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Avant-propos

Ce document est le texte écrit correspondant au site Web http://sanskrit.inria.fr/ sous sa
version 263, à la date du 1er Avril 2012. Il remplace l’ancien “Lexique sanskrit-français à l’usage
de glossaire indianiste” de l’auteur et sert maintenant d’abord de support lexicographique au
projet d’informatisation du sanskrit qui est en développement à l’Institut National de Recherche
en Informatique et en Automatique en son centre de Paris-Rocquencourt. On trouvera sur ce site
une version hypertexte du dictionnaire, avec accès à des outils grammaticaux.

Préface à la première édition (1998)

Ce lexique a pour ambition de présenter les termes sanskrits principaux nécessaires à la
compréhension du vocabulaire philosophique, religieux et mythologique de la tradition indienne,
aussi bien bouddhiste ou jäıne qu’hindouiste, ainsi que certains termes spécialisés utilisés en ico-
nographie, en médecine, en astronomie/astrologie et en linguistique. Par transitivité, on donne les
racines expliquant l’origine des mots, ainsi que le vocabulaire de base étudié typiquement dans un
cours élémentaire de sanskrit. C’est ainsi que notre lexique couvre tout le vocabulaire du “Primer”
de Perry, du manuel “Teach yourself Sanskrit” de Michael Coulson, du cours “The Sanskrit lan-
guage” de W. H. Maurer, mais surtout du remarquable lexique du grand mâıtre français des études
védiques Abel Bergaigne. Nous avons trouvé intéressant pour le lecteur de donner quelques indi-
cations étymologiques sur des mots voisins dans un certain nombre de langues Indo-européennes.
Ces correspondances étant parfois controversées, nous demandons l’indulgence des spécialistes
d’étymologie ou de nirukta.

Nous nous sommes appuyés principalement sur le “Sanskrit-English Dictionary” de Monier-
Williams, mais aussi sur le dictionnaire sanskrit-français de Stchoupak, Nitti et Renou, et sur
le “Practical Sanskrit-English Dictionary” d’Apte. Nous avons également utilisé le remarquable
lexique de Bergaigne, que nous avons incorporé ici in extenso. Nous avons consulté pour notre
glossaire des notions hindoüıstes des ouvrages trop nombreux pour les citer tous.

Nous offrons ce lexique à la mémoire d’Émile Burnouf, précurseur des lexicographes français
du sanskrit, et d’Amarasiṁha “Lion immortel”, lexicographe bouddhiste de la cour du roi Vi-
kramāditya.

L’alphabet devanāgar̄ı

Nous commençons par quelques brèves indications sur l’écriture devanāgar̄ı et sur la prononcia-
tion du sanskrit. Donnons tout d’abord l’alphabet sanskrit dans l’ordre traditionnel. La première
colonne donne la transcription en caractères latins munis de signes diacritiques. La deuxième
colonne donne la lettre dans l’écriture devanāgar̄ı. La troisième donne une indication sur sa pro-
nonciation.

Voyelles

a a son ‘a’ bref, intermédiaire entre notre ‘a’ et notre ‘e’ muet
ā aA ‘a’ long, similaire à notre ‘à’
i i ‘i’ bref
ı̄ I ‘i’ long
u u ‘ou’ bref
ū U ‘ou’ long
r. � prononcé ‘ri’, ‘ru’ ou ‘re’ comme chambre
r̄. � r. long
l. � prononcé ‘li’ ou ‘le’ comme comble
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Diphtongues

e e ê
ai e� comme äıe
o ao ô
au aO ao

Gutturales

ka k comme calme
kha K k-ha
ga g comme gare
gha G g-ha
ṅa R nga comme vigne

Palatales

ca c tcha
cha C tch-ha
ja j dja
jha J dj-ha
ña � gna comme ignare, cognac

Cérébrales

t.a V ta rétroflexe, comme tea en anglais
t.ha W t-ha rétroflexe
d. a X da rétroflexe
d. ha Y d-ha rétroflexe
n. a Z na rétroflexe

Dentales

ta t ta
tha T t-ha
da d da
dha D d-ha
na n na

Labiales

pa p pa
pha P p-ha, et non fa
ba b ba, proche de va
bha B b-ha, proche de fa
ma m ma

Semi-voyelles

ya y ya
ra r ra, proche de la
la l la
va v wa, plus proche de oi que de va, sauf après r
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Sifflantes ou sibilantes

śa f cha comme chat
s.a q sha intermédiaire entre śa et sa
sa s sa

Aspirée

ha h ha comme la finale de l’allemand Bach.

Syllabes

L’alphabet devanāgar̄ı est un alphabet phonétique.

Signes de voyelles et de nasalisation

Une syllabe est formée soit d’une voyelle seule, soit d’une combinaison de consonnes et d’un
signe de voyelle ou diphtongue. Les consonnes ci-dessus sont par défaut suivies de la voyelle “a”.
Voici les modifications apportées selon la voyelle, pour la consonne “t” :

t ta tā ti t̄ı tu tū tr. tr̄. tl. te tai to tau
t̂ t tA Et tF t� t� t� t� t� t� t{ to tO

Les diphtongues an, in, un, on sont formées par la voyelle correspondante, nasalisée par l’une
des nasales (ṅ, ñ, n. , n, m), qui peut prendre la forme de l’anusvāra, signe écrit comme un point au-
dessus de la lettre-syllabe. Par exemple, t\ pour ‘tan’, transcrit tam. . Au contraire des diphtongues
françaises, sourdes, l’anusvāra est bourdonnant.

Finalement, un ‘s’ final est atténué en une expiration, symbolisée par le signe appelé visarga, et
ressemblant à notre deux-points : t, se prononce comme ‘tah’ ou ‘taha’ avec un léger écho, voire
‘to’, et sera transcrit par tah. . Les sons ‘u’, ‘f’, et ‘z’ n’existent pas en sanskrit.

Ordre alphabétique de l’anusvāra et du visarga

Lorsque l’anusvāra est un simple substitut d’une nasale R, �, Z, n ou m, on compte l’anusvāra
comme la nasale d’origine, et on le transcrit m. . Lorsque l’anusvāra est original, c’est-à-dire lors-
qu’il est suivi d’une semi-voyelle, d’une sifflante ou de “h”, on le place dans l’ordre alphabétique
après les diphtongues, et on le transcrit plutôt ṁ. De même, le visarga, lorsqu’il provient d’une
atténuation d’une sibilante, est ordonné comme cette dernière ; sinon, il est placé entre l’anusvāra
et les consonnes.

L’ordre alphabétique devanāgar̄ı est une difficulté initiale à mâıtriser pour les novices en sanskrit.
Cette difficulté n’est d’ailleurs que mineure, comparée à celle de résoudre le découpage d’une phrase
en ses mots constitutifs, par inversion des règles d’euphonie [sandhi].

Il faut être conscient de la différence de traitement entre les signes diacritiques du sanskrit et les
lettres accentuées du français. En français, é et e sont au même rang orthographique : “lésé” est
avant “leur”. En devanāgar̄ı par contre, mādhurya est après manu, et donc loin derrière madhu
dont il dérive. Le lecteur devra donc être prêt à interpréter une voyelle longue ou une diphtongue
comme le degré plein [gun. a] ou long [vr.ddhi] d’une voyelle d’origine de la racine. On trouvera
ci-dessous la table de ces degrés vocaux.

base gun. a vr.ddhi
a a ā

i, ı̄ e ai
u, ū o au
r. ar ār
l. al āl
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Ligatures

Les combinaisons de consonnes se forment par ligature. En voici quelques exemples.

Ligatures horizontales

nta gna jja bhya n. n. a ska
�t `n >j <y �Z -k

Ligatures verticales

kka kva ñja pta tna śca tta
Ã Ë Ò Ø × � �

Ligatures particulières

s.t.ha hna ddha ks.a jña
¤ ¡ � " â

Cette dernière combinaison se prononce en général gya ou gnya.

Signes spéciaux pour le “r” en combinaison

rta rtam. rke rt̄ı pra tra dra

t t� k� tF þ / dý

Méthode de transcription

Nous avons choisi de représenter la lettre f̂ par ś, et non par ç – ce dernier usage est obsolète.
Nous écrivons ai et non āi, et de même au et non āu. Nous n’avons pas suivi Burnouf et l’école
de Nancy dans l’utilisation de symboles typographiques spéciaux pour les lettres aspirées D̂, T̂,
P̂, etc. que nous transcrivons dh, th, ph, etc. respectivement. Nous n’avons pas employé non plus
la transcription x pour la ligature ", que nous rendons ks. . Enfin nous rendons toujours v̂ par v,
même lorsque w serait mieux justifié par la prononciation.

Présentation du lexique

Il nous a paru essentiel de viser à une certaine complétude vis-à-vis de l’origine étymologique
des mots. Ceci nous a amené à accepter dans le lexique certains mots peu courants dans la langue
classique, mais dont la présentation était rendue nécessaire par l’introduction de l’un de ses com-
posés. D’une certaine manière, l’origine étymologique est la sémantique originelle du mot, la “teinte
d’origine” dont la coloration par les différents usages détermine la palette des significations du mot.

Le principal problème à résoudre dans un lexique sanskrit concerne l’ordonnancement séquentiel
des mots dérivés d’une même racine. Le problème consiste à mélanger l’ordre lexicographique stan-
dard issu de l’ordre alphabétique avec l’ordre logique plaçant un mot sous les mots dont ils dérivent.
Les dictionnaires existants peuvent privilégier plus ou moins l’ordre logique par rapport à l’ordre
lexicographique. C’est ainsi que le dictionnaire de Monier-Williams et le manuel de Bergaigne
classent caya sous ci, alors que le dictionnaire de Renou classe caya comme entrée indépendante. Il
s’ensuit que dans le premier cas car apparâıt avant caya, alors que dans le deuxième cas il apparâıt
après.

Il y a donc deux conceptions possibles de la présentation d’un dictionnaire sanskrit. La première
est logique, suivant la composition des mots par agglutination à partir d’une racine. Ce parti pris
est celui du dictionnaire de Monier-Williams jusqu’à un certain point (et sur 4 niveaux !), mais
surtout du manuel de Bergaigne systématiquement et récursivement. La deuxième méthode, plus
classique, liste les mots dans l’ordre alphabétique standard, de la gauche vers la droite ; c’est celle
qui est adoptée dans les dictionnaires de Burnouf et de Renou, sauf pour les composés. Cette
méthode est généralement considérée comme plus pratique pour les débutants.
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Nous avons adopté une voie moyenne, en acceptant en cas de doute une redondance qui facilitera
l’usage du lexique sans entrâıner une trop grande duplication. C’est ainsi qu’un participe passé
est toujours indiqué avec sa racine, alors qu’il est souvent rappelé indépendamment dans son
rôle d’adjectif. De même, le pronom personnel masculin de la troisième personne apparâıt sous
son thème tad, sous ses nominatifs masculin sas, féminin sā et neutre tat, mais aussi en tant
qu’adjectif démonstartif (ce) sa. Certaines formes déclinées de pronoms ont même été rappelées
comme entrées supplémentaires.

En règle générale, on donne d’abord, pour chaque mot, la forme devanāgar̄ı, éventuellement
précédée du signe

√
pour indiquer une racine. Lorsque plusieurs mots sont rangés sous une ra-

cine ou un thème principal, seul le mot principal est donné en devanāgar̄ı. Les homonymes sont
numérotés avec des indices 1, 2, ...

Nous donnons le thème des mots, et non leur nominatif, comme le fait Coulson. Ainsi deva,
masculin, se décline-t-il en devas au nominatif singulier, qui peut se transformer en devah. ou devo
par consonnance [sandhi], alors que liṅga, neutre, donnera liṅgam ou liṅgam. . Les noms irréguliers
sont parfois donnés avec une forme faible du thème, utilisée pour les cas autres que le nominatif et
l’accusatif. Parfois on donne encore une forme oblique du thème, utilisée pour les cas faibles, autres
qu’instrumental, datif et ablatif des genres féminins et neutres, ainsi que locatif neutre. Le lecteur
désirant approfondir ces notions, et trouver les tables de déclinaison et de flexion, pourra consulter
la grammaire élémentaire de Gonda, ou les grammaires plus complètes de Macdonell, Renou ou
Whitney. Il pourra également consulter utilement le site Internet sanskrit.inria.fr, qui propose
des outils grammaticaux pour le sanskrit, ainsi qu’une version hypertexte de ce dictionnnaire. La
référence ultime reste bien sûr la grammaire de Pān. ini.

On indique ensuite éventuellement l’étymologie du mot, entre crochets. On donne alors sa
catégorie syntaxique. Les substantifs sont indiqués par m. f. ou n. suivant leur genre. Les ad-
jectifs (a.) sont donnés sous leur thème, avec entre crochets la forme féminine. Les noms en in et
en tr. sont indiqués comme agents ; ils peuvent servir de substantifs masculins comme d’adjectifs
(leur féminin étant en in̄ı et en tr̄ı respectivement). Dans le cas des verbes, on donne ensuite entre
crochets leur famille, puis un certain nombre de formes conjuguées, en commençant par le présent,
avec la conjugaison de la 3ème personne du singulier (sauf l’impératif, qui est à la 2ème personne).
Pour les racines, on indique après pf. les préfixes utilisés pour former d’autres verbes. Pour les
verbes composés, on ne donne en général que le présent et le participe passé. On emploie, à la
suite de Bergaigne, participe futur passif pour l’adjectif verbal d’obligation (ex. kr.tya à faire) ;
par contre on emploie absolutif pour l’adverbial invariable de subordination, qu’il appelle gérondif
(ex. kr.tvā ayant fait).

Les différentes significations du mot sont ensuite listées. Les sens distincts sont séparés par le
signe |. Les sens voisins sont séparés par des points-virgules, les quasi-synonymes sont séparés par
des virgules. Si un mot est employé dans plusieurs genres, ou plusieurs catégories grammaticales,
ces différentes utilisations sont séparées par un tiret. De même pour les modes de conjugaison des
verbes. Par exemple, la conjugaison causale est mentionnée séparément de la conjugaison ordinaire
lorsque les deux existent. De même pour la conjugaison passive.

Enfin, on donne parfois quelques mots de même origine étymologique dans des langues
Indo-européennes (grec, latin, anglais, allemand, français, quelquefois hindi). Ces indications
étymologiques suivent le symbole ‖. Quelquefois certaines expressions idiomatiques sont enfin
mentionnées, et quelques citations donnent des exemples d’utilisation.

Notre lexique contient les termes les plus couramment utilisés par les indianistes. Les termes
du domaine religieux ou métaphysique ont été classés en plusieurs catégories, quelquefois un peu
arbitrairement : mythologie, philosophie et sociologie d’une part pour les termes “orthodoxes”,
bouddhisme et jäınisme d’autre part. Toutefois, afin de ne pas encombrer exagérément la lexico-
graphie, nous ne donnons que des indications sommaires sur leur signification, nous ne prétendons
aucunement offrir une véritable encyclopédie du domaine. Nous renvoyons les lecteurs qui sou-
haitent approfondir les concepts philosophiques ou mythologiques au Dictionnaire de la civilisation
indienne de Louis Frédéric, collection bouquins, Robert Lafont 1987, ou bien sûr au monumen-
tal Manuel des Études Indiennes de Renou et Filliozat, Maisonneuve (rééd. 1985), ouvrage très
complet mais difficile à consulter par manque d’index.
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Nous espérons remplir avec ce lexique une lacune, les dictionnaires franco-sanskrit existants
s’adressant davantage au linguiste qu’à l’étudiant indianiste ou à l’amateur. C’est ainsi que Ber-
gaigne déclare “inopportun de fatiguer par des choses trop indiennes” ses lecteurs débutants en
sanskrit, et n’hésite pas sur ce principe à omettre le mot śiva de son lexique. Même le Stchoupak,
Nitti et Renou, dont le vocabulaire est pourtant considérablement plus complet que notre lexique
élémentaire, propose ‘oranger’ pour l’arbre bilva, dont la feuille est la première composante des
rites du culte de Śiva.

Nous ne donnons qu’occasionnellement les références aux textes d’origine. Ainsi nous ne donnons
généralement pas les différentes versions d’un même mythe, souvent incompatibles entre elles, mais
nous préférons donner une version synthétique simplificatrice uniforme. On ne donne pas non plus
les variantes géographiques, ni d’indication sur la période historique concernée (sauf la mention
occasionnelle ‘védique’). Plus généralement, le point de vue linguistique est synchronique plutôt
que diachronique, mais le temps ici est le temps mythique plutôt que tel ou tel temps historique
particulier.

Il est difficile de faire œuvre originale dans le domaine de la lexicographie sanskrite. La voie
est étroite entre le plagiat pur et simple et l’innovation suspecte d’erreur. Nous ne nous sommes
écartés de la tradition qu’en de rares occurrences. C’est ainsi que nous listons la forme causale
d’un verbe sous son thème, souvent augmentation vr.ddhi du thème du présent. Les autres formes
à ce degré vocal, typiquement les substantifs obtenus par le suffixe -ya, sont indiquées comme
dérivant du thème causal, ce qui simplifie les notations ; d’ailleurs, ils correspondent souvent au
participe futur passif du causatif. Nous appelons “réfléchie” la voix de conjugaison appelée en
sanskrit ātmanepada, et appelée usuellement “moyenne” par les grammairiens (car intermédiaire
entre l’actif et le passif). Il est vrai que cette voix ne correspond pas toujours à un emploi réflexif,
l’action étant “pour soi” plutôt qu’“à soi”, mais nous trouvons néanmoins cette terminologie plus
parlante.

Nous tenons à remercier Frans Velthuis, de l’Université de Groningen, pour l’utilisation de son
logiciel de traitement des ligatures Devnag. Le traitement de texte utilisé est TEX, dû à Donald
Knuth. Merci également à André Padoux et Philippe Flajolet pour leurs conseils judicieux. Chris-
tian Rinderknecht a fourni des indications utiles pour le vocabulaire bouddhiste. Nous demandons
l’indulgence du lecteur pour les nombreuses erreurs qui doivent subsister. Qu’il soit assez aimable
pour nous les signaler.

Gérard Huet

id\ElEKtm̂ id\s\-k� tm̂
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Abréviations utilisées

a. adjectif
abl. ablatif
abs. absolutif
ac. actif
acc. accusatif
adr. terme d’adresse
adv. adverbe
agt. agent
all. allemand
ang. anglais
ant. avant l’ère commune
aor. aoriste
approx. approximativement
arch. architecture
astr. astronomie
av. avec
bd. bouddhisme
bén. bénédictif
ca. causatif
c.-à-d. c’est-à-dire
cf. confer
cl. clitique
comp. composé
compar. comparatif
cond. conditionnel
conj. conjonction
conjug. conjugaison
cons. consonne
contr. contraction
corr. correspondant
corrél. corrélatif
dat. datif
dém. démonstratif
dés. désidératif
du. duel
épith. épithète
ex. exemple
excl. exclamatif
ext. extension
f. féminin
fb. faible
fig. figuré
fr. français
fut. futur
g. génitif
gén. général
géo. géographie
gr. grec
gram. grammaire
hi. hindi
hist. histoire
hom. homonyme

i. instrumental
id. idem
ic. in composi
ifc. in fine compositi
iic. in initio compositi
imp. impératif
impers. impersonnel
impft. imparfait
ind. indéclinable
inf. infinitif
inj. injonctif
intens. intensif
interj. interjection
interr. interrogatif
jn. jäınisme
lat. latin
lex. lexicographie
lit. littérature
litt. littéralement
loc. locatif
m. masculin
math. mathématique
md. moyen
méd. médecine
mod. moderne
mus. musique
myth. mythologie
n. neutre
natu. naturalisme
nom. nominatif
not. notamment
nota. notation
np. nom propre
num. numéral
obl. oblique
opp. opposé à
opt. optatif (potentiel)
ord. ordinal
part. particule
patr. patronyme
péj. péjoratif
péri. périphrastique
pers. personne
pf. préfixe
pft. parfait
phil. philosophie
phon. phonétique
pl. pluriel
poss. possessif
postp. postposition
pfu. participe futur
pfp. participe futur passif
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pp. participe passé passif
ppa. participe passé actif
ppft. participe parfait
ppr. participe présent
pr. présent
préc. précatif
prép. préposition
prk. prakr.t
pron. pronom
ps. passif
qqc. quelque chose
qqf. quelquefois
qqn. quelqu’un
r. réfléchi
red. reduplication
resp. respectivement
rhét. rhétorique
rit. rituel
s. substantif
sf. suffixe
sg. singulier
soc. société
subj. subjonctif
super. superlatif
suppl. supplétif
symb. symbolique
syn. synonyme
tantr. tantrique
th. thème
topo. toponyme
v. verbe
var. variante
véd. védique
vn. verbe nominal
voc. vocatif
vr. vr.ddhi
vulg. vulgaire
zoo. zoologie

AB. Aitareya Brāhman. a
AG. As.t.āvakra Gı̄tā
AP. Agni Purān. a
BhG. Bhagavad Gı̄tā
BhP. Bhāgavata Purān. a
BP. Brahma Purān. a
BrP. Brahmān.d. a Purān. a
BS. Br.hat Sam. hitā
BU. Br.hadāran. yaka Upanis.ad
BvP. Bhavis.ya Purān. a
ChU. Chāndogya Upanis.ad
DKC. Daśakumāracarita
GG. Gı̄tagovinda
GP. Garud. a Purān. a
HV. Harivam. śa
IU. Īśa Upanis.ad
JB. Jaimin̄ıya Brāhman. a
KA. Kaut.il̄ıya Arthaśāstra
KB. Kaus.̄ıtaki Brāhman. a
KeU. Kena Upanis.ad
KS. Kāt.haka Sam. hitā
KSs. Kathāsaritsāgara
KU. Kat.ha Upanis.ad
Mah. Mahābhārata
Mai. Maitrāyan. ı̄ Upanis.ad
MK. Mr.cchakat.ikā
MkP. Mārkan.d. eya Purān. a
MP. Matsya Purān. a
MO. Mun.d. akopanis.ad
MS. Manu Smr.ti
MU. Mān.d. ūkyopanis.ad
Muk. Muktika Upanis.ad
PP. Padma Purān. a
PT. Pañcatantra
Ragh. Raghuvam. śa
Rām. Rāmāyan. a
RV. R. gveda Sam. hitā
SB. Śatapatha Brāhman. a
SK. Siddhānta Kaumud̄ı
SRB. Subās.ita Ratna Bhān.d. āgara
SkP. Skanda Purān. a
SP. Śiva Purān. a
TA. Taittir̄ıya Āran. yaka
TU. Taittir̄ıya Upanis.ad
VaP. Vāmana Purān. a
Ve. Ven. ı̄sam. hāra
VeP. Vetālapañcavim. śatikā
Vi. Vikramorvaś̄ı
VJ. Vessantara Jātaka
VP. Vis.n. u Purān. a
YjSm. Yājñavalkyasmr.ti
YS. Yogasūtra
YV. Yoga Vaśis.t.ha
ZS. Zivasuutra
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a a
a a var. an1 pf. privatif ou négatif ; forme des

substantifs composés ; (rare) devant une forme
verbale, donne un sens de blâme ‖ gr. α, αν ;
lat. in ; ang. un ; fr. a, an.
apacasi tu ne sais pas cuisiner.
a\f̂ am. ś [vn. am. śa] v. [10] pr. (am. śayati) di-

viser, distribuer.
a\f am. śa [aś1] m. (ce qu’on obtient) part, par-

tie, portion, division, part d’héritage | lit. tome
d’un ouvrage |myth. véd. np. d’Am. śa “Dispen-
sateur”, radieux [āditya] mineur personnifiant la
rétribution divine.
am. śena avatr̄. myth. [“descendre partiellement”]
se dit de Vis.n. u incarnant une partie de Lui-
même sur Terre comme avatāra ; cf. kalā.

am. śaka [-ka] ifc. a. m. n. f. am. śikā qui fait
partie de.
a\f� am. śú [am. ś] m. véd. filament ou jus de la

plante soma ; fibre | rai de lumière.
am. śuka [-ka] n. tissu, vêtement.
am. śumát [-mat] a. m. n. f. am. śumat̄ı ra-

dieux, rayonnant — m. le Soleil |myth. np. du roi
Am. śumān “Rayonnant”, fils d’Asamañjā, père
de Dil̄ıpa ; il découvrit les cendres des 60000 fils
de son grand père Sagara, et obtint de Kapila
que son petit-fils Bhaḡıratha puisse les purifier
par la descente du Gange.
a\s ám. sa m. épaule ; omoplate |coin d’un qua-

drilatère | du. am. sau soc. les deux angles d’un
autel ‖ lat. umerus ; all. amsa.

ám. sadaghná [daghna] a. m. n. f. am. sadaghnā
(de l’eau) jusqu’aux épaules.
a\sl am. salá [am. sa-la] a. m. n. f. am. salā

musclé, fort ; robuste | tendre (se dit de la
viande).
a\hŝ am. has n. étroitesse, étouffement ;

étranglement, asphyxie | anxiété, angoisse |phil.
le péché, le Mal ; cf. nirr.ti ‖ gr. αψoς ; lat. angor ;
fr. angoisse ; all. Angst.
a\hFyŝ am. h̄ıyas [compar. am. hu] a. m. n. f.

am. h̄ıyas̄ı plus étroit.
a\h� am. hu [relié à am. has] a. m. n. f. étroit —

n. am. hú [abl. am. hós] véd. anxiété, détresse.
am. hubheda [bheda] a. m. n. f. am. hubhed̄ı à

la fente étroite — f. am. hubhed̄ı (femme) qui a
le vagin étroit.
�ak -aka [ac] vers | cf. -ka.
akc akaca [a-kaca] a. m. n. f. akacā chauve.
akETt akathita [a-kathita] a. m. n. f. aka-

thitā non mentionné, sous-entendu | gram. se
dit de l’objet secondaire d’un verbe gouvernant
deux accusatifs.

akEn¤ akanis.t.ha [a-kanis.t.ha] a. m. n. f.
akanis.t.hā qui n’est pas le plus jeune.

akanis.t.hatā [-tā] f. âınesse (fait d’être le plus
vieux).
ak�yA akanyā [a-kanyā] f. femme qui n’est

plus vierge.
akM=y akampya [a-kampya] a. m. n. f.

akampyā imperturbable, inamovible.
akt� akartr. [a-kartr. ] a. m. n. f. akartr̄ı non

créateur, non auteur ; inactif.
akartr.tva [-tva] n. état d’inaction.
akmk akarmaka [a-karmaka] a. m. n. f. akar-

makā inactif |gram. (verbe) intransitif ; opp. sa-
karmaka.
akmn̂ akarman [a-karman] n. inactivité, in-

action — a. m. n. f. akarman. ı̄ inactif.
ak-mAt̂ akasmāt [a-kasmāt] adv. sans cause

apparente ; tout d’un coup, de manière inatten-
due ; accidentellement, par hasard ; en vain.

akasmādāgantu [āgantu] m. arrivée fortuite,
hôte inattendu.
akAm akāma [a-kāma] a. m. n. f. akāmā sans

désir, indifférent ; non épris de, qui ne prend pas
plaisir à | gram. qualifie le sandhi qui élide un
‘r’ final devant un ‘r’ initial — n. akāma phil.
absence de désir.
akAr akāra [(a)-kāra] m. le son ou la lettre

‘a’.
akārapraśles.a [praśles.a] m. gram. élision

d’une lettre ‘a’ initiale, marquée en écriture par
l’avagraha.

akārānta [anta] a. m. n. f. akārāntā gram.
(thème de mot) terminé par ‘a’.
akArZ akāran. a [a-kāran. a] n. absence de mo-

tif — a. m. n. f. akāran. ā sans raison, sans motif,
sans cause.
akāran. am var. akāran. ena adv. sans raison.
akAy akārya [a-kārya] a. m. n. f. akāryā qui

ne doit pas être fait ; mauvais, défendu, interdit
— n. mauvaise action.
akAl akāla [a-kāla1] m. temps défavorable,

contre-temps.
akāle adv. à contre-temps | sans délai.
aEk\cn akim. cana var. akiñcana [a-kim. cana]

a. m. n. f. akim. canā pauvre, indigent [“qui n’a
rien”].
aEk\Ecd̂ akim. cid var. akiñcid [a-kim. cid] adv.

rien.
akim. cijjña [jña] a. m. n. f. akim. cijjñā igno-

rant [“qui ne sait rien”].
akim. citkara [kara1] a. m. n. f. akim. citkarā

impuissant [“qui ne fait rien”].
akFEt ak̄ırti [a-k̄ırti] f. honte, déshonneur,

disgrâce, infâmie.
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ak̄ırtikara [kara1] a. m. n. f. ak̄ırtikarā
déshonorant, dégradant, qui fait honte.
ak� EVl akut.ila [a-kut.ila] a. m. n. f. akut.ilā

droit, non courbe.
ak� fl akuśala [a-kuśala] a. m. n. f. akuśalā

mauvais — n. mal.
ak� pAr akūpāra a. m. n. f. akūpārā véd. illi-

mité — m. l’océan |myth. np. d’Akūpāra, épith.
de Vis.n. u “l’Illimité”, incarné comme tortue cos-
mique soutenant le monde ; cf. Kūrma.
ak� t akr.ta [a-kr.ta] a. m. n. f. akr.tā non com-

mis, non fait, non accompli ; incréé | pas mûr ;
non cuit.

akr.tavran. a [vran. a] m. myth. [Mah.] np. du
brahmane Akr.tavran. a, ami de Jāmadagnya.

akr.tārtha [artha] a. m. n. f. akr.tārthā infruc-
tueux, qui a échoué, qui n’a pas atteint son but
| non satisfait.
ak� tA-/ akr.tāstra [a-kr.tāstra] a. m. n. f.

akr.tāstrā non exercé au maniement des armes.
ak� (y akr.tya [a-kr.tya] n. le mal.
ak� (vA akr.tvā [a-kr.tvā] adv. n’ayant pas fait.
ak� £ akr.s.t.a [a-kr.s.t.a] a. m. n. f. akr.s.t. ā non

cultivé ; qui pousse à l’état sauvage.
ak�f akeśa [a-keśa] a. m. n. f. akeśā chauve

|myth. np. d’Akeśa “le Chauve”, épith. de Ketu.
aÃA akkā f. [sg. voc. akka] mère (méprisant).
aÄ aktá [pp. añj] a. m. n. f. aktā oint, fardé

— n. huile, onguent.
aÄ� aktú [akta] m. pommade, fard | lumière,

rayon | fin de nuit (juste avant l’aurore).
aE�ymAZ akriyamān. a [a-kriyamān. a] a. m. n.

f. akriyamān. ā n’étant pas accompli.
a�� r akrūra [a-krūra] a. m. n. f. akrūrā

pas méchant, doux, gentil — m. myth. np. du
prince yādava Akrūra “Bienveillant”, fils âıné de
Śvaphalka et de Nandin̄ı1 ; [Mah.] il commanda
l’armée des yādavās ; c’est un sage parmi les des-
cendants de Vr.s.n. i [vārs.n. eya] ; il est oncle pater-
nel et ami de Kr.s.n. a ; envoyé par Kam. sa pour in-
viter Kr.s.n. a et Balarāma au festival de Cāpapūjā
afin de les tuer, il comprit le complot, avertit
Kr.s.n. a et lui conseilla de tuer Kam. sa ; avec son
ami Kr.tavarmā, il incita Śatadhanvā à assassi-
ner Satrājit pour qu’il s’empare du joyau ma-
gique Syamantaka, avant qu’il le leur confie ; ils
allèrent ensuite faire pénitence à Kāś̄ı ; Akrūra
revint à Dvārakā pour mettre fin à une famine,
et Kr.s.n. a et Balabhadra décidèrent qu’il garde-
rait le joyau ; son épouse est Sutanu, ses fils
Devaka1 et Upadevaka.
a�oD akrodha [a-krodha] m. suppression de

la colère — a. m. n. f. akrodhā sans colère.

aEÊ£ aklis.t.a [a-klis.t.a] a. m. n. f. aklis.t. ā frais,
dispos, reposé ; serein | impeccable.
aÊFbtA akl̄ıbatā [a-kl̄ıbatā] f. virilité.√
a"̂ aks. [relié à aś1] v. [1] pr. (aks.ati) pft.

(ānaks.a) véd. atteindre ; traverser, pénétrer.
a" áks.a [aks. ] m. essieu de voiture, objet tour-

nant ; char |aks. á dé à jouer (cylindre d’ivoire de
section carrée, qu’on fait rouler pour choisir un
nombre parmi 4) | myth. cf. Aks.akumāra — n.
ifc. œil ‖ lat. axis ; ang. axle ; fr. axe.

aks.akumāra [kumāra] m. myth. [Rām.] np.
du jeune rāks.asa Aks.akumāra “Œil”, fils cadet
de Rāvan. a et Mandodar̄ı ; il fut tué par Ha-
numān.

aks.apari [pari] ind. coup de dé malheu-
reux (où le dé tourne en sens inverse du coup
précédent).

aks.apāda [pāda] m. hist. np. d’Aks.apāda
Gautama, fondateur de la doctrine nyāya ; il
vécut au 3e siècle ant.

aks.apriya [priya] a. m. n. f. aks.apriyā [“aimé
des dés”] heureux au jeu, chanceux | adonné au
jeu, joueur | myth. épith. de Śiva “adonné aux
dés”.

aks.amada [mada] m. passion du jeu.
aks.amālā [mālā] f. rosaire | myth. np.

d’Aks.amālā, avatar d’Arundhat̄ı.
aks.ahr.daya [hr.daya] n. expertise au jeu de

dés.
a"t aks.ata [a-ks.ata] a. m. n. f. aks.atā non

frappé, non blessé, indemne ; non brisé — m. pl.
aks.atās grains non vannés (not. d’orge).
a"n̂ aks. án [aks.a] n. œil | phil. [sām. khya]

le sens [buddh̄ındriya] de la vue ; son régent
[niyantr. ] est Āditya ; la perception [tanmātra]
associée est la forme [rūpa] ; syn. caks.us | var.
aks.i id. | du. aks. ı̄ les (2) yeux | véd. le Soleil et
la Lune — f. aks. ı̄ ifc. (femme) au regard 〈iic.〉 ‖
lat. oculus ; ang. eye ; fr. œil.

aks.an. vat [-vat] a. m. n. f. aks.an. vat̄ı véd.
muni d’yeux.
a"m aks.ama [a-ks.ama] a. m. n. f. aks.amā in-

capable de 〈loc. inf. iic.〉 ; qui ne convient pas
| envieux, impatient — f. aks.amā envie ; impa-
tience.

aks.amavat [-vat] a. m. n. f. aks.amavat̄ı im-
patient.
a"y aks.aya [a-ks.aya2] a. m. n. f. aks.ayā

impérissable, incorruptible, imputrescible.
aks.ayatā [-tā] f. impérissabilité.
aks.ayatr. t̄ıyā [tr. t̄ıyā] f. soc. 3e jour de la quin-

zaine claire du mois vaísākha ; il est présumé
avoir été le premier jour du satyayuga ; il assure
la permanence des actions accomplies ce jour ;
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ce jour de fête est populaire pour les mariages ;
il ouvre la saison des mangues.

aks.ayatva [-tva] n. impérissabilité.
a"�y aks.ayya [a-ks.ayya] a. m. n. f. aks.ayyā

indestructible.
a"r aks. ára [a-ks.ara] a. m. n. f. aks.arā

impérissable, inaltérable ; éternel — n. son ;
phonème, syllabe | lettre, caractère | la syllabe
sacrée om.

aks.aranyāsa [nyāsa] m. écriture.
aks.aramus.t. ikākathana [mus.t.ikākathana] n.

l’art de parler avec ses doigts, l’un des 64 arts
[kalā].

aks.arasamāmnāya [samāmnāya] m. gram.
énumération des phonèmes dans les śivasūtrān. i.

aks.arāvali [āvali] f. châıne de caractères.
a"AE�t aks. ānti [a-ks. ānti] f. impatience, in-

tolérance ; irritabilité.
a"Ar aks. āra [a-ks. āra] a. m. n. f. aks. ārā non

caustique, non amer ; non épicé.
aks. ārālavan. a [alavan. a] a. m. n. f.

aks. ārālavan. ā (aliment) ni épicé ni salé.
aks. ārālavan. āśin [āśin] agt. m. f.

aks. ārālavan. āśin̄ı qui s’abstient de manger
l’épicé et le salé.
aE" aks.i cf. aks.an.
a"o<y aks.obhya [a-ks.obhya] a. m. n. f.

aks.obhyā serein, inébranlable, imperturbable —
m. bd. np. d’Aks.obhya “l’Inébranlable”, jina
gardien de l’Est dans le panthéon du mahāyāna,
représenté en gén. en bhūmisparśamudrā — n.
math. cent mille billions.
a"OEhZF aks.auhin. ı̄ [aks.a-vāhin̄ı] f. armée

complète de 10 corps d’armée [an̄ıkin̄ı] compre-
nant 21870 éléphants et chariots, 65610 chevaux
et 109350 fantassins.

aks.auhin. ı̄pati [pati] m. général en chef.
aK�X akhan. d. a [a-khan. d. a] a. m. n. f. akhan. d. ā

entier, indivis ; intégral ; ininterrompu, conti-
nuel.
akhan. d. am adv. sans interruption.

akhan. d. ajyotis [jyotis] n. soc. feu ininter-
rompu dans un temple.

akhan. d. abhārata [bhārata] n. la Grande
Inde ; l’Inde éternelle.

akhan. d. avākya [vākya] n. gram. phrase indi-
visible, parole continue.

akhan. d. avākyasphot.a [sphot.a] m. gram.
théorie de Bhartr.hari, posant l’indivisibilité de
la sémantique de la phrase.
aK�Xn akhan. d. ana [akhan. d. a-na] n. non-

division ; fait de laisser entier | phil. non
réfutation.

aKE�Xt akhan. d. ita [a-khan. d. ita] a. m. n. f.
akhan. d. itā intact, entier | phil. non réfuté.
aEKl akhila [a-khila] a. m. n. f. akhilā entier,

intégral, complet [“sans lacune”] ; tout.
akhilena adv. entièrement.
aHyAEt akhyāti [a-khyāti] f. phil. [trika] la

nescience ; syn. avidyā.
ag aga [a-ga] m. [“immobile”] montagne ;

arbre.
ag�y agan. ya [a-gan. ya] a. m. n. f. agan. yā in-

nombrable.
agtAs� agatāsu [a-gatāsu] a. m. n. f. vivant.
agd agadá [a-gada2] a. m. n. f. agadā non

malade ; sain, bien portant — m. bonne santé
| remède, médicament ; not. antidote.

agadatantra [tantra] n. méd. la science des
antidotes, une section de l’Āyurveda.

agadaveda [veda] m. médecine.
agMy agamya [a-gamya] a. m. n. f. agamyā

impénétrable, inaccessible — f. agamyā soc.
femme avec qui on ne doit pas avoir de rapport
sexuel.
agMyA agamyā iic. f. de agamya.
agamyāgamana [gamana] n. inceste.
agE-t agásti [aga-asta] m. myth. np. du sage

[r.s. i] Agasti ou Agastya “qui déplace les monta-
gnes”, né dans une cruche [kumbha] du sperme
mélangé de Mitra et de Varun. a répandu à la
vue de la nymphe Urvaś̄ı, il est de petite sta-
ture ; il représente l’énergie dévorante du So-
leil ; il digéra l’ogre [rāks.asa] Vātāpi, qui se
déguisait en chèvre du sacrifice pour faire éclater
ceux qui en mangeaient, et réduisit en cendres
son frère et complice Ilvala dont il prit les ri-
chesses ; il s’établit alors dans une cave à cet
endroit, nommé depuis Vātāpi (mod. Badāmi) ;
il assécha l’océan en l’avalant en une gorgée à la
demande d’Indra, pour combattre l’asura Kāliya
qui s’y cachait ; l’assèchement de la Terre qui
en résulta fut remédié par Bhaḡıratha, qui fit
descendre sur Terre le Gange Céleste ; [SkP.] il
se rendit au Kailāsa pour demander à Śiva une
eau sacrée pour consacrer un lieu saint [t̄ırtha] ;
Śiva lui remit l’eau de la Kāver̄ı dans son pot
à eau ; Agastya partit au Sud, et surmonta de
nombreux obstacles ; l’asura Krauñca lui barra
le chemin en se transformant en montagne et en
provoquant la tempête ; avec quelques gouttes
d’eau bénite, Agastya le maudit d’un mantra
afin qu’il restât montagne jusqu’à recevoir une
flèche de Skanda ; lorsqu’il arriva aux monts
Vindhya, ceux ci, que Nārada avait rendus ja-
loux de la suprématie du Mont Meru et rem-
plis d’orgueil, se dressèrent pour lui barrer la
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route ; Agastya devint un géant et les aplatit ;
arrivé au Sud, il méditait au Mont Brahmagiri3,
lorsque Gan. eśa, changé en corbeau, se posa à la
demande d’Indra sur son pot à eau, et le faisant
pencher donna naissance à la Kāver̄ı ; on dit au
Nord qu’il conquit et civilisa le Sud de l’Inde,
où il introduisit le brahmanisme ; dans la tradi-
tion drāvid. a il est dit premier parmi les accom-
plis [siddha1], et qu’il enseigna le yoga au Nord
de l’Inde ; il est réputé être l’auteur d’hymnes
védiques ; il fut un archer insurpassable, et il
donna son arc magique à Rāma, qu’il abrita
pendant son exil ; après la victoire de Rāma sur
Rāvan. a, il lui conta l’épopée du roi-vampire et
l’histoire de Hanumān ; Dr.d.hadasyu est son fils
de sa femme Lopāmudrā ; on le représente blanc
et barbu, avec une grosse panse, tenant un pot à
eau [kaman. d. alu] ; à sa mort, il fut fixé au ciel du
Sud comme la très brillante étoile Canopus (α
de la Carène), dont il est le régent | astr. l’étoile
Canopus ; on dit que les eaux souillées sont pu-
rifiées à son lever | var. agastya myth. id.

agastimata [mata] n. lit. np. de l’Agasti-
mata “Pensées d’Agasti”, traité de gemmolo-
gie [ratnaśāstra] ; il forme une section de la
Br.hatsam. hitā.
ag-(y agastya cf. agasti.
agastyat̄ırtha [t̄ırtha] n. géo. np. du grand

bassin Agastyat̄ırtha à Vātāpi-Badāmi.
agAD agādha [a-gādha] a. m. n. f. agādhā pro-

fond, où l’on n’a pas pied.
agādhatā [-tā] f. profondeur.
agAr agāra var. āgāra m. n. maison, habita-

tion ; demeure.
ag� Z agun. a [a-gun. a] a. m. n. f. agun. ā sans

qualité, sans valeur, mauvais — m. mauvaise
qualité, défault ; démérite, faute.
ag� z aguru [a-guru] a. m. n. f. agurv̄ı léger

| phon. voyelle légère — m. natu. bot. Aquila-
ria agallocha, arbre Agar — n. soc. bois d’arbre
Agar ou encens tibétain, remède psychoactif uti-
lisé en médecine ayurvédique ; utilisé en fumiga-
tion comme parfum.
agocr agocara [a-gocara] a. m. n. f. agocarā

qui n’est pas du domaine ; qui n’est pas à la
portée, inaccessible.
aE`n agni m. feu | myth. véd. np. d’Agni

le Feu, un dieu āṅgirasa ; on le dit fils de son
éclat Aṅgirā ou engendré par Br.haspati (ou par-
fois par son fils Śam. yu) ; il est aussi appelé
Tanūnapāt l’Auto-engendré et Apām. napāt “issu
des eaux” ; il a de nombreux aspects [āpryas]
par lesquels on peut l’invoquer ; il mange l’obla-
tion pour en porter le parfum aux dieux, et à

ce titre sert d’intermédiaire entre les hommes
et les dieux ; on dit qu’Oblation [Svāhā] est
son épouse ; il protège des ténèbres, et garde
le foyer ; il est Atithi l’Hôte ; il est le gar-
dien [dikpāla] de la direction du Sud-Est ; sa
monture est le bélier [mes.a] ; on dit qu’il a 7
langues [saptajihva] ; astr. il préside le naks.atra
des Kr.ttikās ; phil. [sām. khya] il est le régent
[niyantr. ] de la faculté de parole [vāc] ; on l’in-
voque par des prières conciliatoires [āpryas] ;
cf. Atithi, Anala, Jātavedā, Dahana, Pāvaka,
Bharata, Mātarísvā, Vasu, Vahni, Vaísvānara,
Śos.an. a, Havyavah, Hutabhuk, Hutāśana | phil.
[āyurveda] le principe chaud, opp. au principe
froid [soma] | symb. le nombre 3 ‖ lat. ignis ; fr.
agile.

agnikun. d. a [kun. d. a] n. fosse pour recevoir le
feu sacré [agnihotra].

agnicayana [cayana] n. soc. empilement de
briques pour l’autel du feu védique [uttaravedi] ;
il comprend 30×60 = 10800 briques |soc. rite de
construction de cet autel.

agnicit [cit3] a. m. n. f. soc. qui édifie (par
empilement de briques) l’autel du feu védique.

agnitva [-tva] n. qualité ignée.
agnipar̄ıks. ā [par̄ıks. ā] f. soc. épreuve du feu,

ordalie par le feu.
agnipurān. a [purān. a] n. lit. np. de l’Agni-

purān. a, texte myth. encyclopédique, hybride
vais.n. ava-́saiva, en 383 chapitres [adhyāya].

agnimantha [mantha] m. natu. [“bâton à
feu”] bot. Premna corymbosa, arbuste aux fleurs
verdâtres en ombelles malodorantes, utilisé en
médecine ; syn. gan. ikārikā.

agnimáya [maya] a. m. n. f. agnimaȳı de la
nature du feu ; ardent, flamboyant ; brûlant, in-
candescent.

agnimitra [mitra] m. lit. np. du roi Agnimi-
tra “l’ami d’Agni”, fils de Pus.yamitra Śuṅga1

auquel il succéda en 151 ant. ; il est le héros (du
temps où il était vice-roi de Vidísā) du drame
Mālavikāgnimitra de Kālidāsa.

agnivarn. a [varn. a] m. myth. [Rām.] np. du roi
d’Ayodhyā Agnivarn. a “Couleur de feu”, fils de
Sudarśana2, père de Ś̄ıghraga.

agnivelā [velā] f. [“heure du feu”] heure de
ranimer le feu sacré | après-midi.

agniveśa [veśa] m. myth. [Mah.] np. de l’er-
mite Agniveśa “Vêtu de feu” ; Agasti lui ap-
prit l’art des armes, qu’il enseigna à Dron. a et
Drupada ; Bharadvāja lui enseigna la science
médicale [Āyurveda].

agnísaran. a [́saran. a] n. véd. lieu où est entre-
tenu le feu sacré.
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agnísikhā [́sikhā] f. flamme.
agnis.oma [soma] m. du. agnis.omau myth.

le couple Agni-Soma, symbolisant l’union des
contraires du feu et de l’eau, et la nature ar-
dente du soma.

agnis.t.oma [stoma] m. soc. l’Agnis.t.oma
“louange à Agni”, un rite véd. du soma.

agnihotra [hotra] n. véd. oblation à Agni
(not. de lait frais) ; il est accompli matin et soir
par les brahmanes | soc. feu sacré perpétuel,
préservé dans l’agnikun. d. a ; le brahmane initié
doit l’honorer trois fois par jour après le bain et
le garder perpétuellement allumé.

agnihotrahavan̄ı [havan̄ı] f. véd. cuiller à
oblation.

agnihotrin [-in] m. [nom. agnihotr̄ı] véd.
prêtre pratiquant l’agnihotra.

agnyādheya [ādheya] n. véd. installation du
feu sacré.
ag} ágra n. pointe, sommet, extrémité |dessus

ou devant de qqc. ; surface ; façade — f. agrā ifc.
le meilleur de.
ágre en face, devant ; en présence de 〈g.〉 |
d’abord, à l’origine ; avant 〈abl.〉.

agraja [ja] a. m. n. f. agrajā âıné [“né en pre-
mier”] — m. frère âıné (opp. anuja) — f. agrajā
sœur âınée.

agratás [-tas] adv. en tête ; devant qqc. 〈g.〉 ;
devant soi ; en présence de 〈g.〉 |d’abord ; avant,
d’avance.
agratah. kr. mettre en avant.

ágravat [-vat] a. m. n. f. agravat̄ı qui est au
sommet.

agraśas [-́sas] adv. depuis le début.
agrasena [senā] m. myth. np. du roi

sūryavam. śin Agrasena “Dont l’armée est en
tête” ; il établit sa capitale à Agroha (mod.
ruines près de Hisar dans l’Hariyān. a) ; il eut 18
fils, et conduisit 18 sacrifices [mahāyajña] pour
créer 18 clans [gotra] de marchands, formant la
riche caste agrotavam. śa (mod. Agrawal).

agrahāyan. a [hāyana] m. n. [“meilleur mois
de l’année”] épith. de mārgaś̄ırs.a (novembre-
décembre).

agrahāra [hāra1] m. soc. donation de terres
ou de villages faite par le roi à une communauté
de brahmanes.

agrāśana [aśaná2] a. m. n. f. agrāśanā qui
mange en premier ; qui mange avant 〈abl.〉.
ag}h agraha [a-graha] m. phil. non

appréhension, non perception.
ag�} ágru m. célibataire — f. agrū vierge.
ag}� agre [loc. agra] ind. avant ; devant ;

d’abord ; au bord de.

agrevan. a [vana] n. [“en avant du bois”] bord
de la forêt.
aéy agryá [agra-ya] a. m. n. f. agryā qui est

en tête, le meilleur ; éminent.
aG aghá1 a. m. n. f. aghā mauvais, impur ;

malveillant ; déchu (de sa caste) — n. impureté,
faute ; péché, mal ; peine, souffrance — m.
myth. np. du démon [asura] Agha, vaincu par
Kr.s.n. a enfant ‖ lat. ango ; all. Angst.
bhuñjate te tvagham. pāpā ye pa-
cantyātmakāran. āt [BhG.] Alors que ne mangent
que de l’ordure les pécheurs qui ne cuisinent
que pour eux-mêmes.

aghamars.an. a [mars.an. a] n. soc. rite d’abso-
lution des péchés, effectué en expirant par les
narines au-dessus d’un récipient d’eau.
aG agha2 [vn. agha1] v. [10] pr. (aghāyáti)

faire du mal ; avoir de mauvaises intentions.
aGor aghora [a-ghora] a. m. n. f. aghorā non

terrible.
aghoraśiva [́siva] m. hist. np. d’Aghoraśiva,

auteur d’un manuel de rituel śaiva [paddhati].
aGorc"� ŝ aghoracaks.us [a-ghoracaks.us] a.

m. n. f. aghoracaks.us. ı̄ qui n’a pas le mauvais
œil.
aGoq aghos.a [a-ghos.a] a. m. n. f. aghos. ā

phon. sourde (consonne) ; opp. ghos.avat, ghos.in.
aèy aghnya [a-ghnya] a. m. n. f. aghnyā qui

ne doit pas être tué — m. taureau — f. aghnyā
vache.
a¬̂ aṅk [vn. aṅka] v. [10] pr. (aṅkayati) pp.

(aṅkita) pfp. (aṅkya) marquer au fer, flétrir ;
mettre un sceau, tamponner.
a¬ aṅká [añc] m. crochet ; courbe ; courbe

des hanches, flanc, giron, sein ; voisinage | signe,
marque ; chiffre, sceau ; acte (d’une pièce de
théâtre) |soc. cérémonie de la marque, préludant
à la frappe de la monnaie d’or pour l’année ‖
lat. uncus.

aṅkayantra [yantra] n. phil. [tantr.] dia-
gramme portant un carré magique, souvent
dédié à une planète [graha].
aE¬t aṅkita [pp. aṅk] a. m. n. f. aṅkitā

marqué, flétri.
a¬� r aṅkura m. bourgeon, jeune pousse, reje-

ton.
yathā deśastathā bhās. ā yathā rājā tathā
prajā | yathā bhūmistathā toyam. yathā
b̄ıjastathāṅkuram ‖ Tel pays telle langue ; tel
roi tels sujets ; telle terre telle eau ; telle graine
tel bourgeon.
a¬� f aṅkuśá [aṅka] m. croc ; not. croc servant

au cornac à diriger un éléphant, et pouvant être
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utilisé comme arme |phil. il symbolise les moyens
de stimulation des forces d’inertie [tamas].
aṅkuśadhārin. am myth. portant le croc comme
emblème (se dit de Gan. eśa).

aṅkuśamudrā [mudrā] f. soc. geste rituel uti-
lisé comme bénédiction ; le majeur est étendu
verticalement vers le sol, les autres doigts sont
pliés.
a¯ aṅkya [pfp. [1] aṅk] a. m. n. f. aṅkyā à

marquer ; à stigmatiser.
a²̂ aṅkh [vn. aṅka] v. [10] pr. (aṅkháyati) pf.

(pari) accrocher, harponner.√
a½̂ aṅg v. [1] pr. (aṅgati) aller, se déplacer.

a½ áṅga1 [aṅg ] n. membre ; partie du corps ;
le corps en entier ; la personne, la forme |partie,
portion, subdivision ; annexe | phil. l’une des
6 disciplines annexes du Veda ; cf. vedāṅga
| (par ext.) symb. le nombre 6 | phil. une
des 5 subdivisions de l’évocation [mantra] ;
on distingue : les moyens de l’initialisa-
tion [karman. āmārambhopāya], l’équipement en
hommes et en matériels [purus.adravyasmapad],
la distribution de l’espace et du temps
[deśakālavibhāga], la réaction au désastre
[vipattiprat̄ıkāra] et le succès [kāryasiddhi] |
phil. l’une des 8 pratiques du rājayoga ; cf.
as.t. āṅgayoga | jn. l’un des 12 chapitres du ca-
non jaina | gram. radical, thème (fort), base de
flexion (forme non infléchie) | mus. subdivision
d’un rythme [tala] ; il y a 3 : léger [laghu] (une
frappe de l’instrument et un comptage avec les
doigts), accompagné druta (une frappe et une
onde) et court anudruta (une frappe) — m. géo.
np. de l’Aṅga, région du sud du Bihāra, vas-
sale du Magadha ; sa capitale était Campā | pl.
aṅgās géo. le Bengale ; ses habitants, les Aṅgās
| myth. np. du roi Aṅga1 du Bengale, fils de
Dı̄rghatamā et Sudes.n. ā — ifc. annexe de, partie
de |gram. auxiliaire à ; causé par (cf. antaraṅga,
bahiraṅga) — a. m. n. f. aṅgā subdivisé |contigu.
aṅḡı kr. donner sa part, concéder ; consentir, pro-
mettre.

áṅgaja [ja] a. m. n. f. aṅgajā né du corps ;
ornemental | soc. produit par une cérémonie
supplémentaire — m. fils |myth. np. d’Aṅgaja,
épith. de Kāma — n. sang — f. aṅgajā fille.

aṅgada [da] n. bracelet porté au bras.
aṅgadeśa [deśa] m. géo. le Bengale.
aṅgarāga [rāga] m. application de

cosmétiques sur le corps après le bain.
aṅgavidyā [vidyā] f. l’un des 64 arts ; syn.

kalā | not. la chiromancie.
aṅgaśikhara [́sikhara] m. n. arch. réduction

de pavillon dans une toiture pyramidale ; syn.
uruśr. ṅga.

aṅgahāra [hāra1] m. gesticulation ; mime.
aṅgah̄ına [h̄ına] a. m. n. f. aṅgah̄ınā mutilé,

sans membres | incorporel — m. myth. épith. de
Kāma.
a½ aṅgá2 part. affirme, confirme, ou exprime

le désir ou l’impatience ; bien, d’accord ; certes,
vraiment ; s’il vous plâıt ; vite | juste ; seulement.
kim aṅga combien mieux, vraiment.
te ’ṅga eux seuls.
so ’ṅga lui seul.
yad aṅga juste quand.
a½n aṅgana [aṅg-ana] n. marche | cour

[“endroit où l’on marche”] | aṅgan. a cour, aire
— f. aṅganā [“qui a une belle forme”] femme ;
épouse.
a½Ar aṅgāra m. charbon ; charbon ardent,

braise.
aṅgāraka [-ka] m. astr. np. de l’influence

[graha] Aṅgāraka “Charbon ardent”, régent de
la planète Mars ; cf. Kuja, Bhūmija, Maṅgala.

aṅgāraparn. a [parn. a] m. myth. [Mah.] np. du
roi gandharva Aṅgāraparn. a “aux Ailes de brai-
se” ; il possédait la science de vision extralu-
cide [cāks.us. ı̄] ; il l’enseigna à Arjuna qui l’avait
vaincu au combat ; en retour il obtint l’arme
āgneyāstra ; cf. Citraratha.
aE½n̂ aṅgin [aṅga1-in] a. m. n. f. aṅgin̄ı ayant

des membres ; subdivisé, principal | corporel.
aE½r̂ aṅgir m. myth. np. du sage [r.s. i] Aṅḡı ; il

reçut le savoir sacré [brahmavidyā] d’Atharvā et
le transmis à Satyavāha, qui l’enseigna à Aṅgirā.
aE½rŝ áṅgiras [agni] m. [nom. aṅgirās]

myth. véd. np. du géniteur [prajāpati] Aṅgirā
“l’Étincelant”, manifestation d’Agni en tant que
pouvoir d’illumination, symbolisé par la lumière
de l’éclair ; né de la bouche de Brahmā, il
épousa Śraddhā, la Dévotion personnifiée, dont
il engendra Utathya, Br.haspati et Sam. varta ;
on mentionne aussi parfois Vayasya, Śānti1,
Ghora, Virūpa, et Sudhanvā ; il est aussi ap-
pelé Atharvā ; qqf. c’est un épith. de Br.haspati ;
[Mah.] comme il illuminait le ciel, les hommes se
détournèrent d’Agni, qui se cacha dans la forêt ;
sans feu, le monde se désola, et Aṅgirā vint prier
Agni de reprendre sa place, en reconnaissant
qu’il n’était lui-même que son fils âıné ; [VP.]
d’une épouse Smr.ti il eut 4 filles, dont Anumati
| pl. aṅgirasas soc. les chantres, une classe de
sages [r.s. i] ; engendrés par Aṅgirā, ils sont as-
sociés aux chants de l’Atharvaveda ; cf. Kapi,
Gautama, Bhāradvāja, Virūpa ; avec Br.haspati
à leur tête, ils aidèrent Indra à libérer les eaux ;
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cf. vala | soc. par ext. clan brahmanique portant
ces noms de gotra.
a½F aṅḡı iic. pour aṅga1.
aṅḡıkaran. a [karan. a] n. fait de promettre ;

concession.
a½� Er aṅguri [relié à aṅguli] f. doigt ; orteil

| var. aṅgur̄ı id.
aṅgur̄ıya [-ya] m. n. bague.
aṅgur̄ıyaka [-ka] n. bague.

a½� l aṅgula [aṅguli] m. unité de longueur, de
taille la largeur du pouce (environ 19 mm).
a½� El aṅguli var. aṅguri [aṅga1] f. doigt ; or-

teil | var. aṅgul̄ı id.
a½� lF aṅgul̄ı iic. pour aṅguli.
aṅgul̄ıya [-ya] m. n. bague.
aṅgul̄ıyaka [-ka] n. bague.

aṅgul̄ıves.t.a [ves.t.a] m. gant.
a½� ¤ aṅgus.t.ha [aṅguli-stha] m. pouce ; gros

orteil.
aEÀ áṅghri m. pied ; pied d’un siège ; pied

d’un arbre.
sahasrorvaṅghribāhvaks.a a. m. n. qui a mille
cuisses et pieds et mains et yeux.
aĉ ac var. ı̄c [añc] ifc. après (anu, apa, arva,

ava, ut, tiras, dadhi, ni, parā, pra, prati, vis.u,
sam, sarva) a. m. n. f. ac̄ı tourné vers, dirigé
vers.
acr acara [a-cara] a. m. n. f. acar̄ı immobile

— m. plante.
acl acala [a-cala] a. m. n. f. acalā immobile,

immuable ; stable, inébranlable ; impérissable ;
permanent — m. montagne.
aEct̂ acit [a-cit2] a. m. n. f. ignorant ; in-

sensé ; stupide.
aEcE� acitti [a-citti] f. stupidité.
aEc�(y acintya [a-cintya] a. m. n. f. acintyā

inconcevable, inimaginable ; incompréhensible.
aEcr acira [a-cira] a. m. n. f. acirā bref — acc.

aciram adv. d’ici un instant, en peu de temps,
avant peu, bientôt | depuis peu ; récemment —
abl. acirāt id. — i. aciren. a id.
ac�tn acetana [a-cetana] a. m. n. f. acetan̄ı

inconscient, insensible, inanimé ; opp. sacetana.
aQC accha a. m. n. f. acchā brillant, clair ;

transparent, pur — m. cristal.
acchabhalla [bhalla] m. natu. zoo. ours.
acchoda [uda] a. m. n. f. acchodā aux eaux

claires — n. géo. np. du lac Acchoda “aux Eaux
de cristal”, situé dans l’Himālaya, formé par la
rivière Acchodā — f. acchodā géo. np. de la
rivière Acchodā dans l’Himālaya.
aQCA acchā pf. vers 〈vb. mouvement〉.

aQy� t acyuta [a-cyuta] a. m. n. f. acyutā
ferme, inébranlable ; constant, impérissable ;
qui ne peut déchoir | myth. np. d’Acyuta
“l’Impérissable”, épith. de Kr.s.n. a-Vis.n. u comme
principe suprême |math. infini.

acyutapreks.a [preks. ā] m. hist. np.
d’Acyutapreks.a “au Regard fixe”, mâıtre
[guru] de Madhva ; ce dernier le convertit au
dualisme [dvaita].√

aĵ aj v. [1] pr. (ájati) pr. md. (ájate) pf.
(ut, sam) véd. mener, pousser, conduire ‖ gr.
αγω ; lat. ago.
aj ajá1 [aj] m. meneur, chef |myth. np. d’Aja

“Guide”, fils de Raghu, (ou [Rām.] de Nābhāga),
père de Daśaratha ; un jour dans la forêt il fut
attaqué par un éléphant sauvage ; il le frappa
d’une flèche, et celui-ci se révéla comme le gand-
harva Priyam. vada maudit par Mataṅga |myth.
np. d’Aja1, fils de Jahnu, aussi appelé Sind-
hudv̄ıpa1 ; Balākāśva est son fils | myth. épith.
d’Indra, de Rudra, d’Agni |animal meneur d’un
troupeau |bouc — f. ajā chèvre ‖ lat. agnus ; fr.
agneau.
ajāvayas les chèvres et les brebis.

ajaks. ı̄ra [ks. ı̄ra] n. lait de chèvre.
ajamı̄d. ha [mı̄d. ha] m. myth. np. du roi

Ajamı̄d.ha “Bouc”, fils de Br.hatputra ; Jahnu
est son fils de son épouse Keśin̄ı ; il est l’au-
teur d’hymnes du RV. |myth. [Mah.] np. du roi
Ajamı̄d.ha1, fils de Hast̄ı ; R. ks.a est son fils.

ajaikapad [ekapad] m. myth. np. d’Ajai-
kapād “Guide unijambe”, ou Ekapād, l’un
des 11 souffles divins [marut], forme de Śiva-
Bhairava ; il personnifie le poteau sacrificiel ;
il est souvent représenté en ūrdhvaliṅga, avec
une seule jambe ; astr. il préside le naks.atra
Pūrvapros.t.hapadās (αβ de Pégase) | var. ajai-
kapada id.
aj aja2 [a-ja] a. m. n. f. ajā non né ; incréé

|qui existe de toute éternité — m. temps |myth.
épith. de Śiva, Vis.n. u, Brahmā ou Kāma — f. ajā
ignorance | myth. np. d’Ajā “Éternelle”, épith.
de Māyā.
ajgv ajagava var. ajakava [aja2] m.

myth. np. d’Ajagava ou Ajakava, arc de Śiva
[Śaivacāpa] fabriqué par Vísvakarmā afin de
détruire Tripura ; après son combat infructueux
contre Vis.n. u, Śiva le donna à Devarāta Janaka ;
plus tard le roi Janakarāja en hérita, et au
svayam. vara de sa fille S̄ıtā, le prince Rāma le
cassa.
ajX ajad. a [a-jad. a] a. m. n. f. ajad. ā animé,

sensible | éveillé, réactif.
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ajn ajaná [a-jana] a. m. n. f. ajanā désert
— m. personne insignifiante.
ajp ajapa [a-japa] a. m. n. f. ajapā qui ne

prie pas |non prononcé — f. ajapā soc. le mantra
‘ham. sa’ (qui se ventile en silence).
ajpA ajapā iic. f. de ajapa.
ajapājapa [japa] m. phil. ventilation du man-

tra ham. sa.
ajy ajaya [a-jaya] m. défaite.
ajr ajára [a-jara] a. m. n. f. ajarā qui ne

vieillit pas ; sans âge ; inusable, inaltérable.
ajarāmara [amara] a. m. n. f. ajarāmarā sans

âge et immortel.
ajarāmaravat [-vat] adv. comme sans âge et

immortel.
ajú ájasra [a-jasra] a. m. n. f. ajasrā qui ne

s’éteint pas ; perpétuel (not. feu).
ajasram var. ajasren. a perpétuelllement, pour
toujours.
ajAt ajāta [a-jāta] a. m. n. f. ajātā non-né ;

non encore né.
ajātaśatru [́satru] a. m. n. f. qui n’a pas

d’ennemi ; pacifique — m. myth. [Mah.] np.
d’Ajātaśatru “Dont l’ennemi reste à nâıtre”,
épith. de Yudhis.t.hira | géo. np. du roi du Ma-
gadha Ajātaśatru1, fils de Bimbisāra et d’une
princesse du Videha ; d’abord régent de l’Aṅga
à Campā, il monta sur le trône à Rājagr.ha en as-
sassinant son père en 491 ant. ; contemporain du
Buddha, il patronna le bouddhisme ; il combat-
tit son oncle maternel Prasenajit pour annexer
la région de Kāś̄ı ; il se défendit du clan Licchavi
en fortifiant le village de Pāt.aligrāma, dont
il fit sa capitale Pāt.aliputra ; grand guerrier,
on lui attribue l’invention du chariot scythe ;
il soumit les républiques Licchavi et établit la
suprématie régionale du Magadha ; il se conver-
tit au bouddhisme et fonda de nombreux reli-
quaires [stūpa] et monastères ; il fut assassiné
par son fils Udayibhadra en 459 ant.
aEjt ajita [a-jita] a. m. n. f. ajitā invaincu

— m. myth. np. d’Ajita “l’Invincible”, épith. de
Vis.n. u.

ajitanātha [nātha] m. jn. np. d’Ajitanātha
“Mâıtre invincible”, 2e t̄ırthaṅkara mythique ;
son corps est doré, l’éléphant est son symbole.
aEjn aj́ına [aja1-na] n. peau, not. d’antilope

noire ou de chèvre.
aEjr ajirá1 [aja1-ra] a. m. n. f. ajirā agile,

rapide ‖ lat. agilis.
aEjr ajira2 [vn. ajira1] v. [10] pr. md.

(ajirāyate) être rapide ; détaler.
ajFgt aj̄ıgarta [gr̄.1] m. myth. np. du brah-

mane Aj̄ıgarta “qui n’a rien à avaler” ; il

avait trois fils, Śunah.puccha, Śunah. śepa et
Śunolāṅgūla ; il vendit Śunah. śepa pour 100
vaches au roi Haríscandra pour servir de sub-
stitut à son fils Rohitāśva comme sacrifice à
Varun. a ; pour 100 vaches de plus il le lia au po-
teau sacrificiel, et pour 100 vaches encore il prit
le couteau du bourreau ; Aj̄ıgarta est qqf. assi-
milé à R. c̄ıka.
a>Jl ajjhala m. charbon incandescent,

braise.
aâ ajña [a-jña] a. m. n. f. ajñā ignorant ; stu-

pide, sot | inconscient ; dénué de conscience —
m. sot.

ajñatā [-tā] f. ignorance.
aâAt ájñāta [a-jñāta] a. m. n. f. ájñātā in-

connu ; inattendu | ignorant ‖ lat. ignotus ; fr.
ignorant.
ajñātam adv. sans savoir, en l’ignorance de.

ajñātakula [kula] a. m. n. f. ajñātakulā dont
on ne connâıt pas la famille.

ajñātakulaś̄ıla [́s̄ıla] a. m. n. f.
ajñātakulaś̄ılā dont on ne connâıt ni la fa-
mille ni le caractère.

ajñātajñāpaka [jñāpaka] a. m. n. f.
ajñātajñāpakā chercheur, découvreur, in-
novateur.

ajñātavāsa [vāsa1] m. séjour incognito |
myth. [Mah.] 13e année d’exil des pān. d. avās.
aâAEt ajñāti [a-jñāti] m. étranger, personne

sans lien de parenté ‖ hi. ajnab̄ı.
aâA(vA ajñātvā [a-jñātvā] adv. sans savoir.
aâAn ajñāna [a-jñāna] n. ignorance.

ajñānāt var. ajñānatas adv. par ignorance.√
aÑ̂ añc v. [1] pr. (áñcati) ps. (acyáte) pp.

(añcita) pf. (ut, ni) v. [1] pr. (ácati) pp. (akná)
pf. (ā) courber, ployer — pr. md. (añcate) se
courber, saluer — ca. (añcayati) dérouler ; pro-
duire ‖ gr. αγκoω ; lat. uncus ; ang. ankle ; all.
Enkel ; fr. angle, ancre.
aÑn añcana [añc-ana] n. fait de ployer, de se

courber ; inclinaison, flexion.
aÑl añcala [añc-ala] m. frange d’un

vêtement (de femme), d’une écharpe |œillade.
aEÑt añcita [pp. añc] a. m. n. f. añcitā re-

courbé ; bouclé (cheveux) ; dressé.√
aÒ̂ añj v. [7] pr. (anakti) pp. (akta) abs.

(aktvā, -añjya) pf. (abhi, ā, vi, sam) oindre,
enduire ; orner — pr. md. (añkte) s’enduire,
s’oindre de ; se farder — ps. (ajyate) être fardé,
être beau — ca. (añjayati) oindre, enduire ‖ lat.
ungo ; fr. oindre, onguent.
aÒn añjana [añj-ana] n. onguent, collyre,

fard | myth. np. de l’éléphant céleste Añjana
“Fardé”, diggaja de l’Ouest — f. añjanā myth.
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np. de la nymphe [apsaras] Añjanā “Collyre”,
réincarnation de Puñjikasthalā changée en singe
par la malédiction d’un r.s. i qu’elle avait insulté ;
son époux était le singe Kesar̄ı ; pour avoir un
fils, elle pria le dieu Vent [Pavana] dont elle reçut
la semence dans les oreilles, et enfanta ainsi de
Hanumān.
aÒEl añjaĺı m. posture [mudrā] de salut :

mains ouvertes jointes en signe d’hommage,
levées devant la poitrine (égal), le front (guru),
ou au-dessus de la tête (Dieu) ; cf. mastakāñjali.
añjalim. kr. saluer en posture d’añjali.
prāñjali adv. en posture d’añjali.

añjalika [-ka] m. myth. [Mah.] np. d’Añjalika,
flèche magique par laquelle Arjuna tua Karn. a.
aÒŝ áñjas [añj] n. onguent, pommade —

adv. rapidement, instantanément, soudainement
— i. añjasā adv. tout droit ; avec droiture, cor-
rectement ; vraiment, exactement | rapidement,
immédiatement.
aÒs añjasa [añjas] a. m. n. f. añjasā droit,

direct ; honnête.
añjah. sava [sava1] m. pressurage rapide (not.

du soma).√
aV̂ at. v. [1] pr. (at.ati) pp. (at.itá) pf. (pari)

aller çà et là, errer ; partir à l’aventure.
mr.gayām. at. chasser.
aVn at.ana [at.-ana] n. errance ; promenade ;

voyage — f. at.an̄ı extrémité encochée d’un arc.
aVvF at.av̄ı [at. ] f. forêt.
aÓ at.t.a a. m. n. f. at.t. ā fort, éclatant, exces-

sif ; bruyant | mus. cycle rythmique [tāla] com-
prenant 2 laghu et 2 druta.

at.t.aśūlā [́sūlā] f. vente de nourriture.
at.t.ahāsa [hāsa] m. éclat de rire (not. de

Śiva).
aZk an. aka a. m. n. f. an. akā insignifiant ;

méprisable.
an. akabhāryā épouse méprisable.
aZEhlpAVk an. ahilapāt.aka n. géo. np. de la

ville d’An. ahilapāt.aka, ancienne capitale de la
dynastie Cāpa, fondée en 746 ; après 974 capi-
tale des Solaṅk̄ı ; pillée en 1024 par Mahmud de
Ghazni ; capitale de Siddharāja au 12e siècle ;
mod. Pāt.an au Gujarāt.
aEZmn̂ an. iman [an. u-man] m. ténuité ; atome ;

maigreur | phil. [yoga] le pouvoir de rapetisser,
un as.t.asiddhi.
aZFyŝ an. ı̄yas [compar. an. u] a. m. n. f.

an. ı̄yas̄ı plus minuscule.
aZ� án. u a. m. n. f. an. v̄ı fin, ténu, minuscule ;

faible, insignifiant ; subtil — m. atome ; unité
infime de temps ou d’espace.

an. umātra [mātra] a. m. n. f. an. umātrā [“qui
a la dimension d’un atome”] minuscule.

an. uśakti [́sakti] f. mod. énergie atomique.
a�X an. d. a n. œuf | testicule | arch. dôme.

brahmān. d. a phil. [“œuf cosmique”] l’univers.
an. d. akos.a [kos.a] m. scrotum.
an. d. aja [ja] a. m. n. f. an. d. ajā né d’un œuf ;

ovipare — m. oiseau.√
at̂ at [relié à at. ] v. [1] pr. (átati) pp. (atitá)

véd. aller, courir.
�at̂ -at forme des ppr. actifs (parasmai-

pada).
atdý � p atadrūpa [a-tadrūpa] a. m. n. f.

atadrūpā de forme différente.
atn� atanu [a-tanu1] a. m. n. f. atanv̄ı impor-

tant, significatif.
at�dý átandra [a-tandrā] a. m. n. f. atandrā

alerte ; reposé.
atandrin [-in] a. m. n. f. atandrin̄ı alerte ; re-

posé.
atE�dý t atandrita [a-tandrita] a. m. n. f. atan-

dritā alerte ; reposé.
atl atala [a-tala] a. m. n. f. atalā sans fond

— n. myth. np. du monde [loka] Atala, premier
enfer souterrain.
atŝ átas [relié à ayam] adv. (substitut de

l’abl. de ayam) d’ici ; de là | à partir de cet en-
droit ; dès ce moment, alors | pour cela ; c’est
pourquoi, donc, en conséquence.
ata eva adv. pour cela même ; c’est pourquoi.
ata ūrdhvam adv. à partir de là ; ensuite.
atah. param adv. au delà.
ato ’nya autre que cela.
ato nimittam adv. à cause de cela.
ato ’rtham adv. pour cet objet, à cette fin.
ats atasa [at] m. vent, air — f. atas̄ı natu.

bot. Linum usitatissimum, lin.
aEt áti pf. sur, au-delà — prép. très, trop —

adv. en excès, en grande proportion ‖ gr. ετι ;
lat. et.
atikambalam [kambala] adv. après la période où
l’on porte un manteau.
ati siktam. tvayā Tu as trop arrosé.
aEtkAy atikāya [ati-kāya] m. myth. [Rām.]

np. de l’ogre [rāks.asa] Atikāya “au Corps im-
mense”, fils de Rāvan. a et Mandodar̄ı, renais-
sance de Kait.abha ; il obtint trois vœux de
Brahmā à la suite d’une grande ascèse : l’arme
brahmāstra, une cuirasse de diamants mer-
veilleuse et le pouvoir de n’être dérangé par
aucun désir importun ; de taille gigantesque, il
conduisait un char de mille chevaux ; il fut tué
en combat singulier par Laks.man. a.
aEtk� atikr̄. [ati-kr̄. ] pf. (vi) [inusité sans pf.].
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aEt�m̂ atikram [ati-kram] v. [1] pr.
(atikrāmati) pp. (atikrānta) traverser, franchir ;
dépasser, excéder ; transgresser | passer (temps)
| laisser de côté, négliger, laisser passer, omettre.
aEt�m atikrama [atikram] m. dépassement ;

invasion ; transgression | écoulement du temps
| erreur, omission.

atikramin [-in] ifc. agt. m. f. atikramin. ı̄ qui
enfreint.
aEtKV̂v atikhat.va [ati-khat.vā] a. m. n. f.

atikhat.vā qui est sans lit.
aEtgA atigā [ati-gā1] v. [3] pr. (atijigāti) aor.

[1] (atyagāt) passer (se dit du temps) ; passer
au-delà, mourir.
aEtcr̂ aticar [ati-car] v. [1] pr. (aticarati)

pp. (aticarita) éviter, enfreindre, transgresser ;
offenser ; être infidèle (à son mari).
aEttrAm̂ atitarām [compar. ati] adv.

supérieur à 〈acc.〉 |meilleur que, plus haut que,
davantage que 〈abl.〉 | très ; trop, en excès.
aEtET átithi [a-tithi] m. [“inattendu”] visi-

teur |hôte (celui qui est reçu) ; invité |myth. np.
d’Atithi “l’Hôte”, épith. d’Agni.
atithidevo bhava [TU.] Traite un hôte comme
Dieu.

atithigva [ga] m. myth. véd. np. d’Atithigva,
épith. du roi Divodāsa “vers qui vont les hôtes”.

atithitva [-tva] n. hospitalité, réception.
atithipati [pati] m. hôte (celui qui reçoit).
atithis.atkāra [satkāra] m. hospitalité, de-

voirs rendus à l’hôte.
aEtd� v�� atidurvr.tta [ati-durvr.tta] a. m. n. f.

atidurvr.ttā excessivement méchant.
aEtd� r atidūra [ati-dūra] a. m. n. f. atidūrā

très lointain, trop éloigné — n. grande distance.
atidūratva [-tva] n. grande distance.
aEtd�f atideśa [ati-deśa] a. m. n. f. atideśā

gram. dit de racines verbales qui échappent à
une condition par une règle qui les en dispense.
aEtDAEmk atidhārmika [ati-dhārmika] a. m.

n. f. atidhārmikā très vertueux.
aEtpAp atipāpa [ati-pāpa] a. m. n. f. atipāpā

très mal, criminel, sacrilège.
aEtþs½ atiprasaṅga [ati-prasaṅga] m. ata-

chement excessif ; obsession.
aEtEþy atipriya [ati-priya] a. m. n. f. atipriyā

très cher |mus. caractérise une classe de modes
musicaux [rāga].
aEtbl atibala [ati-bala] a. m. n. f. atibalā

très fort ; d’une force excessive.
aEtboEDs�v atibodhisattva [ati-bodhisattva]

a. m. n. f. atibodhisattvā bd. qui surpasse un
accompli [bodhisattva].

aEtb�} atibrū [ati-brū] v. [2] pr. (atibrav̄ıti) pr.
md. (atibrūté) insulter.
aEtBy atibhaya [ati-bhaya] n. terreur.
aEtBAr atibhāra [ati-bhāra] m. charge exces-

sive ; excédent, surcharge | grand travail, grande
peine.
aEtmD� r atimadhura [ati-madhura] a. m. n. f.

atimadhurā très charmant |mus. caractérise une
classe de modes musicaux [rāga].
aEtmA/ atimātra [ati-mātra] a. m. n. f.

atimātrā démesuré, excessif.
atimātram adv. trop.
aEtmAn� q atimānus.a [ati-mānus.a] a. m. n. f.

atimānus. ā surhumain.
aEtmAzt átimāruta [ati-māruta] m. ouragan.
aEtmAg atimārga [ati-mārga] m. soc. [“voie

supérieure”] enseignement ésotérique śaiva,
comprenant les textes lākula et vaimala.
aEtyog átiyoga [ati-yoga] m. bd. “Yoga

suprême”, discipline du bouddhisme tantrique.
atiyogayāna [yāna] n. bd. discipline du yoga

suprême, dernière étape du vajrayāna ; elle
correspond au dzogchen de l’ordre tibétain
Nyingma.
aEtrÄ atirakta [ati-rakta] a. m. n. f. atiraktā

très rouge — f. atiraktā myth. np. de l’une des
7 langues d’Agni.
aEtrT atiratha [ati-ratha] m. grand guerrier

[“qui excelle au char”].
aEtrA/ atirātra [ati-rātra] a. m. n. f. atirātrā

préparé ou effectué durant la nuit — m. soc.
“prolongement nocturne du rite du soma”,
cérémonie concluant l’année véd. [gavāmayana],
la nuit suivant le mahāvrata ; c’est la dernière
de la période des “dix nuits” [daśarātra].
aEtErÄ atirikta [pp. atiric] a. m. n. f. ati-

riktā qui excède, qui domine ; surabondant —
m. excédent ; ce qui dépasse | pénis.
aEtErĉ atiric [ati-ric] v. [4] pr. md. (atiri-

cyate) pp. (atirikta) pf. (vi) avoir un reste ; sur-
passer, dominer 〈acc. abl.〉 ; s’imposer.
aEtlAGv atilāghava [ati-lāghava] a. m. n.

f. atilāghavā extrêmement léger | gram. sous-
généralisation ; opp. ativyāpti.
aEtlOSy atilaulya [ati-laulya] n. extrême avi-

dité.
aEtvAd ativāda [ati-vāda] m. [“parole exces-

sive”] paroles blessantes ; injures.
aEtEv-t� t ativistr.ta [ati-vistr.ta] a. m. n. f.

ativistr.tā excessivement long ; prolixe.
ativistr.tadurāgamaviprak̄ırn. aśabdānuśāsana
[Hemacandra] Une grammaire verbeuse,
incompréhensible, en désordre.
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aEtv� t̂ ativr.t [ati-vr.t1] v. [1] pr. md. (ativar-
tate) pp. (ativr.tta) dépasser, surpasser ; traver-
ser | enfreindre, transgresser.
aEtv� E� ativr.tti [ativr.t] f. fait de surpasser ;

transgression, désobéissance.
aEtv� �þnØ� ativr.ddhapranaptr. [ati-

vr.ddhapranaptr. ] m. arrière-arrière-arrière-
petit-fils — f. ativr.ddhapranaptr̄ı arrière-
arrière-arrière-petite-fille.
aEtv� �þEptAmh ativr.ddhaprapitāmaha [ati-

vr.ddhaprapitāmaha] m. arrière-arrière-arrière-
grand-père paternel — f. ativr.ddhaprapitāmah̄ı
arrière-arrière-arrière-grand-mère paternelle.
aEtv� �þmAtAmh ativr.ddhapramātāmaha

[ati-vr.ddhapramātāmaha] m. arrière-
arrière-arrière-grand-père maternel — f.
ativr.ddhapramātāmah̄ı arrière-arrière-arrière-
grand-mère maternelle.
aEtv� E£ ativr.s.t. i [ati-vr.s.t. i] f. pluie diluvienne.
aEt&yAEØ ativyāpti [ati-vyāpti] f. gram.

sur-généralisation ; extension excessive ; opp.
avyāpti.
aEtfy atísaya [atís̄ı] m. éminence,

prééminence, excellence.
atísayokti [ukti] f. hyperbole ; dithyrambe |

verbosité, emphase.
aEtfF atís̄ı [ati-́s̄ı1] v. [2] pr. md. (atísete) pp.

(atísayita) surpasser, exceller.
aEt�m atísrama [ati-́srama] m. fatigue

extrême, épuisement.
aEt£t̂ atis.t.at [a-tis.t.hat] a. m. n. f. atis.t.at̄ı

qui ne tient pas debout ; qui ne tient pas en
place ; instable.
aEtsEÄ atisakti [ati-sakti] f. attachement ex-

cessif ; addiction | phil. attachement excessif au
monde et aux passions.
aEts\cy atisam. caya var. atisañcaya [ati-

sam. caya] m. accumulation excessive.
aEts\t� £ atisam. tus.t.a var. atisantus.t.a [ati-

sam. tus.t.a] a. m. n. f. atisam. tus.t. ā très heureux,
comblé de joie.
aEts\EnDAn atisam. nidhāna var. atisan-

nidhāna [ati-sam. nidhāna] n. promiscuité
excessive.
aEtsg atisarga [atisr.j] m. renvoi ; abandon ;

don | autorisation.
atisargam. dā congédier ; donner l’autorisation ;
donner une bénédiction de départ.
aEts� ĵ atisr.j [ati-sr.j1] v. [6] pr. (atisr.jati)

pp. (atisr.s.t.a) renvoyer, abandonner ; laisser |
autoriser ; accorder ; pardonner.
atF at̄ı [ati-i] v. [2] pr. (atyeti) pp. (at̄ıta) pf.

(vi) passer (temps) ; franchir (distance) | passer

outre, dominer ; transcender ; laisser derrière |se
débarrasser de, échapper à.
atFt at̄ıta [pp. at̄ı] a. m. n. f. at̄ıtā passé,

écoulé ; laissé en arrière ; trépassé, mort | qui
a franchi, qui est allé au-delà ; excessif | qui a
négligé ; négligent — n. le passé.
atFE�dý y at̄ındriya [ati-indriya] a. m. n. f.

at̄ındriyā qui transcende les sens — n. âme, es-
prit.
atFv at̄ıva [ati-iva] adv. très, extrêmement ;

trop, excessivement — prép. plutôt que 〈acc.〉 ;
plus que 〈abl.〉.
at� l atula [a-tul] a. m. n. f. atulā incompa-

rable ; inégalé — m. graine de sésame (de poids
insignifiant).

atulya [-ya] a. m. n. f. atulyā inégalé, incom-
parable.
at� Ø atr.pta [a-tr.pta] a. m. n. f. atr.ptā insa-

tisfait, non rassasié ; insatiable.
at� EØ atr.pti [a-tr.pti] f. insatisfaction ; insatia-

bilité, boulimie.
a�&y attavya [pfp. [3] ad1] a. m. n. f. attavyā

comestible.
aE� átti [ad1-tr. ] m. qui mange — m. attr. f.

attr̄ı id.
a(yE`n£om atyagnis.t.oma [ati-agnis.t.oma]

m. soc. deuxième modification du sacrifice
jyotis.t.oma.
a(y�t atyanta [ati-anta] a. m. n. f.

atyantā constant, ininterrompu, éternel |violent,
extrême, qui passe les bornes.
atyantam adv. pour toujours ; tout-à-fait.

atyantagata [gata] a. m. n. f. atyantagatā
parti pour toujours.

atyantamāheśvara [māheśvara] m. soc. ab-
solument voué à Śiva, épith. royal ; syn. para-
mamāheśvara.

atyantasiddha [siddha1] a. m. n. f. atyanta-
siddhā phil. établi de façon absolue et éternelle.
a(yfn atyaśana [ati-aśaná2] n. fait de trop

manger.
a(yŝ atyas [ati-as2] v. [4] pr. (atyasyati)

pp. (atyasta) pf. (vi) vaincre en lançant (des
flèches).
a(y-t atyasta [pp. atyas] a. m. n. f. atyastā

qui a lancé au-delà de.
a(yA>y atyājya [a-tyājya] a. m. n. f. atyājyā

qu’on ne doit pas abandonner.
a(yAsm̂ atyāsam [ati-āsam] ifc. ind. après

une période de.
dvyahātyāsam deux jours plus tard | tous les 3
jours.
a(y� g} atyugra [ati-ugra] a. m. n. f. atyugrā

très fort ; extraordinaire.
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atyugrapun. yapāpa [pun. yapāpa] n. pl. faits
extraordinairement bons et mauvais.
a/ átra1 [ayam-tra] adv. ici | vers ici | en ce

cas ; à ce propos ; sur ce point | en cet endroit
〈loc.〉 |pendant ce temps ; à cette occasion, alors.
atraiva adv. ici même.
atra sarasi adv. dans cet étang.
atra vastuni adv. en cette matière.

atrabhavat [bhavat2] m. adr. Monsieur (ici-
présent, forme polie de il) — f. atrabhavat̄ı Ma-
dame.
a/ atrá2 [ad1-tra] m. myth. démon dévoreur ;

not. un ogre vampire [rāks.asa] — n. átra nour-
riture.
a/-t atrasta [a-trasta] a. m. n. f. atrastā

confiant, apprivoisé.
aE/ átri [relié à atti] m. myth. np. du sage

Atri “Dévoreur”, fils de l’esprit de Brahmā
[mānasaputra], patriache [saptars. i] et géniteur
[prajāpati] ; son épouse est Anasūyā ; faisant
de dures austérités, les larmes lui vinrent aux
yeux, dont l’éclat remplit l’univers et donna
naissance à Candra ; il est associé à l’étoile
Megrez de la Grande Ourse ; Anasūyā obtint
que la trimūrti se réincarnât comme ses enfants
Candra, Dattātreya et Durvāsā ; cf. Ugraśravā ;
[Rām.] on le dit aussi père de Bharadvāja.
aT átha conj. d’abord, et maintenant, en-

suite ; même ; mais, par contre ; alors, si | et en-
core, et alors (annonce le début d’un chapitre ou
d’une prière).
atho [u] adv. (pragr.hya1) et ensuite ; et aussi.
athavā adv. ou aussi, alternativement | ou
plutôt, mais ; de plus, car.
athāpi [api] adv. qui plus est ; de plus ; ainsi.
atha kim adv. oui ; certainement (comment en
serait-il autrement ?).

athātas [atas] adv. à partir d’ici ; mainte-
nant.
aTv atharva iic. pour atharvan.
atharvaveda [veda] m. l’Atharvaveda, le qua-

trième Veda, qui comprend 731 hymnes ; il se
compose d’incantations, de chants, de charmes
magiques et de prières ; ses recensions sont ap-
pelées śaunaka et paippalāda ; cf. aṅgirasas.
aTvn̂ átharvan m. myth. np. d’Atharvā,

premier géniteur [prajāpati] issu de l’esprit de
Brahmā, prêtre fondateur du sacrifice ; il est
aussi appelé Aṅgirā | pl. atharvān. as soc. famille
de brahmanes védiques, descendants d’Atharvā,
gardiens de l’Atharvaveda | lit. les hymnes de
l’Atharvaveda.
�aT� -athu forme des s. d’état.

√
ad̂ ad1 v. [2] pr. (átti) fut. (atsyáti)

inf. (áttum) pfp. (attavya) manger, consom-
mer ; dévorer — ps. (adyate) être mangé — ca.
(ādayati) nourrir ‖ gr. εδω ; lat. edo ; ang. to
eat ; all. essen.
ad̂ ad2 [ad1] ifc. a. m. n. f. qui mange (ex.

matsyād qui mange du poisson) — m. ada ifc.
id.
ad\E£~ n̂ adam. s.t.rin [a-dam. s.t.rin] agt. m. f.

adam. s.t.rin. ı̄ (éléphant) dépourvu de défenses.
adk adaka [ad2-aka] ifc. a. m. n. f. adakā qui

mange.
ad� adatta [a-datta] a. m. n. f. adattā non

donné.
adŝ adás pn. dém. n. [sg. nom. acc. adas ; pl.

nom. acc. ammūni ; autres cas cf. asau] cela ; ce,
cet, ces (là bas) — m. cf. asau — f. cf. asau.
aEdEt aditi [a-diti] f. myth. véd. np. d’Aditi

“l’Indivise”, déesse mère, personnifiant la Na-
ture indivise, l’espace sans limites, l’énergie uni-
verselle pure et libre ; par son époux Kaśyapa
elle est mère des ādityās, et not. de Daks.a le
magicien habile, qui est également son père ;
Nārāyan. a lui apprit le payovrata pour qu’elle
donne naissance à Vāmana ; elle préside le
naks.atra des Punarvasū (Gémeaux).
adFn ad̄ına [a-d̄ına] a. m. n. f. ad̄ınā vaillant,

non abattu.
ad̄ınātman [ātman] a. m. n. f. ad̄ınātman̄ı

d’humeur vaillante.
ad� m½l adurmaṅgala [a-durmaṅgala] a. m.

n. f. adurmaṅgal̄ı qui n’apporte pas malchance.
ad� £ adus.t.a [a-dus.t.a] a. m. n. f. adus.t. ā non

souillé, non corrompu, non impur |pur, innocent.
adus.t.atva [-tva] n. innocence.
ad� [y�tF adr. śyant̄ı [a-dr. śya] f. myth. np.

d’Adr.śyant̄ı “l’Invisible”, épouse du r.s. i Śakti1,
mère de Parāśara.
ad� £ adr.s.t.a [a-dr.s.t.a] a. m. n. f. adr.s.t. ā in-

aperçu, non encore vu, nouveau ; non observé,
non attesté, inconnu ; invisible | occulte ; sur-
naturel | qu’on ne peut regarder ; non autorisé
| phil. qui ne peut pas être compris par la per-
ception ordinaire et le simple raisonnement —
n. calamité imprévue ; destin tragique | phil.
[Vātsyāyana1] attribut non perceptible ; not. ac-
cumulation de mérites et de fautes au cours des
existences passées [karma].
adr.s.t.am. kr. se rendre invisible.

adr.s.t.akāma [kāma] m. amour envers qqn.
non encore rencontré.

adr.s.t. ārtha [artha] a. m. n. f. adr.s.t. ārthā dont
le mérite, le sens ou le but est caché, occulte, ou
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invisible | phil. qui concerne le monde surnatu-
rel ; syn. alaukika.
ad�v adeva [a-deva] a. m. n. f. adevā non di-

vin | sans dieu, impie | véd. qualifie les barbares
[dasyu] “qui n’honorent pas les dieux” (not. In-
dra, cf. anindra).
ad�f adeśa [a-deśa] a. m. n. f. adeśā (docu-

ment) non légal.
aE�ŝ adbhis [i. ap] ind. par les eaux.
a�� t adbhuta [ati-bhūta] a. m. n. f. adbhutā

extraordinaire, merveilleux ; surnaturel, miracu-
leux — m. phil. le merveilleux, un des 9 modes
artistiques [rasa] ; on lui associe la couleur jaune
et la divinité Brahmā |myth. [Mah.] np. d’Adb-
huta, le feu céleste “Merveilleux” — n. mer-
veille, prodige | bd. miracle.

adbhutarūpa [rūpa] a. m. n. f. adbhutarūpā
d’une beauté prodigieuse.
a� adyá [div ] adv. aujourd’hui ; maintenant

‖ lat. hodie ; fr. aujourd’hui.
adyāpi adv. en ce moment même ; à ce jour ;
jusqu’à présent.
adya nísi adv. la nuit passée.
adya prabhr.ti adv. à partir d’aujourd’hui.
adya yāvat adv. jusqu’à aujourd’hui.

adyatana [tana] a. m. n. f. adyatan̄ı d’au-
jourd’hui |contemporain, moderne — m. aujour-
d’hui, le jour présent.

adyārabhya [ārabhya] a. m. n. f. adyārabhyā
à partir de maintenant, dorénavant.
adý &y adravya [a-dravya1] n. chose insigni-

fiante, objet sans valeur.
aEdý ádri m. pierre, rocher ; montagne | véd.

meule, not. servant à presser le soma | pierre
projectile | symb. le nombre 7 (pour les 7 mon-
tagnes).

adrivat [-vat] a. m. n. f. adrivat̄ı armé d’une
fronde.
aEdý kA adrikā f. myth. [Mah.] np. de la

nymphe-sirène Adrikā ; maudite par un brah-
mane, elle fut condamnée à devenir poisson dans
la Yamunā ; elle y mangea le sperme du roi Upa-
ricara pour donner naissance à Matsyagandh̄ı-
Satyavat̄ı et Matsya1.
adý oG adroghá [a-drogha] a. m. n. f. adroghā

droit, sincère, vrai.
ádrogham adv. avec droiture, sincèrement.

ádroghavāc [vāc] a. m. n. f. sincère, fiable ;
de bonne parole.
adý oh adroha [a-droha] m. bienveillance, bon

vouloir ; fidélité.
a�y advaya [a-dvaya] a. m. n. f. advayā sans

égal, unique — n. phil. non-dualité.

advayavādin [vādin] agt. m. f. advayavādin̄ı
soc. bouddhiste ; moniste.
aE�tFy advit̄ıya [a-dvit̄ıya] a. m. n. f. ad-

vit̄ıyā sans second, sans égal ; unique.
ekam eva advit̄ıyam [ChU.] (L’Être est) unique,
sans second.
a�{t ádvaita [a-dvaita] n. phil. non-dualité ;

doctrine phil. prêchée par Śaṅkara1 ; elle pos-
tule l’identité de paramātman, l’Âme univer-
selle, avec j̄ıvātman, l’âme individuelle.

advaitavādin [vādin] agt. m. f. advaitavādin̄ı
phil. qui adhère à la non-dualité ; qui l’enseigne ;
moniste.

advaitasiddhi [siddhi] f. lit. np. de l’Advai-
tasiddhi “Perfection de la non-dualité”, œuvre
phil. de Madhusūdana1 Sarasvat̄ı2, qui réfute
avec force les théories dualistes.
aD ádha [relié à atha] conj. véd. alors ; ainsi ;

de plus | var. adhā véd. id.
adhayad juste lorsque.
aD, adhah. cf. adhas.
adhah. prastara [prastara] m. soc. couche

d’herbe kuśa [darbha].
adhah. śākham [́sākhā] adv. ayant les

branches en bas ; cf. ūrdhvamūla.
adhah. śāyin [́sāyin] a. m. n. f. adhah. śāyin̄ı qui

dort par terre.
aDn adhana [a-dhana] a. m. n. f. adhanā

pauvre.
aD�y adhanya [a-dhanya] a. m. n. f. adhanyā

pauvre.
aDm adhamá [super. adhas] a. m. n. f.

adhamā le plus bas, très bas, pire ; vil ‖ lat.
inṅimus ; fr. infime.

adhamakāvya [kāvya] n. lit. poème de qua-
lité inférieure | poèsie savante à interprétations
multiples, jeux de mots.
aDr ádhara [compar. adhas] a. m. n.

f. adharā au-dessous, plus bas, inférieur |
(direction) vers le bas — m. lèvre inférieure ;
lèvre | nadir ‖ lat. inṅerus ; ang. under ; all. un-
ter ; fr. inférieur.

adharahanú [hanu] f. mâchoire inférieure.
adharottara [uttara] a. m. n. f. adharottarā

meilleur et pire ; sens dessus dessous, en ordre
inverse — n. haut et bas ; question et réponse.
aDm adharma [a-dharma] m. injustice, tort ;

mal, faute ; péché, immoralité | myth. np.
d’Adharma, personnification du Mal ; il préside
au Vice et à l’Injustice, avec sa compagne Nirr.ti
(ou parfois Him. sā ou Mithyā) ; ils engendrent les
Péchés : Anr.ta, Dambha, Darpa, Nikr.ti.
aDŝ adhas adv. sous, en dessous, vers le bas ;

à terre, sur le sol.
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adhah. kr. surpasser ; faire descendre ; renverser,
mettre la tête en bas ; terrasser, engloutir.

adhaścaran. am [caran. a] adv. aux pieds de.
adhaścaran. āvapāta [caran. a-avapāta] a. m.

n. f. adhaścaran. āvapātā qui se jette aux pieds
de.
adhaścaran. āvapātam adv. en se précipitant aux
pieds de.

adhastāt adv. en bas, en dessous, vers le bas
— prép. cl. sous, au-dessous de 〈g.〉.

adhoks.aja [aks.a-ja] m. myth. np. d’Adho-
ks.aja “Né sous la roue”, épith. de Kr.s.n. a.

adhodhas [red.] adv. de plus en plus bas.
adhonilaya [nilaya] m. enfer [“séjour souter-

rain”].
adhoniv̄ıta [niv̄ıta] a. m. n. qui porte bas le

cordon sacré.
aDA adhā cf. adha.
aED ádhi prép. sur, au-dessus de (〈loc.〉) |

supérieur ; en sus, en addition | hors de 〈abl.〉
| concernant.
adhi pañcāles.u brahmadattah. Brahmadatta est
le chef des Pañcālās.

adhipān. i [pān. i] adv. sur la main.
aEDk adhika [adhi-ka] a. m. n. f. adhikā ad-

ditionnel, augmenté de, en surplus, extra ; ex-
cessif, extrême ; redondant | éminent, excellent ;
supérieur à 〈abl.〉— iic. astr. mois lunaire [māsa]
intercalaire du calendrier amānta permettant
à l’année lunaire de rattraper l’année solaire
sidérale [nirayana] ; il se produit à un intervalle
compris entre 28 et 35 mois lunaires, soit 7
mois intercalaires tous les 19 ans ; cf. śuddha,
ks.aya2 — n. surplus — num. sépare les cen-
taines ; exemple : catuh. s.as.t.yadhikadvísatatama
deux cent soixante quatrième | en excès de 1 ;
opp. ūna.
adhikam très ; trop, en surplus ; plus.
as.t. ādhikanavatih. 98.
ekādhikam. śatam 101.

adhikarūpavat [rūpavat] a. m. n. f. adhi-
karūpavat̄ı d’une beauté stupéfiante.

adhikānurāga [anurāga] m. affection
extrême.

adhikārtha [artha] a. m. n. f. adhikārthā
exagéré.

adhikārthavacana [vacana] n. exagération ;
hyperbole.
aEDkrZ adhikaran. a [adhikr.-ana] n.

suprématie, gouvernement ; jugement, tri-
bunal, cour de justice | rapport ; affaire ;
domaine, substrat, support ; réceptacle | phil.
substrat ; catégorie | gram. gouvernement,
dépendance ; relation mutuelle entre mots dans

une phrase ; not. le rôle [kāraka] locatif | lit.
rhét. thème, sujet ; section, paragraphe — f.
adhikaran. ā ifc. qui gouverne ; en charge de.

adhikaran. ya [-ya] n. pouvoir, autorité.
aEDkAr adhikāra [adhikr. ] m. office, charge,

emploi ; administration | autorité ; juridiction ;
pouvoir, gouvernement, charge royale ; droit,
privilège, propriété ; titre, rang, charge | phil.
[nyāya] règle principale ; prérequis | lit. sujet
d’un ouvrage ; thème | gram. règle gouvernant
une section ; portée de cette règle | soc. qualifi-
cation rituelle | phil. qualification spirituelle.

adhikārapramatta [pramatta] a. m. n. f.
adhikārapramattā négligent dans sa charge.

adhikārin [-in] agt. m. f. adhikārin. ı̄ employé,
préposé | propre à, autorisé ; disciple | personne
de confiance ; personne ayant autorité.
aEDk� adhikr. [adhi-kr.1] v. [8] pr. (adhikaróti)

pp. (adhikr.ta) confier une charge, nommer ;
préposer à, mettre à la tête de 〈loc.〉.
aEDk� t adhikr.ta [pp. adhikr. ] a. m. n. f.

adhikr.tā chargé ; qualifié — m. chef ; employé,
préposé.
aEDk� (y adhikr.tya [abs. adhikr. ] ind. en ce qui

concerne 〈acc.〉.
adhi kr.tvā ayant fait au-dessus (adhi prép.
plutôt que préverbe).
aEDE"p̂ adhiks. ip [adhi-ks.ip] v. [1] pr.

(adhiks. ipati) pp. (adhiks. ipta) insulter.
aEDgt adhigata [pp. adhigam] a. m. n. f.

adhigatā approché, trouvé, obtenu, atteint ; ac-
quis, reçu ; perçu, compris — n. découverte,
compréhension.
aEDg(y adhigatya [pfp. [1] adhigam] a. m. n.

f. adhigatyā à atteindre, devant être compris.
aEDgm̂ adhigam [adhi-gam] v. [1] pr. (adhi-

gacchati) pp. (adhigata) pfp. (adhigatya, adhi-
gamya) approcher ; trouver, obtenir, atteindre,
parvenir à ; recevoir | réaliser, percevoir, com-
prendre.
artham. adhigacchati il s’enrichit.
aEDgMy adhigamya [pfp. [1] adhigam] a. m.

n. f. adhigamyā à atteindre, devant être compris.
aEDgA adhigā [adhi-gā1] v. [3] pr. (adhijigāti)

participer à ; se résoudre à | étudier, lire.
aED>y adhijya [adhi-jyā3] a. m. n. f. adhijyā

qui a tiré la corde de son arc.
aEDd�v adhideva [adhi-deva] m. divinité

tutélaire.
adhidevatā [-tā] f. qualité de divinité

tutélaire.
aEDd{Evk adhidaivika [vr. adhideva-ka] a. m.

n. f. adhidaivikā phil. spirituel ; surnaturel.
aEDp adhipa [adhi-pa2] m. cf. adhipati.
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aEDpEt adhipati [adhi-pati] m. mâıtre, chef,
supérieur ; prince, mâıtre suprême, roi | myth.
dieu souverain ; se dit not. d’Indra, de Varun. a,
d’Agni | phil. [nyāya] cause efficace d’un
phénomène
aEDB� adhibhū [adhi-bhū2] m. mâıtre, domi-

nateur.
aEDB� t adhibhūta [adhibhū] n. phil. substrat

spirituel des éléments matériels ; Esprit sacré
imprégnant la Nature | phil. macrocosme (opp.
adhyātma).
aEDBOEdk adhibhaudika [vr. adhibhū-ka] a.

m. n. f. adhibhaudikā qui concerne la suprématie
| phil. métaphysique.
aEDmAs adhimāsa [adhi-māsa] m. astr. mois

intercalaire.
aEDm� Ä adhimukta [pp. adhimuc] a. m. n. f.

adhimuktā bd. incliné à, attiré par, tendant à,
s’appliquant à 〈iic. loc. acc.〉.
aEDm� EÄ adhimukti [adhimukta] f. bd. incli-

nation, tendance à 〈iic. loc. acc.〉.
aEDm� ĉ adhimuc [adhi-muc1] v. [1] pr. (adhi-

muccati) pp. (adhimukta) bd. apprécier, être at-
tiré par, se plaire à.
aEDyâ adhiyajña [adhi-yajña] m. soc. sacri-

fice principal | phil. œuvre rituelle, médiation
entre microcosme et macrocosme.
aEDrT adhiratha [adhi-ratha] a. m. n. f.

adhirathā qui est sur un chariot — m.
myth. [Mah.] np. d’Adhiratha “Aurige”, prince
d’Aṅga, conducteur du char [sūta2] du roi Śūra,
époux de Rādhā1, nourrice de Karn. a.
aEDrAĵ adhirāj [adhi-rāj2] m. roi suprême ;

empereur | var. adhirāja id. | var. adhirājan id.
aEDzĥ adhiruh [adhi-ruh1] v. [1] pr. (adhiro-

hati) pr. md. (adhirohate) monter sur, se mettre
sur, chevaucher 〈loc.〉 ; arriver à — ca. (adhiro-
hayati) var. adhiropayati élever, mettre sur.
aEDrop̂ adhirop [ca. adhiruh] v. [10] pr. (adhi-

ropayati) élever, mettre sur.
aEDvÄ� adhivaktr. [adhivac-tr. ] agt. m. f. adhi-

vaktr̄ı avocat.
aEDvĉ adhivac [adhi-vac] v. [2] pr. (adhi-

vakti) parler en faveur de.
aEDvŝ adhivas [adhi-vas1] v. [1] pr. (adhiva-

sati) habiter 〈acc.〉.
aEDvAs adhivāsa [vr. adhivas] m. habitation,

séjour.
adhivāsin [-in] agt. m. f. adhivāsin̄ı qui ha-

bite |mod. aborigène.
aEDvAEst adhivāsita [adhi-vāsita] a. m. n. f.

adhivāsitā parfumé ; imprégné de, influencé par
〈i. ifc.〉.

aEDEvf̂ adhivís [adhi-vís1] ca. (adhiveśayati)
pp. (adhiveśita) installer.
aEDv�fn adhiveśana [adhivís] n. installation ;

session.
aEDfF adhís̄ı [adhi-́s̄ı1] v. [2] pr. md.

(adhísete) pp. (adhísayita) reposer, être couché
sur 〈acc.〉.
aEDqvZ adhis.avan. a [adhis.u] n. véd. presse

manuelle pour extraire le soma.
adhis.avan. aphalaka [phalaka] n. du.

adhis.avan. aphalake cf. adhis.avan. ya.
adhis.avan. ya [-ya] m. du. adhis.avan. yau

[adhis.avan. aphalake] véd. les deux parties d’une
presse à soma.
aEDq� adhis.u [adhi-su2] v. [5] pr. (adhisunoti)

pp. (adhisuta) véd. presser le soma pour le sa-
crifice.
aED¤A adhis.t.hā [adhi-sthā1] v. [1] pr. (adhi-

tis.t.hati) pr. md. (adhitis.t.hate) pp. (adhis.t.hita)
se poser sur, monter sur ; se tenir sur, se te-
nir au-dessus de | gouverner, diriger, avoir la
prédominance sur | arriver à ; s’emparer de.
aED¤An adhis.t.hāna [adhis.t.hā-na] n. base,

fondement | siège, place, domaine, lieu ; peuple-
ment, agglomération |(au fig.) personne qui sou-
tient ; gouvernement, autorité, pouvoir.
aEDE¤t adhis.t.hita [pp. adhis.t.hā] a. m. n.

f. adhis.t.hitā peuplé, habité | gouverné, dirigé,
régulé | nommé (à un poste).
aED¤�y adhis.t.heya [pfp. [2] adhis.t.hā] a. m. n.

f. adhis.t.heyā à gouverner.
aEDE-/ adhistri [adhi-str̄ı] adv. concernant

une femme ou une épouse.
aED-/F adhistr̄ı [adhi-str̄ı] f. femme

supérieure.
aEDhEr adhihari [adhi-hari] adv. concernant

Vis.n. u.
aEDhE-t adhihasti [adhi-hasti] adv. à dos

d’éléphant.
aDF adh̄ı [adhi-i] v. [2] pr. md. (adh̄ıté) pp.

(adh̄ıta) abs. (adh̄ıtya) pf. (upa) répéter ; lire ;
étudier | apprendre, annoncer | tomber sur, re-
marquer — v. [2] pr. (adhyeti) se rappeler
— ca. (adhyāpáyati) enseigner 〈2 acc.〉 — ps.
(adh̄ıyate) être enseigné.
adh̄ıye j’étudie.
aDFkAr adh̄ıkāra [adhikr. ] m. administration

de, supervision de 〈loc.〉 | cf. adhikāra.
aDFt adh̄ıta [pp. adh̄ı] a. m. n. f. adh̄ıtā ins-

truit | appris, étudié — n. étude.
adh̄ıtaveda [veda] a. m. n. f. adh̄ıtavedā qui

a étudié le Veda ; dont les études sont terminées.
aDFn adh̄ına [adhi] ifc. a. m. n. f. adh̄ınā situé

sur, posé sur | subordonné, sujet à, dépendant
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de.
aDFyt̂ adh̄ıyat [ppr. adh̄ı] a. m. n. f. adh̄ıyat̄ı

qui se rappelle | qui apprend, étudiant.
aDFr adh̄ıra [a-dh̄ıra1] a. m. n. f. adh̄ırā im-

patient ; anxieux.
aD� nA adhunā adv. maintenant.
a@y" adhyaks.a [adhi-aks.a] a. m. n. f.

adhyaks. ā perceptible, observable [“sous les
yeux”] |qui supervise — m. observateur, témoin
| soc. inspecteur : superintendant.
a@yyn adhyayana [adhi-ayana] n. soc. lec-

ture, étude personnelle (not. du Veda), l’un des
6 devoirs d’un brahmane [s.at.karmāni].
a@yvsA adhyavasā [adhi-avasā] v. [4] pr.

(adhyavasyati) pp. (adhyavasita) décider, exa-
miner.
a@yfn adhyaśana [adhi-aśaná2] n. fait de

manger trop tôt après le dernier repas.
a@yŝ adhyas [adhi-as2] v. [4] pr. (adhyasyati)

pp. (adhyasta) placer ou jeter sur |phil. imputer
à tort.
a@yA(m adhyātma [adhi-ātma] n. phil. l’Être

ou âme suprême | phil. microcosme (opp.
adhibhūta).

adhyātmarāmāyan. a [rāmāyan. a] n. lit. np.
de l’Adhyātmarāmāyan. a ; le roi Rāma y
incarne l’Être suprême ; il fait partie du
Brahmān.d. apurān. a.

adhyātmavidyā [vidyā] f. phil. science de
l’Être, connaissance du Soi.

adhyātmika [-ika] a. m. n. f. adhyātmikā phil.
qui concerne l’âme suprême ; spirituel.

adhyātmikavidyā [vidyā] f. connaissance de
l’âme suprême ; connaissance spirituelle.
a@yAp̂ adhyāp [ca. adh̄ı] v. [10] pr.

(adhyāpayati) enseigner 〈2 acc.〉.
a@yApk adhyāpaka [adhyāp-aka] a. m. n. f.

adhyāpikā qui enseigne — m. professeur — f.
adhyāpikā (femme) professeur.
a@yApn adhyāpana [adhyāp-ana] n. soc. en-

seignement (not. du Veda), l’un des 6 devoirs
d’un brahmane [s.at.karmāni].
a@yAy adhyāya [adh̄ı] m. lecture, récitation

(not. du Veda) | lit. chapitre (le R. gveda en com-
porte 64, chacun composé d’une trentaine de
sections [varga]) | langue védique ; opp. bhās. ā.
a@yAzĥ adhyāruh [adhi-āruh] v. [1] pr.

(adhyārohati) monter sur, faire l’ascension de
— ca. (adhyāropayati) faire monter.
a@yArop adhyāropa [adhyāruh] m. phil.

[vedānta] attribution erronée, inférence analo-
gique incorrecte.
a@yAŝ adhyās [adhi-ās2] v. [2] pr. md.

(adhyāste) pp. (adhyāsita) demeurer ; se poser ;
rendre visite ; entrer en fonction |mettre, enfiler
(chaussures, etc.).
a@yAs adhyāsa [adhyas] m. soc. rit. imposi-

tion | phil. attribution à tort.
a@yAhAr adhyāhāra [adhi-āhāra] m. fait d’ad-

joindre ; supplément ; inférence | gram. para-
phrase suppléant les termes omis d’une ellipse.
a@y� dA� adhyudātta [adhi-udātta] m. gram.

accent initial.
aD�}v adhruva [a-dhruva] a. m. n. f. adhruvā

mobile.
a@v adhva iic. pour adhvan.
adhvaga [ga] agt. m. f. adhvagā voyageur —

n. fait de voyager — f. adhvagā géo. épith. de la
rivière Gaṅgā “qui voyage”.

adhvagabhogya [bhogya] m. natu. [“qui fait
le délice des voyageurs”] épith. de bot. Spondias
Mangifera, le manguier sauvage.

adhveśa [̄ı́sa] m. soc. [“gardien de la voie pu-
blique”] policier.
a@vn̂ ádhvan m. chemin |voyage, trajet ; dis-

tance et temps (d’un voyage) | phil. [siddhānta]
procession ; monde (subtil ou matériel) ; cf.
śuddhādhvan.

adhvanya [-ya] agt. m. f. adhvanyā voyageur.
a@vr̂ adhvar [vn. adhvara] v. [10] pr. (adh-

varyáti) effectuer le sacrifice ou le service divin.
a@vr adhvará [a-dhvarā] a. m. n. f. adhvarā

qui ne blesse pas — m. soc. rite, sacrifice non-
violent ; not. sacrifice de soma.

adhvarakarman [karman] n. soc. perfor-
mance d’un sacrifice adhvara.

adhvaraga [ga] a. m. n. f. adhvaragā soc. des-
tiné au sacrifice.

adhvarastha [stha] a. m. n. f. adhvarasthā
soc. qui est dans le sacrifice.
a@vy� adhvaryú [adhvara] m. soc. véd. prêtre

officiant du sacrifice du soma ; il prononce les
formules de la yajuh. sam. hitā ; il fait l’oblation
de beurre [ghr.ta] dans le feu āhavan̄ıya ; il est
assisté du hotr. , de l’udgātr. et du brahman ; syn.
yajyu.
an̂ an1 pf. a privatif devant voyelle.√
an̂ an2 v. [2] pr. (ániti) fut. (anis.yáti) pp.

(anita) pf. (pra) respirer, souffler, exhaler |vivre,
être vivant ; se mouvoir — ca. (ānayati) faire
vivre ; animer — dés. (aninis.ati) vouloir respi-
rer ; vouloir vivre ‖ gr. ανεµoς ; lat. anima ; fr.
âme, animal.
an ana cf. ayam.
�an -ana forme des noms verbaux d’action

n. et des a. ayant parfois valeur d’agent.
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an"r anaks.ara [an1-aks.ara] a. m. n. f.
anaks.arā muet ; qui ne sait pas parler.
anG anagha [an1-agha1] a. m. n. f. anaghā

sans faute ; irréprochable.
an½ anaṅga [an1-aṅga1] a. m. n. f. anaṅgā

incorporel — m. myth. np. d’Anaṅga “l’Incor-
porel”, épith. du dieu Kāma (dont le corps fut
consumé par le feu de la colère de Śiva dont il
avait troublé l’ascèse).

anaṅgabh̄ıma [bh̄ıma] m. hist. np. du roi
Anaṅgabh̄ıma III, de la dynastie Gaṅga ; il régna
sur le Kaliṅga de 1211 à 1238 ; il établit le culte
d’État de Purus.ottama (plus tard appelé Ja-
gannātha).

anaṅgaraṅga [raṅga] m. lit. np. de
l’Anaṅgaraṅga “Théâtre de l’Amour”, ou-
vrage érotique dû à Kalyān. a Malla.
anX̂vĥ anad. váh [anas-vah2] m. [fb.

anad. ud ; obl. anad. uh ; sg. nom. anad. vān,
acc. anad. vāham, i. anad. uhā, voc. ánad. van ; du.
nom. acc. anad. vāhau ; pl. nom. anad. vāhas, acc.
anad. uhas] bœuf (qui tire le chariot) | taureau ;
astr. la constellation du Taureau.
anZFyŝ anan. ı̄yas [an1-an. ı̄yas] a. m. n. f.

anan. ı̄yas̄ı pas du tout minuscule ; vaste, puis-
sant.
an�tn anadyatana [an1-adyatana] a. m. n.

f. anadyatanā gram. se dit d’un temps (passé ou
futur) ne s’appliquant pas au jour présent.
anEDkAr anadhikāra [an1-adhikāra] m. ab-

sence d’autorité ; incompétence.
anadhikārin [-in] agt. m. f. anadhikārin. ı̄ non

autorisé ; inapte, incapable, incompétent.
anEDgt anadhigata [an1-adhigata] a. m. n. f.

anadhigatā non approché, laissé à l’écart ; non
étudié ; non atteint.

anadhigataśāstra [́sāstra] a. m. n. f. anadhi-
gataśāstrā [“qui a négligé ses études”] inculte,
non instruit.
an@yyn anadhyayana [an1-adhyayana] n.

soc. interruption des études védiques ; vacances
— m. anadhyāya id.
ann� ¤An ananus.t.hāna [an1-anus.t.hāna] n. in-

accomplissement ; négligence.
an�t anantá [an1-anta] a. m. n. f. anantā

infini, illimité ; éternel — n. éternité — m.
myth. np. d’Ananta “Éternel”, épith. du dra-
gon d’éternité [nāga] Śes.a, fils de Kaśyapa et
de Kadrū ; durant la création il demeure aux
enfers [pātāla] et à la fin du Monde [kalpānta]
Rudra émane de ses têtes pour détruire l’Uni-
vers ; il s’incarna sur Terre comme Balarāma-
Sam. kars.an. a ; Vāsuki est son frère, Manasā sa
sœur.

anantacaturdaś̄ı [caturdaś̄ı] f. cf. ananta-
vrata.

anantanātha [nātha] m. jn. np. d’Anantanā-
tha “Mâıtre de l’Éternité”, 14e t̄ırthaṅkara my-
thique ; son corps est doré, son symbole est un
faucon ou un ours.

anantavat [-vat] m. phil. [ChU.] l’Illimité ou
partition [pāda] du brahman en quatre espaces :
la Terre [Pr.thiv̄ı], l’Atmosphère [Antariks.a], le
Ciel [Dyau] et l’Océan [Samudra].

anantavarman [varman] m. hist. np. du
roi Anantavarmā Codagaṅga (1078–1147) ; ori-
ginaire de la dynastie Gaṅga du Karn. āt.a,
il conquit le Kaliṅga vers 1108 comme
Gaṅgeśvara ; il établit sa capitale à Kat.aka
(mod. Cuttack), et fit construire le temple de
Jagannātha à Pur̄ı | lit. [DKC.] np. du jeune roi
Anantavarmā1, fils de Pun.yavarmā.

anantavāsudeva [vāsudeva] m. myth. np.
d’Anantavāsudeva, épith. de Balarāma fils de
Vasudeva et incarnation d’Ananta | géo. np.
du temple vishnouite Anantavāsudeva construit
au bord du Bindusarovara à Bhuvaneśvar̄ı1 en
1278.

anantavrata [vrata] n. soc. festival de Vis.n. u-
Anantaśāyin, célébré le 14e jour [caturdaś̄ı] du
mois de bhādra ; au Mahārās.t.ra, il se ter-
mine par l’immersion [visarjana] d’une idole
de Gan. eśa, installée 10 jours plus tôt pour
gan. eśacaturth̄ı.

anantaśāyin [́sāyin] m. myth. np. d’Ananta-
śāyin, épith. de Vis.n. u-Nārāyan. a “reposant sur
Ananta”.

anantaś̄ırs. ā [́s̄ırs.a] f. myth. np. d’Anantaś̄ırs.ā
“Aube de l’Éternité”, épouse de Śes.a.

anantasūtra [sūtra] n. soc. cordon sacré ; cf.
upav̄ıta, yajñasūtra.
an�tr anantará [an1-antara] a. m. n. f. anan-

tarā qui suit immédiatement (dans le temps,
l’espace, le rang) ; adjacent — n. contigüıté
— acc. anantaram adv. immédiatement après,
alors ; après quoi, à partir de là | juste à côté —
prép. cl. aussitôt après 〈g. abl. iic.〉.
an�d ananda [a-nanda] a. m. n. f. anandā

sans joie.
anàAs anannāsa var. anam. nāsa n. natu. bot.

Ananas comosus, ananas ; aussi appelé bahune-
traphala.
an�y ananyá [an1-anya] a. m. n. f. ananyā

non différent, non autre ; identique |sans second ;
unique ; seul | n’ayant pas d’autre intérêt.
anp(y anapatya [an1-apatya] a. m. n. f. ana-

patyā sans descendance.
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anpv� >y anapavr.jyá [an1-apavr.jya] a. m. n. f.
anapavr.jyā qui ne doit pas être abandonné (not.
chemin) ; sans fin (not. route) | qu’il ne faut pas
terminer ; inexhaustible.
anp�" anapeks.a [an1-apeks. ā] a. m. n. f.

anapeks. ā sans égard, sans considération ; non
pertinent, injustifié — f. anapeks. ā inattention,
négligence ; non égard.
anapeks.am sans considération ; sans examen
sérieux.
anp�E"t anapeks.ita [an1-apeks.ita] a. m. n. f.

anapeks.itā négligé, ignoré | non nécessaire, in-
justifié ; inattendu.
nānapeks.itam ucyate [Mallinātha1] On ne doit
rien énoncer sans justification.

anapeks.itahetu [hetu] a. m. n. f. qui ne tient
pas compte de la cause.
anEBâ anabhijña [an1-abhijña] a. m. n. f.

anabhijñā ignorant | non familier de 〈g. iic.〉.
anEBDAn anabhidhāna [an1-abhidhāna] n.

fait de ne pas exprimer | gram. forme non au-
torisée ; forme sans dénotation ; forme non at-
testée ; forme non conforme à l’usage.
anabhidhānāt gram. [Patañjali] ça ne se dit pas.
anEBEht anabhihita [an1-abhihita] a. m. n. f.

anabhihitā non exprimé.
anabhihite gram. [Pān. ini] lorsque (le rôle
[kāraka]) n’est pas déjà exprimé (il peut l’être
par les règles qui suivent).
anBF£ anabh̄ıs.t.a [an1-abh̄ıs.t.a] a. m. n. f.

anabh̄ıs.t. ā non souhaité, indésirable.
anmFv anamı̄vá [an1-amı̄va] a. m. n. f.

anamı̄vā sans maladie ou malaise, en bonne
santé — n. bien-être.
anyA anayā [i. iyam] ind. par cette.
anr�y anaran. ya [an1-aran. ya] a. m. n. f.

anaran. yā myth. np. du roi Anaran.ya “Civi-
lisé”, fils de Trasadasyu de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père de Haryaśva | myth.
[Rām.] np. du roi Anaran.ya, fils de Bān. a1, père
de Pr.thu ; il combattit en vain Rāvan. a, et en
mourant au combat le maudit d’être vaincu par
Rāma.
an]y anarghya [an1-arghya] a. m. n. f. anar-

ghyā inestimable ; sans prix.
anarghyatva [-tva] n. fait d’être sans prix.
anT anartha [an1-artha] m. désavantage ; in-

fortune, malheur — a. m. n. f. anarthā inutile,
malheureux, qui porte malheur.

anarthaka [-ka] a. m. n. f. anarthakā inutile,
sans valeur ; absurde, sans signification.
anarthakā hi mantrāh. [Kautsa1] Les mantras
védiques sont sans signification.

anh anarha [an1-arha] a. m. n. f. anarhā in-
digne ; qui ne mérite pas.
anht̂ anarhat [an1-arhat] a. m. n. f. ana-

rhant̄ı qui ne mérite pas (une punition ou une
récompense) | indigne ; inadéquat.
anl anala [an2-ala] m. myth. np. d’Anala,

le Feu, l’un des 8 Trésors [vasu] ; épith. d’Agni
symbolisant la puissance de la durée.

analos.n. a [us.n. a] a. m. n. f. analos.n. ā brûlant
comme le feu.
anSp analpa [an1-alpa] iic. beaucoup de,

nombreux ; très.
analpaghos.a [ghos.a] a. m. n. f. analpaghos. ā

très bruyant.
analpamanyu [manyu] a. m. n. f. très en

colère.
anvkAf anavakāśa [an1-avakāśa] a. m. n. f.

anavakāśā inopportun ; qui ne se produit pas |
gram. inapplicable.

anavakāśatva [-tva] n. gram. inapplicabilité.
anvtØ anavatapta [an1-avatapta] m. bd.

nom d’un serpent mythique | bd. nom du lac
merveilleux Anavatapta “qui ne se réchauffe
pas”, situé dans l’Himālaya (Mānasasarovara) ;
il donne naissance à 4 fleuves (dont la Śatadru)
“dont les eaux libèrent de la boue des péchés” ;
aussi appelé Rāvan. ahrada ; il est représenté à
Angkor par le Neak Pean.
anv� anavadyá [an1-avadya] a. m. n. f.

anavadyā irréprochable, immaculé, sans défaut,
sans reproche.

anavadyāṅga [aṅga1] a. m. n. f. anavadyāṅḡı
dont le corps est sans défaut.
anvm anavama [an1-avama] a. m. n. f. ana-

vamā haut ; noble.
anvsr anavasara [an1-avasara] m. moment

défavorable ; not. période intercalaire de double-
ment du mois ās. ād. ha ; aussi période où les divi-
nités de Pur̄ı sont confinées, entre snānapūrn. imā
et rathayātrā.
anvE-TEt anavasthiti [an1-avasthiti] f. insta-

bilité.
anvAy anavāyá [an1-avāya] a. m. n. f.

anavāyā ininterrompu ; qui ne se soumet pas.
anv�" anaveks.a [an1-aveks. ā] a. m. n. f.

anaveks. ā rude, sans égards | inattentif — f.
anaveks. ā absence d’égards.
anaveks.am adv. sans considération ; sans regar-
der autour de soi.
anaveks.amān. a a. m. n. inattentif ; inattentionné.
anfn anaśana [an1-aśana2] n. jeûne ; suicide

par le jeûne — a. m. n. f. anaśanā qui ne mange
pas, qui jeûne.

anaśanatā [-tā] f. jeûne.
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anEft anaśita [an1-aśita] n. jeûne.
an�t̂ anaśnat [an1-aśnat] a. m. n. f. anaśnat̄ı

qui ne mange pas.
an�� anaśru [an1-aśru] a. m. n. f. sans larmes.
an£ anas.t.a [a-nas.t.a] a. m. n. f. anas.t. ā qui

n’est pas perdu ; non détruit, indemne — iic.
qui n’est pas privé de.

ánas.t.apaśu [paśu] a. m. n. f. dont le troupeau
est indemne.
anŝ ánas n. char ; chariot, charrette (de

transport lourd) ‖ lat. onus ; fr. onéreux.
ans� y anasūya [an1-asūya] a. m. n. f. anasūyā

non envieux ; bienveillant — f. anasūyā absence
de cupidité, de convoitise, de jalousie ; bien-
veillance | myth. np. d’Anasūyā “Bienveillan-
te” fille de Daks.a, épouse d’Atri ; [BrP.] elle
apaisa Ś̄ılavat̄ı qui pour épargner Ugraśravā
avait empêché le lever du Soleil ; en récompense,
la trimūrti se réincarna comme ses enfants Can-
dra, Dattātreya et Durvāsā ; [BvP.] Brahmā,
Hari et Śambhu rendirent visite à Atri pour ex-
haucer ses vœux, mais celui-ci était immergé
dans la contemplation du brahman ; ils de-
vinrent amoureux d’Anasūyā et tentèrent de la
séduire, mais elle les maudit d’être la risée des
hommes, tant qu’ils ne se seraient pas réincarnés
comme ses fils.

anasūyaka [-ka] a. m. n. f. anasūyikā non en-
vieux ; bienveillant.
�anA -anā forme des noms de causes f.
anAgt anāgata [an1-āgata] a. m. n. f.

anāgatā non (encore) arrivé ; à venir, futur ; im-
minent | bd. [mahāyāna] qualifie un Buddha à
venir, tel que Maitreya | qui ne s’est pas pro-
duit, évité.

anāgatavam. śa [vam. śa] m. bd. chronique du
futur buddha Maitreya.

anāgatavam. śadeśanā [deśanā] f. bd. np. de
l’Anāgatavam. śadeśanā “Annonce de la venue du
futur Buddha (Maitreya)”, texte du mahāyāna.

anāgatavat [-vat] a. m. n. f. anāgatavat̄ı re-
latif au futur.

anāgatavidhātr. [vidhātr. ] agt. m. f.
anāgatavidhātr̄ı ordonnateur du futur
| prémonition.
anAgŝ ánāgas [an1-āgas] a. m. n. f. sans

péché, innocent.
anA(m anātma iic. pour anātman.
anātmajña [jña] a. m. n. f. anātmajñā qui ne

possède pas la sagesse ; ignorant | stupide.
mā tāvat anātmajñe Ne sois pas aussi butée.

anātmalaks.an. a [laks.an. a] n. bd.
“signes de l’inexistence du Soi”, np. de

l’Anattalakkhan. asutta, ouvrage du canon bd.
pāli.

anātmavāda [vāda] m. bd. doctrine de la
non-existence du Soi.
anA(mn̂ anātman [an1-ātman] m. qui n’est

pas soi ; un autre | bd. inexistence du Soi ;
doctrine du déni de l’Âme ; syn. nairātmya —
a. m. n. non spirituel, matériel | dépourvu de
conscience ; dénué de compréhension ‖ pali
anatta.
anAT anātha [a-nātha] a. m. n. f. anāthā

sans tuteur, sans protecteur ; orphelin | sans res-
sources, pauvre — f. anāthā veuve.
anAdr anādara [an1-ādara] m. absence

d’égards ; insulte.
anAEd anādi [an1-ādi] a. m. n. f. sans com-

mencement (se dit not. du Veda) | gram. se dit
d’un suffix non mentionné dans la classe des af-
fixes primaire [un. ādi].
anAD� E£ anādhr.s.t. i [an1-ādhr.s.t. i] m. myth.

[Mah.] np. du prince vr.s.n. i Anādhr.s.t.i “Inatta-
quable”, fils d’Ugrasena.
anAD� 	y anādhr.s.yá [an1-ādhr.s.ya] a. m. n. f.

anādhr.s.yā inabordable, inattaquable.
anAmk anāmaka [a-nāmaka] a. m. n. f.

anāmakā anonyme | infâme, innommable — m.
mois intercalaire (pour rattraper l’année solaire)
— n. hémorröıdes.
anAmn̂ anāman [a-nāman] a. m. n. f. anāmn̄ı

anonyme | infâme, innommable.
anāmatva [-tva] n. anonymat.
anAmy anāmayá [an1-āmaya] a. m. n. f.

anāmayā bien portant, en bonne santé — n.
santé.
anAmEy×� anāmayitnú [an1-āmayitnu] a. m.

n. f. qui ne rend pas malade ; salubre |qui guérit ;
curatif.
anAEmkA anāmikā [a-nāmika] f. auriculaire

[“l’anonyme”].
anAEmq anāmis.a [an1-āmis.a] a. m. n.

f. anāmis. ā sans fruit, infructueux, stérile ;
désintéressé | sans viande, non carné.
anAyk anāyaka [a-nāyaka] a. m. n. f. anāyakā

qui n’a pas de chef | anarchique.
anAy� anāyatta [an1-āyatta] a. m. n. f.

anāyattā indépendant.
anāyattavr.ttitā [vr.ttitā] f. fait d’avoir une

existence indépendante.
anAy� D anāyudhá [an1-āyudha] a. m. n. f.

anāyudhā sans arme, sans défense.
anAy� 	y anāyus.ya [an1-āyus.ya] a. m. n. f.

anāyus.yā malsain ; empoisonné, mortel, fatal.
anAz� anāruhya [an1-āruhya] adv. sans

avoir surmonté.
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anAy anārya [an1-ārya] a. m. n. f. anāryā
déloyal, perfide ; ignoble, vil, bas.
anAv� t anāvr.ta [an1-āvr.ta] a. m. n. f. anāvr.tā

découvert ; déshabillé | ouvert, non dissimulé.
anA�Emn̂ anāśramin [an1-āśramin] agt. m. f.

anāśramin̄ı soc. qui ne suit pas les stades de la
vie brahmanique.
anA-vAEdt anāsvādita [an1-āsvādita] a. m. n.

f. anāsvāditā non goûté, non apprécié.
anAht anāhata [an1-āhata] a. m. n. f.

anāhatā “non frappé” (se dit d’un son primor-
dial) ; inaudible, ineffable — m. phil. le Son Sub-
til ; son siège est anāhatacakra.

anāhatacakra [cakra] n. phil. [tantra] 4e ca-
kra du yoga, situé au niveau du cœur ; il est
représenté par un lotus de 12 pétales d’or ; deux
triangles entrelacés y symbolisent l’élément air,
et portent le b̄ıjamantra ‘yam. ’ ; ce cakra contrôle
le sens du toucher ; de ce centre émane le Son
Subtil.
aEnV̂ anit. [an1-it. ] nota. gram. se dit des ra-

cines se conjuguant sans ‘i’ intercalaire (opp.
set.).
aEn(y anitya [a-nitya] a. m. n. f. anityā

périssable, destructible ; éphémère, imperma-
nent ; instantané | incertain ; indécis.
anityam adv. de temps en temps, exceptionnelle-
ment |toujours, éternellement ; continuellement,
régulièrement, tous les jours.

anityatva [-tva] n. impermanence ;
indécision, incertitude.
aEndý anidra [a-nidrā2] a. m. n. f. anidrā

éveillé ; privé de sommeil — f. anidrā état de
veille ; manque de sommeil.
aEnE�dt anindita [a-nindita] a. m. n. f. anin-

ditā irréprochable.
aEn�dý anindra [an1-indra] a. m. n. f. anindrā

véd. barbare [dasyu] “qui n’honore pas Indra”.
aEnEmq animis.a [a-nimis.a] a. m. n. f. animis. ā

qui ne cligne pas des yeux ; au regard fixe ; vigi-
lant — m. myth. dieu [“au regard fixe”] |poisson.
animis.am avec vigilance.

animis. āks.a [aks.a] a. m. n. f. animis. āks. ı̄ au
regard fixe.
aEnm�q animes.a [a-nimes.a] a. m. n. f. animes. ā

cf. animis.a.
animes.am avec vigilance.
aEnym aniyama [a-niyama] m. absence de

règle, non obligation | non respect de la disci-
pline ; irrégularité ; incertitude.
aEnyr̂ aniyar nota. gram. affixe primaire

[kr.t2] du pfp. en -̄ıya (ex. gaman̄ıya).
aEnrvEst aniravasita [a-niravasita] a. m. n.

f. aniravasitā soc. non exclu (se dit d’un śūdra

ou étranger fréquentable).
aEnzÄ anirukta [a-nirukta] a. m. n. f. ani-

ruktā inexpliqué ; indistinct, sans structure,
indéfini ; illimité.
aEnz� aniruddha [a-niruddha] a. m. n. f. ani-

ruddhā autonome, libre d’agir, qui ne rencontre
pas d’obstacle | myth. np. d’Aniruddha “qui se
manifeste sans obstruction”, fils de Pradyumna,
déifié comme aspect [vyūha] de Vāsudeva ; il
épousa Us.ā1, et Vajra est leur fils.
aEnEd£ anirdis.t.a [a-nirdis.t.a] a. m. n. f.

anirdis.t. ā non précisé, non spécifié ; indéfini.
aEnd�[y anirdeśya [a-nirdeśya] a. m. n. f.

anirdeśyā inexplicable.
aEnvcnFy anirvacan̄ıya [a-nirvacan̄ıya] a. m.

n. f. anirvacan̄ıyā inexpliquable, impossible à
préciser | phil. dont on ne peut rien affirmer ;
not. le brahman | dont on ne doit pas discuter.

anirvacan̄ıyakhyāti [khyāti] f. phil. [vedānta]
théorie de la perception de l’inexpliquable (seul
le substrat universel [brahman] étant réel).
aEnEv�Z anirvin. n. a [a-nirvin. n. a] a. m. n. f.

anirvin. n. ā non découragé ; non déprimé ; serein.
sa níscayena yoktavyo yogo ’nirvin. n. acetasā
[BhG.] Le yoga doit être pratiqué avec résolution
et dans un état d’esprit serein.
aEnl anila [an2] m. vent |myth. np. d’Anila,

le Vent, l’un des 8 Trésors [vasu] ; cf. Vāyu, Pa-
vana, marut.
aEnvAErt anivārita [a-nivārita] a. m. n. f.

anivāritā non empêché, autorisé.
aEnvAy anivārya [a-nivārya] a. m. n. f.

anivāryā qui ne doit pas être empêché ;
inévitable, irrésistible.
aEnEvfmAn anivísamāna [a-nivísamāna] a.

m. n. f. anivísamānā sans repos.
aEnv�fn aniveśaná [a-niveśana] a. m. n. f.

aniveśanā sans-abri, qui n’est pas établi.
aEnf anísa [a-nísa] a. m. n. f. anísā ininter-

rompu [“sans nuit”].
anísam adv. toujours (sans arrêt).
aEn£ anis.t.a [an1-is.t.a1] a. m. n. f. anis.t. ā

non désiré ; désagréable | mal, mauvais, fautif ;
désapprouvé ; défendu.

anis.t.acintana [cintana] n. mauvaise pensée.
anis.t.atva [-tva] n. indésirabilité ; faute ; in-

terdiction.
aEn«A anis.t.vā [an1-is.t.vā] adv. sans avoir sa-

crifié.
anFk án̄ıka [an2] n. visage, face ; (au fig.)

apparence | face coupante (d’un couteau, d’une
hache) | front ; (synec.) troupe, corps d’armée.

an̄ıkavidāran. a [vidāran. a] m. “qui brise une
armée”, np. de prince.
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an̄ıkin̄ı [-in] f. corps d’armée, comprenant
2187 (37) éléphants et chars, 6561 chevaux et
10935 fantassins (soit 27 divisions [vāhin̄ı]).
anFEtâ an̄ıtijña [a-n̄ıtijña] a. m. n. f. an̄ıtijñā

mal élevé, indiscret, qui se conduit mal.
anFE=st an̄ıpsita [an1 -̄ıpsita] a. m. n. f.

an̄ıpsitā non désiré, indésirable | gram. qualifie
un objet [karman] écarté.
�anFy -an̄ıya forme des pfp. d’obligation ou

de nécessité.
anFyr̂ an̄ıyar nota. gram. suffixe kr.t2 du pfp.

en -an̄ıya.
anFf an̄ı́sa [an1 -̄ı́sa] a. m. n. f. an̄ı́sā qui n’est

pas mâıtre de 〈g.〉 ; impuissant | qui n’a pas de
mâıtre ; libre — f. an̄ı́sā impuissance.
an� anu prép. le long de, vers ; derrière, à la

suite de |avec, selon, d’après, conformément à, à
l’imitation de 〈acc.〉 — adv. plus tard, derrière ;
de nouveau, ensuite ‖ gr. ανα.
anujyes.t.ham en commençant par l’âıné.
nad̄ım anu sthitā senā l’armée se tient le long de
la rivière.

anuka [-ka] a. m. n. f. anukā qui a un vif désir
de — m. amant.
an� anu1 [anu] m. homme non-ārya | myth.

np. du roi Anu ou Anudruhyu, fils de Yayāti
et Śarmis.t.hā, frère de Puru et Druhyu ; il reçut
en partage le Nord | pl. myth. les Anavas, les
étrangers du Nord ; les iraniens.
an� kMp̂ anukamp [anu-kamp] v. [1] pr. md.

(anukampate) pp. (anukampita) éprouver de la
compassion pour, prendre en pitié qqn.
an� kMpA anukampā [anukamp] f. compassion,

pitié.
śr̄ıdevyā anukampayā par la grâce de la Déesse.
an� kEMpn̂ anukampin [anukamp-in] agt. m. f.

anukampin̄ı compatissant, qui compatit.
an� krZ anukaran. a [anukr. ] n. imitation ; res-

semblance | gram. onomatopée.
an� kAr anukāra [anukr. ] m. ressemblance ;

imitation.
an� kAErn̂ anukārin [anukr.-in] agt. m. f.

anukārin. ı̄ imitateur, copieur ; qui se conforme à.
an� kFZ anuk̄ırn. a [anu-k̄ırn. a] a. m. n. f.

anuk̄ırn. ā rempli de.
an� kFt̂ anuk̄ırt [anu-k̄ırt] v. [10] pr.

(anuk̄ırtayati) mentionner, raconter.
an� kFtn anuk̄ırtana [anuk̄ırt-ana] n. publica-

tion, récit.
an� k� l anukūla [anu-kūla] a. m. n. f. anukūlā

[“de son côté”] favorable, agréable, conforme,
souhaité ; gentil, amical, aimable ; opp. pratikūla
— ifc. conforme à, en accord avec |gram. [nyāya]

afin de (en analyse sémantique [́sabdabodha]) —
n. fait de suivre le courant ou la pente | faveur.
an� k� anukr. [anu-kr.1] v. [8] pr. (anukaróti) pp.

(anukr.ta) pfp. (anukr.tya) imiter, copier 〈acc.
g.〉 ; égaler ; rendre la pareille.
an� k� t anukr.ta [pp. anukr. ] a. m. n. f. anukr.tā

imité, copié ; rendu semblable à.
an� k� Et anukr.ti [anukr.-ti] f. imitation ; copie ;

conformité.
an� k� (y anukr.tya [pfp. [1] anukr. ] a. m. n. f.

anukr.tyā qui peut être imité.
an� �m̂ anukram [anu-kram] v. [1] pr.

(anukrāmati) pp. (anukrānta) aller vers ; suivre
(un chemin) | énumérer.
an� �m anukrama [anukram] m. succession,

liste ; ordre, méthode | table des matières d’un
ouvrage.
anukramam var. anukramāt, anukramen. a adv.
selon le rang, dans le bon ordre.

anukraman. a [-na] n. fait de suivre
méthodiquement, énumération — f. anukraman. ı̄
var. anukraman. ikā lit. index des hymnes
védiques, donnant le premier mot de chaque
hymne, le nombre de versets, le nom du poète,
les divinités invoquées et le mètre.
an� �A�t anukrānta [pp. anukram] a. m. n.

f. anukrāntā qui prend une décision | énuméré,
listé ; fait dans l’ordre ; lu | mentionné dans
l’anukraman. ı̄.
an� E�yA anukriyā [anu-kriyā] f. imitation.
an� "Zm̂ anuks.an. am [anu-ks.an. a] adv. à tout

moment.
an� g anuga [anugam] a. m. n. f. anugā qui

suit, qui obéit à, qui se conforme à — m. servi-
teur, accompagnateur.
an� gt anugata [pp. anugam] a. m. n. f. anu-

gatā suivi, pratiqué | qui suit, qui cherche, qui
imite ; pratiquant ; obéissant.
an� gEt anugati [anugata] f. fait de suivre ;

imitation ; accompagnement.
an� g�t&y anugantavya [pfp. [3] anugam] a.

m. n. f. anugantavyā qui doit être suivi ; digne
d’être imité | soc. se dit d’une veuve qui doit
suivre son époux dans la mort.
an� gm̂ anugam [anu-gam] v. [1] pr. (anugac-

chati) pp. (anugata) suivre | chercher, aller vers
〈acc.〉 | imiter, pratiquer, obéir à.
tava hr.dayam anugaccha Obéis à ton cœur.
an� gm anugama [anugam] m. fait de suivre ;

not. ce qui suit après la mort.
anugamana [-na] n. id. | imitation | soc. sui-

cide d’une veuve après la mort de son époux.
an� gFtA anuḡıtā [anu-ḡıtā] f. lit. np. de

l’Anuḡıtā, section du 14e livre du Mah. décrivant
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les instructions spirituelles de Kr.s.n. a à Arjuna à
la fin de le guerre du Kuruks.etra.
an� g� hFt anugr.h̄ıta [pp. anugrah] a. m. n. f.

anugr.h̄ıtā aidé, protégé.
anugr.h̄ıto’smi adr. merci de votre aide.
an� g} anugra [an1-ugra] a. m. n. f. anugrā non

violent ; gentil.
an� g}ĥ anugrah [anu-grah] v. [9] pr. (anu-

gr.hn. āti) pr. md. (anugr.hn. ı̄té) pp. (anugr.h̄ıta)
favoriser, protéger, aider.
an� g}h anugraha [anugrah] m. (marque de) fa-

veur, bonne disposition, aide, encouragement ;
opp. nigraha | phil. la grâce, l’une des 5 mani-
festations divines [pañcakr.tya] | phil. [́saiva] la
délivrance par Śiva.
an� cr̂ anucar [anu-car] v. [1] pr. (anucarati)

pp. (anucarita) suivre.
an� cr anucará [anucar] a. m. n. f. anucar̄ı qui

suit — m. serviteur ; compagnon | pl. anucarās
suite.
an� cErt anucarita [pp. anucar] a. m. n. f.

anucaritā suivi — n. faits et gestes, aventures ;
histoire.
an� cAErn̂ anucārin [anucar-in] agt. m. f.

anucārin. ı̄ qui suit.
an� j anuja [anujan] a. m. n. f. anujā pûıné,

plus jeune — m. frère cadet (opp. agraja, syn.
avaraja) — ifc. frère cadet de — f. anujā sœur
cadette.
an� jn̂ anujan [anu-jan] v. [4] pr. md.

(anujāyate) pp. (anujāta) nâıtre après, se pro-
duire après ; renâıtre.
an� jAt anujāta [pp. anujan] a. m. n. f.

anujātā né après ; né à nouveau |ceint du cordon
sacré ; syn. dvija (cf. upanayana, upav̄ıta).
an� EjG� "A anujighr.ks. ā [anu-jighr.ks. ā] f. désir

d’accorder une faveur ; souhait de favoriser.
an� jFv̂ anuj̄ıv [anu-j̄ıv ] v. [1] pr. (anuj̄ıvati)

pp. (anuj̄ıvita) vivre selon, vivre comme ; vivre
de, dépendre de.
an� jFEvn̂ anuj̄ıvin [anuj̄ıv-in] agt. m. f.

anuj̄ıvin̄ı dépendant ; parasite — m. serviteur,
sujet, subordonné.
an� âA anujñā1 [anu-jñā1] v. [9] pr. (anujānāti)

pr. md. (anujān̄ıté) pf. (abhi) approuver, per-
mettre, consentir, autoriser ; laisser aller, donner
congé.
an� âA anujñā2 [anujñā1] f. consentement, per-

mission ; congé.
an� >y�¤ anujyes.t.ha [anu-jyes.t.ha] a. m. n. f.

anujyes.t.hā second en seniorité.
anujyes.t.ham selon la seniorité, par rang d’âge.
an� tp̂ anutap [anu-tap] ps. (anutapyáte) se

repentir, regretter, éprouver du remords — ca.
(anutāpayati) faire de la peine à.
an� tAp anutāpa [anutap] m. repentir, regrets,

remords.
an� � ánutta1 [pp. anudā] a. m. n. f. anuttā1

admis, accordé.
an� � ánutta2 [a-nutta] a. m. n. f. anuttā2

inébranlable ; invincible.
an� �m anuttama [an1-uttama] a. m. n.

f. anuttamā [“qui n’a pas de meilleur”] le
plus haut, insurpassable, inégalable, suprême ;
éminent, excellent, très précieux | qui n’est pas
le meilleur | gram. non utilisé à la 1e personne.
an� �r anuttara [an1-uttara] a. m. n. f.

anuttarā [“sans supérieur”] meilleur ; excellent ;
insurpassable — m. phil. [trika] état de
conscience suprême, sans opposition entre l’état
de délivrance [moks.a] et la vie mondaine
[sam. sāra].
an� dA anudā [anu-dā1] v. [3] pr. (anudadāti)

v. [1] pr. (anudadati) pp. (anutta) accorder, ad-
mettre.
an� dA� anudātta [an1-udātta] a. m. n. f.

anudāttā non élevé (ton), sans accent — m.
phon. absence d’accent, atonie.
an� Edt anudita1 [an1-udita1] a. m. n. f. anu-

ditā1 non élevé ; qui ne s’est pas encore levé (so-
leil).
an� Edt anudita2 [an1-udita2] a. m. n. f. anu-

ditā2 non exprimé ; inexprimable.
an� �� t anudyūta [anu-dyūta] n. lit. np. de

l’Anudyūta “Continuation du jeu de dés”,
épisode du Mah. (2e livre, chapitres 70 à 79).
an� �og anudyoga [an1-udyoga] m. absence

d’effort, inexercice.
an� dý � anudru [anu-dru1] v. [1] pr. (anudravati)

pp. (anudruta) courir derrière ; courir après,
poursuivre.
an� dý � t anudruta [pp. anudru] a. m. n. f. anu-

drutā poursuivi ; ayant poursuivi ; accompagné
— n. phon. mesure de temps d’un demi druta,
corr. à une voyelle brève | mus. rythme court
(une frappe de l’instrument).
an� DAv̂ anudhāv [anu-dhāv1] v. [1] pr.

(anudhāvati) pp. (anudhāvita) courir après,
poursuivre.
an� ny anunaya [anun̄ı] a. m. n. f. anu-

nayā conciliant, bien disposé — m. conciliation ;
conduite amicale ; attentions, égards ; flatterie.
an� nAEsk anunāsika [anu-nāsikā] a. m. n. f.

anunāsikā phon. nasal (se dit d’une voyelle nasa-
lisée) ; savarn. a anunāsika désigne l’anusvāra non
original, substitut d’une consonne nasale — n.
phon. son nasal appliqué sur une voyelle (alors
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que l’anusvāra est une résonance nasale sui-
vant la voyelle) ; il est indiqué par un croissant
surmonté d’un point [candrabindu] ; on l’utilise
aussi pour marquer la nasalisation du ‘l’ par eu-
phonie [sandhi] | défaut de prononciation (“par-
ler du nez”).
an� Enfm̂ anunísam [anu-nísam] abs.

(anunísamya) percevoir, entendre ; considérer.
an� nF anun̄ı [anu-n̄ı1] v. [1] pr. (anunayati)

pp. (anun̄ıta) amener à soi, amadouer, se conci-
lier.
an� pkAErn̂ anupakārin [an1-upakārin] agt. m.

f. anupakārin. ı̄ qui n’est pas serviable.
an� pm anupama [an1-upama] a. m. n. f.

anupamā incomparable ; sans égal ; unique |
excellent, suprême ; meilleur.
an� pr� anupare [anu-pare] v. [2] pr. (anupa-

reti) pp. (anupareta) suivre (un chemin).
an� plND anupalabdha [an1-upalabdha] a. m.

n. f. anupalabdhā non perçu, non reconnu ; in-
compris.
an� plEND anupalabdhi [anupalabdha] f. phil.

non appréhension.
an� psg anupasarga [an1-upasarga] a. m. n. f.

anupasargā gram. se dit d’une racine ou forme
verbale non précédée d’un préverbe.
an� pA anupā1 [anu-pā1] v. [1] pr. (anupibati)

boire avec ; boire après.
an� pA anupā2 [anu-pā2] ca. (anupālayati) pp.

(anupālita) garder, protéger, préserver.
an� pAt anupāta [anu-pāta] a. m. n. f. anupātā

qui suit, suivant ; en succession | découlant de
— m. math. progression arithmétique ; règle de
trois.

anupātin [-in] a. m. n. f. anupātin̄ı qui
découle de, résultant de.
an� pAn anupāna [anupā1-na] n. méd. bois-

son accompagnant ou suivant le médicament
| boisson digestive | boisson à proximité.
an� pAElt anupālita [ca. pp. anupā2] a. m. n.

f. anupālitā protégé.
bahubhir vasudhā dattā bahubhís cānupālitā |
yasya yasya yadā bhūmis tasya tasya tadā pha-
lam ‖ Beaucoup ont donné des terres et beau-
coup les ont protégées ; quiconque possède la
terre, tant qu’il la possède il en aura les fruits.
an� p� v anupūrva [anu-pūrva] a. m. n. f.

anupūrvā régulier, bien ordonné ; symétrique.
anupūrvam var. anupūrven. a adv. l’un après
l’autre ; en ordre régulier | depuis le début ; de
haut en bas.
an� þyA anuprayā [anu-prayā] v. [2] pr. (anu-

prayāti) suivre, accompagner.

an� þy� Ä anuprayukta [pp. anuprayuj] a. m.
n. f. anuprayuktā employé après ; ajouté après
〈abl.〉.
an� þy� ĵ anuprayuj [anu-prayuj] v. [7] pr.

(anuprayunakti) pr. md. (anuprayuṅkté) pp.
(anuprayukta) employer après ; ajouter après
〈abl.〉 ; suivre.
an� þyog anuprayoga [anuprayuj] m. utilisa-

tion additionnelle |gram. auxiliaire (not. parfait
périphrastique).
an� þ-TA anuprasthā [anu-prasthā] v. [1] pr.

(anupratis.t.hati) pp. (anuprasthita) partir à la
suite de, suivre — ca. (anuprasthāpayati) faire
suivre.
an� þAŝ anuprās [anu-prās] v. [4] pr.

(anuprāsyati) jeter à.
an� þAs anuprāsa [anuprās] m. gram. al-

litération | lit. rhét. figure de style [alam. kāra]
de répétition ; cf. yamaka.
an� þ�"̂ anupreks. [anu-preks. ] v. [1] pr. md.

(anupreks.ate) pp. (anupreks.ita) suivre avec les
yeux.
an� b� anubaddha [pp. anubandh] a. m. n. f.

anubaddhā tenu à, connecté à, suivi par.
an� b�D̂ anubandh [anu-bandh] v. [9] pr. (anu-

nibadhnāti) pp. (anubaddha) attacher ; tenir
(par une obligation) ; lier à la suite, mettre en
succession — pr. md. (anubadhn̄ıté) être suivi
de ; causer, provoquer ; adhérer à, supporter.
an� b�D anubandha [anubandh] m. ap-

pendice ; succession ininterrompue, séquence ;
conséquence, résultat |symptôme ; raison, cause,
motif | motivation pour l’étude d’une science
[́sāstra] |gram. marqueur méta-linguistique ; not.
syllabe-indice d’une racine dans le dhātupāt.ha
indiquant son paradigme de flexion [pratyaya].
an� b� D̂ anubudh [anu-budh1] v. [1] pr. (anu-

bodhati) v. [4] pr. md. (anubudhyate) s’éveiller ;
se rappeler | apprendre, comprendre.
an� boD anubodha [anubudh] m. souvenir.
an� Bv anubhava [anubhū1] m. perception,

expérience, impression ; compréhension | phil.
expérience directe de l’Absolu, perception réelle
de Dieu.
an� BAv̂ anubhāv [ca. anubhū1] v. [10] pr.

(anubhāvayati) montrer ; faire éprouver, faire
ressentir | se représenter, penser, inférer.
an� BAv anubhāva [anubhāv ] m.

extériorisation d’un sentiment ; fait de res-
sentir | croyance, conviction, détermination
| dignité, majesté ; affirmation, autorité ;
conséquence.
an� BA	y anubhās.ya [anu-bhās.ya] n. lit. np. de

l’Anubhās.ya, commentaire de Vallabha1 sur le
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Brahmasūtra.
an� B� ĵ anubhuj [anu-bhuj2] pr. md.

(anubhuṅkté) souffrir les conséquences de
ses actes.
ekah. prajātaye jantur ekaiva pral̄ıyate | eko
’nubhuṅkte sukr.itam ekaiva ca dus.kr.tam ‖
[manusmr.ti] L’homme nâıt seul, et seul aussi il
meurt ; seul aussi il reçoit la récompense de ses
bonnes et de ses mauvaises actions.
an� B� anubhū1 [anu-bhū1] v. [1] pr. (anubha-

vati) pp. (anubhūta) abs. (anubhūya) atteindre,
égaler ; ressentir, percevoir ; éprouver, suppor-
ter ; faire l’expérience de ; goûter, jouir de 〈acc.〉 ;
comprendre — ca. (anubhāvayati) montrer ;
faire éprouver, faire ressentir | se représenter,
penser, inférer.
an� B� anubhū2 [anubhū1] ifc. a. m. n. f. qui

perçoit, qui comprend.
an� B� t anubhūta [pp. anubhū1] a. m. n. f.

anubhūtā perçu, appréhendé ; compris | survenu
comme conséquence | qui a éprouvé, goûté, res-
senti, apprécié.
an� B� Et anubhūti [anubhū1-ti] f. perception ;

expérience intérieure | phil. connaissance obte-
nue par les 4 moyens de connaissance légitimes
[pramān. a].
an� B� y anubhūya [abs. anubhū1] ind. ayant

ressenti, ayant éprouvé.
an� mEt anumati [anuman-ti] f. approbation ;

faveur (not. des dieux) |astr. lendemain de pleine
lune ; c’est un jour favorable à célébrer les dieux
et les mânes |myth. np. d’Anumati, “la Grâce”
personnifiée ; c’est une divinité lunaire qui ap-
porte la richesse.
an� mn̂ anuman [anu-man] v. [4] pr. md. (anu-

manyate) v. [8] pr. md. (anumanute) pp. (anu-
mata) accorder, approuver, permettre, autoriser
— ca. (anumānayati) demander la permission,
l’autorisation ; prendre congé.
an� m�/̂ anumantr [anu-mantr] v. [10] pr.

(anumantrayati) pp. (anumantrita) consacrer
par un mantra | énoncer au sujet de | demander
congé.
an� mE�/t anumantrita [pp. anumantr] a. m.

n. f. anumantritā consacré (par un mantra) |
congédié.
an� mA anumā [anu-mā1] v. [3] pr. md.

(anumimı̄te) pp. (anumita) concevoir ; inférer,
conclure — ca. (anumāpayati) démontrer.
an� mAn anumāna [anumā-na] n. formation de

concept ; inférence ; conclusion | phil. [nyāya]
l’inférence, un des 4 moyens de connaissance
légitimes [pramān. a].
anumānena adv. en concluant d’après.

an� Emt anumita [pp. anumā] a. m. n. f. anu-
mitā inféré, conclu — n. conclusion.
an� EmEt anumiti [anumā] f. phil. [nyāya]

conclusion, inférence ; syn. anumāna.
an� m� d̂ anumud [anu-mud1] v. [1] pr. md.

(anumodate) v. [1] pr. (anumodati) pp. (anu-
mudita) encourager, approuver — ca. (anumo-
dayati) permettre, autoriser.
an� m�y anumeya [pfp. [1] anumā] a. m. n. f.

anumeyā inférable, démontrable.
an� mod̂ anumod [ca. anumud] v. [10] pr. (anu-

modayati) permettre, autoriser.
an� modn anumodana [anumod-ana] n. appro-

bation, acceptance ; sympathie.
an� yA anuyā [anu-yā1] v. [2] pr. (anuyāti) pp.

(anuyāta) suivre, imiter.
an� y� ĵ anuyuj [anu-yuj1] v. [7] pr. (anu-

yunákti) pr. md. (anuyuṅkté) pp. (anuyukta)
s’adresser à 〈acc.〉.
an� yog anuyoga [anuyuj] m. question, exa-

men ; effort — ifc. lit. introduction à l’étude de.
anuyogin [-in] agt. m. f. anuyogin̄ı ifc. qui

se combine avec, qui s’unit à | connecté à 〈iic.〉
| qui interroge — m. phil. [navyanyāya] image
par une relation ; opp. pratiyogin.
an� rÄ anurakta [pp. anurañj] a. m. n. f. anu-

raktā aimé, affectionné ; épris de, dévoué à, ai-
mant.
an� rÒ̂ anurañj [anu-rañj] v. [4] pr.

(anurájyati) pp. (anurakta) être dévoué à,
être attiré par, s’attacher à, s’éprendre de
〈loc.〉.
an� rTm̂ anuratham [anu-ratha] adv. derrière

le char.
an� rAg anurāga [vr. anurañj] m. penchant, af-

fection ; amour, passion | lit. l’éveil du sentiment
amoureux.
an� rAD anurādha [anu-rādhā] a. m. n. f.

anurādhā né sous le signe des Anurādhās |
hist. np. d’Anurādha, ministre du prince cin-
ghalais Vijaya2 — f. anurādhā pl. anurādhās
astr. np. d’Anurādhās “(étoiles) après Rādhā2”,
15e astérisme lunaire [naks.atra], corr. à δ du
Scorpion ; Mitra y préside ; son symbole est une
rangée d’offrandes.

anurādhapura [pura] n. géo. np.
d’Anurādhapura, ancienne capitale de Ceylan
fondée par Anurādha.
an� zD̂ anurudh [anu-rudh2] v. [7] pr.

(anurun. addhi) pp. (anuruddha) être attaché,
dévoué, fidèle à.
an� !p anurūpa [anu-rūpa] a. m. n. f. anurūpā

conforme, correspondant, analogue ; convenable.
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an� roD anurodha [anurudh] m. considération,
égard, obligeance — ifc. selon, en tenant compte
de.
anurodhena adv. en égard à.

anurodhin [-in] agt. m. f. anurodhin̄ı qui
montre des égards ; obligeant, attentionné.
an� Elp̂ anulip [anu-lip] v. [6] pr. (anulimpati)

pp. (anulipta) oindre, consacrer par l’onction —
pr. md. (anulimpate) se frotter d’huile (après le
bain).
an� ElØ anulipta [pp. anulip] a. m. n. f. anu-

liptā oint.
an� lom anuloma [anu-loman] a. m. n. f. anu-

lomā soc. [“dans le sens du poil”] naturel,
régulier ; agréable ; à l’endroit |soc. conforme (se
dit d’un mariage hypergame où la femme a un
statut inférieur ou égal à l’homme) ; opp. prati-
loma — f. anulomā soc. femme de plus basse
caste que son époux — m. pl. anulomās soc.
[“descendants d’une anulomā”] déclassés ; hors-
castes.
anulomám dans le bon ordre.
anulomena à l’endroit.

anulomaviloma [viloma] m. phil. [yoga] mode
de respiration où l’on alterne inhalation par la
narine gauche et expiration par la narine droite.
anulomavilomena dans le bon sens et à rebours.
an� SbZ anulban. a [an1-ulban. a] a. m. n. f.

anulban. ā mince ; lisse, droit (not. trame).
an� vĉ anuvac [anu-vac] v. [2] pr. (anuvakti)

pp. (anūkta) réciter (not. les formules pour un
rite) ; étudier.
an� vcn anuvacana [anuvac-ana] n. étude, en-

seignement.
an� vd̂ anuvad [anu-vad] v. [1] pr. (anuvadati)

répéter ; confirmer ; expliquer | imiter.
an� vh anuvaha [anu-vaha] m. myth. np.

d’Anuvaha, vent de l’une des 7 voies du ciel
[mārga] |myth. np. de l’une des 7 langues d’Agni.
an� vAk anuvāka [anuvac] m. subdivision d’un

ouvrage, chapitre.
an� vAd anuvāda [anuvad] m. répétition ;

confirmation ; explication, glose ; not. explica-
tion d’une règle [vidhi] dans un brāhman. a |
gram. glose d’une phrase.
an� Evnf̂ anuvinaś [anu-vinaś] v. [4] pr. (anu-

vinaśyati) pp. (anuvinas.t.a) périr (après ou avec
〈acc.〉).
an� v� anuvr. [anu-vr.1] v. [5] pr. (anuvr.n. oti) pp.

(anuvr.ta) recouvrir, envelopper.
an� v� t̂ anuvr.t [anu-vr.t1] v. [1] pr. md. (anu-

vartate) pp. (anuvr.tta) suivre ; reconduire ; imi-
ter, ressembler à 〈acc.〉.

an� v� � anuvr.tta [pp. anuvr.t] a. m. n. f.
anuvr.ttā qui suit, qui est conforme à, qui imite
| rond, arrondi.
an� v� E� anuvr.tti [anuvr.t] f. séquence ; durée ;

souvenir ; rémanence, influence | prise en
considération, approbation ; fait de se confor-
mer à |gram. [Pān. ini] ellipse, application par ta-
cite reconduction d’éléments d’une règle [sūtra]
donnée précédemment ; portée d’une telle règle.
anuvr.ttyā adv. par suite de.
an� &yAHyAn anuvyākhyāna [anu-vyākhyāna]

n. lit. section d’un texte brāhman. a expliquant
un passage obscur d’une autre section |lit. np. de
l’Anuvyākhyāna, commentaire du Brahmasūtra
par Madhva.
an� v}t ánuvrata [anu-vrata] a. m. n. f. anu-

vratā fidèle à son vœu, à ses engagements ; loyal,
obéissant ; dévoué à 〈acc.〉.
an� fy anuśáya [anuś̄ı] m. importance (at-

tachée à) ; attachement, dépendance | phil.
conséquence d’un acte causant la transmigra-
tion de l’âme | regret, repentir, remords ; ressen-
timent, haine ; annulation d’un contrat.

anuśáyāna [-ana] a. m. n. f. anuśayānā qui se
repend, qui regrette — f. anuśayānā lit. héröıne
de théâtre qui souffre de la perte de son amant.
an� fAŝ anuśās [anu-́sās] v. [2] pr. (anuśāsti)

pp. (anuśis.t.a, anuśasta) enseigner, conseiller.
an� fAsn anuśāsana [anuśās-ana] n. enseigne-

ment ; conseil ; instruction | précepte, comman-
dement — ifc. traité de ; règle concernant.

anuśāsanaparvan [parvan] n. lit. 13e livre du
Mah., “de l’instruction”.
an� Ef"̂ anuśiks. [anu-́siks. ] ca. (anuśiks.ayati)

pp. (anuśiks. ita) instruire ; apprendre qqc. à qqn.
〈2 acc.〉.
an� fF anuś̄ı [anu-́s̄ı1] v. [2] pr. md. (anuśete)

v. [1] pr. md. (anuśayate) pp. (anuśayita) se cou-
cher sur ; reposer en ; attacher de l’importance à
| éprouver du remords, regretter.
an� fFln anuś̄ılana [anu-́s̄ılana] n. pra-

tique assidue, étude incessante (not du savoir
[́sāstra]) ; dévotion.
an� f� ĉ anuśuc [anu-́suc] v. [1] pr. (anuśocati)

pp. (anuśocita) pleurer, regretter amèrement
qqn. 〈acc.〉 | compatir avec, se lamenter pour
〈acc.〉 — ca. (anusocayati) déplorer.
an� fok anuśoka [anuśuc] m. peine, chagrin

| regret ; repentir, remords.
an� foEct anuśocita [pp. anuśuc] a. m. n. f.

anuśocitā déploré, regretté.
an� qÄ anus.akta [pp. anus.añj] a. m. n. f.

anus.aktā qui s’attache à ; lié à, connecté à.
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an� q½ anus.aṅga [anus.añj] m. adhérence ;
connection ; association, coalition | gram. co-
occurrence | phil. causalité, relation de cause à
effet.

anus.aṅgika [-ika] a. m. n. f. anus.aṅgikā qui
s’ensuit | connecté ; inhérent ; concomitant.

anus.aṅgin [-in] a. m. n. f. anus.aṅgin. ı̄ attaché
à, connecté à | commun, usuel.
an� qÒ̂ anus.añj [anu-sañj] pp. (anus.akta) ps.

(anus.ajjate) être attaché à, s’occuper de 〈loc.〉.
an� £� B̂ anus.t.ubh1 [anu-stubh] v. [1] pr.

(anus.t.obhati) véd. célébrer de concert (not. un
sāman).
an� £� B̂ anus.t.ubh2 [anus.t.ubh1] f. mètre véd. de

4 vers de 8 syllabes | symb. le nombre 8 |myth.
np. du cheval Anus.t.up, attelé au char de Sūrya.
an� ¤A anus.t.hā [anu-sthā1] v. [1] pr. (anu-

tis.t.hati) pr. md. (anutis.t.hate) pp. (anus.t.hita)
pfp. (anus.t.heya) suivre, accomplir ; obéir,
exécuter.
an� ¤An anus.t.hāna [anus.t.hā-na] n. accom-

plissement, exécution ; cf. svānus.t.hāna | soc.
dévotion ; observance, rite ; pratique religieuse.
an� E¤t anus.t.hita [pp. anus.t.hā] a. m. n. f.

anus.t.hitā pratiqué, effectué, accompli, exécuté ;
établi.
an� ¤�y anus.t.heya [pfp. [1] anus.t.hā] a. m. n. f.

anus.t.heyā à exécuter ; à accomplir — n. [“ce qui
doit être exécuté”] commission, mandat.
an� 	vDm̂ anus.vadham [anu-svadhā] adv. de sa

propre volonté.
an� sr anusara [anusr. ] a. m. n. f. anusar̄ı qui

accompagne ; qui se conforme à.
anusaran. a [-na] n. fait de suivre ; engage-

ment, accord | fait de chercher.
an� sAr anusāra [vr. anusr. ] m. fait de suivre ;

usage ; condition naturelle | ordre établi, usage
courant ; conformité ; autorité ; prescription.
anusāren. a prép. cl. conformément à, par suite
de, selon 〈g.〉.

anusāran. ā [-na] f. poursuite.
an� sAErn̂ anusārin [anusāra-in] a. m. n. f.

anusārin. ı̄ qui suit ; qui correspond, qui res-
semble.
an� s� anusr. [anu-sr. ] v. [1] pr. (anusarati) pp.

(anusr.ta) suivre ; se diriger vers.
an� -trZ anustaran. a [anustr̄.-na] n. soc.

cérémonie funèbre, où le corps du mort est re-
couvert des membres d’une vache sacrifiée — f.
anustaran. ı̄ soc. vache sacrificielle.
an� -t� anustr̄. [anu-str̄. ] v. [5] pr. (anustr.n. óti)

pr. md. (anustr.n. uté) pp. (anust̄ırn. a) couvrir les
membres d’un mort (not. des membres 〈i.〉 d’un
animal sacrifié lors de la cérémonie funèbre).

an� -m� anusmr. [anu-smr. ] v. [1] pr. (anus-
marati) pp. (anusmr.ta) se souvenir de ; se
rappeller de 〈acc.〉 — ca. (anusmarayati) ca.
(anusmārayati) pp. (anusmārita) rappeler qqc.
〈acc.〉 à qqn. 〈acc.〉.
tasmāt sarves.u kāles.u mām anusmara yudhya
ca [BhG.] Ainsi rappelle toi toujours de moi, et
combats.
an� -m� t anusmr.ta [pp. anusmr. ] a. m. n. f.

anusmr.tā rappelé ; dont on garde le souvenir.
an� -m� Et anusmr.ti [anusmr. ] f. (bon) souvenir

| lit. np. de l’Anusmr.ti, épisode du Mah. (recen-
sion du Sud).
an� -vAr anusvāra [anu-svara] m. gram.

[“(signe) après la voyelle”] phonème de nasali-
sation, écrit en devanāgar̄ı par un point [bindu]
au dessus de la syllabe, et représenté en trans-
cription par m. ; cf. parasavarn. a.
an�  Ad anuhrāda [anu-hrāda] m. myth. np. de

Anuhrāda “qui fait un bruit continuel”, asura
fils de Hiran. yakaśipu.
an� Ä anūkta [pp. anuvac] a. m. n. f. anūktā

récité, étudié ; entendu dire.
an� cAn anūcāná [ppft. md. anuvac] a. m. n.

f. anūcānā érudit ; qui connâıt le Veda ; qui sait
répéter le Veda et les vedas.ad. aṅga.
an� p anūpa [anu-ap] a. m. n. f. anūpā situé

près de l’eau ; humide, lacustre, marécageux —
m. terrain humide, marais ; bord de rivière ; opp.
jāṅgala.
an� Z anr.n. a [an1-r.n. a] a. m. n. f. anr.n. ā libre

de dette ou d’obligation.
an� t anr.ta [an1-r.ta] a. m. n. f. anr.tā faux,

mensonger ; contraire à l’ordre universel — n.
fausseté, mensonge ; mauvaise action |soc. l’agri-
culture (moyen de subsistance impropre à un
brahmane) ; opp. r.ta le glânage — m. myth. np.
d’Anr.ta “Mensonge”, fils d’Adharma.
an� f\s anr. śam. sa [a-nr. śam. sa] a. m. n. f.

anr. śam. sā doux, bon.
anr. śam. sya [-ya] n. douceur, bonté.
an�k aneka [an1-eka] pn. m. n. f. anekā [“non

unique”] multiple, nombreux | pl. anekās plu-
sieurs.

anekatā [-tā] f. multiplicité ; diversité.
anekadhā [-dhā] adv. plusieurs fois ; souvent.
anekaśas [-́sas] adv. en grand nombre.
anekārtha [artha] a. m. n. f. anekārthā aux

usages variés.
anekārthā hi dhātavah. Les racines verbales sont
en fait polysémiques.
an�kA�t anekānta [an1-ekānta] a. m. n. f.

anekāntā non exclusif ; incertain.
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anekāntavāda [vāda] m. incertitude, doute
| phil. scepticisme, agnosticisme ; not. jn. ag-
nosticisme jäın ; il postule que toute expression
linguistique de la réalité est nécessairement in-
complète, et que les différents points de vue par-
tiels sont mutuellement incohérents ; il propose
une logique modale selon différents modes de
prédication ; syn. syādvāda.

anekāntavādin [-in] m. sceptique ; agnos-
tique ; jäın.

anekāntaśāsana [́sāsana] n. phil. doctrine de
l’agnosticisme jäın.
an�� ánedya [a-nedya] a. m. n. f. anedyā qui

ne doit pas être blâmé ; sans faute, innocent.
an�n anena [i. ayam] ind. par ce, par ceci —

adv. de ce fait.
anena ... vivaks.itah. gram. par ceci on entend ...
anena ... iti vivaks.yate gram. id.
anena ... sūcitah. gram. par ceci on suggère ...
an�nŝ anenás [an1-enas] a. m. n. f. non cou-

pable — m. myth. [Mah.] np. du roi Anenā “In-
nocent”, fils de Kakutstha de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père de Pr.thulāśva.
an�hŝ anehás [an1-ehas] a. m. n. f. sans rival,

incomparable ; inatteignable — m. [nom. anehā]
temps.
an{kAE�tk anaikāntika [an1-aikāntika] a. m.

n. f. anaikāntikā variable, instable ; multifonc-
tion — n. phil. [vaíses. ika] paradoxe de l’ambi-
guité du membre médian.
ano\k� t anom. kr.ta [an1-om. kr.ta] a. m. n. f.

anom. kr.tā non accompagné de l’om.
a�t ánta m. vicinité, proximité |limite ; bord,

lisière, bout, fin ; mort ; délivrance, solution, is-
sue — ifc. se terminant par, qui s’achève en ;
le dernier des ; qui a pour but ‖ ang. end ; all.
Ende.
ante adv. finalement, à la fin.
antevāsin m. [“qui habite dans le voisinage”]
élève.

antakāla [kāla1] m. heure de la mort ; mort.
antapāla [pāla] m. fonctionnaire de voirie ;

garde-frontière | gardien de harem.
antādi [ādi] m. du. antād̄ı le début et la fin.
a�t, antah. iic. pour antar.
antah. karan. a [karan. a] n. phil. [sām. khya]

“l’instrument interne”, constitué des 3 sens psy-
chiques ou fonctions intellectuelles : le Men-
tal [manas], l’Intellect [buddhi], et le Moi
[aham. kāra] ; cf. tattva | phil. [vedānta] on
ajoute la Conscience [citta], et on parle alors
d’antah. karan. a catus.t.aya, l’instrument interne
quadruple.

antah. pihita [pihita] a. m. n. f. antah. pihitā
caché à l’intérieur.

antah. p̄ıt.ha [p̄ıt.ha] a. m. n. f. antah. p̄ıt.hā soc.
qui se trouve à l’intérieur du champ sacré.

antah. pura [pura] n. citadelle | appartement
privé d’un prince ; harem, chambre des femmes.

antah. purikā [-ika] f. femme du harem.
antah. sāra [sāra] a. m. n. f. antah. sārā solide

à l’intérieur ; sain de cœur — n. force intérieure.
antah. stha [stha] a. m. n. f. antah. sthā

médian, intermédiaire ; situé dans 〈g. iic.〉 — m.
phon. semi-voyelle.
a�tk ántaka [anta-ka] a. m. n. f. antakā fi-

naliseur ; qui prépare la mort — m. myth. np.
d’Antaka, la Mort personnifiée — ifc. qui ter-
mine ; tueur de, qui supprime.
a�tkr antakara [anta-kara1] a. m. n. f. anta-

karā qui marque la fin — m. destructeur.
a�tm ántama [super. anta] a. m. n. f. antamā

le plus proche, très proche — m. ami intime,
compagnon ‖ lat. intumus ; fr. intime.
a�tr̂ antár [anta] adv. à l’intérieur, entre, au

milieu, dedans — prép. dans, entre, parmi, in-
terne à, à l’intérieur de 〈loc.〉 ‖ lat. inter ; fr.
interne.

antaraṅga [aṅga1] a. m. n. f. antaraṅgā
intérieur, interne ; proche ; essentiel — n. organe
interne | cercle intérieur, communauté des in-
times ; opp. bahiraṅga | gram. se dit d’une règle
dont les causes d’application sont internes au
mot, et qui a priorité sur une règle plus externe
dite bahiraṅga.

antargata [gata] a. m. n. f. antargatā à
l’intérieur, interne ; intime ; caché, disparu.

antarjñāna [jñāna] n. phil. connaissance
intérieure ; connaissance mystique.

antarjñānasādhaka [sādhaka] m. mystique.
antaryāmin [yāmin] m. phil. [“le contrôle

intérieur”] l’âme.
antarlajjā [lajjā] f. pudeur, honte intime.
antarvaktra [vaktra] n. intérieur de la

bouche.
antarvedi [vedi] a. m. n. f. situé à l’intérieur

de l’aire sacrificielle — adv. dans l’aire sacrifi-
cielle — f. antarved̄ı géo. région entre les rivières
Gaṅgā et Yamunā (mod. Doab).
a�tr ántara [antar] a. m. n. f. antarā

intérieur ; proche, intime |interne — n. intérieur,
place ; milieu, contenu ; intervalle, différence ;
distance entre deux choses ; période, passage
| occasion, occurrence, circonstance | sûreté ; ga-
rantie — ifc. autre que, différent de ; autres.
antaram var. antare adv. à l’intérieur de, entre,
parmi ; à cause de, en référence à, en ce qui
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concerne 〈g. acc.〉.
antaren. a adv. id. | sauf 〈acc.〉.
jalāntare adv. dans l’eau.
vanāntara sam. cārin m. qui se déplace dans les
bois.

antarajāla [jāla] n. mod. Internet.
antarātman [ātman] n. phil. l’âme ; le cœur.
a�try antaraya [antari] m. empêchement,

obstruction.
a�trA antarā [antar] adv. au milieu ; à

l’intérieur ; entre les deux ; parmi ; entre ; sur le
trajet | pendant ce temps ; de temps en temps ;
pour un certain temps | entre, pendant 〈acc.
loc.〉.
trísaṅkurivāntarā tis.t.ha qui balance entre deux
positions (comme Trísaṅku).
a�trAy antarāya [antari] m. obstacle.
a�tEr antari [antar-i] v. [2] pr. (antareti) pr.

md. (antarite) pp. (antarita) aller au milieu ;
faire diversion ; retirer, cacher ; omettre |exclure
de 〈abl. g.〉 |disparâıtre — v. [1] pr. (antarayati)
s’interposer ; dissimuler, faire disparâıtre.
a�tEr" antariks.a var. antar̄ıks.a [antar-̄ıks. ]

n. atmosphère (espace intermédiaire entre le
Ciel et la Terre) | myth. np. d’Antariks.a l’At-
mosphère, personnifiée comme l’un des 8 Trésors
[vasu].

antariks.aga [ga] a. m. n. f. antariks.agā qui
va dans les airs — m. oiseau.

antariks.aloka [loka] m. phil. le monde in-
termédiaire entre la Terre et le Ciel.
a�tErt antárita [pp. antari] a. m. n. f. an-

taritā interne ; caché, dissimulé, protégé | parti,
disparu ; exclu, empêché — m. math. reste
arithmétique.
a�tDA antardhā1 [antar-dhā1] v. [3] pr. md.

(antardhātte) déposer, recevoir ; cacher, dissi-
muler.

antardhāna [-na] n. disparition ; invisibilité ;
cachette.
antardhāna i disparâıtre.
aE�t ánti prép. en face de, devant ; avant ; en

présence de, proche de, près de 〈g. iic.〉 ‖ gr.
αντι ; lat. ante ; ang. answer.
aE�tk antiká [anti-ka] n. voisinage ;

présence ; syn. samı̄pa | à proximité de,
auprès de 〈iic. g.〉 — f. antikā ifc. qui termine.
grahan. āntika a. m. n. [“qui achève l’acquisition
des connaissances”] à la fin des études.
aE�tg� h ántigr.ha [anti-gr.ha] m. véd. voisinage

de la maison ; voisin ; famille étendue.
aE�ttr antitara [compar. anti] a. m. n. f. an-

titarā très voisin ; qui se tient tout près.

aE�tm antimá [super. anti] a. m. n. f. antimā
dernier ‖ fr. ultime.
a�(y antya [anta-ya] a. m. n. f. antyā dernier ;

le plus bas ; le plus tard ; de la plus basse caste —
ifc. immédiatement après — n. math. dix mille
milliards.

antyakarman [karman] n. soc. rites
funéraires.

antyakriyā [kriyā] f. soc. rites funéraires.
antyaja [ja] a. m. n. f. antyajā soc. de la plus

basse caste — m. syn. śūdra.
antyajāti [jāti] a. m. n. f. soc. de la plus basse

caste.
antyajātitā [-tā] f. condition d’antyajāti.

antyastr̄ı [str̄ı] f. femme de la plus basse
caste.

antyes.t. i [is.t. i2] f. soc. rite de cérémonie
funéraire ; après la toilette du mort, on lui met
un vêtement neuf et une guirlande de fleurs ; il
est porté sur une civière au champ crématoire
[́smaśāna] où il est incinéré sur un bûcher al-
lumé par le fils âıné ; un pot de terre rempli
d’eau et percé est porté par un parent qui fait
3 fois le tour du bûcher, puis il est brisé ; syn.
mr.tyusam. skāra.
a�/ antra n. intestin | pl. antrān. i entrailles.
a�D andhá a. m. n. f. andhā aveugle ; aveuglé ;

qui empêche de voir | sombre ; secret, occulte
— ifc. aveuglé par — n. obscurité — m. pl. le
peuple des Andhās — v. [10] pr. (andhayati)
aveugler.
andh̄ı kr. rendre aveugle.
andh̄ı bhū devenir aveugle.

andhaka [-ka] a. m. n. f. andhakā aveugle
— m. myth. np. de l’asura Andhaka “Aveu-
gle”, né d’une goutte de sueur de Śiva quand
Pārvat̄ı lui couvrit les yeux avec les mains ; il
fut élevé par Hiran. yāks.a, et fut couronné roi des
démons [asura] ; ses cousins s’étant ligués pour le
détrôner, il fit de grandes austérités, en jeûnant
debout sur une jambe pendant 1000 ans ; il im-
plora Brahmā de recouvrer la vue et de ne pou-
voir être tué ni par un homme, ni par un démon,
ni par un dieu, même Vis.n. u lui-même ; de plus
toute goutte de son sang le recréerait ; Brahmā
lui accorda ce vœu, pourvu qu’il énonçât les
circonstances de sa propre mort ; il choisit de
mourir s’il tombait amoureux de sa mère ; il de-
vint alors un tyran sur les trois mondes pendant
des millions d’années ; [Haravijaya] un jour il vi-
sita le Mont Mandara où Śiva se trouvait avec
Pārvat̄ı ; au terme d’une longue bataille Śiva le
transperça de son trident, alors que Dev̄ı buvait
son sang ; son squelette desséché devint Bhr.ṅḡı ;
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cf. Haravijaya |pl. race de guerriers — f. andhikā
nuit.

andhakāra [kāra] m. n. ténèbres.
andhatā [-tā] f. cécité.
andhatva [-tva] n. cécité.
andhapaṅgu [paṅgu] m. lit. maxime [nyāya]

de l’aveugle et du paralytique ; elle prône la
coopération entre les hommes.
a�Dŝ ándhas1 [andha] n. véd. obscurité ;

cécité.
a�Dŝ ándhas2 n. véd. plante ou jus de soma.
a�D} andhra m. géo. nom du pays Andhra du

sud de l’Inde (pays Telugu) | pl. andhrās son
peuple, les Andhrās | basse caste de chasseurs.
aà ánna [ad1-na] n. aliment, nourriture ; riz

bouilli ; céréale ‖ lat. annona ; ang. oat.
jñānam annam [ZS.] La connaissance est la
nourriture.

annados.a [dos.a] m. faute commise en violant
un interdit alimentaire.

annapūrn. a [pūrn. a] a. m. n. f. annapūrn. ā
plein de nourriture — f. annapūrn. ā myth. np.
d’Annapūrn. ā, épith. de Durgā “Nourissière” |
géo. châıne de montagnes de l’Himālaya, qui
culmine à 8091 m à l’Ouest du Népal.

annaprāśana [prāśana] n. soc. premier repas
d’un enfant avec du riz, sam. skāra effectué au 6
ème mois.

annamaya [maya] a. m. n. f. annamayā formé
de nourriture, matériel.

annamayakośa [kośa] m. phil. [vedānta]
l’enveloppe matérielle, formant avec prān. ama-
yakośa le corps grossier [sthūlaśar̄ıra].

annarasa [rasa] n. le boire et le manger.
ánnavat [-vat] a. m. n. f. annavat̄ı pourvu de

nourriture.
annavyavahāra [vyavahāra] m. soc. fait de

pouvoir partager un repas.
aàMBÓ annambhat.t.a m. hist. np. du phi-

losophe Annambhat.t.a ; il vivait en Andhra au
17e siècle ; il est l’auteur du traité condensé de
vaíses. ika Tarkasam. graha, et de son commen-
taire Tarkad̄ıpikā ; on lui doit aussi la Mitāks.arā,
commentaire de l’As.t.ādhyāȳı.
a�y anyá pn. m. f. anyā n. anyad autre, autre

que 〈abl.〉 ; un autre, cet autre-là | étranger ;
différent (de 〈abl.〉) ‖ lat. alius ; ang. alien ; fr.
aliéner.
anyac ca adv. en outre, de plus.
anya ... anya adv. l’un ... l’autre.
eka ... anya adv. l’un ... l’autre.
anyasas un autre, cet autre-là.
yad anyat kim. cana quoi que ce soit d’autre.

anyacitta [citta] a. m. n. f. anyacittā qui
pense à autre chose, dont l’esprit est porté
ailleurs.

anyatama [-tama] a. m. n. f. anyatamā super.
l’un (parmi plusieurs).

anyatará [-tara] a. m. n. f. anyatarā compar.
l’un de deux.
anyatarasyām gram. optionnellement.

anyatarátas [-tas] adv. d’un côté ou de
l’autre ; d’une manière ou d’une autre |
optionnellement.

anyadā [-dā] adv. une autre fois |quelquefois,
parfois ; une fois | dans un autre cas.

anyapada [pada] n. gram. mot (externe) qua-
lifié par un composé bahuvr̄ıhi.

anyapus.t.a [pus.t.a] m. natu. [“nourri par un
autre”] coucou indien ; syn. kokila.

anyabhr.ta [bhr.ta] m. natu. [“élevé par un
autre”] coucou indien ; syn. kokila.

anyamanas [manas] a. m. n. f. qui pense à
autre chose, absent | possédé.

anyamanaska [-ka] a. m. n. f. anyamanaskā
id.

anyavāpa [vāpa2] m. natu. [“qui pond chez
les autres”] zoo. Eudynamis Orientalis, coucou
indien ; syn. kokila.

anyaśabdasannidhi [́sabda-sam. nidhi] m.
gram. colocation.

anyahrada [hrada] m. un autre bassin.
anyāpadeśa [apadeśa] m. lit. épigramme

allégorique.
anyokti [ukti] f. lit. rhét. figure de style

[alam. kāra] d’éloge indirect ; syn. aprastuta-
praśam. sā.
a�ytŝ anyátas [anya-tas] adv. dans une

autre direction, autrement ; d’une autre source ;
dans un autre endroit, ailleurs.
a�ytA anyatā [anya-tā] f. différence.
a�y/ anyatra [anya-tra] adv. ailleurs.

yadihāsti tadanyatra yannehāsti na tatkvacit ‖
[Mah.] Ce qui est ici se retrouve ailleurs, ce qui
n’est pas ici ne se trouve nulle part.
a�y(v anyatva [anya-tva] n. différence.
a�yTA anyáthā [anya-thā] adv. autrement ;

dans un autre cas ; sinon | autrement qu’il n’est
vraiment, faussement.
anyathā bhū devenir différent ; être altéré.
nānyathā pas autrement ; justement.

anyathākhyāti [khyāti] f. phil. [nyāya]
théorie de l’erreur (not. de perception, prendre
une chose pour une autre) ; syn. vipar̄ıtakhyāti.
a�ydA anyadā [anya-thā] adv. à un autre mo-

ment, une autre fois.
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a�yAy anyāya [a-nyāya] a. m. n. f. anyāyā
injuste ; illégal ; impropre ; illogique — m.
illégalité, irrégularité ; désordre.

anyāyavartin [vartin] agt. m. f. anyāyavartin̄ı
qui agit injustement.

anyāyavr.ddhi [vr.ddhi] f. soc. taux d’intérêt
usuraire.
a�y� n anyūna [a-nyūna] a. m. n. f. anyūnā

parfait — f. anyūnā myth. np. de la nymphe
[apsaras] Anyūnā “Parfaite”.
a�y� anye [loc. anya] ind. dans un autre.
anyedyús [dyu] adv. le jour suivant, le lende-

main | un autre jour.
a�yo�y anyonya [red. anya] a. m. n. f.

anyonyā l’un l’autre ; réciproque — n. soc. débat
de lettrés sur le Veda.
anyo’nya id.
anyonyam var. anyonyatas adv. mutuellement.
anyonyam pratihr.cchaya amour réciproque.
a�vĉ anvac var. anváñc [anu-ac] a. m. n. f.

anūc̄ı [m. nom. anvaṅ ; n. nom. anvak] dirigé
vers ; derrière ; qui suit.
anvak adv. derrière ; provenant de l’arrière —
prép. derrière, après 〈acc.〉.
a�vy anvaya [anvi] m. succession ; descen-

dance, famille ; race ; généalogie | connection,
association, dépendance ; corrélation ; causalité
| phil. enchâınement logique des causes et des
effets ; inférence | gram. réarrangement logique
des mots d’une phrase par syntagmes ; syntaxe
structurelle | continuation.

anvayaracanā [racanā] f. gram. analyse struc-
turelle d’une phrase.
a�vT anvartha [anu-artha] a. m. n. f. an-

varthā conforme au sens | dont le sens est
évident ; intelligible, clair | gram. terme dont le
sens est conforme à l’étymologie.

anvarthagrahan. a [grahan. a] n. gram. emploi
d’un mot conformément à son sens.

anvarthasam. jñā [sam. jñā2] f. gram. terme
technique dont la formation est conforme à son
sens.
a�vAHyA anvākhyā [anu-ākhyā1] v. [2] pr.

(anvākhyāti) pp. (anvākhyāta) raconter ;
énumérer.
sam. skr.tam. nāma daivo vāganvākhyātā
mahars. ibhih. [Dan.d. ı̄1] La langue parlée aux
dieux par les prophètes s’appelle le sanskrit.
a�vAcy anvācaya [anu-ācaya] m. gram.

énoncé d’une règle secondaire (précédant la règle
par défaut) | gram. coordination d’une action
avec l’action principale.
anvācaye adv. gram. emploi de ca pour la coor-
dination de formes verbales.

a�vAŝ anvās [anu-ās2] v. [2] pr. md. (anvāste)
pp. (anvāsita) abs. (anuvāsya) s’asseoir auprès
de ; vivre auprès de | rendre hommage ; servir.
a�vAsn anvāsana [anvās-ana] n. fait de servir

qqn.
a�vAhAy anvāhārya [anu-āhārya] m. soc. re-

pas funéraire en l’honneur des mânes [pitaras].
anvāhāryapacana [pacana] m. soc. feu

méridional du sacrifice védique ; on l’utilise pour
le rite anvāhārya ; syn. daks.in. āgni.
aE�v anvi [anu-i] v. [2] pr. (anvéti) pr. md.

(anvite) pp. (anvita) pf. (sam) suivre, accom-
pagner ; être guidé par 〈acc.〉 | rechercher ; at-
teindre, toucher le but ; connâıtre.
aE�vt anvita [pp. anvi] a. m. n. f. anvitā

joint, lié à, accompagné de ; doué de, possédant
〈i. iic.〉 | qui suit ; imité.
aE�vq̂ anvis. [anu-is.1] v. [6] pr. (anvis.ati) pp.

(anvis.t.a) désirer, rechercher ; viser à.
aE�v£ anvis.t.a [pp. anvis. ] a. m. n. f. anvis.t. ā

recherché.
a�vF"A anv̄ıks. ā [anu-̄ıks. ā] f. examen, investi-

gation |méditation.
a�v�qZ anves.an. a [anvis.-ana] n. recherche (de

〈g. iic.〉) — f. anves.an. ā id.
a�v�Eqn̂ anves.in [anvis.-in] ifc. agt. m. f.

anves.in. ı̄ qui recherche.
ap̂ ap var. ab f. pl. āpas [nom. āpas, acc. apas,

i. adbhis, dat. abl. adbhyas, g. apām, loc. apsu]
phil. les Eaux, l’une des 9 substances [dravya1]
du vaíses. ika | phil. [sām. khya] l’élément [bhūta]
eau ; son pañcabhūtasthala est Jambukeśvara ‖
lat. aqua ; fr. eau ; hi. Doab.
āpo jyotir āpo ’mr.tam Les Eaux sont la Lumière,
les Eaux sont l’Éternité.
ap ápa prép. séparément, hors de ; sans ; à

partir de ; émanant de ; opp. upa ‖ gr. απo ; lat.
ab ; ang. of.
apkAr apakāra [apakr. ] m. offense, injure ;

tort, dommage ; blessure.
apakārin [-in] agt. m. f. apakārin. ı̄ qui

agresse, qui cause du tort.
apk� apakr. [apa-kr.1] v. [8] pr. (apakaróti)

pp. (apakr.ta) pf. (prati) écarter ; injurier, of-
fenser ; faire tort à qqn. 〈g. loc. acc.〉 — ca.
(apakārayati) faire du mal.
apk� q̂ apakr.s. [apa-kr.s. ] v. [1] pr. (apakars.ati)

pp. (apakr.s.t.a) arracher ; déposer ; humilier.
apk� £ apakr.s.t.a [pp. apakr.s. ] a. m. n. f.

apakr.s.t. ā bas, vil ; insignifiant.
ap�m̂ apakram [apa-kram] v. [1] pr.

(apakrāmati) pp. (apakrānta) s’écarter de, se re-
tirer, céder.
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apË apakva [a-pakva] a. m. n. f. apakvā cru
| phil. non préparé par le yoga ; opp. paripakva.
ap"F apaks. ı̄ [apa-ks. ı̄] ps. (apaks. ı̄yate)

décliner ; se détériorer ; décrôıtre (not. lune).
apgm̂ apagam [apa-gam] v. [1] pr. (apa-

gacchati) pp. (apagata) pf. (vi) s’éloigner, dis-
parâıtre.
apagaccha imp. va-t’en ! disparais !
apgr apagara [apagr̄. ] m. soc. invective

cérémoniale (du prêtre principal lors d’un sacri-
fice) ; opp. abhigara | soc. fonction d’invectiveur
lors d’un sacrifice.
apg� apagr̄. [apa-gr̄.2] v. [9] pr. (abhigr.n. āti)

invectiver.
apc apacá [a-paca] a. m. n. f. apacā qui ne

sait pas cuisiner.
apcr̂ apacar [apa-car] v. [1] pr. (apacarati)

pp. (apacarita) partir | [“s’écarter”] manquer,
commettre une faute, pécher.
apcErt apacarita [pp. apacar] a. m. n. f. apa-

caritā parti ; disparu ; mort — n. faute, péché ;
offense.
apcAr apacāra [vr. apacar] m. départ ; ab-

sence ; défaut | péché, crime ; régime impropre.
apEc apaci [apa-ci] ps. (apac̄ıyate) pp. (apa-

cita) diminuer, décrôıtre.
apE�Xt apan. d. ita [a-pan. d. ita] a. m. n. f.

apan. d. itā sot, ignorant.
apEtÍF ápatighn̄ı [a-patighn̄ı] f. soc. femme

non meurtrière de son mari.
ap(y ápatya [apa] n. progéniture, descen-

dance, enfant ; petit d’animal.
gargasya apatyam gārgyah. Gārgya est un des-
cendant de Garga.

apatyatā [-tā] f. condition enfantine.
ap/p̂ apatrap [apa-trap] v. [1] pr. md. (apa-

trapate) se détourner avec honte ou embarras.
apT apatha [a-patha] a. m. n. f. apathā non

passable (sans chemin) — n. voie sans issue,
mauvais chemin.
apathodeśah. pays sans chemins.
apd̂ apád [a-pad2] a. m. n. f. sans pied.
apd apada [a-pada] a. m. n. f. apadā gram.

(mot) non fléchi.
apdAn apadāna [apa-dāna] n. acte glorieux |

gram. le rôle thématique [kāraka] d’origine (hors
de, à l’ablatif).
apEdf̂ apadís [apa-dís1] v. [1] pr. (apadísati)

pp. (apadis.t.a) pf. (vi) indiquer, désigner |
prétendre, prétexter.
apd�f apadeśa [apadís] m. prétexte ;

déguisement, apparence | désignation,
dénomination.
apadeśena adv. sous le prétexte de.

apdý &y apadravya [apa-dravya1] n. mauvaise
chose ou substance | petit objet.
apdý � apadru [apa-dru1] v. [1] pr. (apadravati)

s’enfuir en courant.
apnŷ apanay [ca. apan̄ı] v. [10] pr. (apa-

nayayati) éloigner, écarter, rejeter, expulser.
apnyn apanayana [apanay-ana] n.

enlèvement, extraction ; mise à l’écart.
apnF apan̄ı [apa-n̄ı1] v. [1] pr. (apanayati)

pp. (apan̄ıta) lever, enlever, voler, ravir ; écarter,
ôter ; extraire, soutirer — ca. (apanayayati)
éloigner, écarter, rejeter, expulser.
apnFt apan̄ıta [pp. apan̄ı] a. m. n. f. apan̄ıtā

dérobé, volé ; ôté, écarté.
apBF apabh̄ı [apa-bh̄ı2] a. m. n. f. [“qui est

sans crainte”] intrépide, courageux.
apB}\f̂ apabhram. ś [apa-bhram. ś] v. [1] pr. md.

(apabhram. śate) v. [4] pr. (apabhraśyati) pp.
(apabhras.t.a) tomber de 〈abl.〉, choir ; déchoir —
ca. (apabhram. śayati) pp. (apabhram. śita) faire
tomber ou déchoir ; dégrader.
apB}\f apabhram. śa [apabhram. ś] m. lit.

[“sanskrit dégradé”] se dit de dialectes moyen-
indiens | gram. mot vernaculaire ou non
conforme au sanskrit (opp. tadbhava) ; cf. tat-
sama.
apB}\Eft apabhram. śita [ca. pp. apabhram. ś]

a. m. n. f. apabhram. śitā déchargé (d’une fonc-
tion) ; déchu.
apB}£ apabhras.t.a [pp. apabhram. ś] a. m. n.

f. apabhras.t. ā tombé ; déchu | provincial, non
grammatical, incorrect (langage) — m. gram.
solécisme.
apmn̂ apaman [apa-man] ca. (apamānayati)

mépriser.
apmAn apamāna [apaman] m. n. mépris.
apm� K apamukha [apa-mukha] a. m. n. f. apa-

mukh̄ı au visage difforme.
apm� Dn̂ apamūrdhan [apa-mūrdhan] a. m. n.

f. apamūrdhn̄ı décapité.
apm� ĵ apamr.j [apa-mr.j] v. [2] pr. (apamārs.t. i)

pp. (apamr.s.t.a) effacer en frottant, essuyer, net-
toyer.
apyfŝ apayaśas [apa-yaśas] n. déshonneur.
apyA apayā [apa-yā1] v. [2] pr. (apayāti) pp.

(apayāta) s’en aller, s’enfuir.
apr ápara [compar. apa] a. m. n. f. aparā

postérieur, plus tard, au-delà, après, qui suit ;
à l’Ouest ; opp. pūrva | junior, plus petit, plus
bas | autre, étranger — pn. m. l’autre ; un autre
|pl. apare les autres — f. apar̄ı pl. les jours pro-
chains, le futur ‖ all. aber ; ang. after.
aparam. ca conj. de plus, en outre.
aparatas adv. ailleurs.

39



aparathā adv. autrement.
eka ... apara l’un ... l’autre.
eke ... apare les uns ... les autres.

aparaśikha [́sikhā] a. m. n. f. aparaśikhā soc.
qui porte la mèche réservée en arrière (en queue
de cheval) ; opp. pūrvaśikha.

aparasapara [red.] m. pl. aparasaparās l’un
après l’autre ; les uns les autres.

aparāhn. a [ahna] m. après-midi (dernière
garde de la journée) ; syn. parāhn. a.
apr(v aparatva [a-paratva] n. proximité |

phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a] de proximité.
aprAÁ� K aparāṅmukha [a-parāṅmukha] a.

m. n. f. aparāṅmukh̄ı qui ne se détourne pas,
qui ne tourne pas le dos.
aprAEjt áparājita [a-parājita] a. m. n.

f. aparājitā invaincu ; invincible | myth. np.
d’Aparājita “Invincible”, épith. de Vis.n. u ou
Śiva — f. aparājitā la direction [dís2] du Nord-
Est |myth. np. d’Aparājitā, épith. de Durgā l’In-
vincible ; on la célèbre à mahānavamı̄ | natu.
bot. Clitoria ternatea, légumineuse grimpante
aux fleurs bleu vif ; syn. girikarn. ikā.
aprA� aparāddha [pp. aparādh] a. m. n. f.

aparāddhā qui a manqué le but ; qui a commis
une faute (envers 〈g.〉) ; coupable — m. pécheur,
coupable.
aprAD̂ aparādh [apa-rādh] v. [5] pr.

(aparādhnóti) v. [1] pr. (aparādhati) pp.
(aparāddha) manquer le but | offenser, faire
injure à, manquer à, commettre une faute
envers 〈g.〉.
aprAD aparādha [aparādh] m. faute, offense ;

transgression, péché ; erreur.
aparādhaks.amā [ks.amā] f. pardon des fautes

| soc. posture de demande de pardon : la main
droite saisit le lobe de l’oreille gauche, la main
gauche celui de l’oreille droite, le pénitent de-
bout fait une série de flexions en pliant les ge-
noux.
apErg}h aparigraha [a-parigraha] a. m. n. f.

aparigrahā indépendant ; indifférent aux biens
matériels — m. privation de biens ; renoncement
à la fortune, vœu de pauvreté |phil. l’absence de
convoitise, une des vertus [yama1] du yoga.
apErQC�d apariccheda [a-pariccheda] m. in-

certitude.
apErjAt aparijāta [a-parijāta] a. m. n. f. apa-

rijātā non complètement développé (not. em-
bryon) ; prématuré ; mort-né.
apErZFy aparin. ı̄ya [a-parin. ı̄ya] adv. n’ayant

pas épousé.
apErEmt áparimita [a-parimita] a. m. n. f.

áparimitā non mesuré ; illimité.

apErhAr aparihāra [a-parihāra] m. fait de ne
pas éviter ; obligation.
apErhAy aparihārya [a-parihārya] a. m. n. f.

aparihāryā inévitable ; inéluctable ; obligé, qu’on
ne peut omettre.
aparihārye arthe na tvam. śocitumarhasi [BhG.]
Tu ne dois pas déplorer l’inévitable.
aprFE"t apar̄ıks. ita [a-par̄ıks. ita] a. m. n. f.

apar̄ıks. itā non testé, inexaminé | inconsidéré.
apar̄ıks. itakāritva [kāritva] n. “Conduite in-

considérée”, titre du 5e livre du Pañcatantra,
qui montre le danger de la précipitation.
apro" aparoks.a [a-paroks.a] a. m. n. f.

aparoks. ā proche, direct, manifeste, perceptible ;
présent, actuel | phil. dont on a l’expérience di-
recte.
apyAØ aparyāpta [a-paryāpta] a. m. n. f.

aparyāptā incomplet, imparfait |illimité, innom-
brable.

aparyāptavat [-vat] a. m. n. f. aparyāptavat̄ı
incompétent à 〈inf.〉.
apvd̂ apavad [apa-vad] v. [1] pr. (apavadati)

médire de ; injurier — pr. md. (apavadate) nier,
contredire.
apvg apavarga [apavr.j] m. complétion,

fin | phil. émancipation de l’âme du corps ;
libération, délivrance finale ; arrêt des transmi-
grations.
apvAd apavāda [apavad] m. blâme ; insulte ;

contradiction | gram. exception (opp. utsarga).
apavādasūtra [sūtra] n. gram. exception à la

règle générale (opp. utsargasūtra).
apEv/ apavitra [a-pavitra] a. m. n. f. apavitrā

impur, pollué.
apEv� apaviddha [pp. apavyadh] a. m. n. f.

apaviddhā perçé ; rejeté, abandonné, supprimé.
apaviddhaputra [putra] m. soc. enfant aban-

donné par ses parents et adopté par des
étrangers.
apv� Ä apavr.kta [pp. apavr.j] a. m. n. f.

apavr.ktā fini, terminé.
apv� EÄ apavr.kti [apavr.kta] f. complétion, ter-

minaison.
apv� ĵ apavr.j [apa-vr.j] v. [7] pr. md.

(apavr.ṅkte) pp. (apavr.kta) écarter, chasser ;
exclure ; déchirer — ca. (apavarjayati) aban-
donner, se débarrasser de ; se détourner de |
transmettre, léguer ; donner.
adhvānam apavr.j suivre le chemin.
apv� >y apavr.jya [pfp. [1] apavr.j] a. m. n. f.

apavr.jyā qui doit être abandonné ; qu’il faut ter-
miner.
ap&yD̂ apavyadh [apa-vyadh] v. [4] pr. (apa-

vidhyati) pp. (apaviddha) jeter, rejeter, aban-
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donner.
apv}t ápavrata [apa-vrata] a. m. n. f.

apavratā infidèle à ses engagements ; déloyal,
désobéissant ; opp. anuvrata | entêté.
apfNd apaśabda [apa-́sabda] m. vulgarité,

obscénité ; calomnie | gram. forme grammatica-
lement impropre.
apE�m apaścima [a-paścima] a. m. n. f.

apaścimā qui n’est pas le dernier | qui n’a per-
sonne derrière soi ; dernier.
apŝ apás1 cf. ap.
apŝ ápas2 n. travail ‖ lat. opus.
apsd apasada [apa-sad1] m. enfant ou

homme rejeté, rebut social — ifc. le dernier
d’entre les.
apEsD̂ apasidh [apa-sidh2] v. [1] pr. (apased-

hati) pp. (apasiddha) repousser, écarter.
aps� apasr. [apa-sr. ] v. [1] pr. (apasarati)

pp. (apasr.ta) s’éloigner, s’enfuir, disparâıtre ;
échapper à 〈abl.〉 — ca. (apasārayati) chasser,
éloigner.
aps� t apasr.ta [pp. apasr. ] a. m. n. f. apasr.tā

libéré de ; disparu ; écoulé (temps).
ap-tMb apastamba m. hist. np. du

mathématicien Apastamba (600–540 ant.),
auteur de l’Āpastamba śulbasūtra.
ap-mAr apasmāra [apa-smāra] m. épilepsie

| myth. np. du nain Apasmārapurus.a
“Épileptique”, symbolisant l’ignorance,
représenté tenant un serpent et foulé aux
pieds par Śiva-Nat.arāja dans la posture de
danse nadānta.

apasmārin [-in] agt. m. f. apasmārin. ı̄
épileptique.
aph apaha [apahan] ifc. a. m. n. f. apahā qui

repousse ; qui enlève, qui détruit.
aphn̂ apahan [apa-han1] v. [2] pr. (apa-

hanti) pp. (apahata) éloigner, retirer ; repous-
ser ; détruire (en enlevant).
aphAr apahāra [apahr. ] a. m. n. f. apahr.tā

vol ; détournement ou dilapidation de richesses
| dissimulation.
apahāram. kr. dissimuler sa vraie nature.

apahāravarman [varman] m. lit. np.
d’Apahāravarmā “Protecteur des voleurs”, l’un
des dix jeunes héros du Daśakumāracarita.
apã apahr. [apa-hr.1] v. [1] pr. (apaharati) pp.

(apahr.ta) prendre, enlever, ravir ; voler, s’empa-
rer de, arracher.
apãt apahr.ta [pp. apahr. ] a. m. n. f. apahr.tā

volé, dérobé, emporté.
ap¡� apahnu [apa-hnu] v. [2] pr. md. (apah-

nuté) pp. (apahnuta) dissimuler ; déguiser ; nier

| s’excuser.
ap¡� t apahnuta [pp. apahnu] a. m. n. f. apah-

nutā dissimulé ; nié.
ap¡� Et apahnuti [apahnu] f. dissimulation de

la vérité |lit. rhét. (figure de style) paroles trom-
peuses, dissimulation ; description déguisée ; le
fait dissimulé doit être suggéré mais nié ; syn.
vyājokti.
apAkrZ apākaran. a [apākr.-na] n. réfutation.
apAkEr	Z� apākaris.n. u [apākr. ] a. m. n. f. [“qui

laisse en arrière”] qui surpasse.
apAk� apākr. [apa-ākr. ] v. [8] pr. (apākaróti)

pp. (apākr.ta) éloigner ; rejeter, abandonner |
payer, acquitter.
apA�y apāṅkteya [a-pāṅkteya] a. m. n. f.

apāṅkteyā soc. non fréquentable, déchu de sa
caste | var. apāṅktya f. id.
apA½ apāṅga [apa-aṅga1] m. coin extérieur

de l’œil.
apAĉ apāc var. apāñc [apa-ac] a. m. n.

f. apāc̄ı [m. nom. apāṅ ; n. nom. apāk] situé
derrière ; tourné dans l’arrière | tourné vers
l’Ouest.
apāk adv. vers l’Ouest.
apAEZnFy apān. in̄ıya [a-pān. in̄ıya] a. m. n. f.

apān. in̄ıyā gram. non conforme à Pān. ini.
apAdAn apādāna [apa-ādāna] n. écart | gram.

[Pān. ini] rôle thématique [kāraka] s’exprimant en
gén. à l’ablatif : point de la situation dont l’ac-
tion s’éloigne, ou objet de peur, ou actant dont
on se cache, ou origine de l’agent ou de son in-
formation.
apAn apāna [apa-āna] m. anus | [apānavāyu]

phil. [yoga] le souffle d’excrétion, l’un des 5
souffles vitaux [prān. a] ; cf. mūlabandha.

apānodgāra [udgāra] m. pet.
apAm̂ apām [g. pl. ap] ind. des eaux.
apām. napāt [napāt] m. véd. np.

d’Apām. napāt, épith. d’Agni “Issu des eaux” ‖
lat. Neptunus.
apAy apāya [ape] m. disparition ; ce qui

manque pour atteindre le but (cf. upāya) |
danger ; désavantage ; diminution.
apAr apārá [a-pāra] a. m. n. f. apārā [“sans

rive opposée”] illimité ; infini — m. rive de ce
côté-ci d’une rivière.
apāre kāvyasam. sāre kavireva prajāpatih.
[Dhvanyāloka] Le poète est le mâıtre des
créations dans le courant illimité de la poèsie.
apAv� apāvr. [apa-āvr. ] v. [5] pr. (apāvr.n. óti)

pr. md. (apāvr.n. uté) pp. (apāvr.ta) ouvrir,
découvrir, dévoiler.
pratnak̄ırtim apāvr.n. u Découvre la gloire du
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passé !
aEp ápi conj. cl. et, aussi, encore, également ;

même |pourtant, toutefois, quoique, malgré cela
|(après num.) exprime la totalité |(après interr.)
exprime l’indéfini — prép. interr. (en début de
phrase) est-ce que ? | plût au ciel que 〈opt.〉 !
peut-être — pf. sur, près de (qqf. abrégé en pi1).
api ... api aussi bien ... que ; à la fois ... et.
api ca même ; et de plus.
api tu mais pourtant.
kutrāpi en quelque endroit que ce soit.
kenāpi pour une raison quelconque.
ko ’pi quelqu’un, un certain ; quelque chose, je
ne sais quel.
na ko ’pi rien, personne.
cāpi et.
tathā ’pi var. tadapi néanmoins, cependant.
dvāvapi tous les deux.
nāpi ni, et ne pas, mais ne pas, non plus.
yo ’pi quiconque.
vāpi ou bien.
na ... nāpi ni ... ni.
na ... vāpi ni ... ni.
sarve ’pi tous absolument.
mām api moi aussi.
kadā cid api na absolument jamais.
svam ap̄ıta ce qui est sien.
api stuyād vr.s.alam Il louerait même un hors-
caste.
aEpgm̂ apigam [api-gam] subj. (ápigman)

véd. s’approcher.
aEpDA apidhā [api-dhā1] v. [3] pr. (api-

dadhāti) pp. (apihita) fermer, couvrir | cacher.
apFXyt̂ ap̄ıd. ayat [a-p̄ıd. ayat] a. m. n. f.

ap̄ıd. ayat̄ı qui n’opprime pas.
apFXA ap̄ıd. ā [a-p̄ıd. ā] f. non oppression.

ap̄ıd. ayā adv. de manière consentante, volontai-
rement.
ap� / aputra [a-putra] a. m. n. f. aputrā sans

fils.
ap� nBv apunarbhava [a-punarbhava] m. phil.

non renaissance ; libération.
ap� v apūrvá [a-pūrva] a. m. n. f. apūrvā sans

prédécesseur, sans précédent ; nouveau ; incom-
parable ; extraordinaire — m. nouveauté | phil.
[mı̄mām. sā] [“ce qui n’existait pas auparavant”]
force initiée par le rite ; bénéfice d’une action
rituelle ; causalité (liant le rite à son fruit).

apūrvatā [-tā] f. fait d’être sans précédent ;
incomparabilité.

apūrvatva [-tva] n. fait d’être sans précédent ;
incomparabilité.

apūrvavat [-vat] adv. de manière singulière ;
comme jamais auparavant.

ap� ape [apa-i] v. [2] pr. (apaiti) pp. (apeta)
partir, disparâıtre.
ap�"̂ apeks. [apa-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (apeks.ate)

pp. (apeks.ita) pf. (vi) respecter, prendre égard
à | attendre ; avoir en vue, désirer.
ap�"A apeks. ā [apeks. ] f. fait de regar-

der autour ; prise en considération | égard,
considération, respect envers 〈iic.〉 | désir, at-
tente, espérance.
apeks.ayā adv. par égard, avec respect ; concer-
nant 〈iic.〉.

apeks. ābuddhi [buddhi] f. phil. [vaíses. ika] fa-
culté d’être soigneux, méthodique, rigoureux,
clair.
ap�E"t apeks.ita [pp. apeks. ] a. m. n. f.

apeks.itā respecté ; désiré, souhaité ; requis.
apeks.itam. vā désirez-vous ?
kati phalāni apeks.itāni combien de fruits
désirez-vous ?
ap�E"n̂ apeks.in [apeks.-in] agt. m. f. apeks.in. ı̄

qui respecte ; qui attend.
ap�t apeta [pp. ape] a. m. n. f. apetā parti,

disparu |mis à l’écart de, qui s’écarte de.
apog�X apogan. d. a [a-pogan. d. a] a. m. n.

f. apogan. d. ā impubère ; jeune garçon ; puéril,
juvénil | infirme.
apoND apobdha [pp. apobh] a. m. n. f.

apobdhā lié.
apoB̂ apobh [apa-ubh] v. [6] pr. (apombhati)

pp. (apobdha) lier ; enchâıner.
apoĥ apoh [apa-ūh] v. [1] pr. (apohati)

écarter — pr. md. (apohate) contester, objec-
ter.
apoh apoha [apoh] m. fait de contester, fait

de nier ; objection, contestation.
apohavāda [vāda] m. contestation ; exclu-

sion | phil. déconstruction | bd. doctrine du
nominalisme discriminant ; elle postule que la
catégorisation par des universaux n’est que l’ex-
clusion des propriétés contraires, et est essentiel-
lement arbitraire.

apohasiddhi [siddhi] f. lit. np. de l’Apohasid-
dhi “Connaissance de l’exclusion”, texte bd. dû
à Ratnak̄ırti.
apOzq apaurus.a [a-paurus.a] n. qualité surhu-

maine.
apaurus.eya [-iya] a. m. n. f. apaurus.eyā de

nature non humaine, non créé par l’homme |phil.
se dit du Veda, révélé par Brahmā ; cf. śruti.

apaurus.eyatva [-tva] n. phil. doctrine de
l’absence d’auteur humain du Veda.
a=yy apyaya [api-aya] m. fin, disparition ;

destruction.
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aþkV aprakat.a [a-prakat.a] a. m. n. f.
aprakat. ā non manifeste, invisible.

aprakat.al̄ılā [l̄ılā] f. myth. transfiguration de
Kr.s.n. a en manifestation immanente non visible ;
opp. prakat.al̄ılā.
aþk� t aprakr.ta [a-prakr.ta] a. m. n. f.

aprakr.tā non principal ; secondaire (opp. pri-
maire prakr.ta) | occasionnel ; non naturel ; non
pertinent.
aþgSB apragalbha [a-pragalbha] a. m. n. f.

apragalbhā timide, peureux.
aþj ápraja [a-prajā] a. m. n. f. aprajā sans

postérité | var. aprajā id. — f. aprajā (femme)
stérile.
aþâAt aprajñāta [a-prajñāta] a. m. n. f.

aprajñātā non reconnu ; inconnu.
aþtÈ apratarkya [a-pratarkya] m. inimagi-

nable, inconcevable.
aþEt aprati [a-prati] a. m. n. f. sans égal.
aþEtm apratima [a-pratimā2] a. m. n. f. apra-

timā sans égal ; inégalé.
aþtFt áprat̄ıta [a-prat̄ıta] m. inapproché, in-

attaquable, invincible | incompris, inusité (ex-
pression) ; désapprouvé | insatisfait, triste.
aþ� apratta [a-pratta] a. m. n. f. aprattā non

accordé ; non promis en mariage.
aþ(y" apratyaks.a [a-pratyaks.a] a. m. n. f.

apratyaks. ā invisible, imperceptible.
alpam pratyaks.am analpam apratyaks.am Il y a
peu de visible et beaucoup d’invisible.
aþ(yy apratyaya [a-pratyaya] m. défiance |

gram. (morphème) non suffixe | gram. (mot) ne
comportant pas de suffixe.
aþDAn apradhāna [a-pradhāna] a. m. n. f.

apradhānā auxiliaire ; secondaire.
aþmAZ apramān. a [a-pramān. a] n. gram.

(règle) qui ne s’applique pas ; jugement sans va-
leur.
aþy� Ä aprayukta [a-prayukta] a. m. n. f.

aprayuktā non employé, inutilisé |gram. non at-
testé.
aþy� QCt̂ áprayucchat [a-prayucchat] a. m. n.

f. aprayucchat̄ı attentif.
aþv� E� apravr.tti [a-pravr.tti] f. inertie, inac-

tion ; résorption.
aþ-t� t aprastuta [a-prastuta] a. m. n. f.

aprastutā non mentionné, omis |secondaire, non
pertinent.

aprastutapraśam. sā [praśam. sā] f. lit. rhét. fi-
gure de style [alam. kāra] d’éloge indirect ; syn.
anyokti.
aþã£ aprahr.s.t.a [a-prahr.s.t.a] a. m. n. f.

aprahr.s.t. ā triste ; malheureux.

aþAØ áprāpta [a-prāpta] a. m. n. f. aprāptā
non obtenu, non accompli, non dérivable |
inapproprié | gram. impossible à dériver.
aþAmA�y aprāmān. ya [a-prāmān. ya] a. m. n. f.

aprāmān. yā non justifié, non fondé, sans preuve,
qui ne fait pas autorité | à ne pas prendre à la
lettre — n. manque de preuve.
aþAfn aprāśana [a-prāśana] n. jeûne.
aEþy ápriya [a-priya] a. m. n. f. apriyā non

aimé, indésirable ; antipathique, désagréable —
m. ennemi.
a=srŝ apsarás [ap-saras] f. myth. nymphe

céleste ; les apsarasas sont filles de Kaśyapa,
ou issues du barattage de la mer de lait
[ks. ı̄rodamathana] ; elles sont compagnes des cen-
taures [gandharva], amantes des dieux [deva]
comme des démons [asura] ; elles font répandre
leur semence aux sages [r.s. i] ; leur voile magique
[tiraskarin. ı̄] les dissimule aux mortels ; la tra-
dition dit qu’elles sont sept ; cf. Puñjikasthalā-
Añjanā, Anyūnā, Urvaś̄ı, Ghr.tāc̄ı, Citralekhā,
Jānapad̄ı, Tilottamā, Devarati, Pun.d. ar̄ıkā, Ma-
noramā, Menakā, Rambhā, Sugandhā, Sura-
tamañjar̄ı, Hemā.
a=s� apsu [loc. pl. ap] ind. dans les eaux.
apsuyoni [yoni] a. m. n. f. issu des eaux.
ab̂ ab iic. pour ap.
abja [ja] a. m. n. f. abjā né dans l’eau — n.

lotus ; syn. ambuja, ambhoja — n. math. un mil-
liard — m. myth. np. d’Abja, épith. de Brahmā
“Né des eaux” |myth. cf. Abjadeva.

abjadeva [deva] m. myth. np. d’Abjadeva
“né de l’océan primordial”, épith. de Dhanvan-
tari.

ábda [da] m. [“qui apporte l’eau”] saison des
pluies | année.

abdaka [-ka] ifc. a. m. n. f. abdikā agé de
(tant d’années).
ab� ábaddha [a-baddha] a. m. n. f. abaddhā

desserré, dénoué, détaché ; lâche, libre |absurde.
abl abala [a-bala] a. m. n. f. abalā faible —

n. faiblesse — f. abalā femme.
ab� E�mt̂ abuddhimat [a-buddhimat] a. m. n.

f. abuddhimat̄ı stupide ; imprudent.
aboD abodha [a-bodha] m. inconscience ;

ignorance.
ab}A�Z abrāhman. a [a-brāhman. a] m. f.

abrāhman. ı̄ soc. qui n’est pas un brahmane.
aB#y abhaks.ya [a-bhaks.ya] a. m. n. f.

abhaks.yā incomestible, qui ne doit pas être
mangé — n. ce qu’il ne faut pas manger.
aB½ abhaṅga [a-bhaṅga] a. m. n. f. abhaṅgā

sans césure, continu | lit. forme de poème
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dévotionnel [bhakti] marathe, perfectionnée par
Nāmadeva.
aBdý abhadra [a-bhadra] a. m. n. f. abhadrā

mauvais, infortuné ; méchant ; sale — n. mal,
tort ; mauvaise intention.
aBy ábhaya [a-bhaya] a. m. n. f. abhayā

rassuré, sans crainte | sûr, sans danger | myth.
[Mah.] np. d’Abhaya “Sans peur”, l’un des fils de
Dhr.tarās.t.ra ; il fut tué par Bh̄ıma — n. sûreté,
sécurité ; sérénité.

abhayamudrā [mudrā] f. [iconographie] geste
qui dissipe la peur (main au niveau de la poi-
trine, paume en avant, doigts vers le ciel).
aBAv abhāva [a-bhāva] m. non existence ;

absence, manque | destruction, mort | phil.
[mı̄mām. sā] moyen de connaissance [pramān. a]
postulant que ce que nous n’avons pas le moyen
de connâıtre n’existe pas, par appel au bon sens
| phil. [nyāya] négation.
aBAEvn̂ abhāvin [abhāva-in] a. m. n. f.

abhāvin̄ı qui ne doit pas être ; qui ne va pas se
produire.
aEB abhi prép. vers ; au sujet de, à propos de

— pf. vers, contre |supérieur à, intense ; suprême
‖ gr. αµφι ; lat. ambi ; all. um.
abhyagni en direction du feu.

abhika [-ka] a. m. n. f. abhikā voluptueux ;
lascif, libidineux ; syn. abh̄ıka2 — m. amant.

abhikapracāra [pracāra] m. soc. conduite li-
cencieuse.
aEBkMp̂ abhikamp [abhi-kamp] v. [1] pr. md.

(abhikampate) pp. (abhikampita) trembler for-
tement.
aEBkAf̂ abhikāś [abhi-kāś] int. (abhicākaś̄ıti)

illuminer, irradier | observer attentivement, per-
cevoir.
tayor anyah. pippalam. svādvatti | anaśnann anyo
abhicākaś̄ıti ‖ [MO.] L’un d’eux mange la douce
baie, l’autre sans manger perçoit intensément.
aEBgm̂ abhigam [abhi-gam] v. [1] pr. (abhi-

gacchati) pp. (abhigata) aller vers, s’approcher
de, suivre ; rencontrer, rendre visite à | avoir des
rapports sexuels avec.
aEBgm abhigama [abhigam] m. approche ; vi-

site | approche sexuelle.
abhigamana [-na] n. approche, visite | soc.

l’approche de la divinité, un pañcopāsana selon
Rāmānuja ; on nettoie et on purifie de bouse de
vache son chemin d’accès.
aEBgr abhigará [abhigr̄. ] m. soc. approbation

cérémoniale (du prêtre principal lors d’un sacri-
fice) ; opp. apagara.
aEBg� Ø abhigupta [abhi-gupta] a. m. n. f.

abhiguptā gardé, caché.

aEBg� abhigr̄. [abhi-gr̄.2] v. [9] pr. (abhigr.n. āti)
s’adresser (avec approbation) à ; accueillir,
louer ; approuver, acquiescer à, autoriser.
aEBcr̂ abhicar [abhi-car] v. [1] pr. (abhica-

rati) pp. (abhicarita) pf. (vi) mal agir envers ;
mal se comporter ; not. (pour une femme) être
infidèle | subjuguer, enchanter, ensorceler.
aEBcAr abhicāra [abhicar] m. soc. pouvoir

[siddhi] de destruction des ennemis ; incantation,
magie (à fins maléfiques) ; son usage est un crime
mineur [upapātaka].

abhicārin [-in] agt. m. f. abhicārin̄ı magicien,
envoûteur ; sorcier.
aEBjn̂ abhijan [abhi-jan] v. [4] pr. md.

(abhijāyate) pp. (abhijāta) nâıtre, nâıtre de nou-
veau ; être destiné à.
aEBjAt abhijāta [pp. abhijan] a. m. n. f.

abhijātā bien né, de noble origine ; beau, aimable
— n. naissance noble.
aEBEj abhiji [abhi-ji] v. [1] pr. (abhijayati)

pp. (abhijita) conquérir complètement, acquérir
par la victoire — dés. (abhijiḡıs.ati) essayer de
conquérir, attaquer.
aEBEjt̂ abhijit [relié à abhijita] a. m. n. f.

victorieux | né sous le signe de Véga — f. astr.
np. d’Abhijit “Victorieuse”, 20e astérisme lu-
naire [naks.atra], corr. à l’étoile Véga de la Lyre ;
Brahmā y préside ; son symbole est une noix.
aEBEjt abhijita [pp. abhiji] a. m. n. f. abhi-

jitā conquis.
aEBâ abhijña [abhijñā] a. m. n. f. abhijñā

expérimenté, connaisseur ; habile | qui connâıt,
familier de 〈g. iic.〉 — f. abhijñā1 souvenir, rap-
pel | bd. faculté supernaturelle du Buddha ; on
en compte cinq : pouvoir de se montrer sous
une forme quelconque, audition ou vue à dis-
tance quelconque, influence sur les pensées d’une
personne, connaissance de son état et de ses
antécédents ‖ pali abhiññā.
aEBâA abhijñā2 [abhi-jñā1] v. [9] pr.

(abhijānāti) pr. md. (abhijān̄ıté) pp. (abhijñāta)
pf. (prati) savoir, reconnâıtre ; concéder.
aEBâAn abhijñāna [abhijñā2-na] n. reconnais-

sance ; signe de reconnaissance | permis ; sauf-
conduit.

abhijñānaśakuntalā [́sakuntalā] f. lit. np.
de l’Abhijñānaśakuntalā “Signe de Śakuntalā”,
célèbre drame de Kālidāsa (Śakuntalā est recon-
nue par l’anneau que le roi Dus.yanta lui a donné
comme signe de reconnaissance).
aEBtŝ abhitas [abhi-tas] adv. près de, devant

〈acc.〉 | des deux côtés ; de tous les côtés ; tout
autour | entièrement, tout à fait.

44



aEBdý � abhidru [abhi-dru1] v. [1] pr. (abhidra-
vati) pp. (abhidruta) accourir, courir après, cou-
rir vers ; infester — ca. (abhidrāvayati) mettre
en fuite.
aEBdý � ĥ abhidruh [abhi-druh1] v. [4] pr. (abhi-

druhyati) pp. (abhidrugdha) faire tort à, en vou-
loir à ; chercher à nuire à 〈acc. dat.〉 ; offenser.
aEBdý oh abhidrohá [abhidruh] m. offense.
aEBDm abhidharma [abhi-dharma] m. phil.

métaphysique, dogmes bd. | bd. philosophie ‖
pali abhidhamma.

abhidharmakośa [kośa] m. lit. np. de l’Abhid-
harmakośa “Compendium de philosophie”, ou-
vrage bd. majeur de l’école nordique du
h̄ınayāna en sanskrit, dû à Vasubandhu.

abhidharmakośabhās.ya [bhās.ya] n. lit.
texte de l’Abhidharmakośa de Vasubandhu ; il
se compose d’une glose [bhās.ya] et de strophes
[kārikās] ; Yaśomitra en fit un commentaire
[vyākhyā2].

abhidharmasamuccaya [samuccaya] m. lit.
np. de l’Abhidharmasamuccaya “Compendium
de métaphysique”, ouvrage bd. dû à Asaṅga.
aEBDA abhidhā1 [abhi-dhā1] v. [3] pr. (abhi-

dadhāti) pfp. (abhidheya) pp. (abhihita) véd.
couvrir, protéger | expliquer, dire, exprimer ;
s’adresser à ; nommer — ps. (abhidh̄ıyate) s’ap-
peler, se nommer.
aEBDA abhidhā2 [abhidhā1] f. désignation,

nom ; syn. ākhyā2 | gram. dénotation directe,
sens littéral d’un mot ; il précède les métaphores
et autres sens secondaires [gun. avr.tti].
aEBDAn abhidhāna [abhidhā2-na] n.

désignation, nom | gram. expression (mor-
phologique d’un kāraka) | soc. “nom” d’un
mantra, exprimant son but ; syn. sādhyanāma
— ifc. qui a pour nom | lit. glossaire, vocabulaire
de.

abhidhānakośa [kośa] m. la lexicographie,
l’un des 64 arts [kalā].

abhidhānacintāman. i [cintāman. i] m. lit. np.
de l’Abhidhānacintāman. i “Trésor de noms”, dic-
tionnaire dû à Hemādri1.
aEBDAv̂ abhidhāv [abhi-dhāv1] v. [1] pr.

(abhidhāvati) pp. (abhidhāvita) pf. (sam) courir
vers.
aEBD�y abhidheya [pfp. [1] abhidhā1] a. m.

n. f. abhidheyā à mentionner, à exprimer — n.
gram. signification, sens | gram. substantif.
aEB@yA abhidhyā1 [abhi-dhyā] v. [1] pr.

(abhidhyāyati) pp. (abhidhyāta) méditer ; pen-
ser à 〈acc.〉.
aEB@yA abhidhyā2 [abhidhyā1] f. désir.

aEB@yAn abhidhyāna [-na] n. fait de penser
à ; méditation ; aspiration.
aEBn�d̂ abhinand [abhi-nand] v. [1] pr. (abhi-

nandati) pr. md. (abhinandate) se réjouir de,
trouver son plaisir à 〈acc.〉 | accueillir, louer,
féliciter, souhaiter la bienvenue à 〈acc.〉 — ca.
(abhinandayati) réjouir.
aEBn�d abhinánda [abhinand] m. volupté —

f. abhinandā id. — ifc. désir de.
abhinandana [-na] n. réjouissement,

réjouissance | félicitation, éloge, célébration
— m. jn. np. d’Abhinandana “Mâıtre de la
félicité”, 4e t̄ırthaṅkara mythique ; son corps est
doré, le singe est son symbole.
abhinandanagrantha volume en l’honneur d’un
mâıtre.
aEBn�dnFy abhinandan̄ıya [pfp. [2] abhi-

nand] a. m. n. f. abhinandan̄ıyā digne d’éloge ;
qu’on doit féliciter.
aEBnE�dn̂ abhinandin [abhinand-in] agt. m.

f. abhinandin̄ı qui trouve son plaisir à, qui loue,
qui se déclare satisfait de.
aEBny abhinaya [vr. abhin̄ı] m. gestuelle ;

jeu, interprétation d’un acteur ; pantomime,
représentation théâtrale.
sābhinayam adv. par gestes.

abhinayadarpan. a [darpan. a] m. lit. np. de
l’Abhinayadarpan. a “Miroir de gestuelle”, ma-
nuel de gestuelle attribué à Nandikeśvara1.
aEBnv abhinava [abhi-nava1] a. m. n. f. abhi-

navā tout nouveau ; frais ; renouvelé ; moderne.
abhinavagupta [gupta] m. hist. np. d’Abhi-

navagupta, important philosophe du Kaśmı̄ra
du 10e siècle, élève d’Utpaladeva, auteur de
nombreux ouvrages de śaivasiddhānta ; on lui
doit aussi un commentaire [locana] du Dh-
vanyāloka expliquant l’esthétique des figures
de style en littérature, et un commentaire
du Nāt.yaśāstra ; il enseignait la pratique du
sacrifice de transgression [kulayāga], et était
considéré comme une incarnation de Bhairava ;
Ks.emarāja fut son disciple ; cf. Tantrāloka, Pa-
ramārthasāra, Parātrim. śikāvivaran. a, Paryan-
tapañcāśikā, Bodhapañcadaśikā, Vivaran. a2.
aEBEnEvf̂ abhinivís [abhi-nivís] v. [6] pr. md.

(abhinivísate) pp. (abhinivis.t.a) se vouer à, se
consacrer à 〈acc.〉 | se décharger (rivière).
aEBEnEv£ abhinivis.t.a [pp. abhinivís] a. m. n.

f. abhinivis.t. ā occupé ; obstiné ; obsédé par, fixé
sur.
aEBEnv�f abhiniveśa [abhinivís] m. pen-

chant, obsession, désir ardent ; affection en-
vers, dévotion envers 〈loc. iic.〉 | détermination,
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opiniâtreté, obstination ; projet | phil. [yoga] at-
tachement à l’existence ; cf. abhiniveśakleśa.

abhiniveśakleśa [abhiniveśa-kleśa] m. phil.
[yoga] affliction de l’attachement à la vie.
aEBnF abhin̄ı [abhi-n̄ı1] v. [1] pr. (abhinayati)

mimer, représenter.
aEBà abhinna [a-bhinna] a. m. n. f. abhinnā

non divisé, non brisé ; ininterrompu | inchangé,
invariable ; constant |math. entier (nombre) |non
différent de 〈abl. iic.〉.
aEBp� Z abhipūrn. a [pp. abhipr̄. ] a. m. n. f.

abhipūrn. ā plein de 〈i. g.〉.
aEBp� vm̂ abhipūrvam [abhi-pūrvam] adv. en

succession.
aEBp� abhipr̄. [abhi-pr̄. ] v. [9] pr. (abhipr.n. āti)

pp. (abhipūrn. a) se remplir — ca. (abhipūrayati)
remplir, donner en abondance.
aEBþAy abhiprāya [abhi-prāya] m. plan, in-

tention, dessein, projet ; opinion.
aEBþ�"̂ abhipreks. [abhi-preks. ] v. [1] pr. md.

(abhipreks.ate) pp. (abhipreks.ita) regarder, voir,
contempler.

abhiplava [abhi-plava] m. soc. cérémonie de
6 jours, accomplie 5 fois pendant le sacrifice
gavāmayana ; cf. āyuh. s.t.oma.
aEBBv abhibhava [abhibhū] m. humiliation.
aEBBAq̂ abhibhās. [abhi-bhās. ] v. [1] pr.

md. (abhibhās.ate) pp. (abhibhās. ita) parler à,
s’adresser à, accoster 〈acc.〉.
aEBBAEqn̂ abhibhās. in [abhibhās.-in] agt. m. f.

abhibhās. in. ı̄ qui s’adresse à, qui accoste.
aEBB� abhibhū [abhi-bhū1] v. [1] pr. (abhibha-

vati) pp. (abhibhūta) dépasser, dominer, l’em-
porter sur ; subjuguer, soumettre, mâıtriser ;
vaincre.
aEBB� t abhibhūta [pp. abhibhū] a. m. n. f.

abhibhūtā vaincu, défait ; subjugué, soumis ; hu-
milié.
aEBB� Et abhibhūti [abhibhū-ti] f. supériorité.
abhibhūtyojas [ojas] a. m. n. f. qui l’emporte

pas la force.
aEBmt abhimata [pp. abhiman] a. m. n. f.

abhimatā désiré, estimé, cher, précieux — n.
désir, vœu — m. amant.
aEBmn̂ abhiman [abhi-man] v. [4] pr. md.

(abhimányate) v. [8] pr. md. (abhimanuté) pp.
(abhimata) désirer ; avoir de mauvaises inten-
tions, menacer ; blesser | croire, présumer ; avoir
une haute opinion de soi, être orgueilleux.
aEBm�y� abhimanyu [abhiman] m. myth.

[Mah.] np. du vaillant Abhimanyu “le Fier”,
fils d’Arjuna et de Subhadrā ; il épousa Uttarā
qui lui donna son fils Par̄ıks.it ; au 13e jour de

la grande bataille il réussit à pénétrer le puis-
sant retranchement [cakravyūha] de l’armée des
Kauravās, tua Laks.man. a1 fils de Duryodhana,
mais fut finalement tué trâıtreusement par le
fils de Duh. śāsana à l’âge de 16 ans ; dans une
vie antérieure [pūrvajanman] il fut Varcā, en-
voyé des dieux sur Terre pour servir le dharma
pendant 16 ans avant de retrouver son père Can-
dra.
aEBmd abhimarda [abhimr.d] m. violence, at-

tentat.
aEBmAEt abhimāti [abhiman-ti] a. m. n. f. in-

sidieux — f. plan d’attaque | ennemi.
aEBmAn abhimāna [vr. abhiman] m. orgueil ;

égöısme ; préjugé.
abhimānavādin [vādin] agt. m. f.

abhimānavādin̄ı soc. tenant de l’importance de
la fierté familiale ; opp. gotravādin.
aEBmAztm̂ abhimārutam [abhi-māruta] adv.

contre le vent.
aEBm� K abhimukha [abhi-mukha] a. m. n. f.

abhimukh̄ı tourné vers, se dirigeant vers 〈dat.
acc.〉 ; imminent — ifc. prêt à, disposé à.
aEBm� d̂ abhimr.d [abhi-mr.d1] v. [9] pr.

(abhimr.dnāti) v. [1] pr. (parimardati) traiter
violemment, détruire.
aEBy� Ä abhiyukta [pp. abhiyuj] a. m. n.

f. abhiyuktā appliqué à, compétent en 〈loc.〉 ;
nommé | attaqué ; blâmé | accusé, inculpé.
aEBy� ĵ abhiyuj [abhi-yuj1] v. [7] pr. md.

(abhiyuṅkté) pp. (abhiyukta) convoquer, invi-
ter 〈dat.〉 — v. [7] pr. (abhiyunakti) ordonner,
charger de 〈loc.〉 ; rencontrer, attaquer.
aEBr"̂ abhiraks. [abhi-raks. ] v. [1] pr.

(abhiraks.ati) pp. (abhiraks.ita) défendre, gar-
der ; surveiller.
aEBrE"t abhiraks.ita [pp. abhiraks. ] a. m. n.

f. abhiraks.itā gardé, surveillé.
aEBrt abhirata [pp. abhiram] a. m. n. f. abhi-

ratā qui a plaisir à, qui s’occupe de, qui se voue
à 〈loc.〉.
aEBrEt abhirati [abhiram-ti] f. plaisir trouvé

à 〈loc.〉.
aEBrm̂ abhiram [abhi-ram] v. [1] pr. md.

(abhiramate) pp. (abhirata) être enchanté ; se
plaire ; se reposer — ca. (abhiramayati) réjouir.
aEBrAm abhirāma [abhiram] a. m. n. f.

abhirāmā agréable, aimable ; joli — ifc. plaisir
à.
abhirāmam adv. pour faire plaisir à 〈iic.〉.

abhirāmatā [-tā] f. charme ; beauté ; bonne
disposition envers.
aEBzĉ abhiruc [abhi-ruc1] v. [1] pr. md.

(abhirocate) pp. (abhirucita) luire, briller ;
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plaire (à 〈dat.〉) — ca. (abhirocayati) enchan-
ter, amuser.
aEBzEct abhirucita [pp. abhiruc] a. m. n.

f. abhirucitā plaisant, agréable | satisfait ; qui
apprécie 〈loc. iic.〉.
aEB!p abhirūpa [abhi-rūpa] a. m. n. f.

abhirūpā beau ; instruit, cultivé ; aimé.
aEBlq̂ abhilas. [abhi-las. ] v. [1] pr.

(abhilas.ati) pp. (abhilas. ita) désirer, souhaiter.
aEBlEqt abhilas. ita [pp. abhilas. ] a. m. n. f.

abhilas. itā désiré — n. désir, vœu.
abhilas. itārtha [artha] a. m. n. f.

abhilas. itārthā qui exhauce les vœux.
abhilas. itārthacintāman. i [cintāman. i] m. lit.

np. de l’Abhilas.itārthacintāman. i, épith. de
l’œuvre encyclopédique Mānasollāsa “Joyau qui
satisfait tous les désirs”.
aEBlAq abhilās.a [vr. abhilas. ] m. envie, désir ;

penchant.
aEBElK̂ abhilikh [abhi-likh] v. [6] pr. (abhi-

likhati) pp. (abhilikhita) peindre ; graver, ins-
crire.
aEBElEKt abhilikhita [pp. abhilikh] a. m. n.

f. abhilikhitā inscrit, gravé.
aEBvd̂ abhivad [abhi-vad] v. [1] pr. (abhiva-

dati) adresser la parole, dire à qqn. 〈acc.〉 — ca.
(abhivādayati) saluer, accueillir.
aEBvdn abhivadana [abhivad-ana] n. soc. sa-

lutation, adresse.
aEBv�d̂ abhivand [abhi-vand] v. [1] pr. md.

(abhivandate) pp. (abhivandita) saluer respec-
tueusement, rendre hommage à 〈acc.〉.
aEBvAd̂ abhivād [ca. abhivad] v. [10] pr.

(abhivādayati) pfp. (abhivādya) saluer, ac-
cueillir | faire réciter ; interpréter.
aEBvAd abhivāda [abhivād] m. salutation res-

pectueuse, accueil ; opp. ativāda | signification,
interprétation.

abhivādana [-na] n. soc. acte d’accueil et de
salut respectueux d’une personne : on dit son
gotra et son nom, et on prononce “namah. ” ; il
est précédé du pratyutthāna, et peut être suivi
de l’upasam. grahan. a | interprétation.

abhivādin [-in] agt. m. f. abhivādin̄ı qui ac-
cueille | [“qui explique”] interprète, commenta-
teur.
aEBvA� abhivādya [pfp. [1] abhivād] a. m. n.

f. abhivādyā à saluer — ind. ayant salué.
aEBEvDA abhividhā [abhi-vidhā1] v. [3] pr.

(abhividadhāti) mettre en contact avec 〈acc.〉.
aEBEvED abhividhi [abhividhā] f. interval in-

clusif de ses bornes ; il peut être temporel
[kālika] ou spatial [daísika].

aEBvF"̂ abhiv̄ıks. [abhi-v̄ıks. ] v. [1] pr. md.
(abhiv̄ıks.ate) pp. (abhiv̄ıks. ita) voir, regarder ;
percevoir ; considérer.
aEBv� t̂ abhivr.t [abhi-vr.t1] v. [1] pr. md.

(abhivartate) pp. (abhivr.tta) se rendre à ; s’ap-
procher de, aller vers 〈acc.〉.
aEBv� D̂ abhivr.dh [abhi-vr.dh1] v. [1] pr.

md. (abhivardhate) pp. (abhivr.ddha) crôıtre,
s’étendre, prendre de l’importance — ca. (abhi-
vardhayati) augmenter, fortifier.
aEBv� q̂ abhivr.s. [abhi-vr.s. ] v. [1] pr.

(abhivars.ati) pp. (abhivr.s.t.a) pleuvoir ; ar-
roser.
aEB&yÄ abhivyakta [pp. abhivyañj] a. m. n.

f. abhivyaktā manifeste, évident.
abhivyaktam adv. manifestement.
aEB&yEÄ abhivyakti [abhi-vyakti] f. appari-

tion, manifestation.
aEB&yÒ̂ abhivyañj [abhi-vyañj] pp. (abhi-

vyakta) ps. (abhivyajyate) se révéler, se mani-
fester.
aEB&yÒk abhivyañjaka [abhivyañj-aka] a. m.

n. f. abhivyañjakā qui manifeste, qui révèle ; qui
indique, qui montre.
aEB&yÒn abhivyañjana [abhivyañj-ana] n.

fait de rendre manifeste.
aEB&yAhAr abhivyāhāra [abhivyāhr. ] m.

énonciation ; phrase.
aEB&yAã abhivyāhr. [abhi-vyāhr. ] v. [1] pr.

(abhivyāharati) pp. (abhivyāhr.ta) pf. (sam)
prononcer, dire ; converser.
aEBfp̂ abhísap [abhi-́sap] v. [1] pr.

(abhísapati) pp. (abhísapta) maudire, proférer
une malédiction, lancer une imprécation — ca.
(abhísāpayati) conjurer, implorer solennelle-
ment qqn.
aEBfØ abhísapta [pp. abhísap] a. m. n. f.

abhísaptā maudit | calomnié.
aEBfAp̂ abhísāp [ca. abhísap] v. [10] pr.

(abhísāpayati) conjurer, implorer solennelle-
ment qqn.
aEBfAp abhísāpa [abhísāp] m. ensor-

cellement, sort ; malédiction, imprécation ;
anathème, interdit.
aEBEfrŝ abhísiras [abhi-́siras] a. m. n. f. qui

a la tête tournée vers 〈acc.〉.
aEBEqÄ abhis. ikta [pp. abhis. ic] a. m. n. f.

abhis. iktā oint, arrosé.
aEBEqĉ abhis. ic [abhi-sic] v. [6] pr.

(abhis. iñcati) pp. (abhis. ikta) consacrer ; donner
l’onction royale, sacrer — ca. (abhisecayati)
consacrer.
aEBq�k abhis.eka [abhis. ic] m. sacre ;

eau lustrale ; ablution rituelle, bain rituel ;
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consécration.
nābhis.eko na sam. skārah. sim. hasya kriyate vane
Il n’y a dans la nature ni sacre ni intronisation
du lion.
aEBq�ĉ abhis.ec [ca. abhis. ic] v. [10] pr.

(abhis.ecayati) pfp. (abhis.ecan̄ıya) consacrer.
aEBq�cn abhis.ecana [abhis.ec-ana] n. asper-

sion rituelle.
aEBq�cnFy abhis.ecan̄ıya [pfp. [2] abhis.ec] a.

m. n. f. abhis.ecan̄ıyā concernant la consécration
royale | digne de l’onction royale — m. véd. as-
persion consacrant le roi dans la cérémonie du
rājasūya.
aEB¤A abhis.t.hā [abhi-sthā1] v. [1] pr. (abhi-

tis.t.hati) pr. md. (abhitis.t.hate) pp. (abhis.t.hita)
fouler, piétiner | dominer, vaincre ; s’étendre sur
〈acc.〉 ; s’avancer vers, marcher sur 〈acc.〉.
aEBE¤t abhis.t.hita [pp. abhis.t.hā] a. m. n. f.

abhis.t.hitā piétiné, écrasé ; soumis, vaincu.
aEBs\-m� abhisam. smr. [abhi-sam. smr. ] v. [1] pr.

(abhisam. smarati) pp. (abhisam. smr.ta) se rappe-
ler, se souvenir de 〈acc. g.〉 ; penser à — ca.
(abhisam. smārayati) rappeler qqc. 〈acc.〉 à qqn.
〈acc. g.〉.
aEBs\DA abhisam. dhā1 var. abhisandhā1

[abhi-sam. dhā1] v. [3] pr. (abhisam. dadhāti) pp.
(abhisam. hita) viser ; avoir en vue, penser à
| tromper.
aEBs\DA abhisam. dhā2 var. abhisandhā2

[abhisam. dhā1] ifc. f. affirmation, parole.
abhisam. dhāna var. abhisandhāna [-na] n.

connexion ; parole | tromperie, art de tromper.
aEBs\ED abhisam. dhi var. abhisandhi [abhi-

sam. dhi] m. déclaration délibérée ; intention, des-
sein | accord, convention | tromperie.
aEBs\b�D̂ abhisam. bandh var. abhisambandh

[abhi-sam. bandh] v. [9] pr. (abhisam. badhnāti)
pp. (abhisam. baddha) faire référence à 〈acc.〉, si-
gnifier.
aEBs\b�D abhisam. bandha var. abhisam-

bandha [abhisam. bandh] m. relation avec 〈i.〉 ;
lien (not. sexuel) | gram. ordre des mots dans
la phrase.
aEBsAErkA abhisārikā [abhisr. ] f. femme

adultère | lit. type d’héröıne libertine du théâtre
indien, qui sort la nuit pour rejoindre son amant.
aEBs� abhisr. [abhi-sr. ] v. [1] pr. (abhisarati)

pp. (abhisr.ta) s’approcher.
aEBhn̂ abhihan [abhi-han1] v. [2] pr. (abhi-

hanti) pp. (abhihata) frapper, abattre ; tuer.
aEBhAs abhihāsa [abhi-hāsa] m. plaisanterie.
aEBEht abhihita [pp. abhidhā1] a. m. n. f.

abhihitā exprimé, désigné ; expliqué | gram. ac-
tant dont le rôle [kāraka] est exprimé par le

prédicat, et mis au nominatif pour s’accorder
comme sujet.

abhihitatva [-tva] n. gram. fait d’être ex-
primé ou nommé.
aEBã abhihr. [abhi-hr.1] v. [1] pr. (abhiharati)

pp. (abhihr.ta) offrir | enlever, arracher, déchirer
— ca. (abhihārayati) présenter, apporter.
aBF abh̄ı1 [abhi-i] v. [2] pr. (abhyeti) pr. md.

(abh̄ıte) pp. (abh̄ıta1) s’approcher de, aller vers,
se joindre à ; s’incarner en.
aBF abh̄ı2 [a-bh̄ı2] agt. m. f. abh̄ı sans crainte.
abh̄ıka1 [-ka] a. m. n. f. abh̄ıkā1 courageux.
aBF abh̄ı3 iic. pour abhi.
aBFk abh̄ıka2 [abhika] a. m. n. f. abh̄ıkā2 vo-

luptueux ; lascif, libidineux ; syn. abhika — m.
amant.
aBFk abh̄ıka3 [abhi-ac] n. rencontre, colli-

sion.
abh̄ıke en présence de 〈g.〉 ; vers ; s’approchant
de.
aBFt abh̄ıta1 [pp. abh̄ı1] a. m. n. f. abh̄ıtā1

approché.
aBFt abh̄ıta2 [a-bh̄ıta] a. m. n. f. abh̄ıtā2 sans

crainte ; qui n’a pas peur.
abh̄ıtavat [-vat] adv. sans crainte.
aBF� abh̄ıtta [abh̄ı3-datta] a. m. n. f. abh̄ıttā

conféré.
aBF=ŝ abh̄ıps [dés. abhyāp] v. [1] pr.

(abh̄ıpsati) pr. md. (abh̄ıpsate) pp. (abh̄ıpsita)
rechercher, désirer, souhaiter.
aBF=s� abh̄ıpsu [abh̄ıps] a. m. n. f. désireux

d’obtenir, qui recherche 〈acc.〉.
aBFq̂ abh̄ıs. [abhi-is.1] v. [6] pr. (abh̄ıcchati)

pp. (abh̄ıs.t.a) viser à, tendre à.
aBF£ abh̄ıs.t.a [pp. abh̄ıs. ] a. m. n. f. abh̄ıs.t. ā

désiré, aimé, cher — n. souhait.
abh̄ıs.t.adevatā [devatā] f. phil. déesse

d’élection (invoquée not. au moment de
mourir).
aB� t abhūta [a-bhūta] a. m. n. f. abhūtā in-

existant.
abhūtaparikalpa [parikalpa] n. bd.

[vijñānavāda] conscience (qui imagine l’in-
existant).
aB�d abheda [a-bheda] m. absence de distinc-

tion, identité | phil. monisme.
abhedagraha [graha] m. phil. [nyāya] percep-

tion d’une non-différence ; opp. bhedāgraha.
aBo>yAà abhojyānna [a-bhojyānna] a. m. n.

f. abhojyānnā soc. impropre à préparer le repas
d’un brāhman. a (se dit d’un śūdra impur).
a<yÄ abhyakta [pp. abhyañj] a. m. n. f.

abhyaktā oint ; paré, décoré | souillé.
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a<y½ abhyaṅga [abhyañj] m. onction ; mas-
sage d’huile | onguent.

abhyaṅgasnāna [snāna] n. soc. bain par-
fumé, pris le jour de dhanvantaritrayodaś̄ı (mod.
Dhanteras).
a<yÒ̂ abhyañj [abhi-añj] v. [7] pr. (abhya-

nakti) pp. (abhyakta) oindre ; parer — pr. md.
(abhyañkte) s’oindre.
a<yEDk abhyadhika [abhi-adhika] a. m. n. f.

abhyadhikā additionnel ; en plus.
a<yn� âA abhyanujñā1 [abhi-anujñā1] v. [9]

pr. (abhyanujānāti) pr. md. (abhyanujān̄ıte) ap-
prouver, permettre, consentir, autoriser ; laisser
partir, donner congé.
a<yn� âA abhyanujñā2 [abhyanujñā1] f. assen-

timent ; consentement, permission ; congé.
a<y�tr abhyantara [abhi-antara] a. m. n.

f. abhyantarā intérieur, contenu dans | secret ;
initié à 〈loc.〉 — m. proche, intime, confident ;
opp. bāhya — n. intérieur ; intervalle, espace.
abhyantar̄ı kr. initier ; introduire.
a<yT̂ abhyarth [abhi-arth] v. [10] pr. md.

(abhyarthayate) pp. (abhyarthita) demander,
solliciter, implorer.
a<yETt abhyarthita [pp. abhyarth] a. m. n.

f. abhyarthitā prié.
a<yvhAy abhyavahārya [pfp. [1] abhyavahr. ]

a. m. n. f. abhyavahāryā mangeable — n.
nourriture.
sarvatra audarikasya abhyavahāryam eva
vis.ayah. Pour le glouton, tout objet est nourri-
ture.
a<yvã abhyavahr. [abhi-avahr. ] v. [1] pr.

(abhyavaharati) pp. (abhyavahr.ta) pfp. (abhya-
vahārya) jouir de, manger — ca. (abhya-
vahārayati) manger ; faire manger.
satr.n. am abhyavaharati il avale tout, jusqu’à
l’herbe.
a<yf̂ abhyaś [abhi-aś1] v. [5] pr.

(abhyaśnóti) pr. md. (abhyaśnuté) atteindre,
gagner ; dominer.
a<yŝ abhyas [abhi-as2] v. [4] pr. (abhya-

syati) pp. (abhyasta) échoir ; tomber, se jeter sur
| s’appliquer à, s’adonner à, s’exercer à ; étudier,
apprendre | répéter.
yad atra mām abhis.yāt en sorte que cela
m’échoie.
a<yAgt abhyāgata [pp. abhyāgam] a. m. n. f.

abhyāgatā arrivé ; manifesté — m. hôte imprévu
(opp. atithi hôte invité).
kramāt abhyāgata hérité.
a<yAgm̂ abhyāgam [abhi-āgam] pp.

(abhyāgata) s’approcher ; rendre visite à
| myth. se dit de Vis.n. u se manifestant comme

(not. Kr.s.n. a).
cintām abhyāgam venir à l’esprit, en venir à
penser.
a<yA(m abhyātma [abhi-ātma] a. m. n. f.

abhyātmā dirigé vers soi.
abhyātmam adv. vers soi-même.
a<yAp̂ abhyāp [abhi-āp] v. [5] pr.

(abhyāpnóti) pr. md. (abhyāpnuté) pp.
(abhyāpta) atteindre — dés. (abh̄ıpsati) re-
chercher, souhaiter — ca. (abhyāpayati) faire
atteindre le but ; aller jusqu’au bout.
a<yAf abhyāśa [vr. abhyaś] a. m. n. f.

abhyāśā proche ; imminent — m. proximité, voi-
sinage.
abhyāśam dans le voisinage (de 〈g. abl.〉).
a<yAs abhyāsa [vr. abhyas] m. répétition,

récitation ; exercice, étude | usage, pratique, ha-
bitude | soc. pratique spirituelle régulière |phon.
redoublement.
a<y� dy abhyudaya [abhyudi] m. fait de

s’élever ; not. lever d’un astre ; début d’un
phénomène | bonheur, prospérité ; fortune ;
triomphe | soc. utilité sociale ; bénéfice social ;
œuvre pie | fête religieuse, festival.
a<y� Ed abhyudi [abhi-udi] v. [2] pr.

(abhyudéti) pp. (abhyudita) se lever (corps
célestes) ; engager le combat ; prospérer.
a<y� Edt abhyudita [pp. abhyudi] a. m. n.

f. abhyuditā levé (soleil) ; engagé au combat ;
prospère.
a<y� pgm̂ abhyupagam [abhi-upagam] v. [1]

pr. (abhyupagacchati) pp. (abhyupagata) accor-
der, consentir, admettre.
a<y� p� abhyupe1 [abhi-upe1] v. [2] pr. (abhyu-

paiti) pp. (abhyupeta) approcher, aller vers ; al-
ler dans, entrer dans tel état ; choisir, consentir à
— ps. (abhyupeyate) être approuvé, être admis.
a<y� p� abhyupe2 [abhi-upe2] v. [2] pr. (abhyu-

paiti) s’approcher de, venir vers.
śaranam abhyupe chercher refuge.
a<y� p�t abhyupeta [pp. abhyupe1] a. m. n. f.

abhyupetā approché ; consenti, promis.
a<y� abhye [abhi-e] v. [2] pr. (abhyéti) s’ap-

procher de, aller vers, se diriger vers ; se joindre
à.
aB} abhrá [ap-bhr. ] n. nuage de pluie,

brouillard ; nuée, nuage ; atmosphère, ciel |math.
symb. le nombre zéro ‖ lat. imber, umbra ; fr.
ombre.

abhrāvakāśika [avakāśika] a. m. n. f.
abhrāvakāśikā qui s’expose à la pluie.

abhrita [-ta] a. m. n. f. abhritā couvert de
nuages.
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√
am̂ am v. [1] pr. (ámati) aor. [3] (āmamat)

pp. (amita2) véd. aller vers |blesser, faire du mal
— ca. (āmáyati) rendre malade | être malade.
am½l amaṅgala [a-maṅgala] a. m. n. f.

amaṅgalā qui n’est pas de bon augure ;
défavorable — n. malheur.
pratihatam amaṅgalam le malheur est écarté
(formule pour conjurer un mauvais présage).
amd amada [a-mada] a. m. n. f. amadā sans

passion, impassible ; sans joie.
amnFBAv aman̄ıbhāva [a-manas-bhāva] m.

phil. [yoga] état d’arrêt de la pensée.
am�t� amantu [a-mantú] a. m. n. f. sans in-

tention.
amr amára [a-mara] a. m. n. f. amarā immor-

tel — m. dieu.
amarakośa [kośa] m. lit. np. de l’Ama-

rakośa ou “Thésaurus d’Amarasim. ha”, lexique
de sanskrit dû à Amarasim. ha ; aussi appelé
Nāmaliṅgānuśāsana et Trikān. dhaśes.a.

amarakośodghāt.ana [udghāt.ana] n. lit.
np. de l’Amarakośodghāt.ana “Révélation du
lexique”, commentaire de l’Amarakośa dû à
Ks.̄ırasvāmı̄.

amaranātha [nātha] m. géo. np. d’Ama-
ranātha “Seigneur immortel”, grotte-sanctuaire
shiväıte du Kaśmı̄ra, abritant un liṅga de glace.

amaravat [-vat] adv. à l’instar des dieux.
amaraśakti [́sakti] m. lit. [PT.] np. du roi

Amaraśakti “Puissance éternelle”, qui demanda
à Vis.n. uśarmā d’éduquer ses trois crétins de fils.

amarasim. ha [sim. ha] m. hist. np.
d’Amarasim. ha “Lion immortel”, lexico-
graphe bouddhiste de la cour du roi Vi-
kramāditya, auteur de l’Amarakośa, aussi
appelé Nāmaliṅgānuśāsana ; il est l’un des
neuf joyaux [navaratna] de la cour du roi
Vikramāditya.

amarāvat [-vat] f. amarāvat̄ı myth. np.
d’Amarāvat̄ı, “l’Immortelle” capitale d’Indra ;
elle se meut dans les airs |géo. np. d’Amarāvat̄ı1,
capitale du pays Andhra sur la Kr.s.n. ā ; on y
trouve un stūpa du 2e siècle ; grand lieu de
pélerinage shiväıte, c’est un pañcarāmaks.etra,
le śivaliṅga Amareśvara y fut installé par In-
dra |géo. np. de la principauté d’Amarāvat̄ı2 du
royaume hindoüısé du Campā1 au Sud-Vietnam.

amareśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de
l’Amareśvara, śivaliṅga installé par Indra
à Amarāvat̄ı1.

amarottama [uttama] a. m. n. f. amarottamā
suprême parmi les dieux.

amaropama [upama] a. m. n. f. amaropamā
semblable à un dieu.

am(y ámartya [a-martya] a. m. n. f. amartyā
immortel.
amq amars.a [a-mars. ] m. impatience ; colère

— a. m. n. f. amars. ā qui ne supporte pas.
amars.an. a [-na] a. m. n. f. amars.an. ā impa-

tient, irrité ; irritable — n. impatience de.
amars.in [-in] a. m. n. f. amars.in. ı̄ impatient,

irrité ; qui ne laisse rien passer.
aml amala [a-mala] a. m. n. f. amalā propre,

impeccable ; pur.
amhA(mn̂ amahātman [a-mahātman] a. m. n.

sans grandeur d’âme, sans noblesse ; mesquin.
amA amā [relié à asau] adv. à la maison, chez

soi | ensemble.
amā kr. rester chez soi.
amā vas cohabiter.

amānta [anta] a. m. n. f. amāntā qui se ter-
mine par la nouvelle lune — m. astr. calen-
drier dont le début du mois commence à la nou-
velle lune ; il est utilisé en Inde du Sud ; syn.
amāvāsyānta ; opp. pūrn. imānta.

amāvasu [vasu] m. myth. np. d’Amāvasu, fils
de Purūravā et d’Urvaś̄ı ; il fonda le royaume de
Kanyākubja.

amāvāsyā [vāsyā1] f. astr. [“quand la lune et
le soleil habitent ensemble”] néoménie, (nuit de)
nouvelle lune | var. amāvasyā id.

amāvāsyānta [anta] m. astr. calendrier
d’Inde du Sud, où les mois commencent à la nou-
velle lune ; syn. amānta ; opp. pūrn. imānta.
amA\sAfn amām. sāśana [a-mām. sāśana] a. m.

n. f. amām. sāśanā qui s’abstient de manger de la
viande.
amAt� k amātr.ka [a-mātr.-ka] a. m. n. f.

amātr.kā qui n’a pas de mère.
amA(y amātya [amā-tya] m. qui habite la

même maison ; proche, parent ; compagnon
| [“qui est de la maison royale”] ministre,
conseiller du roi.
amAn� q amānus.a [a-mānus.a] a. m. n. f.

amānus. ı̄ [“non humain”] de nature animale | de
nature divine.
amAyA amāyā [a-māyā] f. absence de trompe-

rie ; sincérité.
aEmt amita1 [a-mita1] a. m. n. f. amitā

démesuré, indéfini ; immense, sans borne, infini.
amitābha [ābhā2] m. bd. np. d’Amitābha

“Lumière infinie”, jina gardien de l’Ouest dans
le panthéon du mahāyāna, représenté en gén. en
dhyāna mudrā ; son paradis est Sukhāvat̄ı1.

amitāyus [āyus] m. bd. np. d’Amitāyu
“l’Éternel”, épith. d’Amitābha.

amitaujas [ojas] a. m. n. f. dont l’énergie est
sans limite.
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aEmt amita2 [pp. am] a. m. n. f. amitā blessé ;
malade.
aEm/̂ amitr [vn. amitra] v. [10] pr. (ami-

trayati) être hostile envers.
aEm/ amı́tra [a-mitra] a. m. n. f. amitrā en-

nemi.
amitrakhāda [khāda] a. m. n. f. amitrakhādā

“Dévoreur des ennemis”, titre de gloire, notam-
ment du roi Bindusāra.

amitraghāta [ghāta] a. m. n. f. amitraghātā
“Tueur des ennemis”, titre de gloire, notamment
du roi Bindusāra.

amitrasenā [senā] f. armée des ennemis.
aEmT� n amithuna [a-mithuna] a. m. n. f. ami-

thunā non composé de couples ; non apparié.
amF amı̄ [nom. pl. asau] ind. ceux là.
amFEBŝ amı̄bhis [i. pl. asau] ind. par ceux là.
amF<yŝ amı̄bhyas [dat. pl. asau] ind. à ceux

là — abl. de ceux là.
amFmA\-y amı̄mām. sya [a-mı̄mām. sya] a. m. n.

f. amı̄mām. syā indiscutable, dont on ne peut
douter.
amFv amı̄va [am] n. chagrin, douleur — m.

esprit malin — f. amı̄vā maladie ; fléau, peste.
amı̄vacātana [cātana] a. m. n. f. amı̄vacātan̄ı

qui écarte la maladie, qui guérit.
amı̄vahan [han2] a. m. n. f. amı̄vahan̄ı qui

apaise la douleur | qui tue l’esprit malin.
amFqAm̂ amı̄s. ām [g. pl. asau] ind. de ceux là.
amFq� amı̄s.u [loc. pl. asau] ind. en ceux là.
am� amu iic. pour asau.
amuka [-ka] a. m. n. f. amukā untel |quelque

chose ; truc, machin.
amútas [-tas] adv. de là ; opp. itas |dans cette

direction-là, par là, vers là.
amútra [-tra] adv. là-bas, là ; opp. iha | là-

haut, dans l’autre monde, dans l’au-delà.
am� ZA amun. ā [i. asau] ind. par cela.
am� m̂ amum [acc. asau] ind. cela.
am� yA amuyā [i. asau] ind. par celle-là — adv.

ainsi.
am� yoŝ amuyos [g. du. asau] ind. de ces deux-

là, de celles deux-là — loc. en ces deux-là, en
celles deux-là.
am� 	mAt̂ amus.māt [abl. asau] ind. de cela.
am� E	mn̂ amus.min [loc. asau] ind. là-bas.
am� 	m{ amus.mai [dat. asau] ind. à cela.
am� 	y amus.ya [g. asau] ind. de cela.
am� 	yAm̂ amus.yām [loc. asau] ind. en celle-là.
am� 	yAŝ amus.yās [abl. asau] ind. de celle-là

— g. id.
am� 	y{ amus.yai [dat. asau] ind. à celle-là.

am� amū [nom. du. asau] ind. ces deux-là ;
celles-deux-là — acc. celles-deux-là.
am� n̂ amūn [nom. pl. asau] ind. ceux-là.
am� EBŝ amūbhis [i. pl. asau] ind. par celles-là.
am� <yŝ amūbhyas [dat. pl. asau] ind. à celles-

là — abl. de celles-là.
am� <yAm̂ amūbhyām [i. du. asau] ind. par ces

deux-là ; par celles deux-là — dat. à ces deux-
là ; à celles deux-là — abl. de ces deux-là ; de
celles-deux-là.
am� m̂ amūm [acc. asau] ind. celle-là.
am� t ámūrta [a-mūrta] a. m. n. f. amūrtā in-

corporel ; informe — m. myth. np. d’Amūrta
épith. de Śiva l’“Incorporel”.

amūrtarajasa [rajas] m. myth. [Rām.] np. du
roi Amūrtarajasa, fils de Kuśa1 ; il fonda la ville
de Dharmāran. ya.
am� l amūlá [a-mūla] a. m. n. f. amūlā sans

fondement ; sans autorité, sans preuve, injustifié
— f. amūlā plante à bulbe.
am� Sy amūlya [a-mūlya] a. m. n. f. amūlyā

qui n’a pas de prix.
am� qAm̂ amūs. ām [g. pl. asau] ind. de celles-là.
am� q� amūs.u [loc. pl. asau] ind. en celles-là.
am� ŝ amūs [nom. pl. asau] ind. celles-là —

acc. id.
am� t amr.ta [a-mr.ta] a. m. n. f. amr.tā im-

mortel ; impérissable — m. myth. épith. de
différents dieux, de Dhanvantari, etc. — n. im-
mortalité ; paradis ; éternité |myth. nectar, am-
broisie, source d’immortalité des dieux ; breu-
vage apporté par Dhanvantari lors du barattage
de la mer de lait [ks. ı̄rodamathana], il fut dis-
tribué aux dieux par Mohin̄ı |aumône volontaire,
moyen de subsistance convenable pour un brah-
mane [s.at.karman] — f. amr.tā nom de diverses
plantes, femmes et déesses ‖ gr. αµβρoσια ; fr.
ambroisie.

amr.tatvá [-tva] n. immortalité.
amr.tabindu [bindu] m. n. goutte d’ambroisie

| lit. np. de l’Amr.tabindūpanis.ad.
amr.tamathana [mathana] n. cf. ks. ı̄roda-

mathana.
amr.tavars. in [vars. in] a. m. n. f. amr.tavars. in. ı̄

qui distribue l’ambroisie — f. amr.tavars. in. ı̄ (mus.
carnatique) mode [rāga] destiné à faire pleuvoir ;
myth. Rāvan. a le joua sur sa v̄ın. ā pour éteindre
l’incendie lorsque Hanumān mit feu à Laṅkā
avec sa queue ; appelé mallāra en Inde du Nord.
amoG amogha [a-mogha] a. m. n. f. amoghā

efficace ; infaillible (se dit. not du vajra d’Indra)
| qui réussit | heureux, productif, fécond.

amoghasam. kalpa [sam. kalpa] m. volonté
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irrésistible.
carati amoghasam. kalpo devavac cākhilam. jagat
[Suśruta] Il parcourt le monde entier avec une
volonté irrésistible, tel un dieu.

amoghasiddhi [siddhi] m. bd. np. d’Amogha-
siddhi “l’Infaillible”, jina gardien du Nord dans
le panthéon du mahāyāna, représenté en gén. en
abhaya mudrā.
aMb ámba cf. ambā.
aMbk ambaka n. œil.
aMbr ámbara [anuvr. ] n. vêtement | ciel, es-

pace, éther | symb. le nombre 0 — ifc. vêtu de.
aMbrFq ambar̄ıs.a m. myth. np. du rājars. i

Ambar̄ıs.a, auteur d’hymnes du R. gveda ; cf.
Śunah. śepha1 | myth. [Rām.] np. du roi
d’Ayodhyā Ambar̄ıs.a1, fils de Praśuśruka-
Prasuśruta, père de Nahus.a1.
aMb¤ ambas.t.ha [amba-stha] m. nom d’un

pays et de ses habitants | soc. fils d’un homme
de classe brāhman. a et d’une femme de classe
vaísya.
aMbA ambā f. mère |myth. [Mah.] np. d’Ambā,

fille âınée du roi de Kāśi ; promise au roi Śālva,
elle fut enlevée par Bh̄ıs.ma puis répudiée par
Śālva ; elle demanda en vain à tous les princes
de combattre Bh̄ıs.ma ; par de grandes austérités
elle obtint la pitié de Subrahman.ya, qui lui offrit
une guirlande de lotus éternellement frais qui
permettrait à celui qui la porterait de vaincre
Bh̄ıs.ma ; elle supplia de nouveau tous les princes
en vain, notamment le roi Drupada ; en par-
tant du palais de se dernier elle laissa la guir-
lande à sa porte ; elle demanda alors vengeance
à Rāma1 Jāmadagnya qui combattit Bh̄ıs.ma
sans succès ; elle partit dans l’Himālaya faire
de terribles pénitences et Śiva lui accorda de
renâıtre transsexuelle comme Śikhan.d. in pour
tuer Bh̄ıs.ma ; elle fit un grand bûcher au bord
de la Yamunā, dans lequel elle se jeta en disant
“Mort à Bh̄ıs.ma” ; elle renaquit comme la fille
Śikhan.d. in̄ı du roi Drupada ; un jour elle retrouva
la guirlande à la porte de son palais et la mit au-
tour de son cou ; par des pénitences elle changea
de sexe, et devint Śikhan.d. in — voc. amba adr.
Madame ‖ tamil ammaa.

ambād. ā f. mère | ambālā id.
ambālikā f. petite mère (terme affectueux)

| myth. np. d’Ambālikā “Petite Mère”, épith.
de Durgā | myth. [Mah.] np. d’Ambālikā1, 3e

fille du roi de Kāśi, enlevée par Bh̄ıs.ma pour
épouser Vicitrav̄ırya ; veuve sans héritier, on lui
fit épouser l’ascète Vyāsa ; étant blanche de peur
lors de leur union, son fils Pān.d.u naquit blanc.

ambikā [-ika] f. petite mère (terme affec-
tueux) |myth. np. d’Ambikā “Petite Mère”, as-
pect terrible de Durgā, śakti de Rudra | myth.
[Mah.] np. d’Ambikā1, 2e fille du roi de Kāśi,
enlevée par Bh̄ıs.ma pour épouser Vicitrav̄ırya ;
veuve sans héritier, on lui fit épouser l’ascète
Vyāsa ; ayant fermé les yeux lors de leur union,
son fils Dhr.tarās.t.ra naquit aveugle ; sollicitée de
nouveau par Vyāsa, elle se fit remplacer par sa
servante déguisée, de qui naquit Vidura.
aMb� ámbu var. ambhas [abhra] n. eau.
ambuja [ja] n. [“né de l’eau”] lotus ; syn.

abja, ambhoja — m. f. ambujā nom propre.
ambudhi [dhi] m. [“réceptacle de l’eau”]

océan | symb. le nombre 4.
amburāśi [rāśi] m. [“amas d’eau”] mer.
ambuvāc̄ı f. soc. festival de quatre jours,

commençant le dixième jour [daśamı̄] de la quin-
zaine sombre [kr.s.n. apaks.a] du mois d’été ās. ād. ha ;
on y célèbre à Kāmagiri la menstruation de la
déesse Kāmākhyā ; dans cette période la terre
est impure, et l’agriculture prohibée ; le temple
est fermé pendant trois jours, et réouvert le qua-
trième avec une grande fête de fertilité.
aMBŝ ámbhas [abhra] n. eau ; not. les eaux

célestes | puissance ; capacité | pl. ambhām. si
myth. les 4 puissances : les dieux [devās], les
hommes [narās], les mânes [pitaras] et les titans
[asurās] | sg. math. symb. le nombre 4.

ambhah. pati [pati] m. myth. np.
d’Ambhah.pati, épith. de Varun. a “Mâıtre
des eaux”.

ambhoja [ja] n. [“né de l’eau”] lotus (de
jour) ; syn. abja, ambuja.
aÝ amla a. m. n. f. amlā acide — m. acidité ;

vinaigre, oseille, substance acide | phil. [nyāya]
l’acidité, un type de goût [rasa] ‖ hi. iml̄ı.
aEÝkA amlikā [amla-ika] f. natu. bot. Tama-

rindus indica, arbre tamarin.
ay áya [i] ifc. agt. m. f. ayā qui va |fait d’aller.
ayâ ayajña [a-yajñá] a. m. n. f. ayajñā soc.

qui ne pratique pas le sacrifice védique.
ayt ayata [a-yata] a. m. n. f. ayatā in-

contrôlé, sans contrainte.
ayTA ayathā [a-yathā] adv. improprement ;

non conformément.
ayathāmātram [mātra] adv. phon. impropre-

ment vis-à-vis de la mesure (défaut de pronon-
ciation d’une voyelle).
ayn áyana [aya-na] n. chemin, trajet, par-

cours | astr. demi-année (parcours du Soleil
d’un solstice à l’autre) ; solstice ; cf. uttarāyan. a,
daks.in. āyana.
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ayanaghos.a [ghos.a] m. myth. [GG.] np.
d’Ayanaghos.a, vacher de Vr.ndāvana, époux de
Rādhā.

ayanām. śa [am. śa] m. astr. précession des
équinoxes (différence entre le zodiaque tropique
[sāyana] et le zodiaque sidéral [nirayana]).

ayanānta [anta] m. astr. solstice.
aym̂ ayam pn. dém. m. f. iyam n. idam [sg.

nom. ayam, acc. imam, i. anena, dat. asmai, abl.
asmāt, g. asya, loc. asmin ; du. nom. acc. imau,
i. dat. abl. ābhyām, g. loc. anayos ; pl. nom. ime,
acc. imān, i. ebhis, dat. abl. ebhyas, g. es. ām, loc.
es.u] ce, cet, ces (ici) ; celui-ci ; voici, ce qui suit
| il ; le.
ayam. janah. cette personne-ci ; moi-même.
ayam asmi me voici.
ime smah. nous voici.
mām imam moi ici.
ko ’yam āyāti qui vient ici ?
ayŝ áyas n. véd. bronze, cuivre ; métal |

(après 1200 ant.) fer ‖ lat. aes ; ang. ore ; fr.
airain.

áyasmáya [maya] a. m. n. f. ayasmaȳı véd. en
fer ; métallique — f. ayasmaȳı myth. np. d’Ayas-
maȳı “En fer”, l’une des 3 villes des anti-dieux
[asura] ; cf. tripura.

ayogud. a [gud. a] m. boulet de fer.
ayodan. d. a [dan. d. a] m. barre de fer.
ayomus.t. i [mus.t.i] a. m. n. f. aux poings

d’acier.
ayAŝ ayās ind. véd. (a.) agile | (n.) feu.
aEy ayi interj. hé ! holà ! s’il vous plâıt !
ay� Ä áyukta [a-yukta] a. m. n. f. ayuktā

non connecté ; non uni | non préparé ; non
attentif | inadéquat, non conforme ; indigne ;
déraisonnable, absurde.
ay� ĵ ayúj [a-yuj2] a. m. n. f. non apparié ; (en

nombre) impair — a. m. n. ayujá id.
ay� t áyuta [a-yuta1] a. m. n. f. ayutā sans en-

traves, libre ; illimité, innombrable | inséparable,
indissoluble — n. ayúta [“sans bornes”] dix
mille ; un milliard (100 kot.i) ; une myriade.

ayutasiddha [siddha1] a. m. n. f. ayutasiddhā
phil. [vaíses. ika] inséparable, uni indissoluble-
ment ; ajouté en quantité (opp. yutasiddha) |
intrinsèque.

ayutāyus [āyus] m. myth. np. d’Ayutāyu
“Infiniment âgé”, roi d’Ayodhyā, fils de Sind-
hudv̄ıpa, père de R. tuparn. a, ancêtre de Raghu
et donc de Rāma | var. ayutāyu id.
ay� � áyuddha [a-yuddha] n. absence de com-

bat.

ay� aye interj. oh ! ah ! (surprise) | eh ! holà !
(appel).
ayo ayo cf. ayas.
ayog ayoga [a-yoga] m. séparation ; disjonc-

tion |séparation d’un être aimé |non conformité ;
inutilité, inefficacité ; impossibilité | traitement
médical inapproprié | astr. conjonction d’astres
défavorable.

ayogavāha [vāha] m. phon. [“non non listé
avec les autres phonèmes”] désigne l’anusvāra,
le visarga et leurs variantes.
ayogv ayogava m. f. ayogav̄ı soc. caste

mêlée ; se dit du descendant d’un homme śūdra
et d’une femme vaísyā ; not. caste de charpen-
tiers.
ayo�� ayoddhr. [a-yoddhr. ] agt. m. f. ayoddhr̄ı

non-combattant ; lâche.
ayo@y ayodhya [a-yodhya] a. m. n. f. ayodhyā

invincible — f. ayodhyā myth. np. de la ville
d’Ayodhyā “l’Invincible”, fondée par Iks.vāku,
capitale de la lignée solaire [sūryavam. śa] et no-
tamment du roi Rāma ; c’est l’une des 7 villes
sacrées [saptapur̄ı] ; mod. Oudh, près de Faiza-
bad dans l’Uttar Pradesh.
ayoEn ayoni [a-yoni] a. m. n. f. hors de la ma-

trice ; spontané, original ; sans commencement
— m. myth. épith. de Brahmā “l’Incréé”.

ayonija [ja] a. m. n. f. ayonijā qui n’est pas
né du sein maternel |myth. np. d’Ayonija, épith.
de Hariharaputra “Conçu sans matrice” ; on dit
qu’il fut recueilli enfant par le roi Rājaśekhara1

de Pandalam au Kerala, descendant de la dy-
nastie Pān.d. ya, qui l’adopta comme son héritier ;
sous le nom d’Ayyappā, il est l’objet d’un culte
important au Kerala, not. à Sabarimala ; cf.
Man. ikan. t.ha — f. ayonijā myth. [“Immaculée
conception”] épith. de S̄ıtā, de Draupad̄ı, etc.

ayonisambhava [sambhava] a. m. n. f. ayo-
nisambhavā cf. ayonija — m. génération spon-
tanée.
ar ará [arp] a. m. n. f. arā rapide — m. rayon

d’une roue | jn. division du temps.
aram adv. prêt, bien disposé ; assez, convenable-
ment.
aram. kr. préparer.
aram. gam s’occuper de.

araghat.t.a [ghat.t.a] m. roue ou poulie de
puits.

aranātha [nātha] m. jn. np. d’Aranātha
“Mâıtre du Temps”, 18e t̄ırthaṅkara mythique ;
son corps est jaune d’or, son symbole est un
poisson ; on lui associe aussi le diagramme
nandyāvarta.
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arZ áran. a [a-ran. a] a. m. n. f. aran. ā retiré,
étranger ; éloigné, distant ; isolé — n. refuge.
arEZ arán. i f. bâton à feu | sa partie

supérieure ; syn. aśvattha | du. aran. ı̄ ses deux
parties.
ar�y áran. ya [aran. a-ya] n. bois, forêt ; nature

sauvage | lieu isolé, désert ; cf. dharmāran. ya.
aran. yarājya [rājya] n. souveraineté sur la

forêt.
aran. yavāsin [vāsin1] agt. m. f. aran. yavāsin̄ı

qui vit retiré dans la forêt.
aran. yān̄ı [-ān̄ı] f. nature sauvage.
ar�y� aran. ye [loc. aran. ya] iic.
aran. yetilaka [tilaka] m. pl. évènement inat-

tendu [“comme des grains de sésame dans la
forêt”].
arEt arati [a-rati] f. déplaisir, peine ; chagrin,

regret, deuil.
arE× aratni m. coudée, aune ; mesure de lon-

gueur, de 24 doigts [aṅgula] (environ 46 cm) —
f. coude.
arpŝ arapás [a-rapas] a. m. n. f. sans infir-

mité ; indemne ; bien portant.
arEv�d aravinda m. lotus (de jour), nym-

phea.
aravindanābhi [nābhi] m. myth. np. d’Ara-

vindanābhi, épith. de Vis.n. u-Nārāyan. a “Dont le
nombril porte un lotus”.
ars arasá [a-rasa] a. m. n. f. arasā sans goût,

insipide ; faible | qui n’a pas le sens du goût —
m. absence de sève, absence de jus.
arsâ arasajña [a-rasajña] a. m. n. f. arasajñā

qui n’a pas de goût pour ; qui ne s’intéresse pas
à.

arasajñatā [-tā] f. méd. perte du sens du
goût, ageusia ; syn. rasājñāna.
arAjk arājaka [a-rājaka] n. absence de roi,

anarchie — a. m. n. f. arājakā sans roi.
arājakatā [-tā] f. anarchie.
arAEt árāti [a-rāti] f. défaveur ; inimitié, hos-

tilité | pl. arātayas sorcières — m. ennemi.
arAE� arāddhi [a-rāddhi] f. insuccès, échec.
aEr ari [r. ] a. m. n. f. fidèle ; zélé, fervent, pieux

| avide ; envieux | hostile — m. ennemi.
arim. dama var. arindama [dama] a. m. n. f.

arim. damā qui subjugue son ennemi.
arisamāsa [samāsa] m. gram.

[“rassemblement d’ennemis”] composé irrégulier
(par ex. de sanskrit et de prakrit).

arisūdana [sūdana] m. myth. np. de
Arisūdana, épith. de Kr.s.n. a “qui détruit
l’ennemi”.
aErt� aritr. [r. ] agt. m. f. aritr̄ı rameur.

aEr/ aritra [r. ] a. m. n. f. aritrā qui propulse,
qui conduit — m. rame ; gouvernail.
aEr£ áris.t.a [a-ris.t.a] a. m. n. f. aris.t. ā indemne,

sain et sauf — n. signe favorable, chance — m.
myth. np. du démon [asura] Aris.t.a “Chanceux”,
fils de Bali, à l’aspect d’un énorme taureau fu-
rieux ; il fut vaincu par Kr.s.n. a, qui le poignarda
avec sa propre corne.

aris.t. átāti [tāti] f. bonheur ; santé ; chance.
áris.t.anemi [nemi] a. m. n. f. dont la jante

de roue est intacte — m. véd. np. d’Aris.t.anemi,
associé de Tārks.ya, auteur d’un hymne du RV. ;
Sumati1 est sa fille |jn. épith. de Neminātha, 22e

t̄ırthaṅkara.
az aru m. le soleil — acc. arum [arus] cf.

arum. tuda.
azj aruja [a-ruj2] a. m. n. f. arujā sain, non

malade.
azZ arun. á a. m. n. f. arun. ā f. arun. ı̄

rougeâtre ; rouge (couleur de l’aurore) — m. la
couleur rouge rosé ; l’aurore |myth. np. d’Arun. a,
demi-dieu personnifiant l’Aurore, cocher du char
de Sūrya ; il est le fils estropié de Kaśyapa et Vi-
natā et frère de Garud. a ; son épouse est Śyen̄ı,
Sampāti et Jat.āyu sont ses fils — n. rubis.

arun. ācala [acala] m. géo. np. d’Arun. ācala
“Montagne de Feu”, colline du Tamil Nadu
près de mod. Tiruvannamalai portant un temple
dédié à Śiva-Śaṅkara1 sous la forme du tejoliṅga
Arun. ācaleśvara ; cf. Rāman. a.

arun. ācaleśvara [̄ı́svara] m. myth. np.
d’Arun. ācaleśvara, “Seigneur de la colonne de
feu”, forme ignée [tejoliṅga] de Śiva ; son sanc-
tuaire est à Tiruvannamalai au Tamil Nadu ;
c’est le pañcabhūtasthala associé à l’élément feu
[tejas].
azEZ arun. i m. phil. np. du muni Arun. i.
az�DtF arundhat̄ı [a-rundhat] f. myth. np.

d’Arundhat̄ı “Découverte”, épouse de Vasis.t.ha ;
aux cérémonies de mariage le marié l’invoque
comme exemple de fidélité conjugale et le prêtre
montre à la future épouse l’étoile Alcor qui
la symbolise ; on l’associe aussi à kun. d. alin̄ı
et aux plantes médicinales ; cf. Maitrāvarun. ı̄,
Aks.amālā | astr. l’étoile Alcor de la Grande
Ourse ; peu visible, on la découvre en la
désignant indirectement par son compagnon,
l’étoile principale Mizar, qui symbolise son
époux Vasis.t.ha ; cf. Kr.ttikās.
iyamarundhat̄ı bhagavat̄ı sūks.mā ya enām na
paśyati sa s.an. māsān mriyate Cette divine
Arundhat̄ı est minuscule ; celui qui ne peut la
voir mourra dans les 6 mois.

arundhat̄ıdarśananyāya [darśana-nyāya] m.
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phil. [“science de la vision d’Arundhat̄ı”]
procédé rhét. d’explication indirecte par ap-
proximation (on montre l’étoile Alcor en mon-
trant d’abord la Grande Ourse, puis Mizar).
azq arus. á [relié à arun. a] a. m. n. f. arus. ı̄

rougeâtre.
azŝ árus a. m. n. f. blessé — n. cicatrice,

blessure.
arūkr. blesser.

arum. tuda [tuda] a. m. n. f. arum. tudā qui
blesse.
ar� are [voc. ari] interj. (appel) hé ! holà ! eh

bien !
arog aroga [a-roga] a. m. n. f. arogā bien por-

tant, en bonne santé — m. santé.
aro`y arogya [aroga-ya] a. m. n. f. arogyā

sain, bien portant — m. santé.
arogyatā [-tā] f. santé.
ak arká [r.c1] m. véd. rayon, éclair | soleil ;

feu | symb. le nombre 12 | natu. bot. Cala-
tropis gigantea, plante médicinale et employée
dans des rituels de magie et en alchimie | soc.
hymne, chant de louange ; cérémonie associée à
l’aśvamedha | myth. np. d’Arka “Rayonnant”,
épith. du dieu Sūrya ou Indra.
agl argala m. verrou, barre (de porte).

argalam. dā tirer le verrou.
agElt argalita [argala] a. m. n. f. argalitā

verrouillé, fermé.
aG arghá [arh] m. valeur, prix | don honori-

fique.
a]y arghya [pfp. [1] arh] a. m. n. f. arghyā

qui a de la valeur ; estimé ; qui mérite d’être of-
fert — n. soc. eau d’hommage présentée à l’hôte
[atithi] ; oblation à Sūrya, aux pitaras, etc.
aĉ arc cf. r.c1.
ack arcaka [arc-aka] a. m. n. f. arcakā qui

honore ; qui adore — m. adorateur | mod. offi-
ciant de temple.
acn arcana [arc-ana] a. m. n. f. arcan̄ı ifc.

qui honore, qui adore, qui vénère — n. hom-
mage rendu (à une divinité, un supérieur) |
soc. cérémonie au temple où le prêtre célébrant
énonce le nom, le naks.atra de naissance et le go-
tra du fidèle aux fins de bénédiction — f. arcanā
id.
acnFy arcan̄ıya [pfp. [2] r.c1] a. m. n. f. ar-

can̄ıyā à honorer ; vénérable.
acA arcā [arc] f. culte, adoration | idole.
aEc arci [r.c1] m. rayon, flamme — n. arcis id.

| splendeur.
aEct árcita [pp. r.c1] a. m. n. f. arcitā honoré,

considéré.

aQy arcya [abs. r.c1] ind. ayant honoré.
aĵ arj cf. r.j.

ajn arjana [r.j-ana] n. gain, acquisition.
aEjt arjita [pp. r.j] a. m. n. f. arjitā acquis.
aj�n árjuna [r.j] a. m. n. f. arjun̄ı blanc, clair,

argenté ; brillant — m. myth. [Mah.] np. du
héros Arjuna “Immaculé”, l’un des 5 pān. d. avās,
fils de Pān.d.u du clan des Bharatās ; il fut conçu
des amours du dieu Indra et de Kunt̄ı, et ainsi
appelé Pārtha ; il représente l’Homme comme
son cousin maternel Kr.s.n. a représente Dieu, se-
lon la dualité des jumeaux Nara-Nārāyan. a ; ar-
cher insurpassable, il possédait l’arc magique
Gān.d. ı̄va de Varun. a, que lui avait remis Agni ;
il était le meilleur élève de Dron. a, qui lui donna
l’arme brahmaśiras ; pour payer son mâıtre il
soumit le roi Drupada, puis il conquit de nom-
breux autres royaumes ; il combattit le gand-
harva Aṅgāraparn. a, qui lui enseigna la science
de vision extralucide [cāks.us. ı̄] ; au svayam. vara
de la princesse Draupad̄ı, déguisé en brahmane,
il remporta l’épreuve, mais à son retour sa mère
Kunt̄ı ordonna qu’il partageât son prix avec ses
frères, et Draupad̄ı dut devenir l’épouse com-
mune des cinq pān. d. avās, accomplissant ainsi la
promesse faite dans une vie antérieure à Indra-
senā1 ; son cousin Kr.s.n. a lui donna en mariage
sa sœur Subhadrā, qu’il épousa après l’avoir
enlevée, selon le mode de mariage ks.atriya ; il
épousa aussi Citrāṅgadā, dont il eut pour fils
Babhruvāhana ; il s’unit à la nymphe-serpent
[nāḡı] Ulūp̄ı, dont il eut pour fils Irāvān ; il suivit
en exil son frère le roi Yudhis.t.hira, avec ses frères
et leur épouse commune Draupad̄ı ; à leur 13e

année d’exil, il se dissimula comme le travesti
Br.hannad. ā à la cour du roi Virāt.a ; il se prépara
à la bataille fratricide, not. en séjournant 5 ans
aux cieux chez Indra ; Śiva-Pinākin lui ensei-
gna l’arme Pāśupata ; Kr.s.n. a lui servit de co-
cher dans la bataille du Kuruks.etra, où Il lui
révéla Sa nature divine dans la Bhagavadḡıtā,
qui est un dialogue entre Dieu et l’Homme re-
cevant son devoir [dharma] de se réaliser par
l’action juste [karmayoga] ; lors de la bataille,
il fit tomber de son char son äıeul Bh̄ıs.ma ; il
dut combattre son guru Dron. a ; il combattit l’in-
vincible Karn. a, et le tua lorsque son char s’en-
lisa ; pour ces actes négatifs il est B̄ıbhatsu qui
répugne à la tâche ; après la grande bataille, il
suivit le cheval du sacrifice de Yudhis.t.hira pour
soumettre tous les rois de la Terre ; au Man. ipura
il défia son fils Babhruvāhana, qui le transperça
de flèches ; il fut ressuscité par Ulūp̄ı ; lorsque
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Dharmarāja décida leur renoncement [tyāga],
il suivit ses frères et leur femme commune
dans leur marche vers le Ciel, vêtus d’écorce ;
dans la forêt, Agni lui demanda de rendre l’arc
Gān.d. ı̄va en le jetant à la rivière, pour qu’il re-
tournât à Varun. a ; il mourut en chemin, son
dharma n’étant pas parfait, car il s’était vanté
de tuer tous ses ennemis en une seule journée ; cf.
Irāvān, Aindri, Kir̄ıt.in, Gud. ākeśa, Jaya, Jis.n. u,
Tāpatya, Devadatta, Dhanañjaya, Nandighos.a,
Param. tapa, Phālguna, Bhārata, Vānaraketu,
Vijaya, Śvetavahana, Savyasācin | myth. np.
d’Arjuna1 Kārtav̄ırya, fils du roi Kr.tav̄ırya |
natu. bot. Terminalia arjuna, arbre Arjuna, une
combretacée ; il est employé en médecine pour
réduire le cholestérol ; syn. marudha |géo. châıne
de moyenne montagne au Mahārās.t.ra ‖ lat. ar-
gentum ; fr. argent.
aZ arn. a m. n. flot, courant, vague ; mer |

syllabe.
aZv arn. ava [arn. a-va] a. m. n. f. arn. avā agité

de vague, houleux, bouillonnant ; aqueux, marin
— m. mer (houleuse) ; flots, vagues, écume.
aEt arti [relié à ārti] f. souffrance.
artihara [hara] a. m. n. f. artiharā qui sup-

prime la souffrance.
aT̂ arth [vn. artha] v. [10] pr. md. (arthayate)

pp. (arthita) pfp. (arthan̄ıya) pf. (abhi, pra,
prati, sam) demander, solliciter 〈2 acc.〉 ; implo-
rer | donner la signification de.
aT ártha [r.-tha] m. but, cause, motif ; in-

tention ; sens, signification | chose, objet ; af-
faire ; fait, réalité | récompense ; utilité, intérêt
| possession, propriété, biens, richesse, avoir ;
avantage, profit (de 〈i.〉) ; pouvoir | soc. l’ac-
quisition de biens matériels, un des buts de
l’existence [purus. ārtha] | gram. sens, significa-
tion d’un mot ; notion à exprimer, sémantique ;
but communicatif | gram. l’un des trois usages
d’un mot : sens propre [abhidhā2], sens figuratif
[laks.an. ā] et sens suggestif [vyañjanā] — acc. ar-
tham adv. à cause de ; en vue de, afin de, pour
obtenir ; à l’usage de ; en guise de, comme 〈g.
iic.〉 — g. arthāya id. — loc. arthe id. — i. ar-
thena id. — dat. arthāt adv. selon le cas.
ko ’rtho 〈i.〉 à quoi bon ?
tadartha qui a tel objet, utile à cela ; qui existe
en vue de.
evamartham qui a tel objet, utile à cela ; qui
existe en vue de.
yathārtham selon le sens.
arthasya purus.o dāso dāsas tvartho na kasya cit
[Mah.] L’homme est l’esclave du pouvoir, mais
le pouvoir n’est l’esclave de rien.

arthena balavān sarvo ’py arthād bhavati
pan. d. itah. [PT.] C’est par l’argent que tout
homme est fort, c’est de l’argent que vient même
le pan. d. ita.
yasyārthās tasya mitrān. i | yasyārthās tasya
bāndhavāh. | yasyārthās sa pumāṁlloke |
yasyārthās sa ca pan. d. itah. ‖ [PT.] Qui a de l’ar-
gent a des amis ; qui a de l’argent a de la famille ;
qui a de l’argent est un homme en ce monde ; ce-
lui qui a de l’argent est même un grand savant.

arthakriyā [kriyā] f. action en vue d’un but.
arthakriyākāritva [kāritva] n. phil. (essence

de ce qui cause une action efficace) efficacité cau-
sale ; bd. caractérise l’existence [sattva].

arthagata [gata] a. m. n. f. arthagatā gram.
dont l’usage est indépendant du sens (se dit des
noms propres).

arthagaurava [gaurava] n. profondeur, im-
portance du sujet (d’une œuvre).

arthacitra [citra] n. lit. [“qui a plusieurs
sens”] jeu de mot ; équivoque.

arthatattva [tattva] n. véritable nature de
l’affaire.

arthatva [-tva] n. fait de servir à, usage.
arthadūs.an. a [dūs.an. a] n. spoliation de la pro-

priété d’autrui | prodigalité, gâchis de sa propre
fortune.

arthapati [pati] m. lit. [DKC.] np. d’Artha-
pati “Affairiste”, riche caravanier, concurrent de
Dhanamitra, berné par Apahāravarmā.

arthapara [para] a. m. n. f. arthaparā
intéressé, affairiste.

artharūpa [rūpa] a. m. n. f. artharūpā consis-
tant en.

arthavāda [vāda] m. phil. glose (not.
d’hymnes védiques) | lit. texte liant le rituel à
sa justification mythique ou cosmologique dans
la littérature brāhman. a ; opp. vidhi.

arthavijñāna [vijñāna] n. phil.
compréhension fine de l’enseignement.

arthaśāstra [́sāstra] n. gestion politique, ad-
ministration du royaume ; économie ; morale |lit.
np. de l’Arthaśāstra, traité d’économie politique
de Kaut.ilya, ministre de Candragupta Mau-
rya ( ?313–289 ant.) ; il comprend 15 sections
[adhikaran. a].

arthasādhaka [sādhaka] a. m. n. f. ar-
thasādhikā utile, efficace, profitable.

arthāpatti [āpatti] f. phil. raisonnement par
présomption.

arthārjana [arjana] n. acquisition d’un objet.
arthālam. kāra [alam. kāra] m. lit.

[“embellissement du sens”] figure de style
poétique ; opp. śabdālam. kāra.
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aTnFy arthan̄ıya [pfp. [2] arth] a. m. n. f.
arthan̄ıyā à réclamer.
aTvt̂ arthavat [artha-vat] a. m. n. f. artha-

vat̄ı riche ; significatif ; valable, utile — f. artha-
vattā richesse ; utilité.
aTAt̂ arthāt [abl. artha] ind. selon le cas | en

fait ; c’est-à-dire.
aETt arthita [pp. arth] a. m. n. f. arthitā de-

mandé.
aETn̂ arthin [arth-in] agt. m. f. arthin̄ı

qui désire, qui recherche ; cupide ; solliciteur,
quémandeur ; plaideur | pauvre, nécessiteux ;
mendiant, suppliant | qui se propose ; amant.
aLy arthya [arth-ya] a. m. n. f. arthyā riche.√
ad̂ ard v. [1] pr. (ardati) pp. (ardita) tour-

billonner, être agité |inquiéter, tourmenter, bles-
ser.
adn ardana [ard-ana] a. m. n. f. ardanā qui

tourmente, destructeur — m. myth. np. d’Ar-
dana, épith. de Śiva “qui tourmente” — n. peine,
torture, destruction.
aEdt ardita [pp. ard] a. m. n. f. arditā affligé,

tourmenté, blessé ; tué.
aD̂ ardh [ca. r.dh] v. [10] pr. (ardhayati) sa-

tisfaire.
aD ardhá a. m. n. f. ardhā demi, semi — m.

n. la moitié — loc. ardhe adv. au milieu de —
iic. (avec ordinal) réduit d’une moitié.
ardhatr. t̄ıya deux et demi.

ardhakukkut. ı̄nyāya [kukkut. ı̄-nyāya] m. phil.
[“logique de la demi-poule”] dicton [subhās. ita]
exigeant la cohérence de la rhétorique.
na hi kukkut.yā ekadeśah. pacyata ekadeśah. pra-
savāya kalpate [Kumārila] On ne peut pas avoir
d’une part que la poule soit en train de cuire, et
d’autre part qu’elle soit en train de pondre.

ardhagaṅgā [gaṅgā] f. myth. np. d’Ard-
hagaṅgā “Moitié du Gange”, épith. de la Kāver̄ı,
moitié séparée de la Gaṅgā par Jahnu.

ardhacandra [candra] m. demi-lune ; flèche à
pointe en forme de demi-lune ; motif des plumes
de paon, etc. | gram. notation pour l’anusvāra ;
cf. candrabindu.
ardhacandram. dā saisir à la nuque.

ardhadharmapūjā [dharma-pūjā] f. phil. rite
de don de la moitié de son mérite religieux
[dharma] à un pécheur.

ardhadhātu [dhātu] m. cf. ārdhadhātuka.
ardhanār̄ı́svara [nār̄ı-̄ı́svara] m. myth. np.

d’Ardhanār̄ı́svara le “Seigneur Androgyne”,
épith. de Śiva [“à moitié femme”] ; cf. Bhr.ṅḡı.

ardhaman. d. apa [man. d. apa] m. n. (arch.) hall
d’entrée dans un temple.

ardhamāgadh̄ı [māgadh̄ı] f. dialecte de la
langue māgadh̄ı, utilisé pour les textes sacrés de
la tradition jaina.

ardharcá [r.ca] m. n. gram. hémistiche, demi-
stance (marquée par une pause [avasāna] dans
la récitation, avec absence de liaison [sandhi]).

ardharcādi [ādi] a. m. n. f. gram. se dit d’un
groupe [gan. a] de mots employés au neutre aussi
bien qu’au masculin.

ardhavirāma [virāma] m. milieu d’une
stance, indiqué en écriture par le simple dan. d. a ;
opp. pūrn. avirāma.

ardhavisarga [visarga] m. phon. marque les
sons védiques jihvāmūl̄ıya et upadhmān̄ıya.

ardhāntaraikapadatā [antara-ekapada] f.
gram. utilisation dans un hémistiche d’un mot
grammatiquement lié dans l’autre.

ardhokta [ukta] a. m. n. f. ardhoktā à moitié
dit.
aEDk árdhika [ardh-ika] a. m. n. f. ardhikā

formant la moitié de.
aEDn̂ ardhin [ardh-in] agt. m. f. ardhin̄ı rece-

vant la moitié de.
ap̂ arp [ca. r. ] v. [10] pr. (arpayati) pp. (ar-

pita) inf. (arpayitum) abs. (arpayitvā) envoyer,
lancer, diriger vers |fixer, mettre sur, ficher dans
| offrir, restituer, transférer.
apZ arpan. a [arp-ana] n. envoi, soumission ;

consigne ; transfert ; acte de confier à la garde.
aEpt arpita [pp. arp] a. m. n. f. arpitā fixé ;

lancé ; mis ; muni de | abandonné, livré, offert ;
confié, soumis ; rendu.

arpitamanobuddhi [manas-buddhi] f. phil.
esprit et raison soumis (à Dieu).
ab�d árbuda n. quantité innombrable ; cent

millions ; cf. mahārbuda |tumeur, grosseur ; mul-
titude, troupe — m. véd. np. d’Arbuda, démon-
hydre [nāga] vaincu par Indra ; il descend de
Kadrū [kādraveya] | géo. np. du Mont Arbuda,
mod. Mont Abū, sur un plateau à 1200 m au
Rajasthan, près du Gujarāt ; c’est un lieu de
pélerinage jn. important.

arbudaparvata [parvata] m. géo. np. du
Mont Arbuda2 “aux millions de pics”, à l’ouest
du Deccan ; c’est un important lieu de pélerinage
Jäın ; mod. Mont Abū.

arbudaśikhara [́sikhara] m. cf. arbudapar-
vata.
aB árbha a. m. n. f. arbhā véd. petit, insi-

gnifiant — m. arbhá véd. garçon, enfant ‖ gr.
oρφανoς ; lat. orbus.

arbhaká [-ka] a. m. n. f. arbhakā petit ; fra-
gile — m. garçon, enfant ; petit d’animal.
námo mahádbhyo námo arbhakédbhyo námo
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yúvabhyo náma āśinébhyah. [RV.] Hommage aux
grands, hommage aux petits, hommage aux
jeunes, hommage aux vieux.
am árma m. pl. armās ruines.
armaká [-ka] n. ruines, décombres, déblais.
ay aryá [pfp. [1] r. ] a. m. n. f. aryā [“qui sert

avec zèle”] dévoué, fidèle, loyal ; favorable, at-
tentionné — m. árya noble, mâıtre | soc. homme
de la 3e caste [varn. a] ; syn. vaísya.
aymn̂ aryamán [arya-man] m. proche, in-

time ; garçon d’honneur | myth. véd. np.
d’Aryamā “Parrain”, radieux [āditya] mineur,
adjoint de Mitra, garant de l’ordre de la société
ārya, patron du mariage ; il garde notamment
l’exogamie : il faut se marier hors de son clan
[gotra] ; il préside les mânes [pitaras] et protège
les chemins ; il symbolise l’hospitalité, et est le
dieu des Coutumes ; astr. il régit le naks.atra Ut-
taraphalgun̄ı (β du Lion).
aryamn. ah. panthās [pathin] la Voie Lactée
[“chemin d’Aryamā”].
av arva iic. prêt, proche.
avt̂ árvat [ara-vat] a. m. n. f. arvat̄ı rapide,

véloce — m. cheval ; coursier — m. arvan id.
avAk̂ arvāk [nom. arvāc] adv. par ici ; de ce

côté-ci ; devant |près de, à coté de 〈loc.〉 |à partir
de 〈abl.〉.
arvāk kr. mettre devant.
arvāṅ nud pousser vers l’avant, vers le bas.

arvākkālika [kālika] a. m. n. f. arvākkālikā
plus proche dans le temps ; postérieur.

arvākkālikatā [-tā] f. postériorité.
avAĉ arvāc var. arvāñc [arva-ac] a. m. n. f.

arvāc̄ı [m. nom. arvāṅ ; n. nom. arvāk] tourné
de ce côté ; tourné vers le bas.
arvāk adv. à côté.
afŝ arśas n. hémorrhöıdes.
afs arśasa [arśas] a. m. n. f. arśasā souffrant

d’hémorrhöıdes.
aq̂ ars. cf. r.s. .√
aĥ arh v. [1] pr. (árhati) pr. md. (arhate)

aor. [5] (ārh̄ıt) pp. (árhita) ppr. (arhat) pfp. (ar-
ghya) être digne de, mériter, avoir droit à 〈acc.〉 ;
devoir |pouvoir, être capable de — ca. (arháyati)
donner le droit de, autoriser, permettre.
... arhasi adr. veuille, daigne, je te prie de ...
〈inf.〉.
ah arha [arh] a. m. n. f. arhā digne de,

méritant ; susceptible de ; propre à 〈g. acc.〉.
aht̂ arhat [ppr. arh] a. m. n. f. arhant̄ı

méritant, bon ; digne, honorable, respectable |
bd. vénérable, saint.
al ala n. aiguillon (d’abeille ou de scorpion).

�al -ala forme des agt.
alk alaka m. n. boucle, mèche — f. alakā

myth. np. d’Alakā, capitale de Kubera, située
sur le flanc du Kailāsa.

alakanandā [nandā] f. petite fille entre 8 et
10 ans | géo. np. de la rivière Alakanandā, dans
l’Himālaya, principale tributaire du Gange ; elle
traverse Badar̄ınātha, et rejoint la Bhāḡırath̄ı à
Devaprayāga pour former la Gaṅgā.
alÄ alakta m. laque rouge (les femmes s’en

fardent la paume des mains et la plante des
pieds).
al"Z alaks.an. á [a-laks.an. a] a. m. n. f.

alaks.an. ā sans signe particulier ; ordinaire, non
décoré.
alE"t álaks. ita [a-laks. ita] a. m. n. f. alaks.itā

qui passe inaperçu, non remarqué ; non perçu.
alG� alaghu [a-laghu] a. m. n. f. lourd | long

(syllabe) | lent | de poids, significatif ; sérieux,
solennel | intense ; violent.
al¿nFy alaṅghan̄ıya [a-laṅghan̄ıya] a. m. n.

f. alaṅghan̄ıyā insurpassable ; qui ne peut être
dépassé (not. à la course) ; invincible | qui ne
doit pas être transgressé ou enfreint.

alaṅghan̄ıyatā [-tā] f. état d’insurpassabilité ;
invincibilité ; fait de ne pas trop s’approcher ;
fait de ne pas être transgressé ou enfreint.
alE¿t alaṅghita [a-laṅghita] a. m. n. f.

alaṅghitā vierge, non transgressé ; (chemin) non
foulé.
alND alabdha [a-labdha] a. m. n. f. alabdhā

non obtenu.
alabdhanidra [nidrā2] a. m. n. f. alabdha-

nidrā insomniaque.
alBmAn alabhamāna [a-labhamāna] a. m. n.

f. alabhamānā qui n’attrape pas.
alm̂ álam [relié à aram] adv. assez, suffisam-

ment, très |assez de, que cesse, ne ... pas 〈i. abs.〉
| adéquat ou convenable pour, adapté à 〈dat. g.
iic.〉 | prêt à, capable de, de taille à 〈inf.〉.
alam. kr. préparer, orner.
alam. kuruta adr. daignez vous installer.
alam. prajāyāh. capable de descendance.
alam. bhuktvā assez mangé.
alam. vicārya assez discuté.
alam. śokena ne soyez pas triste.
alam. hanis.yati il pourra tuer.

alam. kāra var. alaṅkāra [kāra] m.
préparation ; ornement, décoration ; fait
d’orner | lit. figure de rhétorique ; ornement
stylistique, tournure poétique |gram. sens figuré
(opp. vastu sens propre).
alaṅkāra priyo vis.n. ur abhis.eka priyo śivah.
soc. (prononcé pendant l’aspersion [abhis.eka]
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du liṅga) Par l’ornement on adore Vis.n. u, par
l’aspersion on honore Śiva.

alaṅkāracūd. āman. i [cūd. āman. i] m. lit. np.
de l’Alaṅkāracūd. āman. i “Sommet de l’art
poétique”, commentaire par Hemacandra de
son Kāvyānuśāsana, lui-même poursuivi par son
Viveka1.

alam. kāratilaka [tilaka] m. lit. np. de
l’Alaṅkāratilaka “Ornement des figures de sty-
le”, œuvre d’esthétique due à Bhānudatta.

alam. kāraśāstra [́sāstra] n. lit. poétique ;
théorie littéraire.

alam. kr.ta var. alaṅkr.ta [kr.ta] a. m. n. f.
alam. kr.tā préparé, orné ; décoré.
alMb� q alambus.a m. paume de la main, avec

les doigts tendus — f. alambus. ā barrière ; ligne
à ne pas franchir.

alambus. āyā [ayā] f. myth. [Rām.] np. de la
nymphe Alambus.āyā, qui enfanta de Vísāla par
Iks.vāku.
alvZ alavan. a [a-lavan. a] a. m. n. f. alavan. ā

non salé.
als alasá [a-lasa] a. m. n. f. alasā paresseux,

indolent, désœuvré ; sans énergie, fatigué ; inerte
| langoureux.
alaseks.an. a à l’allure langoureuse.

alasakanyā [kanyā] f. arch. (sculpture) pos-
ture de jeune femme langoureuse.
alAb� alābu f. natu. bot. Lagenaria vulgaris,

courge calebasse | var. alābū id. — n. alābu son
fruit ; calebasse, gourde.
alAB alābha [a-lābha] m. manque à gagner ;

perte.
aEl ali [relié à alin] m. abeille | scorpion.
alikula [kula] n. essaim d’abeilles.
aElk alika [relié à al̄ıka] m. front.
aEl½ aliṅga [a-liṅga] a. m. n. f. aliṅgā sans

marque, sans signe | phil. non différencié.
aEln̂ alin [ala-in] m. abeille | scorpion — f.

alin̄ı abeille ; essaim.
aEl�d alinda m. perron, terrasse.
alindaka [-ka] m. perron, terrasse.
alFk ál̄ıka a. m. n. f. al̄ıkā désagréable,

déplaisant | faux ; trompeur — n. fausseté ; men-
songe ; chose déplaisante | front ; syn. alika.

ál̄ıkatā [-tā] f. fausseté.
ál̄ıkasupta [supta] m. semblant de dormir.
al� k̂ aluk [a-luk] nota. gram. qualifie un com-

posé dont le premier membre est décliné ; ce
procédé est non productif, et lexicalisé.
aloB alobha [a-lobha] m. absence de cupi-

dité, désintéressement.
alOEkk alaukika [a-laukika] a. m. n. f. alau-

kik̄ı rare ; inhabituel | surnaturel, transcendant.

alaukikarasa [rasa] m. phil. [Abhinavagupta]
expérience esthétique sublime.
aSp álpa a. m. n. f. alpā petit, court, faible,

insignifiant |en petit nombre, en faible quantité,
rare.
alpam adv. peu, un peu.

alpakāla [kāla1] m. instant.
alpakālam adv. en un instant, en peu de temps.

alpadh̄ı [dh̄ı2] a. m. n. f. faible d’esprit, stu-
pide ; borné.

alpaprān. a [prān. a] a. m. n. f. alpaprān. ā
qui a le souffle court ; vite découragé, sans
persévérance |phon. (phonème) non aspiré ; opp.
mahāprān. a.

alpavidya [vidyā] a. m. n. f. alpavidyā peu
éduqué ; inculte.

alpav̄ırya [v̄ırya] a. m. n. f. alpav̄ıryā faible,
qui a peu de forces.

alpaśas [-́sas] adv. à un faible degré, faible-
ment.

alpāhāra [āhāra] a. m. n. f. alpāhārā frugal,
qui se contente de peu ; abstinent.

alpāhārin [-in] a. m. n. f. alpāhārin. ı̄ id.
aSpk alpaka [alpa-ka] a. m. n. f. alpikā tout

petit, menu, faible.
aSpFyŝ alp̄ıyas [compar. alpa] a. m. n. f.

alp̄ıyas̄ı moindre, plus petit ; très petit.
a¥A allā f. [sg. voc. alla] mère.√
av̂ av v. [1] pr. (ávati) pp. (avita) pf. (pra)

démarrer | protéger, favoriser ; prendre plaisir à
〈acc.〉 | véd. satisfaire, restaurer — ca. (āvayati)
consumer, dévorer ‖ lat. avere, ave.
na mr.s. ā śrāntam. yadavanti devāh. Les dieux ne
favorisent pas ceux sont le labeur est feint.
av áva pf. vers le bas ; à l’écart de |péjoratif.
avkA ávakā f. natu. bot. Blyxa octandra, her-

bacée de marécages.
avkAf̂ avakāś [ava-kāś] v. [1] pr. md.

(avakāśate) pp. (avakāśita) pfp. (avakāśya) être
visible, être manifeste ; être accessible.
avkAf avakāśá [avakāś] m. place, espace ; oc-

casion, opportunité | soc. vers dont la récitation
se fait en fixant certains objets ; cf. avakāśya —
ifc. exposition à.
avakāśam. kr. faire place, admettre, laisser pas-
ser.
avakāśam. dā faire place, admettre, laisser pas-
ser.

avakāśika [-ika] ifc. a. m. n. f. avakāśikā qui
s’expose à, qui profite de.
avkA[y avakāśya [pfp. [1] avakāś] a. m. n.

f. avakāśyā à regarder ; qualifie not. les objets à
regarder pendant la récitation des vers avakāśa.
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avkFZ avak̄ırn. a [pp. avakr̄. ] a. m. n. f.
avak̄ırn. ā répandu, versé | qui a répandu sa se-
mence.

avak̄ırn. in [-in] agt. m. f. avak̄ırn. in̄ı soc. brah-
macārin ayant rompu son vœu de chasteté.
avk� avakr. [ava-kr.1] v. [8] pr. (avakaroti) pp.

(avakr.ta) diriger vers le bas.
avk� t̂ avakr.t [ava-kr.t1] v. [6] pr. (avakr.ntati)

pp. (avakr.tta) détruire, découper ; retrancher.
avk� t avakr.ta [pp. avakr. ] a. m. n. f. avakr.tā

dirigé vers le bas.
avk� avakr̄. [ava-kr̄. ] v. [6] pr. (avakirati) pp.

(avak̄ırn. a) répandre, verser (not. retas).
avE"p̂ avaks.ip [ava-ks.ip] v. [1] pr.

(avaks.ipati) pp. (avaks.ipta) pf. (sam) jeter
en bas, abaisser | rejeter, mépriser, humilier.
av"�p avaks.epa [avaks.ip] m. mépris.
avaks.epan. a [-na] n. abaissement | phil.

[vaíses. ika] l’activité [karman] d’abaissement.
avgẐ avagan. [ava-gan. ] v. [10] pr.

(avagan. ayati) pp. (avagan. ita) négliger,
mépriser — ps. (avagan. yate) être négligé,
être peu considéré.
avgZ avagan. a [avagan. ] a. m. n. f. avagan. ā

à l’écart ; isolé ; séparé de ses compagnons |
pl. avagan. āh. géo. le pays et le peuple des
Avagan. āh. ; mod. Afghans.
avgEZt avagan. ita [pp. avagan. ] a. m. n. f.

avagan. itā méprisé.
avgt avagata [pp. avagam] a. m. n. f. ava-

gatā conçu, compris, connu, appris ; approuvé.
avagatam (impers.) c’est compris.
avg�t&y avagantavya [pfp. [3] avagam] a. m.

n. f. avagantavyā à comprendre, à justifier.
avgm̂ avagam [ava-gam] v. [1] pr. (avagac-

chati) pp. (avagata) comprendre, percevoir ; ap-
prendre [“approfondir”].
avgAĥ avagāh [ava-gāh] v. [1] pr. md.

(avagāhate) pp. (avagād. ha) plonger dans, se bai-
gner dans 〈acc.〉 ; s’enfoncer, être absorbé dans
| traverser.
avgAhn avagāhana [avagāh-ana] n. bain,

plongeon ; immersion.
avg� �Ŵ avagun. t.h [ava-gun. t.h] ca.

(avagun. t.hayati) pp. (avagun. t.hita) couvrir,
voiler, envelopper.
avg� �Wn avagun. t.hana [avagun. t.h-ana] n. dis-

simulation ; voile.
avagun. t.hanavat [-vat] a. m. n. f. avagun. t.ha-

navat̄ı voilé.
avg� E�Wt avagun. t.hita [pp. avagun. t.h] a. m.

n. f. avagun. t.hitā couvert, voilé, enveloppé ; dis-
simulé.

avg}h avagraha [ava-graha] m. gram. signe
de séparation de mots ; il signale l’élision d’un a
initial.
avcy avacaya [avaci] m. cueillette, ramas-

sage.
avEc avaci [ava-ci] v. [5] pr. (avacinóti) pr.

md. (avacinuté) pp. (avacita) cueillir, récolter,
ramasser (des fleurs, des fruits, etc.) | examiner.
avEQCd̂ avacchid [ava-chid1] v. [7] pr. (avac-

chinatti) pp. (avacchinna) pf. (vi) découper, re-
trancher ; repousser.
avEQCà avacchinna [pp. avacchid] a. m. n.

f. avacchinnā retranché | délimité | phil. [nyāya]
déterminé, discriminé ; généralisé.
avQC�d avaccheda [avacchid] m. partie, por-

tion | séparation, délimitation ; discrimina-
tion | phil. [nyāya] prédicat caractéristique ;
délimiteur ; généralisation.

avacchedaka [-ka] m. découpe | délimiteur ;
discriminateur | phil. [nyāya] distinction, discri-
mination ; caractéristique.

avacchedakatā [-tā] f. propriété de
délimiter.
avacchedakatāvacchedaka phil. [nyāya]
délimiteur de délimitation.

avacchedakatva [-tva] n. état de délimiteur.
avEj avaji [ava-ji] v. [1] pr. (avajayati) pp.

(avajita) vaincre, conquérir ; enlever par la vic-
toire ; écarter.
avâA avajñā1 [ava-jñā1] v. [9] pr. (avajānāti)

pr. md. (avajān̄ıté) pp. (avajñāta) mépriser.
avâA avajñā2 [avajñā1] f. mépris, dédain.
avt\s avatam. sa m. n. guirlande ; boucle

d’oreille, ornement — f. avatam. sā ifc. id..
avtp̂ avatap [ava-tap] v. [1] pr. (avatapati)

pr. md. (avatapate) pp. (avatapta) chauffer vers
le bas.
avtØ avatapta [pp. avatap] a. m. n. f. ava-

taptā chauffé (not. par le soleil).
avtr avatara [avatr̄. ] m. descente, entrée.
avataran. a [-na] n. fait de descendre | lit. tra-

duction.
avtAr avatāra [vr. avatr̄. ] m. descente |

myth. incarnation divine (not. de Vis.n. u) ; cf.
daśāvatāra, pūrn. āvatāra, am. śa, kalā ‖ fr. avatar.
avt� avatr̄. [ava-tr̄. ] v. [1] pr. (avatarati)

pp. (avat̄ırn. a) abs. (avat̄ırya) descendre — ca.
(avatārayati) faire descendre.
am. śena avatr̄. myth. se dit de Vis.n. u incarnant
une partie de Lui-même comme avatāra.
av� ávatta [pp. avadā1] a. m. n. f. avattā

découpé — m. morceau découpé, not. de l’of-
frande.
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avdA avadā1 [ava-dā2] v. [4] pr. (avadyati) pp.
(avatta) pf. (sam) découper (not. une partie de
l’offrande) ; déchiqueter.
avdA avadā2 [ava-dā3] v. [1] pr. (avadāyati)

pp. (avadāta) purifier.
avdAt avadāta [pp. avadā2] a. m. n. f.

avadātā pur, clair, net ; blanc, brillant ; imma-
culé, vertueux.
avdAn avadāna1 [avadā1-na] n. découpage ;

fait de déchirer | part, portion.
avdAn avadāna2 [avadā2-na] n. acte glorieux

ou vertueux, prouesse | bd. conte édifiant.
av� avadyá [a-vadya] a. m. n. f. avadyā qui

ne mérite pas l’éloge ; fautif, blâmable — n. im-
perfection, défaut ; vice, faute.
avDA avadhā [ava-dhā1] v. [3] pr. md.

(avadhatte) pp. (avahita) pf. (vi, sam) diriger
son attention sur — ps. (avadh̄ıyate) faire at-
tention.
avDAn avadhāna [avadhā-na] n. fait de fixer

son attention.
avadhānin [-in] a. m. n. f. avadhānin̄ı atten-

tif.
avDAr̂ avadhār [ca. avadhr. ] v. [10] pr.

(avadhārayati) pp. (avadhārita) considérer,
réfléchir, apprendre | limiter, restreindre.
avDAr avadhāra [avadhār] m. détermination

précise.
avadhāran. a [-na] n. affirmation ; emphase

| détermination, limitation (not. du sens d’un
mot) ; restriction.

avadhāran. apūrvapada [pūrvapada] n.
gram. composé karmadhāraya dont le consti-
tuant gauche est une restriction.
avED avadhi [avadhā] m. attention | limite ;

conclusion, terminaison | voisinage, environs ;
période de temps — adv. jusqu’à — abl. avadhes
jusqu’à, aussi loin que, aussi longtemps que 〈g.
iic.〉.
avDFr̂ avadh̄ır [ava-dh̄ır] v. [10] pr.

(avadh̄ırayati) pp. (avadh̄ırita) abs. (avadh̄ırya)
traiter avec mépris ; rejeter.
avDFrZ avadh̄ıran. a [avadh̄ır-ana] a. m. n. f.

avadh̄ıran. ā fait de traiter avec mépris.
avDFErt avadh̄ırita [pp. avadh̄ır] a. m. n. f.

avadh̄ıritā méprisé, rejeté.
avDFy avadh̄ırya [abs. avadh̄ır] ind. sans

égard à.
avD� avadhū [ava-dhū1] pp. (avadhūta)

écarter, exclure, rejeter (not. des esprits mau-
vais).
avD� t avadhūta [pp. avadhū] a. m. n. f.

avadhūtā écarté, rejeté, mis au ban, exilé ; exor-
cisé ; agité par le vent ; nettoyé | soc. renonçant

libéré de son égo, et indifférent au monde ;
Goraks.anātha en est le modèle ; cf. Siddha-
siddhāntapaddhati.

avadhūtaḡıtā [ḡıtā] f. lit. np. de
l’Avadhūtaḡıtā “Chant du renonçant”, texte
mystique advaita, attribué à Dattātreya.
avD� avadhr. [ava-dhr. ] pp. (avadhr.ta) ca.

(avadhārayati) considérer, réfléchir, apprendre.
av@y avadhyá [a-vadhya] a. m. n. f. avadhyā

à qui on ne doit pas faire de mal, qui ne doit pas
être puni | inviolable.

avadhyabhāva [bhāva] m. inviolabilité.
avnt avanata [pp. avanam] a. m. n. f. ava-

natā courbé ; creusé | bandé (arc).
avanatakāya [kāya] a. m. n. f. avanatakāyā

dont le corps est courbé.
avnm̂ avanam [ava-nam] v. [1] pr. (avana-

mati) pr. md. (avanamate) pp. (avanata) cour-
ber, incliner, pencher | s’incliner, courber la tête
— ca. (avanāmayati) incliner, courber.
avnAm avanāma [avanam] m. fait de s’incli-

ner, révérence.
avanāmı̄ bhū se pencher, s’incliner.
avEn aváni f. lit ou cours d’une rivière ; cours

d’eau ; terrain.
avE�t avanti m. géo. np. du pays Avanti,

aussi appelé Mālava (district d’Ujjayin̄ı, au
nord-ouest du Deccan) | géo. np. de la rivière
d’Avanti |pl. avantayas ses habitants — f. avant̄ı
femme du pays d’Avanti | géo. np. de la ville
d’Avant̄ı (mod. Ujjayin̄ı) ; cf. Pus.pakaran.d. in̄ı.

avantipura m. géo. np. de la ville sacrée
d’Avantipura, mod. Ujjayin̄ı.
avpt̂ avapat [ava-pat1] v. [1] pr. (avapatati)

pp. (avapatita) tomber, sauter en bas, piquer,
fondre sur.
avpAt avapāta [vr. avapat] m. saut, des-

cente ; action de se jeter vers le bas.
avpAn avapāna [ava-pāna] n. fait de boire |

abreuvoir ; mare.
avÚ� avaplu [ava-plu] v. [1] pr. md. (avapla-

vate) pp. (avapluta) sauter à bas de.
avb� D̂ avabudh [ava-budh1] v. [1] pr. (avabod-

hati) pr. md. (avabudhyate) pp. (avabuddha)
s’apercevoir de 〈acc.〉.
avB(ŝ avabharts [ava-bharts] v. [10] pr.

(avabhartsayati) pp. (avabhartsita) menacer, in-
jurier.
avB� T avabhr.thá [ava-bhr.tha] m. soc.

cérémonie de purification d’un sacrificateur et
de ses instruments après un sacrifice.
avm avama [ava-ma] a. m. n. f. avamā le plus

bas ; inférieur, bas ; infime.
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avm(y avamatya [abs. avaman] ind. ayant
méprisé.
avmn̂ avaman [ava-man] v. [4] pr. md.

(avamányate) v. [8] pr. md. (avamanuté) pp.
(avamata) abs. (avamatya, avamanya) mépriser.
avm�y avamanya [abs. avaman] ind. ayant

méprisé.
avamanyaka [-ka] a. m. n. f. avamanyakā qui

méprise 〈g.〉.
avmf avamarśa [avamr. ś] m. contact.
avmAn avamāna [vr. avaman] m. mépris |

mépris de soi.
avEmĥ avamih [ava-mih] v. [1] pr. (avame-

hati) uriner sur.
avm� ĉ avamuc [ava-muc1] v. [6] pr.

(avamuñcati) relâcher ; libérer ; désarnacher.
avm� f̂ avamr. ś [ava-mr.ś] v. [1] pr. (avamr. śati)

pp. (avamr.s.t.a) pf. (prati) toucher.
avmocn avamocana [ava-mocana] n.

relâchement ; mise en liberté | [“où l’on dételle
les chevaux”] halte, lieu de repos.
avyv avayava [avayu] m. partie, membre,

portion ; opp. samudāya | phil. [nyāya] élément
d’un syllogisme.
avayavāvayav̄ıbhāva gram. relation entre la par-
tie et le tout.

avayavadharma [dharma] m. phil. propriété
caractéristique d’une partie.

avayavaśas [-́sas] adv. membre à membre.
avayavin [-in] a. m. n. f. avayavin̄ı qui a des

subdivisions ; composite — f. avayavin̄ı phil. syl-
logisme.
avy� avayu [ava-yu2] v. [3] pr. (avayuyoti)

séparer (de 〈abl.〉) — ca. (avayāvayati) écarter,
tenir à distance.
avr ávara [ava-ra] a. m. n. f. avarā bas,

inférieur | cadet, plus récent.
avaraja [ja] a. m. n. f. avarajā pûıné, plus

jeune — m. frère cadet (opp. agraja, syn. anuja)
— ifc. frère cadet de — f. avarajā sœur cadette.
avz� avaruddha [pp. avarudh] a. m. n. f.

avaruddhā retenu, arrêté, stoppé |mis au secret ;
emprisonné ; banni.

avaruddhikā [-ka] f. soc. femme clôıtrée au
harem.
avzD̂ avarudh [ava-rudh2] v. [7] pr.

(avarun. addhi) pp. (avaruddha) retenir.
avzĥ avaruh [ava-ruh1] v. [1] pr. (avarohati)

pr. md. (avarohate) descendre | déchoir — ca.
(avarohayati) var. avaropayati faire descendre ;
priver de 〈abl.〉, diminuer.
avroD avarodha [avarudh] m. séclusion, iso-

lation |gynécée, harem |pl. avarodhās les femmes

du harem.
avroh avaroha [avaruh] m. racines aériennes

(du banian).
avZ avarn. a [a-varn. a] a. m. n. f. avarn. ā soc.

hors du système des 4 classes.
avlMb̂ avalamb [ava-lamb] v. [1] pr. md.

(avalambate) pp. (avalambita) pfp. (avalambi-
tavya) pendre à, s’appuyer sur ; recourir à, en
venir à tel état ; affecter ; s’attacher à, dépendre
de, se vouer à.
avlMb avalamba [avalamb] a. m. n. f. ava-

lambā qui pend de, attaché à — m. support,
point d’appui.
avlMbn avalambana [avalamb-ana] n. appui,

soutien.
avlEMbt avalambita [pp. avalamb] a. m. n.

f. avalambitā penché sur, qui s’appuie sur ; qui
s’abandonne à ; attaché à.
yena nairāśyam avalambitam celui qui n’a plus
d’espérances.
avlEMbt&y avalambitavya [pfp. [3] avalamb]

a. m. n. f. avalambitavyā sur qui l’on peut s’ap-
puyer ; dont on dépend.
avlEMbn̂ avalambin [avalamb-in] agt. m. f.

avalambin̄ı qui s’appuie sur.
avElp̂ avalip [ava-lip] v. [6] pr. md. (ava-

limpáte) pp. (avalipta) s’oindre de ; (au fig.) être
imbu de sa personne.
avElØ avalipta [pp. avalip] a. m. n. f. ava-

liptā oint | arrogant, orgueilleux.
avaliptatā [-tā] f. orgueil.
avElĥ avalih [ava-lih1] v. [2] pr. (avaléd. hi)

pr. md. (aval̄ıd. hé) pp. (aval̄ıd. ha) lécher, laper.
avl� p̂ avalup [ava-lup] v. [6] pr. (avalumpati)

pp. (avalupta) détruire, arracher ; éteindre ; ab-
sorber, faire disparâıtre.
avl� Mpn avalumpana [avalup-ana] n. assaut ;

fait de fondre sur une proie et de s’enfuir en
l’emportant.
avl�p avalepa [avalip] m. orgueil, fierté.
avlok̂ avalok [ava-lok] v. [1] pr. md. (avalo-

kate) pp. (avalokita) voir, regarder — ca. (ava-
lokayati) id. | observer, considérer.
avlok avaloka [avalok] m. regard ; spectacle.
avalokana [-na] n. regard ; observation,

contemplation — ifc. apparence.
avloEkt avalokita [pp. avalok] a. m. n. f.

avalokitā vu, observé — n. action de regarder.
avalokiteśvara [̄ı́svara] m. bd. [mahāyāna]

np. de l’accompli [bodhisattva] Avalokiteśvara,
“le Seigneur qui nous observe” ; cf. Padmapān. i,
Man. ipadmā.
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avalokiteśvaragun. akaran. d. avyūha [gun. a-
karan. d. avyūha] m. lit. np. de l’Avalo-
kiteśvaragun. akaran.d. avyūha “Exposé concep-
tuel des qualités d’Avalokiteśvara”, ouvrage
ésotérique [sūtra] de bd. mahāyāna ; une version
ancienne est en prose, une plus récente en vers
[́sloka] ; aussi appelé Kāran.d. avyūha.
avf avaśá [a-vaśa] a. m. n. f. avaśā

indépendant, libre ; rétif, insoumis,
désobéissant ; incontrôlé.
avEfq̂ avaśis. [ava-́sis. ] ps. (avaśis.yate) pp.

(avaśis.t.a) rester, demeurer, survivre.
avEf£ avaśis.t.a [pp. avaśis. ] a. m. n. f. avaśis.t. ā

épargné, restant, survivant — ifc. dont il (ne)
reste (que) ; restant de.
avf�q avaśes.a [avaśis. ] n. reste — ifc. dont il

(ne) reste (que).
av[y avaśya [a-vaśya] a. m. n. f. avaśyā in-

soumis, rétif.
avaśyam adv. nécessairement ; certainement,
sans aucun doute.
avŝ ávas1 [av ] n. faveur, protection ; grâce

| appréciation, plaisir ; désir, souhait.
avŝ avás2 [ava] adv. vers le bas | en bas de

〈abl. i.〉.
avs avasá [av ] n. nourriture, provision.
avsd̂ avasad [ava-sad1] v. [1] pr. (avas̄ıdati)

pp. (avasanna) succomber, tomber dans le mal-
heur — ca. (avasādayati) calmer.
avsà avasanna [pp. avasad] a. m. n. f. ava-

sannā enfoncé, coulé ; pressuré ; qui croûle (sous
un fardeau) | profond (blessure) ; opp. utsanna
| déprimé, découragé ; malheureux | terminé ;
aboli (not. vision d’un aveugle) | soc. (droit) qui
a perdu un litige.
avsr avasara [ava-sara] m. pluie [“descente

(d’eau)”] | lieu propice | occasion heureuse, mo-
ment favorable.
avasare en cette heureuse occasion.
avsg avasarga [avasr.j] m. fait de relâcher ;

relâchement | fait de suivre son inclination.
avsp avasarpa [avasr.p] m. espion.
avasarpan. a [-na] n. myth. endroit où Manu

posa le pied en descendant de l’arche.
avasarpin [-in] agt. m. f. avasarpin. ı̄ qui

décrôıt, qui reflue — f. avasarpin. ı̄ jn. cycle
descendant, période cosmique de descente gra-
duelle ; opp. utsarpin. ı̄.
avsEpt avasarpita [ca. pp. avasr.p] a. m. n.

f. avasarpitā qu’on a fait refluer.
avsA avasā [ava-sā1] v. [4] pr. (avasyati) pp.

(avasita) pf. (adhi, nis, vi) finir, terminer ; aller
à sa fin, cesser.

avsAn avasāna [avasā-na] n. fin, terme,
extrémité | [“où l’on dételle les chevaux”] halte,
lieu de repos ; résidence | phon. pause ; elle est
notée en écriture par le dan. d. a | phon. temps
d’arrêt de la parole ; il est marqué par un es-
pace dans le texte écrit | gram. fin d’un mot ;
partie droite d’un composé ; fin d’une phrase —
f. avasānā ifc. conclusion, finition, cessation de.
avsAy avasāya [pfp. [1] avasā] a. m. n. f.

avasāyā à détruire — m. destruction.
avasāyin [-in] agt. m. f. avasāyin̄ı qui détruit.
avEsÄ avasikta [pp. avasic] a. m. n. f. ava-

siktā versé sur ; aspergé.
avEsĉ avasic [ava-sic] v. [6] pr. (avasiñcati)

pp. (avasikta) asperger, arroser ; verser sur 〈acc.
loc.〉.
avEst avasita [pfp. [1] avasā] a. m. n. f. ava-

sitā terminé, complété ; fini ; déterminé, fixé ;
compris | véd. qui s’est fixé, qui a pris pour
résidence — n. résidence.
avs� ĵ avasr.j [ava-sr.j1] v. [6] pr. (avasr.jati)

pp. (avasr.s.t.a) relâcher, répandre ; faire couler,
faire tomber |abandonner (sa colère, sa vie, etc.)
|mettre au monde ; produire ; relâcher.
rudhiraughān avāsr.jan [Rām.] (les rāks.asās)
firent pleuvoir des flots de sang.
avs� p̂ avasr.p [ava-sr.p] v. [1] pr. (avasárpati)

se coucher (soleil) ; se retirer (mer à marée
basse) | s’approcher en secret.
avs� £ avasr.s.t.a [pp. avasr.j] a. m. n. f. avasr.s.t. ā

relâché : envoyé — ifc. tombé de ; tombé sur.
av-TA avasthā1 [ava-sthā1] v. [1] pr.

(avatis.t.hati) pr. md. (avatis.t.hate) pp. (avas-
thita) pf. (vi) prendre place, se tenir, s’arrêter
| s’établir ; habiter, rester ; exister, être stable.
av-TA avasthā2 [avasthā1] f. condition,

degré ; état, situation.
avasthātraya [traya] n. phil. les trois états de

conscience : la veille [jāgrat], le rêve [svapna] et
le sommeil profond [sus.upti].
av-TAn avasthāna [avasthā2-na] n. fait de

se tenir ; situation, condition ; établissement |
séjour, résidence ; stabilité.
avE-Tt avasthita [pp. avasthā1] a. m. n. f.

avasthitā présent, qui se tient prêt ; déterminé
| debout, ferme, stable.
avE-TEt avasthiti [avasthita] f. stabilité.
avht̂ avahat [a-vahat] a. m. n. f. avahat̄ı qui

ne coule pas ; qui reste à l’arrêt.
avEht ávahita [pp. avadhā] a. m. n. f. avahitā

attentif.
avEh(T avahittha n. dissimulation — f. ava-

hitthā id.

63



avã avahr. [ava-hr.1] pf. (abhi, vi) [inusité
sans pf.].
avAĉ avāc var. avāñc [ava-ac] a. m. n. f. avāc̄ı

[m. nom. avāṅ ; n. nom. avāk] tourné vers le bas,
dirigé vers le bas |tourné vers le Sud ; méridional
— f. avāc̄ı direction vers le bas.
avāk adv. en bas, vers le bas ; en profondeur.
avAQy avācya [a-vācya] a. m. n. f. avācyā

dont on ne doit pas parler.
avA�tr avāntará [ava-antara] a. m. n. f.

avāntarā intermédiaire | respectif — adv.
avāntaram différemment de 〈abl.〉 | var.
avāntarām entre.
avAp̂ avāp [ava-āp] v. [5] pr. (avāpnóti) pr.

md. (avāpnuté) pp. (avāpta) obtenir, atteindre ;
rencontrer, tomber sur | math. obtenir comme
quotient | prendre sur soi ; s’attirer, subir.
avAØ avāpta [pp. avāp] a. m. n. f. avāptā qui

a atteint | obtenu — n. math. quotient.
avAy avāya [ava-aya] m. fait de descendre (à

la rivière, etc.) | soumission.
aEv ávi m. mouton — f. brebis ‖ lat. ovis ;

ang. ewe ; fr. ovin.
aEvkAy avikārya [a-vikārya] a. m. n. f.

avikāryā constant ; invariable.
aEvgFt aviḡıta [a-viḡıta] a. m. n. f. aviḡıtā

non contradictoire.
aEvcAr avicāra [a-vicāra] m. absence de dis-

cernement ; absence de réflexion.
avicāram adv. sans hésitation.
aEvcArZ avicāran. a [a-vicāran. a] n. absence de

délibération ; absence d’hésitation.
avicāran. āt adv. sans hésitation.
aEvcArZFy avicāran. ı̄ya [a-vicāran. ı̄ya] a. m.

n. f. avicāran. ı̄yā qui ne nécessite pas délibération
| inconcevable (se dit des dieux).
aEvcAErt avicārita [a-vicārita] a. m. n. f.

avicāritā qui n’a pas été discuté | qui ne mérite
pas discussion ; indiscutable ; certain, clair.
avicāritam adv. sans hésitation.
aEvcAy avicārya1 [a-vicārya1] a. m. n. f.

avicāryā indiscutable.
aEvcAy avicārya2 [a-vicārya2] ind. sans dis-

cussion ; n’ayant pas réfléchi.
aEvEQC�dt̂ avicchindat [a-vicchindat] a. m.

n. f. avicchindat̄ı qui ne sépare pas, qui n’inter-
rompt pas.
aEvEQCà avicchinna [a-vicchinna] a. m. n. f.

avicchinnā sans limitation ; non séparé, ininter-
rompu ; continu.
aEvâ avijña [a-vijña] a. m. n. f. avijñā igno-

rant.
avijñatā [-tā] f. ignorance.

aEvâAy avijñāya [a-vijñāya] ind. n’ayant pas
discerné.
aEvâ�y avijñeya [a-vijñeya] a. m. n. f.

avijñeyā indiscernable, imperceptible | qu’on ne
peut pas connâıtre, incompréhensible.
aEvdAEsn̂ avidāsin [a-vidas] a. m. n. f.

avidāsin̄ı qui ne s’épuise pas ; qui ne se dessèche
pas (étang) ; pérenne.
aEvEdt avidita [a-vidita] a. m. n. f. aviditā

inconnu | qui ne connâıt pas, ignorant de 〈g.〉.
avidite dans l’ignorance de 〈g.〉.
aviditam sans connâıtre (〈g.〉) |afin que personne
ne sache.
aEv� avidya [a-vidyā] a. m. n. f. avidyā igno-

rant ; inculte — f. avidyā ignorance |phil. la nes-
cience ; syn. akhyāti | bd. l’ignorance, 1re cause
de souffrance [prat̄ıtyasamutpāda].
aEv�mAn avidyamāna [a-vidyamāna] a. m. n.

f. avidyamānā inexistant ; absent.
avidyamānatā [-tā] f. inexistence ; absence.
avidyamānatva [-tva] n. id.
avidyamānavat [-vat] adv. comme s’il n’était

pas là.
aEv�ŝ avidvas [a-vidvas] a. m. n. f. avidus. ı̄

ignorant, imprudent ; sot, insensé, stupide.
aEvDvA avidhavā [a-vidhavā] f. qui n’est pas

veuve.
aEvDAntŝ avidhānatas [a-vidhānatas] adv.

non conformément aux règles, irrégulièrement.
aEvD�y avidheya [a-vidheya] a. m. n. f. avid-

heyā désobéissant, insoumis | méd. not. malade
non docile (à qui l’on peut refuser le traitement).
aEvny avinaya [a-vinaya] m. mauvaise

conduite, impolitesse — a. m. n. f. avinayā mal
élevé, impoli, impertinent.
aEvnAf avināśa [a-vināśa] m. non-

destruction ; non-putréfaction.
aEvnAEft avināśita [a-vināśita] a. m. n. f.

avināśitā non putréfié ; sain.
aEvnAEfn̂ avināśin [a-vināśin] a. m. n. f.

avināśin̄ı impérissable | qui ne se corrompt pas,
qui ne pourrit pas.
aEvnFt avin̄ıta [a-vin̄ıta] a. m. n. f. avin̄ıtā

mal élevé, impoli ; indiscipliné ; arrogant, imper-
tinent — m. hist. np. du roi Avinita de la dynas-
tie Gaṅga au Karn. āt.a (6e siècle) ; son fils Dur-
vin̄ıta lui succéda.
aEvÚ� t avipluta [a-vipluta] a. m. n. f. aviplutā

non souillé, non déshonoré.
aEvBÄ avibhakta [a-vibhakta] a. m. n. f.

avibhaktā indivis, non séparé.
avibhaktatva [-tva] n. l’indivis ; le non dis-

tingué.

64



avibhaktadāyāda [dāyādá] a. m. n. f. avib-
haktadāyādā soc. se dit de parents [sapin. d. a]
qui partagent les oblations [pin. d. a] lors d’une
cérémonie d’hommage aux mânes [́srāddha].
aEvm� Ä avimukta [a-vimukta] a. m. n. f.

avimuktā non libéré ; non abandonné — m.
np. d’Avimukta, épith. d’un t̄ırtha de la ville
de Bénarès “que Śiva n’a jamais abandonné” ;
désigne Kāś̄ı-Vārān. as̄ı.
aEvroD avirodha [a-virodha] m. non opposi-

tion à, compatibilité avec, harmonie avec 〈iic.
i.〉.
aEvv�k aviveka [a-viveka] a. m. n. f. avivekā

sans discrimination, sans discernement ; irrai-
sonné.

avivekatā [-tā] f. manque de discernement,
manque de jugement.
aEvf¬ avísaṅka [a-vísaṅkā] a. m. n. f.

avísaṅkā qui n’hésite pas, décidé ; sans in-
quiétude, sans réserve.
aEvqy avis.aya [a-vis.aya] a. m. n. f. avis.ayā

en dehors du domaine, hors-champ, hors-limite ;
sans objet | qui ne vous regarde pas, qui n’est
pas votre affaire | illegal, impossible, interdit ;
impropre à 〈g.〉.
avF av̄ı m. [sg. nom. av̄ıh. ] femme ayant ses

règles.
avF"Z av̄ıks.an. a [a-v̄ıks.an. a] n. fait de ne pas

observer.
av� k avr.ká [a-vr.ka] a. m. n. f. avr.kā sans dan-

ger.
avr.kám adv. en sécurité, sans agression ; avec
amour.
av� ave [ava-i] v. [2] pr. (avaiti) pp. (aveta)

pf. (sam) approcher | considérer comme ; com-
prendre, savoir (〈inf.〉).
av�"̂ aveks. [ava-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (aveks.ate)

pp. (aveks.ita) pfp. (aveks.ya) considérer, obser-
ver, remarquer | prendre égard à, prendre en
considération.
av�"A aveks. ā [aveks. ] f. regard circulaire |

égards, considération.
av�#y aveks.ya [pfp. [1] aveks. ] a. m. n.

f. aveks.yā digne d’égards ; à prendre en
considération.
a&yÄ avyakta [a-vyakta] a. m. n. f.

avyaktā invisible, indécelable, imperceptible ;
non-manifesté — m. phil. [sām. khya] la Na-
ture Primordiale [mūlaprakr.ti] sous sa forme
du Non-manifesté ou Indéterminé, esprit subtil
dont découlent tous les phénomènes du monde
matériel de la Manifestation.
a&yg} avyagra [a-vyagra] a. m. n. f.

avyagrā calme, réfléchi ; inoccupé |occupé d’une

seule chose — acc. avyagram adv. posément,
délibérément, à loisir.
a&ypd�[y avyapadeśya [a-vyapadeśya] a. m.

n. f. avyapadeśyā phil. non verbalisé ; non
énonçable, inexprimable, qui ne peut être ver-
balisé.
a&yy avyaya [a-vyaya] a. m. n. f. avyayā

invariable, inaltérable, immuable ; constant ;
indestructible, impérissable | avare | gram.
indéclinable — m. avarice — n. gram. mot
indéclinable ; composé nominal invariable à tous
les genres et nombres, héritant sa fonction d’ad-
verbe de son premier membre.

avyaȳıbhāva [bhāva] m. gram. [“conversion
en indéclinable”] utilisation d’un composé no-
minal de premier membre indéclinable comme
adverbe figé (indéclinable).
a&yAk� t avyākr.ta [a-vyākr.ta] a. m. n. f.

avyākr.tā phil. non manifeste, non développé ; la-
tent.
a&yAEØ avyāpti [a-vyāpti] f. gram. sous-

généralisation ; incomplétude ; opp. ativyāpti.
a&y� (pà avyutpanna [a-vyutpanna] a. m. n.

f. avyutpannā non dérivé | gram. se dit des sub-
stantifs indérivables d’une racine.√

af̂ aś1 v. [5] pr. md. (aśnuté) pp. (as.t. á)
pf. (abhi, ā, upa) atteindre, arriver à, parvenir
à 〈acc.〉 ; obtenir, acquérir, gagner ; jouir de.√

af̂ aś2 v. [9] pr. (aśnāti) pp. (aśitá)
abs. (aśitvā, -áśya) pf. (pra) manger, dévorer ;
goûter, jouir de |détruire, perdre — ca. (āśayati)
pp. (āśita) nourrir, faire manger ‖ lat. esca.
afEÄ aśakti [a-́sakti] f. impuissance.
afÇ� vt̂ aśaknuvat [a-́saknuvat] a. m. n. f.

aśaknuvat̄ı incapable de 〈inf.〉.
afÈ aśakya [a-́sakya] a. m. n. f. aśakyā im-

possible.
af¬ aśaṅka [a-́saṅkā] a. m. n. f. aśaṅkā sans

hésitation ; sans inquiétude.
afn̂ aśan [vn. aśana2] v. [10] pr. (aśanāyati)

désirer manger, avoir faim.
afn aśaná1 [aś1-ana] a. m. n. f. aśanā1 qui

atteint, qui obtient.
afn aśaná2 [aś2-ana] n. nourriture ; repas —

f. aśanā2 ifc. qui mange.
aśanāyā [ayā] f. faim.
afrZ aśaran. a [a-́saran. a] a. m. n. f. aśaran. ā

sans protection, sans défense ; sans refuge.
aśaran. ı̄ kr. priver de protection.
afrFr aśar̄ıra [a-́sar̄ıra] a. m. n. f. aśar̄ırā

sans corps, incorporel — m. myth. épith. de
Kāma — n. gram. absence de verbe dans une
phrase.
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aśar̄ırin [-in] a. m. n. f. aśar̄ırin. ı̄ incorporel ;
se dit not. d’une voix céleste.
aEft aśita [pp. aś2] a. m. n. f. aśitā mangé,

dévoré.
aEfrŝ aśiras [a-́siras] a. m. n. f. sans tête.
aśiraska [aśiras-ka] a. m. n. f. aśiraskā id.
aEf£ aśis.t.a [a-́sis.t.a2] a. m. n. f. aśis.t. ā mal

élevé ; inculte | interdit ‖ fr. inceste.
afFEt aś̄ıti [as.t.a-ti] num. f. sg. quatre-vingt.
af� Ec aśuci [a-́suci] a. m. n. f. impur.
af� B áśubha [a-́subha] a. m. n. f. aśubhā

désagréable ; défavorable, de mauvais augure ;
vicieux — n. impûreté ; mal, péché ; malheur
| bd. pratique spirituelle d’évocation de l’aspect
répugnant du corps physique pour contrôler le
désir ‖ pali asubha.
af� dý aśūdra [a-́sūdra] a. m. n. f. aśūdrā soc.

de classe noble.
af�v áśeva [a-́seva] a. m. n. f. aśevā non ami-

cal ; hostile.
af�q aśes.a [a-́ses.a] a. m. n. f. aśes. ā sans reste,

entier.
aśes.atas [-tas] adv. entièrement, sans excep-

tion.
afok aśoka [a-́soka] a. m. n. f. aśokā qui ne

cause pas de peine ; gai, qui n’éprouve pas de
chagrin — m. natu. bot. Saraca asoka, arbre
Ashok à fleurs oranges en globules très odo-
rants, à feuilles pennées ; myth. c’est dans un
bois d’ashoks que Rāvan. a emprisonna S̄ıtā ; on
dit qu’il ne fleurit que s’il est touché par le
pied d’une jeune femme |hist. np. de l’empereur
Aśoka “(accouché) Sans douleur”, de la dynas-
tie Maurya ; il régna à Pāt.aliputra au 3e siècle
ant. et conquit le Kaliṅga par une guerre san-
glante ; il se convertit ensuite au bouddhisme et
publia des édits moraux dans toute l’Inde ; cf.
Devānām. priya, Priyadarśin ‖ pali Asoka.
afOc aśauca [a-́sauca] n. impureté ; malpro-

preté.
a�t̂ aśnat [ppr. aś2] a. m. n. f. aśnat̄ı qui

mange.
a[m aśma iic. pour aśman.
aśmaka [-ka] m. myth. [BhP.] np. du roi

Aśmaka1 “né (par césarienne) d’une pierre”,
fils du roi Kalmās.apāda de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père de Mūlaka |pl. aśmakās
géo. np. du pays Aśmaka du sud de l’Inde et de
son peuple guerrier les Aśmakās.

aśmavat [-vat] a. m. n. f. aśmavat̄ı de pierre.
aśmāropan. a [āropan. a] n. véd. rite de toucher

d’une pierre par le pied droit ; not. par la jeune
mariée lors de la cérémonie de mariage.

a[mn̂ áśman m. pierre, roc | (coup de) foudre
| voûte des cieux ‖ gr. ακµων.

aśmavat [-vat] a. m. n. f. aśmavat̄ı de pierre.
a� aśra1 cf. asra.
aśrapa [pa1] a. m. n. f. aśrapā buveur de

sang.
a� aśra2 ifc. pour aśri.
a�A� aśrāddha [a-́srāddha] a. m. n. f.

aśrāddhā soc. qui ne sacrifie pas aux mânes — n.
nourriture ne servant pas d’offrande aux mânes.

aśrāddhabhogin [bhogin2] a. m. n. f.
aśrāddhabhogin̄ı soc. qui a fait le vœu de jeûner
pendant le rite aux mânes.
aE� áśri f. angle, coin, sommet ; fil d’une

arme, tout objet aiguisé — m. aśra2 cl. après
num. qui a tant de sommets ‖ lat. acer.
a�� aśru n. larme, pleur.

aśru kr. pleurer.
aśrupūrn. ākuleks.an. am [pūrn. a-ākula-̄ıks.an. a] adv.
avec les yeux chavirés et remplis de larmes.

aśrukan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f. aśrukan. t.hā
avec des larmes dans la voix.

aśrukan. t.hya [kan. t.hya] a. m. n. f.
aśrukan. t.hyā avec la voix noyée de larmes.

aśruvindu [vindu1] m. larme.
aśruvindumat [-mat] a. m. n. f.

aśruvindumat̄ı qui fait pleurer — f.
aśruvindumat̄ı myth. np. d’Aśruvindumat̄ı
“qui fait pleurer”, fille de Kāma, envoyée par
Indra pour séduire Yayāti.
a�� t aśruta [a-́sruta] a. m. n. f. aśrutā igno-

rant.
a��qA aśles. ā [a-́sles.a] f. astr. np. d’Aśles.ā,

astérisme lunaire [naks.atra] de l’Hydre ; cf.
Āśles.ās.
a� áśva m. cheval | cavalier aux échecs

[caturaṅgā] ; syn. turam. ga — f. aśvā jument ‖
lat. eqūs ; gr. ιππoς.

aśvakovida [kovida] a. m. n. f. aśvakovidā ha-
bile cavalier.

aśvaghāsa [ghāsa] m. fourrage pour les che-
vaux.

aśvaghāsakāyastha [kāyastha] m. soc.
maréchal des logis.

aśvaghos.a [ghos.a] m. hist. np. d’Aśvaghos.a
“Hennissement”, poète et dramaturge contem-
porain de Kanis.ka (1er siècle) ; il vécut à
Pāt.aliputra puis à Purus.apura à la cour de
Kanis.ka ; fils d’un brahmane, il se convertit au
bouddhisme ; il composa le Buddhacarita, le
Saundarananda et le Śāriputraprakaran. a.

aśvatara [-tara] m. natu. zoo. mulet — f.
aśvatar̄ı mule.
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aśvadaghná [daghna] a. m. n. f. aśvadaghnā
f. aśvadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’à hauteur d’un
cheval.

aśvapati [pati] m. myth. [Rām.] np.
d’Aśvapati “Mâıtre du cheval”, roi du Kekaya ;
son fils âıné est Yudhājit, Kaikeȳı est sa fille.

aśvamedhá [medha] m. soc. sacrifice du che-
val, cérémonie védique de conquête d’un empire
parcouru en un an par un cheval.

aśvayuj [yuj2] a. m. n. f. qui attelle ou
mâıtrise des chevaux | du. aśvayujau astr. np.
du naks.atra Aśvayujau “les deux Cavaliers” ; cf.
Aśvin̄ı.

aśvaśāstra [́sāstra] n. hippologie | lit. np.
de l’Aśvaśāstra, ouvrage d’hippologie dû à
Nakula1.

aśvasena [senā] m. myth. [Mah.] np. du ser-
pent [nāga] Aśvasena, fils de Taks.aka ; il échappa
à l’incendie de la forêt Khān.d. ava grâce au sacri-
fice de sa mère, dans le corps de laquelle il s’était
caché ; vouant une haine infinie à Arjuna, il se
glissa comme flèche magique dans le carquois de
Karn. a, mais Kr.s.n. a enfonça son char à temps
pour prévenir sa morsure, et Arjuna le tua.

aśvahr.daya [hr.daya] n. expertise équestre.
a�k aśvaka [aśva-ka] m. petit cheval | jade

— f. aśvikā petite jument.
a�(T aśvattha [aśva-stha] m. natu. bot. Fi-

cus religiosa, figuier sacré, pipal [“sous lequel
s’abritent les chevaux”] ; syn. pippala, bodhi-
taru | bâton à feu [aran. i], fait de son bois — f.
aśvatthā pleine lune [pūrn. imā] du mois āśvina ;
aussi appelée kumārapūrn. imā ‖ pali assattha.

aśvatthopanayana [upanayana] n. soc.
cérémonie d’investiture d’un pipal sacré.
a�(TAmn̂ aśvatthāman [aśva-sthāman] m.

myth. [Mah.] np. du héros Aśvatthāmā “Hennis-
sement de cheval”, fils de Dron. a et Kr.p̄ı ; après
que Duryodhana ait été vaincu par Bh̄ıma, et
inspiré par l’attaque nocturne de corbeaux par
un hibou, il attaqua par surprise le camp des
pān. d. avās pendant leur sommeil, le détruisit, et
tua Dhr.s.t.adyumna et les Pāñcālās ; il combat-
tit Arjuna avec l’arme céleste brahmaśiras, qu’il
ne sut arrêter qu’en maudissant la descendance
des pān. d. avās ; pour ce mauvais usage, Kr.s.n. a le
condamna à errer dans des lieux désolés pen-
dant 3000 ans, avec une plaie au front (son joyau
princier arraché) qui ne guérirait pas ; c’est l’un
des 7 immortels [ciram. j̄ıvin] ; cf. Draun. i |myth.
[Mah.] np. de l’éléphant tué par Bh̄ıma, et dont
Yudhis.t.hira annonça la mort à Dron. a, à la sug-
gestion de Kr.s.n. a, lui faisant croire que son fils
venait d’être tué afin de le démoraliser.

a�l aśvalá [aśva-la] m. myth. np. d’Aśvala,
prêtre-récitant [hotr. ] du roi Janakarāja.
aE� aśvi iic. pour aśvin.
aśviyuj [yuj2] m. du. aśviyujau myth. np.

d’Aśviyujau “les deux cavaliers” ; désignent les
dieux Aśvinau et le naks.atra d’Aśvin̄ı.
aE�n̂ aśvin [aśva-in] agt. m. f. aśvin̄ı cava-

lier | du. aśvinau myth. véd. np. des Aśvinau
“les deux Cavaliers”, appelés aussi Nāsatyau ou
Aśviyujau “Chevaux jumeaux” (plus tard dis-
tingués comme Dasra et Nāsatya) ; ils sont fils
de Saran.yū et Vivasvān ; ils burent le soma
lors du yajña que Cyavana exécuta pour le roi
Śaryāti, contre la volonté d’Indra ; jeunes dieux
jumeaux d’une grande beauté, ils ont pour com-
mune épouse Us.ā l’Aurore ou leur sœur Sūryā ;
ils sont patrons de la médecine, de l’agricul-
ture, et du mariage ; ils aident les nécessiteux
et les malades ; ils montent des chevaux, ou
conduisent un char à 3 roues en or tiré par des
ânes [rāsabha] ou des oiseaux, et rapide comme
la pensée [manojava] ; phil. [sām. khya] ils sont
régents [niyantr. ] du sens de l’odorat [ghrān. a] —
f. aśvin̄ı astr. np. de la nymphe Aśvin̄ı, épith.
de Saran. yū ; elle habite le 27e (plus tard 1er)
astérisme lunaire [naks.atra], corr. aux étoiles βζ
de la tête du Bélier ; les Aśvinau y président, son
symbole est une tête de cheval.
aöy aśvya [aśvi-ya] a. m. n. f. aśvyā composé

de chevaux | concernant le cheval, chevalin.
aqAY as. ād. ha [a-sād. ha] a. m. n. f. as. ād. hā

invincible — f. as. ād. hā soc. première brique
[is.t.akā] de l’agnicayana | pl. astr. np. des
As.ād. hās “les Invincibles” ; cf. Uttarās.ād. hās,
Pūrvās.ād. hās.
a£ as.t.a iic. pour as.t.an.
as.t.adiggaja [diggaja] m. myth. les 8

éléphants soutenant les points cardinaux | hist.
les 8 poètes Telugu de la cour de Kr.s.n. adeva
Rāya.

as.t.adhātu [dhātu] m. les 8 métaux : fer,
cuivre, zinc, mercure, plomb, étain, argent et or.

as.t.apad [pad2] m. natu. araignée | myth.
épith. du śarabha “qui a 8 pattes” |var. as.t.apāda
id.

as.t.apada [pada] a. m. n. f. as.t.apadā lit.
(mètre) qui a 8 pieds.

as.t.aprahar̄ı [prahara] f. soc. [8×3 = 24] fes-
tival de chant sacré [sam. k̄ırtana] et de danse du-
rant 24 h (not. pour dolāpūrn. imā) |cérémonie de
24 h de libation d’eau lustrale sur le liṅga d’un
sanctuaire par une épouse pour prier longue vie
pour son mari (not. durant śivarātri).
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as.t.amá [-ma] a. m. n. f. as.t.amı̄ ord. huitième
— f. as.t.amı̄ le 8e jour d’un demi-cycle lunaire
[paks.a] | soc. ce jour est favorable, et occa-
sion de fêtes ; cf. not. gopās.t.amı̄, janmās.t.amı̄,
jyais.t.hās.t.amı̄, bh̄ıs.mās.t.amı̄, bhairavās.t.amı̄.

as.t.amaṅgala [maṅgala] n. soc. collection de
8 objets de bon augure ; not. le brahmane, la
vache, le feu, l’or, le ghee, le soleil, l’eau et le
roi ; ou bien le lion, le taureau, l’éléphant, le
pot à eau, l’éventail, le drapeau, le tambour et
la lampe ; dans la religion jäıne, on doit dessi-
ner les 8 symboles avec des grains de riz devant
l’icône d’un t̄ırthaṅkara avant de lui rendre hom-
mage ; dans la tradition digambara ces symboles
sont : le parasol [chattra], la bannière [dhvaja],
le pot à eau [kalaśa], le chasse-mouche [cāmara],
le miroir [darpan. a], le trône [bhadrāsana] et
l’éventail ; dans la tradition śvetāmbara ils sont :
le svastika, le śr̄ıvatsa, le nandyāvarta, la lampe
vardhamānaka, le trône, le pot à eau, le miroir
et la paire de poissons [mı̄nayugala].

as.t.avasu [vasu] m. myth. le groupe des 8
trésors ; cf. vasavas.

as.t.avidha [vidha] a. m. n. f. as.t.avidhā qui se
produit huit fois ; de huit sortes ; en huit parties.

as.t.aśata [́sata] num. n. 108 | 800.
as.t.as.as.t. i [s.as.t. i] f. 68 | var. as.t. ās.as.t. i id.
as.t.asāhasraka [sāhasraka] a. m. n. f.

as.t.asāhasrikā consistant en 8000 (not.
vers [́sloka]) — f. as.t.asāhasrikā bd. np. de
l’As.t.asāhasrikā Prajñāpāramitā en 8000 for-
mules [sūtra], la plus ancienne de la tradition
(1 er siècle ant.).

as.t.asiddhi [siddhi] f. phil. [yoga] l’un des 8
pouvoirs surnaturels d’un siddha1 ou de Śiva :
an. iman le pouvoir de rapetisser, mahiman le
pouvoir de grandir, laghiman le pouvoir de se
rendre léger et de léviter, kāmāvasāyitā le pou-
voir d’éteindre ses passions, prākāmya la toute-
puissance, vaśitva la volonté irrésistible, prāpti
la supraperception, et ı̄́sitva la suprématie di-
vine.
an. imā laghimā prāptih. prākāmyam mahimā
tathā | ı̄́sitvam. ca vaśitvam. ca tathā
kāmāvasāyitā ‖ (śloka mnémotechnique).

as.t. āṅga [aṅga1] a. m. n. f. as.t. āṅgā constitué
de 8 parties, qui a 8 membres, en 8 étapes.

as.t. āṅgapāta [pāta] m. soc. prosternation
sur les 8 parties du corps (mains, genoux,
pieds, poitrine et tête), posture de profonde
obéissance.

as.t. āṅgamārga [mārga] m. bd. “che-
min en 8 étapes” menant à l’abolition de
la souffrance, selon l’enseignement de Bud-

dha : la compréhension droite [samyagdr.s.t. i],
l’intention droite [samyaksaṅkalpa], la pa-
role droite [samyagvāc], la conduite droite
[samyakkarmānta], le mode de vie approprié
[samyagāj̄ıva], l’effort correct [samyagvyāyāma],
l’attention juste [samyaksmr.ti], et la méditation
correcte [samyaksamādhi] ; cf. āryamārga.

as.t. āṅgayoga [yoga] m. soc. les 8 pratiques
ou étapes du rājayoga, codifiées par Patañjali1 :
le contrôle de soi [yama1], la discipline morale
[niyama], le contrôle de son corps [āsana], la
discipline du souffle [prān. āyāma], la rétraction
des sens [pratyāhāra], la fixation de la pensée
[dhāran. ā], la méditation [dhyāna] (ou qqf. tarka
ou v̄ıks.an. a) et la communion spirituelle ou ens-
tase [samādhi].

as.t. āṅgasam. graha [sam. graha] m. lit. np. de
l’As.t.āṅgasam. graha, manuel de médecine et chi-
rurgie [āyurveda] en prose attribué à Vāgbhat.a.

as.t. āṅgahr.daya [hr.daya] n. lit. np. de
l’As.t.āṅgahr.daya sam. hitā, somme de médecine
et chirurgie [āyurveda] de Vāgbhat.a, compre-
nant 8000 versets [́sloka] en 120 chapitres.

as.t. ādhyāȳı [adhyāya] f. gram. np. de
l’As.t.ādhyāȳı “Octopartite”, grammaire
[́sabdānuśāsana] en huit chapitres de Pān. ini,
composée vers-350.

as.t. āvadhāna [avadhāna] n. soc. [“attention à
8 choses différentes”] exercice de mémorisation
pour un pan. d. ita ; il doit faire attention à 8 séries
d’événements simultanés tout en composant une
strophe sanskrite sur un sujet donné — m. f.
as.t. āvadhān̄ı qui sait faire 8 choses en même
temps.
a£k ás.t.aka [as.t.a-ka] a. m. n. f. as.t. ikā 8-

partite — n. catégorie de 8 objets | lit. not.
poème en 8 vers | livre en 8 chapitres [adhyāya] ;
not. As.t.ādhyāȳı ; le R. gveda en comporte 8 — m.
myth. np. du rājars. i As.t.aka, fils de Vísvāmitra
et Mādhav̄ı ; il effectua un grand sacrifice de che-
val [aśvamedha] où tous les rois furent conviés ;
il emmena au ciel dans son char volant ses trois
frères âınés Vasumanā, Pratardana et Śibi ; ren-
contrant en vol le sage Nārada, ils l’invitèrent
à bord ; As.t.aka lui demanda qui devraient-ils
abandonner si seulement quatre d’entre eux
étaient autorisés à monter au Ciel, et Nārada
répondit As.t.aka, pour s’être vanté du don de ses
vaches ; si seulement trois, ce serait Pratardana,
pour n’avoir pas donné son cheval à un brah-
mane ; si seulement deux, ce serait Vasumanā,
pour s’être glorifié de son char fleuri ; mais si
un seul était autorisé à aller au Ciel, ce serait
Śibi, qui à la demande d’un brahmane tua son

68



fils unique Br.hadgarbha pour lui servir de repas
— f. as.t.akā 8e jour après la pleine lune | soc.
oblation de ce jour, un pākayajña ; on y sacrifie
un animal aux mânes [́srāddha].
a£n̂ as.t.an num. pers. [pl. nom. as.t.au ; en

comp. as.t. ā] le nombre huit ‖ gr. oκτω ; lat. octo ;
ang. eight ; all. acht ; fr. huit.
a£A as.t. ā iic. pour as.t.an.
as.t. ādaśan [daśan] num. pers. 18.
as.t. āpada [pada] n. échiquier ; jeu d’échecs.
as.t. āvakra [vakra] m. myth. [AG.] np. du

jeune mystique As.t.āvakra “Estropié huit fois”,
fils du brahmane Kahod. a ; encore dans le ventre
de sa mère, il écoutait son père réciter le Veda,
et le corrigeait lorsqu’il faisait une erreur ; son
père le maudit, et il naquit infirme ; à l’âge de
12 ans il alla à la cour de Janakarāja pour l’ins-
truire sur la nature du Soi [ātman] ; il obtint de
retrouver son père, et redressa son corps en fai-
sant un bain sacré.

as.t. āvakraḡıtā [ḡıtā] f. lit. np. de
l’As.t.āvakraḡıtā [AG.], poème mystique de
la philosophie advaita, composé par un mâıtre
anonyme de l’école de Śaṅkara1 ; on l’appelle
aussi As.t.āvakrasam. hitā.

as.t. āvakrasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de
l’As.t.āvakrasam. hitā ; cf. As.t.āvakraḡıtā.

as.t. āvim. śa [vim. śa] a. m. n. f. as.t. āvim. ś̄ı vingt-
huitième | en 28 parties.

as.t. āvim. śati [vim. śati] f. vingt-huit.
a£Adf as.t. ādaśa iic. pour as.t. ādaśan.
as.t. ādaśāks.ara [aks.ara] a. m. n. f.

as.t. ādaśāks.ar̄ı constitué de 18 syllables.
as.t. ādaśāks.aramantra [mantra] n. man-

tra de 18 syllabes utilisé not. pour le
culte de Jagannātha (kl̄ım. ks.n. āya govindāya
gop̄ıjanavallabhāya svāhā).
aE£ ás.t. i [aś1-ti] f. réussite | pépin, noyau.√
aŝ as1 v. [2] pr. (ásti) pft. (āsa) impft.

(ās̄ıt) opt. (syāt) imp. (edhi) ppr. (sat) être,
exister ; être présent ; devenir ; avoir lieu, habi-
ter | échoir à, appartenir à qqn. 〈g.〉 ‖ lat. est ;
ang. is ; all. ist ; fr. être.
asmi je suis.
asti adv. il y a ; qu’il en soit ainsi.
asti mama j’ai.
... asti salut à ...
astu [imp.] soit ! d’accord !
evam astu ainsi soit il ; bien.
evam syāt il se pourrait.
āsa il advint que.
ās̄ıt adv. il était une fois.√

aŝ as2 v. [4] pr. (ásyati) v. [1] pr. (asati)
pft. (āsa) impft. (āsyat) pp. (astá) pf. (ati, adhi,

abhi, ut, ni, nis, pari, pra, vi, sam) jeter, lancer ;
brandir (une arme) | rejeter, repousser — ps.
(asyate) être lancé ; être rejeté — ca. (āsayati)
faire lancer ; faire jeter.
�aŝ -as forme des s. n.
as\y� t asam. yuta var. asam. yutta [a-sam. yuta]

a. m. n. f. asam. yutā non joint, séparé.
asam. yutta hastau mains non jointes.
as\fEÄ asam. śakti [a-sam. śakti] f. phil. [YV.]

l’indifférence aux pouvoirs surnaturels, 5e ni-
veau de connaissance [jñānabhūmikā].
as\fy asam. śaya [a-sam. śaya] m. absence de

doute ; certitude.
asam. śayam adv. sans aucun doute.
as\-k� t asam. skr.ta [a-sam. skr.ta] a. m. n.

f. asam. skr.tā non préparé, non décoré ; non
consacré ; brut | non raffiné, grossier (langage).
as\ht asam. hata [a-sam. hata] a. m. n. f.

asam. hatā isolé, dispersé ; désuni, en désaccord.
as\ Adyt̂ asam. hrādayat [a-sam. hrādayat] a.

m. n. f. asam. hrādayat̄ı qui ne fait pas cliqueter.
ask� t̂ asakr.t [a-sakr.t] adv. répétitivement ;

souvent | math. par un procédé itératif, par
récurrence.
asÄ asakta [a-sakta] a. m. n. f. asaktā non

arrêté, non empêché | libre, indépendant | phil.
détaché du monde et des passions.
asaktam sans obstacle ; sans résistance.
asEÄ asakti [asakta] f. détachement | phil.

détachement du monde et des passions.
as\Hy asam. khya var. asaṅkhya [a-sam. khya]

a. m. n. f. asam. khyā innombrable.
asam. khyeya var. asaṅkhyeya [-̄ıya] a. m. n.

f. asam. khyeyā innombrable — n. multitude ;
nombre incommensurable.
as½ asaṅga [a-saṅga] a. m. n. f. asaṅgā

détaché, libre ; indépendant ; qui se meut sans
obstacle | détaché du monde, indifférent, libéré
— m. absence d’attachement |hist. np. d’Asaṅga
“Libéré”, frère de Vasubandhu, philosophe
bouddhiste du 4e siècle de doctrine idéaliste
[vijñānavāda] ; ont lui doit not. l’Abhidharma-
samuccaya.
as\gt asam. gata var. asaṅgata [a-sam. gata] a.

m. n. f. asam. gatā non conforme, inconvenant ;
malvenu, déplacé.
asQC� dý asacchūdra [a-sacchūdra] a. m. n. f.

asacchūdrā soc. śūdra de mauvaise conduite.
ast̂ ásat [a-sat] a. m. n. f. asat̄ı mauvais,

injuste, méchant ; faux, inexistant — n. néant ;
mal, mensonge |phil. le Néant ; l’irréel — f. asat̄ı
femme infidèle ; femme libertine.

asatkārya [kārya] n. occupation blâmable.
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asatkāryavāda [vāda] m. phil. discours
pernicieux | phil. [sām. khya] doctrine réfutant
la nécessaire pré-existence d’un effet dans sa
cause ; opp. satkāryavāda.

asatkhyāti [khyāti] f. bd. théorie de la per-
ception de l’irréel.

asadvāda [vāda] m. doctrine hétérodoxe ;
discours trompeur.
as(y asatya [a-satya] a. m. n. f. asatyā faux,

trompeur — n. fausseté ; tromperie.
asatyavādin [vādin] agt. m. f. asatyavād̄ı qui

ment.
asatyasam. dha [sam. dhā2] a. m. n. f.

asatyasam. dhā [“qui ne tient pas sa parole”]
trâıtre, déloyal.
asDArZ asadhāran. a [a-sadhāran. a] a. m. n. f.

asadhāran. ı̄ spécial, particulier, spécifique | rare,
extraordinaire | phil. [nyāya] caractérise la per-
ception [pratyaks.a] spécifique ; on en dénombre
3 sortes : sāmānyalaks.an. a qui utilise l’analogie,
et reconnâıt un type universel par son signe,
jñānalaks.an. a qui fait appel aux connaissances,
not. au sens commun ou à la mémoire, et yogaja,
perception obtenue par le yoga — n. propriété
spécifique.
asn̂ asán [relié à ásr. j] n. [sg. nom. acc. asr.k]

sang.
asn asana [as2-ana] n. qui sert à lancer ; fait

de lancer — f. asanā véd. missile ; flèche.
as\t� £ asam. tus.t.a var. asantus.t.a [a-sam. tus.t.a]

a. m. n. f. asam. tus.t. ā mécontent ; insatisfait.
asantus.t.o dvijo nas.t.ah. Un brahmane insatisfait
est perdu.
as\Ed`D asam. digdha var. asandigdha [a-

sam. digdha] a. m. n. f. asam. digdhā clair ; non
ambigu ; sans confusion — n. gram. absence
d’ambigüıté.
asEp�X asapin. d. a [a-sapin. d. a] m. soc. parent

éloigné.
as<y asabhya [a-sabhya] a. m. n. f. asabhyā

impropre, malpoli, vulgaire ; not. langage vul-
gaire.
asm asama [a-sama] a. m. n. f. asamā inégal.
asmÒs asamañjasa [a-samañjasa] a. m. n. f.

asamañjasā inapproprié, malvenu ; incapable —
m. bon à rien — n. impropriété, non conformité ;
inopportunité — m. asamañjas var. asamañja
myth. np. d’Asamañjā ou Asamañja “Impie”,
fils du roi Sagara par Keśin̄ı1 ; il était pervers,
s’amusant à noyer les enfants dans la Sarayū, et
fut renié par son père ; son fils Am. śumān était
juste et bon.
asmT asamartha [a-samartha] a. m. n. f. asa-

marthā impropre ; inutile ; incapable (de 〈inf.

dat. loc.〉) | gram. (mot composé) ne formant
pas un constituant syntaxique.
as\pE� asam. patti var. asampatti [a-

sam. patti] f. insuccès ; infortune.
as\þâAt asam. prajñāta var. asamprajñāta [a-

sam. prajñāta] a. m. n. f. asam. prajñātā phil.
[yoga] qualifie l’état où le yogin, par l’arrêt de
la pensée, a perdu la conscience du monde ; cf.
cittavr.ttinirodha.
as\b� asam. baddha var. asambaddha [a-

sam. baddha] a. m. n. f. asam. baddhā détaché,
déconnecté ; dissocié | incohérent.
as\b�D asam. bandha var. asambandha [a-

sam. bandha] a. m. n. f. asam. bandhā sans lien
de parenté ; sans relation.
as\Bv asam. bhava var. asambhava [a-

sam. bhava] m. inapplicabilité.
as\BA&y asam. bhāvya var. asambhāvya [a-

sam. bhāvya] a. m. n. f. asam. bhāvyā qui ne peut
pas se produire ; impossible.
as\B� Et asam. bhūti var. asambhūti [a-

sam. bhūti] f. phil. le Non-manifesté.
ash asaha [a-saha1] a. m. n. f. asahā im-

patient ; qui ne supporte pas, qui n’endure pas
| incapable de 〈inf.〉.
asADArZ asādhāran. a [a-sādhāran. a] a. m. n.

f. asādhāran. ā seul en son genre, unique.
asAD� asādhú [a-sādhu] a. m. n. f. mauvais ;

méchant ; faux — m. mauvais homme — n. mal ;
malheur ; faute — interj. (désapprobation) mal-
heur ! honte !.
asādhúnā défavorablement.
sādhvasādhún̄ı le bien et le mal.
asA@y asādhya [a-sādhya] a. m. n. f. asādhyā

impossible, irréalisable, dont on ne peut venir à
bout.
aEs aśı [as2] m. épée, glaive | véd. couteau

sacrificiel — f. as̄ı géo. np. de la petite rivière
As̄ı près de Bénarès ‖ lat. ensis.

asikalaha [kalaha] m. combat à l’épée.
asidhārā [dhārā2] f. fil de l’épée.
asidhārāvrata [vrata] n. vœu très difficile ;

not. pour un brahmacārin, de passer la nuit dans
le lit d’une jolie femme sans éprouver de désir.

asidhenu [dhenu] f. [“substitut d’épée”]
dague.

asiloman [loman] m. myth. np. de l’asura
Asilomā, premier ministre du tyran Mahis.a.
aEst asita a. m. n. f. asikn̄ı noir, sombre

| myth. [Rām.] np. du roi d’Ayodhyā Asita “le
Sombre”, fils de Bharata4, père de Sagara | bd.
np. d’Asita1, ermite qui reconnut le nouveau-né
Siddhārtha comme le futur Buddha ; il pleura,
triste de devoir mourir avant que de pouvoir
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connâıtre son enseignement — f. asikn̄ı nuit
| myth. np. d’Asikn̄ı “Nuit”, épouse de Daks.a,
mère de Sat̄ı.
aEs� asiddha [a-siddha1] a. m. n. f. asiddhā

inaccompli, inachevé, incomplet ; imparfait ; non
démontré ; impuissant | inexistent |gram. (règle)
non appliquée dans le contexte courant.

asiddhakān. d. a [kān. d. a] n. gram. ensemble des
trois dernières sections de l’As.t.ādhyāȳı (à partir
de la deuxième section du huitième livre) ; syn.
tripād̄ı.

asiddhavat [-vat] a. m. n. f. asiddhavat̄ı
gram. (règle) dont on ignore l’application dans
le contexte courant.
aEsE� asiddhi [a-siddhi] f. échec | phil.

[logique] énoncé non établi ; incomplétude.
as� ásu [as1] m. souffle vital, esprit vital ; vie,

vigueur | pl. ásavas élan vital : instinct animal.
asutr.p [tr.p2] a. m. n. f. qui dérobe ou profite

de la vie d’un autre | épicurien, voué aux joies
du monde.

asutr.pa a. m. n. f. asutr.pā id.
asutyāga [tyāga] m. suicide.
ásun̄ıti [n̄ıti] f. phil. conduite de vie dans

l’au-delà | myth. le monde des esprits ; sa per-
sonnification Asun̄ıti “Celle qui conduit les es-
prits”.
as� K asukha [a-sukha] n. chagrin.
as� t� p̂ asutr.p2 [a-sutr.p] a. m. n. f. insatiable.
as� �v asunvá [a-sunva] a. m. n. f. asunvā véd.

[“qui ne presse pas (le soma)”] indifférent aux
dieux, athée.
as� r ásura [asu-ra] a. m. n. f. asur̄ı im-

matériel, surnaturel — m. véd. [“mâıtre du
souffle vital”] un titan-asura, être surnatu-
rel précédant l’organisation du cosmos | pl.
asurās myth. les titans ; parmi eux les ra-
dieux [āditya], notamment Varun. a et Mitra, se
rangèrent parmi les dieux ; les autres devinrent
des êtres néfastes, ennemis des êtres de lumière
[sura] ; ils disputèrent en vain aux dieux [deva]
l’élixir d’immortalité [amr.ta] lors du barratage
de l’océan de lait primordial [ks. ı̄rodamathana] ;
leur précepteur est Uśanā ; cf. daitya, dānava,
Naraka — f. asur̄ı myth. démon femelle ‖ aves-
tique ahura ; lex. a-sura.

asuravivāha [vivāha] m. soc. mode de ma-
riage par achat de la mariée.
as� y asuryá [asura-ya] a. m. n. f. asuryā im-

matériel ; divin | relatif aux asurās — n. phil.
spiritualité ; nature divine.
as� asū [vn. asūya] v. [10] pr. (asūyáti) être

impatient ; être mécontent ; envier 〈dat.〉 | en
vouloir à 〈acc.〉 ; s’irriter de 〈acc. g.〉.

as� y asūya [asu] a. m. n. f. asūyā [“qui
en veut à la vie”] envieux, malveillant — f.
asūyā envie, malveillance ; jalousie | impatience ;
mécontentement, indignation ; fait de détracter.
as� y asūrya [a-sūrya] a. m. n. f. asūryā à

l’ombre, dans l’obscurité | démoniaque, impie ;
maléfique.
asūryam. paśya a. m. n. [“qui ne voit pas la
lumière du jour”] se dit des femmes d’un harem.
as� ĵ ásr. j n. [sg. nom. acc. asr.k] sang.
asO asau pn. dém. m. [sg. nom. asau, acc.

amum, i. amun. ā, dat. amus.mai, abl. amus.māt,
g. amus.ya, loc. amus.min ; du. nom. acc. amū, i.
dat. abl. amūbhyām, g. loc. amuyos ; pl. nom.
amı̄, acc. amūn, i. amı̄bhis, dat. abl. amı̄bhyas,
g. amı̄s. ām, loc. amı̄s.u] ce, cet, celui-là, celle-
là, ces-là (au loin) | tel ; untel — f. [sg. nom.
asau, acc. amūm, i. amuyā, dat. amus.yai, abl.
g. amus.yās, loc. amus.yām ; du. nom. acc. amū,
i. dat. abl. amūbhyām, g. loc. amuyos ; pl. nom.
acc. amūs, i. amūbhis, dat. abl. amūbhyas, g.
amūs. ām, loc. amūs.u] cette, celle-là, celles-là —
n. cf. adas.
asāv amutra ayam asmin Celui-là dans ce monde
là, celui-ci dans ce monde ci.
a-t ásta [pp. as2] a. m. n. f. astā lancé, jeté ;

abandonné — n. coucher du soleil ; disparition ;
fin, mort | patrie, demeure — m. montagne du
couchant.
astam 〈vb. mouvement〉 rentrer chez soi, se cou-
cher ; disparâıtre à l’horizon ; mourir.
astam gam disparâıtre derrière l’horizon (se dit
du soleil et d’autres corps célestes).
astam i se coucher (lune, soleil).

astaprahara [prahara] m. soc. garde du cou-
chant (de 14 h au soleil couchant).

astamauna [mauna] a. m. n. f. astamaunā
ayant renoncé au silence.
aE-t asti [as1] ind. alors (au début de fables)

— f. existence | myth. np. de Asti “Existence”,
fille de Jarāsandha, épouse de Kam. sa.
a-t� astr. [as2-tr. ] agt. m. f. astr̄ı [sg. nom. astā,

acc. astāram] qui lance.
a-t�y asteya [a-steya] n. respect de la pro-

priété, absence de vol, honnêteté | phil. la pro-
bité, une des vertus [yama1] du yoga.
a-/ astra [as2-tra] n. arme de jet, javelot,

projectile ; arme en gén. | art de l’archer |myth.
mantra-projectile.
a-Tn̂ asthán n. os ; squelette ; noyau | var.

ásthi id. ‖ gr. oστεoν ; lat. ossis ; fr. os.
a-TAvr asthāvara [a-sthāvara] a. m. n. f.

asthāvarā qui ne se tient pas debout ; qui ne se
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tient pas droit ; qui bouge.
aE-T ásthi cf. asthan.
asthisam. ghāta [sam. ghāta] m. méd. articula-

tion.
a-pf asparśa [a-sparśa] m. absence de

contact.
a-p� ft̂ aspr. śat [a-spr. śat] a. m. n. f. aspr. śat̄ı

ne touchant pas ; sans contact.
a-p� [y aspr. śya [a-spr. śya] a. m. n. f. aspr. śyā

qui ne doit pas être touché, intouchable ; qu’on
ne doit pas mentionner.
a-p� £ aspr.s.t.a [a-spr.s.t.a] a. m. n. f. aspr.s.t. ā qui

n’est pas touché ; non mentionné, à quoi l’on n’a
pas fait allusion.
a-mt̂ asmát [abl. pl. aham] ind. de nous |var.

asmattas id.
asmad̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. asmad̄ıyā notre, le

nôtre.
a-m<ym̂ asmabhyam [dat. pl. aham] ind.

pour nous.
a-mAk asmāka [asmākam] a. m. n. f. asmākā

nôtre.
a-mAkm̂ asmākam [g. pl. aham] ind. à nous,

de nous.
a-mAt̂ asmāt [abl. ayam] ind. de ce.
a-mAn̂ asmān [acc. pl. aham] ind. nous.
a-mAEBŝ asmābhis [i. pl. aham] ind. par nous.
a-mAs� asmāsu [loc. pl. aham] ind. en nous.
aE-mtA asmitā [asmi-tā] f. conscience de soi ;

sentiment du moi, égotisme | égöısme | phil.
[yoga] pure expérience du soi.
aE-mn̂ asmin [loc. ayam] ind. dans ce.

asmin loke adv. en ce monde, ici-bas.
a-m� Et asmr.ti [a-smr.ti] f. impossibilité de se

souvenir ; oubli.
a-m{ asmai [dat. ayam] ind. à ce.
a-y asya [g. ayam] ind. de ce.
a-yAm̂ asyām [loc. iyam] ind. dans cette.

asyām rātryām adv. cette nuit.
a-yAŝ asyās [abl. iyam] ind. de cette — g.

id.
a-y{ asyai [dat. iyam] ind. à cette.
aú asra [relié à asr.j] n. var. aśra1 sang |math.

angle.
asrapa var. aśrapa [pa1] a. m. n. f. asrapā

buveur de sang — m. myth. vampire ; cf. rāks.asa
— f. asrapā sangsue |myth. furie ; cf. d. ākin̄ı.
a-vpt̂ ásvapat [a-svapat] a. m. n. f. qui ne

dort pas.
a-v-T asvastha [a-svastha] a. m. n. f.

asvasthā malsain, malade ; mal à l’aise |
dépendant ; qui ne se contrôle pas.

a-v�d asveda [a-sveda] a. m. n. f. asvedā sans
sueur.√

aĥ ah pft. (āha) pf. (pra) parler ; considérer
comme | dire (qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈dat. acc.〉) ‖
lat. aio, adagium.
āhur on dit que ; ils disent que.
ah áha1 interj. certes, bien sûr, exactement.
ah aha2 ifc. pour ahan.
aht áhata [a-hata] a. m. n. f. ahatā non

frappé | neuf (se dit d’un vêtement non encore
lavé).
ahn̂ áhan var. ahar n. [sg. nom. ahar ; i.

ahnā ; loc. áhani ; loc. ahni ; en comp. aha] jour
(opp. nuit [rātri]) | jour, journée | myth. np.
d’Ahar, le Jour personnifié, l’un des 8 Trésors
[vasu] — n. áha ifc. véd. jour de — m. ahá ifc.
jour de.
ahm̂ aham pn. pers. 1ère pers. [sg. nom.

aham, acc. mām, i. mayā, dat. mahyam, abl.
mat, g. mama, loc. mayi, ou cl. acc. mā5, ou
cl. dat. g. me, ou cl. abl. mattas ; du. nom.
acc. āvām, i. dat. abl. āvābhyām, g. loc. āvayos,
ou cl. acc. dat. g. nau2 ; pl. nom. vayam, acc.
asmān, i. asmābhis, dat. asmabhyam, abl. as-
mat asmattas, g. asmākam, loc. asmāsu, ou cl.
acc. dat. g. nas1] je, moi ; nous ‖ lat. ego ; ang.
me, us ; fr. moi, me.
aham. kr. être conscient de son individualité.

aham. vādin [vādin] a. m. n. f. aham. vādin̄ı
[“qui ne parle que de soi”] vaniteux, vantard.

aham. kāra var. ahaṅkāra [kāra] m. le moi,
la personnalité, le sentiment d’individualité |
égöısme, amour-propre ; orgueil |phil. [sām. khya]
le Moi, essence [tattva] de l’ego ; [vedānta]
son siège est le cœur, où il renferme citta ;
c’est un constituant de l’instrument interne
[antah. karan. a].

aham. kr.ta var. ahaṅkr.ta [kr.ta] a. m. n.
f. aham. kr.tā orgueilleux, imbu de soi-même ;
égöıste — f. aham. kr.ti orgueil, égöısme.

aham. buddhi var. ahambuddhi [buddhi] f.
fierté, orgueil.
ahr̂ áhar cf. ahan.

ahar ahah. adv. de jour en jour.
aharnísa [nísa] n. un jour et une nuit.

aharnísam adv. jour et nuit ; constamment.
ahSyA ahalyā [a-halya] f. myth. [Rām.] np.

de la très belle Ahalyā “l’Immaculée”, Ève in-
dienne, première femme créée par Brahmā, qui
la mit sous la garde de Gautama de nombreuses
années ; celui-ci n’ayant pas montré de concu-
piscence, Brahmā la lui donna pour épouse ; elle
fut séduite par Indra qui avait pris son appa-
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rence ; Gautama, les surprenant, maudit Indra
de perdre ses testicules, et changea Ahalyā en
pierre ; elle dut attendre des milliers d’années
que Rāma vienne la rendre à la vie ; symbole
de l’attirance féminine, sa faute la priva du pri-
vilège de la beauté.
ahŝ áhas cf. ahan.
ahorātrá [rātra] n. jour et nuit.
ah-t ahastá [a-hasta] a. m. n. f. ahastā sans

mains.
ahh ahaha interj. malheur ! | joie !
ahAy ahārya [a-hārya] a. m. n. f. ahāryā qui

ne peut être volé.
ahāryatva [-tva] n. inaliénabilité.
aEh áhi m. serpent |myth. dragon ; not. Vr.tra,

dragon du ciel ‖ lat. anguis ; fr. anguille.
áhigopā [gopā] a. m. f. ayant le dragon

comme gardien.
ahicchattra [chattra] m. géo. np. du pays

Ahicchattra au nord du Gange, partie nord du
Pañcāla ; myth. [Mah.] Dron. a le confisqua à
Drupada pour y faire régner son fils Aśvatthāmā
— f. ahicchattrā géo. np. d’Ahicchattrā sa ca-
pitale ; mod. village à l’ouest de mod. Bareilly,
Uttar Pradesh.

ahitun. d. a [tun. d. a] n. gueule de serpent.
áhitun. d. ika var. āhitun. d. ika [-ika] m. mon-

treur de serpent.
ahirbudhnya [budhnya] m. myth. np. d’Ahir-

budhnya “Serpent de mer”, l’un des 11 souffles
divins [marut] ; astr. il préside le naks.atra
Uttarapros.t.hapadās (γ de Pégase et α d’An-
dromède).

ahivat [-vat] adv. comme un dragon.
áhihata [hata] a. m. n. f. ahihatā tué par un

serpent.
ahihátya [hatya] n. myth. combat (d’Indra)

avec le dragon (Vr.tra) ; meurtre du dragon.
aEh\sA áhim. sā [a-him. sā] f. non nuisance ; non-

violence, respect de la vie ; non-résistance au
mal par la violence ; absence de mauvaises in-
tentions ou de préjudice | phil. la bienveillance
(en actes, paroles et pensées), une des vertus
[yama1] du yoga | myth. np. d’Ahim. sā “Bien-
veillance”, épouse de Dharma, mère de Nara.
aEht ahita [a-hita2] a. m. n. f. ahitā

désagréable, désavantageux ; ennemi, nocif — n.
dommage causé, mal.
aãZAn áhr.n. āna [a-hr.n. āna] a. m. n. f. ahr.n. ānā

véd. n’étant pas en colère.
aho aho interj. oh ! ah ! (surprise, plaisante ou

non) — part. excl. quel ... ! comme ... !
aho bata hélas !

a¡ ahna [ahan] ifc. m. jour de.
ahnāya dat. adv. rapidement.

aA ā
aA ā pf. à, vers (le locuteur) 〈vb. de

mouvement〉 (sens réfléchi) | un peu, tirant sur
〈s. de couleur ou quantité〉 (ex. ān̄ıla bleuâtre,
os.n. a tiède) — prép. depuis 〈abl.〉 ; jusqu’à, et
même jusqu’à, aussi loin que 〈abl.〉 — conj. de
plus, et même ‖ lat. ā.
ca ... ā à la fois ... et.
ā evam en est-il donc ainsi ?.
ā samudrāt jusqu’à la mer.
aAkr ākara [ākr̄. ] m. [“qui donne en abondan-

ce”] accumulation, abondance ; mine ; origine.
aAkrZ ākaran. a [ākr. ] n. appel ; convocation

— f. ākaran. ā id.
aAkẐ ākarn. [ā-karn. ] v. [10] pr. (ākarn. ayati)

pp. (ākarn. ita) pfp. (ākarn. ya) entendre ; écouter,
prêter l’oreille ; tendre l’oreille.
aAkZ ākarn. a [ā-karn. a] a. m. n. f. ākarn. ı̄ qui

prête l’oreille, qui écoute.
ākarn. am adv. (tirée) depuis l’oreille (se dit d’une
flèche).

ākarn. amūlam [mūla] adv. jusqu’à l’oreille.
aAkq ākars.a [ākr.s. ] m. attraction, fascination

| aimant | jeu de dés.
ākars.aka [-ka] a. m. n. f. ākars. ikā attrayant,

plaisant — f. ākars. ikā “Plaisance” (qualife une
ville) ; cf. ākhyā2.

ākars.akr̄ıd. ā [kr̄ıd. ā] f. jeu de dés, l’un des 64
arts [kalā].
aAkA°̂ ākāṅks. [ā-kāṅks. ] v. [1] pr. (ākāṅks.ati)

pp. (ākāṅks. ita) désirer, souhaiter ; aspirer
à 〈acc. g.〉 | gram. requérir des actants
supplémentaires pour avoir un sens.
aAkA° ākāṅks.a [ākāṅks. ] a. m. n. f. ākāṅks. ā

gram. qui requiert des actants supplémentaires
pour avoir un sens — f. ākāṅks. ā désir, sou-
hait | gram. dépendance sémantique ; valence ;
présupposition.

ākāṅks. in [-in] ifc. agt. m. f. ākāṅks. in. ı̄ qui
désire, qui espère.
aAkA°̂y ākāṅks.ya [pfp. [1] ākāṅks. ] a. m. n. f.

ākāṅks.yā désirable.
aAkAr ākāra1 [vr. ākr. ] m. forme, figure, as-

pect, extérieur ; apparence ; expression | phil.
forme structurée, objet direct de la perception.

ākāravat [-vat] a. m. n. f. ākāravat̄ı bien
formé, bien fait, de bon aspect.
aAkAr ākāra2 [(ā)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ā’.
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ākārānta [anta] a. m. n. f. ākārāntā gram.
(mot) terminé par ‘ā’.
aAkArZ ākāran. a [ākāra1-na] n. rassemble-

ment ; appel, invocation.
aAkAf̂ ākāś [ā-kāś] v. [1] pr. md. (ākāśate)

pp. (ākāśita) regarder, reconnâıtre.
aAkAf ākāśa [ākāś] n. [“visibilité”] es-

pace, air, ciel | phil. l’Espace ou Éther, l’une
des 9 substances [dravya1] du vaíses. ika, l’un
des 5 éléments [bhūta] du sām. khya ; son
pañcabhūtasthala est Cidambara-Nat.arāja |
phil. l’Impulsion primordiale (proprement l’éveil
de la manifestation) |math. zéro |mod. (commu-
nication) sans fil, radiodiffusion ; ondes, rayon-
nement.

ākāśagarbha [garbha] m. bd. [vajrayāna]
np. de l’accompli [bodhisattva] Ākāśagarbha
“Réceptacle de Vide” ; on l’invoque pour
améliorer sa mémoire et ses capacités intellec-
tuelles, et pour obtenir l’habileté manuelle.

ākāśamudrā [mudrā] f. geste de la main où le
majeur est replié par le pouce, les autres doigts
étant étendus.

ākāśavat [-vat] a. m. n. f. ākāśavat̄ı spacieux
| (se dit des doigts) écarté.

ākāśávān. ı̄ [vān. ı̄] f. voix céleste, voix descen-
dant des cieux |phil. voix intérieure |mod. [“voix
des airs”] radio.
iyam ākāśavān. ı̄ mod. ici la radio.
aAkFZ āk̄ırn. a [ā-k̄ırn. a] a. m. n. f. āk̄ırn. ā rem-

pli de.
aAk� Ñn ākuñcana [ā-kuñcana] n. contraction

| phil. [vaíses. ika] l’activité [karman] de contrac-
tion.
aAk� l̂ ākul [vn. ākula] v. [10] pr. (ākulayati)

pp. (ākulita) remplir de confusion, troubler.
aAk� l ākula [ākr̄. ] a. m. n. f. ākulā recouvert,

jonché de ; rempli de, plein | (au fig.) troublé,
agité ; confus, perplexe ; désordonné, débordé.
ākulam adv. dans la confusion, avec trouble.
aAk� Elt ākulita [pp. ākul] a. m. n. f. ākulitā

désorienté, désemparé.
aAk� ākū [ā-kū] v. [1] pr. md. (ākuvate) sou-

haiter, désirer.
aAk� t ākūta [ākū] n. intention.
aAk� ākr. [ā-kr.1] v. [8] pr. (ākaróti) pp. (ākr.ta)

pf. (apa, upa, nis, vi) rapprocher ; appeler, in-
voquer — ps. (ākriyate) prendre forme — ca.
(ākārayati) faire venir, créer.
aAk� Et ākr.ti [ākr.-ti] f. forme, extérieur, as-

pect ; apparence | phil. forme générique, genre,
classe, type ; syn. jāti ; opp. vyakti.

ākr.tigan. a [gan. a] a. m. n. f. ākr.tigan. ā gram.
paradigmatique, générique — m. gram. classe de

mots, nommée par un membre caractéristique,
comme pr.s.odara.
aAk� q̂ ākr.s. [ā-kr.s. ] v. [1] pr. (ākars.ati) pp.

(ākr.s.t.a) attirer, tirer vers soi, amener à soi ; tirer
(not. la flèche sur la corde de l’arc) | séduire.
aAk� £ ākr.s.t.a [pp. ākr.s. ] a. m. n. f. ākr.s.t. ā tiré

(glaive), bandé (arc).
aAk� ākr̄. [ā-kr̄. ] v. [6] pr. (ākirati) pp. (āk̄ırn. a)

répandre sur, verser.
aA�m̂ ākram [ā-kram] v. [1] pr. (ākrāmati)

pp. (ākrānta) abs. (ākramya) s’approcher de, al-
ler vers, rendre visite à | fouler aux pieds ; peser
sur 〈acc.〉 ; saisir, attaquer — ca. (ākrāmayati)
faire entrer.
aA�My ākramya [abs. ākram] ind. ayant at-

taqué.
aA�A�t ākrānta [pp. ākram] a. m. n. f.

ākrāntā visité, fréquenté ; atteint ; dépassé |
attaqué, saisi, battu | marqué de, opprimé par,
en proie à ; chargé de, rempli de 〈i.〉.
aA�� f̂ ākruś [ā-kruś] v. [1] pr. (ākrośati) pp.

(ākrus.t.a) appeler en criant ; injurier, maudire.
aA�� £ ākrus.t.a [pp. ākruś] a. m. n. f. ākrus.t. ā

injurié.
aAE"p̂ āks. ip [ā-ks.ip] v. [1] pr. (āks. ipati) pp.

(āks. ipta) pf. (sam) enlever ; tirer à soi ; ti-
rer de 〈abl.〉 | railler ; provoquer, défier — ca.
(āks.epayati) faire verser ; renverser.
aA"�p āks.epa [āks. ip] m. enlèvement, arrache-

ment | offense, blâme ; objection | gram. fait de
postuler ; ellipse.
mama tu āks.epah. nāsti je n’y ai pas d’objection.

āks.epasamādhāna [samādhāna] n. lit. rhét.
réponse aux objections, technique de débat
scholastique.
aAKr ākhara [ā-kha-ra] m. repaire, tanière.
aAKAX ākhād. a m. gymnase | soc. ordre

d’ascètes militants.
aAK� ākhú [ā-khan] m. [“qui creuse un ter-

rier”] souris, rat ; taupe.
ākhudam. śita [dam. śita] a. m. n. f.

ākhudam. śitā mordu par un rat.
aAHyA ākhyā1 [ā-khyā] v. [2] pr. (ākhyāti)

pp. (ākhyāta) pfp. (ākhyātavya) pf. (anu, prati,
vi) dire, raconter ; annoncer ; appeler 〈2 acc.〉
— ps. (ākhyāyate) s’appeler, se nommer — ca.
(ākhyāpayati) pp. (ākyāpita) faire connâıtre.
aAHyA ākhyā2 [ākhyā1] f. nom | compte, to-

tal — ifc. de nom ; ex. ākars. ikākhyā (ville) ap-
pelée Plaisance — m. n. ākyhya ifc. id. ; ex.
prasaṅgākya (vice) de nom l’addiction.
aAHyAt ākhyāta [pp. ākhyā1] a. m. n. f.

ākhyātā dit, raconté, annoncé | appelé — n.
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gram. [Yāska] forme verbale finie ; opp. dhātu
(racine).

ākhyātārtha [artha] m. gram. sens des formes
verbales.
aAHyAt&y ākhyātavya [pfp. [3] ākhyā1] a. m.

n. f. ākhyātavyā à dire ; à déclarer ; à annoncer,
à révéler.
aAHyAEt ākhyāti [ākhyā1-ti] f. récit, rapport ;

déclaration.
aAHyAn ākhyāna [ākhyā1-na] n. conte, récit ;

communication, exposé.
aAHyAEpt ākhyāpita [ca. pp. ākhyā1] a. m. n.

f. ākhyāpitā rendu célèbre.
aAHyAEykA ākhyāyikā [ākhyā1-ika] f. conte,

histoire, récit ; not. genre de poème dynastique
en prose — m. ākhyāyika ifc. histoire de.
aAgQCt̂ āgacchat [ppr. āgam] a. m. n. f.

āgacchant̄ı venant.
aAgt āgata [pp. āgam] a. m. n. f. āgatā sur-

venu, arrivé — n. action d’arriver, de se pro-
duire ; avènement, production |événement, chose
arrivée ou qui s’est produite ; accident.
aAgEt āgati [ā-gati] f. arrivée ; avènement |

origine, création.
aAg�t� āgantu [āgam-tu] m. arrivée ; nouvel

arrivant, hôte.
aAgm̂ āgam [ā-gam] v. [1] pr. (āgacchati) pp.

(āgata) pf. (abhi, prati, sam) arriver à ou dans ;
venir de 〈abl.〉 | aller vers ; survenir, se produire
| avoir recours à ; tomber dans, encourir.
aAgm āgama [āgam] a. m. n. f. āgamā qui

arrive, qui se rapproche ; qui aborde — m. ar-
rivée, approche ; acquisition |moyen, accès ; ori-
gine, tradition, savoir ; autorité | soc. texte re-
ligieux ; tradition sacrée, not. d’Inde du Sud
| gram. juxtaposition, affixation ; opp. ādeśa |
gram. accrément (par préfixe de la particule pri-
vative ‘a’) ; modification d’un thème en gén. —
n. [́saivāgama] lit. [“ce qui provient de Śiva”]
tantra shiväıte sous la forme d’un dialogue où
Śiva répond à des questions de Śakti ; on en
dénombre traditionnellement 28 ; opp. nigama
| [pañcarātrāgama] lit. sam. hitā vishnouite | bd.
recueil de la Loi | jn. recueil canonique jaina.
vars. āgame adv. à l’approche de la mousson ; la
mousson étant venue.
aAgmn āgamana [āgam-ana] n. approche, ar-

rivée ; retour.
punar āgamana retour.
aAgŝ āgas n. péché, faute, offense, mal.
āgaskr.ta [kr.ta] a. m. n. f. āgaskr.tā malfai-

sant.
aAgAEmk āgāmika [āgam-ika] a. m. n. f.

āgāmikā concernant le futur.

aAgAEmn̂ āgāmin [āgam-in] a. m. n. f. āgāmin̄ı
qui vient, qui arrive ; à venir |phil. part du karma
à venir.
aAgAr āgāra var. agāra n. logement, habita-

tion, maison.
aAE`n£oEmk āgnis.t.omika [vr. agnis.t.oma-ika]

a. m. n. f. āgnis.t.omikā soc. qui étudie
l’Agnis.t.oma.
aA`nFD} āgn̄ıdhra [vr. agni-dhr. ] m. véd. prêtre

entretenant le feu sacré | myth. np. d’Āgn̄ıdhra
“qui entretient l’Autel”, fils de Priyavrata.
aA`n�y āgneyá [vr. agni-ya] a. m. n. f. āgneȳı

inflammable | igné ; chaud et sec ; de caractère
ardent (opp. saumya) | myth. relatif à Agni ou
au feu sacré | au Sud-Est |myth. cf. āgneyāstra.

āgneyāstra [astra] n. myth. np. de l’arme
magique Āgneya “missile d’Agni”, arme ma-
gique ; Sagara la reçut d’Aurva ; [Mah.] Arjuna
la reçut de Dron. a, et s’en servit pour se défendre
d’Aṅgāraparn. a avant de lui en enseigner l’usage.
aAg}yZ āgrayan. a [vr. agra] m. véd. première

libation de soma dans le rite de l’agnis.t.oma —
n. soc. sacrifice des prémices, à la fin de la saison
des pluies.
aAg}hAyZF āgrahāyan. ı̄ [vr. agrahāyan. a] f.

astr. np. d’Āgrahāyan. ı̄, “meilleure de l’année”,
épith. de la pleine lune [pūrn. imā] du mois
mārgaś̄ırs.a ; soc. on y pratique un pākayajña
|astr. épith. de la constellation lunaire [naks.atra]
Mr.gaśiras.
aAGAt āghāta [ā-ghāta] m. coup, meurtre,

destruction.
aAG� EZ āghr.n. i [ā-ghr. ] a. m. n. f. qui luit, qui

rayonne ; brillant, radieux.
aAG}A āghrā [ā-ghrā] v. [3] pr. (ājighrati) pp.

(āghrāta) sentir ; flairer.
aAG}AZ āghrān. a [āghrā-na] n. fait de sentir

(une odeur, un parfum).
aA½Ev� āṅgavidya [vr. aṅgavidyā] a. m. n. f.

āṅgavidyā soc. qui étudie ou connâıt la chiro-
mancie.
aAE½rs āṅgirasá [vr. aṅgiras] a. m. n.

f. āṅgiras̄ı myth. descendant d’Aṅgirā ; cf.
aṅgirasas.
aAc"̂ ācaks. [ā-caks. ] v. [2] pr. md. (ācas.t.e) pf.

(prati, vi, sam) raconter, annoncer, dire ; parler
à qqn. 〈dat. acc.〉 ; appeler, nommer.
aAcm̂ ācam [ā-cam] v. [1] pr. (ācamati) pfp.

(ācaman̄ıya) boire |soc. se rincer la bouche pour
se purifier.
aAcmt ācamata [imp. ācam] ind. rincez vous !
aAcmn ācamana [ācam-ana] n. soc. rite de

purification de la bouche en buvant de l’eau
versée dans la main, not. dans un temple — f.
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ācaman̄ı soc. id. | soc. cuiller rituelle servant à
verser cette eau.
aAcmnFy ācaman̄ıya [pfp. [2] ācam] a. m. n.

f. ācaman̄ıyā à purifier — n. soc. eau pour se pu-
rifier la bouche — m. soc. récipient d’eau utilisé
pour se rincer.
aAcy ācaya [ā-caya] m. collection, agrégat ;

accumulation, multitude.
aAcr̂ ācar [ā-car] v. [1] pr. (ācarati) pp.

(ācarita) pf. (sam, ut) parcourir ; se conduire ;
pratiquer, se mettre à ; accomplir.
aAcrZ ācáran. a [ācar-ana] n. approche, ar-

rivée (not. aube) | mise en œuvre, célébration,
pratique | conduite, comportement.
aAcy ācarya [pfp. [1] ācar] a. m. n. f. ācaryā

qui doit être approché.
aAcAr ācāra [ācar] m. comportement,

conduite, pratique ; démarche | coutume, règle,
rite ; loi commune, usage, tradition |phil. bonne
conduite ; conduite comme critère de jugement
moral ; opp. vicāra.

ācāravat [-vat] a. m. n. f. ācāravat̄ı qui se
conduit bien ; vertueux.

ācārāṅga [aṅga1] n. jn. la discipline monas-
tique, premier chapitre [aṅga1] du canon jaina.
aAcAy ācārya [ācāra-ya] m. mâıtre,

précepteur spirituel ; professeur [“qui règle
la conduite”] ; not. enseignant du Veda.
aAEc āci [ā-ci] v. [5] pr. (ācinoti) pr. md.

(ācinute) pp. (ācita) accumuler ; couvrir de 〈i.〉.
aAEct ācita [pp. āci] a. m. n. f. ācitā accu-

mulé, entassé | rempli de, couvert de 〈i. iic.〉.
aAQCd̂ ācchad1 [ā-chad1] v. [10] pr.

(ācchadati) pp. (ācchanna) pf. (sam) cou-
vrir, vêtir — ca. (ācchādayati) pp. (ācchādita)
id. — ca. md. (ācchādayate) se vêtir.
aAQCd̂ ācchad2 [ācchad1] f. couverture.
aAQCà ācchanna [pp. ācchad1] a. m. n. f.

ācchannā vêtu.
aAQCAd̂ ācchād [ca. ācchad1] v. [1] pr.

(ācchadayati) pp. (ācchādita) couvrir, vêtir —
pr. md. (ācchādayate) se vêtir.
aAQCAd ācchāda [ācchād] m. vêtement.
aAQCAdk ācchādaka [ācchād-aka] a. m. n. f.

ācchādakā qui dissimule, qui cache.
ācchādakatva [-tva] n. dissimulation.
aAQCAdn ācchādana [ācchād-ana] n. dissimu-

lation, couverture ; fait de cacher | vêtements ;
manteau, cape | dessus de lit | charpente.
aAQCAEdt ācchādita [pp. ācchād] a. m. n. f.

ācchāditā dissimulé, caché ; couvert | vêtu.
aAEQCd̂ ācchid [ā-chid1] v. [7] pr. (ācchinátti)

pr. md. (ācchintté) pp. (ācchinna) retrancher,
enlever, prendre, voler | rompre.

aAj āja [vr. aja1] a. m. n. f. ājā issu de la
chèvre.

ājādi [ādi] m. chèvres, etc..
ājādimām. sa [mām. sa] n. soc. nourriture

carnée (interdite aux ascètes).
aAjn̂ ājan [ā-jan] v. [4] pr. md. (ājāyate) pp.

(ājāta) nâıtre.
aAj�m ājanma [ā-janman] adv. de naissance,

depuis la naissance.
ājanmabhās. itr. [bhās. itr. ] agt. m. f.

ājanmabhās. itr̄ı locuteur natif.
ājanmaśuddha [́suddha] a. m. n. f.

ājanmaśuddhā pur depuis sa naissance.
aAjrsm̂ ājarasám [ā-jaras] adv. jusqu’à la

vieillesse — dat. ājarasāya id.
aAjAEt ājāti [ājan] f. naissance.
aAjAn ājāna [ājan] n. naissance.
ājāneya [-iya] a. m. n. f. ājāneȳı de noble

naissance — m. cheval de race.
aAjAn� ājānu [ā-jānu] iic. jusqu’au genou.
ājānubāhu [bāhu] a. m. n. f. dont les bras

descendent jusqu’au genou.
aAEj āj́ı [aj] m. course ; compétition ; bataille

‖ gr. αγων.
aAjFv̂ āj̄ıv [ā-j̄ıv ] v. [1] pr. (āj̄ıvati) pr. md.

(āj̄ıvate) pp. (āj̄ıvita) vivre de.
aAjFv āj̄ıva [āj̄ıv ] m. moyen d’existence ;

manière de vivre.
āj̄ıvam adv. pour la vie.
aAjFvA�tm̂ āj̄ıvāntam [ā-j̄ıvānta] adv. jusqu’à

la mort ; pour toute la vie.
aAjFEvk āj̄ıvika [āj̄ıv-ika] m. phil. [“qui suit

les règles de vie”] membre d’une secte non or-
thodoxe de renonçants matérialistes fondée par
Gośāla ; leur doctrine fataliste était basée sur
le strict déterminisme du destin [niyati] — f.
āj̄ıvikā subsistance.
aAâØ ājñapta [ca. pp. ājñā1] a. m. n. f.

ājñaptā commandé, ordonné.
aAâEØ ājñapti [ājñapta] f. commande, ordre.
aAâA ājñā1 [ā-jñā1] v. [9] pr. (ājānāti) remar-

quer, entendre dire — ca. (ājñāpayati) comman-
der, ordonner.
tathā ājñāpayati devah. comme le veut Sa Ma-
jesté (réponse d’un serviteur à un ordre royal).
aAâA ājñā2 [ājñā1] f. ordre, commandement

| autorité | cf. ājñācakra.
ājñācakra [cakra] n. phil. 6e cakra du

yoga tantr., situé entre les deux sourcils
[bhrūmadhya] ; il est représenté par un lotus
blanc de 2 pétales ; un triangle blanc y symbo-
lise l’esprit, et porte le b̄ıjamantra ‘om’ ; ce cakra
contrôle le mental ; il est le centre psychique de
l’Autorité de la Vérité.
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aA>y ājya [āñj] n. soc. beurre fondu (pour la
libation), chrème ; syn. ghr.ta.

ājyaśes.a [́ses.a] m. n. soc. reliquat de beurre
fondu.

ājyahoma [homa] m. soc. oblation de beurre
fondu.

ājyāhut́ı [āhuti] f. soc. oblation de beurre
fondu ; syn. ājyahoma.
aAÑ̂ āñc [ā-añc] v. [1] pr. (ācati) pp. (ākta)

courber.
aAÒ̂ āñj [ā-añj] v. [7] pr. (ānakti) pp. (ākta)

oindre — pr. md. (āñkte) s’oindre de 〈acc.〉.
aAÒn āñjana [āñj-ana] n. onguent ‖ lat. un-

guen ; fr. onguent.
aAV� āt.u m. arch. étage, not. du toit d’un

temple.
aAVop āt.opa m. pl. āt.opās gonflement, redon-

dance ; orgueil, suffisance.
aAYk ād. haka a. m. n. f. ād. hak̄ı qualificatif

de mesure de poids de grain, quart ; un ād. haka
vaut 4 prastha (environ 3/5 kg) ; il y en a 4 dans
un dron. a.
aAä ād. hya [relié à arthya] a. m. n. f. ād. hyā

riche ; qui abonde en 〈i.〉.
ād. hyam. karan. o mantrah. formule magique pour
devenir riche.
aAZv ān. ava [vr. an. u] a. m. n. f. ān. avā ato-

mique ; infinitésimal — n. extrême petitesse.
aAt̂ āt [abl. ayam] adv. sur ce, alors ; de plus.

ād id alors justement ; c’est juste à ce moment
que.
aAtk̂ ātak [ā-tak] v. [7] pr. (ātanakti) coagu-

ler.
aAtt ātata [pp. ātan] a. m. n. f. ātatā étendu,

étiré ; tendu, tiré (arc, corde).
aAtn̂ ātan [ā-tan1] v. [5] pr. (ātanóti) pr. md.

(ātanuté) pp. (ātata) étendre, étirer ; couvrir,
illuminer ‖ lat. extendere ; fr. étendre.
padam. ātan s’étendre, améliorer sa position.
aAtn ātana [ātan] n. extension ; expansion,

manifestation | champ visuel ; panorama.
aAtp̂ ātap [ā-tap] v. [1] pr. (ātapati) pr. md.

(ātapate) pp. (ātapita) embraser.
aAtp ātapa [ātap] m. chaleur du soleil.
ātapatra [tra] n. [“qui protège de la chaleur”]

parasol.
aAtAn ātāna [vr. ātan] m. extension,

étirement ; corde tendue.
aAEtT�y ātitheya [vr. atithi-̄ıya] a. m. n. f.

ātitheyā hospitalier — n. hospitalité.
aAEtLy ātithyá [vr. atithi-ya] a. m. n. f.

ātithyā hospitalier — n. hospitalité.

aAt� r ātura [ā-tura] a. m. n. f. āturā qui
souffre ; malade — ifc. affligé par | désireux de
〈inf.〉.

āturasannyāsin [sannyāsin] agt. m. f.
āturasam. nyāsin̄ı soc. renonçant prononçant ses
vœux sur son lit de mort.
aAt� �Z ātr.n. n. a [pp. ātr.d] a. m. n. f. ātr.n. n. ā

percé.
aAt� d̂ ātr.d [ā-tr.d] v. [7] pr. (ātr.n. atti) pp.

(ātr.n. n. a) diviser ; percer — inf. (ātr.das) trans-
percer.
aAt� p̂ ātr.p [ā-tr.p1] v. [4] pr. (ātr.pyati) pp.

(ātr.pta) être satisfait ; prendre plaisir à 〈g. i.〉 ;
devenir joyeux.
aAt� =y ātr.pya [ātr.p-ya] m. natu. [“succulent”]

bot. Anonna squamosa, arbre à anone —
n. natu. son fruit, l’anone, comestible ; syn.
s̄ıtāphala.
aAt� ātr̄. [ā-tr̄. ] v. [1] pr. (ātarati) pp. (āt̄ırn. a)

dompter.
aA� ātta [pp. ādā] a. m. n. f. āttā pris, enlevé ;

reçu.
aA(m ātma iic. pour ātman.
ātmakāran. a [kāran. a] n. raison personnelle.
ātmaguptā [gupta] f. natu. bot. Mucuna pru-

riens, pois mascate ; cette légumineuse grim-
pante, aphrodisiaque, est employée en médecine,
notamment pour soulager de la maladie de Par-
kinson [kampavāta] ; syn. kapikacchu.

ātmacchandānucārin. ı̄ [chanda-anucārin] f.
femme de mœurs libres [“qui suit son propre
désir”].

ātmaja [ja] a. m. n. f. ātmajā né de soi-même
— m. (son propre) fils — f. ātmajā (sa propre)
fille.

ātmajña [jña] a. m. n. f. ātmajñā qui se
connâıt soi-même | phil. [vedānta] qui connâıt
l’Esprit.

ātmatus.t. i [tus.t. i] f. phil. [“ce qui plâıt à
soi-même”] ce qui est bon, moral ou beau en
conscience.

ātmadāna [dāna] n. phil. don de soi.
ātmadr.s.t. i [dr.s.t. i] f. phil. connaissance pro-

fonde de l’essence des êtres et des choses ; opp.
carmadr.s.t. i | phil. croyance en la réalité du Soi.

ātmapaks.a [paks.a] m. son propre parti.
ātmapurān. a [purān. a] n. lit. np. de

l’Ātmapurān. a, œuvre de Śam. karānanda ; il
donne une forme versifiée des principales leçons
[upanis.ad] ; on l’appelle aussi Upanis.adratna.

ātmaprabha [prabha] a. m. n. f. ātmaprabhā
qui a sa propre splendeur.

ātmaprasāda [prasāda] m. phil. grâce divine
du soi ; sérénité de l’âme.
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ātmabandhu [bandhu] m. cousin.
ātmabodha [bodha] m. lit. np. de

l’Ātmabodha “Connaissance de l’Âme”, texte
non dualiste [advaita] attribué à Śaṅkara1.

ātmabhava [bhava] m. génération spontanée.
ātmabheda [bheda] m. différence essentielle.
ātmamām. sa [mām. sa] n. sa propre chair.
ātmavát [-vat] a. m. n. f. ātmavat̄ı qui a une

âme | réfléchi, réservé ; prudent — adv. par soi-
même, comme soi-même.

ātmavadha [vadha] m. suicide.
ātmavísrānti [vísrānti] f. phil. le repos dans

le Soi.
ātmaśakti [́sakti] f. son propre pouvoir.
ātmaśon. ita [́son. ita] n. son propre sang.
ātmasam. deha [sam. deha] m. danger person-

nel, risque pour soi.
ātmasamarpan. a [samarpan. a] n. phil. aban-

don du soi, reddition du soi (à Dieu).
ātmahita [hita2] n. son propre bien-être.
ātmecchā [icchā] f. préférence personnelle.
ātmopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de

l’Ātmopanis.ad.
ātmaupamya [aupamya] n. comparaison à

soi-même ; fait de se mettre à la place de qqn.
d’autre.
aA(mk ātmaka [ātma-ka] a. m. n. f. ātmikā

qui appartient à, qui forme la nature de 〈g.〉 —
ifc. qui est de la nature ou du caractère de | qui
consiste en ; composé de.
eka śabdātmikā māyā Un est le symbole de l’illu-
sion.
aA(mn̂ ātmán [an2] pn. pers. r. [sg. nom.

ātmā ; acc. ātmānam ; en comp. ātma] on, se,
soi (aux 3 pers.) — m. souffle | principe de vie ;
âme ; esprit, intelligence ; soi |essence, caractère,
nature ; particularité ; corps | phil. [upanis.ad]
np. d’Ātmā, “le Soi” ou Âme universelle, es-
sence immuable de l’être, forme microcosmique
du brahman |phil. l’Âme, l’une des 9 substances
[dravya1] du vaíses. ika — m. ātma ifc. dont l’es-
prit est ‖ gr. ατµoς ; all. Odem ; fr. âme, at-
mosphère.
aA(mnA ātmanā [i. ātman] adv. par soi-même

— iic. (avec n-ième ordinal) étant soi-même (le
n-ième).

ātmanādvit̄ıya [dvit̄ıya] a. m. n. f.
ātmanādvit̄ıyā étant soi-même le second.
aA(mn� ātmane [dat. ātman] ind. pour soi.
ātmanepada [pada] n. gram. [“mot pour soi”]

voix réfléchie (moyen) : l’action est pour son
propre bénéfice ; opp. parasmaipada.

ātmanepadin [-in] agt. m. f. ātmanepadin̄ı
gram. (se dit d’un vb.) se conjuguant en
ātmanepada.
aA/�y ātreyá [vr. atri-ya] m. myth. descen-

dant d’Atri |myth. np. du sage Ātreya, disciple
de Bharadvāja qui lui appris la science médicale
[Āyurveda] ; il eut 6 disciples, dont Agniveśa.
aAd ādá [ādā] ifc. agt. m. f. ādā1 qui prend ;

qui reçoit.
ādaghna [ās3-daghna] a. m. n. f. ādaghnā f.

ādaghn̄ı (de l’eau) jusqu’à la bouche.
aAdyŝ ādayas ifc. pour ādi.
aAdr ādara [ādr. ] m. considération, respect,

attention, soin | tenant compte de 〈loc.〉.
ādaren. a var. ādarat adr. respectueusement ;
avec soin, avec égard.
snehādaren. a adr. amicalement.
aAdrZFy ādaran. ı̄ya [pfp. [2] ādr. ] a. m. n. f.

ādaran. ı̄yā que l’on doit respecter, respectable ;
vénérable.
aAdf ādarśa [ādr. ś] m. acte de perception par

la vue | miroir | perfection, idéal — ifc. com-
mentaire sur, regard sur, manuel de (nom d’ou-
vrages).
aAdhn ādáhana [ā-dah1-ana] n. champ

crématoire.
aAdA ādā [ā-dā1] v. [3] pr. md. (ādatte) pp.

(ātta) abs. (ādāya2) pf. (upa, vi) prendre, en-
lever (de 〈dat.〉) ; prendre avec soi, emporter ;
dérober ; reprendre | accepter ; recevoir (de 〈loc.
i. abl.〉).
aAdAn ādāna [ā-dāna] n. prise, enlèvement ;

réception, acceptation d’un don.
aAdAy ādāya1 [ādā] ifc. a. m. n. f. ādāyā qui

prend, qui saisit.
aAdAy ādāya2 [abs. ādā] ind. ayant pris ;

ayant reçu — prép. avec.
aAEd ādi m. conception, commencement ;

principe | premier, primordial, suprême | symb.
le nombre 1 — iic. suprême — ifc. précédé de,
commençant par ; et ainsi de suite |var. ādika id.
|pl. ādayas et cætera ; les éléments commençant
par — loc. ādau adv. à l’origine ; en premier,
tout d’abord.
ādim ādatte il fait un commencement.
ādav eva adv. juste avant ; juste en ce moment.
indrādayah. surāh. les dieux commençant par In-
dra ; Indra et les autres dieux.
bhūvādayas pl. gram. les racines verbales
(qui commencent par bhū1 dans le lexique
[dhātupāt.ha]).

ādikavi [kavi] m. myth. np. d’Ādikavi, épith.
de Vālmı̄ki le “Poète primordial”.
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ādikāvya [kāvya] n. épith. du Rāmāyan. a, le
“Poème primordial”.

ādinātha [nātha] m. jn. np. d’Ādinātha
“Mâıtre primordial”, 1er t̄ırthaṅkara mythique ;
son corps est jaune, le taureau est son sym-
bole ; aussi appelé R. s.abhanātha, il aurait créé
la religion Jäıne |hist. np. d’Ādinātha1, premier
mâıtre de l’ordre des nāthayogin ; on lui attribue
la Khecar̄ıvidyā, ouvrage de hat.hayoga.

ādiparvan [parvan] n. lit. 1er livre du Mah.,
“du commencement”.

ādipurān. a [purān. a] n. lit. np. de l’Ādipurān. a
“Premier récit d’antan”, épith. du Brahma-
purān. a.

ādibuddha [buddha] m. bd. np. d’Ādi-
buddha, le Buddha primordial.

ādimat [-mat] a. m. n. f. ādimat̄ı qui a un
début.

ādimattva [-tva] n. état de début ; se dit not.
de la voyelle ‘a’ dans le pran. ava om. .

ādirāja [rāja] m. myth. roi mythique, roi
d’autrefois ; not. Manu, Pr.thu.

ādísakti [́sakti] f. myth. np. d’Ādísakti,
forme primordiale de la Déesse ; cf. Maṅgalā.

ādíses.a [́ses.a] m. myth. np. de Ādíses.a “Ves-
tige primordial” ; cf. Śes.a.

ādisiddha [siddha1] a. m. n. f. ādisiddhā phil.
parfait de toute éternité (se dit de la conscience).

ādistotra [stotra] n. lit. hymne fondamental.
ādyanta [anta] ifc. a. m. n. f. ādyantā com-

mençant et finissant par | gram. finissant par ...
etc. — m. du. ādyantau le début et la fin

ādyantavat [-vat] a. m. n. f. ādyantavat̄ı
[“qui a un début et une fin”] fini — adv. comme
si c’était le début et la fin.
aAEd`D ādigdha [ā-digdha] a. m. n. f. ādigdhā

frotté d’onguent ; oint.
aAEd(y ādityá [vr. aditi-ya] m. myth. véd.

radieux, dieu souverain, fils d’Aditi et de
Kaśyapa ; il y a d’abord 6 radieux [ādityās] :
Varun. a, Mitra, Aryamā, Bhaga, Daks.a et Am. śa,
auxquels se sont adjoints plus tard Vis.n. u,
Tvas.t.ā, Pūs.ā, Vivasvān, Savitā et Śakra-Indra
|myth. np. d’Āditya fils d’Aditi, le Soleil person-
nifié en 12 aspects radieux ou positions célestes ;
cf. Sūrya, Ravi |phil. [sām. khya] le Soleil comme
régent [niyantr. ] du sens de la vue [caks.us].
aAEdn̂ ādin [vr. ad1-in] agt. m. f. ādin̄ı qui

mange, qui dévore.
aAEdf̂ ādís [ā-dís1] v. [1] pr. (ādísati) pp.

(ādis.t.a) pfp. (ādeśya) pf. (prati) montrer, en-
seigner, indiquer ; déclarer, annoncer | prescrire,
commander — ca. (ādeśayati) indiquer, mon-
trer, dire.

aAEd£ ādis.t.a [pp. ādís] a. m. n. f. ādis.t. ā ins-
truit, renseigné, informé ; enjoint | annoncé, in-
diqué, prescrit.
aAdFG ād̄ırgha [ā-d̄ırgha] a. m. n. f. ād̄ırghā

allongé, ovale.
aAd� ādr. [ā-dr.1] ps. (ādriyate) pp. (ādrita) res-

pecter, avoir égard envers.
aAd� f̂ ādr. ś [ā-dr. ś1] ps. (ādr. śyate) être vu —

ca. (ādarśayati) montrer.
aAd�vn ādevana [ā-d̄ıv1] n. lieu de jeu ; tripot.
aAd�f ādeśa [ādís] m. avis, indication, infor-

mation | prescription, règle ; commande, ordre
| gram. substitut (not. d’une racine par une
autre) ; opp. āgama, sthānin.
aAd�[y ādeśya [pfp. [1] ādís] a. m. n. f. ādeśyā

qui doit être dit ou prescrit.
aA� ādya1 [pfp. [1] ad1] a. m. n. f. ādyā1 à

manger ; comestible — n. aliment.
aA� ādyá2 [ādi] a. m. n. f. ādyā2 premier,

en tête, au début ; primitif | prééminent ; ex-
cellent — ifc. qui commence par ; syn. ādi |
immédiatement précédant |précédent, antérieur,
âıné — f. ādyā myth. np. d’Ādyā, épith. de
Durgā “qui est en tête”.
ekādaśādya 10e [“qui précède le 11e”].

ādyāb̄ıja [b̄ıja] n. phil. [tantra] le b̄ıjamantra
‘kr̄ım. ’.
aAEdý t ādrita [pp. ādr. ] a. m. n. f. ādritā res-

pecté, estimé.
aA�Adfm̂ ādvādaśam [ā-dvādaśan] adv. jus-

qu’à douze.
aADm̂ ādham [ā-dham] v. [1] pr. md.

(ādhamate) pp. (ādhmāta) se gonfler, s’enfler ;
être plein.
aADA ādhā [ā-dhā1] v. [3] pr. (ādádhāti) pp.

(āhita) pfp. (ādheya) pf. (upa, vi, sam) placer
sur, mettre, déposer — pr. md. (ādhatté) ac-
cepter, recevoir ; garder.
aADAn ādhāna [ādhā-na] n. depôt ; fait de dis-

poser (not. le feu rituel) |prise ; réception ; effort
| soc. consécration des feux védiques.
aADAr ādhāra [ādhā-ra] m. support, base,

soutien ; fondement ; réceptacle | rôle (dans un
drame) | phil. [yoga] support de méditation ; cf.
s.od. aśādhāra.
ādhārādheyabhāva phil. [navyanyāya] relation
entre un objet et son réceptacle ou support.

ādhāratā [-tā] f. phil. [navyanyāya] fait de
servir de support ou de réceptacle.
aAED ādhi1 [ādhā] m. réceptacle ; dépôt ; mise

en gage ; location.
ādh̄ı kr. [kr.1] mettre en gage.
aAED ādhi2 [ādh̄ı1] f. pensée ; souci ; anxiété

| réflexion, examen de conscience ; espoir.
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aAEDÈ ādhikya [vr. adhika-ya] n. surplus,
excès ; supériorité, prépondérance.
aAEDd{Evk ādhidaivika [vr. adhidaivika] a. m.

n. f. ādhidaivikā phil. concernant ou provenant
d’êtres surnaturels.
aAEDp(y ādhipatya [vr. adhipati-ya] n.

suprématie ; souveraineté.
aAEDBOEtk ādhibhautika [vr. adhibhūta-ika]

a. m. n. f. ādhibhautik̄ı phil. dérivé ou produit
des éléments naturels ; matériel | séculier.
aADF ādh̄ı1 [ā-dh̄ı1] v. [4] pr. md. (ādh̄ıyate)

pp. (ādh̄ıta) méditer ; se soucier de, réfléchir à.
aADF ādh̄ı2 [ādh̄ı1] f. pensée ; souci ; anxiété.
aAD� ādhū [ā-dhū1] v. [5] pr. (ādhunóti) pp.

(ādhūta) pf. (vi) secouer, agiter.
aAD� t ādhūta [pp. ādhū] f. ādhūtā secoué,

agité | dérangé ; qui tremble.
aAD� q̂ ādhr.s. [ā-dhr.s. ] v. [5] pr. (ādhr.s.n. oti) v.

[1] pr. (ādhars.ati) pp. (ādhr.s.t.a) pfp. (ādhr.s.ya)
attaquer, assaillir.
aAD� E£ ādhr.s.t. i [ā-dhr.s.t. i] f. assault, attaque.
aAD� 	y ādhr.s.ya [pfp. [1] ādhr.s. ] a. m. n. f.

ādhr.s.yā qui peut être attaqué ; approchable.
aAD�y ādheya [pfp. [1] ādhā] a. m. n. f. ādheyā

à poser ; à donner, à conférer | ce qui est reçu ou
déposé — n. placement — ifc. instauration de,
installation de.
aA@mAt ādhmāta [pp. ādham] a. m. n. f.

ādhmātā gonflé, enflé.
aA@yAE(mk ādhyātmika [vr. adhyātmika] a.

m. n. f. ādhyātmikā phil. qui concerne l’âme
suprême ; de nature spirituelle — n. maladie
mentale.
aA@y� dA� ādhyudātta [vr. adhyudātta] a. m.

n. f. ādhyudāttā gram. qui porte l’accent initial.
aA@vyv ādhvaryava [vr. adhvaryu] n. soc. ser-

vice du prêtre sacrifiant.
aAn āná [an2] a. m. n. f. ānā exhalé, soufflé —

m. vent, souffle, respiration |not. exhalation par
le nez | phil. l’un des 5 souffles vitaux [prān. a] ;
cf. apāna, udāna, prān. a, vyāna, samāna1.
�aAn -āna ifc. pour -māna.
aAnk ānaka m. gros tambour militaire |nuage

d’orage.
ānakadundubhi [dundubhi] m. myth. np. de

Ānakadundubhi “Tambour céleste”, épith. de
Vasudeva, dont la naissance fut saluée par un
roulement de tambour divin.
aAnX� h ānad. uha [vr. anad. vah] a. m. n. f.

ānad. uhā taurin ; qui concerne le taureau.
aAnt ānata [pp. ānam] a. m. n. f. ānatā

courbé, incliné |soumis, humble, obéissant |salué
avec révérence.

aAnn ānana [āna-na] n. [“ce par quoi l’on res-
pire”] bouche ; visage.
aAn�ty ānantarya [vr. anantara-ya] n.

contigüıté, fait d’être adjacent ou successeur
immédiat | proximité.
aAn�d̂ ānand [ā-nand] v. [1] pr. (ānandati)

se réjouir ; être heureux — ca. (ānandayati)
réjouir, combler de joie — ca. md. (ānandayate)
s’amuser.
aAn�d ānandá [ānand] m. joie, félicité ;

plaisir ; béatitude, joie extatique | phil.
[vedānta] Joie de l’union Divine | bd. np.
d’Ānanda “Joyeux”, disciple du Buddha —
n. [saccidānanda] phil. [vedānta] la Joie dans
l’unité brahman-ātman.

ānandacinmaya [cinmaya] m. phil. joie spiri-
tuelle pure.

ānandatān. d. ava [tān. d. ava] m. n. cf. nadānta.
ānandat̄ırtha [t̄ırtha] m. hist. np.

d’Ānandat̄ırtha, épith. de Madhva “qui
fait accéder à la félicité”.

ānandamaya [maya] a. m. n. f. ānandamaȳı
fait de félicité ; spirituel, extatique — f.
ānandamaȳı mod. np. de la mystique benga-
lie Mā Ānandamaȳı, née Nirmalā Sundar̄ı Dev̄ı
(1896–1982).

ānandamayakośa [kośa] m. phil. [vedānta]
l’enveloppe spirituelle ou extatique, formant le
corps causal ou originel [kāran. aśar̄ıra].

ānandalahar̄ı [lahar̄ı] f. lit. np. de
l’Ānandalahar̄ı “Flôt de béatitude”, texte
de louange [stotra] dû à Śaṅkara1, en mètre
śikharin. ı̄.

ānandavardhana [vardhana] m. hist. np.
d’Ānandavardhana, poète de la cour du roi du
Kaśmı̄ra Avantivarmā (9e siècle) ; on lui at-
tribue le Dhvanyāloka, qui établit que le sens
suggéré [dhvani] est l’essence de la poésie, et le
Sahr.dayāloka.

ānandānugata [anugata] a. m. n. f.
ānandānugatā phil. en état de grâce.
aAnE�dn̂ ānandin [ānanda-in] a. m. n. f.

ānandin̄ı qui se réjouit ; joyeux | réjouissant.
aAnm̂ ānam [ā-nam] v. [1] pr. (ānamati) pp.

(ānata) se courber, s’incliner | saluer, honorer,
rendre hommage à.
aAnt ānarta [ānr.t] m. salle de danse,

académie de danse ; théâtre | myth. np. du roi
Ānarta, fils de Śaryāti ; Revata est son fils |
géo. np. du pays Ānarta, au Gurjara (nord du
mod. Gujarāt) ; les yādavās y régnaient | pl. les
ānartās, ses habitants ; ses rois — n. l’empire des
ānartās | la danse.
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ānartapura [pura] n. myth. np. d’Ānartapura
“Capitale d’Ānarta”, épith. de Dvāravat̄ı.
aAEnl ānila [vr. anila] a. m. n. f. ānil̄ı pro-

duit par le vent ; venteux — m. myth. épith. de
Hanumān (fils du vent).
aAnF ān̄ı [ā-n̄ı1] v. [1] pr. (ānayati) pp. (ān̄ıta)

abs. (ān̄ıya) pf. (sam) amener, apporter.
�aAnF -ān̄ı forme des noms f. not. d’épouses.
aAnFt ān̄ıta [pp. ān̄ı] a. m. n. f. ān̄ıtā apporté ;

amené.
aAnFy ān̄ıya [abs. ān̄ı] ind. ayant apporté.
aAnFl ān̄ıla [ā-n̄ıla] a. m. n. f. ān̄ılā bleuâtre ;

noirâtre — m. améthyste.
aAn� k̂ ānuk nota. accrément du suffixe -ān̄ı.
aAn� p� v ānupūrva [vr. anupūrva] n. ordre,

série, succession | soc. ordre de précédence des
castes.
ānupūrven. a l’un après l’autre, dans l’ordre.

ānupūrvya [-ya] n. ordre, succession | gram.
ordre successif des mots dans la phrase ou dans
un mot composé.
ānupūrvyāt dans l’ordre.
aAn� qk̂ ānus. ák [vr. anus.añj] adv. sans cesse,

sans interruption ; l’un après l’autre.
aAn� �y ānr.n. ya [vr. anr.n. a-ya] n. absence de

dette ; paiement d’une dette | acquittement
d’une dette ou d’un devoir sacré ; accomplisse-
ment d’une promesse due | assouvissement d’un
désir “à cœur joie”.
aAn� t̂ ānr.t [ā-nr.t] v. [4] pr. (ānr.tyati) danser

vers ; sauter vers.
aAn� f\s ānr. śam. sa [vr. anr. śam. sa] n. bonté,

gentillesse.
ānr. śam. sya [-ya] a. m. n. f. ānr. śam. syā gen-

til, doux, bienveillant — n. douceur, bonté, gen-
tillesse, compassion.
sarves. ām ahim. sā satyam. śaucam anasūyā
ānr. śam. syam. ks.amā ca [KA.] Envers tous la
bienveillance, la sincérité, la pureté, l’absence de
convoitise, la compassion, et l’indulgence.
aA�tr āntara [vr. antara] a. m. n. f. āntarā

intérieur ; interne ; à l’intérieur de ; intermédiaire
| indigène — m. ami intime.
aA�tEr" āntariks.a [vr. antariks.a] a. m. n. f.

āntariks. ı̄ atmosphérique — n. pluie.
aA�D} āndhra [vr. andhra] a. m. n. f. āndhrā

relatif au peuple Andhra.
āndhradeśa [deśa] m. géo. le pays andhra

(mod. Andhra pradeśa).
aA�vF"k ānv̄ıks.aka [vr. anv̄ıks. ā-aka] a. m. n.

f. ānv̄ıks. ikā qui examine — f. ānv̄ıks. ik̄ı examen,
investigation ; philosophie ; métaphysique — f.
ānv̄ıks.ak̄ı id.

√
aAp̂ āp v. [5] pr. (āpnóti) pr. md. (āpnuté)

fut. (āps.yáti) pft. (āpa) aor. [2] (āpat) pp.
(āpta) inf. (āptum) pfp. (āptavya, āptya) abs.
(āptvā, -āpya) pf. (abhi, ava, pari, pra, vi, sam)
atteindre, obtenir ; accomplir ; acquérir, ga-
gner ; soumettre ; parvenir à, commettre 〈acc.〉
— ca. (āpayati) faire atteindre, satisfaire —
ps. (āpyáte) être atteint ; être obtenu — dés.
(̄ıpsati) cf. ı̄ps ‖ lat. apiscor.
aAp āpa [relié à āpas] m. myth. np. d’Āpa

personnifiant l’Eau, l’un des 8 Trésors [vasu] ;
il préside le naks.atra Pūrvās.ād. hās (δ du Sagit-
taire).
aApZ āpan. a [ā-pan. a] m. marché ; boutique ;

commerce.
aApt̂ āpat [ā-pat1] v. [1] pr. (āpatati) pp.

(āpatita) se précipiter sur, tomber sur, s’élancer
vers.
aApE� āpatti [āpad1-ti] f. événement, occur-

rence ; obtention d’un état | détresse.
aApd̂ āpad1 [ā-pad1] v. [4] pr. md. (āpadyate)

pp. (āpanna) pf. (vi, sam) atteindre, arriver à,
parvenir à ; tomber dans.
aApd̂ āpad2 [āpad1] f. malheur, accident ;

détresse, adversité, infortune — loc. pl. cf.
āpatsu.
āpatsu adv. dans l’adversité.

āpaddharma [dharma] m. soc. loi de temps
de détresse |mod. état d’urgence.
aApà āpanna [pp. āpad1] a. m. n. f. āpannā

tombé dans ; affligé, malheureux | arrivé, sur-
venu ; obtenu, acquis |qui a obtenu, qui a acquis
〈iic.〉.
aApŝ āpas [nom. pl. ap] ind. les eaux.
aAp-tMb āpastamba [vr. apastamba] a. m.

n. f. āpastambā lit. relatif à ou composé par
Apastamba ; not. l’Āpastamba śulbasūtra, qui
indique les mesures des instruments du sacri-
fice, not. le poteau sacrificiel [yūpa] — m. hist.
np. d’Āpastamba, philosophe antique (entre 600
et 300 ant.), auteur notamment de l’Āpastamba
dharmasūtra.
aApA āpā [ā-pā1] v. [1] pr. (āpibati) pp.

(āp̄ıta1) boire de, sucer, siroter | être tout oüıe.
aApAt āpāta [vr. āpat] m. attaque, avance

brusque, apparition soudaine.
aAEp āpi [āp] m. véd. ami, allié — a. m. n. f.

āpi ifc. qui arrive, qui entre.
aAEpfEl āpísali m. hist. np. d’Āpísali, gram-

mairien prédecesseur de Pān. ini, auteur de
l’Āpísalísiks.ā.

āpísalísiks. ā [́siks. ā] f. phon. np. de
l’Āpísalísiks.ā, traité de phonétique d’Āpísali.

81



aApF āp̄ı [āpyā] a. m. n. f. āp̄ı accru, grossi ;
gros.
aApFX̂ āp̄ıd. [ā-p̄ıd. ] v. [10] pr. (āp̄ıd. ayati) pp.

(āp̄ıd. ita) presser, écraser.
aApFX āp̄ıd. a [āp̄ıd. ] m. compression ;

écrasement | chapelet attaché en couronne
sur la tête comme ornement.
aApFt āp̄ıta1 [pp. āpā] a. m. n. f. āp̄ıtā1 bu,

avalé ; suçé.
aApFt āp̄ıta2 [ā-p̄ıta2] a. m. n. f. āp̄ıtā2

jaunâtre.
aAp� t āpūrta [pp. āpr̄. ] a. m. n. f. āpūrtā sa-

tisfait — n. fait de satisfaire ; acte méritoire.
aAp� āpr. [ā-pr.2] pf. (vi) [inusité sans pf.].
aAp� QÐ āpr.cchya [pfp. [1] āpraś] a. m. n. f.

āpr.cchyā sur quoi l’on doit se renseigner.
aAp� āpr̄. [ā-pr̄. ] v. [3] pr. (āpiparti) v. [9] pr.

(āpr.n. āti) v. [6] pr. (āpr.n. áti) pp. (āpūrta) com-
bler, remplir, satisfaire — ps. (āpūryate) être
rempli, être satisfait — ca. (āpūrayati) remplir.
aAØ āptá [pp. āp] a. m. n. f. āptā obtenu,

atteint, reçu | ayant atteint, ayant reçu ; respon-
sable, exact, fidèle, fiable ; approprié, vraisem-
blable, adapté, adéquat ; compétent, apte ; digne
de confiance — m. proche, intime ; personne de
confiance, ami | phil. [nyāya] voyant, personne
douée de perception directe et qui transmet un
enseignement — n. équation mathématique ‖
lat. aptus ; fr. apte, adapté.

āptakāma [kāma] a. m. n. f. āptakāmā qui
a satisfait ses désirs, satisfait | phil. qui connâıt
l’identité du brahman et de l’ātman.

āptadaks.in. a [daks.in. ā] a. m. n. f. āptadaks.in. ā
muni de dons appropriés.

āptavacana [vacana] n. phil. parole digne
de foi, un moyen de connaissance légitime
[pramān. a] ; syn. āptopadeśa.

āptopadeśa [upadeśa] m. phil. témoignage
transmis par un locuteur digne de foi, un
moyen de connaissance légitime [pramān. a] ; syn.
āptavacana.
aAEØ āpti [āp-ti] f. atteinte, obtention ; acqui-

sition, gain ; abondance, fortune | connection,
rapport, relation ; aptitude, adéquation | pl.
āptayas soc. les 12 invocations ; la 1e est āpaye
svāhā.
aAóy āptya1 [pfp. [1] āp] a. m. n. f. āptyā véd.

à obtenir, à atteindre.
aAóy āptya2 [āpas] m. myth. véd. esprit

des eaux ; les āptyās sont chargés de laver les
souillures rituelles, et notamment le sang versé
lors des sacrifices ; ils sont associés au nadir
[adhastāt] ; cf. Trita |myth. np. d’Āptya, épith.
de Trita “Bouc émissaire”.

aA=y āpya1 [pfp. [1] āp] a. m. n. f. āpyā1 véd.
à obtenir, à atteindre.
aA=y āpya2 [vr. ap-ya] a. m. n. f. āpyā2 re-

latif à l’eau ; aqueux ; liquide | constitué d’eau
| aquatique | pl. myth. classe de divinités aqua-
tiques.
aA=yA āpyā [ā-pyā] v. [1] pr. md. (āpyāyate)

pp. (āpyāna) grossir, enfler, gonfler ; engraisser ;
forcir, profiter | élargir, faire grossir ; accrôıtre,
renforcer ; confirmer.
aAþvŝ āpravas [ā-pravas] v. [1] pr.

(āpravasati) pp. (āpros. ita) revenir (de voyage,
de l’étranger, d’exil) ; retourner chez soi.
aAþvAs āpravāsa [āpravas] m. retour à son

domicile, au pays ; immmigration.
aAþf̂ āpraś [ā-praś] v. [6] pr. (āpr.ccháti) pfp.

(āpr.cchya) se renseigner.
aAþF āpr̄ı1 [ā-pr̄ı] v. [9] pr. (āpr̄ın. āti) pp.

(āpr̄ıta) réjouir, contenter, satisfaire.
aAþF āpr̄ı2 [āpr̄ı1] f. soc. véd. prière conci-

liatoire rituelle du sacrifice védique, invocation
d’un aspect d’Agni | pl. āpryas soc. les invoca-
tions ou aspects d’Agni ; leur liste dépend des
écoles de rituel ; par ex. Vaísvānara “Celui qui
est à tous les hommes”, épith. du Soleil ou du
feu āhavan̄ıya ; Tanūnapāt l’“Auto-engendré” ;
Narāśam. sa “Louange des hommes” ; Mātarísvā
“Qui enfle dans la mère”.
aAÚ� āplu [ā-plu] v. [1] pr. md. (āplávate) pp.

(āpluta) mouiller, baigner, inonder ; plonger.
aAENdk ābdika [vr. abda-ika] a. m. n. f. ābdikā

annuel — ifc. -ennal ; qui dure tant d’années.
aAB ābha [ābhā2] ifc. a. m. n. f. ābhā qui a

l’aspect de.
aABrZ ābharan. a [ā-bhr. ] n. [“ce qui est

porté”] ornement, costume, bijoux.
aABA ābhā1 [ā-bhā1] v. [2] pr. (ābhāti) pp.

(ābhāta) briller, illuminer | ressembler à, avoir
l’aspect de.
aABA ābhā2 [ābhā1] f. éclat, beauté, aspect,

couleur — ifc. cf. ābha.
aABAZk ābhān. aka [ā-bhān. aka] m. dicton,

proverbe.
aABAt ābhāta [pp. ābhā1] a. m. n. f. ābhātā

qui brille | visible.
aABAEt ābhāti [ābhā1-ti] f. splendeur,

lumière ; ombre.
aABAq̂ ābhās. [ā-bhās. ] v. [1] pr. md. (ābhās.ate)

pp. (ābhās. ita) parler à, converser ; appeler.
aABAq ābhās.a [ābhās. ] m. parole ; adresse,

commande | dicton, proverbe | introduction,
préface.

ābhās.an. a [-na] n. fait de s’adresser à, conver-
sation avec.
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aABAEqt ābhās. ita [pp. ābhās. ] a. m. n. f.
ābhās. itā à qui l’on s’adresse ; à qui l’on a parlé.
aABAŝ ābhās1 [ā-bhās1] v. [1] pr. md.

(ābhāsate) pp. (ābhasita) parâıtre, ressembler
à ; avoir l’apparence (trompeuse) de.
aABAŝ ābhās2 [ābhās1] f. éclat.
aABAs ābhāsa [ābhās1] m. splendeur ; aspect,

apparence | fantôme ; illusion, apparence trom-
peuse | phil. sophisme, paradoxe.

ābhāsatā [-tā] f. fait d’être une illusion.
ābhāsatva [-tva] n. fait d’être une illusion.
ābhāsana [-na] n. illumination ; illusion.
ābhāsavāda [vāda] m. phil. [́sākta] théorie

ontologique de la réalité physique comme aspect
ou illusion de la Réalité absolue.

ābhāsin [-in] ifc. a. m. n. f. ābhāsin̄ı qui a
l’apparence de.
aABA-vr ābhāsvara [ābhās1-vara] a. m. n. f.

ābhāsvarā qui brille — m. myth. illusion, classe
de divinités mineures, sous-classe du gan. a ; il y
en a 64 ābhāsvarās.
aAEBq�k ābhis.eka [vr. abhis.eka] a. m. n. f.

ābhis.ekā relatif au sacre.
aAEBŝ ābhis [i. pl. iyam] ind. par ces.
aABFr ābh̄ıra m. géo. nom d’un peuple

d’éleveurs | vacher, éleveur de troupeau | soc.
caste mixte issu du mariage d’un brāhman. a et
d’une femme de caste ambas.t.ha — f. ābh̄ır̄ı
femme de caste ābh̄ıra |langue du peuple ābh̄ıra.
aA<y�tr ābhyantara [vr. abhyantara] a. m.

n. f. ābhyantarā interne, situé à l’intérieur ; opp.
bāhya.
aA<yŝ ābhyas [abl. pl. iyam] ind. de ces —

dat. à ces.
aA<yAm̂ ābhyām [i. du. iyam] ind. par ces deux

— abl. de ces deux — dat. à ces deux.
aA<y� dEyk ābhyudayika [vr. abhyudaya-ka] a.

m. n. f. ābhyudayikā qui apporte la prospérité
— n. soc. cérémonie de śrāddha effectuée à l’oc-
casion d’un heureux événement.
aAm̂ ām1 interj. ah ! oui !
aAm̂ ām2 [ca. am] v. [10] pr. (āmáyati) être

malade.
�aAm̂ -ām forme des parfaits péri. ind. com-

posés avec un verbe auxiliaire au parfait.
aAm āmá [ām2] a. m. n. f. āmā cru [“pas cuit”]

|vert [“pas mûr”] (opp. pakva) — m. maladie ‖
gr. ωµoς ; lat. amārus.

āmarakta [rakta] m. méd. dysenterie.
āmavāta [vāta] m. méd. douleur intestinale,

flatulence ; constipation.
āmaśūla [́sūla] n. méd. colique.
āmāśaya [āśaya] m. méd. estomac.

aAm�/̂ āmantr [ā-mantr] v. [10] pr. md.
(āmantrayate) pp. (āmantrita) adresser la pa-
role à, saluer, parler à ; sommer | dire au revoir,
prendre congé.
āmantrya ind. ayant payé ses respects à, ayant
salué | ayant pris congé de.
aAm�/Z āmantran. a [āmantr-ana] n. adresse,

invitation ; accueil, bienvenue ; (formule de) sa-
lut.
aAmE�/t āmantrita [pp. āmantr] a. m. n. f.

āmantritā adressé, à qui l’on parle ; de qui l’on
prend congé — n. adresse ; entretien | gram. vo-
catif.
aAmy āmaya [āma-ya] m. maladie

| destruction.
aAmEy×� āmayitnú [āma-yitnu] a. m. n. f. qui

rend malade.
aAmd āmarda [āmr.d] m. écrasement.
āmardaka m. myth. épith. de Bhairava |

hist. np. d’Āmardaka, fondateur d’une secte
śaiva dualiste (8e siècle) ; il fonda un monastère
[mat.ha] éponyme à Ujjayin̄ı.
aAmlk āmalaka [vr. amla-ka] m. f. āmalak̄ı

natu. bot. Emblica officinalis, arbre myrobolan ;
syn. dhātr̄ı — n. [āmalakaphala] fruit du myro-
bolan, groseille à maquerau indienne ; sa trans-
parence est utilisée en métaphore de vision ex-
tralucide not. du Buddha ; méd. on l’utilise not.
pour traiter la bile [pitta] ; cf. triphalā | arch.
motif couronnant le śikhara de certains temples
de l’Inde du Nord (en forme du fruit d’āmalaka).
aAmAvA-y āmāvāsyá [vr. amāvāsyā] a. m. n.

f. āmāvāsyā relatif à la nouvelle lune | né sous
la nouvelle lune — n. soc. oblation de nouvelle
lune.
aAEm/ āmitra [vr. amitra] a. m. n. f. amitr̄ı

inamical ; odieux.
aAEmq āmis.a [āma] n. viande, chair ; nourri-

ture, proie ; butin désiré | désir ardent, passion.
āmis. āśin [āśin] agt. m. f. āmis. āśin̄ı carnivore.
aAEmŝ āmis [āma] n. chair crue ; chair.
aAm� lm̂ āmūlam [ā-mūla] adv. depuis l’ori-

gine ; à cœur ; à fond, radicalement [“jusqu’à la
racine”].
aAm� d̂ āmr.d [ā-mr.d1] v. [9] pr. (āmr.dnāti)

broyer, écraser ; détruire en frottant.
aAmod āmóda [ā-moda] m. joie ; parfum.
aAßA āmnā [ā-mnā] v. [1] pr. (āmanati)

pp. (āmnāta) pf. (sam) mentionner, citer ; ap-
prendre.
aAßAt āmnāta [pp. āmnā] a. m. n. f. āmnātā

transmis, enseigné.
aAßAy āmnāya [āmnā-ya] m. doctrine sacrée ;

Veda | tradition ; enseignement traditionnel.
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āmnāyap̄ıt.ha [p̄ıt.ha] m. centre d’ensei-
gnement religieux ; les 4 principaux sont
pūrvāmnāya à Pur̄ı, daks.in. āmnāya à Śr.ṅgeri,
paścimāmnāya à Dvārakā, et uttarāmnāya à Ba-
dar̄ınātha.
aAm} āmra m. natu. bot. Mangifera indica,

manguier — n. mangue.
aAm}�X̂ āmred. [ā-mred. ] ca. (āmred. ayati) pp.

(āmred. ita) répéter.
aAm}�XA āmred. ā [āmred. ] m. répétition.
aAm}�EXt āmred. ita [ca. pp. āmred. ] a. m. n. f.

āmred. itā répété — n. gram. reduplication ; mot
composé répétitif (par ex. divedive).
aAÝ āmla [vr. amla] m. f. āmlā natu. bot.

Tamarindus indica, arbre tamarin — n. acidité.
aAy āya [e] m. arrivée ; revenus, gains.
aAyt̂ āyat [ā-yat1] v. [1] pr. md. (āyatate) pp.

(āyatta) arriver, atteindre | être à la disposition
de, dépendre de 〈loc.〉.
aAyt āyata [pp. āyam] a. m. n. f. āyatā

étendu, long, grand.
āyatalocana [locana] a. m. n. f. āyatalocanā

qui a de grands yeux.
aAytn āyátana [āyat-ana] n. demeure,

résidence, patrie ; siège, refuge | soc. sanctuaire,
temple [“demeure de dieu”] ; emplacement du
foyer sacré, autel | phil. site de perception sen-
sorielle ou de la pensée ; cf. s.ad. āyatana.

āyatanavat [-vat] m. phil. [ChU.] le Cognitif
ou partition [pāda] du brahman en quatre cog-
nitions : le souffle vital [prān. a], la vue [caks.us],
l’oüıe [́srotra] et le mental [manas].
aAy� āyatta [pp. āyat] a. m. n. f. āyattā

dépendant ; à disposition, prêt ; prudent.
aAyn āyana [vr. ayana] a. m. n. f. āyanā re-

latif au solstice — ifc. descendant de (forme des
patr.).

āyanya [-ya] ifc. m. fils de (forme des patr.).
aAym̂ āyam [ā-yam] v. [1] pr. (āyacchati) pp.

(āyata) pf. (vi) étendre, allonger — pr. md.
(āyacchate) retenir, arrêter ; contrôler, refréner,
mâıtriser — ca. (āyamayati) retenir, refréner.
aAym āyama [āyam] m. extension, longueur

| entrave ; contrôle, mâıtrise ; maintien.
aAyŝ āyas [ā-yas] v. [4] pr. (āyasyati) pp.

(āyasta) s’efforcer, se fatiguer, s’épuiser.
aAys āyasá [vr. ayas] a. m. n. f. āyas̄ı de fer,

en fer — n. métal ; fer.
aAy-t āyasta [pp. āyas] a. m. n. f. āyastā

qui se fatigue ; zélé ; anxieux — n. énergie ; acte
énergique.
aAyA āyā [ā-yā1] v. [2] pr. (āyāti) pp. (āyāta)

pf. (sam) arriver ; en venir à tel état.

aAyAn āyāna [āyā-na] n. arrivée ;
tempérament, disposition naturelle.
aAyAm āyāma [vr. āyam] m. étendue ; lon-

gueur.
aAyAs āyāsa [vr. āyas] m. effort ; fatigue.
aAy� āyú [e] a. m. n. f. actif ; vivant — m.

homme, humanité ; descendant ; famille | myth.
cf. Āyu — n. vie, durée de la vie.
aAy� Ä āyukta [pp. āyuj] a. m. n. f. āyuktā

chargé de — m. employé.
āyuktaka [-ka] m. personnage exerçant une

charge, fonctionnaire.
aAy� ĵ āyuj [ā-yuj1] v. [7] pr. (āyunákti) pr.

md. (āyuṅkté) pp. (āyukta) joindre, attacher.
aAy� D̂ āyudh [ā-yudh1] v. [4] pr. (āyudhyati)

pr. md. (āyudhyate) pp. (āyuddha) combattre.
aAy� D āyudha [āyudh] n. arme — ifc. armé

de.
aAy� r̂ āyur iic. pour āyus.
āyurdā [dā] a. m. n. f. qui donne la vie ; qui

donne longue vie.
āyuryoga [yoga] m. astr. conjonction de

planètes utilisée en astrologie prédictive.
āyurveda [veda] m. médecine [“science de la

force vitale”] |lit. l’Āyurveda, traité de médecine
traditionnelle, un upaveda ; il comprend 8 sec-
tions : śalya l’extraction des corps étrangers
(épines, flèches), śālākya la chirurgie de l’œil et
de l’oreille, kāyacikitsā la médecine du corps,
bhūtavidyā la psychiatrie ou science des esprits
malins, kaumārabhr.tya la pédiatrie, agadatan-
tra la science des antidotes, rāsāyanatantra la
science des élixirs, et vāj̄ıkaran. atantra la science
des aphrodisiaques ; cf. Dhanvantari, Suśruta.
aAy� 	mt̂ āyus.mat [āyus-mat] a. m. n. f.

āyus.mat̄ı bien portant ; doué de longue vie ;
âgé, vénérable — m. adr. Votre Éminence,
Sire, Vénérable |myth. np. de l’asura Āyus.mat
“Longévité”, fils de Sam. hrāda.
aAy� 	y āyus.ya [āyus-ya] a. m. n. f. āyus.yā qui

donne longue vie, sain, vital — n. force vitale,
longévité.
aAy� ŝ āyus [āyu] n. âge, longévité ; vie, santé ;

vigueur, force vitale | le vivant — m. myth. np.
d’Āyu “le Vigoureux”, 3e roi de la lignée lunaire,
fils de Purūravā et d’Urvaś̄ı, père de Nahus.a ;
il alla vers l’Est, et ses descendants peuplèrent
la plaine Indo-Gangétique, tandis que son frère
Amāvasu resta à l’Ouest ‖ gr. αιoν ; lat. aevum ;
fr. âge.

āyuh. s.t.oma [stoma] m. soc. rite pour obtenir
une longue vie, partie de la cérémonie abhiplava.
aAyogv āyogava var. ayogava m. f. āyogav̄ı

soc. descendant d’un śūdra et d’une femme
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vaísya ; charpentier ; cf. sairam. dhra.
aAyoDn āyodhana [āyudh-ana] n. combat ;

champ de bataille.
aAyoE@yk āyodhyika [vr. ayodhyā-ka] a. m. n.

f. āyodhyikā né, demeurant, ou situé à Ayodhyā.
aAr̂ ār [ā-r. ] pp. (ārta) avoir des ennuis, tom-

ber en infortune.
aAr�y āran. ya [vr. aran. ya] a. m. n. f. āran. yā

relatif à la forêt, sylvestre ; sauvage — m. pl.
āran. yās bêtes sauvages.

āran. yaka [-ka] a. m. n. f. āran. yikā de la forêt,
sauvage — m. habitant de la forêt, ermite — n.
lit. sorte de textes brahmaniques ésotériques [“à
lire en secret dans la solitude de la forêt”] ; cf.
Br.hadāran. yaka, Taittir̄ıyāran. yaka.
āran. yakam. parva lit. “le livre de la forêt”, 3e

livre du Mahābhārata.
aArND ārabdha [pp. ārabh] a. m. n. f. ārabdhā

entrepris ; commencé.
aArB̂ ārabh [ā-rabh] v. [1] pr. md. (ārabhate)

pp. (ārabdha) pfp. (ārabhya) pf. (pra) tenir
ferme | entreprendre ; commencer.
aArBV ārabhat.a [ārabh] m. entrepreneur ;

homme courageux — f. ārabhat. ı̄ intrépidité ;
héröısme |soc. représentation de faits héröıques,
violents ou surnaturels au théâtre.
aAr<y ārabhya [pfp. [1] ārabh] a. m. n. f.

ārabhyā à entreprendre — ind. ayant été com-
mencé | à partir de 〈abl. acc.〉.
aArm̂ āram [ā-ram] v. [1] pr. (āramati) pp.

(ārata) s’arrêter | se réjouir, se plaire ; prendre
plaisir à.
aArMB ārambha [ārabh] m. entreprise ; com-

mencement, origine ; hâte, effort.
ārambhah. kadā bhavati quand est-ce que ça
commence ?

ārambhopāya [upāya] m. initialisation.
aArAt̂ ārāt var. ārād adv. de loin ; loin de 〈acc.

abl.〉.
aArAE/k ārātrika [ā-rātrika] n. soc. cérémonie

nocturne de salut d’une divinité par rotation
d’une flamme, not. de camphre [karpūra] ‖ hi.
ārati.
aArAD̂ ārādh [ā-rādh] ca. (ārādhayati) pp.

(ārāddha) pfp. (ārādhya, ārādhan̄ıya) satisfaire,
gagner, se concilier.
aArADn ārādhana [ārādh-ana] a. m. n. f.

ārādhanā qui se rend favorable — n. hommage,
service ; fait de gagner qqn. à sa cause |soc. ado-
ration d’une idole |mise en œuvre ; obtention.
aArADnFy ārādhan̄ıya [pfp. [2] ārādh] a. m. n.

f. ārādhan̄ıyā dont il faut gagner la faveur ; qu’il
faut honorer.

aArA@y ārādhya [pfp. [1] ārādh] a. m. n. f.
ārādhyā dont il faut ou dont on peut gagner la
faveur.
aArAm ārāmá [āram] m. plaisir, délice ; repos

| endroit d’agrément, lieu de repos ; jardin.
aAzĵ āruj [ā-ruj1] v. [1] pr. (ārujati) briser,

démolir ; interrompre.
aAzEZ ārun. i [vr. arun. i] m. phil. [ChU.] patr.

d’Uddālaka Ārun. i, fils d’Arun. i.
ārun. eya [-̄ıya] m. lit. np. de l’ārun. eya

upanis.ad | phil. [BU.] np. d’Ārun. eya, patr. de
Śvetaketu, fils d’Uddālaka Ārun. i.
aAzqF ārús. ı̄ f. myth. np. d’Ārus.̄ı “Furie”, fille

de Manu, épouse de Cyavana ; persécutée par les
ks.atriyās, elle se réfugia enceinte dans une cave,
où elle accoucha d’Aurva par la cuisse.
aAzĥ āruh [ā-ruh1] v. [1] pr. (ārohati) pp.

(ārūd. ha) abs. (āruhya) pf. (adhi, sam) monter
à, sur 〈acc.〉 ; grimper à | s’élever à, se placer
sur, faire l’ascension de 〈acc.〉 — ca. (ārohayati)
var. āropayati lever, dresser ; faire monter sur
〈acc.〉 ; faire pousser ; placer (à un poste élevé)
| attacher (not. une corde à un arc).
āruha mama śron. ı̄m. nes.yāmi tvām. vihāyasā
[Mah.] Grimpe sur ma hanche, je te conduirai
dans les airs (ogresse).
vr.ks.am āruh monter à un arbre.
aAz� āruhya [abs. āruh] ind. ayant surmonté,

ayant atteint.
aA!Y ārūd. ha [pp. āruh] a. m. n. f. ārūd. hā qui

est monté, qui a réussi | atteint, escaladé — ifc.
ayant pour monture.
aAro`y ārogya [vr. aroga-ya] n. bonne santé.
aArop̂ ārop [ca. āruh] v. [10] pr. (āropayati)

pp. (āropita) lever, dresser ; faire monter sur
〈acc.〉 ; faire pousser ; placer (à un poste élevé)
| attacher (not. une corde à un arc).
aArop āropa [ārop] m. imposition ; charge, at-

tribution ; action de placer en hauteur.
aAropZ āropan. a [ārop-ana] n. acte de faire

monter sur (not. le bûcher funéraire) | action de
lever, de dresser | action d’équiper un arc avec
sa corde.
aAroEpt āropita [pp. ārop] a. m. n. f. āropitā

élevé ; placé sur.
aAro=y āropya [pfp. [1] ārop] a. m. n. f. āropyā

à placer sur ; à faire monter, à dresser ; qui doit
être élevé — ind. ayant été élevé.
aAroĥ āroh [ca. āruh] v. [10] pr. (ārohayati)

cf. ārop.
aAroh ārohá [āroh] m. qui est monté sur, ca-

valier | ascension ; orgueil ; altitude, éminence
| croupe, hanches de la femme (servant de siège
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à son jeune enfant).
ārohan. a [-na] n. ascension.
ārohin [-in] agt. m. f. ārohin. ı̄ qui grimpe, qui

monte ; not. cavalier.
aAjv ārjava [vr. r.j-va] a. m. n. f. ārjavā

honnête, sincère — n. droiture, rectitude,
sincérité.
aAjFk ārj̄ıka [vr. r.j-̄ıka] m. véd. région riche

en soma ; récipient à soma.
aAt ārta [pp. ār] a. m. n. f. ārtā atteint de, op-

primé par 〈iic.〉 |tombé dans le malheur ; affligé ;
tourmenté | blessé ; souffrant, malade ; malheu-
reux — f. ārtā état d’affliction ; souffrance.
ato ’nyad ārtam [BU.] Tout autre (état que celui
d’absorption dans le brahman) est souffrance.

ārtatā [-tā] f. état d’affliction ; souffrance.
aAtv ārtavá [vr. r.tu] a. m. n. f. ārtav̄ı saison-

nier | relatif aux menstruations — m. partie de
l’année — n. menstruations — f. ārtav̄ı femme
pendant ses règles | jument.
aAtAyEn ārtāyani [vr. r.tāyana] m. myth.

[Mah.] np. d’Ārtāyani, patr. de Śalya “Dont les
ancêtres suivaient la voie juste”.
aAEt ārti [ārta] f. peine, souffrance (physique

ou morale).
ārtināśana [nāśana] n. destruction de la souf-

france.
aAT ārtha [vr. artha] a. m. n. f. ārth̄ı concer-

nant une chose ou un objet ; matériel, concret ;
relatif à une possession | gram. relatif au sens,
sémantique — m. gram. le signifié (opp. śābda
le signifiant).
aAdý ārdrá [vr. ard] a. m. n. f. ārdrā mouillé,

humide ; frais, vert, nouveau | tendre, doux, sen-
sible ; mou, flasque — n. cf. ārdraka — f. ārdrā
astr. np. d’Ārdrā “la Frâıche”, 4e astérisme
lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile Bételgeuse ;
Rudra y préside ; son symbole est une pierre
précieuse ; cf. Bāhū.

ārdraka [-ka] n. natu. bot. Zingiber offici-
nale, gingembre |natu. sa racine, utilisée comme
condiment à l’état frais (opp. śun. t. h̄ı) ‖ hi. adrak.

ārdrávāsas [vāsas] a. m. n. f. qui a ses
vêtements mouillés.
aADDAt� k ārdhadhātuka [vr. ardhadhātu-ka]

n. gram. [“applicable à une forme plus courte
de la base verbale”] se dit des finales du parfait
et bénédictif, et de certains suffixes [pratyaya] ;
opp. sārvadhātuka.
aABv ārbhava [vr. r.bhu] a. m. n. f. ārbhav̄ı

véd. concernant les r.bhavas ; sacré pour les
r.bhavas.
aAy ārya [vr. arya] a. m. n. f. āryā [“aux as-

pirations élevées”] noble, généreux ; respectable

|noble, de race aryenne, bien né ; se dit du peuple
ārya, qui émigra d’Asie centrale en āryāvarta ;
il est issu de l’ancêtre mythique Puru — m.
mâıtre, chef de maison ; honnête homme | adr.
Votre Excellence, Noble, Honorable — f. āryā
noble dame | myth. épith. de la Noble Pārvat̄ı
|phon. nom d’un mètre de 30+27 temps ‖ pra-
krit ayya,ajja ; pali ariya ; fr. aryen ; celte erinn ;
perse Iran ; tamil Iyer ; telugu Iyengar.
kim atra āryasya (poli) que puis-je faire pour
Son Excellence ? | (brusque) que faites vous ici ?
āryā vāk f. sanskrit védique.
kr.n. vantu vísvam āryam [RV.] Rendez ce monde
noble (devise de l’Āryasamāja).
jāto nāryām anāryāyām āryād āryo bhaved
gun. aih. | anāryāj jāta āryāyām anārya iti níscaya
‖ [Manu] Une personne née d’un homme noble
[ārya] par une femme non-noble peut devenir
noble par ses vertus, mais une personne née d’un
homme non-noble n’est certes pas noble.

āryadeva [deva] m. hist. np. d’Āryadeva, phi-
losophe bd. disciple de Nāgārjuna qui l’intronisa
comme son successeur (vers 250) ; il est l’auteur
du Catuh. śataka, du Hastavālaprakaran. a et du
Caryāmelāpakaprad̄ıpa.

āryaputra [putra] m. soc. “fils de noble ra-
ce”, titre honorifique donné par une femme à
son époux.

āryapura [pura] n. géo. np. d’Āryapura au
Karn. āt.a (mod. Aihole) ; le prince Jayasim. ha en
fit la première capitale Cālukya au 5e siècle.

āryabhat.a [bhat.a] m. hist. np. d’Āryabhat.a,
astronome et mathématicien originaire du Ke-
rala (476–∼550) ; il enseignait à Kusumapura ;
il étudia les fonctions trigonométriques [jyā3],
calcula π comme 3 . 1416, et évalua l’année
solaire à 365/3586805 jours ; il proposa une
théorie héliocentrique de l’Univers, avec une
Terre sphérique tournant sur son axe, dont il
mesura la circonférence ; on lui doit le traité
Āryabhat.̄ıya ; les arabes l’appelent Arjabhad, les
latins Ardubarius ; le 1er satellite indien (1975)
fut nommé en son honneur.

āryabhat. ı̄yā [-̄ıya] m. lit. np. de
l’Āryabhat.̄ıya, ouvrage d’astronomie et de
mathématiques dû à Āryabhat.a (499) ; il com-
prend 2 parties : la Daśaḡıtikā et l’Āryās.t.aśata ;
il fut traduit en latin au 13e siècle.

āryamārga [mārga] m. bd. “Noble Chemin”
menant à la cessation de la souffrance selon l’en-
seignement du Buddha ; cf. as.t. āṅgamārga.

āryasatya [satya] n. bd. “Noble Vérité”, pro-
clamée par Buddha ; les Quatre Nobles Vérités
[catvāryāryasatyāni] sont : la vérité de la souf-
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france [duh. kha], la vérité de l’origine de la souf-
france [samudāya], la vérité de la cessation de la
souffrance [nirodha] et la vérité du noble chemin
[āryamārga] menant à la cessation de la souf-
france.

āryāvarta [āvarta] m. géo. [“terre des
aryens”] véd. np. de l’Āryāvarta ou plaine indo-
gangétique.
ā samudrāt tu vai pūrvād ā samudrāc ca
paścimāt | tayor evāntaram giryor āryāvartam
vidur budhāh. ‖ [MS.] Les sages considèrent que
l’Āryāvarta s’étend de la mer de l’Est à la mer
de l’Ouest jusqu’aux montagnes entre les deux.

āryās.t.aśata [as.t.aśata] n. lit. np. de
l’Āryās.t.aśata, section de l’Āryabhat.̄ıya de
108 vers.

āryās.t. āṅgamārga [as.t. āṅgamārga] m. bd. cf.
āryamārga.
aAyk āryaka [vr. arya-ka] a. m. n. f. āryakā

f. āryak̄ı noble, honorable, respectable — m.
grand-père, äıeul | myth. [Mah.] np. du roi
nāga Āryaka “Aı̈eul”, prince nāga de la lignée
d’Airāvata ; Cikura est son fils ; à la demande
de Mātali, il donna son petit-fils Sumukha en
mariage à sa fille Gun. akeś̄ı | lit. np. d’Āryaka1,
fils de bouvier, noble caractère dans la pièce
Mr.cchakat.ikā ; emprisonné par le roi Pālaka, il
s’échappe grâce à Śarvilaka et le détrône —
n. soc. cérémonie en honneur des mânes [pitr. ] ;
récipient utilisé pour ce rite.
aAyA āryā cf. ārya.
āryāsaptaśat̄ı [saptaśat̄ı] f. lit. np. du poème

lyrique Āryāsaptaśat̄ı “700 vers en mètre āryā”,
dû à Govardhana1.

āryāsamāja [samāja] m. mod. np. du mou-
vement de renouveau hindou Āryāsamāja “As-
semblée des Purs” ou Āryasamāja “Noble as-
semblée”, fondé par Svāmı̄ Dayānanda1 Saras-
vat̄ı2 en 1875 ; il interdit not. le culte des idoles
[mūrti] et prône le retour aux Védas considérés
comme révélation divine.
aAq ārs.a [vr. r.s. i] a. m. n. f. ārs. ā relatif aux

sages [r.s. i] — n. texte sacré, Veda.
aAq�y ārs.eya [ārs.a-iya] a. m. n. f. ārs.eyā re-

latif aux sages [r.s. i] — n. lignée de sages ; syn.
pravara1.
aAlp̂ ālap [ā-lap] v. [1] pr. (ālapati) pp.

(ālapita) parler, dire à 〈acc.〉 — ca. (ālāpayati)
engager la conversation.
aAlEpt ālapita [pp. ālap] a. m. n. f. ālapitā

entretenu — n. entretien avec.
aAlB̂ ālabh [ā-labh] v. [1] pr. md. (ālabhate)

pp. (ālabdha) pf. (upa) prendre en main ; gagner
qqn.

aAlMb̂ ālamb [ā-lamb] v. [1] pr. md.
(ālambate) pp. (ālambita) pf. (sam) pendre de,
s’appuyer sur 〈loc.〉 | saisir, tenir, s’accrocher à.
aAlMbn ālambana [ālamb-ana] n. support,

point d’appui ; fondation, base | phil. [nyāya]
cause nécessaire d’un effet, not. d’une sensation
|bd. attribut d’un objet contribuant à sa percep-
tion par l’un des sens : forme, son, odeur, goût
et texture.
aAlEMbn̂ ālambin [ālamb-in] a. m. n. f.

ālambin̄ı appuyé sur.
aAly ālaya [āl̄ı] m. n. maison, demeure ; asile,

temple.
aAl-y ālasya [vr. alasa-ya] n. paresse, mo-

lesse, manque d’énergie.
ālasyam. hi manus.yān. ām. śar̄ırastho mahān
ripuh. [Bhartr.hari] La paresse est le pire ennemi
corporel de l’homme.

ālasyavacana [vacana] n. [“parole de pares-
seux”] argument fataliste.
aAlAp ālāpá [ālap] m. fait d’adresser la

parole ; conversation | chant des oiseaux |
math. énoncé d’un problème arithmétique ou
algébrique — f. ālāpā mus. ouverture, introduc-
tion à un morceau musical ; c’est une improvisa-
tion mélodique sans accompagnement lyrique.

ālāpin [-in] agt. m. f. ālāpin̄ı qui dit ; qui
parle à.
aAElK̂ ālikh [ā-likh] v. [6] pr. (ālikhati) pp.

(ālikhita) pfp. (ālekhya) faire un croquis ; dessi-
ner, peindre — ps. (ālikhyate) être décrit, être
dessiné.
nāmūlāllikhyate kiñcit [Mallinātha1] On ne doit
rien décrire sans fondement.
aAElĥ ālih [ā-lih1] v. [2] pr. (āléd. hi) pr. md.

(āl̄ıd. hé) pp. (āl̄ıd. ha) lécher, laper.
aAlF āl̄ı [ā-l̄ı] v. [4] pr. md. (āl̄ıyate) pp.

(āl̄ına) demeurer, se cacher.
aAlFY āl̄ıd. ha [pp. ālih] a. m. n. f. āl̄ıd. hā léché ;

lapé.
aAl� ālu m. ébène — n. racine comestible ;

patate douce |mod. pomme de terre.
āluka [-ka] n. natu. bot. Dioscorea alata, pa-

tate douce.
aAl�Hy ālekhya [pfp. [1] ālikh] a. m. n. f.

ālekhyā à écrire ; à peindre — n. écriture, pein-
ture ; portrait ; le dessin, l’un des 64 arts [kalā].
aAlok̂ ālok [ā-lok] v. [1] pr. (ālokati) ca.

(ālokayati) pp. (ālokita) regarder, constater.
aAlok āloka [ālok] m. vue ; lumière, éclairage.
ālokana [-na] n. contemplation.
aAloEkn̂ ālokin [ālok-in] agt. m. f. ālokin̄ı qui

regarde.
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aAloĉ āloc [ā-loc] v. [1] pr. md. (ālocate)
pp. (ālocita) considérer, réfléchir sur —
ca. (ālocayati) montrer ; percevoir, regarder ;
considérer.
aAloEct ālocita [pp. āloc] a. m. n. f. ālocitā

considéré, examiné.
aAloEht ālohita [ā-lohita] a. m. n. f. ālohitā

rougeâtre, tirant vers le rouge.
aAvD̂ āvadh [ā-vadh] aor. [5] (āvadh̄ıt)

détruire.
aAv�t āvanta [vr. avanti] m. roi d’Avanti —

f. āvant̄ı langue d’Avanti.
aAv�(y āvantya [vr. avanti-ya] a. m. n. f.

āvantyā originaire d’Avanti |pl. myth. le peuple
des Āvantyās, une tribu des Haihayās.
aAvyoŝ āvayos [loc. du. aham] ind. en nous

deux — g. de nous deux.
aAvrZ āvaran. a [āvr. ] a. m. n. f. āvaran. ā cou-

vrant, protégeant — n. voile, couverture, pro-
tection ; enclos, barrière ; mur ; bouclier, armure
| phil. pouvoir d’illusion de la māyā dissimulant
la vraie nature divine | soc. motif circulaire d’un
yantra ; il y en a 9 dans le śr̄ıyantra.
aAvt āvarta [āvr.t1] m. tourbillon, gouffre |

boucle de cheveux | territoire.
aAvEl āvali [ā-vali] f. suite, ligne, rangée ; dy-

nastie — ifc. lit. recueil de | var. āval̄ı id.
aAv[yk āvaśyaka [vr. avaśya-ka] a. m. n.

f. āvaśyikā nécessaire, inévitable ; irrépressible
— n. nécessité, obligation ; besoin naturel
| jn. l’un des 6 actes rituels quotidiens obliga-
toires : la sérénité [sāmāyika], la vénération
du supérieur de l’ordre [vandana], la confes-
sion [pratikraman. a], le vœu d’ascétisme
[pratyākhyāna], la renonciation au corps
[kāyotsarga] et la vénération des icônes et des
temples [caityavandana].
āvaśyakam vā avez vous besoin de qqc. ?
punar annam āvaśyakam vā dois-je vous
resservir ?
aAvŝ āvas [ā-vas1] v. [1] pr. (āvasati) pf. (ut)

habiter, demeurer ; prendre possession d’un lo-
gement.
aAvsEt āvasati [āvas-ti] f. abri ; logement

pour la nuit ; nuit de repos.
aAvsT āvasathá [āvas-tha] m. logement, ha-

bitation ; abri pour la nuit ; village.
āvasathya [-ya] a. m. n. f. āvasathyā résident

— m. soc. feu domestique ; c’est l’un des
pañcāgni.
aAvĥ āvah [ā-vah1] v. [1] pr. (āvahati) pp.

(aud. ha) pf. (ut) apporter auprès de ; approcher
| donner, procurer | emmener chez soi (not. la

mariée) ; porter — ca. (āvāhayati) inviter.
vinodam āvah procurer du plaisir.
saukhyam āvah procurer la félicité.
aAvh āvaha [āvah] a. m. n. f. āvahā qui pro-

duit, qui procure, qui apporte | qui ramène à la
maison (une épouse) — m. myth. np. d’Āvaha,
vent de l’une des 7 voies du ciel [mārga] ;
il souffle dans la région intermédiaire ou at-
mosphère [bhuvarloka] | myth. np. de l’une des
7 langues d’Agni.
aAvA<yAm̂ āvābhyām [i. du. aham] ind. par

nous deux — dat. pour nous deux — abl. hors
de nous deux.
aAvAm̂ āvām [nom. du. aham] ind. nous deux

— acc. à nous deux.
aAvAr āvāra [āvr. ] m. abri ; défense, place forte

— ifc. qui abrite, qui défend.
aAvAs āvāsa [āvas] m. demeure, résidence ;

maison.
aAvAEsn̂ āvāsin [āvāsa-in] ifc. agt. m. f.

āvāsin̄ı qui habite ; résident de.
aAvAĥ āvāh [ca. āvah] v. [10] pr. (āvāhayati)

inviter.
aAvAh āvāha [āvāh] m. invitation ; marriage.
āvāhana [-na] n. invitation, appel ; invoca-

tion | soc. [tantr.] rite d’invocation d’une divi-
nité dans une idole — f. āvāhan̄ı soc. posture
des mains [mudrā] d’invocation ou d’offrande ;
cf. āvāhanamudrā.

āvāhanamudrā var. āvāhan̄ı [mudrā] f. soc.
geste rituel de pūjā, les deux mains en coupe
pour faire l’offrande de fleurs à l’idole en invo-
quant la divinité, les pouces touchant la racine
des auriculaires.
aAEvk āvika [vr. avi-ka] a. m. n. f. āvik̄ı relatif

au mouton | en laine — n. étoffe de laine — f.
āvik̄ı peau de mouton.
aAEv� āviddha [pp. āvyadh] a. m. n. f.

āviddhā jeté ; chassé, renvoyé | percé, blessé |
balancé | excité ; énervé — n. balancement.

āviddhakarn. a [karn. a] a. m. n. f. āviddhakarn. ı̄
qui a les oreilles percées.
aAEvl̂ āvil [vn. āvila] v. [10] pr. (āvilayati)

troubler, souiller.
aAEvl āvila var. ābila a. m. n. f. āvilā trouble

(liquide, yeux), obscurci ; souillé, not. de sang.
aAEvf̂ āvís [ā-vís1] v. [6] pr. md. (āvísate) pp.

(āvis.t.a) pf. (sam) entrer dans, pénétrer.
aAEv£ āvis.t.a [pp. āvís] a. m. n. f. āvis.t. ā

pénétré, entré dans |possédé ; épileptique — ifc.
rempli de ; sujet à ; ayant pour tâche.
aAEvŝ āv́ıs adv. ouvertement, manifeste-

ment ; en vue.
āvir as apparâıtre, se manifester.
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āvir bhū apparâıtre, se manifester.
āvis. kr. faire connâıtre, manifester ; rendre vi-
sible ; exhiber, montrer.
āvis.kr.ta a. m. n. évident, connu.
aAv� � āvutta m. beau-frère (mari d’une

sœur) ; syn. bhagin̄ıpati.
aAv� āvr. [ā-vr.1] v. [5] pr. (āvr.n. óti) pr. md.

(āvr.n. uté) pp. (āvr.ta) pf. (apa) couvrir, enfer-
mer ; protéger, cacher ; enlever, retenir.
aAv� t̂ āvr.t1 [ā-vr.t1] v. [1] pr. md. (āvartate)

pp. (āvr.tta) pf. (vi, sam) se retourner, revenir
sur ses pas — ca. md. (āvartayate) faire tourner
(not. le char) ; changer de direction.
aAv� t̂ āvr.t2 [āvr.t1] f. demi-tour ; changement

de direction.
aAv� t āvr.ta [pp. āvr. ] a. m. n. f. āvr.tā cou-

vert de ; vêtu de ; plein de |entouré de ; protégé ;
enclos, caché.
aAv� E� āvr.tti [āvr.t1] f. retour au point de

départ ; répétition ; occurrence | fait de tour-
ner | math. multiplication | lit. (figure de style)
répétition.
aAv� E£ āvr.s.t. i [ā-vr.s.t. i] f. pluie.
aAv�g āvega [ā-vega] m. hâte, agitation, exci-

tation.
aAv�f āveśa [āvís] m. fait d’entrer, de prendre

possession | fait de s’absorber complètement
dans une tâche ou une idée ; dévotion intense
| possession par un esprit ; épilepsie | arrogance ;
orgueil.
aA&yD̂ āvyadh [ā-vyadh] v. [4] pr. (āvidhyati)

pp. (āviddha) chasser, expulser |percer, blesser,
frapper | balancer | agiter, exciter.
aAf̂ āś1 [ā-aś1] v. [5] pr. (āśnóti) atteindre,

obtenir.
aAf̂ āś2 [ca. aś2] v. [10] pr. (āśayati) pp.

(āśita) nourrir, faire manger.
aAf āśa1 [āś1] m. obtention — f. cf. āśā1.
aAf āśa2 [āś2] m. repas ; nourriture.
aAf\ŝ āśam. s [ā-́sam. s] v. [1] pr. (āśam. sati)

pp. (āśasta) pfp. (āśam. san̄ıya) espérer, implo-
rer ; déclarer — ca. (āśam. sayati) pp. (āśam. sita)
déclarer.
aAf\s āśam. sa [āśam. s] a. m. n. f. āśam. sā qui

attend, qui espère — f. āśam. sā souhait, désir ;
espoir.
aAf\snFy āśam. san̄ıya [pfp. [2] āśam. s] a. m.

n. f. āśam. san̄ıyā désirable.
aAf\Est āśam. sita [ca. pp. āśam. s] a. m. n. f.

āśam. sitā espéré ; déclaré.
aAf¬̂ āśaṅk [ā-́saṅk] v. [1] pr. md. (āśaṅkate)

pp. (āśaṅkita) craindre.

aAf¬nFy āśaṅkan̄ıya [pfp. [2] āśaṅk] a. m. n.
f. āśaṅkan̄ıyā suspect ; contestable | à craindre.
aAf¬A āśaṅkā [āśaṅk] f. doute ; incertitude

|inquiétude ; suspicion, défiance — ifc. objection
à — n. āśaṅka ifc. crainte de.
aAfE¬t āśaṅkita [pp. āśaṅk] a. m. n. f.

āśaṅkitā craint | qui inspire le doute.
aAfy āśayá [āś̄ı] m. lit ; lieu de repos, re-

traite, asile | emplacement, localité ; récipient,
réceptacle | cœur ; esprit ; intention | phil. [yoga]
ensemble des mérites et démérites du karman ;
destin |méd. réceptacle, organe creux.
aAfŝ āśas [āśās] f. vœu, désir, souhait ; es-

poir.
aAfA āśā1 [f. āśa1] f. objectif, point atteint

| région ; quartier du ciel.
aAfA āśā2 [āśas] f. vœu, désir, souhait ; espoir.
aAfAvt̂ āśāvat [āśā2-vat] a. m. n. f. āśāvat̄ı

qui espère ; qui garde l’espoir ; qui a confiance.
aAfAŝ āśās [ā-́sās] v. [2] pr. md. (āśāste) pp.

(āśis.t.a, āśasta) désirer, espérer, prier.
aAfAE-t āśāsti [āśās-ti] f. prière.
aAEft āśita [pp. āś2] a. m. n. f. āśitā nourri,

repu.
aAEfn̂ āśin [vr. aś2-in] ifc. agt. m. f. āśin̄ı qui

mange.
aAEfn āśiná [āśa1] a. m. n. f. āśinā véd. (qui

a atteint un grand âge) âgé.
aAEfŝ āśis1 [āśās] f. [sg. nom. āś̄ıs ; en comp.

āś̄ır] prière, souhait | bénédiction.
aAEfŝ āśis2 f. crochet (de serpent).
aAfF āś̄ı [ā-́s̄ı1] v. [2] pr. md. (āśete)

pp. (āśayita) être étendu, reposer sur — ca.
(āśāyayati) étendre sur.
aAfF āś̄ı1 iic. pour āśis2.
āś̄ıvis.a [vis.a] m. serpent venimeux.
aAfFr̂ āś̄ır iic. pour āśis1.
āś̄ırliṅ [liṅ] nota. gram. lakāra du précatif ou

bénédictif [“optatif de souhait”].
āś̄ırvāda [vāda] m. bénédiction.
āś̄ırvādābhidhānavat [abhidhāna-vat] a. m.

n. f. āś̄ırvādābhidhānavat̄ı (nom) qui contient
une formule de bénédiction.
aAf� āśú a. m. n. f. rapide — m. véd. cheval —

adv. vite ; rapidement, directement ‖ gr. ωκυς ;
lat. ocior.

āśukavi [kavi] m. lit. poète expert d’improvi-
sation.

āśukārin [kārin] a. m. n. f. āśukārin. ı̄ qui agit
rapidement ; actif.

āśugá [ga] a. m. n. f. āśugā qui se déplace
rapidement ; agile, rapide.
aAfOc āśauca [ā-́sauca] n. impureté.
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aA�y āścarya [ā-carya] a. m. n. f. āścaryā
merveilleux, étonnant, extraordinaire — n. mer-
veille, prodige — acc. āścaryam interj. ô mer-
veille ! — i. āścaryen. a adv. par miracle.

āścaryavat [-vat] a. m. n. f. āścaryavat̄ı pro-
digieux.
aA[yAml āśyāmala [ā-́syāmala] a. m. n. f.

āśyāmalā sombre, foncé.
aA�m āśrama [ā-́srama] m. n. retraite, asile,

refuge | ermitage | stade de la vie brahmanique ;
cf. caturāśrama.

āśramadharma [dharma] m. soc. règle de
vie brahmanique, divisant l’existence en 4
étapes [caturāśrama], chacune ayant ses devoirs
propres [purus. ārtha].

āśramapada [pada] n. syn. āśrama.
āśramavāsa [vāsa1] m. séjour en ermitage.
āśramavāsika [-ka] a. m. n. f. āśramavāsikā

relatif au séjour à l’ermitage — n.
[āśramavāsikaparvan] lit. 15e livre du Mah.,
“du séjour à l’ermitage”.
aA�Emn̂ āśramin [āśrama-in] agt. m. f.

āśramin̄ı soc. qui suit les stades de la vie brah-
manique | ermite.
aA�y āśraya [āśri] m. support ; siège ; re-

fuge ; protection | autorité (dont on dépend)
| pratique, habitude, dépendance, addiction |
contiguité, vicinité ; connection, relation | gram.
relation de dépendance ; sujet |bd. ensemble des
5 organes des sens, plus l’intellect [manas] ; ils
sont les récipients des sensations et concepts
[āśrita] issus des attributs [ālambana] des objets
perçus — ifc. qui repose sur ; qui dépend de, qui
concerne.

āśrayaparivr.tti [parivr.tti] f. [“retournement
de la base”] changement de sexe (de femme
en homme) | bd. élimination irréversible des
souillures et de leurs causes (caractérise l’état
de buddha).

āśrayabhūta [bhūta] a. m. n. f. āśrayabhūtā
devenu un protecteur — m. protecteur.
aA�v āśrava [āśru] a. m. n. f. āśravā qui

écoute ; qui suit les ordres | promesse, engage-
ment.
aAE� āśri [ā-́sri] v. [1] pr. md. (āśrayate) v. [1]

pr. (āśrayati) pp. (āśrita) pf. (upa, sam) cher-
cher refuge auprès de, demander la protection
de, avoir recours à, reposer sur, se retirer dans
〈acc.〉 | s’attacher à, dépendre de, en référer à.
aAE�t āśrita [pp. āśri] a. m. n. f. āśritā at-

taché à, qui a rejoint |qui a recours à, qui cherche
refuge en | sujet à, dépendant de ; qui concerne
| qui habite, qui réside à | qui suit, qui pratique,

qui observe ; qui utilise |occupé, habité — m. su-
jet, serviteur ; adepte — n. bd. objet perçu par
les sens ou conçu par l’esprit.

āśritatva [-tva] n. dépendance.
aA�� āśru [ā-́sru] v. [5] pr. (āśr.n. óti) pr.

md. (āśr.n. uté) pp. (āśruta) écouter ; entendre
| accepter ; promettre — ca. (āśr. āvayati) faire
entendre ; annoncer ; s’adresser à | soc. proférer
(not. lors d’un rite).
aAE�q̂ āślis. [ā-́slis. ] v. [4] pr. (āślis.yati) pp.

(āślis.t.a) embrasser ; adhérer à 〈loc. acc.〉.
aAE�£ āślis.t.a [pp. āślis. ] a. m. n. f. āślis.t. ā

étreint, embrassé, serré ; entrelacé | qui adhère ;
qui étreint, qui embrasse.
aA��q āśles.a [āślis. ] m. contact, mélange ; em-

brassement, entrelacement — f. āśles. ā pl. astr.
np. des Āśles.ās “les Enlaçantes”, formant le 7e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à la constel-
lation de l’Hydre ; les sarpās y président ; son
symbole est une roue de potier.
aA� āśva [vr. aśva] a. m. n. f. āśv̄ı équestre ;

relatif au cheval ; tiré par un cheval — n. gent
chevaline ; troupeau de chevaux.
aA�pt āśvapata [vr. aśvapati] m. patr.

d’Āśvapata “descendant d’Aśvapati”.
aA�m�EDk āśvamedhika [vr. aśvamedha-ka] a.

m. n. f. āśvamedhikā soc. qui concerne le sacri-
fice du cheval.

āśvamedhikaparvan [parvan] n. lit. 14e livre
du Mah., “du sacrifice du cheval”.
aA�y� j āśvayuja [vr. aśvayuj] a. m. n. f.

āśvayujā né sous le naks.atra Aśvayujau | relatif
au mois āśvina — f. āśvayuj̄ı astr. sa pleine lune ;
soc. on y pratique un pākayajña.
aA�lAyn āśvalāyana [vr. aśvaláāyana] m.

hist. np. d’Āśvalāyana “Descendant d’Aśvala”,
disciple présumé de Śaunaka, antérieur au 4e

siècle ant. ; on lui attribue les ouvrages de rituel
qui suivent.

āśvalāyanagr.hyasūtra [gr.hyasūtra] n. lit. np.
de l’Āśvalāyanagr.hyasūtra, manuel de rituel do-
mestique attribué à Āśvalāyana.

āśvalāyanaśrautasūtra [́srautasūtra] n. lit.
np. de l’Āśvalāyanaśrautasūtra, manuel de ri-
tuel solennel attribué à Āśvalāyana.
aA�ŝ āśvas [ā-́svas1] v. [2] pr. (āśvásiti) pp.

(āśvásita) reprendre son souffle ; revivre | avoir
confiance ; être tranquille.
aAE�n āśvina [vr. aśvin] m. nom du mois

d’Aśvin̄ı, à la saison des pluies (septembre-
octobre) ; cf. aśvatthā.
aAqAY ās. ād. ha [vr. as. ād. ha] m. astr. mois des

As.ād. hās (juin-juillet) ; on le double certaines
années pour que le calendrier lunaire rattrape
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le calendrier solaire ; cf. manasāpañcamı̄ — f.
ās. ād. h̄ı astr. sa pleine lune [pūrn. imā] ; on y
célèbre la fête de gurupūrn. imā.
aAŝ ās1 interj. (surprise joyeuse ou

déplaisante) ah ! | holà !√
aAŝ ās2 v. [2] pr. md. (āste) pft. (āsām)

aor. [5] (āsis.t.a) fut. (āsis.yáte) pp. (āsitá) ppr.
(ās̄ına) abs. (āsitvā, -āsya) inf. (āsitum) pf.
(adhi, anu, upa, sam) s’asseoir, être assis ; se
trouver ; s’établir, rester ; résider |continuer, pra-
tiquer ; être en train de [abs.] | aboutir à [dat.]
— ps. (āsyate) être assis — ca. (āsáyati) placer
‖ gr. ησται.
āstām interj. soit, assez.
āsyatām adr. asseyez-vous (ps. imp. “qu’il s’as-
seye”).
āsām. cakre s’étant assis.
juhvata āsate ils ont l’habitude de sacrifier.
aAŝ ās3 n. [seulement i. abl. ] bouche, visage

‖ lat. os.
āsā var. āsayā adv. devant ses propres yeux ; en
personne | de vive voix.
aAs āsa1 [vr. as2] ifc. agt. m. f. āsā qui lance.
aAs āsa2 [ās2] m. siège | postérieur.
aAsÄ āsakta [pp. āsañj] a. m. n. f. āsaktā

attaché, appliqué à.
aAsEÄ āsakti [āsakta] f. attachement.
aAs½ āsaṅga [āsañj] m. attachement ;

contact, association ; dévotion — a. m. n. f.
āsaṅgā ininterrompu.
aAsÒ̂ āsañj [ā-sañj] v. [1] pr. (āsajati) pp.

(āsakta) attacher, pendre ; s’attacher à.
aAsE� āsatti [āsad] f. vicinité, proximité ;

connexion, lien immédiat | gram. accord entre
mots | perplexité ; situation sans issue.
aAsd̂ āsad [ā-sad1] v. [1] pr. (ās̄ıdati) pp.

(āsanna) abs. (āsādya) pf. (sam) s’asseoir |
présider ; attendre | atteindre, approcher, trou-
ver |entreprendre, commencer — ca. (āsādayati)
trouver, rencontrer.
aAsn̂ āsan [relié à āsya] n. bouche, visage,

gueule.
aAsn āsana [ās2-ana] n. siège ; poste, si-

tuation | posture, manière d’être assis | phil.
posture rituelle de yoga ; cf. kukkut.āsana,
gomukhāsana, dhanurāsana, padmāsana,
paścimātānāsana, bhadrāsana, mayūrāsana,
rājal̄ılāsana, lalitāsana, vajrāsana, v̄ırāsana,
śavāsana, sarvāṅgāsana, sim. hāsana, svas-
tikāsana | séance, session ; tribunal | phil. le
contrôle de son corps, 3e étape du rājayoga ; cf.
as.t. āṅgayoga.
aAs�dF āsand̄ı [āsad] f. soc. trône d’osier uti-

lisé dans les rites véd. solennels.

aAsà āsanna [pp. āsad] a. m. n. f. āsannā
proche, voisin, voisin de ; prochain — n. immi-
nence.
āsanne adv. dans le voisinage, à proximité.
aAsm̂ āsam [abs. as2] ifc. ind. ayant jeté.
aAsm� dý m̂ āsamudram [ā-samudra1] adv. jus-

qu’à la mer.
aAsv āsava [āsu2] m. décoction, fermenta-

tion ; distillation | jus, nectar ; boisson fermentée
ou distillée ; rhum.
aAsA� āsādya [abs. āsad] ind. ayant ren-

contré — prép. à cause de, pour.
aAsAm̂ āsām [g. pl. iyam] ind. de ces.
aAsAr āsāra [āsr. ] m. averse.
aAEsĉ āsic [ā-sic] v. [6] pr. (āsiñcati) verser

dans.
aAEst āsita [pp. ās2] a. m. n. f. āsitā assis ;

resté.
aAEsDAr āsidhāra [vr. asidhārā] a. m. n. f.

āsidhārā comme le fil d’une épée ; se dit not.
d’un vœu difficile [asidhārāvrata].
aAEsn āsina [ās2] a. m. n. f. āsinā assis.
aAs� āsu1 [loc. pl. iyam] ind. dans ces.
aAs� āsu2 [ā-su2] v. [5] pr. (āsunoti) pp.

(āsuta) véd. presser (not. le soma) | distiller.
aAs� r āsurá [vr. asura] a. m. n. f. āsur̄ı

spirituel, divin | relatif aux démons [asura],
démoniaque | soc. forme de mariage où le marié
achète sa femme à ses parents — m. f. āsur̄ı
démon | pl. astr. étoiles de l’hémisphère Sud.
aAs� āsr. [ā-sr. ] v. [1] pr. (āsarati) pp. (āsr.ta)

courir dans ; tomber à verse.
aAs�cn āsécana [āsic] n. cavité.
aAs�cnvt̂ āsecanavat [-vat] a. m. n. f.

āsecanavat̄ı qui a une cavité ; creux.
aA-tr āstára [āstr̄. ] n. couverture ; tapis ;

coussin ; lit.
āstáran. a [-na] n. fait d’étendre, d’étaler (not.

un tapis, un tissu) ; fait de joncher (de fleurs)
| couverture ; coussin ; lit ; jonchée — f. āstáran. ı̄
id.
aAE-tk āstika [vr. asti-ka] a. m. n. f. āstik̄ı

[“qui croit en l’existence (de Dieu ou d’un prin-
cipe suprême transcendant le réel)”] croyant,
pieux | phil. qui reconnâıt l’autorité du Veda ;
opp. nāstika | myth. [Mah.] np. d’Āstika “le
Pieux”, fils de Jaratkāru et de Manasā ; il inter-
rompit le sacrifice de serpents de Janamejaya.

āstikya [-ya] n. foi ; piété.
aA-tFZ āst̄ırn. a [pp. āstr̄. ] a. m. n. f. āst̄ırn. ā

étalé, éparpillé, jonché | couvert.
aA-t� āstr̄. [ā-str̄. ] v. [5] pr. (āstr.n. oti) pr.

md. (āstr.n. ute) pp. (āst̄ırn. a) étendre, étaler,
épandre ; joncher, couvrir de 〈i.〉.
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aA-TA āsthā1 [ā-sthā1] v. [1] pr. (ātis.t.hati) pr.
md. (ātis.t.hate) pp. (āsthita) pf. (sam) monter
sur, se tenir sur ou dans ; entrer dans tel état
〈acc.〉 | aller vers, suivre ; se vouer à, mettre en
pratique.
aA-TA āsthā2 [āsthā1] f. préoccupation ; désir

de, penchant pour 〈loc.〉.
aA-pd āspada [ās2-pada] n. lieu, place, séjour,

siège ; occasion.
aA-Pl̂ āsphal [ā-sphal] ca. (āsphalayati)

frapper, faire vibrer ; battre, fouetter ; déchirer
| jouer (de la v̄ın. ā).
aA-y āsya [ās3-ya] n. bouche, visage, gueule.
aA-yA āsyā [ās2] f. fait d’être assis |demeure ;

état de repos.
aAúv āsrava [āsru] m. jn. attraction de l’âme

par les objets du monde.
aAú� āsru [ā-sru] v. [1] pr. (āsravati) pp.

(āsruta) couler de, s’écouler de, suinter de | fuir
(d’un récipient).
aA-vd̂ āsvad [ā-svad] v. [1] pr. (āsvadati) pp.

(āsvādita) manger — ca. (āsvādayati) goûter ;
jouir de ; manger.
aA-vAd āsvāda [vr. āsvad] a. m. n. f. āsvādā

qui goûte — m. ingestion ; jouissance ; goût, at-
trait.

āsvadavat [-vat] a. m. n. f. āsvadavat̄ı qui a
bon goût, délicieux.
aA-vAEdt āsvādita [pp. āsvad] a. m. n. f.

āsvāditā goûté, apprécié.
aAh āha interj. de reproche, de commande, de

renvoi ; hé bien, ouste.
aAht āhata [pp. āhan] a. m. n. f. āhatā

frappé ; atteint ; émis (son).
aAhEt āhati [āhan] f. coup.
aAh(y āhatya [abs. āhan] ind. ayant frappé

— adv. en tout, au total.
aAhn̂ āhan [ā-han1] v. [2] pr. (āhanti) pp.

(āhata) abs. (āhatya) pf. (vi, sam) frapper ; at-
taquer ; tuer | frapper (un tambour, une corde
d’instrument musical).
aAhnŝ āhanás a. m. n. f. qui gonfle, qui

fermente, qui mousse | écumé ; pressé, battu
| indécent, obscène.
asabhyabhās.an. ād āhanā iva bhavati En em-
ployant des mots vulgaires on devient obscène.
aAhr āhara [āhr. ] m. offrande — ifc. qui ap-

porte ; qui prend | qui s’adonne à.
āharan. a [-na] n. transport ; action d’amener,

d’apporter, de prendre, de se charger.
aAhv āhava1 [āhū] m. défi, duel ; combat,

guerre.
āhavabhūmi [bhūmi] f. champ de bataille.
aAhv āhava2 [āhu] m. sacrifice.

āhávana [-na] n. soc. oblation.
aAhvnFy āhavan̄ıya [pfp. [2] āhu] a. m. n. f.

āhavan̄ıyā propre à l’oblation — m. soc. foyer
propre aux offrandes du sacrifice védique, à l’est
de l’aire sacrée [vedi] ; on le ranime deux fois par
jour, à partir du foyer domestique [gārhapatya] ;
cf. Vaísvānara.

āhavan̄ıyāgni [agni] m. soc. feu du sacrifice.
aAhAr̂ āhār [ca. āhr. ] v. [10] pr. (āhārayati)

pfp. (āhārya) prendre son repas, manger.
aAhAr āhāra [āhār] a. m. n. f. āhārā ifc. qui

procure, qui amène — m. [“ce qu’on prend”]
nourriture, aliment ; repas.

āhāradāna [dāna] n. don de nourriture.
āhāraparityāga [parityāga] m. renonciation à

la nourriture.
āhārādi [ādi] n. la nourriture et le reste.
āhārārthin [arthin] agt. m. f. āhārārthin̄ı qui

quémande sa nourriture.
aAhAy āhārya [pfp. [1] āhār] a. m. n. f. āhāryā

qu’on doit amener ; à prendre — n. nourriture.
aAEht āhita [pp. ādhā] a. m. n. f. āhitā placé

sur, déposé ; effectué.
āhitalaks.an. a [laks.an. a] a. m. n. f.

āhitalaks.an. ā renommé — ifc. connu comme ;
appelé.

āhitāgni [agni] a. m. n. f. qui a établi le feu
(du sacrifice) — m. soc. [“celui qui a mis ses
feux en place”] véd. mâıtre de maison [gr.hastha]
ayant offert des sacrifices solennels requérant les
trois feux ; il doit avoir un fils, mais être encore
jeune.
aAEht� E�Xk āhitun. d. ika [vr. ahitun. d. a-ika] m.

montreur de serpent.
aAh� āhu [ā-hu] v. [3] pr. (ājuhoti) pp. (āhuta)

pfp. (āhavan̄ıya) offrir dans 〈loc.〉 (not. le feu).
aAh� k āhuka [āhu-ka] m. myth. [Mah.] np. du

roi vr.s.n. i Āhuka “Mâıtre des offrandes” ; il est
père de Devaka et d’Ugrasena.
aAh� t āhuta [pp. āhu] a. m. n. f. āhutā offert

dans le feu ; déposé sur le bûcher (cadavre) —
n. oblation.
aAh� Et āhuti [āhu] f. oblation, offrande ; fait

d’offrir l’oblation.
aAh� āhū [ā-hū] v. [1] pr. (āhvayati) pp.

(āhūta) abs. (āhūya) appeler, convoquer ; man-
der, inviter — pr. md. (āhvayate) défier.
aAh� t āhūta [pp. āhū] a. m. n. f. āhūtā appelé,

convoqué ; invoqué.
aAã āhr. [ā-hr.1] v. [1] pr. (āharati) pft.

(ājahāra) pp. (āhr.ta) pf. (ut, prati, vi, sam)
amener, apporter ; offrir, donner | aller cher-
cher, prendre, saisir ; recevoir ; employer — ca.
(āhārayati) manger.
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kratum āhr. offrir un sacrifice.
punar āhr. reprendre.
prativākyam āhr. recevoir une réponse.
aAho āho interj. de doute — conj. ou (dans

phrase interr.).
āhosvid [svid1] conj. ou bien ?

kim ı̄́svarānapeks.itam āhosvid ı̄́svarāpeks.itam
Est-ce indépendant de Dieu ou bien dépendant
de Dieu ?
aA¡ āhna [ahan] n. période de plusieurs jours.
āhnika [-ika] a. m. n. f. āhnikā diurne |

quotidien — n. soc. rite quotidien à heure fixe
|journée de travail ; ration quotidienne |ce qu’on
peut lire en un jour ; chapitre d’un livre.
aA�An āhvāna [āhū] n. appel, invocation ; in-

vitation | appel à comparâıtre ; défi.

i i√
i i v. [2] pr. (éti) pft. (iyāya) fut. (es.yáti)

imp. (ihi) v. [1] pr. md. (áyate) v. [4] pr. md.
(̄ıyate) pp. (ita) pfu. (es.yat) pfp. (etavya) inf.
(etum) abs. (itvā, -itya) pf. (ati, adhi, anu, an-
tar, apa, abhi, ava, ā, ut, upa, ni, parā, pari,
pra, prati, vi, sam) aller ; aller à, aller vers (là) ;
arriver |provenir de ; réussir, obtenir, atteindre ;
être, devenir, tomber dans l’état de | (av. adhi)
se rappeler — pr. md. (ite) (av. adhi) étudier —
ps. (̄ıyate) apparâıtre ‖ lat. ire.
punar i revenir, retourner.
ı̄mahe véd. nous implorons.
svetavya (impers.) il est facile de partir.
�ik -ika -ka av. i euphonique ; f. -ikā des a.

en -aka.
ikAr ikāra [(i)-kāra] m. le son ou la lettre ‘i’.
i"� iks.u m. canne à sucre.
iks.urasa [rasa] m. suc de canne à sucre.
i#vAk� iks.vāku f. courge — m. myth. np.

d’Iks.vāku “Potiron”, fils de Manu-Vaivasvata
(ou issu de son crachat), roi d’Ayodhyā, fonda-
teur de la lignée solaire [sūryavam. śa] des princes
[ks.atriya] au tretāyuga ; il fonda leur capitale
Ayodhyā ; Kuks.i-Vikuks.i, Nimi et Dan.d. aka sont
ses fils ; [Rām.] il est aussi père de Vísāla par
Alambus.āyā | pl. iks.vākavas myth. nom d’une
race de princes, les descendants d’Iks.vāku.√

i½̂ iṅg v. [1] pr. (iṅgati) pp. (iṅgita) se mou-
voir — ca. (iṅgayati) mettre en mouvement.
iE½t iṅgita [pp. iṅg ] n. geste, mouvement ;

mine, air | intention, pensée, visée.
iQCt̂ icchat [ppr. is.1] a. m. n. f. icchant̄ı qui

désire, qui souhaite.
jayam icchat a. m. n. en souhaitant la victoire.
iQCA icchā [is.1] f. souhait, désir (opp. dves.a) ;

penchant ; volonté | phil. [vaíses. ika] la propriété
[gun. a] de désir.

icchādves.a [dves.a] m. du. icchādves.au
(dvandva d’opposés) le désir et l’aversion.

icchāśakti [́sakti] f. phil. [́saiva] pouvoir de la
volonté.
iĵ ij [yaj1] a. m. n. f. qui sacrifie.
i>yA ijyā [yaj1] f. soc. sacrifice, oblation ; c’est

un pañcopāsana selon Rāmānuja.
iV̂ it. nota. gram. ‘i’ intercalaire de liaison en

conjugaison ; cf. anit. , vet. , set. .
iX id. á [relié à id. ā] m. véd. np. d’Id. a, épith.

d’Agni “qui porte la libation”.
iXEvXA id. avid. ā var. ilavilā f. myth. np.

d’Id. avid. ā ou Ilavilā, fille de Tr.n. abindu, épouse
de Vísravā, mère de Kubera.
iXA id. ā f. rafrâıchissement, réconfort |

libation ; (au fig.) flot de louanges | soc. part
de l’offrande que les participants à un sacri-
fice consomment en commun | myth. np. d’Id. ā
“Libation”, fille de Manu-Vaivasvata ; [BhP.]
Manu avait demandé à Agastya d’effectuer un
yajña aux Mitrāvarun. au pour obtenir un fils ; il
s’étonna auprès de Vasis.t.ha d’avoir obtenu une
fille ; le sage utilisa ses grands pouvoirs pour
la transformer en garçon, qui fut alors appelé
Sudyumna ; celui-ci, devenu grand, alla chas-
ser dans la forêt Kumāravana, sans connâıtre
sa malédiction qui le fit redevenir femme ; Su-
dyumna redevint donc la belle Id. ā, dont Budha
tomba amoureux et fit son épouse ; Purūravā est
leur fils, qui fonda la lignée lunaire [somavam. śa] ;
Id. ā a pour frère Iks.vāku, qui fonda la lignée
solaire [sūryavam. śa] | phil. [yoga] canal psy-
chique lunaire [candranād. ı̄] du côté gauche,
représentation de Gaṅgā dans le microcosme ;
il part du testicule droit ; cf. Piṅgalā, Sus.umn. ā.
it̂ it nota. gram. marqueur méta-linguistique

non-terminal ; cf. anubandha.
it ita [pp. i] ifc. a. m. n. f. itā allé.
�it -ita -ta av. i euphonique.
itr ı́tara [idam-tara] pn. m. n. f. itarā l’autre

(de 2) ; un autre ; le reste | différent de 〈abl.〉 ;
bas, commun — ifc. autre que, inverse ‖ lat.
iterum ; fr. autre ; ang. other.

itaratra [-tra] adv. ailleurs ; autrement, si-
non.

itaravaraka [varaka1] m. phil. [nyāya]
présence d’un élément superflu dans un
syllogisme à 5 membres [pañcāvayava].

itaretara [red.] a. m. n. f. itaretarā mutuel,
l’un l’autre |gram. (composé) coordinatif ; se dit
d’un composé dvandva qui dénote l’union de ses
membres ; opp. samāhāra.
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itŝ itás [relié à idam] adv. d’ici ; ici ; de ce
monde ; opp. amutas | dans cette direction-ci,
par ici, vers ici | à partir de maintenant.
itas tatas adv. çà et là, en telle ou telle circons-
tance.
iEt ı́ti [relié à idam] part. cl. ainsi, voilà, en

ces termes ; à savoir, c’est pourquoi, c’est ainsi
que ; à cet effet |dit-il (ferme une citation impli-
cite) ; en disant, en parlant ; en se disant, en pen-
sant |même (souligne le mot précédent) ; sous le
nom de, voici le sens de | gram. dénote le sens
du mot qui précède (autonymie) | d’après, selon
(devant un auteur) ‖ lat. itidem.
iti kr.tvā adv. de ce fait ; ceci fait ; ayant ainsi
décidé.
ityuktvā var. uktveti adv. ceci dit.
śrutveti adv. à ces paroles.
kim iti pourquoi donc ? sous quel prétexte ?
iti devā akurvan ainsi firent les dieux.
iti dhāran. ā ainsi est la règle.
iti pān. ini adv. gram. ainsi, selon Pān. ini.
ity artha gram. en est le sens (après une para-
phrase dans un commentaire).
iti bhāva gram. en donne l’idée (après para-
phrase).
iti yāvat gram. pour être précis ; en clair (après
paraphrase).
iti abhiprāya gram. en essence ; est l’intention
(après paraphrase).
iti tātparyah. lit. donne le sens général ; est visé
(après paraphrase).
iti āśayah. lit. donne l’intention de l’auteur
(après paraphrase).
iti cet na lit. rhét. (après pūrvapaks.a) si (l’on
parle) ainsi, (nous répondons) : Non !
kriyanta iti karman. i gram. la forme kriyante est
au passif.
āgacchāmah. iti vadanti “nous arrivons”, disent-
ils.
punar vadati iti tis.t.hanti pensant qu’il va parler
de nouveau, ils attendent.
iti iti phil. [vedānta] Ceci aussi, cela aussi
(cette formule évoque l’omniprésence du brah-
man dans toute chose).

itivr.tta [vr.tta] n. occurrence, événement |
intrigue (théâtre).

itiha [ha] adv. ainsi en effet ; ainsi donc, une
fois ; selon la tradition.

itihāsá [āsa] m. [“il était une fois”] légende,
saga, épopée (not. le Mah. et le Rām.).

ityādi [ādi] adv. cl. (après une suite de s.) et
ainsi de suite, et cætera.

ityukta [ukta] n. [“ainsi parlé”] information,
rapport | bd. ouvrage explicatif de la doctrine.

i(Tm̂ itthám [relié à idam] adv. ainsi ; comme
cela ; de cette manière ; tellement ‖ lat. item.
i(TA itthā [relié à idam] adv. véd. ainsi ;

comme cela ; vraiment, en vérité — prép. certes
(emphatique du mot suivant) ‖ lat. itā.

itthādh̄ı [dh̄ı2] f. véd. dévotion sincère — a.
m. n. f. véd. très pieux.
id̂ id [idam] part. cl. véd. certes, justement,

exactement (souligne le mot précédent) ‖ lat.
id.
idm̂ idám [n. ayam] pn. dém. n. [sg. nom. acc.

idam ; du. nom. acc. ime ; pl. nom. acc. imāni ;
autres cas cf. ayam] ceci ; ce, cet, ces [ici] (opp.
asau) ; il, son, leur — n. ce monde — adv. ainsi ;
maintenant ; ici.
idam. sarvam adv. ici-bas ; dans le monde.
tad idam cela même.
idam. vísvam bhuvanam Ce monde tout entier.
idA idā [idam] adv. véd. maintenant.
idAnFm̂ idān̄ım [idam-n̄ım] adv. maintenant,

en cet instant ; justement.
idān̄ımeva en ce moment même.
iD̂ idh cf. indh.
i@m idhmá [indh] m. combustible ; not. bois

pour le feu sacrificiel.
idhmaciti [citi] f. pile de bois pour le feu.
idhmavāha [vāha] m. myth. np. du sage Idh-

mavāha “qui alimente le feu sacré”, fils d’Agasti
et de Lopāmudrā ; cf. Tridasyu, Dr.d.hadasyu.√

in̂ in [relié à i] v. [5] pr. (inóti) véd.
conduire ; forcer.
�in̂ -in var. -tin, -vin, -min comme, semblable

à, qui est (forme des a.) |qui fait (forme des agt.
ifc.) | qui a, qui possède (sf. possessif, forme des
a.) | qui fait le vœu de | qui fait répétitivement.
in iná a. m. n. f. inā capable ; fort, puissant ;

brave, énergique, audacieux — m. seigneur ; roi.√
i�d̂ ind v. [1] pr. (indati) pp. (indita) être

puissant.
iE�drA indirā f. myth. np. d’Indirā “Splen-

deur”, épith. de Laks.mı̄ issue d’un lo-
tus lors du barattage de l’océan primordial
[ks. ı̄rodamathana].

indirālaya [ālaya] n. natu. [“réceptacle de
Laks.mı̄”] bot. Nymphæa stellata, lotus bleu.
i�dFvr ind̄ıvara n. (fleur du) lotus bleu — m.

abeille.
i�d� indu m. lune | symb. le nombre 1.
induvrata [vrata] n. soc. [“vœu lunaire”]

jeûne gradué selon les phases de la Lune.
induśekhara [́sekhara] m. myth. np.

d’Induśekhara, épith. de Śiva “Couronné
par la Lune”.
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i�dý ı́ndra [ind-ra] m. myth. véd. np. d’Indra,
âıné des 33 fils d’Aditi et Kaśyapa ; dieu ba-
tailleur de l’orage, seigneur du ciel svarga, il est
le roi des dieux ; il est ivre de soma ; sa capi-
tale est Amarāvat̄ı ; sa monture est l’éléphant
Airāvata, son char aérien [vimāna1] est tiré par
le cheval Uccaih. śravā, son cocher est Mātali,
ses assistants sont les Trésors [vasavas] ; il aime
les chevaux bais [haripriya] dont il s’accom-
pagne [Harimān] ; son arme est le missile-foudre
[vajra], forgé par Tvas.t.ā ; son arc magique
est l’arc-en-ciel [́sakradhanus] ; il tua Tvās.t.ra-
Vísvarūpa2, fils synthétique de Tvas.t.ā, avec
l’aide de Trita ; mais par ce crime [brahmahan] il
perdit sa majesté [tejas] au bénéfice de Dharma ;
Tvas.t.ā se vengea en créant l’asura-dragon Vr.tra
qui retint les eaux prisonnières ; en tuant Vr.tra,
Indra libéra les eaux et permit la vie ; par ce
nouveau crime il perdit sa force au bénéfice de
Vāyu ; prenant l’apparence de son mâıtre [guru]
Gautama, il abusa de son épouse Ahalyā ; par
ce viol il perdit sa beauté, qui passa aux deux
Nāsatya ; Gautama le stigmatisa à porter 1000
vagins [yoni] sur son corps, que les brahmanes
transformèrent en autant d’yeux, et fit tom-
ber ses testicules, que les dieux et les mânes
[pitr.devās] remplacèrent par ceux d’un bélier ; il
tua les démons Namuci, Bala, et Śambara ; il se
transforma en faucon [́syena] pour voler le soma
gardé par les centaures [gandharva] afin de le
donner à Manu, et échappa de peu à la flèche de
Kr.śānu ; [Rām.] lors du sacrifice de Marutta, il se
cacha de Rāvan. a dans la matrice d’un paon ; en
récompense, les paons portent ses 1000 yeux sur
leur queue ; [Rām.] il fut vaincu par Meghanāda-
Indrajit qui l’emmena prisonnier à Laṅkā, et
ne fut libéré que lorsque les dieux payèrent sa
rançon ; Śac̄ı-Indrān. ı̄ est son épouse, Jayanta est
son fils, Jayant̄ı est sa fille ; il s’incarna sur Terre
comme le roi Gādhi ; pour le punir de son arro-
gance, Śiva le jeta dans un cachot où croupis-
saient 4 Indrās des temps jadis, qui par puni-
tion devront s’incarner en guerriers (ce seront
les pān. d. avās) pour ne regagner le paradis d’In-
dra qu’à leur mort ; il est le gardien [dikpāla]
de la direction de l’Est ; phil. [sām. khya] il est
le régent [niyantr. ] de la faculté de préhension
[pān. i] ; astr. il préside le naks.atra Citrā (Épi
de la Vierge) ainsi que celui de Jyes.t.hā (An-
tarès), et parfois celui de Śatabhis.ak (λ du Ver-
seau) ; cf. J̄ımūtavāhana, Devapati, Parjanya,
Purandara, Pūrudam. sā, Balasūdana, Maghavā,
Vāsava, Vijayanta, Vr.trahan, Śakra, Śatakratu,
Sutrāman | [indradv̄ıpa] myth. l’un des 10 conti-

nents [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa — ifc. le
meilleur de ; le chef des, le prince des.

indrak̄ıla [k̄ıla] m. myth. [Mah.] np. du Mont
Indrak̄ıla dans l’Himālaya, où Arjuna se rendit
pour obtenir de Śiva l’arme Pāśupata.

indragopa [gopa] a. m. n. f. indragopā
protégé d’Indra — m. natu. zoo. coccinelle.

indragopaka [-ka] m. natu. coccinelle |natu.
vers luisant.

indrajāla [jāla] n. myth. filet d’Indra ; arme
employée par Arjuna |magie, sorcellerie ; jongle-
rie, illusionnisme.

indrajit [jit] m. myth. np. d’Indrajit, épith.
de Meghanāda “Vainqueur d’Indra”.

indrajyes.t.ha [jyes.t.ha] a. m. n. f. indrajyes.t.hā
qui a Indra comme chef.

indratūla [tūla] n. flocon de coton.
indradyumna [dyumna] m. myth. np. du

roi de Pur̄ı Indradyumna “Gloire d’Indra” ; Ja-
gannātha lui apparut en rêve, et lui donna ins-
truction de recueillir son corps de bois sur la
plage de Pur̄ı, et de l’enfermer loin de tout re-
gard ; l’impatience de la reine Gun.d. icā provoqua
l’interruption prématurée de l’apparition divine,
qui n’a eu le temps de créer que son visage mais
ni bras ni jambes pour pouvoir aider l’humanité
en ce kaliyuga ; Jagannātha ne peut ainsi que
contempler les péchés du Monde en attendant
sa destruction.

indradhanus [dhanus] n. arc-en-ciel.
indradhvaja [dhvaja] m. soc. étendard de

victoire d’Indra ; il est représenté au théâtre
par le jarjara lors du prologue d’une pièce
[prastāvanā].

indran̄ıla [n̄ıla] m. variété de saphir.
indrapur̄ı [pur̄ı] f. myth. np. d’Indrapur̄ı

“capitale d’Indra”, épith. de la cité divine
Amarāvat̄ı | phil. [vedānta] siège de l’Âme
[ātman] dans le Cœur ; cf. ānandamayakośa —
n. indrapura géo. np. de la principauté d’Indra-
pura, au nord du royaume hindoüısé du Campā1

au Sud-Vietnam.
indrapurogama [purogama] a. m. n. f. indra-

purogamā précédé d’Indra, mené par Indra.
indraprastha [prastha] n. myth. [Mah.] np.

d’Indraprastha “plaine d’Indra”, magnifique ca-
pitale des pān. d. avās pendant leur exil, ancienne
Delhi ; la rumeur de sa splendeur attira la visite
de Duryodhana, qui visita leur palais ; il tomba
dans une piscine en prenant l’eau pour un plan-
cher de cristal, et s’attira la moquerie de Drau-
pad̄ı qui évoqua la cécité de son père ; il revint
furieux à Hastināpūra, et Śakuni lui proposa de
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se venger en jouant son royaume aux dés avec
Yudhis.t.hira.

indraloká [loka] m. paradis d’Indra ; syn.
svarga.

ı́ndraśatru [́satru] a. m. n. f. myth.
[bahuvr̄ıhi] ennemi d’Indra, vaincu par In-
dra ; se dit not. de Vr.tra | var. indraśatrú
myth. [tatpurus.a] qui vainc Indra (ce que
Tvas.t.ā souhaita à sa créature Vr.tra, en de-
mandant aux prêtres officiants de proférer
indraśatrurvardhasva (Que prospère l’ennemi
d’Indra), mais ceux-ci prononcèrent avec l’ac-
cent initial, prophétisant la destruction de
Vr.tra) | myth. [Rām.] np. d’Indraśatru, épith.
de Meghanāda “Vainqueur d’Indra” ; cf. Indra-
jit.

indrasena [senā] a. m. n. f. indrasenā qui sert
d’arme à Indra — m. myth. [Mah.] np. d’Indra-
sena “Missile d’Indra”, cocher de Yudhis.t.hira
— f. indrasenā myth. np. d’Indrasenā “Arme-
séductrice d’Indra”, nymphe missionnée par In-
dra pour détourner les ascètes de leurs austérités
| myth. [Mah.] np. d’Indrasenā1, chaste épouse
de l’ermite Maudgalya ; lorsque celui-ci de-
vint décrépit et malodorant, elle lui resta très
dévouée ; lorsqu’il devint lépreux, et qu’un de
ses doigts tomba dans son riz, elle continua son
repas ; il lui accorda alors un vœu, et elle lui de-
manda de faire l’amour continuellement ; après
des milliers d’années Maudgalya s’en fatigua et
reprit sa vie d’ermite, mais elle s’en plaignit, et
il proféra qu’elle devrait renâıtre avec 5 maris
pour contenter ses grands appêtits sexuels ; elle
fit alors de grandes pénitences [pañcatapas], et
Śiva lui apparut, lui promit qu’elle allait renâıtre
avec 5 maris aussi puissants qu’Indra, et l’en-
voya à Gaṅgā ; en ce temps là les dieux étaient
réunis pour un yāga à Naimis.āran. ya ; Indra, in-
trigué par des fleurs flottant sur la Gaṅgā, re-
monta à sa source et trouva la jeune femme ;
il alla trouver Śiva, mais celui-ci était occupé à
jouer aux dés avec Pārvat̄ı, et devant l’arrogance
d’Indra il l’enferma dans une cave où se trou-
vaient déjà prisonniers 4 Indra des temps jadis ;
Īśāna-Śiva prédit alors à Indrasenā1 qu’elle al-
lait renâıtre comme fille du roi des Pāñcālās, et
que les 5 Indra renâıtraient dans la race lunaire
comme ses époux ; elle revint donc sur Terre
comme Pāñcāl̄ı-Draupad̄ı, et Vyāsa expliqua à
son père Drupada pourquoi elle devait épouser
les Pān. d. avās.

indrāgńı [agni] m. du. indrāgn̄ı myth. np.
d’Indrāgn̄ı, Indra et Agni associés ; astr. ils
président le naks.atra double Vísākhe (Balance).

indrābr.haspati [br.haspati] m. du.
indrābr.haspat̄ı myth. Indra et Br.haspati
associés.

indrāyudha [āyudha] n. myth. l’arc-en-ciel,
arme d’Indra ; syn. indradhanus.

indrāvarun. a [varun. a] m. du. indrāvarun. au
myth. np. d’Indrāvarun. au, Indra et Varun. a en-
semble.

indrotsava [utsava] m. soc. festival d’Indra,
institué par Uparicara.
i�dý AZF indrān. ı̄ [indra-ān̄ı] f. myth. np.

d’Indrān. ı̄, puissance [́sakti] d’Indra, une sap-
tamātr.kā ; elle est incarnée par Śac̄ı, fille de Pu-
lomā1.
iE�dý y indriyá [indra-ya] a. m. n. f. indriyā

myth. relatif à Indra — n. véd. force phy-
sique, puissance | sens, faculté de perception
corr. à un organe des sens ; cf. buddh̄ındriya
| faculté d’action corr. à un organe physique ;
syn. karmendriya | phil. [sām. khya] l’un des 10
principes [tattva] d’interaction, comprenant les
5 sens [buddh̄ındriya] et les 5 facultés d’ac-
tion [karmendriya] ; [yoga] énergie causale | bd.
faculté ; on compte 22 facultés physiques ou
mentales, comprenant : les bases ou sites de
perception [āyatana] : l’œil [caks.us], l’oreille
[́srotra], le nez [ghon. ā], la langue [jihvā], le corps
[kāya], et l’esprit [manas] ; les natures [bhāva] :
féminité [str̄ıtā] et masculinité [purus.atā] ; les
sensations [vedana] : la vitalité [j̄ıvita], le plai-
sir [sukha], la douleur physique [duh. kha], la
gaité [sumanastā], la tristesse [durmanastā], et
l’indifférence [upeks. ā] ; les facultés psychiques
[bala] : la foi [́sraddhā2], la force [v̄ırya], la
sincérité [satya], la méditation [samādhi], et
la sagesse [prajñā2] ; et trois facultés cogni-
tives : la compréhension, la connaissance to-
tale et la faculté de “Celui qui sait” | bd.
[pañcendriya] les 5 fondements des vertus mo-
rales : la foi [́sraddhā2], la vigueur [v̄ırya], la
mémoire [smr.ti], la méditation [samādhi], et la
sagesse [prajñā2].

indriyagrāma [grāma] m. ensemble des sens.
indriyanigraha [nigraha] m. phil. [yoga]

rétraction des sens.√
i�D̂ indh var. idh v. [7] pr. md. (inddhé) pft.

(̄ıdhé) fut. (indhis.yáti) pp. (iddhá) pf. (sam) al-
lumer — ps. (idhyate) être allumé, se consumer,
brûler ‖ lat. aestus ; ang. oast.
i�D ı́ndha [indh] a. m. n. f. indhā allumage.
indhaka [-ka] agt. m. f. indhakā qui allume.
i�Dn indhana [indh-ana] n. combustible, bois

à brûler.
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√
i�v̂ inv [relié à in] v. [1] pr. (́ınvati) véd.

conduire ; envoyer | véd. prendre par la force ;
avoir en son pouvoir.
iB ibha m. éléphant ‖ lat. ebur ; fr. ivoire.
imm̂ imam cf. ayam.
imAn̂ imān cf. ayam.
imAm̂ imām cf. iyam.
imAŝ imās cf. iyam.
im� ime cf. ayam.
�iy -iya -ya av. i euphonique.
iyt̂ iyat [idam-yat] a. m. n. f. iyat̄ı en telle

quantité, autant ; tel nombre, si nombreux ; si
grand ; pas plus que.
iyacciram adv. pour autant de temps.
iyantam. kālam adv. pour autant de temps.
iym̂ iyam [f. ayam] pn. dém. f. [sg. nom. iyam,

acc. imām, i. anayā, dat. asyai, abl. g. asyās, loc.
asyām ; du. nom. acc. ime, i. dat. abl. ābhyām,
g. loc. anayos ; pl. nom. acc. imās, i. ābhis, dat.
abl. ābhyas, g. āsām, loc. āsu] cette, ces (ici) ;
elle | [pr.thiv̄ı] cette terre — m. cf. ayam — n. cf.
idam.
iyam pr.thiv̄ı cette terre.
irŝ iras1 [r. ] n. hostilité ; colère ‖ lat. ı̄ra ; fr.

irascible.
irŝ iras2 [vn. iras1] v. [10] pr. (irasyati) être

mal disposé ; montrer sa colère.
ir-yA irasyā [iras2] f. inimitié, hostilité.
irA irā f. qui se boit ; fluide comestible ; nour-

riture ; réconfort, plaisir | eau ; lait ; parole | la
Terre |myth. np. d’Irā, épith. de Sarasvat̄ı “dont
on boit les paroles”.

irāvat [-vat] a. m. n. f. irāvat̄ı abondant
en nourriture ; qui rassasie ; qui réconforte —
m. myth. [Mah.] np. d’Irāvān “Réconfort”, fils
d’Arjuna et de la princesse serpente [nāga]
Ulūp̄ı ; il fut décapité au début de la grande ba-
taille |myth. océan de lait primordial — f. irāvat̄ı
myth. np. d’Irāvat̄ı, épith. de Durgā “qui ap-
porte l’abondance” | lit. np. de la reine Irāvat̄ı1,
personnage du Mālavikāgnimitra |myth. np. de
l’éléphante Irāvat̄ı2, fille de Bhadramātā ; on dit
que Airāvata est son fils.
iErZ ı́rin. a [r. ] n. ruisseau ; ravin |marais salant,

endroit désertique ‖ hi. ran. a.
ivAz irvāru cf. urvāru.√
il̂ il v. [6] pr. (ilati) véd. se tenir immobile

— ca. (ilayati) ca. (elayati) envoyer.
�il -ila (forme des a.) à qui appartient, en

qui est.
ilA ilā [relié à id. ā] f. flot, discours | la Terre.
ilāvr.ta [vr.ta2] m. [ilāvr.tavars.a] myth. l’un

des 9 bassins versants [vars.a] du monde, le plus

central.
iSvl ilvala m. myth. np. de l’ogre [rāks.asa]

Ilvala, frère de Vātāpi, gardien de grandes ri-
chesses ; il détestait les brahmanes, et les tuait
en transformant son frère en chèvre du sacrifice,
en le servant comme mets à ses hôtes, et en ap-
pelant Vātāpi qui les faisait éclater ; il essaya
ainsi de tromper Agastya, mais celui-ci digéra
Vātāpi et il lui donna ses richesses.
iv iva [relié à idam] part. cl. comme, comme

si, de même que |qui ressemble à 〈nom.〉 |semble-
t-il, pour ainsi dire, en quelque sorte | tout à fait
| 〈interr.〉 donc ; est-ce que ?
candra iva mukham visage rond comme la lune.
kim iva comment donc ? quoi donc ?
at̄ıva cf. at̄ıva.√

iq̂ is.1 v. [6] pr. (iccháti) pft. (iyes.a) fut.
(es. is.yáti) aor. [5] (ais. ı̄t) pp. (is.t.a1) inf. (es.t.um)
abs. (-is.ya) pfp. (es.t.avya) pf. (anu, abhi) désirer,
vouloir, souhaiter 〈inf.〉 — ps. (is.yate) être
désiré, être prescrit, être approuvé | être re-
connu ; passer pour — ca. (is. áyati) cf. is.2.√

iq̂ is.2 v. [4] pr. (́ıs.yati) v. [9] pr. (is.n. āti) pft.
(iyes.a) pp. (is. itá) inf. (́ıs.ayitum) abs. (-is.ya) pf.
(pra) envoyer, lancer, verser ; impulser.
iq̂ is.3 [is.1] ifc. a. m. n. f. qui recherche, qui

désire.
iq̂ is.4 f. rafrâıchissement, boisson ; force, vi-

gueur ; (av. ūrj2) le boire et le manger.
iq is. á [is.4] m. rafrâıchissement | nom d’un

mois véd. (āśvina, septembre-octobre) — a. m.
n. f. is. ā plein de sève ; fertile | vigoureux, fruc-
tueux, profitable.
iqt̂ is.at iic. un peu.

is.adrakta un peu rouge.
iq� ı́s.u [is.2] m. f. flèche.
is.udhi [dhi] m. carquois.
i£ is.t. á1 [pp. is.1] a. m. n. f. is.t. ā1 désiré,

désirable, aimé ; choisi, préféré.
is.t.am adv. volontiers.

is.t.ajana [jana] m. le bien-aimé.
is.t.adevatā [devatā] f. divinité d’élection

(opp. kuladevatā, divinité de la lignée).
is.t.alābha [lābha] m. obtention d’un objet

désiré.
is.t.aliṅga [liṅga] n. liṅga personnel ou mobile

[jaṅgama] ; opp. sthāvaraliṅga ; cf. liṅgāyat.
i£ is.t. á2 [pp. yaj1] a. m. n. f. is.t. ā2 offert, sa-

crifié | honoré d’un sacrifice — n. offrande, sa-
crifice ; service pieux.

is.t. āpūrtá [āpūrta] n. soc. sacrifice et œuvres
pies (qu’un homme offre aux dieux) ; par ext.
leur bénéfice.
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i£kA ı́s.t.akā [is.t.a2-ka] f. véd. brique servant à
édifier l’autel de l’agnicayana.

is.t.akāgr.ha [gr.ha] n. maison de briques.
is.t.akānyāsa [nyāsa] m. véd. mise en place ri-

tuelle des briques de l’autel.
iE£ is.t. ı́1 [is.t.a1] f. désir, vœu, souhait | gram.

desideratum, prescription.
iE£ ı́s.t. i2 [is.t.a2] f. soc. rite propitiatoire

(offrande rituelle de beurre, fruits, etc) ; cf.
gārhapatya.
i«A is.t.vā [abs. yaj1] ind. ayant sacrifié.
�i¤ -is.t.ha forme des super.
�i	Z� -is.n. u forme des participes progressifs de

futur imminent ; cf. bhavis.n. u.
i	vAs is.vāsa [is.u-āsa1] m. archer.
ih iha [relié à idam] adv. ici ; opp. atra, amu-

tra |en ce monde, ici-bas (opp. pretya dans l’au-
delà).
iha loke adv. ici-bas.
iha samaye adv. dans ce cas.
ihehi viens ici.
iheva ici même ; ici seulement.

I ı̄
�Ik -̄ıka forme des a. avec le sens “relatif à”.
IkAr ı̄kāra [(̄ı)-kāra] m. le son ou la lettre ‘̄ı’.√
I"̂ ı̄ks. [relié à aks.i] v. [1] pr. md. (̄ıks.ate)

fut. md. (̄ıks. is.yáte) aor. [3] (aiciks.at) aor. [5]
(aiks. ı̄t) aor. md. [1] (aiks. i) pp. (̄ıks. itá) abs.
(̄ıks. itvā, -̄ıks.ya) ps. (̄ıks.yáte) pf. (apa, ava, upa,
nis, pari, pra, prati, vi, sam) voir ; regarder,
contempler, observer.
iks. ām. cakre il regardait.
I" ı̄ks.a [̄ıks. ] a. m. n. f. ı̄ks. ı̄ ifc. qui voit — m.

maille (d’un filet) — n. ce qui est vu — f. ı̄ks. ā
vue ; considération, observation.
I"k ı̄ks.aka [̄ıks.-aka] m. spectateur, observa-

teur, témoin.
I"Z ı̄ks.an. a [̄ıks.-ana] n. regard, coup d’œil ;

vue |œil.
IE"t ı̄ks. itá [pp. ı̄ks. ] a. m. n. f. ı̄ks. itā vu, ob-

servé.
IE"t� ı̄ks. itr. [̄ıks.-tr. ] agt. m. f. ı̄ks. itr̄ı [sg. nom.

ı̄ks. itā ; acc. ı̄ks. itāram] qui voit ; spectateur, ob-
servateur.√

I²̂ ı̄ṅkh v. [1] pr. (̄ıṅkhati) ca. (̄ıṅkháyati)

pf. (pra) se balancer.
Iĉ ı̄c var. ac [añc] ifc. m. tourné vers.√
IX̂ ı̄d. v. [2] pr. md. (̄ıt.t.e) pp. (̄ıd. itá) pfp.

(̄ıd. ya) louer, célébrer (une divinité) ; prier, im-
plorer ; supplier — ps. (̄ıd. yate) louer.
I· ı̄d. ya [pfp. [1] ı̄d. ] a. m. n. f. ı̄d. yā digne

d’être loué.

Id� f̂ ı̄dr. ś [dr. ś2] a. m. n. f. [nom. ı̄dr.k] de cette
sorte ci, de cette nature ci, tel | var. ı̄dr.ks.a f. id.
| var. ı̄dr. śa f. un tel.
�In -̄ına forme des a. signifiant “convenable

pour”.
I=ŝ ı̄ps [dés. āp] v. pr. (̄ıpsati) pr. md. (̄ıpsate)

pp. (̄ıpsita) désirer obtenir, désirer.
IE=st ı̄psitá [pp. ı̄ps] a. m. n. f. ı̄psitā désiré,

souhaité ; cher — n. désir ; but.
ı̄psitatama [super. ı̄psita] a. m. n. f.

ı̄psitatamā préféré — m. gram. le but princi-
pal ; son rôle sémantique [kāraka] est l’objet
[karman].
kartur ı̄psitatamam karma [Pān. ini] Le but prin-
cipal de l’agent est l’objet.
I=s� ı̄psu [̄ıps] a. m. n. f. désirant.
Im̂ ı̄m [idam] part. cl. véd. (acc.) le, lui | véd.

évite le hiatus (par ex. entre atha et ena).
yá ı̄m véd. quiconque.
ká ı̄m véd. qui donc ?
�Iy -̄ıya forme des a. ord. ou possessifs ‖ fr.

-ième.
�Iyŝ -̄ıyas forme des compar.√
Ir̂ ı̄r v. [2] pr. md. (̄ırte) pp. (̄ıritá) pf. (ut,

pra, sam) aller, s’avancer, se mouvoir, s’élever
— ca. (̄ıráyati) provoquer, engendrer ; élever |
faire retentir, annoncer, proclamer — ca. md.
(̄ıráyate) s’élever — ps. (̄ıryate) être appelé ‖
lat. ira.
Ir ı̄ra [̄ır] m. vent.
ı̄raja [ja] m. myth. épith. de Hanumān “né

du vent”.
ı̄raputra [putra] m. myth. épith. de Ha-

numān “fils du vent”.
IErt ı̄ritá [pp. ı̄r] a. m. n. f. ı̄ritā envoyé | dit,

proclamé.
IvAz ı̄rvāru cf. urvāru.√
Iq̂ ı̄rs. v. [1] pr. (̄ırs.yati) pp. (̄ırs. ita) envier

〈dat.〉.
I	y ı̄rs.ya [pfp. [1] ı̄rs. ] a. m. n. f. ı̄rs.yā envieux ;

jaloux — f. ı̄rs.yā mauvaise volonté ; envie, jalou-
sie | var. ı̄rs. ā id.√

If̂ ı̄́s1 v. [2] pr. md. (̄ıs.t.e) fut. (̄ı́sis.yáti) être
mâıtre de 〈g.〉 ; commander, dominer, posséder,
régner ‖ all. eigen ; ang. owe, own, ought.
If̂ ı̄́s2 [̄ı́s1] m. mâıtre, dominateur |phil. Dieu

suprême, Seigneur ; épith. de Śiva (qqf. Vis.n. u ou
Brahmā) ; divinité d’élection, Dieu intérieur ; cf.
ı̄́svara.
If ı̄́sá [̄ı́s1] m. mâıtre, dominateur, seigneur ;

possesseur de |myth. np. d’̄Iśa “Seigneur”, épith.
de Śiva gardien [dikpāla] du Nord-Est, symboli-
sant la souveraineté.
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ı̄́sopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de
l’̄Iśopanis.ad.
IfA ı̄́sā f. timon ; brancards.
IfAn ı̄́sāna [̄ı́sá-ana] a. m. n. f. ı̄́sānā riche,

puissant, régnant — m. seigneur | myth. np.
d’̄Iśāna ou Īśa “Seigneur”, aspect de Śiva-
Rudra ; [Mah.] Vyāsa expliqua à Drupada que
sa fille Draupad̄ı était destinée à épouser les 5
pān. d. avās à cause d’une malédiction d’̄Iśāna à
Indra qui le dérangea pendant une partie de
dés avec Pārvat̄ı pour épouser Indrasenā1, et
qu’il enferma dans une cave avec 4 autres Indra
des temps jadis afin de renâıtre sur Terre pour
épouser la même femme, incarnation de Śr̄ı.
IEf(v ı̄́sitva [̄ı́s1-tva] n. supériorité,

suprématie | phil. [yoga] la suprématie di-
vine, un as.t.asiddhi ; ce pouvoir permet de créer
et de ressusciter.
I�r ı̄́svará [̄ı́s1-vara1] a. m. n. f. ı̄́svar̄ı riche,

puissant [“qui dirige ce qui nous entoure”] — m.
seigneur, mâıtre ; riche ; roi |myth. np. d’̄Iśvara
“Seigneur”, l’un des 11 souffles divins [marut]
| phil. Dieu suprême, Seigneur ; épith. de Śiva,
plus rarement de Vis.n. u ou Brahmā |soc. titre de
la divinité d’un temple shiväıte, symbolisée par
son signe [liṅga] |phil. [yoga] divinité d’élection,
Dieu intérieur — f. ı̄́svar̄ı myth. np. d’̄Iśvar̄ı,
un nom de Durgā, de Laks.mı̄, ou d’une déesse
[́sakti] en gén. |bot. plante dont la racine est un
antidote au venin de serpent.

ı̄́svarakr.s.n. a [kr.s.n. a] m. hist. np. du philo-
sophe Īśvarakr.s.n. a, auteur de la Sām. khyakārikā,
antérieur au 4e siècle ; premier rédacteur de la
doctrine du sām. khya, il était athée.

ı̄́svaratā [-tā] f. suprématie, supériorité.
ı̄́svaratā [-tā] f. suprématie, supériorité.
ı̄́svaratva [-tva] n. suprématie, supériorité.
ı̄́svarapran. idhāna [pran. idhāna] n. phil. piété,

foi, consécration à Dieu (dévotion au Seigneur,
c.-à-d. à sa divinité d’élection), une des disci-
plines [niyama] du yoga.

ı̄́svarapratyabhijñā [pratyabhijñā2] f. phil.
[́saivasiddhānta] doctrine de la “Reconnaissance
du Seigneur”, fondée par Utpaladeva (Kaśmı̄ra,
10e siècle) et développée par Abhinavagupta.

ı̄́svarapratyabhijñākārikā [kārikā] f. lit.
stance de l’enseignement de la Reconnaissance
du Seigneur [̄Iśvarapratyabhijñāsūtra], qui en
compte 244.

ı̄́svarapratyabhijñāsūtra [sūtra] n. pl. lit.
np. de l’̄Iśvarapratyabhijñāsūtra “Stances sur
la Reconnaissance du Seigneur”, ouvrage
fondateur de l’école de la Reconnaissance

[Pratyabhijñā], dû à Utpaladeva (Kaśmı̄ra, 10e

siècle).
ı̄́svaravāda [vāda] m. phil. débat sur l’exis-

tence de Dieu ; not. section du Tattvacintāman. i.
ı̄́svarasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de

l’̄Iśvarasam. hitā, texte vais.n. ava de la doctrine
pāñcarātra, du 8e ou 9e siècle ; il est suivi not.
pour le rituel du temple Nārāyan. asvāmı̄ de Mel-
kote.

ı̄́svarādh̄ına [adh̄ına] a. m. n. f. ı̄́svarādh̄ınā
subordonné du seigneur.√

Iq̂ ı̄s. [relié à is.2] v. [1] pr. md. (̄ıs.ate) pft.
(̄ıs.e) pp. (̄ıs. itá) s’enfuir de, fuir devant [dat.] |
attaquer ; glâner.
Iqt̂ ı̄s. át1 adv. légèrement, faiblement ; peu.
Iqt̂ ı̄s.at2 [ppr. ı̄s. ] a. m. n. f. ı̄s.ant̄ı qui attaque.√
Iĥ ı̄h v. [1] pr. md. (̄ıhate) pp. (̄ıhita) pf.

(sam) aspirer à, désirer ; s’efforcer de.
ı̄hām. cakre il s’efforça.
Ih ı̄ha [̄ıh] m. essai, tentative — f. ı̄hā effort ;

exercice, activité | souhait, désir.

u u
u u interj. cl. véd. et, aussi, de plus | véd.

maintenant, de suite | véd. (suivi de su1) tout
de suite.
u uttis.t.ha lève toi donc !
�u -u forme des agt., not. de dés.
�uk -uka forme des participes progressifs ; cf.

bhāvuka, vars.uka.
ukAr ukāra [(u)-kāra] m. le son ou la lettre

‘u’.
uÄ uktá [pp. vac] a. m. n. f. uktā dit, pro-

noncé, parlé | à qui on s’est adressé — n. mot,
phrase.
evam ukte ceci dit (locatif absolu).
uktam. ca et il a été dit.
tenedam uktam il a dit ceci.
evam ukte ’pi en dépit de ce qui vient d’être dit.
uÄvt̂ uktavat [ppa. vac] a. m. n. f. uktavat̄ı

qui a dit.
uktavān dit-il.
uEÄ ukti [ukta] f. mot, phrase ; expression ;

parole, déclaration.
uÆA uktvā [abs. vac] ind. ayant parlé.
u?T ukthá [vac] n. énonciation, not.

dévotionnelle | soc. récitation rituelle, invoca-
tion ; hymne de louange.

ukthavárdhana [vardhana] a. m. n. f. uk-
thavardhanā se réconfortant, se revigorant (en
récitant des louanges).√

u"̂ uks. v. [6] pr. (uks. áti) impft. (auks.at)
aor. [5] (auks. ı̄t) fut. (uks.is.yáti) pp. (uks.itá)
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abs. (-úks.ya) pf. (pra) asperger, mouiller ;
imprégner ; uriner ; arroser.
u"n̂ uks. án [uks. ] m. taureau (qui imprègne le

troupeau) | bœuf ‖ all. auhsa ; ang. ox.
uK ukha m. chaudron, pot — f. ukhā soc.

terrine rituelle obtenue en mélangeant à la terre
de l’eau bouillie avec la résine de l’arbre palāśa
| pot, casserole, bouilloire ; écuelle.
ug} ugrá [vaj] a. m. n. f. ugrā très fort, puis-

sant ; dur, rude | terrible, redoutable ; violent,
impétueux |passionné ; en colère ; furieux |cruel,
féroce ; sauvage | myth. np. de Ugra, épith. de
Rudra-Śiva — n. rudesse, colère.

ugrágandha [gandha] a. m. n. f. ugragandhā
à l’odeur forte ; fétide — m. ail — n. asa foetida
(poudre de résine de bot. Ferula assafoetida uti-
lisée comme condiment) — f. ugragandhā racine
d’iris ; diverses plantes.

ugratama [-tama] a. m. n. f. ugratamā super.
le plus terrible.

ugratara [-tara] a. m. n. f. ugratarā compar.
plus terrible.

ugratā [-tā] f. état colérique.
ugraśānti [́sānti] f. soc. rite pour éloigner la

mort, effectué à l’âge de 60 ans.
ugraśāsana [́sāsana] a. m. n. f. ugraśāsanā qui

dirige par la terreur — m. tyran impitoyable.
ugraśravas [́sravas] m. myth. [Mah.] np.

d’Ugraśravā “à la Terrible renommée”, fils du
sūta2 Lomahars.an. a (et ainsi appelé Sauti) ;
il est le second récitant du Mah. auprès des
brahmanes réunis pour un sattra dans la forêt
Naimis.a ; [BrP.] son épouse est la fidèle Ś̄ılavat̄ı ;
un jour qu’elle l’emmenait chez une prostituée,
il vit Mān.d. avya empalé par l’ordre du roi, et
se moqua de lui ; celui-ci le maudit, et proféra
qu’il mourrait avant le prochain lever du so-
leil ; Ś̄ılavat̄ı proféra en retour que le Soleil
ne se lèverait pas le lendemain, ce qui pro-
voqua l’inquiétude des dieux ; Brahmā, Vis.n. u
et Maheśvara furent mandatés par eux, et de-
mandèrent à Anasūyā d’intercéder auprès de
Ś̄ılavat̄ı, qui rétracta sa malédiction avec l’as-
surance qu’Ugraśravā ne mourrait pas ; comme
récompense de son aide, Anasūyā demanda à ce
que la trimūrti soit réincarnée comme ses en-
fants Candra, Dattātreya et Durvāsā.

ugrasena [senā] m. myth. [Mah.] np. du
prince yādava Ugrasena “à la Terrible armée”,
roi vr.s.n. i régnant à Mathurā, frère de Devaka ;
son épouse Karn. ı̄ était très belle, et un démon
se présenta à elle sous les traits d’Ugrasena
pour l’abuser ; de cette union naquit Kam. sa
qui détrôna son père et l’emprisonna ; Kr.s.n. a lui

redonna son royaume après avoir tué Kam. sa ;
les héros Kaṅka1, Śaṅku1 et Anādhr.s.t.i sont ses
fils | myth. [Mah.] np. d’Ugrasena1, épith. de
Citrasena1.√

uĉ uc v. [4] pr. (úcyati) fut. (ucis.yati) pft.
(uvóca) aor. [5] (auc̄ıt) pp. (ucitá) ppft. (ūcivás)
pf. (sam) véd. prendre plaisir à |avoir l’habitude
de ; être apte à ; être digne de.
uEct ucitá [pp. uc] a. m. n. f. ucitā

agréable ; usuel, habituel ; approprié à, conve-
nable | habitué à, accoutumé.
uÎ uccá [uccā] a. m. n. f. uccā élevé, haut ;

aigu (son) ; intense — m. hauteur — i. pl. cf.
uccais.

uccatā [-tā] f. supériorité.
uccatva [-tva] n. supériorité.
uccāvacá [ava-ca] a. m. n. f. uccāvacā haut

et bas, petit et grand ; multiforme ; hétérogène,
irrégulier | varié, divers, de toutes sortes.
uccāvacā janapadadharmā grāmadharmāśca
[Āśvalāyanagr.hyasūtra] Les peuples ont des us
et coutumes variés.
uÎV̂ uccat. [ut-cat. ] v. [1] pr. (uccat.ati) pp.

(uccat.ita) disparâıtre — ca. (uccāt.ayati) chas-
ser, renvoyer.
uÎ�X uccan. d. a [ut-can. d. a] a. m. n. f. uccan. d. ā

f. uccan. d. ı̄ rapide, expéditif ; passionné | violent,
furieux, forcené ; redoutable.
uÎy uccaya [ucci] m. tas, pile, collection.
uÎr̂ uccar [ut-car] v. [1] pr. (uccarati) pp.

(uccarita) pf. (pra) monter, s’élever ; surgir
— ca. (uccārayati) prononcer, dire ; émettre |
évacuer ; déféquer.
uÎrZ uccaran. a [uccar-ana] n. soulèvement,

débordement | prononciation.
uÎErt uccarita [pp. uccar] a. m. n. f. uccaritā

émis ; prononcé ; évacué — n. excrément.
uÎA uccā [i. udac] adv. au dessus, vers le haut ;

au Ciel.
uÎAV̂ uccāt. [ca. uccat. ] v. [10] pr. (uccāt.ayati)

chasser, renvoyer.
uÎAVn uccāt.ana [uccāt.-ana] n. renvoi, bannis-

sement ; destruction, éradication | phil. [tantra]
perte d’emploi par envoûtement — m. myth. np.
d’Uccāt.ana, une des flèches de Kāma.
uÎAr̂ uccār [ca. uccar] v. [10] pr. (uccārayati)

prononcer, dire ; émettre | évacuer ; déféquer.
uÎAr uccārá [uccār] a. m. n. f. uccārā qui

s’élève — m. décharge ; évacuation, émission ;
excrément | énonciation.

uccāran. a [-na] n. acte de prononcer,
énonciation ; récitation ; acte de rendre audible.
uccāran. ārtham gram. pour les besoins de la pro-
nonciation.
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uccāran. ajña [jña] m. linguiste.
uEÎ ucci [ut-ci] v. [5] pr. (uccinoti) pr. md.

(uccinute) pp. (uccita) pf. (sam) rassembler,
réunir ; empiler.
uÎ{ŝ uccais [i. pl. ucca] adv. en haut ; à haute

voix ; très, fortement, intensément.
uccaistarām adv. plus haut.

uccaih. śravas [́sravas] m. myth. np. du che-
val blanc merveilleux Uccaih. śravā “le Très Glo-
rieux”, issu du barratage de l’océan de lait
[ks. ı̄rodamathana] ; il est l’ancêtre de tous les
chevaux ; Indra se l’appropria pour conduire son
char ; [Mah.] le voyant de loin, Kadrū et Vinatā
ont parié sur la couleur de sa queue avec comme
enjeu l’esclavage de la perdante ; Vinatā, ayant
parié noir, tenta de tricher en demandant à ses
fils-serpents de recouvrir sa queue ; sur leur re-
fus, elle les condamna à périr dans le sacrifice de
Janamejaya ; se ravisant, ils permirent à Vinatā
de gagner son pari, mais Kadrū fut sauvée de
l’esclavage par son fils Garud. a qui déroba l’am-
broisie [amr.ta] à la demande des serpents.
uQCl̂ ucchal [ut-́sal] v. [1] pr. (ucchalati) pp.

(ucchalita) sauter, jaillir ; déborder ; s’envoler.
uQCElt ucchalita [pp. ucchal] a. m. n. f. uc-

chalitā jailli.
uEQCd̂ ucchid [ut-chid1] v. [7] pr. (ucchinátti)

pr. md. (ucchintté) pp. (ucchinna) enlever,
détruire ; exterminer.
uEQCq̂ ucchis. [ut-́sis. ] v. [7] pr. (ucchinas.t. i)

pp. (ucchis.t.a) laisser en reste ; rejeter ; demeurer
comme reste.
uEQC£ úcchis.t.a var. uñśis.t.a [pp. ucchis. ] a. m.

n. f. ucchis.t. ā laissé (comme reste), rejeté, craché,
vomi ; gâté, ab̂ımé — m. (homme) impur rituel-
lement (not. ne s’étant pas rincé la bouche et les
mains après un repas) — n. restes (de repas, de
sacrifice).
uEQC	y ucchis.ya [pfp. [1] ucchis. ] a. m. n. f.

ucchis.yā à laisser de reste
uQC�Edn̂ ucchedin [ucchid-in] a. m. n. f. ucche-

din̄ı qui détruit.
uQC�q ucches.a [ucchis. ] m. reste ; déchet.
uEQC~ ucchri [ut-́sri] v. [1] pr. (ucchrayati) pp.

(ucchrita) lever, ériger — pr. md. (ucchrayate)
se lever.
uEQC~ t ucchrita [pp. ucchri] a. m. n. f. uc-

chritā levé, dressé, haut ; exubérant.
uQĈvŝ ucchvas [ut-́svas1] v. [2] pr. (uc-

chvásiti) pp. (ucchvásita) respirer, souffler ; sif-
fler, haleter ; reprendre son souffle.
uQĈvEst ucchvasita [pp. ucchvas] a. m. n.

f. ucchvasitā qui souffle, qui palpite ; calme,
réconforté — n. souffle vital, soupir.

uQĈvAs ucchvāsa [ucchvas] m. respira-
tion ; inspiration profonde ; pause pour res-
pirer | lit. chapitre d’un ouvrage (not. le
Daśakumāracarita).
uĵ uj cf. ut.
u>jn̂ ujjan [ut-jan] v. [4] pr. md. (ujjāyate)

pp. (ujjāta) véd. nâıtre ; être issu de 〈abl.〉.
u>jEyn̂ ujjayin [ut-jayin] agt. m. f. ujjayin̄ı

victorieux — f. ujjayin̄ı géo. np. d’Ujjayin̄ı “Vic-
toire”, ville sacrée sur la Śiprā, capitale du
Mālava, d’abord appelée Avantipura, au nord de
la mod. Ujjain au Madhya Pradesh ; elle était
un centre artistique renommé sous la dynastie
Gupta ; elle fut la capitale de Vikramāditya, qui
la conquit par sa victoire sur les Śakās ; myth. on
dit que Śiva y vainquit les démons [asura] de Tri-
pura ; c’est une ville de pélerinage, not. de kumb-
hamela, et l’une des 7 villes sacrées [saptapur̄ı] ;
cf. Mahākāleśvara ‖ gr. Oζενε.
uE>j ujji [ut-ji] v. [1] pr. (ujjayati) pr. md.

(ujjayate) pp. (ujjita) vaincre, conquérir.
u>j� MB̂ ujjr.mbh [ut-jr.mbh] v. [1] pr. md.

(ujjr.mbhate) pp. (ujjr.mbhita) s’ouvrir, s’entrou-
vrir ; apparâıtre.
u>j� EMBt ujjr.mbhita [pp. ujjr.mbh] a. m. n. f.

ujjr.mbhitā entrouvert ; apparu.
u>>vl̂ ujjval [ut-jval] v. [1] pr. (ujjvalati)

pp. (ujjvalita) s’enflammer, briller — ca. (ujj-
valayati) enflammer, illuminer.
u>>vl ujjvala [ujjval] a. m. n. f. ujjvalā

brillant.
ujjvalatā [-tā] f. radiance ; splendeur, beauté.
ujjvalatva [-tva] n. radiance ; splendeur,

beauté.√
u>Ĵ ujjh v. [6] pr. (ujjhati) pp. (ujjhita)

s’éloigner de, quitter, abandonner ; renoncer à,
éviter.
uE>Jt ujjhita [pp. ujjh] a. m. n. f. ujjhitā

laissé, abandonné ; déchargé, émis.√
u�Ĉ uñch v. [1] pr. (uñchati) inf.

(úñchitum) pfp. (uñchya) pf. (pra) ramasser,
rassembler, glâner ‖ ang. wash.
u�C uñcha [uñch] m. glânage, ramassage de

grains.
uñchana [-na] n. glânage.
uñchanaka [-ka] a. m. n. f. uñchanikā

glâneur ; coupeur d’herbe.
uE�f£ uñśis.t.a cf. ucchis.t.a.
uX� ud. u f. étoile — n. astérisme lunaire.
ud. upa [pa1] m. n. bateau, barque | la Lune.
ud. uloma [loman] m. myth. np. du sage

Ud.uloma “au Poil en étoile”.
uX� Mbr ud. umbára m. cf. udumbara.
uẐ un. nota. gram. affixe primaire [kr.t2].
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un. ādi [ādi] m. pl. un. ādayas gram. classe d’af-
fixes primaires [kr.t2] (commençant par un. ) ; ces
affixes spécifiques sont non compositionnels : ils
forment des thèmes tout-faits non analysables
sémantiquement.

un. ādisūtra [sūtra] n. pl. un. ādisūtrān. i gram.
formulaire des affixes primaires non composi-
tionnels.
ut̂ ut var. uc, uj, ud, un pf. vers le haut, hors

de ; échappant à, tendant à |supériorité sur ; ces-
sation de ‖ ang. out ; all. aus.
udvikramādityam adv. manifestant (le nom de)
Vikramāditya.
ut utá1 conj. cl. et ; en vérité (part. d’em-

phase ou de vœu) | aussi, ou, même ; ou bien
〈interr.〉.
uta ... uta à la fois ... et.
uta vā ou même.
kimuta à plus forte raison, d’autant plus que ;
d’autant moins que.
apyuta aussi.
pratyuta au contraire, mais plutôt.
ut utá2 var. ūta [pp. vā3] a. m. n. f. utā tissé.
utLy utathya m. myth. np. d’Utathya, fils

d’Aṅgirā et de Śraddhā, frère âıné de Br.haspati ;
son épouse est Mamatā, Dı̄rghatamā est leur
fils ; il enseigna le devoir royal [rājadharma] à
Māndhātā.
u(kc utkaca [ut-kaca] a. m. n. f. utkacā

chauve.
u(kV utkat.a [ut-kat.a] a. m. n. f. utkat. ā

abondamment doué de ; immense, gigantesque ;
démesuré, excessif.
utkat.am adv. violemment, excessivement.
u(k�Ŵ utkan. t.h [vn. utkan. t.ha] v. [1] pr. md.

(utkan. t.hate) pp. (utkan. t.hita) dresser le cou ;
désirer ; avoir hâte de retrouver, être amou-
reux de | regretter 〈g. dat.〉 ; s’affliger — ca.
(utkan. t.hayati) exciter le désir de | affliger.
u(k�W utkan. t.ha [ut-kan. t.ha] a. m. n. f.

utkan. t.hā [“qui tend le cou”] volontaire, enthou-
siaste ; avide |mélancolique, regrettant l’absence
d’un être cher — f. utkan. t.hā vif désir, avidité ;
anxiété | tristesse, regret.
utkan. t.ham adv. avidement.
u(kE�Wt utkan. t.hita [pp. utkan. t.h] a. m. n. f.

utkan. t.hitā qui désire, qui regrette ; épris de.
u(kZ utkarn. a [ut-karn. a] a. m. n. f. utkarn. ı̄ qui

a les oreilles dressées |qui tend l’oreille, attentif.
u(kq utkars.a [utkr.s. ] a. m. n. f. utkars. ā

supérieur, éminent ; très ; excessif — m.
élévation, extraction | éminence ; prospérité,
abondance ; vantardise.

u(kl utkala m. géo. np. de l’Utkala, nom an-
cien de la partie côtière de l’Orissa | pl. utkalās
ses habitants.
uE(kr utkira [utkr̄. ] ifc. a. m. n. f. utkirā qui

entasse ; qui verse.
u(kFZ utk̄ırn. a [pp. utkr̄. ] a. m. n. f. utk̄ırn. ā

entassé | creusé ; gravé.
u(k� ĉ utkuc [ut-kuc] v. [6] pr. (utkucati) pp.

(utkuñcita) se courber vers le haut ; s’ouvrir,
s’épanouir (fleur).
u(k� l utkula [ut-kula] a. m. n. f. utkulā rejeté

de sa famille, renié, déchu ; dégénéré.
u(k� q̂ utkr.s. [ut-kr.s. ] v. [1] pr. (utkars.ati) pp.

(utkr.s.t.a) tirer, élever ; extraire, arracher — ca.
(utkars.ayati) élever, accrôıtre, rendre éminent.
u(k� £ utkr.s.t.a [pp. utkr.s. ] a. m. n. f. utkr.s.t. ā

extrait, arraché | supérieur, éminent.
u(k� utkr̄. [ut-kr̄. ] v. [6] pr. (utkiráti) pp.

(utk̄ırn. a) disperser vers le haut ; entasser, em-
piler | creuser ; graver.
u(koc utkoca [utkuc] a. m. n. f. utkocā qui

serpente — m. corruption.
u(kock utkocaka [-ka] a. m. n. f. utkocakā

corrompu — n. myth. [Mah.] np. du t̄ırtha Ut-
kocaka “Dont l’eau serpente” ; là se trouvait l’er-
mitage de Devala et Dhaumya ; à la suggestion
de Citraratha, les pān. d. avās s’y rendirent pour
nommer ce dernier leur chapelain.
u(�m̂ utkram [ut-kram] v. [1] pr. (utkrāmati)

pp. (utkrānta) monter à pied ; faire l’ascension
de | faire un pas de côté ; s’éloigner, s’en aller ;
trépasser | omettre, négliger ; transgresser.
u(�m utkrama [utkram] m. ascension ; sortie

| ordre inverse ; écart, déviation ; transgression.
uE("p̂ utks.ip [ut-ks.ip] v. [1] pr. (utks.ipati)

pp. (utks.ipta) jeter en l’air ; dresser, élever.
u("�p utks.epa [utks.ip] m. fait de lever, de

dresser, de lancer en l’air | chose lancée.
utks.epan. a [-na] n. élévation |phil. [vaíses. ika]

l’activité [karman] d’élévation.
u(Kn̂ utkhan [ut-khan] v. [1] pr. (utkhanati)

pp. (utkhāta) déterrer ; excaver, creuser ; arra-
cher, déraciner, tirer hors de.
u(KAt utkhāta [pp. utkhan] a. m. n. f.

utkhātā creusé, excavé ; déraciné, arraché, tiré
| détruit — n. trou, cavité ; terrain défoncé |
arrachage.
uE(Kd̂ utkhid [ut-khid] v. [6] pr. (utkhidati)

pp. (utkhinna) extraire.
u�n̂ uttan [ut-tan1] v. [8] pr. (uttanóti) pr.

md. (uttanuté) pp. (uttata) s’étendre vers le
haut, s’étirer.
u�p̂ uttap [ut-tap] v. [1] pr. (uttapati) pp.

(uttapta) chauffer, brûler ; tourmenter, faire
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souffrir — pr. md. (uttapate) se réchauffer.
u�EBt uttabhita [pp. uttambh] a. m. n. f. ut-

tabhitā supporté, soutenu.
satyena uttabhitā bhūmih. [RV.] La Terre est
soutenue par la vérité.
u�m uttamá [super. ut] a. m. n. f. uttamā

le plus haut, le principal | suprême, extrême,
supérieur, éminent ; excellent, très beau, très
bien |dernier, final |supérieur à 〈g.〉 — ifc. forme
des superlatifs : le plus, le suprême | le chef des,
le meilleur des — m. gram. première personne
(listée en dernier en sanskrit) |myth. np. d’Ut-
tama le Suprême, fils de Priyavrata-Uttānapāda
et de Suruci, (demi) frère de Dhruva ; cf. Aut-
tami.
uttamam au plus haut degré.
sarves. ām. purus. ān. ām. rāma uttamah. Rāma est
le meilleur parmi tous les hommes.
vidyāyā buddhir uttamā [PT.] L’intelligence est
supérieure à la science.

uttamagandha [gandha] m. fragrance, odeur
suave.

uttamagandhād. hya [ād. hya] a. m. n. f. utta-
magandhād. hyā qui exhale de suaves parfums.

uttamapurus.a [purus.a] m. gram. 1re pers.
(listée en dernier en sanskrit).

uttamādhama [adhama] a. m. n. f. ut-
tamādhamā haut et bas ; meilleur et pire.

uttamādhamamadhyama [madhyama] a. m.
n. f. uttamādhamamadhyamā le meilleur et le
pire et l’intermédiaire ; du plus haut au plus bas.
u�MB̂ uttambh [ut-stambh] v. [9] pr. (ut-

tabhnāti) pp. (uttabhita) soutenir, supporter
— ca. (uttambhayati) soulever, élever, ériger
| honorer.
u�r úttara [compar. ut] a. m. n. f. ut-

tarā plus élevé, supérieur ; opp. adhara |
septentrional | postérieur, futur ; dernier ; en
plus ; opp. pūrva | meilleur, plus important ;
vainqueur | myth. [Mah.] np. d’Uttara “Vain-
queur”, guerrier [ratha] des matsyās, au service
des pān. d. avās ; monté sur un éléphant, il combat-
tit le roi Śalya mais fut percé par son javelot —
ifc. suivi de ; formé de | gram. forme des compa-
ratifs — n. le Nord | la gauche |réponse, résultat
| gram. dernier élément d’une phrase de saluta-
tion | lit. np. de la partie [khan. d. a] Uttara d’un
purān. a traitant de métaphysique — acc. utta-
ram adv. finalement, en dernier — f. uttarā1

myth. np. d’Uttarā “la Nordique”, fille du roi
Virāt.a, épouse d’Abhimanyu dont elle enfanta
de Par̄ıks.it ‖ ang. outer.
úttaren. a adv. au Nord — prép. au nord de 〈acc.
g. abl. iic.〉.

úttarakān. d. a [kān. d. a] n. lit. dernier chapitre ;
not. du Rām., du Padmapurān. a, du Śivapurān. a.

uttarakāśi [kāśi] f. géo. np. d’Uttarakāśi
“Kāśi du Nord”, ville sacrée sur les bords de
la Bhāḡırath̄ı (au mod. Uttarkhand).

uttarakuru [kuru] m. pl. nom d’un peuple et
d’un pays nordique (Tibet, Assam ?).

uttaratantra [tantra] n. soc. section
postérieure d’un rite de l’Atharvaveda.

uttaratás [-tas] adv. vers le Nord, au Nord
— prép. au nord de 〈g.〉.

uttaradāyaka [dāyaka] a. m. n. f. utta-
radāyikā répondant ; contredisant.

úttaranārāyan. á [nārāyan. a] m. lit. deuxième
partie de l’hymne au Purus.a [purus.asūkta].

úttarapatha [patha] m. géo. le nord de l’Inde
| hist. la route du Nord de l’empire d’Aśoka.

uttarapada [pada] n. gram. second terme
d’un composé [samāsa] ; opp. pūrvapada.

uttarapadapradhāna [pradhāna] n. gram.
primatie sémantique du second terme d’un com-
posé.

uttarapadalopa [lopa] m. gram. chute du se-
cond membre d’un composé.

uttarapadalopin [lopin] a. m. n. f. utta-
rapadalopin̄ı gram. se dit d’un composé dont
le second membre est sous-entendu ; par ex.
śākapārthiva.

uttarapaścima [paścima] a. m. n. f. utta-
rapaścimā au Nord-Ouest.

uttarapurastāt [purastāt] adv. au Nord-Est
— prép. au nord-est de 〈g.〉.

uttarapraśna [praśna] m. lit. figure de style
poétique, où la réponse forme la question ; opp.
praśnottara.

uttarapros.t.hapadā [pros.t.hapadā] f. pl. astr.
np. d’Uttarapros.t.hapadās “les Pieds arrière
du lit”, 25e astérisme lunaire [naks.atra], corr.
aux étoiles γ de Pégase et α d’Andromède ;
Ahirbudhnya y préside ; son symbole est un
double visage ; plus tard appelé aussi Utta-
rabhādrapadās.

uttaraphalgun̄ı [phalgun̄ı] f. astr. np. d’Ut-
taraphalgun̄ı “la deuxième Rougeâtre”, 10e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile β du
Lion (Denebola) ; Aryamā y préside.

uttarabhādrapadā [bhādrapadā] f. pl. astr.
np. du naks.atra Uttarabhādrapadās “les
Pieds arrière (du lit) de bon augure” ; cf.
Uttarapros.t.hapadās.

uttaramı̄mām. sā [mı̄mām. sā] f. phil. syn.
vedānta.

uttararāmacarita [rāmacarita] n. lit. np. de
l’Uttararāmacarita, poème de Bhavabhūti, qui
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conte l’histoire de Rāma après son couronne-
ment à son retour de Laṅkā.

úttaraloman [loman] a. m. n. f. qui a le poil
dressé.

uttaravedi [vedi] f. soc. autel nord du rituel
véd. solennel, situé sur un tertre carré surélevé,
et portant le feu sacré [nāciketa] ; il peut prendre
la forme d’un empilement de briques en forme
de faucon aux ailes déployées ; cf. agnicayana.

uttarāmnāya [āmnāya] m. phil. “doctrine du
Nord”, ordre de Śaṅkara1 dont le jyotirmat.ha se
trouve à Badar̄ınātha.

uttarāyan. a [ayana] n. astr. période (favo-
rable) entre le solstice d’hiver et le solstice d’été
(où le soleil parâıt se déplacer vers le Nord, et
les jours rallongent) ; solstice d’été ; syn. uda-
gayana ; opp. daks.in. āyana.

uttarārtha [artha] m. gram. sens du second
terme d’un composé — a. m. n. gram. qui
concerne les règles [sūtra] ultérieures.
uttarārthapradhāna gram. qui a pour notion
prépondérante son second membre (se dit d’un
composé tatpurus.a).

uttarās. ād. hā [as. ād. hā] f. pl. astr. np. d’Ut-
tarās.ād. hās “les Invincibles ultérieures”, 19e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile σ
du Sagittaire ; les Vísvedevās y président ; son
symbole est un lit de repos.
u�rA uttarā2 [uttara] adv. vers le Nord.
uttarāpatha [patha] n. géo. la route du Nord,

qui reliait le Gandhāra à Pāt.aliputra ; le pays du
Nord qu’elle traversait.

uttarārdhá [ardha] m. n. partie supérieure
(du corps) ; partie postérieure (opp. pūrvārdha)
| côté Nord.

uttarārdhya [-ya] a. m. n. f. uttarārdhyā du
côté Nord.

uttarottara [red.] a. m. n. f. uttarottarā très
haut, de plus en plus haut — n. gram. réponse
à une réponse | bavardage — acc. uttarottaram
adv. de plus en plus.
u�rFy uttar̄ıya [uttara-̄ıya] n. vêtement de

dessus, veste, manteau ; tissu porté autour de
l’épaule, châle, voile.
u�An uttāna [vr. uttan] a. m. n. f. uttānā

déployé, ouvert ; étendu sur le dos ; concave
| [tendu] prêt à, porté à.

uttānapāda [pāda] m. myth. np. d’Uttāna-
pāda “Géant”, épith. de Priyavrata, fils de Manu
Svāyam. bhuva ; il est père de Dhruva par Sun̄ıti
et d’Uttama par Suruci ; il personnifie l’étoile
Kochab (β de la Petite Ourse).
u�Ar̂ uttār [ca. uttr̄. ] v. [10] pr. (uttārayati)

abs. (uttarya) faire sortir de, extirper de |

délivrer, secourir | vomir.
u�Ar uttāra [uttār] m. traversée ; arrivée, ac-

costage ; délivrance, survie | décharge ; vomisse-
ment.

uttāran. a [-na] a. m. n. f. uttāran. ā qui sort
de ; qui traverse — n. sortie hors de (not. l’eau) ;
fait d’accoster, de débarquer.
u�Ay uttārya [pfp. [1] uttār] a. m. n. f.

uttāryā à faire accoster ; à éjecter ; à délivrer ;
à vomir — ind. ayant délivré, etc.
u�FZ utt̄ırn. a [pp. uttr̄. ] a. m. n. f. utt̄ırn. ā

traversé | qui a traversé, qui a surmonté ;
expérimenté.
utt̄ırn. e ca pare pāre naukāyāh. kim. prayojanam
[SRB.] À quoi sert le bateau après qu’il vous aie
fait traverser ?.
u�� ½ uttuṅga [ut-tuṅga] a. m. n. f. uttuṅgā

haut, dressé.
u�� uttr̄. [ut-tr̄. ] v. [1] pr. (uttarati) pp.

(utt̄ırn. a) traverser, émerger de, sortir de,
surmonter ; échapper à ; atteindre | vaincre ;
décharger, abandonner ; débarquer — ca.
(uttārayati) faire sortir de, extirper de |délivrer,
secourir | vomir.
u(TA utthā [ut-sthā1] v. [1] pr. (uttis.t.hati) pr.

md. (uttis.t.hate) pp. (utthita) abs. (utthāya) pf.
(prati, vi, sam) se dresser, se lever ; se réveiller ;
provenir, dériver ; nâıtre, se produire ; ressusci-
ter — ca. (utthāpayati) pp. (utthāpita) lever,
dresser, ériger ; animer, produire.
u(TAn utthāna [utthā-na] n. réveil, lever ; le-

ver du soleil ou de la lune ; résurrection |activité,
effort.
u(TAp̂ utthāp [ca. utthā] v. [10] pr.

(utthāpayati) pp. (utthāpita) pfp. (utthāpya1)
lever, dresser, ériger ; animer, produire.
u(TA=y utthāpya1 [pfp. [1] utthāp] a. m. n. f.

utthāpyā à lever, à dresser | à renvoyer | math.
(résultat) à produire par substitution.

utthāpyākāṅks. ā [ākāṅks. ā] f. gram.
dépendances sémantiques provenant de la
structure du discours.
u(TA=y utthāpya2 [abs. utthāp] ind. ayant

levé ; ayant produit.
u(TAy utthāya [abs. utthā] ind. s’étant levé.
u(TAEyn̂ utthāyin [utthāya-in] agt. m. f.

utthāyin̄ı qui se lève, qui apparâıt ; actif.
uE(Tt utthita [pp. utthā] a. m. n. f. utthitā

levé ; relevé (de maladie) | élevé, haut ; éminent
| produit, né, dérivé, arrivé ; rentré (revenu).
u(pV̂ utpat. [ut-pat. ] ca. (utpāt.ayati) pp.

(utpāt. ita) arracher ; plumer | tirer (une épée du
fourreau) | ouvrir (les yeux) ; éclore (fleur).
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u(pt̂ utpat [ut-pat1] v. [1] pr. (utpatati) pp.
(utpatita) pf. (sam) s’envoler ; se relever.
u(pE� utpatti [utpad-ti] f. naissance ; produc-

tion, création ; apparition, manifestation | phil.
manifestation de ce qui est créé (opp. vyakti ma-
nifestation de ce qui était voilé).

utpattisthāna [sthāna] n. phon. position
d’articulation des sons.
u(pd̂ utpad [ut-pad1] v. [4] pr. md. (utpa-

dyate) pp. (utpanna) pf. (vi, sam) démarrer, se
produire, se présenter, nâıtre ; arriver, se mani-
fester, exister — ca. (utpādayati) faire se pro-
duire, provoquer, créer, causer.
u(pà utpanna [pp. utpad] a. m. n. f. utpannā

levé, surgi ; produit, manifesté.
u(pl utpala [utpat. ] n. natu. (fleur du) lotus ;

not. fleur de bot. Nymphæa nelumbo ou lotus
bleu.

utpaladeva [deva] m. hist. np. de Utpa-
ladeva “Seigneur du Lotus Bleu”, philosophe
śaivasiddhānta du Kaśmı̄ra du 10e siècle ; élève
de Somānanda, il fonda la doctrine de la Re-
connaissance [Pratyabhijñā] ; il est l’auteur de
l’̄Iśvarapratyabhijñāsūtra ; Abhinavagupta fut
son élève ; on l’appelle aussi Utpalācārya.

utpalācārya [ācārya] m. cf. utpaladeva.
u(pEln̂ utpalin [utpala-in] a. m. n. f. utpalin̄ı

abondant en lotus — f. utpalin̄ı étang couvert
de lotus.
u(pAV utpāt.a [utpat. ] m. arrachage.
u(pAd̂ utpād [ca. utpad] v. [10] pr.

(utpādayati) faire se produire, provoquer,
créer, causer.
u(pAdn utpādana [utpād-ana] n. procréation.
u(þ�"̂ utpreks. [ut-preks. ] v. [1] pr. md.

(utpreks.ate) pp. (utpreks.ita) regarder en levant
la tête, observer, considérer | imaginer, deviner.
u(þ�"A utpreks. ā [utpreks. ] f. lit. figure de style

métaphorique, comparaison poétique.
u(þ�E"t utpreks.ita [pp. utpreks. ] a. m. n. f.

utpreks.itā imaginé.
u(Ú� utplu [ut-plu] v. [1] pr. md. (utplávate)

pp. (utpluta) sauter, bondir.
u(Pl̂ utphal [ut-phal] v. [1] pr. (utphalati)

fut. (phalis.yati) pp. (phalita) ouvrir, éclater.
u(P� ¥ utphulla [utphal] a. m. n. f. utphullā

grand ouvert, éclos.
u(s½ utsaṅga [ut-saṅga] m. giron, hanche |

pente, talus ; terrasse.
u(sd̂ utsad [ut-sad1] v. [1] pr. (uts̄ıdati)

pp. (utsanna) s’élever | disparâıtre — ca.
(utsādayati) enlever, supprimer, détruire.
u(sà utsanna [pp. utsad] a. m. n. f. utsannā

élevé | aboli, supprimé.

u(sg utsarga [utsr.j] m. rejet, excrément ; ces-
sation, abandon | offrande, don.

utsargasūtra [sūtra] n. gram. règle générale,
exprimant une régularité (opp. apavādasūtra,
víses.asūtra).
u(sjn utsarjana [utsr.j] n. abandon, cessa-

tion ; suspension de la lecture du Veda | soc. fin
des études védiques ; cf. upākarman.
u(sp utsarpa [utsr.p] m. qui s’élève douce-

ment.
utsarpan. a [-na] n. fait de s’élever ; marée

montante.
utsarpin [-in] agt. m. f. utsarpin. ı̄ qui s’élève,

qui enfle — f. utsarpin. ı̄ jn. cycle ascendant,
période cosmique d’élévation graduelle ; opp.
avasarpin. ı̄.
u(sv utsavá [ut-sava2] m. entreprise, com-

mencement |fête, jour de fête, festival ; joie, bon-
heur |soc. festival associé à un temple |élévation ;
exhubérance, passion.

utsavamūrti [mūrti] f. soc. statue mobile de
temple ; cf. calant̄ı pratimā2.
u(sĥ utsah [ut-sah1] v. [1] pr. md. (utsáhate)

pp. (utsod. ha) endurer, supporter ; agir coura-
geusement.
u(sh utsaha [utsah] ifc. a. m. n. f. utsahā qui

supporte, qui endure.
u(sAh utsāha [vr. utsah] m. énergie, force ;

détermination, résolution ; enthousiasme.
uE(sÄ utsikta [pp. utsic] a. m. n. f. utsiktā

débordant de, rendu orgueilleux par.
uE(sĉ utsic [ut-sic] v. [6] pr. (utsiñcati) pp.

(utsikta) déborder en versant — ps. (utsicyate)
monter (liquide) ; déborder | s’enfler d’orgueil.
uE(sD̂ utsidh [ut-sidh2] v. [inusité sans pf.].
u(s� k utsuka [ut-su1-ka] a. m. n. f. utsukā

inquiet, anxieux, mélancolique | désireux de,
préoccupé de, tendu vers 〈i. loc.〉.
u(s� r utsūra [ut-sūra] m. temps du soleil cou-

chant.
u(s� ĵ utsr.j [ut-sr.j1] v. [6] pr. (utsr.jati) pp.

(utsr.s.t.a) lâcher, laisser aller, laisser s’échapper ;
lancer |rejeter, déposer ; produire, répandre ; vo-
mir, exhaler | élever la voix.
u(s� p̂ utsr.p [ut-sr.p] v. [1] pr. (utsarpati)

s’élever doucement ; se lever (soleil) ; monter
(mer).
u(s�k utseka [utsic] m. surabondance ;

démesure, orgueil.
utsekin [-in] agt. m. f. utsekin̄ı orgueilleux,

qui tire vanité de ; excessif.
u(-vn utsvana [ut-svana] m. son aigu.
ud uda [und] iic. eau.

105



udakumbhá [kumbha] m. pot à eau | jarre
pleine d’eau.

udapāna [pāna] m. n. puits.
udapānaman. d. ūka [man. d. ūka] m.

[“grenouille de puits”] casanier, borné ; syn.
kūpaman. d. ūka.
udk udaká [uda-ka] n. eau.
udakavādya [vādya] n. la musique exécutée

dans l’eau, l’un des 64 arts [kalā].
udakāghāta [āghāta] m. le jeu de bataille

dans l’eau, l’un des 64 arts [kalā].
udakāñjali [añjali] m. soc. position des mains

jointes remplies d’eau (pour l’aspersion rituelle).
udÈ udakya [udaka-ya] a. m. n. f. udakyā qui

est dans l’eau — f. udakyā femme qui menstrue.
udĝ udag iic. pour udac.
udagayaná [ayana] n. syn. uttarāyan. a.
udagdaśa [daśā] a. m. n. f. udagdaśā qui a

les coutures vers le haut, dont on voit la trame.
udg} udagra [ut-agra] a. m. n. f. udagrā vaste,

puissant, intense | excité, furieux.
udR̂ udaṅ iic. pour udac.
udaṅmukha [mukha] a. m. n. f. udaṅmukh̄ı

qui est face au Nord.
udĉ údac [ut-ac] a. m. n. f. ud̄ıc̄ı [m. nom.

udaṅ ; n. nom. udak] (tourné) vers le haut |
(tourné) vers le Nord — i. uccā adv. en haut
— f. ud̄ıc̄ı la direction du Nord.
udak adv. en haut, vers le haut ; vers le Nord.
udĵ udaj [ut-aj] v. [1] pr. (udajati) pr. md.

(udajate) expulser de.
udÑ̂ udañc [ut-añc] v. [1] pr. (udañcati) pr.

md. (udacyate) pp. (udañcita) élever, s’élever ;
émaner de.
udED udadhi [uda-dhi] m. mer, océan.
udn̂ udan [relié à udaka] n. eau.
udy udayá [udi] m. lever ; lever du soleil ou de

la lune | astr. ascendant d’un signe du zodiaque
[rāśi] | apparition, arrivée ; ascension, succès,
avantage | conclusion, conséquence ; ce qui suit.

udayagiri [giri] m. montagne de l’Est
(derrière laquelle on dit que le Soleil se lève)
| géo. np. de la colline d’Udayagiri, jumelle
de celle de Khan.d. agiri, à 8 km au nord de
Bhubaneśvar, Orissa ; c’est un site de cavernes
creusées par des moines jäınes (2e siècle ant.) ;
la cave [gumpha] de la Reine [rān. ı̄] contient des
sculptures ; la cave de l’éléphant [hāth̄ıgumpha]
porte une inscription du roi Kharavela | géo.
np. de la colline d’Udayagiri1, en Orissa ; cf.
Pus.pagiri | géo. np. de la colline d’Udayagiri2,
cf. Vidísā.

udayāditya [āditya] m. hist. np.
d’Udayāditya “Soleil levant”, roi Paramāra

qui régnait à Dhārā au 11e siècle, fils de Sind-
hurāja, frère cadet de Bhoja1 auquel il succéda ;
Naravarmā est son fils.
udyn udáyana [ut-ayana] n. lever (not.

du soleil) | sortie ; résultat, conclusion | hist.
np. d’Udayana ou Udayanācārya “Mâıtre
de l’inférence”, célèbre logicien du 10e

siècle, précurseur du navyanyāya ; il unifia
l’épistémologie et la logique du nyāya avec
l’ontologie du vaíses. ika ; il est l’auteur de
nombreux ouvrages, not. la Kiran. āval̄ı | myth.
np. de Udayana1, qui rendit visite à la cité
sous-marine Bhogavat̄ı, où il obtint la v̄ın. ā
magique Ghos.avat̄ı.
udEyn̂ udayin [udaya-in] agt. m. f. udayin̄ı qui

monte, qui s’élève — m. hist. np. du roi Udaȳı ou
Udayibhadra, fils d’Ajātaśatru, qu’il assassina
en 459 ant.
udr udára [ut-r. ] n. ventre ; estomac ; sein,

ventre maternel ‖ lat. uterus.
udŝ udas [ut-as2] v. [4] pr. (udasyati) pp.

(udasta) pf. (pari) lancer en l’air, jeter vers le
haut ; lancer (une arme de jet) | élever, ériger
| jeter dehors, expulser.
ud-t udasta [pp. udas] a. m. n. f. udastā

lancé, jeté ; expulsé.
udAcr̂ udācar [ut-ācar] pf. (sam) [inusité sans

pf.].
udA� udātta [ut-ātta] a. m. n. f. udāttā élevé,

haut ; noble — m. phon. accent aigu (opp. sva-
rita).
udAn udāna [ut-āna] m. phil. [yoga] le flux

d’élévation, l’un des 5 souffles vitaux [prān. a].
udānavarga [varga] m. lit. np. de

l’Udānavarga, texte bd.
udānavargavivaran. a [vivaran. a] n. lit. np.

de l’Udānavargavivaran. a, commentaire de
l’Udānavarga dû à Prajñāvarmā.
udAr udārá [ut-r. ] a. m. n. f. udārā

grand, noble, majestueux, magnifique, excellent,
illustre ; énergique |honnête, agréable ; généreux,
magnanime — a. m. n. f. udār̄ı id.

udāraka [-ka] a. m. n. f. udārikā généreux —
m. lit. [DKC.] np. d’Udāraka “Généreux”, épith.
de Dhanamitra.

udāracarita [carita] a. m. n. f. udāracaritā
qui se comporte avec noblesse.
udAvŝ udāvas [ut-āvas] v. [1] pr. (udāvasati)

déménager ; émigrer — ca. (udāvāsayati) expul-
ser.
udAvs� udāvasu [udāvas] m. myth. [BhP.] np.

d’Udāvasu, fils du roi Mithi Janaka de Mithilā,
père de Nandivardhana.
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udAvĥ udāvah [ut-āvah] v. [1] pr. (udāvahati)
emporter, trâıner hors de ; épouser.
udAs udāsa [udas] m. lancer, jet ; expulsion.
udAhrZ udāharan. a [udāhr.-na] n. déclaration ;

récit, mention ; exemple, illustration | phil.
[nyāya] l’exemple à l’appui du syllogisme
[pañcāvayava] | gram. exemple d’application
d’une règle.

udāharan. akośa [kośa] m. lit. np. de
l’Udāharan. akośa, recueil des exemples de
l’As.t.ādhyāȳı et de ses commentaires.
udAhrZFy udāharan. ı̄ya [pfp. [2] udāhr. ] a. m.

n. f. udāharan. ı̄yā à citer en exemple ; à mentio-
ner | gram. devant être mentionné (sūtra).
udAhAr udāhāra [udāhr. ] m. exemple ; illustra-

tion.
udAã udāhr. [ut-āhr. ] v. [1] pr. (udāharati) pp.

(udāhr.ta) exprimer ; annoncer, citer, mention-
ner ; donner comme exemple.
udAãt udāhr.ta [pp. udāhr. ] a. m. n. f. udāhr.tā

dit, exprimé ; mentionné ; donné en exemple |
appelé, nommé, intitulé.
uEd udi [ut-i] v. [2] pr. (udéti) pp. (udita1) pf.

(abhi, sam) s’avancer ; se lever (corps célestes),
apparâıtre ; s’accrôıtre.
uEdt údita1 [pp. udi] a. m. n. f. uditā1

émergent ; levé ; haut ; accru ; fier.
uEdt uditá2 [pp. vad] a. m. n. f. uditā2 dit,

parlé ; déclaré | qui fait autorité ; juste.
udFcF ud̄ıc̄ı [f. udac] f. la direction du Nord.
udFQy ud̄ıcya [ud̄ıc̄ı] m. pays du Nord ; pl. ses

habitants.
udFr̂ ud̄ır [ut-̄ır] v. [2] pr. md. (ud̄ırte) pp.

(ud̄ırita) pf. (sam) s’élancer — ca. (ud̄ırayati)
dresser, exciter ; envoyer, lancer |annoncer, pro-
clamer ; glorifier — ps. (ud̄ıryate) être lancé
| passer pour.
jayamud̄ırayet [Mah.] Que soit proclamée la vic-
toire.
udFErt ud̄ırita [pp. ud̄ır] a. m. n. f. ud̄ıritā

excité, agité ; élevé | proclamé ; glorifié.
udFZ ud̄ırn. a [ud̄ır-na] a. m. n. f. ud̄ırn. ā excité ;

élevé | fier | proclamé.
ud� Mbr udumbára var. ud. umbara m. natu.

bot. Ficus glometara, figuier Gulār à l’épais
feuillage ; ses figues [sadāphala] sont comes-
tibles, de goût délicieux [svādurasa] ; son latex
est aphrodisiaque ; ses fruits, feuilles, écorce et
racines ont de nombreux usages médicinaux ; il
est associé à la vigueur nutritive ; véd. on en
fait un trône sur lequel s’assied un vrātya pen-
dant la cérémonie du mahāvrata ; on en fait une
coupe pour contenir l’onction du sacre lors de la

consécration du rājasūya | variété de lèpre pro-
voquant des lésions rougeâtres.
ud� Mbl udumbalá a. m. n. f. udumbalā aux

pouvoirs étendus | brun.
ud� udr. [ut-r. ] v. [3] pr. (udiyarti) s’élever.
u�t udgata [pp. udgam] a. m. n. f. udgatā

sorti, jailli ; apparu, surgi | étendu, large.
u�Et udgati [udgam] f. apparition.
u�m̂ udgam [ut-gam] v. [1] pr. (udgacchati)

pp. (udgata) apparâıtre, surgir, jaillir ; s’élever,
s’étendre.
u�m udgama [udgam] m. apparition, origine,

départ ; production, déploiement | croissance ;
bourgeon.
u�A udgā [ut-gā2] v. [1] pr. (udgāyati) pp.

(udḡıta) commencer à chanter, entonner |
chanter fort, couvrir de sa voix.
u�At� udgātr. [udgā-tr. ] m. véd. prêtre-chantre

de sāman ; cf. prastotr. .
u�Ar udgāra [vr. udgr̄. ] m. rejet du corps ; fait

de vomir, de roter, de cracher, de péter | récit
ressassé.
u�Ft udḡıta [pp. udgā] a. m. n. f. udḡıtā

chanté ; annoncé, célébré — n. chant.
u�FT udḡıtha [udḡıta] m. véd. chant du

Sāmaveda par le prêtre udgātr. | phil. la syllabe
om.
u�� udgr̄. [ut-gr̄.1] v. [6] pr. (udgirati) rejeter,

vomir, cracher.
u�V̂ udghat. [ut-ghat. ] v. [1] pr. md.

(udghat.ate) pp. (udghat.ita) s’ouvrir — ca.
(udghāt.ayati) ouvrir ; peler.
u�EVt udghat.ita [pp. udghat. ] a. m. n. f.

udghat.itā ouvert.
u�AV udghāt.a [vr. udghat. ] m. fait d’ouvrir, de

montrer.
udghāt.aka [-ka] m. clé.
udghāt.ana [-na] a. m. n. f. udghāt.anā qui

ouvre ; qui déverrouille — n. fait d’ouvrir ; fait
de révéler.
u�At udghāta [uddhan] m. fait de frapper, de

blesser | blessure, coup |massue, maillet ; arme.
u�� q̂ udghus. [ut-ghus. ] v. [1] pr. (udghos.ati)

pp. (udghus.t.a) crier — ca. (udghos.ayati) pro-
clamer.
u��X uddan. d. a [ut-dan. d. a] a. m. n. f. uddan. d. ā

qui tient une bannière, une massue ou une canne
(se dit des gardiens) | qui a un bâton en main ;
qui tient le sceptre.
u�l̂ uddal [ut-dal] ca. (uddālayati) faire

éclater, déchirer.
u�A�t uddānta [ut-dānta] a. m. n. f. uddāntā

humble.
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uddāntapur̄ı [pur̄ı] f. géo. np. d’Uddāntapur̄ı,
monastère et université bd. du Magadha, proche
de Nālandā, établi par le roi Dharmapāla1 au 8e

siècle ; il fut détruit avec Nālandā par les musul-
mans en 1193.
u�Alk uddālaka [vr. uddal-aka] m. phil.

[ChU.] np. d’Uddālaka Ārun. i, philosophe du
clan Gautama qui enseigna le vrai sens du
vedānta à son fils Śvetaketu ; [BU.] il débattit
sur le brahman avec Yājñavalkya et fut instruit
sur la transmigration par Pravāhan. a Jaivali.
uE�f̂ uddís [ut-dís1] v. [1] pr. (uddísati) pp.

(uddis.t.a) abs. (uddísya) pf. (sam) désigner,
montrer, indiquer ; enseigner, expliquer ; pres-
crire.
uE�[y uddísya [abs. uddís] ind. ayant visé,

ayant vu, ayant montré — cl. dans la direction
de, vers ; en vue de, à cause de 〈acc.〉.
uE�£ uddis.t.a [pp. uddís] a. m. n. f. uddis.t. ā

assigné, prescrit.
u�Fp̂ udd̄ıp [ut-d̄ıp] v. [4] pr. md. (udd̄ıpyate)

pp. (udd̄ıpta) s’enflammer, flamboyer — ca.
(udd̄ıpayati) s’allumer, s’enflammer ; illuminer
| provoquer, inciter, exciter.
u�Fpn udd̄ıpana [udd̄ıp-ana] a. m. n. f.

udd̄ıpanā excitant ; affectant violemment (not.
poison) — n. acte d’enflammer (not. une pas-
sion) ; incitation, excitation ; stimulus, inspira-
tion ; circonstance aggravante.
u��f uddeśa [uddís] m. mention, allusion ; sti-

pulation, prescription | lieu, emplacement, siège.
uddeśena var. uddeśāt ind. ifc. en vue de, à pro-
pos de.

uddeśaka [-ka] a. m. n. f. uddeśikā illustratif,
explicatoire — m. illustration, exemple | math.
question, problème.
u��[y uddeśya [pfp. [1] uddís] a. m. n. f.

uddeśyā à expliquer | ce dont il est question ; ce
qui est exprimé en premier |destiné à — n. but ;
stimulant |gram. sujet (opp. prédicat [vidheya]).
u�� t̂ uddyut [ut-dyut1] v. [1] pr. md. (uddyo-

tate) briller, resplendir — ca. (uddyotayati) illu-
miner, irradier | élucider, rendre lumineux.
u�ot uddyota [uddyut] m. éclair, lumière,

radiance — ifc. lit. éclaircissement de, titre
d’ouvrages | gram. np. de l’Uddyota de Nāgeśa
Bhat.t.a, commentaire du Prad̄ıpa de Kaiyat.a ;
cf. Bhās.yaprad̄ıpoddyota.

uddyotakara [kara1] a. m. n. f. uddyotakarā
qui illumine, radieux — m. hist. np. du logicien
pāśupata Uddyotakara “Lumineux” (7e siècle) ;
il est l’auteur du Nyāyavārttika.

uddyotana [-na] n. illumination | gram. np.
de l’Uddyotana “Élucidation”, commentaire du

Prad̄ıpa dû à Annam. bhat.t.a (17e siècle).
u�t uddhata [pp. uddhan] a. m. n. f. ud-

dhatā élevé, haut ; violent, intense | fier, vain,
enorgueilli ; arrogant.
u�n̂ uddhan [ut-han1] v. [2] pr. (uddhanti)

pp. (uddhata) pf. (upa) déraciner, arracher ;
creuser — pr. md. (uddhante) se pendre, se sui-
cider.
u�v uddhava [ut-hava] m. feu sacrificiel ; fes-

tival ; joie | myth. [BhP.] np. d’Uddhava, cou-
sin, ami d’enfance et confident de Kr.s.n. a | hist.
np. de l’ordre religieux [sam. pradāya] Uddhava1

fondé par Rāmānanda1 Svāmı̄ au Gujarāt au 18e

siècle ; il fut continué par l’ordre fondé par son
élève Svāmı̄nārāyan. a.

uddhavaḡıtā [ḡıtā] f. myth. np. de l’Uddha-
vaḡıtā “Geste d’Uddhava”, où Kr.s.n. a révèle ses
dernières paroles à Uddhava avant de quitter ce
monde ; elle fait partie du BhP.
u�A uddhā [ut-hā2] v. [3] pr. md. (ujjih̄ıte)

ppr. md. (ujj́ıhāna) s’élever ; se lever | s’ouvrir
(porte) — ca. (uddhāt.ayati) ouvrir (avec 〈i.〉).
u�Ar uddhāra [uddhr. ] m. fait de tirer, d’arra-

cher ; sauvetage |discernement, choix, sélection ;
déduction ; rachat ; exception.
u�� uddhū [ut-dhū1] v. [5] pr. (uddhunoti) pp.

(uddhūta) pf. (sam) agiter, exciter ; soulever,
lancer en l’air.
u�� uddhr. [ut-hr.1] v. [1] pr. (uddharati) pp.

(uddhr.ta) pf. (sam) tirer, extraire ; arracher |
arracher au danger (not. aux flammes) ; secourir,
sauver.
u�� t uddhr.ta [pp. uddhr. ] a. m. n. f. uddhr.tā

tiré, extrait, arraché | secouru, sauvé.
uddhr.tasneha [sneha] a. m. n. f.

uddhr.tasnehā dont on a extrait l’huile.
uddhr.toddhāra [uddhāra] a. m. n. f.

uddhr.toddhārā sauf exception ; exceptionnel.
u�A	p udbās.pa [ut-bās.pa] a. m. n. f. udbās.pā

rempli de larmes.
u�Ah� k údbāhuka [ut-bāhuka] a. m. n. f.

udbāhukā aux bras étendus.
u�V udbhat.a m. hist. np. du poète

Bhat.t.a Udbhat.a ou Bhat.t.odhbat.a, direc-
teur de l’Académie [sabhāpati] du roi du
Kaśmı̄ra Jayāp̄ıd. a ; premier théoricien de
l’expérience esthétique [rasa], il est l’auteur du
Kāvyālaṅkarasārasaṅgraha.
u�v udbhava [udbhū] m. naissance, origine ;

patrie, lieu de naissance — ifc. provenant de,
ayant pour origine.
u�Aŝ udbhās [ut-bhās1] v. [1] pr. (udbhāsati)

pp. (udbhāsita) briller, illuminer.
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u�� udbhū [ut-bhū1] v. [1] pr. (udbhavati) pp.
(udbhūta) pf. (sam) atteindre, égaler | se lever ;
surgir, apparâıtre ; crôıtre — ca. (ubbhāvayati)
produire, créer | expliquer, rendre apparent.
u�� t udbhūta [pp. udbhū] a. m. n. f. udbhūtā

produit, apparu ; surgi ; élevé, poussé, grandi ;
perceptible.
u�~ m̂ udbhram [ut-bhram] v. [1] pr. (udbhra-

mati) v. [4] pr. (udbhrāmyati) pp. (udbhrānta)
s’élever, s’agiter dans les airs, être brandi — ca.
(udbhrāmayati) brandir.
u�~ A�t udbhrānta [pp. udbhram] a. m. n.

f. udbhrāntā monté, perché ; agité, brandi |
troublé ; périlleux — n. fait de brandir (not. une
épée).
u� udya [pfp. [1] vad] a. m. n. f. udyā qui doit

être prononcé ; à dire.
u�t udyata [pp. udyam] a. m. n. f. udyatā

levé, haut ; actif, prêt à agir.
u�m̂ udyam [ut-yam] v. [1] pr. (udyacchati)

pp. (udyata) pf. (sam) lever, élever ; entre-
prendre, commencer.
u�m udyama [udyam] m. fait de lever ; not.

de lever les mains pour se mettre au travail ;
fait d’entreprendre ; entreprise, tentative ; effort,
zèle.
udyamena par zèle.

udyamabhr.t [bhr.t] a. m. n. f. qui fait des
efforts ; zélé, entreprenant.
u�An udyāna [ut-yāna] n. élévation | sortie

| (lieu de sortie) jardin, parc, promenade | géo.
np. de l’Udyāna ou Oddiyana, pays du Nord de
la vallée de l’Indus (mod. vallée du Swat et Ca-
chemire) ; ce fut un centre de diffusion du bd.
(1 er siècle), associé au Gandhāra ; au 11 ème
siècle il fut un centre d’enseignement du tan-
trisme avec Tilopa.
u�� Ä udyukta [pp. udyuj] a. m. n. f. udyuktā

actif, entreprenant, zélé ; prêt, actif.
u�� ĵ udyuj [ut-yuj1] v. [7] pr. (udyunákti) pr.

md. (udyuṅkté) pp. (udyukta) entreprendre, se
préparer à, être actif.
u�og udyoga [udyuj] m. zèle, effort, dili-

gence ; préparation ; entreprise.
udyogaparvan [parvan] n. lit. 5e livre

du Mah., “des négociations”, contant les
préparatifs pour la guerre.

udyogin [-in] agt. m. f. udyogin̄ı diligent, ac-
tif, énergique.
udý udrá [uda] m. otarie — n. eau.
uEdý Ä udrikta [pp. udric] a. m. n. f. udriktā

proéminent, qui se distingue | accru, augmenté ;
amélioré ; abondant ; prédominant |en excès ; su-
perflu ; résidu.

udriktacitta [citta] n. grande âme, garnd es-
prit — a. m. n. f. udriktacittā fier, arrogant,
imbu de soi-même.

udriktacetas [cetas] a. m. n. f. aux pensées
élevées | hautain.
uEdý ĉ udric [ut-ric] ps. (udricyate) pp.

(udrikta) exceller, se distinguer | augmenter ;
abonder en | laisser, lâcher, vider ; évacuer,
relâcher — ca. (udrecayati) améliorer ; accrôıtre.
udý�k udreka [udric] m. abondance ;

excès ; superflu | supériorité, proéminence ;
prépondérence, prédominance.
u�m̂ udvam [ut-vam] v. [1] pr. (udvamati) pp.

(udvānta) vomir, cracher.
u�ĥ udvah [ut-vah1] v. [1] pr. (udvahati)

élever, tirer hors de ; not. tirer des flèches d’un
carquois ; épouser | apporter ; manifester, mon-
trer.
u�h udvahá [udvah] a. m. n. f. udvahā qui

transporte dans les airs ; qui emporte au loin
| éminent, supérieur — m. fait d’amener chez soi
la nouvelle épouse, mariage | fils ; progéniture
|myth. np. d’Udvaha, l’un des 7 Vents célestes ;
il supporte les maisons lunaires [naks.atra] et as-
sure leur rotation.

udvahana [-na] n. transport ; fait de soulever,
d’emporter | transport par 〈i.〉 | mariage | arch.
support de pilier.
u�Ah udvāha [vr. udvah] m. fait d’emmener la

nouvelle épouse, mariage.
uE�`n udvigna [pp. udvij] a. m. n. f. udvignā

effrayé, anxieux.
udvignacitta [citta] a. m. n. f. udvignacittā

anxieux.
udvignamanas [manas] a. m. n. f. terrifié, an-

xieux.
uE�ĵ udvij [ut-vij] v. [6] pr. md. (udvijate) v.

[6] pr. (udvijati) v. [7] pr. (udvinakti) pp. (udvi-
gna) trembler, craindre 〈abl.〉— ca. (udvejayati)
effrayer, affliger, terrifier ; provoquer du dégoût.
u�F"̂ udv̄ıks. [ut-v̄ıks. ] pf. (sam) [inusité sans

pf.].
u�� t̂ udvr.t [ut-vr.t1] v. [1] pr. md. (udvartate)

pp. (udvr.tta) déborder, s’élever, grossir (flots) ;
inonder | être arrogant.
u�� � udvr.tta [pp. udvr.t] a. m. n. f.

udvr.ttā grossi, agité ; qui déborde ; déchâıné |
extravagant ; insolent, malpoli.
udvr.ttagaṅgā le Gange en crue.
u��g udvega [udvij] m. excitation, trouble ;

agitation, tremblement ; détresse.
udvegam. kr. troubler.√

u�d̂ und v. [7] pr. (unátti) pp. (unna, utta)
abs. (-údya) mouiller, arroser ; jaillir, couler ;
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être humide ‖ lat. unda ; slave voda ; ang. water ;
all. Wasser ; fr. onde.
uà unná [pp. und] a. m. n. f. unnā mouillé,

humide.
uàt unnata [pp. unnam] a. m. n. f. unnatā

élevé, haut, grand ; noble.
uàEt unnati [unnata] f. élévation ; prospérité,

grandeur |myth. np. d’Unnati “Prospérité”, fille
de Daks.a, une des épouses de Dharma.
uà� unnaddha [pp. unnah] a. m. n. f. un-

naddhā lié | délié ; illimité ; démesuré, excessif ;
arrogant.
uàm̂ unnam [ut-nam] v. [1] pr. (unnamati) pr.

md. (unnamate) pp. (unnata) pf. (sam) se lever,
se dresser — ca. (unnamayati) ériger, dresser.
uày unnaya [vr. unn̄ı] m. levage.
uàyn unnayana [unnaya-na] n. fait de le-

ver | partition des cheveux, not. rituelle | phil.
inférence.
uàĥ unnah [ut-nah] v. [4] pr. (unnahyati) pr.

md. (unnahyate) pp. (unnaddha) pf. (sam) lier,
ceindre | se libérer de ses liens, s’échapper.
uEàdý unnidra [ut-nidrā1] a. m. n. f. unnidrā

réveillé, éveillé ; qui renonce au sommeil |ouvert
(fleur).
uàF unn̄ı [ut-n̄ı1] v. [1] pr. (unnayati) le-

ver, dresser ; mettre au-dessus |séparer ; déceler ;
inférer.
uàFy unn̄ıya [pfp. [1] unn̄ı] a. m. n. f. unn̄ıyā

à conduire en haut
u�m� unmatta [pp. unmad] a. m. n. f. un-

mattā égaré, affolé ; fou, dément ; enivré, ivre.
unmattadarśana [darśana] a. m. n. f. unmat-

tadarśanā au regard affolé.
u�md̂ unmad [ut-mad1] v. [4] pr. (unmādyati)

pp. (unmatta) devenir fou, s’affoler ; s’enivrer.
u�md unmada [unmad] a. m. n. f. unmadā fou,

furieux | qui intoxique, qui rend fou — m. folie,
démence.
u�mnŝ unmanas [ut-manas] a. m. n. f. per-

plexe ; agité, excité ; désirant violemment.
unman̄ı kr. exciter, mettre hors de soi.
unman̄ı bhū se faire du souci, s’inquiéter.
u�mn-k unmanaska [unmanas-ka] a. m. n. f.

unmanaskā agité.
unmanaskatā [-tā] f. perplexité.
unmanaskatva [-tva] n. trouble d’esprit.
u�mA unmā [ut-mā1] v. [3] pr. md. (unmimı̄te)

mesurer la hauteur.
u�mAd unmāda [vr. unmad] m. enivrement, af-

folement ; folie, ivresse, passion.
u�mAn unmāna [unmā-na] n. altitude, hauteur

| épaisseur.

u�mAg unmārga [ut-mārga] m. chemin
détourné, mauvaise voie — a. m. n. f. unmārgā
qui se trompe de chemin.

unmārgavr.tti [vr.tti] a. m. n. f. dévoyé, qui
se conduit mal ; rebelle.

unmārgāmin [gāmin] agt. m. f. unmārgāmin̄ı
dévoyé ; malfaisant.
uE�mq̂ unmis. [ut-mis. ] v. [6] pr. (unmis.ati)

pp. (unmis.ita) ouvrir les yeux ; soulever les
paupières | s’ouvrir (yeux, bourgeons) ; nâıtre,
se développer ; devenir brillant.
uE�mEqt unmis.ita [pp. unmis. ] a. m. n. f.

unmis.itā ouvert (œil, fleur) ; souriant (visage)
— n. fait d’ouvrir les yeux.
u�mFl̂ unmı̄l [ut-mı̄l] v. [1] pr. (unmı̄lati) pp.

(unmı̄lita) pf. (sam) ouvrir les yeux, cligner ; se
fermer (yeux, fleurs).
u�mFln unmı̄lana [unmı̄l-ana] n. ouverture

des yeux ; not. lors de la cérémonie de
consécration d’une idole.
u�m�q unmes.a [unmis. ] m. fait d’ouvrir les

yeux ; fait de regarder | fait de fleurir (fleur)
| apparition, développement.

unmes.an. a [-na] n. développement ; appari-
tion ; parution.
up úpa prép. près de, vers 〈acc.〉 ; sous ; dans

〈loc.〉 ; opp. apa — pf. près, auprès, vers, proche,
contigu ; subordonné | pf. d’hommage | pf. de
nom de cadet, junior ‖ gr. υπo ; lat. sub.
upo [u] adv. (pragr.hya1) et vers.
upk" upakaks.a [upa-kaks.a] a. m. n. f.

upakaks. ā sous les aisselles — n. poils sous les
aisselles.

upakaks.adaghna [daghna] a. m. n. f.
upakaks.adaghnā (de l’eau) jusqu’aux aisselles.
upkEnE¤kA upakanis.t.hikā [upa-kanis.t.hā] f.

(av. aṅguli) annulaire.
upkrZ upakaran. a [upakr. ] n. aide, assistance |

outil, machine, appareil, instruments |expédient,
ressource, moyen de subsistance |objet fabriqué.
upkt� upakartr. [upakr. ] a. m. n. f. qui fait une

bonne action ; bienfaiteur.
upkAr upakāra [vr. upakr. ] m. service (rendu),

aide, soin ; bénéfice, faveur ; bonté.
upakāraka [-ka] agt. m. f. upakārikā ser-

viable, qui aide ; bienfaiteur | approprié ; requis,
nécessaire ; subsidiaire, accessoire.
sarvaśāstropakāraka utile à toutes les sciences.

upakārin [-in] agt. m. f. upakārin. ı̄ serviable,
qui aide ; bienfaiteur.
upk� MBm̂ upakumbham [upa-kumbha] adv.

près de la jarre.
upk� vAZ upakurvān. a [ppr. md. upakr. ] m.

soc. [“qui rend service”] étudiant brâmanique
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[brahmacarya] optant à la fin de ses études pour
la vie de famille [gr.hastha] ; opp. nais.t.hika.
upk� upakr. [upa-kr.1] v. [8] pr. (upakaróti) pp.

(upakr.ta) assister, servir ; secourir, soigner, faire
du bien ; obliger, rendre service à qqn. 〈g. loc.〉
— v. [8] pr. md. (upaskurute) pp. (upaskr.ta)
faire effort ; transformer ; suppléer (une proposi-
tion qui manque).
upk� Et upakr.ti [upakr.-ti] f. secours, aide, as-

sistance ; service rendu ou reçu.
upk� 	ZAt̂ upakr.s.n. āt [upa-kr.s.n. a] adv. ayant

pris Kr.s.n. a comme refuge.
up�m̂ upakram [upa-kram] v. [1] pr.

(upakrāmati) pp. (upakrānta) s’approcher ;
arriver | se jeter sur, attaquer | méd. traiter,
soigner (un patient) — pr. md. (upakramate)
aborder, avoir recours à, se mettre à 〈acc. dat.
inf.〉.
up�m upakrama [upakram] m. approche ;

commencement ; entreprise, plan | moyen,
expédient ; stratagème | méd. remède ; traite-
ment médical.
up�F upakr̄ı [upa-kr̄ı] v. [9] pr. (upakr̄ın. āti)

acheter.
upgt upagata [pp. upagam] a. m. n. f. upa-

gatā approché, rencontré ; pris comme refuge
| obtenu, arrivé ; ressenti.
upgm̂ upagam [upa-gam] v. [1] pr. (upagac-

chati) pp. (upagata) pf. (abhi, sam) approcher,
atteindre ; entreprendre ; s’approcher de, arriver
dans, tomber dans.
upg� upagu [upa-gu] m. myth. np. du roi

Upagu “Proche des vaches”.
upg� hFt upagr.h̄ıta [pp. upagrah] a. m. n. f.

upagr.h̄ıtā tenu, supporté ; saisi, soumis.
upg}ĥ upagrah [upa-grah] v. [9] pr.

(upagr.hn. āti) pp. (upagr.h̄ıta) saisir par dessous ;
tenir sous ; supporter | recevoir un liquide dans
un récipient |mâıtriser, soumettre | se concilier,
s’allier avec ; approuver.
upg}h upagraha [upagrah] m. saisie, prise ;

prisonnier | conciliation ; paix | gram. voix d’un
verbe ; aspect | astr. corps céleste mineur ;
comète, météore.

upagrahan. a [-na] n. saisie ; capture |
compréhension.
upG� £ upaghus.t.a [upa-ghus.t.a] a. m. n. f.

upaghus.t. ā retentissant.
upcr̂ upacar [upa-car] v. [1] pr. (upacarati)

pr. md. (upacarate) pp. (upacarita) assister, ai-
der ; servir, honorer ; prendre soin de ; soigner.
upcErt upacarita [pp. upacar] a. m. n. f. upa-

caritā assisté, servi ; soigné.

upcErt&y upacaritavya [pfp. [3] upacar] a.
m. n. f. upacaritavyā que l’on doit servir ou ho-
norer — f. upacaritavyā service |méd. soins d’un
malade, pratique de la médecine.
upcy upacarya [pfp. [1] upacar] a. m. n. f.

upacaryā que l’on doit servir ou honorer — ind.
ayant pris soin de, ayant honoré.
upcA�y upacāyya [pfp. [1] upaci] a. m. n. f.

upacāyyā à accumuler ; à renforcer — m. soc.
foyer du sacrifice.

upacāyyapr.d. a n. or [“que l’on cherche à ac-
cumuler”].
upcAr upacārá [upacar] m. révérence, hom-

mage ; cadeau ; requête ; fait de servir, rôle de
courtisan | acte de politesse (on en dénombre
64) | traitement (not. médical) ; conduite ; com-
portement correct ; emploi, cérémonie | soc.
hommage à une divinité ; on en dénombre 16
(s.od. aśopacāra) : la méditation [dhyāna], la pos-
ture [āsana], le lavage des pieds [pādya], l’obla-
tion d’eau [arghya], la purification de la bouche
[ācamana], le bain rituel [snāna], le vêtement
[vastra], le port du cordon sacré [yajñopav̄ıta],
le parfum [gandha], les fleurs [pus.pa], l’encens
[dhūpa], la lampe [d̄ıpa], l’offrande de nourri-
ture [naivedya], le bétel [tāmbūla], l’illumina-
tion par une lampe de camphre [n̄ırājana] et la
récitation d’un texte sacré en offrant des fleurs
[mantrapus.pa] ; on effectue les 16 hommages
lors de la cérémonie de pañcāyatana | gram.
métaphore.

upacārin [-in] agt. m. f. upacārin. ı̄ qui aide,
qui sert ; qui honore, qui révère.
upEc upaci [upa-ci] v. [5] pr. (upacinóti) pp.

(upacita) pfp. (upacāyya) ramasser, mettre en
tas ; stocker, accumuler | accrôıtre, renforcer —
ps. (upac̄ıyate) être accumulé ; se renforcer.
upEct upacita [pp. upaci] a. m. n. f. upacitā

accumulé ; renforcé | prospère, opulent.
upQC�d̂ upacchand [upa-chand] ca. (upac-

chandayati) pp. (upacchandita) flatter, chercher
à séduire ; offrir son amitié ou sa faveur.
upjn̂ upajan [upa-jan] v. [4] pr. md.

(upajāyate) pp. (upajāta) nâıtre, se produire,
avoir lieu, exister — ca. (upajanayati) produire.
kāmes.u saṅgāt krodha upajāyate La colère nâıt
d’un attachement aux objets du désir.
upjAt upajāta [pp. upajan] a. m. n. f.

upajātā ajouté, additionnel ; produit, engendré ;
excité.
upjAEt upajāti [upajan] f. lit. mètre poétique.
upEj upaji [upa-ji] v. [1] pr. (upajayati) pp.

(upajita) conquérir, gagner.
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upjFv̂ upaj̄ıv [upa-j̄ıv ] v. [1] pr. (upaj̄ıvati)
pr. md. (upaj̄ıvate) pp. (upaj̄ıvita) vivre de, se
nourrir de 〈i.〉.
upjFvk upaj̄ıvaka [upaj̄ıv-aka] a. m. n. f.

upaj̄ıvikā qui dépend de, qui vit de 〈i. iic.〉 — n.
subsistance personnelle — f. upaj̄ıvikā id.
uptp̂ upatap [upa-tap] v. [1] pr. (upatapati)

pr. md. (upatapate) pp. (upatapita) échauffer,
brûler.
uptAEpn̂ upatāpin [vr. upatap-in] agt. m. f.

upatāpin̄ı qui brûle, qui fait du mal.
upatāpitva [-tva] n. action de faire du mal.
up(y upatya [upa-tya] a. m. n. f. upatyā

étendu sous ‖ gr. υπτηoς.
upatyakā [-ka] f. pays au pied d’une mon-

tagne ; vallée.
upEdf̂ upadís [upa-dís1] v. [1] pr.

(upadísati) pft. (upadideśa) pp. (upadis.t.a)
pfp. (upades.t.avya) inf. (upades.t.um) indiquer,
conseiller ; diriger, instruire.
upEd£ upadis.t.a [pp. upadís] a. m. n. f.

upadis.t. ā indiqué, conseillé ; enseigné.
upd� f̂ upadr. ś1 [upa-dr. ś1] pp. (upadr.s.t.a) per-

cevoir ; décrire — ps. (upadr. śyate) être perçu ;
apparâıtre, se manifester — ca. (upadarśayati)
pp. (upadarśita) montrer, exhiber ; expliquer |
tromper, faire illusion.
upd� f̂ upadr. ś2 [upadr. ś1] f. aspect, apparence.
upd�vk upadevaka [upa-devaka] m. myth. np.

d’Upadevaka, fils cadet d’Akrūra.
upd�f upadeśa [upadís] m. indication, conseil ;

information, prescription ; instruction, enseigne-
ment ; doctrine |gram. morphème (racine, affixe,
augment) ; règle morphologique.

upadeśasāhasr̄ı [sāhasr̄ı] f. lit. np. de
l’Upadeśasāhasr̄ı, œuvre de philosophie vedānta
attribuée à Śam. kara1.
upd�Efn̂ upadeśin [upadeśa-in] m. mâıtre, en-

seignant.
upd�£&y upades.t.avya [pfp. [3] upadís] a. m. n.

f. upades.t.avyā digne d’enseignement.
updý v upadrava [upadru] m. catastrophe, acci-

dent subit ; attaque foudroyante ; calamité | soc.
4e partie d’un chant sāman, prélude au final.
updý £� upadras.t.r. [upadr. ś1-tr. ] agt. m. f.

upadras.t. r̄ı spectateur ; témoin.
updý � upadru [upa-dru1] v. [1] pr. (upadravati)

pp. (upadruta) courir vers ; se précipiter sur, at-
taquer | soc. chanter l’upadrava.
updý � t upadruta [pp. upadru] a. m. n. f. upa-

drutā poursuivi ; persécuté, opprimé ; frappé par
une catastrophe.

upDA upadhā1 [upa-dhā1] v. [3] pr. (upa-
dadhāti) pr. md. (upadhatte) pp. (upahita) pla-
cer sur ; placer près de ; placer, poser ; installer,
équiper | atteler, harnasser (chevaux) | délivrer
(un enseignement) ; enseigner | livrer (une infor-
mation) ; informer | poser (une addition) ; ad-
ditionner | décerner (un titre) ; nommer (à une
fonction).
upDA upadhā2 [upadhā1] f. imposition ; faux,

fraude, tricherie | soc. test d’honnêteté | gram.
lettre penultième | condition, réserve.
upDAv̂ upadhāv [upa-dhāv1] v. [1] pr.

(upadhāvati) pp. (upadhāvita) courir vers.
upED upadhi [upadhā1] m. fait de poser ; ad-

dition | fraude |condition, particularité, attribut
| qualification, titre.
up@mAn upadhmāna [upa-dhmāna] n. action

de souffler ou respirer vers le bas.
upadhmān̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. upadhmān̄ıyā

phon. se dit du visarga bilabial (f) ; opp.
jihvāmūl̄ıya.
upnt upanata [pp. upanam] a. m. n. f. upa-

natā échu à, dépendant de ; reçu, présenté ; exis-
tant, présent.
upn�d upananda [upa-nanda] m. myth.

[Mah.] nom d’un tambour de Yudhis.t.hira.
upnm̂ upanam [upa-nam] v. [1] pr. (upana-

mati) pp. (upanata) échoir à ; avoir lieu.
upny upanaya [upan̄ı] m. fait de procurer ;

fait d’atteindre | phil. [nyāya] l’application du
syllogisme [pañcāvayava].
upnyn upanayana [upanaya-na] n. fait de

conduire ou d’amener vers | soc. initiation reli-
gieuse ; investiture du cordon sacré, un sam. skāra
des 3 premières castes [varn. a] ; cette cérémonie
confère au garçon la dignité de dvija ; cf.
upav̄ıta, dvija.
upnĥ upanah [upa-nah] v. [4] pr. (upana-

hyati) pp. (upanaddha) attacher, nouer.
upnAy upanāya [upan̄ı] m. soc. initiation.
upanāyana [-na] n. cf. upanayana.
upnAh upanāhá [upanah] m. faisceau, botte.
upEnpt̂ upanipat [upa-nipat] v. [1] pr. (upa-

nipatati) pp. (upanipatita) descendre en volant ;
accéder, se manifester ; arriver, s’imposer — ca.
(upanipātayati) provoquer un événement sou-
dain.
upEnpAt upanipāta [upanipat] m. occur-

rence ; événement soudain ; attaque surprise.
anarthopanipāta arrivée subite d’un événement
funeste.

upanipātin [-in] ifc. agt. m. f. upanipātin̄ı qui
se précipite vers, qui se jette sur, qui s’empare
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de.
upEnm�/̂ upanimantr [upa-nimantr] v. [10]

pr. md. (upanimantrayate) pp. (upanimantrita)
inviter à ; offrir.
upEnm�/Z upanimantran. a [upanimantr-ana]

n. invitation à, offre de 〈i.〉.
upEnqd̂ upanis.ad [upa-nis.ad] f. phil.

connexion ; interconnexion (not. entre le
microcosme et le macrocosme) | [“assis près
(du mâıtre)”] leçon, session d’initiation ;
croyance, doctrine, secret | upanis.ad, leçon
philosophique expliquant le Veda ; les 13 plus
anciennes datent de l’époque védique, et font
partie de la śruti ; [Muk.] il y a 108 leçons
majeures [mahopanis.ad] : ı̄́sa, kena, kat.ha,
praśna, mun. d. aka, mān. d. ūkya, taittir̄ıya, ai-
tareya, chāndogya, br.hadāran. yaka, brahma,
kaivalya, jābāla, śvetāśvatara, ham. sa, ārun. eya,
garbha, nārāyan. a, paramaham. sa, amr.tabindu,
amr.tanāda, atharvaśira, atharvaśikha, maitrā-
yan. i, kaus. ı̄taki, br.hajjābāla, nr.sim. hatāpan̄ı,
kālāgnirudra, maitreyi, subāla, kśurika, ma-
ntrika, sarvasāra, nirālamba, śukarahasya,
vajrasūcika, tejobindu, nādabindu, dhyāna-
bindu, brahmavidyā, yogatattva, ātmabodha,
parivrāt. (Nāradaparivrājakā), tris. ikhi, s̄ıto-
panis.ad (s̄ıtāthavās̄ıtā), yogacūd. āman. i,
nirvān. a, man. d. alabrāhman. a, daks.in. āmūrti,
śarabha, skanda, (tripādvibhūt. i) mahānārāya-
n. a, advayatāraka, rāmarahasya, rāmatāpan. i,
vāsudeva, mudgala, śān. d. ilya, paiṅgala, bhiks.u,
mahatśār̄ıraka, yogaśikhā, tur̄ıyāt̄ıta, sam. nyāsa,
paramaham. saparivrājaka, akśamālika, avyakta,
ekākśara, annapūrn. a, sūrya, aks.i, adhyātmā,
kun. d. ikopanis.ad, sāvitr̄ı, ātma, pāśupata, pa-
rabrahma, avadhūta, tripurātapanopanis.ad,
dev̄ı, tripura, kara1, bhāvana, rudrahr.daya,
yogakun. d. alini, bhasmopanis.ad, rudrāks.a,
gan. apati, darśana, tārasāra, mahāvākya,
pañcabrahma, prān. āgnihotra, gopālatapan. i,
kr.s.n. a, yājñavalkya, varāha, śātyāyani,
hayagr̄ıva, dattātreya, gārud. a, kalisan. t. ā-
ran. a, jābāla, saubhāgya, sarasvat̄ırahasya,
bahvr.cā, muktikā.

upanis.adratna [ratna] n. lit. np. de
l’Upanis.adratna “Joyau des leçons” ; cf.
Ātmapurān. a.
upnF upan̄ı [upa-n̄ı1] v. [1] pr. (upanayati)

amener à, emmener, guider, introduire à |initier,
consacrer.
up�yŝ upanyas [upa-nyas] v. [4] pr.

(upanyásyati) pp. (upanyasta) mettre en
avant, vouloir dire ; mentionner, annoncer
| suggérer, expliquer.

up�yAs upanyāsa [upanyas] m. fait de pla-
cer à proximité ; apport, fourniture ; dépôt, gage
|mention, référence, citation ; suggestion ; expli-
cation.
uppE� upapatti [upapad-ti] f. apparition,

occurrence, manifestation ; œuvre | phil.
démonstration, preuve, évidence.
upapattyā i. adv. convenablement, de façon
appropriée.
uppd̂ upapad [upa-pad1] v. [4] pr. md. (upa-

padyate) pp. (upapanna) avoir lieu, arriver, se
manifester |atteindre, obtenir, participer à, être
apte à 〈loc.〉.
uppd upapada [upapad] n. gram. mot co-

occurrent avec un autre mot dont il contrôle la
désinence (par ex. saha avec i.) ; cf. vibhakti.
uppà upapanna [pp. upapad] a. m. n. f.

upapannā ayant acquis ; doué de, muni de 〈i.〉
| obtenu ; prêt, à disposition ; possible, normal ;
approprié.
uppvn̂ upaparvan [upa-parvan] n. lit. sous-

section d’un livre ; not. l’une des 97 sous-sections
du Mah.
uppAtk upapātaka [upa-pātaka] n. soc. péché

véniel, offense mineure, délit ; not. tuer du
bétail, offenser son guru, briser son vœu de
chasteté, oublier le Veda, vendre le soma ; opp.
mahāpātaka.
uppAd� k upapāduka [upa-pāduka] a. m. n. f.

upapādukā auto-produit, né spontanément —
m. myth. être surnaturel.
upp� rAZ upapurān. a [upa-purān. a] n. lit. l’un

des 18 livres mythologiques mineurs ; beaucoup
sont de composition tardive (après 1200) ; opp.
mahāpurān. a.
upp� ĉ upapr.c1 [upa-pr.c] v. [7] pr.

(upapr.n. akti) pp. (upapr.kta) véd. s’appro-
cher.
upp� ĉ upapr.c2 [upapr.c1] a. m. n. f. véd. qui

s’accroche à, qui adhère à 〈g.〉.
upÚv upaplava [upaplu] m. invasion ; inon-

dation ; catastrophe, calamité, infortune |
phénomène naturel (not. éclipse) | myth. épith.
de Rāhu.

upaplavin [-in] agt. m. f. upaplavin̄ı affligé
par une calamité | inondé.
upÚ&y upaplavya [pfp. [1] upaplu] a. m. n. f.

upaplavyā inondable ; irriguable ; qu’il faut en-
vahir — n. myth. [Mah.] np. d’Upaplavya “Sou-
mise aux crues”, épith. de Virāt.anagara, capi-
tale de Virāt.a, roi des matsyās ; les Pān.d. avās
s’y réfugièrent pendant leur exil ; Dhr.tarās.t.ra y
envoya Sañjaya comme négociateur.
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upÚ� upaplu [upa-plu] v. [1] pr. (upaplavati)
pp. (upapluta) pfp. (upaplavya) déborder, inon-
der | envahir ; opprimer — v. [1] pr. md. (upa-
plavate) flotter en surface — ca. (upaplāvayati)
faire inonder ; irriger.
upÚ� t upapluta [pp. upaplu] a. m. n. f. upa-

plutā inondé, irrigué ; envahi ; affligé.
upB� ĵ upabhuj [upa-bhuj2] v. [7] pr. (upabhu-

nakti) pr. md. (upabhuṅkte) pp. (upabhukta)
jouir de, consommer, se servir de ; manger,
boire ; recevoir en récompense.
upB� t̂ upabhr.t [upa-bhr.t] f. soc. cuillère en

bois à oblation ; syn. sruc.
upBog upabhoga [upabhuj] m. plaisir, jouis-

sance ; consommation, plaisir de table ; plaisir
sexuel.
upm upamá [upamā1] a. m. n. f. upamā2

meilleur, suprême ; excellent | premier ; plus
proche, suivant — ifc. qui ressemble à, semblable
à, pareil à.

upamaśravas [́sravas] a. m. n. f. à la plus
grande gloire — m. [“le plus glorieux”] np.
d’homme.
upm@ymA upamadhyamā [upa-madhyamā] f.

annulaire.
upm@ymFy upamadhyamı̄ya [upa-madhyamı̄-

ya] a. m. n. f. upamadhyamı̄yā en dessous du
centre — m. phon. (véd) fricative bilabiale
sourde, remplacée en sanskrit classique par le
visarga.
upm�y� upamanyú [upa-manyu] a. m. n. f. em-

pressé, zélé, obéissant — m. myth. np. du r.s. i
Upamanyu “Obéissant”, élève de Dhaumya ; il
donnait à son mâıtre la nourriture qu’il recevait
en aumônes ; ce dernier lui ordonna de ne pas
mendier pour son propre compte, ni de boire le
lait des vaches, ni même la mousse du lait au
muffle des veaux ; il mangea d’une écorce em-
poisonnée, devint aveugle, tomba dans un puits,
et recouvra la vue en priant les Aśvinau.
upmA upamā1 [upa-mā1] v. [3] pr. md. (upa-

mimı̄te) pp. (upamita) [“mesurer une chose avec
une autre”] comparer.
upmA upamā2 [f. upama] f. comparaison ; res-

semblance | similarité | gram. synonyme ; rhét.
métaphore, simile — ifc. similaire à, qui res-
semble à, tel un, comme.
amaropamā a. m. n. tel un immortel.

upamārtha [artha] m. raison d’une ressem-
blance ; sens d’une image.
upamārthena figurativement.
upmAn upamāna [upamā1-na] n. standard

de comparaison | phil. [nyāya] l’identification,
un des 4 moyens de connaissance légitimes

[pramān. a].
upamitikaran. am upamānam [Tarkasam. graha]
L’identification est la cause efficiente de la
connaissance analogique.

upamānapūrvapada [pūrvapada] n. gram.
composé karmadhāraya dont le constituant
gauche est une comparaison (comme analos.n. a).

upamānabahuvr̄ıhi [bahuvr̄ıhi] m. gram.
composé adjectival de comparaison.

upamānottarapada [uttarapada] n. gram.
composé karmadhāraya dont le constituant droit
est une comparaison (comme purus.avyāghra).
upEmt upamita [pp. upamā1] a. m. n. f. upa-

mitā comparé.
upEmEt upamiti [upamā1] f. phil. [nyāya]

connaissance par identification ; cf. upamāna.
sam. jñāsam. jñisam. bandhajñānam upamitih.
[Tarkasam. graha] La connaissance par identifi-
cation est la connaissance de la relation entre
un nom et la chose qu’il nomme.
upy�t� upayantr. [upayam-tr. ] m. époux.
upym̂ upayam [upa-yam] v. [1] pr. (upayac-

chati) pp. (upayata) épouser.
upyA upayā [upa-yā1] v. [2] pr. (upayāti) pp.

(upayāta) s’approcher, arriver ; en venir à tel
état.
upyAt upayāta [pp. upayā] a. m. n. f. upayātā

qui s’est approché ; venu, arrivé — n. arrivée.
upy� Ä upayukta [pp. upayuj] a. m. n.

f. upayuktā employé, utilisé ; consommé |
applicable, utile ; juste ; digne de.
upy� ĵ upayuj [upa-yuj1] v. [7] pr. md.

(upayuṅkté) pp. (upayukta) s’approprier ; entre-
prendre ; se soucier de, adhérer à, être dévoué
à | jouir de, utiliser | employer quelqu’un —
ps. (upayujyate) être employé, être utilisé ; être
utile à — ca. (upayojayati) employer, utiliser.
upyog upayoga [upayuj] m. emploi, usage ;

utilisation ; utilité | consommation, jouissance ;
acquisition (not. de connaissances).
upayogam. gam être utilisé, être employé.
upayogam. vraj id.

upayogin [-in] a. m. n. f. upayogin̄ı conve-
nable, utile ; utilisable, approprié, pertinent.
upr úpara [upa] a. m. n. f. uparā sous ;

postérieur ; proche — m. soc. pierre support de
la meule à soma.
uprt uparata [pp. uparam] a. m. n. f. uparatā

cessé ; indifférent ; disparu, mort.
uprEt uparati [uparam] f. repos ; recueille-

ment | mort | phil. [vedānta] le recueillement,
l’une des 6 vertus cardinales [s.at.sampad] ; sa
pratique implique la cessation de tous les de-
voirs concernant les sacrifices.
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upr× uparatna [upa-ratna] n. pierre semi-
précieuse : gomeda l’hyacinthe, pus.yarāga la to-
paze, vaid. ūrya l’œil-de-chat et pravāla le corail.
uprm̂ uparam [upa-ram] v. [1] pr. md. (upara-

mate) pp. (uparata) cesser, se reposer, s’arrêter ;
s’abstenir de, renoncer à 〈abl.〉.
upEr upári [upa] adv. au-dessus ; en outre ;

après — prép. au-dessus de, au delà de 〈acc. loc.
g. abl.〉 ; après 〈abl.〉 | à propos de, vis-à-vis de,
en ce qui concerne 〈g.〉 — ifc. sur ‖ ang. over ;
all. über.
uparyupari [red.] prép. loin au dessus de.
kailāsaśikharopari adv. au sommet du Mont
Kailāsa.

uparicara [cara] m. myth. [Mah.] np. d’Upa-
ricara “Qui va dans les airs (avec le char aérien
que lui donna Indra)” épith. du roi Vasu1 du
pays Cedi ; son épouse est Girikā, qui lui donna
cinq fils dont Br.hadratha ; un jour de Printemps
où la Reine était indisposée, il alla chasser dans
la forêt et émit du sperme, qu’il confia à un
milan, mais qui tomba dans la Yamunā et fut
mangé par la nymphe-poisson Adrikā ; dans son
ventre on trouva Matsyagandh̄ı (future Satya-
vat̄ı) et Matsya1 ; Indra lui donna une guir-
lande éternellement frâıche [vaijayant̄ımālā], le
protégeant de toute blessure tant qu’il la porte-
rait ; ainsi qu’un bâton de bambou [ven. udan. d. a]
à planter en terre pour célébrer le festival d’In-
dra [indrotsava], qu’il institua ; il bâtit un grand
empire, était l’ami d’Indra et de Garud. a, un
dévot de Vis.n. u, un membre influent du conseil
du Yama, et il monta finalement au ciel de
Brahmā.

uparibhūmi [bhūmi] adv. au dessus du sol.
uparimartya [martya] a. m. n. f. uparimartyā

surhumain — m. surhomme [“au-dessus des
mortels”].

upáris.t. āt adv. en haut ; de dessus.
uparis.t.ha var. uparistha [stha] a. m. n. f.

uparis.t.hā qui se tient au-dessus, situé sur.
upzD̂ uparudh [upa-rudh2] v. [7] pr.

(uparun. addhi) pp. (uparuddha) bloquer,
arrêter, entraver, obstruer, empêcher ; assiéger.
upzD uparudha [pp. uparudh] a. m. n. f. upa-

rudhā bloqué, arrêté, empêché.
up!pk uparūpaka [upa-rūpaka] n. lit. genre

mineur de théâtre.
uproD uparodha [uparudh] m. entrave, blo-

cage, obstruction, obstacle | trouble ; insulte.
uparodhana [-na] n. entrave, blocage, obs-

truction, obstacle.
uplND upalabdha [pp. upalabh] a. m. n. f.

upalabdhā saisi ; compris ; perçu, reconnu.

uplB̂ upalabh [upa-labh] v. [1] pr. md. (upa-
labhate) pp. (upalabdha) prendre, s’emparer
de, saisir ; obtenir | percevoir, comprendre, re-
connâıtre — ca. (upalambhayati) faire obtenir ;
faire comprendre.
uplMB̂ upalambh [ca. upalabh] v. [10]

pr. (upalambhayati) faire obtenir ; faire com-
prendre.
uplMB upalambha [upalambh] m. obtention

| perception, compréhension ; reconnaissance.
upalambhaka [-ka] a. m. n. f. upalambhakā

qui obtient | qui perçoit | qui fait percevoir ; qui
rappelle.

upalambhana [-na] n. perception rapide ; in-
telligence.
uplA úpalā f. meule (supérieure).
upElp̂ upalip [upa-lip] v. [6] pr. (upalimpáti)

pp. (upalipta) enduire, oindre ; salir ; épandre,
lisser (not. la bouse [gomaya]).
upvÑn upavañcana [upa-vañcana] n. ap-

proche chancelante.
upvn upavana [upa-vana] n. sous-bois ; bos-

quet.
upvẐ upavarn. [upa-varn. ] v. [10] pr.

(upavarn. ayati) décrire, détailler, raconter.
upvŝ upavas [upa-vas1] v. [1] pr. (upavasati)

pp. (upos.ita) rester, demeurer |jeûner, s’abstenir
de nourriture ; pratiquer la continence.
upvĥ upavah [upa-vah1] v. [1] pr. (upavahati)

pp. (upod. ha) porter près de, amener ; procurer.
upvAs upavāsa [upavas] m. soc. [vinaya]

jeûne, fête jeûnée ; abstinence de gratifications
sensuelles.

upavāsin [-in] agt. m. f. upavāsin̄ı qui pra-
tique le jeûne, l’abstinence.
upEv�A upavidyā [upa-vidyā] f. connaissance

inférieure ; science profane.
upEvf̂ upavís [upa-vís1] v. [6] pr. md.

(upavísate) pp. (upavis.t.a) pf. (sam) venir près
de, s’asseoir auprès de |se coucher (soleil) ; culti-
ver (sol) ; se vouer à — ps. (upavísyate) être assis
— ca. (upavísyati) faire asseoir, installer.
upavísyatām adr. asseyez-vous (ps. imp. “qu’il
s’asseye ici”).
upEvq upavis.a [upa-vis.a] n. narcotique,

drogue — f. upavis. ā natu. bot. Aconitum ferox,
aconit féroce, renonculacée herbacée aux fleurs
bleues ; sa racine contient l’alcalöıde pseudaco-
nitine, un poison violent.
upEv£ upavis.t.a [pp. upavís] a. m. n. f.

upavis.t. ā assis.
upvFt úpav̄ıta [pp. upavyā] a. m. n. f. upav̄ıtā

entouré | soc. ceint du cordon brahmanique
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— n. fait de ceindre ce cordon | soc. cor-
don sacré des dvija ; formé de 6 brins de co-
ton pour les brahmanes, il est porté en diago-
nale entre l’épaule gauche et le flanc droit ; son
nœud contient Brahmā ; cf. upanayana, anujāta,
v̄ıtasūtra, niv̄ıta.
upv� t̂ upavr.t [upa-vr.t1] v. [1] pr. md. (upavar-

tate) pp. (upavr.tta) pf. (sam) approcher ; échoir
à ; se reposer.
upv�d upaveda [upa-veda] m. lit. science mi-

neure, art ; ensemble de textes complémentaires
du Veda ; on liste : la médecine ou Āyurveda,
l’archerie ou Dhanurveda, la musique ou
Gāndharvaveda, et la science des armes
ou Śastraśāstra ; mais aussi : l’architecture
ou Sthāpatyaveda, le savoir artistique ou
Śilpaśāstra et la science du gouvernement ou Ar-
thaśāstra.
upv�f upaveśá [upavís] m. fait de s’asseoir ;

fait de se mettre à une tâche |myth. np. du r.s. i
Upaveśa.

upaveśana [-na] n. action de s’asseoir ; at-
tente paisible.
upv�Ef úpaveśi m. Upaveśi, np. d’homme.
up&yA upavyā [upa-vyā] v. [4] pr. md. (upa-

vyayate) pp. (upav̄ıta) ceindre le cordon brah-
manique.
up&yAHyAn upavyākhyāna [upa-vyākhyāna]

n. explication, interprétation.
up&yAG} upavyāghra [upa-vyāghra] m. natu.

zoo. léopard — f. upavyāghr̄ı natu. léopard fe-
melle.
upfm̂ upaśam [upa-́sam1] v. [4] pr.

(upaśāmyati) pp. (upaśānta) se calmer, se
tranquilliser ; s’éteindre.
upfm upaśama [upaśam] m. fait de se calmer,

assagissement ; quiétude ; arrêt, cessation.
upfA�t upaśānta [pp. upaśam] a. m. n. f.

upaśāntā calmé, pacifié.
upfF upaś̄ı [upa-́s̄ı1] v. [2] pr. md. (upaśete)

être étendu le long de ; être couché avec.
up�� upaśru [upa-́sru] v. [5] pr. (upaśr.n. óti) pp.

(upaśruta) entendre ; entendre dire, apprendre.
up�� Et upaśruti [upaśru-ti] f. fait d’entendre ;

rumeur | prophétie d’un oracle.
ups\hAr upasam. hāra [upasam. hr. ] m. fin ;

conclusion, épilogue | résumé.
ups\ã upasam. hr. [upa-sam. hr. ] v. [1] pr. md.

(upasam. harate) pp. (upasam. hr.ta) mettre en
contact | retirer, refuser, supprimer, anéantir ;
résumer, interrompre | approcher de soi.
ups\gm̂ upasam. gam var. upasaṅgam [upa-

sam. gam] v. [1] pr. md. (upasam. gacchate) pp.
(upasam. gata) s’approcher de, se joindre à.

ups\g}ĥ upasam. grah [upa-sam. grah] v. [9] pr.
(upasam. gr.hn. āti) soc. prendre les pieds de qqn.
dans ses mains en signe de respect.
ups\g}h upasam. graha [upa-sam. graha] m. ac-

tion de saisir ou de toucher en manière de sup-
plication.

upasam. grahan. a [-na] n. soc. geste d’hom-
mage (not. envers son guru) où l’on se touche
les oreilles avec les mains qu’on croise ensuite
en les pressant sur les pieds de la personne avec
la tête baissée.
upsd̂ upasad1 [upa-sad1] v. [1] pr. (upas̄ıdati)

pp. (upasanna) s’asseoir sur | s’asseoir près
de, s’approcher respectueusement de ; sollici-
ter l’instruction d’un mâıtre ; révérer — ca.
(upasādayati) placer sur ou à côté de.
upsd̂ upasad2 [upasad1] a. m. n. f. qui s’as-

seoit près de, qui s’approche respectueusement
de ; qui honore.
upsà upasanna [pp. upasad1] a. m. n. f. upa-

sannā placé sur ; approché de (pour instruction,
protection ou culte).
upsm-t upasamasta [upa-samasta] m. gram.

constituant d’un composé.
ups\pd̂ upasam. pad1 [upa-sam. pad1] v. [4] pr.

md. (upasam. padyate) pp. (upasam. panna) ob-
tenir, réussir à | égaler ; être équivalent à — ca.
(upasam. pādayati) amener près de, rapprocher
de | procurer | bd. donner l’ordination, recevoir
comme moine.
ups\pd̂ upasam. pad2 [upasam. pad1] f. bd. or-

dination supérieure, entrée dans les ordres | var.
upasam. padā id..

upasam. padājñapti [ājñapti] f. lit. np. de
l’Upasam. padājñapti, manuel d’ordination bd..
upsg upasarga [upasr.j] m. événement ; as-

sujettissement ; malheur, mal, accident | gram.
postposition [“qui soumet à une dépendance”] ;
préverbe.

upasargārtha [artha] m. gram. usage d’un
préverbe ou postposition.
upsjn upasarjana [upasr.j-ana] n. acte de

verser sur, d’agir sur ; action, imposition ;
dépendance, contrôle, commande | gram. com-
posant secondaire ou subordonné d’un mot com-
posé ; opp. pradhāna — a. m. n. f. upasarjanā
subordonné à, auxiliaire de — f. upasarjan̄ı in-
fusion.
upsA�(vn upasāntvana [upa-sāntvana] n. acte

d’apaisement ou de réconciliation ; consolation
de 〈g. iic.〉 | pl. upasāntvanāni bonnes paroles.
ups� �d upasunda [upa-sunda] m. myth. np. du

daitya Upasunda, qui s’entre-tua avec son frère
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Sunda pour la possession de Tilottamā.
ups� upasr. [upa-sr. ] v. [1] pr. (upasarati) pp.

(upasr.ta) pf. (sam) s’approcher.
ups� ĵ upasr.j [upa-sr.j1] v. [6] pr. (upasr.jati)

pp. (upasr.s.t.a) relâcher ; répandre sur, arroser ;
émettre | rapprocher ; accompagner, mener (un
veau à sa mère) | venir en contact avec, mettre
en contact ; ajouter à | visiter ; affliger, tomber
sur ; assujettir, soumettre, faire subir, contrôler.
ups� p̂ upasr.p [upa-sr.p] v. [1] pr. (upasarpati)

pp. (upasr.pta) ramper vers, s’approcher en ram-
pant de 〈acc.〉 ; approcher sexuellement ; épier
| se mettre à 〈inf.〉 — ca. (upasarpayati) faire
s’approcher.
ups� Ø upasr.pta [pp. upasr.p] a. m. n. f.

upasr.ptā possédé sexuellement.
ups� £ upasr.s.t.a [pp. upasr.j] a. m. n. f. upasr.s.t. ā

émis ; envoyé, mené |not. (veau) mené à sa mère ;
(lait) suçé par le veau |muni de | gram. pourvu
d’un préverbe | visité par, affligé de, emcombré
de, souffrant de | possédé par (dieu, démon) —
n. cöıt.
ups�cn upasecana [upa-secana] n. sauce

(versée sur un mets).
ups�v̂ upasev [upa-sev ] v. [1] pr. md. (upase-

vate) pp. (upasevita) fréquenter, pratiquer | être
au service de, rendre honneur à.
ups�vA upasevā [upasev ] f. action d’honorer ;

fait d’être dévoué à.
ups�Evn̂ upasevin [upasev-in] ifc. agt. m. f.

upasevin̄ı qui rend hommage à.
up-kr upaskara [upakr. ] m. ustensile, acces-

soire.
up-k� upaskr. cf. upakr. .
up-k� t upaskr.ta [pp. upakr. ] a. m. n. f.

upaskr.tā obtenu par effort ; altéré ; suppléé.
up-tFZ upast̄ırn. a [pp. upastr̄. ] a. m. n. f.

upast̄ırn. ā jonché de, tapissé de.
up-t� upastr̄. [upa-str̄. ] v. [9] pr. (upastr.n. āti)

pp. (upast̄ırn. a) étaler, éparpiller, couvrir de 〈i.〉.
up-T upástha [upasthā] m. sexe ; not. va-

gin, organe génital féminin | phil. [sām. khya]
faculté [karmendriya] de reproduction, dont le
régent [niyantr. ] est Prajāpati ; son élément
[bhūta] prédominant est ap l’eau ; la perception
[tanmātra] associée est la saveur [rasa] qui excite
le sens [buddh̄ındriya] du goût [jihvā].

upasthadaghna [daghna] a. m. n. f. upastha-
daghnā f. upasthadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’aux
fesses.
up-TA upasthā [upa-sthā1] v. [1] pr.

(upatis.t.hati) pr. md. (upatis.t.hate) pp. (upas-
thita) se tenir auprès de ; s’approcher de, rendre

hommage à ; adorer, prier | servir, se tenir aux
ordres de | tomber au pouvoir de.
up-TAn upasthāna [upasthā-na] n. fait de

d’approcher ; fait de servir, de rendre hommage.
up-pfn upasparśana [upaspr. ś-ana] n. ablu-

tion ; bain.
up-p� f̂ upaspr. ś [upa-spr. ś1] v. [6] pr. (upa-

spr. śati) pr. md. (upaspr. śate) pp. (upaspr.s.t.a) ca-
resser | toucher (not. l’eau pour se purifier) ; se
baigner.
upht upahata [pp. upahan] a. m. n. f. upa-

hatā atteint de, affecté par, gâté par | empêché,
contesté, contredit.
uphn̂ upahan [upa-han1] v. [2] pr. (upahanti)

pp. (upahata) frapper, heurter ; empêcher, en-
dommager.
uphAs upahāsa [upa-hāsa] m. raillerie, af-

front.
upã upahr. [upa-hr.1] v. [1] pr. (upaharati) pp.

(upahr.ta) tirer à soi ; offrir — ca. (upahārayati)
présenter, offrir.
upãt upahr.ta [pp. upahr. ] a. m. n. f. upahr.tā

offert.
upA\f� upām. śu [upa-am. śu] adv. [“en attendant

le soma”] à voix basse |en secret — m. soc. prière
murmurée (dans la liturgie véd., avant d’amener
le soma).
upAkrZ upākaran. a [upākr.-ana] n. mise en

train, commencement | soc. début de la lecture
du Veda.
upAkmn̂ upākarman [upākr.-man] n. soc.

début des études védiques ; cf. utsarjana.
upAk� upākr. [upa-ākr. ] v. [8] pr. (upākaroti)

pp. (upākr.ta) donner, transmettre ; se procurer,
obtenir | préparer (not. une cérémonie sacrée) ;
entreprendre.
upAHyA upākhyā [upa-ākhyā2] f. surnom.
upAHyAn upākhyāna [upa-ākhyāna] n. lit.

court récit auxiliaire, épisode.
upAE`n upāgni [upa-agni] ind. sur le feu.
upA½ upāṅga [upa-aṅga1] n. subdivision ;

complément, annexe ; partie auxiliaire d’un sa-
voir | lit. littérature auxiliaire du Veda ; not.
légendes mythologiques [purān. a], textes de lois
[dharmaśāstra], traités annexes [vedāṅga] | jn.
classe de textes sacrés jäıns.
upA� upātta [pp. upādā] a. m. n. f. upāttā

résultant de.
upAdA upādā [upa-ādā] v. [3] pr. md.

(upādadate) pp. (upātta) pfp. (upādeya) abs.
(upādāya) recevoir, accepter ; saisir, prendre.
upAdAn upādāna [upādā-na] n. fait de s’appro-

prier ; acquisition | bd. l’attachement, 9e cause
de souffrance [prat̄ıtyasamutpāda] |phil. [nyāya]
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cause matérielle (opp. nimitta, cause matérielle)
| soc. le prélude au don, un pañcopāsana selon
Rāmānuja.

upādānopādeya [upādeya] m. phil. [nyāya] la
cause et l’effet.

upādānopādeyabhāva [bhāva] m. phil.
[nyāya] relation de cause à effet.
upAdAy upādāya [abs. upādā] ind. ayant pris ;

ayant reçu — prép. y compris ; grâce à 〈acc.〉.
upAd�y upādeya [pfp. [1] upādā] a. m. n. f.

upādeyā qui doit être pris ; nécessaire — n. phil.
[nyāya] l’effet.
upADA upādhā [upa-ādhā] v. [3] pr.

(upādádhāti) pp. (upāhita) placer sur —
pr. md. (upādhatté) saisir ; prendre ; séduire
(une femme).
upAED upādhi [upādhā] m. substitut, substi-

tution ; condition, postulat ; attribut, appella-
tion | apparence, déguisement ; tromperie | phil.
condition contingente de l’être.
upADF upādh̄ı [upa-adh̄ı] v. [2] pr. (upādhyeti)

pr. md. (upādh̄ıte) pp. (upādh̄ıta) répéter, lire ;
apprendre.
upA@yAy upādhyāya [upādh̄ı] m. mâıtre,

précepteur, directeur spirituel — ifc. titre de
lettré, formant des noms propres.
upādhyāyāt purān. am. śr.n. oti Il écoute le purān. a
de la bouche du mâıtre.
upAnĥ upānáh [upanah] f. sandale ; chaussure.
upA�t upāntá [upa-anta] n. [“proximité de la

limite”] voisinage, bord.
upAy upāya [upe1] m. approche, moyen,

procédé ; expédient, stratagème, ruse ; avan-
tage | ce par quoi on atteint le but, avan-
tage, score (cf. apāya) | soc. rituel conjurant
une occasion défavorable | bd. vérité conven-
tionnelle ; cf. sam. vr.ti | phil. stratagème pour
subjuguer un adversaire ; on en compte 4 : la
négociation [sāman], la corruption [dāna], la tra-
hison [bheda] et l’attaque frontale [dan. d. a] ; cf.
bala | lit. [tantra] désigne le yogin dans la sym-
bolique bd. érotique.

upāyatas [-tas] adv. par un expédient ; par la
ruse.

upāyana [-na] n. approche ; arrivée.
upAr̂ upār [upa-r. ] pft. (upāra) s’approcher de ;

se hâter vers | faire une erreur ; transgresser.
upAr upārá [upār] m. transgression ; péché.
upAĵ upārj [upa-r.j] v. [1] pr. (upārjati) pp.

(upārjita) ca. (upārjayati) procurer ; acquérir,
obtenir, gagner.
upAEjt upārjita [pp. upārj] a. m. n. f. upārjitā

obtenu, gagné.

upAlB̂ upālabh [upa-ālabh] v. [1] pr. md.
(upālabhate) pp. (upālabdha) réprimander,
blâmer.
upAlMB upālambha [upālabh] m. reproche,

blâme, réprimande.
upAlMBn upālambhana [-na] n. reproche ;

censure.
upAEl upāli m. bd. np. d’Upāli, disciple prin-

cipal de Buddha ; il récita les règles monastiques
[vinaya] lors du premier concile bd. de Rājagaha,
3 mois après son parinirvān. a.
upAf̂ upāś [upa-aś1] pf. (sam) [inusité sans

pf.].
upA�y upāśraya [upāśri] m. appui, support ;

coussin | soc. courroie de méditation, utilisée
pour retenir les jambes dans des postures de
yoga ; cf. yogapat.t.aka.
upAE� upāśri [upa-āśri] v. [1] pr. (upāśrayati)

s’appuyer sur, se reposer sur | chercher refuge
en, s’abandonner à.
upAŝ upās [upa-ās2] v. [2] pr. md. (upāste)

pp. (upāsita) pf. (pari) être assis auprès de ; ho-
norer, servir, se dévouer à | être en attente (not.
d’instructions) ; s’attendre à |se soumettre à ; en-
durer, subir | s’approcher de, entrer dans l’état
de ; considérer, savoir, connâıtre.
upAsk upāsaka [upās-aka] a. m. n. f. upāsikā

serviteur | adepte ; fidèle, disciple | occupé de ;
ayant l’intention de |bd. disciple läıc de Buddha ;
opp. bhiks.u.
upAsn upāsana [upās-ana] n. hommage, res-

pect ; soumission à ; adoration, dévotion, service
| soc. rite d’adoration d’une divinité ; Rāmānuja
l’a codifié en 5 étapes [pañcopāsana] — ifc.
connaissance de — f. upāsanā id.
upA-y upāsya [pfp. [1] upās] a. m. n. f. upāsyā

respectable, à honorer ; vénérable, qu’on doit
adorer, qui fait l’objet d’un culte | qu’on doit
approcher ; qu’on doit servir ; qu’il faut subir | à
connâıtre, à savoir — ind. ayant honoré, ayant
rendu hommage à.
up� upe1 [upa-i] v. [2] pr. (upaiti) pp. (upeta)

abs. (upetya) pf. (abhi, sam) s’approcher de,
aller vers ; rencontrer, approcher sexuellement ;
entreprendre — pr. md. (upite) atteindre ; avoir
en partage.
up� upe2 [upa-e] v. [2] pr. (upaiti) pp. (upeta)

abs. (upetya) pf. (abhi) s’approcher de, venir
vers ; approcher sexuellement — pr. md. (upite)
atteindre ; avoir en partage.
up�"̂ upeks. [upa-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (upeks.ate)

pp. (upeks.ita) négliger, laisser en plan |
percevoir ; supporter, souffrir ; prendre égard à,
superviser ; accorder.
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up�"Z upeks.an. a [upeks.-ana] n. laisser-aller,
négligence ; indifférence.
up�"A upeks. ā [upeks. ] f. négligence ; in-

différence | égalité d’humeur, sérénité | phil.
l’équanimité, une des quatre qualités morales
[brahmavihāra] ‖ pali upekkhā.
up�t upeta [pp. upe1] a. m. n. f. upetā ap-

proché ; servi par ; entré dans tel état |muni de,
pourvu de, possédant.
up�(y upetya [abs. upe1] ind. ayant approché ;

ayant atteint — prép. concernant.
up��dý upendra [upa-indra] m. myth. np.

d’Upendra “Cadet d’Indra”, épith. de Vis.n. u en
tant que dernier né d’Aditi, titre décerné par In-
dra à Kr.s.n. a ; on le représente enfant [bālarūpin] ;
aussi épith. de Vis.n. u comme le nain Vāmana.
upoY upod. ha [pp. upavah] a. m. n. f. upod. hā

proche ; prochain ; avancé, amené — iic. qui va
— f. upod. hā seconde épouse.

upod. hatapas [tapas1] a. m. n. f. qui est sur
le point d’accomplir des austérités.
upo�At upodghāta [upoddhan] m. introduc-

tion, préface ; commencement | lit. épisode nar-
ratif intercalaire | lit. exemple, illustration ; rhét.
outil d’exégèse.
upo�n̂ upoddhan [upa-uddhan] ca.

(upodghātayati) parler en premier, intro-
duire, commencer.
upoEqt upos.ita [pp. upavas] a. m. n. f. upos.itā

qui jeûne, qui a jeûné — n. jeûne.
uØ upta1 [pp. vap1] a. m. n. f. uptā1 rasé.
uØ upta2 [pp. vap2] a. m. n. f. uptā2 semé,

répandu.√
uB̂ ubh v. [9] pr. (ubhnāti) v. [6] pr.

(umbháti) pp. (ubdhá) pf. (apa) unir ; accoupler
| couvrir ; confiner.
uB ubhá [ubh] pn. m. n. f. ubhā du. les deux,

tous deux ‖ gr. αµφω ; lat. ambo ; fr. ambigu.
āvāmubhau nous deux.
uBy ubháya [ubha-ya] a. m. n. f. ubhaȳı l’un

et l’autre, les deux ; des deux sortes | phil. les
deux mondes ; le ciel et la terre.

ubhayakāma [kāma] a. m. n. f. ubhayakāmā
qui désire les deux.

ubhayacakravartin [cakravartin] m. souve-
rain des deux mondes.

ubhayátas [-tas] adv. des deux côtés, dans les
deux cas, les deux à la fois ; de part et d’autre
de 〈acc. g.〉.

ubhayatah. sasya [sasya] a. m. n. f.
ubhayatah. sasyā qui fait deux récoltes par
an.

ubhayatra [-tra] adv. des deux côtés, aux
deux endroits ; dans les deux cas, les deux à la

fois.
ubhayatva [-tva] n. état d’être double ; se dit

not. de la voyelle ‘u’ dans le pran. ava om. .
ubhayathā [-thā] adv. id. |des deux manières.
ubhayapada [pada] a. m. n. f. ubhayapadā

gram. (se dit d’un composé) dont les deux
membres sont 〈iic.〉 | gram. (se dit d’un vb.) se
conjuguant à la voix active [parasmaipada] et à
la voix réfléchie [ātmanepada].

ubhayapadin [-in] agt. m. f. ubhayapadin̄ı
gram. vb. se conjuguant à la fois en parasmai-
pada et en ātmanepada.

ubhayavyañjana [vyañjana] n. hermaphro-
dite.
umA umā f. myth. np. d’Umā “Lumière”,

épith. de Durgā-Pārvat̄ı, épouse de Śiva-
Maheśvara.

umāpati [pati] m. myth. np. d’Umāpati,
épith. de Śiva “époux d’Umā”.

umāmaheśvara [maheśvara] m. myth.
représentation iconographique d’Umā enlacée
avec Maheśvara, symbolisant la dissolution de
la dualité issue de l’ignorance.
ur ura iic. pour uras.
urága [ga] m. serpent [“qui rampe”] |

myth. dragon ou esprit-serpent [nāga] ; not. np.
d’Uraga “Qui va sur la poitrine (de Śiva)”.
urŝ úras [r. ] n. poitrine.
uraska [-ka] ifc. agt. m. f. uraskā à la poitrine

〈iic.〉.
urasya [-ya] a. m. n. f. uraskā concernant

la poitrine ; pectoral ; venant de la poitrine |
nécessitant l’usage de la poitrine | légitime (fils
[“issu de sa propre poitrine”]) ; syn. aurasa —
m. sein.
urEs urasi [loc. uras] iic.
urasiloma [loma] a. m. n. à la poitrine velue.
urF ur̄ı var. ūr̄ı [relié à uras] part. indique l’as-

sentiment, l’accord ou la promesse.
ur̄ı kr. acquiescer, agréer ; consentir, promettre,
accorder.
uz urú a. m. n. f. urv̄ı large, grand ; étendu,

spacieux ; excessif ; excellent — n. l’espace,
l’étendue — adv. loin, au loin ; largement — f.
urv̄ı terre ; chemin.
urum. kr. faire de la place pour ; donner une op-
portunité à ; soulager.
urum. vr.t circonscrire, comprendre.

urukrama [krama] m. myth. np. d’Uru-
krama, épith. de Vis.n. u-Trivikrama “Qui en-
jambe les trois mondes”.

urugāya [gāya] m. myth. np. d’Urugāya,
épith. de Vis.n. u-Trivikrama “Qui parcourt l’Es-
pace”.
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urucákri [cakri] a. m. n. f. qui fait de grandes
œuvres | qui soulage, qui libère (de 〈abl.〉).
am. hor urucakri qui libère de l’angoisse.

uruvísā [vísā] f. géo. np. d’Uruvísā
l’“Excellent pays”, épith. de l’Orissa.

uruvyácas [vyacas] n. qui s’étend largement.
uruśr. ṅga [́sr. ṅga] n. arch. réduction de

pavillon dans une toiture pyramidale ; syn.
aṅgaśikhara.

urūn. asá [nasa] a. m. n. f. urūn. asā qui a un
gros nez |myth. au gros muffle (se dit des chiens
de Yama).
uzq̂ urus. [vn. uru] v. [4] pr. (urus.yáti) dis-

tancer, s’échapper |mettre à distance, sauver.
uvrA urvarā [uru-vará2] f. [“la meilleure ter-

re”] sol fertile.
uvfF urvaś̄ı var. ūrvaś̄ı [uru-aś1] f. myth.

np. de la nymphe [apsaras] Urvaś̄ı ou Ūrvaś̄ı
“l’Immense”, née d’une fleur posée sur la cuisse
de Nārāyan. a ; [MP.] Indra ayant cherché à
détourner Vis.n. u de ses austérités avec des
nymphes, celui-ci produisit de sa cuisse la très
belle Urvaś̄ı ; devant sa grande beauté Mitra
et Varun. a [Mitrāvarun. au] répandirent leur se-
mence qu’elle mêla dans un pot pour don-
ner naissance à Agasti ; le reste de la semence
donna naissance à Vasis.t.ha, qui avait perdu son
corps par malédiction de Nimi ; elle personni-
fie l’Aube ; elle est invoquée pour obtenir le
succès en amour ; ses amours avec Purūravā,
dont elle enfanta d’Āyu, sont contées dans la
Vikramorvaś̄ı.
uvAz urvāru [relié à urvarā] m. f. natu. bot.

Cucumis utilissimus, sorte de courge, dont le
fruit est le concombre ; syn. karkat. ı̄ | var. irvāru
var. ı̄rvāru var. ervāru id.

urvāruka [-ka] n. natu. son fruit, le
concombre.
ulp ulapa [val] m. natu. variété d’herbe

tendre — f. ulapā id.
ul� k úlūka m. natu. hibou |myth. [Mah.] np.

d’Ulūka “Oiseau de malheur”, fils de Śakuni,
envoyé par Duryodhana pour provoquer les
pān. d. avās à la guerre.
ul� Kl ulūkhala n. mortier (à piler le riz) ; bol

en bois | véd. mortier à préparer le soma.
ul� p ulūpa m. cf. ulapa — f. ulūp̄ı myth.

[Mah.] np. d’Ulūp̄ı, fille du roi nāga Kaura-
vya ; lors de son exil, Arjuna l’épousa, et elle
lui donna le pouvoir de vaincre les créatures
aquatiques ; Irāvān est leur fils ; lorsque Babh-
ruvāhana tua son père Arjuna qui l’avait mis
au défi de s’opposer au sacrifice du cheval de

Yudhis.t.hira, elle ressuscita celui-ci grâce à un
joyau magique.
uSkA ulkā [us. ] f. météore ; nuée ardente |

torche ; feu de paille | astr. l’un des 8 as-
pects de corps célestes utilisés pour décrire
une configuration de naissance [daśā] en astro-
logie prédictive [jyotis.a] | phil. [tantr.] np. de
Ulkā “Astrale”, l’une des 8 puissances divines
[yogin̄ı].
uSb ulba var. ulva [vr.1] n. enveloppe ; not.

membrane entourant l’embryon ‖ lat. volva.
uSbZ ulban. á [ulba-na] a. m. n. f. ulban. ā abon-

dant, massif, épais ; gros ; grossier, noueux, gru-
meleux — ifc. abondamment muni de, foison-
nant de.
u¥½̂ ullaṅg [ut-laṅg ] ca. (ullaṅgayati) pp.

(ullaṅgita) abs. (ullaṅgya) sauter par dessus, en-
jamber ; transgressser.
u¥MPn ullamphana [ut-lamphana] n. saut
u¥ŝ ullas [ut-las] v. [1] pr. (ullasati) pp. (ul-

lasita) briller, irradier ; se manifester, apparâıtre
| danser ; jouer, être joyeux | s’agiter, trembler,
sautiller — ca. (ullāsayati) faire briller ; divertir,
amuser | faire danser, agiter.
u¥Est ullasita [pp. ullas] a. m. n. f. ullasitā

brillant ; manifeste ; tirée (épée).
u¥As ullāsa [ullas] m. lumière, splendeur ; ap-

parition | joie, bonheur ; prospérité | lit. rhét.
mise en valeur par comparaison | lit. division
d’un ouvrage.
uE¥K̂ ullikh [ut-likh] v. [6] pr. (ullikhati)

pp. (ullikhita) inciser, graver ; gratter ; ciseler
| tailler, polir ; élucider, faire apparâıtre.
uE¥EKt ullikhita [pp. ullikh] a. m. n. f. ulli-

khitā incisé ; ciselé ; gratté, poli, taillé.
uf̂ uś cf. vaś.
uft̂ uśat [ppr. vaś] a. m. n. f. uśat̄ı désirable,

charmant.
ufnŝ uśánas [uś] m. [sg. nom. uśanā] myth.

np. du sage [r.s. i] Kāvya Uśanā “le Subjugateur”,
précepteur [ācārya] des démons [asura], identifié
au graha Śukra, régent de Vénus ; ennemi de son
rival Br.haspati, il fut l’allié de Candra dans la
guerre à propos d’Étoile [tārakāmayayuddha].
uEfĵ uśij [uś] a. m. n. f. désirable, charmant.
ufF uś̄ı [uś] f. souhait.
uś̄ınara [nara] m. géo. nom d’un peuple

ancien et de leur pays au centre de l’Inde |
myth. np. d’Uś̄ınara, descendant de Yayāti par
Anudruhyu, leur ancêtre fondateur ; il épousa
Mādhav̄ı, qui lui donna son fils âıné Śibi ; cf.
Gālava | pl. uś̄ınarās les Uś̄ınarās, habitants du
pays uś̄ınara ; syn. bhojās.
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√
uq̂ us. [relié à vas4] v. [1] pr. (os.ati) aor. [5]

(aus. ı̄t) pp. (us.t. á) brûler ; briller | tourmenter,
punir ‖ lat. ustus.
uqŝ us. ás [us. ] f. l’aurore | véd. np. d’Us.ā

“la Brillante”, personnifiant l’Aurore ; elle com-
mença la Création au matin du monde par l’in-
ceste primordial avec son père Prajāpati ; on la
dit commune épouse des Aśvinau ; cf. Mr.gaśiras,
Rohin. ı̄, Mar̄ıci1 — f. us. ā l’aurore |myth. [Mah.]
np. d’Us.ā1 “Aurore”, fille de l’asura Bān. a ;
ayant vu Aniruddha en rêve, elle le fit venir par
magie dans son château, où Bān. a le retint pri-
sonnier ; Kr.s.n. a et Pradyumna vinrent le libérer,
et Aniruddha épousa Us.ā1 ‖ gr. εoς ; lat. au-
rorā ; all. Ostera ; ang. East ; fr. aurore.
us.asi adv. à l’aurore ; le matin.
us. ā adv. à l’aube.
uEqt us.ita var. us.t.a2 [pp. vas1] a. m. n. f. us.itā

passé (temps) | qui a séjourné.
uEq(vA us.itvā [abs. vas1] ind. ayant séjourné.
u£ us.t.a1 [pp. us. ] a. m. n. f. us.t. ā brûlé.
u£ us.t.a2 var. us.ita [pp. vas1] a. m. n. f. us.t. ā

passé (temps) | qui a séjourné.
u£~ ús.t.ra [us.-tra] m. natu. zoo. chameau — f.

us.t. r̄ı natu. chamelle.
us.t.ramukha [mukha] a. m. n. f. us.t.ramukh̄ı

[“qui a une tête de chameau”] laid.
u	Z us.n. á [us.-na] a. m. n. f. us.n. ā chaud,

brûlant | (aliment) échauffant — m. n. chaleur,
ardeur | la canicule (juin-juillet).
os.n. a légèrement chaud, tiède.

us.n. aka [-ka] a. m. n. f. us.n. ikā laborieux ; opp.
ś̄ıtaka.

us.n. aga [ga] m. pl. us.n. agās saison chaude.
uE	Zĥ us.n. ı́h [ut-snih2] f. [sg. nom. us.n. ik, i.

us.n. igbhis] phon. mètre védique (de 28 syllabes)
| myth. np. du cheval Us.n. ik, attelé au char de
Sūrya.
uE	ZhA us.n. ihā [us.n. ih] f. phon. mètre védique

us.n. ih | nuque.
u	ZFq us.n. ı̄s.a [us.n. a-̄ıs. ] n. turban [“qui protège

de la chaleur”] | bd. protubérance crânienne ca-
nonique du Buddha, surmontée de la flamme de
la connaissance | arch. couronnement.
u	mn̂ us.man [us.-man] m. chaleur, ardeur.
uú usrá [us. ] a. m. n. f. usrā brillant ; relatif

à l’aube — f. usrā l’aube ‖ all. Austro ; ang.
Easter.
u� uhya cf. vah1.

U ū
�Uk -ūka forme des agents de l’intensif.
UkAr ūkāra [(ū)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ū’.

UY ūd. há1 [pp. vah1] a. m. n. f. ūd. hā1 porté,
conduit, mené, transporté — f. ūd. hā1 épouse.

ūd. haratha [ratha] a. m. n. f. ūd. harathā attelé
à un chariot.
UY ūd. há2 [pp. ūh] a. m. n. f. ūd. hā2 conclu,

inféré.
Ut ūta var. utá2 [pp. vā3] a. m. n. f. ūtā tissé.
UEt ūt́ı [av-ti] f. aide, secours ; réconfort |

nourriture, boisson.
UDn̂ ūdhan n. [sg. nom. acc. ūdhar] mamelle,

pis ; sein — f. ūdhn̄ı ifc. id. ‖ lat. ūber ; ang.
udder.
UDŝ ūdhas iic. pour ūdhan.
ūdhasya [-ya] n. lait.
Un ūná a. m. n. f. ūnā déficient ; moindre de

〈i.〉 — iic. diminué d’un ; not. forme des num. en
9 ; opp. adhika — ifc. moins ‖ ang. wane.
ūnasaptati 69.
ekonavim. śati 19.
pañconam. śatam 95.
Uz ūrú m. cuisse.
ūrudaghna [daghna] a. m. n. f. ūrudaghnā f.

ūrudaghn̄ı (de l’eau) jusqu’à la cuisse.√
Uĵ ūrj1 [relié à vr.j] ca. (ūrjayati) pp.

(ūrjita) renforcer, revigorer, rafrâıchir — ca. md.
(ūrjayate) être fort, être puissant ‖ gr. oρψαo ;
lat. urgeo ; fr. orgasme.
Uĵ ūrj2 ifc. f. sève ; force, vigueur ; nourriture

‖ lat. virga.
Uj ūrjá [ūrj1] a. m. n. f. ūrjā fort — m. force,

pouvoir |nom d’un mois véd. (kārttika, octobre-
novembre) — f. ūrjā sève ; force, vigueur ; nour-
riture | myth. np. d’Ūrjā “Vigoureuse”, fille de
Daks.a et femme de Vasis.t.ha ; cf. Arundhat̄ı.
Ujŝ ūrjas [ūrj1] n. force, vigueur, puissance ;

énergie.
UEjt ūrjita [pp. ūrj1] a. m. n. f. ūrjitā

puissant, fort, important | vantard | myth. np.
d’Ūrjita “Puissant”, fils d’Arjuna1 Kārtav̄ırya
— n. puissance, force, valeur.
ūrjitam adv. excellemment.
UZ ūrn. a [vr.1] n. laine — f. ūrn. ā laine ; toile

d’araignée |bd. touffe de poils entre les sourcils ;
c’est un des attributs canoniques du Buddha ‖
lat. vellus ; ang. wool.

ūrn. anābha var. ūrn. anābhi [nābhi] m.
araignée [“qui fait sa toile par le nombril”].

ūrn. amudrā [mudrā] f. bd. geste de tenir avec
sa main gauche le bord de sa robe monastique.

ūrn. amradas [mradas] a. m. n. f. doux comme
de la laine.
UZA ūrn. ā iic. f. de ūrn. a.
ūrn. āsūtra [sūtra] n. fil de laine.
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ūrn. āstukā [stukā] f. tresse de laine ; laine
filée.
UZ� ūrn. u cf. vr.1.
U@v ūrdhvá [vr.dh1] a. m. n. f. ūrdhvā qui

se lève ; dressé, s’élevant, élevé ; haut (voix) ;
en érection (pénis) — f. ūrdhvā la direction du
zénith, une des dísas ‖ lat. ardūs ; fr. ardu.
ūrdhvam adv. vers le haut ; par dessus ; sur, au
delà, après 〈abl.〉.
ata ūrdhvam à partir de maintenant.

ūrdhvatān. d. ava [tān. d. ava] m. n. myth. pose de
danse avec la jambe droite levée à la verticale,
le bras gauche levé au-dessus de la tête ; cette
posture acrobatique évoque la victoire de Śiva
dans une compétition de danse avec Kāl̄ı.

ūrdhvatān. d. avamūrti [mūrti] f. repré-
sentation de Śiva en posture ūrdhvatān. d. ava.

ūrdhvatilaka [tilaka] n. cf. ūrdhvapun. d. ra.
ūrdhvadr.s.t. i [dr.s.t. i] a. m. n. f. qui a le regard

tourné vers le haut.
ūrdhvapun. d. ra [pun. d. ra] n. marque sectaire

verticale sur le front ; not. marque vais.n. ava.
ūrdhvamūla [mūla] a. m. n. f. ūrdhvamūlā

myth. [“dont les racines sont dans le ciel”] se dit
du figuier céleste qui apporte la connaissance ;
ses feuilles sont les hymnes védiques [BhG.].
ūrdhvamūlam adhah. śākham aśvattham. prāhur
avyayam | chandām. si yasya parn. āni yas tam.
veda sa vedavit ‖ [BhG.] On parle de l’arbre
pipal impérissable qui a les racines en haut et les
branches en bas ; les hymnes en sont ses feuilles ;
qui comprend ceci a la connaissance.

ūrdhvaretas [retas] a. m. n. f. chaste [“qui
garde sa semence élevée”] ; opp. avak̄ırn. in — m.
myth. épith. de Śiva “contrôlant sa semence”.

ūrdhváliṅga [liṅga] m. ithyphallique | chaste.
ūrdhváliṅgin [-in] m. id. — m. myth. épith.

de Śiva “en Priape”.
ūrdhváloka [loka] m. le monde céleste ; les

cieux.
ūrdhvāmnāya [āmnāya] m. phil. “doctrine

élevée”, nom d’une secte vais.n. ava.
UEm ūrmi f. vague — ifc. qui déborde de —

m. océan ‖ lat. volvo ; all. Welle.
ūrmilā [-la] f. myth. [Rām.] np. d’Ūrmilā, fille

de Janakarāja ; elle épousa Laks.man. a.
ūrmya [-ya] a. m. n. f. ūrmyā qui ondule, qui

forme des vagues — m. géo. np. du lac d’Our-
mia, en Bactriane.
Uv ūrva [ūru] m. véd. np. du r.s. i Ūrva “Sorti

par la cuisse” ; cf. Aurva.
UvfF ūrvaś̄ı cf. urvaś̄ı.
U	mn̂ ūs.man [us.man] m. chaleur, ardeur ;

fumée, vapeur | phon. souffle ; se dit des

consonnes sibilantes (‘́s’, ‘s. ’, ‘s’) et de l’aspirée
(‘h’).√

Uĥ ūh [relié à vah1] v. [1] pr. (ūhati)

pr. md. (ūhate) pft. (ūhe) aor. [5] (auh̄ıt) pp.
(ūd. ha, ūhitá) pfp. (ūya, ūhitavya) pf. (apa, vi,
sam) pousser, bouger ; enlever ; changer, altérer,
modifier | [“faire avancer sa connaissance”] re-
marquer ; considérer | raisonner, comprendre ;
réfléchir.
apyūh comprendre.
Uh ūha [ūh] m. examen ; intelligence |

conclusion ; inférence | gram. [mı̄mām. sā] adap-
tation d’un mantra véd. pour l’ajuster à une
situation rituelle, en l’adaptant aux cas, genre
et nombre requis par le contexte, ou en substi-
tuant le nom d’une divinité par une autre |méd.
diagnostic fondant sa conclusion sur la base de
plusieurs symptômes.

ūhavat [-vat] a. m. n. f. ūhavat̄ı intelligent.
ūhāpoha [apoha] m. phil. réflexion sur les ap-

plications et non-applications de l’enseignement.
UEhk ūhika a. m. n. f. ūhikā de ce monde ;

séculaire ; temporel | local — n. les affaires.
UEht ūhita [pp. ūh] a. m. n. f. ūhitā changé,

modifié.
UEht&y ūhitavya [pfp. [3] ūh] a. m. n. f.

ūhitavyā changé ; modifié.
U� ūhya [pfp. [1] ūh] a. m. n. f. ūhyā à chan-

ger ; à modifier.

� r.√
� r. v. [1] pr. (r.ccháti) v. [3] pr. (iyarti) v. [5]

pr. (r.n. óti) pft. (āra) aor. [2] (ārat) pp. (r.ta) pf.
(ā, ut, upa, nis, prati, sam) se lever ; aller vers,
s’avancer, rencontrer | parvenir à, atteindre, ac-
complir, obtenir ; adapter | lever, élever |arriver,
survenir ; attaquer ; exciter — ca. (arpáyati) en-
voyer, lancer, diriger vers | fixer, mettre sur, fi-
cher dans |offrir, restituer, transférer ‖ lat. orior,
artus.
sa maran. am. r.cchati il rencontre la mort.
�kAr r.kāra [(r.)-kāra] m. le son ou la lettre

‘r. ’.
�" r.ks.a a. m. n. f. r.ks. ā méchant, dange-

reux — m. natu. zoo. ours |myth. np. de R. ks.a
“l’Ours”, roi de la lignée lunaire, descendant
de Bharata ; fils d’Ajamı̄d.ha1, il est père de
Sam. varan. a ‖ lat. ursus ; fr. ours.
�ĝ r.g iic. pour r.c2.
r.gvedá [veda] m. lit. le R. gveda ou Veda des

strophes, texte le plus ancien du Veda ; il est
composé de 1017 stances (1028 en incluant les
hymnes apocryphes [vālakhilya]) ; il est organisé
en 10 recueils [man. d. ala] ou alternativement en
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8 chapitres [adhyāya] ; il est transmis par deux
recensions [́sākhā] majeures : la recension pa-
dapāt.ha de Vidagdha Śākalya comprend l’Aita-
reya brāhman. a ; la recension sam. hitāpāt.ha de
Bās.kala comprend les hymnes supplémentaires
khilāni et le Kaus.̄ıtaki brāhman. a.

r.gvedin [-in] agt. m. f. r.gvedin̄ı soc. qui a
étudié le R. gveda.√

�ĉ r.c1 v. [1] pr. (árcati) fut. (arcis.yati)
pft. (ānarca) aor. [5] (ārc̄ıt) pp. (arcita) pfp. (ar-
cya, arcan̄ıya) abs. (arcitvā, -arcya) véd. briller |
louer, vénérer, honorer — ca. (arcayati) opt. (ar-
cayet) faire briller ; honorer — dés. (arcicis.ati)
vouloir honorer.
nādevo devam arcayet Nul autre que Dieu ne
doit adorer Dieu.
�ĉ r.c2 [r.c1] f. vers sacré, strophe ou stance

du R. gveda | pl. r.cas les stances (du R. gveda).
�c r.ca [r.c2] ifc. m. vers de.
�cFk r. c̄ıka [r.c2 -̄ıka] m. myth. np. du r.s. i

R. c̄ıka “Verset”, fils d’Aurva Bhārgava ; il épousa
sur ses vieux jours Satyavat̄ı1, en donnant à
son père Gādhi mille chevaux blancs avec une
oreille noire [́syāmakarn. āśva], que sur ses prières
Varun. a avait fait surgir de la Gaṅgā ; Satyavat̄ı1
le pria de lui donner un fils, et souhaita que
sa mère ait aussi un fils pour qu’elle-même ait
un frère ; R. c̄ıka fit un sacrifice véd. [homa] et
prépara deux boulettes de riz, dans lesquelles
il avait insufflé resp. l’effulgence des brah-
manes [brahmatejas] et l’effulgence des princes
[ks. ātratejas] ; le premier était destiné à Satya-
vat̄ı1, le second à l’épouse de Gādhi, mais cette
dernière échangea les aliments, provoquant la
confusion des castes [varn. asam. kara] ; Satyavat̄ı1
donna naissance à Jamadagni, sa mère obtint
Vísvāmitra comme fils ; [Rām.] R. c̄ıka est assi-
milé à Aj̄ıgarta, dans une variante où il vend
son fils Śunah. śepha1 au roi Ambar̄ıs.a ; après sa
victoire sur Śiva, Vis.n. u donna son arc victorieux
à R. c̄ıka, qui en fit don à Jamadagni, qui le donna
à son fils Paraśurāma, qui l’utilisa pour affronter
Rāma au retour du svayam. vara de S̄ıtā.
�QCA r.cchā [r. ] ifc. f. cf. yadr.ccha.√
�ĵ r.j v. [1] pr. (árjati) pp. (árjita) pf. (upa)

obtenir, acquérir, se procurer — ca. (arjayati)
id. — pr. md. (árjate) se tenir droit, être de-
bout ; être direct, être ferme, être fort — v. [6]
pr. (r. ñjáti) atteindre ; s’étendre.
�jFq r. j̄ıs. á [r.j] n. véd. résidu du pressage du

soma.
r. j̄ıs. in [-in] agt. m. f. r. j̄ıs. in. ı̄ véd. qui reçoit le

résidu du pressage du soma.
�j� r.jú [r.j] a. m. n. f. r.jv̄ı droit ; probe,

honnête ; opp. vr.jina ‖ lat. rectus ; all. recht ;
ang. right ; fr. direct, droit.
r.jū bhū se redresser.

r.jurekhā [rekhā] f. math. droite.
�Z r.n. á a. m. n. f. r.n. ā fuite ; coupable de

transgression ; fugitif — n. manque ; dette, obli-
gation ; culpabilité.
r.n. am. kr. contracter une dette.
r.n. am. dā rembourser une dette.
r.n. am. prāp s’endetter.
r.n. am. yāc solliciter un emprunt.
yāvat j̄ıvet sukham j̄ıvet | r.n. am kr.tvā ghr.tam pi-
bet | bhasmı̄bhūtasya dehasya punarāgamanam
kutah. ‖ [Br.haspati1] Tant que vous vivez, vi-
vez dans la joie ; ayant emprunté, mangez gras-
sement ; lorsque votre corps aura été réduit en
cendres, d’où reviendrait-il ?

r.n. ágraha [graha] a. m. n. f. r.n. agrahā qui em-
prunte ; qui contracte une dette — m. emprunt
(fait d’emprunter).

r.n. atraya [traya] n. phil. la “triple dette” de
l’homme envers les dieux [deva], les sages [r.s. i]
et les mânes [pitr. ] ; on s’en acquitte respective-
ment par le sacrifice, la récitation védique et la
procréation d’une postérité.

r.n. ádātr. [dātr. ] a. m. n. f. r.n. adātr̄ı qui rem-
bourse une dette.

r.n. ádāna [dāna] n. remboursement d’une
dette.

r.n. ádāyin [dātr. ] agt. m. f. r.n. ádāyin̄ı qui rem-
bourse une dette.

r.n. ádāsa [dāsa] m. soc. [“esclave en dette”]
celui qui s’acquitte de sa dette en devenant es-
clave de son créancier.
�t r.tá [pp. r. ] a. m. n. f. r.tā clair, vrai, pur ;

convenable, correct ; régulier — n. règle morale,
droit ; ordre établi, justice | coutume sacrée ;
œuvre pie ; prière, foi | agencement exact ; loi
divine, ordre cosmique ; vérité suprême | le
glânage, moyen de subsistance convenable pour
un brahmane [s.at.karman] ; opp. anr.ta l’agricul-
ture.
r.tena à juste titre ; correctement.
r.tasya yoni cœur de l’aire sacrificielle ; autel ;
saint des saints.
r.tasya sadana id.

r.tádhāman [dhāman] a. m. n. f. r.tadhāman̄ı
qui accepte la loi divine.

r.tasáp [sap2] a. m. n. f. vertueux.
r.tāyana [ayana] n. phil. voie correcte.
�tm̂ r.tam [acc. r.ta] iic.
r.tam. bhara [bhara] m. myth. np. de

R. tam. bhara, épith. de Brahmā “Porteur de la
vérité suprême”, ou de Vis.n. u “qui maintient
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l’ordre cosmique” — f. r.tam. bharā phil. [yoga]
concentration de l’esprit apportant la lumière
divine infaillible.

r.tam. bharaprajña [prajñā2] a. m. n. f.
r.tam. bharaprajñā phil. (yogin) ayant la connais-
sance suprême.
�tA r.tā iic. pour r.ta.
r.tāvan [-van] a. m. n. f. r.tāvar̄ı conforme à

l’ordre cosmique (se dit de phénomèes récurrents
comme l’aube) |de bonne moralité, pieux ; juste
| soc. qui accomplit des actes sacrés ; qui les ac-
cepte (dieu).

r.tāvr.dh [vr.dh2] a. m. n. f. vertueux.
�t� r.tú [r.-tu] m. époque, période ; temps

convenu, temps approprié, temps favorable (not.
pour un sacrifice) ; période fertile, règles (pour
une femme) | temps de l’année, saison |astr. sai-
son de 2 mois ; il y a en 6 : vasanta le prin-
temps, (mois de caitra et vaísākha) gr̄ıs.ma l’été,
(mois de jyais.t.ha et ās. ād. ha) vars. ā la saison des
pluies, (mois de śrāvan. a2 et bhādrapada) śarad
l’automne, (mois d’āśvina et kārttika) hemanta
l’hiver, (mois de mārgaś̄ırs.a et paus.a) et śísira
la saison froide (mois de māgha et phālguna)
| période fertile d’une femme après ses règles
| symb. le nombre 6 ‖ lat. artus.
r.tus.u adv. dans la période favorable (not. à la
conception).
sam. vatare r.tavah. s.as. il y a 6 saisons dans
l’année.

r.tuparn. a [parn. a] m. myth. np. du roi
d’Ayodhyā R. tuparn. a, fils d’Ayutāyu, père de
Sarvakāma, ancêtre de Raghu et donc de Rāma ;
[Mah.] R. tuparn. a est aussi appelé Bhāṅgāsuri
“fils de Bhaṅgāsura” ; sur les conseils de
Karkot.aka, le roi Nala se rendit incognito à la
cour de R. tuparn. a pour devenir son conducteur
de char en chef, sous le nom de Bāhuka ; en se
rendant ensemble au svayam. vara de Damayant̄ı
à Vidarbha, le roi montra ses pouvoirs à comp-
ter très vite les feuilles et les fruits d’un arbre
vibh̄ıtaka, et donc à jouer aux dés [aks.ahr.daya] ;
Nala lui échangea son savoir contre sa propre
expertise équestre [aśvahr.daya] ; dès qu’il eut le
pouvoir des dés, Nala expulsa de son corps le
démon Kali qui vomit le poison de Karkot.aka ;
enfin Damayant̄ı le reconnut, et ils furent réunis.

r.tumat [-mat] a. m. n. f. r.tumat̄ı qui se pro-
duit au temps approprié | selon la saison — n.
myth. np. du bois où vit Varun. a — f. r.tumat̄ı
[“qui a ses règles”] jeune fille pubère | femme
pendant sa période fertile.

r.tusam. hāra [sam. hāra] m. lit. np. du R. tusam. -
hāra “La fin d’une époque”, poème lyrique at-

tribué à Kālidāsa.
�t� r.te prép. sans, excepté, à l’exclusion de

〈abl. acc.〉.
�E(vk̂ r.tvik iic. pour r.tvij.
�E(vĵ r.tvij [r.tu-ij] m. [sg. nom. r.tvik] soc.

[“qui offre au temps consacré”] officiant védique,
prêtre ; selon ses fonctions on l’appelle hotr. , adh-
varyu, udgātr. ou brahman.
�� r.ddha [pp. r.dh] a. m. n. f. r.ddhā prospère,

abondant ; riche — n. grain stocké |phil. conclu-
sion démontrée.
r.ddhes.u bhuñjānes.u daridrā āsate Pendant que
les riches mangent, les pauvres restent assis.
�E� r.ddhi [r.dh-ti] f. abondance, prospérité,

richesse ; bénédiction ; fortune ; succès
| perfection ; pouvoir surnaturel ; magie | myth.
np. de R. ddhi “Prospérité”, épouse de Kubera.

r.ddhiprāpta [prāpta] a. m. n. f. r.ddhiprāptā
qui a atteint à la perfection |soc. se dit du peuple
ārya de pure souche.√

�D̂ r.dh v. [4] pr. (r.dhyati) v. [5]
pr. (r.dhnoti) pp. (r.ddhá) pf. (sam) crôıtre,
prospérer, réussir — ps. (r.dhyáte) prospérer —
ca. (ardhayati) satisfaire.
�B� r.bhú [rabh] a. m. n. f. intelligent ; habile ;

prudent — m. artisan, forgeron ; artiste |véd. np.
de R. bhu, artisan divin, créateur du char [ratha],
patron des charrons [rathakāra] |pl. r.bhavas véd.
les trois artistes divins : R. bhu, Vāja et Vibhvā ;
ils représentent les trois saisons ; ils habitent la
sphère solaire ; ils façonnèrent les chevaux d’In-
dra, et le char des Aśvinau ; les dieux leur en-
voyèrent Agni avec la coupe de Tvas.t.ā, pour en
faire 4 copies ; ils furent alors admis à se joindre
à eux comme compagnons d’Indra.
�B� E"n̂ r.bhuks.in [r.bhu] m. myth. l’un des

trois r.bhavas, not. R. bhu | myth. np. de
R. bhuks.in, épith. d’Indra.
�[y r. śya var. r.s.ya m. natu. zoo. antilope

mâle.
r. śyaśr. ṅga [́sr. ṅga] m. myth. [Rām.] np. de

l’ascète R. śyaśr.ṅga “qui porte une corne d’anti-
lope”, né de la semence de son père Vibhān.d. aka
absorbée par une antilope ; il avait une petite
corne sur le front ; il passa toute sa jeunesse en
ermite [vānaprastha] sans voir aucune femme ;
une sécheresse terrible s’étant déclarée au pays
Aṅga à la suite d’une transgression commise
par le roi Romapāda, ce dernier fit sortir par
ruse R. śyaśr.ṅga de son ermitage par des cour-
tisanes pour faire cesser ses pénitences et faire
ainsi tomber la pluie ; il lui donna sa fille Śāntā
en mariage, afin de rétablir le dharma ; le roi
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Daśaratha le fit venir pour son sacrifice de che-
val ; il ajouta au sacrifice une oblation spéciale
destinée à lui procurer des fils.√

�q̂ r.s. var. ars. v. [1] pr. (árs.ati) pp. (r.s.t.a)
couler, répandre ; imprégner — v. [6] pr. (r.s.ati)
déplacer, pousser | percer ; poignarder.
�qB r.s.abhá [r.s.-bha] m. taureau [“qui

féconde”] | animal mâle en gén. | myth. np. de
R. s.abha “le Taureau”, épith. de Nand̄ı |mus. 2e

note de l’octave indienne — ifc. meilleur parmi
les — f. r.s.abh̄ı femme aux caractères masculins
| veuve.

r.s.abhadeva [deva] m. cf. r.s.abhanātha.
r.s.abhanātha [nātha] m. jn. np. de R. s.abha-

nātha “Mâıtre au taureau”, 1er t̄ırthaṅkara my-
thique ; son corps est jaune, le taureau est son
symbole ; aussi appelé Ādinātha, il eut 100 fils,
dont Bharata2 et Gommat.a.
�Eq r.s. i [r.s. ] m. myth. chantre-auteur des

hymnes védiques (qu’“il répand”) ; poète ;
voyant | myth. démiurge ; géniteur [prajāpati] ;
patriarche, vieux sage ; cf. saptars. i, devars. i,
brahmars.i, rājars. i, mahars.i |myth. sage, ascète,
ermite ; saint, vénérable ; les r.s.ayas acquièrent
de grands pouvoirs par leurs pénitences ; ils re-
cueillent la révélation par leur vision du Veda ;
celui qui dérange leurs méditations s’expose à
leur colère, fut-il un dieu ; cf. Agasti, Aṅgirā,
Aurva, Kaks.̄ıvān, Kan.va, Kāmanda, Kutsa,
Garga, Gālava, Gr.tsamada, Cyavana, Jahnu,
Tittiri, Dadh̄ıci, Dı̄rghatamā, Durvāsā, De-
vala, Devasthāna, Dharma, Nārada, Parāśara,
Bharadvāja, Man.d.u, Mataṅga, Mārkan.d. eya,
Mudgala1, Mr.kan.d. a, Medhātithi, Yājñavalkya,
Vālmı̄ki, Vísravā, Vyāsa, Śibi.
�£ r.s.t.a [pp. r.s. ] a. m. n. f. r.s.t. ā émis, lancé

| poussé, lancé.
�E£ r.s.t. i [r.s. ] f. lance ; épée.
�	y r.s.ya [r. śya] m. natu. zoo. antilope mâle.
r.s.yamūka [mūka] m. [r.s.yamūkācala] myth.

[Rām.] np. de la montagne R. s.yamūka ; là se
trouvait l’ermitage du sage Mataṅga.

r.s.yaśr. ṅga [́sr. ṅga] m. myth. [Rām.] np. du
jeune ascète R. s.yaśr.ṅga “qui porte une corne
d’antilope” ; cf. R. śyaśr.ṅga.
�	v r.s.vá a. m. n. f. r.s.vā élévé ; noble, ver-

tueux ; sublime.

� r̄.
�kAr r̄.kāra [(r̄.)-kāra] m. le son ou la lettre

‘r̄. ’.

� l.
�kAr l.kāra [(l.)-kāra] m. le son ou la lettre ‘l.’.

e e
e e [ā-i] v. [2] pr. (eti) imp. (ehi) pp. (eta) pf.

(abhi, upa, sam) approcher, arriver, venir (ici).
punar e revenir.
ek éka pn. m. n. f. ekā sg. un, l’un, unique ;

seul, solitaire, seulement | un certain, un tel |
pl. eke quelques, certains | [ekatāla] mus. cycle
rythmique [tāla] minimal répétant un laghu —
n. unité.
ekes. ām adv. selon certains.
ekaika un par un.
eke vadanti certains disent.
ek̄ı kr. combiner, associer, unifier.
ek̄ı bhū se combiner, se rassembler, s’unifier.
eka ... anya ... l’un ..., un autre ...
eka ... dvit̄ıya ... le premier ..., le deuxième ...
eka ... para ... l’un ..., l’autre ...
eke ... eke ... certains ..., certains ...

ekakūt.a [kūt.a] a. m. n. f. ekakūt. ā arch. se dit
d’un temple à un seul sanctuaire.

ekacitta [citta] a. m. n. f. ekacittā [“qui fixe
son attention”] absorbé, attentif — n. unani-
mité ; consensus.

ekacittatā [-tā] f. concentration ; unanimité.
ekatatpara [tatpara] a. m. n. f. ekatatparā

voué exclusivement à.
ekatama [-tama] pn. m. n. f. ekatamā un

(entre plusieurs).
ekatara [-tara] pn. m. n. f. ekatarā l’un (de

2).
ekatas [-tas] adv. d’un côté ; d’une part.
ékatāna [tāna] a. m. n. f. ekatānā obnubilé

par un objet, absorbé dans une occupation ;
très attentif — m. attention fixée sur un objet
unique.

ékatāla [tāla] m. harmonie ; unisson — f.
ekatāl̄ı métronome.

ekatra [-tra] adv. quelque part ; en un certain
endroit.

ekatva [-tva] n. unité, identité ; union, coin-
cidence | gram. le singulier | fait d’être seul ; so-
litude, isolation.

ekadā [-dā] adv. une fois, un jour ; quel-
quefois, parfois ; il était une fois, jadis |
simultanément.

ekadeśa [deśa] m. un endroit ; un certain pas-
sage ; d’un côté | partie (d’un tout) |math. fac-
teur — a. m. n. f. ekadeśā au même endroit.

ekadhā [-dhā] adv. simplement ; seulement |
ensemble, en même temps, en une fois.

ekanaks.atrá [naks.atra] n. astr. astérisme lu-
naire à une seule étoile, ou dont le nom n’ap-
parâıt qu’une fois.
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ekapatn̄ı [patn̄ı] f. femme fidèle | femme
unique | pl. ekapatnyas épouses du même
homme.

ekapatn̄ıka [-ka] a. m. n. f. ekapatn̄ıkā mo-
nogame.

ekapatn̄ıvrata [vrata] a. m. n. f. eka-
patn̄ıvratā qui a fait vœu de fidélité à son épouse
(se dit not. de Rāma fidèle à Sitā).

ekapad [pad2] m. myth. np. d’Ekapād “l’Uni-
jambe”, forme ithyphallique de Śiva-Bhairava ;
cf. Ajaikapād.

ekapada [pada] a. m. n. f. ekapad̄ı qui prend
un pas.

ékabhaks.a [bhaks.a] ifc. a. m. n. f. ekabhaks. ā
qui se nourrit seulement de ; qui mange 〈iic.〉
seul.

ékabhāva [bhāva] a. m. n. f. ekabhāvā una-
nime ; sincère — m. unicité ; sincérité.

ékamati [mati] a. m. n. f. unanime.
ekarūpa [rūpa] a. m. n. f. ekarūpā uniforme ;

de même couleur ou forme — n. forme unique.
ekalavya [lavya] m. myth. [Mah.] np. d’Eka-

lavya “dont un (pouce) a dû être coupé”, jeune
fils orphelin d’un chef tribal [nis. āda] du Mont
Raivata1 ; il voulut apprendre l’archerie, et choi-
sit Dron. a comme instructeur, mais fut renié par
lui comme élève à cause de sa basse naissance ; il
devint un mâıtre en s’entrâınant seul, révérant
une idole d’argile de Dron. a qu’il avait fabriquée ;
il fut remarqué par Arjuna en mutilant un chien
juste assez pour l’empêcher d’aboyer, et sur-
passa tous les princes venus le défier ; afin de
ne pas compromettre la suprématie de son élève
Arjuna, Dron. a exigea qu’il se mutilât le pouce
droit ; il symbolise l’obéissance aveugle à l’auto-
rité du mâıtre et la soumission au dharma de
sa caste ; [BhP.] combattant aux côtés du roi
Jarāsandha, il fut tué par Kr.s.n. a ; cet acte pro-
voqua ultimement la mort accidentelle de Kr.s.n. a
par Jarāh. .

ekavacana [vacana] n. gram. singulier.
ekavarn. a [varn. a] a. m. n. f. ekavarn. ā d’une

seule couleur ; (pelage) non tacheté.
ekavākya [vākya] n. gram. énonciation d’une

phrase ; la même phrase — a. m. n. f. ekavākyā
unanime.

ekavākyatā [-tā] f. unanimité | gram. trans-
mission fidèle des textes, not. du Veda.

ekav̄ıra [v̄ıra] m. myth. Revanta, ami d’In-
dra, visita un jour Vaikun. t.ha sur le cheval
Uccaih. śravā ; Laks.mı̄ fut saisie par la beauté
du cheval et de son cavalier, et ne prêta pas
attention à Vis.n. u qui lui parlait ; ce dernier
l’exila sur Terre comme une jument, pour ne

retourner qu’après avoir mis au monde un fils
aussi glorieux que Vis.n. u lui-même ; elle y fit des
austérités pendant 1000 années divines ; sur sa
prière Śiva et Pārvat̄ı intercédèrent auprès de
Vis.n. u, qui descendit sur Terre sous la forme d’un
cheval ; lorsque Laks.mı̄ accoucha d’un fils elle
revint au Vaikun. t.ha, et l’enfant fut adopté par
le roi Śatajit sous le nom d’Ekav̄ıra “Premier
Héros” ; comme il est né d’un cheval [haya] on
l’appelle aussi Hehaya ; il est l’ancêtre des Hai-
hayās et not. de Kr.tav̄ırya ; cf. Vı̄tahavya.

ekaśilā [́silā] f. géo. np. de la ville [nagara]
d’Ekaśilā “Monolithe”, riche capitale fortifiée
des Kākat̄ıyās, taillée dans un seul roc (mod.
Warangal, Andhra pradeśa) ; elle fut assiégée
par le Sultanat de Delhi, et pillée en 1323 par
le prince Ulugh Khan (parmi ses nombreux
trésors, le diamant Kohinoor fut emmené à
Delhi) ; elle fut reprise par le nāyaka Kāpaya
en 1326, et annexée au Sultanat de Bahmani en
1370.

ekaśr. ṅga [́sr. ṅga] m. myth. licorne |bd. épith.
de R. śyaśr.ṅga ; son histoire fut transmise en
Chine par le moine Hiuen Tsiang (7e siècle).

ekaśes.a [́ses.a] a. m. n. f. ekaśes. ā gram.
mono-résiduel (procédé expliquant un du. ou pl.
comme composé dont on ne garde qu’un thème).

ekaśruti [́sruti] f. soc. récitation monotone du
Veda (sans accents) ; c’est le mode utilisé pour
les rites sacrificiels.

ekas.as.t. i [s.as.t. i] f. 61.
ekāks.a [aks.a] a. m. n. f. ekāks. ā qui n’a qu’un

axe | qui n’a qu’un œil — m. corbeau (qui est
supposé n’avoir qu’un œil).

ekāgra [agra] a. m. n. f. ekāgrā attentif,
concentré ; qui a l’attention soutenue sur une
seule chose | qui a un but unique ; absorbé dans
〈loc.〉 | phil. attention yogique ; myth. [Mah.]
c’est la raison de la suprématie d’Arjuna comme
archer.

ekāgratā [-tā] f. phil. concentration mentale
parfaite, nécessaire à la fixation de la pensée
[dhāran. ā] en yoga, ou [bd.] à la contemplation
du vide [́sūnya].

ekāñjali [añjali] m. une poignée.
ékādaśan [daśan] num. pers. onze — a. m.

n. ekādaśá f. ekādaś̄ı onzième — f. ekādaś̄ı astr.
le 11e jour d’une quinzaine lunaire | soc. il est
de bon augure, et jour de fête ; le jeûne y est
nécessaire ; cf. vaikun. t.haikādaś̄ı ; Māndhātā.

ekādaśarudra [rudra] m. pl. myth. [Mah.]
les ekādaśarudrās sont les 11 aspects de Rudra ;
ce sont les vents ou courants d’énergie vitale
[prān. a], identifiés aux souffles ou principes d’im-
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mortalité [marut] : Mr.gavyādha “Chasseur”,
Sarpa “Serpent”, Nirr.ti1 “Calamité”, Ajaikapād
“Guide Unijambe”, Ahirbudhnya “Serpent de
mer”, Pinākin “Archer”, Dahana “Brûlant”,
Īśvara “Seigneur”, Kapāl̄ı “Porteur de crâne”,
Sthān.u “Pilier”, et Bhaga1 “Fortuné”.

ekānta [anta] a. m. n. f. ekāntā exclusif, ab-
solu [“qui n’a qu’un but”] — m. endroit soli-
taire ; but unique ; nécessité, exclusivité | phil.
dévotion à un seul objet, monothéisme.
ekāntam adv. absolument, exclusivement.
ekānte adv. seul, en privé ; en secret, à l’écart.

ekāpāya [apāya] m. diminution d’un.
ekāmra [āmra] m. géo. np. d’Ekāmra “Le

manguier”, ancien nom du site de Bhu-
vaneśvar̄ı1.

ekāmraks.etra [ks.etra] n. géo. np.
d’Ekāmraks.etra “Champ du manguier”,
ancien nom de la région de Bhuvaneśvar̄ı1.

ekāmreśvara [̄ı́svara] m. géo. np.
d’Ekāmreśvara, sanctuaire de Śiva situé à
Kāñc̄ıpura ; c’est le pañcabhūtasthala associé à
l’élément terre [pr.thiv̄ı].

ekāyaná [ayana] n. chemin étroit | seule
conduite à tenir | politique | concentration sur
un but unique.

ekāyanaveda [veda] m. lit. [pañcarātra] hy-
pothétique unique Veda originel.

ekārtha [artha] a. m. n. f. ekārthā gram. de
même sens, synonyme — m. un seul et même
but.

ekārth̄ıbhāva [bhāva] m. gram. unification
des sens des constituents d’un composé ou d’un
dérivé secondaire.

ekāhá [aha] m. période d’une seule journée.
ékaika [red.] a. m. n. f. ekaikā un à un ; juste

un ; chacun une seule fois ; chaque.
ekaikaśas [-́sas] adv. un par un ; l’un après

l’autre, multiplement.
ekona [ūna] a. m. n. f. ekonā dont il en

manque un ; 〈ifc.〉 moins un.
ekonasaptati [saptati] f. 69 ; syn. navas.as.t. i.

ekk ekaka [eka-ka] a. m. n. f. ekikā seul de
son espèce, isolé.
ekt ekata [eka-ta] m. myth. [Mah.] np.

d’Ekata “Premier”, fils de Gautama, frère in-
digne de Trita ; il fut transformé en singe.
ekAEkn̂ ekākin [eka] agt. m. f. ekākin̄ı tout

seul ; solitaire.
ekAr ekāra [(e)-kāra] m. le son ou la lettre

‘e’.√
eĵ ej v. [1] pr. (éjati) pr. md. (ejate) pp.

(ejita) pfp. (ejitavya) bouger ; trembler — ca.
(ejayati) secouer, faire trembler.

ejy ejaya [ej-ya] a. m. n. f. ejayā qui fait
trembler (ifc. avec acc., cf. janamejaya).
eX ed. a a. m. n. f. ed. ā sourd ; syn. badhira.
ed. amūka [mūka] a. m. n. f. ed. amūk̄ı sourd-

muet.
eZ en. a m. f. en. ı̄ natu. zoo. antilope noire.
et éta [pp. e] a. m. n. f. etā f. en̄ı qui surgit,

qui détale | bigarré — m. natu. daim.
ett̂ etat iic. pour etad.
etatsamı̄pa [samı̄pa] n. présence de celui-ci.
ettŝ etatas [abl. es.a] ind. de celui ; de ces

deux ; de ces.
etd̂ etád var. etat [n. es.a] pn. dém. n. ce,

ceci, celui-ci (proche du locuteur) ; voici | ce
qui précède ; ce qui vient d’arriver ; ce qui vient
d’être mentionné |(rarement) ce qui suit — adv.
ainsi, alors.
etad ... idam ... pour ce qui précède ..., pour ce
qui suit ....

etadartham [artha] adv. à cet effet, à cette
fin ; ainsi, c’est pourquoi.
etm̂ etam [acc. es.a] ind. ce.
etyoŝ etayos [g. du. es.a] ind. de ces deux —

loc. du. en ces deux.
etEh etárhi [etad] adv. de nos jours ; mainte-

nant ; en ce moment | [corrél. de yarhi] alors.
et-mAt̂ etasmāt [abl. es.a] ind. de celui.
etE-mn̂ etasmin [loc. es.a] ind. en celui.
et-m{ etasmai [dat. es.a] ind. pour celui.
et-y etasya [g. es.a] ind. de celui.
et-yAm̂ etasyām [loc. es. ā] ind. en celle — abl.

de celle.
et-yAŝ etasyās [g. es. ā] ind. de celle.
etAd� f̂ etādr. ś [etad-dr. ś2] a. m. n. f. tel ; tel

que ; ainsi fait ; de cette sorte — a. m. n. etādr. śa
f. etādr. ś̄ı id.
etAn̂ etān [acc. pl. es.a] ind. ces.
etAEBŝ etābhis [i. pl. es. ā] ind. par celles-ci.
etA<yŝ etābhyas [dat. pl. es. ā] ind. pour

celles-ci — abl. pl. de celles-ci.
etA<yAm̂ etābhyām [i. du. es.a] ind. par ces

deux — g. du. de ces deux — abl. du. de ces
deux.
etAvt̂ etāvat [etad-vat] a. m. n. f. etāvat̄ı

aussi grand, de cette sorte-ci, tel.
et� ete [nom. pl. es.a] ind. ces — nom. acc. f.

du. ces deux — nom. acc. n. du. ces deux.
et�n etena [i. es.a] ind. par ceci.

etena ... vivaks.itah. gram. par ceci on entend ...
et�<yŝ etebhyas [dat. pl. es.a] ind. pour ces —

abl. pl. de ces.
et�qAm̂ etes. ām [g. pl. es.a] ind. de ces deux.
et�q� etes.u [loc. pl. es.a] ind. en ces.
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et{ŝ etais [i. pl. es.a] ind. par ceux-ci.
etO etau [nom. du. es.a] ind. ces deux.√
eD̂ edh v. [1] pr. md. (edhate) pp. (ed-

hita) pf. (sam) crôıtre, s’accrôıtre, augmenter ;
se réjouir ; prospérer, réussir |gagner du terrain,
s’étendre (feu, passion) ; grossir (eaux) ; s’inten-
sifier ; devenir insolent — ca. (edhayati) faire
prospérer ; bénir.
eD édha [indh] m. combustible — ifc. embra-

sement — n. édhas combustible.
eEDt edhita [pp. edh] a. m. n. f. edhitā accru,

augmenté, étendu ; plein de 〈i.〉.
en ena pn. 3ème pers. m. n. enad f. enā1 cl.

après ayam, es.a [sg. acc. enam, i. enema ; du.
acc. enau, g. loc. enayos ; pl. acc. enān] il, lui, le
(anaphorique).
end̂ enad [n. ena] pn. 3ème pers. n. cl. après

ayam, es.a [sg. acc. enad, i. enema ; du. acc. ene,
g. loc. enayos ; pl. acc. enāni] il, le, en (anapho-
rique).
enŝ énas n. faute, péché ; acte de violence,

crime |mal, infortune, calamité.
enasvat [-vat] a. m. n. f. enasvat̄ı fautif ; cri-

minel.
enA enā1 [f. ena] pn. 3ème pers. f. cl. après

ayam, es.a [sg. acc. enām, i. enayā ; du. acc. ene,
g. loc. enayos ; pl. acc. enās] elle, la (anapho-
rique).
enA enā2 adv. de cette manière, ainsi ; alors,

à ce moment | ici ; là.
enā paras de plus.
para enā au delà d’ici ; au delà de 〈i.〉.
yátra ... enā de là ... à.
eEBŝ ebhis [i. pl. ayam] ind. par ces.
e<yŝ ebhyas [abl. pl. ayam] ind. de ces —

dat. à ces.
em� q emus.á [am] a. m. n. f. emus.ā véd. étant

allé vers — m. emūs.a véd. [RV.] np. du sanglier
céleste Emūs.a, héros d’un mythe de création
particulier ; il gardait le plat de riz et de lait
[odana] nourricier derrière une montagne ; Indra
frappa de sa flèche la montagne pour libérer le
lait, à l’instigation de Vis.n. u | myth. [SB.] san-
glier divin qui effectua le “plongeon cosmogoni-
que” pour aller rechercher la Terre au fond des
Eaux ; plus tard identifié à l’avatāra Varāha.
�ey -eyá forme des a. possessifs.
er�X eran. d. a m. natu. bot. Ricinus communis,

ricin.
evAz ervāru cf. urvāru.
elvAl� elavālu n. natu. écorce odorante du

kapittha.
elA elā f. natu. bot. Elettaria cardamomum,

grande plante herbacée aux feuilles palmées ; son
fruit est la cardamome — n. elāka id. — f. elākā
petite cardamome.
ev evá [i] prép. cl. seulement, cependant ;

juste, à peine, ne fait que | même, en-
core | justement, précisément, exactement ; en
fait, vraiment, tout-à-fait | car (part. souvent
explétive) ; juste | 〈participe ou abs.〉 au mo-
ment même où ; immédiatement après avoir |
〈négation〉 vraiment pas.
caiva aussi.
eva ca et de même.
j̄ıvaiva adv. tout vivant.
tatraiva adv. ici même.
tathaiva adv. de même, aussi ; exactement ainsi.
naiva adv. pas même ; en aucune façon.
etad eva justement celui-là.
eka eva complètement seul.
saiva le même, lui-même.
sarvaiva adv. tous absolument.
anda eva aveugle immédiatement.
vasudhā eva la Terre entière.
mr.tyur eva la mort assurée.
pumām. sa eva seulement les hommes.
mūs.ika eva kr.tah. changé en une simple souris.
cintayann eva juste quand il réfléchissait.
uktam eva mayā juste quand je te dis.
lokaih. kim. cid vaktavyam eva les gens diront
sûrement quelque chose.
evm̂ evam [eva] adv. ainsi ; comme cela ; de

cette manière.
evam uktvā ayant ainsi parlé.

evam. vāc [vāc] a. m. n. f. parlant ainsi.
evam. vid [vid3] a. m. n. f. sachant cela ; en

toute connaissance de cause.
evam. vidha [vidhā2] a. m. n. f. evam. vidhā de

telle sorte, tel.
evam. bhūta [bhūta] a. m. n. f. evam. bhūtā tel.
eq es.a pn. dém. m. n. etad ce, cet ; celui ci

(proche) ; ce qui précède — f. es. ā cette ; celle ci.
eqZ es.an. a [is.1-na] n. désir — f. es.an. ā désir

| impulsion.
eqAm̂ es. ām [g. pl. ayam] ind. de ces.
eEqn̂ es. in [is.1-in] ifc. agt. m. f. es. in̄ı qui

cherche, qui désire.
eq� es.u [loc. pl. ayam] ind. dans ces.
e£&y es.t.avya [pfp. [3] is.1] a. m. n. f. es.t.avyā

désirable.
e	yt̂ es.yat [pfu. i] a. m. n. f. es.yant̄ı immi-

nent, futur.
eh ehá [̄ıh] a. m. n. f. ehā qui désire ; qui sou-

haite — n. ehas colère ; émulation, rivalité.
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e� ai
e�\ aim. part. phil. [tantra] vāgbhavab̄ıja,

b̄ıjamantra d’évocation de Sarasvat̄ı.
e�k@y aikadhya [vr. ekadhā-ya] n. unicité de

temps ; fait de se produire une seule fois.
aikadhyam tout de suite ; en une fois ; ensemble.
e�kmt aikamata [vr. ekamati-ya] n. unani-

mité.
e�kAE�tk aikāntika [vr. ekānta-ka] a. m. n.

f. aikāntik̄ı nécessaire ; absolu ; exclusif — m.
nécessité ; exclusivité — acc. aikāntikam adv.
nécessairement.
e�kA�(y aikāntya [vr. ekānta-ya] n. nécessité ;

unicité ; exclusivité.
e�kAr aikāra [(ai)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ai’.
e�#vAk aiks.vāka [vr. iks.vāku] a. m. n. f.

aiks.vāk̄ı myth. descendant d’Iks.vāku — m.
myth. épith. des rois d’Ayodhyā, de la lignée
solaire [sūryavam. śa] ; [Rām.] not. épith. de
Daśaratha — m. aiks.vāku id.
e�Z ain. a [en. a] a. m. n. f. ain. ā relatif à l’anti-

lope noire (mâle) — a. m. n. ain. eya f. ain. eyā id.
(femelle).
e�tr�y aitareya [vr. itara-iya] m. myth. np.

d’Aitareya, patr. de Mahidāsa, auteur du
brāhman. a éponyme du R. gveda | lit. np. de
l’aitareya upanis.ad.
e�EthAEsk aitihāsika [vr. itihāsá-ika] m. soc.

conteur de vieilles légendes.
e�Et� aitihya [vr. itiha-ya] n. tradition orale

| rumeur.
e��dý aindrá [vr. indra] a. m. n. f. aindr̄ı myth.

relatif à Indra ; similaire à Indra — n. astr. le
naks.atra Jyes.t.hā — f. aindr̄ı myth. np. d’Aindr̄ı,
déesse-mère personnifiant l’énergie [́sakti] d’In-
dra | astr. le naks.atra Jyes.t.hā.
e��dý jAl aindrajāla [vr. indrajāla] n. magie,

sorcellerie, illusionnisme ; c’est l’un des 64 arts
[kalā].

aindrābārhaspatyá [vr. indrābr.haspati-ya] a.
m. n. f. aindrābārhaspatyā myth. qui concerne
Indra et Br.haspati.
e�E�dý aindri [vr. indra] m. myth. descendant

d’Indra |myth. [Mah.] np. d’Aindri, épith. d’Ar-
juna “fils d’Indra”.
e�rAvZ airāvan. a cf. airāvata.
e�rAvt airāvata var. airāvan. a [vr. irāvat]

m. myth. np. d’Airāvata ou Airāvan. a “Né
de l’océan primordial”, ou “fils d’Irāvat̄ı2”,
éléphant blanc à trois têtes, issu du barattage de
la mer de lait [ks. ı̄rodamathana] ; ancien chef des
dragons [nāga], c’est la monture d’Indra ; il est

quelquefois assimilé à l’arc-en-ciel ; c’est le dig-
gaja de l’Est ; cf. Āryaka, Kauravya, Dvipendra,
Suragaja.

airāvateśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du temple
Cola d’Airāvateśvara (12e siècle), à Darasuram
(mod. Tamil Nadu).
e��r aísvara [vr. ı̄́svara] a. m. n. f. aísvarā

puissant, souverain.
aísvarayoga [yoga] m. phil. [yoga] réalisation

spirituelle par la voie d’identification avec la
forme intérieure de Dieu.
e��y aísvarya [vr. ı̄́svara-ya] n. souveraineté,

empire ; suprématie | phil. [yoga] pouvoir surhu-
main ; not, un as.t.asiddhi.

ao o
ao\ om. cf. om.
aok oka [uc] m. refuge, asile — n. ókas mai-

son, habitation ; chez soi ; refuge.
aokAr okāra [(o)-kāra] m. le son ou la lettre

‘o’.
aoG ogha [vah1] m. flot, courant rapide ; mul-

titude, masse.
aojŝ ojas [vaj] n. force, énergie, puissance ‖

lat. augustus.
ojasvin [-vin] agt. m. f. ojasvin̄ı robuste, fort,

vigoureux.
ojodā [dā] a. m. n. f. qui donne de l’énergie ;

fortifiant.
aoEj¤ ojis.t.ha [super. ugra] a. m. n. f. ojis.t.hā

le plus fort, le plus puissant.
aojFyŝ oj̄ıyas [compar. ugra] a. m. n. f.

oj̄ıyas̄ı plus fort, plus puissant.
aoX~ od. ra m. géo. nom du pays et du peuple

Od. ra (mod. Orissa) | pl. od. rās ses habitants.
od. radeśa [deśa] m. géo. np. de l’Od. radeśa

(mod. Orissa).
ao(s� ym̂ otsūryám [ā-utsūra-ya] adv. véd. jus-

qu’au lever du soleil.
aodn odaná [uda-na] m. n. riz cuit (à l’eau

ou dans du lait) ; bouillie (de riz).
aopf opaśá [upaś̄ı] m. coussin, oreiller |

plumet — n. support.
aom̂ om part. phil. syllabe sacrée que l’on

peut découper en sons ‘a’, ‘u’ et ‘m. ’, et
considérée parfois comme symbolisant la trinité
de Brahmā, Vis.n. u et Śiva ; om est la manifes-
tation primordiale du Verbe, origine du pou-
voir divin [́sakti] ; [vedānta] le son ‘a’ corres-
pond à l’état de veille [jāgrat], le son ‘u’ au rêve
[svapna], le ‘m. ’ au sommeil profond [sus.upti],
et le silence qui suit au 4e état [tur̄ıya] de
libération ; prononcé avant un mantra, il ex-
prime que le récitant en connâıt le sens ; la tradi-
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tion tantrique lui substitue le b̄ıjamantra ‘hr̄ım. ’ ;
cf. aks.ara, pran. ava, udḡıtha.
om. man. ipadme hum bd. “Ô toi qui porte le
joyau et le lotus”, invocation [mantra] boud-
dhiste évoquant Avalokiteśvara sous sa forme
féminine Man. ipadmā ; on l’appelle la formule en
6 syllabes [vidyās.ad. aks.ar̄ı] (souvent expliquée
incorrectement comme tatpurus.a locatif “le
joyau est dans le lotus”).

om. kāra [kāra] m. phon. prononciation de
la syllabe om ; lettre la représentant ; cf.
mān. d. ūkyopanis.ad.
om. kāra bindu “c’est l’anusvāra qui fait om”.

om. kāreśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de
Om. kāreśvara, l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga], établi sur une ı̂le de la Narmadā, au
Madhya Pradesh, à 60 km au sud-est d’Indore.

om. kr.ta [kr.ta] a. m. n. f. om. kr.tā accompagné
de l’om.
aoq os.a [us. ] m. combustion — acc. os. ám adv.

avec ardeur ; rapidement.
aoqDF ós.adh̄ı f. herbe ; herbe médicinale ;

plante annuelle en gén. | var. os.adhi id.
os.adhipati [pati] m. myth. np. de Os.adhipati

“Mâıtre des simples”, épith. de Candra.
ao¤ os.t.ha m. lèvre supérieure, lèvre | du.

os.t.hau les lèvres.
os.t.hya [-ya] a. m. n. f. os.t.hyā labial — m.

phon. phonème labial.
ao	Z os.n. a [ā-us.n. a] a. m. n. f. os.n. ā tiède.

aO au
aOkAr aukāra [(au)-kāra] m. le son ou la lettre

‘au’.
aOE?Tk aukthika [vr. uktha-ika] a. m. n. f.

aukthikā soc. qui étudie les hymnes de louange
[uktha].
aOG aughá [vr. ogha] m. inondation.
aOEctF aucit̄ı [vr. ucita] f. adéquation ; à-

propos, pertinence ; fait d’étre approprié, conve-
nance | décorum.
aOEc(y aucitya [vr. ucita-ya] n. cf. aucit̄ı |

tradition, habitude ; decorum |lit. la convenance,
une qualité de l’art poétique.

aucityavicāracarca [vicāra-carcā] f. lit. np.
de l’Aucityavicāracarcā “Considérations sur le
bien-fondé de la convenance”, manuel de com-
position poétique dû à Ks.emendra.
aOX� lom aud. uloma [vr. ud. uloma] m. [sg.

nom. aud. ulomih. ; du. nom. aud. ulomı̄ ; pl. nom.
ud. ulomās] myth. descendant d’Ud.uloma.
aO�Em auttami [vr. uttama] m. myth. np.

d’Auttami, fils d’Uttama, 3e manu du kalpa.

aO�r auttara [vr. uttara] a. m. n. f. aut-
tarā nordique — abl. auttarasmāt adv. jusqu’au
nord.
aO(pE�k autpattika [vr. utpatti-ka] a. m. n.

f. autpattikā naturel ; inné.
aO(s� È autsukya [vr. utsuka-ya] n. désir, im-

patience ; inquiétude, regret ; anxiété |bonne vo-
lonté, zèle, ferveur.
aOdErk audarika [vr. udara-ka] a. m. n. f. au-

darik̄ı glouton.
aOd� Mbr audumbara [vr. udumbara] a. m. n.

f. audumbarā relatif à l’arbre udumbara.
aO��Efk auddeśika [vr. uddeśa-ka] a. m. n.

f. auddeśikā stipulé ; indicatif | gram. (sens)
littéral ; opp. sām. yogika.
aOpgv aupagavá [vr. upagu] a. m. n. f. au-

pagav̄ı issu de, composé par Upagu |descendant
d’Upagu.
aOpEnqd aupanis.adá [vr. upanis.ad] a. m. n. f.

aupanis.ad̄ı contenu ou enseigné dans les leçons
[upanis.ad] | secret.

aupanis.adādhikaran. a [adhikaran. a] n. lit.
np. de l’Aupanis.adādhikaran. a “accomplisse-
ment des leçons”, ouvrage de Kucumāra.
aOpMy aupamya [vr. upamā2-ya] n. comparai-

son, analogie.
aOpEr£k auparis.t.aka [vr. uparis.t. āt-ka] n.

[Kāmasūtra] fellation.
aOpv�Ef aupaveśi [vr. upaveśa] m. myth. np.

de Aupaveśi, patr. d’Arun. a.
aOrs aurasa [vr. uras] a. m. n. f. auras̄ı

concernant la poitrine ; venant de la poitrine
| personnel, issu de soi — m. légitime (fils [“issu
de sa propre poitrine”]) ; syn. urasya — f. auras̄ı
légitime (fille).
aOv aurva [vr. ūru] m. myth. np. du sage [r.s. i]

Aurva “Né par la cuisse” ou Ūrva, fils de Cya-
vana et d’Ārus.̄ı ; les brahmanes Bhārgavās ayant
été rendus riches par Kr.tav̄ırya, ils suscitèrent la
jalousie des ks.atriyās qui les opprimèrent, et ils
se durent se réfugier dans des caves ; là, Ārus.̄ı
qui était enceinte essaya de cacher son fils dans
sa cuisse, mais fut dénoncée, capturée, et de
sa cuisse sortit Aurva, tellement radieux qu’il
en aveugla les ks.atriyās ; ils durent se proster-
ner devant lui afin de retrouver la vue ; Aurva
fit des pénitences telles que le Monde entier se
mit à brûler ; les mânes [pitaras] le supplièrent
d’arrêter et Aurva mit l’ardeur de sa pénitence
au fond de l’océan comme le feu sous-marin in-
extinguible Bad. avāgni ; il aida le roi Sagara à
regagner son trône grâce à l’āgneyāstra ; il est
père de R. c̄ıka.
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aOfFnr auś̄ınara [vr. uś̄ınara] a. m. n. f.
auś̄ınarā relatif au peuple uś̄ınara | myth.
[“descendant du roi Uś̄ınara”] patr. not. du roi
Śibi.
aOqD aus.adhá [vr. os.adhi] a. m. n. f. aus.adh̄ı

constitué d’herbes — n. les herbes médicinales
(collectif) | médicament, remède — f. aus.adh̄ı
myth. np. d’Aus.adh̄ı “qui guérit”, épith. de
Dāks.āyan. ı̄ | var. aus.adhi cf. os.adhi.
narasya śokadagdhasya
suhr.ddarśanamaus.adham La vue d’un ami
est le remède de l’homme en peine.
aO£~ k aus.t.raka [vr. us.t.ra-ka] a. m. n. f.

aus.t.rakā relatif au chameau.

k k
k ka1 pn. m. f. kā n. kim [pl. nom. ke] interr.

qui ? lequel ? ‖ lat. quis ; ang. who ; all. wer ; fr.
qui.
kaścana m. quelqu’un, quiconque.
kaścid m. quelqu’un, quiconque ; quelque per-
sonne que ce soit.
na kaścid personne, aucun.
na kaścid api absolument personne.
kecid quelques.
kecit ... kecit ... certains ..., d’autres ...
kānicitad ... kānicitad ... certains ... d’autres [n.].
kānicid ... kānicid ... id.
yat kim. ca n’importe quel, n’importe quoi.
kasmim. ścid en quelque ; en n’importe ; n’im-
porte où.
yasyai kasyai ca devatāyai à une divinité quel-
qu’elle soit.
yāni kāni ca mitrān. i tous les amis sans excep-
tion.
kecana certains ; quelques uns.
ko ’pi quelqu’un, un certain ; quelque chose, je
ne sais quel.
ko nāma qui donc ?.
ko nu qui vraiment ?.
ko vā qui pourrait bien ?.
na ko ’pi rien, personne.
kah. svid n’importe qui.
k ka2 m. myth. np. de Ka, un nom de

Prajāpati — n. joie, bonheur | eau | tête | symb.
le nombre 1.
kasya paridadāmi soc. Je (le) confie à Prajāpati
(formule prononcée lors de l’upanayana).

kat.apayādi [t.a-pa-ya] m. math. codage des
chiffres par des phonèmes, attribué à Vararuci1 ;
la série kādinava ‘ka’ ... ‘ña’ représente 1/2, ...,
9/0, la série t. ādinava ‘t.a’ ... ‘na’ aussi, la série
pādipañca ‘pa’ ... ‘ma’ les chiffres 1 à 5, la série
yādyas.t.a ‘ya’ ... ‘ha’ les chiffres 1 à 8 ; les voyelles

codent 0 ; par ce codage toute syllabe code un
chiffre, seule la dernière consonne compte ; les
syllabes successives d’un mot comptent les puis-
sances de 10 ; ainsi jaya donne 8 + 1×10 = 18,
le nombre de livres du Mah. et de sections de
la Gı̄tā ; ce codage est aussi utilisé en musique
carnatique pour déterminer l’échelle d’un mode
musical [rāga].
�k -ka var. -aka forme des agt. | ifc. après s.

de parenté en r. | diminutif.
k\s kam. sá m. n. gobelet, coupe (en métal)

| (collectif) ustensiles (en métal) — m. myth.
[Mah.] np. du cruel Kam. sa, fils d’un démon aux
traits d’Ugrasena, roi de Mathurā ; il épousa
Asti et Prāpti ; il incarnait l’asura Kālanemi,
et Nārada lui avait prophétisé qu’il serait tué
par un fils de sa cousine Devak̄ı ; il empri-
sonna Devak̄ı et Vasudeva il fit tuer ses 6 pre-
miers enfants, mais le 7e, Balarāma, s’échappa
[Sam. kars.an. a] en étant transféré par Magie
[Yogamāyā] dans le ventre de Rohin. ı̄ ; le 8e,
Kr.s.n. a, incarnant Vis.n. u, fut enlevé par Vasu-
deva par miracle, et élevé en secret par le roi des
bergers Nanda et sa femme Yaśodā ; plus tard
Kr.s.n. a le détrôna et le tua ; cf. Asti — f. kam. sā
myth. [BhP.] np. de Kam. sā, sœur de Kam. sa.
kkAr kakāra [(ka)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ka’.
kk� d̂ kakud var. kakut f. colline, sommet |

bosse de bovin | myth. np. de Kakud, fille de
Daks.a, épouse de Dharma — m. n. kakuda som-
met ; chef ; symbole de royauté (not. le parasol
blanc).

kakutstha [stha] m. myth. [Mah.] np. du
roi d’Ayodhyā Kakutstha “Qui se tient sur la
bosse (du taureau incarné par Indra lors d’une
bataille)” ; [Mah.] il est dit fils de Śaśāda, et
ancêtre de Raghu par son fils Anenā ; ou bien
[Rām.] il est dit fils de Bhaḡıratha et père de
Raghu | myth. [Rām.] np. du roi de Vísālā
Kakutstha1, fils de Somadatta1, père de Sumati.
kk� B̂ kakubh [relié à kakud] f. sommet, pic,

cime | région du ciel |myth. np. de Kakubh (va-
riante de Kakud), personnifiant un quartier du
ciel | lit. nom d’un mètre de 3 vers [pāda], de
longueurs 8/12, 8.
kÃol kakkola var. kaṅkola m. f. kakkol̄ı natu.

bot. Myrtus pimenta, myrte ; ses baies sont uti-
lisées pour parfumer les cheveux.
k" kaks.a m. repaire, tanière ; broussailles,

maquis, savane | aisselle | frange, ourlet ; galon,
ruban |sangle de ventre d’un éléphant — f. kaks. ā
creux de l’aisselle ; frange du sous-vêtement ;
bande, ceinture |milieu, centre ; enclos, chambre
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|mur d’enceinte ; enceinte.
k"Fvt̂ kaks. ı̄vat [kaks.a-vat] m. myth. [RV.]

np. du sage [r.s. i] Kaks.̄ıvān Gautama “qui vit
dans la brousse”, fils de Dı̄rghatamā et d’une
servante du roi Bali, auteur d’hymnes du RV. ;
Can.d. a1-Can.d. akauśika est son fils.
k#y káks.ya [kaks.a-ya] a. m. n. f. kaks.yā qui

vit dans les buissons ; qui habite la savane |bien
nourri — f. kaks.yā ventre ; circonférence, tour
| enclos ; appartement ; classe d’une école.
k¬ kaṅka m. natu. zoo. héron |myth. [Mah.]

np. de Kaṅka “Marabout”, fausse identité de
Yudhis.t.hira déguisé en brâmane expert au jeu
de dés, pour se cacher à la cour du roi Virāt.a
lors de la 13e année d’exil des pān. d. avās ; il se
présente comme étant du gotra Vaiyāghrapadya
| myth. [Mah.] np. du prince vr.s.n. i Kaṅka1, fils
d’Ugrasena ; c’est l’un des 7 célèbres archers
yādavās, avec Kr.tavarmā, Anādhr.s.t.i, Śamı̄ka,
Samitim. jaya, Śaṅku1 et Kunti.
k¬Z kaṅkan. a m. n. bracelet ; anneau ; corde-

lette nouée autour du poignet (not. des époux
lors du mariage) | anneau de cheville, not.
d’éléphant.
k¬y kaṅkaya m. n. peigne — f. kaṅkaȳı id.
k¬Al kaṅkāla m. n. squelette — m. mode mu-

sical.
kaṅkāladan. d. a [dan. d. a] m. n. soc. os des

jambes et des bras d’un mort, réunis en faisceau
par une corde et ornés de plumes de paon ; son
meurtier doit le porter en expiation d’un crime
de bhrūn. aghna.

kaṅkālamūrti [mūrti] f. myth. représentation
de Śiva-Bhairava en pénitent, après qu’il ait
coupé la 5e tête de Brahmā ; il porte sur son
épaule gauche le kaṅkāladan. d. a fait des os de
Vis.vaksena1.
k¬ol kaṅkola [kakkola] m. f. kaṅkol̄ı natu.

plante à baie.
kaṅkol̄ıphala [phala] n. natu. son fruit.
kc kaca m. cheveu | myth. np. de Kaca “à

la belle chevelure”, fils âıné de Br.haspati ; il
était d’une très grande beauté, et le favori des
dieux ; [Mah.] les dieux voulaient connâıtre le se-
cret de l’immortalité [sam. j̄ıvan̄ı] que Śukra uti-
lisait pour rendre à la vie les démons [asura] ;
Kaca devint durant 1000 ans l’élève de Śukra,
dont sa fille, la belle Devayān̄ı, s’éprit de lui ; les
démons [asura] le tuèrent alors qu’il gardait son
troupeau, mais Devayān̄ı supplia son père de le
ressusciter ; les démons le tuèrent de nouveau,
et firent une pâte de son corps qu’ils jetèrent
à la mer ; Śukra le ressuscita de nouveau ; les
démons le réduisirent en poudre, et le firent

boire à Śukra mélangé à du vin ; Śukra lui donna
alors le secret de l’immortalité, afin qu’il puisse
renâıtre de son estomac, et à son tour lui rendre
la vie ; Śukra interdit alors aux brahmanes de
boire le vin trompeur ; quand son apprentissage
fut terminé, Kaca prit congé de Śukra, mais re-
fusa de prendre Devayān̄ı pour femme “car il
était devenu comme son frère” ; elle le maudit
de ne pas pouvoir utiliser pour lui-même l’art de
sam. j̄ıvan̄ı, qu’il enseigna néanmoins aux dieux.
kEÎd̂ kaccid var. kaccit [kad-cid1] part. est-ce

que ? peut-être ? n’est-il pas vrai que ? espérons
que.
śivāni vast̄ırthajalāni kaccit [RV.] Vos eaux
sacrées sont tranquilles, n’est-ce pas ?.
kQC kaccha m. n. marais ; bord, rivage ‖ topo.

Kutch.
kacchapa [pa2] m. [“gardien du marais”] tor-

tue.
kQC� kacchū [kas. ] f. gale ; maladie de peau |

kacchu id.
k>jl kajjala n. noir de fumée ; poudre de

graphite (employés comme collyre ou fard) ; se
dit not. de la couleur de la Yamunā.
kÑ� k kañcuka m. veste, justaucorps ; cuirasse ;

vêtement.
kañcukin [-in] m. chambellan ; gardien du

gynécée.
k\j kam. ja var. kañja [kam1-ja] m. [“produit

par la tête”] chevelure | myth. np. de Kam. ja,
épith. de Brahmā “né des eaux” — n. lotus.
kV kát.a [pkt. kr.ta] m. hanche, croupe ; flanc,

côté | natte, paille, tresse ; chaume | natte de re-
pos, tapis ; paillasse, matelas.

kat.aka [-ka] m. paille ; natte — m. n. corde,
bracelet, châıne | vallée ; versant | géo. np. de
Kat.aka, capitale du Kaliṅga (mod. Cuttack) ; sa
divinité tutélaire est Kat.aka Can.d. ı̄ — f. kat.ikā
natte ; paillasse.

kat.apūtanā [pūtanā] f. myth. np. de la
démonesse Kat.apūtanā, qui saisit de fièvre les
jeunes enfants.

kat.aprū [prū] m. ver | joueur, parieur.
kat. āks.a [aks.a] m. regard de côté.
kVh kat.aha m. poêle, wok ; chaudron, co-

cotte (semi-sphérique, avec des anses) | (objet
renflé) carapace de tortue, bosse des tempes de
l’éléphant, tumulus | van.
kEV kat.i f. taille ; hanches ; fessier.
kat.itat.a [tat.a] n. taille, hanches.
kVF kat. ı̄ [relié à kat.i] f. taille ; hanches ; fessier.
kV� kat.u a. m. n. f. âcre, amer, épicé ; aigu

(son) ; forte (odeur) | violent, impétueux.
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kát.uka [-ka] a. m. n. f. kát.ukā id. — n. amer-
tume ; force en goût, son, odeur — m. phil.
[nyāya] l’épicé, un type de goût [rasa].

kat.uv̄ıra [v̄ıra] m. natu. bot. Capsicum an-
nuum, piment ; syn. raktamarica.
kW kat.ha m. géo. nom du pays kat.ha (au nord

du Pañjab) | pl. le peuple des kat.hās | hist. np.
du sage Kat.ha, fondateur d’une école du Yajur-
veda ; il était élève de Vaísampāyana.

kat.hopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la
Kat.hopanis.ad “Leçon de Kat.ha”.
kEWn kat.hina a. m. n. f. kat.hinā dur, rigide ;

inflexible, cruel.
kXMb kad. amba cf. kadamba.
kXAr kad. āra a. m. n. f. kad. ārā basané — m.

serviteur, esclave.
kZ kán. a m. grain, graine ; goutte ; grain de

poussière ; atome.
kan. āda [ada] m. phil. np. de Kan. āda “qui

se nourrit d’atomes”, épith. de Kaśyapa1, fon-
dateur du système discriminatif [vaíses. ika] ; on
lui attribue le Vaíses.ikasūtra ; il vécut vers le
6e siècle ant. ; on l’appelle aussi Kan. abhuk ou
Kan. abhaks.a.

kan. ādarahasya [rahasya] n. lit. np. du
Kan. ādarahasya “Doctrine secrète de Kan. āda”,
manuel de nyāya-vaíses. ika dû à Śam. kara2 Mísra.

kan. ābhaks.a [bhaks.a] m. phil. np. de
Kan. abhaks.a, épith. de Kan. āda “qui se nourrit
d’atomes”.

kan. ābhuk [bhuj3] m. phil. np. de Kan. abhuk,
épith. de Kan. āda “qui régit les atomes”.
k�V kan. t.a m. épine.
kan. t.akāra [kāra] a. m. n. f. kan. t.akār̄ı épineux

— f. kan. t.akār̄ı natu. bot. Solanum xanthocar-
pum, petite solanée épineuse aux fleurs violettes
et aux fruits jaunes ; cette plante médicinale,
employée contre la toux, est l’une des 5 petites
racines [hrasvapañcamūla].
k�Vk kán. t.aka [kan. t.a-ka] m. épine, écharde ;

pointe, aiguille ; aiguillon, arête |rebelle, bandit,
ennemi.

kan. t.akita [-ita] a. m. n. f. kan. t.akitā épineux,
piquant ; plein d’épines.
k�VEk kan. t.aki iic. pour kan. t.akin.
kan. t.akiks. ı̄rin [ks. ı̄rin] m. pl. les plantes

épineuses et les plantes grasses.
k�VEkn̂ kan. t.akin [kan. t.aka-in] a. m. n. f.

kan. t.akin̄ı pourvu d’épines, piquant — m. plante
épineuse.
k�W kan. t.há m. cou, gorge.
kan. t.hatālavya [tālavya] a. m. n. f.

kan. t.hatālavyā phon. gutturalo-palatal (se
dit des voyelles e, ai).

kan. t.hadaghna [daghna] a. m. n. f.
kan. t.hadaghnā f. kan. t.hadaghn̄ı (de l’eau)
jusqu’au cou.

kan. t.hastha [stha] a. m. n. f. kan. t.hasthā
[“dans la gorge”] se dit d’un savoir mémorisé,
jugé supérieur à un savoir lu dans un livre
[granthastha].

kan. t.hābharan. a [ābharan. a] n. collier.
kan. t.hekāla [kāla2] a. m. n. f. kan. t.hekālā qui

a la gorge noire ; syn. kālakan. t.ha — m. myth.
épith. de Śiva.

kan. t.hos.t.hya [os.t.hya] a. m. n. f. kan. t.hos.t.hyā
phon. gutturalo-labial (se dit des voyelles o, au).
k�Õ kan. t.hya [kan. t.ha-ya] a. m. n. f. kan. t.hyā

relatif à la gorge |phon. [“prononcé dans la gor-
ge”] guttural — m. phonème vélaire ou guttural
(postpalatal) (k, kh, g, gh, ṅ) — ifc. qui a 〈iic.〉
dans la gorge.√

k�X̂ kan. d. v. [10] pr. (kan. d. ayati) vanner.
k�Xn kan. d. ana [kan. d. -ana] n. vannage ; fait de

broyer — f. kan. d. an̄ı mortier.
k�X� kan. d. u [kan. d. ] m. f. démangeaison — ifc.

désir violent de — f. kan. d. ū1 démangeaison, pru-
rit.

kan. d. ūti [-ti] f. démangeaison | (au fig.) désir
sexuel (pour une femme).

kan. d. ūyā [-ya] f. démangeaison.
k�X� kan. d. ū2 [vn. kan. d. ū1] v. [10] pr.

(kan. d. ūyati) gratter — pr. md. (kan. d. ūyate) se
gratter.

kan. d. vādi [ādi] m. gram. “qui commence par
kan. d. ū”, qualifie la classe [gan. a] des verbes no-
minaux.
k�v̂ kan. v [vn. kan. va] v. [10] pr. md.

(kan. vāyate) commettre un péché.
k�v kán. va m. myth. np. du sage [r.s. i] Kan.va,

fils de Medhātithi, auteur d’hymnes védiques,
vivant sur les bords de la Mālin̄ı ; il est époux
de Gautamı̄ et père adoptif de Śakuntalā |myth.
np. de Kan.va1 Kāśyapa |hist. np. de la dynastie
Kan.va, fondée par Vāsudeva2 vers 71 ant. ; elle
succéda à la dynastie Śuṅga — n. péché.

kán. vatama [-tama] m. Kan.va en personne ;
un véritable Kan.va.
ktm katama [super. ka1] pn. m. n. interr. le-

quel ? qui ? — f. katamā laquelle ?
katamaś cana aucun (dans phrase négative).
katamo ’pi id.
yatamát katamác ca n’importe lequel.
ktr katara [compar. ka1] pn. m. n. interr.

lequel (des deux) ? — f. katarā laquelle (des
deux) ?
kEt kati [ka1] pn. pers. num. [pl. nom. acc.

voc. kati, i. katibhis, dat. abl. katibhyas, g.

133



kat̄ınām, loc. katis.u] interr. combien ? combien
de ? ‖ lat. quot ; fr. quotidien.
kati cid quelques, plusieurs.
katyapi quelques, plusieurs.
kEtpy katipaya [kati] a. m. n. f. katipaȳı

quelques, quelques uns ; plusieurs.√
k(T̂ katth v. [1] pr. md. (katthate) pp.

(katthita) pf. (vi) se vanter, se glorifier | louer
| blâmer, mépriser.
kE(Tt katthita [pp. katth] a. m. n. f. katthitā

vantard — n. vantardise.
kT̂ kath [vn. kathā] v. [10] pr. (katháyati)

impft. (akathayat) aor. [3] (acakathat) pp. (ka-
thita) pf. (sam) [“donner le comment”] dire, ra-
conter, exposer ; parler, appeler ; admettre — ps.
(kathyate) être considéré comme, se reconnâıtre
comme ‖ ang. quote.
uttaram. kath dire la réponse, donner la solution.
kTn kathana [kath-ana] n. fait de raconter,

récit.
kTm̂ kathám adv. interr. comment ? de quelle

manière ?
katham api adv. à peine, difficilement ; en
quelque sorte.
katham. cana adv. en quelque façon ; tant bien
que mal, peu.
katham. cit adv. à peine, difficilement ; en
quelque sorte.
katham. nu adv. comment donc ?
katham etat comment cela ?
katham. rūpa de quelle forme ?
katham. v̄ırya de quelle force ?
kTA kathā [katham] f. explication, discours ;

récit, histoire (le “comment” d’un événement) ;
conte, fable, geste | le fait de parler de ; entre-
tien, conversation | [kathāsaritsāgara] lit. np. de
Kathā, la Grande Histoire.
kā kathā que dire de 〈g. loc.〉 ? à plus forte rai-
son ; sans parler de.

kathāchala [chala] n. semblant d’histoire,
couverture.

kathāp̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. lit. [“origine de
la Grande Histoire”] premier livre du
Kathāsaritsāgara.

kathāvatāra [avatāra] m. lit. incarnation de
la Grande Histoire.

kathāsaritsāgara [sarit-sāgara] m. lit. np.
du Kathāsaritsāgara “Océan des fleuves des
contes”, version de la Br.hatkathā due à Soma-
deva Bhat.t.a ; ce recueil de contes de 24000 vers
a inspiré les Contes des Mille et Une Nuits ; il
contient not. la Vetālapañcavim. śatikā ; il est di-
visé en 18 sections [lambaka] et 124 chapitres
[taram. ga].

kETt kathita [pp. kath] a. m. n. f. kathitā dit,
mentionné, raconté — n. récit.
kd̂ kad [n. ka1] iic. donne un sens péjoratif.

kaccid var. kaccit est-ce que ? peut-être ? n’est-il
pas vrai que ? espérons que.
kaccid dr.s.t. ā est-ce qu’on l’a vue ?
kdMb kadamba m. natu. bot. Nauclea ca-

damba, arbre aux fleurs en globules sphériques
de couleur orange, très parfumées, éclosant à
l’arrivée des pluies ; c’est une rubiacée ; myth.
c’est à un kadamba que Kr.s.n. a suspendit les
vêtements des bouvières [gop̄ı] qui se bai-
gnaient ; le vr.ks.asthala du temple de Mı̄nāks.̄ı-
Sundareśvara est un kadamba ; [Āryabhat.̄ıya]
on compare la Terre à sa fleur | astr. pôle
de l’écliptique | var. kad. amba hist. np. de la
dynastie Kadamba ou Kad. amba qui régna au
Karn. āt.a (345–525) ; elle fut fondée par le roi
Mayūraśarmā — n. multitude, collection, grou-
pement, troupe, troupeau (forme des pluriels).

kadambaka [-ka] n. la fleur du kadamba ; elle
est sacrée à la Déesse, qui en porte une guir-
lande.
kdr kadara m. scie | croc à éléphant | cor,

callosité — n. lait caillé.
kdT̂ kadarth [vn. kadartha] v. [10] pr. (kadar-

thayati) mépriser, tourmenter, traiter durement,
ne faire aucun cas de.
kdT kadartha [kad-artha] m. chose inutile ou

funeste.
kadarth̄ı kr. mépriser.

kadarthana [-na] n. trouble, tourment.
kdy kadarya [kad-arya] a. m. n. f. kadaryā

avare, cupide |méprisable, mauvais ; ignoble.
kdl kadala m. f. kadal̄ı natu. bot. Musa sa-

pientum, bananier plantain ; sa tige est un sym-
bole de fragilité et de grâce.

kadal̄ıpāka [pāka] n. lit. poèsie assez fa-
cile à comprendre (comme la banane est facile
d’accès) ; opp. drāks. āpāka, nārikelapāka.

kadal̄ıphala [phala] n. natu. banane.
kdA kadā [ka1-dā] adv. interr. quand ? ‖ lat.

quando ; slave kogda ; fr. quand.
kadā cana adv. jamais ; quelquefois.
na kadā cana adv. jamais.
kadā cid var. kadāpi adv. quelquefois, parfois ;
une fois, un jour.
na kadā cid adv. jamais.
kadā cid api na adv. jamais.
pūrvam. kadācid adv. il était une fois ; autrefois.
yadā ... kadā ca autant de fois que possible.
kdý � kádru a. m. n. f. kadrū roux, brun ; bronzé,

tanné — f. kadrū myth. np. de Kadrū “la Bru-
ne”, fille de Daks.a (ou Mah. Prajāpati), épouse
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de Kaśyapa et mère des mille dragons [nāga] ;
on la dit aussi fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ;
elle s’opposa à sa sœur Vinatā ; cf. Uccaih. śravā
| soc. récipient à soma (brun).√

kn̂ kan var. kā [relié à kam] v. [4] pr.
(kāyati) pft. (cākana) pft. md. (cake) aor. [5]
(akān̄ıt) véd. être satisfait, apprécier ; accepter,
agréer | briller ; désirer.
kn kana [kan] a. m. n. f. kanā jeune ; petit

(substitué à alpa pour le compar. et le super.).
knk kánaka [kan] n. or — ifc. en or — a. m.

n. f. kanakā doré — f. kanakā myth. “Dorée”,
np. de l’une des 7 langues d’Agni.

kanakagamana [gamana] m. bd. np. de Ka-
nakagamana “Pluie d’or”, buddha mythique
de la 23e vie antérieure [jātaka] de Buddha,
deuxième de notre ère [kalpa] ; une pluie d’or
tomba sur l’Inde à sa naissance ‖ pali Konaga-
mana.

kanakamaya [maya] a. m. n. f. kanakamaȳı
d’or.

kanakamr.ga [mr.ga] m. myth. [Rām.] daim
d’or, en lequel se métamorphosa Mār̄ıca pour
attirer Rāma ; syn. māyāmr.ga, hemamr.ga.

kanakasūtra [sūtra] n. châıne en or.
kanakastambharucira [stambha] m. colonne

d’or.
kanakastambharucira [rucira] a. m. n. f. ka-

nakastambharucirā qui brille avec ses colonnes
d’or.
knt̂ kanat [ppr. kan] a. m. n. f. kanant̄ı

brillant.
kEn	k kanis.ka m. hist. np. du roi Kanis.ka qui

fonda la dynastie Kus.ān. a en Inde du Nord au
1er siècle ; sa capitale était Purus.apura (mod.
Peshawar) ; il fonda l’ère śaka.
kEn¤ kanis.t.ha [super. kana] a. m. n. f.

kanis.t.hā le plus jeune, le cadet ; opp. jyes.t.ha —
f. kanis.t.hā auriculaire.

kanis.t.haka [-ka] a. m. n. f. kanis.t.hikā le plus
petit — f. kanis.t.hikā petit doigt.

kanis.t.haprathama [prathama] a. m. n. f.
kanis.t.haprathamā ayant en premier le plus pe-
tit.
knFyŝ kan̄ıyas [compar. kana] a. m. n. f.

kan̄ıyas̄ı plus jeune, cadet |moindre ; insignifiant
— f. kan̄ıyas̄ı sœur cadette de l’épouse.
k�t kanta [kam-ta] a. m. n. f. heureux.
kE�t kanti [kam-ti] a. m. n. f. heureux.
k�t� kantu [kam-tu] a. m. n. f. heureux — m.

myth. np. de Kantu “Heureux”, épith. de Kāma.
k�TA kanthā f. guenille, chiffon — n. kantha

ifc. ville ‖ lat. cento.
k�d kanda m. n. bulbe, oignon.

k�dr kandara [kam1-dara] n. caverne, ravin.
k�dp kandarpa [kam1-darpa] m. amour ; désir

sexuel | myth. np. de Kandarpa “Désir fou”,
épith. de Kāma.

kandarpaketu [ketu] m. myth. [Hitopadeśa]
np. de Kandarpaketu “Qui a l’amour pour
bannière”, roi des génies célestes [vidyādhara]
il est fils de J̄ımūtaketu.
k�dl kandala n. natu. fleur de la kandal̄ı —

f. kandal̄ı natu. plante à fleurs blanches abon-
dantes.
k�d� k kanduka m. balle (à jouer) ; ballon.

kandukena kr̄ıd. jouer à la balle, au ballon.
kandukakr̄ıd. ā [kr̄ıd. ā] f. jeu de balle, de ballon

| soc. thème iconographique de la jeune femme
jouant à la balle.
k�y kanya [super. kana] a. m. n. f. kanyā le

plus petit ; opp. uttama — f. kanyā jeune fille,
vierge ; femme ; fille ; femelle |astr. signe zodiacal
[rāśi] de la Vierge.
devakanyā jeune déesse.
rājakanyā princesse.

kanyakā [-ka] f. jeune fille.
kanyakubja var. kanyākubja [kubja] n. myth.

np. du Kanyakubja, ancien royaume fondé par
Amāvasu ; cf. Kanyākubja.

kanyakumār̄ı var. kanyākumār̄ı [kumār̄ı] f.
myth. np. de Kanyakumār̄ı ou Kanyākumār̄ı
“Jeune fille”, épith. de Durgā-Pārvat̄ı |géo. ville
de pélerinage du Tamil Nadu, à l’extrême Sud
de l’Inde ; on y vénère Pārvat̄ı (mod. Cap Co-
morin).
k�yA kanyā iic. f. de kanya.
kanyākubja [kubja] n. myth. np. du Kanya-

kubja ou Kanyākubja, ancien royaume fondé
par Amāvasu ; [Rām.] Gādhi, puis son fils
Vísvāmitra, en furent rois — f. kanyākubjā géo.
sa capitale Kanyākubjā, très grande ville sur le
Gange ; elle doit son nom “Fille Bossue” à la
légende du roi Kuśanābha, dont les 100 filles
furent rendues bossues par Vāyu pour n’avoir
pas cédé à ses désirs ; on l’appelle aussi Maho-
dayā ; elle était renommée pour ses parfums et
le savoir de ses brahmanes ; elle fut la capitale
de Yaśovarmā au 8e siècle ; elle fut ensuite l’en-
jeu de luttes entre les Rās.t.rakūt.ās du Deccan,
les Prat̄ıhārās à l’Ouest et les Pālās à l’Est ; elle
fut abandonnée après les raids de Mahmud de
Gazni au 11e siècle ; il n’en reste qu’un immense
champ de ruines près de Kannauj, à 80 km au
nord-ouest de Kanpur.

kanyākumār̄ı [kumār̄ı] f. cf. kanyakumār̄ı.
kanyāratna [ratna] n. [“un bijou de fille”] jo-

lie fille, beauté.
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kpV kapat.a m. n. tromperie, fraude — abl.
kapat.āt ifc. sous les apparences de.

kapat.aprabandha [prabandha] m. fraudes en
série ; machination, conspiration.
kpd kaparda m. coquille, coquillage ; not. zoo.

Cypraea moneta, dont le coquillage est utilisé
comme monnaie ‖ ang. cauri.

kapardin [-in] m. myth. np. de Kapard̄ı,
épith. de Śiva “aux Cheveux nattés en spirale”.
kpAV kapāt.a m. vantail ; porte (de temple, de

ville).
kpAl kapāla m. n. coupe, bol, écuelle ; écuelle

à aumônes ; couvercle | crâne, tête — n. coquille
d’œuf — f. kapāl̄ı soc. calotte crânienne utilisée
comme bol d’aumônes par un ascète ‖ lat. ca-
put ; fr. cap.

kapālakuhara [kuhara] n. cavité palatale ; cf.
khecar̄ımudrā.

kapālabhāt̄ı [bhāti] f. phil. [yoga] exercice al-
ternant souffle et rétention du souffle ; exhala-
tion forcée par à-coups.

kapālavrata [vrata] n. soc. [“vœu du crâne”]
comportement transgressif d’ascètes shiväıstes
se vêtant d’os et autres impuretés, accompagnés
d’un chien noir, et consommant de l’alcool en
excès.

kapālin [-in] m. myth. np. de Kapāl̄ı “Por-
teur de crâne”, aspect de Rudra, l’un des 11
souffles divins [marut] | myth. Śiva en ascète
mendiant l’aumône avec une calotte crânienne
— f. kapālin̄ı myth. np. de Kapālin̄ı, épith. de
Kāl̄ı “Qui porte la guirlande de crânes”.

kapāleśvāra [̄ı́svara] m. géo. np. du temple
de Kapāleśvāra, situé à mod. Mylapore, au sud
de Chennai ; myth. son liṅga y fut établi par
Brahmā pour se repentir après que Śiva lui
ait coupé sa 5 ème tête ; le temple d’origine
fut construit par les Pallavās au 7e siècle, puis
détruit par les portugais ; le temple actuel date
du 16e siècle ; il est le siège de nombreux festi-
vals.
kEp kaṕı m. singe |myth. np. de Kapi, un r.s. i

parmi les aṅgirasas — f. var. kap̄ı singe femelle
‖ gr. κηπoς ; ang. ape.

kapikacchu [kacchu] f. natu. bot. Mucuna
pruriens, pois mascate ; syn. ātmaguptā |
kapikacchū id.

kapittha [stha] m. natu. bot. Feronia ele-
phantum ou bot. Limonia acidissima, arbre
t.aṅka “où les singes se perchent” ; il peut at-
teindre 8 m ; son tronc est couvert d’épines ;
on utilise sa résine comme vernis, et son écorce
comme cosmétique [elavālu] ; son fruit, de 5 à 9
cm de diamètre, a une écorce très dure ; on en

mange la pulpe, dont on fait aussi sirop, gelée
et sorbet ; il est utilisé en médecine ; il guérit
de l’impuissance, et redonna à Varun. a sa viri-
lité perdue ; syn. t.aṅka — n. son fruit la pomme
d’éléphant ; sa pulpe brune, comestible, est as-
tringente [grāhiphala].

kapitthaka [-ka] m. natu. bot. Feronia ele-
phantum — n. son fruit la pomme d’éléphant.

kapisura [sura] m. myth. np. de Kapisura,
épith. de Hanumān le “Dieu-singe”.
kEpl kapilá [kapi-la] a. m. n. f. kapilā brun,

rougeâtre, roux [“de la couleur des singes”] —
m. la couleur brun ; animal brun | myth. np.
du r.s. i Kapila “le Roux” ; il tua les 60000 fils
du roi Sagara pour avoir troublé sa méditation ;
il est considéré comme fondateur du systême
sām. khya ; on dit qu’il fut une manifestation de
Vis.n. u.

kapilavastu [vastu] n. géo. np. de Kapila-
vastu, ville natale du Buddha, au sud du Népal.
kEpf kapísá [relié à kapila] a. m. n. f. kapísā

brun, rougeâtre, roux [“de la couleur des singes”]
— m. la couleur brune — n. sorte de rhum — f.
kapísā var. kapís̄ı id.
kp� QCl kapúcchala [ka1-puccha-la] n. touffe

de cheveux pendant derrière la tête.
kpot kapóta m. pigeon, colombe — f. kapot̄ı

pigeon femelle.
varam adya kapotah. śvo mayūrāt [Nı̄tivākya-
mr.ta] [“Mieux vaut un pigeon aujourd’hui qu’un
paon demain”] Un bon tiens vaut mieux que
deux tu l’auras.
kpol kapola m. joue.
kE=PZ kapphin. a m. bd. np. du roi (my-

thique) du Kapphin. a du Kaśmı̄ra ; le
Kapphin. ābhyudaya relate sa guerre contre
le roi Prasenajit2, et sa conversion par le
Buddha en personne.

kapphin. ābhyudaya [abhyudaya] m. lit. np.
du mahākāvya Kapphin. ābhyudaya “Triomphe
du roi Kapphin. a”, poème bouddhiste de Bhat.t.a
Śivasvāmı̄ (Kaśmı̄ra, 9e siècle).
kP kapha m. le phlegme, l’une des trois hu-

meurs [tridos.a] ; syn. khat.a, śles.man.
kb�D kábandha m. n. barrique ; récipient ven-

tru | tronc humain décapité | gros nuage, not.
au coucher du soleil — m. myth. [Rām.] np.
du dānava Kabandha “Tronc” ; né Vísvāvasu
comme fils d’un roi des gandharvās, c’était un
géant d’une beauté prodigieuse, et Brahmā lui
avait prédit longue vie ; plein d’orgueil, il provo-
qua Indra au combat, et reçut de ce dernier un
coup lui enfonçant la tête et les jambes dans le
corps ; il avait de très longs bras, et sur le ventre
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une grosse bouche affamée et un œil unique qui
lançait des flammes ; il épouvantait les mondes
et dévorait les voyageurs ; il captura Rāma et
Laks.man. a en exil dans la forêt, mais ceux-ci
lui tranchèrent les bras, et il leur expliqua sa
malédiction ; il ne pouvait retrouver sa forme
divine qu’après avoir été tué par eux et brûlé
avec les rites ; il retrouva ainsi sa splendeur, et
remercia Rāma en lui conseillant de se faire un
ami de Sugr̄ıva.√

km̂ kam pft. (cakame) pp. (kāntá) pf.
(ni) désirer, aimer, être amoureux de — ca.
md. (kāmayate) ca. (kāmayati) id. | inspirer de
l’amour | faire aimer.
kāmaye dātum je souhaite donner.
km̂ kam1 [acc. ka2] iic.
km�Xl� kaman. d. alu m. n. pot à eau utilisé par

les ascètes.
kml kámala [kam-ala] a. m. n. f. kāmalā

rose pâle — m. n. natu. bot. Nelumbium spe-
ciosum, lotus rose — f. kamalā phil. [tantr.]
np. de Kamalā “Lotus”, l’une des 10 puissances
[mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] ; on l’appelle
aussi Siddhilaks.mı̄.

kamalāks.a [aks.a] a. m. n. f. kamalāks. ā qui a
des yeux de lotus ; se dit not. de Kr.s.n. a — m.
myth. np. de Kamalāks.a “aux Yeux de lotus”,
fils de Tāraka ; cf. Tripura.

kamalāb̄ıja [b̄ıja] n. phil. [tantra] b̄ıjamantra
‘́sr̄ım. ’ d’évocation de Sarasvat̄ı.√

kMp̂ kamp v. [1] pr. md. (kámpate) pft.
(cakampé) pp. (kampitá) inf. (kámpitum) abs.
(-kampya) pf. (anu, abhi, vi) trembler | être ef-
frayé — ca. (kampayati) agiter.
kMp kampa [kamp] m. tremblement, agitation

| peur.
kampavāta [vāta] m. maladie de Parkinson ;

cf. ātmaguptā.
kMpn kampana [kamp-ana] a. m. n. f. kam-

panā tremblant, instable | qui fait trembler ; qui
secoue.
kEMpt kampita [pp. kamp] a. m. n. f. kampitā

tremblant.
kEMpl kampila m. myth. np. du sage [r.s. i]

Kampila ; son ermitage se trouvait à Kāmpilya.
kM=y kampya [pfp. [1] kamp] a. m. n. f.

kampyā à secouer ; à écarter, à chasser.
kMbl kambalá m. n. couverture ou étoffe de

laine.
kMb� kambu m. coquille, coquillage, conque |

bracelet de coquillage.
kambukan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f.

kambukan. t.h̄ı qui a le cou plissé comme
une conque ; syn. kambugr̄ıva.

kambugr̄ıva [gr̄ıvā] a. m. n. f. kambugr̄ıvā
qui a le cou plissé comme une conque ; syn.
kambukan. t.ha — m. natu. tortue.
buddhimān n̄ıtimān vāgmı̄ śr̄ımān
śatrunibarhan. ah. vipulām. sah. mahābāhuh.
kambugr̄ıvah. mahāhanuh. ca [Rām.] (Rāma)
est intelligent, sagace, éloquent, glorieux, il
extermine ses ennemis ; il a de larges épaules,
des bras puissants, sa nuque est musclée à l’égal
d’une conque, et sa mâchoire puissante.

kamboja [ja] m. pl. géo. véd. clan royal
[ks.atriya] Kamboja des śakās ; pays et peuple
de l’extrême nord-ouest de l’Inde, au nord du
Gandhāra | leur roi |cheval ou éléphant du pays.
kyAD� kayādhu [kravyād] f. myth. np. de

Kayādhu “Vampire”, épouse de Hiran. yakaśipu.
kr kará1 [kr.1] agt. m. f. kar̄ı ifc. qui fait, qui

agit, qui produit, qui cause, qui donne | main ;
trompe (de l’éléphant) ; pinces (du crabe) |rayon
de lumière ‖ lat. cerus.

karatala [tala] m. paume de la main.
karatal̄ı kr. prendre dans la paume de sa main.

karatalatāla [tāla] m. fait de taper dans ses
mains en rythme.

karatāla [tāla] m. cymbale — n. fait de battre
la mesure en frappant dans ses mains — f. ka-
ratāl̄ı cymbale.

karatālaka [-ka] n. cymbale — f. karatālikā
frappe des mains en rythme.

karada1 [da] a. m. n. f. karadā1 qui donne la
main.

karanyāsa [nyāsa] m. phil. [tantr.] transfert
du pouvoir d’un mantra sur la main ou sur le
corps par geste rituel.

karavāri [vāri] n. eau versée de la main.
karav̄ıra [v̄ıra] m. natu. bot. Nerium odorum,

laurier-rose ; cf. vadhyamālā |myth. formule ma-
gique pour rappeler une arme céleste — n. natu.
fleur du laurier-rose.

karav̄ırapura [pura] n. myth. np. de la
ville de Karav̄ırapura où Laks.mı̄ se réfugia,
mécontente que Bhr.gu ait frappé Vis.n. u à l’en-
droit du Śr̄ıvatsa où elle aimait reposer ; [HV.]
Kr.s.n. a et Balarāma s’y réfugièrent, poursuivis
par Jarāsandha ; ils y rencontrèrent Paraśurāma
| géo. on l’identifie à la mod. Kolhāpūra au
sud-ouest du Mahārās.t.ra, qui possède un grand
temple de Mahālaks.mı̄.
kr kara2 [kr̄. ] m. tribut, péage, impôt, taxe.
karada2 [da] a. m. n. f. karadā2 qui paye

l’impôt.
krV karat.a [kara1] m. tempe de l’éléphant

|corbeau |homme impie |pl. géo. nom du peuple
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des karat.ās ; sa dynastie royale — f. karat. ā
tempe de l’éléphant — f. karat. ı̄ corbeau.

karat.aka [-ka] m. corbeau | lit. [PT.] np.
du chacal Karat.aka, conseiller du roi-lion
Piṅgalaka1 avec son frère Damanaka.
krEVn̂ karat.in [karat.a-in] m. éléphant — f.

karat.in̄ı éléphante.
krZ káran. a [kara1-na] a. m. n. f. karan. ı̄ qui

fait, qui cause ; effectif, efficace — m. agent ;
artisan ; scribe — n. fait, accomplissement,
exécution, acte | instrument, moyen ; charme,
incantation | muscle, tendon ; organe | gram.
[Pān. ini] rôle thématique [kāraka] s’exprimant
en gén. à l’instrumental de cause effective prin-
cipale [sādhakatama] de l’action | soc. caste
mélangée ; not. fils de père ks.atriya et de mère
vaísya | pl. karan. ās astr. subdivisions du temps
correspondant à 1/2 jour lunaire [tithi] ; il y en
a 11 ; les 7 premiers sont dans l’ordre : bava
ou vava, balava ou valava, kaulava ou kaulaba,
taitila, gara, van. ija et vis.t. i ; ils sont dits mo-
biles [adhruva] et se répètent 8 fois à partir de
la première moitié du jour de nouvelle lune ;
les 4 derniers sont dits fixes [dhruva] et rem-
plissent le reste du mois lunaire : kim. tughna ou
kim. stughna, śakuni, nāga et catus.pada ; on ob-
tient bien ainsi 7×8+4 = 2×30 demi-jours dans
un mois lunaire de 30 jours.
karan. ena var. karan. āt prép. à cause de.
krZ(v karan. atva [karan. a-tva] n. causalité.
krZFy karan. ı̄ya [pfp. [2] kr.1] a. m. n. f.

karan. ı̄yā devant être fait, devant être accompli ;
à faire.
kr�X karan. d. a m. n. f. karan. d. ı̄ panier, cor-

beille en osier.
karan. d. aka [-ka] m. n. f. karan. d. ikā petite

bôıte en osier (not. contenant une amulette).
dos.akaran. d. ikā phil. [“panier des fautes”] péché
originel dû au karma individuel.
pus.pakaran. d. ikā phil. [“corbeille de fleurs”] jar-
din d’Eden de l’innocence originelle.

karan. d. avyūha [vyūha] m. arrangement en
panier | lit. exposé conceptuel.
krB karabha [kara1-bha] m. jeune chameau

| trompe ; jeune éléphant.
krMB karambhá m. gruau, bouillie ; not.

bouillie donnée en offrande à Pūs.ā.
krAl karāla a. m. n. f. karālā qui baille, qui

est grand ouvert (not. blessure) |qui a la gueule
ouverte ; effrayant — f. karāl̄ı myth. np. de l’une
des 7 langues d’Agni.
kErn̂ karin [kara1-in] m. [nom. kar̄ı] éléphant

[“qui a une trompe”] — f. karin. ı̄ éléphante.
kEr	Z� karis.n. u [kr.1] ifc. m. f. qui fait.

kEr	y karis.ya [karis.yat] a. m. n. f. karis.yā qui
va être accompli.
kEr	yt̂ karis.yat [pfu. kr.1] a. m. n. f. karis.yat̄ı

qui va faire.
krFr kar̄ıra m. n. pousse de bambou — m.

pot à eau | natu. bot. Capparis aphylla, buisson
épineux du désert dont se nourrissent les cha-
meaux ; sa racine a des vertus médicinales — n.
natu. son fruit, un câpre.
krFq kar̄ıs.a m. n. fumier ; bouse de vache

séchée.
kzẐ karun. [vn. karun. ā] v. [10] pr. md.

(karun. āyate) éprouver de la compassion.
kzZ karún. a a. m. n. f. karún. ā lamentable, pi-

teux ; mélancolique, triste ; pitoyable, touchant
— m. phil. le pathétique, un des 9 modes ar-
tistiques [rasa] ; on lui associe la couleur cendre
et la divinité Yama — f. karun. ā pitié, compas-
sion |phil. la compassion, une des quatre qualités
morales [brahmavihāra].

karun. apara [para] a. m. n. f. karun. aparā
plein de compassion.

karun. asāgara [sāgara] m. myth. np. de
Karun. asāgara “Océan de compassion”, un
épith. de Rāma.

karun. āpara [para] a. m. n. f. karun. āparā
compatissant ; gentil.

karun. in [-in] a. m. n. f. karun. in̄ı pitoyable.
k!q karūs.a m. géo. [Mah.] nom d’un pays et

d’un peuple | pl. karūs. ās ses habitants.
kk karká [kr.1] a. m. n. f. kark̄ı blanc ; ex-

cellent — m. crabe ; syn. karkat.a | joyau — f.
kark̄ı natu. crabe femelle.
kkV karkat.a [karka] m. natu. zoo. crabe ;

écrevisse | astr. signe zodiacal [rāśi] du Can-
cer — f. karkat. ı̄ natu. crabe femelle | myth.
np. de l’ogresse [rāks.as̄ı] Karkat.̄ı “Cancer” ;
elle vivait dans l’Himālaya où elle ne trouvait
à se nourrir, et elle implora Brahmā par de
longues austérités ; celui-ci lui accorda finale-
ment un vœu ; elle souhaita devenir aussi mince
qu’une aiguille [sūc̄ı] pour s’introduire comme
maladie et tuer les gens ; Brahmā lui accorda
d’être Vis.ūc̄ıkā, vibrillon du choléra, et d’infec-
ter les gens qui ont une mauvaise hygiène et les
méchants, mais d’épargner les braves gens ; il
lui donna aussi un mantra de guérison ; après
avoir tué des malades innombrables, elle s’en fa-
tigua et regretta son destin d’origine ; après de
nombreuses nouvelles pénitences elle réussit à
persuader Brahmā de lui rendre sa forme origi-
nelle ; il l’autorisa à parcourir le monde pour y
manger les gens de mauvaise vie ; elle entra dans
une forêt, où elle rencontra le Roi des forestiers
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et son ministre ; le Roi accepta de répondre à ses
questions, et par ses réponses la fit progresser
spirituellement dans la connaissance du brah-
man ; il lui proposa de venir à sa cour, de prendre
les condamnés à mort, et de les emporter dans
l’Himālaya pour les dévorer |natu. bot. Cucumis
utilissimus, courge ; son fruit est le concombre ;
syn. urvāru ‖ gr. καρκινoς ; lat. cancer.

karkat.aka [-ka] m. f. karkat.ak̄ı crabe ;
écrevisse.
kkf karkaśa [karka] a. m. n. f. karkaśā dur,

âpre, rude — m. épée, cimeterre.
kk�tn karketana [karka] m. chrysobéryl.
kkoV karkot.a m. myth. np. de Karkot.a, nāga

du Pātāla ; cf. Kārkot.a.
karkot.aka [-ka] m. myth. [Mah.] np. du nāga

Karkot.aka ; il fut maudit par Nārada pour
l’avoir trompé, et devait demeurer dans le feu ;
il en fut délivré par le roi Nala perdu dans la
forêt après avoir quitté Damayant̄ı ; sur sa pro-
messe d’aide, celui-ci l’enleva du feu lorsqu’il se
réduisit à la dimension d’un pouce ; au dixième
pas, Karkot.aka mordit Nala qui devint difforme
avec des petits bras et un corps bleu ; Karkot.aka
le rassura, lui donna une écharpe merveilleuse
lui permettant de retrouver son apparence nor-
male, lui dit qu’il devait se présenter au roi
R. tuparn. a comme expert de chevaux sous le nom
de Bāhuka, et qu’il devait échanger son exper-
tise contre la science du roi aux dés ; alors il
retrouverait sa famille.
kẐ karn. [vn. karn. a] v. [10] pr. (karn. ayati) pf.

(ā) percer, creuser.
kZ kárn. a m. oreille | gouvernail | math. hy-

pothénuse d’un triangle | myth. [Mah.] np. de
Karn. a “Oreille (d’or)”, frère âıné secret des
pān. d. avās, fils de Kunt̄ı et du dieu Sūrya, élevé
en secret par le sūta2 Adhiratha et Rādhā1 ;
sa naissance divine étant ignorée, on l’appe-
lait Sauti ; héros au grand cœur des kauravās,
il est impétueux et vantard ; il était invin-
cible avec sa cuirasse [kavaca] et ses boucles
d’oreille [kun. d. ala] d’or qu’il avait de naissance ;
il possédait l’arc Vijaya4 que Vísvakarmā avait
fait pour Indra, et que Jāmadagnya lui avait
donné [bhārgava] lorsqu’il lui rendit visite sur
le Mont Mahendra1 pour apprendre la science
des armes ; il y fut maudit par un brahmane
pour avoir tué le veau de sa vache par acci-
dent, et condamné à mourir au combat, la roue
de son char enlisée ; il rejoignit Duryodhana, et
l’aida à commettre le rapt de son épouse ; il
succéda à Dron. a comme commandant en chef
des kauravās ; il était possédé par l’asura Na-

raka ; il est aussi Mahādān̄ı, celui qui donne
tout ce qu’il possède ; il donna ainsi ses attri-
buts à Indra, bien qu’il sache devoir en mourir ;
il tua le monstre Ghat.otkaca, mais dut pour ce
faire utiliser l’arme magique [brahmāstra] que
lui avait donné Jāmadagnya, et qu’il destinait
à Arjuna ; son cocher était le roi Śalya avec
qui il se disputa ; lors de son combat avec Ar-
juna conduit par Kr.s.n. a, la roue de son chariot
s’enlisa dans la boue, et Arjuna le tua avec la
flèche magique Añjalika ; Vr.s.asena est son fils ;
cf. Rādheya, Vaikartana — f. karn. ı̄ myth. [Mah.]
np. de Karn. ı̄, épouse d’Ugrasena.

karn. aka [-ka] m. poignée (sur le côté d’un
ustensile) — f. cf. karn. ikā.

karn. ajāpa [jāpa] m. chuchottement à l’oreille
|médisance, calomnie.

karn. adhāra [dhāra] m. [“qui tient le gouver-
nail”] timonier, pilote.

karn. apattrabhaṅga [pattrabhaṅga] m. l’or-
nement et le parfum des oreilles, l’un des 64 arts
[kalā].

karn. aparvan [parvan] n. lit. 8e livre du Mah.,
“de Karn. a”.

karn. abhāra [bhāra] n. lit. np. du Karn. abhāra
“Karn. a subissant son destin”, drame en un acte
de Bhāsa, basé sur le Mah. ; il évoque le vol par
Indra de l’armure de Karn. a avant son combat
avec Arjuna, fin d’accomplir la malédiction de
Paraśurāma.

karn. ābharan. a [ābharan. a] n. ornement
d’oreille.

karn. āvatam. sa [avatam. sa] n. boucle d’oreille.
kZAV karn. āt.a m. géo. nom du pays Karn. āt.a

(mod. Karn. āt.aka) dans le Deccan ; sa capitale
était Vijayanāgara | pl. karn. āt. ās ses habitants.

karn. āt.aka [-ka] m. géo. le Karn. āt.aka.
kEZk karn. ika [karn. a-ika] a. m. n. f. karn. ikā

muni d’oreilles ; avec de grandes oreilles | à la
barre — m. barreur — m. n. péricarpe (not. d’un
lotus) — n. sorte de flèche (à pointe en forme
d’oreille).
kEZkAr karn. ikāra [karn. a-kāra] m. natu. bot.

Pterospermum acerifolium, grand arbre du sud
de l’Himālaya.
kEZn̂ karn. in [karn. a-in] agt. m. f. karn. in̄ı qui a

des oreilles ou des appendices en forme d’oreille ;
qui porte une boucle d’oreille.
kZ� karn. e [loc. karn. a] iic.
karn. ejapa [japa] a. m. n. f. karn. ejapā

dénonciateur.
kt kartá [kr.t1] m. tranchée, fossé.
ktn kartana [kr.t1] n. fait de couper, excision

— f. kartan̄ı ciseaux.
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ktEr kartari [kr.t1] f. ciseaux, couteau, coute-
las ; instrument coupant | var. kartar̄ı id.

kartarikā [-ka] f. id.
kt&y kartavya [pfp. [3] kr.1] a. m. n. f. kar-

tavyā devant être fait, devant être accompli ; à
faire — n. devoir, obligation, tâche.
mayā kartavyam c’est mon devoir, il faut que je
le fasse.

kartavyatā [-tā] f. fait d’être à faire.
kartavyatām brūhi dis moi ce que je dois faire.
kt� kartr. [kr.1-tr. ] a. m. n. f. kartr̄ı [sg. nom.

kartā ; acc. kartāram] qui fait, qui agit, actif ;
créateur, auteur | soc. prêtre officiant | gram.
rôle thématique [kāraka] d’agent (nominatif en
voix active ou instrumental en voix passive) —
f. kartr̄ı créatrice.
kartāsmi je dois faire, je vais faire.
kartā il va faire.
śraddham. kartā qui exécute le rite funèbre.

kartr.ka [-ka] ifc. agt. m. f. kartr.kā id.
kartr.tā [-tā] f. gram. fait d’être l’agent d’une

action.
kartr.tva [-tva] n. gram. fait d’être l’agent

d’une action | statut d’être un acteur ou auteur
d’une action.

kartr.stha [stha] a. m. n. f. kartr.sthā gram.
qui réside dans l’agent.

kartr.sthakriya [kriyā] a. m. n. f.
kartr.sthakriyā gram. se dit d’une racine
dont l’action est située seulement dans l’agent ;
opp. karmasthakriya.
kpV karpat.a n. guenille.
kpr karpara [relié à kapāla] m. tasse, bol,

coupe | crâne | carapace de tortue.
kpAs karpāsa m. n. natu. bot. Gossypium

herbaceum, coton ‖ gr. καρπασoς ; lat. carba-
sus.
kp�r karpūra [kr.p] m. n. camphre (plante

et résine) — f. karpūrā myth. [tantr.] np. de
Karpūrā, Déesse Camphre ‖ ang. camphor ; fr.
camphre.

karpūrastotra [stotra] n. lit. np. du
Karpūrastotra ; cf. Karpūrādistotra.
kp�rA karpūrā iic. f. de karpūra.
karpūrādistotra [ādistotra] n. lit. np. du

Karpūrādistotra “Hymne fondamental à la
Déesse Camphre”, poème en sanskrit élégant
composé par un lettré anonyme bengali du
17e siècle ; il décrit des pratiques tantriques
extrêmes.
kb�r karbura a. m. n. f. karburā bigarré, ba-

riolé | violet.
km karma iic. pour karman.

karmakara [kara1] a. m. n. f. karmakar̄ı soc.
travailleur libre, ouvrier salarié, artisan.

karmakartr. [kartr. ] m. gram. rôle thématique
[kāraka] d’agent d’un précédent objet, aussi ap-
pelé usage intransitif-réfléchi.

karmakān. d. a [kān. d. a] n. lit. section du Veda
ayant trait aux rites sacrificiels | lit. ensemble
des 12 chapitres principaux du Mı̄mām. sāsūtra,
par opp. aux 4 chapitres suppléments du
Sam. kars.akān.d. a.

karmadhāraya [dhāra-ya] m. gram. [“qui
porte le rôle”] composé appositionnel ou descrip-
tif, où le premier mot est un attribut du second
(séparément, ils se déclineraient pareillement) ;
lorsque le 1er terme est un nom de nombre, le
composé est appelé dvigu.

karmapravacan̄ıya [pravacan̄ıya] a. m. n.
f. karmapravacan̄ıyā gram. qui sert à expri-
mer l’acte ; utilisé par Pān. ini pour décrire les
prépositions.

karmaphala [phala] n. [“fruit de l’action”]
résultat ou conséquence d’un acte ; récompense
| phil. conséquences de l’action ; on distingue
les conséquences immédiates [prārabdha], po-
tentielles [sam. cita], et futures [āgāmika] | natu.
fruit carambole ; cf. karmaraṅga.

karmamāsa [māsa] m. calendrier de 30 jours.
karmamı̄mām. sā [mı̄mām. sā] f. phil.

[“examen de l’action”] doctrine philoso-
phique pūrvamı̄mām. sā de Jaimini, exégèse du
Veda et explication du rituel védique.

karmamı̄mām. sādarśana [darśana] n. lit. np.
du Karmamı̄mām. sādarśana, œuvre phil. at-
tribuée à Jaimini en 12 chapitres, aussi appelé
Mı̄mām. sāsūtra ; Śabara1 Svāmı̄ en fit le com-
mentaire ; il est complété par les 4 chapitres du
Sam. kars.akān.d. a.

karmayoga [yoga] m. phil. réalisation spiri-
tuelle par la voie de l’action ; cette discipline de
l’action fut prêchée par Kr.s.n. a dans la Bhaga-
vadḡıtā ; cf. sādr. śya, sādharmya.

karmaraṅga [raṅga] m. natu. bot. Averrhoa
carambola, arbre carambole ; son fruit, comes-
tible, s’appelle karmaphala.

karmavacana [vacana] n. bd. rituel.
karmavajra [vajra] a. m. n. f. karmavajrā

[“dont l’arme est le travail”] se dit des śūdrās.
karmavaśa [vaśa] m. phil. influence des actes

passés — a. m. n. f. karmavaśā qui est soumis à
cette influence.

karmavibhaṅga [vibhaṅga] m. phil.
libération des liens du karma | lit. np. d’un
ouvrage bd.

karmaśobhā [́sobhā] f. chef d’œuvre.
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karmastha [stha] a. m. n. f. karmasthā gram.
qui réside dans l’objet.

karmasthakriya [kriyā] a. m. n. f. karmas-
thakriyā gram. se dit d’une racine dont l’action
est située dans l’objet (et non seulement dans
l’agent) ; opp. kartr.sthakriya.

karmānus.t.hāna [anus.t.hāna] n. soc. pratique
de ses devoirs ; exécution des rites prescrits par
sa caste.

karmānus.t.hānin [-in] agt. m. f.
karmānus.t.hānin̄ı soc. qui pratique son de-
voir, qui exécute les rites prescrits.

karmānta [anta] m. accomplissement d’une
action | travail, action ; conduite.

karmendriya [indriya] m. phil. [sām. khya]
l’une des 5 facultés d’action : vāc la voix (faculté
de parole), pān. i la main (faculté de préhension),
pāda le pied (faculté de marche), upastha l’or-
gane génital (faculté de copulation) et pāyu
l’anus (faculté d’excrétion).
kmk karmaka [karma-ka] ifc. a. m. n. f. kar-

mikā actif.
kmn̂ kárman [kr.1-man] m. n. [sg. nom.

karmā ; acc. karmānam ; i. karmanā ; en comp.
karma] acte, action, œuvre ; fait, exécution,
opération ; cérémonie, sacrifice | ouvrage ; occu-
pation, métier ; destin |fonction individuelle, de-
voir de sa caste | phil. accumulation de mérites
et de fautes au cours des existences passées ;
rétribution de conduite passée ; destinée | Acte
suprême, Œuvre sainte |pratique (opp. théorie) ;
syn. prayoga | gram. le rôle thématique [kāraka]
d’objet ou de but (indiqué par l’accusatif en
voix active, le nominatif en voix passive, ou le
génitif d’un nom d’action) ; on distingue l’ob-
jet créé [nirvartya], l’objet transformé [vikārya],
l’objet visé [prāpya] et l’objet écarté [an̄ıpsita]
| phil. [vaíses. ika] la catégorie [padārtha] des ac-
tivités ; la tradition en donne 5 : utks.epan. a
l’élévation, avaks.epan. a l’abaissement, ākuñcana
la contraction, prasāran. a l’expansion et gamana
le déplacement — n. karma ifc. exécution de ;
destin de ‖ pali kamma.
karman. i prayoga gram. emploi au passif.
kmvt̂ karmavat [karma-vat] a. m. n. f. kar-

mavat̄ı occupé de son travail ; employé comme
travailleur.
kEmk karmika [karman] a. m. n. f. karmikā

actif, qui agit.
kEmn̂ karmin [karman] a. m. n. f. karmin̄ı ac-

tif, agissant ; occupé, au travail.
kMm karmma forme géminée de karma.
kq̂ kars. [ca. kr.s. ] v. [10] pr. (kars.ayati) ex-

traire, arracher ; tourmenter.

kq kars.a [kr.s. ] m. fait de tirer, de trâıner, d’ar-
racher | agriculture — m. n. poids d’or ou d’ar-
gent (une pièce d’or, environ 25 g) ; il y en a 4
dans un pala ; syn. suvarn. a.
kqZ kars.an. a [kars.a-na] n. fait de tirer, de

trâıner ; fait de tourmenter | labourage, culture ;
champ cultivé | soc. agriculture ; c’est un moyen
de subsistance non convenable pour un brah-
mane [s.at.karman].√

kl̂ kal v. [10] pr. (kaláyati) pr. md. (ka-
layate) pp. (kalita) pf. (sam) inciter ; exciter ;
porter | faire, accomplir ; émettre (un son), mur-
murer | considérer, observer, remarquer ; comp-
ter, mesurer ; croire.
mūrchām. kal s’évanouir.
culukam. jalasya kal boire une gorgée d’eau.
kl kala [kal] a. m. n. f. kalā1 rauque, indis-

tinct, faible | inarticulé, bas ; doux, mélodieux
(voix).

kalamūka [mūka] a. m. n. f. kalamūkā sourd-
muet.

kalaham. sa [ham. sa] m. f. kalaham. s̄ı natu.
zoo. Anser anser, oie.
kl¬̂ kalaṅk [vn. kalaṅka] v. [10] pr.

(kalaṅkayati) pp. (kalaṅkita) tacher ; diffamer.
kl¬ kalaṅka [kal-aṅka] m. tache ; marque ;

marque de rouille |marque d’infamie, blâme.
klE¬t kalaṅkita [pp. kalaṅk] a. m. n. f.

kalaṅkitā taché ; diffamé.
klc� Er kalacuri m. hist. np. de la dynas-

tie Kalacuri ou Kalacūri ; leur capitale était
Māhis.mat̄ı ; cf. Kr.s.n. arāja.
kl/ kalatra n. femme, épouse | femelle ;

croupe ; vagin | citadelle.
klB kalabha [relié à karabha] m. jeune

éléphant (de moins de 30 ans).
kalabhaka [-ka] m. éléphanteau
klm kalama [kal] m. riz récolté en hiver

| calame, plume en roseau | soc. np. du clan
ks.atriya Kalama du pays Kosala, à l’époque de
Bimbisāra ; ses membres habitaient la ville de
Keśaputra ; bd. Buddha, qui y fit un sermon,
leur enseigna de se méfier des dogmes établis,
des écritures, des traditions et des idées reçues
‖ gr. καλαµoς ; lat. calamus.
klEv¬ kalaviṅka m. moineau | coucou.
klf kalaśa m. n. vase, pot, coupe, cruche ;

syn. kumbha |baratte |jn. symbole sacré du pot à
eau associé à deux yeux divins ; cf. as.t.amaṅgala
| arch. pinacle d’un temple (en forme de vase)
| var. kalasa id. — f. kalaś̄ı pot à eau, jarre ;
baratte | var. kalaśi id. ‖ gr. καλιξ ; lat. calix ;
fr. calice.
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klh kalaha m. dispute, querelle ; rixe, com-
bat | tromperie ; mensonge.
klA kalā f. petite partie d’un tout, por-

tion, élément, atome ; seizième partie | not.
seizième partie du cercle lunaire, cf. candrakalā
| unité de temps (approx. 1 mn) | astr. 1
degré d’arc (not. du zodiaque) | gram. temps
d’une syllabe en prosodie | phil. atome de
matière | phil. [ChU.] quartier d’une des quatre
quadripartitions [pāda] du brahman | phil.
seizième partie de la manifestation divine
complète [pūrn. āvatāra] | l’un des 64 arts ; syn.
aṅgavidyā ; le Kāmasūtra énumère : le chant
[ḡıta], la musique [vādya], la danse [nr.tya] et le
théâtre [nāt.ya], le dessin [ālekhya], l’ornement
du visage par un tilaka [víses.akacchedya],
l’ornement d’un temple en grains de
riz et fleurs [tan. d. ulakusumavalivikāra],
l’arrangement de jonchées de fleurs
[pus.pāstaran. a], la coloration des dents et
des vêtements [daśanavasanāṅgarāga], la
confection de mosäıques en pierres précieuses
[man. ibhūmikākarma], l’arrangement du lit
[́sayanaracana], la musique avec un pot rem-
pli d’eau [udakavādya], le jeu dans l’eau
[udakāghāta], les diverses [citra] sortes de
yoga magique, la confection des guirlandes
[mālyagrathanavikalpa], l’arrangement de
diadèmes [́sekharāp̄ıd. ayojana], l’art de la toi-
lette [nepathyaprayoga], l’ornement des oreilles
[karn. apattrabhaṅga], l’art du parfum et des
cosmétqiues [gandhayukti], l’art de la parure
[bhūs.an. ayojana], l’illusionnisme [aindrajāla],
la magie érotique [kaucumārayoga], la presti-
digitation [hastalāghava], l’art de préparer les
mets [vicitraśākayūs.abhaks.yavikārakriyā],
l’art de préparer les boissons
[pānakarasarāgāsavayojana], les travaux
de couture [sūc̄ıvānakarmān. i], les jeux
de ficelle [sūtrakr̄ıd. ā], le luth et le tam-
bourin [v̄ın. ād. amaruvādyāni], l’art de la
devinette [prahelikā], l’art de réciter les
vers à rebours [pratimālā], le jeu de mots
[durvācakayoga], la récitation en lecture
[pustakavācana], le théâtre et les contes
[nāt.akākhyāyikādarśana], le jeu de complétion
de poèmes [kāvyasamasyāpūran. a], le tressage
d’étoffes et de joncs [pat.t. ikāvetravān. avikalpa],
les travaux de filage [tarkukarmān. i], la me-
nuiserie [taks.an. a], l’architecture [vāstuvidyā],
la connaissance des monnaies et des pierres
précieuses [rūpyaratnapar̄ıks. ā], la métallurgie
et l’alchimie [dhātuvāda], la connaissance des
gemmes [man. irāgākarajñāna], l’horticulture

[vr.ks. āyurvedayoga], l’organisation de combat
d’animaux [mes.akukkut.alāvakayuddhavidhi],
le dressage des perroquets et des mainates
[́sukasārikāpralāpana], l’art de frotter, masser
et friser les cheveux (utsādane sam. vāhane
keśamardane ca kauśalam), l’art de parler avec
ses doigts [aks.aramus.t. ikākathana], la connais-
sance des langues étrangères [mlecchitavikalpa],
la compréhension des parlers régionaux
[deśabhās. āvijñāna], l’arrangement d’un chariot
de fleurs [pus.paśakat.ikā], la connaissance de
l’alphabet des diagrammes [yantramātr.kā], la
mnémotechnie [dhāran. amātr.kā], la déclamation
du Veda en cœur [sam. pāt.hya], la poésie men-
tale (mānas̄ı kāvyakriyā), la lexicographie
[abhidhānakośa], la métrique [chandojñāna],
la rhétorique [kriyāvikalpa], l’art des tours de
magie [chalitakayogās], l’art de dissimuler dans
ses vêtements [vastragopana], les jeux de hasard
[dyūtavíses.a], le jeu de dé [ākars.akr̄ıd. ā], les
jeux d’enfants [bālakr̄ıd. anakāni], et les connais-
sances militaires de la discipline [vainayik̄ı],
de la stratégie [vaijayik̄ı], et de la culture
physique [vyāyāmik̄ı] ; d’autres sources men-
tionnent d’autres arts, comme la science du vol
[cauravidyā].
klAp kalāpa [kalā-āp] m. [“ce qui tient en-

semble”] lien, faisceau, botte ; carquois | queue
de paon |collection d’objets tenus ensemble ; not.
livre.

kalāpin [-in] m. natu. zoo. paon.
kEl káli [kal] m. coup de dé perdant (de 1)

| myth. [Mah.] sa personnification Kali “Mau-
vais sort”, esprit mauvais qui aida Pus.kara à
gagner aux dés les possessions de son frère Nala
| dispute, discorde ; mauvais objet parmi plu-
sieurs.

kaliyuga [yuga] n. phil. 4e âge du monde, âge
de fer ; la tradition fixe son commencement à la
mort de Kr.s.n. a en l’an 3102 ant. ; son roi en est
Jagannātha ; [Rām.] les śūdrās y acquièrent le
droit de pratiquer l’ascèse [tapasya] ; [Mah.] il
est incarné par Duryodhana.

kalivid. ambana [vid. ambana] n. lit. np.
du poème satirique Kalivid. ambana, dû à
Nı̄lakan. t.ha1.
kElkA kalikā [kalā] f. 16e de lune (unité de

temps) | bouton (de fleur) ; bourgeon.
kElkAtA kálikātā [relié à kāl̄ıghat.t.a] f. géo.

np. de la ville de Kalikātā au Bengale (mod.
Calcutta).
kEl½ kaliṅga m. géo. np. du pays Kaliṅga et

de son peuple les kaliṅgās, sur la côte du Co-
romandel, s’étendant au sud de Kat.aka ; l’em-
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pereur Aśoka le conquit au terme d’une guerre
sanglante ; sa capitale était Pur̄ı ; mod. Orissa
| lit. [Mah.] Sahadeva le conquit pour qu’il paye
tribut à Yudhis.t.hira |myth. np. du roi Kaliṅga1,
fils de Dı̄rghatamā et Sudes.n. ā.
kElt kalita [pp. kal] a. m. n. f. kalitā incité ;

conduit.
kEl�d kalinda m. géo. np. du Mont Kalinda,

d’où est issue la Yamunā |pl. géo. np. du peuple
et du pays des kalindās.
kl� q kalus.a a. m. n. f. kalus. ā sale, trouble,

turbide, vaseux ; impur | rauque (voix) — m.
buffle — f. kalus. ā bufflesse — n. saleté, impu-
reté | faute, péché — v. [10] pr. (kalus.ayati) pp.
(kalus. ita) salir, polluer, contaminer — v. [10] pr.
md. (kalus. āyate) se troubler, se salir.
kalus. ı̄ kr. polluer, salir.
kroden. a kalus. ı̄ kr.ta [Rām.] étranglé de colère.
kalus. ı̄ bhū se troubler ; se salir.
kl�vr kalevara m. n. corps ‖ lat. cadaver.
kSk kalka m. résidu ; ordure, saleté |

hypocrisie, fausseté, tromperie.
kESkn̂ kalkin m. [nom. kalk̄ı] myth. np. de

Kalk̄ı, 10e avatāra de Vis.n. u ; il viendra détruire
l’univers à la fin du kaliyuga ; on le représente
comme un cavalier blanc sur un cheval noir, ou
comme un cavalier noir sur un cheval noir (Ja-
gannātha) accompagné d’un cavalier blanc sur
un cheval blanc (Balabhadra) | var. kalki id.
kSp̂ kalp [ca. kl.p] v. [10] pr. (kalpayati) pr.

md. (kalpayate) pp. (kalpita) faire, fabriquer ;
ordonner, nommer (à une fonction).
bhāgaśas kalp diviser en parts.
kSp kálpa [kalp] a. m. n. f. kalpā faisable,

possible, praticable | propre à, apte à, ha-
bile — m. moyen, procédé ; précepte, règle,
loi ; rituel — ifc. semblable à, qui s’approche
de, presque ; à peu près, approximativement ;
modèle de | phil. grand cycle cosmologique de
la création, où l’Univers matériel est créé, se
dégrade et est annihilé lors du kalpānta |myth.
période cosmologique d’un jour de Brahmā,
durée d’une création de l’Univers, valant 1000
grandes ères [mahāyuga] (environ 4/32 mil-
liards d’années) ; chaque kalpa se compose de
14 ères de Manu [manvantara] ; cf. mahākalpa
| phil. le rituel, un des 6 membres du Veda
[vedāṅga] |alternative ; syn. paks.a |investigation,
recherche ; détermination | méd. traitement des
malades, thérapie ; préparation des remèdes,
pharmacie ‖ lat. corpus ; pali kappa.
svakarman. i na kalpah. incompétent dans sa fonc-
tion.
yadā na śāsitum. kalpah. s’il est incapable de gou-

verner.
kalpataru [taru] m. cf. kalpavr.ks.a.
kalpadru [dru3] m. cf. kalpavr.ks.a.
kalpadruma [druma] m. cf. kalpavr.ks.a.
kalpadrumakalikā [kalikā] f. jn. np. de la

Kalpadrumakalikā ou Kalpadrukalikā “Bour-
geon de l’arbre d’abondance”, qui forme le Kal-
pasūtra jäın.

kálpabhava [bhava] m. pl. jn. classe d’êtres
célestes [vaimānika] de l’ère présente.

kalpavr.ks.a [vr.ks.a] m. myth. arbre ma-
gique qui accorde ce qu’on désire ; c’est l’un
des 5 arbres du paradis [svarga] d’Indra ; cf.
pañcavr.ks.a | natu. par ext. palmier à noix de
coco.

kalpasūtra [sūtra] n. pl. soc. recueil d’in-
jonctions rituelles ; les injonctions du Kal-
pasūtra forment le vedāṅga du rituel ; cf. not.
Baudhāyana.

kalpātita [bhava] m. pl. jn. classe d’êtres
célestes [vaimānika] des ères passées.

kalpānta [anta] m. myth. fin du Monde (fin
du présent kalpa) ; cf. Ananta.
kSpn kalpana [kalpa-na] n. formation, fa-

brication ; invention ; ornement, parure — f.
kalpanā disposition, arrangement, composition
| supposition, hypothèse ; imagination, illusion,
fiction ; invention.
kESpt kalpita [pp. kalp] a. m. n. f. kalpitā

imaginé.
kSmAq kalmās.a a. m. n. f. kalmās. ā bariolé,

bigarré ; taché, tacheté.
kalmās.apāda [pāda] m. myth. [Mah.] np.

du roi d’Ayodhyā Kalmās.apāda “aux pieds
tachés” ; il est Saudāsa “fils du roi Sudā1” de la
dynastie solaire, aussi appelé Mitrasaha ; il fut
maudit par son purohita Vasis.t.ha pour avoir re-
fusé la priorité à son fils Śakti1 et l’avoir frappé ;
Vasis.t.ha lui envoya le mauvais esprit Kim. kara ;
un jour, un brahmane vint lui demander un re-
pas de mouton ; le roi fit tuer un homme, qu’il lui
servit comme repas ; le brahmane le maudit, et le
condamna à devenir vampire [rāks.asa] ; il dévora
les 100 fils de Vasis.t.ha, puis tenta de dévorer
Vasis.t.ha lui même, qui finit par l’exorciser ; pen-
dant sa malédiction [́sāpa], il avait surpris un
couple brahmane faisant l’amour, avait dévoré
l’homme, et avait été maudit par la femme, le
condamnant à la stérilité ; il demanda à Vasis.t.ha
de guérir la reine, qui devint enceinte ; comme
elle n’avait toujours pas enfanté après 12 ans de
grossesse, elle s’ouvrit le ventre avec une pierre
coupante pour délivrer son fils Aśmaka1 ; celui-ci
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continua la dynastie ; le roi Dil̄ıpa est son des-
cendant |myth. [Rām.] épith. du roi d’Ayodhyā
Pravr.ddha, descendant de Dil̄ıpa.
kSy kalya [kal] a. m. n. f. kalyā bien-portant,

sain ; vigoureux ; fort | agréable, de bon augure ;
instructif | prêt ; préparé à 〈loc. inf.〉 — n. santé
| aube, matin ; hier | pl. géo. peuple des Kalyās.
kSyAZ kalyān. a [kalya-ana] a. m. n. f. kalyān. ı̄

beau, excellent, heureux, noble — voc. adr.
terme de politesse pour une personne (présente
ou absente) — n. bonne fortune, bonheur,
prospérité | bien, vertu (opp. pāpa) ; avantage,
salut | myth. cérémonie de mariage céleste ;
cf. Jāmbavat̄ı — m. mus. nom d’un mode
musical [rāga] nocturne | hist. np. de la dy-
nastie Kalyān. a des Cālukyās de l’Ouest ; du
nom de leur capitale Kalyān. ı̄ | hist. np. de
Kalyān. a Malla, écrivain de cour du prince af-
ghan d’Oudh Lād. khān, vers 1500 ; il est l’auteur
de l’Anaṅgaraṅga — f. kalyān. ı̄ vache | géo. np.
de la ville de Kalyān. ı̄ au Karn. āt.aka (mod. Ba-
savakalyān. a dans le district de Bidar) ; elle fut
fondée par le roi Someśvara1 ; Basavan.n. a y en-
seigna.
k¥V kallat.a m. hist. np. du phil. trika du

Kaśmı̄ra Kallat.a Bhat.t.a, élève de Vasugupta
(fin du 8e siècle) ; sous sa direction il composa
les Spandakārikās.
kShZ kalhan. a m. hist. np. de Kalhan. a, fils de

Campaka, poète et historien du Kaśmı̄ra du 12e

siècle, auteur de l’épopée Rājataraṅgin. ı̄.
kv kava [ku1] pf. (particule péjorative) mau-

vais, mal ; petit ; usé, déficient — a. m. n. f. kavā
avare.
kvc kávaca m. n. cuirasse, armure.
kavacamantra [mantra] n. soc. [tantra] for-

mule magique de protection ; on la porte en amu-
lette dans une petite bôıte de métal autour du
cou.

kavacin [-in] agt. m. f. kavacin̄ı qui porte une
cuirasse.
kvr kavara [ka1-vara2] a. m. n. f. kavarā di-

vers ; mélangé — f. kavar̄ı tresse de cheveux.
kvg kavarga [(ka)-varga] m. phon. la classe

des gutturales.
kvl̂ kaval [vn. kavala] v. [10] pr. (kavalayati)

avaler, dévorer.
kvl kavala [kaval] m. bouchée, gorgée.

kaval̄ı kr. avaler ; dévorer.
kEv kavi [kū] m. poète |véd. poète visionnaire ;

chantre d’hymnes révélés | myth. np. de Kavi
“Poète”, épith. de Śukra.

kavikan. t.hābharan. a [kan. t.hābharan. a] n.
lit. np. du Kavikan. t.hābharan. a “Collier du

poète”, manuels de composition poétique dû à
Ks.emendra.

kavikratu [kratu] a. m. n. f. phil. qui possède
la vision divine omnisciente.

kavitā [-tā] f. poésie ; état de poète.
kavitvá [-tva] n. art poétique.
kavirahasya [rahasya] n. lit. np. de Kavira-

hasya “Poèsie secrète” de Halāyudha1 ; c’est une
grammaire du sanskrit déguisée en panégyrique
royal.

kavirāja [rājan] m. hist. np. de Kavirāja, titre
de “Roi des poètes” ; épith. not. de Vísvanātha1.

kavísasta [́sasta1] a. m. n. f. kavísastā récité
par le chantre (se dit d’un mantra).

kavisammelana [sammelana] n. réunion de
poètes, joute d’improvisation.
kf káśa m. fouet ; rênes — f. káśā fouet ;

corde.
kEfp� kaśipu m. n. coussin, oreiller ; natte,

matelas.
kf�z kaśeru m. colonne vertébrale | myth.

l’une des 10 régions [dv̄ıpa] formant le jam-
budv̄ıpa.
k[mFr kaśmı̄ra m. géo. np. du Kaśmı̄ra (Ca-

chemire), pays de l’Inde du Nord-Ouest, contre-
fort de l’Himālaya | pl. kaśmı̄rās ses habitants.
k[yp kaśyápa [relié à kacchapa] m. tortue

| myth. np. de Kaśyapa, premier des saptars. i ;
[Mah.] il est fils du brahmars.i Mar̄ıci ; c’est un
géniteur universel prolifique ; il épousa 13 des
filles de Daks.a ; il est père des dieux [deva] et
plus tard de Vāmana (par son épouse Aditi), des
démons [daitya] (par son épouse Diti), des on-
dins [dānava] (par son épouse Danu), d’Arun. a et
de Garud. a (par son épouse Vinatā), des dragons
[nāga] (par son épouse Kadrū), des vents [rudra]
et de Rohin. ı̄2 (par son épouse Surabh̄ı), des
génies centaures [gandharva] et gnomes [yaks.a]
par son épouse [Mun̄ı], et des animaux sauvages
(par son épouse Krodhā) ; il incarne la puissance
divine de procréation ; [HV.] guru de Varun. a,
il lui vola les vaches de son sacrifice pour les
donner à Surabh̄ı et Aditi ; Varun. a s’en étant
plaint à Brahmā, celui-ci proposa à Nārāyan. a
qu’en punition Kaśyapa devrait descendre sur
Terre comme le vacher Vasudeva, pour épouser
Surabh̄ı incarnée en Rohin. ı̄3 et Aditi incarnée
en Devak̄ı | hist. np. du philosophe Kaśyapa1,
fondateur du système vaíses. ika, connu comme
Kan. āda ‖ pali Kassapa.√

kq̂ kas. v. [1] pr. (kas.ati) fut. (kas.is.yati)
pp. (kas.ita) pf. (ni) frotter, gratter — pr. md.
(kas.ate) se gratter ; démanger.
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kq kas.a [kas. ] ifc. a. m. n. f. kas. ā qui gratte,
qui frotte.
kqAy kas. āya [kas. ] a. m. n. f. kas. āyā astrin-

gent | orange — m. n. phil. [nyāya] l’astringent,
un type de goût [rasa] | couleur safran (not.
des vêtements monastiques) | décoction, infu-
sion ; potion ; onguent, baume ; gomme, résine
| impûreté ; défaut ; péché.
k£ kas.t.a a. m. n. f. kas.t. ā mauvais, méchant ;

sévère, rigoureux — n. mal, malheur, misère.
kas.t.am hélas ! malheur ! misère !

kas.t. āṅka [aṅka] m. degré de difficulté.√
kŝ kas v. [1] pr. (kasati) pp. (kasita) pf.

(vi) [inusité sans pf.].
ks� n̂ kasun nota. gram. kr.t2 suffixe ‘am’ uti-

lisé pour l’infinitif.
k-t� ErkA kastūrikā [kastūr̄ı-ka] f. natu. zoo.

cerf musqué |musc.
k-t� rF kastūr̄ı f. musc.
kastūr̄ıgandha [gandha] a. m. n. f.

kastūr̄ıgandh̄ı musqué — f. kastūr̄ıgandh̄ı
myth. [Mah.] np. de Kastūr̄ıgandh̄ı “au Par-
fum de musc”, épith. de Satyavat̄ı après que
Parāśara eut changé son odeur de poisson en
odeur de musc ; cf. Gandhavat̄ı.

kastūr̄ımr.ga [mr.ga] m. natu. zoo. cerf
musqué.
k-mAt̂ kásmāt [abl. ka1] adv. pourquoi ? com-

ment ? d’où ?
kasmād agacchasi d’où viens tu ?
k-y kasya [g. ka1] ind. de qui.
kasyacid [cid1] adv. de qui que ce soit.
k-yAm̂ kasyām [loc. kā] ind. dans quelque (f.).
kasyāñcid [cid1] adv. dans quelque (f.) que

ce soit.
kasyāñcidavasthāyām dans quelque situation
que ce soit.
k�Ar kahlāra [ka2-hlād] n. natu. bot. Nym-

phæa lotus, nymphéa blanc [“qui aime l’eau”].
kA kā [f. ka1] pn. f. interr. qui ? quelle ? — iic.

part. péjorative.
kātantra [tantra] n. lit. np. du Kātantra

“Système abrégé”, traité grammatical du sans-
krit simplifié, sans traitement des formes
védiques, dû à Śarvavarmā ; aussi appelé
Kaumāra et Kumāravyākaran. a.
kAk kāka [onomatopée] m. f. kāk̄ı natu. zoo.

corneille ; corbeau |(péj. en métaphore) canaille,
personne non digne de confiance ; infirme.
kākah. ks. ı̄ram. p̄ıtvā kokilah. na bhavati Un cor-
beau ne devient pas coucou en buvant du lait.
na tvā kākam. manye Tu ne vaux pas mieux
qu’un corbeau.

kākati [-ti] f. myth. np. de Kākati, forme de
Durgā vénérée à Ekaśilā.

kākat̄ıya [-̄ıya] m. soc. adorateur de Kākati
|dynastie hindoue du Deccan ; elle régna entre le
12e et le 14e siècle à Ekaśilā | pl. kākat̄ıyās géo.
np. du peuple des Kākat̄ıyās, en pays Telugu
[Andhra].

kākapaks.a [paks.a] m. [“aile de corbeau”]
boucles sur les tempes de jeunes hommes, le
reste de la tête étant rasé.

kākapaks.adhara [dhara] a. m. n. qui porte
des boucles aux tempes ; adolescent.

kākapada [pada] n. marque d’un pied de cor-
beau ; figure en V.

kākarava [rava] a. m. n. f. kākaravā qui crie
comme un corbeau | couard — m. soc. couard ;
homme banal.

kākaśaṅkin [́saṅkin] a. m. n. f. kākaśaṅkin̄ı
méfiant comme un corbeau.

kākāks.a [aks.a] n. œil de corbeau (supposé
unique, et passant d’une orbite à l’autre) |gram.
constituant partagé par deux syntagmes conti-
gus.

kākolūka [ulūka] n. le corbeau et le hibou
(couple d’ennemis jurés).

kākolūk̄ıya [-̄ıya] m. lit. “(Guerre) du cor-
beau et du hibou”, titre du 3e livre du
Pañcatantra, qui montre le danger de se fier à
des inconnus.
kAk� kāku f. intonation ; accent, emphase | cri

de détresse ; lamentation, plainte ; murmure.
kAk� (-T kākutstha [vr. kakutstha] m. myth.

[Rām.] np. de Kākutstha “Descendant de Ka-
kutstha”, patr. not. de Raghu, Daśaratha, Rāma
et ses frères.
kAkol kākola [kāka-la] m. corbeau | var.

kākāla id.√
kA°̂ kāṅks. v. [1] pr. (kāṅks.ati) pp.

(kāṅks. ita) pf. (ā) désirer, espérer ; aspirer à 〈acc.
dat.〉.
kA°A kāṅks. ā [kāṅks. ] ifc. f. désir, souhait.
kAE°t kāṅks. ita [pp. kāṅks. ] a. m. n. f. kāṅks. itā

désiré, espéré — n. désir, vœu.
kAE°n̂ kāṅks. in [kāṅks. ā-in] agt. m. f. kāṅks. in. ı̄

qui désire, qui souhaite ; qui attend.
kAc kāca m. verre ; cristal.
kAÑn kāñcana a. m. n. f. kāñcanā d’or — n.

or.
kAÑF kāñc̄ı f. ceinture (not. de femme) | géo.

np. de Kāñc̄ı ou Kāñc̄ıpura, au Tamil Nadu ;
c’est l’une des 7 villes sacrées [saptapur̄ı].

kāñc̄ıpura [pura] n. géo. np. de la ville de
Kāñc̄ıpura, au Tamil Nadu ; cf. Kāñc̄ı.
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kAEÒk kāñjika var. kāñj̄ıka n. gruau, bouillie
de riz fermentée — f. kāñj̄ı id.
kAWk kāt.haka [vr. kat.ha-ka] m. habitant du

kat.ha | pl. le peuple des kat.hākās — a. m. n. f.
kāt.hakā hist. attribué à Kat.ha.

kāt.hakagr.hyasūtra [gr.hyasūtra] n. lit. np. du
Kāt.hakagr.hyasūtra, recueil d’hymnes à usage
domestique.

kāt.hakasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Kāt.hakasam. hitā, recueil des premiers textes
brāhman. a.
kAZ kān. á a. m. n. f. kān. ā borgne ; troué,

perçé, perforé.
aks.n. ā kān. ah. borgne d’un œil.
kA�X kān. d. a [relié à khan. d. a] m. n. segment ;

not. portion de tige de bambou entre deux
nœuds | lit. chapitre, division, section d’un
ouvrage | soc. division d’un rite sacrificiel |
département, division, sujet | tronc, branche,
tige | gerbe, botte, tas ; multitude | os du bras
ou de la jambe ; not. fémur | roseau, bambou —
f. kān. d. ā ifc. section de, etc. — f. kān. d. ı̄ ifc. id.

kān. d. abhagna [bhagna] n. fracture.
kA�v kān. vá [vr. kan. va] a. m. n. f. kān. vā relatif

à Kan.va — m. descendant de Kan.va.
kān. vaśākhā [́sākhā] f. lit. recension de la

vājasaneyisam. hitā (Yajurveda blanc) attribuée
à Kan.va.
kAt̂ kāt [kad] pf. péjoratif (devant kr.1 et ses

dérivés, insulter).
kātkr.ta [kr.ta] a. m. n. f. kātkr.tā insulté,

déshonoré.
kAtr kātara a. m. n. f. kātarā timide ; crain-

tif ; lâche.
kA(yAyn kātyāyana m. hist. np. de

Kātyāyana, grammairien du 3e siècle ant.,
auteur de commentaires [vārttika] des
aphorismes [sūtra] de Pān. ini | hist. np. de
Kātyāyana1, mathématicien à qui on doit un
traité [́sulbasūtra] vers 200 ant., donnant not.
le théorème de Pythagore — f. kātyāyan̄ı myth.
np. de Kātyāyan̄ı, forme tantrique de Durgā ;
elle est célébrée le 6e jour de navarātra | lit.
np. de Kātyāyan̄ı1, une des deux épouses de
Yājñavalkya.
kAdMbr kādambara [vr. kadamba-ra] m. n.

peau sur le lait ou la crème — f. kādambar̄ı suc
des fleurs du kadamba ; liqueur obtenue par dis-
tillation de leur suc ; myth. Ādyā-Kāl̄ı en boit
dans un crâne | liqueur en gén. | myth. np. de
Kādambar̄ı, fille de Citraratha et de Madirā | lit.
np. de la Kādambar̄ı1, conte romanesque [kathā]
de Bān. a2 Bhat.t.a la mettant en scène (fin du
5e siècle) ; dans le genre littéraire sanskrit des

transformations magiques, c’est un chef-d’œuvre
de tournure poétique [alaṅkāraśāstra], et notam-
ment de métaphores [upamā2] dans sa descrip-
tion d’Ujjayin̄ı et du lac Acchoda.
kAdEMbnF kādambin̄ı [vr. kadamba-in] f. nuée,

banc de nuages.
kAdý v�y kādraveyá [vr. kadrū-̄ıya] m. myth.

[“fils de Kadrū”] désigne certains dragons [nāga]
comme Arbuda.
kAnn kānana m. bois, forêt, bosquet.
kA�t kānta [pp. kam] a. m. n. f. kāntā aimé,

chéri | agréable, beau, magnifique — m. mari ;
bien-aimé — f. kāntā bien-aimée ; mâıtresse.
kA�tAr kāntāra m. n. forêt épaisse ; forêt

vierge, jungle.
kAE�t kānti [kānta] f. charme, beauté, grâce ;

splendeur | myth. np. de Kānti “la Splendide”,
épith. de Laks.mı̄.

kāntipura [pura] n. géo. np. de la ville de
Kāntipura “Ville de Grâce”, dans la vallée du
Népal ; elle fut fondée par le roi Gun. akāma
deva en 724 ; puis elle fédéra l’autorité de 12
seigneurs [t.hakkura] ; Ratna Malla s’en empara
à la fin du 15e siècle en les faisant tous em-
poisonner, créant la dynastie des Malla, qui
dura jusqu’à la conquête Gurkha ; la ville fut
renommée Kās.t.haman.d. apa (mod. Kathmandu)
au 16e siècle.
kA�yk� Nj kānyakubja [vr. kanya-kubja] n.

géo. np. de la ville de Kānyakubja ; cf.
Kanyākubjā, Kuśasthala, Kauśa — a. m. n. f.
kānyakubj̄ı habitant de Kanyākubjā.
kApy kāpaya m. hist. np. du nāyaka Kāpaya

ou Kāpan̄ıdu ; il reprit Ekaśilā aux musulmans
en 1326, et fut défait par Siṅgama en 1370.
kApAl kāpāla [vr. kapāla] a. m. n. f. kāpālā

relatif au crâne.
kāpālika [-ika] m. ascète śaiva ; nom d’une

secte shiväıte (dont les membres ont un bol à
aumônes fait d’une calotte crânienne).
kAEpf kāpísa [vr. kapísa] n. sorte de rhum —

f. kāpís̄ı np. de la ville de Kāpís̄ı.
kāpísāyana [āyana] a. m. n. f. kāpísāyan̄ı pro-

venant de Kāpís̄ı.
kāpísāyan̄ı drāks. ā raisin de Kāpís̄ı.
kAp� zq kāpurus.a [kā-purus.a] a. m. n. f.

kāpurus. ā lâche, poltron.
kA=y kāpya var. kāpeya [vr. kapi] a. m. n. f.

kāpyā soc. du gotra des descendants de Kapi ‖
tamil kaappiya.
kAm kāma [vr. kam] m. souhait, désir ; concu-

piscence | soc. le plaisir, un des buts de l’exis-
tence [purus. ārtha] |myth. np. de Kāma “Désir”,
toujours jeune dieu du désir amoureux ; son
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arme est l’arc Hasita en canne à sucre et dont
la corde est faite d’abeilles, et il possède 5
flèches de fleurs [pus.pabān. a] avec lesquelles il
excite le désir amoureux : le trouble amou-
reux [ketaka], la brûlure d’amour [dahana] (ou
sam. d̄ıpana), le désir sexuel [bilva], le plaisir
du sexe [mohana], et la jouissance sexuelle
[hars.an. a] ; véd. il est identifié à la forme d’Agni
du feu dévorant de la passion ; il est le fils de
Dharma et de Śraddhā ; son corps fut consumé
par la colère de Śiva dont il avait troublé
l’ascèse ; sa śakti-épouse, Rati, personnifie le
plaisir ; sa fille Aśruvindumat̄ı séduisit le roi
Yayāti ; sa monture [vāhana] est un perroquet,
son emblème le makara ; cf. Anaṅga, Uccāt.ana,
Kantu, Kandarpa, Kusumāyudha, Jhas.aketana,
Pañcabān. a, Pañcayuddha, Pradyumna, Maka-
raketana, Madana, Manmatha, Mādana, Smara
|myth. [harivam. śa] fils de Kr.s.n. a et de Rukmin. ı̄
— n. objet aimé ou désiré ; l’agréable | sperme
— ifc. ad libitum, à volonté, au choix.

kāmakāra [kāra] a. m. n. f. kāmakārā qui sa-
tisfait les désirs de 〈g.〉 — m. fait de suivre son
inclination ; libre arbitre.
kāmakāram kr. agir à sa guise.

kāmagiri [giri] f. géo. np. de Kāmagiri, col-
line près de Guwahati en Assam ; on y trouve
le temple de Kāmākhyā, un p̄ıt.hasthāna très
révéré (celui du yoni de Sat̄ı) ; on y célèbre le
festival d’ambuvāc̄ı.

kāmachattra [chattra] n. clitoris.
kāmatattva [tattva] n. jouissance, sensation

orgasmique ; par extension, son haletant produit
durant l’orgasme.

kāmada [da] a. m. n. f. kāmadā qui accorde
les souhaits, qui exhauce les désirs — f. kāmadā
cf. kāmadhenu.

kāmadugha [duh1] a. m. n. f. kāmadughā
favorable, qui accorde les vœux, qui exhauce
les désirs — f. kāmadughā myth. np. de
Kāmadughā, vache d’abondance de Vasis.t.ha ; cf.
Kāmadukh, Kāmadhenu.

kāmadughadhenu [dhenu] f. myth. vache
d’abondance de Vasis.t.ha ; cf. Kāmadukh.

kāmaduh [duh2] f. myth. np. de la Vache
d’abondance Kāmadukh “Qui exhauce les
désirs”, épith. de la vache mythique Nandin̄ı,
fille de Rohin. ı̄2 (ou née du barattage de la mer
de lait [ks. ı̄rodamathana]), donnée au sage [r.s. i]
Vasis.t.ha ; elle accorde tous ses souhaits à ce-
lui qui la trait ; on l’appelle aussi Kāmadhenu,
Kāmadughā.

kāmadhenu [dhenu] f. myth. np. de la Vache
d’abondance Kāmadhenu ; cf. Kāmadukh.

kāmabala [bala] n. puissance sexuelle ; force
de la libido.

kāmab̄ıja [b̄ıja] n. phil. [tantra] b̄ıjamantra
‘kl̄ım. ’ d’évocation de Kāma.

kāmamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. lit. [DKC.] np. de
Kāmamañjar̄ı “Bouquet d’amour”, courtisane
qui gagna le pari de séduire l’ascète Mar̄ıci.

kāmayuj [yuj2] a. m. n. f. qui exhauce le vœu.
kāmarūpa [rūpa] a. m. n. f. kāmarūpā qui

change de forme à volonté — m. pl. géo. np. du
pays et du peuple des Kāmarūpās, au sud de
Bengale et en Assam.

kāmarūpin [rūpin] agt. m. f. kāmarūpin. ı̄ qui
change de forme à volonté.

kāmasakta [sakta] a. m. n. f. kāmasaktā qui
s’adonne à la luxure ; lascif, lubrique.

kāmasāra [sāra] m. lit. np. du Kāmasāra,
résumé de sexologie en 41 vers, dû à Kāmadeva.

kāmasūtra [sūtra] n. lit. np. du Kāmasūtra,
traité d’érotique dû à Vātsyāyana.

kāmāks. ı̄ [aks. ı̄] f. myth. np. de la déesse
Kāmāks.̄ı “au regard de désir”, forme de la Mère
(Amma) ; son temple se trouve à Kāñc̄ıpura, au
Tamil Nadu.

kāmākhyā [ākhyā2] f. myth. [tantra] np.
de Kāmākhyā, épith. de Durgā “qui répond
aux désirs” ; elle est invoquée dans les for-
mules [mantra] de subjugation [vaś̄ıkaran. a] ; son
temple principal est à Kāmagiri ; on y fête sa
menstruation au festival d’ambuvāc̄ı.

kāmāgni [agni] m. feu du désir.
kāmāṅkuśa [aṅkuśa] m. [“aiguillon du désir”]

pénis ; clitoris.
kāmātman [ātman] a. m. n. f. kāmātman̄ı

dont l’esprit est envahi par le désir.
kāmāvasāyin [avasāyin] agt. m. f.

kāmāvasāyin̄ı qui supprime le désir.
kāmāvasāyitā [-tā] f. phil. [yoga] le pouvoir

de subjuguer ses passions, un as.t.asiddhi.
kāmāvasāyitva [-tva] n. id.

kAm�d kāmanda m. myth. [Mah.] np. du r.s. i
Kāmanda ou Kāmandaka.

kāmandaka [-ka] m. myth. id. — f.
kāmandak̄ı lit. np. de la nonne bd. Kāmandak̄ı,
habile entremetteuse du Mālat̄ımādhava.
kAmm̂ kāmam [acc. kāma] adv. à plaisir, à vo-

lonté ; volontiers | à vrai dire, certes | même si ;
néanmoins, en tous cas ; quoique, bien que, en
admettant que.
kāmam ... na plutôt ... que.
kAEmk kāmika [kāma-ika] a. m. n. f. kāmikā

désiré, aimé ; espéré |qui satisfait les désirs — n.
[kāmikatantra] lit. np. du Kāmika tantra, fonde-
ment de la doctrine shiväıte dualiste siddhānta.
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kAEmn̂ kāmin [kāma-in] a. m. n. f. kāmin̄ı
désireux, amoureux, aimant — m. amant — f.
kāmin̄ı amante.
kAm� k kāmuka [kāma-ka] a. m. n. f. kāmukā

amoureux | soc. lascif ; c’est un défaut contraire
aux devoirs du sādhaka — m. amant — f.
kāmuk̄ı amante.
kAEMpSy kāmpilya [vr. kampila-ya] m. géo.

np. du pays Kāmpilya du Nord de l’Inde, partie
sud du Pañcāla ; myth. Drupada en fut le roi —
f. kāmpilyā géo. np. de Kāmpilyā, sa capitale,
près du Gange ; mod. Kampil en Uttar Pradesh,
village près de Farrukhabad.
kAMboj kāmboja m. géo. pays de Caboul ; ses

chevaux étaient réputés | pl. kāmbojās ses habi-
tants.
kAMy kāmya [pfp. [1] kam] a. m. n. f. kāmyā

souhaité, désiré ; aimable, désirable ; beau, char-
mant | soc. rite “selon son désir” ou op-
tionnel, opp. obligatoire [nitya] ou occasionnel
[naimittika].

kāmyaka [-ka] m. myth. [Mah.] np. de la
forêt Kāmyaka “Agréable”, où les pān. d. avās de-
meurèrent pendant leur exil (sauf Arjuna, alors
au Ciel [Svarga] d’Indra) ; Jayadratha y enleva
Draupad̄ı.
kAy kāya [ci] m. corps (humain) | tronc

(d’arbre) | corps d’un luth | rassemblement, col-
lection, multitude | bd. cf. trikāya.

kāyacikitsā [cikitsā] f. médecine.
kāyastha [stha] m. phil. l’Esprit Suprême

“qui réside dans le corps” | véd. clan Indo-
Européen Kāyastha | myth. descendant par
Bhat.t.ika de Citragupta, issu du corps de
Brahmā à la demande de Yama pour adminis-
trer la justice |soc. (homme de la) caste [jāti] des
lettrés ; scribe, secrétaire ; les kāyasthās étaient
issus d’unions de princes [ks.atriya] et de ser-
vantes [́sūdrā] ; ils apparurent sous la dynas-
tie Maurya comme administrateurs et autres
officiers subalternes des cours princières ; ils
prospérèrent dans la période musulmane puis
anglaise ; leur tradition d’éducation en fit la
principale communauté des élites intellectuelles
de l’Inde moderne, comme Subash Chandra
Bose, Rajendra Prasad, mais aussi des mâıtres
spirituels Vivekānanda, Aurobindo, et Mahars.i
Maheśa Yoḡı — f. kāyasthā soc. femme de cette
communauté.

kāyāgni [agni] m. [“feu du corps”] digestion
| impulsion motrice.

kāyotsarga [utsarga] m. jn. position de
méditation debout, not. des mâıtres jäıns
[t̄ırthaṅkara].

kAyk kāyaka [kāya-ka] a. m. n. f. kāyikā
concernant le corps ; corporel — m. kāyaka ifc.
corps de — f. kāyikā soc. intérêt [vr.ddhi] sur
un capital fixe, bétail ou autre ; rendement (not.
d’une vache) ; opp. kālikā.
kāyikā vr.ddhi soc. intérêt simple sur un bien mis
en gage.
kAEyk kāyika [kāya-ika] a. m. n. f. kāyik̄ı fait

avec le corps ; corporel — ifc. bd. qui concerne
une multitude.
kAr̂ kār [ca. kr.1] v. [10] pr. (kārayati) pp.

(kārita) faire faire, faire exécuter.
kAr kāra [kār] ifc. agt. m. f. kār̄ı celui ou celle

qui fait, ce qui fait | gram. la lettre ou le mot
“〈iic.〉” ; cf. akāra, etc.
kumbhakāra potier.
andhakāra cécité ; ténèbres.
kim. ceti cakārārthah. m. gram. le sens de la par-
ticule “ca” est “de plus”.
kArk kāraka [kāra-ka] a. m. n. f. kārikā ifc.

qui fait, qui crée, qui produit, qui agit, qui ac-
complit | qui cause l’action ; auteur — n. gram.
rôle sémantique d’un mot dans une phrase ; rôle
d’un syntagme nominal par rapport au procès
exprimé par le verbe ; on distingue : apadāna le
rôle d’origine (hors de, à l’ablatif), sam. pradāna
le rôle de destination (pour ou vers, au da-
tif), karan. a le rôle d’instrument (par, à l’ins-
trumental), adhikaran. a le rôle de support (sur
ou dans, au locatif), karman le rôle d’objet (ac-
cusatif à l’actif, nominatif au passif), kartr. le
rôle d’agent (nominatif à l’actif, instrumental
au passif), et hetu le rôle de cause (nominatif
gouverné par un verbe causatif) — f. kārikā
phil. strophe condensant efficacement un en-
seignement philosophique ou linguistique ; opp.
bhās.ya |pl. kārikās [harikārikās] gram. strophes
du Vākyapad̄ıya de Bhartr.hari.
kArZ kāran. a [kāra-na] n. raison, cause, mo-

tif, origine ; principe | signe, marque | moyen ;
instrument | père (cause de la conception) ; dieu
(cause de la création) | phil. cause nécessaire
| justification d’une opinion ou d’un jugement
— f. kāran. ā douleur ; agonie.
nis.kāran. a a. m. n. sans cause ; spontané.
kasmāt kāran. āt pour quelle raison ?
mama kāran. āt pour mon propre usage.
yena kāran. ena parce que.
yasmin kāran. ena pour cette raison, ainsi.

kāran. aśar̄ıra [́sar̄ıra] n. phil. [vedānta]
corps causal ou originel de l’âme, formé de
l’ānandamayakośa.
kAr�X kāran. d. a var. kāran. d. ava m. natu. zoo.

canard, foulque ; oie.
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kAr�X&y� h kāran. d. avyūha [vr. karan. d. avyūha]
m. lit. np. du Kāran.d. avyūha, titre contracté de
l’Avalokiteśvaragun. akaran.d. avyūha.
kArm̂ kāram [abs. kr.1] ind. ayant fait.
kArv�¥ kāravella m. natu. bot. Momordica

charantia, courge amère ; elle est utilisée en
médecine ‖ hi. karelā.
kArA kārā f. prison, geôle.
kAErkA kārikā cf. kāraka.
kārikāval̄ı [āval̄ı] f. lit. np. de la Kārikāval̄ı

“Guirlande de stances”, manuel de philosophie
nyāya-vaíses. ika dû à Vísvanātha2.
kAErt kārita [pp. kār] a. m. n. f. kāritā dont la

création a été ordonnée ; causé, occasionné, pro-
voqué — n. gram. forme causale d’un verbe — f.
kāritā soc. intérêt [vr.ddhi] spécifié par contrat,
supérieur au taux usuraire usuel.
kAErn̂ kārin [kār-in] ifc. agt. m. f. kārin. ı̄ qui

fait ; agent, actif, faisant, produisant ; agissant ;
acteur.

kāritva [-tva] n. conduite, action, engage-
ment.
kArFr kār̄ıra [vr. kar̄ıra] a. m. n. f. kār̄ır̄ı relatif

à la pousse de bambou ou au buisson kar̄ıra.
kār̄ır̄ıs.t. i [is.t. i1] f. soc. rite pour faire pleuvoir,

utilisant le fruit de bot. Capparis aphylla.
kArFq kār̄ıs.a [vr. kar̄ıs.a] a. m. n. f. kār̄ıs. ā

concernant la bouse de vache — n. bouse de
vache séchée utilisée comme combustible.
kār̄ıs.o ’gnir adhyāpayati Le feu de bouse permet
d’étudier.
kAz kāru [kār] a. m. n. f. qui travaille ; qui

fait | ouvrier, artisan, artiste.
kAkoV kārkot.a [vr. karkot.a] m. myth. np.

du génie-serpent [nāga] Kārkot.a ou Kārkot.aka
|hist. np. d’une dynastie royale du Kaśmı̄ra (7e-
9e siècles) ; ils établirent de nombreux temples
d’obédience vais.n. ava.

kārkot.aka [-ka] m. myth. cf. Karkot.aka.
kAtvFy kārtav̄ırya [vr. kr.tav̄ırya] m. myth.

[Mah.] patr. du prince Arjuna1 Kārtav̄ırya,
roi des Haihayās, fils de Kr.tav̄ırya ; pour
récompenser sa piété Dattātreya lui donna mille
bras [sahasrabāhu] pour défendre le dharma, la
jeunesse éternelle, un char d’or qui se déplaçait
à volonté, et la souveraineté sur toute la Terre ;
sa capitale était Mahis.mat̄ı ; il abusa de sa puis-
sance en opprimant les dieux et les sages [r.s. i]
et dérangea Indra dans son intimité avec Śac̄ı ;
[Rām.] en se baignant dans la Narmadā avec
ses mille femmes, il fit une digue de ses 1000
bras, et provoqua une vague qui noya les of-
frandes de Rāvan. a qui se baignait non loin

de là ; Rāvan. a et tous les vampires [rāks.asās]
combattirent l’armée d’Arjuna1 ; celui-ci par-
vint à capturer Rāvan. a en le liant avec ses
1000 bras, et ne le libéra que sur la prière de
Pulastya ; en visite à l’ermitage de Jamadagni,
mécontent de l’accueil de Ren.ukā, il vola le veau
de sa vache laitière [homadhenu] ; Jamadagni
courut après lui, coupa ses mille bras, et le li-
vra à la mort ; il fut vengé par ses mille fils,
provoquant l’extermination par Paraśurāma de
toute la classe princière [ks.atriyās] ; on l’invoque
quand on perd un objet ; ses 5 fils survivants
du massacre de Paraśurāma sont Jayadhvaja,
Śūrasena2, Vr.s.abha2, Madhu et Ūrjita.
kārtav̄ıryārjunanāmo rājā bāhusahasravān | ta-
sya smaran. amātren. a gatam. nas.t.am. ca labhyate
‖ Hommage au roi Kārtav̄ırya Arjuna1 aux mille
bras, par son invocation on retrouve ce qui était
perdu.
kAE�k kārttika [vr. kr.ttika] m. le mois

kārttika (octobre-novembre), où la lune est
pleine dans les Pléiades ; cf. kaumuda.
kAE�k�y kārttikeya [vr. kr.ttika-̄ıya] m. myth.

np. de Kārttikeya “Élevé par les Pléiades”,
épith. de Skanda, dieu de la guerre, fils de Śiva ;
sa monture [vāhana] est le paon Paravān. i.
kA(Ü kārtsna [vr. kr.tsna] n. totalité.
kA(-�y kārtsnya [vr. kr.tsna-ya] n. totalité.
kApV kārpat.a [vr. karpat.a] a. m. n. f. kārpat. ā

[“en guenilles”] mendiant, gueux.
kārpat.ika [-ika] m. pélerin ; voyageur ; gueux

| soc. vassal (se dit d’un pauvre déchirant ses
guenilles en présence de son futur mâıtre).
kApAs kārpāsa [vr. karpāsa] a. m. n. f. kārpās̄ı

en coton — m. n. coton — f. kārpās̄ı bot. Gos-
sypium herbaceum, cotonnier.

kārpāsapat.a [pat.a] m. tissu de coton ; papier
de coton.
kAm kārma [vr. karma] a. m. n. f. kārmı̄ actif ;

travailleur.
kārman. a [-na] a. m. n. f. kārman. ı̄ relatif à

une action ou à un travail | qui mène à bout sa
tâche — n. magie, sorcellerie.
kAy kārya [pfp. [1] kr.1] a. m. n. f. kāryā

devant être fait, devant être accompli, obliga-
toire | pouvant être accompli, faisable ; juste,
convenable | phil. produit, créé ; opp. nitya —
n. affaire, occupation, ouvrage ; travail ; intérêt ;
tâche, devoir, responsabilité ; le bien | effet,
résultat ; motif, but, dessein, objet | phil. effet
résultant d’une relation causale |gram. opération
grammaticale ‖ ang. care.

kāryāgāra [agāra] n. mod. bureau.
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kāryānuśāsana [anuśāsana] n. enseignement
de ce qui doit être fait ; action de rendre la jus-
tice.

kāryālaya [ālaya] m. mod. bureau.
kāryālayasya samāptih. kadā quand votre bureau
ferme-t-il ?
kAq kārs.a [vr. kars.a] m. paysan.
kārs. āpan. a [āpan. a] m. n. soc. [“du poids d’un

kars.a”] monnaie dont la valeur dépend du métal
utilisé : en or, 16 fèves [mās.a] ; en argent, 16
enjeux [pan. a] ; en cuivre, 80 graines de raktikā
— n. argent, monnaie — ifc. valant.
kAl kāla1 [vr. kal] m. temps ; moment ; heure,

jour, saison ; occasion, circonstance | not. temps
du repas (2 fois par jour) | intervalle de temps,
période | temps approprié pour 〈g. dat. loc. iic.
opt.-yad〉 | période du jour, comprenant 3 mo-
ments [muhūrta] (2 h 24) ; il y en a 5 dans la
journée diurne ; cf. prātastana, sam. gava | phil.
le Temps, l’une des 9 substances [dravya1] du
vaíses. ika | la destinée, la mort | myth. np. de
Kāla1, épith. de Yama-Mr.tyu, le dieu de la
Mort, sous son aspect du Temps destructeur —
loc. kāle adv. ifc. au temps de ‖ lat. kalandae ;
fr. calendrier.
kālam adv. pour un certain temps.
mahāntam. kālam pour longtemps.
nityakālam toujours ; constamment.
kālam i mourir.
kālam. kr. mourir.
kālāt adv. avec le temps.
kālena adv. à temps, au temps prescrit ; avec le
temps.
kāle adv. à temps, à propos.
kāle kāle adv. toujours à temps | de temps en
temps.
tatra kāle adv. à ce moment là ; en ce temps là.
caturthakālam le soir du second jour (au 4e re-
pas).
kriyākālah. temps d’agir.
kālah. prasthānasya temps de prtir.
ubhau kālau matin et soir (les deux moments de
repas).
s.as.t.e kāle le soir du 3e jour (après 6 repas).
s.as.t.e kāle ’hnah. à midi (la 6e heure du jour).
s.as.t. ānnakāla a. m. n. qui ne mange qu’au 6e re-
pas (en jeûnant 2 jours et demi).
nāyam. kālo vilambitum [Nalopākhyāna] Ce
n’est pas le moment de trâıner.
kālo ’yam. yad bhuñj̄ıthāh. Voici le temps de te
nourrir.
abhyadhāvata prajāh. kāla ivāntakah. [Ram] il at-
taquait les hommes tel le Temps destructeur.

kālakañjá [kañja] m. pl. myth. [“cheveux du

temps”] race de démons [asura] ; ils firent un au-
tel de briques pour atteindre les Cieux ; Indra,
déguisé en brahmane, posa sa brique en bas ;
quand ils arrivèrent au Ciel, il retira sa brique,
et l’autel s’écroula ; les Kālakañjās retombèrent
sur Terre sous la forme d’araignées, sauf deux,
qui réussirent à sauter au Ciel comme les chiens
tachetés [́sabalau] de Yama.

kālakrama [krama] m. intervalle de temps.
kālakramen. a adv. au fil du temps, progressive-
ment.
ācāryāt pādamādatte pādam. śis.yah. svamedhayā
pādam. sabrahmacāribhyah. pādam. kālakramen. a
ca L’étudiant acquiert un quart (de son savoir)
de son mâıtre, un quart de sa propre intelli-
gence, un quart de ses condisciples, et un quart
de l’expérience de la vie.

kālaks.epa [ks.epa] m. retard [“perte de
temps”].

kālacakra [cakra] n. phil. la roue du temps,
symbolisé par une roue qui tourne continûment ;
son cycle | jn. la roue du temps ; la période de
sa révolution est estimée à 2 millions de mil-
liards d’océans [sāgara] d’années | bd. système
philosophique tantr. du Kālacakra ; cf. Pa-
ramārthasevā.

kālacakratantra [tantra] n. bd. np. du
Kālacakratantra, enseignement du système
Kālacakra.

kālanemi [nemi] m. myth. [Mah.] np. de
l’asura Kālanemi “Jante de la Roue du Temps” ;
il fut vaincu par Vis.n. u dans un combat céleste
avant de s’incarner comme Kam. sa, tué par
Kr.s.n. a.

kālarātr̄ı [rātr̄ı] f. myth. [Mah] “Nuit du
temps”, nom d’une arme magique fabriquée par
Tvas.t.ā pour Īśāna ; Yudhis.t.hira s’en servit pour
tuer Śalya.

kālāri [ari] m. myth. np. de Kālāri “Ennemi
de la Mort”, épith. de Śiva frappant Yama venu
chercher Mārkan.d. eya.

kāleśvara [̄ı́svara] n. géo. np. du sanc-
tuaire shiväıste de Kāleśvara à Ujjayin̄ı ; cf.
Mahākāleśvara |géo. np. du triliṅga Kāleśvara1,
au confluent de la Godāvar̄ı et de la Prān. ahitā.
kAl kāla2 a. m. n. f. kāl̄ı noir — m. cou-

leur noire |myth. np. de Kāla2 “le Noir”, épith.
de Śiva — f. kāl̄ı myth. np. de la déesse de la
destruction Kāl̄ı “la Noire”, aspect effrayant de
Durgā, l’une des dix puissances [mahāvidyā] de
Śakti ; on la représente noire, grimaçante, ruis-
selante de sang, avec des crocs et la langue
pendante ; elle porte une guirlande de crânes
[mun. d. amālā] et erre dans les enclos crématoires ;
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à l’origine divinité tribale, elle fut d’abord
considérée comme un démon volant avec sa
langue la graisse du sacrifice, puis fut déifiée
comme flamme du feu sacrificiel ; c’est l’une des
7 langues d’Agni [saptajihva] ; [tantra] humiliée
par les dieux d’avoir dû montrer son sexe à
Mahis.a pour le vaincre, Durgā fit nâıtre Kāl̄ı
de sa colère ; inquiets de ses destructions, les
dieux demandèrent à Śiva-Mahādeva de s’inter-
poser ; en marchant sur sa poitrine dans l’enclos
crématoire, Kāl̄ı reconnut son époux et tira la
langue en extase ; on sacrifie des buffles et des
boucs à Kāl̄ı ; elle est assistée de furies [d. ākin̄ı]
se nourrissant de chair humaine | myth. np. de
Kāl̄ı1 “Noireaude”, épith. de Matsyagandh̄ı.
kāl̄ı kr. noircir.

kālakan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f. kālakan. t.hā
qui a la gorge noire — m. oiseau à gorge noire,
comme le paon ou le moineau |myth. épith. de
Śiva.

kālakūt.a [kūt.a] m. myth. [“mystère noir”]
poison issu du barattage de la mer de
lait [ks. ı̄rodamathana] ; il fut avalé par Śiva-
Nı̄lakan. t.ha dont la gorge en bleuit ; syn.
halāhala.

kālapān̄ıya [pān̄ıya] n. mod. café.
kālamukha [mukha] a. m. n. f. kālamukh̄ı qui

a le visage noir |soc. semblable à Śiva/Bhairava ;
se dit de sectateurs pāśupata.

kālahast̄ı́svara [hasti-̄ı́svara] m. géo. np.
de Kālahast̄ı́svara, sanctuaire de Śiva-Vāyu
“Mâıtre de l’éléphant noir”, situé à Śr̄ıkālahasti
à 36 km de Tirupati sur la rivière Svarn. amukh̄ı ;
cet énorme temple est sculpté dans une colline ;
sa construction commença sous les Pallavās, il
fut reconstruit par les Colās au 10e siècle, l’en-
ceinte avec ses 4 portails [gopura] date du 12e

siècle ; Kr.s.n. adeva Rāya construisit le man. d. apa
aux 100 piliers et le Rājagopura en 1516 ; c’est le
pañcabhūtasthala associé à l’élément air [vāyu] ;
on l’appelle le Daks.in. a Kailāsa.
kAlk kālaka [kāla2-ka] a. m. n. f. kālikā teint

ou peint en noir — m. grain de beauté — f.
kālikā masse de nuages noirs |ligne de poils entre
le nombril et le pubis | soc. intérêt [vr.ddhi] payé
à intervalle régulier, not. mensuel ; opp. kāyikā
|myth. np. de Kālikā, épith. de Kāl̄ı comme as-
pect cosmique [mahāvidyā].
kālikā vr.ddhi soc. taux d’intérêt mensuel.
kAlf�y kālaśeya [vr. kalaśa-̄ıya] a. m. n. f.

kālaśeyā qui se trouve dans une jarre ou une
baratte — n. petit-lait.
kAElk kālika [kāla1-ka] a. m. n. f. kālik̄ı

concernant le temps ; qui dépend du temps ; de

saison — ifc. qui dure aussi longtemps que.
māsakālika mensuel.
kAEldAs kālidāsa [kāl̄ı-dāsa] m. lit. np. de

Kālidāsa “Esclave de Kāl̄ı”, célèbre poète et
auteur dramatique des 4e-5e siècles ; on lui
doit les pièces de théâtre Abhijñānaśakuntalā,
Mālavikāgnimitra et Vikramorvaś̄ı, les poèmes
épiques Raghuvam. śa et Kumārasambhava, et les
poèmes lyriques Meghadūta et R. tusam. hāra ; on
lui attribue aussi le recueil de poèmes érotiques
Śr.ṅgāratilaka.
kAEl�d kālinda [vr. kalinda] a. m. n. f. kālind̄ı

relatif au pays kalinda — f. kālind̄ı géo. np. de
Kālind̄ı, patr. de la Yamunā.
kAEly kāliya var. kāleya m. myth. [BhP.] np.

du dragon [nāga] Kāliya ou Kāl̄ıya ou Kāleya,
qui empoisonnait l’eau de la Yamunā ; inacces-
sible à Garud. a à cause d’une malédiction du
sage Saubhari, il fut terrassé par Kr.s.n. a enfant,
et dut gagner le fond de l’océan ; cf. Agasti.
kAlF kāl̄ı cf. kāla2.
kāl̄ıkrama [krama] m. soc. doctrine tantr.

extrême des “suites de Kāl̄ı” ; on y vénère des
déesses hideuses dans des champs crématoires
et on y commet des transgressions impures.

kāl̄ıghat.t.a [ghat.t.a] m. géo. gradins du temple
de Kāl̄ı sur le Gange à Calcutta ‖ bengali Kol-
kata.
kAl�y kāleya cf. kāliya.
kASps� / kālpasūtra [vr. kalpasūtra] a. m. n.

f. kālpasūtrā soc. qui étudie les injonctions du
Kalpasūtra.
kAv�r kāvera n. safran — f. kāver̄ı turmeric

| courtisane, prostituée | géo. np. de la Kāver̄ı,
grande rivière du Deccan, coulant d’Ouest en
Est ; cf. Śr̄ıraṅga |myth. [SkP.] le sage Agastya
se rendit au Kailāsa pour demander à Śiva une
eau sacrée pour consacrer un t̄ırtha ; la Kāver̄ı
y était là en prières ; Śiva remit à Agastya l’eau
de la Kāver̄ı dans son pot à eau [kaman. d. alu] ;
Agastya partit au Sud, et il méditait lorsque
Gan. eśa, changé en corbeau, se posa à la de-
mande d’Indra sur le pot à eau qui en se renver-
sant donna naissance à la rivière | myth. [HV.]
fille de Yuvanāśva, épouse de Jahnu, changée
par la malédiction de son père de la moitié de
la Gaṅgā en la rivère Kāver̄ı, et ainsi appelée
Ardhagaṅgā.
kA&y kāvya [vr. kavi-ya] n. poème, poésie |

œuvre littéraire ou lyrique ; on y distingue le
récit [́sravya] du drame [dr. śya] — m. myth. np.
de Kāvya, titre de Śukra “le Barde”.

kāvyadarpan. a [darpan. a] m. lit. np. du
Kāvyadarpan. a “Miroir de la poésie”, traité de
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poétique sanskrite, composé au Kaśmı̄ra au 11e

siècle par Rājacūd. āman. i Dı̄ks.ita.
kāvyaprakāśa [prakāśa] m. lit. np. du

Kāvyaprakāśa “Splendeur de la poésie”, traité
de poétique sanskrite, composé au 11e siècle par
Mammat.a.

kāvyamı̄mām. sā [mı̄mām. sā] f. lit. np. de la
Kāvyamı̄mām. sā “Poétique”, composée au 10e

siècle par Rājaśekhara Yāyāvara.
kāvyasamasyā [samasyā] f. lit. poème à

compléter.
kāvyasamasyāpūran. a [pūran. a] n. jeu de

complétion de poèmes, l’un des 64 arts [kalā].
kāvyādarśa [ādarśa] m. lit. np. du

Kāvyādarśa “Contemplation de la poésie”,
traité de composition poétique sanskrite, com-
posé au 7e siècle par Dan.d. ı̄1 ; il y définit les deux
styles [mārga] vaidarbha et gaud. a ; il décrit
35 figures de style poétiques [arthālam. kāra] et
traite en détail les figures de style euphoniques
[́sabdālam. kāra] ; il eut une énorme influence sur
la poésie des langues indiennes en général.

kāvyānuśāsana [anuśāsana] n. lit. np.
du Kāvyānuśāsana “Traité de poétique”
dû à Hemacandra (12e siècle), en style
sūtra ; il s’interpréte par son commen-
taire Alaṅkāracūd. āman. i, lui même glosé
par son Viveka1, plus avancé | lit. np. du
Kāvyānuśāsana1 “Traité de poétique” de
Vāgbhat.a3 en style sūtra avec commentaire.

kāvyālam. kāra [alam. kāra] m. lit. np. du
Kāvyālam. kāra “Ornement de la poèsie”, manuel
de style poétique dû à Bhāmaha (7e siècle).

kāvyālam. karavr.tti [vr.tti] f. lit.
np. de la Kāvyālam. karavr.tti (ou
Kāvyālam. karasūtravr.tti), commentaire de
Vāmana2.

kāvyālam. karasārasaṅgraha [sāra-saṅgraha]
m. lit. np. du Kāvyālaṅkarasārasaṅgraha “Com-
pendium des principales figures de style”, traité
de poétique de Bhat.t.a Udbhat.a (8e siècle).√

kAf̂ kāś v. [1] pr. md. (kāśate) pp. (kāśita)
pf. (abhi, ava, ā, pra, vi, sam) parâıtre, ap-
parâıtre, se manifester |briller, resplendir — ca.
(kāśayati) faire se manifester — int. (cākaś̄ıti)
briller intensément ; observer attentivement.
kAf kāśa [kāś] m. ifc. aspect, apparence ; visi-

bilité |myth. np. du roi Kāśa, qui donna son nom
à sa capitale Kāśi, descendant de Purūravā ; il
est père de Dhanvā-Dı̄rghatapā.
kAEf kāśi [kāś] m. le Soleil | myth. np. de

Kāśi1, fils de Suhotra, ancêtre des rois de Kāśi ;
[HV.] on le dit grand-père de Dhanvantari — f.
var. kāś̄ı géo. np. de la ville de Kāśi ou Kāś̄ı

“Cité des lumières”, mod. Vārān. as̄ı (Bénarès) ;
elle fut rattachée au Magadha par Ajātaśatru1.
kAEfk kāśika [kāśi-ka] a. m. n. f. kāśikā

provenant de Kāśi — f. kāśikā ville de Kāśi
| [kāśikāvr.tti] lit. np. de la Kāśikā “Glose de
Bénarès”, commentaire [vr.tti] de l’As.t.ādhyāȳı ;
ses 2 premiers livres sont de Jayāditya, les 3 der-
niers de Vāmana2 (7e siècle).
kA[mFr kāśmı̄ra [vr. kaśmı̄ra] a. m. n. f.

kāśmı̄r̄ı relatif au Kaśmı̄ra (Cachemire) — n. sa-
fran.
kāśmı̄rabhūr uttamā [Rājataraṅgin. ı̄] Le pays du
Cachemire est suprême.
kA[y kāśya1 [pfp. [1] kāś] a. m. n. f. kāśyā à

contempler, à admirer.
kA[y kāśya2 [vr. kaśa-ya] a. m. n. f. kāśyā qui

mérite le fouet.
kA[yp kāśyapa [vr. kaśyapa] a. m. n. f.

kāśyapā relatif à Kaśyapa | myth. qui descend
de Kaśyapa — m. myth. np. de Kāśyapa, épith.
de Kan.va1.

kāśyapaśilpa [́silpa] n. lit. np. du
Kāśyapaśilpa, texte shiväıte du Sud du
11e siècle ; il donne les rituels de consécration
des temples.
kAqAy kās. āya [vr. kas. āya] a. m. n. f. kās. āyā

de couleur safran ; orange ; brun — n. vêtement
(not. monastique) de couleur safran ou brun.
kA¤ kās.t.ha n. bois, not. de chauffage ; mor-

ceau de bois, bûche, fagot.
kās.t.hacchid [chid2] m. natu. zoo. pivert.
kās.t.haman. d. apa [man. d. apa] n. géo. np. du

Kās.t.haman.d. apa “Pavillon de bois”, temple en
bois construit en 1596 à Kathmandu (mod. Dur-
bar Square), et qui a donné son nom à la ville.

kās.t.havikretr. [vikretr. ] m. marchand de bois.
Ek\ kim. iic. pour kim.
kim. vr.tta [vr.tta] m. homme du commun,

brute.
kim. śuka [́suka] m. natu. bot. Butea fron-

dosa, arbre Flamboyant ; ses fleurs écarlates ap-
paraissent au printemps avant les feuilles ; syn.
palāśa ; il est comparé en poésie à un guerrier
rougi de sang, ou à un incendie.
Ek\-t� Í kim. stughna cf. kim. tughna.
EkR̂ kiṅ iic. pour kim.
kim. kara var. kiṅkara [kara1] m. serviteur ;

esclave | myth. [Mah.] np. du mauvais es-
prit Kim. kara ; Vasis.t.ha lui fit posséder le roi
Kalmās.apāda pour le punir d’avoir offensé son
fils Śakti1.
EkE¬ZF kiṅkin. ı̄ f. clochette | var. kiṅkin. i id.
Ek�̂ kiñ iic. pour kim.
kim. ca var. kiñca [ca] adv. de plus, en outre.
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kim. cana [cana] adv. quelque chose | pl.
kānicana quelques choses.
na kim. cana rien.

kim. cid var. kiñcid [cid1] adv. quelque chose,
un peu, quelque.

kim. ciccalana [calana] n. mouvement imper-
ceptible ; mouvement sur place.
EkEV kit.i m. natu. porc.
EkZ kin. a m. callosité | cicatrice.
Ektv kitava m. joueur (not. aux dés) |

trompeur, fripon ; brigand.
Ekn̂ kin iic. pour kim.
kim. tu var. kintu [kim-tu] adv. mais,

néanmoins.
kim. tughna var. kim. stughna [ghna] m. astr.

[“qui détruit tout sauf”] premier demi-jour lu-
naire [karan. a] fixe.

kim. nara var. kinnara [kim-nara] m. f. kin-
nar̄ı myth. un kinnara [“presqu’homme”], être
céleste fabuleux à corps d’homme et tête de
cheval ; les kinnarās sont associés aux centaures
[gandharvās] ; ils sont serviteurs de Kubera ; cf.
mayu.

kim. naravars.a [vars.a] n. myth. np. du
Kim. naravars.a, l’un des 9 bassins versants
[vars.a] du Monde, au nord de l’Himālaya ; syn.
kim. purus.avars.a.
Ekm̂ kim [n. ka1] pn. n. interr. qui ? quel ? le-

quel ? |que ? pourquoi ? comment ? |assez de 〈i.〉 ;
pourquoi donc ? à quoi bon 〈i. g.〉 ? — en début
de phrase est-ce que ? qu’est-ce que ?
atha kim certainement.
kim atra à quoi bon ?
kim anyad quoi encore ?
kim api plutôt, de préférence.
kim artham pourquoi faire ? pour quel motif ?
kim iti pourquoi ?
kim iva quoi donc ? comment donc ?
kimu adv. à plus forte raison, d’autant moins
que.
kimuta adv. à plus forte raison, d’autant moins
que.
kim. kila quel dommage !
kim. ca de plus, en outre.
kim. cana adv. quelque chose.
na kim. cana rien.
kim. cid quelque chose, un peu, quelque.
akim. cid rien.
kim. tu var. kintu mais, néanmoins.
kim. nu à plus forte raison | vraiment ? combien
en plus ? combien en moins ?
kim. punar à plus forte raison.
kim. svid pourquoi, comment donc ?
yat kim. ca n’importe quel, n’importe quoi.

kim. yuddhena à quoi bon se battre ?.
nirujah. kim. aus.adhaih. à quoi sert un remède à
un homme bien portant ?.

kim. purus.a var. kimpurus.a [purus.a] m. f.
kimpurus. ı̄ myth. chimère ; les kimpurus. ās ha-
bitent le Hemakūt.a et sont aux ordres de Ku-
bera |myth. syn. kinnara.

kim. purus.avars.a [vars.a] m. myth. np. du
Kim. purus.avars.a, l’un des 9 versants du Monde ;
syn. kim. naravars.a.
Ekyt̂ kiyat [kim-yat] a. m. n. f. kiyat̄ı interr.

de quelle taille ? combien ? à quelle distance ?
| petit, insignifiant.
kiyantam. kālam pour combien de temps ?

kiyacciram [cira] adv. interr. pour combien
de temps ?

kiyanmātra [mātra] a. m. n. f. kiyanmātrā de
peu d’importance — n. bagatelle.
Ekr kira [kr̄. ] a. m. n. f. kirā qui disperse.
EkrZ kiran. a m. rayon (de lumière, de soleil,

de lune).
kiran. āval̄ı [āval̄ı] f. lit. [nyāya] np. de la

Kiran. āval̄ı “Recueil de rayons”, commentaire du
Padārthadharmasam. graha dû à Udayana.

kiran. āval̄ıprakāśa [prakāśa] m. lit. [nyāya]
np. du Kiran. āval̄ıprakāśa “Éclat du Recueil de
rayons”, commentaire de la Kiran. āval̄ı dû à
Vardhamāna1.
EkrAt kirāta m. géo. habitant des montagnes

de l’Himālaya | soc. chasseur tribal vivant dans
la forêt, de race jaune |pl. kirātās les Tibétains ;
les Népalais ; les sauvages — f. kirāt̄ı soc. femme
tribale.

kirātārjun̄ıya [arjuna-̄ıya] n. lit. np. du
mahākāvya Kirātārjun̄ıya de Bhāravi ; il conte
le combat entre Arjuna, parti au Mont Indrak̄ıla
pour obtenir des dieux l’arme Pāśupata, et le
dieu Śiva sous les traits d’un montagnard ; ce
motif est représenté not. au Prasat Thom à Ang-
kor et au Banteay Srei à Īśvarapura.
EkrFV kir̄ıt.a n. diadème ; crête ; tiare.
kir̄ıt. in [-in] a. m. n. f. kir̄ıt. in. ı̄ qui porte un

diadème — m. myth. [Mah.] np. de Kir̄ıt.in,
épith. d’Arjuna “Couronné (par Indra)”.
EkmFr kirmı̄ra a. m. n. f. kirmı̄rā bigarré —

m. [Mah.] np. du rāks.asa Kirmı̄ra “Tacheté”,
frère de Baka1 et ami de Hid. imba ; il attaqua les
pān. d. avās pendant leur exil dans la forêt ; Dhau-
mya détruisit sa māyā, et Bh̄ıma le tua.
Ekl kila part. cl. certes, comme on dit,

comme on sait ; apparemment | 〈interr.〉 n’est-
ce-pas ?
kim. kila quel dommage !
naiva kila non !
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yadi kila peut-être.
smarati kila vous vous rappelez, n’est-ce-pas ?
EkESbq kilbis.a cf. kilvis.a.
kilbis. in [-in] a. m. n. f. kilbis. in. ı̄ coupable,

pécheur.
EkESvq kilvis.a var. kilbis.a [vis.a] n. faute,

péché ; offense, injustice — f. kilvis. ā ifc. id.
Ekfor kísorá m. poulain | garçon, adolescent

— ifc. petit de — f. kísor̄ı pouline | jeune fille.
EkE	k�D kis.kindha m. myth. [Rām.] np. de

la montagne Kis.kindha du Sud de l’Inde, conte-
nant la grotte Kis.kindhā |géo. territoire au nord
de Mysore, près des sources de la Pampā ; myth.
c’était le royaume de Sugr̄ıva, usurpé par son
frère Vāl̄ı — f. kis.kindhā myth. np. de la grotte
Kis.kindhā, qui était la capitale de Vāl̄ı puis
Sugr̄ıva

kis.kindhākān. d. a [kān. d. a] n. lit. np. du
Kis.kindhākān. d. a, 4e livre du Rām., où Rāma
rencontre Hanumān et Sugr̄ıva.
Eksly kisalaya n. bourgeon, jeune pousse.
kFck k̄ıcaka m. natu. bot. Bambusa arun-

dinacea, bambou épineux ; il peut atteindre 30
m de haut |myth. [Mah.] np. de Kı̄caka “Bam-
bou”, commandant en chef de l’armée du roi
Virāt.a, et son gendre comme frère de la reine
Sudes.n. ā1 ; il importuna Draupad̄ı lors de la 13e

année d’exil des pān. d. avās, cachée comme la sai-
randhr̄ı Mālin̄ı1, et fut massacré par Bh̄ıma qui
le réduisit en boule de chair.
kFV k̄ıt.a m. insecte ; ver, chenille — ifc. vil,

méprisable.
kFd� f k̄ıdr. śa var. k̄ıdr. ś [kim-dr. ś2] a. m. n.

f. k̄ıdr. ś̄ı interr. de quelle sorte ? ressemblant à
quoi ? | excl. quel ... !
kFnAf k̄ınāśa m. paysan, cultivateur |manant,

pauvre.
kFZ k̄ırn. a [pp. kr̄. ] a. m. n. f. k̄ırn. ā répandu,

épars, disséminé | couvert de, plein de.
kFt̂ k̄ırt [vn. k̄ırti] v. [10] pr. (k̄ırtáyati)

pp. (k̄ırtita) pf. (anu, pra) annoncer, nommer,
célébrer, glorifier 〈g.〉 ; réciter, raconter — pr.
md. (k̄ırtyate) s’appeler.
kFtn k̄ırtana [k̄ırt-ana] n. mention, récit ;

éloge, louange | litanie de louanges à une divi-
nité ; chant dévotionnel.
kFEt k̄ırt́ı [kr.2] f. mention ; gloire, renommée

— m. myth. np. de l’asura Kı̄rti (ou impropre-
ment Kı̄rtti) “Glorieux” ; avec son frère Vāsa il
était gardien de l’ekāmraks.etra ; il possédait le
monstre Raktab̄ıja ; quand Pārvat̄ı leur rendit
visite, ils se disputèrent pour la posséder, et Śiva
proposa que celui qui la prendrait sur ses épaules

la gagnerait ; de ses deux talons elle les expédia
sous terre, affectés à la garde de son bassin.

k̄ırtimukut.a [mukut.a] m. n. haute tiare cy-
lindrique ; Vis.n. u la porte.

k̄ırtimukha [mukha] n. myth. np. de
Kı̄rtimukha “Face de gloire”, monstre issu de
la colère de Śiva face à l’impudence de Jaland-
hara ; il jaillit de son troisième œil pour dévorer
Rāhu le messager, qui se plaça sous la protection
de Śiva, ne laissant à Kı̄rtimukha que la possibi-
lité de s’auto-dévorer ; lorsqu’il n’en resta que la
tête, Śiva l’honora en lui confiant la garde de ses
sanctuaires ; arch. sa tête est un motif décorant
fréquemment les frontons et linteaux dans les
temples indiens, indonésiens et khmers ; il orne
aussi des bijoux tels que les boucles de ceintures.

k̄ırtiratha [ratha] m. myth. [Rām.] np. du roi
Kı̄rtiratha Janaka, fils de Prat̄ındhaka, père de
Devamı̄d.ha.

k̄ırtirāta [rāta] m. myth. [Rām.] np. du roi
Kı̄rtirāta Janaka, fils de Mah̄ıdhraka, père de
Mahāromā ; aussi appelé Kr.tirāta.

k̄ırtivāsa [vāsa3] m. du. myth. Kı̄rti et Vāsa
ensemble.

k̄ırtivāseśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Kı̄rtivāseśvara, épith. de Śiva “Vainqueur de
Kı̄rti et Vāsa” ; il est adoré à Bhuvaneśvar̄ı1
comme Liṅgarāja | myth. épith. de Śiva “vêtu
de gloire”, arborant la dépouille du gajāsura.
kFEtt k̄ırtita [pp. k̄ırt] a. m. n. f. k̄ırtitā dit,

nommé, mentionné ; connu, célèbre.
kFl k̄ıla m. piquet, pieu ; cheville ; coin de

bûcheron ; poteau ; not. poteau pour attacher
le bétail | cadran solaire ; syn. mayūkha | arme ;
coude ; coup de coude.

k̄ılaka [-ka] m. aiguille ; cheville ; attelle.
k� ku1 [ka1] pf. d’interrogation | particule

péjorative ; mauvais, mal, méchant, honteux |
quelque peu, un peu, plutôt | bien, bon.
k� ku2 f. terre.
k� Ã� V kukkut.á [onomatopée] m. natu. zoo. coq

— f. kukkut. ı̄ poule.
kukkut.aka [-ka] m. natu. zoo. Phasianus Gal-

lus, faisan | soc. fils d’un tribal [nis. āda] par une
servante [́sūdrā].

kukkut.āsana [āsana] n. phil. [yoga] posture
partant de padmāsana, les mains passant entre
les cuisses et les mollets pour se soulever de
terre.
k� Ã� r kukkura m. chien.
k� E" kuks.i m. ventre ; bas-ventre ; matrice |

cavité en gén. | myth. np. du roi Kuks.i “Ven-
tru”, fils âıné d’Iks.vāku, aussi appelé Vikuks.i et
Śaśāda ; Kakutstha est son fils.
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k� ¬� m kuṅkuma n. natu. bot. Crocus sativus,
crocus ; safran ‖ arabe curcum ; gr. κρoκoς ; lat.
crocus.√

k� ĉ kuc var. kuñc v. [6] pr. (kucati) pp.
(kuñcita, kucita) pf. (ut, sam) courber — v. [1]
pr. md. (kuñcate) se contracter, se resserrer ; fri-
ser — ca. (kuñcayati) courber ; froncer.
k� c kuca [kuc] m. poitrine, sein |du. kucau les

(deux) seins (de la femme).
kucabandha [bandha] m. soutien-gorge.
kucaśāt. ı̄ [́sāt. ı̄] f. vêtement couvrant la poi-

trine.
k� c� mAr kucumāra m. lit. np. de Kucumāra,

auteur de l’Aupanis.adādhikaran. a.
k� c�l kucela [ku1-cela] m. myth. np. de Kucela

“Mal vêtu”, épith. du pauvre Sudāma.
k� j kuja [ku2-ja] m. astr. np. de Kuja “né

de la Terre”, un nom de Mars ; cf. Aṅgāraka,
Bhūmija, Maṅgala.
k� Ñ̂ kuñc cf. kuc.
k� Ñk kuñcaka [kuñc-aka] a. m. n. f. kuñcikā

qui courbe — f. kuñcikā clé.
k� Ñn kuñcana [kuñc-ana] n. courbure,

contraction.
k� EÑt kuñcita [pp. kuc] a. m. n. f. kuñcitā

contracté, resserré.
k� Ò kuñja m. buissons, taillis, hallier.
k� Òr kuñjara [kuñja-ra] m. éléphant — ifc.

trésor ; cf. navakuñjara.√
k� V̂ kut. v. [6] pr. (kut.ati) pp. (kut.ita) être

courbe ; se courber ; pencher ; se tordre, vriller
| être fourbe, être malhonnête.
k� V kut.a [kut. ] m. n. maison ; famille — m.

bastion ; fort |marteau ; hache — f. kut.i courbe
| hutte ; échoppe — f. cf. kut. ı̄.
k� Vk kut.aka [kut.a-ka] a. m. n. f. kut.ikā

courbé ; tordu — m. kut.ika id. — n. kut.aka
araire — f. kut.ikā hutte | soc. hutte funéraire
pour abriter les cendres.
k� EVr kut.ira [kut.a-ra] n. hutte.
k� EVl kut.ila [kut.i-ila] a. m. n. f. kut.ilā plié,

courbé, tordu, arqué ; tortueux, fourbe — m.
myth. np. du r.s. i Kut.ila “Bossu” — f. kut.ilā géo.
np. de la rivière Kutilā “Serpentine”, épith. de
la Sarasvat̄ı1.

kut.ilaka [-ka] a. m. n. f. kut.ilikā courbé,
tordu | aux aguets.
k� VF kut. ı̄ [f. kut.a] f. courbe | hutte ; échoppe.
kut. ı̄kr.ta [kr.ta] n. (tissu) frisé ; not. vêtement

de laine.
k� V� Mb kut.umba n. famille, ménage, maison |

charges de famille ; soucis familiaux.
kut.umbaka [-ka] n. id.

kut.umbin [-in] agt. m. f. kut.umbin̄ı qui vit
en famille |membre de la famille (y compris les
serviteurs) | du. kut.umbinau le père et la mère
de famille — f. kut.umbin̄ı mère de famille.√

k� Ó̂ kut.t. v. [10] pr. (kut.t.ayati) écraser,
broyer ; pulvériser |math. résoudre.
k� Ó kut.t.a [kut.t. ] m. broyage, concassage — ifc.

broyage par.
kut.t.aka [kut.t.a-ka] a. m. n. f. kut.t. ikā ifc.

qui coupe, qui casse, qui broie — m. action de
broyer, de casser, de découper |math. résolution
d’équations linéaires diophantiennes.

kut.t.ana [kut.t.a-na] n. action de broyer, de
casser, de couper, de battre — f. kut.t.an̄ı sorte
de lance | catin, putain.
k� ÓnF kut.t.an̄ı [f. kut.t.ana] f. catin, putain.
kut.t.an̄ımata [mata] m. lit. np. du

Kut.t.an̄ımata “Conseils de la catin”, poème nar-
ratif libertin du 8e siècle dû à Dāmodaragupta,
de genre érotico-satirique (une courtisane
débutante demande le conseil d’une profession-
nelle expérimentée, qui lui explique l’art de
séduire et de voler les hommes fortunés).
k� EÓn̂ kut.t. in [kut.t.a-in] a. m. n. f. kut.t. in. ı̄ qui

broie, qui concasse.
k� EÓm kut.t. ima [kut.t. in-ma] a. m. n. f. kut.t. imā

pavé ; couvert de mosäıques — m. n. sol pavé,
carrelé ; carrelage en mosäıque | sol aplani pour
construire un bâtiment.
k� WAr kut.hāra [relié à kut.a] m. hache.
kut.hārikā [-ika] f. hachette.
k� · kud. ya n. mur, cloison.√

k� �Ŵ kun. t.h v. [1] pr. (kun. t.hati) pp.
(kun. t.hita) être estropié, infirme ; être émoussé
| être paresseux ; être obtus, stupide.
k� �W kun. t.ha [kun. t.h] a. m. n. f. kun. t.hā

émoussé | stupide, abruti ; lent, paresseux.
k� E�Wt kun. t.hita [pp. kun. t.h] a. m. n. f.

kun. t.hitā émoussé ; obtus.√
k� �X̂ kun. d. v. [1] pr. md. (kun. d. ate) brûler

— v. [1] pr. (kun. d. ati) mutiler — ca. (kun. d. ayati)
protéger.
k� �X kun. d. a m. n. pot, jarre, bol, pichet ;

récipient ; not. pot à eau — n. fosse dans le sol,
puits ; bassin, pièce d’eau sacrée | soc. not. fosse
de briques servant d’autel védique — f. kun. d. ı̄
récipient en forme de bol — f. kun. d. ā mutila-
tion.

kun. d. apāya [pāya] a. m. n. f. kun. d. apāyā soc.
(sacrifice) où l’on boit (le soma) dans un bol.
k� �Xk kun. d. aka [kun. d. a-ka] m. n. pot — f.

kun. d. ikā pot ; pot à eau d’ascète.
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k� �Xl kun. d. ala m. n. boucle d’oreille, anneau,
bracelet — f. kun. d. al̄ı astr. horoscope.
k� �XEln̂ kun. d. alin [kun. d. ala-in] agt. m. f.

kun. d. alin̄ı qui a des boucles d’oreille — f.
kun. d. alin̄ı phil. [yoga] “la Lovée”, épith. de la
śakti de Śiva sous la forme de la serpente
Kun.d. alin̄ı, force psychique qui s’élève lors du
kun. d. alin̄ıyoga pour éveiller successivement les 6
centres d’énergie [cakra] en les transperçant ; cf.
Sus.umn. ā.
k� tp kutapa [ku1-tapa] m. n. couverture faite

de poils de chèvre de montagne.
k� tŝ kutas [ku1-tas] adv. d’où ? | (au fig.)

pourquoi ? comment ? | par 〈abl.〉 ; introduit un
exemple de ce qui précède | à plus forte raison,
bien loin que.
k� t� k kutuka [kutas] n. curiosité — ifc. désir

pour.
k� t� hl kutūhala a. m. n. f. kutūhalā étonnant,

surprenant ; excellent — n. désir ; curiosité,
intérêt.
k� / kutra [ku1-tra] adv. où ? vers où ?
kutracid var. kutracit [cid1] adv. quelque

part.
k� (ŝ kuts [vn. kutsā] v. [10] pr. (kutsayati) pp.

(kutsita) mépriser, blâmer.
k� (s kutsa [kuts] m. véd. np. du r.s. i Kutsa

“Qui blâme”, auteur d’hymnes du R. gveda.
k� (sn kutsana [kutsa-na] n. mépris ; blâme,

reproche.
k� (sA kutsā [kuts] f. mépris ; blâme, critique.
k� E(st kutsita [pp. kuts] a. m. n. f. kutsitā

blâmé, flétri.
k� d� E£ kudr.s.t. i [ku1-dr.s.t. i] f. vue erronée ;

système non orthodoxe.
k� d�f kudeśa [ku1-deśa] m. mauvais pays (où

la vie est difficile).
k� d�h kudeha [ku1-deha] m. corps misérable.
k� DF kudh̄ı [ku1-dh̄ı2] a. m. n. f. peu intelli-

gent, sot, niais ; fou.
k� n� p kunr.pa [ku1-nr.pa] m. mauvais roi.
k� �t kunta m. flèche, javelot ‖ lat. contus.
kuntaka [-ka] m. hist. np. de Kuntaka, poète

du Kaśmı̄ra du 10e siècle, auteur du Vakrok-
tij̄ıvita.
k� �tl kuntala m. chevelure ; mèche de che-

veux — m. géo. pays ou prince des Kuntalās
(ancien nom du Karn. āt.a) |pl. géo. np. du peuple
des Kuntalās — f. kuntalā ifc. chevelure de.
k� E�t kunti m. géo. homme d’un peuple du

Nord-Ouest | [kuntibhoja] myth. np. du prince
Kunti | pl. kuntayas géo. le peuple kunti.

kuntibhoja [bhoja] m. myth. [Mah.] np. de
Kuntibhoja “Kunti le bon vivant”, prince kunti

de la dynastie de Yadu ; sa mère était la sœur
du yādava Śūra, qui lui donna à adopter son
premier-né, sa fille Pr.thā, qui devint Kunt̄ı ; il
combattit dans la grande bataille du Kuruks.etra
aux côtés des pān. d. avās.
k� �tF kunt̄ı [kunti] f. myth. [Mah.] np. de

Kunt̄ı “(fille adoptive) de Kunti”, épith. de
Pr.thā fille de Śūra, sœur de Vasudeva (et ainsi
tante de Kr.s.n. a) ; elle reçut du sage [r.s. i] Durvāsā
un mantra ayant le pouvoir d’invoquer les dieux
pour enfanter ; elle l’essaya sur l’heure en invo-
quant Sūrya, dont naquit son âıné Karn. a ; plus
tard elle devint la 1re épouse du roi Pān.d.u,
qui ne pouvait avoir de rapports sexuels sous
peine de mort ; elle enfanta de Yudhis.t.hira par
Dharma, de Bh̄ıma par Vāyu, et d’Arjuna par
Indra.√

k� �T̂ kunth v. [1] pr. (kunthati) blesser |
souffrir.
k� �T� nAT kunthunātha [kunth-nātha] m. jn.

np. de Kunthunātha “Martyr”, 17e t̄ırthaṅkara
mythique ; son corps est doré, son symbole est
une chèvre.
k� �d kunda m. jasmin (blanc) ; il fleurit au

printemps — n. fleur de jasmin, très parfumée.
kundāvadāta [avadāta] a. m. n. f.

kundāvadātā de la blancheur du jasmin
(se dit not. des dents).√

k� p̂ kup v. [4] pr. (kupyati) pft. (cukopa) pp.
(kupita) pf. (pra) s’irriter contre qqn. 〈g. dat.〉
| être irrité, se mettre en colère — ca. (copayati)
irriter ‖ lat. cupio.
k� Ept kupita [pp. kup] a. m. n. f. kupitā irrité,

en colère.
k� p� zq kupurus.a [ku1-purus.a] m. mauvais

homme | homme méprisable ; lâche.
k� b�r kúbera [kuvera] m. myth. np. de Kubera

“Difforme”, issu du géniteur [prajāpati] Pulas-
tya et de la Parole [Go] ; fâché de sa dévotion
envers Brahmā, dont il était exclu, Pulastya se
recréa sous la forme de Vísravā pour l’enfan-
ter d’Id. avid. ā ; Kubera est le régent des océans
et des rivières ; il fit de sévères austérités pour
obtenir de Brahmā d’être un protecteur de l’uni-
vers [lokapāla], et d’obtenir le titre de Roi des
rois [Rājarāja] ; il est le gardien [dikpāla] de
la direction du Nord ; Kubera est dieu de la
richesse, gardien des neuf trésors [navanidhi],
chef des génies [yaks. ās] et des esprits cachés
[guhyakās] ; les presqu’hommes [kinnarās] et les
chimères [kimpurus. ās] sont ses serviteurs ; son
demi-frère Rāvan. a usurpa son trône de Laṅkā
et lui déroba son char volant Fleuri [Pus.paka] ;
il établit sa capitale Alakā sur le Mont Gand-
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hamādana ; son palais, magnifique, fut construit
par Vísvakarmā ; son jardin merveilleux Caitra-
ratha se trouve sur le Mont Mandara ; il est
représenté difforme et obèse [kumbhān. d. a], les
yeux exorbités par l’alcool ; on dit qqf. qu’il a un
œil, trois jambes et huit dents ; Śiva est son ami ;
la mangouste [nakula] lui apporte des trésors ; sa
monture est un homme [naravāhana], un che-
val ou une mangouste ; R. ddhi ou Cārv̄ı est son
épouse ; il a pour fils Nalakūbara et Man. igr̄ıva,
et pour fille Mı̄nāks.̄ı ; cf. Dhaneśvara, Nararāja,
Mayurāja, Ratnagarbha, Vaísravan. a, Pāñcika.
k� Nj kubjá a. m. n. f. kubjā bossu, courbé —

m. bossu ‖ gr. κυπτω ; lat. gibbus.
kubj̄ı bhū se courber.

kubjaka [-ka] a. m. n. f. kubjikā bossu,
courbé ; infirme — m. bossu | natu. bot. Rosa
moschata, rosier musqué | natu. bot. Trapa bis-
pinosa, plante aquatique des lacs du Cahemire ;
son fruit, la noix sinhara, est un aliment et une
plante médicinale — f. kubjikā myth. [kaula]
np. de la déesse Kubjikā, aspect androgyne de
Durgā ; lors de son festival au Népal, elle est
représentée par une fillette de 8 ans ; son culte
est expliqué dans le Manthānabhairava tantra.

kubjikātantra [tantra] n. lit. np. du Kub-
jikātantra, ouvrage ésotérique de tradition
kaula.

kubjikāyantra [yantra] n. soc. diagramme
géométrique de Kubjikā, support des dix puis-
sances [mahāvidyā] de la Déesse ; autour du
bindu central, siège de Siddhilaks.mı̄, un triangle
puis un hexagone portent les neuf autres.
k� mAr kumārá m. garçon, jeune homme ; fils

| prince ; page ; cavalier | myth. np. de Kumāra
“Prince”, épith. du (toujours jeune) dieu Skanda
— n. or pur — f. kumār̄ı adolescente, jeune fille,
vierge — m. homme efféminé.

kumāraka [-ka] m. enfant, garçon, jeune
homme — f. kumārikā fille, jeune fille, vierge
| myth. l’une des 10 régions [dv̄ıpa] formant le
jambudv̄ıpa.

kumāraj̄ıva [j̄ıva] m. hist. np. du lettré brah-
mane Kumāraj̄ıva (4e siècle), qui répandit le
bouddhisme en Asie Centrale et en Chine ; né
à Kucha (sur la route de la soie au nord du
Taklamakan) du brahmane Kumārāyan. a et de
la princesse koutchéenne J̄ıvakā, il voyagea avec
sa mère en Inde ef fut ordonné moine boud-
dhiste dans la tradition mahāyāna ; rentré au
pays, lettré célébre, il fut amené à l’empereur
de Chine pour diriger une équipe de traduction
des textes bouddhiques sanskrits en chinois ; il
fixa en chinois la terminologie du mahāyāna.

kumāratantra [tantra] n. lit. np. du
Kumāratantra, manuel d’exorcisme pour guérir
les enfants possédés par un démon.

kumāratva [-tva] n. état de jeunesse (d’un
garçon).

kumārapāla [pāla] m. np. du roi Caulukya
Kumārapāla du Gurjara.

kumārapūrn. imā [pūrn. imā] f. pleine lune
du mois āśvina ; on y célèbre Kārttikeya ; cf.
aśvattha.

kumārabh̄ımeśvara [bh̄ımeśvara] m. géo.
np. du śivaliṅga Kumārabh̄ımeśvara, établi au
pañcarāmaks.etra Kumārarāma par Kumāra.

kumārarāma [rāma] m. géo. np. de
Kumārarāma, grand lieu de pélerinage shiväıte
à Somarlakota en Andhra, à l’est du delta
de la Godāvar̄ı ; c’est un pañcarāmaks.etra, le
śivaliṅga Kumārabh̄ımeśvara y fut installé par
Kumāra.

kumāravana [vana] n. myth. [BhP.] np. du
bois Kumāravana “Bois de Skanda”, près du
Mont Kailāsa ; c’est là que Śiva et Pārvat̄ı
étaient occupés maritalement, lorsqu’un groupe
de sages menés par Śunaka s’y rendit pour hono-
rer Śiva ; surpris dans ses ébats, celui-ci maudit
la forêt de tourner en femme tout homme qui y
pénétrerait ; Sudyumna vint un jour y chasser,
et ainsi redevint la belle Id. ā.

kumāravyākaran. a [vyākaran. a] n. lit. np. du
Kumāravyākaran. a “Grammaire de Kumāra”,
œuvre du grammarien bd. Śarvavarmā ; cf.
Kātantra.

kumārasambhava [sambhava] m. lit. np. du
Kumārasambhava “Origine de Kumāra”, poème
[kāvya] en forme d’épopée lyrique de Kālidāsa
composé vers 400 ; il décrit les événements
menant à la naissance de Kumāra, qui doit
nâıtre pour tuer le démon Tāraka ; les dieux de-
mandent à Kāma de faire tomber Śiva amoureux
de Pārvat̄ı, fille de Himavān, mais la colère de
celui-ci pratiquant son ascèse réduisit en cendres
celui-là ; Pārvat̄ı parvient à ses fins en devenant
elle-même ascète, et le poème s’achève par leur
union ; cf. Vivaran. a1.
k� mArlAt kumāralāta m. hist. np. du gram-

mairien bd. Kumāralāta ; il vivait à la fin
du 2e siècle à Taks.aśilā il fonda l’école bd.
sautrāntika ; il écrivit une grammaire sanskrite
inspirée (ou à l’origine) du Kātantra ; on l’iden-
tifie parfois à Aśvaghos.a.
k� mAErl kumārila m. hist. np. de Kumārila

Bhat.t.a, célèbre mâıtre de mı̄mām. sā ; il vécut en
Inde du Sud vers l’an 700 ; on lui doit not. le
Tantravārttika.
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k� m� d̂ kumud [kumuda] n. natu. bot. Nymphæa
esculenta, lotus blanc.

kúmudvat [-vat] a. m. n. f. kumudvat̄ı abon-
dant en lotus blanc — f. kumudvat̄ı étang cou-
vert de lotus.
k� m� d kúmuda [ku1-mudā] a. m. n. f. ku-

mudā [“qui provoque une telle joie”] réjouissant,
agréable — n. natu. bot. Nymphæa esculenta,
lotus blanc (fleurissant au lever de la lune)
— m. myth. np. de l’éléphant céleste Kumuda
“Joyeux”, gardien [diggaja] du Sud-Ouest | var.
kumud id.

kúmudavat [-vat] a. m. n. f. kumudavat̄ı
abondant en lotus blanc — f. kumudavat̄ı étang
couvert de lotus | myth. [Rām.] np. de la prin-
cesse Kumudavat̄ı, épouse de Kuśa.

kumudika [-ika] a. m. n. f. kumudik̄ı abon-
dant en lotus blanc.

kumudin̄ı [-in] f. étang couvert de lotus.
k� MB kumbhá m. cruche, pot-à-eau ; jarre,

vase, urne ; syn. kalaśa | astr. signe zodiacal
[rāśi] du Verseau | bosse frontale de l’éléphant
|myth. vase sacré contenant l’ambroisie [amr.ta]
provenant du barattage de la mer de lait
[ks. ı̄rodamathana] |myth. np. de Kumbha “Cru-
che”, fils de Kumbhakarn. a — f. kumbhā pros-
tituée — f. kumbh̄ı petite cruche ; petite jarre,
petit pot en terre.

kumbhakarn. a [karn. a] m. myth. [Rām.] np. de
l’ogre-vampire [rāks.asa] Kumbhakarn. a “Oreille
de cruche”, fils de Vísravā et Keśin̄ı2, frère de
Rāvan. a, de taille gigantesque et à l’appêtit in-
satiable ; il voulut demander à Brahmā comme
récompense de ses austérités la destruction des
dieux [nirdevatva] ; effayés de sa voracité, les
dieux obtinrent que Sarasvat̄ı danse sur sa
langue lorsqu’il fit sa requête ; elle lui fit faire un
lapsus et il demanda en fait le sommeil éternel
[nidrāvattva] ; il ne se réveille qu’un jour tous les
6 mois ; Rāvan. a lui fit boire 2000 cruches d’al-
cool pour le réveiller et combattre l’armée de
Rāma ; il vainquit Sugr̄ıva, mais Rāma lui coupa
la tête ; Kumbha et Nikumbha1 sont ses fils.

kumbhakāra [kāra] m. potier.
kumbhamela [mela] m. soc. grand pélerinage

ayant lieu sur un cycle de 12 ans, période de
Jupiter ; il a lieu alternativement à Allahabad
[prayāga], Hardwar [haridvāra], Ujjain [Ujjayin̄ı]
et Nasik [Nāsika] ; myth. ce sont les 4 endroits où
tombèrent sur Terre une goutte du soma qu’In-
dra transportait dans les airs dans le vase sacré
[kumbha].

kumbhān. d. a [an. d. a] a. m. n. f. kumbhān. d. ā
ventru, pansu | pl. kumbhān. d. ās myth. génies

ventrus ; syn. yaks. ās.
k� MBk kumbhaka [kumbha-ka] m. ifc. pot de,

mesure de — m. n. phil. [yoga] arrêt de la respi-
ration, la bouche fermée et les narines bloquées
par les doigts de la main droite — f. kumbhikā
petite cruche.
k� EMBn̂ kumbhin [kumbha-in] a. m. n. f. kumb-

hin̄ı qui porte une jarre ; qui ressemble à un
pot — m. [“qui a une protubérance crânienne”]
éléphant | symb. le nombre 8 — f. kumbhin̄ı la
Terre.
k� EMBl kumbhila [kumbha-la] m. voleur, cam-

brioleur ; plagiaire | avorton.
k� MBF kumbh̄ı iic. f. de kumbha.
kumbh̄ıka [-ka] m. soc. garçon éromène.
kumbh̄ınás̄ı [nasa] f. myth. np. de

Kumbh̄ınas̄ı “aux narines en forme de cru-
che”, épouse du gandharva Aṅgāraparn. a.

kumbh̄ıpāka [pāka] m. cuisson dans un pot,
nourriture cuite dans un pot.

kumbh̄ıpākanaraka [naraka] m. myth. np.
du Kumbh̄ıpākanaraka “Enfer cuisant”, où sont
torturés les damnés au Pitr.loka ; aussi appelé
Pitr.t̄ırtha.

kumbh̄ıra [-ra] m. crocodile.
k� r½ kuraṅga m. f. kuraṅḡı antilope, daim.

kuraṅgāyate se comporter comme une antilope.
k� r�V kuran. t.a var. kuran. d. a m. natu. bot.

Amaranthus caudatus, amarante jaune ; elle est
considérée de mauvais augure.

kuran. t.aka var. kuran. d. aka [-ka] m. natu. id.
k� rbk kurabaka m. natu. bot. Amaranthus

cruentus, amarante rouge ; on dit qu’elle ne fleu-
rit qu’après qu’une jeune fille ne l’ait regardée.
k� z kúru m. myth. np. du paurava Kuru, roi

de la lignée lunaire ; il est fils de Sam. varan. a
et de Tapat̄ı, ancêtre de Śām. tanu | myth.
son royaume, le kuruvars.a, l’un des 10 sous-
continents [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa | pl.
kuravas myth. les Kuravas, peuple antique du
Nord de l’Inde.

kuruks.etra [ks.etra] n. géo. np. de la vaste
plaine du Kuruks.etra, entre les rivières Saras-
vat̄ı1 et Dr.s.advat̄ı, au nord-ouest de Delhi |
myth. [Mah.] territoire des Kuravas ; lieu de
la grande bataille entre les kauravās et les
pān. d. avās.
dharmaks.etre kuruks.etre [BhG.] Sur la terre de
Kuru, sur la terre du Destin.

kurujāṅgala [jāṅgala] n. géo. np. du Ku-
rujāṅgala “Pays de Kuru”, dans la vallée du
Gange ; sa capitale était Hastināpūra — m. pl.
kurujāṅgalās ses habitants.
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kuruvars.a [vars.a] n. myth. pays des Kuravas,
l’un des 9 bassins versants [vars.a] du monde.
k� zk� ¥A kurukullā f. bd. np. de la déesse tantr.

Kurukullā.
k� zEv�d kuruvinda n. cinabre | sorte de rubis

‖ fr. corindon.
k� !p kurūpa [ku1-rūpa] a. m. n. f. kurūpā mal

formé, difforme ; laid.
k� vt̂ kurvat [ppr. kr.1] a. m. n. f. kurvant̄ı fai-

sant | faisant le serviteur.
kurvān. a [ppr. md. kr.1] a. m. n. f. kurvān. ā

faisant — m. celui qui fait — f. kurvān. ā celle
qui fait.√

k� l̂ kul v. [1] pr. (kolati) accumuler.
k� l kúla [kul] n. troupe, foule ; troupeau |

famille ; race ; tribu, caste ; noblesse, dynastie
royale |maison familiale — f. kulā ifc. id.

kulaguru [guru] m. précepteur de famille.
kulacaritra [caritra] n. coutume.
kuladevatā [devatā] f. soc. divinité

tutélaire d’une lignée (opp. is.t.adevatā, di-
vinité d’élection) | var. kuladev̄ı id.

kulapati [pati] m. chef de famille ; chef de
clan.

kulapurān. a [purān. a] n. lit. recueil de récits
et légendes concernant les origines d’une caste,
d’une tribu ou d’une dynastie.

kulayāga [yāga] m. phil. [trika] technique de
transgression tantrique, lors de la phase d’ex-
pansion [vikāsa] de réalisation spirituelle ; on
y ignore les interdits de viande, d’alcool et de
sexe ; cf. dūt̄ı.

kulasantati [santati] f. phil. [tantr.] la
“descendance de la famille”, rite symbolique
[cakrapūjā] effectué par le geste [mudrā] du tou-
cher de son majeur-yoni avec son pouce-liṅga,
évoquant l’union rituelle de sa śakti intérieure
identifiée à Śakti-Can.d. ikā avec l’Être Suprême
Śiva-Bhairava.

kulācāra [ācāra] m. phil. [tantr.] la “voie
de la famille”, doctrine développée dans
le Kulārn. ava tantra, enseignant le mo-
nisme par la transgression des contraires ;
cf. makārapañcaka.

kulādh̄ına [adh̄ına] n. soc. monastère [mat.ha]
du village d’origine d’une famille, en gén. śaiva.

kulārn. ava [arn. ava] m. lit. “Océan de la fa-
mille”, np. du Kulārn. ava tantra, de doctrine
shiväıte non-dualiste ; il fut compilé au 12e siècle
— n. [kulārn. avatantra] lit. id.
k� l(T kulattha m. natu. bot. Dolichos uni-

florus, légume à gousse utilisé pour nourrir le
bétail.
k� lAl kulāla m. potier.

kulālacakra [cakra] n. tour (de potier).
k� Eln̂ kulin [kula-in] agt. m. f. kulin̄ı de bonne

famille — f. kulin̄ı natu. bot. Impatiens balsa-
mina, impatience.
k� El�d kulinda m. géo. nom d’un pays de

l’Himālaya central | hist. np. de Kulinda, titre
princier de ce pays | pl. kulindās géo. ses habi-
tants.
k� Elf kúlísa m. hache, hachette — n. var.

kul̄ı́sa myth. np. du foudre d’Indra ; syn. vajra
| par ext. diamant — ifc. lit. titre d’ouvrages.
k� lFn kul̄ına [kula-ana] a. m. n. f. kul̄ınā

noble, de noble origine, de bonne famille — ifc.
de la famille de — m. soc. brahmine du Bengale
de haute classe |soc. adepte de la voie de la main
gauche [kulācāra] ; syn. kaula.
k� SP kulphá var. gulpha m. cheville.
kulphadaghná [daghna] a. m. n. f. kulpha-

daghnā f. kulphadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’aux
chevilles.
k� SyA kulyā f. ruisseau ; canal.
k� vl kuvala n. natu. bot. Nymphæa nelumbo,

lotus bleu.
kuvalaya [-ya] n. natu. bot. Nymphæa ne-

lumbo, lotus bleu.
kuvalāśva [aśva] m. myth. [Mah.] np. du roi

Kuvalāśva ou Kuvalayāśva “Au cheval bleu”,
fils de Br.hadaśva ; il tua l’asura Dhundhu
[Dhundhumāra].
k� Evd̂ kuvid [ku1-id] part. véd. (interrogation)

si ? est-ce que ? où donc ?.
kuvitsa [sa2] m. véd. quiconque ; un inconnu.
k� v�r kuvera [ku1-vera] a. m. n. f. kuverā dif-

forme, monstrueux — m. myth. np. de Kuvera
“Difforme”, forme d’origine du nom plus tardif
Kubera.
k� f kuśa m. natu. bot. Desmostachya bipin-

nata, pâturin ; fourrage | soc. herbe sacrée uti-
lisée dans les cérémonies religieuses dès l’âge
védique, et dont on fait des cordes ; cf. darbha
| myth. [Rām.] np. de Kuśa, fils du roi Rāma,
jumeau de Lava ; à la mort de son père il devint
roi d’Ayodhyā ; son épouse était la princesse Ku-
mudavat̄ı ; il fut tué en combattant l’asura Dur-
jaya | myth. [Rām.] np. du rājars. i Kuśa1, fils
de Brahmā ; ses fils sont Kuśāmba, Kuśanābha,
Amūrtarajasa et Vasu2 — n. eau — f. kuśā ai-
guille de bois ou de métal, servant de marqueur
de récitation — f. kuś̄ı soc.

kuśadv̄ıpa [dv̄ıpa] m. myth. l’un des 7 conti-
nents [dv̄ıpa], entouré d’une mer de ghr.ta.

kuśadhvaja [dhvaja] m. myth. [Rām.] np. du
sage Kuśadhvaja “Qui a l’herbe sacrée comme
emblème”, fils de Br.haspati ; sa fille est la très
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belle Vedavat̄ı, qu’il ne voulut pas marier à qui-
conque sauf Vis.n. u ; le daitya Śambhu1, furieux
de ne pouvoir épouser celle-ci, le tua ; son épouse
se jeta sur son bûcher, et sa fille se réfugia
comme ascète dans une forêt, où elle fut agressée
par Rāvan. a |myth. [Rām.] np. de Kuśadhvaja1

Janaka, fils de Hrasvaromā ; après la victoire de
son frère âıné Janakarāja sur le roi Sudhanvā1

qui avait attaqué Mithilā, il obtint son trône
et devint roi de Sam. kāśyā ; il avait deux filles,
Mān.d. av̄ı qui épousa Bharata1, et Śrutak̄ırti1 qui
épousa Śatrughna.

kuśanābha [nābhi] m. myth. [Rām.] np. du
roi Kuśanābha, fils de Kuśa1 ; il fonda la ville
de Kanyākubjā la prospère [Mahodayā] ; il eut
100 filles très belles de la nymphe [apsaras]
Ghr.tāc̄ı ; elles furent rendues bossues par Vāyu
pour n’avoir pas cédé à ses désirs ; il les maria
au roi Brahmadatta, et elles retrouvèrent leur
beauté ; il fit alors un sacrifice pour obtenir un
fils pareil à Indra, et Gādhi lui naquit.

kuśalava m. du. kuśalavau myth. np. des
Kuśalavau, fils jumeaux de Rāma Kuśa et Lava
“Fourrage et Froment” ; il furent élevés par
Vālmı̄ki, qui leur apprit à réciter son Rāmāyan. a
en public ; ils sont donc aussi Kuś̄ılavau “les
deux Bardes”.

kuśásthala [sthala] n. géo. np. de Kuśasthala
“où l’on trouve l’herbe kuśa”, épith. de la ville
de Kānyakubja — f. kuśasthal̄ı myth. np. de
Kuśasthal̄ı, épith. de la ville de Dvārakā.

kuśāgra [agra] n. pointe coupante de l’herbe
kuśa — a. m. n. f. kuśāgrā coupant ; pénétrant ;
intelligent — m. myth. np. du roi du Magadha
Kuśāgra “l’Intelligent”, fils de Br.hadratha, frère
de Jarāsandha.

kuśāvarta [āvarta] m. myth. [Mah.] np. d’un
gué sur le Gange |myth. np. du muni Kuśāvarta
| pl. kuśāvartās ses descendants.

kuśāśva [aśva] m. myth. [Rām.] np. du roi
de Vísālā Kuśāśva, fils de Sahadeva2, père de
Somadatta1.

kuśāsana [āsana] n. soc. petite natte d’herbe
sacrée, utilisée pour la méditation.
k� fl kúśala a. m. n. f. kuśalā bon, juste, ap-

proprié à, convenable pour 〈g.〉 | sain, prospère,
en bonne santé | capable, habile, adroit ; expert,
instruit — n. bien-être, prospérité, bonne santé.
kuśalam adr. bien à vous.
kuśalam te comment te portes-tu ?
kuśalam asti vā var. kuśalamvā comment allez-
vous ?
... api kuśalam comment se porte ... 〈g.〉 ?
kuśalam iva ça va.

kuśalin [-in] agt. m. f. kuśalin̄ı qui est
prospère, qui se porte bien.
k� fAMb kuśāmba m. myth. [Rām.] np. du roi

Kuśāmba, fils de Kuśa1 ; il fonda la ville de
Kauśāmb̄ı.
k� Ef kuśi iic. pour kuśin.
kuśinagara [nagara] n. géo. np. de la ville de

Kuśinagara, capitale de la dynastie Malla ; mod.
Kasia, à l’est du mod. Uttar Pradesh ; Buddha
y mourut ; c’est un grand lieu de pélerinage bd.
— f. kuśinagar̄ı id.
k� Efk kuśiká a. m. n. f. kuśikā affecté de

strabisme | myth. [Mah.] np. du roi Paurava
Kuśika “Qui louche”, fils de Balākāśva, des-
cendant de Bharata ; il fit pénitence pour ob-
tenir un fils invincible, l’égal d’Indra ; touché
par ses dévotions, Indra s’incarna en son fils
Gādhi |myth. [Rām.] “fils de Kuśa1”, épith. de
Kuśanābha, père de Gādhi.

kuśikaputra [putra] m. myth. [Rām.] “des-
cendant de Kuśika”, patr. de Vísvāmitra.
k� Efn̂ kuśin [kuśa-in] a. m. n. f. kuśin̄ı riche

en herbe kuśa — m. myth. np. de Kuś̄ı, épith.
de Vālmı̄ki-Kuś̄ılavau.
k� fFd kuś̄ıda n. prêt à intérêts.
kuś̄ıdika [-ika] a. m. n. f. kuś̄ıdik̄ı usurier.
k� fFl kuś̄ıla [ku1 -́s̄ıla] n. mauvaise conduite.
kuś̄ılava [-va] m. barde, hérault ; mime, ac-

teur | lit. np. de Kuś̄ılava, épith. de Vālmı̄ki
“le Barde” | du. kuś̄ılavau myth. [Rām.] np. de
Kuś̄ılavau “les deux Bardes”, épith. des deux fils
jumeaux de Rāma, Kuśa et Lava (jeu de mots
sur Kuśalavau).
k� f� kuśe [loc. kuśa] ind. dans l’herbe kuśa.
kuśeśaya [́saya] a. m. n. f. kuśeśayā couché

dans l’herbe kuśa — n. lotus [“étendu sur
l’eau”].

kuśeśayamaya [maya] a. m. n. f.
kuśeśayamaȳı fait de lotus.
k� qAZ kus. ān. a m. géo. np. du peuple Kus.ān. a

(Scythe) parti de Bactriane au début de l’ère
chrétienne pour fonder en Inde du Nord une dy-
nastie śaka ; cf. Kanis.ka.
k� qFtk kus. ı̄taka m. sorte d’oiseau | np.

d’homme Kus.̄ıtaka.
k� ¤ kus.t.ha n. lèpre.
kus.t.hānvita [anvita] a. m. n. f. kus.t.hānvitā

affligé de lèpre.
kus.t.hin [-in] agt. m. f. kus.t.hin̄ı lépreux.
k� sFd kus̄ıda a. m. n. f. kus̄ıdā paresseux,

inerte — n. usure ; prêt à intérêt.
kus̄ıdin [-in] agt. m. f. kus̄ıdin̄ı usurier.
k� s� m̂ kusum [vn. kusuma] v. [10] pr. (kusu-

mayati) pp. (kusumita) couvrir de fleurs.
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k� s� m kusuma n. fleur | fruit.
kusumapura [pura] n. géo. np. de Kusuma-

pura, épith. de Pāt.aliputra “Ville des fleurs”.
kusumasukumāra [sukumāra] a. m. n. f. ku-

sumasukumārā tendre comme une fleur.
kusumāñjali [añjali] m. offrande de fleurs

dans le creux des mains jointes.
kusumāyudha [āyudha] m. myth. np. de Ku-

sumāyudha, épith. de Kāma “Armé de fleurs”.
k� s� Emt kusumita [pp. kusum] a. m. n. f. ku-

sumitā en fleurs, couvert de fleurs, fleuri.
k� -t� B kustubha [ku2-stambha] m. myth. np.

de Kustubha, épith. de Vis.n. u “Qui soutient la
Terre”.
k� -t� Mb� z kustumburu [ku1-tumburu] m. co-

riandre — n. graine de coriandre.
k� h kuha m. tromperie.
k� hk kuhaka [kuha-ka] m. tricheur ; prestidi-

gitateur ; imposteur — n. tour de magie ; trom-
perie | stimulus du rire, chatouillement.
k� hn kuhana [kuha-na] a. m. n. f. kuhanā en-

vieux, hypocrite — m. np. d’homme “Tartuffe”
— f. kuhanā hypocrisie ; envie.
k� hr kuhara [ku2-hara] n. cavité, caverne ;

trou, terrier.√
k� kū v. [6] pr. md. (kuvate) pp. (kūta) pf.

(ā) [inusité sans pf.].√
k� ĵ kūj v. [1] pr. (kūjati) pp. (kūjita) crier,

piailler, caqueter ; fredonner ; gazouiller, roucou-
ler | grogner, gémir ; murmurer.
k� j kūja [kūj] m. gazouillis, roucoulement |

gargouillis ; murmure.
kūjana [-na] n. id.
k� Ejt kūjita [pp. kūj] a. m. n. f. kūjitā rem-

pli de murmures ou de gémissements — n. cri
d’oiseau ; caquet, roucoulement, ramage.
k� V kūt. á a. m. n. f. kūt. áa faux, menteur,

trompeur — m. n. pointe, sommet, éminence ;
front, corne | tas ; multitude | arch. sanctuaire ;
cf. ekakūt.a, dvikūt.a, trikūt.a | piège, arme dissi-
mulée ; énigme | illusion, fraude ; fausseté.

kūt.akāraka [kāraka] m. menteur ; faux
témoin.

kūt.alekha [lekha] m. document falsifié.
kūt.astha [stha] a. m. n. f. kūt.asthā qui est

au sommet ; à la tête de | phil. inaltérable, in-
amovible ; uniforme, constant ; absolu, suprême
— n. phil. l’âme, le Soi.

kūt. āks.ara [aks.ara] n. ligature.
k� p kūpa m. puits, citerne ; fontaine.

kūpe toyam il y a de l’eau dans le puits.
kūpaman. d. ūka [man. d. ūka] a. m. n. f.

kūpaman. d. ūkā [“grenouille de puits”] sédentaire,

casanier ; dont l’horizon est borné ; syn.
udapānaman. d. ūka.
k� pAr kūpāra [relié à akūpāra] m. océan.
k� m kūrma m. tortue | myth. np. de Kūrma

“Tortue”, 2e avatāra de Vis.n. u, qui soutint l’axe
de la baratte lors du barattage de la mer de
lait [ks. ı̄rodamathana] ; cf. Akūpāra, Mandara,
Vāsuki — f. kūrmı̄ tortue femelle.

kūrmapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Kūrmapurān. a ou Kaurmapurān. a, texte mytho-
logique tantrique.
k� l kūla n. pente, berge, rive, rivage, bord.
kūlam. kas.a [kas.a] a. m. n. f. kūlam. kas. ā [“qui

emporte ses rives”] impétueux (torrent).√
k� kr.1 v. [5] pr. (kr.n. óti) pr. md. (kr.n. uté)

v. [8] pr. (karóti) pr. md. (kuruté) imp. (kuru)
fut. (karis.yati) pft. (cakāra) pft. md. (cakre)
aor. [4] (akārs. ı̄t) aor. md. [1] (akr.ta) cond.
(akaris.yat) pp. (kr.ta) ppr. (kurvat) ppr. ps.
(kriyamān. a) ppft. (cakr.vas) inf. (kartum) pfp.
(kārya, karan. ı̄ya, kartavya, kr.tya) abs. (kr.tvā,
-kr.tya, kāram) pf. (adhi, anu, apa, ava, ā,
upa, tiras, ni, nis, pari, puras, pra, prati, ba-
his, vi, sam) faire ; accomplir | produire, créer,
préparer, fabriquer | rendre 〈acc.〉 tel à 〈acc.〉 —
ps. (kriyáte) être fait, être accompli, être créé
— ca. (kārayati) pp. (kārita) faire faire, faire
exécuter — dés. (cik̄ırs.ati) dés. md. (cik̄ırs.ate)
pp. (cik̄ırs. ita) vouloir faire ‖ lat. creare ; fr. créer.
mā kārs. ı̄h. inj. ne fais pas.
mā kr.thāh. inj. ne fais pas.
kālam. kr. mourir [“avoir accompli son temps”].
ciram. kr. trâıner, être en retard ; être lent.
dan. d. am. kr. infliger un châtiment, punir.
pūjam. kr. honorer.
manasā kr. penser, considérer.
rājyam. kr. régner.
vaś̄ı kr. soumettre à sa volonté.
sakhyam. kr. lier amitié.
padam. kurute il fait un pas ; il pose le pied.
yatheccham. kuru fais comme il te plâıt.√

k� kr.2 aor. [5] (ákār̄ıt) int. (cárkarti) men-
tionner, louer, célébrer.
k� QC~ ^ kr.cchr [vn. kr.cchra] v. [10] pr. md.

(kr.cchrāyate) éprouver des difficultés.
k� QC~ kr.cchra [kr. ś] a. m. n. f. kr.cchrā diffi-

cile, fâcheux, dangereux ; mauvais (maladie) —
n. difficulté, besoin, danger.
kr.cchren. a var. kr.cchrāt adv. avec difficulté.√

k� t̂ kr.t1 v. [6] pr. (kr.ntati) pft. (cakarta)
pp. (kr.tta) pf. (ava, ni, nis, vi) couper, diviser,
découper | retrancher | (au fig.) détruire.
k� t̂ kr.t2 [kr.1] ifc. a. m. n. f. qui fait, qui ac-
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complit, qui exécute ; auteur, exécutant | gram.
suffixe [pratyaya] primaire (forme des substan-
tifs, participes et indéclinables à partir de la ra-
cine) ; opp. taddhita.

kr.danta [anta] m. gram. dérivé primaire.
bhūte kr.danta gram. participe passé passif ; il
s’accorde avec l’actant unique d’un verbe in-
transitif [akarmaka] et avec le patient d’un verbe
transitif [sakarmaka].

kr.dantarūpamālā [rūpa-mālā] f. gram. liste
des formes déclinées de dérivés primaires.
k� t kr.tá [pp. kr.1] a. m. n. f. kr.tā fait, accom-

pli ; bien fait, parfait — iic. qui a fait ; accompli
en — ifc. qui est l’objet de, devenu, rendu tel
à — n. fait, action, acte ; bonne action, bienfait
| coup de dé (maximum) de 4 | myth. 1er âge
[yuga] du monde, âge d’or.
kr.tam adv. assez de 〈i.〉, que cesse, ne pas ...
kr.te var. kr.tena ind. pour ; pour le compte de ;
à cause de 〈g. iic.〉.
mama kr.te pour mon compte.

kr.takarman [karman] a. m. n. f. kr.takarman. ı̄
qui a accompli les rites ; qui a fait son devoir —
n. acte accompli.

kr.takr.tya [kr.tya] a. m. n. f. kr.takr.tyā qui a
accompli sa tâche, satisfait — n. phil. [“atteinte
du but”] sérénité ; libération ; sentiment d’avoir
accompli tout ce qui devait être accompli |ce qui
est fait et ce qui reste à faire.

kr.tákrudha [krudhā] a. m. n. f. kr.takrudhā
en colère, fâché.

kr.taghna [ghna] a. m. n. f. kr.taghnā [“qui
détruit ce qui a été fait”] qui oublie le bienfait,
ingrat ; opp. kr.tajña.

kr.tajña [jña] a. m. n. f. kr.tajñā [“qui sait ce
qui a été fait”] reconnaissant ; opp. kr.taghna.

kr.taprayatna [prayatna] a. m. n. f.
kr.taprayatnā à qui l’on a consacré des ef-
forts.

kr.tayuga [yuga] n. phil. 1er âge du monde,
âge d’or ; syn. satyayuga ; son roi est Narasim. ha ;
seuls les brāhman. ās peuvent y pratiquer l’ascèse
[tapasya].

kr.tavarman [varman] m. myth. [Mah.] np.
de Kr.tavarmā “Protecteur du Bien”, prince
[ks.atriya] ami de Kr.s.n. a qui s’engagea à la guerre
du côté de Duryodhana ; il sera le seul survivant
du camp des Kauravās, avec les brahmanes Kr.pa
et Aśvatthāmā ; 36 ans plus tard, il se battit
avec Yuyudhāna dans la bataille d’ivrognes fra-
tricide qui mit fin à la lignée yādava, réalisant
la malédiction de Gāndhār̄ı ; cf. Bhoja, Akrūra.

kr.tav̄ırya [v̄ırya] m. myth. np. du prince
Kr.tav̄ırya “le Vigoureux”, roi des Haihayās ;

pour son éducation il donna une fortune à son
guru, rendant riches les Bhārgavās ; il est père
de Kārtav̄ırya.

kr.tākr.ta [akr.ta] a. m. n. f. kr.tākr.tā fait et
défait ; à moitié fait | optionnel, indifférent.

kr.tāñjali [añjali] a. m. n. f. en posture
d’añjali.

kr.tāstra [astra] a. m. n. f. kr.tāstrā adroit à
l’arc ; exercé au maniement des armes.
k� tk kr.taka [kr.ta-ka] a. m. n. f. kr.takā fa-

briqué, artificiel, factice ; non-naturel, adoptif.
k� tvt̂ kr.tavat [ppa. kr.1] a. m. n. f. kr.tavat̄ı

qui a fait ; ayant fait.
sa tat kr.tavān il a fait ça.
k� Et kr.ti [kr.1-ti] f. fabrication, composi-

tion ; action, activité | création, œuvre ; œuvre
littéraire | magie | phon. mètre véd. de 2 vers
de 12 syllabes et un vers de 8 syllabes ; aussi
de 4 vers de 20 syllabes ; symb. le nombre vingt
|math. carré d’un nombre.

kr.tirāta [rāta] m. myth. [BhP.] np. du roi
Kr.tirāta Janaka “Donné par magie”, fils de
Prat̄ıpaka, père de Mahāromā ; [Rām.] aussi ap-
pelé Kı̄rtirāta.
k� E� kr.tti [kr.t1-ti] f. action de couper, de

fendre, de trancher | écorce ; écorce de bouleau
|peau ; peau de bête ; peau d’antilope ‖ lat. cor-
tex.

kr.ttika [kr.tti-ka] a. m. n. f. kr.ttikā coupant
— f. kr.ttikā pl. myth. np. des Kr.ttikās “les Cou-
pantes” ou groupe des 6 Pléiades ; elles furent
les nourrices de Kārttikeya ; elles forment avec
Arundhat̄ı les épouses des 7 sages [saptars. i] ;
Agni apparut à chacune sous l’apparence de
son époux pour abuser d’elles ; seule Arundhat̄ı
décela la supercherie et resta fidèle, évitant son
bannissement loin de la Grande Ourse | astr.
premier astérisme lunaire [naks.atra] les sym-
bolisant cosmiquement, corr. aux 6 étoiles des
Pléiades, et dont le symbole est un couteau ;
Agni y préside.
k� ×� kr.tnú [kr.t1-nu] a. m. n. f. capable, habile,

qui a le savoir-faire — m. artisan habile, bon
ouvrier.
k� (y kr.tya [pfp. [1] kr.1] a. m. n. f. kr.tyā

devant être fait, devant être accompli ; juste,
convenable — n. affaire, occupation, ouvrage ;
intérêt ; tâche, devoir, responsabilité ; le bien
(opp. akr.tya le mal) | effet, résultat ; motif, but,
dessein, objet | ce qui concerne 〈g.〉 (à propos de
〈i.〉) — m. gram. suffixe du pfp. (-tavya, -an̄ıya,
-ya).

kr.tyavat [-vat] a. m. n. f. kr.tyavat̄ı qui a une
affaire, occupé.

162



k� E/m kr.trima [kr.1] a. m. n. f. kr.trimā artifi-
ciel, factice, faux ; accessoire | adoptif (enfant).
sam. skr.tam. kr.trime laks.an. opete [Amarakośa] Le
sanskrit est marqué du signe de l’artificiel.
k� (vŝ kr.tvas ifc. adv. fois.

daśa kr.tvas 10 fois.
k� (vA kr.tvā [abs. kr.t1] ind. ayant fait.

iti kr.tvā adv. de ce fait, ceci étant ; ceci fait.
k� (Ü kr.tsná a. m. n. f. kr.tsnā complet, entier ;

tout.
kr.tsnakāraka [kāraka] a. m. n. f.

kr.tsnakārakā que quiconque est capable de
faire.
k� (ÜtA kr.tsnátā [kr.tsna-tā] f. totalité ;

complétude.√
k� p̂ kr.p v. [6] pr. md. (kr.pate) véd. se

plaindre, se lamenter ; avoir de la peine — ca.
(kr.páyati) plaindre, avoir pitié de ‖ lat. crepo.
kr.payā adr. s’il vous plâıt, je vous en prie ; pitié.
k� p kr.pa [kr.p] m. myth. [Mah.] np. de Kr.pa

“Pitié”, issu du sage Śaradvān ; il fut trouvé avec
sa sœur dans une touffe de roseau [́sarastamba]
par le roi Śām. tanu qui les recueillit par com-
passion [kr.pā] ; plus tard il fit partie du conseil
de Hastināpūra, et comme expert d’archerie
fut mâıtre d’armes des Kauravās ; aussi ap-
pelé Kr.pācārya ; c’est l’un des 7 immortels
[ciram. j̄ıvin] | myth. [Mah.] np. du brahmane
Kr.pa Gautama, père de Śaradvān (et donc
grand-père du précédent) — f. kr.p̄ı myth. np.
de Kr.p̄ı “Compassion”, jumelle de Kr.pa ; elle
épousa Dron. a, dont elle conçut Aśvatthāmā.
k� pZ kr.pan. a [kr.p-na] a. m. n. f. kr.pan. ā mal-

heureux, misérable ; pauvre, faible, lamentable
— n. misère.
kr.pan. am adv. d’une façon lamentable.
k� pA kr.pā [kr.p] f. compassion, pitié, tendresse.

kr.payā adr. s’il vous plâıt.
guru kr.pā hi kevalam Le mâıtre n’est que com-
passion.√

k� f̂ kr. ś v. [4] pr. (kr. śyati) maigrir, s’affaiblir
| astr. décrôıtre (lune) — ca. (karśáyati) faire
maigrir, faire dépérir.
k� f kr. śa [kr. ś] a. m. n. f. kr. śā maigre, émacié ;

faible, chétif ; menu, insignifiant.
kr. śatā [-tā] f. maigreur.
kr. śatva [-tva] n. maigreur.
kr. śāśva [aśva] a. m. n. f. kr. śāśvā qui a des

chevaux maigres — m. myth. [Rām.] np. du
géniteur [prajāpati] Kr.śāśva ; il épousa Jayā et
Suprabhā dont il eut 50 fils de chacune ; cha-
cun d’eux était une arme de grand pouvoir ;
Vísvāmitra acquit ces armes par ses austérités,
et les transmit à Rāma et Laks.man. a.

kr. śodara [udara] a. m. n. f. kr. śodarā qui a la
taille fine.
k� fAn� kr. śānu m. feu de l’éclair ; myth. un nom

d’Agni le Feu |myth. np. de Kr.śānu “Qui bande
l’arc”, centaure [gandharva] sagittaire qui tira
à l’arc contre le faucon [́syena] en lequel s’était
transformé Indra, pour tenter de l’empêcher de
donner le soma divin à Manu l’homme ; il est
armé de l’éclair [vidyut2].

kr. śānuretas [retas] m. myth. np. de
Kr.śānuretas, épith. de Śiva “au sperme de feu”.√

k� q̂ kr.s. v. [6] pr. (kr.s.ati) v. [1] pr. (kars.ati)
pft. (cakas.a) aor. [3] (ac̄ıkr.s.at) pp. (kr.s.t.a) abs.
(kr.s.t.vā, -kr.s.ya) pf. (apa, ā, ut, ni, nis, pari, pra,
vi, sam) trâıner, entrâıner, tirer | labourer — ca.
(kars.ayati) extraire, arracher ; tourmenter.
k� Eq kr.s. i [kr.s. ] f. agriculture, labourage | var.

kr.s. ı̄ champ.
kr.s. iparāśara [parāśara] m. lit. np. du

Kr.s.iparāśara, manuel d’agriculture attribué
à Parāśara ; aussi appelé Kr.s.isam. graha,
Kr.s.ipaddhati et Kr.s.itantra.

kr.s. ı̄bala [bala] m. laboureur, paysan | var.
kr.s. ı̄vala id.
k� £ kr.s.t.a [pp. kr.s. ] a. m. n. f. kr.s.t. ā trâıné, en-

trâıné, tiré ; arraché | cultivé.
kr.s.t.aja [ja] a. m. n. f. kr.s.t.ajā cultivé

(plante).
k� 	Z kr.s.n. a a. m. n. f. kr.s.n. ā noir, bleu-noir

— m. couleur noire | myth. np. de Kr.s.n. a “le
Noir”, divinité multiforme ; à l’époque védique,
asura représentant les peuples dravidiens, il est
de couleur noire ; 9e avatāra de Vis.n. u, il serait
né à Mathurā du prince Vasudeva de la lignée
yādava et de Devak̄ı ; [Mah.] le cousin de De-
vak̄ı, le cruel Kam. sa roi de Mathurā, sachant
qu’un fils de celle ci le tuerait, fit tuer ses 6 pre-
miers enfants ; le 7e, Balarāma, s’échappa, et le
8e, Kr.s.n. a, fut élevé en secret par le roi des ber-
gers Nanda et sa femme Yaśodā ; [BhP.] bébé
coquin, il volait le beurre de Yaśodā et était
d’une force herculéenne ; enfant, il vainquit les
démons Tr.n. āvarta, Agha, Aris.t.a, Kāliya, Keś̄ı,
Baka et Śakat.a ; il sauva de l’inondation pro-
voquée par Indra le village de Govardhana en
élevant sa colline au-dessus de sa tête ; il cour-
tisa des milliers de bergères [gop̄ı] de Vr.ndāvana,
parmi lesquelles ses favorites étaient Rādhā et
Rukmin. ı̄ ; il détrôna et tua le roi Kam. sa ; de-
venu roi de Dvārakā, il épousa Rukmin. ı̄ en l’en-
levant à Śísupāla ; il est père de Pradyumna ; il
combattit Jāmbavān auquel il prit le joyau Sya-
mantaka ; il épousa Jāmbavat̄ı qui conçut de lui
Sāmba ; il épousa Satyabhāmā dont il eut 10 fils,
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et qui l’aida à vaincre l’asura Naraka et son allié
Mura ; il donna sa sœur Subhadrā en mariage à
Arjuna ; [Mah.] il participa avec Arjuna à la ba-
taille du Mahābhārata au côté des pān. d. avās ;
au début de la bataille, cocher d’Arjuna, il l’ex-
horta à accomplir son devoir [karmayoga] en lui
révélant sa nature divine dans la Bhagavadḡıtā ;
mais il ne prit pas part lui-même à la guerre,
assurant par sa neutralité l’équité du combat ;
à la mort de son frère Balarāma, dernier sur-
vivant des yādavās, il méditait sur la tristesse
de l’existence, lorsqu’il fut tué par la flèche du
chasseur Jarāh. qui l’avait pris pour un daim,
et qui l’atteint au talon, seul endroit vulnérable
de son corps ; de cette blessure sortit à sa mort
un śālagrāma ; on célèbre son anniversaire lors
de la fête janmās.t.amı̄ cf. Acyuta, Adhoks.aja,
Arisūdana, Giridhara, Gopa, Gopāla, Go-
pendra, Govinda, Jagannātha, Pārthasārathi,
Madhudvit., Madhusūdana, Mādhava, Mitra-
vindā, Murāri, Vāsudeva, Vit.t.hala, Hr.s.̄ıkeśa,
vr.s.n. i |du. kr.s.n. au myth. Kr.s.n. a et Arjuna, incar-
nant Dieu et l’Homme ensemble |hist. np. du roi
Rās.t.rakūt.a Kr.s.n. a3 (10e siècle) ; il succéda à son
père Amogavars.a3 à sa mort en 939 ; il envahit
le pays Cola en 949, et conquit Kāñc̄ı ; son demi-
frère Khottiga lui succéda en 967 ; il encouragea
la culture sanskrite — n. obscurité — f. kr.s.n. ā
myth. np. de Kr.s.n. ā, épith. de Draupad̄ı “la
Noire” | myth. c’est l’une des 7 langues d’Agni
[saptajihva] | géo. np. de la rivière Kr.s.n. ā1, qui
traverse le pays Andhra.
kr.s.n. astu bhagavān svayam [BhP.] Kr.s.n. a est
Dieu en personne.

kr.s.n. akānta hist. np. du logicien Kr.s.n. akānta
Vidyāvāgísa (18e-19e siècle) ; on lui doit
la Kr.s.n. akānt̄ıt.̄ıkā, commentaire de la
Śabdaśaktiprakāśikā.

kr.s.n. ajanmās.t.amı̄ [janmās.t.amı̄] f. soc. jour
anniversaire de Kr.s.n. a ; 8e jour de la quinzaine
sombre du mois śrāvan. a2.

kr.s.n. atā [-tā] f. noirceur | astr. phase
décroissante de la Lune.

kr.s.n. atva [-tva] n. noirceur | myth. la nature
de Kr.s.n. a.

kr.s.n. adeva [deva] m. hist. np. de l’empereur
Kr.s.n. adeva Rāya, qui régna sur Vijayanāgara
de 1509 à 1529, à l’apogée de cet empire du
Karn. āt.a ; il encouragea les arts à sa court,
not. la littérature sanskrite, kannada et telugu ;
il avait les titres de Kāvyanāt.akamarmajña
“Expert en poésie et art dramatique”, Ka-
vitāprāv̄ın. yaphan. ı̄́sa “Patañjali de virtuosité
poétique” et Sakalakalābhoja “Expert en tous

les arts à l’instar du Roi Bhoja1” ; il composa
le Jāmbavat̄ıparin. aya ; il fit don du village de
Mattur à une communauté védique, qui a gardé
le sanskrit comme langue vernaculaire jusqu’à
ce jour ; en 1516 il construisit le Rājagopura du
temple śr̄ı Kālahast̄ı́svara.

kr.s.n. apaks.a [paks.a] m. astr. “quinzaine som-
bre”, période (défavorable) entre une pleine lune
[pūrn. imā] et une nouvelle lune [amāvāsyā] ; opp.
śuklapaks.a.

kr.s.n. amísra [mísra] m. hist. np. de
Kr.s.n. amísra, auteur du drame allégorique
Prabodhacandrodaya (11e siècle).

kr.s.n. arāja [rāja] m. hist. np. du roi Kr.s.n. arāja
Kalacuri de Māhis.mat̄ı ; il régna vers (550–575).

kr.s.n. al̄ılā [l̄ılā] f. myth. jeu ou ébat érotique
de Kr.s.n. a.

kr.s.n. al̄ılāśuka [́suka] m. lit. np. du poète
Kr.s.n. al̄ılāśuka “Perroquet de jeu de Kr.s.n. a”, qui
vivait au Kerala au 13e siècle.

kr.s.n. avartman [vartman] m. feu [“qui noircit
son passage”].

kr.s.n. asarpa [sarpa] m. natu. [“serpent noir”]
zoo. Coluber Naga, cobra très venimeux.

kr.s.n. asarpavat [-vat] a. m. n. f.
kr.s.n. asarpavat̄ı (venimeux, mortel) comme
le cobra.

kr.s.n. āyas [ayas] n. fer ; syn. śyāmāyas.
kr.s.n. ās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. myth. anniversaire de

Kr.s.n. a ; cf. kr.s.n. ajanmās.t.amı̄ | soc. 8e jour de la
quinzaine sombre d’un mois quelconque.
k� 	Zl kr.s.n. ala [kr.s.n. a-la] n. baie noire de

l’Abrus Precatorius employée comme mesure de
poids.√

k� kr̄. v. [6] pr. (kiráti) pft. (cakāra) pp.
(k̄ırn. a) pf. (ati, ava, ā, ut, pra, vi, sam) lancer,
jeter, répandre, arroser ; disperser, éparpiller ;
joncher, couvrir de 〈i.〉 ; remplir — ps. (k̄ıryate)
être répandu, être dispersé.√

k� p̂ kl.p v. [1] pr. md. (kálpate) pp. (kl.pta)
pf. (vi, pari, sam) être arrangé, réussir, conve-
nir |servir de, participer à, contribuer à, devenir
〈dat.〉 | être adapté à, s’accorder avec 〈i.〉 ; être
bon pour 〈dat. loc.〉 | aider à, procurer ; dispo-
ser, préparer, prescrire |produire, créer ; déclarer
comme, considérer comme 〈2 acc.〉 — ca. (kal-
payati) ca. md. (kalpayate) pp. (kalpita) faire ;
ordonner, nommer (à une fonction).
k� Ø kl.ptá [pp. kl.p] a. m. n. f. kl.ptā arrangé,

préparé ; prêt ; en ordre de marche ; complet,
fini ; exact, parfait | à portée | produit, créé ;
inventé ; fixé, décidé, prescrit.
k�ky kekaya m. géo. nom du pays Kekaya

à l’ouest de la Sutlej, et de son peuple guer-
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rier ; mod. il correspond aux districts de Jhelum,
Shahpur et Gujrat au Pañjab ; cf. Aśvapati | pl.
kekayās ses habitants.
k�t keta [cit1] a. m. n. f. ketā qui sait —

m. désir, intention | habitation, abri ; marque,
forme.
k�tk ketaka m. natu. bot. Pandanus odo-

ratissimus, arbre pandane ; plante épineuse
aux feuilles jaunes et aux fleurs parfumées
— f. ketak̄ı la fleur du pandane, au parfum
suave ; myth. c’est l’une des flèches de Kāma
[pus.pabān. a], car elle “jette le trouble dans le
sang” ; la ketak̄ı est maudite par Śiva, car elle fut
produite comme témoin par Brahmā prétendant
avoir vu son visage, lorsqu’il chercha le sommet
de la colonne de feu [tejoliṅga] ; on dit aussi que
Pārvat̄ı troubla l’ascèse de Śiva en s’ornant de
ketak̄ı, provoquant sa malédiction et son ban-
nissement ; elle symbolise en poèsie la douleur
de la séparation [viraha].
k�tn ketana [keta-na] n. siège, résidence ;

marque, attribut ; enseigne, étendard, drapeau.
k�t� ketú [keta] m. lampe ; torche | splendeur ;

marque, symbole ; enseigne, drapeau, bannière
| astr. étoile filante ; comète |myth. np. de Ketu
“Météore”, fils de R. s.abha, divinité du solstice
d’hiver, queue du “dragon descendant” Rāhu ;
on le surnomme le chauve (Mun.d. a ou Akeśa).

ketumat [-mat] a. m. n. f. ketumat̄ı fait
de splendeur — m. myth. np. de Ketumān
“le Splendide”, fils de Dhanvantari, père de
Bh̄ımaratha — f. ketumat̄ı géo. np. de Ketu-
mat̄ı “la Splendide”, un nom de Bénarès [Kāśi]
|myth. épouse du rāks.asa Sumāli ; elle engendra
Kaikas̄ı.

ketumāla [māla] m. [ketumālavars.a] myth.
l’un des 9 bassins versants [vars.a] du monde,
situé à l’Ouest.
k�dAr kedāra m. champ cultivé, champ ir-

rigué ; bassin entouré de digues | myth. np. de
Kedāra “Bassin (sacré)”, un nom de Śiva | hist.
np. du mathématicien Kedāra1 Bhat.t.a, du 8e

siècle ; il fonda la combinatoire binaire dans son
ouvrage de prosodie Vr.ttaratnākara.

kedāranātha [nātha] m. géo. np. de
Kedāranātha, important lieu de pélerinage
au nord de l’Uttar Pradesh ; on y vénère l’un
des 12 signes divins de Śiva [jyotirliṅga].
k�n kena [i. ka1] conj. comment ? pourquoi ?
kenopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la

leçon [upanis.ad] Kenopanis.ad (commençant par
kena).
k��dý kendra n. centre d’un cercle ‖ gr.

κεντρoν ; ang. center ; fr. centre.

k�y� r keyūra n. bracelet (ornement de bras, au
dessus du coude).
k�rl kerala n. géo. np. du pays Kerala sur

la côte de Malabar — m. son peuple ; son roi
| pl. keralās ses habitants — f. keral̄ı femme du
Kerala.
k�El keli m. f. amusement, plaisir ; jeu, passe-

temps ; ébat érotique.
k�vt kevárta var. kaivarta m. pêcheur.
k�vl kévala a. m. n. f. kevalā f. keval̄ı seul,

isolé ; exclusif ; pur, sans mélange ; abstrait
| absolu, entier — m. ifc. un simple 〈iic.〉 — n.
phil. doctrine de l’unité de l’Esprit.
kevalam adv. seulement, uniquement,
entièrement, purement, complètement, ex-
clusivement.
na kevalam ... api adv. non seulement ... mais
encore.
na kevalam ... kintu adv. non seulement ... mais
encore.

kevalanaiyāyika [naiyāyika] m. un simple lo-
gicien (ignorant des autres sciences).

kevalavaiyākaran. a [vaiyākaran. a] m. un
simple grammairien (ignorant des autres
sciences).

kevalādin [ādin] agt. m. f. kevalādin̄ı qui
mange tout seul.

kevalādvaita [advaita] m. phil. non-dualité
selon Śaṅkara1.

kevalin [-in] a. m. n. f. kevalin̄ı seul, isolé ;
exceptionnel — m. ascète méditant.
k�f keśa m. cheveu, chevelure ; crinière — a.

m. n. f. keś̄ı ifc. qui a les cheveux 〈iic.〉.
keśān dhr. laisser pousser ses cheveux.

keśapaks.a [paks.a] m. mèche de cheveux.
keśavāpana [vāpana] n. fait de raser les che-

veux.
keśānta [anta] m. ligne terminale des che-

veux sur le front | longue mèche, cheveux en
natte, etc. | soc. rite [sam. skāra] de rasage du
crâne et des poils du corps ; on l’effectue à 16 ans
[brāhman. a], 22 ans [ks.atriya] ou 24 ans [vaísya] ;
syn. godāna.
k�fErn̂ keśarin [keśa-in] agt. m. f. keśarin̄ı qui

a une crinière | myth. np. du singe Keśar̄ı ou
Kesar̄ı “Crinière”, époux d’Añjanā.
k�fv keśava [keśa-va] m. myth. np. de Keśava,

épith. de Kr.s.n. a “aux cheveux longs” ou “Pour-
fendeur du démon Keś̄ı” ; un temple de So-
manāthapura lui est consacré.
ākāśāt patitam toyam yathā gacchati sāgaram
| sarvadevanamaskārah. keśavam pratigacchati
‖ Comme l’eau descendue du ciel va à l’océan,
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ainsi les prières à tous les dieux reviennent à
Kr.s.n. a.

keśavadāsa [dāsa] m. hist. np. de Keśavadāsa
“Serviteur de Kr.s.n. a”, poète et grammairien du
16e siècle, auteur de la première grammaire de
Hind̄ı [Brajbhās.ā] et de la Rāmacandracandrikā,
traité de métrique du sanskrit.

keśavadeva [deva] m. géo. np. du grand
temple de Keśavadeva, à Mathurā ; il fut détruit
par Aurangzeb en 1669.
k�Efn̂ keśin [keśa-in] agt. m. f. keśin̄ı chevelu

— m. myth. np. du dānava Keś̄ı “Crinière” ;
lors de la guerre avec les dieux, il tenta d’enle-
ver les deux beautés célestes Daityasenā et De-
vasenā ; la première accepta d’être son épouse,
mais la deuxième cria au secours, et fut sauvée
par Indra qui la donna en mariage à Skanda ;
un asura Keś̄ı, allié de Kam. sa, se rendit à Go-
kula sous la forme d’un cheval pour tuer Kr.s.n. a,
mais fut détruit par ce dernier, qui acquit ainsi
le nom de Keśava — f. keśin̄ı myth. np. de Keśin̄ı
“aux beaux cheveux”, épouse d’Ajamı̄d.ha, mère
de Jahnu | myth. np. de Keśin̄ı1, fille du roi
du Vidarbha, première épouse de Sagara, mère
d’Asamañjā | myth. np. de Keśin̄ı2, épith. de
la rāks.as̄ı Kaikas̄ı, épouse de Vísravā, mère de
Rāvan. a, Kumbhakarn. a, Khara et Vibh̄ıs.an. a.
k�sr kesara var. keśara [relié à keśa] n. sour-

cil ; poil | fibre ; étamine (not. de lotus) | natu.
bot. Crocus sativus, safran | queue de yack (uti-
lisée comme chasse-mouches [cāmara]) — m.
crinière | [nāgakesara] natu. bot. Mesua Ferrea,
arbre à l’écorce rougeâtre, au bois très dense,
et aux fleurs blanches très odorantes aux nom-
breuses étamines, donnant des baies rouges ; on
l’utilise en pharmacopée ‖ ang. hair ; all. haar.

kesarāgra [agra] n. extrémité de la crinière.
kesarin [-in] a. m. n. f. kesarin. ı̄ muni d’une

crinière — m. lion |myth. np. du singe Kesar̄ı ; cf.
Keśar̄ı | hist. np. de la dynastie Kesar̄ı1 “Lignée
du lion”, qui régna sur le Kaliṅga du 5e au 12e

siècle ; son fondateur est Yayāti1 ; elle remplaça
les dominateurs ioniens [yavanās], et le boud-
dhisme fut délaissé pour le culte de Śiva — f.
kesarin. ı̄ lionne.
k{ky kaikaya [vr. kekaya] a. m. n. f. kaikaȳı

relatif aux kekayās | du pays kekaya.
k{ksF kaikas̄ı f. myth. np. de la rāks.as̄ı Kai-

kas̄ı, fille de Sumāli et Ketumat̄ı, épouse de
Vísravā, mère de Rāvan. a, Kumbhakarn. a, Khara
et Vibh̄ıs.an. a ; cf. Keśin̄ı2.
k{k�yF kaikeȳı [vr. kekaya-̄ıya] f. myth. [Rām.]

np. de la reine Kaikeȳı, fille du roi Aśvapati,
épouse favorite de Daśaratha, mère de Bharata1.

k{VB kait.abha m. myth. np. de l’asura
Kait.abha : cf. Madhu1.
k{tv kaitava [vr. kitava] n. enjeu ; tromperie,

mensonge.
k{m� Etk kaimutika [vr. kimuta-ika] iic. relatif

à “combien plus”.
kaimutikanyāya [nyāya] m. argumentation a

fortiori.
kaimutikanyāyāt adv. a fortiori.
k{yV kaiyat.a m. hist. np. du grammairien

Kaiyat.a (11e siècle), originaire du Kaśmı̄ra ;
il est l’auteur du commentaire Prad̄ıpa sur
le Mahābhās.ya, qui s’appuie sur la glose
Mahābhās.yad̄ıpikā.
k{lAs kailāsa m. géo. np. du Mont Kailāsa,

qui culmine à 6638 m dans l’Himālaya, au sud-
ouest du Tibet |myth. il est la demeure de Śiva
et de Kubera | soc. important lieu de pélerinage,
on peut en faire le tour par un circuit de haute
montagne de 52 km ; nul n’a fait l’ascension du
Mont.
k{vt kaivarta var. kevárta m. f. kaivart̄ı

pêcheur.
k{vSy kaivalya [vr. kevala-ya] n. isolement,

détachement de tous les liens | phil. [yoga] état
de béatitude, libération, salut.

kaivalyapāda [pāda] m. phil. [yoga] np. du
Kaivalyapāda, section du Yogasūtra traitant de
la Voie du salut.

kaivalyamukti [mukti] f. phil. libération
éternelle (des renaissances) ; but ultime du
rājayoga.
k{for kaísora [vr. kísora] n. adolescence (entre

10 et 15 ans).
ko ko [ka1] pf. d’appréciation ou de

dépréciation.
kok kóka [onomatopée] m. loup | oie rouge ;

coucou ; grenouille ‖ lat. occa ; fr. oie.
kokanada [nada] n. fleur du lotus rouge |

myth. np. de Kokanada, serviteur de Śiva | pl.
géo. np. du peuple des Kokanadavas.
koEkl kokila [koka] m. f. kokilā natu. zoo.

Eudynamis Orientalis, coucou indien ; (poèsie)
son cri éveille le désir amoureux ; cf. anyapus.t.a,
anyabhr.ta, syn. anyavāpa, parabhr.ta.
ko¬Z koṅkan. a m. géo. nom du pays Koṅkan. a

(Deccan occidental, vers mod. Goa) | pl.
koṅkan. ās géo. son peuple — f. koṅkan. ā femme
du koṅkan. a | myth. np. de Koṅkan. ā, épith. de
Ren.ukā — f. koṅkan. ı̄ langue du koṅkan. a.
kojAgr kojāgara [ka1-jāgara] m. soc. fête de

la pleine lune [pūrn. imā] du mois āśvina ; on y
célèbre divers jeux, et on fête Laks.mı̄, qui serait
apparue en disant : Qui est éveillé ? [kojāgara],
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pour promettre la richesse à ceux qui veillent ;
la lumière de la Lune est supposée bénéfique
cette nuit-là ; on laisse une jarre de lait s’en
imprégner, à minuit on regarde le reflet de la
Lune sur le lait avant de le boire.
koVr kot.ara n. creux d’arbre ; cavité.

vísvam tis.t.hati kuks.ikot.are Tout l’univers re-
pose dans le creux de la matrice.
koEV kot.i f. bout, extrémité, pointe ; corne (de

la lune) ; sommet ; excellence |dix millions ; mul-
titude, nombre incommensurable | math. som-
met d’un triangle ‖ hi. crore.

kot.ij̄ıvā [j̄ıvā] f. math. cosinus d’un angle.
kot.ijyā [jyā3] f. cf. kot.ij̄ıvā.
kot.iphala [phala] n. astr. zénith du Soleil ;

opp. bāhuphala.
kot. ísas [-́sas] adv. par millions, en quantité

innombrable.
kotíso dhanyavādah. adr. mille mercis.
koEVk kot.ika m. grenouille | coccinelle — f.

kot.ikā ifc. le plus méprisable des.
kot.ikāsya [āsya] m. myth. np. de Kot.ikāsya

“Tête de grenouille”, fils d’un roi Suratha.
koZ kon. a m. coin, angle |math. angle | point

cardinal ; symb. le nombre 4 | bâton, baguette ;
baguette de tambour.
trikon. a triangle.

kon. ārka [arka] n. géo. np. du temple de
Kon. ārka “Lieu du Soleil”, sur le rivage à l’est
de Pur̄ı, construit par le roi Narasim. ha2 ; on
a employé pour sa construction des poutres
métalliques.
koEZk kon. ika [-ika] a. m. n. f. kon. ikā latéral.
kodý v kodrava [ko-drava] n. brouet de millet

(mangé par les pauvres).
kop kopa [kup] m. colère ; passion, rage, fu-

reur | incompatibilité.
kopin [-in] agt. m. f. kopin̄ı qui s’irrite, iras-

cible, colérique.
kopk kopaka [kopa-ka] a. m. n. f. kopakā iras-

cible.
koml komala a. m. n. f. komalā tendre, doux ;

agréable, plaisant, charmant ; joli.
kork koraka m. n. bourgeon ; bouton (de

fleur).
kol kola m. porc, verrat — n. fruit du jujube.
kolAhl kolāhala [onomatopée] n. bruit

confus, tumulte, vacarme, charivari — m. myth.
np. du mont Kolāhala “Tumultueux” au Ma-
gadha ; pris de désir pour la rivière Śuktimat̄ı,
il la détourna ; à sa disparition, les habitants se
plaignirent au roi Uparicara Vasu1, qui donna
à la montagne un coup de pied tel qu’il la fen-
dit en deux, libérant la rivière, et deux enfants

nés de leur liaison ; le fils devint commandant
de l’armée d’Uparicara, qui épousa la fille Gi-
rikā comme reine — f. kolāhalā mus. nom d’un
mode [rāga].
koEvd kovida [ko-vid3] a. m. n. f. kovidā

expérimenté, compétent, habile, expert, adroit
(à 〈g. loc. iic.〉).
kof kośa m. étui, fourreau, bourse ; vase,

réceptacle, bôıte, récipient | bourgeon, bou-
ton (de fleur) ; cocon, not. de ver à soie ;
membrane, scrotum | trésor ; lexique | phil.
[vedānta] l’une des cinq enveloppes de l’âme,
qui sont : annamayakośa l’enveloppe matérielle
[“qui se nourrit”] et prān. amayakośa l’enve-
loppe des souffles vitaux, formant le corps gros-
sier [sthūlaśar̄ıra] ; manomayakośa l’enveloppe
de pensée et vijñānamayakośa l’enveloppe de
discernement, formant le corps subtil ou intellec-
tuel [sūks.maśar̄ıra] ; et enfin ānandamayakośa,
l’enveloppe spirituelle ou extatique formant le
corps causal ou originel [kāran. aśar̄ıra] |var. kos.a
id.

kośaka [-ka] m. testicule.
kośakāvya [kāvya] n. lit. anthologie de

poèsie.
koq kos.a cf. kośa.
ko¤ kos.t.ha [relié à kośa] m. estomac, ventre

| appartement intérieur — n. grenier, magasin ;
cassette, coffre, trésor | mur d’enceinte ; enclos,
cour intérieure ; cadre ; case (not. d’échiquier).

kos.t.haka [-ka] m. n. réceptacle ; grenier, ma-
gasin |mur d’enceinte ; enclos, cour intérieure.
kosl kosala m. géo. np. du Kosala, pays du

Nord de l’Inde, ayant pour capitale Ayodhyā
(mod. Oudh) ; sa capitale devint Śrāvast̄ı pen-
dant la période bouddhiste du roi Śrāvasta ; au
4e siècle ant. il fut absorbé par le Magadha
voisin | myth. royaume de la dynastie solaire
[sūryavam. śa] de Daśaratha et Rāma.
kO¬� m kauṅkuma [vr. kuṅkuma] a. m. n. f.

kauṅkumā teint de safran.
kOc� mAr kaucumāra [vr. kucumāra] a. m. n. f.

kaucumārā relatif à Kucumāra.
kaucumārayoga [yoga] m. magie érotique du

yoga selon Kucumāra, un des 64 arts [kalā].
kOV kaut.a [vr. kūt.a] a. m. n. f. kaut.ā mal-

honnête, frauduleux — n. fraude, tromperie ;
mensonge.
kOEVlFy kaut.il̄ıya [vr. kut.ila-̄ıya] a. m. n. f.

kaut.il̄ıyā relatif à Cān. akya ; qualifie not. son Ar-
thaśāstra.
kOEVSy kaut.ilya [vr. kut.ila] a. m. n. f. kaut.ilyā

qui est de la lignée [gotra] de Kut.ila — m. hist.
np. de Kaut.ilya Cān. akya, brahmane né à Kāñc̄ı
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( ?313–289 ant.) ; il aida Candragupta Maurya à
renverser la dynastie Nanda et fut son ministre
à Pāt.aliputra ; il est l’auteur de l’Arthaśāstra ;
on lui attribue la Cān. akyan̄ıti ; ce théoricien du
pragmatisme, fin diplomate, est comparé à Ma-
chiavel — a. m. n. (par ext.) retors.

kaut.ilyaśāstra [́sāstra] n. diplomatie.
kOV� Mb kaut.umba [vr. kut.umba] a. m. n. f.

kaut.umbā relatif à la famille — n. relation fa-
miliale.
kOWAr kaut.hāra [vr. kut.hāra] m. géo. np. de la

principauté de Kaut.hāra du royaume hindoüısé
du Campā1 au Sud-Vietnam.
kO�X kaun. d. a [vr. kun. d. a] a. m. n. f. kaun. d. ā

relatif au pot — m. hist. np. de Kaun.d. a
Bhat.t.a, grammairien du 17e siècle, auteur
du Vaiyākaran. abhūs.an. a et de son résumé le
Vaiyākaran. abhūs.an. asāra.
kOt� k kautuka [vr. kutuka] n. curiosité ; impa-

tience, désir (pour 〈loc.〉) | objet curieux, mer-
veille | fête, festival ; not. cérémonie du bracelet
de mariage.
kautukāt adv. par curiosité.

kautukasūtra [sūtra] n. soc. cordon de laine
jaune attaché par sa mère au poignet de la
mariée avant le mariage.
kOt� hl kautūhala [vr. kutūhala] n. curiosité

| intérêt pour, violent désir pour 〈loc. prati-acc.
inf.〉 | spectacle curieux.
kO(s kautsa [vr. kutsa] m. lit. [Ragh.] np.

du brahmane Kautsa ; à la fin de ses études, il
voulut donner salaire [daks.in. ā] à son guru Va-
ratantu ; celui-ci lui dit d’abord que sa bonne
complétion des études était sa récompense, mais
à l’insistence de Kautsa lui demanda 140 mil-
lions de pièces d’or (une kot.i pour chacune des
14 sciences enseignées) ; Kautsa alla voir le roi
Raghu, qui demanda l’or à Indra, qui ordonna
à Kubera de faire pleuvoir les pièces d’or sur
Ayodhyā | hist. patr. de Kautsa1, philosophe
sceptique antique ; cf. anarthaka.
kO�t�y kaunteya [vr. kunt̄ı-ya] m. myth.

[Mah.] “Fils de Kunt̄ı”, épith. de Yudhis.t.hira,
de Bh̄ıma, ou d’Arjuna.
kO�d kaunda [vr. kunda] a. m. n. f. kaund̄ı

relatif au jasmin.
kOp kaupa [vr. kūpa] a. m. n. f. kaup̄ı venant

d’un puits ou d’une citerne — n. eau du puits.
kOpFn kaup̄ına [kaupa-na] n. parties génitales

| pièce d’étoffe pour les couvrir | faute, péché.
kOmAr kaumāra [vr. kumāra] a. m. n. f.

kaumār̄ı juvénil, virginal | myth. se rappor-
tant à Skanda — n. enfance ; jeunesse, adoles-
cence ; virginité | lit. np. du Kaumāra, épith. du

Kātantra “Inspiré par Kumāra” — f. kaumār̄ı
myth. np. de Kaumār̄ı, śakti de Skanda, une sap-
tamātr.kā, symbolisant l’énergie juvénile.

kaumārabhr.tya [bhr.tya] n. méd. la pédiatrie,
une section de l’Āyurveda.
kOm� d kaumuda [vr. kumuda] m. le “joyeux”

mois kārttika — f. kaumud̄ı clair de lune |
lit. “éclaircissement” (not. de la grammaire de
Pān. ini) ; not. la Siddhāntakaumud̄ı de Bhat.t.oji
Dı̄ks.ita (17e siècle) et sa version abrégée Lag-
hukaumud̄ı de son disciple Varadarāja1, qui
donne un système grammatical simplifié pour
les débutants ; voir aussi Tarkakaumud̄ı.
kOm� dF kaumud̄ı cf. kaumuda.
kaumud̄ımahotsava [mahotsava] m. lit. np.

du Kaumud̄ımahotsava “Festival joyeux”, pièce
de la princesse Vijayabhat.t.ārikā (7e siècle).
kOmodkF kaumodak̄ı [vr. kumuda-ka] f. myth.

np. de Kaumodak̄ı “qui fait la joie de la Ter-
re”, massue-sceptre [gadā] de Vis.n. u, donnée par
Varun. a ; cf. Gadādev̄ı.
kOrv kaurava [vr. kuru] a. m. n. f. kauravā

myth. descendant de Kuru | pl. kauravās myth.
[Mah.] les Kauravās, famille royale des descen-
dants de Kuru ; on désigne ainsi not. les des-
cendants du roi Śām. tanu : l’âıné Bh̄ıs.ma, ses
demi-frères Citrāṅgada et Vicitrav̄ırya, morts
sans descendance, puis les enfants des veuves
de Vicitrav̄ırya par l’ascète Vyāsa : Dhr.tarās.t.ra
l’aveugle et Pān.d.u qui régna avant de renoncer à
la couronne, reprise par Duryodhana, fils âıné de
Dhr.tarās.t.ra ; dans la guerre fratricide qui s’en-
suivit, les Kauravās désignent les hommes du
clan de Duryodhana, opposé à celui de ses cou-
sins les Pān.d. avās.
kOr&y kauravya [vr. kuru-ya] a. m. n. f. kau-

ravyā myth. descendant de Kuru ; syn. kaurava
|myth. [Mah.] np. du roi nāga Kauravya, de la
lignée d’Airāvata ; il est père d’Ulūp̄ı.
kOm kaurma [vr. kūrma] a. m. n. f. kaurmā

relatif à la tortue ou à l’avatāra Kūrma.
kaurmapurān. a [purān. a] n. cf. kūrmapurān. a.
kOl kaula [vr. kula] a. m. n. f. kaul̄ı fami-

lial ; qui concerne la famille — m. phil. [tantr.]
adorateur de Śakti suivant le rituel “de la main
gauche” — n. ce rituel ; cf. kulācāra.
kOlv kaulava var. kaulaba n. astr. troisième

demi-jour lunaire [karan. a] (mobile).
kOElk kaulika [vr. kula] m. tisserand | phil.

[tantr.] adepte du kulācāra.
kOf kauśá1 [vr. kuśa] a. m. n. f. kauś̄ı fait

d’herbe kuśa — n. [kauśanagara] géo. np. de
Kauśa “Abondante en kuśa”, épith. de la ville
de Kānyakubja ; syn. Kuśasthala.
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kOf kauśá2 [vr. kośa] a. m. n. f. kauśā fait de
soie, soyeux.

kauśeya [-iya] a. m. n. f. kauśeyā soyeux —
n. soie (indienne) ; tissu de soie, soirie ; sari.
kOfl kauśala [vr. kuśala] n. bien-être ;

prospérité | aptitude, talent ; expérience de 〈loc.
iic.〉 — f. kauśal̄ı salutation amicale.
kOfSy kauśalya [vr. kuśala-ya] n. bien-être ;

prospérité | habileté, talent ; expérience de 〈iic.〉
— f. kauśalyā cf. kausalya.
kOfAMbF kauśāmb̄ı f. géo. np. de la ville

de Kauśāmb̄ı, sur le cours inférieur de la Ya-
munā, capitale du pays vatsa (mod. Kosam) ;
on dit [Rām.] qu’elle fut fondée par le roi myth.
Kuśāmba ; elle fut un centre bd. important du
temps de Buddha.
kOEfk kauśika1 [vr. kośa-ika] a. m. n. f.

kauśikā formant un réceptable | fait de soie —
m. lexicographe.
kOEfk kauśiká2 [vr. kuśika] a. m. n. f. kauśik̄ı

relatif à Kuśika ; descendant de Kuśika | [Rām.]
descendant de Kuśa1 — m. myth. np. de
Kauśika, patr. de Gādhi, de Vísvāmitra — f.
kauśik̄ı myth. np. de la rivière Kauśik̄ı ; sur ses
berges Vísvāmitra fit pénitence.
kOEfk kauśika3 [vr. kuśā-ika] m. natu. hibou.
kOqFtEk kaus. ı̄taki [vr. kus. ı̄taka] a. m. n.

f. relatif à Kus.̄ıtaka | lit. np. du Kaus.̄ıtaki
brāhman. a [KB.], supplément du R. gveda dû à
Śāṅkāyana — f. [kaus. ı̄takyupanis.ad] nom d’une
leçon [upanis.ad], associée au R. gveda.
kOsl kausala [vr. kosala] a. m. n. f. kausalā

relatif au Kosala | pl. kausalās peuple des Kau-
salās.
kOsSy kausalya [vr. kosala-ya] a. m. n. f.

kausalyā relatif au Kosala — f. kausalyā myth.
[Rām.] np. de la reine Kausalyā “(Princesse)
du Kosala”, épouse principale du roi Daśaratha,
mère de Rāma |myth. np. de Kausalyā1, épouse
de Pūru.
kO-t� B kaustubha [vr. kustubha] m. n. myth.

np. du joyau Kaustubha “Qui appartient au sou-
tien du Monde”, obtenu lors du barattage de la
mer de lait [ks. ı̄rodamathana] ; Vis.n. u le porte sur
sa poitrine.
Ävt� ktavatu nota. gram. affixe primaire

[kr.t2] ; forme des ppa. comme bhūtavat
ÆA ktvā nota. gram. affixe primaire [kr.t2] ;

forme des absolutifs.
�t� krátu [kr.1-tu] m. projet, intention ;

compréhension, intelligence ; accomplissement,
œuvre | myth. np. de Kratu “Intellect”, un
géniteur [prajāpati], issu de la pensée de
Brahmā, personnifiant l’Intelligence, qqf. listé

comme un saptars. i ; il a pour épouses Kriyā1

et Santati ; il est père des 60000 Vālakhilyās.
ā no bhadrāh. kratavo yantu vísvatah. [RV.] Que
de nobles projets nous viennent de tous côtés.√

��d̂ krand v. [1] pr. (krandati) pft. (ca-
kranda) aor. [5] (akrand̄ıt) pp. (krandita) hen-
nir ; rugir, crier ; grincer | gémir ; se lamenter.
�E�dt krandita [pp. krand] a. m. n. f. kran-

ditā pleuré, crié — n. lamentation, pleurs.√
�m̂ kram v. [1] pr. (krāmati) v. [1] pr.

(kramati) pft. (cakrāma) aor. [1] (akran) pp.
(krānta) abs. (kramitvā, krāntvā, -krámya) pf.
(ati, anu, apa, ā, ut, upa, nis, parā, pari,
prati, vi, sam) marcher, s’avancer ; marcher sur
〈acc.〉 | dépasser, dominer | attaquer, soumettre,
subjuguer — pr. md. (kramate) var. krāmate
prospérer, avoir du succès — ca. (kramayati) ca.
(krāmayati) conduire — int. (caṅkramı̄ti) tou-
jours dominer — int. md. (caṅkramyáte) flâner,
se promener.
�m kráma [kram] m. pas, marche, démarche ;

manière d’agir, façon | ordre, succession, série
| récitation particulière du Veda [vikr.tipāt.ha] :
chaque mot est répété avant le mot suivant.
kramen. a var. kramāt adv. successivement, en
ordre, graduellement.
ekakramen. a adv. solitairement, entre soi.
kramatas adv. graduellement, au fur et à me-
sure.
kramotkramāt dans l’ordre et dans l’ordre in-
verse.

kramapāt.ha [pāt.ha] m. soc. récitation du
Veda par la lecture pas à pas combinant le
sam. hitāpāt.ha et le padapāt.ha pour éviter toute
erreur.

kramaśas [-́sas] adv. graduellement, par
étapes | sériellement, point par point.
�m�l kramela m. natu. zoo. chameau ‖ gr.

καµηλoς ; ang. camel ; fr. chameau.
�m�lk kramelaka [-ka] m. id.
��y krayya [pfp. [1] kr̄ı] a. m. n. f. krayyā

destiné à être acheté.
�Evŝ kravis n. viande crue ; charogne ‖ lat.

cruor, caro ; ang. carrion ; fr. cru, charogne.
�&y kravya [kravis] a. m. n. f. kravyā carnas-

sier ; cruel — n. viande crue ; charogne.
kravyād [ad2] a. m. n. f. qui mange de la

viande crue ou des cadavres | myth. vampire
[rāks.asa] | soc. bûcher funéraire.
�A krā [kram] ifc. a. m. f. qui marche.
�A�t krāntá [pp. kram] a. m. n. f. krāntā

parti ; étendu, étalé | offensif ; qui attaque |
surpassé ; envahi — m. astr. déclinaison — n.

169



pas, enjambée.
vis.n. oh. krānta myth. l’enjambée de Vis.n. u.
�AE�t krānti [kram] f. fait d’aller, pas, allure

| fait de surpasser, supériorité ; attaque, offen-
sive | astr. déclinaison d’une planète ; course du
Soleil, écliptique.

krāntiman. d. ala [man. d. ala] n. astr. course du
Soleil, écliptique (syn. vr.tta).

krāntivr.tta [vr.tta] n. astr. course du Soleil,
écliptique (syn. man. d. ala).
E�ymAZ kriyamān. a [ppr. ps. kr.1] a. m. n. f.

kriyamān. ā étant fait, étant accompli — m. phil.
part du karma à venir.
E�yA kriyā [kr.1] f. acte, action, exécution,

performance (de 〈iic.〉) ; activité, travail, œuvre
|rite, cérémonie ; not. rite funéraire |myth. np. de
Kriyā “Cérémonie”, fille de Daks.a ; elle épousa
Dharma, dont elle eut comme fils Dan.d. a, Naya
et Vinaya |myth. np. de Kriyā1, épouse de Kratu
| gram. verbe.

kriyākāla [kāla1] m. méd. [āyurveda] temps
approprié à commencer le traitement.

kriyāprabandha [prabandha] m. action inin-
terrompue.

kriyāyoga [yoga] m. phil. [mod.] pratique du
yoga intégrée à la vie active, doctrine enseignée
par Yogānanda.

kriyāvikalpa [vikalpa] m. arrangement
d’un ouvrage avec des figures de rhétorique
[alam. kāra], l’un des 64 arts [kalā].

kriyāvibhakti [vibhakti] f. gram. désinence
du verbe.

kriyāvíses.an. a [víses.an. a] n. gram. adjectif
verbal.√

�F kr̄ı v. [9] pr. (kr̄ın. āti) pr. md. (kr̄ın. ı̄té)
impft. (akr̄ın. āt) pp. (kr̄ıta) inf. (kretum) abs.
(kr̄ıtvā, -kr̄ıya) pf. (upa, nis, vi) acquérir ; ache-
ter (qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈g. abl.〉) — dés. md.
(cikr̄ıs.ate) désirer acquérir — ca. (krāpayati)
faire acheter.
�F kr̄ı1 [kr̄ı] ifc. a. m. n. f. acheté.
�F\ kr̄ım. part. phil. [tantra] ādyāb̄ıja,

b̄ıjamantra d’évocation de Kāl̄ı.√
�FX̂ kr̄ıd. v. [1] pr. (kr̄ıd. ati) fut. (kr̄ıd. is.yati)

pp. (kr̄ıd. ita) pf. (vi) jouer, s’amuser | s’amuser à
〈i.〉 — ca. (kr̄ıd. ayati) faire jouer ; laisser jouer.
�FXn kr̄ıd. ana [kr̄ıd. -ana] n. jeu, amusement,

sport.
�FXA kr̄ıd. ā [kr̄ıd. ] f. jeu, amusement, sport ;

aire de jeu.
kr̄ıd. āṅgan. a [aṅgan. a] n. aire de jeu.
kr̄ıd. otsava [utsava] m. tournoi.
�FEXt kr̄ıd. ita [pp. kr̄ıd. ] a. m. n. f. kr̄ıd. itā qui

a joué — n. jeu.

�Ft kr̄ıtá [pp. kr̄ı] a. m. n. f. kr̄ıtā acheté ;
acquis.
śatena kr̄ıta acheté pour cent (roupies).√

�� Ñ̂ kruñc1 [relié à kuc] v. [1] pr. (kruñcati)
courber, tordre ; rapetisser.
�� Ñ̂ kruñc2 [kruñc1] m. grue, héron | var.

kruñca id. ; syn. krauñca.√
�� D̂ krudh1 v. [4] pr. (krudhyati) pft. (cu-

kroda) pp. (kruddhá) pf. (sam) s’irriter contre
qqn. 〈g. dat.〉 | être irrité, se mettre en colère —
ca. (krodhayati) irriter, mettre en colère.
�� D̂ krudh2 [krudh1] f. colère | var. krudhā id.√
�� f̂ kruś v. [1] pr. (krośati) pp. (krus.t.a) pf.

(ā, pra, vi) crier, gémir, pleurer ‖ lat. crocito.
�� r krūrá [kravis] a. m. n. f. krūrā san-

glant, cruel, méchant | effrayant ; effroyable —
n. cruauté, méchanceté ; rudesse ; acte cruel ‖
lat. crudelis ; fr. cruel.
krūram adv. terriblement.

krūradr. ś [dr. ś2] m. myth. np. de Krūradr.t.,
épith. de Śani “Qui a le mauvais œil” ; [Rām.]
d’un regard il noircit le palais d’or de Rāvan. a
qui l’avait enfermé dans une citerne.

krūralocana [locana] m. myth. np. de
Krūralocana, épith. de Śani “Qui a le mauvais
œil” ; cf. Krūradr.t..
�� rtA krūratā [krūra-tā] f. cruauté.
��y kreya [kr̄ı] a. m. n. f. kreyā qu’on désire

acheter.
�oX krod. á m. n. poitrine, thorax | intérieur

d’un objet, creux, cavité |verrat, sanglier |myth.
np. de Krod. a “Cronos”, un nom de Śani (Sa-
turne) — f. krod. ā sein ; ventre — f. krod. ı̄ truie,
laie ‖ gr. Kρoνoς.
�oD̂ krodh [ca. krudh1] v. [10] pr. (krod-

hayati) irriter, mettre en colère.
�oD kródha [krodh] m. colère ; fureur |myth.

np. de Krodha, fils de Lobha et de Nikr.ti,
personnifiant la colère — f. krodhā myth. np.
de Krodhā “Colère”, fille de Daks.a, épouse de
Kaśyapa ; elle engendra tous les animaux et
monstres carnassiers, tels les ogres [písācās] ; cf.
Krodhavaśā.
krodham gam se mettre en colère.

krodhaparyākula [paryākula] a. m. n. f.
krodhaparyākulā rempli de colère, troublé par
la colère.

krodhavaśa [vaśa] m. pouvoir de la colère |pl.
krodhavaśās myth. esprits mauvais — f. krod-
havaśā myth. np. de Krodhavaśā, fille de Daks.a,
épouse de Kaśyapa ; elle engendra les animaux
par ses dix filles Mr.ḡı, Mr.gamandā, Har̄ı2, Bha-
dramātā, Mātaṅḡı1, Śārdūl̄ı, Śvetā, Surabh̄ı1,
Surasā et Kadrū.
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�of krośa [kruś] m. cri, appel |portée de voix
(mesure de distance, environ 3 km).

krośamātra [mātra] a. m. n. f. krośamātrā
qui est à portée de voix.
�oft̂ krośat [ppr. kruś] a. m. n. f. krośant̄ı se

lamentant.
krośatas adv. en dépit des lamentations de.
�o£� kros.t.u iic. pour kros.t.r. .
kros.t.uka [-ka] m. natu. chacal — f. kros.t.uk̄ı

natu. chacal femelle |myth. np. de Kros.t.uk̄ı, fille
de Krodhavaśā, génitrice des singes jaunes.
�o£� kros.t.r. var. kros.t.u [krośa-tr. ] m. natu. cha-

cal [“qui crie”] |myth. np. de Kros.t.ā, deuxième
fils de Yadu — f. kros.t. r̄ı chacal femelle.
�OÑ krauñcá [vr. kruñc1] m. f. krauñc̄ı

natu. zoo. Anthropoides virgo, oiseau aquatique
échassier ; grue, courlis [“qui a un long bec
courbe”] ; myth. la peine [́soka] de cet oiseau
perdant son compagnon tué par un chasseur
[nis. āda] incita Vālmı̄ki à composer le Rām. en
vers [́sloka] | myth. np. de l’un des 7 conti-
nents [dv̄ıpa] |myth. np. du Mont Krauñca, dans
l’Himālaya |myth. [SkP.] np. de l’asura Krauñca
“Héron”, fils du mont Maināka ; il barra la route
à Agastya en se transformant en montagne et en
provoquant la tempête ; avec quelques gouttes
d’eau bénite, Agastya le maudit d’un mantra
pour qu’il reste montagne jusqu’à recevoir une
flèche de Skanda ; [Mah.] lors d’une terrible ba-
taille de Subrahman.ya contre les asurās, Bān. a
vint se cacher au mont Krauñca ; Skanda tran-
cha la montagne en deux avec une flèche que
lui avait donné Agni, libérant Krauñca ; [VaP.]
après que Skanda eut tué Tāraka, Mahis.a se ca-
cha au mont Krauñca ; Indra demanda à Skanda
de le tuer en détruisant Krauñca ; Skanda, qui
était comme Krauñca petit-fils de Himavān,
hésita ; ils parièrent sur leurs forces respec-
tives en faisant la course autour de la mon-
tagne ; Krauñca, arbitre, déclara à tort Indra
vainqueur, et Skanda furieux occit Mahis.a et
Krauñca.√

Êm̂ klam [relié à śram] v. [4] pr. (klāmyati)
pft. (caklāma) pp. (klānta) être las, être fatigué,
être épuisé ; se fatiguer — ca. (klāmayati) fati-
guer.
Êm klama [klam] m. fatigue ; épuisement ;

langueur — f. klamā ifc. fatigue de.
ÊA�t klānta [pp. klam] a. m. n. f. klāntā fa-

tigué, épuisé ; maigre, émacié | déprimé.√
EÊd̂ klid v. [4] pr. (klidyati) pp. (klinna) se

mouiller, devenir humide ; se ramollir | pourrir
— ca. (kledayati) humidifier, mouiller ; gâter.

EÊà klinna [pp. klid] a. m. n. f. klinnā hu-
mide, mouillé | qui pleure (œil) | gâté, putréfié,
pourri | tendre (cœur).

klinnatva [-tva] n. fait d’être humide.
klinnanetra [netra] a. m. n. f. klinnanetrā qui

a les larmes aux yeux.√
EÊf̂ klís v. [9] pr. (klísnāti) pp. (klis.t.a) pf.

(pari) affliger, tourmenter, faire souffrir, peiner
— ca. (kleśayati) id. — ps. (klísyate) être tour-
menté.
EÊ£ klis.t.a [pp. klís] a. m. n. f. klis.t. ā tour-

menté, peiné, affligé ; souffrant.
klis.t.am adv. en peine.

klis.t. āklis.t.a [aklis.t.a] a. m. n. f. klis.t. āklis.t. ā
plus ou moins affligé.
ÊF\ kl̄ım. part. phil. [tantra] kāmab̄ıja,

b̄ıjamantra d’évocation de Kāma.
ÊFb̂ kl̄ıb [vn. kl̄ıba] v. [10] pr. md. (kl̄ıbayate)

être un couard — v. [1] pr. md. (kl̄ıbate) se com-
porter comme un eunuque.
ÊFb kl̄ıba var. kl̄ıva m. travesti ; homosexuel

passif | eunuque — a. m. n. impuissant ; castré
|efféminé ; timoré ; faible ; couard |(nuage) n’ap-
portant pas de pluie |gram. (substantif) de genre
neutre — n. [kl̄ıbaliṅga] gram. genre neutre.

kl̄ıbatā [-tā] f. impuissance ; faiblesse.
kl̄ıbatva [-tva] n. id.
kl̄ıbavat [-vat] adv. d’une manière efféminée.
Ê�d̂ kled [ca. klid] v. [10] pr. (kledayati) pp.

(kledita) humidifier, mouiller ; gâter.
Ê�d kleda [klid] m. humidité | purulence ;

putréfaction.
kledana [-na] a. m. n. f. kledanā qui humidi-

fie, qui mouille ; qui coule — m. phlegme — n.
humidification.
Ê�Edt kledita [pp. kled] a. m. n. f. kleditā ra-

molli ; gâté, souillé.
Ê�f kleśa [klís] m. tourment, difficulté ; souf-

france, affliction ; passion | phil. facteur d’afflic-
tion.
Ê{Ny klaibya [vr. kl̄ıba-ya] n. impuissance ;

couardise.
klaibyam. mā sma gamah. spārtha ‖ [BhG.] Ô
Arjuna ! N’agis pas comme un eunuque.
Ë kva adv. où ? en quel lieu ? en quel état ? à

quel degré ?
kvaca [ca] adv. (après négation) nulle part ;

jamais.
yatra kvaca n’importe où ; n’importe quand.
yatra kvacana id.
kvaca ... kvaca il faut choisir entre ... et.
kva tapah. kvaca ruditam On ne peut pas être
ascète et pleurer.
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kvacid [cid1] adv. quelque part ; parfois.
na kvacid adv. nulle part ; jamais.
kvacid ... kvacid tantôt ... tantôt ; ça et là, di-
versement.
yad iha asti tad anyatra yan neha asti na tat
kvacit [Mah.] Ce qui est ici se retrouve ailleurs,
ce qui n’est pas ici ne se trouve nulle part.

kvasvid [svid1] adv. n’importe où.√
ËT̂ kvath v. [1] pr. (kvathati) pp. (kvathita)

cuire, bouillir — ca. (kvāthayati) faire cuire ;
préparer une décoction, une infusion.
ËETt kvathita [pp. kvath] a. m. n. f. kvathitā

cuit, bouilli ; chaud (par cuisson) — n. hydro-
mel.
ËAT̂ kvāth [ca. kvath] v. [10] pr. (kvāthayati)

faire cuire ; préparer une décoction.
ËAT kvātha [kvāth] m. cuisson, ébullition.
EËp̂ kvip nota. gram. affixe primaire [kr.t2].
" ks.a [ks.i] ifc. m. champ.
"Z ks.an. a m. seconde, instant, moment ; loi-

sir, occasion ; mesure de temps (approx. 4/5 se-
conde).
ks.an. am adv. un instant.
ks.an. ena var. ks.an. āt adv. à l’instant.
"ZdA ks.an. adā [ks.an. a-dā] f. nuit [“qui donne

le loisir”].
ks.an. adācara [cara] m. myth. np. du vampire

[rāks.asa] Ks.an. adācara “Noctambule”.
"EZk ks.an. ika [ks.an. a-ika] a. m. n. f. ks.an. ikā

fugace, momentané ; qui ne dure qu’un instant,
instantané | qui a des loisirs, qui profite d’une
occasion.
"t ks.ata [pp. ks.an] a. m. n. f. ks.atā frappé,

blessé, brisé ; anéanti — n. blessure, contusion.
"�� ks.attr. [ks.ad-tr. ] agt. m. f. ks.attr̄ı véd. qui

découpe ou distribue | véd. huissier.
"/ ks.atra [ks.i] n. pouvoir temporel, domina-

tion, noblesse, souveraineté |principe de la classe
noble des guerriers ; cette classe [varn. a] ; un de
ses membres.

ks.atradharma [dharma] m. n. devoir de la
caste noble ; éthique royale | aptitude guerrière ;
courage.

ks.atrapa [pa2] m. gouverneur ‖ fr. satrape.
"E/y ks.atriya [ks.atra-ya] m. f. ks.atriyā soc.

membre de la 2e classe [varn. a], guerrier, noble
| pl. ks.atriyās soc. la classe des princes ‖ pali
khattiya.√

"d̂ ks.ad v. [1] pr. md. (ks. ádate) découper
(not. la viande), disséquer ; diviser |distribuer la
nourriture ; manger.√

"n̂ ks.an v. [8] pr. (ks.an. óti) pp. (ks.ata) frap-
per, blesser — pr. md. (ks.an. uté) se blesser.

√
"p̂ ks.ap v. [1] pr. (ks.apati) pr. md.

(ks.apate) être abstinent ; jeûner ; faire
pénitence.
"pZ ks.apan. a [ks.ap-ana] n. abstinence — m.

moine mendiant bd. ou jn.
ks.apan. a [-ka] m. jn. moine mendiant |

hist. np. de Ks.apan. aka, l’un des neuf joyaux
[navaratna] de la cour du roi Vikramāditya.
"pA ks.apā f. nuit.
ks.apāha [aha] n. un jour et une nuit (24 h).√
"m̂ ks.am v. [1] pr. md. (ks.amate) pp.

(ks. ānta, ks.amita) être patient, endurer, suppor-
ter | permettre ; pardonner, être indulgent en-
vers | pardonner qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈g. dat〉 —
ca. (ks.amayati) ca. md. (ks. āmayate) demander
pardon à qqn. 〈acc.〉 pour 〈acc.〉.
ks.amatām adr. excusez moi.
ks.amasva me tat adr. excusez moi pour cela.
"m ks.amá [ks.am] a. m. n. f. ks.amā pa-

tient, capable d’endurer ; capable de 〈loc. inf.〉
| supportable, tolérable — f. cf. ks.amā.

ks.amatā [-tā] f. capacité, aptitude.
ks.amatva [-tva] n. capacité, aptitude (à 〈iic.

loc.〉).
ks.amavat [-vat] a. m. n. f. ks.amavat̄ı sachant

ce qui est approprié ou adéquat.
"mA ks.amā [f. ks.ama] f. patience ; indulgence,

pardon | la Terre.
ks.amām. kr. être indulgent.
ks.amām. karotu adr. excusez moi.
ks.amām. prārthaye adr. excusez moi.
"Emt ks.amita [pp. ks.am] a. m. n. f. ks.amitā

pardonné.
"y ks. áya1 [ks.i] a. m. n. f. ks.ayā qui habite,

qui réside — m. habitation, séjour.
"y ks.ayá2 [ks. ı̄] m. ruine, perte, destruction ;

infortune | décroissance ; opp. vr.ddhi | fin, ma-
ladie mortelle ; not. phtisie, tuberculose | astr.
mois lunaire orphelin, encadrant un mois solaire
court ne comportant pas de nouvelle lune ; un tel
mois est toujours précédé et suivi dans les trois
mois d’un mois intercalaire [adhika], ce qui per-
met de le nommer ; l’école de l’Est supprime le
deuxième mois intercalaire, celle du Nord-Ouest
supprime le premier ; l’école du Sud les garde
tous deux, mais nomme doublement le mois or-
phelin qui est dit double [yugma] ; ce phénomène
rare ne se produit qu’à des intervalles de 4/19,
65/76, 122 et 141 ans |math. quantité négative ;
opposé.
ks.ayam. gam diminuer ; aller à sa fin, périr.
ks.ayam. i id.
ks.ayam. yā id.
ks.ayam. n̄ı détruire.
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kulaks.aya ruine d’une famille.
lokaks.aya fin du monde.
j̄ıvitaks.aye adv. à la fin de la vie.
dinaks.aye adv. à la fin du jour.
"Eyn̂ ks.ayin [vr. ks. ı̄-in] a. m. n. f. ks.ayin. ı̄

périssable ; malade ; qui s’éteint (lumière).
"�y ks.ayya [pfp. [1] ks. ı̄] a. m. n. f. ks.ayyā qui

peut être détruit.√
"r̂ ks.ar v. [1] pr. (ks.arati) pft. (caks. āra) pp.

(ks.arita) pf. (vi) couler, s’écouler |s’échapper, se
perdre | répandre | expulser.
"r ks.ara [ks.ar] a. m. n. f. ks.arā qui s’écoule,

périssable — n. corps.√
"l̂ ks.al ca. (ks. ālayati) pf. (pra) laver |

ondoyer, purifier par l’eau.
"v ks. áva [ks.u] m. éternuement ; toux.
"vT� ks.avathu [ks.u-athu] m. éternuement.
"A/ ks. ātra [vr. ks.atra] a. m. n. f. ks. ātr̄ı propre

au guerrier [ks.atriya] — n. état de chef, privilège
du prince, dignité de guerrier.

ks. ātratejas [tejas] n. phil. effulgence des
princes ; cf. R. c̄ıka.
"A�t ks. ānta [pp. ks.am] a. m. n. f. ks. āntā pa-

tient | supportable, pardonné — n. patience.
"AE�t ks. ānti [ks.am-ti] f. patience, indulgence ;

constance |bd. la tolérance, une des 6 perfections
[pāramitā] d’un accompli [bodhisattva].
"Am ks. āmá a. m. n. f. ks. āmā brûlé ; émacié,

maigre ; affaibli | faible ; infirme.
"Ar ks. āra [vr. ks.ar] a. m. n. f. ks. ārā caustique,

corrosif ; âcre, amer, salé.√
E" ks.i v. [2] pr. (ks.eti) pf. (pari) véd.

posséder, gouverner ; être mâıtre de 〈g.〉 — v.
[1] pr. (ks. áyati) id. — v. [6] pr. (ks. iyáti) habiter,
demeurer, résider | être tranquille ; être caché.
E"Et ks.iti [ks.i-ti] f. habitation, séjour | terre,

sol ; la Terre.
ks.itigarbha [garbha] m. bd. np. de l’accompli

[bodhisattva] Ks.itigarbha “Germe de la Terre”.
ks.itipa [pa2] m. roi [“qui protège la terre”].
ks.itibhuj [bhuj3] m. roi [“qui jouit de la ter-

re”].√
E"p̂ ks.ip v. [6] pr. (ks. ipáti) pft. (ciks.epa)

pp. (ks. ipta) abs. (ks. iptvā, -ks. ipya) pf. (adhi,
ava, ā, ut, ni, pra, vi, sam) jeter, lancer ; pro-
pulser | précipiter dans 〈2 acc.〉 ; atteindre (avec
un trait) | jeter au loin ; écarter, se débarrasser
de |rejeter la faute sur 〈loc.〉 |mépriser ; insulter ;
frapper ; détruire — ca. (ks.epayati) faire lancer ;
envoyer ; faire descendre.
E"Ø ks.ipta [pp. ks.ip] a. m. n. f. ks.iptā jeté,

lancé.
ks.iptáyoni [yoni] a. m. n. f. soc. de mauvaise

naissance ; se dit d’une personne pour laquelle

un brâhmane ne peut officier comme prêtre
[r.tvij].
E"Ù� ks.ipnu [ks.ip-nu] a. m. n. f. [“qui lance

des obstacles sur le chemin”] qui obstrue | qui
méprise ; qui insulte ; syn. nirākaris.n. u.
E"þ ks.ipra [ks.ip-ra] a. m. n. f. ks.iprā rapide.

ks.ipram adv. rapidement, vite, aussitôt.√
"F ks. ı̄ v. [5] pr. (ks. in. oti) v. [9] pr. (ks. in. āti)

pp. (ks. ı̄n. a) pf. (apa, sam) détruire, endomma-
ger, diminuer ; frapper, tuer — ps. (ks. ı̄yate)
périr ; passer (dit du temps).
"FZ ks. ı̄n. a [pp. ks. ı̄] a. m. n. f. ks. ı̄n. ā diminué,

faible ; détruit, ruiné ; pauvre, misérable.
"Fb ks. ı̄ba a. m. n. f. ks. ı̄bā ivre, intoxiqué —

m. ivrogne.
"Fr ks. ı̄rá [ks.ar] n. lait ; eau, suc, sève.
ks. ı̄rataram. gin. ı̄ [taram. gin. ı̄] f. lit. np. de la

Ks.̄ırataram. gin. ı̄, lexique dû à Ks.̄ırasvāmı̄.
ks. ı̄rarāma [rāma] m. géo. np. de Ks.̄ırarāma

grand lieu de pélerinage shiväıte à Pala-
kollu en Andhra, à l’ouest du delta de
la Godāvar̄ı ; c’est un pañcarāmaks.etra, le
śivaliṅga Ks.̄ırarāmeśvara y fut installé par
Vis.n. u.

ks. ı̄rarāmeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du
Ks.̄ırarāmeśvara, śivaliṅga installé par Vis.n. u à
Ks.̄ırarāma.

ks. ı̄rasvāmin [svāmin] m. hist. np. du gram-
mairien Ks.̄ırasvāmı̄ (8e siècle) ; il vécut au
Kaśmı̄ra à la cour de Jayāp̄ıd. a, à qui il
enseigna la grammaire du sanskrit ; on lui
doit l’Amarakośodghāt.ana, commentaire du
Nāmaliṅgānuśāsana, et la Ks.̄ırataram. gin. ı̄, com-
mentaire du pān. in̄ıya Dhātupāt.ha.

ks. ı̄rodadhi [udadhi] m. myth. océan de lait
primordial ; syn. ks. ı̄roda.
"FErn̂ ks. ı̄rin [ks. ı̄ra-in] a. m. n. f. ks. ı̄rin. ı̄ qui

donne du lait ; succulent (plante).
"Frod ks. ı̄roda [contr. ks. ı̄rodadhi] m. myth.

océan de lait primordial.
ks. ı̄rodamathana [mathana] n. myth. barat-

tage de l’océan de lait ; les dieux [deva] et
les démons [asura] s’allièrent pour baratter la
mer de lait primordiale, avec le mont Man-
dara comme baratte, le dragon [nāga] Vāsuki
comme corde, et Vis.n. u-Kūrma comme support ;
tous les trésors de la Terre en sortirent, notam-
ment Surabh̄ı, Vārun. ı̄, Laks.mı̄, l’arbre pārijāta,
Uccaih. śravā, Airāvata, Sudarśana, Kaustubha,
et enfin Dhanvantari portant l’urne [kumbha]
d’ambroisie [amr.ta] que les dieux et les démons
se disputèrent ; Vis.n. u-Mohin̄ı les subjugua par
sa magie [māyā] et servit les 33 dieux, Vāyu le
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premier ; le démon Rāhuketū en vola et com-
mença à boire, mais Vis.n. u le décapita en une
tête éternelle Rāhu, et un corps éphémère Ketu ;
il en sortit aussi des maux, tels que le poison
halāhala qui détruit tout, et qui fut avalé par
Śiva-Nı̄lakan. t.ha dont la gorge en bleuit.√

"� ks.u v. [2] pr. (ks.auti) pp. (ks.uta)
éternuer | tousser — dés. (cuks.ūs.ati) avoir en-
vie d’éternuer ou de tousser.
"� �Z ks.un. n. a [pp. ks.ud] a. m. n. f. ks.un. n. ā

écrasé, broyé, pulvérisé ; cassé, troué ; piétiné
| violé (vœu).
"� E(ppAsA ks.utpipāsā [ks.udh2-pipāsā] f. faim

et soif.
ks.utpipāsita [-ta] a. m. n. f. ks.utpipāsitā qui

a faim et soif.√
"� d̂ ks.ud v. [1] pr. (ks. ódati) pp. (ks.un. n. a)

écraser, broyer ; piétiner, fouler aux pieds.
"� dý ks.udrá [ks.ud-ra] a. m. n. f. ks.udrā pe-

tit, insignifiant ; bas, vil, mauvais — n. petite
chose, bassesse | pl. ks.udrān. i phil. [ChU.] les
êtres inférieurs qui tournent dans la ronde du
sam. sāra, au contraire des réalisés qui s’en sont
libérés.√

"� D̂ ks.udh1 v. [4] pr. (ks.udhyati) pp.
(ks.udhita) avoir faim.
"� D̂ ks.udh2 [ks.udh1] f. faim.
ks.udhākula [ākula] a. m. n. f. ks.udhākulā

agité par la faim.
"� DA ks.udhā [ks.udh1] f. faim.
"� EDt ks.udhita [pp. ks.udh1] a. m. n. f.

ks.udhitā affamé.
"� ND ks.ubdha var. ks.ubhita [pp. ks.ubh] a. m.

n. f. ks.ubdhā secoué, agité ; expulsé (not. roi) |
perturbé ; inquiet, excité — m. bâton de baratte.√

"� B̂ ks.ubh v. [4] pr. (ks.ubhyati) pp.
(ks.ubdha, ks.ubhita) pf. (vi, sam) trembler, être
agité — ca. (ks.obhayati) secouer, agiter ‖ all.
schieben ; ang. to shake.
"� EBt ks.ubhita var. ks.ubdha [pp. ks.ubh] a.

m. n. f. ks.ubhitā secoué, agité ; lancé, mis en
mouvement ; expulsé |perturbé ; inquiet, excité ;
en colère.
"� r ks.urá m. rasoir, couteau affilé, cimeterre

| [khura] sabot de vache ou de cheval — f. ks.ur̄ı
couteau, poignard, dague.
"�/ ks. étra [ks.i-tra] n. propriété, domaine ;

champ, plaine, campagne | endroit, empla-
cement, lieu ; figure géométrique ; lieu de
pélerinage | épouse ; corps.

ks.etrajña [jña] a. m. n. f. ks.etrajñā [“qui
connâıt son domaine”] habile, expert, adroit —
m. âme, conscience | phil. conscience spirituelle
animant le corps et l’esprit.

ks.etriya [-iya] m. homme adultère.
"�p ks.epa [ks.ip] m. jet, tir | offense, injure.
ks.epan. a [-na] n. action de jeter, de déplacer,

de propulser — f. ks.epan. ı̄ rame ; aviron.
"�m ks. éma [ks.i] a. m. n. f. ks.emā habitable ;

sûr, confortable, tranquille — m. n. paix, tran-
quillité ; sécurité, bien-être, bonheur, prospérité
|myth. [SP.] np. de Ks.ema “Prospérité”, fils de
Siddhi2 et Gan. eśa |myth. fils de Titiks.ā.

ks.emayoga [yoga] m. du. ks.emayogau la
quiétude et l’action ; le repos et l’effort.

ks.emarāja [rāja] m. hist. np. du philo-
sophe Ks.emarāja du Kaśmı̄ra du 11e siècle,
élève d’Abhinavagupta ; il est l’auteur du Pra-
tyabhijñāhr.daya, de l’exégèse Vimarśin̄ı du
Śivasūtra, et du commentaire Spandanirn. aya
des Spandakārikās.

ks.emendra [indra] m. hist. np. de
Ks.emendra, poète du Kaśmı̄ra du 11e

siècle, auteur de nombreuses œuvres, not.
de manuels de composition poétique comme
l’Aucityavicāracarcā, le Kavikan. t.hābharan. a
et le Suvr.ttatilaka ; sa Br.hatkathāmañjar̄ı
est une versification de la Br.hatkathā ; il est
aussi l’auteur d’ouvrages satiriques comme la
Samayamātr.kā.
"�mF�r ks. émı̄́svara [ks.ema-̄ı́svara] m. hist. np.

de Ks.emı̄́svara, auteur dramatique du 9e-10e

siècle ; on lui doit les drames Can.d. akauśika1 et
Nais.adhānanda.
"�y ks.eya [ks. ı̄] a. m. n. f. ks.eyā qui doit être

détruit.
"oB ks.obha [ks.ubh] m. tremblement, agita-

tion ; trouble, inquiétude, émotion | fort courant
d’eau, torrent, houle.
"o<y ks.obhya [ks.ubh] a. m. n. f. ks.obhyā

agité, troublé, inquiet.
#mA ks.mā f. Terre ‖ gr. χθων ; fr. chtonien,

autochtone.

K kh
K kha n. trou, cavité ; l’une des 9 ouvertures

du corps humain ; organe des sens ; blessure |
moyeu d’une roue |espace vide, air, éther |symb.
le nombre 0 | [lex.] état d’humeur ; cf. duh. kha,
sukha — loc. cf. khe.

khaga var. khagama [ga] a. m. n. f. khagā qui
se meut dans l’air — m. oiseau ; insecte volant
| soleil ; air, vent | myth. np. de Khaga le Soleil
mobile, un nom de Sūrya.

khagod. a m. natu. bot. Saccharum sponta-
neum, espèce de roseau.

khajyotis [jyotis] m. natu. vers luisant ; syn.
khadyota.
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khadyota [dyota] m. natu. vers luisant ; syn.
khajyotis.

khayoga [yoga] m. astr. cf. yogās.
khasūci [sūci] a. m. n. f. [“aiguille à percer

l’espace”] enfonceur de porte ouverte, stupide.
vaiyākaran. akhasūci grammairien stupide.
KkAr khakāra [(kha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘kha’.
K?Kr khakkhara m. bâton de moine boud-

dhiste ; il porte des anneaux qui annoncent son
approche.
KV khat.a m. phlegme ; syn. kapha, khet.a.
KV̂vA khat.vā f. lit, couche ; balançoire, hamac.
khat.vāṅga [aṅga1] m. n. soc. [“en forme de

pied de lit”] massue combinant un crâne et un
humérus, arme de Bhairava, et des ascètes de
la secte bhairava — m. myth. [BhP.] np. du
roi Khat.vāṅga “Armé d’une massue”, fils de
Mūlaka de la lignée solaire [sūryavam. śa] ; aussi
appelé Dil̄ıpa.

khat.vārūd. ha [rūd. ha] a. m. n. f. khat.vārūd. hā
paresseux [“monté sur le lit”].
KX̂ khad. [vn. khad. a] v. [10] pr. (khad. ayati)

casser, briser, diviser.
KX khad. a [relié à khan. d. a] a. m. n. f. khad. ı̄

cassé, brisé | fêlé, fissuré ; qui a des trous, des
intervalles — m. division ; section |math. terme
dans une équation — f. khad. ı̄ craie.
hāte khad. i soc. cérémonie de début des études
primaires, vers 4 ou 5 ans, le jour de
vidyārambha ; le mâıtre remet un bâton de craie
à l’élève et commence à lui apprendre à écrire.

khad. adevakula [devakula] n. temple en
ruines.

khad. ana [-na] a. m. n. f. khad. anā qui casse,
qui brise — n. bris ; casse ; destruction.
K³ khad. gá m. épée, glaive, poignard ; couteau

de sacrificateur | (corne de) rhinocéros — n. fer.
khad. garāvan. a [rāvan. a] m. phil. [tantra] np.

de Khad. garāvan. a, divinité-mantra ; on célébrait
son culte dans la Grande Inde du 10e œu 13e

siècle.
khad. gin m. natu. zoo. rhinocéros ; syn.

gan. d. aka.
K�X̂ khan. d. [vn. khan. d. a] v. [10] pr.

(khan. d. ayati) pp. (khan. d. ita) pf. (pari) cas-
ser, briser, détruire ; diviser ; séparer un
morceau ; mettre en morceaux, déchirer.
K�X khan. d. a [khan. d. ] a. m. n. f. khan. d. ā cassé,

brisé, fissuré ; mutilé, estropié ; déficient ; castré
— m. n. partie, fragment, morceau, lacune |
section, chapitre, division.

khan. d. agiri [giri] m. géo. np. des collines de
Khan.d. agiri, en Orissa, site de cavernes creusées

par des moines jäıns (2e siècle ant.), à 8 km au
nord de Bhubaneśvar ; elle est jumelle de la col-
line d’Udayagiri, qui porte une inscription du roi
Kharavela.

khan. d. adeva [deva] m. hist. np. du philosophe
Khan.d. adeva, d’obédience pūrvamı̄mām. sā (15e

siècle).
khan. d. amañjūs. ā [mañjūs. ā] f. lit. recueil varié.
khan. d. asādhaka [sādhaka] m. expertise aux

armes.
K�Xk khan. d. aka [khan. d. a-ka] a. m. n. f.

khan. d. ikā ifc. qui détruit, qui brise — m. frag-
ment, pièce, morceau.

khan. d. akāluka [āluka] n. patate douce.
K�Xn khan. d. ana [khan. d. a-na] n. destruction,

fragmentation, mise en pièces ; battage | fait
de blesser (not. avec les dents) | interruption ;
frustration ; opposition, rébellion ; insurrec-
tion | réfutation d’un argument, contradiction ;
déception, ruse | lit. [bhās.ya] démolition de la
thèse adverse — f. khan. d. anā rejet — a. m. n. f.
khan. d. anā ifc. qui détruit, qui divise.
KE�Xt khan. d. ita [pp. khan. d. ] a. m. n. f.

khan. d. itā cassé, brisé, en morceaux | détruit, en
ruines ; perdu, ab̂ımé — f. khan. d. itā soc. femme
furieuse à la vue de marques d’ongles ou de dents
d’une autre femme sur le corps de son mari.
KE�Xn̂ khan. d. in [khan. d. a-in] a. m. n. f.

khan. d. in̄ı en morceaux, divisé.
KEdr khadira m. natu. bot. Acacia catechu,

arbre de bois très dur, dont on produit le ca-
chou ; son bois était utilisé comme âme d’icônes
en argile et comme poteau de sacrifice.√

Kn̂ khan v. [1] pr. (khánati) pr. md.
(khánate) fut. (khanis.yáti) pft. (cakhāna) aor.
[5] (akhān̄ıt) pp. (khātá) pfp. (kheya) pf. (ut,
ni, vi) fouir, fouiller, creuser | bêcher — ps.
(khāyáte) var. khanyáte être bêché, être creusé
— ca. (khānayati) faire creuser ‖ lat. canālis ;
fr. canal.
Knk khanaka [khan-aka] n. mineur ; terras-

sier ; laboureur.
Knn khanana [khan-ana] n. action de creuser.
KEnt� khanitr. [khan-tr. ] agt. m. f. khanitr̄ı qui

creuse, qui bèche.
KEn/ khanitra [khan-tra] n. bèche, pelle — f.

khanitrā id.
Kr khára a. m. n. f. kharā dur, rude, ru-

gueux ; âpre ; acide ; désagréable |dense ; solide ;
opp. drava | coupant ; dangereux ; injurieux —
m. natu. zoo. âne (du fait de son braiement) ;
syn. gardabha, rāsabha | soc. monticule de terre
quadrangulaire servant à recevoir les récipients
du sacrifice véd. | plateforme de construction
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d’une habitation |myth. np. de Khara “Rude”,
ogre-vampire [rāks.asa], jeune frère de Rāvan. a ;
il habitait au Janasthāna dans la forêt Dan.d. akā
avec sa sœur Śūrpan. akhā ; il fut tué par Rāma ;
Khara avait été Madhu1 dans une vie antérieure.

kharavela m. hist. np. du roi Kharavela, qui
régna au Kaliṅga au 2e siècle ant. ; il était de
la lignée Meghavahana ; sous son règne le site
bd. de Tos.al̄ı prospéra, ainsi que les monastères
jaina ; il favorisait toutes les religions ; il étendit
son empire sur une large portion de l’Inde de
l’Est et du Sud.
Kz kharu [khara] a. m. n. f. idiot ; pervers ;

sadique.
Kro¤F kharos.t. h̄ı f. hist. écriture indienne an-

tique, empruntée à l’écriture araméenne de l’em-
pire Achéménide, sous le règne d’Aśoka ; elle fut
remplacée par la brāhmı̄.
Kj�r kharjūra m. natu. bot. Phoenix syl-

vestris, palmier-dattier — f. kharjūr̄ı palmier-
dattier sauvage — n. kharjūra datte.

kharjūrapura [pura] n. géo. np. de la ville de
Kharjūrapura “Ville des dattes”, capitale cultu-
relle de la dynastie rājput Candela (9e au 12e

siècles) ; elle possède de nombreux temples, jäıns
ou hindous ; mod. Khajurāho, au Madhya Pra-
desh.
Kpr kharpara m. crâne ; calotte crânienne |

bol à aumônes.
Kb�j kharbūja n. pastèque.
Kv kharva n. math. dix milliards |myth. l’in-

nombrable, un trésor [nidhi] gardé par Kubera ;
cf. navanidhi.
Kl khála a. m. n. f. khalā méchant — m.

n. sol ; emplacement | grenier ; aire de battage ;
tourteau.
Kl� khalu adv. certes, en vérité ; voilà que ; or

| cessons de 〈abs.〉.
na khalu adv. nullement, certainement pas.
kim. nu khalu adv. il se peut en effet que.
sus.t.hu khalu très certainement.
K¥ khalla m. poche de papier ou de tissu ;

gourde de cuir |mortier à épices.
KSvAV khalvāt.a a. m. n. f. khalvāt. ā chauve ‖

lat. calvus ; fr. chauve, calvitie.
Ks khasa m. démangeaison ; cicatrice |

homme du pays des khasās | pl. khasās ce pays,
au nord de l’Inde.
KA�Xv khān. d. ava [vr. khan. d. a-va] m. n. sucre

candi, sucrerie — n. myth. [Mah.] np. de
Khān.d. ava “(forêt de) Sucre”, bois sacré du
Kuruks.etra, symbolisant le désir de jouir du
monde des dualités ‖ fr. candi ; ang. candy.

khān. d. avadahana [dahana] m. myth. [Mah.]
incendie par Agni, aidé de Kr.s.n. a et Arjuna, de
la forêt Khān.d. ava.

khān. d. avaprastha [prastha] m. myth.
[Mah.] np. de Khān.d. avaprastha, “Plateau de
Khān.d. ava”, ville fondée par les pān. d. avās dans
la forêt Khān.d. ava ; son architecte était Maya.

khān. d. avāyana [ayana] m. soc. famille
de brahmanes, descendants des officiants de
Paraśurāma lors de son grand sacrifice, ainsi
nommés parce qu’ils se partagèrent [khan. d. ] l’au-
tel de Kaśyapa.
KAt khātá [pp. khan] a. m. n. f. khātā creusé ;

fouillé, déterré | enterré — m. fosse, fossé —
n. fossé ; canal, douve ; puits, bassin, étang |
excavation ; caverne | creusement.

khātamūla [mūla] a. m. n. f. khātamūlā dont
on arrache la racine.√

KAd̂ khād v. [1] pr. (khādati) pp. (khādita)
mordre, mâcher ; manger, dévorer.
KAd khādá [khād] ifc. a. m. n. f. khādā qui

dévore.
khādaka [-ka] m. mangeur, dévoreur — f.

khādikā dévoreuse | fait de manger, repas.
KAdt khādata [imp. khād] ind. mangez !
khādatamodatā [modata] f. festivité (où l’on

mange et se réjouit sans interruption).
khādatavamatā [vamata] f. excès festif (où

l’on mange et vomit sans interruption).
khādatācamatā [ācamata] f. festin (où l’on

mange et se rince la bouche sans interruption).
KAEd khādi m. bracelet | anneau de cheville.
KAEdt khādita [pp. khād] a. m. n. f. khāditā

mangé.
KAEdt� khāditr. [khād-tr. ] agt. m. f. khāditr̄ı [sg.

nom. khāditā, acc. khāditāram] qui mange, qui
dévore ; affamé.
KA�y khānya [pfp. [1] khan] a. m. n. f. khānyā

qui doit être déterré | obtenu en creusant.
KAr khāra m. minot, mesure de grain ; il vaut

3 boisseaux [dron. a] (environ 40 l) — f. khāri id.
— f. khār̄ı id.
KAErm̂ khārim [acc. khāri] iic.
khārim. paca [paca] a. m. n. f. khārim. pacā se

dit d’une marmite de 40 litres (pouvant contenir
une khāri).√

EKd̂ khid v. [6] pr. (khidati) pp. (khinna)
pf. (ut, pari) presser ; pressurer, tourmenter —
ps. (khidyate) se fatiguer, être déprimé — ca.
(khedayati) tourmenter, molester.
EKà khinna [pp. khid] a. m. n. f. khinnā

déprimé, fatigué ; souffrant, mal à l’aise.
EKl khila a. m. n. f. khilā insuffisant ; in-

complet ; insoluble — m. friche — n. lacune ;
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supplément, reste |math. problème insoluble |pl.
khilāni lit. hymnes supplémentaires du R. gveda.
khil̄ı kr. rendre désertique ; rendre impuissant.
khil̄ıbhūta a. m. n. abandonné.

khiladhātu [dhātu] m. gram. racine verbale
irrégulière.

khilaparvan [parvan] n. lit. np. du Khilapar-
van “Section supplémentaire” du Mah., aussi
appelé Harivam. śa.
EKSy khilya [khila-ya] m. friche ; masse, tas.
K� r khura m. sabot (d’un cheval).
K� khe [loc. kha] ind. dans les airs.
khecara [cara] a. m. n. f. khecar̄ı qui vole,

qui se meut dans les airs — m. oiseau | planète
|myth. gandharva ou vidyādhara ou autre mes-
sager divin — f. khecar̄ı myth. vidyādhar̄ı |
phil. [yoga] technique de lévitation ; enseigne-
ment ésotérique ; cf. khecar̄ımudrā.
K�crF khecar̄ı iic. f. de khecara.
khecar̄ımudrā [mudrā] f. phil. [yoga] po-

sition où la langue, retournée en arrière au
fond du palais, pénètre par la porte de
Brahmā [brahmadvāra] dans la cavité palatale
[kapālakuhara] pour y boire l’amr.ta.

khecar̄ıvidyā [vidyā] f. lit. np. de la Khe-
car̄ıvidyā, ouvrage tantr. de hat.hayoga attribué
à Ādinātha1 ; l’enseignement y est révélé par un
dialogue entre Śiva et Dev̄ı ; il est antérieur au
13e siècle, et comporte 4 sections [pat.ala].

khecar̄ısiddhi [siddhi] f. phil. [yoga] pouvoir
magique de se déplacer dans l’espace (lévitation
intérieure) ; état d’hibernation yogique, permet-
tant de vivre en isolation de longue durée.
K�V khet.a m. village, hameau |méd. phlegme ;

glandes | myth. np. de Ket.a, massue de Ba-
larāma.

khet.aka [-ka] m. petit village, hameau |
habitant d’un hameau.
K�d kheda [khid] m. fatigue.
K�y kheya [pfp. [1] khan] a. m. n. f. kheyā à

creuser — n. fossé.√
K�l̂ khel v. [1] pr. (khelati) trembler, re-

muer, s’agiter ; se balancer — ca. (khelayati) agi-
ter, secouer.
K�l khela [khel] a. m. n. f. khelā qui tremble,

qui remue — f. khelā1 jeu, sport.
khelana [-na] n. fait d’agiter, de secouer |

clignement (des yeux) | passe-temps, jeu — f.
khelanā mouvement de va-et-vient.
K�lA khelā2 [vn. khelā1] v. [10] pr. (khelāyati)

jouer, pratiquer un sport.√
HyA khyā v. [2] pr. (khyāti) pp. (khyāta)

pfp. (khyātavya) pf. (ā, sam) regarder, voir
— ps. (khyāyate) être nommé, s’appeler —

ca. (khyāpayati) faire connâıtre, dire, annoncer,
déclarer.
HyAt khyāta [pp. khyā] a. m. n. f. khyātā

nommé ; appelé ; connu ; fameux, célèbre.
HyAt&y khyātavya [pfp. [3] khyā] a. m. n. f.

khyātavyā à nommer ; à dire ; à célébrer.
HyAEt khyāti [khyā-ti] f. déclaration, asser-

tion ; opinion, vue, idée | perception, connais-
sance | notoriété, renommée, célébrité | myth.
np. de Kyāti, la Célébrité personnifiée, fille de
Daks.a.

g g
g ga [gam] ifc. m. f. gā qui va, qui est dans ;

qui se meut | lieu ou saison de ; qui se rapporte
à.
gkAr gakāra [(ga)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ga’.
ggn gagana n. ciel.
g½A gaṅgā f. géo. np. de la rivière Gange

|myth. [Gaṅgādev̄ı] la déesse Gaṅgā qui la per-
sonnifie, fille âınée de Himavān et de Menā ; sa
monture est le makara ; on la représente tenant
un vase pūrn. akumbha ; elle est souvent associée
à Yamunā ; cf. Jāhnav̄ı, Bhāḡırath̄ı, Varun. a ;
elle courtisa le roi Prat̄ıpa en s’asseyant sur
sa cuisse, mais celui-ci déclara que cette place
était réservée à sa fille ou à l’épouse de son fils ;
c’est ainsi qu’elle épousa son fils le roi Śāntanu,
pour accomplir la malédiction des vasavas par
Vasis.t.ha ; elle noya ses 7 premiers fils à la nais-
sance, et laissa la vie à Bh̄ıs.ma pour qu’il incarne
Dyau.

gaṅgādvāra [dvāra] n. géo. np. de
Gaṅgādvāra “Porte du Gange”, épith. de
Haridvāra.

gaṅgādhara [dhara] m. myth. np. de
Gaṅgādhara, épith. de Śiva “Recevant le Gan-
ge” (sur sa chevelure pour l’empêcher de fra-
casser la Terre) ; il provoqua la descente sur
Terre du Gange céleste [mandākin̄ı] à la de-
mande de Bhaḡıratha ; cf. Nat.arāja |hist. np. du
mathématicien Gaṅgādhara1, auteur d’un com-
mentaire sur la L̄ılāvat̄ı.

gaṅgādharamūrti [mūrti] f. géo. bas-relief
de Mahābalipura représentant la descente du
Gange céleste.

gaṅgāyamunā [yamunā] f. alliage de laiton et
de cuivre |du. gaṅgāyamune géo. la Gaṅgā et la
Yamunā.

gaṅgālahar̄ı [lahar̄ı] f. lit. np. du poème
Gaṅgālahar̄ı “La vague du Gange”, qui raconte
comment son auteur Jagannātha1 Pan.d. itarāja
fut lavé du péché d’avoir épousé une princesse
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musulmane par la Gaṅgā qui l’emporta dans
ses flots alors qu’il le récitait ; à chaque strophe
du poême qu’il récitait, une marche se couvrait
d’eau.

gaṅgāvatara [avatara] m. myth. descente du
Gange céleste sur Terre ; cf. Bhaḡıratha.

gaṅgeśa [̄ı́sa] m. hist. np. de Gaṅgeśa ou
Gaṅgeśopādhyāya “Mâıtre du Gange”, philo-
sophe de la fin du 13e siècle qui enseignait
à Mithilā ; il investigua les notions de vérité
et d’inférence logique [prāmān. ya] ; il est l’au-
teur du Tattvacintāman. i, et ainsi fondateur
[mūlagranthakāra] de la nouvelle école de lo-
gique [navyanyāya].

gaṅgeśvara [̄ı́svara] m. hist. np. du roi
Gaṅgeśvara du Kaliṅga ; cf. Anantavarmā.

gaṅgotr̄ı [uttr̄. ] f. géo. np. de Gaṅgotr̄ı, lieu de
pélerinage et glacier au nord de l’Uttar Pradesh,
d’où est issu le Gange ; cf. Gomukha.
gQCt̂ gacchat [ppr. gam] a. m. n. f. gacchant̄ı

allant.√
gĵ gaj v. [1] pr. (gajati) pft. (jagāja) mugir,

barrir.
gj gaja [gaj] m. éléphant | symb. le nombre

8 — f. gaj̄ı éléphant femelle.
gajapati [pati] m. hist. np. de Gajapati

“Mâıtre des éléphants”, titre dynastique des rois
de Kat.aka, au Kaliṅga ; cf. Pratāparudradeva.

gajapr.s.t.hakr.ti [pr.s.t.ha-kr.ti] f. arch. abside
“en dos d’éléphant”.

gajamukha [mukha] a. m. n. f. gajamukh̄ı qui
a une tête d’éléphant — m. myth. np. de Gaja-
mukha, démon [asura] à tête d’éléphant ; par ses
austérités, il obtint un vœu de Śiva, et demanda
à celui-ci de vivre dans son ventre ; Vis.n. u l’en
délivra.

gajamedha [medha] m. soc. sacrifice
d’éléphant.

gajamela [mela] m. soc. rassemblement des
éléphants, une fête du Kerala, en janvier, not. à
Kochi.

gajalaks.mı̄ [laks.mı̄] f. myth. “Gaja aux
éléphants”, représentation iconographique de la
lustration de Laks.mı̄ par des éléphants ; elle se
trouve en gén. au fronton du seuil d’accès au
sanctuaire principal [garbhagr.ha] d’un temple.

gajaśāstra [́sāstra] n. lit. science (vétérinaire)
des éléphants.

gajasim. ha [sim. ha] m. arch. motif du lion
terrassant l’éléphant, symbole de la victoire de
l’hindouisme sur le bouddhisme.

gajāsura [asura] m. myth. démon-éléphant
Gaya1, tué par Śiva ; cf. Dārukavana | myth.
démon-éléphant Nı̄la, tué par Gan. eśa.

gajāsurasam. hāra [sam. hāra] m. myth. des-
truction du démon-éléphant par Śiva ; en icono-
graphie, on représente Śiva revêtu de sa peau.

gajendra [indra] m. chef des éléphants.
gajendramoks.a [moks.a] m. myth. [BhP.]

libération d’un chef des éléphants, pris au piège
et menacé par un crocodile ; il pria Vis.n. u pour
son salut, et à son arrivée, lui donna le lotus
qu’il avait cueilli avec sa trompe ; il symbolise la
libération du dévot par la prière.

gajendramoks.an. a [moks.an. a] n. lit. [Mah.]
np. du Gajendramoks.an. a, épisode de la
libération du chef des éléphants.
gÒ gañja m. n. salle du trésor, cassette, coffre

à bijoux — m. marché à bestiaux — f. gañjā
taverne ; gobelet à liqueurs |natu. bot. Cannabis
sativa, chanvre indien | soc. mélange intoxicant
de bourgeons résineux de cannabis, rituellement
fumé dans une pipe en terre.
gX� gad. u m. bosse ; gôıtre |excroissance super-

flue | bossu.
gåAErkA gad. d. ārikā f. rivière très lente |brebis

menant un troupeau.
gẐ gan. [vn. gan. a] v. [10] pr. (gan. ayati) aor. [3]

(aj̄ıgan. at) pp. (gan. ita) pfp. (gan. eya, gan. ya) abs.
(gan. ayya) pf. (ava) compter, énumérer, évaluer
(à 〈i.〉) | apprécier, compter, estimer | imputer
qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈loc.〉 |considérer 〈acc.〉 comme
〈acc.〉 | attribuer à 〈loc.〉 — ps. (gan. yate) être
compté, être estimé.
na gan. ne pas se soucier de, négliger.
na gan. ayāmi tam. tr.n. ena [Mah.] Pour moi il ne
vaut pas grand chose.
gZ gan. á [gan. ] m. nombre |troupe, multitude ;

clan, tribu ; classe, suite | division d’armée ou
régiment de trois sections [gulma], comprenant
27 (33) éléphants et chars, 81 chevaux et 135
fantassins ; cf. vāhin̄ı |myth. le Gan. a, troupe des
serviteurs de Śiva ; Gan. eśa en est le chef | gram.
classe de présent d’un verbe sanskrit ; il y en a 10
|gram. classe de mots obéissant à une règle com-
mune ; cf. gan. apāt.ha | phon. motif prosodique
de 3 syllabes ; il y en a 8 (23), mémorisés par
la formule ya-mā-tā-rā-ja-bhā-na-sa-la-gā ; ainsi
‘ya’ est le motif court-long-long, ‘ma’ le motif
long-long-long, etc.

gan. aka [-ka] a. m. n. f. gan. ikā acheté à grand
prix — m. calculateur, mathématicien ; astro-
logue — f. gan. akā mathématicienne ; femme as-
trologue — f. gan. ak̄ı femme d’un astrologue —
f. gan. ikā (riche) courtisane.

gan. akayantra [yantra] n. mod. calculatrice ;
ordinateur.
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gan. ana [-na] n. compte, calcul, énumération ;
prise en considération — f. gan. anā id.

gan. anāpati [pati] m. comptable.
gan. apati [pati] m. myth. np. de Gan. apati,

épith. de Gan. eśa, “le Chef de la Troupe”, qui
dirige le Gan. a.

gan. apāt.ha [pāt.ha] m. gram. liste de 261
classes de mots sujets à un traitement idiosyn-
cratique dans la tradition de Pān. ini.

gan. aratnamahodadhi [ratna-mahodadhi] m.
lit. np. du Gan. aratnamahodadhi “Océan des
trésors de paradigmes lexicaux”, gan. apāt.ha
composé par Vardhamāna1 en 1140.

gan. asam. gha [sam. gha] m. soc. chefferie,
système de gouvernement clanique républicain ;
il apparut dans la plaine du Gange au 6e siècle
ant., et se maintiendra jusqu’au milieu du 1er

siècle où il sera supplanté par un système royal
plus centralisé [mahājanapada].

gan. asūtra [sūtra] n. pl. gram. règles de
flexion des classes de mots dans l’As.t.ādhyāȳı.
gEZkA gan. ikā [f. gan. aka] f. (riche) courtisane.
gan. ikārikā f. natu. bot. Premna corym-

bosa, petit arbre de la famille des verbénacées,
aux feuilles opposées simples, aux petites
fleurs verdâtres en corymbe à l’odeur fétide ;
c’est l’une des 5 grandes racines médicinales
[br.hatpañcamūla] ; syn. agnimantha.

gan. ikāvr.ttasaṅgraha [vr.tta-saṅgraha] m. lit.
np. du Gan. ikāvr.ttasaṅgraha “Catalogue des
mœurs des courtisanes”, collection de textes en
sanskrit traitant de la prostitution.
gEZt gan. ita [pp. gan. ] a. m. n. f. gan. itā

compté, énuméré ; calculé — n. somme, compte ;
calcul ; mathématiques.

gan. itakaumud̄ı [kaumud̄ı] f. lit. np. de la
Gan. itakaumud̄ı “Éclaircissement du calcul”,
traité de mathématiques, œuvre du pan.d. ita
Nārāyan. a2 (1356) ; cet ouvrage est précurseur
de l’analyse combinatoire.

gan. itanyāya [nyāya] m. math. np. du
Gan. itanyāya “Logique du calcul” ; cf.
Gan. itayuktibhās.ā.

gan. itayantra [yantra] n. mod. ordinateur.
gan. itayuktibhās. ā [yuktibhās. ā] f. math. np.

de la Gan. itayuktibhās.ā “Démonstration du cal-
cul”, traité d’analyse en malayalam du 16e

siècle dû à Jyes.t.hadeva, exposant la théorie
de Mādhava1, et traitant not. de séries trigo-
nométriques ; très en avance sur son temps, il
fournit des preuves des théorèmes.

gan. itaśāstra [́sāstra] n. math. science du cal-
cul ; informatique ; mathématique.

gZ�f gan. eśa [gan. a-̄ı́sa] m. myth. np. de
Gan. eśa “le Seigneur du Gan. a”, dieu du savoir
et du succès, fils de Śiva et Pārvat̄ı ; Pārvat̄ı le
façonna en petit garçon à partir de l’écume d’un
massage d’huile, et lui donna la vie ; il défendit
l’accès de son bain à Śiva, qui de colère lui coupa
la tête ; sur la prière de Pārvat̄ı, Śiva lui recolla
la tête du premier jeune animal trouvé dans la
forêt, qui se trouva être un éléphant ; il est in-
voqué au commencement de toute entreprise,
car “il triomphe des obstacles” [Vighnāntaka] ; il
est le patron des lettrés, des commerçants et des
voleurs ; il est représenté avec une grosse panse
et une tête d’éléphant, souvent dans une posture
de danse, ou assis en scribe ; il tient dans sa main
droite l’extrémité d’une de ses défenses, utilisée
comme stylet (not. pour écrire le Mah. sous la
dictée de Vyāsa), et dans sa main gauche une
friandise [modaka] dont il est gourmand, ou la
charrue [lāṅgala] qu’il a prise à Balarāma (lors
d’une bataille où il cassa sa défense) ; il tient
aussi parfois une hache [kut.hāra] ou un croc de
cornac [aṅkuśa] ; sa monture est le rat [mūs.a] ;
sa trompe recourbée symbolise l’om ; il est tou-
jours adoré le premier dans la pradaks.in. ā ; Can-
dra s’étant moqué de lui, il maudit ceux qui re-
gardent la lune le jour de gan. eśacaturth̄ı ; en
tant que brahmacārin, il est souvent représenté
couvert de vermillon [sindūra] ; parfois [SP.] on
le dit marié à Buddhi et à Siddhi2 ; cf. Gan. apati,
Grāman. ı̄, Vakratun.d. a, Vighneśvara, Vināyaka,
Heramba |hist. np. de Gan. eśa1 Daivajña, astro-
nome du 16e siècle, auteur du Grahalāghava et
de la Buddhivilāsin̄ı.

gan. eśacaturth̄ı [caturth̄ı] f. soc. fête
commémorant la naissance de Gan. eśa, le 4e

jour de la quinzaine claire du mois bhādra ;
on y prépare des sucreries [modaka] ; on porte
en procession des statues d’argile du dieu, qui
sont ensuite jetées à la rivière ou à la mer ; il
est dit que celui qui regarde la lune ce jour
là encourt comme malédiction de souffrir de
fausses accusations ; ainsi Kr.s.n. a fut soupçonné
d’avoir volé Syamantaka.

gan. eśanāmāvali [nāmāvali] f. soc. litanie des
108 noms de Gan. eśa.

gan. eśaves.a [ves.a] m. soc. décoration des
idoles de Pur̄ı pour qu’ensemble elles évoquent
Gan. eśa, après leur bain rituel de snānapūrn. imā ;
syn. hāth̄ıveśa.
g�X gan. d. a m. joue ; côté de la tête, tempe

| glande, enflure, tumeur ; protubérance ; gôıtre ;
viscère ; vessie — m. n. lit. rhét. échange rapide
de questions et réponses, caractéristique du style
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dramatique v̄ıthi — iic. excellent, le meilleur
des.

gan. d. aka [-ka] m. natu. zoo. rhinocéros ; syn.
khad. gin.

gan. d. abheda [bheda] m. coupeur de bourse.
gan. d. abherun. d. a [bherun. d. a] m. myth. aigle

à deux têtes, emblème de plusieurs dynasties
d’Inde du Sud, not. de la lignée Wodeyar des
rois de Mysore.
gE�X gan. d. i [gan. d. a] m. fût d’un arbre | arch.

(Orissa) syn. śikhara.
g�y gán. ya [pfp. [1] gan. ] a. m. n. f. gan. yā à

calculer ; à considérer | constitué de suites ou de
lignes (not. hymne).
gt gatá [pp. gam] a. m. n. f. gatā allé, parti ;

passé, révolu, perdu ; venu, arrivé | qui va jus-
qu’à, se rendant à 〈acc.〉 ; sorti, issu de 〈abl. iic.〉
— n. mise en route, départ ; arrivée | marche,
mouvement | le passé.
ātmagatam var. svagatam adv. à part soi, à part.

gataśr̄ıka [́sr̄ı-ka] a. m. n. f. gataśr̄ıkā qui a
perdu sa prospérité, ruiné.

gatāyus [āyus] a. m. n. f. mort [“dont
l’énergie vitale est partie”].

gatāsu [asu] a. m. n. f. [“qui a expiré”] mort.
gatāsūnagatāsūm. śca nānuśocanti pan. d. itāh.
[BhG.] Les sages ne pleurent ni les morts ni les
vivants.
gtvt̂ gatavat [ppa. gam] a. m. n. f. gatavat̄ı

qui passe ; qui ressent.
gEt gáti [gam] f. marche, démarche, allure ;

cours, destination ; pouvoir |accès, issue, refuge ;
moyen ; expédient | origine, source ; état, condi-
tion ; situation (dans une vie future), destinée
| gram. préverbe ‖ ang. gait.
grahān. ām gati trajet des planètes.

gaticitra [citra] n. lit. variété de citrakāvya,
où le poème est lu par une suite de mouvements
dans des rangées de lettres ; cf. gomūtrikā.

gatipracāra [pracāra] m. pratique des pos-
tures (de dance, de yoga, de rites, etc.) | lit. sec-
tion du Nāt.yaśāstra sur les postures.

gátimat [mat] a. m. n. f. gatimat̄ı qui se
déplace, mobile | gram. muni d’un préverbe.

gátih̄ına [h̄ına] a. m. n. f. gatih̄ınā aban-
donné, sans refuge.
gEt(v gatitva [-tva] n. mobilité.√
gd̂ gad v. [1] pr. (gadati) pft. (jagāda) pp.

(gadita) pfp. (gadya) parler ; dire qqc. à qqn. 〈2
acc.〉.
gd gada1 [gad] m. parole, phrase.
gd gada2 m. maladie.
gdA gadā f. massue ; sceptre | myth. not.

sceptre de Vis.n. u ; cf. Kaumodak̄ı.

gadādev̄ı [dev̄ı] f. myth. np. de Gadādev̄ı,
personnification de Kaumodak̄ı, arme-sceptre de
Vis.n. u ; on la représente associée à Cakrapurus.a-
Sudarśana.

gadādhara [dhara] m. hist. np. du logicien
[naiyāyika] bengali Gadādhara1 “qui tient le
sceptre” (17e siècle) ; il est l’auteur du traité de
sémantique Śaktivāda |hist. np. de Gadādhara2

(15e siècle), auteur d’ouvrages traditionnels
[smr.ti].
gEd gadi [gad] m. discours, langage | tradition

sectaire.
g�d gadgada [red. gad] a. m. n. f. gad-

gadā bègue — n. bégaiement ; parler in-
compréhensible.
g� gadya [pfp. [1] gad] a. m. n. f. gadyā qui

doit être parlé ou prononcé — n. lit. prose (opp.
padya).

gadyakāvya [kāvya] n. lit. littérature en
prose.
g�t&y gantavya [pfp. [3] gam] a. m. n. f. gan-

tavyā ce vers quoi on va ; où l’on doit aller ; à
atteindre ; qui doit être accompli ou entrepris ou
subi ; avec qui l’on peut avoir des rapports char-
nels ; qu’on peut accuser de 〈i.〉 | qui va se pro-
duire, imminent ; inéluctable | (impers.) il faut y
aller.
mayā gantavyam il faut que j’y aille.
g�D gandhá m. odeur, senteur ; parfum |

phil. [sām. khya] l’odeur, perception [tanmātra]
de ghrān. a l’odorat ; il est régi [niyantr. ] par la
paire des Aśvinau | phil. [vaíses. ika] la qualité
[gun. a] de l’odeur.

gandhákut. ı̄ [kut. ı̄] f. bd. chambre du buddha
principal d’un monastère.

gandhamādana [mādana] a. m. n. f. gand-
hamādanā dont le parfum enivre — m. myth.
np. du Mont Gandhamādana “aux Parfums en-
ivrants” ; à l’est du Mont Meru, couvert d’une
forêt fragrante ; il porte le palais de Kubera.

gandhayukti [yukti] f. la composition des
parfums, l’un des 64 arts [kalā].

gandhavat [-vat] a. m. n. f. gandhavat̄ı par-
fumé — f. gandhavat̄ı myth. [Mah.] np. de
Gandhavat̄ı “la Parfumée”, épith. de Satyavat̄ı
après que Parāśara l’eut débarrassée de son
odeur de poisson ; cf. Kastūr̄ıgandh̄ı.

gandhavaha [vaha] m. vent [“qui porte les
odeurs”].
g�Dv gandharvá [gandha-va] m. véd. np. de

Gandharva “Parfumé”, gardien du soma ; il se
tient sur le firmament et révèle la Vérité Di-
vine sous la forme d’une pluie céleste ; il bêcha
l’herbe qui guérit Varun. a de son impuissance et
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révéla le Veda à Vāk | myth. (plus tard, collec-
tivement) un génie-gandharva, musicien céleste
du paradis d’Indra ; les gandharvās étaient les
gardiens du soma, dans le temps mythique
précédant la Création ; Vāyu (ou Varun. a) est
leur roi ; ils sont fils de Kaśyapa et de Mun̄ı
(ou issus du nez de Brahmā), et amants infa-
tigables des nymphes [apsaras] ; ils sont experts
en médecine, et peuvent posséder les humains
(not. par épilepsie) ; ils sont associés au fœtus,
et sont invoqués dans les rites du mariage ; leur
mode de mariage [gāndharva] est l’amour clan-
destin ; on les représente avec un torse humain
et un corps d’oiseau ou de cheval ; ils habitent le
ciel, règlent le cours des astres, et sont associés
aux naks.atrān. i ; cf. not. Aṅgāraparn. a, Kr.śānu,
Can.d. avega, Citraratha, Citrasena, Tis.ya, Tum-
buru, Purūravā, Priyam. vada, Vísvāvasu, Śiks.a,
Sāta, Hāhā, Huhū ; cf. kim. nara — f. gand-
harv̄ı myth. centaure femelle ; cf. Dundubh̄ı,
Purañjan̄ı, Somadā | myth. np. de Gandharv̄ı,
fille de Surabh̄ı ; elle engendra la race des che-
vaux ‖ gr. Kενταυρoς ; fr. centaure.

gandharvagr.h̄ıta [gr.h̄ıta] a. m. n. f.
gandharvagr.h̄ıtā possédé par un gandharva ; en
transe | épileptique.

gandharvanagara [nagara] n. myth. splen-
dide ville céleste des gandharvās |mirage.

gandharvayaks.a [yaks.a] m. pl.
gandharvayaks. ās myth. les génies du ciel
[gandharva] et de la terre [yaks.a].
g�DAr gandhāra m. géo. pays du Gandhāra,

au nord-ouest de l’Inde ancienne, de la passe de
Kyber à l’Indus ; sa capitale était Pus.karāvat̄ı,
puis Purus.apura ; son université de Taks.aśilā
était renommée ; myth. le roi Subala y régna |pl.
gandhārās ses habitants.
gE�D gandhi [gandha] ifc. a. m. n. f. parfumé

à ; qui sent le | évocateur de ; qui ne contient que
des traces de ; 〈iic.〉 seulement de nom.
gE�Dn̂ gandhin [gandha-in] agt. m. f. gandhin̄ı

parfumé ; odorant — ifc. qui sent le, parfumé à
| évocateur de ; qui ne contient que des traces
de ; 〈iic.〉 seulement de nom.
mātr.gandhin̄ı une mère seulement de nom.
gB gabhá [gāh] m. vulve.
gBE-t gábhasti m. rayon (de soleil, de lune).
gabhastimat [-mat] a. m. n. f. gabhastimat̄ı

brillant, resplendissant — m. soleil |myth. l’une
des 10 régions [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa.
gBFr gabh̄ırá var. gambh̄ıra [gabha] a. m. n.

f. gabh̄ırā profond ; grave | sérieux ; sagace ; so-
lennel, mystérieux, secret |dense, impénétrable ;
inscrutable | (temps) inexhaustible, inépuisable.

√
gm̂ gam v. [1] pr. (gácchati) fut. (gamis.yati)

imp. (gaccha) pft. (jagāma) aor. [1] (agan) aor.
[2] (agamat) aor. [3] (aj̄ıgamat) pp. (gata) ppr.
(gacchat) ppft. (jagmivas) pfp. (gantavya, ga-
mya, gaman̄ıya) abs. (gatvā, -gamya) inf. (gan-
tum) pf. (adhi, anu, abhi, apa, api, ava, ā, ut,
upa, ni, nis, pra, prati, vi, sam) aller, se mou-
voir, marcher ; aller dans | aller vers, atteindre ;
devenir, tomber dans 〈acc.〉 ; obtenir ; encourir
| partir, s’en aller, disparâıtre — ca. (gamáyati)
faire aller, mettre en mouvement, conduire, en-
voyer | passer (le temps) — ps. (gamyate) être
allé, être parti ; être compris — dés. (jigamis.ati)
vouloir aller ‖ lat. venio ; all. kommen ; ang. to
come ; fr. venir.
astam. gam disparâıtre derrière l’horizon ; se cou-
cher (astre).
pr.thiv̄ım. gam se prosterner.
bhaiks.am. gam demander l’aumône ; mendier.
moham. gam s’évanouir.
kale gacchati adv. le temps venu.
asato mā sad gamaya | tamaso mā jyotir gamaya
| mr.tyor mā’mr.tam. gamaya ‖ [BU.] Mène-nous
du néant à l’Être ; mène-nous de l’obscurité à la
Lumière ; mène-nous de la mort à l’Éternité.
tamaso mā jyotir gamaya (devise de l’IIT de
Kanpur) Mène-nous de l’ignorance au savoir.
gm gama [gam] ifc. agt. m. f. gamā qui va ;

ayant pour premier, précédé de.
gmn gamana [gam-ana] n. marche, démarche ;

départ | phil. [vaíses. ika] l’activité [karman] de
déplacement.

gamanāgamana [āgamana] n. aller-retour.
gmnFy gaman̄ıya [pfp. [2] gam] a. m. n. f. ga-

man̄ıyā où l’on peut ou doit aller ; accessible —
ifc. qui consiste en, relatif à.
gMBn̂ gambhan n. profondeur.
gMBr gambhára [gambhan] n. profondeur.
gMBArF gambhār̄ı f. natu. bot. Gmelina arbo-

rea, arbre gamhar, de la famille des verbénacées,
aux feuilles opposées en forme de cœur, aux
fleurs en épis brun-jaunes ; il peut atteindre 20
m ; c’est l’une des 5 grandes racines médicinales
[br.hatpañcamūla] | sa fleur ; son fruit ; sa racine.
gEMB¤ gambhis.t.ha [super. gambh̄ıra] a. m. n.

f. gambhis.t.hā le plus profond.
gMBFr gambh̄ırá var. gabh̄ıra [gabha] a. m.

n. f. gambh̄ırā profond ; grave, impénétrable |
respectable ; solennel, mystérieux, secret | géo.
np. du temple de Gambh̄ıra à Pur̄ı, où Caitanya
passa les dernières années de sa vie.
trigambh̄ıra a. m. n. f. trigambh̄ırā se dit d’un
homme dont le nombril, la voix et le caractère
sont profonds.
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gambh̄ıratā [-tā] f. profondeur.
gambh̄ıratva [-tva] n. profondeur.
gambh̄ıreśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de

Gambh̄ıreśvara “Seigneur des profondeurs”,
épith. de Śiva.
gMy gamya [pfp. [1] gam] a. m. n. f. gamyā

que l’on peut fréquenter ; dissolu | perceptible ;
accessible ; compréhensible.
gy gaya [ji] m. [“ce qui a été conquis”] pro-

priété, biens, richesses | myth. np. du rājars. i
Gaya “Butin” ; il célébra de très nombreux sa-
crifices [yajña] dans tous les lieux saints ; [Mah.]
il offrit aux pān. d. avās cinq aśvamedha sur les
rives de la Payos.n. ı̄ |myth. np. de l’asura Gaya1 ;
il se manifesta sous la forme d’un éléphant fu-
rieux qui attaqua des sages [muni] ; ceux-ci se
réfugièrent dans un sanctuaire de Śiva ; celui-ci
tua l’éléphant avec son trident et se drapa dans
sa dépouille comme d’une cape ; cf. Dārukavana
— f. gayā géo. np. de la ville de Gayā “Riches-
se”, célèbre lieu de pélerinage du Bihāra ; soc.
on doit y pratiquer le rite śrāddha à ses mânes
[pitaras] au moins une fois dans sa vie ; bd. Bud-
dha y reçut l’Éveil [bodhi].
gr gara [gr̄.1] m. n. [“ce qu’on avale”] boisson

empoisonnée | astr. cinquième demi-jour lunaire
[karan. a] (mobile).
gErmn̂ gariman [guru-man] m. poids, lour-

deur ; importance, respectabilité — f. garimā
phil. [yoga] le pouvoir de devenir lourd, un sid-
dhi.
gEr¤ garis.t.ha [super. guru] a. m. n. f. garis.t.hā

très lourd ; le plus lourd |très important ; le plus
important.
grFyŝ gar̄ıyas [compar. guru] a. m. n. f.

gar̄ıyas̄ı plus lourd que, plus grand que, plus im-
portant que 〈abl.〉 ; plus cher que |très lourd, très
grand ; très vénérable — n. grand poids ; impor-
tance.
apisvarn. amaȳı laṅkā na me laks.man. a rocate
| janan̄ı janmabhūmísca svargādapi gar̄ıyas̄ı ‖
[Rām.] Quand bien même Ceylan serait toute
en or, Ô Laks.man. a, elle ne pourrait me plaire,
car la mère et la patrie sont préférables même
au paradis.
gzX garud. a [gr̄.1] m. myth. np. de l’aigle

mythique Garud. a “(Soleil) qui Dévore”, fils de
Kaśyapa et Vinatā, frère d’Arun. a ; à sa nais-
sance il effraya les dieux par son éclat ; il est
roi des oiseaux et destructeur des serpents dont
il est affamé (Nāgāntaka, Nāgāśana) ; [Mah.]
Kaśyapa lui montra au fond d’un lac un éléphant
et une tortue occupés à se battre pour un
héritage, et qu’il dévora ; il déroba l’ambroisie

[amr.ta] pour le donner aux serpents qui tenaient
sa mère prisonnière, mais une ruse permit à In-
dra de le reprendre ; il est la monture [vāhana] de
Vis.n. u dont il obtint l’immortalité pourvu qu’il
ne boive pas l’amr.ta ; il est père de Vālmı̄ki et
de Dı̄paka ; il protège des poisons ; cf. Tārks.ya,
Vainateya, Suparn. a.

garud. adhvaja [dhvaja] m. arch. colonne de
support de Garud. a.

garud. apurān. a [purān. a] n. soc. np. du
Garud. apurān. a ou Gārud. apurān. a, ouvrage tra-
ditionnel encyclopédique d’obédience vais.n. ava,
en 200 chapitres [adhyāya] ; il traite des rites et
festivals, des cérémonies expiatoires, de la glori-
fication des lieux saints, mais aussi de science,
médecine, divination, grammaire et politique ;
cf. sāttvika.
gzt̂ garut m. aile.
garutmat [-mat] m. aigle |myth. np. de Ga-

rutmān, le grand aigle Garud. a.
gg garga m. myth. np. du sage [r.s. i] Garga

Bhāradvāja ; [BhP.] il était chapelain [purohita]
des princes yādavās, et consacra Kr.s.n. a et Ba-
larāma enfants à Vraja — f. garḡı [gārḡı] lit.
[BU.] np. de Garḡı, philosophe antique, fille du
sage Vacaknu ; elle posa les questions les plus
difficiles sur l’Absolu [brahman] à Yājñavalkya.√

gĵ garj v. [1] pr. (gardati) pp. (garjita)
gronder (tonnerre) ; grogner, rugir, barrir.
gj garja [garj] m. éléphant qui barrit |

barrissement ; grondement (orage).
gjn garjana [garja-na] n. grondement

d’orage, roulement de tonnerre | grognement ;
barrissement, rugissement.
gEjt garjita [pp. garj] a. m. n. f. garjitā qui

a grondé ou grogné — n. tonnerre ; cri, grogne-
ment ; barrissement.
gt garta m. n. trou, fosse ; caverne.√
gd̂ gard v. [1] pr. (gardati) braire.

gdB gardabha [gard] m. natu. zoo. âne ; syn.
khara, rāsabha — f. gardabh̄ı natu. ânesse.
gD gardha [gr.dh] ifc. m. désir de, envie de.
gardhin [-in] agt. m. f. gardhin̄ı avide de.
gB gárbha [grah] m. intérieur de qqc. ; sanc-

tuaire |matrice ; sein maternel ; ventre |germe vi-
vant ; embryon, fœtus | soc. dépôt consacré dans
un temple en construction | lit. [théâtre] germe
de l’intrigue dans un drame — ifc. contenant,
renfermant ; plein de, lourd de ‖ all. kalb ; ang.
calf.

garbhagr.ha [gr.ha] n. appartement intérieur ;
sanctuaire d’un temple, cella.

garbhanirodhaka [nirodhaka] m. mod.
préservatif.
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garbhastha [stha] a. m. n. f. garbhasthā à
l’intérieur de la matrice (embryon) | à l’intérieur
de 〈g.〉.

garbhasthasamāsa [samāsa] m. gram. mot
composé interne à un autre mot composé (celui-
ci étant dit samāsagarbhita).

garbhasrāva [srāva] m. fausse couche.
garbhādhāna [ādhāna] n. soc. accueil de

l’embryon, un rite [sam. skāra] de fertilité entre
époux.

garbhāśaya [āśaya] m. méd. utérus.
gEBt garbhita [garbha-ita] a. m. n. f. garb-

hitā interne ; embôıté ; inséré, encapsulé — ifc.
rempli par ; contenant.

garbhitatā [-tā] f. rhét. embôıtement d’une
phrase à l’intérieur d’une autre.

garbhitatva [-tva] n. id.
gv̂ garv [vn. garva] v. [10] pr. (garvayati)

pp. (garvita) rendre orgueilleux — pr. md. (gar-
vayate) s’enorgueillir, être vaniteux.
gv garva [garv ] m. orgueil, vanité ; arrogance

| [théâtre] discours arrogant.
gEvt garvita [pp. garv ] a. m. n. f. garvitā

orgueilleux, vaniteux, hautain ; fier de 〈i. iic.〉
— n. orgueil.
gEvn̂ garvin [garva-in] agt. m. f. garvin. ı̄

homme vaniteux ; fat.
alpavidyo mahāgarv̄ı [SRB.] Les sots sont exces-
sivement vaniteux.√

gĥ garh v. [1] pr. (garhati) v. [10] pr. (ga-

rhayati) pp. (gharita) se plaindre de (à 〈dat.〉) ;
accuser, blâmer.
ghZ garhan. a [garh-ana] a. m. n. f. garhan. ā

impliquant un reproche — m. blâme, reproche ;
censure — f. garhan. ā id.
garhan. ām. yā encourir le reproche.
ghZFy garhan. ı̄ya [pfp. [2] garh] a. m. n. f.

garhan. ı̄yā blâmable ; à blâmer.
gEht garhita [pp. garh] a. m. n. f. garhitā

blâmé (par 〈i. g. loc. iic.〉).√
gl̂ gal v. [1] pr. (galati) pp. (galita) pf.

(vi) couler, goutter, fuir, s’échapper ; dégoutter,
s’écouler | s’évanouir, disparâıtre | avaler — ca.
(gālayati) égoutter, filtrer, presser — int. (jal-
gal̄ıti) avaler répétitivement, lapper.
gl gala [gal] m. [“qui avale”] gorge, cou.
gElt galita [pp. gal] a. m. n. f. galitā

qui s’égoutte | tombé, écoulé ; épuisé, affaibli ;
dégradé, pourri ; perdu.
aṅgam. galitam. palitam. mun. d. am. daśanavih̄ınam.
jātam. tun. d. am | vr.ddho gr.h̄ıtvā dan. d. am. ta-
dapi na muñcati āśā pin. d. am ‖ [Śaṅkarācārya]
Le corps s’est affaibli, les cheveux sont gris, les

dents sont tombées, le vieillard marche avec un
bâton, et pourtant il ne renonce pas à ses désirs.

galitakus.t.ha [kus.t.ha] n. méd. lèpre avancée,
où les doigts et les orteils tombent.√

gSB̂ galbh v. [1] pr. md. (galbhate) pf. (pra)
être résolu ; être hardi.
gv̂ gav iic. pour go.
gavis. [is.3] a. m. n. f. désireux, empressé,

fervent.
gavis.t. i [is.t. i1] f. ardeur, ferveur |désir de com-

battre ; conflit, bataille.
gaves.an. a [es.an. a] a. m. n. f. gaves.an. ā qui

désire ardemment ; qui désire combattre — n.
recherche ; désir ardent ; not. désir de combat
— f. gaves.an. ā id.

gávyūti [yūti] f. pâturage | district ; lieu de
résidence |mesure de distance (environ 7 km).
gv gava [go] m. ifc. vache de — iic. de vache.
gavayá [aya] m. natu. zoo. Bos Gaurus, gaur

sauvage ; zoo. Bos Frontalis, gayal ; zoo. Bos Ga-
vaeus, bœuf domestique ‖ lat. gavaeus.

gavāks.a [aks.a] n. arch. œil-de-bœuf, élément
circulaire de décor d’un fronton ou d’une cor-
niche |maille (de cotte de maille).

gavāhnika [āhnika] n. ration (de fourrage)
d’une journée pour un bovin.

gavendra [indra] m. taureau.
gvAm̂ gavām [g. pl. go] iic.
gavāmayana [ayana] n. astr. [“parcours des

vaches”] période d’un an, trajet du soleil à tra-
vers les différents signes zodiacaux | soc. grand
sacrifice de soma [sattra] d’un an ; il se ter-
mine par la cérémonie du mahāvrata suivie de
l’atirātra ; cf. abhiplava.
gv�q̂ gaves. [vn. gaves.a] v. [1] pr. md.

(gaves.ate) pp. (gaves.ita) v. [10] pr. (gaves.ayati)
chercher ; s’enquérir de 〈acc.〉.
gv�q gaves.a ifc. a. m. n. f. gaves. ā qui cherche,

qui désire.
gavés.an. a [-na] a. m. n. f. gaves.an. ā qui désire

ardemment — n. quête — f. gaves.an. ā id.
gv�qZFy gaves.an. ı̄ya [pfp. [2] gaves. ] a. m. n. f.

gaves.an. ı̄yā qui mérite d’être recherché.
gv�Eqt gaves.ita [pp. gaves. ] a. m. n. f. gaves.itā

recherché.
gv�Eqn̂ gaves.in [gaves.-in] ifc. agt. m. f.

gaves.in. ı̄ qui recherche.
gv�¤ gaves.t.ha [gava-is.t.ha] m. myth. np. de

l’ondin [dānava] Gaves.t.hin “à la Suprême Pa-
role”, fils de Prahlāda, père de Śumbha et
Nísumbha.
g&y gávya [gav-ya] a. m. n. f. gavyā provenant

de la vache ; bovin, relatif au bétail — n. lait de
vache — f. gavyā désir de vache ou de lait.
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gavyú [-u] a. m. n. f. qui désire ou apprécie
la vache ou le lait | véd. qui désire le combat.
g&hr gavhara [guh-ra] a. m. n. f. gavharā pro-

fond ; insondable, impénétrable ; inexplicable,
obscur — n. cachette, fourré épais ; caverne |
secret ; énigme ; hypocrisie.
ghn gahana [guh-ana] a. m. n. f. gahanā

épais, profond ; impénétrable ; inexplicable — n.
cachette, fourré épais ; endroit inaccessible.
gahan̄ı kr. rendre inaccessible.

gahanatva [-tva] n. inaccessibilité.√
gA gā1 [relié à gam] v. [3] pr. (jigāti) aor.

[1] (agāt) pfp. (gāya) pf. (ati, adhi) aller, venir ;
arriver, partir | s’approcher de 〈acc. loc.〉 ‖ ang.
to go.
mā gās inj. ne va pas.√

gA gā2 var. gai v. [1] pr. (gāyati) pft. (ja-
gau) pp. (ḡıta) ppr. ps. (ḡıyamāna) pfp. (geya)
pf. (ut, vi) chanter ; célébrer en chantant — ps.
(ḡıyate) être chanté, être invoqué.
gA gā3 [gā2] ifc. m. f. qui chante.
gAY gād. ha [pp. gāh] a. m. n. f. gād. hā plongé,

immergé | fixé, serré, maintenu ; intense.
gād. ham adv. étroitement, fermement.
gAZ gān. a [gā2-na] n. chant.
gAZp(y gān. apatya [vr. gan. apati-ya] a. m. n.

f. gān. apatyā relatif à Gan. eśa | dévot de Gan. eśa
— n. commandement d’une troupe.
gAEZk gān. ika [vr. gan. a-ika] a. m. n. f. gān. ikā

myth. qui concerne le Gan. a.
gA�XFv gān. d. ı̄va [gād. ha] m. myth. [Mah.] np.

de Gān.d. ı̄va “Tenu avec fermeté”, arc magique
de Varun. a ; il le tenait de Soma, et le donna à
Agni pour le prêter à Arjuna.

gān. d. ı̄vadhanvan [dhanvan] m. myth. épith.
d’Arjuna “Qui a pour arc Gān.d. ı̄va”.
gAt� gātr. [gā2-tr. ] agt. m. f. gārtr̄ı chanteur.
gA/ gātra [gā1-tra] n. membre [“instrument

du mouvement”] ; corps.
gātravat [-vat] a. m. n. f. gātravat̄ı qui a un

beau corps, svelte.
gAT gāthá [gā2-tha] m. chanson | vers, stance

— f. gāthā hymne |lit. section de l’Avestā (texte
sacré mazdéen de la Perse antique).
gAETn̂ gāthin [gā2] agt. m. f. gāthin̄ı myth.

[Mah.] np. du roi Gāthin “Chanteur”, père de
Vísvāmitra ; cf. Gādhi | pl. gāthinas myth. les
descendants de Gāthin.
gAD gādha [gāh] a. m. n. f. gādhā peu profond,

où on a pied — n. gué ‖ lat. vadum ; fr. gué.
gAED gādhi [gāthin] m. myth. [Mah.] np. du

roi Gādhi “Chanteur”, incarnation d’Indra, fils
de Kuśanābha-Kuśika, roi de Kānyakubja ; il est
père de Satyavat̄ı1 et de Vísvāmitra ; sur ses

vieux jours il laissa sa couronne à Vísvāmitra,
et se retira à l’ermitage de son gendre R. c̄ıka.
gAn gāna [gā2-na] n. chant, chanson.
gA�Dv gāndharva [vr. gandharva] a. m. n. f.

gāndharv̄ı relatif aux gandharvās | soc. mode de
mariage d’amour “à la gandharva”, par consen-
tement mutuel des époux (souvent clandestin)
— n. musique, chant, concert.

gāndharvaveda [veda] m. lit. np. du
Gāndharvaveda “Science de la musique”, un
upaveda.
gA�DAr gāndhāra [vr. gandhāra] m. géo. le

pays Gandhāra | pl. gāndhārās les habitants
du Gandhāra — f. gāndhār̄ı myth. [Mah.] np.
de Gāndhār̄ı, fille du roi Subala du Gandhāra,
épouse du roi aveugle Dhr.tarās.t.ra ; par res-
pect pour son mari, elle vécut avec un ban-
deau devant les yeux ; le sage Vyāsa lui avait
promis qu’elle aurait 100 fils ; après une gros-
sesse de 2 ans, elle accoucha d’un morceau de
chair compact, que Vyāsa distribua dans 100
jarres, pour donner naissance à 100 fils (plus une
fille, Duh. śalā, provenant du résidu) ; son âıné
Duryodhana devint le chef de l’armée des Kau-
ravās ; par sa dévotion à Śiva et son vœu de re-
noncement à la vue, elle avait acquis de grands
pouvoirs ; un jour un trou dans son bandeau lui
laissa voir l’orteil de Yudhis.t.hira, qui en noircit ;
elle maudit Kr.s.n. a pour la perte de ses 100 fils,
en prophétisant la fin de la lignée yādava ; elle
finit sa vie dans l’Himālaya avec son époux et
sa belle-fille Kunt̄ı, qui lui était très dévouée ;
ils périrent dans l’incendie d’une forêt ‖ topo.
Kandahar.
gAE�Dk gāndhika [vr. gandha-ika] m. parfu-

meur | soc. homme de caste mélangée ; employé
— f. gāndhik̄ı parfumeuse.
gAEmn̂ gāmin [vr. gam-in] agt. m. f. gāmin̄ı

qui va partout — ifc. qui va, qui mène à, qui
atteint, qui obtient | qui se meut comme | dirigé
vers ; relatif à.
gAy gāya [pfp. [1] gā1] ifc. agt. m. f. gāyā qui

va, qui parcourt.
gAy/ gāyatra [gā2-tra] n. chant, hymne — f.

gāyatr̄ı mètre védique (3 fois 8 syllabes) | lit.
l’un des hymnes les plus sacrés du R. gveda,
louant Savitā, aussi appelé sāvitr̄ı, et attribué
à Vísvāmitra ; tout aryen doit le prononcer soir
et matin, face au soleil [sam. dhyā] ; il est récité
lors de la cérémonie [sam. skāra] de l’initiation
[upanayana] | myth. np. de Gāyatr̄ı “Celle qui
chante”, incarnation divine de cette formule
liturgique, patronne de la poésie, épouse de
Brahmā | myth. np. du cheval Gāyatr̄ı1, attelé
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au char de Sūrya.
tat savitur varen. yam. bhargo devasya dh̄ımahi
dhiyo yo nah. pracodayāt [RV.] Méditons sur la
lumière resplendissante du divin Soleil, afin qu’il
inspire nos pensées.
gAzX gārud. a [vr. garud. a] a. m. n. f. gārud. ā re-

latif à ou provenant de Garud. a — n. émeraude.
gārud. apurān. a [purān. a] n. cf. garud. apurān. a.
gAg gārga [vr. garga] a. m. n. f. gārḡı composé

par Garga — f. gārḡı soc. épouse d’un Gārgya
— m. gārgi soc. fils de Garga.
gA`y gārgya [vr. garga-ya] m. soc. np. patr.

de Gārgya “descendant de Garga” (à partir
du petit-fils) ; ce nom de gotra vaut pour un
äıeul [vr.ddhi], mais est péjoratif pour un jeune
[yuvan] émancipé du vivant de son père — ifc.
myth. (après num.) acheté contre autant de
femmes du clan de Garga.

gārgyāyan. a [āyana] m. myth. np. patr. de
Gārgyāyan. a “fils de Gārgya” ; il vaut pour un
cadet [yuvan] ou a valeur honorifique pour un
gārgya.
gAh gārha iic. pour gr.ha.
gārhamedha [medha] m. soc. sacrifice domes-

tique.
gAhp(y gārhapatya [vr. gr.hapati-ya] m. soc.

feu sacré domestique ; on l’allume à l’ouest de
l’aire sacrificielle véd. [vedi] avec le bâton à
feu [aran. i] ; il doit brûler jour et nuit ; lors de
l’agnihotra, le lait y est chauffé avant d’être of-
fert dans le feu āhavan̄ıya ; lors du sacrifice [is.t. i2]
la mâıtresse de maison [yajamān̄ı] y fait les of-
frandes.
gAh-T gārhastha [vr. gr.hastha] a. m. n. f.

gārhasthā relatif au mâıtre de maison — n. soc.
état de chef de famille, 2e stade [āśrama] de la
vie brahmanique.
gAlv gālava [vr. gala-va] m. natu. bot. Sym-

plocos racemosa, arbre dont on utilise l’écorce
pour la teinture | myth. np. du r.s. i Gālava
“Qui a (la corde) au cou”, fils de Vísvāmitra ;
en temps de disette, et alors que son père
était parti faire pénitence sur les bords de la
Kauśik̄ı, sa mère l’emmena au marché pour
le vendre, avec au cou une corde de kuśa ; il
fut secouru par le prince Satyavrata2 ; quand
son père revint il fit son éducation ; un jour
Dharma, déguisé en Vasis.t.ha, vint à l’ermi-
tage pour tester Vísvāmitra ; celui-ci sortit l’ac-
cueillir avec du riz, mais il avait disparu entre
temps, et l’ermite l’attendit 100 ans ; Gālava
ayant bien pris soin de lui, il voulut lui épargner
de payer son éducation [gurudaks.in. ā] ; à l’in-
sistance de Gālava de s’en acquitter, son père

lui demanda 800 chevaux avec une oreille noire
[́syāmakarn. āśva] ; Garud. a lui porta assistance,
et le mena au palais de Yayāti ; celui-ci lui pro-
mit les chevaux s’il l’aidait à marier sa fille
Mādhav̄ı ; il emmena celle-ci chez le roi Haryaśva
qui faisait pénitence pour obtenir un fils ; celui-ci
accepta, mais n’avait que 200 chevaux adéquats ;
Mādhav̄ı révéla alors qu’un sage lui avait ac-
cordé de garder sa virginité même après avoir
enfanté ; après avoir donné un fils à Haryaśva
elle fit de même avec Divodāsa, roi de Kāśi, puis
avec Uś̄ınara, roi des bhojās ; Gālava avait ainsi
600 chevaux, et Garud. a lui conseilla de les don-
ner à son père, avec Mādhav̄ı en supplément ;
Vísvāmitra fut satisfait, et Mādhav̄ı lui donna
son fils As.t.aka ; [PP.] un jour où Gālava fai-
sait ses prières de sandhyā, un crachat de Citra-
sena festoyant dans les airs tomba sur l’offrande ;
Gālava s’en plaignit à Kr.s.n. a qui promit sa tête ;
Nārada en informa Citrasena, qui envoya ses
épouses Sandhyā et Ratnaval̄ı plaider auprès
de Subhadrā, qui leur accorda le vœu de vivre
longtemps avec leur époux [maṅgalyabhiks. ā] ;
Arjuna combattit Kr.s.n. a, Subhadrā s’interposa,
Kr.s.n. a demanda alors à Citrasena de rendre
hommage à Gālava qui lui pardonna.
gAvŝ gāvas cf. go.√
gAĥ gāh v. [1] pr. md. (gāhate) pp. (gād. ha)

pf. (ava, vi) se plonger dans, s’enfoncer dans,
pénétrer dans 〈acc.〉 ; traverser.
gAhn gāhana [gāh-ana] a. m. n. f. gāhanā pro-

fond ; difficile, dont on ne peut s’extraire — n.
plongeon, immersion.
Egr̂ ǵır [gr̄.2] f. [nom. ḡır ; en comp. ḡır] parole,

langage ; voix, chant — m. gira ifc. parole, voix.
gir̄ı́sa1 [̄ı́sá] m. myth. np. de Gir̄ı́sa1, épith.

de Br.haspati “Mâıtre de la parole”.
EgEr giŕı [gur] m. montagne, mont | colline,

plateau | symb. le nombre 8 (pour les 8 monts
entourant le Meru).

girikarn. ikā [karn. ikā] f. natu. bot. Clitoria
ternatea, légumineuse grimpante aux fleurs bleu
vif ; syn. aparājitā.

giridhara [dhara] m. myth. np. de Girid-
hara, épith. du jeune Kr.s.n. a-Govardhana “Qui
porte la montagne” pour protéger les bergers de
Vr.ndāvana des pluies diluviennes envoyées par
Indra.

girivraja [vraja] m. myth. [Mah.] np. de la
ville de Girivraja “Alpage”, fondée par Vasu2 ;
[Mah.] c’était la capitale du roi Jarāsandha ; elle
était entourée de 5 collines, dont Caityaka ; à ses
pieds coule la Sumāgadh̄ı.
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gir̄ı́sa2 [̄ı́sá] m. myth. np. de Gir̄ı́sa2 épith.
de Himavān “Seigneur parmi les montagnes” ou
de Śiva “Seigneur de la montagne”.
EgErk girika [giri-ka] a. m. n. f. girikā pareil

à une montagne (se dit du cœur des dieux) — f.
girikā myth. np. de la reine Girikā “Fille de la
montagne” ; elle est fille de la rivière Śuktimat̄ı
détournée par la montagne Kolāhala ; Uparicara
Vasu1 l’épousa ; Br.hadratha est l’un de leurs fils
| souris.
gFt ḡıta [pp. gā2] a. m. n. f. ḡıtā chanté — n.

chant — f. ḡıtā chant, chanson, hymne, stance,
poème | lit. la Gı̄tā ; cf. Bhagavadḡıtā.

ḡıtagovinda [govinda] n. lit. np. du Gı̄ta-
govinda, le “Chant de Govinda”, poème mys-
tique de Jayadeva (12e siècle) ; il décrit les
amours du jeune Kr.s.n. a et des bergères [gop̄ı].

ḡıtajayant̄ı [jayant̄ı2] f. soc. fête de la Gı̄tā ;
on la célèbre le 11e jour [ekādaś̄ı] de la quin-
zaine claire [́suklapaks.a] du mois mārgaś̄ırs.a
(vers début décembre).

ḡıtālam. kāra [alam. kāra] m. lit. np. du
Gı̄tālam. kāra, plus ancien traité indien connu de
musicologie.
gFtk ḡıtaka [ḡıta-ka] n. chant, hymne ; chan-

son.
gFEt ḡıti [ḡıta] f. chant, chanson.
ḡıtikā [-ka] f. id.
gFymAn ḡıyamāna [ppr. ps. gā2] a. m. n. f.

ḡıyamānā étant chanté.
gFr̂ ḡır iic. pour gir.
ḡırvān. a var. ḡırbān. a [vān. a] a. m. n. f. ḡırvān. ā

“qui a pour flèche la parole” (se dit des dieux).
ḡırvān. abhās. ā [bhās. ā] f. le sanskrit “langue

des dieux”.
śivo raks.atu ḡırvān. abhās. āsvādatatparān
[Kālidāsa] Que Śiva bénisse les amateurs de
sanskrit.
gFZ ḡırn. a [gr̄.2] a. m. n. f. ḡırn. ā loué — m.

louange, éloge — f. ḡırn. i louange ; célébrité.
g� gu ifc. pour go.
g� QC guccha var. gutsa m. buisson ; bosquet

| bouquet, gerbe ; botte, brassée | collier (de
perles).

gucchaka [-ka] m. id. | lit. collection d’ou-
vrages.√

g� Ò̂ guñj v. [1] pr. (guñjati) pp. (guñjita)
bourdonner ; glapir.
g� Ò guñja [guñj] m. bourdonnement | natu.

bot. Abrus precatorius, liane légumineuse —
f. guñjā natu. son fruit, une graine rouge (ou
blanche), utilisée pour des rosaires | mesure de
poids de joaillerie, qui vaut deux grains [yava]
(approx. 0/85 g).

g� X gud. a m. boule, balle | mélasse (de jus de
canne) ; sucre brun (de palme) — f. gud. ā boule,
boulette ; pilule.

gud. ākeśa [keśa] m. myth. np. de Gud. ākeśa,
épith. d’Arjuna “Aux cheveux épais”.
g� Z gun. a m. fil ; corde (d’un arc, d’un ins-

trument de musique) | qualité constitutive, pro-
priété, attribut ; sorte | mérite ; grande qualité,
excellence |phon. augmentation d’une voyelle au
1er degré : le gun. a de (‘a’, ‘i’, ‘u’, ‘r. ’, ‘l.’) est resp.
(‘a’, ‘e’, ‘o’, ‘ar’, ‘al’) |phil. [sām. khya] qualité ca-
ractérisant l’une des trois essences de la nature :
la Conscience sattva (pureté, vérité), la Passion
rajas (force, désir), et la Ténèbre tamas (igno-
rance, inertie) ; ces trois qualités s’équilibrent
dans les choses, dont on caractérise la nature
par leurs rapports respectifs | phil. [vaíses. ika]
la catégorie [padārtha] des propriétés ; Kan. āda
en dénombre 17 : rūpa l’aspect, rasa la saveur,
gandha l’odeur, sparśa le toucher, sam. khyā2 le
nombre, parimān. a la dimension pr.thaktva la
singularité, prayatna la volition, buddhayas les
perceptions, et 4 paires de contraires [dvandva] :
sam. yogavibhāgau le contact et la séparation,
paratvāparatve l’éloignement et la proximité,
sukhaduh. khe le plaisir et la peine, icchādves.au
le désir et l’aversion ; le Tarkasam. graha en
compte 24, en ajoutant : gurutva la pesanteur,
dravatva la fluidité, sneha la viscosité, śabda
le son, dharma le bien, adharma le mal, et
sam. skāra la disposition — ifc. forme des mul-
tiples : trigun. a le triple.
gun. ı̄ bhū être subordonné à 〈g.〉.
gun. abhāva subordonné (opp. pradhānabhāva
principal).

gun. ákiran. āval̄ıprakāśa [kiran. āval̄ıprakāśa]
iic. phil. [nyāya] qualité du Kiran. āval̄ıprakāśa.

gun. akiran. āval̄ıprakāśad̄ıdhiti [d̄ıdhiti] f. lit.
[nyāya] np. de la Gun. akiran. āval̄ıprakāśad̄ıdhiti
“Éloge des qualités de l’Éclat du Recueil de
rayons”, œuvre de logique de Raghunātha1.

gun. ákeś̄ı [keś̄ı] f. myth. [Mah.] np. de la belle
Gun. akeś̄ı “aux beaux cheveux”, fille de Mātali ;
elle épousa le nāga Sumukha.

gun. ágan. a [gan. a] m. nombre ou suite de ver-
tus.

gun. ágān. a [gān. a] n. panégyrique.
gun. ágrahan. a [grahan. a] n. fait d’apprécier le

mérite.
gun. ádos.a [dos.a] m. du. la vertu et le vice —

n. sg. id.
gun. amaya [maya] a. m. n. f. gun. amaȳı en fil

| doué de qualités, méritant.
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gun. avr.tti [vr.tti] f. phil. condition secon-
daire ; opp. mukhyā vr.tti |gram. sens figuré d’un
mot (opp. sens littéral [abhidhā2]) ; sens suggéré,
sens métaphorique [upacāra] ; sens technique
spécialisé [lāks.an. a].

gun. asamanvita [samanvita] a. m. n. f.
gun. asamanvitā doué de vertus.

gun. ād. hya [ād. hya] m. hist. np. de Gun. ād. hya
“Riche en qualités”, poète du 4e siècle ; ayant
perdu un pari avec le grammairien Sarvavarmā,
il abjura le sanskrit et écrivit la Br.hatkathā en
prakrit.

gun. opeta [upeta] a. m. n. f. gun. opetā pourvu
de qualités.
g� Zvt̂ gun. avat [gun. a-vat] a. m. n. f. gun. avat̄ı

méritant, vertueux, qui a des qualités | muni
d’une corde.
g� EZt gun. ita [gun. a-ita] agt. m. f. gun. itā mul-

tiplié (avec 〈i. iic.〉) | augmenté ; intensifié ; pra-
tiqué fréquemment | connecté avec 〈iic.〉.
g� EZn̂ gun. in [gun. a-in] agt. m. f. gun. in̄ı

méritant, vertueux, doué de qualités | muni
d’une corde.√

g� �Ŵ gun. t.h var. gun. d. ca. (gun. t.hayati) pf.
(ava) pp. (gun. t.hita) couvrir, envelopper.
g� �X gun. d. a [gun. t.h] m. soc. capsule de protec-

tion, not. du liṅga portatif de la secte v̄ıraśaiva.
g� E�XcA gun. d. icā f. géo. np. du temple de

Gun.d. icā à Pur̄ı, résidence d’été de Jagannātha
pour 9 jours lors de la grande procession
[rathayātrā], symbolisant le retour de Kr.s.n. a à
Vr.ndāvana ; il est nommé d’après l’épouse d’In-
dradyumna.
g� d gudá m. n. intestin, entrailles ; anus — f.

gudā ifc. id. | pl. intestins, viscères.
g� p̂ gup [vn. gopa] v. [10] pr. (gopayati) pft.

(jugopa) pp. (gupta) garder, protéger, défendre
— dés. md. (jugupsate) se défendre de 〈abl.〉 |
être sur ses gardes ; se méfier de, éviter, détester,
mépriser 〈acc.〉.
g� Ø gupta [pp. gup] a. m. n. f. guptā protégé,

défendu ; caché, secret — m. hist. premier em-
pereur de la dynastie Gupta, ou célèbre [́sr̄ı]
roi Gupta, qui fonda la dynastie [sam. vat] du
même nom, sous le titre Candragupta1 en 320 ;
il régnait sur une large partie de la vallée du
Gange ; Samudragupta lui succéda — ifc. soc.
forme des np. vaísya : “protecteur des ...”.

guptacara [cara] m. espion.
g� EØ gupti [gup-ti] f. protection, préservation,

fait de cacher | défense militaire | rempart ; pri-
son.√

g� MP̂ gumph v. [6] pr. (gumphati) pp. (gum-
phita) enfiler, assembler en collier ou en guir-

lande.
g� MP gumpha [gumph] m. mise en enfilade ;

assemblage en guirlande ; bracelet.
g� EMPt gumphita [pp. gumph] a. m. n. f. gum-

phitā arrangé en ordre, aligné.√
g� r̂ gur v. [6] pr. md. (gurate) lever, soule-

ver ; peser.
g� z guru [gur] a. m. n. f. gurv̄ı lourd, grave,

respectable, vénérable ; grand, important |phon.
long (voyelle ou syllabe) ; opp. laghu — m.
précepteur, guide spirituel, mâıtre ; Dieu incarné
| myth. np. de Guru, abréviation de Suraguru
“Précepteur (des dieux)”, épith. de Br.haspati ;
astr. il personnifie la planète [graha] Jupi-
ter | pl. guravas (adresse respectueuse) Mâıtre,
Vénérable ‖ lat. gravis ; fr. grave.
gururbrahmā gururvis.n. uh. gururdevo maheśva-
rah. | gurussāks. āt param. brahma tasmai śr̄ı gu-
rave namah. ‖ Le Mâıtre est Brahmā, le Mâıtre
est Vis.n. u, le Divin Mâıtre est Śiva ; en vérité le
Mâıtre est Dieu : révérons le Mâıtre.

gurukula [kula] n. soc. maison du mâıtre, er-
mitage ; y vivent sa famille et les pensionnaires
de son école | mod. école d’enseignement tradi-
tionnel du sanskrit.

guruḡıtā [ḡıtā] f. lit. np. de la Guruḡıtā
“Louange au Mâıtre”, dialogue entre Pārvat̄ı et
Śiva enseignant comment révérer son guru ; c’est
une annexe du SkP.

gurugrāma [grāma] m. géo. np. de la ville de
Gurugrāma “Village du mâıtre (Dron. a)” ; mod.
Gurgaon au Hariyān. a.

gurudaks.in. ā [daks.in. ā] f. soc. honoraires
payés par l’élève à son mâıtre à la fin de ses
études.

gurudatta [datta] a. m. n. f. gurudattā donné
par le mâıtre.

gurudattamantra [mantra] n. soc. mantra
donné par le mâıtre.

gurudeva [deva] m. phil. mâıtre vénéré
comme dieu vivant.

gurudvādaś̄ı [dvādaś̄ı] f. soc. festival en
l’honneur de Dattātreya, le 12e jour de la quin-
zaine sombre [kr.s.n. apaks.a] du mois kārttika ; on
y fête aussi Vallabhācārya.

gurupañcamı̄ [pañcamı̄] f. cf. śrutapañcamı̄.
gurupūrn. imā [pūrn. imā] f. jour de pleine lune

du mois ās. ād. ha, syn. ās. ād. h̄ı ; soc. on y célèbre
le sage Vyāsa, et par extension son précepteur
spirituel ; il marque le retour des pluies, et le
début des exercices spirituels [sādhana].

gurubandhu [bandhu] a. m. n. f. qui a le
même mâıtre que — m. compagnon d’études,
camarade.
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gurumukha [mukha] a. m. n. f. gurumukh̄ı
de la bouche du mâıtre — f. gurumukh̄ı hist.
écriture gurmukh̄ı utilisée au Pañjab à partir du
14e siècle ; elle fut utilisée not. pour la littérature
sacrée des Sikhs (Guru Grantha Sahib).

gurumukhopadeśa [upadeśa] m. soc. initia-
tion par le mâıtre.

gurulāghava [lāghava] n. importance rela-
tive ; le pour et le contre [“le lourd et le léger”].

guruvāra [vāra] m. jeudi (jour de Br.haspati-
Jupiter).

guruśis.ya [́sis.ya] a. m. n. f. guruśis.yā soc. qui
a trait aux rapports entre le mâıtre et l’élève.

guruśis.yasam. vāda [sam. vāda] m. lit. np. du
Guruśis.yasam. vāda “Dialogue entre le mâıtre
et l’élève”, dialogue philosophique dû à
Caran. adāsa.

guruśis.yasambandha [sam. bandha] m. soc.
lien entre le mâıtre et l’élève.
g� z(v gurutva [guru-tva] n. respectabilité, di-

gnité — f. gurutā id. | soc. qualification d’un
précepteur spirituel.
g� jr gurjará m. géo. le pays Gurjara, mod.

Gujarāt ; cf. Dvārakā |pl. gurjarās ses habitants.
gurjaradeśa [deśa] m. géo. le pays des gur-

jarās, mod. Gujarāt.
g� SP gulphá var. kulpha m. cheville.
gulphadaghná [daghna] a. m. n. f. gulpha-

daghnā f. gulphadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’aux
chevilles.
g� Sm gúlma m. buisson, bosquet, bouquet

d’arbres | section, unité d’armée comprenant
trois troupes [senāmukha] ; cf. gan. a.

gulmasthāna [sthāna] n. soc. poste de police.√
g� ĥ guh v. [1] pr. (gūhati) pft. (jugūha)

pp. (gūd. ha) pfp. (gohya, guhya) pf. (ni) couvrir
|cacher, dissimuler — ca. (gūhayati) cacher, dis-
simuler.
g� h guha [guh] m. myth. np. de Guha, épith.

de Skanda “élevé en cachette” | myth. [Rām.]
np. de Guha1, roi nis. āda ; sa capitale était
Śr.ṅgavera, sur les bords de la Gaṅgā ; il faisait
traverser le fleuve aux héros ; Rāma était son
ami, et l’embrassait (en dépit de sa caste) — f.
guhā cachette, caverne — adv. guhā en cachette,
secrètement.
g� � gúhya [pfp. [1] guh] a. m. n. f. guhyā qui

doit être caché, secret, mystérieux — n. secret,
mystère, formule magique — m. organe sexuel.

guhyasamāja [samāja] m. bd. np. du Gu-
hyasamāja, communauté ésotérique, école d’in-
terprétation du bd. tantr. Vajrāyana ; cf.
Āryadeva.

guhyasamājatantra [tantra] n. bd. np. du
Guhyasamājatantra, enseignement du système
Guhyasamāja.
g� �k guhyaka [guhya-ka] m. myth. esprit

caché, génie gardien des trésors de Kubera ; le
chef des guhyakās est Revanta ; cf. Nalakūvara,
Man. igr̄ıva.
g� �tm guhyatama [super. guhya] a. m. n. f.

guhyatamā le plus secret.
g� �tr guhyatara [compar. guhya] a. m. n. f.

guhyatarā plus secret.
g� Y gūd. ha [pp. guh] a. m. n. f. gūd. hā caché,

secret — n. lieu secret, cachette.
tama ās̄ıt tamasā gūd. ham agre [RV.] Au com-
mencement, les ténèbres étaient cachées par les
ténèbres.

gūd. hajatru [jatru] a. m. n. f. au cou puissant
[“dont le cou est caché (par les muscles)”].
g� gr. cf. jāgr. .
g� Òn gr.ñjana m. oignon rouge.
g� (s gr.tsa a. m. n. f. gr.tsā habile, adroit ; sage,

avisé ; judicieux — m. sage.
gr.tsamadá [mada] m. myth. np. du sage

[r.s. i] Gr.tsamada ; d’abord fils de Śunahotra de
la lignée d’Aṅgirā, mais par le décret d’Indra
transféré à la lignée de Bhr.gu comme fils de
Śaunaka ; on lui doit la plupart des hymnes du
2e man. d. ala du R. gveda.
g� � gr.ddha [gr.dh] a. m. n. f. gr.ddhā qui désire ;

avide de 〈loc.〉.
g� E�n̂ gr.ddhin [gr.ddha-in] agt. m. f. gr.ddhin̄ı

ifc. qui convoite.√
g� D̂ gr.dh v. [4] pr. (gr.dhyati) aor. [2]

(agr.dhat) pp. (gr.ddha) désirer, convoiter ; être
avide de 〈loc. acc.〉 — ca. (gardhayati) être
avide ; faire convoiter — ca. md. (gardhayate)
tromper ‖ all. gier ; ang. greed ; fr. gredin.
mā gr.dhah. kasyasvid dhanam Ne convoite pas
la richesse d’autrui.
śísum. gardhayate Il trompe l’enfant.
g� D} gr.dhra [gr.dh-ra] a. m. n. f. gr.dhrā ifc.

avide de — m. natu. zoo. vautour.
g� B̂ gr.bh cf. grah.
g� BFt gr.bh̄ıta var. gr.h̄ıta [pp. grah] a. m. n. f.

gr.bh̄ıtā pris, saisi ; acquis, obtenu, reçu.
g� ĥ gr.h cf. grah.
g� h gr.ha [grah] n. sg. maison, habitation, de-

meure ; appartement, chambre — m. domes-
tique, serviteur | pl. gr.hās maison, foyer, ap-
partements ; pénates, domaine familial ; domes-
tiques ‖ all. kirche ; ang. church.
gr.he gr.he dans chaque maison.

188



gr.hatyāgin [tyāgin] agt. m. f. gr.hatyāgin̄ı qui
a quitté son foyer.

gr.hapati [pati] m. mâıtre de maison ; chef de
famille — f. gr.hapatn̄ı épouse du mâıtre de mai-
son, mère de famille.

gr.hapraveśa [praveśa] m. entrée dans un nou-
veau domicile ; pendaison de crémaillère.

gr.hamedha [medha] m. sacrifice domestique.
gr.hamedhin [-in] m. [“qui accomplit le sa-

crifice domestique”] chef de famille.
gr.haśrama [́sráma] m. labeur domestique.
gr.haśramavrata [vrata] n. devoir conjugal.

gr.hasūtra [sūtra] n. soc. sūtra décrivant les
rites domestiques.

gr.hastha [stha] m. mâıtre de maison ; syn.
gr.hapati | soc. 2e stade [āśrama] de la vie
brahmanique (vie adulte active, exercice d’une
profession, établissement d’une famille) ; le
purus. ārtha associé est kāma — f. gr.hasthā sa
femme.

gr.hasvāmin [svāmin] m. mâıtre de maison,
chef de famille — f. gr.hasvāmin̄ı mâıtresse de
maison.
g� hFt gr.h̄ıta var. gr.bh̄ıta [pp. grah] a. m. n. f.

gr.h̄ıtā pris, saisi ; acquis, obtenu, reçu — iic. qui
a pris ou reçu.

gr.h̄ıtavidya [vidyā] a. m. n. f. gr.h̄ıtavidyā qui
a acquis le savoir ; savant.

gr.h̄ıtasam. jña var. gr.h̄ıtasañjña [sañjñā2] a.
m. n. f. gr.h̄ıtasam. jñā qui a reçu le signal.

gr.h̄ıtārtha [artha] a. m. n. f. gr.h̄ıtārthā
conscient, lucide.
g� hF(vA gr.h̄ıtvā [abs. grah] ind. ayant saisi ;

ayant obtenu.
g� � gr.hya [gr.ha-ya] a. m. n. f. gr.hyā domes-

tique.
gr.hyasūtra [sūtra] n. phil. texte d’aphorismes

du rituel domestique.
gr.hyāgni [agni] m. feu domestique.√
g� gr̄.1 v. [6] pr. (girati) pp. (ḡırn. a) pf. (ut)

avaler, absorber, engloutir | vomir ‖ lat. glutio,
gula, vorare ; fr. engloutir, glouton, gueule, vo-
race.√

g� gr̄.2 v. [9] pr. (gr.n. āti) pr. md. (gr.n. ı̄te)
pf. (apa, abhi, prati) appeler, invoquer, prier ;
proclamer ; chanter, louer, célébrer ‖ lat. garrio.
g�y geya [pfp. [1] gā2] a. m. n. f. geyā à chan-

ter.
g�h gehá [gr.ha] n. maison, habitation.

gehe adv. à la maison, chez soi.
g{ gai cf. gā2.
go go m. [sg. nom. gaus, acc. gām, i. gavā,

dat. gave, abl. g. gos, loc. gavi ; du. nom. acc.
gāvau, i. dat. abl. gobhyām, g. loc. gavos ; pl.

nom. gāvas, acc. gās, i. gobhis, dat. abl. gob-
hyas, g. gavām, loc. gos.u ; en comp. gava] bœuf,
bovin |pl. gāvas bétail ; troupeau |véd. lait — f.
vache | parole | véd. rayon du soleil (ils forment
le troupeau céleste) | la Terre (vache des rois)
| les poils du corps humain | myth. np. de Go
“Parole”, épith. de Sarasvat̄ı, déesse de la pa-
role sacrée, śakti de Brahmā — m. n. f. gu ifc.
dont la vache est ‖ lat. bos ; ang. cow ; all. Kuh ;
fr. bœuf.

gokarn. a [karn. a] m. géo. np. de Gokarn. a
“Oreille de vache”, lieu de pélerinage sur la côte
Ouest, au nord du Karn. āt.aka ; myth. Rāvan. a
avait volé le liṅga en lequel Rudra s’était trans-
formé ; Gan. eśa le trompa en lui proposant de
le porter pendant ses prières, mais à la place le
posa sur le sol à Gokarn. a, d’où Rāvan. a ne put
plus le soulever.

gokula [kula] n. troupeau de vaches, bétail ;
étable |myth. np. de Gokula “Laiterie”, village
près de Mathurā où vivait Yaśodā et où fut élevé
Kr.s.n. a enfant.

gokulās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. anniversaire de
Kr.s.n. a ; syn. janmās.t.amı̄.

goks.ura [ks.ura] m. natu. bot. Tribulus ter-
restris, plante herbacée de la famille des zygo-
phyllacées aux fleurs jaunes, aux fruits en cinq
coques épineuses en forme de chausse-trappe ;
c’est l’une des 5 petites racines médicinales
[hrasvapañcamūla].

goghna [ghna] m. hôte [“pour qui l’on tue la
vache”].

gocara [cara] a. m. n. f. gocarā percep-
tible, visible par 〈g.〉 ; accessible aux sens — ifc.
fréquenté par — m. pâturage, pacage ; domaine,
province | portée, emprise, influence.

gójāta [jāta] a. m. n. f. gojātā se dit des dieux
[“né de la vache”].

gotva [go-tva] n. stupidité [“nature de va-
che”].

goda [da] a. m. n. f. godā qui donne des
vaches.

godāvar̄ı [vara2] f. géo. np. de la rivière
Godāvar̄ı, traversant le Deccan d’Ouest en Est
et ayant son embouchure sur la côte de Gol-
conde.

godāna [dāna] n. soc. rite de rasage du crâne
et des poils du corps ; c’est un sam. skāra ef-
fectué à l’âge de 16 ans pour les brahmanes ;
syn. keśānta.

goduh [duh2] m. [nom. godhuk] vacher [“qui
trait”].

godoha [doha] m. traite.
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godhūma [dhūma] m. natu. véd. bot. Triti-
cum aestivum, froment.

godhūli [dhūli] f. moment brumeux du matin
à la saison chaude ; c’est une période favorable.

godhenu [dhenu] f. vache laitière.
gónarda [narda] m. myth. [“qui mugit

comme un taureau”] épith. de Śiva | géo. np.
du village de Gonarda, où serait né Patañjali,
entre Ujjayin̄ı et Vidísā | pl. géo. np. du peuple
des Gonardās.

gónard̄ıya [-̄ıya] m. hist. [“originaire de Go-
narda”], épith. de Patañjali.

gónasa [nasa] m. sorte de grand serpent “au
nez de vache”.

gopá [pa2] m. bouvier, vacher, gardien de
troupeau | protecteur, gardien | myth. np. de
Gopa, épith. du jeune Kr.s.n. a “Mâıtre des trou-
peaux” |var. gopā id. — f. gop̄ı bouvière, bergère
| myth. une des nombreuses bouvières amantes
de Kr.s.n. a — v. [10] pr. (gopāyati) agir comme
un bouvier ; protéger, préserver.

gopāditya [āditya] m. hist. np. de
Gopāditya, roi du Kaśmı̄ra (5e ou 6e

siècle) ; il y rétablit l’ordre brahmanique
[varn. āśramadharma].

gopās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. 8e jour de la quin-
zaine claire du mois kārttika ; on y fête la promo-
tion de Kr.s.n. a au rang de gardien de troupeau ;
les vaches y sont honorées ; on les lave, on les
orne de fleurs, et ont leur fait des offrandes.

gopendra [indra] m. myth. np. de Gopendra
épith. de Kr.s.n. a “Meilleur gardien de troupeau”.

gópati [pati] m. soc. chef de clan |myth. np.
de Gopati “Chef”, épith. d’Indra, Kr.s.n. a, etc.

gópatha [patha] m. chemin des vaches ;
pâturage |lit. np. du Gopatha brāhman. a ; c’est le
seul texte de genre brāhman. a associé à l’Athar-
vaveda.

gópada [pada] n. empreinte du sabot d’une
vache.

gópávana [pavana] m. myth. np. du r.s. i Go-
pavana, de la famille d’Atri.

gópaśu [paśu] m. soc. bovin destiné au sacri-
fice.

gopā [pā4] m. bouvier, berger | gardien, pro-
tecteur.

gopāla [pāla] m. bouvier |nom de caste [jāti]
vaísya (éleveurs/cultivateurs) | myth. np. de
Gopāla “Bouvier”, épith. de Kr.s.n. a adolescent ;
il enchantait les bouvières [gop̄ı] avec sa flûte
[ven. u], et jouait à cacher leurs vêtements dans
les arbres quand elles prenaient leur bain | hist.
np. de Gopāla1, roi Pāla du Bengale (8e siècle) ;
il encouragea le bouddhisme, et protégea des

lettrés comme Prajñāvarmā ; Dharmapāla1 était
son fils | hist. np. du mathématicien Gopāla1

(vers 1135).
gopālārcana [arcana] n. lit. np. du

Gopālārcana “Adoration de Kr.s.n. a”, traité
de rituel vais.n. ava.

gopura [pura] n. porte cochère, porte fortifiée
d’une ville, porte monumentale d’un temple de
l’Inde du Sud.

gobrāhman. a [brāhman. a] m. soc. le brah-
mane avec sa vache.

gomat [-mat] a. m. n. f. gomat̄ı qui possède
des troupeaux, riche | constitué de bétail — n.
possession de bétail — f. gomat̄ı région de trou-
peaux | géo. np. de la rivière Gomat̄ı en Uttar
Pradesh ; cf. Naimis.a.

gomaya [maya] n. bouse de vache.
gomāyu [māyu] m. [“qui mugit comme le

bétail”] grenouille | chacal.
gomin [-min] m. propriétaire de bétail | bd.

bouddhiste läıc.
gomukha [mukha] m. n. cor, trompe |géo. np.

de Gomukha “Tête de vache”, gouffre du glacier
de Gaṅgotr̄ı au nord de l’Uttar Pradesh d’où est
issu le Gange.

gomukhāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture
assise où les jambes se croisent, le talon droit le
long du côté gauche et réciproquement (les pieds
évoquent les cornes d’une vache).

gomūtra [mūtra] n. urine de vache.
gomūtraka [-ka] a. m. n. f. gomūtrikā

[“comme une vache qui pisse”] qui va en zig-
zag — f. gomūtrikā zigzag | math. méthode de
multiplication positionnelle dûe à Brahmagupta
| lit. variété de poème gaticitra, avec lecture en
zigzag.

gomeda [medas] m. le quartz hyacinthe, un
gemme [uparatna] orangé.

gomedha [medha] m. soc. sacrifice d’une
vache.

goraks.a [raks.a] a. m. n. f. goraks. ā qui
garde le bétail — m. vacher | népalais ; dis-
ciple de Goraks.anātha | hist. descendant du
prince Bappa Rawal, fondateur de la maison
des Mewar ; not. membre de la famille royale
népalaise |hist. np. du moine-soldat Goraks.a ; cf.
Goraks.anātha |mod. soldat-mercenaire (Gurkha
dans l’armée britannique et à Singapour, Gor-
kha dans l’armée indienne) ; ils parlent le nepali ;
ils portent la machette recourbée [khukur̄ı], et
sont renommés pour leur courage ‖ ang. gur-
kha.

goraks.anātha [nātha] m. hist. np. de Gora-
ks.anātha ou Goraks.a “Protecteur des Ber-
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gers”, guru des nāthayogin du 11e siècle,
élève du mahāsiddha Matsyendranātha, au-
teur de plusieurs traités de hat.hayoga, not.
le Goraks.aśataka ; selon la légende, ce moine-
soldat méditait dans le désert au Rajasthan
quand il rencontra son premier disciple, le jeune
prince rājput Bappa Rawal, qu’il intronisa pre-
mier goraks.a, et qu’il incita à libérer l’Afgha-
nisthan envahi par les musulmans ; il est aussi
appelé Guru Goraknātha, les villes de Gor-
kha au Népal et de Goraks.apura en Inde sont
nommées en son honneur ; on lui attribue la Sid-
dhasiddhāntapaddhati ‖ hi. Goraknāth.

goraks.apura [pura] n. géo. np. de la ville
de Goraks.apura au Kosala (mod. Gorakhpur
en Uttar Pradesh, près du Népal) ; nommée en
l’honneur de Goraks.anātha, elle abrite son mau-
solée [samādhi].

goraks.aśataka [́sataka] n. lit. np. du
Goraks.aśataka “Centurie de Goraks.a”, œuvre
de hat.hayoga dû à Goraks.anātha.

goraks. āsana [āsana] n. phil. [yoga] pos-
ture (variante du bhadrāsana) ; assis, jambes re-
pliées ouvertes au maximum, voûtes plantaires
opposées, mains tenant les chevilles opposées,
buste droit.

gorasa [rasa] m. goût lacté ; produit laitier,
laitage ; lait.
vinā gorasam. ko raso bhojanānām Sans laitage,
quel serait la saveur des aliments ?

golaks.an. a [laks.an. a] n. marques sur la robe
d’une vache.

govardhana [vardhana] m. myth. np. du
mont Govardhana “où prospèrent les vaches”,
soulevé par Kr.s.n. a enfant pour protéger ses ber-
gers de la tempête d’Indra ; cf. Giridhara, Na-
garājadhara | hist. np. de Govardhana1, poète
de la cour du roi du Bengale Laks.man. asena
(12e siècle) ; il est l’auteur du poème lyrique
Āryāsaptaśat̄ı.

govardhanapūjā [pūjā] f. soc. fête en l’hon-
neur de Kr.s.n. a, célébrée le 3e jour de d̄ıpāvali.

govr.ndāraka [vr.ndāraka] m. taureau de
choix.

gośālā [́sālā] f. étable — n. gośāla id. —
m. hist. np. de Makkhali Gośāla “(né dans)
l’étable” ; il naquit au Magadha dans la caste
de mendiants maṅkha, au 5e siècle ant. ; il
fut élève puis rival de Mahāv̄ıra, et fonda la
secte des renonçants āj̄ıvika ; il vivait nu et
mendiait sa nourriture dans sa main ; il pro-
fessait la prédestination d’une fatalité [niyati]
déterministe, il niait la théorie des rétributions
[karma] et le libre-arbitre.

gos.t.há [stha] m. étable, parc à bestiaux |
foire, lieu de réunion, de rassemblement — f.
gos.t.hā étable — f. gos.t. h̄ı assemblée, association,
compagnie ; partenariat |conversation, dialogue ;
débat ; not. débat scholastique (entre lettrés his-
toriques ou mythiques).

gos.pada [pada] n. empreinte de sabot de
vache ; flaque.
yāny ujjhahāra bhagavān vyāso
vyākaran. āmbudheh. | tāni kim. padaratnāni
bhānti pān. inigos.pade ‖ [Nārāyan. a3] Ces dia-
mants de mots extraits par le Vénérable Vyāsa
de l’océan grammatical, peuvent-ils briller dans
la flaque de Pān. ini ?.

gosava [sava2] m. soc. rite ekāha où le sacri-
fiant reçoit une aspersion [abhis.eka] de lait de
vache ; il est prescrit comme remède au crime
de brahmahatyā.

gosvāmin [svāmin] m. propriétaire d’une
vache ; qui a du bétail | phil. mâıtre de ses pas-
sions |soc. titre religieux de Gosvāmı̄ “Pasteur”,
not. des principaux disciples de Caitanya | pl.
gosvāminas hist. les six Pasteurs du Vr.ndāvana,
disciples bengalis de Caitanya ; cf. Prabhupāda1,
Raghunāthadāsa, J̄ıva ‖ prakrit gosain.
gosvāmı̄mahārāja soc. titre religieux vais.n. ava ;
cf. gaud. ı̄ya.

gohita [hita2] a. m. n. f. gohitā bon pour les
vaches.
goZ gon. a [pkt. go] m. bœuf, bovin — f. gon. ı̄

vache | sac à grains — m. gon. i ifc. qui vaut 〈iic.〉
vaches.
pañcagon. i acheté pour cinq vaches.
gotm gotama [go-tama] m. véd. np. du sage

Gotama “à la Haute Parole”, auteur d’hymnes
du R. gveda, fils de Rahūgan. a | hist. np. de
Gotama1, logicien antique (entre le 6e et le
3e siècle ant.) ; on lui attribue l’origine des
Nyāyasūtrān. i ; il est parfois confondu avec
Aks.apāda Gautama.
go/ gotra [go-tra] n. famille, clan exogame,

lignée ; patronyme | soc. nom de lignée brah-
mane, corr. gén. à un sage mythique [r.s. i] ; huit
à l’origine (liées aux saptars. i et à Agastya),
les lignées se sont multiplement subdivisées ;
on les groupe traditionnellement en 49 groupes
d’ancêtres [pravara1] ; le gotra d’un ks.atriya lui
est transmis par son purohita.

gotravādin [vādin] agt. m. f. gotravādin̄ı
soc. tenant de l’importance du lignage ; opp.
abhimānavādin.

gotraskhalana [skhalana] n. fait d’être appelé
du nom de qqn. d’autre.
goDA godhā f. tendon |bracelet de cuir au bras
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gauche évatant les blessures d’une corde d’arc
| varan.
gop̂ gop iic. pour gup.
gopn gópana [gop-ana] n. garde, protection ;

préservation | dissimulation.
gopF gop̄ı cf. gopa.
goØ� goptr. [gop-tr. ] agt. m. f. goptr̄ı qui protège

— ifc. qui cache, qui dissimule.
goMmV gommat.a m. jn. np. de l’ascète my-

thique Gommat.a, second fils de R. s.abhanātha,
aussi appelé Bāhubal̄ı ; il est l’objet d’un culte
dans le Karn. āt.aka ; à Śravan. abelagolā, une sta-
tue monolithe de 19 m de haut est le but
d’un pélerinage-festival [kumbhamela], le mas-
takābhis.eka, tous les 12 ans.

gommat.eśvāra [̄ı́svara] m. jn. np. du re-
nonçant mythique Gommat.a, déifié comme
Gommat.eśvāra.
gol gola [relié à gud. a] m. balle ; sphère ; globe

| astr. globe céleste ; globe terrestre | soc. fils
bâtard d’une veuve — f. golā balle à jouer, bal-
lon.

golakr̄ıd. ā [kr̄ıd. ā] f. soc. jeu de ballon.
golayantra [yantra] n. astr. instrument simu-

lant les mouvements célestes.
golādhyāya [adhyāya] m. lit. np. du

Golādhyāya, chapitre du Siddhāntaśiroman. i
traitant des globes terrestre et céleste.
golk golaka [gola-ka] m. balle, ballon | gland

du pénis | soc. fils bâtard d’une veuve.
goEv�d govinda [go-vinda] m. myth. np. de

Govinda, épith. du jeune Kr.s.n. a “Mâıtre des
troupeaux”.

govindanātha [nātha] m. hist. np. du philo-
sophe Govindanātha, disciple de Gaud. apāda (8e

siècle) ; Śaṅkarācārya fut son élève.
gOX gaud. a [vr. gud. a] a. m. n. f. gaud. ı̄ fait

de sucre, de mélasse — m. [gaud. adeśa] géo.
nom du pays Gaud. a (Bengale central) | lit. style
poétique du Gaud. a ; opp. vaidarbha |pl. gaudās
les habitants du Bengale | (au sens large) in-
diens du Nord | soc. doctrine de la mouvance
[sam. pradāya] du Bengale [gaud. ı̄ya].

gaud. apāda [pāda] m. hist. np. du philo-
sophe bengali Gaud. apāda (8e siècle), commen-
tateur de plusieurs leçons [upanis.ad], proche
du bouddhisme ; il fut le précepteur de Govin-
danātha ; c’est un précurseur de l’advaita de
Śaṅkara1 ; on lui doit not. l’enseignement des
Gaud. apādakārikās et la Mān.d. ūkyakārikā.

gaud. apādakārikā [kārikā] f. pl. lit. np. des
Gaud. apādakārikās, recueil de 215 vers ensei-
gnant le vedānta et expliquant l’advaita par

l’universalité de l’ātman ; on les attribue à
Gaud. apāda.

gaud. apād̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. gaud. apād̄ıyā
lit. relatif à Gaud. apāda ; not. gaud. apād̄ıya
kārikā, cf. Gaud. apādakārikās.
gOXFy gaud. ı̄ya [gaud. a-̄ıya] a. m. n. f. gaud. ı̄yā

relatif au Bengale | soc. se dit du mouve-
ment [sam. pradāya] vais.n. ava bengali prônant
la dévotion [bhakti], initié par Caitanya ; l’ou-
vrage doctrinal principal de cette secte est le
Bhāgavatapurān. a.
gOZ gaun. a [vr. gun. a] a. m. n. f. gaun. ı̄ rela-

tif aux trois qualités [gun. a] | accessoire, secon-
daire |gram. (substantif) objet secondaire d’une
phrase ; opp. pradhāna | lit. métaphorique — f.
gaun. ı̄ lit. sens [vr.tti] métaphorique d’un mot.

gaun. akarma [karma] m. n. gram. rôle
sémantique de patient secondaire (des verbes à
deux accusatifs).

gaun. atva [-tva] n. subsidiarité.
gaun. ārtha [artha] n. gram. sens

méthaphorique d’un mot ; opp. mukhyārtha —
a. m. n. f. gaun. ārthā gram. utilisé dans son sens
métaphorique.
gOEZk gaun. ika [vr. gun. a-ika] a. m. n. f.

gaun. ik̄ı relatif aux trois qualités | possédant des
qualités | subsidiaire.
gOtm gautama [vr. gotama] m. myth. (patr.)

descendant de Gotama | myth. np. du saptars. i
Gautama, fils de l’aṅgiras Dı̄rghatamā ; il fut
le guru d’Indra ; il épousa Ahalyā, qu’il maudit
après qu’elle eût commis l’adultère avec Indra ;
il jeta un sort à ce dernier, dont le corps se cou-
vrit de 1000 vagins [yoni], que les brahmanes
transformèrent en 1000 yeux ; il fit aussi tom-
ber ses testicules, qui furent remplacés par les
dieux par ceux d’un bélier ; Śatānanda est son
fils âıné ; cf. Trita, Tryambakeśvara | soc. nom
de lignée [gotra] ; cf. Aks.apāda, Kaks.̄ıvān, Kr.pa
|bd. not. gotra de famille du prince Siddhārtha,
futur Buddha Śākyamuni | lit. [ChU.] patr. de
Hāridrumata Gautama, mâıtre [guru] de Sa-
tyakāma — f. gautamı̄ myth. np. de Gautamı̄
“(fille) de Gautama”, épouse de Kan.va, mère
adoptive de Śakuntalā.
gOpvn gaupavana [vr. gopavana] a. m. n. f.

gaupavanā qui descend de Gopavana — m. pl.
gaupavanāh. les descendants de Gopavana.
gOr gaurá a. m. n. f. gaur̄ı blanc, pâle ; de

complexion claire ; jaune, blond ; brillant | gars,
l’ami (adresse familière) |natu. zoo. Bos Gaurus,
bœuf gaur — f. gaur̄ı fillette (non nubile) |myth.
np. de Gaur̄ı, épith. de Pārvat̄ı “au Teint de lait”
| natu. vache gaur.
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gauracandra [candra] m. hist. np. de Gaura-
candra, épith. de Caitanya “Brillant comme la
Lune”.

gaurapūrn. imā [pūrn. imā] f. soc. festival
célébrant la naissance de Caitanya ; il se tient
début mars, à la pleine lune de phālgun̄ı ; cf. va-
santotsava.

gaurāṅga [aṅga1] a. m. n. f. gaurāṅḡı au
corps clair ; au corps brillant — m. hist. np. de
Gaurāṅga, épith. de Caitanya “Au corps d’or”
— f. gaurāṅḡı cardamome.
gOrv gaurava [vr. guru] a. m. n. f. gauravā

relatif au mâıtre [guru] — n. poids, masse ; gra-
vité ; importance, respectabilité ; dignité | phon.
fait pour une voyelle ou une syllabe d’être
longue ; opp. lāghava — ifc. respect pour.
gOl"EZk gaulaks.an. ika [vr. golaks.an. a-ika]

a. m. n. f. gaulaks.an. ikā soc. qui connâıt les
marques sur la robe d’une vache.
`nA gnā f. véd. divinité féminine ‖ ang. queen.
g}Tn grathana [granth] n. fait de lier, d’atta-

cher — f. grathanā id.√
g}�T̂ granth var. grath v. [9] pr. (grathnāti)

pr. md. (grathn̄ıte) pp. (grathita) joindre,
réunir ; attacher, lier |composer, arranger ; écrire
— ps. (grathyate) être composé.
g}�T grantha [granth] m. fait de lier ensemble ;

collection reliée ; nœud |œuvre littéraire, texte,
livre |soc. not. littérature sacrée des Sikhs (Guru
Grantha Sahib) | écriture [lipi] utilisée not. au
Tibet pour le sanskrit.

granthakāra [kāra] m. auteur (d’un ouvrage)
| var. granthakartr. id.

granthakr.t [kr.t2] m. auteur (d’un ouvrage)
granthamālā [mālā] f. série d’ouvrages.
granthastha [stha] a. m. n. f. granthasthā se

dit d’un savoir lu dans un livre, jugé inférieur à
un savoir mémorisé [kan. t.hastha].
g}�Tn granthana [grantha-na] ifc. n. f.

granthanā composition, arrangement, brochage
(d’un livre).
g}E�T granthi [granth] m. nœud ; jointure, ar-

ticulation |nœud du vêtement servant de bourse
|protubérance, ballot |méd. glande | lit. strophe
[́sloka] épineuse du Mah. ; on dit que Vyāsa en
créait dès que Gan. eśa menaçait de le rattraper
en écrivant l’épopée ; il y en a 8800 au total.

granthirasa [rasa] m. méd. hormone.
g}E�Tk granthika [grantha-ika] m. narrateur,

lettré ; astrologue, devin | myth. [Mah.] np. de
Granthika “Lettré”, fausse identité de Nakula
déguisé en mâıtre des chevaux [sūta2], pour se
cacher à la cour du roi Virāt.a lors de la 13e année
d’exil des pān. d. avās.

g}E�Tn̂ granthin [grantha-in] a. m. n. f. gran-
thin̄ı lettré.
g}B̂ grabh cf. grah.√
g}ŝ gras v. [1] pr. (grasati) pr. md. (gra-

sate) pp. (grasta) saisir dans sa gueule ; avaler,
dévorer, engloutir ; faire disparâıtre ; éclipser ‖
lat. grāmen ; all. grasen ; ang. grass.
g}sn grasana [gras-ana] n. bouche, gueule |fait

de saisir ; fait d’avaler, d’engloutir.
g}-t grasta [pp. gras] a. m. n. f. grastā dévoré ;

saisi ; éclipsé ; possédé (par un démon) — ifc.
affecté par ; impliqué dans.

grastacetana [cetana] a. m. n. f. grastacetanā
rendu inconscient.√

g}ĥ grah var. grabh v. [9] pr. (gr.hn. āti)

pr. md. (gr.hn. ı̄té) imp. (gr.hān. a) pft. (jagrāha)
aor. [3] (ajigrahat) aor. [5] (agrah̄ıt) pp. (gr.h̄ıta,
gr.bh̄ıta) abs. (gr.h̄ıtvā, -gr.hya) pfp. (grāhya,
gr.hya) inf. (grah̄ıtum) pf. (anu, upa, ni, pari,
pra, prati, vi, sam) prendre, saisir, s’emparer de,
acquérir ; appréhender, comprendre | recevoir,
accepter — ps. (gr.hyate) être pris, être saisi —
ca. (grāhayati) faire prendre, donner, rendre —
dés. (jighr.ks.ati) cf. jighr.ks. ‖ ang. to grab ; all.
greifen ; fr. griffe.
nāma grah mentionner le nom de.
idam. suvarn. akaṅkan. am. gr.hyatām [Hitopadeśa]
Prenez ce bracelet d’or.
g}h graha [grah] m. action de saisir, prise,

capture ; confiscation, emprisonnement | phil.
appréhension | possession, influence magique
| crocodile | myth. génie ravisseur, influence
astrale ; not. épith. du dragon Rāhu, l’asura
éclipseur ; cf. navagraha | astr. planète en gén.
— ifc. qui saisit, qui s’empare de.

grahados.a [dos.a] m. astr. infortune astrale.
grahalāghava [lāghava] n. astr. np. du Gra-

halāghava, traité sur le mouvement des planètes
de Gan. eśa1 Daivajña.

grahaśānti [́sānti] f. soc. rite de pacification
des influences malignes.
g}hZ grahan. a [graha-na] a. m. n. f. grahan. ā

qui tient, qui saisit 〈iic.〉 ; qui persiste — n.
fait de saisir ; prise ; possession (par un démon) ;
éclipse | acceptation ; fait d’assumer une forme ;
prise d’un vêtement | phil. (saisie par l’esprit)
acquisition de connaissances.
g}hFt� grah̄ıtr. [grah-tr. ] a. m. n. f. grah̄ıtr̄ı qui

prend, qui saisit | qui perçoit, qui comprend.
g}Am grāma m. véd. groupe de familles appa-

rentées [sajāta], semi-nomade, avec à sa tête un
chef [grāman. ı̄] responsable devant le chef de la
tribu | hameau, village ; foule — ifc. ensemble
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des ‖ pali gāma.
grāman. ı̄ [n̄ı2] m. chef de village ; chef en gén.

| myth. np. de Grāman. ı̄, épith. de Gan. eśa “le
Chef”.

grāmadevatā [devatā] f. soc. divinité de vil-
lage ; on célèbre son culte à la limite de l’habitat
| var. grāmadevat̄ı soc. id.

grāmabāhya [bāhya] a. m. n. f. grāmabāhyā
qui habite hors du village ; opp. grāmavāsa |var.
grāmavāhya mod. id.

grāmavāsa [vāsa1] a. m. n. f. grāmavāsā qui
habite un village ; opp. grāmabāhya.

grāmavāsin [-in] m. f. grāmavāsin̄ı habitant
d’un village.
g}AEmk grāmika [grāma-ika] a. m. n. f. grāmik̄ı

rural, rustique — m. villageois ; chef du village.
g}AEmn̂ grāmin [grāma-in] agt. m. f. grāmin. ı̄

rural, rustique — m. villageois ; chef du village.
g}Av grāva iic. pour grāvan.
grāvarohaka [rohaka] a. m. n. f. grāvarohakā

qui pousse sur les pierres — m. natu. bot. Phy-
salis flexuosa.
g}Avn̂ grāvan m. pierre ; véd. pierre à pressurer

le soma |(contestant le sens précédent) chanteur.
g}As grāsa m. bouchée, morceau ; nourriture.
grāsāmbu [ambu] n. le manger et le boire.
g}Aĥ grāh [ca. grah] v. [10] pr. (grāhayati) pp.

(grāhita) faire prendre, donner, rendre.
g}Ah grāhá [vr. grah] agt. m. f. grāh̄ı qui saisit,

qui capture, qui prend ; qui reçoit — m. capture,
saisissement ; maladie, paralysie | monstre ; ra-
pace ; crocodile, requin.
grāham ind. ifc. afin de prendre 〈iic.〉.
g}Ahk grāhaka [-ka] a. m. n. f. grāhikā qui

prend, qui capture ; qui retient captif |qui reçoit ;
qui achète | qui perçoit — ifc. qui saisit — m.
phil. sujet (qui perçoit) | faucon, oiseau de proie
|myth. épith. de Rāhu l’éclipse.
g}AEh grāhi iic. pour grāhin.
grāhiphala [phala] n. natu. pomme

d’éléphant, “fruit astringent” du kapittha.
g}AEht grāhita [pp. grāh] a. m. n. f. grāhitā qui

a été forcé ou invité à prendre.
g}AEhn̂ grāhin [grāha-in] a. m. n. f. grāhin. ı̄ ifc.

qui prend ; qui tient, qui attrape | qui obtient ;
qui garde | qui scrute, qui épie ; qui perçoit | qui
attire l’attention ; qui fascine |méd. astringent ;
constipant.
g}A� grāhya [pfp. [1] grah] a. m. n. f. grāhyā

qui doit être reçu ; qui peut être saisi.
g}FvA gr̄ıvā f. cou, nuque.
g}F	m gr̄ıs.má [gras] m. la saison [r.tu] chaude,

été (mois de jyais.t.ha et ās. ād. ha).

`lAn glāná [pp. glai] a. m. n. f. glānā exténué,
épuisé ; émacié ; flétri ; défaillant ; malade — n.
épuisement, langueur ; maladie ; déclin.
`lAEn glāni [glai] f. lassitude ; épuisement,

langueur ; dépression ; débilité, maladie
| décroissance, déclin.
yadā yadā hi dharmasya glānir bhavati bhārata
abhyutthānam | adharmasya tadātmānam.
sr.jāmyaham ‖ [BhG.] À chaque fois, Ô Bhārata,
que la justice décline et que l’injustice aug-
mente, je me manifeste.
`lAEpt glāpita [ca. pp. glai] a. m. n. f. glāpitā

émacié.√
`l{ glai v. [1] pr. (glāyati) pr. md. (glāyate)

pp. (glāna) être fatigué, se languir ; se faner
| éprouver de l’aversion pour 〈i. abl.〉 — ca.
(glapayati) pp. (glāpita) exténuer, flétrir ; faire
périr.
`lO glau [glai] m. boule.

G gh
GkAr ghakāra [(gha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘gha’.
G�̂ ghañ nota. gram. suffixe primaire [kr.t2]

dénotant l’activité.√
GV̂ ghat. v. [1] pr. md. (ghat.ate) pp.

(ghat.ita) pf. (ut, sam) être occupé, travailler ;
s’appliquer, s’efforcer de ; parvenir à 〈loc.〉 — ca.
(ghat.ayati) ca. (ghāt.ayati) procurer, produire ;
accomplir ; fabriquer, façonner.
GV ghat.a [ghat. ] m. pot, cruche, jarre, vase

| (au fig.) tête | phil. le corps périssable.
ardho ghat.o ghos.amupaiti nūnam [SRB.] Les
pots vides font vraiment beaucoup de bruit (les
imbéciles sont bruyants).

ghat.akarpara [karpara] m. hist. np. du poète
Ghat.aparpara, l’un des neuf joyaux [navaratna]
de la cour du roi Vikramāditya ; il composa un
poème éponyme très artificiel.

ghat.astha [stha] a. m. n. f. ghat.asthā phil. le
corps physique.

ghat.asthayoga [yoga] m. phil. préparation
du corps par le hat.hayoga.

ghat.otkaca [utkaca] m. myth. [Mah.] np. de
Ghat.otkaca “Crâne d’œuf”, fils de Bh̄ıma et de
la rāks.as̄ı Hid. imbā ; par sa magie [māyā] il savait
se rendre invisible et gigantesque ; Kr.s.n. a l’en-
voya combattre Karn. a, qui dut pour le tuer em-
ployer l’arme magique qu’Indra lui avait donnée
et qu’il destinait à Arjuna ; Barbar̄ıka est son
fils par son épouse Maurv̄ı | hist. np. du roi
Ghat.otkacagupta, qui régna au début du 4e

siècle ; Candragupta1 lui succéda.
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GVk ghat.aka [ghat.-aka] a. m. n. f. ghat.ikā qui
s’applique, qui travaille, qui se donne de la peine
— m. pot, jarre |entremetteur — f. ghat.ikā jarre
| horloge à eau, clepsydre | astr. période de 24
minutes, divisant la journée en 60 parties égales ;
aussi appelée nād. ı̄ ; elle comprend 60 divisions
[vinād. ı̄kā].√

GÓ̂ ghat.t. v. [10] pr. (ghat.t.ayati) pf. (sam)

frotter, toucher ; heurter, déplacer ; agiter, se-
couer | insulter, calomnier.
GÓ ghat.t.a [ghat.t. ] m. quai, jetée ; gradins des-

cendant vers une rivière, un étang ou un bassin
‖ hi. ghat. .
G�VA ghan. t. ā f. grelot, cloche, gong.
ghan. t. ākarn. a [karn. a] m. myth. np. de

Ghan. t.ākarn. a, dévôt [bhakta] śaiva “Portant une
cloche à l’oreille” (pour éviter d’entendre pro-
noncer le nom de Vis.n. u).

ghan. t. ārava [rava] m. son de cloche.
Gn ghaná [han1] a. m. n. f. ghanā épais ; com-

pact, dense, massif ; touffu — ifc. rempli de ;
consistant uniquement de — m. nuage ; masse
| cf. ghanapāt.ha.
ghanam adv. massivement.
ghan̄ı bhū épaissir, se condenser.

ghanatā [-tā] f. densité.
ghanapāt.ha [pāt.hin] m. phil. récitation par-

ticulière du Veda [vikr.tipāt.ha].
ghanapāt.hin [-in] m. titre lié à un pre-

mier diplôme dans l’enseignement traditionnel
du Veda.

ghanasāra [sāra] a. m. n. f. ghanasārā ferme,
solide — m. camphre.

ghanasāravilepa [vilepa] m. myth. np. de
Ghanasāravilepa, épith. de Hanumān “Oint de
camphre”.
GGr gharghara [onomatopée] a. m. n. f. ghar-

gharā f. gharghar̄ı qui gargouille — m. géo. np.
du Gharghara, affluent au nord de la Gaṅgā ;
mod. Gogra.
Gm gharma [ghr. ] m. chaleur brûlante, saison

chaude ; feu intérieur ; sueur ‖ gr. θερµoς ; lat.
ṅormus ; ang. warm.

gharmām. śu [am. śu] m. soleil (aux rayons
brûlants) ; opp. ś̄ıtām. śu.√

Gŝ ghas pft. (jaghāsa) manger, dévorer.
GAE�Vk ghān. t. ika [vr. ghan. t. ā-ka] m. soc. bala-

din accompagné d’une cloche ; récitant de pro-
cession sonnant une cloche devant les idoles.
GAt̂ ghāt [ca. han1] v. [10] pr. (ghātáyati)

mettre à mort ; faire tuer.
GAt ghāta [ghāt] m. coup, blessure, meurtre.

ghātaka [-ka] agt. m. f. ghātikā meurtrier |
pillard.

ghātana [-na] n. meurtre.
GAEt ghāti [ghāt] m. coup, blessure | chasse

aux oiseaux.
GAEtn̂ ghātin [ghāt-in] ifc. agt. m. f. ghātin̄ı

qui tue, meurtrier de.
GAs ghāsa [ghas] m. nourriture ; pâturage,

prairie ; pâture, foin, fourrage.
EG ghi nota. gram. “mot fictif” (mot terminé

en i ou u n’ayant pas la déclinaison féminine),
comme agni ou vis.n. u ; il doit être mis en pre-
mier dans un composé copulatif ; sakhi, bien que
thème masculin, n’est pas dans cette classe.
G� Z ghun. a [ghūrn. ] m. insecte sylvicole, ver à

bois.
ghun. āks.ara [aks.ara] n. motif creusé par un

ver dans un bois ou un livre | événement fortuit.√
G� q̂ ghus. v. [1] pr. (ghos.ati) pp. (ghus.t.a,

ghus.ita) pf. (ut) faire du bruit ; résonner ; reten-
tir ; déclarer, proclamer — ca. (ghos.ayati) faire
proclamer.
G� Eqt ghus.ita [pp. ghus. ] a. m. n. f. ghus.itā

bruyant ; proclamé.
G� £ ghus.t.a [pp. ghus. ] a. m. n. f. ghus.t. ā

bruyant ; proclamé | rempli de clameurs.
G� s� Z ghusr.n. a [ghr.s. ] n. safran.√
G� Ẑ ghūrn. v. [6] pr. (ghūrn. ati) v. [1] pr. md.

(ghūrn. ate) pp. (ghūrn. ita) bouger, s’agiter.
G� Z ghūrn. a [ghūrn. ] a. m. n. f. ghūrn. ā qui va

et vient, qui s’agite.√
G� ghr. v. [3] pr. (jigharti) pp. (ghr.ta) véd.

briller, illuminer ; brûler | asperger.
G� ZA ghr.n. ā [ghr.-nā] f. pitié, compassion, ten-

dresse.
G� EZn̂ ghr.n. in [ghr.n. ā-in] agt. m. f. ghr.n. in̄ı com-

patissant.
G� t ghr.tá [pp. ghr. ] a. m. n. f. ghr.tā aspergé

— n. beurre fondu ; syn. ājya ‖ hi. gh̄ı.
ghr.tāc̄ı [ac̄ı] f. (emplie de gh̄ı) cuiller à obla-

tion | myth. [Mah.] np. de la nymphe [apsaras]
Ghr.tāc̄ı “Qui s’incline devant le beurre du sacri-
fice” ; sa vue fit répandre sa semence au r.s. i Bha-
radvāja pour donner naissance à Dron. a ; elle ap-
parut sous la forme d’un magnifique perroquet
à Vyāsa, et celui-ci répandit sa semence pour
donner naissance à Śuka ; [Rām.] elle donna 100
très jolies filles au roi Kuśanābha.√

G� q̂ ghr.s. v. [1] pr. (ghars.ati) pp. (ghr.s.t.a) pf.
(sam) frotter ; broyer.
G� £ ghr.s.t.a [pp. ghr.s. ] a. m. n. f. ghr.s.t. ā frotté,

poli ; usé ; broyé.
G� 	Z��r ghr.s.n. eśvara [ghusr.n. a-̄ı́svara] m. géo.

np. de Ghr.s.n. eśvara, l’un des 12 signes divins de

195



Śiva [jyotirliṅga], créé par Pārvat̄ı en frottant
ses mains avec du safran ; il est établi au temple
de Verul près d’Ellora au Mahārās.t.ra.
GoV ghot.a m. cheval.
ghot.aka [-ka] m. cheval — f. ghot.ikā jument.
GoZA ghon. ā f. nez ; naseau ; bec.
Gor ghorá a. m. n. f. ghorā véd. vénérable, su-

blime (se dit des dieux, des chantres [aṅgirasas])
| terrible, effrayant, violent — n. horreur,
épouvante — m. myth. np. de Ghora “Terrible”,
fils d’Aṅgirā.

ghoracaks.us [caks.us] a. m. n. f. ghoracaks.us. ı̄
qui a le mauvais œil.

ghoratara [-tara] a. m. n. f. ghoratarā com-
par. plus terrible ; terrifiant.

ghoratā [-tā] f. fait d’être terrifiant.
ghorav̄ırya [v̄ırya] a. m. n. f. ghorav̄ıryā dont

la force est terrible.
Goq ghós.a [ghus. ] m. bruit, cris, sons ; tumulte

| phon. phonème sonore.
ghos.an. a [-na] a. m. n. f. ghos.an. ā retentissant

— n. proclamation — f. ghos.an. ā id.
ghos.an. asthāna [sthāna] n. soc. lieu de pro-

clamation (not. d’une sentence).
ghos.avat [-vat] a. m. n. f. ghos.avat̄ı phon.

sonore (phonème) ; opp. aghos.a.
ghos.in [-in] a. m. n. f. ghos.in. ı̄ bruyant,

résonnant ; sonore | phon. (phonème) sonore ;
opp. aghos.a — agt. m. qui proclame ; héraut.
Í ghna [han1] ifc. m. f. ghnā qui frappe, qui

tue, qui abat, qui détruit.
Ít̂ ghnat [ppr. han1] a. m. n. f. ghnant̄ı tuant,

détruisant.
ÍF ghn̄ı cf. han2.
èy ghnya [pfp. [1] han1] ifc. m. f. ghnyā à

abattre.√
G}A ghrā v. [1] pr. (jighrati) pft. (jaghrau)

pp. (ghrāta) pf. (ā) flairer, humer, sentir ‖ lat.
ṅragrare ; fr. fragrance.
G}AZ ghrān. a [ghrā-na] n. nez | phil. [sām. khya]

le sens [buddh̄ındriya] de l’odorat ; il est
régi [niyantr. ] par les Aśvinau ; la perception
[tanmātra] associée est l’odeur [gandha].

R ṅ
RkAr ṅakāra [(ṅa)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ṅa’.

c c
c ca conj. cl. et, aussi, ainsi que | mais, par

contre ; si | précisément, uniquement ‖ lat. que.
api ca même.
ca ... ca et ... et ; non seulement ... mais encore ;
à peine ... que.

caiva aussi.
tathā ca et.
na ... ca ni ... ni ; et ne ... pas ‖ lat. neque.
ca ... naca toutefois ... néanmoins.
naca ... ca néanmoins ... pourtant.
... varam. na ca plutôt ... que ; mieux vaut ... que.
táva ca máma ca à toi et à moi.
ckAr cakāra [(ca)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ca’.√
ckAŝ cakās v. [2] pr. (cakāsti) pft. péri.

(cakāsām)(cakāra) briller.
cEkt cakita a. m. n. f. cakitā tremblant,

craintif, effrayé, intimidé.
ck� vŝ cakr.vas [ppft. kr.1] a. m. n. f. cakrus. ı̄

ayant fait — n. gram. parfait (d’un verbe quel-
conque).
ckor cakora m. natu. zoo. Perdix rufa, per-

drix rouge ; on dit qu’elle se nourrit des rayons
lunaires, et que ses yeux deviennent rouges de-
vant la nourriture empoisonnée.
c� cakrá n. roue, cercle, disque ; cycle, mou-

vement circulaire | la roue royale, insigne de
souveraineté ; armée | région, pays ; souverai-
neté | myth. disque flamboyant, arme solaire
de Vis.n. u ; cf. Sudarśana | phil. [tantr.] dia-
gramme mystique circulaire | phil. [yoga] centre
d’énergie psychique, dont les 7 principaux sont :
mūlādhāra, svādhis.t.hāna, man. ipūra, anāhata,
vísuddha, ājñā2 et sahasrāra ‖ lat. circus ; fr.
cercle ; pali cakka.
cakram car voyager en chariot.

cakrapān. i [pān. i] m. myth. np. de Cakrapān. i,
épith. de Vis.n. u “qui tient le disque en main”.

cakrappan. idatta [datta] m. hist. np. de Ca-
krapān. idatta, médecin bengali du 11e siècle, au-
teur du manuel ayurvédique Cikitsāsam. graha.

cakrapāda [pāda] m. [“pied circulaire”]
éléphant.

cakrapurus.a [purus.a] m. myth. np. de
Cakrapurus.a, personnification de Sudarśana,
disque flamboyant de Vis.n. u ; on le représente
associé à Gadādev̄ı-Kaumodak̄ı.

cakrapūjā [pūjā] f. phil. [tantr.] rite symbo-
lique.

cakramukha [pāda] m. [“museau circulaire”]
sanglier.

cakravartin [vartin] m. empereur, mâıtre de
l’univers ; souverain [“qui fait tourner la roue de
la souveraineté [ratnacakra]”] | roi de la lignée
des douze rois commençant à Bharata | bd. le
Buddha en majesté ‖ pali cakkavatti.
ubhayacakravartin m. souverain des deux
mondes.
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cakravala [vala] a. m. n. f. cakravalā circu-
laire, cyclique — m. math. méthode itérative.

cakravāka [vāka] m. natu. zoo. Tadorna fer-
ruginea, sorte de canard rouge ; dans la tradition
poétique c’est un modèle de constance, mais les
couples doivent se séparer la nuit, à cause de
la malédiction d’un sage ; la poitrine des jolies
femmes est comparée à un couple de ces oiseaux.

cakravr.ddhi [vr.ddhi] f. soc. intérêt composé.
cakravyūha [vyūha] m. ordre de bataille cir-

culaire ; [Mah.] Dron. a l’utilisa pour l’armée des
Kauravās ; Abhimanyu y fut trappé traitreuse-
ment, provoquant sa mort.

cakrāks. i [aks.i] m. myth. np. de Cakrāks.i,
épith. de Jagannātha “aux Yeux ronds” ; sa
décoration représente la face de Dieu contem-
plant les péchés du monde au kaliyuga.
c�k cakraka [cakra-ka] a. m. n. f. cakrikā

circulaire.
cE� cákri [red. kr.1] a. m. n. f. qui fait ; qui

effectue 〈acc.〉 ; actif.
cE�n̂ cakrin [cakra-in] a. m. n. f. cakrin. ı̄ qui

a des roues ; qui conduit un chariot |qui porte le
disque ; épith. de Kr.s.n. a — m. potier |souverain ;
gouverneur de province | équilibriste ; tricheur ;
informateur.
c�Fvt̂ cakr̄ıvat [cakra-vat] a. m. n. f.

cakr̄ıvat̄ı muni de roues | allant en chariot —
n. chariot.
c"̂ caks. [red. kāś] v. [2] pr. md. (cas.t.e) pr.

md. (caks.ate) imp. (caks.va) inf. (caks.t.um) pp.
(cas.t.a) pf. (ā, pra, vi) voir, apercevoir, regarder
| annoncer ; dire, parler de 〈acc.〉.
c"� caks.u iic. pour caks.us.
c"� ŝ caks.us [caks. ] n. œil ; vue, vision | phil.

[sām. khya] le sens [buddh̄ındriya] de la vue ;
son régent [niyantr. ] est Āditya ; la perception
[tanmātra] associéee est la forme [rūpa] ; syn.
aks.i.
c"� caks.ū iic. pour caks.us.
caks.ūrāga [rāga] m. coup de foudre.
c¬~ m̂ caṅkram [int. kram] v. pr. (caṅkramı̄ti)

toujours dominer — v. pr. md. (caṅkramyáte)
flâner, se promener.
c¬~ m caṅkrama [caṅkram] m. endroit de

promenade — f. caṅkramā promenade | bd.
première promenade du Buddha après son Éveil.√

cÑ̂ cañc v. [1] pr. (cañcati) pp. (cañcita)
sauter ; bouger, pendre, vaciller, être instable ;
trembler, palpiter.
cÑ cañca m. panier d’osier — f. cañcā id.
cÑl cañcala [int. cal] a. m. n. f. cañcalā

agité ; instable, inconstant ; fluctuant ; trem-

blant, vacillant — m. vent | libertin.
cañcalatā [-tā] f. instabilité, inconstance.
cEÑt cañcita [pp. cañc] a. m. n. f. cañcitā

tremblant, palpitant.
cÑ� cañcu a. m. n. f. ifc. fameux pour — m.

daim — f. bec d’oiseau.√
cV̂ cat. v. [1] pr. (cat.ati) pp. (cat.ita) pf. (ut)

avoir lieu ; se trouver ; échoir à 〈loc.〉.
cV� cat.u m. n. gazouillis amoureux | discours

flatteur, compliments.
cat.ula [-la] a. m. n. f. cat.ulā tremblant, in-

stable | gracieux, charmant — n. pl. cat.ulāni
mots doux, flatteries.
cZ can. a a. m. n. f. can. ā ifc. réputé pour —

m. pois chiche.
vidyācan. a réputé pour son savoir.

can. aka [-ka] m. id.
c�X cán. d. a a. m. n. f. can. d. ā f. can. d. ı̄ chaud,

ardent | emporté, féroce, cruel, furieux, violent
| circoncis |myth. np. de Can.d. a “Furieux”, l’un
des deux gardiens [dvārapālau] de Śiva ; son
compagnon est Pracan.d. a | myth. np. du muni
Can.d. a1 “le Terrible” Kauśika, fils de Kaks.̄ıvān
Gautama ; cf. Br.hadratha — f. can. d. ı̄ myth. np.
de Can.d. ı̄ ou Can.d. ikā “la Furieuse”, épith. d’un
aspect terrible [mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] ;
elle est patronne des chasseurs tribaux [́sabara]
qui lui offrent des sacrifices humains ; elle est di-
vinité tutélaire de Kat.aka | lit. np. de la Can.d. ı̄,
partie du Mārkan.d. eya purān. a qui décrit les
actes glorieux de la Déesse ; elle est récitée not.
durant la durgāpūjā.

can. d. akauśika [kauśika1] m. myth. np. de
Can.d. akauśika “plein de fureur”, fils du r.s. i
Kaks.̄ıvān Gautama ; cf. Can.d. a1 — n. lit. np.
du Can.d. akauśika1, drame dû à Ks.emı̄́svara.

can. d. avega [vega] a. m. n. f. can. d. avegā au
cours impétueux (se dit de la mer, du temps,
d’une armée) | myth. np. de Can.d. avega “Tor-
rent furieux”, chef des gandharvās qui pillèrent
le royaume de Purañjana.
c�XAl can. d. āla var. cān. d. āla [can. d. a-ala] a. m.

n. f. can. d. ālā cruel — m. soc. hors-caste (not.
fils d’un serviteur [́sūdra] et d’une brāhman. ı̄) ;
intouchable s’occupant de la préparation et de
l’incinération des morts, ou de l’exécution des
criminels.

can. d. ālatā [-tā] f. soc. condition de paria.
can. d. ālatva [-tva] n. soc. condition de paria.
cE�Xk can. d. ika [can. d. a-ika] a. m. n. f. can. d. ikā

circoncis — f. can. d. ikā myth. np. de Can.d. ikā
“la Furieuse”, l’une des 10 puissances terribles
[mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] ; cf. Can.d. a.
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cE�Xmn̂ can. d. iman [can. d. a-man] m. caractère
colérique.√

ct̂ cat pp. (cattá) ppr. (cátat) partir, se
cacher — ca. (cātayati) faire partir, chasser.
cts� catasr. [f. catur] num. pers. pl. [nom. acc.

catasras, i. catasr.bhis, dat. abl. catasr.bhyas, g.
catasr.n. ām, loc. catasr.s.u] quatre.
ct� , catuh. iic. pour catur.
catuh. śata [́sata] n. véd. 104 — a. m. n.

f. catuh. śatā 400 — f. catuh. śat̄ı lit. np. de la
Catuh. śat̄ı, poème tantrique “en 400 strophes”.

catuh. śataka [-ka] m. lit. np. du Catuh. śataka,
poème philosophique en 400 strophes [kārikās]
d’Āryadeva ; il défend la doctrine de Nāgārjuna
contre les autres écoles bd. et brahmaniques ;
il forme la base philosophique de l’école bd.
mahāyāna — f. catuh. śatikā var. catuh. śat̄ı lit.
id.

catuh. s.as.t. i [s.as.t. i] f. 64.
ct� r̂ catur num. pers. pl. [m. nom. catvāras,

acc. caturas, i. caturbhis, dat. abl. caturbhyas,
g. caturn. ām, loc. caturs.u ; f. nom. acc. catas-
ras ; n. nom. acc. catvāri] quatre — adv. catus
quatre fois — n. cf. catvāri — f. cf. catasr. ‖ lat.
quatuor ; fr. quatre.

caturaks.a [aks.a] a. m. n. f. caturaks. ı̄ [“qui
a 4 yeux”] au regard perçant |myth. épith. des
chiens de Yama, ou d’Agni “qui voit tout”.

caturaṅga [aṅga1] a. m. n. f. caturaṅgā formé
de 4 parties ; se dit not. d’une armée compor-
tant des chars, des éléphants, des chevaux et
des fantassins — n. [caturaṅgabala] armée —
f. caturaṅgā [caturaṅgābalā] id. | jeu d’échecs ;
ses pièces en sont : le roi [rājan], le ministre
[mantrin] (pour la dame), l’éléphant [hastin]
(pour le fou), le cheval [aśva] (pour le cavalier),
le char [ratha] ou la barque [naukā] (pour la
tour) et le fantassin [padātin] (pour le pion).

caturaṅgākr̄ıd. ā [kr̄ıd. ā] f. partie d’échecs.
caturaśra [aśra2] a. m. n. f. caturaśrā qua-

drangulaire ; quadrilatère ; rectangulaire, carré ;
régulier — m. rectangle, carré.

caturaśratā [-tā] f. régularité, harmonie ;
symétrie.

cáturaśri [aśri] a. m. n. f. quandrangulaire.
caturānana [ānana] a. m. n. f. caturānanā qui

a quatre visages — m. myth. np. de Caturānana,
épith. de Brahmā “aux Quatre visages” |myth.
représentation quadricéphale de Vis.n. u avec les
visages de Varāha, Narasim. ha, Rāma et Kr.s.n. a ;
cf. vaikun. t.hacaturmūrti.

caturāśrama [āśrama] m. n. l’un des 4 stades
de la vie brahmanique : brahmacarya, gr.hastha,
vānaprastha et sannyāsa ; cf. purus. ārtha.

caturthá [-tha] a. m. n. f. caturth̄ı ord.
quatrième — f. caturth̄ı gram. datif (4e

déclinaison) | soc. quatrième jour du mois lu-
naire ; gan. eśacaturth̄ı.

caturdaśan [daśan] num. pers. quatorze
— f. caturdaś̄ı quatorzième jour du mois
lunaire | soc. il est de bonne augure, et
jour de fête ; cf. d̄ıpāvali [vaikun. t.hacaturdaś̄ı],
nr.sim. hacaturdaś̄ı, śivarātri, anantavrata.

caturdísam [dís2] adv. dans les 4 directions,
vers les 4 points cardinaux.

caturdhā [-dhā] adv. en 4 parties.
caturbāhu [bāhu] a. m. n. f. qui a 4 bras

(épith. de représentations de divinités).
caturbhān. ı̄ [bhān. a] f. lit. np. de la Ca-

turbhān. ı̄, collection de 4 drames de style
bhān. a, comprenant l’Ubhayābhisārika, le Pad-
maprābhr.taka, le Dhūrtavit.asam. vāda et le
Pādatād. itaka.

caturbhuja [bhuja] a. m. n. f. caturbhujā qui
a 4 bras (épith. de représentations de divinités).

caturmāsa [māsa] n. période de 4 mois |myth.
période de sommeil de 4 mois de Vis.n. u.

caturmukha [mukha] a. m. n. f. caturmukh̄ı
qui a 4 faces — m. épith. de Brahmā.

caturvarga [varga] m. groupe de 4 objets | lit.
ouvrage en 4 parties.

caturvarn. a [varn. a] m. soc. les 4 classes
védiques.

caturvargacintāman. i [cintāman. i] m. lit. np.
du Caturvargacintāman. i “Trésor quadriparti-
te”, manuel de rituels [vrata] de Hemādri1.

caturvidya [vidyā] a. m. n. f. caturvidyā soc.
qui mâıtrise les 4 Védas ; syn. caturvedin.

caturvedin [vedin] a. m. n. f. caturvedin̄ı soc.
qui mâıtrise les 4 Védas (forme des np. de brah-
manes) ; syn. caturvidya.

catuścatvārim. śat [catvārim. śat] f. 44 — a. m.
n. catuścatvārim. śata f. catuścatvārim. śat̄ı 44e |
constitué de 44 parts (not. stoma).

catus.ka [-ka] a. m. n. f. catus.kā quadripar-
tite ; carré | consistant en 4 éléments ; not. svas-
tika — n. quadruple |croisement de deux routes,
carrefour | soc. carré d’honneur tracé pour re-
cevoir un hôte | collier à 4 rangs — a. m. n.
f. catus. k̄ı étang quadrangulaire ; moustiquaire ;
collier à 4 rangs.

catus.kot.i [kot.i] f. bd. principe logique en 4
parties, exprimant la totalité de la somme dis-
jointe des quatre classes A et non B, non A et
B, A et B, et non A et non B.

catus.t.aya [-taya] a. m. n. f. catus.t.aȳı qua-
druple, quadripartite — n. tétrade.

catus.t.va [-tva] n. fait d’être quadruple.
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catus.pad [pad2] agt. m. f. catus.pad̄ı [nom.
catus.pād] quadrupède — n. la gent quadrupède ;
(collectif) les animaux.

cátus.pada [pada] a. m. n. f. catus.padā qua-
dripartite | (strophe) de 4 pieds [pada] ; consis-
tant en 4 mots — n. astr. dernier demi-jour lu-
naire [karan. a] fixe.
ct� r catura a. m. n. f. caturā habile, adroit ;

ingénieux ; vif, rapide ; charmant.
c(vr catvara [catur] n. carrefour ; place

carrée ; quartier | soc. carré de sol nivelé pour
un sacrifice.
dūrvācatvara soc. carré de sol recouvert d’herbe
dūrvā pour s’asseoir lors d’un sacrifice.
c(vArŝ catvāras cf. catur.
c(vAEr catvāri [n. catur] num. pers. pl. [nom.

acc. catvāri ; autres cas cf. catur] quatre.
catvāryāryasatyāni bd. les Quatre Nobles
Vérités [āryasatya].

catvārim. śat [daśat] f. sg. quarante.
cn caná [ca-na] part. donne une valeur

indéfinie aux pr. et aux a. interr.
kaścana quelqu’un, quiconque.
kvacana quelque part ; n’importe où.
na kaścana personne.
kim. cana quelque chose | pl. kānicana quelques
choses.
na kim. cana rien.
cnŝ canas n. plaisir, satisfaction.√
c�d̂ cand v. [1] pr. (candati) pp. (candita)

briller, resplendir ‖ lat. candeo ; ang. candle ; fr.
chandelle, candide, incendie.
c�d canda iic. pour candra.
c�dn candana [canda-na] m. n. natu. bot. Si-

rium myrtifolium, arbre ou bois de santal ‖ lat.
sandalum ; ang. sandalwood ; fr. santal.
c�dl candala [canda-la] m. hist. np. de

la dynastie Candala ou Candela, fondée par
le chef Nannuk d’un clan rājput qui sanskri-
tisa sa lignée, la faisant descendre de la Lune
[candravam. śa] ; les Candalās régnèrent du 9e

au 12e siècle à Khajurāho, puis à Mahoba ;
ils étaient initialement vassaux des Prat̄ıhārās ;
ils étaient patrons des arts et des lettres, et
élevèrent de nombreux temples hindous et jäıns.
c�dý candrá [cand-ra] a. m. n. f. candrā

brillant, qui illumine — m. la Lune [“qui brille”]
| myth. np. du dieu Candra “Brillant”, person-
nifiant la Lune ; en tant que Soma il est le
récipient de l’amr.ta ; il est né du barattage de
la mer de lait [ks. ı̄rodamathana], mais aussi des
larmes d’Atri comme fils d’Anasūyā, et il est
donc dit doublement né [dvija] ; il est le gardien

[dikpāla] de la direction du Nord-Est ; comme
Os.adhipati il règne sur les plantes ; son char
est attelé de 7 oies [ham. sa] ; il épousa 27 filles
de Daks.a, identifiées aux astérismes ou mai-
sons lunaires [naks.atra] ; comme il les délaissait
au profit de la seule Rohin. ı̄1, elles se plai-
gnirent à Daks.a qui le maudit et le condamna au
dépérissement ; il implora Śiva, qui commua la
sentence en dépérissement périodique ; il est Roi
des étoiles Tārakārāja ; après avoir effectué le sa-
crifice rājasūya de consécration royale, il devint
arrogant et enleva la femme Tārā de Br.haspati ;
une guerre avec les dieux [tārakāmayayuddha]
s’ensuivit ; Candra fut coupé en deux par le tri-
dent de Śiva, et dut rendre Tārā, dont il avait
obtenu comme fils Budha | myth. l’une des 10
régions [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa | symb. le
nombre 1 | [candragomin] gram. école du gram-
marien Candragomı̄ — ifc. le meilleur des.

candrakalā [kalā] f. seizième partie du cercle
lunaire | phil. [tantr.] l’une des 16 divinités
féminines associées | astr. croissant de lune un
jour avant ou après la nouvelle lune |marque en
forme de croissant sur l’ongle.

candrak̄ırti [k̄ırti] m. hist. np. de Can-
drak̄ırti, commentateur de Nāgārjuna | hist. np.
de Candrak̄ırti1 “Gloire de l’astre Lune”, prince
d’Ujjayin̄ı.

candraketu [ketu] m. np. de prince Candra-
ketu “Qui a la lune sur sa bannière” | myth.
[Rām.] np. de Candraketu1, fils de Laks.man. a.

candragupta [gupta] m. hist. np. du roi Can-
dragupta Maurya, général rebelle qui renversa la
dynastie des Nanda au Magadha et fonda la dy-
nastie Maurya en 321 ant. ; sa cour se tenait à
Pāt.aliputra, Kaut.ilya était son mentor et pre-
mier ministre ; il est connu des Grecs comme
Sandrakottos, et Plutarque dit (selon l’historien
grec Mégasthènes) qu’il rencontra Alexandre au
Pañjab en 329 ant. ; après avoir conquis un
empire s’étendant jusqu’au Gandhāra, il de-
vint renonçant jaina, et abdiqua en faveur de
son fils Bindusāra, père de l’empereur Aśoka ;
cf. Cān. akya, Mayūrapos.aka | géo. np. du roi
Candragupta1, premier véritable empereur de
la dynastie Gupta ; il se donna le titre de
Mahārājādhirāja ; son accession au trône en
320 marque le début de l’ère [sam. vat] Gupta ;
son fils Samudragupta lui succéda | np. du roi
Candragupta2 (∼380–415), qui succéda à son
frère âıné Rāmagupta après l’avoir assassiné ; cf.
Vikramāditya.

candragomin [gomin] m. hist. np. du
lettré bengali bouddhiste Candragomı̄ (vers
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le 5e siècle) ; il est l’auteur de la gram-
maire Cāndravyākaran. a, de la pièce de théâtre
[nāt.aka] Lokānanda, et de nombreux autres ou-
vrages.

candragrahan. a [grahan. a] n. éclipse de lune.
candracūd. a [cūd. ā] m. myth. [“qui porte la

lune comme crête”] épith. de Śiva ; cf. candra-
mauli.

candranagara [nagara] n. géo. np. du village
de Candranagara “Ville de Lune”, au Bengale,
sur le Gange à 30 km en amont de Calcutta ; ce
fut une colonie française de 1673 à 1950 (Chan-
dernagor).

candranād. ı̄ [nād. ı̄] f. cf. id. ā.
candraprabha [prabha] m. jn. np. de Can-

draprabha “Lumière de Lune”, 8e t̄ırthaṅkara
mythique ; son corps est blanc, son symbole est
un croissant de lune.

candrabindu [bindu] m. phon. signe de nasa-
lisation, pour indiquer le changement d’une na-
sale muette en anusvāra devant une semivoyelle
[anunāsika].

candrabhāgā [bhāga] f. géo. np. de la rivière
Candrabhāgā au Pañjab (mod. Chenab) | var.
candrabhāḡı id.

candraman. d. ala [man. d. ala] n. disque de la
lune.

candrámas [mās] m. lune — f. candramas̄ı
myth. np. de Candramas̄ı, épith. de Tārā “Ravie
par Candra”.

candrámāsa [māsa] m. astr. mois lunaire.
candramukut.a [mukut.a] a. m. n. f.

candramukut.ā myth. np. de Candramukut.a,
épith. de Śiva “Qui a la lune comme diadème”.

candramukha [mukha] a. m. n. f. candra-
mukh̄ı qui a une face de lune.

candramauli [mauli] m. myth. [“qui a la lune
pour diadème”] épith. de Śiva ; cf. candracūd. a.

candravam. śa [vam. śa] m. cf. somavam. śa.
candraśekhara [́sekhara] a. m. n. f. can-

draśekharā myth. np. de Candraśekhara, épith.
de Śiva “Qui a la lune comme diadème”.

candrahāsa [hāsa] m. myth. np. de l’épée
Candrahāsa “Rire de Lune”, que Śiva donna à
Rāvan. a pour le récompenser de ses 1000 ans
d’austérités [tapas1].

candrāditya [āditya] m. hist. np. de
Candrāditya, fils âıné du roi Cālukya Pulikeś̄ı2 ;
il combattit ses 4 frères ; à sa mort, son épouse
Vijayabhat.t.ārikā assura la régence de l’empire
jusqu’à l’avènement de Vikramāditya1.

candrāp̄ıd. a [āp̄ıd. a] m. myth. np. de
Candrāp̄ıd. a “Qui a la lune comme couronne”,
fils de Janamejaya.

candrāmr.ta [amr.ta] n. liquide humectant la
cavité palatale ; eau de jouvence.

candrodaya [udaya] m. lever de lune.
c�dý k candraka [candra-ka] a. m. n. f. can-

drikā semblable à la lune — m. œil de plume
de paon ; ongle — n. poivre — f. candrikā
clair de lune — ifc. splendeur, clarté de | lit.
éclaircissement sur (nom d’ouvrages).
c�dý V candrat.a m. méd. np. de Candrat.a,

médecin du 10e siècle, fils de T̄ısat.a, dont il com-
menta la Cikitsākalikā.
cpl capala [kamp] a. m. n. f. capalā mobile,

agile, instable |hésitant ; capricieux, changeant ;
timide | inconstant, étourdi ; espiègle.

capalatā [-tā] f. inconstance ; étourderie.√
cm̂ cam v. [1] pr. (camati) pft. (cacāma)

pfp. (camya) pf. (ā) boire ; lamper |soc. se rincer
la bouche.
cmt̂ camat ind. excl. de surprise.
camatkāra [kāra] m. étonnement, surprise ;

émerveillement | lit. not. plaisir causé par une
composition littéraire ; c’est l’essence du rasa.
cmn camana [cam-ana] n. fait de boire une

gorgée
cmr camara m. f. camar̄ı natu. zoo. Bos grun-

niens, yack blanc du Tibet |natu. sa queue, dont
on fait des chasse-mouches ‖ ang. chowrie.
cm� camū f. armée.
cMp campa m. natu. bot. Bauhinia varie-

gata, arbuste de la famille des fabacées aux
grandes fleurs rose vif ou blanches au par-
fum suave — f. campā géo. np. de la ville de
Campā en Aṅga (mod. Bhāgalpur au Bihāra) ;
c’était une ville de commerce importante |myth.
[Mah.] ville capitale de Lomapāda et de Karn. a
| géo. np. du royaume hindoüısé du Campā1 au
Sud-Vietnam ; il eut son apogée du 8e au 11e

siècle ; il comprenait les principautés (du Nord
au Sud) d’Indrapura, d’Amarāvat̄ı2, de Vijaya5,
de Kaut.hāra et de Pān.d.uraṅga1.
cMpk campaka [campa-ka] m. natu. bot.

Michelia champaka, arbuste de la famille du
magnolia ; ses fleurs jaune vif sont suaves et
consacrées à Śiva | hist. np. de Campaka, mi-
nistre du roi Hars.a1 (11e siècle) ; le poète
Kalhan. a est son fils.
cMp� campū f. lit. [kāvya] style de com-

position littéraire élaborée dans lequel un
même thème est traité successivement en prose
[gadya] et en vers [padya] ; cf. Rāmāyan. acampū,
Yaśastilakacampū.
cy caya [ci] m. tas, amas, masse ; gerbe, bou-

quet, collection, assemblage ; multitude | tas de
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terre ; terrassement, fondation, mur ; fortifica-
tion, glacis.

cayana [-na] n. pile de bois, bûcher | autel.√
cr̂ car v. [1] pr. (carati) pr. md. (carate)

pft. (cacāra) aor. [5] (acār̄ıt) pp. (carita) ppr.
(carat) pf. (ati, anu, apa, abhi, ā, ut, upa, pari,
pra, vi, sam) aller, marcher, déambuler ; pâıtre
|parcourir, suivre (un chemin) ; vivre | se mettre
à, se livrer à, s’occuper de, exercer | accomplir,
commettre, faire ; agir | amener qqn. 〈acc.〉 à
〈acc.〉 — ca. (cārayati) faire mouvoir, faire pra-
tiquer | faire reconnâıtre par un espion 〈i.〉 —
ca. md. (cārayate) réfléchir, hésiter, avoir des
doutes sur 〈loc.〉 ‖ gr. κoλoς ; lat. curro, carrus ;
fr. char ; ang. car.
bhaiks.am. car demander l’aumône ; mendier.
mārgam. car se frayer un chemin.
mithunam. car avoir des rapports sexuels avec
qqn. 〈i.〉.
mr.gayām. car aller à la chasse.
vratam. car observer un vœu.
cr cara [car] a. m. n. f. car̄ı mobile ; qui bouge

— ifc. qui va dans, qui habite ; qu’on envoie —
m. émissaire, espion ; vent, souffle.

carācara [acara] a. m. n. f. carācarā [“le mo-
bile et l’immobile”] toutes les créatures ; l’uni-
vers.
crk cáraka [car-aka] m. étudiant nomade ;

ascète, moine errant ; espion | myth. np. de
Caraka, fils d’un muni ; il est l’incarnation de
Śes.a pris de pitié par une visite sur Terre
où il constata les ravages des maladies ; il
fit la synthèse des connaissances médicales
d’Agniveśa et des autres disciples d’Ātreya dans
la Carakasam. hitā.

carakasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Carakasam. hitā, traité de médecine [Āyurveda]
attribué à Caraka ; il fut sans doute composé
entre 100 et 400, et révisé par Dr.d.habala.
crZ caran. a [car-ana] m. n. pied ; jambe |

section, division | gram. stance ; syn. pāda | véd.
école védique — n. conduite, manière d’être,
pratique ; accomplissement.
guroś caran. am. harih. sāranam Pratique de guru,
protection de Vis.n. u (mantra post-yoga).

caran. adāsa [dāsa] m. hist. np. du philosophe
Caran. adāsa, auteur not. du Guruśis.yasam. vāda.
crt̂ carat [ppr. car] a. m. n. f. carant̄ı mar-

chant, allant, errant.
crm carama [super. cara] a. m. n. f. caramā

dernier, final.
caramā kriyā cérémonie funéraire.
caramam. kim et quoi encore ?

caramaśloka [́sloka] m. épitaphe.

cErt carita [pp. car] a. m. n. f. caritā accom-
pli ; pratiqué — n. action accomplie, chose faite ;
passé |conduite, comportement, manière d’agir ;
pratique, exercice d’une fonction ; présent |
ensemble des actes, vie ; existence ; exploits,
aventures ‖ ang. care ; fr. charité.

caritārtha [artha] a. m. n. f. caritārthā qui a
atteint son but, qui a réussi.

caritārthatā [-tā] f. succès.
cEr/ caritra [car-tra] n. conduite, action, pra-

tique ; œuvre ; saga, aventures, exploits.
caritrabandhaka [bandhaka] m. n. prêt ;

gage, hypothèque.
cz caru m. oblation constituée d’une bouillie

de riz, orge et pois cuits dans du lait |le chaudron
servant à sa préparation.√

cĉ carc v. [10] pr. (carcayati) pp. (carcita)
répéter (un mot, not. en récitant le Veda) ; dis-
cuter, délibérer.
cc carca [carc] m. discussion, délibération

— f. carcā préoccupation | répétition (not. en
récitant le Veda).
carcām. kr. être préoccupé par, se soucier de.
cEct carcita [pp. carc] a. m. n. f. carcitā

répété.
cm carma iic. pour carman.
carmakāra [kāra] m. corroyeur, cordonnier,

travailleur du cuir | soc. homme de basse classe,
not. fils d’une femme can. d. ālā ou vaideh̄ı ou
nis. ād̄ı — f. carmakār̄ı femme de travailleur du
cuir ‖ hi. camār.

carmaja [ja] a. m. n. f. carmajā fait de cuir
— n. poil de la peau.

carmadan. d. a [dan. d. a] m. fouet.
carmadr.s.t. i [dr.s.t. i] f. phil. connaissance super-

ficielle de l’apparence des êtres et des choses ;
opp. ātmadr.s.t. i.

carmamun. d. ā [mun. d. ā] f. cf. cāmun. d. ā.
cmn̂ carman n. peau, cuir ; bouclier (de cuir)

| soc. peau d’antilope d’un brahmacārin.
cy carya [pfp. [1] car] a. m. n. f. caryā qui doit

être pratiqué ou accompli — n. ifc. transport par
— f. caryā marche, voyage, moyen de locomotion
|conduite, occupation ; pratique, observance (de
〈i. iic.〉) ; not. observance de règles monastiques
et de rites religieux | office, service, ministère.
cyA caryā iic. f. de carya.
caryāḡıti [ḡıti] f. lit. poème mystique chanté

dans la tradition tantr. bengalie sahajayāna ; cf.
Caryācaryaviníscaya.

caryācaryaviníscaya [ācarya-viníscaya] m.
bd. np. du Caryācaryaviníscaya, recueil de
poèmes mystiques [caryāḡıti] en bengali ancien ;
syn. caryāpāda.
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caryāpāda [pāda] m. lit. ensemble de 47
poèmes mystiques [caryāḡıti] en bengali expri-
mant l’expérience mystique en bd. tantr. saha-
jayāna, composés entre le 8e et le 12e siècles.

caryāmelāpakaprad̄ıpa [melāpaka-prad̄ıpa]
m. lit. np. du Caryāmelāpakaprad̄ıpa “Ex-
plication intégrant la pratique”, ouvrage bd.
[Vajrāyana] d’Āryadeva ; il est le fondement de
l’école ésotérique guhyasamāja.
cqEZ cars.an. i [kr.s. ] a. m. n. f. cars.an. ı̄ actif,

industrieux ; agile, doué — f. cars.an. ı̄ myth. np.
de Cars.an. ı̄ “la Semeuse”, épouse de Varun. a et
mère de Bhr.gu |pl. cars.an. yas les sédentaires, les
agriculteurs.√

cl̂ cal [relié à car] v. [1] pr. (cálati) pp.
(calita) pfp. (calitavya) pf. (pra, vi) bouger,
s’agiter, être agité ; partir, dévier ; trembler, pal-
piter — ca. (cālayati) agiter, secouer, remuer
|détourner de, expulser de 〈abl.〉, chasser — int.
md. (cañcalyate) être instable.
cl cala [cal] a. m. n. f. calā mobile, mouvant ;

fragile, instable ; tremblant, confus ; inconstant.
cal̄ı kr. faire bouger.

calācala [acala] a. m. n. f. calācalā instable,
changeant, se mouvant sans cesse — m. myth.
np. de Calācala, épith. de Śiva “Perpétuellement
changeant” | [“mobile et immobile”] les plantes
et les animaux.
clt̂ calat [ppr. cal] a. m. n. f. calant̄ı qui

bouge, mobile.
calant̄ı pratimā soc. statue mobile de temple,
utilisée pour les processions ; on l’appelle utsa-
vamūrti dans le Sud de l’Inde.
cln calana [cala-na] a. m. n. f. calanā mobile,

mouvant — n. motion, mise en mouvement ; ac-
tion de marcher | vibration.
cElt calita [pp. cal] a. m. n. f. calitā

tremblant, mouvant ; agité, instable | perturbé,
ébranlé, dévié ; détourné de 〈abl.〉 — n. fait de
bouger, de remuer ; déplacement ; danse.
cElt&y calitavya [pfp. [3] cal] a. m. n. f. ca-

litavyā qui doit partir | (impers.) il faut partir.
cvg cavarga [(ca)-varga] m. phon. la classe

des palatales.
cqk cas.aka m. n. tasse, gobelet, verre.
cqAl cas. āla m. n. groin d’un sanglier | véd.

anneau de bois octogonal couronnant le poteau
sacrificiel [yūpa].
cAkcÈ cākacakya n. radiance ; beauté | var.

cākacikya illusion ; erreur de perception.
cA"� q cāks.us. á [vr. caks.us] a. m. n. f. cāks.us. ı̄

relatif à l’œil ou à la vision — m. myth. np. de
Cāks.us.a “le Visionnaire”, 6e manu du kalpa —
f. cāks.us. ı̄ myth. [Mah.] science [vidyā] de vision

extralucide ; le gandharva Aṅgāraparn. a, qui la
possédait, l’enseigna à Arjuna qui l’avait vaincu
au combat.

cāks.us. ı̄vidyā [vidyā] f. cf. cāks.us. ı̄.
cAV� cāt.u [vr. cat.u] m. n. flatterie, mots

d’amour ; caresses.
cAZÈ cān. akya [vr. can. aka-ya] m. hist. np. de

Cān. akya, patr. de Kaut.ilya, ministre de Candra-
gupta Maurya ; cf. Vis.n. ugupta, Mudrārāks.asa.

cān. akyan̄ıti [n̄ıti] f. lit. np. de la Cān. akyan̄ıti
ou Cān. akyarājan̄ıtísāstra, ouvrage attribué
à Kaut.ilya destiné à l’enseignement des
princes, proche de la Br.haspatisam. hitā du
Garud. apurān. a.
cA�XAl cān. d. āla m. hors caste, paria ; syn.

can. d. āla — ifc. le pire des — f. cān. d. āl̄ı femme
hors-caste.
cAt̂ cāt [ca. cat] v. [10] pr. (cātayati) faire

partir, chasser.
cAtk cātaka m. f. cātak̄ı natu. zoo. Cuccu-

lus melanoleucus ou zoo. Clamator jacobinus,
coucou jacobin, oiseau noir et blanc ; toujours
assoiffé, on dit qu’il se nourrit des gouttes de
pluie ; syn. sāraṅga.
cAtn cātana [cāt-ana] a. m. n. f. cātanā qui

chasse, qui supprime.
cAt� r cātura [vr. catura] a. m. n. f. cātur̄ı in-

telligent, ingénieux — f. cātur̄ı intelligence, ha-
bileté.
cAt� mA-y cāturmāsya [vr. caturmāsa-ya] n.

soc. début d’une période de 4 mois ; sacrifice
fait à cette occasion ; ces trois rituels saison-
niers se nomment vaísvadeva, varun. apraghāsās
et sākamedhās.
cAt� y cāturya [vr. catura-ya] n. habileté ;

charme, amabilité ; coquetterie.
cAt� v�y cāturvarn. ya [vr. caturvarn. a-ya] n.

soc. ensemble des quatre classes védiques.
cāturvarn. yam. mayā sr.s.t.am.
gun. akarmavibhāgaśah. [BhG.] J’ai créé les
quatre classes en rétribution des mérites et des
actes.
cAt� v{� cāturvaidya [vr. caturvidya] a. m. n.

f. cāturvaidyā soc. qui mâıtrise les 4 Védas ; syn.
caturvedin.
cA�dý cāndra [vr. candra] a. m. n. f. cāndrā

lunaire ; relatif à Candra.
cāndramāna [māna2] a. m. n. f. cāndramānā

(calendrier) lunaire (opp. sauramāna).
cāndrayoga [yoga] m. astr. cf. yogās.
cāndravyākaran. a [vyākaran. a] n. gram. np.

du Cāndravyākaran. a “Grammaire de Candra-
gomı̄”, du 6e siècle ; c’est une grammaire sans-
krite destinée aux bouddhistes.
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cāndrasam. vatsara [sam. vatsara] m. année lu-
naire.
cAp cāpa m. n. arc ; arc-en-ciel | hist. np. de

la dynastie Cāpa ; cf. An. ahilapāt.aka.
cāpapān. i m. qui tient l’arc en main (se dit not.
de Rāma).

cāpagun. a [gun. a] m. corde d’arc.
cāpadhara [dhara] a. m. n. f. cāpadharā qui

tient un arc.
cāpapūjā [pūjā] f. myth. np. du festival

Cāpapūjā d’archerie auquel Kam. sa invita Kr.s.n. a
et Balarāma afin de les tuer ; cf. Akrūra.
cApl cāpala [vr. capala] n. légèreté, agilité,

vivacité ; frivolité, insouciance, étourderie ; en-
fantillage.
cAEpn̂ cāpin [cāpa-in] m. archer.
cAmr cāmara [vr. camara] a. m. n. f. cāmarā

relatif au yack — n. chasse-mouches, panache
(en queue de yack) — m. coquillage zoo. Cy-
praea moneta, utilisé comme monnaie — f.
cāmar̄ı id. ‖ hi. kaur̄ı.
cAmFkr cāmı̄kara n. or.
cAm� �XA cāmun. d. ā [carmamun. d. ā] f. myth. np.

de Cāmun.d. ā “Peau chauve”, une des dix
puissances terribles [mahāvidyā] de la Déesse
[Śakti] ; noire, désséchée, vieille et hideuse, elle a
la langue pendante ; sa monture est un cadavre
[́savārūd. ha] ; elle est classée comme saptamātr.kā
en tant que śakti de Rudra |var. cāmun. d. ı̄ myth.
on l’appelle aussi Cāmun.d. ı̄.
cAr cāra [vr. car] m. espion | mouvement,

course ; voyage | pratique, exercice.
cArk cāraka [vr. cara-ka] a. m. n. f. cārikā

qui met en mouvement | lit. composé par Ca-
raka | associé, compagnon — m. cārika ifc. qui
pratique 〈iic.〉 — f. cārikā dame de compagnie.
cArkFn cārak̄ına [vr. caraka-̄ına] a. m. n. f.

cārak̄ınā bon pour les étudiants nomades.
cArZ cāran. a [cāra-na] a. m. n. f. cāran. ā véd.

qui concerne une école védique — m. bala-
din, chanteur ambulant | mod. caste du Gu-
jarāt et du Rajasthan ; ses membres sont res-
pectés pour leur courage et leur loyauté ; ils
sont prisés comme otages ; trahis, ils pratiquent
l’auto-immolation | lime.
cAEr/ cāritra [vr. car-tra] n. conduite, com-

portement, attitude | bonne conduite, attitude
correcte ; bonne réputation | observance ; cou-
tume.
cAErn̂ cārin [vr. car-in] agt. m. f. cārin. ı̄ qui

fait, qui agit, qui pratique ; qui se déplace, qui
circule — m. fantassin.
cAz cāru [relié à canas] a. m. n. f. cārv̄ı serein,

doux, aimable | beau, agréable, plaisant, char-

mant, gracieux, joli ; estimé, cher — m. myth.
np. de Cāru “Charmant”, fils de Kr.s.n. a | myth.
épith. de Br.haspati — f. cārv̄ı belle femme
| myth. np. de Cārv̄ı “Charmante”, épouse de
Kubera ‖ lat. carus ; fr. cher.

cārucaryā [caryā] f. lit. np. de la Cārucaryā
“Bonne conduite”, traité d’hygiène et de morale
en 100 vers attribué au roi Bhojadeva.

cārutā [-tā] f. beauté, grâce ; charme.
cārutva [-tva] n. id.
cārudatta [datta] m. lit. np. de Cārudatta

“Doué de grâce”, brahmane ruiné, principal
personnage de la Mr.cchakat.ikā ; le vidūs.aka
Maitreya1 est son ami, la courtisane Vasanta-
senā en est éprise ; l’enfant Rohasena est son fils
de son épouse Dhūtā | lit. np. de Cārudatta1,
pièce de théâtre de Bhāsa.

cārudarśana [darśana] a. m. n. de plaisante
apparence.

cārvāc [vāc] a. m. n. f. qui parle aimable-
ment.
cAy cārya [cāra-ya] n. espionnage.
cAvAk cārvāka [cārvāc] m. myth. [Mah.]

np. du vampire [rāks.asa] Cārvāka1 “au Verbe
agréable”, ami de Duryodhana ; il se déguisa
en brahmane mendiant lors du retour triom-
phal de Yudhis.t.hira à Hastināpūra pour l’in-
jurier, mais fut reconnu, brûlé vif et réduit
en cendres par le regard des brahmanes | hist.
np. de Cārvāka, philosophe sceptique proba-
blement mythique, professant le matérialisme
[lokāyata] |pl. cārvākās les matérialistes, adeptes
de Cārvāka ; ils sont athées [nāstika] et ne
croient qu’aux témoignages de leurs sens ; ils
n’admettent comme moyen de connaissance
légitime [pramān. a] que la constatation directe
par perception [pratyaks.a] ; ils sont hédonistes et
cherchent à mener une vie agréable, symbolisée
par le beurre [ghr.ta] ; ils rejettent la transmigra-
tion des âmes et l’au-delà, l’autorité du Veda et
les distinctions de caste ; ils érigent la liberté de
pensée en principe fondamental ; cf. Br.haspati1.
cAl̂ cāl [ca. cal] v. [10] pr. (cālayati) agiter,

remuer ; détourner de 〈abl.〉, chasser.
cAln cālana [cāl-ana] n. action de remuer,

agitation | force motrice.
cAl� È cālukya m. hist. nom de la dynastie

Cālukya du Deccan ; elle fut fondée au Karn. āt.a
par le prince Jayasim. ha au 5e siècle, à Āryapura
(mod. Aihole), berceau de l’art des Cālukyās ;
en 525 le roi Rān. āraṅga édifia le sanctuaire de
Mahākuteśvara ; le roi Pulakeś̄ı1 déplaça la capi-
tale à Vātāpi (mod. Badāmi) en 550 ; Pulakeś̄ı2
étendit l’empire au Sud au détriment des Pal-
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lavās et à l’Est ; il arrêta Hars.a au Nord par
une victoire au bord de la Narmadā ; le roi Vi-
kramāditya1 établit les chroniques de la dynastie
en 658 ; il captura Kāñc̄ıpura en 671 ; le der-
nier Cālukya de Badaami fut vaincu en 753 ;
les Cālukyās de l’Est maintinrent un royaume
de capitale Veṅḡı ; plus tard (10e siècle) les
Cālukyās de l’Ouest établirent leur capitale à
Kalyān. ı̄ ; leur roi Vikramāditya6 fonda en 1075
l’ère [sam. vat] Vikramacālukya.
cAq cās.a m. natu. zoo. Caracias Indica, geai

bleu.√
Ec ci v. [5] pr. (cinóti) pr. md. (cinuté)

pft. (cikāya) pp. (cita) abs. (citvā, -citya) pf.
(apa, ava, ā, ut, upa, nis, pari, pra, vi, sam) en-
tasser, accumuler, amonceler ; rassembler, réunir
| chercher, fouiller ; observer — ps. (c̄ıyate) être
entassé, être réuni | prospérer, crôıtre (opp.
apaci) — dés. (cik̄ısati) vouloir rassembler.
pus.pān. i ci cueillir des fleurs.
agnim. ci entretenir le feu, attiser [“rassembler
les braises”].
EcEk(ŝ cikits [dés. cit1] v. pr. (cikitsati) pp.

(cikitsita) soigner, guérir.
EcEk(sk cikitsaka [cikits-aka] m. médecin.
EcEk(sn cikitsana [cikits-ana] ifc. n. guérison

de, remède pour.
EcEk(sA cikitsā [cikits] f. pratique de la

médecine, thérapeutique.
cikitsākalikā [kalikā] f. méd. np. de la Ci-

kitsākalikā “Bourgeons de médecine”, traité de
T̄ısat.a (10e siècle), aussi appelé Yogamālā ; son
fils Candrat.a en fit un commentaire.

cikitsāmr.ta [amr.ta] n. méd. np. du Ci-
kitsāmr.ta “Nectar de médecine”, traité
d’Āyurveda de 2500 vers dû à Milhan. a (Delhi,
1224).

cikitsālaya [ālaya] m. n. hôpital.
cikitsāsam. graha [sam. graha] m. lit. np.

du Cikitsāsam. graha ou Cikitsāsārasam. graha
“Thérapeuthique essentielle”, traité d’Āyurveda
dû à Cakrapān. idatta.
EcEkE(st cikitsita [pp. cikits] a. m. n. f. ci-

kitsitā soigné ; guéri.
EckFq̂ cik̄ırs. [dés. kr.1] v. pr. (cik̄ırs.ati) pp.

(cik̄ırs. ita) ppr. md. (cik̄ırs.amān. a) vouloir faire.
EckFqk cik̄ırs.aka [cik̄ırs.-aka] a. m. n. f.

cik̄ırs. ikā qui veut faire.
EckFqA cik̄ırs. ā [cik̄ırs. ] f. intention, but ; désir

de faire 〈g. iic.〉.
EckFEqt cik̄ırs. ita [pp. cik̄ırs. ] a. m. n. f.

cik̄ırs. itā (but) recherché (par l’action) ; voulu,
intentionnel — n. intention.

EckFq� cik̄ırs.u [cik̄ırs. ] a. m. n. f. qui se propose
de faire, qui veut s’exercer à 〈acc. iic.〉.
cik̄ırs.ur lokasaṅgraham myth. [BhG.] désir (de
Kr.s.n. a) d’agir pour le bien des mondes.
Eck� r cikura a. m. n. f. cikurā grossier, mal-

poli — m. chevelure |myth. [Mah.] np. du nāga
Cikura, fils d’Āryaka, prince nāga de la lignée
d’Airāvata ; il épousa une fille de Vāmana, leur
fils est Sumukha.
EcÑA ciñcā f. natu. bot. Tamarindus indica,

arbre tamarin ; son fruit est médicinal.
ciñcāphala [phala] n. son fruit (astringent et

laxatif).√
Ect̂ cit1 v. [1] pr. (cetati) pft. (ciketa) pp.

(citta) abs. (cetitvā) pf. (pra, vi) remarquer, ob-
server, percevoir — ca. md. (cetayate) penser,
réfléchir, comprendre ; connâıtre, savoir — ca.
(cetayati) faire remarquer, rappeler ; faire com-
prendre, instruire — dés. (cikitsati) cf. cikits.
Ect̂ cit2 [cit1] f. pensée ; conscience |

connaissance — ifc. qui pense.
Ect̂ cit3 [ci] ifc. a. m. n. f. qui empile.
Ect cita [pp. ci] a. m. n. f. citā rassemblé,

réuni, entassé — f. citā bûcher funéraire.
EcEt citi [cita] f. tas ; not. pile de bois.
Ec� citta [pp. cit1] a. m. n. f. cittā pensé, re-

marqué, compris — n. connaissance ; pensée ; es-
prit, intelligence ; cœur, sagesse | phil. [vedānta]
l’essence [tattva] de la Conscience, 4e consti-
tuant de l’instrument interne [antah. karan. a] ; son
siège est le cœur, où il est associé à l’Âme
[j̄ıvātman].

cittamātra [mātra] m. bd. doctrine du rien-
que-pensée, école du bd. mahāyāna.

cittavat [-vat] a. m. n. f. cittavat̄ı qualifie un
être conscient.

cittavatkartr.ka [kartr.ka] a. m. n. f.
cittavatkartr.kā gram. qui s’emploie avec un
agent animé.

cittaviprayukta [viprayukta] a. m. n. f. cit-
taviprayuktā phil. hors de la pensée ; externe à
l’image mentale.

cittaviprayuktasam. skāra [sam. skāra] m.
phil. impression mentale d’influence externe.
cittaviprayuktasam. skāradharma [dharma] m.
phil. éthique du comportement vis-à-vis de
l’autre.

cittavr.tti [vr.tti] f. état d’esprit, état
émotionnel ; disposition | imagination, pensée
consciente ; cogitation | impression, pensée
rémanente | phil. [yoga] processus cognitif,
formation de concepts ; [YS.] fluctuation de
la pensée ; on distingue le jugement valide
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[pramān. a], le jugement erroné [viparyaya], la
conceptualisation [vikalpa], la perte d’attention
[nidrā2], et l’appel à la mémoire [smr.ti].

cittavr.ttinirodha [nirodha] m. phil.
[“répression des mouvements de la pensée”]
contrôle du mental, arrêt de la pensée ; étape du
yoga nécessaire à l’obtention de l’asam. prajñāta
samādhi.
yogaś cittavr.ttinirodhah. [YS.] Le yoga supprime
les fluctuations du mental.

cittavr.ttibheda [bheda] m. phil. divulgation
des émotions.
EcE� citti [citta] f. pensée, intention.
Ec(y citya [pfp. [1] ci] a. m. n. f. cityā véd.

à empiler (briques, feu sacrificiel) — n. soc. pile
de bois crématoire.
Ec/̂ citr [vn. citra] v. [10] pr. md. (citr̄ıyate)

étonner, faire un prodige, émerveiller.
citr̄ıyate hemamr.gah. la gazelle d’or émerveille.
Ec/ citrá a. m. n. f. citrā excellent ; re-

marquable | varié ; brillant ; multicolore, bariolé
| étonnant, étrange, merveilleux — n. dessin,
peinture, tableau | merveille, prodige | myth.
[Mah.] np. de Citra1, fils de Dhr.tarās.t.ra ; cf.
Citrasena1 | myth. [Mah.] np. du roi Citra2,
héros combattant aux côtés des pān. d. avās dans
la grande bataille ; il fut tué par Prativindhya
— f. citrā astr. np. de Citrā “la Brillante”,
12e astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’Épi de
la Vierge ; Indra y préside ; son symbole est la
perle.
citram adv. de diverses manières, diversement.

citrakāvya [kāvya] n. lit. poésie à support
graphique | lit. ouvrage de puzzles poétiques du
19e siècle, de śr̄ı Sundapalayam Ramabhadra-
chariar (1840–1904).

citrakus.t.ha [kus.t.ha] n. lèpre à tavelures.
citrakūt.a [kūt.a] m. myth. [Rām.] np. de la

colline de Citrakūt.a, où se trouvait l’ermitage de
Vālmı̄ki ; c’est là que Rāma s’établit avec S̄ıtā et
Laks.man. a au début de son exil.

citragupta [gupta] m. myth. np. de Ci-
tragupta “aux Nombreux secrets”, comptable
des actions [karman] des hommes au tribunal
de Yama, né du corps de Brahmā ; père de
Bhat.t.ika, il est le patron des scribes [kāyastha] ;
un grand temple l’honore à Khajurāho.

citrapura [pura] n. géo. np. du mo-
nastère [mat.ha] de Citrapura au Kanara (côte
du Karn. āt.aka) ; c’est une communauté de
sārasvatās ; cf. Bhavān̄ı́saṅkara.

citrabandha [bandha] m. lit. variété de ci-
trakāvya, où le poème est dessiné sur une image,
not. de lotus ou de cobra ; syn. bandhacitra.

citraratha [ratha] a. m. n. f. citrarathā au
char brillant — m. myth. épith. du Soleil, Sūrya
|myth. np. du roi gandharva Citraratha, épith.
d’Aṅgāraparn. a “au char mis en feu (par Ar-
juna)” ; [Mah.] après leur fuite du palais de
laque, les pān. d. avās arrivèrent à la forêt où ils
tuèrent Hid. imba et Baka1 ; en longeant le Gange
à la nuit, ils virent Aṅgāraparn. a qui s’y baignait
avec son épouse Kumbh̄ınas̄ı ; le gandharva, gar-
dien de la forêt, combattit Arjuna, qui brûla son
char avec l’arme Āgneya et le fit prisonnier ; sur
le conseil de Yudhis.t.hira, Arjuna le relâcha ; Ci-
traratha lui apprit alors la science de la vision
extralucide [cāks.us. ı̄vidyā], et en retour Arjuna
lui enseigna l’usage du missile Āgneya ; Citra-
ratha lui apprit qu’il descendait de Tapat̄ı, et
conseilla aux pān. d. avās de nommer Dhaumya
comme chapelain [purohita] | myth. [Mah.] np.
de Citraratha1, roi de Mārttikāvata ; en se bai-
gnant dans la rivière il inspira un désir cou-
pable à Ren.ukā | myth. nom de nombreux per-
sonnages ; not. père de Śaśabindu.

citralaks.an. a [laks.an. a] n. lit. np. du
Citralaks.an. a, traité sur la peinture dû à
Nagnajit.

citralekhā [lekhā] f. myth. np. de la nymphe
[apsaras] Citralekhā “Qui dessine à merveille”.

citravāhana [vāhana] m. myth. [Mah.] np.
de Citravāhana “au char brillant”, roi de
Man. ipura, père de Citrāṅgadā.

citraśālā [́sālā] f. galerie de tableaux, salle
ornée de peintures.

citraśravas [́sravas] a. m. n. f. dont la gloire
est éclatante.

citrasena [senā] m. myth. np. du roi gand-
harva Citrasena “à l’arme merveilleuse” ; il
incarne Brahmā puni par une malédiction ;
Sandhyā et Ratnaval̄ı sont ses épouses ; [Mah.]
quand Arjuna monta au ciel à la suite de
ses austérités, il étudia le chant et la danse
avec lui, et devint son ami ; Arjuna le sauva
d’une malédiction de Kr.s.n. a, son crachat étant
tombé sur l’ascète Gālava effectuant son rite
de sandhyā ; lors de l’exil des pān. d. avās, il se
baignait dans un étang près de leur ermitage
avec ses compagnons gandharvās, quand Du-
ryodhana arriva à la tête d’une troupe, et leur
ordonna de partir ; Citrasena le fit prisonnier, et
le relâcha à la demande d’Arjuna |myth. [Mah.]
np. de Citrasena1, fils de Dhr.tarās.t.ra, tué par
Bh̄ıma ; cf. Ugrasena1 |myth. np. de nombreux
autres personnages.

citrāṅgada [aṅgada] m. myth. [Mah.] np. de
Citrāṅgada “au brillant bracelet”, fils du roi
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Śām. tanu et de Satyavat̄ı ; couronné roi de Has-
tināpūra par son demi-frère Bh̄ıs.ma qui avait
renoncé au trône, il fut possédé par un gand-
harva (épilepsie) et mourut 3 ans plus tard
sans héritier ; la couronne passa à son frère ca-
det Vicitrav̄ırya — f. citrāṅgadā myth. [Mah.]
np. de Citrāṅgadā, princesse de Man. ipura, fille
(et seule héritière [putrikā]) de Citravāhana ;
Arjuna l’épousa, dont elle eut pour fils Babh-
ruvāhana.
Ec/k citraka [citra-ka] m. peintre — n. ifc.

marqué par, caractérisé par ; décoration de.
Ecd̂ cid1 var. cit part. cl. un, quelque, l’un des

(donne un sens indéfini aux pron. interr.) ‖ lat.
quid.
kaścid m. quelqu’un, quiconque ; quelque per-
sonne que ce soit.
kasmim. ścid en quelque ; en n’importe ; n’im-
porte où.
na kaścid personne, aucun.
na kaścid api absolument personne.
kati cid quelques, plusieurs.
kim. cid quelque chose, un peu, quelque.
na kim. cid rien.
na kim. cid api absolument rien.
yat kim. cid une chose quelconque, quoi que ce
soit.
yah. kaścid quiconque, n’importe qui, qui que ce
soit.
kecid quelques.
kecit ... kecit ... certains ..., d’autres ...
katham. cid en quelque manière.
kaccid est-ce que ? peut-être ? n’est-il pas vrai
que ?
kadā cid quelquefois, parfois ; une fois, un jour.
na kadā cid jamais.
kutracid quelque part.
kvacid quelque part ; parfois.
na kvacid nulle part ; jamais.
kvacid ... kvacid ... tantôt ... tantôt ...
Ecd̂ cid2 iic. pour cit2.
cidambara [ambara] m. myth. np. de Ci-

dambara “Pur esprit”, liṅga d’Espace [ākāśa],
caché derrière un rideau dans le sanctuaire de
Śiva-Nat.arāja ; c’est le pañcabhūtasthala dédié
à l’éther [ākāśa] — n. géo. np. de la ville de Ci-
dambaram au Tamil Nadu ; cf. d̄ıks. ita.

cidrūpa [rūpa] a. m. n. f. cidrūpā formé de
pure pensée ; syn. cinmaya — n. phil. l’Être
suprême comme formé de pure pensée.
Ecn̂ cin iic. pour cit2.
cinmaya [maya] a. m. n. f. cinmaȳı phil. fait

de pure pensée ; [vedānta] qualifie l’univers in-
différencié.

cinmayānanda [ānanda] m. hist. np. du
Svāmı̄ Cinmayānanda “Béatitude de pure
conscience”, né Bakr.s.n. an Menon au Kerala
(1916–1993) ; après une brève carrière de jour-
naliste, où il se joignit au mouvement de lutte
pour l’indépendance de l’Inde, il devint dis-
ciple du Svāmı̄ Śivānanda ; il passa 12 ans
dans l’Himālaya pour suivre l’enseignement de
Svāmı̄ Tapovana Mahārāja ; il prêcha ensuite le
vedānta à travers le monde en établissant la
“Cinmaya Mission”.√

Ec�t̂ cint [relié à cit1] v. [10] pr. (cintáyati)
pp. (cintita) ppr. md. (cintayāna) pfp. (cintya,
cintan̄ıya) abs. (cintayitvā, -cintya) pf. (vi, sam)
penser, réfléchir, méditer ; considérer ; penser à,
s’occuper de 〈acc.〉 ‖ lat. sentio.
na kim. cid api cintayet [BhG.] On ne doit penser
à rien.
Ec�tk cintaka [cint-aka] ifc. a. m. n. f. cintikā

qui pense à, qui réfléchit à ; qui se préoccupe de ;
familier avec.
Ec�tn cintana [cint-ana] n. fait de penser,

réflexion ; préoccupation ; considération.
Ec�tyAn cintayāna [ppr. md. cint] a. m. n. f.

cintayānā réfléchissant, considérant.
Ec�tA cintā [cint] f. pensée, réflexion ;

méditation, rêverie | souci, préoccupation, in-
quiétude |matière à réflexion, à examen, à sus-
picion.
cintā dhā penser à, être préoccupé de 〈loc.〉.
cintā māstu ne vous en faites pas.

cintāman. i [man. i] m. variété de joyau fabu-
leux, qui change d’aspect suivant les pensées de
son possesseur | myth. np. du Cintāman. i “Mi-
roir des pensées”, joyau fabuleux qui exhauce
tous les vœux de son possesseur ; il appartient
à Brahmā |hist. np. du nāthayogin Cintāman. i1,
auteur de la Hat.hayogaprad̄ıpikā ; il prit le nom
religieux de Svātmārāma ; on l’honora du titre
de yoḡındra — ifc. lit. “trésor de”, nom d’ou-
vrages.
EcE�tt cintita [pp. cint] a. m. n. f. cintitā

pensé, médité, imaginé | à quoi l’on a réfléchi ;
investigué ; trouvé — n. intention.
Ec�(y cintya [pfp. [1] cint] a. m. n. f. cintyā

qui doit être médité, qui mérite réflexion ; qui
peut se concevoir | sujet à caution, contestable
— n. nécessité de penser à 〈g.〉.
Ecr cirá a. m. n. f. cirā long (temps), qui dure

depuis longtemps.
ciram adv. longtemps.
cirasya adv. après un long temps.
cirāt var. ciren. a adv. depuis longtemps ; à la
longue, enfin.
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cirāt dr. śyate voici longtemps qu’on ne s’est vu.
cirakāla [kāla1] a. m. n. f. cirakālā antique —

acc. cirakālam adv. pendant longtemps — abl.
cirakālāt adv. compte tenu de l’ancienneté —
dat. cirakālāya adv. pour longtemps.

ciraj̄ıvin [j̄ıvin] agt. m. f. ciraj̄ıvin̄ı cf.
ciram. j̄ıvin.

ciram. j̄ıvin [j̄ıvin] agt. m. f. ciram. j̄ıvin̄ı qui
vit longtemps ; éternel | soc. destiné à une
longue vie (employé pour souhaiter longue vie
au jeune marié lors du rite de mariage) |myth.
épith. de Vis.n. u, de Vyāsa ou de Mārkan.d. eya ;
aussi Jāmbavān | myth. l’un des 7 immor-
tels : Aśvatthāmā, Bali, Vyāsa, Hanumān,
Vibh̄ıs.an. a, Kr.pācārya, et Paraśurāma ; ils seront
les saptars. i du 8e manvantara |corbeau (symbole
de longévité).

ciranav̄ına [nav̄ına] a. m. n. f. ciranav̄ınā
éternellement jeune.
Ec¡ cihna n. marque, timbre ; signe, ca-

ractéristique, symptôme | bannière, enseigne —
f. cihnā ifc. signe de (forme des signatures).
cFn c̄ına var. c̄ın. a m. plomb |pl. c̄ınās géo. les

chinois ; la Chine.
c̄ınapat.t.a [pat.t.a] m. soie de Chine (opp. soie

indienne [kauśeya]).
c̄ınapis.t.a [pis.t.a] n. minium.
c̄ınām. śuka [am. śuka] n. [“tissu chinois”] soie.
cFnk c̄ınaka [c̄ına-ka] m. pl. géo. les chinois.
cFr c̄ıra [ci] n. vêtement végétal ou fait

d’écorce, pour un renonçant ou un brahmacārin.
c� Ñ� cuñcu [relié à cañcu] a. m. n. f. ifc. réputé

pour — m. myth. np. du roi Cuñcu “Fameux”,
de la lignée solaire [sūryavam. śa], fils de Ro-
hitāśva ; Sudeva est son fils.
vidyācuñcu réputé pour son savoir.√

c� d̂ cud v. [1] pr. (codati) pp. (cudita) pf.
(pra, sam) véd. offrir — ca. (codáyati) ppr. (co-
dayat) inciter, exciter, pousser ; presser, sollici-
ter.
codayāt (bénédictif) puisse-t-il inciter.√

c� Mb̂ cumb v. [1] pr. (cumbati) pp. (cumbita)
pf. (pari) baiser, embrasser.
c� l� k culuka m. n. main creusée pour boire

de l’eau | myth. np. du roi Culuka, fondateur
présumé de la dynastie Caulukya.
culukam. jalasya kal boire une gorgée d’eau.
c� XA cūd. ā f. touffe de cheveux au sommet

du crâne, houppe, crête | soc. mèche réservée
lors de la tonsure d’un brāhman. a, not. lors de
l’upanayana ou du deuil ; syn. śikhā ‖ hi. curk̄ı,
cut.iyā.

cūd. ākaran. a [karan. a] n. soc. tonsure
(préservant la cūd. ā) ; not. sam. skāra de

première tonsure d’un enfant, dans sa 3 ème
année ; syn. cūd. ākarman, caula.

cūd. ākarman [karman] n. cf. cūd. ākaran. a.
cūd. āman. i [man. i] m. joyau porté au sommet

de la tête |astr. conjonction favorable du soleil et
de la lune (éclipse solaire un dimanche ou éclipse
lunaire un lundi) — ifc. (au fig.) meilleur des,
fleuron de, couronnement de.

cūd. āla [-la] a. m. n. f. cūd. ālā qui porte la
mèche [cūd. ā].
c� EXn̂ cūd. in [cūd. ā-in] agt. m. f. cūd. in̄ı qui

porte la mèche [cūd. ā].
c� t cūta m. natu. bot. Mangifera indica, man-

guier.
cūtavr.ks.a [vr.ks.a] m. manguier.
c� Ẑ cūrn. [vn. cūrn. a] v. [10] pr. (cūrn. ayati) pp.

(cūrn. ita) réduire en poudre, pulvériser.
c� Z cūrn. a [cūrn. ] m. n. poudre ; poussière |

plâtre.
c� lA cūlā f. cf. cūd. ā.
c� Eln̂ cūlin [cūlā] agt. m. f. cūlin̄ı qui porte

la mèche [cūd. ā] | qui porte une crête ; dont la
couronne est ornée — m. myth. [Rām.] np. du
r.s. i Cūl̄ı ; la gandharv̄ı Somadā lui était très
dévouée ; par la pensée il la féconda pour donner
naissance au sage Brahmadatta.
c�V cet.a m. f. cet. ı̄ serviteur ; esclave.
c�t̂ cet1 [ca. cit1] v. [10] pr. (cetayati) faire

remarquer, rappeler ; instruire — pr. md. (ce-
tayate) penser, réfléchir, comprendre ; connâıtre,
savoir.
c�t̂ cet2 iic. pour ced.
c�tk cetaka [cet1-aka] a. m. n. f. cetak̄ı qui

donne à penser ; qui fait penser ; doué de pensée
— m. hist. np. de Cetaka “Stratège”, chef du
clan Licchavi ; il régnait à Vaísāl̄ı1 au Bihāra au
5e siècle ant., et combattit Ajātaśatru — f. ce-
tak̄ı natu. bot. Jasminim grandiflorum, jasmin ;
syn. mālat̄ı | lit. [poétique] l’odeur de la fleur de
jasmin [cetak̄ı] évoque l’être aimé.
c�tn cetana [cet1-ana] a. m. n. f. cetan̄ı

conscient, sensible, sensé, intelligent — m.
homme intelligent |esprit, pensée, conscience —
n. intelligence, âme — f. cetanā conscience, sen-
sibilité ; compréhension, intelligence.
cetan̄ı bhū prendre conscience de.

cetanatva [-tva] n. sensibilité, état conscient.
c�tŝ cetas [cet1] n. conscience, esprit, cœur,

sagesse, pensée.
c�d̂ ced var. cet2 [ca] conj. cl. si, au cas où

(jamais en tête de phrase).
atha ced mais si.
na ced sinon, afin que ne ... pas.
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yadi ced si.
c�Ed cedi m. géo. np. d’un pays au sud de la

Yamunā (mod. Bundelkhand) ; Śuktimat̄ı était
sa capitale |myth. np. de Cedi, ancêtre fondateur
d’une dynastie royale |pl. cedayas son peuple, les
Cedayas ; cf. Śísupāla.
c�l cela m. vêtement | (au fig.) apparence —

ifc. un semblant de, un piètre.√
c�£̂ ces.t. v. [1] pr. (ces.t.ati) pr. md. (ces.t.ate)

pp. (ces.t. ita) pfp. (ces.t.avya) pf. (vi) gesticu-
ler, remuer, s’agiter — ca. (ces.t.ayati) mettre en
branle, exciter ; exhorter.
c�£A ces.t. ā [ces.t. ] f. geste ; mouvement, effort,

activité ; exécution, conduite ‖ lat. gestus ; ang.
gesture ; fr. geste.
c�E£t ces.t. ita [pp. ces.t. ] a. m. n. f. ces.t. itā mis

en mouvement — n. mouvement, effort, action ;
manière d’agir.
c{t�y caitanya [vr. cetana-ya] n. esprit,

conscience, sensation | phil. [yoga] conscience
éternelle, spiritualité |phil. [vaíses. ika] conscience
du monde sensible — m. soc. titre de novice
[brahmacārin] de l’ordre Bhārat̄ı | phil. np. de
Kr.s.n. a Caitanya “Conscience de Kr.s.n. a” (1486–
1534), mystique vais.n. ava, né Vísvambhara
Mísra fils de Jagannātha2 à Navadv̄ıpa au Ben-
gale ; il fut un expert de sanskrit très jeune,
et forma de nombreux élèves ; à la suite d’une
expérience extatique en 1509, il fut initié par
Keśava, moine de l’ordre Bhārat̄ı de Śaṅkara1 ; il
prêcha la dévotion [bhakti] à Kr.s.n. a par le chant
dévotionnel [k̄ırtana] et la danse extatique ; il
était d’une beauté éclatante [Gaurāṅga] ; il se
retira comme sannyāsin à Pur̄ı en 1515 ; il
représente Kr.s.n. a réincarné comme Son propre
disciple, et il est vénéré comme Mahāprabhu ;
cf. Gauracandra, Prabhupāda, śiks. ās.t.aka.

caitanyabhāgavata [bhāgavata] m. lit. np. du
Caitanyabhāgavata, biographie de Caitanya.

caitanyasvarūpa [svarūpa] n. phil. état
conscient.
c{(y caitya1 [vr. cit2-ya] m. âme individuelle.
c{(y caitya2 [vr. citā-ya] m. n. monument

funéraire ; chapelle annexe d’un temple | soc.
objet de culte ; arbre sacré ; pierre sacrée | bd.
sanctuaire | jn. représentation [mūrti] d’un saint
[jina].

caityaka [-ka] m. myth. [Mah.] np. de Cai-
tyaka “Sanctuaire”, l’une des 5 collines entou-
rant la ville de Girivraja ; elle portait un sanc-
tuaire où l’on frappait trois tambours faits avec
la peau de rāks.asās ; c’est par là qu’arrivèrent
Kr.s.n. a, Arjuna et Bh̄ıma lorsqu’ils attaquèrent
Jarāsandha.

caityavandana [vandana] n. soc. vénération
des icônes et des temples.
c{/ caitra [vr. citrā] m. mois de Citrā (mars-

avril) ; il débute l’année — f. caitr̄ı soc. sa pleine
lune ; on y pratique un pākayajña ; c’est le jour
d’anniversaire [jayant̄ı2] de Hanumān.

caitraratha [ratha] m. myth. np. de Caitrara-
tha “fruit du travail de Citraratha”, merveilleux
jardin de Kubera sur le Mont Mandara ; son jar-
dinier en est Citraratha.
coc coca n. écorce, not. de cannelle.
cod̂ cod [ca. cud] v. [10] pr. (codáyati) inciter,

exciter, pousser ; presser, solliciter.
cod codá [cud] a. m. n. f. codā qui anime, qui

inspire, qui incite.
codagaṅga [gaṅgā] m. hist. np. du roi Co-

dagaṅga “Exalté par le Gange” ; cf. Ananta-
varmā.
codn codana [coda-na] a. m. n. f. codanā qui

oblige — n. injonction, règle — f. codanā id.
codanālaks.an. a [laks.an. a] a. m. n. f. co-

danālaks.an. ā phil. borné par des règles (se dit
not. du dharma).
cor̂ cor [vn. cora] v. [10] pr. (corayati) pp.

(corita) voler, dérober, piller ‖ romani choura-
ver.
cor cora m. voleur ; plagiaire.
coErt corita [pp. cor] a. m. n. f. coritā volé,

dérobé.
col cola m. blouse, veste | pl. colās nom

du peuple des Colās de la côte du Coromandel
[colaman. d. ala].

colaman. d. ala [man. d. ala] m. n. géo. pays Cola,
sur la côte Sud du Coromandel ‖ topo. Coro-
mandel.
cOX caud. a var. caula [vr. cūd. ā] n. soc.

sam. skāra de tonsure d’un enfant ; cf.
cūd. ākaran. a.
cOr caura [vr. cora] m. voleur, brigand ; es-

croc, usurpateur, plagiaire — f. caur̄ı voleuse.
caurapañcāśikhā [pañca-́sikhā] f. lit. np. de la

Caurapañcāśikhā “50 stances du voleur”, poème
érotique de Bilhan. a.

cauravidyā [vidyā] f. science du vol, l’un des
64 arts [kalā].

caurav̄ıra [v̄ıra] m. pl. caurav̄ırās pègre.
cOy caurya [vr. cora-ya] n. tricherie, vol.
cauryaśāstra [́sāstra] n. science du vol ; cf.

S. an.mukhakalpa.
cOl caula cf. caud. a.
cOl� È caulukya [vr. culuka-ya] m. np. de la

dynastie Caulukya “Descendant du roi Culuka” ;
elle régnait au Gurjara ; cf. Kumārapāla, Sid-
dharāja.
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Qyvn cyávana [cyu] a. m. n. f. cyavanā tombé ;
qui fait tomber ; qui secoue ; qui aide à accou-
cher — m. myth. véd. np. du sage [r.s. i] Cya-
vana ou Cyavāna “Prématuré”, fils de Bhr.gu,
né dans la forêt après l’enlèvement de sa mère
Pulomā2 par le démon Pulomā1 ; il pratiqua très
jeune de grandes austérités, et son corps immo-
bile fut recouvert de terre et de végétation ; lors-
qu’il fut très vieux, le roi Śaryāti vint un jour
pique-niquer avec sa famille dans la forêt ; sa
fille, la jolie Sukanyā, alla avec ses amis sur le
tertre où il était enterré, et dont émanait une ra-
diance étrange ; Sukanyā creusa par curiosité, et
la voix de Cyavana lui ordonna d’arrêter, mais
elle continua, vit deux points brillants, et leur
enfonça des épines, aveuglant le sage ; Cyavana,
en proie à de grandes souffrances, continua son
ascèse sans maudire Sukanyā, mais cette injus-
tice provoqua de grands malheurs dans le pays ;
ni homme ni bête ne pouvait plus déféquer ni
uriner ; pour faire cesser ces désordres, le roi
Śaryāti mena une enquête, et Sukanyā avoua
sa mauvaise action ; Śaryāti vint se prosterner
devant le sage, et lui demanda son pardon ; le
sage, décrépit, laid et aveugle, demanda la main
de la belle, au désespoir du roi qui dut accep-
ter ; Sukanyā devint une épouse dévouée à son
vieux mari ; en ce temps là Indra avait interdit
aux Aśvinau de boire le soma [somapāna] ; ceux
ci rencontrèrent Sukanyā, furent éblouis pas sa
beauté, et lui proposèrent de quitter Cyavana
pour épouser l’un d’entre eux ; sur son refus in-
digné, ils lui expliquèrent qu’ils étaient médecins
divins et pouvaient préparer un bain de jouvence
qui rendrait Cyavana aussi jeune et désirable
qu’eux, pourvu qu’en fin de compte elle choisisse
entre eux trois ; ils plongèrent avec le vieil er-
mite dans la rivière, et revinrent comme des tri-
plets identiques, jeunes et désirables ; en priant
la Déesse de lui faire choisir son vrai mari, Su-
kanyā identifia correctement Cyavana ; celui-ci
remerçia les Aśvinau en forçant Indra à les au-
toriser à participer à une cérémonie du soma
à laquelle il invita tous les dieux ; lorsqu’Indra
brandit son vajra il le paralysa, et tira du feu sa-
crificiel un démon Mada capable de tuer tous les
dieux ; ceux-ci s’enfuirent, et Indra paralysé dut
se rendre et s’excuser ; Cyavana déchira Mada
en 4 démons de possession : le Jeu, la Chasse,
l’Alcool et les Femmes ; Pramati est le fils de
Cyavana et Sukanyā ; Cyavana est aussi père
d’Aurva par Ārus.̄ı, fille de Manu — n. mouve-
ment ; descente | jn. chute de l’existence divine
à la condition humaine | bd. mort — ifc. chute

de ; privation de.
QyvAn cyávāna [cyu] a. m. n. f. cyavānā qui

se déplace ; actif — m. myth. np. de Cyavāna,
fils de Bhr.gu ; cf. Cyavana.√

Qy� cyu v. [1] pr. md. (cyávate) pp.
(cyuta) chanceler, tomber, déchoir ; s’éloigner,
disparâıtre, échouer.
Qy� t cyuta [pp. cyu] a. m. n. f. cyutā tombé,

déchu ; révolu ; expulsé ; privé de 〈abl.〉 | arrivé
à terme (se dit d’un fruit qui tombe de l’arbre à
maturité).

C ch
C�~ chattra [chad1-tra] n. ombrelle, para-

pluie ; parasol (insigne de royauté, symbolisant
la protection du peuple) | var. chatra id.
chattr̄ı kr. utiliser comme parasol.

chattrapati [pati] m. soc. officier tenant le
parasol royal | hist. np. de Chattrapati “Mâıtre
du parasol”, titre royal ; not. titre du roi ma-
rathe Chattrapati Śivaj̄ı à son couronnement en
1674.

chattrin [-in] a. m. n. f. chattrin. ı̄ équipé
d’un parasol — m. arch. pavillon surmonté
d’un dôme, utilisé comme élément décoratif d’un
palais, d’un temple ou d’un cénotaphe | géo.
cénotaphe de prince, not. au Rajasthan.√

Cd̂ chad1 v. [1] pr. (chadati) pp. (channa)
pf. (ā, pra, sam) ca. (chādáyati) couvrir, enve-
lopper ; cacher, tenir secret.
Cd̂ chad2 [chad1] ifc. a. m. n. f. qui cache.
Cdn chadana [chad1-ana] n. voile, couver-

ture.
CEdn̂ chadin [chad1-in] ifc. a. m. n. f. chadin̄ı

qui couvre.
C�n̂ chadman [chad1-man] n. déguisement ;

trahison — ifc. déguisé en.√
C�d̂ chand v. [1] pr. (chandati) pp. (chan-

dita) pf. (upa) plaire à 〈dat. acc.〉, contenter —
ca. (chandayati) être favorable à, gratifier qqn.
〈acc.〉 de 〈i.〉.
C�d chánda [chand] m. intention, désir, vo-

lonté ; plaisir, prédilection ; caprice.
chandatas [-tas] adv. suivant son désir, selon

son intention ; à volonté.
chandatah. kriyā action suivant son bon plaisir.

chandana [-na] a. m. n. f. chandanā plaisant,
charmant.
C�dŝ chándas [chand] n. désir, volonté |

hymne védique, mètre ; cf. virāj2 | phil. la
métrique ou prosodie, un des 6 traités annexes
du Veda [vedāṅga] | lit. langue védique (opp.
bhās. ā) |mus. harmonie rythmique.
chandasi gram. dans la littérature védique.
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chandah. śāstra [́sāstra] n. phil. prosodie | lit.
np. du Chandah. śāstra, ouvrage de prosodie dû
à Piṅgala1.
yamātārājabhānasalagām math.
[Chandah. śāstra] sūtra mnémotechnique
représentant tous les triplets de syllabes
brèves et longues [gan. a] (suite B (2/3) de N. de
Bruijn).

chandoga [ga] m. soc. chantre d’hymnes.
chandojñāna [jñāna] n. la métrique

[chandojñāna], l’un des 64 arts [kalā].
C�d-y chandasya [chandas-ya] a. m. n. f.

chandasyā concernant les hymnes | selon son
propre désir — n. phil. le Monde [“créé par le
libre désir (de la divinité)”] — f. chandasyā soc.
nom d’une brique rituelle [is.t.akā].
Cl̂ chal [vn. chala] v. [10] pr. (chanlayati) pp.

(chalita) tromper, tricher, feindre.
Cl chala n. fraude, tromperie ; feinte, astuce ;

fiction, semblant.
CElt chalita [pp. chal] a. m. n. f. chalitā

trompé, abusé.
CEltk chalitaka m. hist. np. de Chalitaka,

architecte de temples.
chalitakayoga [yoga] m. pl. chalitakayogās

l’art de jouer des tours de magie, l’un des 64
arts [kalā].
CAg chāga m. natu. zoo. bouc — f. chāgā var.

chāḡı natu. chèvre.
CA�~ chāttra [vr. chattra] m. [“hébergé”]

élève, étudiant (not. pensionnaire) | var. chātra
id.

chāttrin [-in] m. f. chāttrin. ı̄ élève.
CAE�~ chāttri iic. pour chāttrin.
chāttrísālā [́sālā] f. salle de classes ; école.
CAd̂ chād [ca. chad1] v. [10] pr. (chādayati)

pp. (chādita) couvrir, envelopper ; cacher, tenir
secret.
CAdn chādana [chād-ana] m. voile, couver-

ture.
CAEdt chādita [pp. chād] a. m. n. f. chāditā

caché, dissimulé.
CA�do`y chāndogya [vr. chandoga-ya] a. m. n.

f. chāndogyā relatif aux chanteurs d’hymnes.
chāndogyopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la

Chāndogya, une leçon philosophique [upanis.ad]
majeure, composée vers-500.
CAy chāya a. m. n. f. chāyā qui projette

une ombre — ifc. ombre, reflet ; réflexion ; ap-
parence ; couleur, teint (de) — f. chāyā id. |
myth. np. de Chāyā “l’Ombre”, servante du So-
leil Sūrya, substituée par Sañjñā pour lui ser-
vir d’épouse ; elle est mère de Saturne (Śani),
de Manu-Sāvarn. a et de la rivière Tapat̄ı ; jaloux

d’être délaissé à leur profit, Yama leva le pied
vers elle, et elle le maudit, ce qui la démasqua
et incita Sūrya à rechercher Sañjñā — n. chāya
ifc. grande quantité de.
khad. gacchāya n. troupeau de rhinocéros.

chāyāpatha [patha] m. astr. Voie lactée ; syn.
mandākin̄ı, rasā.

chāyāvr.ks.a [vr.ks.a] m. arbre qui donne de
l’ombre.

chāyāvyākhyā [vyākhyā2] f. lit. np. de la
Chāyāvyākhyā, commentaire du Yogasūtra dû
à Nāgeśa.√

ECd̂ chid1 v. [7] pr. (chinátti) pr. md.
(chintté) fut. (chetsyati) aor. [4] (acchaits̄ıt) aor.
md. [4] (acchitta) inf. (chettum) pp. (chinna)
pfp. (chedya) pf. (ava, ā, ut, pari, vi) couper,
fendre, briser ; trancher — ca. (chedayati) cou-
per ; faire couper ‖ lat. scindo ; all. scheiden ; fr.
scinder.
ECd̂ chid2 [chid1] ifc. a. m. n. f. qui coupe ; qui

détruit — m. math. diviseur ; dénominateur.
ECdý chidrá [chid1-ra] a. m. n. f. chidrā déchiré,

fendu ; percé, troué ; qui fuit — n. trou, fente,
ouverture | ouverture du corps (il y en a 9, syn.
randhra) ; symb. le nombre 9 |défaut, infirmité ;
lacune, point faible.
chidram. dā donner accès à.
ECà chinná [pp. chid1] a. m. n. f. chinnā

coupé, tranché ; brisé ; perforé ; interrompu,
troublé — ifc. limité par.
kim. chinnam qu’est ce qui nous arrête ?

chinnákeśa [keśa] a. m. n. f. chinnakeśā qui
a les cheveux coupés.

chinnamastā [masta] f. phil. [tantr.] np. de
la yogin̄ı Chinnamastā “Décapitée”, l’une des
10 puissances [mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] ;
on la représente debout sur Rati copulant avec
Kāma ; de sa tête coupée jaillit le sang, bu par
des yogin̄ı.√

C� r̂ chur ca. (churayati) pp. (churita) jon-
cher ; saupoudrer ; enduire.
C� ErkA churikā [chur̄ı-ka] f. dague, couteau sa-

crificiel
C� Ert churita [ca. pp. chur] a. m. n. f. churitā

jonché ; saupoudré ; garni de 〈i. iic.〉 |mélangé.
C� rF chur̄ı [ks.ur̄ı] f. dague, couteau
C�k cheka a. m. n. f. chekā habile, malin, rusé

| domestiqué.
chekokti [ukti] f. lit. langage indirect ou am-

bigu ; sous-entendu ; paroles à double sens.
C��� chettr. [ched-tr. ] agt. m. f. chettr̄ı [sg.

nom. chettā, acc. chettāram] coupeur, élagueur ;
bûcheron | qui décide ; écarteur de 〈g.〉.

210



C�d̂ ched [ca. chid1] v. [10] pr. (chedayati) cou-
per ; faire couper.
C�d cheda [ched] a. m. n. f. chedā ifc. qui

coupe, qui découpe — m. découpage, section,
portion ; incision ; éclat | fente, fissure, ouver-
ture | gram. découpage en syllabes ou en mots,
segmentation ; cf. viccheda | math. diviseur ;
dénominateur | interruption, arrêt.

chedana [-na] n. découpage ; section, par-
tage ; fait de couper | instrument coupant — ifc.
section de ; destruction de ; suppression de.
C�dnFy chedan̄ıya [pfp. [2] chid1] a. m. n. f.

chedan̄ıyā à découper ; à diviser.
C�Edt chedita [pp. ched] a. m. n. f. cheditā

coupé ; divisé.
C�Edt&y cheditavya [pfp. [3] chid1] a. m. n. f.

cheditavyā à découper ; à diviser.
C�Edn̂ chedin [ched-in] ifc. a. m. n. f. chedin̄ı

qui coupe, qui brise, qui retranche.
C�� chedya [pfp. [1] chid1] a. m. n. f. chedyā

à découper ; à mutiler — n. découpage ; fait de
déchirer avec les dents ou les ongles.

j j
j ja [jan] ifc. m. f. jā né, né de.
jkAr jakāra [(ja)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ja’.√
j"̂ jaks. [red. ghas] v. [2] pr. (jaks.iti) v.

[1] pr. (jaks.ati) pp. (jagdha) manger ; dévorer ;
consumer.
jgt̂ jágat [red. gam] a. m. n. f. jagat̄ı mo-

bile, mouvant — n. [sg. nom. acc. voc. jagat ;
du. nom. acc. voc. jagat̄ı ; pl. nom. acc. voc. ja-
ganti] ce qui se meut, le vivant ; le règne animal ;
opp. tasthivat | le monde, l’univers — f. jagat̄ı
la terre |mètre véd. de 6 fois 8 syllabes |myth.
np. du cheval Jagat̄ı, attelé au char de Sūrya.
jagatah. pitarau [Ragh.] Ô parents du monde (in-
vocation de Śiva et Pārvat̄ı).

jagatkr.tsna [kr.tsna] n. le monde entier.
jagatpati [pati] m. myth. np. de Jagatpati,

épith. de Vis.n. u “Mâıtre du Monde” | myth.
épith. de Śiva, Brahmā, Sūrya, Agni.

jagatsarva [sarva] n. le monde entier.
jagadambā [ambā] f. myth. [tantr.] np. de Ja-

gadambā “Mère de l’Univers”, forme terrible de
Śakti prise par Sat̄ı lorsque Śiva lui interdit d’as-
sister au sacrifice de Daks.a.

jagad̄ı́sa [̄ı́sa] m. myth. np. de Jagad̄ı́sa
“Seigneur de l’Univers”, épith. de Brahmā,
Śiva, ou Vis.n. u | hist. np. de Jagad̄ı́sa1, néo-
logicien du 16e siècle ; on lui doit not. la
Śabdaśaktiprakāśikā et sa glose [vr.tti].

jagad̄ı́svara [̄ı́svara] m. myth. np. de Ja-
gad̄ı́svara “Seigneur de l’Univers”, épith. de
Śiva, d’Indra, ou de rois | hist. np. de Ja-
gad̄ı́svara1 Bhat.t.ācārya, auteur comique du 14e

siècle ; cf. Hāsyārn. ava.
jagaduddhāra [uddhāra] m. phil. salut du

Monde | myth. np. de Jagaduddhāra “Sauveur
du Monde”, épith. de Kr.s.n. a ou de Śiva.

jagadguru [guru] m. soc. titre honorifique
[“qui enseigne au monde entier”] ; pontife d’un
ordre.

jagaddala [dala] m. géo. np. du monastère
bd. Jagaddala, fondé au Varendra1 par le roi
Rāmapāla (11e siècle) ; il fut détruit en 1207 par
les envahisseurs musulmans.

jagannātha [nātha] m. myth. np. de Ja-
gannātha “Mâıtre de l’Univers”, épith. de
Kr.s.n. a-Vis.n. u ; phil. Jagannātha est le regard de
Dieu sur les péchés du Monde ; son idole prin-
cipale, au sanctuaire du temple de Jagannātha
à Pur̄ı (Orissa), taillée dans un tronc d’arbre
n̄ıma et peinte en noir, jaune et rouge, comme
abstraction du visage de Kr.s.n. a, avec de larges
yeux ronds [cakrāks. i] ; l’idole contient dans une
cavité une substance divine [brahmapadārtha]
que nul ne peut voir sans risquer la mort, et
du basilic sacré [tulas̄ı] qui ne se flétrit pas ;
elle est placée sur un trône [sim. hāsana] cou-
vert d’ammonites sacrées [́sālagrāma], au côté
d’autres idoles de bois représentant Balabhadra,
Subhadrā et Sudarśana ; Jagannātha prend un
bain rituel vers le 19 juin, et est pris de fièvre ;
les idoles sont alors repeintes et le sanctuaire
est fermé ; elles sont ensuite déplacées pour 9
jours à leur résidence d’été Gun.d. icā au cours
d’une procession de trois chars [rathayātrā] qui
est l’objet d’un grand pélerinage au début de la
mousson, à ās. ād. ha śukla dvit̄ıya ; on renouvelle
l’idole tous les 12 ou 19 ans [navakalevara] ; cf.
Indradyumna | géo. nom du liṅga du sanctuaire
double du temple de Jagannātha |hist. np. de Ja-
gannātha1 Pan.d. itarāja (1590–1665), poète sans-
krit illustre, brahmane d’une famille de tradi-
tion védique orthodoxe originaire de Veṅginād. u
en Andhra ; c’était un mâıtre de rhétorique
classique [alaṅkāra] et un critique littéraire
sévère, opposé à l’usage métaphorique [dhvani] ;
il écrivit le traité d’esthétique Rasagaṅgādhara ;
il voyagea dans toute l’Inde, et on lui doit des
éloges des rois d’Udaipur, de Delhi et d’Assam ;
il épousa une princesse moghole en gagnant une
partie d’échecs ; après sa mort prématurée, il
lui dédia son poème Bhāmin̄ıvilāsa, et se sui-
cida dans la Gaṅgā en récitant la Gaṅgālahar̄ı,
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se lavant du péché d’avoir épousé une princesse
musulmane | hist. np. de Jagannātha2 Mísra,
père de Caitanya | hist. np. du mathématicien
Samrāt. Jagannātha3 (18e siècle), astronome du
roi Jayasim. ha6 (18e siècle) ; cf. Yantramandira
|du. jagannāthau phil. Vis.n. u et Śiva “Dirigeant
ensemble l’Univers” ‖ ang. juggernaut.

jaganmohana [jagat-mohana] n. arch.
[“Enchantement du Monde”] salle d’audience
précédant immédiatement le sanctuaire princi-
pal [devakula] dans les temples de l’Orissa.
j`D jagdhá [pp. jaks. ] a. m. n. f. jagdhā f.

jagdh̄ı mangé, dévoré | épuisé par 〈i.〉.
jE`D jágdhi [jaks. ] f. repas ; fait de manger, de

consommer | ce qui est mangé par 〈i.〉.
jE`m jágmi [red. gam] a. m. n. f. qui va, qui

se hâte.
jE`mvŝ jagmivas [ppft. gam] a. m. n. f.

jagmus. ı̄ étant allé.
j`m� jagmu [red. gam] m. fait de se hâter.
jGn jaghána n. croupe, fesses, derrière.

jaghanena derrière 〈g.〉.
jG�y jaghanya [jaghana-ya] a. m. n. f. ja-

ghanyā postérieur ; dernier ; inférieur, insigni-
fiant — m. homme de basse caste.

jaghanyaja [ja] a. m. n. f. jaghanyajā dernier-
né.
jEÍ jaghni [red. han1] a. m. n. f. qui tue.
jÍ� jaghnu [red. han1] m. fait de blesser ou de

tuer ; meurtre.
j½m jaṅgama [red. gam] a. m. n. f. jaṅgamā

mobile, vivant — n. (collectif) le règne ani-
mal ; opp. sthāvara — m. soc. prêtre de la secte
v̄ıraśaiva ; cf. liṅgāyat.
j½l jaṅgala a. m. n. f. jaṅgalā aride, stérile,

désertique — m. brousse, désert ; pays inculte
(sec) — ifc. terre des, pays des ‖ ang. jungle
j¿A jaṅghā [relié à jaghana] f. jambe ; mollet.
jVA jat. ā f. chignon, tresse, chevelure en

nattes des ascètes | récitation en tresse du Veda
[vikr.tipāt.ha] : chaque paire de mots est répétée
trois fois, plus une fois à l’envers.

jat. āmukut.a [mukut.a] m. n. diadème de
tresses, signe iconographique d’un ascète.

jat. āyus [āyus] m. myth. np. de l’oiseau fabu-
leux Jat.āyu, fils d’Arun. a et de Śyen̄ı ; pariant
sur sa vitesse avec son frère âıné Sampāti, il
vola vers le Soleil et se brûla les ailes ; Sampāti
vola plus haut que lui pour le protéger, ses ailes
brûlèrent, et il tomba sur le mont Vindhya ;
[Rām.] Jat.āyu combattit Rāvan. a qui venait de
s’emparer de S̄ıtā, mais ce dernier lui coupa les
ailes ; Jat.āyu tombé à terre invoqua Rāma avant

de mourir, pour l’informer du rapt de S̄ıtā | var.
jat. āyu id.

jat. āliṅga [liṅga] n. liṅga marqué d’un chi-
gnon d’ascète.
jEV jat.i [jat. ā] f. cheveux crépus.
jat.ila [-la] a. m. n. f. jat.ilā chevelu, touffu ;

crépu | entremêlé, entortillé, compliqué.
jEVn̂ jat.in [jat. ā] agt. m. f. jat.in̄ı qui porte le

chignon ; ascète.
jWr jat.hara n. ventre, intestins ‖ lat. venter ;

fr. ventre.
jX jad. a a. m. n. f. jad. ā engourdi, inerte, im-

mobile, insensible ; statique | abasourdi, ahuri ;
stupide, sot, imbécile | bd. inanimé ; opp. ajad. a.
jad. ı̄ kr. stupéfier, confondre, abasourdir.

jad. atā [-tā] f. ahurissement ; stupidité ; in-
conscience.

jad. atva [-tva] n. id.
jt� jatu n. laque, résine ‖ lat. bitumen.
j/� jatrú n. clavicule — m. pl. jatravas

vertèbres cervicales ; cou.√
jn̂ jan var. jā v. [4] pr. md. (jāyate) v. [1]

pr. (janati) pr. md. (janate) fut. (janis.yati) pft.
(jajāna) aor. md. [5] (ajanis.t.a) aor. [3] (áj̄ıjanat)
pp. (jāta) pf. (anu, abhi, ā, ut, upa, pra, sam)
nâıtre (de 〈loc.〉) | se produire, arriver ; devenir
— ca. (janayati) pp. (jayita) engendrer, enfanter
| produire, causer ‖ lat. genui, gigno ; ang. to
generate ; fr. engendrer, gène.
janayitvā ind. ayant engendré.
jn jána [jan] a. m. n. f. jan̄ı qui engendre

— m. homme, personne, être | (collectif) les
hommes, les gens ; le personnel ; l’humanité | pl.
janās id. — ifc. troupe, foule, peuple, gent | un
parmi, un quelconque, plusieurs, en général ;
un éminent — f. jan̄ı var. jani femme ; épouse
|naissance ; production ‖ lat. gens ; fr. gent, gens.
ayam. janah. moi-même.
jana gan. a mana mod. “(Ô toi qui guide) l’esprit
des hommes”, hymne national de l’Inde ; il est
formé des 5 premières strophes d’un poème ben-
gali de Rabindranath Tagore composé en 1811
pour accueillir l’Empereur George V.

janapada [pada] m. [“empreinte d’une tri-
bu”] pays, peuple ; population ; contrée, cam-
pagne ; le royaume (la terre et ses habitants) |pl.
janapadās les gens ; les sujets du royaume.

janaloka var. janar, janarloka [loka] m. myth.
le “Ciel des surhommes”, 5e monde céleste
[loka], au dessus de Mahar, résidence des
éternels [sanakādi] issus de l’esprit de Brahmā.

janasaṅga [saṅga] m. fréquentation sociale.
janasthāna [sthāna] n. myth. [Rām.] np. du

Janasthāna, forteresse des rāks.asās Khara et
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Śūrpan. akhā dans la forêt Dan.d. akā.
janārdana [ardana] m. myth. [Mah.] np.

de Janārdana “Qui stimule (ou tourmente) les
hommes”, épith. de Kr.s.n. a-Vis.n. u.
jnk janaka [jana-ka] a. m. n. f. janikā pro-

ductif, génératif — m. père |np. de la lignée Ja-
naka, titre dynastique des rois du Videha |myth.
[Rām.] patr. not. du roi philosophe S̄ıradhvaja
Janakarāja, père de S̄ıtā | myth. np. de son
ancêtre le rājars. i Mithi Janaka “Géniteur”, issu
de la cuisse de Nimi ; premier roi du Videha, il
donna son nom à la dynastie, dont il fonda la ca-
pitale Mithilā ; Udāvasu est son fils |myth. patr.
du roi Devarāta Janaka — ifc. qui produit, qui
engendre ; qui cause.

janakarāja [rājan] m. myth. np. du rājars. i
Janakarāja, fils de Hrasvaromā, roi de Mithilā ;
[Rām.] en labourant le terrain sacrificiel avec
sa charrue, il fit surgir du sillon sa fille S̄ıtā ; il
porte la charrue sur son étendard [S̄ıradhvaja] ;
il était dépositaire de l’arc Ajagava de Śiva, et
avait promis la main de S̄ıtā à qui pourrait le
manier ; le roi Sudhanvā1 vint l’attaquer pour
le lui prendre, mais il le tua et donna sa capi-
tale Sam. kāśyā à son frère cadet Kuśadhvaja1 ;
le jeune Rāma vint à Mithilā, accompagné de
Vísvāmitra, réussit à bander l’arc et le cassa,
provoquant un tremblement de terre ; le roi
fit alors une grande cérémonie, où furent unis
Rāma à S̄ıtā, Laks.man. a à sa 2e fille Ūrmilā,
et leurs deux frères Bharata1 et Śatrughna
aux deux filles Mān.d. av̄ı et Śrutak̄ırti1 de
Kuśadhvaja1 ; son chapelain [purohita] était
Śatānanda ; Janakarāja représente l’idéal du Roi
Védique, imbu de sacrifice ; [Br.hadāran. yaka] il
reçut l’enseignement de Yājñavalkya ; [AG.] le
jeune sage As.t.āvakra l’instruisit sur la nature du
Soi [ātman] ; [BhG.] Kr.s.n. a le cita comme modèle
pour son karmayoga ; il reçut la visite de Śuka,
et lui prodigua sa sagesse.
jntA janatā [jana-tā] f. gens, humanité.
jnn janana [jan-ana] agt. m. f. janan̄ı qui

engendre, géniteur ; qui produit — n. naissance,
existence ; production — f. janan̄ı mère.

jananāntara [antara] n. phil. naissance ou
existence antérieure.
jnm̂ janam [acc. jana] iic.
janamejayá [ejaya] m. myth. [Mah.] np. de

Janamejaya “Qui fait trembler les hommes”,
fils de Par̄ıks.it, roi de Hastināpūra ; pour ven-
ger la mort de son père tué par une mor-
sure de serpent, il fit un grand sacrifice de ser-
pents [sarpasattra] et conquit le peuple nāga de
Taks.aśilā ; Vyāsa demanda à Vaísampāyana de

lui réciter le Mah. ; Candrāp̄ıd. a est son fils ; cf.
Pāriks.ita, Sarpasattrin, Jaimini | myth. np. de
Janamejaya1, fils de Pūru ; il est l’äıeul à 12
générations du roi Dus.yanta.
jnŝ janas [jana] n. genre, classe (d’êtres) ;

race | janar myth. np. de Janar, “Ciel des sur-
hommes” ; cf. janaloka ‖ lat. genus.
jEn jani [jan̄ı] f. femme ; épouse.
j�t� jantu [jan-tu] m. être, créature, personne.
j�m janma iic. pour janman.
janmakun. d. al̄ı [kun. d. al̄ı] f. astr. horoscope de

naissance.
janmapattra [pattra] n. horoscope.
janmabhūmi [bhūmi] f. lieu de naissance ;

terre natale, patrie.
janmamr.tyujarā [mr.tyu-jarā] f. naissance,

mort et vieillesse.
janmamr.tyujarāduh. kha [duh. kha] n. dou-

leur de la naissance, de la vieillesse et de la mort.
janmāntara [antara] n. phil. chaque nais-

sance ultérieure.
janmās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. 8e jour du

mois śrāvan. a2, où l’on célèbre l’anniversaire de
Kr.s.n. a ; on doit observer le jeûne jusqu’à minuit,
heure de sa naissance ; syn. gokulās.t.amı̄.
j�mn̂ janman [jan-man] n. naissance, origine ;

existence, vie — m. géniteur, père — m. janma
ifc. né de — f. janmā ifc. née de.
punarjanman n. phil. renaissance, nouvelle nais-
sance.
j�y janya [jan-ya] a. m. n. f. janyā relatif aux

hommes, venant du peuple — ifc. né de, produit
par — m. parent ou ami du fiancé.
janyajanakabhāva gram. relation entre parent et
enfant.√

jp̂ jap v. [1] pr. (jápati) pft. (jajāpa)
pp. (japta) chuchotter, murmurer (des prières) ;
réciter ou prier à voix basse.
jp japa m. chuchottement | soc. récitation à

voix basse de paroles sacrées.
japamālā [mālā] f. rosaire.
jpA japā f. natu. bot. hibiscus rouge.
jbAlA jabālā f. lit. [ChU.] np. de Jabālā, fille-

mère de Satyakāma ; elle enseigna à son fils que
le respect de la vérité était la meilleure noblesse
[brāhman. ya].√

jB̂ jabh1 v. [1] pr. md. (jabhate) mordre,
happer ; croquer ; claquer | ouvrir la mâchoire
| aboyer, gueuler.√

jB̂ jabh2 [relié à yabh] v. [1] pr. (jabhati)
inf. (jabhitum) avoir des rapports sexuels.
j<y jabhya [pfp. [1] jabh1] a. m. n. f. jabhyā

qui mord, qui croque — m. insecte granivore —
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voc. adr. (impers.) il faut ouvrir largement la
bouche.√

jm̂ jam v. [1] pr. (jamati) ppr. (jamat) ppr.
int. (jājamat) manger, avoir en pâture.
jmt̂ jamat [ppr. jam] a. m. n. f. jamant̄ı man-

geant.
jamadagni [agni] m. myth. np. de l’ascète Ja-

madagni “Feu dévorant”, l’un des saptars. i, des-
cendant de Bhr.gu ; il est le fils de R. c̄ıka et de
Satyavat̄ı1, dernier brāhman. a de sa lignée par
suite de la confusion des castes [varn. asam. kara] ;
sa connaissance du Veda était inégalée ; allié de
Vísvāmitra, il s’opposa à Vasis.t.ha ; il épousa
Ren.ukā dont il eut 5 fils, Ruman.vān, Suhotra1,
Vasu1, Vísvavasu et Paraśurāma ; Ren.ukā ayant
péché en regardant les ébats du roi Kārtav̄ırya
prenant son bain, il la condamna à errer comme
lépreuse ; elle lui revint après avoir été guérie par
sa dévotion à Śiva, mais il ordonna alors à ses
fils de la décapiter ; les âınés lui ayant désobéi,
seul le cadet Paraśurāma s’en acquitta ; il coupa
les mille bras du roi Kārtav̄ırya et le livra à la
mort ; il fut tué à son tour par les fils de celui-ci,
et vengé par Paraśurāma qui tua tous les princes
[ks.atriyās] pour rendre la Terre aux brahmanes.
jMb jamba m. boue.
jMbAl jambāla [jamba-ala] m. n. terre glaise,

argile ; boue.
jMbFr jamb̄ıra m. natu. bot. Citrus limon, ci-

tronnier — n. natu. citron vert.
jMb� jambu f. natu. bot. Eugenia jambolana,

pommier-rose — m. n. myth. np. du Jambu,
fleuve mythique [divyagaṅgā] issu du jus des
fruits du jambu couronnant le mont Meru —
f. jambū myth. la rivière Jambū, id.

jambudv̄ıpa [dv̄ıpa] m. myth. np. du Jam-
budv̄ıpa, le plus central des 7 continents my-
thiques entourant le mont Meru ; il est subdivisé
lui-même en 10 régions [dv̄ıpa] : kuru, candra,
varun. a, saumya, nāga, kumārikā, gabhastimat,
tāmraparn. a, kaśeru, indra | géo. la grande Inde,
le sous-continent indien.

jambūnad̄ı [nad̄ı] f. myth. np. de la rivière
Jambū.
jMb� k jambuka m. natu. zoo. chacal — f. jam-

bukā natu. chacal femelle.
jambukeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de

Jambukeśvara, sanctuaire de Śiva situé à
Tiruvanaikka près de Śr̄ıraṅga ; c’est le
pañcabhūtasthala associé à l’élément eau [ap] ;
une source naturelle l’arrose.
jMB jámbha [jabh1] m. dent, défense |

pl. jambhās mâchoires | jambhá myth. démon
dévoreur |myth. np. de l’asura Jambha.

jMBn jámbhana1 [jambha-na] a. m. n. f.
jambhan̄ı qui détruit, qui dévore — m. natu.
bot. Calotropis gigantea, asclépiade en arbuste,
au suc laiteux, aux feuilles laineuses ; plante
médicinale.
jMBn jámbhana2 [jabh2-ana] n. copulation.
jMBl jámbhala [jambha-la] m. bd. np. de

Jambhala, esprit démoniaque.
jy jayá [ji] a. m. n. f. jayā conquérant, vain-

queur — m. victoire, conquête | myth. [Mah.]
np. de Jaya, épith. d’Arjuna “le Victorieux”
|myth. [Mah.] nom assumé par Yudhis.t.hira pen-
dant l’exil des pān. d. avās au royaume de Virāt.a ;
Arjuna était Vijaya, Bh̄ıma était Jayanta, Na-
kula était Jayatsena, Sahadeva était Jayadbala,
et Draupad̄ı les appelait tous Jaya |myth. np. de
Jaya1, l’un des deux dvārapālau de Vis.n. u | lit.
Jaya2 “Victoire (du dharma sur l’adharma)”,
poème épique de 8800 vers, attribué à Vyāsa ;
il devint le Bhārata1 de 24000 vers, récité par
Vaísampāyana, puis finalement le Mah. (100000
vers) — ifc. victorieux sur, qui conquiert —
f. jayā myth. np. de Jayā, fille de Daks.a ; elle
épousa Kr.śāśva, dont elle eut 50 fils très puis-
sants, destinés à servir d’armes magiques pour
combattre les asurās.
jaya s̄ıtā rāma (salut) Gloire à S̄ıtā et à Rāma !

jayadeva [deva] m. hist. np. de Jayadeva
“Victoire Divine”, poète de l’Orissa (∼1150–
∼1210) qui vécut à la cour du roi Laks.man. asena
du Bengale ; il est l’auteur du Gı̄tagovinda.

jayadhvaja [dhvaja] m. myth. np. du roi
Jayadhvaja “Étendard de la victoire”, fils âıné
de Kārtav̄ırya ; Tālajaṅgha est son fils.

jayapattra [pattra] n. soc. édit royal ; édit
d’un tribunal déclarant la victoire d’une partie
| soc. signe attaché au front d’un cheval choisi
pour l’aśvamedha.

jayapura [pura] n. géo. np. de la ville de Jaya-
pura au Rajasthan, fondée par le roi Jayasim. ha6

en 1727 pour lui servir de capitale (mod. Jai-
pur).

jayasim. ha [sim. ha] m. hist. np. du prince
Jayasim. ha “Lion victorieux” ; il créa la dy-
nastie Cālukya du Deccan au 5e siècle ; sa
capitale était Āryapura (mod. Aihole) | hist.
np. du roi Jayasim. ha1, de la dynastie des
Cālukyās de l’Est ; il régna de 641 à 673 |
hist. np. du roi Jayasim. ha2, de la dynastie
des Cālukyās de l’Est ; il régna de 706 à 718
| hist. np. du roi Jayasim. ha3, de la dynastie
des Cālukyās de l’Ouest ; il régna de 1015 à
1042 ; son fils Someśvara1 lui succéda | hist.
np. du roi Jayasim. ha4 Siddharāja, de la dy-
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nastie Caulukya ; il régnait au 12e siècle à
An. ahilapāt.aka au Gurjara ; il fit une expédition
à Avant̄ı en 1140 | hist. np. de Jayasim. ha5 (Jai
Singh I), général d’Aurangzeb, mort en 1667 ;
il patronna les lettrés | hist. np. du mahārāja
d’Amber Jayasim. ha6 (Jai Singh II, [1688-1743]),
descendant de Jayasim. ha3 ; il fonda en 1727
une nouvelle capitale à Jayapura ; il était féru
de mathématiques, et construisit l’observatoire
Yantramandira pour son astronome Samrāt. Ja-
gannātha3.

jayāditya [āditya] m. hist. np. du grammai-
rien Jayāditya, co-auteur de la Kāśikā vr.tti.

jayāp̄ıd. a [ap̄ıd. ā] m. hist. np. du roi du
Kaśmı̄ra Jayāp̄ıd. a (règne 776–807) ; il est petit-
fils de Lalitāditya ; il patronna les arts et les
sciences, et était expert en grammaire sanskrite ;
on lui donna le titre de pan. d. ita ; il fonda à sa
cour une école de critique littéraire, dirigée par
Udbhat.a ; le poète Dāmodaragupta fut son pre-
mier ministre.
jyt̂ jayat [ppr. ji] a. m. n. f. jayant̄ı1

conquérant, vainqueur.
jayatsena [senā] m. myth. [Mah.] np. de

Jayatsena “à l’Armée victorieuse”, nom d’exil
de Nakula au royaume de Virāt.a.

jayadbala [bala] m. myth. [Mah.] np. de
Jayadbala “Force de victoire”, nom d’exil de Sa-
hadeva au royaume de Virāt.a.

jayadratha [ratha] m. myth. [Mah.] np. de
Jayadratha “au Char vainqueur”, roi du Sindhu
[Saindhava], chef des sauv̄ırās ; il est fils du vieux
sage Vr.ddhaks.atra, qui avait fait la prophétie
que celui qui mettrait sa tête à terre aurait le
crâne qui éclate en 100 morceaux ; il assista
au svayam. vara de Draupad̄ı sans être choisi,
et en voua une haine pour Arjuna ; lorsque
les pān. d. avās s’exilèrent, en traversant la forêt
Kāmyaka ils allèrent à la chasse, laissant Drau-
pad̄ı seule dans une hutte ; Jayadratha l’enleva ;
il fut rattrapé par les pān. d. avās qui mirent en
pièce son armée, et il fut tondu par Bh̄ıma ;
il fut relâché sur ordre de Yudhis.t.hira ; il fit
pénitence à Gaṅgādvāra, et Śiva lui accorda de
pouvoir vaincre au combat tout pān. d. ava, sauf
Arjuna ; lors de la grande bataille il s’allia aux
kauravās, ayant épousé Duh. śalā, fille unique de
Dhr.tarās.t.ra ; il gagna de nombreux combats ; au
14e jour de la bataille il entrâına traitreusement
Abhimanyu dans le piège d’un cakravyūha pour
le tuer ; Arjuna jura qu’il le tuerait le jour sui-
vant pour venger son fils ; Kr.s.n. a apprit à ce der-
nier la prophétie de Vr.ddhaks.atra ; puis il si-
mula un coucher de soleil en faisant éclipse avec

son cakra, afin de tromper la garde de Jayadra-
tha ; Arjuna lui coupa la tête avec une flèche
qui la fit tomber sur les genoux de son père en
méditation ; celui-ci se leva en se réveillant, vit la
tête coupée de son fils rouler à terre, et son crâne
explosa, réalisant sa propre prophétie |myth. np.
du roi Jayadratha1, fils de Br.hatkāya, descen-
dant de Hast̄ı | hist. np. de Jayadratha2, philo-
sophe du Kaśmı̄ra du 13e siècle ; il est l’auteur
du Haracaritacintāman. i.
jy�t jayanta [jayat] a. m. n. f. jayant̄ı2 vic-

torieux — m. myth. np. de Jayanta “le Vic-
torieux”, fils d’Indra ; il attaqua S̄ıtā sous la
forme d’un corbeau, et Rāma lui creva un
œil | myth. [Mah.] nom d’exil de Bh̄ıma au
royaume de Virāt.a | hist. np. de Jayanta1

Bhat.t.a, grammairien du Kaśmı̄ra (9e siècle) ;
il base la sémantique de la phrase sur la lo-
gique [nyāya] ; on lui doit not. la Nyāyamañjar̄ı
et la Nyāyakalikā | épith. de nombreux dieux
et rois — f. jayant̄ı2 myth. np. de Jayant̄ı,
fille d’Indra, épouse de Śukra | soc. fête anni-
versaire (not. de Kr.s.n. a [janmās.t.amı̄], de Ha-
numān [caitr̄ı], de Buddha [vaísākh̄ı], de Bhai-
rava [bhairavās.t.amı̄]).
jEyn̂ jayin [jaya-in] agt. m. f. jayin̄ı

conquérant ; vainqueur — ifc. qui vainc ; qui
gagne (un procès, au jeu, au sport, etc.).
jEy	Z� jayis.n. u [jaya-is.n. u] a. m. n. f. victo-

rieux.
j�y jayya [pfp. [1] ji] a. m. n. f. jayyā qui

peut être vaincu.
jr jára [jr̄. ] a. m. n. f. jarā vieux, vieilli ; qui

vieillit — m. vieillissement, usure — f. cf. jarā
— m. cf. jaras.

jaran. á var. j̄ıran. a [-na] a. m. n. f. jaran. ā
vieux, usé | qui dissout, qui aide à la digestion
— m. n. graines de cumin ; diverses épices.
jrt̂ járat [ppr. jr̄. ] a. m. n. f. jarat̄ı vieux,

usé, décrépit ; infirme |périmé ; ancien, hors ser-
vice (temple) ; sec (herbe) — m. vieillard ‖ gr.
γερoντoς ; fr. géronte.

jaratkāru [kāru] m. myth. [Mah.] np. de
l’ascète Jaratkāru “qui sauve ses ancêtres” ; il vi-
vait en brahmacārin errant [yāyāvara] ; lors d’un
pélerinage, il vit ses ancêtres suspendus au des-
sus d’un ab̂ıme par une corde rongée par un rat,
faute de descendance ; il décida alors d’épouser
Manasā, sœur du dragon [nāga] Vāsuki, qui en
conçut Āstika.
jrŝ jaras cf. jarā.
jrA jarā [jr̄. ] f. vieillesse | bd. la décrépitude,

12e cause de souffrance [prat̄ıtyasamutpāda] |
myth. [Mah.] np. de la rāks.as̄ı Jarā “la Vieille” ;
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elle recueillit les demi-avortons de Br.hadratha
et les fusionna en Jarāsandha ; elle fut tuée
avec sa descendance par la massue magique de
Jarāsandha déviée par Baladeva armé de l’arme
sthūn. ākarn. a — m. jarás myth. [Mah.] np. de
Jarāh. “le Vieux”, chasseur qui prit Kr.s.n. a pour
un daim et l’atteignit mortellement au talon,
seul endroit vulnérable de son corps ; cf. Sāmba.

jarāyu [āyus] a. m. n. f. qui a fini son temps,
périssable |mue de serpent | placenta.

jarāyujá [ja] a. m. n. f. jarāyujā vivipare ;
syn. yonija.

jarāsam. dha var. jarāsandha [sam. dhā2] m.
myth. [Mah.] np. de Jarāsandha “Réuni par
Jarā”, fils de Br.hadratha et de ses deux reines
jumelles, monstre obtenu par fusion de deux
demi-avortons par Jarā ; il était invincible au
combat ; il devint roi du Magadha, sa capi-
tale était Girivraja ; il maria ses filles Asti et
Prāpti au roi Kam. sa, et combattit Kr.s.n. a qui
avait tué son gendre ; il emprisonna de nom-
breux rois en vue de les sacrifier ; il provoqua en
duel Karn. a, mais concéda leur égalité au com-
bat ; Kr.s.n. a vint à sa cour avec Arjuna et Bh̄ıma,
tous trois déguisés en brahmanes snātaka ; ils
mirent au défi Jarāsandha, qui choisit de com-
battre Bh̄ıma ; le duel dura 14 jours ; finalement,
Kr.s.n. a conseilla à Bh̄ıma de séparer Jarāsandha
en ses deux moitiés pour le tuer ; son fils et
héritier Sahadeva1 prêta allégeance à Kr.s.n. a et
monta sur le trône |myth. [Mah.] nom d’un fils
de Dhr.tarās.t.ra.
jjr jarjara [red. jara] a. m. n. f. jarjarā

décrépit, infirme, ab̂ımé ; cassé, tordu, percé
| divisé (royaume) — m. soc. canne de bam-
bou de 5 segments représentant symboliquement
la bannière d’Indra lors d’une représentation
théâtrale.
jarjar̄ı kr. mettre en pièces.
jarjar̄ı bhū s’ab̂ımer, s’user.

jarjaratva [-tva] n. décrépitude.
jarjarita [-ita] a. m. n. f. jarjaritā usé,

décrépit, ab̂ımé, cassé.
jZ� jarn. u [jr̄. -nu] m. lune décroissante.
jl̂ jal [vn. jala] v. [10] pr. md. (jalāyate) de-

venir eau, se liquéfier.
jl jalá [relié à gal] a. m. n. f. jalā [jad. a] stu-

pide ; engourdi | froid — n. froid |eau ; fluide |pl.
jalāni les eaux — f. jalā rivière ‖ lat. gelu ; all.
Quelle ; fr. gel.

jalajantu [jantu] m. animal aquatique.
jalada [da] m. nuage [“qui donne de l’eau”].
jaladhi [dhi] m. océan |math. cent milliards.
jalanidhi [nidhi] m. océan.

jalamuc [muc2] m. [“qui libère de l’eau”]
nuage.

jalavindu [vindu1] m. goutte d’eau.
jalaśaya [́saya] a. m. n. f. jalaśayā reposant

sur les eaux — m. myth. np. de Jalaśaya, épith.
de Vis.n. u-Nārāyan. a “Étendu sur les eaux (pri-
mordiales)”.

jaláśayana [́sayana] m. myth. np. de
Jalaśayana, épith. de Vis.n. u-Nārāyan. a “Repo-
sant sur les eaux (primordiales)”.

jaláśāyin [́sāyin] a. m. n. f. jalaśāyin̄ı qui re-
pose sur les eaux.

jalásthāna [sthāna] n. étang ; réservoir ; lac.
jalāśaya [āśaya] a. m. n. f. jalāśayā couché

dans l’eau — m. étang, lac, réservoir ; océan.
jlm̂ jalam [acc. jala] iic.
jalam. dhara var. jalandhara [dhara] m. myth.

np. de Jalandhara “Qui porte l’eau (coulant de
l’œil de Brahmā)”, asura né d’un éclair du 3e œil
de Śiva frappant l’océan primordial ; il prétendit
faire sa femme de Pārvat̄ı, et envoya Rāhu
comme messager ; la colère de Śiva se matérialisa
sous la forme du monstre Kı̄rtimukha ; [PP.]
il combattit les dieux qui avaient osé baratter
son géniteur, vainquit Indra et fit Vis.n. u pri-
sonnier au fond de l’océan ; Śiva l’en délivra
en tuant Jalandhara | géo. np. de la ville de
Jalandhara1 “Bien irrigée” au Pañjab, entre les
rivières Vipāśā (mod. Beas) et Śutudr̄ı (mod.
Sutlej) ; elle marque l’extrême Est de l’empire
d’Alexandre ; à l’époque Kus.ān. a s’y tint un
concile bd. pour établir le canon ; elle fut la ca-
pitale d’un royaume Śāhi puis Rājput jusqu’au
12e siècle.
jl� jale [loc. jala] iic.
jalecara [cara] a. m. n. f. jalecar̄ı qui vit dans

l’eau ; (animal) aquatique.√
jSp̂ jalp [red. lap] v. [1] pr. (jálpati) pr. md.

(jalpate) aor. [5] (ajalp̄ıt) pp. (jalpita) parler,
dire, raconter ; causer avec qqn. 〈i.〉 ; bavarder
| balbutier, murmurer, babiller.
jSp jalpa [jalp] m. énonciation ; discours |pl.

bavardages ; ragots | dispute ; débat | lit. rhét.
défense de thèse ; opp. vitan. d. ā.
jSpk jalpaka [jalp-aka] a. m. n. f. jalpikā ba-

vard.
jESp jalpi [jalp] f. murmure, chuchotement ;

patenôtres | récitation ou discours à voix basse.
jESpt jalpita [pp. jalp] a. m. n. f. jalpitā dit,

parlé | à qui l’on s’est adressé — n. le parlé.
jS=y jalpya [pfp. [1] jalp] n. racontar, ragot.
jv java [jū] m. hâte, rapidité, vitesse ; cf. ma-

nojava.
jvEnkA javanikā f. rideau, écran ; voile.
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√
jŝ jas v. [4] pr. (jásyati) pft. (jajāsa) être

épuisé — ca. (jāsáyati) épuiser.
jú jasra [jas-ra] a. m. n. f. jasrā mourant, qui

s’éteint.
jht̂ jahat [ppr. hā1] a. m. n. f. jahat̄ı aban-

donnant.
jahatsvārtha [svārtha] a. m. n. f. ja-

hatsvārthā qui perd son sens propre — f. ja-
hatsvārthā gram. dérivation d’un composé dont
la dénotation d’origine du constituant subor-
donné est perdue.
jEh jahi [imp. han1] ind. coupe ! frappe !
jahistamba [stamba] m. moissonneur

(“coupe-gerbes”).
j¡� jahnú m. myth. np. du sage [r.s. i] Jahnu,

fils d’Ajamı̄d.ha et Keśin̄ı ; il arrêta la Gaṅgā
pendant 12 ans en l’avalant quand elle coula sur
son aire sacrificielle ; à la prière de Bhaḡıratha,
il la rendit par ses oreilles ; cf. Jāhnav̄ı, Kāver̄ı.

jahnujā [jā] f. myth. np. de Jahnujā “Issue
(des oreilles) de Jahnu”, épith. de Gaṅgā.
jA jā cf. jan.
jAgr jāgara [jāgr. ] a. m. n. f. jāgarā éveillé —

m. état de veille — f. jāgarā éveil.
jāgaran. a [-na] a. m. n. f. jāgaran. ā éveillé —

n. veille | surveillance.
jAgErt jāgaritá [pp. jāgr. ] a. m. n. f. jāgaritā

éveillé, réveillé | qui veille depuis longtemps, qui
lutte contre le sommeil — n. état de veille.
jAgEt jāgarti [jāgr. ] f. vigilance.√
jAg� jāgr. v. [2] pr. (jāgarti) aor. [5]

(ajāgar̄ıt) pp. (jāgarita) ppr. (jāgrat) pf. (pra)
se réveiller, être éveillé, veiller, surveiller — ca.
(jāgarayati) éveiller, réveiller.
jāgr.hi adr. réveille-toi !
ajāgāri (aor. ps. impers.) le réveil s’est produit
jAg� Ev jāgr.vi [jāgr. ] a. m. n. f. attentif, actif.
jAg}t̂ jāgrat [ppr. jāgr. ] a. m. n. f. jāgrat̄ı qui

veille, éveillé ; surveillant — m. l’état [avasthā2]
de veille | phil. le premier stade de conscience ;
cf. mān. d. ūkyopanis.ad.
jA½l jāṅgala [vr. jaṅgala] a. m. n. f. jāṅgalā

aride, désert ; qui a le caractère de la garrigue
| inhabité ; naturel, sauvage ; qu’on trouve dans
la jungle | terroir de broussailles ; opp. anūpa —
n. gibier (de terrain sec) — ifc. terre des, pays
des ‖ ang. jungle.
kaurujāṅgala var. kaurujaṅgala propre à la terre
des Kuru.
jAjmt̂ jājamat [jam] a. m. n. f. jājamat̄ı

dévorant ; ardent ; qui consume continuellement.
jA· jād. ya [vr. jad. a-ya] n. stupeur ; bêtise,

stupidité.

jAt jāta [pp. jan] a. m. n. f. jātā né, produit,
engendré ; arrivé, paru ; devenu |muni, doué de
〈i. iic.〉 — iic. s’étant produit ; devenu, tombé
| (impers.) il s’est produit, il est arrivé — n.
origine, race, espèce | être vivant, créature — m.
pl. jātās myth. le peuple des Jātās, une tribu des
Haihayās — f. jātā fille ‖ lat. gentis ; fr. genre.

jātakarman [karman] n. soc. rite [sam. skāra]
effectué à la naissance d’un garçon ; avant de
couper le cordon ombilical, le père fait une obla-
tion [homa] de lait caillé et de beurre avec des
formules sacrées [mantra] ; il dit “vāk” trois fois
dans l’oreille droite de l’enfant, lui fait goûter
du lait, du beurre et du miel, lui murmure un
nom secret [nāmakaran. a], le met au sein de sa
mère, et prononce une formule de vœu [is.t. i1] à
l’intention de la mère.

jātakāma [kāma] a. m. n. f. jātakāmā tombé
amoureux.

jātakopa [kopa] a. m. n. f. jātakopā enragé.
jātapreta [preta] m. mort-né.
jātaros.a [ros.a] a. m. n. f. jātaros. ā enragé.
jātavedas [vedas1] a. m. n. f. qui connâıt tout

| (de vedas2) qui possède tout — m. myth. np.
de Jātavedā, épith. d’Agni “qui possède (ulti-
mement) toutes les créatures”.

jātaśrama [́sráma] a. m. n. f. jātaśramā fa-
tigué [“dont la fatigue est née”].

jātānutāpa [anutāpa] a. m. n. f. jātānutāpā
pris de remords.
jAtk jātaka [jāta-ka] a. m. n. f. jātakā né,

natif, produit, engendré — n. nativité |astr. ho-
roscope de naissance | bd. histoire d’une nais-
sance antérieure du Buddha en tant que ac-
compli [bodhisattva], sous forme animale ou hu-
maine.

jātakamālā [mālā] f. lit. np. de la Jātakamālā
“Guirlande des vies antérieures”, recueil de
547 histoires pieuses de naissances antérieures
présumées du Buddha [jātaka] ; il fut compilé
au 4e siècle ant., et finalisé par Buddhaghos.a
au 5e siècle en pāli ; un premier recueil de 34
naissances passées du Buddha avait été composé
par Śūra1 au 1er siècle en sanskrit dans le style
campū.
jAEt jāti [vr. jan-ti] f. famille, caste ; genre,

espèce ; naissance, race, noblesse, rang ; sorte,
classe | bd. la naissance, 11e cause de souffrance
[prat̄ıtyasamutpāda] |phil. généralité, trait com-
mun ; opp. vyakti |gram. mot tout-fait | lit. type
de langue (sanskrit, prakrit ou apabhram. śa)
|natu. espèce animale ou végétale |var. jāt̄ı mus-
cade ; noix de muscade.
tapasā brāhman. o jātas tasmaj jātir na kāran. am
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[Mah.] C’est par sa conduite que le brahmane
est reconnu, sa lignée n’en est pas la cause.

jātísabda [́sabda] m. soc. nom collectif, nom
de famille ; opp. yadr.cchāśabda (nom propre).

jātismara [smara] m. phil. souvenir des exis-
tences antérieures.
jAtFy jāt̄ıya [jāti-iya] ifc. a. m. n. f. jāt̄ıyā de

la race de.
jāt̄ıyaka [-ka] ifc. a. m. n. f. jāt̄ıyikā de la

sorte de.
evam. jāt̄ıyaka a. m. n. de cette sorte.
katham. jāt̄ıyaka a. m. n. de quelle sorte ?
jAt� jātu adv. toujours, n’importe quand ;

sans doute, apparemment, une fois.
api jātu adv. peut-être.
na jātu adv. jamais, nullement, aucunement.
jātu cid adv. un jour, une fois.
jA(y jātya [jāti] a. m. n. f. jātyā de bonne

naissance, noble ; authentique, vrai.
jAnk jānaka [vr. janaka] a. m. n. f. jānak̄ı

issu de Janaka — f. jānak̄ı myth. [Rām.] np. de
Jānak̄ı, patr. de S̄ıtā.
jAnt̂ jānat [ppr. jñā1] a. m. n. f. jānat̄ı qui

sait, qui comprend ; savant.
jAnpd jānapada [vr. janapada] m. villa-

geois ; habitant du royaume — f. jānapad̄ı
mode de vie du peuple | myth. np. de la
nymphe [apsaras] Jānapad̄ı “(Jolie) villageoise”,
envoyée par Indra pour séduire l’étudiant/ascète
[brahmacārin] Śaradvān.
jAEn jāni [jani] ifc. f. femme, épouse de — m.

ifc. celui dont l’épouse est.
ananyajāni m. qui n’a pas d’autre femme.
jAn� jānu n. genou ‖ lat. genu ; all. Knie ; ang.

knee ; fr. genou.
jānubāhum adv. avec les mains sur les genoux.

jānudaghna [daghna] a. m. n. f. jānudaghnā
f. jānudaghn̄ı (de l’eau) jusqu’aux genoux.
jAp jāpa [vr. japa] m. chuchottement | soc.

fait de marmonner des prières.
jAbAl jābālá [vr. jabālā] m. myth. [ChU.] np.

de Jābāla, matronyme de Satyakāma “fils de
Jabālā” | pl. soc. nom d’une école du Yajur-
veda | var. jābāli myth. [Rām.] np. de Jābāli
munivara, ministre du roi Daśaratha ; il es-
saya en vain de faire revenir Rāma sur sa
résolution de prendre l’exil, en employant des
arguments athées [nāstika] ; plus tard, il officie
à la consécration de Rāma.
jAmd`�y jāmadagnya [vr. jamadagni-ya] a.

m. n. f. jāmadagnyā myth. issu de, relatif à Ja-
madagni — m. myth. np. de Jāmadagnya “fils
de Jamadagni”, patr. de Paraśurāma.

jAmAt� jāmātr. [vr. jan-mātr. ] m. [sg. nom.
jāmātā, acc. jāmātaram] gendre.
jāmātā daśamo grahah. Un gendre est comme le
10e démon ravisseur.
jAMbvt̂ jāmbavat [vr. jamba-vat] m. myth.

np. du roi des ours Jāmbavān “Boueux”, fils de
Brahmā ; il tua le lion qui avait tué Prasena ;
[BhP.] il se soumit à Kr.s.n. a après une longue ba-
taille et lui offrit son joyau Syamantaka et sa
fille Jāmbavat̄ı ; [Rām.] il aida Rāma à envahir
Laṅkā avec son armée d’ours ; vieillard plein de
sagesse, qualifié d’immortel [ciram. j̄ıvin], il indi-
qua à Hanumān comment se rendre à la mon-
tagne aux herbes [Vr.s.a] pour sauver les rāghavās
blessés dans la bataille de Laṅkā — f. jāmbavat̄ı
myth. np. de Jāmbavat̄ı, fille de Jāmbavān ; elle
épousa Kr.s.n. a, dont elle conçut Sāmba.

jāmbavat̄ıkalyān. a [kalyān. a] n. myth. mariage
de Kr.s.n. a et Jāmbavat̄ı.

jāmbavat̄ıparin. aya [parin. aya] m. lit. np. du
Jāmbavat̄ıparin. aya “Mariage de Jāmbavat̄ı”,
drame composé par l’empereur Kr.s.n. adeva
Rāya ; il conte l’histoire de la quête par Kr.s.n. a
du joyau magique Syamantaka, son combat vic-
torieux contre Jāmbavān, et son mariage avec
sa fille.
jAMb� nd jāmbūnada [vr. jambū-nada] a. m. n.

f. jāmbūnadā provenant du fleuve Jambū — n.
or tiré du fleuve Jambū ; or en gén.
jAyA jāyā [vr. jan-ya] f. épouse [“qui enfante”]

— ifc. cf. jāni.
jAr jāra m. amant, adultère.
jAl jāla n. filet ; réseau, maillot, treillis ;

piège |grande quantité ; multitude |mod. réseau
de distribution ou de communication.

jālamārga [mārga] m. fenêtre.
jAl\Dr jālam. dhara var. jālandhara [vr.

jalam. dhara] a. m. n. f. jālam. dharā relatif à Ja-
landhara.

jālam. dharabandha var. jālandharabandha
[bandha] m. phil. [yoga] position du menton ap-
puyé contre la poitrine en contractant la gorge.

jālasthāna [sthāna] n. mod. site Web.
jASm jālma a. m. n. f. jālmı̄ vil, méprisable.
jASmk jālmaka [jālma-ka] a. m. n. f. jalmikā

(personne) méprisable.
jA¡v jāhnava [vr. jahnu] m. myth. np. de

Jāhnava, patr. de Vísvāmitra “descendant de
Jahnu” — f. jāhnav̄ı myth. np. de Jāhnav̄ı,
patr. de la Gaṅgā “issue de Jahnu” ; aussi épith.
de la Kāver̄ı, épouse de Jahnu et demi-Gange
[Ardhagaṅgā].√

Ej ji v. [1] pr. (jayati) pr. md. (jayate)
pft. (jigāya) aor. [3] (aj̄ıjayat) aor. [4] (ajais. ı̄t)
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pp. (jita) ppr. (jayat) pfp. (jayya) abs. (jitvā, -
jitya) pf. (abhi, ava, ut, upa, nis, parā, vi, sam)
vaincre, conquérir | gagner au jeu, battre | var.
jināti surpasser, dominer ; cf. jyā1 — imp. (jaya)
victoire à — ca. (jāpayati) ps. (jāpyate) faire
vaincre — dés. (jiḡıs.ati) dés. md. (jiḡıs.ate) sou-
hait conquérir, vouloir vaincre.
jayati rājā vive le roi !
jayatu sam. skr.tam vive le sanskrit !
satyam eva jayate [MU.] La vérité triomphe tou-
jours (mod. devise du Grand Sceau de l’Inde).
yah. yat jayati tasya tat Ce que tu gagnes est à
toi.
EjgEmq̂ jigamis. [dés. gam] v. pr. (jigamis.yati)

vouloir aller.
EjgFq̂ jiḡıs. [dés. ji] v. pr. md. (jiḡıs.ate) vou-

loir vaincre.
EjgFqA jiḡıs. ā [jiḡıs. ] f. désir de vaincre.
EjgFq� jiḡıs. ú [jiḡıs.-u] a. m. n. f. qui désire la

victoire | ambitieux.
EjG(ŝ jighats [dés. ghas] v. pr. (jighatsati)

vouloir dévorer ; consumer.
EjG(s� jighatsú [jighats-u] a. m. n. f. qui veut

dévorer.
EjGA\ŝ jighām. s [dés. ghas] v. pr. (jighām. sati)

pr. md. (jighām. sate) vouloir tuer.
EjGA\sA jighām. sā [jighām. s] f. désir de meurtre

ou de destruction ; vengeance.
EjGA\Esn̂ jighām. sin [jighām. s-in] a. m. n. f.

jighām. sin̄ı qui désire tuer.
EjGA\s� jighām. su [jighām. s-u] a. m. n. f. qui

désire tuer — m. ennemi.
EjG� "̂ jighr.ks. [dés. grah] v. pr. (jighr.ks.ati) pr.

md. (jighr.ks.ate) pp. (jighr.ks. ita) vouloir s’em-
parer de, vouloir saisir, avoir l’intention de
prendre, convoiter.
EjG� "A jighr.ks. ā [jighr.ks. ] f. intention de saisir,

convoitise.
EjG� E"t jighr.ks. ita [pp. jighr.ks. ] a. m. n. f.

jighr.ks. itā convoité.
EjG� "� jighr.ks.u [jighr.ks. ] a. m. n. f. qui veut

prendre, qui veut voler.
EjâAŝ jijñās [dés. jñā1] v. pr. md. (jijñāsate)

désirer savoir.
EjâAsA jijñāsā [jijñās] f. désir de savoir, cu-

riosité ; enquête, investigation — n. jijñāsana id.
EjâAs� jijñāsu [jijñās] a. m. n. f. curieux, in-

vestigateur.
Ejt̂ jit [ji] ifc. a. m. n. f. qui vainc, vainqueur

de | qui vainc par.
Ejt jita [pp. ji] a. m. n. f. jitā vaincu — iic.

qui a vaincu — ifc. vaincu par.
jitakrodha [krodha] m. qui domine sa colère.

jitendriya [indriya] a. m. n. f. jitendriyā qui
domine ses sens.
Ejn jina [ji-na] m. vainqueur, conquérant

| jn. saint jaina ; not. np. de Jina “le
Vainqueur”, épith. de Vardhamāna-Mahāv̄ıra
| bd. épith. de Buddha | bd. [mahāyāna]
être spirituel accompli ; not. gardien de pa-
radis (Aks.obhya, Amitābha, Amoghasiddhi,
Ratnasam. bhava, Vairocana) | myth. épith. de
Vis.n. u “Vainqueur”.√

Ej�v̂ jinv [relié à j̄ıv ] v. [1] pr. (jinvati) pp.
(jinvita) inciter, exciter ; activer ; animer.
EjE�vt jinvita [pp. jinv ] a. m. n. f. jinvitā

excité.
Ej	Z� jis.n. ú [ji] a. m. n. f. qui triomphe, qui sur-

passe, qui l’emporte sur 〈acc. iic.〉 — m. myth.
np. de Jis.n. u “le Triomphant”, qui vivait avec
Vis.n. u dans leur ermitage secret de Badar̄ı ; il
représente Arjuna accompagnant Kr.s.n. a.
EjhFq̂ jih̄ırs. [dés. hr.1] v. pr. (jih̄ırs.ati) pp.

(jih̄ırs. ita) vouloir enlever.
EjhFqA jih̄ırs. ā [jih̄ırs. ] f. désir, intention de sai-

sir.
EjhFq� jih̄ırs.u [jih̄ırs.-u] a. m. n. f. qui cherche

à prendre.
Ej� jihmá a. m. n. f. jihmā oblique, trans-

verse ; tortueux, retors ; trompeur, malhonnête
|lent, paresseux ; faible, émoussé — n. mensonge,
malhonnêteté.

jihmopāya [upāya] m. stratagème retors ;
trâıtrise.
Ej�A jihvā f. m. jihvá langue |phil. [sām. khya]

le sens [buddh̄ındriya] du goût ; son régent
[niyantr. ] est Varun. a ; la perception [tanmātra]
associée est la saveur [rasa] | langue de feu ;
flamme ; cf. saptajihva ‖ lat. lingua ; ang. lan-
guage, tongue ; fr. langue.
dvijihva m. [“qui a la langue fourchue”] serpent ;
fourbe.

jihvāgra [agra] n. bout de la langue.
jihvānta [anta] m. pl. jihvāntau extrémités

de la langue.
jihvāpa [pa1] a. m. n. f. jihvāpā se dit d’un

animal qui lappe — m. chien, ours, félin, etc.
jihvābandha [bandha] m. phil. [yoga] posi-

tion de la langue retournée et étayée contre la
voûte du palais.

jihvāmūlá [mūla] n. base de la langue (point
d’articulation des gutturales).

jihvāmūl̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. jihvāmūl̄ıyā
phon. se dit des gutturales, not. du visarga gut-
tural ; opp. upadhmān̄ıya — m. phon. (véd.) fri-
cative vélaire sourde, remplacée en sanskrit clas-
sique par le visarga.
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jF j̄ı [j̄ıva] ifc. m. (adresse, après nom) Mon-
sieur.
jFm� t j̄ımūta m. nuage | np. de cheval |myth.

[Mah.] np. de J̄ımūta, lutteur invincible venu à
la cour du roi Virāt.a défier Bh̄ıma-Ballava, qui
l’écrasa.

j̄ımūtaketu [ketu] m. myth. [Hitopadeśa] np.
de J̄ımūtaketu “Qui a un nuage pour bannière”,
roi de Ceylan ; le vidyādhara Kandarpaketu est
son fils.

j̄ımūtavāhana [vāhana] m. myth. np. du
prince J̄ımūtavāhana “Porté par un nuage” qui,
jeune marié, demanda à Garud. a de le dévorer
vivant pour sauver la vie d’un serpent ; cf.
Nāgānanda |myth. épith. d’Indra “Chevauchant
les nuées”.
jFr j̄ırá1 [jinv ] a. m. n. f. j̄ırā vif, rapide | qui

conduit 〈g.〉 — m. soc. mouvement rapide (de la
meule de soma) | épée.

j̄ıradānu [dānu] a. m. n. f. au cours vif.
jFr j̄ıra2 m. natu. bot. Cuminum cyminum,

cumin.
j̄ıraka [-ka] m. id.
j̄ıran. a var. jaran. a [-na] m. n. graine de cumin.
jFZ j̄ırn. a [pp. jr̄. ] a. m. n. f. j̄ırn. ā usé, vieux,

vieilli, décrépit, délabré | dissous, digéré, avalé.
j̄ırn. am aṅge subhās. itam Les bonnes paroles me
sont restées dans la gorge.
bhogā na bhuktā vayam eva bhuktās tapo na
taptam. vayam eva taptāh. | kālo na yāto vayam
eva yātās tr.s.n. ā na j̄ırn. ā vayam eva j̄ırn. āh. ‖ De
plaisirs non rassasiés nous voilà lassés ; de mor-
tifications sans fin nous voilà brûlés ; de bon
temps jamais terminé nous voilà épuisés ; de
désirs jamais assouvis nous voilà usés.

j̄ırn. avastra [vastra] a. m. n. f. j̄ırn. avastrā
déguenillé.

j̄ırn. oddhāra [uddhāra] m. restauration,
réparation, rénovation.√

jFv̂ j̄ıv v. [1] pr. (j̄ıvati) pr. md. (j̄ıvate) fut.
(j̄ıvis.yati) pft. (jij̄ıva) pp. (j̄ıvita) abs. (j̄ıvitvā,
-j̄ıvya) pf. (anu, ā, upa, sam) vivre, être vivant
| vivre de, se nourrir de 〈i.〉 — dés. (jij̄ıvis.ati)
désirer vivre ‖ gr. βιoς ; lat. vivo ; fr. vivre, bio-
logie.
jFv j̄ıvá [j̄ıv ] a. m. n. f. j̄ıvā vivant, vif —

m. vie ; existence ; âme individuelle |phil. np. de
J̄ıva, le Microcosme ou l’Homme | hist. np. de
Śr̄ıla J̄ıva Gosvāmı̄, disciple de Caitanya (1555–
1600) ; il composa le Harināmāmr.tavyākaran. a,
grammaire du sanskrit dévotionnel ; il est aussi
l’auteur du Paramātmasandarbha — f. j̄ıvā vie
|la Terre, le vivant |math. corde ou arc de cercle ;

syn. jyā3 ‖ lat. vivus ; fr. vivant.
j̄ıvam adv. pendant toute la vie.

j̄ıvanaś [naś2] a. m. n. f. soc. se dit d’un sa-
crifice où l’on tue un être vivant.

j̄ıvātman [ātman] m. phil. l’Âme indivi-
duelle ; l’Être incarné.

j̄ıvānta [anta] m. mort.
jFvk j̄ıvaka [-ka] a. m. n. f. j̄ıvikā vivant —

m. être vivant — f. j̄ıvikā mode de vie — ifc.
subsistance par.
jFvt̂ j̄ıvat [ppr. j̄ıv ] a. m. n. f. j̄ıvānt̄ı vivant.
j̄ıvanmukta [mukta] a. m. n. f. j̄ıvanmuktā

phil. [“délivré vivant”] qui a accompli la
libération spirituelle de son vivant (et ainsi peut
vaquer aux affaires du monde sans attachement
et sans souillure).

j̄ıvanmukti [mukti] f. phil. [“délivrance en
cette vie”] état de libération, but ultime du
yoga.

j̄ıvanmuktiviveka [viveka] m. lit. np. du
J̄ıvanmuktiviveka, œuvre d’advaita vedānta due
à Mādhavācārya, en défense de Śam. kara.
jFvn j̄ıvana [-na] a. m. n. f. j̄ıvan̄ı vivifiant ;

qui donne la vie — n. manière de vivre ; moyen
de subsistance | eau | charbon ardent.
jFEvkA j̄ıvikā iic. f. de j̄ıvaka.

j̄ıvikā kr. gagner sa vie.
j̄ıvikāprāpta [prāpta] a. m. n. f. j̄ıvikāprāptā

qui a obtenu de quoi vivre.
jFEvt j̄ıvita [pp. j̄ıv ] a. m. n. f. j̄ıvitā vivant

— n. vie ; vitalité ‖ lat. vita ; fr. vie.
jFEvn̂ j̄ıvin [j̄ıv-in] agt. m. f. j̄ıvin̄ı qui vit ;

qui vit de ou par.
j� g� =ŝ jugups [dés. gup] v. pr. md. (jugupsate)

pp. (jugupsita) se défendre de 〈abl.〉 |être sur ses
gardes ; se méfier de, éviter, détester, mépriser
〈acc.〉.
j� g� =sA jugupsā [jugups] f. aversion, dégoût ;

horreur.
j� g� E=st jugupsita [pp. jugups] a. m. n.

f. jugupsitā détesté ; répugnant — n. action
répugnante ou horrible.
j� g� =s� jugupsu [jugups-u] a. m. n. f. qui évite,

qui déteste, qui méprise.
j� Mbk jumbaká m. myth. np. de Jumbaka,

forme mauvaise de Varun. a.√
j� q̂ jus.1 v. [6] pr. md. (jus.ate) pp. (jus.t.a)

goûter, apprécier, prendre plaisir à 〈acc. g.〉 ; ai-
mer ; s’adonner à 〈acc.〉 — ca. md. (jos.ayate)
chérir, préférer 〈acc.〉 ‖ lat. gusto ; all. kosten ;
gr. ψευµ ; fr. goûter.
j� q̂ jus.2 [jus.1] ifc. a. m. n. f. qui goûte, qui

apprécie, qui trouve son plaisir à ; dévoué à.
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j� £ jus.t.a [pp. jus.1] a. m. n. f. jus.t. ā content,
satisfait | apprécié, aimé, agréable ; bienvenu ;
fréquenté.
j� h� juhū [red. hu] f. langue |cuiller à oblations.√
j� jū v. [1] pr. (javati) pr. md. (javate) se

dépêcher, être rapide.
j� Z jūrn. a [jr̄. ] a. m. n. f. jūrn. ā vieux, gâté.√
j� MB̂ jr.mbh v. [1] pr. md. (jr.mbhate) pp.

(jr.mbhita) pf. (ut) ouvrir la bouche ou la gueule,
bailler ; s’ouvrir (fleur) | s’étendre, s’étaler, se
déployer, se développer.√

j� jr̄. var. jr. v. [1] pr. (jarati) v. [4] pr.
(j̄ıryati) pft. (jajāra) pp. (j̄ırn. a) être vieux,
vieillir ; s’user, se gâter | être dissous ou digéré
— ca. (jaráyati) faire vieillir.
j�t� jetr. [ji-tr. ] agt. m. f. jetr̄ı [sg. nom. jetā,

acc. jetāram] vainqueur, conquérant.
j�y jeya [pfp. [1] ji] a. m. n. f. jeyā qui doit

être vaincu.
j{n jaina [vr. jina] m. jn. Jäın, adepte du

Jäınisme ; cf. Mahāv̄ıra1, t̄ırthaṅkara — f. jain̄ı
jn. Jäınisme.
j{EmEn jaimini m. myth. patr. du sage [r.s. i] Jai-

mini, disciple de Vyāsa, prêtre-chantre [udgātr. ]
au sacrifice de serpents [sarpasattra] de Ja-
namejaya ; on le dit fondateur de la doctrine
pūrvamı̄mām. sā ; le Mārkan.d. eya purān. a lui au-
rait été transmis par quatre oiseaux savants ;
il est l’auteur d’un traité de rites domestiques
[gr.hasūtra] ; et du Pūrvamı̄mām. sāśāstra ; on dit
qu’il mourut piétiné par des éléphants sauvages.

jaimin̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. jaimin̄ıyā relatif
à, attribué à, composé par Jaimini — n. lit. np.
du Jaimin̄ıya brāhman. a | lit. np. du Jaimin̄ıya
gr.hasūtra, associé au Sāmaveda.
jonrAj jonarāja m. hist. np. de Jonarāja,

écrivain du Kaśmı̄ra de la fin du 14e siècle ; il
compléta la Rājataraṅgin. ı̄ de Kalhan. a avec sa
Dvit̄ıyarājataraṅgin. ı̄ ; il mourut en 1459.
joq jós.a [jus.1] m. plaisir, satisfaction, conten-

tement.
jos.am adv. [tranquillement] en silence |à son bon
plaisir.
jos.am ās être satisfait ; se calmer ; rester silen-
cieux.
jos.am sthā id.
jo	t� jos.tr. [jos.a-tr. ] agt. m. f. jos.tr̄ı qui chérit,

qui aime.
â jñá [jñā1] ifc. a. m. n. f. jñā2 connaisseur ;

intelligent — agt. m. ifc. qui sait, qui connâıt ;
qui reconnâıt ; familier de ; versé dans — m. sage
|phil. [sam. khya] l’Esprit pensant Purus.a |myth.
np. Jña épith. de Budha “Qui a le savoir”.

jñavāra [vāra] m. mercredi (jour de Mer-
cure) ; syn. budhavāra.
âp̂ jñap [ca. jñā1] v. [10] pr. (jñapayati) aor.

[3] (ajijñapat) pp. (jñapta, jñapita) faire savoir,
informer — pr. md. (jñapayate) s’informer.
âØ jñaptá [pp. jñap] a. m. n. f. jñaptā ins-

truit ; informé | var. jñapita f. id.
âEØ jñapti [jñap] f. compréhension.√
âA jñā1 v. [9] pr. (jānāti) pr. md. (jān̄ıté)

pft. (jajñau) aor. [1] (ajñāt) aor. ps. (ajñāyi) pp.
(jñāta) abs. (jñātvā, -jñāya) pf. (anu, abhi, ava,
ā, pra, prati, vi, sam) connâıtre, savoir, prendre
connaissance de ; apprendre ; connâıtre comme
〈2 acc.〉 — ps. (jñāyate) être informé de — ca.
(jñāpayati) ca. (jñapayati) faire savoir, informer
— ca. md. (jñāpayate) ca. md. (jñapayate) s’in-
former — dés. md. (jijñāsate) désirer savoir ‖
lat. gnosco ; ang. to know ; fr. connâıtre.
jñāyatām adr. (ps. imp.) renseigne-toi, cherche.
âA jñā2 cf. jña.
jñātr. [-tr. ] agt. m. f. jñātr̄ı phil. le sujet

connaissant ; opp. pramātr. .
âAt jñātá [pp. jñā1] a. m. n. f. jñātā connu ;

appris ; perçu, compris | pris comme 〈nom.〉 ;
compris comme 〈nom.〉 (par 〈g.〉) | intentionnel.
jñātam (impers.) c’est connu ; on sait.
mayā jñātam je voulais dire.

jñātasambandha [sambandha] m. parenté
bien connue, relation évidente.
âAEt jñāti [jñā1-ti] m. proche ; parent.
jñātitva [-tva] m. consanguinité ; relation.
âA(vA jñātvā [abs. jñā1] ind. sachant, ayant

pris connaissance de.
âAn jñāna [jñā1-na] n. connaissance, savoir,

science ; sagesse ; syn. vidyā |perspicacité ; intel-
ligence, pensée ; conscience ; syn. buddhi ‖ fr.
gnose, cognition.
jñānad̄ıks.e f. du. la connaissance et le rite.

jñānakhad. ga [khad. ga] m. bd. “glaive de
sagesse” ; brandi par l’accompli [bodhisattva]
Mañjuśr̄ı, il tranche l’ignorance.

jñānakhan. d. a [khan. d. a] m. lit. np. du
Jñānakhan.d. a “Chapitre de la connaissance”,
partie du SP. traitant de la connaissance de la
vérité suprême.

jñānajāla [jāla] n. mod. réseau sémantique ;
ontologie.

jñānanetra [netra] m. phil. [yoga] [“œil de sa-
voir”] 3e œil, ouvert à l’ājñācakra ; il contemple
la Vérité Divine ; c’est un attribut de Śiva.

jñānapañcamı̄ [pañcamı̄] f. cf. śrutapañcamı̄.
jñānabhūmikā [bhūmikā] f. phil. niveau de

connaissance ; cf. saptajñānabhūmikā.
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jñānamārga [mārga] m. phil. voie de la
connaissance.

jñānayoga [yoga] m. phil. réalisation spiri-
tuelle par la voie de la connaissance ; cf. sāyujya.

jñānalaks.an. a [laks.an. a] n. phil. [nyāya] per-
ception spécifique faisant appel aux connais-
sances, not. au sens commun ou à la mémoire.

jñānasampanna [sampanna] a. m. n. f.
jñānasampannā doué de sagesse.

jñānātma [ātma] m. phil. conscient, qui a
gardé sa connaissance.

jñānin [jñāna-in] agt. m. f. jñānin̄ı éclairé,
perspicace ; qui sait, qui comprend, qui possède
la connaissance.

jñānendriya [indriya] m. cf. buddh̄ındriya.
jñāneśvāra [̄ı́svara] m. hist. np. de

Jnāneśvāra Mahārāja, saint et poète ma-
rathe du 13e siècle ; il écrivit not. la Jnāneśvār̄ı,
un commentaire en vers de la Bhagavadḡıtā, à
l’âge de 16 ans.
âAp̂ jñāp [ca. jñā1] v. [10] pr. (jñāpayati)

pp. (jñāpita) faire savoir, informer — pr. md.
(jñāpayate) s’informer.
âApk jñāpaka [jñāp-aka] agt. m. f. jñāpikā in-

formateur, qui renseigne — m. soc. mâıtre de
requêtes (dignitaire de cour royale) — n. in-
dice révélateur ; instrument cognitif ; précepte
| gram. indice révélateur de l’existence d’une
règle métalinguistique [paribhās. ā] sans laquelle
une règle serait superflue.
âAEpt jñāpita [pp. jñāp] a. m. n. f. jñāpitā in-

formé ; instruit en 〈acc.〉 |rendu public ; enseigné
— ifc. connu par.√

>yA jyā1 [relié à ji] v. [9] pr. (jināti) surpas-
ser, opprimer ; dompter.
>yA jyā2 [jyā1] f. oppression, suppression.
>yA jyā3 f. corde d’arc | math. [Āryabhat.a]

sinus d’un angle ; syn. j̄ıva.
jyāghāta [ghāta] m. blessure de rebond de la

corde d’arc.
jyāghātarekhā [rekhā] f. sa marque sur le

poignet gauche.
jyāghātavāran. a [vāran. a] m. gant de protec-

tion de l’archer.
>yAyŝ jyāyas [compar. jyā2] a. m. n. f. jyāyas̄ı

supérieur ; plus grand, plus fort | âıné — f.
jyāyas̄ı sœur âınée.√

>y� t̂ jyut [relié à dyut1] v. [1] pr. (jyotati)
pr. md. (jyotate) luire, briller — ca. (jyotayati)
illuminer.
>y�¤ jyes.t.ha [super. jyā2] a. m. n. f. jyes.t.hā

le meilleur, le plus fort ; prééminent ; âıné — ifc.
le meilleur en — m. frère âıné | math. racine

carrée — f. jyes.t.hā épouse âınée | (doigt) le ma-
jeur |myth. np. de Jyes.t.hā “Aı̂née (de Laks.mı̄)”,
déesse de mauvais augure née du barattage de
la mer de lait [ks. ı̄rodamathana] avant Laks.mı̄ ;
les dieux l’envoyèrent en exil dans le ciel ; aussi
appelée Jyes.t.haghn̄ı “Celle qui tue l’âıné” |astr.
np. de Jyes.t.hā, 16e astérisme lunaire [naks.atra],
corr. à Antarès ; Indra y préside ; son symbole
est un anneau ; elle personnifie la variole.

jyes.t.haghn̄ı [ghn̄ı] f. cf. jyes.t.hā.
jyes.t.hadeva [deva] m. hist. np. du

mathématicien Jyes.t.hadeva (1500–1610)
du Kerala ; on lui doit le traité d’analyse
Gan. itayuktibhās.ā.

jyes.t.hapūrn. imā [pūrn. imā] f. astr. pleine
lune du mois de Jyes.t.hā (début juin) ; syn.
snānapūrn. imā.

jyes.t.hya [-ya] n. âınesse.
>y{¤ jyais.t.ha [vr. jyes.t.ha] m. astr. nom du

mois de Jyes.t.hā (mai-juin).
jyais.t.hās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. 8e jour de la

quinzaine claire du mois jyais.t.ha ; on y célèbre
la naissance de Pārvat̄ı.
>yoEt, jyotih. iic. pour jyotis.
jyotih. śāstra [́sāstra] n. astronomie, astrolo-

gie ; syn. jyotirvidyā.
jyotih. s.t.ambha [stambha] m. soc. mât cou-

ronné pour la fête de Kārttikeya d’un pot à feu
enflammé | var. jyotis.t.ambha id.

jyotih. s.t.oma [stoma] m. soc. véd. cérémonie
de sacrifice de soma | var. jyotis.t.oma id.
>yoEtr̂ jyotir iic. pour jyotis.
jyotirmat.ha [mat.ha] m. monastère de

l’uttarāmnāya, situé à Badar̄ınātha.
jyotirmaya [maya] a. m. n. f. jyotirmaȳı fait

de lumière, brillant ; plein d’étoiles.
jyotirliṅga [liṅga] m. phil. “liṅga céleste” ;

syn. svayam. bhūliṅga | [dvādaśajyotirliṅga] l’un
des 12 signes divins de Śiva : Om. kāreśvara,
Kedāranātha, Ghr.s.n. eśvara, Tryambakeśvara,
Nāgeśvara, Bh̄ımaśaṅkara, Mallikārjuna,
Mahākāleśvara, Rāmaliṅgeśvara, Vísvanātha,
Vaidyanātha, et Somanātha.

jyotirvidyā [vidyā] f. astronomie, astrologie ;
syn. jyotih. śāstra.
>yoEtq̂ jyotis. iic. pour jyotis.
jyotis.kan. a [kan. a] m. étincelle.
jyotis.mat [-mat] m. phil. [ChU.] le Radiant

ou partition [pāda] du brahman en quatre ra-
diances : le Feu [Agni], le Soleil [Sūrya], la Lune
[Candra] et l’Éclair [Vidyut].
>yoEtq jyotis.a [jyotis] m. astronome | soc.

magie ; not. formule magique pour exorciser les
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armes — n. phil. l’astronomie/astrologie, un des
6 traités annexes du Veda [vedāṅga].

jyotis.avedāṅga [vedāṅga] n. astr. np. du
Jyotis.avedāṅga, bref ouvrage dont on a 2 re-
censions : une courte de 36 versets associée au
R. gveda, composée par Lagadha, et une longue
plus récente de 43 versets associée au Yajur-
veda ; aussi appelé Vedāṅgajyotis.a.
>yoEtŝ jyótis [jyut] n. clarté, lueur, lumière ;

radiance du ciel clair ; éclair | étoile, corps
céleste, clair de lune | phil. le Saint Esprit,
ou lumière spirituelle divine exprimant Dieu
en tant que synthèse d’Harmonie, Sagesse et
Lumière ; jyotis abolit la distance entre la
connaissance et l’action et apporte non seule-
ment sukha ou le bonheur mental mais aussi
ānanda ou la joie et la félicité divines | pl.
jyot̄ım. s. i les astres ‖ hi. Joshi.
>yo(ÜA jyotsnā [jyotis] f. clair de lune | var.

jyotsn̄ı id.
>yOEtq jyautis.a [vr. jyotis] a. m. n. f. jyautis. ā

qui étudie ou connâıt l’astronomie [jyotis.a].
>yO(Ü jyautsna [vr. jyotis-na] m. partie claire

de la lune — f. jyautsn̄ı lumière de pleine lune.√
>vr̂ jvar [relié à jval] v. [1] pr. (jvarati) avoir

la fièvre.
>vr jvara [jvar] m. fièvre ; douleur.

śr̄ınārāyan. ah. ś̄ıtajvaram asr.jat [BhP.] Le vénéré
Nārāyan. a envoya une fièvre froide (à Śiva, pour
combattre sa fièvre brûlante [dahat]).√

>vl̂ jval v. [1] pr. (jvalati) fut. (jvalis.yati)
pp. (jvalita) pf. (ut, pra) brûler, briller — ca.
(jvalayati) enflammer, allumer, illuminer.
>vl jvala [jval] m. flamme.
jvalana [-na] a. m. n. f. jvalanā combustible,

inflammable ; en feu — m. feu — n. combustion ;
incendie.
>vElt jvalita [pp. jval] a. m. n. f. jvalitā

brillant.
>vAl jvāla [vr. jvala] a. m. n. f. jvālā qui

brûle, qui brille — m. lampe ; feu, flamme —
f. jvālā flamme.

J jh
JkAr jhakāra [(jha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘jha’.
JR̂ jhaṅ [onomatopée] iic. bzzz, bling.
jhaṅkāra [kāra] m. bourdonnement, mur-

mure | tintement, vibration, résonance.
JEVEt jhat.iti adv. immédiatement, à l’ins-

tant ; soudain, tout d’un coup.
JMp jhampa m. saut | [jhampātāla] mus. cycle

rythmique [tāla] comprenant 1 laghu, 1 anu-

druta, et 1 druta — f. jhampā id.
jhampa dā sauter.

jhampāka [-ka] m. singe [“qui saute”].
Jr jhara m. cascade — f. jharā id. — f. jhar̄ı

id.
JJr jharjhara [jhara] n. grondement de

rivière — m. sorte de tambour — f. jharjhar̄ı
id. — f. jharjharā prostituée.
J¥ jhalla m. lutteur.
jhallaka [-ka] n. cymbales — f. jhallak̄ı sorte

de tambour.
Jq jhas. á m. (gros) poisson.
jhas.aketana [ketana] m. myth. np. de

Jhas.aketana, épith. de Kāma “à l’étendard au
poisson”.

� ñ
�kAr ñakāra [(ña)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ña’.

V t.
V t.a nota. le nombre 1 ; cf. kat.apayādi.
VkAr t.akāra [(t.a)-kāra] m. le son ou la lettre

‘t.a’.
V¬ t.aṅka m. n. hachette, cognée ; coin ; pic ;

bêche ; ciseau | déclivité d’une colline |monnaie
frappée, not. d’argent | natu. arbre bot. Fero-
nia elephantum ; syn. kapittha — n. son fruit la
pomme d’éléphant.
paraśus.t.aṅkaśca la hache et la cognée.
Vvg t.avarga [(t.a)-varga] m. phon. la classe

des cérébrales.
VA¬ t. āṅka [vr. t.aṅka] n. boisson alcoolisée

préparée à partir de la pomme d’éléphant.
EVEÓB t. it.t. ibha m. natu. jacana, petit

échassier.
t. it.t. ibhaka [-ka] m. natu. id..
EVE�VB t. in. t. ibha m. lit. [Pañcatantra] np.

de T. in. t.ibha “Zonzon”, nom d’un moustique
qui piqua le roi à son coucher, provoquant la
découverte de Mandavisarpin. ı̄.
EV=pZ t. ippan. a m. glose, commentaire — f.

t. ippan. ı̄ id.
VFkA t. ı̄kā f. lit. commentaire.

W t.h
Wk̂ t.hak nota. gram. formation secondaire,

suffixant le vr.ddhi d’un mot par -iká.
WkAr t.hakāra [(t.ha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘t.ha’.
WÃ� r t.hakkura m. noble ; seigneur ; chef |mod.

suffixe de titre honorifique Thākūr ou Tagore ou
Thackeray.
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WAk� rAZF t.hākurān. ı̄ [vr. t.hakkura-n̄ı] f. mod. la
Déesse tutélaire, not. au Bengale et en Orissa.

X d.
XkAr d. akāra [(d. a)-kāra] m. le son ou la lettre

‘d. a’.
Xmr d. amara m. bruit, tumulte.
d. amarin [-in] m. petit tambour de danse,

qu’on tient d’une main ; attribut de Śiva-
Nat.arāja évoquant le son primordial de la
création de l’univers ; cf. nadānta | var. d. amaru
id. ‖ tamil .damaru√

XMb̂ d. amb v. [10] pr. (d. ambayati) pf. (vi)
[inusité sans pf.].
XAk d. āka m. myth. génie malfaisant au service

de Kāl̄ı.
d. ākin̄ı [-in] f. myth. furie, démon femelle au

service de Kāl̄ı, se nourrissant de chair humaine
[aśrapa] |bd. divinité aérienne accomplie, source
de présages ; cf. Samantabhadra.
XAmr d. āmara [vr. d. amara] a. m. n. f. d. āmarā

surprenant, extraordinaire.
EXE¥ d. illi f. géo. np. de la ville de Delhi.√
XF d. ı̄ v. [4] pr. md. (d. ı̄yate) v. [1] pr. md.

(d. ayate) pp. (d. ı̄na) voler (comme un oiseau).
XFn d. ı̄na [pp. d. ı̄] n. vol d’oiseau.

Y d. h
YkAr d. hakāra [(d. ha)-kāra] m. la lettre ‘d. ha’.

Z n.
ZkAr n. akāra [(n. a)-kāra] m. le son ou la lettre

‘n. a’.
Z(v n. atva [(n. a)--tva] n. phon. rétroflexion de

la lettre ‘n’.
Zm� l̂ n. amul nota. gram. affixe primaire [kr.t2]

utilisé pour l’absolutif en ‘am’.
n. amulanta [anta] m. gram. absolutif en ‘am’.
EZĉ n. ic nota. gram. marque du causatif et des

formes primaires de verbes de la 10e classe.
n. ijanta [anta] m. gram. forme causative.
�yt̂ n. yat nota. gram. affixe primaire [kr.t2] ;

forme des pfp. de ca., comme bhavya
�v� l̂ n. vul nota. gram. affixe primaire [kr.t2].

t t
�t -ta forme des a. (not. des pp.).√
tk̂ tak v. [2] pr. (takti) pp. (taktá) se

précipiter — v. [7] pr. (tanákti) pf. (ā) [inusité
sans pf.].
tkrF takar̄ı f. clitoris.
tkAr takāra [(ta)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ta’.
t� takra n. babeurre, petit lait.

√
t"̂ taks. v. [1] pr. (taks.ati) pp. (tas.t.a) tailler

(à la hache), découper, fendre ; façonner.
t" taks.a iic. pour taks.an.
taks.aśilā [́silā] f. géo. np. de Taks.aśilā “Ville

des tailleurs de pierre”, capitale du Gandhāra
oriental, centre d’enseignement médical et boud-
dhique jusqu’au 2e siècle ; l’empereur Aśoka y fit
ses études ; son nom fut corrompu en Taks.ilā ou
Taxila par les Grecs ; la ville fut détruite par les
Huns | var. taks.ilā id.
t"k taks.aka [taks.a-ka] m. charpentier |myth.

[Rām.] np. de Taks.aka “Pourfendeur”, roi dra-
gon [nāga] allié de Rāvan. a |myth. np. du cobra
entourant le bras de Śiva.
t"Z taks.an. a [taks.a-na] m. qui taille, qui

découpe |math. diviseur — n. découpage, char-
penterie, façonnage.
t"n̂ taks.an [taks. ] m. bûcheron, charpentier

|myth. np. de Taks.ā “Charpentier”, fils âıné de
Bharata1 — iic. cf. taks.a.
tĉ tac iic. pour tad.
tacca [ca] adv. et ceci.
tacc̄ıla [́s̄ıla] a. m. n. f. tacc̄ılā ayant cette

habitude ; de cette nature.
tV tat.a m. rive, rivage, berge ; déclivité,

pente, talus | bord, côté (not. du corps) — f.
tat. ı̄ ifc. id.

tat.astha [stha] a. m. n. f. tat.asthā qui se tient
sur la berge ou le rivage | personne indifférente.√

tX̂ tad. ca. (tād. ayati) pp. (tād. ita) abs.
(tād. ayitvā) pf. (vi) taper, frapper, battre ; van-
ner ; punir | taper (dans un ballon) ; battre (le
tambour) — ps. (tād. yate) être battu, être tapé.
tXAg tad. āga var. tad. āka m. n. mare, étang,

réservoir.
tEXt̂ tad. it [tad. ] f. éclair, foudre.
t�X� tan. d. u [tad. ] m. myth. np. de Tan.d.u

“Tambourin”, garde de Śiva, réputé inventeur
de la mimique et de la danse.
t�X� l tan. d. ulá [tad. ] m. riz en grain (vanné) ;

grain de riz | unité de poids, not. de gemmes ; il
vaut 8 grains de moutarde [sars.apa] |pl. tan. d. ulās
riz à cuire.
tan. d. ulān pacati il cuit du riz.

tan. d. ulakusumavali [kusuma-vali] f. raies
faites avec des fleurs et des grains de riz, not.
pour décorer les temples et les seuils de maisons.

tan. d. ulakusumavalivikāra [vikāra] m. art de
décorer avec des fleurs et des grains de riz, l’un
des 64 arts [kalā].
tt̂ tat iic. pour tad.
tatpara [para] a. m. n. f. tatparā qui le suit ;

qui lui est totalement dévoué | qui s’adonne à
〈loc. iic.〉 — ifc. adepte de.
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tatpurus.a [purus.a] m. phil. l’Esprit suprême
|son serviteur |gram. mot composé déterminatif
(comme le mot tatpurus.a) ; le 2e terme est
déterminé par le 1er, par une relation casuelle
ou par une relation attributive dans le cas d’un
composé descriptif [karmadhāraya].

tatpūrva [pūrva] a. m. n. f. tatpūrvā qui ar-
rive pour la première fois.
tatpūrvam ainsi pour la première fois.

tatsama [sama] a. m. n. f. tatsamā similaire ;
pareil à lui ; tel quel — m. mot assimilé au sans-
krit, sanskritisation | mot emprunté tel quel au
sanskrit ; cf. tadbhava.
tt tatá1 [pp. tan1] a. m. n. f. tatā étendu,

tendu, bandé (arc) ; étalé | accompli (sacrifice).
tt tatá2 m. véd. père, papa — voc. adr. petit

père, mon petit, mon chéri.
ttŝ tátas [tad-tas] adv. substitut de l’abl.

de tad ou d’un autre pronom | [corrél. de yatas]
d’ici, à partir d’ici | ensuite, après ; désormais
| donc, ainsi, par conséquent, c’est pourquoi, il
s’ensuit que.
itas tatas adv. ça et là, en telle ou telle circons-
tance.
tatas tatas adv. de côté et d’autre.
yatas ... tatas ... comme ... il s’ensuit que ...
tasmai deyam. tato grāhyam On doit lui faire des
offrandes, on peut accepter ses dons.
tEt táti [tad] conj. [corrél. de yati1] autant —

f. foule, quantité.
t�v tattva [tad-tva] n. réalité, vérité |essence,

principe essentiel | phil. [sām. khya] élément ou
substance primaire ; on en compte 24 ou 25 : la
prakr.ti, et ses manifestations dans la création
[sarga] : les 3 sens psychiques ou fonctions
intellectuelles composant l’instrument interne
[antah. karan. a] (buddhi, aham. kāra, manas, aux-
quels le vedānta rajoute citta en tête), les 10
facultés de perception et d’action [indriya], les
5 éléments subtils [tanmātra], et les 5 éléments
grossiers [bhūta] ; cette évolution [parin. āma] des
tattvāni se produit sous l’influence du purus.a
| symb. le nombre 25.
tattvena adv. en vérité, justement, exactement.
ātmā tattvamasi śvetaketo [ChU.] Tu es cet
Ātmā même, Ô Śvetaketu.

tattvacintāman. i [cintāman. i] m. lit. np. du
Tattvacintāman. i “Joyau de la Vérité”, ouvrage
fondateur de l’école de logique de Mithilā
[navyanyāya], œuvre monumentale de Gaṅgeśa
(14e siècle) ; il expose la théorie des moyens
de connaissance [pramān. a] ; dans la section
ı̄́svaravāda il démontre l’existence de Dieu.

tattvacintāman. irahasya [rahasya] n. lit. np.

du Tattvacintāman. irahasya “Secret du Tattva-
cintāman. i”, ouvrage du logicien Mathurānātha.

tattvajñāna [jñāna] n. phil. connaissance des
principes essentiels.

tattvatas [-tas] adv. par la vérité.
tattvatā [-tā] f. vérité ; réalité.
tattvanirn. aya [nirn. aya] m. lit. np. du

Tattvanirn. aya de Madhu ; cf. Tattvasaṅkhyāna.
tattvabindu [bindu] m. lit. np. du Tatt-

vabindu “Goutte de vérité”, traité psycho-
linguistique sur la perception du sens d’une
énonciation verbale, dû à Vācaspati1 Mísra (9e

siècle).
tattvabodha [bodha] m. connaissance de la

vérité.
tattvavid [vid3] a. m. n. f. qui connâıt la na-

ture de 〈g.〉.
tattvasaṅkhyāna [saṅkhyāna] n. lit. np. du

Tattvasaṅkhyāna, manifeste philosophique de
Madhu donnant ses vues sur le vedānta ; il
insiste sur 5 dualités [dvaita] fondamentales,
dont son système dérive son nom ; aussi appelé
Tattvanirn. aya.

tattvānyatva [anyatva] n. du. de telle ou telle
sorte.
tattvānyatvābhyām anirvacan̄ıya qu’il est vain
de chercher à préciser.

tattvābhiniveśa [abhiniveśa] m. phil.
imprégnation du sens de l’enseignement.
t/ tátra [tad-tra] adv. [corrél. de yatra] ici,

là ; en cela, à cela |vers là — en début de phrase
parmi ceux-ci, l’un d’eux.
tatra kāle adv. à ce moment là.
tatraiva adv. ici même.
yatra tatra adv. n’importe où.

tatratya [-ya] a. m. n. f. tatratyā qui est ici,
qui est là.

tatrabhavat [bhavat2] m. adr. Monsieur
(non-présent, forme polie de il) | phil. np. de
Tatrabhavān “Monsieur”, désignation respec-
tueuse de Bhartr.hari par Abhinavagupta — f.
tatrabhavat̄ı Madame.
t(v tatva cf. tattva.
tTA táthā [tad-thā] adv. [corrél. de yathā]

ainsi, de cette manière ; aussi, de même | (part.
d’assentiment) oui ; d’accord ; soit ! — iic. de tel
... ; ainsi ....
tathā bhavatu ainsi soit il.
tathā kuru fais ainsi.

tathākr.ta [kr.ta] a. m. n. f. tathākr.tā ainsi
fait.

tathāgata [gata] a. m. n. f. tathāgatā de cette
nature ; parvenu de cette manière — m. bd.
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épith. de Buddha “l’ainsi venu” (venu comme
ses prédécesseurs).

tathāgatabhadra [bhadra] m. bd. np. de
Tathāgatabhadra, élève de Nāgārjuna.

tathāca [ca] adv. même ainsi.
tathātā [-tā] f. vraie nature des choses.
tathāpi [api] adv. néanmoins, cependant |

[corrél. de yadyapi] bien que ... pourtant ...
yadyapi ayam. bahu prayāsam. kr.tavān tathāpi
par̄ıks. āyām anutt̄ırn. ah. bien qu’il ait fait beau-
coup d’efforts, il a échoué à l’examen.

tatheti [iti] adv. c’est bon, entendu, d’ac-
cord.

tathaiva [eva] adv. aussi, de même ; de la
même manière, exactement ainsi.
tathaiva ca adv. et de même ; pareillement.
tLy tathya [tad-ya] a. m. n. f. tathyā [“qui est

ainsi”] vrai, réel ; véridique — n. vérité, réalité.
tathyena adv. en vérité ; réellement, pour de
vrai.
td̂ tad var. tac, tat, tan pn. 3ème pers. n. m.

sa2 f. sā2 [sg. nom. acc. tat, i. tena, dat. tasmai,
abl. tasmāt, g. tasya, loc. tasmin ; du. nom. acc.
te, i. dat. abl. tābhyām, g. loc. tayos ; pl. nom.
acc. tāni, i. tais, dat. abl. tebhyas, g. tes. ām, loc.
tes.u] il, ce, cet, cela | [corrél. de yad] (celui qui
...) il | donc ; pour cette raison ; alors, en cela,
c’est que.
tad etad adv. cela même.
tat tad ceci et cela ; différents, variés ; respectifs.
tam. tam. deśam. jagāma il alla ici et là.
yat tad quoi que ce soit, n’importe lequel ; tout.
yad vā tad vā ceci ou cela, n’importe lequel.
tad yathā adv. notamment, comme suit.
tadapi adv. néanmoins, cependant.
tadvat [corrél. yadvat] conj. ainsi ; comme cela.
tat tvam asi phil. [ChU.] “Tu es cela”, formule
résumant la doctrine advaita.

tadanantara [anantara] a. m. n. f. tadanan-
tarā tout proche de 〈g.〉 ; adjacent, contigu ; qui
succède immédiatement à.
tadanantaram adv. juste après, à la suite de
quoi, là-dessus, c’est alors que, sur ces entre-
faites.

tadartha [artha] a. m. n. f. tadarthā à cet
usage ; propre à ça, qui sert à ça ; intentionnel
| gram. dans ce sens ; avec le même sens — m.
cet usage ; ce sens.
tadartham adv. pour cette raison ; en vue de cet
objet ; en conséquence.

tadātma [ātman] a. m. n. f. tadātmā de cet
esprit, de cette essence ; de cette nature.

taddharma [dharma] a. m. n. f. taddharmā
dont c’est la tâche.

taddhita [hita2] m. gram. suffixe [pratyaya]
secondaire (forme des substantifs à partir de
substantifs) ; opp. kr.t2.

taddhitānta [anta] m. gram. dérivé secon-
daire.

tadbhava [bhava] a. m. n. f. tadbhavā dérivé
(du sanskrit) — m. mot d’origine indo-aryenne ;
cf. tatsama ; opp. apabhram. śa.

tadrūpa [rūpa] a. m. n. f. tadrūpā de même
forme.

tadvid [vid3] a. m. n. f. compétent,
spécialiste, expert.

tadvidya [vidyā] a. m. n. f. tadvidyā connais-
seur, expert.

tadvidyasam. bhās. ā [sam. bhās. ā] f. entretien
avec un spécialiste.
tdA tadā [tad-dā] adv. [corrél. de yadā] alors,

dans ce cas.
tadātadā [corrél. yadāyadā] conj. alors (à chaque
fois).

tadān̄ım [-n̄ım] adv. alors, en ce temps là.
nāsad ās̄ın no sad ās̄ıt tadān̄ım [RV.] En ce
temps là, le néant n’existait pas, ni l’être n’exis-
tait.
tn̂ tan iic. pour tad.
tanmaya [maya] a. m. n. f. tanmaȳı fait de

cela, de sa matière, identique à lui ; consubstan-
tiel.

tanmayatā [-tā] f. absorption dans, identifi-
cation avec ; consubstantialité.

tanmayatva [-tva] n. cf. tanmayatā.
tanmaȳıbhava [bhava] m. fait de devenir

semblable à
tanmātra [mātra] a. m. n. f. tanmātrā juste

autant — n. juste un peu | phil. [sām. khya]
substance [tattva] de perception, l’un des 5
éléments subtils perçus resp. par les 5 sens
[buddh̄ındriya] : śabda le son (cf. śrotra), sparśa
le toucher (cf. tvak), rūpa l’aspect ou forme
(cf. caks.us, aks.i), rasa la saveur (cf. jihvā) et
gandha l’odeur (cf. ghrān. a) ; syn. sūks.mabhūta ;
cf. divyavis.aya.√

tn̂ tan1 v. [8] pr. (tanóti) pr. md. (tanuté)
fut. (tanis.yati) pp. (tata) pf. (ā, ut, pra, vi, sam)
tendre, étendre ; allonger | exécuter, accomplir
(le sacrifice) ‖ lat. tendo ; fr. tendre.√

tn̂ tan2 [relié à stan] v. [4] pr. (tanyati)
véd. tonner ‖ gr. τoνoς ; fr. tonnerre.
tn tána [tan1] m. descendance, progéniture.
tny tanaya [tana-ya] m. [“qui continue la ra-

ce”] fils — f. tanayā fille.
tnEy×� tanayitnú var. stanayitnu [tan2-yitnu]

a. m. n. f. tonnant.
tn� tanu iic. pour tanū.
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tanuja [ja] m. fils — f. tanujā fille.
tanujatva [-tva] n. qualité de fils.

tanubhr.t [bhr.t] m. [“qui a un corps”] être
vivant ; homme.
tn� tanú1 [tan1] a. m. n. f. tanū f. tanv̄ı mince,

svelte, élancé ; ténu, léger, fin, maigre ; clair (li-
quide) ; subtil |faible, peu important, négligeable
— f. tanv̄ı [élancée] jolie femme ‖ lat. tenuis ;
all. dünn ; ang. thin ; fr. ténu.

tanumadhyama [madhyama] a. m. n. f. tanu-
madhyamā à la taille fine, aux hanches fines.

tanumānasa [mānasa] n. phil. [YV.] l’affine-
ment de l’esprit (par concentration sur un ob-
jet), 3e niveau de connaissance [jñānabhūmikā].
tn� tanū [f. tanu1] f. corps ; personne, soi-

même — n. tanus id. — m. tanu ifc. dont le
corps est
tanū kr. rétrécir.

tanūnapāt [napāt] m. véd. [“fils de son
propre corps”] np. de Tanūnapāt “Auto-
engendré”, épith. d’Agni.
tE�t tanti var. tant̄ı [tan1-ti] f. corde ; longe ;

ligne de longes dans une étable — m. tisserand.
tantipāla [pāla] m. myth. [Mah.] np. de Tan-

tipāla “Gardien de la longe”, fausse identité de
Sahadeva déguisé en mâıtre des étables, pour
se cacher à la cour du roi Virāt.a lors de la 13e

année d’exil des pān. d. avās.
t�t� tantu [tan1-tu] m. fil, ficelle ; cable ; fila-

ment, fibre | lignage ; continuité.
tantu kr. filer.

tantukaran. a [karan. a] n. filage.
tantukriyā [kriyā] f. travail de filage.
tantuvāya [vāya] m. tisserand.
t�t� (v tantutva [tantu-tva] n. fibrosité.
t�/̂ tantr [vn. tantra] v. [10] pr. (tantrayati)

maintenir dans l’ordre | régir, appliquer une
méthode, exécuter un tantra.
t�/ tántra [tan1-tra] n. fil ; châıne (d’un

tissu) ; continuité, succession | règle, méthode ;
traité | soc. not. ouvrage sectaire śākta | mod.
programme, logiciel — f. tantr̄ı corde d’un luth
| vaisseau du corps.

tantrayukti [yukti] f. lit. procédé rhétorique ;
Kaut.ilya en énumère 32 dans l’Arthaśāstra.

tantravat.adhānikā [vat.a-dhānikā] f. lit. np.
de la Tantravat.adhānikā, ouvrage d’Abhinava-
gupta résumé de son Tantrāloka.

tantravārttika [vārttika] n. lit. np. du Tan-
travārttika, commentaire par Kumārila du
Pūrvamı̄mām. sāsūtra.

tantrasam. graha [sam. graha] m. lit. np. du
Tantrasam. graha, traité de mathématiques et
d’astronomie dû à Nı̄lakan. t.ha3 Somayāj̄ı (1500),

en 432 versets ; il décrit un modèle planétaire
où les 5 planètes tournent autour du Soleil, lui-
même tournant autour de la Terre.

tantrasamuccaya [samuccaya] m. lit. np. du
Tantrasamuccaya “Bréviaire tantrique”, manuel
de rituel du 14e siècle utilisé au Kerala.

tantrasāra [sāra] m. lit. np. du Tantrasāra
“Essence du tantra”, ouvrage d’Abhinavagupta.

tantrākhyāyika [ākhyāyika] m. lit. np.
du Tantrākhyāyika, version ancienne du
Pañcatantra du Kaśmı̄ra.

tantrāloka [āloka] m. lit. np. du Tantrāloka,
ouvrage phil. majeur d’Abhinavagupta ; il traite
not. du rituel du sacrifice de transgression
[kulayāga].
tE�/n̂ tantrin [tantra-in] a. m. n. f. tantrin̄ı

qui a des fils ; fait de fils, filé, tissé | à cordes
(instrument) — m. musicien.√

t�dý ^ tandr v. [1] pr. md. (tandrate) véd.
alanguir — ca. md. (tandráyate) se fatiguer.
t�dý A tandrā [tandr] f. lassitude, fatigue ; pa-

resse.
tE�dý t tandrita [pp. tandr] a. m. n. f. tandritā

las, fatigué.
t�yt� tanyatú [tan2] m. véd. tonnerre.√
tp̂ tap v. [1] pr. (tapati) pr. md. (tapate)

pp. (tapita, tapta) pf. (anu, ava, ā, ut, upa, nis,
pari, pra, sam) avoir chaud, chauffer, brûler ;
tourmenter, faire souffrir ; pratiquer l’ascétisme
— v. [4] pr. md. (tápyate) s’échauffer ; souffrir,
se livrer à l’ascèse — ps. (tapyate) être chauffé,
être tourmenté — ca. (tāpayati) faire souffrir,
brûler — int. md. (tātapyate) brûler ‖ lat. te-
peo ; ang. tepid ; fr. tiède.
paścāt tap se repentir.
tp tapa [tap] m. chaleur ; saison chaude —

ifc. qui tourmente.
param. tapa a. m. n. qui tourmente son ennemi ;
épith. de héros, not. d’Arjuna.
tpt̂ tapat [ppr. tap] a. m. n. f. tapant̄ı chauf-

fant, brûlant — f. tapat̄ı myth. np. de la Ta-
pat̄ı “Canicule”, fille de Sūrya et Chāyā, épouse
de Sam. varan. a et mère de Kuru ; elle personnifie
une rivière.
tpn tapana [tap-ana] a. m. n. f. tapanā qui

chauffe, qui brûle, qui brille — m. myth. np. de
Tapana “Brûlant”, épith. de Sūrya.
tpŝ tapas1 [tap] n. chaleur, ardeur ; souf-

france, tourment | mortification, austérités,
pénitences, ascèse | phil. la force d’âme acquise
par l’ascèse, une des disciplines [niyama] du yoga
| observance qui incombe à la caste — m. astr.
nom du mois véd. māgha (janvier-février) —
ind. tapar [taparloka] myth. np. de Tapar “Ciel
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des ascètes”, 6e monde céleste [loka], où de-
meurent les renonçants [vairāgin].
tapasā i. adv. par la pénitence.
pañca tapām. si soc. les 5 feux de pénitence : 4
feux en carré autour de l’ascète, et le soleil au
dessus.

tapodhana [dhana] m. ascète (qui n’a pour
richesse que ses austérités).

tapovana [vana] m. ermitage [“bois
d’austérités”] | hist. np. du Svāmı̄ Tapo-
vana Mahārāja “Ascète Suprême” (1889–1957) ;
il fut le guru de Cinmayānanda.
tpŝ tapas2 [vn. tapas1] v. [10] pr. (tapasyati)

pratiquer des austérités, se macérer.
tp-y tapasya [tapas1-ya] n. pratique

d’austérités, ascèse, discipline spirituelle — m.
astr. nom d’un mois véd. (phālguna, février-
mars).
tapasye bhū se mettre à l’ascèse.
tpE-vn̂ tapasvin [tapas1-vin] agt. m. f. ta-

pasvin̄ı qui pratique des austérités, ascétique |
pieux ; austère ; tourmenté |souffrant, misérable,
malheureux, pitoyable — m. ascète, ermite — f.
tapasvin̄ı myth. np. de Tapasvin̄ı “Ascétique”,
mère de Mātali.
tEpt tapita [pp. tap] a. m. n. f. tapitā cf.

tapta.
tØ tapta var. tapita [pp. tap] a. m. n. f. taptā

chauffé ; chaud, ardent ; incandescent, rougi au
feu ; fondu, en fusion | tourmenté, affligé ; qui a
pratiqué des pénitences.√

tm̂ tam v. [4] pr. (tāmyati) pft. (tatāma) pp.
(tamita) être affligé, languir, s’attrister |défaillir,
suffoquer.
�tm -tama sf. forme des super. | forme des

a. ord. (ième) | (rare) après nom, cf. kan. vatama
| var. -tamām intens. après adv., qqf. verbes.
2000 tama vars.a l’an 2000.
tmŝ tamas [tam-as] n. obscurité, ténèbres

| [tamogun. a] phil. [sām. khya] la Ténèbre, 3e qua-
lité [gun. a] de la nature, essence passive de l’igno-
rance et de l’inertie ‖ lat. temere ; all. Dämme-
rung ; ang. dim ; fr. ténèbres.

tamasvat [-vat] a. m. n. f. tamasvat̄ı sombre,
obscur — f. tamasvat̄ı nuit.

támasvin [-vin] a. m. n. f. tamasvin̄ı rempli
d’obscurité — f. tamasvin̄ı nuit.
tamasvinyām dans la nuit.
tmAl tamāla m. natu. bot. Xanthochymus

pictorius, laurier noir, à l’écorce très sombre ;
sa sève sert à fabriquer une encre.
tEmú tamisra [tamas-ra] n. obscurité ; nuit

noire | pl. tamisrān. i id. — f. tamisrā nuit noire.
tmo tamo iic. pour tamas.

tamogun. a [gun. a] m. phil. [sām. khya] la
Ténèbre, 3e qualité [gun. a] de la nature, essence
passive de l’ignorance et de l’inertie.
�ty -taya sf. forme l’adjectif n-partite après

le nombre n (f. en -taȳı).
tyA tayā [i. sā2] ind. par elle.
tyoŝ tayos [g. du. sa2] ind. d’eux deux, d’elles

deux — loc. en eux deux, en elles deux.
tr tára [tr̄. ] a. m. n. f. tar̄ı qui fait traverser,

passeur ; qui sauve — ifc. fait de surmonter —
m. traversée, passage — f. tar̄ı bateau, navire.
�tr -tara sf. forme des a. compar. |qqf. sf. de

nom, cf. vr.tratara — ind. -tarām intens. après
prép., cf. atitarām | adv. (plus tardif) intens.
après verbe ; (avec na) pas du tout.
tr\g taram. ga var. taraṅga [taram-ga] m.

vague, onde ; remous ; va et vient | lit. nom
d’un chapitre du Kathāsaritsāgara ou de la
Rājataraṅgin. ı̄.

taram. gita var. taraṅgita [-ita] a. m. n. f.
taram. gitā qui va et vient ; qui ondule ; noyé (de
larmes) — n. mouvement de vagues, de va et
vient.

taram. gin var. taraṅgin [-in] a. m. n. f.
taram. gin. ı̄ qui ondule, alternatif ; qui va et vient
sans cesse — f. taraṅgin. ı̄ rivière — ifc. lit. forme
des noms d’ouvrages, not. biographies.
trZ taran. a [tara-na] m. radeau, barque —

n. traversée (de 〈iic.〉) | fait de surmonter (un
obstacle, une infortune).
trtm taratama de -tara, -tama.
trm̂ taram [acc. tara] iic.
trMb� j tarambuja n. pastèque.
trl tarala a. m. n. f. taralā tremblant ; mo-

bile | étincelant — m. vague ; collier ; rubis — f.
taralā liqueur.
tEr tari var. tar̄ı [tr̄. ] f. bateau, not. barque de

passeur.
tarika [-ka] m. passeur.
tz taru [relié à dāru] m. arbre ‖ ang. tree.
tzẐ tarun. [vn. tarun. a] v. [10] pr. md.

(tarun. āyate) être jeune ; rester jeune.
tzZ tárun. a a. m. n. f. tarun. ı̄ jeune, juvénil,

vigoureux ; frais, tendre, délicat ; juste com-
mencé — m. adolescent, jouvenceau — f. tarun. ı̄
jeune fille — voc. tarun. i adr. Mademoiselle ‖ gr.
τερην.
tk̂ tark [vn. tarka] v. [10] pr. (tarkayati)

pp. (tarkita) pf. (pra, vi) considérer, examiner,
apprécier, évaluer | réfléchir, juger ; conjecturer ;
soupçonner, douter de 〈acc.〉 ‖ gr. τρεπω ; lat.
torqueo.
tk tarka [tark] m. sujet de réflexion, de

discussion ; topique | supposition, conjecture ;
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spéculation, examen, évaluation | discussion,
délibération | raisonnement, argumentation,
réflexion |phil. logique, dialectique ; not. raison-
nement par l’absurde, réfutation — f. tarkā phil.
raisonnement ; investigation.

tarkakaumud̄ı [kaumud̄ı] f. lit. [nyāya] np.
de la Tarkakaumud̄ı “Lumière sur la logique”,
œuvre de Laugāks.i Bhāskara2.

tarkad̄ıpikā [d̄ıpikā] f. lit. [nyāya] np.
de la Tarkad̄ıpikā “Exégèse de logique”,
traité d’Annambhat.t.a glosant son formulaire
Tarkasam. graha.

tarkapāda [pāda] m. phil. section d’un ou-
vrage traitant de la discussion rationnelle du su-
jet propre de l’ouvrage.

tarkavācaspati [vācaspati] m. hist. np. de
Tārānātha Tarkavācaspati, (1806–1885), érudit
bengali, lexicographe, auteur du Vācaspatya.

tarkasam. graha [sam. graha] m. lit. [nyāya] np.
du Tarkasam. graha “Résumé de logique”, traité-
formulaire d’Annambhat.t.a ; la Tarkad̄ıpikā du
même auteur l’explique.
tkZFy tarkan. ı̄ya [pfp. [1] tark] a. m. n. f.

tarkan. ı̄yā suspect.
tEkn̂ tarkin [tark-in] agt. m. f. tarkin̄ı imbu

de spéculation, versé en logique ; logicien | phil.
dialecticien ; sceptique.
tk�  tarku [tark] m. n. fuseau.
tarkukarman n. pl. tarkukarmān. i les travaux

de filage, l’un des 64 arts [kalā].
tÈ tarkya [pfp. [1] tark] a. m. n. f. tarkyā

à considérer, à évaluer, à examiner ; qui mérite
réflexion | douteux, suspect.√

tĵ tarj v. [1] pr. (tarjati) pp. (tarjita) pf.
(pari) menacer, terrifier | gronder, blâmer ; se
moquer de, ridiculiser — ca. (tarjayati) id.
tjk tarjaka [tarj-aka] a. m. n. f. tarjikā qui

menace.
tjn tarjana [tarj-ana] n. fait de menacer, de

gronder, de ridiculiser — f. tarjan̄ı (doigt qui
menace) index.
tEjt tarjita [pp. tarj] a. m. n. f. tarjitā me-

nacé ; grondé, humilié ; ridiculisé — n. menace.
tp̂ tarp [ca. tr.p1] v. [10] pr. (tarpayati) satis-

faire, contenter, réjouir.
tpZ tarpan. a [tarp-ana] n. satisfaction, satiété

| soc. libation d’eau aux mânes — ifc. fait de
contenter ; nourriture.
tq tars.a [tr.s. ] m. désir ; soif — ifc. désir de —

f. tars. ā désir ; soif.
tqm̂ tars.am [abs. tr.s. ] ind. ayant été assoiffé.
tEh tarhi adv. [corrél. de yadi] alors, mainte-

nant, en ce moment | par conséquent.

tl tala m. n. surface, sol |paume de la main ;
poignée.

talatra [-tra] n. gant porté par les archers.
talātala [atala] n. myth. np. du monde [loka]

Talātala, cinquième enfer souterrain.
tSp tálpa [tr.p1] m. lit, couche, banquette |

étage supérieur | radeau — f. talpā couche, lit.
talpaga [ga] ifc. m. qui a des rapports sexuels

avec 〈iic.〉.
tv tava [g. tvad] ind. de toi, à toi, tien.

tavāsmi [“je suis à toi”] je me rends (parole de
reddition d’un vaincu).
�tvt̂ -tavat forme des ppa. (cf. ktavatu)
tvg tavarga [(ta)-varga] m. phon. la classe

des dentales.
tvŝ tavás a. m. n. f. fort, énergique ; coura-

geux — m. puissance, force, courage.
�t&y -tavya gram. forme des pfp. d’obligation

ou de nécessité (cf. tavyat).
t&yt̂ tavyat nota. gram. affixe primaire

[kr.t2].
t£ tas.t.a [pp. taks. ] a. m. n. f. tas.t. ā taillé,

découpé, façonné ; sculpté.
h. r.dā tas.t. ān mantrān Les mantras proviennent
du cœur.
�tŝ -tas forme des adv. de lieu ou de cir-

constance | forme des adv. de manière signifiant
“selon”, “par suite de”, “à la manière de”, “res-
pectivement à”, etc. | sf. ablatif.
mumbaitah. āgatavat il vient de Bombay.
t-kr taskara m. voleur, brigand.
tE-Tvŝ tasthivas [ppft. sthā1] a. m. n. f.

tasthus. ı̄ s’étant tenu, qui s’est tenu, qui se te-
nait ; qui continue ; prêt à 〈dat.〉 — n. tasthivat
le règne végétal et minéral ; l’immobile (opp. ja-
gat) | phil. l’immuable.
t-mAt̂ tasmāt [abl. tad] adv. [corrél. de

yasmāt] ainsi, pour cette raison.
tE-mn̂ tasmin [loc. tad] ind. en lui, dans ce.
t-m{ tasmai [dat. tad] ind. à lui, à ce.
t-y tasya [g. tad] ind. de lui, de ce.
t-yAm̂ tasyām [loc. sā2] ind. en elle, sur elle.
t-yAŝ tasyās [g. sā2] ind. d’elle.
t-y{ tasyai [dat. sā2] ind. à elle.
�tA -tā forme des sf. d’état ; qualité de ‖ fr.

-té.
tAEjk tājika m. tadjik.
tAVkA tāt.akā [vr. tat.a-ka] f. myth. [Rām.]

np. de la yaks. ı̄ Tāt.akā “(Gardienne) de la ri-
ve”, fille du yaks.a Suketu, “forte comme 1000
éléphants” ; elle épousa le gandharva Sunda1, et
enfanta de Mār̄ıca et Subāhu ; après qu’Agastya
ait réduit Sunda1 en cendres pour avoir perturbé

229



ses dévotions, elle attaqua son ermitage avec ses
fils, mais Agastya les maudit, et elle devint une
hideuse rāks.as̄ı, hantant une forêt au sud de la
Sarayū ; le jeune Rāma la tua, sur l’ordre de son
guru Vísvāmitra.
tAV¬ tāt.aṅka n. ornement d’oreille, symbole

femelle ; il orne not. l’oreille gauche de Nat.arāja.
tAX̂ tād. cf. tad. .
tAXn tād. ana [vr. tad. -ana] a. m. n. f. tād. anā

qui frappe, qui bat, qui blesse — n. action de
battre, de frapper, de fouetter |astr. éclipse par-
tielle — ifc. (après instrument) fait d’infliger une
correction avec — f. tād. an̄ı fouet.
tAEXt tād. ita [ca. pp. tad. ] a. m. n. f. tād. itā

battu, frappé, puni | frappé par la foudre, fou-
droyé.

tād. itaka [-ka] ifc. a. m. n. f. tād. itakā frappé
par.
tA·mAn tād. yamāna [ppr. ps. tad. ] a. m. n. f.

tād. yamānā étant frappé, étant battu.
tA�Xv tān. d. ava [vr. tan. d. u] m. n. myth.

danse macabre de Śiva-Bhairava dans les enclos
crématoires | [ānandatān. d. ava] myth. danse cos-
mique de Śiva-Nat.arāja ; cf. nadānta.
tA�· tān. d. ya m. lit. patr. du lettré Tān.d. ya —

n. cf. tān. d. yabrāhman. a.
tān. d. yabrāhman. a [brāhman. a] n. lit.

np. du Tān.d. yabrāhman. a, aussi appelé
Mahābrāhman. a.
tAt tāta [tatá2] m. père — voc. adr. affec-

tueuse envers un parent mâle, junior ou senior
| pl. tātās chers tous.
tAEt tāti [tan1-ti] f. continuité ; descendance.
tA(py tātparya [vr. tatpara-ya] a. m. n. f.

tātparyā visé — n. fait de se dévouer à ça
| référence à 〈loc.〉 ; intention ; but visé | gram.
compréhension de l’intention du locuteur.
tAdLy tādarthya [vr. tadartha-ya] n. fait

d’être approprié ; utilité ; pertinence | gram. si-
militude de sens, synonymie.
tādarthyena avec cette intention ; à cette fin ;
dans ce sens.
tAdA(My tādātmya [vr. tadātma-ya] n. simili-

tude ou identité de nature avec 〈i. loc. iic.〉.
tAd� f̂ tādr. ś [tad-dr. ś2] a. m. n. f. [corrél. de

yādr. ś] de cette sorte là, semblable ; pareil, tel
— a. m. n. tādr. śa f. tādr. ś̄ı id.
tAn tāna [vr. tan1] m. ton, résonance ‖ gr.

τoνoς ; fr. ton.
tAEn tāni [nom. pl. tad] ind. eux, ces, ils.
tAE�/k tāntrika [vr. tantra-ika] a. m. n. f.

tāntrikā enseigné dans un manuel | tantrique —
m. phil. adepte des doctrines tantriques.

tāntrikābhidhānakośa [abhidhānakośa] m.
lit. np. du Tāntrikābhidhānakośa “Vocabulaire
du tantrisme”.
tAp tāpa [vr. tapa] m. tourment.
tAp(y tāpatya [vr. tapat̄ı] m. myth. [Mah.]

np. de Tāpatya “descendant de Tapat̄ı”, matr.
de Kuru ; épith. d’Arjuna.
tAps tāpasa [vr. tapas1] m. ascète, ermite.
tAm̂ tām [acc. sā2] ind. elle, cette.
tAms tāmasa [vr. tamas] a. m. n. f.

tāmasā [“dont le gun. a prépondérant est tamas”]
ténébreux, sombre ; ignorant, endormi ; passif,
inerte — m. myth. np. de Tāmasa “issu des
ténèbres”, 4e manu du kalpa.
tAmEsk tāmasika [tāmasa-ika] a. m. n. f.

tāmasikā relatif au tamas, de la nature du ta-
mas ; inerte, passif.
tAMbl tāmbala a. m. n. f. tāmbal̄ı en chanvre.
tAMb� l tāmbūla m. natu. bot. Piper betle ou

liane bétel, sorte de poivrier — n. feuille de
bétel, not. à mastiquer avec de la noix d’arec
[pūga] — f. tāmbūl̄ı bétel.

tāmbūlika [-ika] m. vendeur de bétel.
tAm} tāmra a. m. n. f. tāmrā cuivré, rouge

foncé — f. tāmrā myth. [Rām.] np. de Tāmrā
“la Rouge”, fille de Daks.a ; par Kaśyapa elle en-
gendra cinq filles qui engendrèrent à leur tour
les cinq races d’oiseaux — f. tāmr̄ı en cuivre.

tāmradv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. np. de
Tāmradv̄ıpa, Ceylan l’“Île couleur de cui-
vre” ; connue des grecs comme Taprobane,
des arabes comme Serendib, des portugais
comme Ceilão, des anglais comme Ceylon ; syn.
Svarn. adv̄ıpa, śr̄ı Laṅkā ; myth. Rāvan. a y établit
sa capitale Laṅkā ; bd. c’est près de ses côtes
que le bateau de Sim. hala coula avec ses 700
compagnons ‖ pali Tambapanni.

tāmraparn. a [parn. a] n. myth. l’une des 10
régions [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa.

tāmrapraśasti [praśasti] f. soc. plaque de
cuivre actant une donation royale.
tAr̂ tār [ca. tr̄. ] v. [10] pr. (tārayati)

pfp. (tārya) inf. (tārayitum) faire traverser,
conduire ; sauver, secourir | libérer de 〈abl.〉.
tAr tāra [tār] a. m. n. f. tārā qui fait tra-

verser ; sauveur, libérateur | brillant, resplen-
dissant ; haut, perçant (son) — m. éclat ; son
strident — n. argent — f. tārā étoile, astre,
météore | myth. np. de Tārā “Étoile”, épouse
de Br.haspati ; elle fut enlevée par Soma-Candra
dont elle eut pour fils Budha ; cf. Candramas̄ı
| phil. [tantr.] np. de Tārā1, l’une des 10 puis-
sances [mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] |myth.
[Rām.] np. de Tārā2, épouse du roi des singes
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Vāl̄ı ; à sa mort, elle épousa son demi-frère
Sugr̄ıva ; elle maudit Rāma de perdre S̄ıtā après
qu’il la retrouve | bd. nom de diverses déesses ;
not. la Tārā blanche et la Tārā verte ‖ ang. star.

tāragan. a [gan. a] m. multitude d’étoiles.
tārānātha [nātha] m. soc. np. de Tārānātha

“Mâıtre de l’Étoile”, titre de Pan.d. ita.
tArk tāraka [tāra-ka] a. m. n. f. tārikā qui fait

traverser, qui transporte ; sauveur, libérateur —
m. myth. np. de Tāraka “Astre”, daitya qui
par ses austérités acquit de grands pouvoirs et
menaça les trois mondes ; il obtint de ne pou-
voir être tué que par un fils de Śiva ; il eut trois
fils, Tārakāks.a, Vidyunmāl̄ı et Kamalāks.a (cf.
Tripura) ; il fut vaincu par Indra grâce à l’aide
de Kumāra-Skanda — f. tārakā étoile ; syn. tārā
| myth. np. de Tārakā “Étoile”, autre nom de
Tārā |astr. étoile principale d’un naks.atra ; syn.
yogatārā.

tārakāks.a [aks.a] m. myth. np. de Tārakāks.a
“aux Yeux d’étoiles”, fils de Tāraka ; cf. Tripura.

tārakāmaya1 [āmaya] m. myth. destruction
du démon Tāraka.

tārakāmaya2 [maya] a. m. n. f. tārakāmaȳı
relatif à Tārakā.

tārakāmayayuddha [yuddha] n. myth. [VP.]
guerre à propos d’Étoile, provoquée par
l’enlèvement de Tārā par Candra.

tārakārāja [rāja] m. myth. np. de
Tārakārāja, épith. de Candra “Roi des étoiles”.

tārakita [-ita] a. m. n. f. tārakitā étoilé.
tArZ tāran. a [tāra-na] agt. m. f. tāran. ı̄ qui fait

traverser, qui aide à passer ; sauveur, libérateur
|myth. épith. de Śiva ou Vis.n. u “Sauveur” — n.
fait de se tirer d’une difficulté ; traversée, pas-
sage ; salut.
tArtMy tāratamya [vr. taratama-ya] n. gra-

dation, proportion ; différence, inégalité.
tāratamyena adv. à différents degrés ; plus ou
moins.
tAEkk tārkika [vr. tarka-ika] a. m. n. f. tārkikā

relatif à la logique — m. dialecticien ; logicien ;
philosophe.
tA#y tārks.ya m. véd. np. de Tārks.ya, di-

vinité solaire, d’abord cheval (aussi appelé
Aris.t.anemi), puis oiseau, identifié plus tard avec
Garud. a.
tAy tārya [pfp. [1] tār] a. m. n. f. tāryā à

franchir, à traverser.
tAl tāla [vr. tala] m. verrou ; serrure | natu.

bot. Borassus flabelliformis, rônier ou palmyre,
espèce de palmier à vin au tronc droit ; on
boit son suc sucré ; on utilise ses feuilles pour
l’écriture ; myth. il est l’emblème de Bh̄ıs.ma

| fait de frapper dans ses mains, de battre la
mesure ; cymbale ; mouvement rythmique (not.
des oreilles d’un éléphant) |mus. rythme (donné
par la frappe des cordes d’un instrument avec
la paume) ; cycle rythmique ; en musique car-
natique, il y a 7 rythmes de base, donnés avec
leurs constituants [aṅga1] : dhruva (1 laghu, 1
druta et 2 laghu), matya (1 laghu, 1 druta et 1
laghu), rūpaka (1 druta et 1 laghu), jhampa (1
laghu, 1 anudruta, et 1 druta), triput.a (1 laghu
et 2 druta), at.t.a (2 laghu et 2 druta) et eka
(1 laghu) | mesure de hauteur, vaut 12 pouces
[aṅgula] (environ 23 cm) ; syn. vitasti — a. m.
n. f. tāl̄ı issu du palmier ; fait de bois de palmier
— f. tāl̄ı natu. bot. Corypha umbraculifera, pal-
mier talipot, natif du Malabar, à grandes feuilles
en ombrelles ; il peut atteindre 25 m de hauteur ;
ses feuilles sont utilisées pour l’écriture et pour
couvrir les toits, sa sève est fermentée pour faire
du vin de palme |alcool de palmier ‖ ang. toddy.

tālajaṅgha [jaṅghā] m. myth. np. du vaillant
roi Tālajaṅgha “Jambe de palmier”, fils de
Jayadhvaja ; il fut vaincu par Paraśurāma ;
l’âıné Vı̄tihotra de ses 100 fils se réfugia dans
l’Himālaya | pl. myth. np. de la tribu haihaya
des Tālajaṅghās, ses descendants.

tālamāna [māna2] n. iconométrie ; règles ca-
noniques régissant les mesures iconographiques
dans le śilpaśāstra.
tAl&y tālavya [tālu-ya] a. m. n. f. tālavyā

phon. palatal — m. phon. phonème palatal.
tAl� tālu n. palais (de la bouche).
tAvk tāvaká [vr. tava-ka] a. m. n. f. tāvak̄ı

ton ; tien.
tAvt̂ tāvat [vr. tad-vat] a. m. n. f. tāvat̄ı aussi

grand, aussi nombreux, aussi longtemps, autant
— adv. [corrél. de yāvat] autant, tant, comme,
pendant aussi longtemps | d’abord ; seulement ;
soit ! | 〈interr. ou imp.〉 donc | 〈fut. ou pr.〉 alors
(indique que l’action va avoir lieu).
mā tāvat Dieu nous en garde !.
tAŝ tās [nom. pl. sā2] ind. elles.
�Et -ti forme des s. f. d’action.
EtÄ tikta [pp. tij] a. m. n. f. tiktā amer — m.

phil. [nyāya] l’amertume, un type de goût [rasa].
EtR̂ tiṅ nota. gram. désinence personnelle ;

suffixe [pratyaya] de conjugaison.
ekatiṅ vākyam gram. la phrase comporte une
forme verbale conjuguée.

tiṅanta [anta] n. gram. forme conjuguée finie
d’un verbe.

tiṅvibhakti [vibhakti] f. gram. désinence per-
sonnelle.
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√
Etĵ tij v. [1] pr. md. (téjate) pp. (tikta) être

aigu, être pointu — ca. (tejayati) aiguiser ; exci-
ter, inciter — dés. md. (titiks.ate) désirer rester
ferme ; endurer — int. md. (tetikte) aiguiser ‖
gr. στιγµα ; lat. instinctus ; all. strechen ; ang.
stick ; fr. instinct, distinct, stigmate.
Ettu tita u m. n. véd. crible.
EtEt"̂ titiks. [dés. tij] v. pr. md. (titiks.ate)

supporter avec fermeté, endurer.
EtEt"A titiks. ā [titiks. ] f. endurance, patience

|phil. [vedānta] la longanimité, l’une des 6 vertus
cardinales [s.at.sampad] |myth. np. de Titiks.ā, la
Patience personnifiée, fille de Dharma, mère de
Ks.ema.
EtEt"� titiks.u [titiks. ] a. m. n. f. endurant, pa-

tient.
EtEtq̂ titirs. [dés. tr̄. ] v. pr. md. (titirs.ate)

désirer traverser.
EtEtq� titirs.u [titirs.-u] a. m. n. f. qui désire

traverser.
EtE�r tittirá [onomatopée] m. natu. perdrix

| var. tittiri natu. id. | myth. np. du sage [r.s. i]
Tittiri “Perdrix”, élève de Yāska, fondateur
présumé de l’école taittir̄ıya.

tittirikalmās.a [kalmās.a] a. m. n. f. tittiri-
kalmās. ı̄ se dit d’un cheval à la robe tachetée.
EtT titha m. feu ; temps.
EtET tithi [titha] m. f. astr. jour lunaire ; il

y en a 15 dans chaque demi-lunaison ; les jours
favorables sont nandā, bhadrā, vijayā et pūrn. ā
|math. symb. le nombre 15 — f. tith̄ı id.
�Etn̂ -tin cf. -in.
EtE�tX tintid. a m. natu. bot. Tamarindus in-

dica, arbre tamarin ; syn. ciñcā — f. tintid. ı̄ id.
| sauce amère faite avec son fruit.

tintid. ı̄ka [-ka] m. id. — n. son fruit (astrin-
gent et laxatif) — f. tintid. ikā arbre tamarin.
Et�d� k tinduka m. natu. bot. Diospyros em-

bryopteris, arbre à l’écorce noire — n. son fruit
(utilisé pour sa résine) ; syn. tumburu.
EtEmr timira [relié à tamas] n. obscurité,

ténèbres.
Etrŝ tiras adv. de travers ; transversalement,

obliquement — prép. à travers.
Etr-kErn̂ tiraskarin [tiraskr. ] m. [“ce qui

dissimule”] rideau ; not. rideau de scène —
f. tiraskarin. ı̄ voile ; not. myth. voile magique
qui rend invisible, un attribut des nymphes
[apsaras].
Etr-k� tiraskr. var. tirah. kr. [tiras-kr.1] v. [8]

pr. (tiraskaróti) pp. (tiraskr.ta) cacher, cou-
vrir ; faire disparâıtre | blâmer, gronder, injurier
〈acc.〉.

tiraskr.tya ind. ayant disparu.
Etr-k� t tiraskr.ta [pp. tiraskr. ] a. m. n. f.

tiraskr.tā caché ; disparu |blâmé, grondé, injurié.
EtroDA tirodhā1 [tiras-dhā1] v. [3] pr. (tiro-

dadhāti) enlever, retirer ; cacher, supprimer —
pr. md. (tirodhatte) se dissimuler de 〈abl.〉 ; dis-
parâıtre.
EtroDA tirodhā2 [tirodhā1] f. dissimulation, se-

cret.
EtroDAn tirodhāna [tirodhā1-na] n. dissimula-

tion ; disparition.
EtroBAv tirobhāva [tirobhū] m. disparition |

phil. l’illusion, l’une des 5 manifestations divines
[pañcakr.tya].
EtroB� tirobhū [tiras-bhū1] v. [1] pr. (tirobha-

vati) pp. (tirobhūta) disparâıtre — int. (tirob-
hobav̄ıti) garder secret 〈i.〉.
tirobhūya ind. ayant caché ; ayant disparu.
tirah. bhūvā ind. étant parti sur le côté.

tirohita [hita2] a. m. n. f. tirohitā mis de
côté ; caché, dissimulé ; not. au fig. sens caché.
Etyĉ tiryac var. tiryañc [tiras-ac] a. m. n. f.

tiraśc̄ı [m. nom. tiryaṅ, i. tiraścā ; n. nom. ti-
ryak] oblique, de travers | horizontal — m. n.
animal (qui marche à quatre pattes).
tiryak adv. de travers, horizontalement, oblique-
ment, de côté | à l’horizontale.

tiryajrekhā [rekhā] f. math. bisectrice.
Etl tila m. natu. bot. Sesamum indicum,

sésame, grain de sésame |myth. on dit qu’il pro-
vient de la sueur de Vis.n. u | grain de beauté ‖
hi. til.

tilakan. a [kan. a] m. grain de sésame.
tilagud. a [gud. a] m. boulette sucrée aux grains

de sésame ; cette friandise, dont Gan. eśa est
friand, est offerte aux visiteurs du Nouvel An
[makarasam. krānti].

tilapin. d. a [pin. d. a] m. n. nougat de grains de
sésame.

tilalipa [lipa] m. hist. np. du pan. d. ita ben-
gali Tilopa, né Prajñābhadra (988–1069) ; après
ses études védiques il devint moine bouddhiste,
et reçut l’enseignement de Nāgārjuna ; après
12 ans de dures pratiques il devint accom-
pli [mahāsiddha] ; on dit qu’il reçut l’initiation
vajrāyana directement de Vajradhara ; il prati-
qua le tantrisme avec une yogin̄ı fille d’un mar-
chand de sésame, fut exclu de son couvent, et
devint lui-même meunier en Udyāna, d’où son
épith. de Tilalipa “Meunier de sésame”, popula-
risé comme Tilopa ; Samantabhadra-Nāropa fut
son disciple.

tilottamā [uttamā] f. myth. np. de la
nymphe [apsaras] Tilottamā “Bellissime” [“dont
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la beauté ne peut être surpassée même d’un
iota”] ; elle fut créée par Vísvakarmā à partir
des jolies parties de toutes choses animées et
inanimées, puis fut enfantée par Pradhā, pour
créer la zizanie entre Sunda et Upasunda afin
qu’ils s’entretuent ; on dit aussi que Brahmā la
créa à partir de poussière de diamants, d’où son
nom de “(Faite des) meilleures particules” ; la
veille de son départ sur Terre elle fit ses adieux
au Devaloka où elle fit le tour des dieux pour
les honorer ; ensorcelé par sa beauté, Śiva ne
put la quitter du regard, et quatre visages lui
poussèrent ; Indra n’ayant pas assez d’yeux pour
la regarder, son visage s’en couvrit de mille.
Etlk tilaka [tila-ka] m. natu. bot. Simplo-

cos racemosa, arbuste aux fleurs jaunâtres ; son
écorce est utilisée en médecine, et pour faire les
marques au front | marque (not. de santal, de
tilaka ou d’onguent) au front, ornementale ou
indiquant la secte | grain de beauté | pl. grains
de sésame — f. tilakā ifc. ornement de, le plus
beau des.
Et¤t̂ tis.t.hat [ppr. sthā1] a. m. n. f. tis.t.hant̄ı

qui se tient, qui est debout ; qui attend, qui dure,
qui persiste.

tis.t.hadgu [gu] adv. à l’heure de la traite des
vaches (où elles sont debout).
Et	y tis.ya m. myth. np. de Tis.ya, archer

céleste [gandharva] ; cf. Kr.śānu | astr. son sym-
bole cosmique, le naks.atra Pus.ya le Cancer —
n. myth. le kaliyuga, âge actuel.
Ets� tisr. [f. tri] num. pers. [pl. nom. acc. tisras]

trois.
tF#Z t̄ıks.n. á [tij] a. m. n. f. t̄ıks.n. ā aigu, pi-

quant, perçant ; brûlant, cuisant ; épicé ; acide ;
corrosif, virulent.
tFr t̄ıra [tr̄. ] n. berge, bordure, rive, rivage.

samudrat̄ıre au bord de la mer.
tFZ t̄ırn. a [pp. tr̄. ] a. m. n. f. t̄ırn. ā traversé,

franchi ; atteint, réalisé, accompli |qui a traversé,
franchi, surmonté.
tF(vA t̄ırtvā [abs. tr̄. ] ind. ayant traversé, ayant

atteint, ayant accompli.
tFT t̄ırtha [tr̄. -tha] n. gué, descente vers la

rivière |moment ou lieu propice, occasion favo-
rable ; direction, instruction | baignade sacrée,
lieu de pélerinage, lieu saint.

t̄ırthaṅkara [kara1] m. jn. [“qui a trouvé
le gué du renoncement au travers du flot
du sam. sāra”] l’un des 24 r.s. i ou mâıtres
jäıns divinisés ; la liste traditionnelle com-
prend : Ādinātha (R. s.abhanātha), Ajitanātha,
Sam. bhavanātha, Abhinandana, Sumatinātha,
Padmaprabha, Supārśvanātha, Candraprabha,

Pus.padanta (Suvidhinātha), Ś̄ıtalanātha,
Śreyām. sanātha, Vāsupūjya, Vimalanātha,
Anantanātha, Dharmanātha, Śāntinātha,
Kunthunātha, Aranātha, Mallinātha, Munisu-
vrata, Naminātha, Neminātha (Aris.t.anemi),
Pārśvanātha, Vardhamāna Mahāv̄ıra1 ; les deux
derniers sont des personnages historiques, les
22 premiers sont sans doute mythiques | var.
t̄ırthakara id.

t̄ırthayātrā [yātrā] f. pélerinage.
t̄ırtharāja [rāja] m. “Roi des lieux de

pélerinage”, épith. de Prayāga.
t̄ırthasthāna [sthāna] n. lieu de pélerinage.
tFv} t̄ıvrá a. m. n. f. t̄ıvrā intense, ar-

dent, violent ; fort, excessif ; terrible | incisif,
pénétrant ; sévère ‖ lat. torvus, protervus.
t̄ıvram adv. avec zèle ; sévèrement, violemment,
terriblement.

t̄ıvratapas [tapas1] n. austérités sévères.
tFsV t̄ısat.a m. hist. np. de T̄ısat.a, médecin

du 10e siècle il est fils de Vāgbhat.a1 et auteur
de la Cikitsākalikā, dont son fils Candrat.a fit le
commentaire.
t� tu conj. cl. or, mais, cependant |aussi, pour-

tant ; oui vraiment | 〈imp.〉 donc ; (forme polie)
veuillez.
atha tu conj. mais.
kim. tu conj. mais, néanmoins.
tu ... tu conj. certes ... mais.
na tu conj. plutôt que, et non pas ; bien que,
nonobstant.
param. tu conj. mais, par contre.
�t� -tu forme des s. d’action ou d’instrument,

et des a. indiquant la possession.
t� g} tugrá m. myth. [RV.] np. du roi Tugra, qui

envoya son fils Bhujyu en conquête au-delà des
mers.
t� ½ tuṅga a. m. n. f. tuṅgā haut ; proéminent ;

fort — m. éléphant ; montagne, pic — f. tuṅgā
géo. np. de la rivière Tuṅgā, qui coule à Śr.ṅgeri
au Karn. āt.a, et conflue avec la Bhadrā à Mysore
pour former la Tuṅgabhadrā.

tuṅgatva [-tva] n. hauteur, élévation.
tuṅgabhadra [bhadra] m. éléphant rétif — f.

tuṅgabhadrā géo. np. de la rivière Tuṅgabhadrā
qui coule à Mysore, confluent des rivières Tuṅgā
et Bhadrā.
t� �X tun. d. a n. bec, museau, gueule, groin,

trompe | péj. bouche — m. tun. d. i id.
t� E�Xk tún. d. ika [tun. d. a-ika] a. m. n. f. tun. d. ikā

qui a un museau.
t� E�Xk�r tun. d. ikera [tun. d. ika] m. pl. géo. np.

du peuple des Tun.d. ikerās, issu d’une tribu des
Haihayās.
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√
t� d̂ tud1 v. [6] pr. (tudati) pft. (tutoda) pp.

(tunna) ppr. (tudat) pousser, aiguillonner, inci-
ter, stimuler ; vexer ‖ lat. tundo ; all. stossen.
t� d tuda [tud1] agt. m. qui pousse, qui frappe

| var. tud2 id.
t� dt̂ tudat [ppr. tud1] a. m. n. f. tudant̄ı frap-

pant ; stimulant.
t� à tunná [pp. tud1] a. m. n. f. tunnā poussé,

incité, stimulé.
tunnávāya [vāya] m. tailleur.√
t� p̂ tup v. [6] pr. (tupati) v. [1] pr. (topati)

pousser ; frapper ; tuer ‖ gr. τυπτω ; lat. stupeo ;
all. stumph ; fr. stupeur.
t� <ym̂ tubhyam [dat. tvad] ind. pour toi, vers

toi.
�t� m̂ -tum forme l’infinitif (sens dat. de “pour

faire”).
t� mT tumartha [-tum-artha] a. m. n. f. tu-

marthā gram. qui a le sens de -tum ; qui qualifie
le but de l’action — m. gram. signification du
suffixe -tum.
t� m� n̂ tumun nota. gram. affixe primaire [kr.t2]

de l’infinitif (ex. bhavitum).
t� m� l tumula a. m. n. f. tumulā bruyant ; tu-

multueux — n. tumulte ; confusion ‖ lat. tumul-
tus ; fr. tumulte.
t� Mb� z tumburu n. natu. graine de coriandre

(bot. Coriandrum sativum) | natu. fruit du bot.
Diospyros embryopteris (utilisé pour sa résine) ;
syn. tinduka | myth. np. du gandharva Tum-
buru “Tambour de danse” ; il était le mâıtre de
musique et de danse des nymphes [apsarasas] ;
sa compagne était Dundubh̄ı ; un jour où la
nymphe Rambhā dansait à la cour d’Indra,
Purūravā se moqua d’elle ; Tumburu le punit
en décrétant sa séparation d’avec Urvaś̄ı jusqu’à
ce qu’il fasse pénitence ; [Rām.] un jour Kubera
le requit de lui amener Rambhā ; n’ayant pas
réussi dans le temps imparti, Kubera le maudit
de renâıtre comme le rāks.asa Virādha ; il n’en
serait libéré que par le glaive de Rāma.
t� r turá a. m. n. f. turā rapide, prompt.

turam adv. rapidement.
t� rg turaga cf. turam. ga.
t� r\g turam. ga var. turaṅga [turam-ga] m. che-

val [“qui va vite”].
t� rFy tur̄ıya var. turya [catur] a. m. n. f. tur̄ıyā

ord. quatrième — n. le quart | phil. le 4e stade
de l’âme, l’état de libération dans le brahman ;
cf. mān. d. ūkyopanis.ad.
t� z	k turus.ka m. pl. turus.kās mod. np. des

Turus.kās, les turcs ; les musulmans.
turus.kadan. d. a [dan. d. a] m. soc. impôt levé par

le roi Candradeva de Kanyākubjā (11e siècle)

pour se protéger contre les invasions afghanes.
t� y turya [tur̄ıya] a. m. n. f. turyā cf. tur̄ıya.
turyagā [gā] f. phil. [YV.] l’accession à l’état

de libération dans le brahman, 7e niveau de
connaissance [jñānabhūmikā].

turyatama [-tama] n. phil. [Rāman. a] la
libération par fusion de l’âme [ātman] avec le
brahman, en tant qu’état distingué des stades
ordinaires de la conscience [avasthātraya].
t� vs� turvasu var. turvaśa m. myth. np. du

héros Turvasu, fils de Yayāti et Devayān̄ı, frère
de Yadu et demi-frère de Puru ; il reçut en par-
tage l’Occident, origine du peuple ārya.√

t� l̂ tul v. [10] pr. (tolayati) v. [10] pr.
(tulayati) pp. (tulita) lever, soulever | peser |
comparer, juger, évaluer | équilibrer, égaler ‖
gr. τληναι ; lat. tuli, tollo ; ang. toll.
t� lsF tulas̄ı f. natu. bot. Ocymum sanc-

tum, basilic sacré, labiée à fleurs blanches ;
myth. elle provient du barattage de la mer
de lait [ks. ı̄rodamathana] ; on en fait l’offrande
à Vis.n. u ; syn. vr.ndā ; soc. on célèbre l’union
de la tulas̄ı avec le śālagrāma par le rite
de tulas̄ı́sālagrāmavivāha, pendant le mois de
kārttika.

tulas̄ıdāsa [dāsa] m. hist. np. de Tulas̄ıdāsa,
poète et philosophe (1532–1623), né à Raja-
pur (Uttar Pradesh) ; il vécut à Ayodhyā et
Vārān. as̄ı, où il écrivit le Rāmacaritamānasa.
t� lA tulā [tul] f. balance | équilibre, égalité,

ressemblance ; mesure |mesure de poids, valant
100 pala |astr. signe zodiacal [rāśi] de la Balance.

tulāpurus.a [purus.a] m. poids de la personne
(royale).

tulāpurus.adāna [dāna] n. soc. cérémonie de
pesée du roi en or | soc. pénitence de donner son
poids en or.

tulābhāra [bhāra] m. soc. rituel de don à un
prêtre du poids d’une personne (en grain, en or,
...), pour conjurer un mauvais sort.
t� Elt tulita [pp. tul] a. m. n. f. tulitā soulevé,

pesé ; comparé ; égalé, égal.
t� Sy tulya [tul-ya] a. m. n. f. tulyā égal, sem-

blable à ; en même quantité ; aussi cher que 〈i.〉
| soc. de la même classe ou caste.
deves.vapi rāmasya tulyo nāsti Même parmi les
dieux, Rāma n’a pas son égal.√

t� q̂ tus. v. [4] pr. (tus.yati) pft. (tutos.a) pp.
(tus.t.a) pf. (pari, sam) se réjouir de qqc. 〈i.〉
| être satisfait de qqc. ou qqn. | être joyeux —
ca. (tos.ayati) plaire, satisfaire, réjouir, conten-
ter, rassurer.
t� q tus.a m. glume, balle, enveloppe du grain ;

paille.
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tus.akhan. d. ana [khan. d. ana] n. [“battage de
paille”] acte infructueux.

tus. āgni [agni] m. feu de paille.
t� qAr tus. āra m. rosée, goutte de rosée.
t� Eqt tus.ita [tus.-ita] m. bd. ciel où règne

l’accompli [bodhisattva] Maitreya en attendant
sa renaissance comme buddha à Ketumat̄ı |
pl. tus.itās myth. les satisfaits ou bienheureux,
catégorie d’êtres célestes.
t� £ tus.t.a [pp. tus. ] a. m. n. f. tus.t. ā satisfait,

content, joyeux.
t� E£ tus.t. i [tus.-ti] f. satisfaction ; contentement

|myth. np. de Tus.t.i “Satisfaction”, l’une des 13
filles de Daks.a épouses de Dharma ; Sam. tos.a est
son fils.

tus.t. ikāra [kāra] a. m. n. f. tus.t. ikārā qui cause
satisfaction.

tus.t. imat [-mat] a. m. n. f. tus.t. imat̄ı satisfait.
t� Ehn̂ tuhin [vn. tuhina] v. [10] pr. (tuhi-

nayati) neiger ; givrer ; couvrir de brouillard ou
de rosée.
t� Ehn tuhina [tuhin] n. froid, frimas ; gelée,

givre ; neige, glace | rosée ; brouillard | pl. id.
tuhinādri [adri] m. [“montagne de glace”]

épith. de l’Himālaya.
tuhinādrijā [jā] f. myth. épith. de Pārvat̄ı,

“née dans l’Himālaya”.
t� Z tūn. a var. tūn. ı̄ra m. carquois.
t� Z tūrn. a var. tūrtá [pp. tvar] a. m. n. f. tūrn. ā

rapide | var. tūrtá f. id..
tūrn. am adv. rapidement.
t� EZ tūrn. i [tūrn. a] a. m. n. f. rapide ; intelli-

gent ; zélé — m. pensée — f. vitesse.
t� t tūrta [pp. tvar] a. m. n. f. tūrtā cf. tūrn. ā.
t� y tūrya n. trompette.
t� l tūla n. touffe d’herbe ; grappe ; panicule

| flocon de coton.
tūlika [-ika] m. marchand de coton — f.

tūlikā pinceau ; matelas de coton.
t� 	ZFm̂ tūs.n. ı̄m [tus.-n̄ım] adv. tranquillement,

silencieusement, en silence ; tacitement.
tūs.n. ı̄m. bhū se taire.
t� tr. cf. tr̄. .
�t� -tr. forme des noms d’agent ou de parenté.
t� ĉ tr.c nota. gram. affixe primaire [kr.t2].
t� c tr.ca [tri-r.c2] m. n. véd. strophe consistant

de 3 versets.
t� Z tr.n. a [relié à tarun. a] n. herbe, herbage, gra-

minée ; brin d’herbe ; paille, fétu | chose insigni-
fiante ou négligeable.

tr.n. akuñcaka [kuñcaka] n. [“qui courbe
l’herbe (électrostatique)”] ambre.

tr.n. abindu [bindu] m. myth. np. d’un ancien
sage, le prince Tr.n. abindu “Gouttelette” ; il est
père d’Id. avid. ā et de Mānin̄ı.

tr.n. aman. i [man. i] m. ambre ; syn.
tr.n. akuñcaka.

tr.n. askandá [skanda] m. natu. sauterelle.
tr.n. āvarta [āvarta] m. myth. [BhP.] np. du

démon Tr.n. āvarta “Tornade”, démon envoyé par
Kam. sa pour tuer Kr.s.n. a bébé ; celui-ci devint
aussi lourd qu’un rocher, et l’étouffa.
t� �Z tr.n. n. a [pp. tr.d] a. m. n. f. tr.n. n. ā percé ;

fendu.
t� tFy tr. t̄ıya [tri] a. m. n. f. tr. t̄ıyā ord.

troisième — f. tr. t̄ıyā gram. instrumental (3e

déclinaison) | astr. 3e jour d’un demi-mois lu-
naire | véd. troisième chant de louange [stotra]
chanté lors du sacrifice jyotis.t.oma pour le pres-
surage [savana1] du soir ; il est dit syn. ārbhava.
tr. t̄ıya nayana myth. le 3e œil de Śiva.
t� (s� tr.tsu m. véd. np. du pays et du peuple

Tr.tsu | pl. ses habitants.√
t� d̂ tr.d v. [7] pr. (tr.n. atti) pp. (tr.n. n. a) pf. (ā,

pra) percer ; couper, fendre.√
t� p̂ tr.p1 v. [4] pr. (tr.pyati) pp. (tr.pta)

pf. (ā) être satisfait, content ; être rassasié ; se
plaire à 〈g. i.〉 ; se rassasier, jouir de 〈abl.〉
— ca. (tarpayati) satisfaire, contenter, réjouir ;
réconforter ; nourrir ‖ gr. τρεφω.
t� p̂ tr.p2 [tr.p1] ifc. a. m. n. f. qui jouit de ; qui

s’approprie.
t� Ø tr.pta [pp. tr.p1] a. m. n. f. tr.ptā rassasié,

bien nourri ; satisfait, comblé, assouvi | content
de 〈g. i. iic.〉.
t� EØ tr.pti [tr.p2-ti] f. contentement, satiété.√
t� q̂ tr.s. v. [4] pr. (tr.s.yati) pp. (tr.s. ita) pf.

(vi) avoir soif ; désirer, convoiter ‖ gr. τερσω ;
lat. torreo ; all. dürsten ; ang. thirst ; fr. torride.
t� Eqt tr.s. itá [pp. tr.s. ] a. m. n. f. tr.s. itā altéré,

assoiffé ; envieux — n. soif, désir.
t� 	Zk tr.s.n. aka [tr.s.n. ā-aka] a. m. n. f. tr.s.n. ika

qui désire.
t� 	ZA tr.s.n. ā [tr.s.-na] f. soif ; désir, convoitise ;

concupiscence | bd. le désir, 8e cause de souf-
france [prat̄ıtyasamutpāda] — ifc. avidité de√

t� tr̄. var. tr. v. [1] pr. (tárati) opt. (taret) v.
[1] pr. (tiráti) aor. ps. (atāri) aor. [4] (atārs. ı̄t)
aor. [5] (atār̄ıt) pft. (tatāra) pp. (t̄ırn. a) abs.
(t̄ırtvā, -t̄ırya) pf. (ava, ā, ut, pra, vi, sam) tra-
verser, franchir, passer à travers | vaincre, sur-
passer |atteindre, parvenir à, accomplir, réaliser
— ca. (tārayati) faire traverser, conduire ; sau-
ver, secourir | libérer de 〈abl.〉 ‖ gr. τερµα ; lat.
terminus ; fr. terminer.
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t� te1 [nom. pl. sa2] ind. ils ; ces — nom. acc.
f. du. elles deux — nom. acc. n. du. eux deux,
ces deux.
te te tous ceux-là.
te vayam brumah. nous-mêmes disons (accord
démonstratif te avec pr. 1e pers.).
t� te2 cl. pour tubhyam, tava.
t�j teja [tij] m. acuité ; fait d’être pointu ou

aiguisé.
t�jŝ tejas [tij] n. [“pointe de la flamme”]

flamme, chaleur ; effulgence, éclat, splendeur |
ardeur ; énergie vitale, vigueur ; fougue ; force ;
force virile, sperme | force spirituelle, puis-
sance, influence morale ; gloire, dignité, ma-
jesté | phil. le Feu, l’une des 9 substances
[dravya1] du vaíses. ika, l’un des 5 éléments
[bhūta] du sām. khya ; son pañcabhūtasthala est
Arun. ācaleśvara.
t�jE-vn̂ tejasvin [tejas-vin] a. m. n. f. te-

jasvin̄ı brillant, splendide, éclatant | puissant,
énergique ; courageux ; majestueux, noble.
tejasvi nāvadh̄ıtamastu Fasse que notre étude
s’avère efficace (notre au duel : mâıtre et élève).
t�jo tejo iic. pour tejas.
tejomaya [maya] a. m. n. f. tejomaȳı phil. fait

d’énergie.
tejomayānanda [ānanda] m. mod. np. du

Svāmı̄ Tejomayānanda “Béatitude de pure
énergie”, disciple de Cinmayānanda ; il dirige la
“Cinmaya Mission”.

tejoliṅga [liṅga] n. myth. le liṅga de feu, une
forme de Śiva ; Brahmā et Vis.n. u découvrant
une colonne de feu décidèrent de chercher ses
extrémités, le premier volant sur son cygne
Ham. sa, le second plongeant sous la forme du
sanglier Varāha ; ils ne purent, la colonne étant
infinie, et rebroussèrent chemin pour se rencon-
trer ; Brahmā mentit et déclara avoir atteint
le sommet, sur la foi de la fleur ketak̄ı qui
prétendait descendre de la tête de Śiva ; celui-
ci se révéla devant eux comme Arun. ācaleśvara ;
il leur accorda un vœu à chacun ; Brahmā de-
manda à avoir Śiva comme fils ; outré par cette
outrecuidance, Śiva décréta qu’il ne serait pas
l’objet d’un culte sur Terre ; Vis.n. u demanda à
être serviteur aux pieds de Śiva ; il obtint ainsi
de s’incarner en Śakti.
t�n tena [i. tad] ind. par ce.
t�<yŝ tebhyas [dat. pl. tad] ind. à ces — abl.

de ces.
t�qAm̂ tes. ām [g. pl. tad] ind. de ces.
t�q� tes.u [loc. pl. tad] ind. en ces, sur ces.
t{js taijasa [vr. tejas] a. m. n. f. taijasā lu-

mineux, brillant ; à l’éclat métallique.
t{Etl taitila n. astr. quatrième demi-jour lu-

naire [karan. a] (mobile).
t{E�r taittira [vr. tittira] a. m. n. f. taittir̄ı

relatif à la perdrix | myth. issu du sage Tittiri
— m. natu. perdrix.

taittir̄ıya [-̄ıya] m. soc. nom d’une école du
Yajurveda noir [“créée par Tittiri”] | lit. nom
de la Taittir̄ıya sam. hitā, principal recueil du
Yajurveda noir ; on dit que le Yajurveda fut
enseigné par Vaísampāyana à 27 élèves, dont
Yājñavalkya ; s’estimant offensé par ce dernier,
il lui ordonna de vomir le Veda qu’il lui avait
appris, et à ses autres disciples, transformés
en perdrix, de régurgiter ce texte “noirci” ;
Yājñavalkya reçut alors du Soleil la version
“blanchie”, ainsi dite vājasaneyin |pl. taittir̄ıyās
les adeptes de cette école.

taittir̄ıyāran. yaka [āran. yaka] n. lit.
np. du Taittir̄ıyāran. yaka, aussi appelé
Mahānārāyan. opanis.ad.

taittir̄ıyopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la
leçon Taittir̄ıyopanis.ad.
t{l taila [vr. tila] n. huile (not. de sésame ou

de margousier).
tailapūra [pūra] a. m. n. f. tailapūrā rempli

d’huile.
tailaman. i [man. i] m. ambre.
t{ŝ tais [i. pl. tad] ind. par ces.
todn todana [tud1-na] n. aiguillon.
tomr tomara m. n. javelot.
toy toya n. eau.

toyam. kr. faire des libations d’eau aux mânes.
torZ toran. a n. arch. arc, portail, porche, por-

tique.
tol̂ tol cf. tul.
tol tola [tul] a. m. n. f. tolā qui se mesure —

m. école.
toSy tolya [pfp. [1] tul] a. m. n. f. tolyā à

peser.
toq̂ tos. [ca. tus. ] v. [10] pr. (tos.ayati) pp.

(tos. ita) plaire, satisfaire ; réjouir, contenter ; ras-
surer.
toq tos.a [tos. ] m. plaisir, satisfaction, joie (en

〈loc. g. iic.〉).
toqZ tos.an. a [tos.a-na] a. m. n. f. tos.an. ı̄ plai-

sant, satisfaisant, réjouissant, réconfortant — n.
fait de réjouir ou de plaire ; satisfaction.
toql tos.ala n. massue | cf. tosala — f. tos.al̄ı

géo. np. de Tos.al̄ı, capitale du Kaliṅga sous l’em-
pire Maurya ; ce centre bd. serait devenu plus
tard Śísupālagārha.
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toEqt tos. ita [pp. tos. ] a. m. n. f. tos. itā satis-
fait ; réjoui.
toEqn̂ tos. in [tos.a-in] ifc. a. m. n. f. tos. in. ı̄ sa-

tisfait de ; qui aime.
tosl tosala [relié à tos.ala] m. np. du lutteur

Tosala | géo. peuple Tosala.
tO tau [nom. du. sa2] ind. eux deux, ces deux.
�� -tta (pour -datta) après préverbe, dont le

‘i’ final éventuel est allongé.
(mn̂ tmán ifc. m. [ātman] (après ‘e’, ‘o’)

(rare) ; cf. ātman.
�(y -tya forme des a. à partir de particules.
(yÄ tyakta [pp. tyaj1] a. m. n. f. tyaktā quitté,

abandonné, lâché, rejeté.
tyaktaj̄ıvita [j̄ıvita] a. m. n. f. tyaktaj̄ıvitā

qui a renoncé à la vie ; prêt à mourir ; qui donne
sa vie pour 〈loc.〉.
(yÆA tyaktvā [abs. tyaj1] ind. ayant quitté ;

ayant abandonné.√
(yĵ tyaj1 v. [1] pr. (tyajati) pft. (tatyāja)

pp. (tyakta) pfp. (tyajan̄ıya, tyājya) abs.
(tyaktvā) pf. (pari, sam) quitter, abandonner,
lâcher ; sacrifier | renoncer à ; renvoyer, répudier
| perdre, laisser se perdre ; négliger | laisser par-
tir, lancer — ca. (tyājayati) faire abandonner ;
priver de 〈i.〉 ; bannir ; évacuer.
rāmo nagaram. tyajati Rāma quitte la ville.
yuddham tyajata Renonçons à la guerre.
tyajedekam. kulasyārthe grāmasyārthe kulam.
tyajet | grāmam. janapadasyārthe svātmārthe
pr.thiv̄ım. tyajet ‖ [PT.] Sacrifie un homme pour
sauver la famille, sacrifie une famille pour sau-
ver le village, sacrifie un village pour sauver le
pays, sacrifie la Terre pour te sauver.
(yĵ tyaj2 [tyaj1] ifc. a. m. n. f. qui renonce à.
(yjnFy tyajan̄ıya [pfp. [2] tyaj1] a. m. n. f.

tyajan̄ıyā à abandonner, dont on doit se défaire.
(y>y tyajya [pfp. [1] tyaj1] a. m. n. f. tyajyā

cf. tyājya.
(yAg tyāgá [vr. tyaj1] m. abandon, action de

quitter |renonciation |phil. détachement du fruit
des actes | don, présent ; donation, libéralité |
homme pratiquant le renoncement.

tyāgarāja [rājan] m. np. d’homme Tyāgarāja
“Roi du renoncement”.
(yAEgn̂ tyāgin [vr. tyaj1-in] agt. m. f. tyāgin̄ı

qui abandonne, qui renonce ; infidèle | libéral,
généreux.
(yAĵ tyāj [ca. tyaj1] v. [10] pr. (tyājayati)

faire abandonner ; priver de 〈i.〉 ; bannir ;
évacuer.
(yA>y tyājya [pfp. [1] tyaj1] a. m. n. f. tyājyā

que l’on doit abandonner ou bannir, dont on doit

se défaire ; que l’on doit sacrifier ; se dit not. des
actes impurs.
/ tra [trai] ifc. a. m. n. f. trā qui protège.
�/ -tra forme des adv. de lieu | forme l’instru-

ment n. utilisé par l’agt. en -tr. corr.√
/p̂ trap v. [1] pr. md. (trapate) pf. (apa)

être intimidé, avoir honte — ca. (trapayati) in-
timider.
/pA trapā [trap] f. pudeur, modestie, timidité ;

honte.
/p� trapu n. étain.
/y traya [tri-ya] n. ensemble de trois, triade,

trilogie — f. traȳı id. | lit. le triple Veda | l’étude
du Veda.
/yŝ tráyas [pl. tri] num. pers. forme des num.

composés avec les décades (23/33, etc.).
tráyah. s.as.t. i [s.as.t. i] f. 63 ; syn. tris.as.t. i.
trayastrim. śa [trim. śat] a. m. n. f.

trayastrim. śā ord. 33e | formé de 33 parties
— m. myth. véd. ensemble des 33 dieux [deva]
de la cour céleste [svarga] d’Indra, comprenant
les 8 Trésors ou principes naturels [vasu], les
11 Souffles ou aspects de Rudra [marut], les
12 Radieux ou aspects de Sūrya [āditya], plus
Indra leur roi et Prajāpati le créateur.

trayastrim. śat [trim. śat] num. f. sg. 33.
/yo trayo iic. pour trayas.
trayodaśan [daśan] num. pers. treize — a. m.

n. f. trayodaś̄ı treizième — f. trayodaś̄ı 13e jour
d’une demi-lunaison ; cf. dhanvantari.
/�yAzZ trayyārun. a [tri-arun. a] m. myth. np.

du roi d’Ayodhyā Trayyārun. a, fils de Tridhanvā
de la lignée solaire [sūryavam. śa] ; il est père de
Satyavrata2-Trísaṅku.√

/ŝ tras v. [4] pr. (trasyati) pp. (trasta) pf.
(sam) trembler, avoir peur de 〈abl. g.〉 ; s’effrayer
— ca. (trāsayati) effrayer ‖ gr. τρεω ; lat. terreo ;
fr. terreur.
/s trasa [tras] a. m. n. f. trasā qui bouge, qui

tremble — n. (collectif) le règne animal ; opp.
sthāvara.

trasádasyu [dasyu] m. myth. np. du roi
Trasadasyu “Devant qui tremblent les barba-
res”, fils de Purukutsa de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père d’Anaran.ya.
/-t trasta [pp. tras] a. m. n. f. trastā effrayé.
/A trā cf. trai.
/AVk trāt.aka n. phil. [yoga] fixation visuelle

d’un objet, concentration oculaire.
/AZ trān. a [trai-na] n. protection, sauvegarde,

préservation, défense ; armure | refuge, secours,
assistance.
/At trāta [pp. trai] a. m. n. f. trātā protégé

— n. protection.

237



/Amn̂ trāman [trai-man] a. m. n. f. trāman̄ı
protecteur.
/As trāsa [vr. tras] m. tremblement, crainte.
E/ tri num. pers. pl. [m. nom. trayas ; f. nom.

tisras ; n. nom. tr̄ın. i] trois — iic. trois fois ‖ lat.
tres ; ang. three ; all. drei ; fr. trois.
trisaptá 21.

trikān. d. a [kān. d. a] a. m. n. f. trikān. d. ā
tripartite — n. lit. np. du Trikān. dha ou
Trikān. dhaśes.a, épith. de l’Amarakośa “en 3 sec-
tions” — f. trikān. d. ı̄ lit. np. de la Trikān. d. ı̄, épith.
du Vākyapad̄ıya “en 3 sections”.

trikāya [kāya] m. pl. bd. les 3 corps de
manifestation de l’Être, selon la doctrine du
mahāyāna : dharmakāya (aussi appelé vaj-
rakāya), sam. bhogakāya et nirmān. akāya.

trikāla [kāla1] n. les trois temps (passé,
présent, futur) |matin, midi et soir.
trikālam trois fois.

trikālajña [jña] a. m. n. f. trikālajñā (qui
connâıt le passé, le présent et le futur) omni-
scient.

trikūt.a [kūt.a] a. m. n. f. trikūt. ā qui a 3 som-
mets ; se dit de diverses montagnes | not. trois
pics de la châıne des Monts Man. ika dans le dis-
trict de Jammu, où se trouve la grotte de Vais.n. o
Dev̄ı | arch. se dit d’un temple à trois sanc-
tuaires.

trikon. a [kon. a] n. triangle ; syn. tribhuja.
vahni trikon. a n. phil. [tantr.] triangle la pointe
en haut, symbolisant le principe mâle dans un
diagramme [yantra] géométrique.
śakti trikon. a n. phil. [tantr.] triangle la pointe
en bas, symbolisant le principe femelle dans un
diagramme [yantra] géométrique.

trikharva [kharva] n. math. dix billions ; syn.
śaṅkha, hāhā.

trigata [gata] n. soc. farce burlesque jouée
par le vidūs.aka, le sūtradhāra et son assistant
[pāripārśvika] lors des préliminaires d’une pièce
de théâtre [pūrvaraṅga].

trigarta [garta] m. géo. np. de peuple ;
homme ou prince de ce peuple.

trigun. a [gun. a] m. le triple | phil. [sām. khya]
la triade des trois essences ou qualités de la na-
ture : la Conscience [sattva] (pureté, vérité),
la Passion [rajas] (force, désir) et la Ténèbre
[tamas] (ignorance, inertie).

trigun. āt̄ıta [at̄ıta] a. m. n. f. trigun. āt̄ıtā
phil. disparu au-delà des trois qualités de la na-
ture.
trigun. āt̄ıtya phil. ayant disparu au-delà des trois
essences.

trijagat [jagat] n. cf. triloka.

trij̄ıvā [j̄ıvā] f. cf. trijyā.
trijyā [jyā3] f. math. rayon d’un cercle

(comme sinus d’un angle de 90◦ = 3×30).
trijyākā [-ka] f. cf. trijyā.

tritva [-tva] n. triade, trinité.
tridan. d. a [dan. d. a] n. phil. le triple contrôle de

ses pensées, de ses paroles et de ses actes | soc.
les trois bâtons d’un ascète [parivrājaka].

tridan. d. aka [-ka] n. id.
tridan. d. in [-in] m. soc. ascète [parivrājaka]

portant les trois bâtons ; not. renonçant de
l’ordre de Rāmānuja | myth. np. de Tridan.d. ı̄
“Père fouettard”, un bālagraha ; il tire la langue
[lalajjihva].

tridasyu [dasyu] m. myth. np. du sage Tri-
dasyu, fils d’Agasti et de Lopāmudrā ; cf. Idh-
mavāha, Dr.d.hadasyu.

tridos.a [dos.a] m. méd. une des trois humeurs
du corps : la bile [pitta], le souffle [vāyu] et le
phlegme [kapha] ; cf. triphalā.

tridhanvan [dhanvan] m. myth. np. de Trid-
hanvā “aux Trois arcs”, roi d’Ayodhyā de la
lignée solaire, fils de Vasumanā ; il est père de
Trayyārun. a.

trinātha [nātha] m. phil. la Trinité hindoue :
Brahmā, Vis.n. u, Śiva-Maheśvara ; syn. trimūrti.

trināthamandira [mandira] m. petit temple
de quartier ou de village, servant d’abri et de
lieu de réunion, souvent auprès d’un arbre sacré,
comprenant un sanctuaire dédié à la Trinité
[trinātha].

trinetra [netra] a. m. n. f. trinetrā f. trinetr̄ı
qui a trois yeux (épith. de Śiva) ; syn. tryam-
baka.

tŕıpatāka [patāka] a. m. n. f. tripatākā se dit
du geste de la main avec trois doigts étendus.

tripatha [patha] m. à 3 voies.
tripathagā [gā] f. myth. “qui s’écoule en

trois cours”, épith. de Gaṅgā ; cf. triven. i.
tŕıpád [pad2] a. m. n. f. [nom. tripād] tri-

pode ; trépied | qui fait 3 pas | tripartite.
tŕıpada [pada] a. m. n. f. tripadā à 3 pieds ;

à 3 mots | lit. (stance) à 3 divisions.
tripāt.hin [pāt.hin] a. m. n. f. tripāt.hin̄ı qui

mâıtrise 3 Védas.
tŕıpāda [pāda] m. trépied ; astérisme triple —

f. tripād̄ı gram. ensemble des trois dernières sec-
tions de l’As.t.ādhyāȳı (à partir de la deuxième
section du huitième livre) ; leurs règles sont
appliquées séquentiellement en dernier ressort ;
syn. asiddhakān. d. a.

tŕıpit.aka [pit.aka] m. n. bd. les “trois cor-
beilles”, ouvrages constituant le canon de la
doctrine : l’enseignement canonique [sūtrān. i], la
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règle monastique [vinaya] et la doctrine philoso-
phique [abhidharma].

tŕıpin. d. ı̄ [pin. d. a] f. soc. offrande des 3 bou-
lettes (aux trois ancêtres les plus proches) ; à la
mort du père, un quatrième est divisé en trois.

tŕıput.a [put.a] a. m. n. f. triput. ā triple ; trian-
gulaire — m. mus. cycle rythmique [tāla] com-
prenant 1 laghu et 2 druta.

triput.aka [-ka] m. triangle.
tripun. d. ra [pun. d. ra] n. marque sectaire

shiväıte constituée de 3 traits horizontaux de
cendre ou de santal sur le front.

tripun. d. raka [-ka] n. id.
tripurá [pura] n. myth. np. de la forteresse

Tripura “Triple ville”, construite dans les nuages
par Maya pour les démons [asura], d’or dans
le Ciel, d’argent dans l’atmosphère, et de fer
sur Terre ; elle fut détruite par Śiva-Pinākin ;
elle symbolise l’illusion du monde phénoménal,
détruite par la connaissance divine du yogin ;
[Mah.] lorsque le daitya Tāraka fut tué par
Kārttikeya, ses trois fils Tārakāks.a, Vidyunmāl̄ı
et Kamalāks.a firent de grandes austérités, et ob-
tinrent de Brahmā de pouvoir se réfugier dans
trois villes célestes faites de fer [Ayasmaȳı], d’ar-
gent et d’or, et de ne pouvoir périr qu’après
mille ans, par une seule et même flèche ; ils com-
mirent alors de grands sacrilèges, et les dieux im-
plorèrent Śiva de mettre fin à leurs crimes ; Śiva
acquit la moitié de la puissance de tous les dieux,
et devint Mahādeva ; il utilisa l’arc magique
Śaivacāpa fabriqué pour lui par Vísvakarmā, et
fit de Vis.n. u la flèche qui détruisit Tripura et ses
démons ; Brahmā conduisait son char ; les trois
villes symbolisent les trois corps [́sar̄ıra] sources
de notre ignorance ; cf. Pura, Tripuraghna, Tri-
purāri.

tripuraghna [ghna] m. myth. np. de Tripu-
raghna, épith. de Śiva “Destructeur de Tripura”.

tripuradāha [dāha] m. myth. destruction
par le feu de Tripura.

tripurasundar̄ı var. tripurā [sundar̄ı] f.
myth. np. de Tripurasundar̄ı ou Tripurā “Splen-
deur au delà du mirage”, forme de la Déesse
adorée avec le śr̄ıcakra (śr̄ıvidyā) ; cf. Lalitā.

tripurāntaka [antaka] m. myth. np. de Tri-
purāntaka, épith. de Śiva “Destructeur de Tri-
pura”.

tripurāri [ari] m. myth. np. de Tripurāri,
épith. de Śiva “Ennemi de Tripura”.

tŕıpurus.a [tripurus.a] n. période de 3
générations.
tripurus.am ind. pendant 3 générations.

triphalā [phalā] f. les trois myrobolans,
mélange des fruits de l’āmalak̄ı, la vibh̄ıtak̄ı
et la har̄ıtak̄ı, utilisé en médecine tradition-
nelle [āyurveda] pour traiter les trois humeurs
[tridos.a].

tribhaṅga [bhaṅga] m. posture “en triple
inflexion”, le corps reposant de manière
asymétrique sur une jambe.

tribhuj [bhuj3] a. m. n. f. en trois parties.
tribhuja [bhuja] a. m. n. f. tribhujā triangu-

laire — m. math. triangle syn. trikon. a.
tribhuvana [bhuvana] n. cf. triloka.
tribhuvanamaheśvara [maheśvara] m.

myth. np. du temple Tribhuvanamaheśvara à
Īśvarapura (mod. Banteay Srei au Cambodge) ;
il fut construit par le conseiller Yajñavarāha du
roi Yajñavarmā5 et consacré en 967.

tribhuvaneśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Tribhuvaneśvara, épith. de Śiva “Seigneur des
Trois Mondes” ; il est adoré à Bhuvaneśvar̄ı1
comme Liṅgarāja.

trimārga [mārga] m. phil. [yoga] la triple voie
de la réalisation spirituelle : karmayoga, bhak-
tiyoga et jñānayoga.

trimuni [muni] ind. gram. (n.) triade des
Sages de la tradition grammaticale sanskrite
(Pān. ini, Kātyāyana et Patañjali) ; syn. muni-
traya.

trimūrti [mūrti] a. m. n. f. qui a trois
formes — m. phil. la Trinité hindoue : Brahmā,
Vis.n. u, Śiva-Maheśvara ; le trio de resp. Candra,
Dattātreya et Durvāsā en est l’incarnation ; syn.
trinātha.

tŕıratna [ratna] n. bd. les “3 joyaux” de
la doctrine : Buddha, sa Loi [dharma] et sa
Communauté [saṅgha] | arch. bd. motif trifolié
emblématique des 3 joyaux | phil. [tantra] le tri-
plet de la pensée, la respiration et le sperme ;
leur arrêt apporte la libération.

tŕırāśi [rāśi] iic. 3 signes du zodiaque.
tŕırāśipa [pa2] a. m. n. f. trirāśipā astr. qui

gouverne 3 signes du zodiaque.
tŕıliṅga [liṅga] a. m. n. f. triliṅḡı qui

possède les 3 qualités | l’un des trois signes
[liṅga] : Bh̄ımeśvara à Drāks.ārāma, Mal-
likārjuna Mahāliṅga à Śr̄ı́saila, et Kāleśvara1

— n. [triliṅgadeśa] géo. np. du pays Triliṅga
(mod. Telugu), délimité par ces trois lieux de
pélerinage — f. triliṅḡı gram. les trois genres.

tŕıloka [loka] m. n. pl. myth. les trois
mondes : le ciel [svarga], la terre [bhūmi], et l’en-
fer [pātāla] ; syn. tribhuvana.

tŕılocana [locana] m. myth. épith. de Śiva
“aux trois yeux”.
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trivam. śa [vam. śa] m. ensemble des trois
castes supérieures : brāhman. a, ks.atriya, vaísya.

trivandhura [vandhura] a. m. n. f. trivand-
hurā qui peut asseoir 3 personnes ; qualifie not.
le char des Aśvinau.

trivarga [varga] m. phil. les trois buts
de l’homme sur Terre : le devoir [dharma],
la richesse [artha] et le plaisir [kāma] ; cf.
purus. ārtha.

trivarn. a [varn. a] a. m. n. f. trivarn. ā à trois
couleurs — m. soc. ensemble des trois classes
supérieures : brāhman. a, ks.atriya et vaísya.

trivali [vali] a. m. n. f. qui forme 3 plis — f.
var. trival̄ı les 3 bourrelets au-dessus du nombril
d’une femme, un signe de beauté.

trivikrama [vikrama] m. véd. np. de Tri-
vikrama “Qui fait trois enjambées”, épith. de
Vis.n. u comme aspect du Soleil parcourant le ciel
|myth. (plus tard) épith. de Vis.n. u sous l’aspect
de son avatara Vāmana, qui parcourut l’uni-
vers (les trois mondes) en trois pas pour en
déposséder le démon-roi Bali ; au 1er pas, il cou-
vrit la Terre entière, au 2e, il prit le Ciel et
l’Univers, et au 3e, mettant son talon sur le
front de Bali, il l’enfonça dans les Enfers ; on le
représente avec la jambe gauche à la verticale ;
il est le modèle du roi victorieux, qui conquiert
son empire avec facilité ; cf. Urukrama.

trivikramasena [senā] m. lit. [VeP.] np. du
roi Trivikramasena, qui écoutait les histoires du
mort-vivant [vetāla] et résolvait ses énigmes.

trividya [vidyā] a. m. n. f. trividyā lit. qui
contient les 3 Védas.

trivis.t.apa [vis.t.apa] n. myth. ciel d’Indra.
trivr.t [vr.t2] a. m. n. f. triple.
triven. i [ven. i] f. géo. [“confluence des trois

rivières (Gaṅgā, Yamunā et Sarasvat̄ı1 souter-
raine)”] cf. Prayāga | var. triven. ı̄ géo. id..

trísaṅku [́saṅku] m. myth. np. du roi my-
thique d’Ayodhyā Trísaṅku ; né Satyavrata2, il
est fils du roi Trayyārun. a de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il mena une jeunesse dissolue ;
ayant perturbé le mariage d’un brahmane et en-
levé la mariée, son père le répudia à la demande
du chapelain Vasis.t.ha, et il partit vivre avec les
intouchables [can. d. āla] dans la forêt ; Trayyārun. a
quitta son palais pour faire pénitence dans la
forêt, aux fins d’avoir un autre héritier ; en pu-
nition d’avoir exilé son fils, son pays fut infligé
de 12 ans de sécheresse ; la famille de Vísvāmitra
en souffrit, et sa femme emmena leur fils Gālava
au marché pour le vendre contre des vivres ;
Satyavrata2 s’en émut, et fit vivre la famille
des produits de sa chasse ; un soir, n’ayant pas

trouvé de gibier de toute la journée, il atteignit
l’ermitage de Vasis.t.ha, qu’il détestait ; il tua sa
vache d’abondance Nandin̄ı, en mangea, et of-
frit le reste à la famille de Vísvāmitra ; quand
Vasis.t.ha l’apprit, il le maudit pour ses trois
péchés (offenser son père, enlever la femme d’un
brahmane et manger de la vache), le dégrada
en can. d. āla, et lui donna le nom de Trísaṅku
“Dans les affres de trois péchés” ; maudit de
tous, il prépara un bûcher pour s’y jeter ; comme
il priait la Déesse avant de mourir, celle-ci lui
dit qu’il deviendrait roi ; Nārada l’apprit au roi,
qui abdiqua en faveur de Trísaṅku et partit en
exil dans la forêt ; Trísaṅku régna sagement, et
fit des pénitences aux fins de monter au ciel
avec son corps mortel ; [Rām.] il supplia Vasis.t.ha
d’en effectuer les rites, mais ce dernier refusa,
car aucun texte ne prévoyait cette consécration
[yāga] ; puis il pria les 100 fils de Vasis.t.ha, qui le
raillèrent ; devant son arrogance ils le maudirent
et le dégradèrent de nouveau en can. d. āla ; déchu
de sa condition, il abdiqua du trône d’Ayodhyā
et son fils Haríscandra lui succéda ; Trísaṅku
retourna à la forêt, où Vísvāmitra le rencon-
tra, de retour de pénitence ; par gratitude de
son aide à sa famille, il conduisit un grand sa-
crifice [yāga], malgré l’opposition de Vasis.t.ha ;
Trísaṅku monta au Ciel [svarga], mais les dieux
refusèrent ce can. d. āla, et le précipitèrent vers la
Terre ; il fut arrêté dans sa chute par Vísvāmitra,
qui le fixa au Ciel comme la Croix du Sud, dans
une constellation qu’il créa pour lui ; il y règne
avec son corps mortel de can. d. āla, la tête en bas,
dans un royaume qui n’est ni terrestre ni céleste
| (par analogie) condition paradoxale, situation
ambiguë | myth. [Rām.] le roi Trísaṅku est dit
fils de Pr.thu et père de Dhundhumāra.

trísaṅkusvarga [svarga] m. myth. le Ciel de
Trísaṅku, qui n’est ni céleste ni terrestre | par
ext. une notion ambiguë.

trísatá [́sata] n. 103 — a. m. n. f. trísatā 300e

— m. pl. 300 — f. trísat̄ı 300.
trísiras [́siras] a. m. n. f. tricéphale ;

syn. trís̄ırs.an — m. myth. np. de Trísirā
“Tricéphale”, monstre fabriqué par son père l’ar-
tisan céleste Tvas.t.ā ; l’une de ses têtes buvait
le soma et lisait le Veda, une autre buvait la
surā, la troisième était avide de boire l’Univers ;
[Mah.] ses trois visages brûlaient comme le So-
leil, la Lune, et le Feu ; il pratiquait un ascétisme
sévère, et son pouvoir était immense ; Indra, me-
nacé dans sa suprématie, tenta en vain de le
faire séduire par les nymphes [apsarasas] ; il le
terrassa avec son vajra, mais son énergie l’aveu-
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glait, et brûlait tout même après sa mort ; il
ordonna à un charpentier de trancher ses têtes
avec sa hache ; celui-ci ne le fit qu’après qu’In-
dra se soit identifié, et lui ait promis d’être à
l’avenir le destinataire de la tête des bêtes sa-
crifiées ; des trois têtes sortirent des faisans, des
perdrix et des moineaux ; pour expier son brah-
manicide [brahmahatyā], Śiva contraignit Indra
à pratiquer un dur ascétisme avec les souffles di-
vins [marut], et répartir sa faute entre la Terre,
l’Océan, les arbres et les femmes, auxquels il
accorda des dons correspondants ; pour venger
Trísirā, son père Tvas.t.ā créa l’asura Vr.tra ; cf.
Tvās.t.ra, Vísvarūpa2.

trís̄ırs.an var. trís̄ırs.a [́s̄ırs.a] a. m. n.
tricéphale | myth. np. de Trís̄ırs.ā “Tricéphale”,
épith. de Tvās.t.ra.

trísūla [́sūla] n. trident | myth. le trident de
Śiva, façonné par Vísvakarmā avec les copeaux
obtenus en rabotant l’éclat du Soleil ; ses trois
pointes [́sūla] représentent la volonté [icchā], la
connaissance [jñāna] et l’activité [kriyā], les trois
attributs de Bhairava.

tŕıs.as.t. i [s.as.t. i] f. 63 ; syn. trayah. s.as.t. i.
E/\f trim. śa [tri-daśa] a. m. n. f. trim. ś̄ı

trentième.
trim. śaka [-ka] a. m. n. f. trim. śikā en 30 par-

ties ; de valeur 30 — f. trim. śikā cf. parātrim. śikā.
E/\ft̂ trim. śát [trim. śa] num. f. sg. trente | var.

trim. śati id.
kalau tr.m. śatsahasrān. i vis.n. us tis.t.hati bhūtale
Dans l’ère de Kali, Vis.n. u reste sur Terre 30000
ans.

trim. śattama var. trim. śa, trim. śat̄ı [-tama] a.
m. n. f. trim. śattamā ord. trentième.
E/k triká [tri-ka] a. m. n. f. trikā triple, tripar-

tite | survenant pour la 3e fois — n. triade ; tri-
nité |région lombaire |phon. système de descrip-
tion de mètres par triades dû à Piṅgala1 | phil.
“Triade”, doctrine tantrique de l’unité entre le
désir [icchā], la connaissance [jñāna] et l’action
[kriyā] ; cette trinité est symbolisée par le tri-
dent [trísūla] de Bhairava ; cf. trikaśāstra — m.
intersection de 3 routes.

trikaśāstra [́sāstra] n. phil. système triple
[trika] du shiväısme non dual [advaita] du
Kaśmı̄ra enseigné par Abhinavagupta ; il pos-
tule trois niveaux de réalités : le transcen-
dant suprême Śiva, l’énergie créatrice imma-
nente Śakti, et le microcosme individuel [an. u] de
l’homme [nara] à libérer ; cette triade est aussi
enseignée comme l’identification au suprême
[para], l’identité dans la différence [parāpara],
et la condition humaine inférieure différenciée

[apara] ; cf. anuttara, Tantrāloka.
E/t tritá [tri-ta] m. myth. véd. np. de

Trita “Troisième”, esprit des eaux [āptya2],
allié d’Indra qu’il aida à vaincre Vísvarūpa2,
afin de prendre sur lui le péché de brahmicide
[brahmahan] ; il est chargé de préparer le soma ;
[Mah.] on le dit r.s. i, et fils de Gautama ; errant
assoiffé avec ses frères Ekata et Dvita, il trouva
un puits, mais quand il en remonta l’eau ses
frères le poussèrent dedans ; il trouva le moyen
de préparer le soma au fond du puits pour en
faire offrande aux dieux afin d’être libéré ‖ gr.
τριτoν.
E/t� l tritula m. myth. np. du sage Tritula,

précepteur [guru] de Bhaḡıratha ; celui-ci lui
ayant demandé le secret du bonheur ; il lui en-
seigna que l’homme doit d’abord nier son égo
pour être libéré, renoncer aux plaisirs des sens,
donner sa fortune, abandonner fierté et honte, et
se livrer à son pire ennemi pour en être réduit à
le mendier ; il devait finalement oublier son guru
comme source de connaissance, et ainsi devenir
le sublime Brahmā.
E/q� tris.u [loc. tri] gram. se dit d’un mot uti-

lisable avec les trois genres m. n. et f.
E/£� B̂ tris.t. úbh [tri-stubh] f. mètre véd. de 4

fois 11 syllabes | myth. np. du cheval Tris.t.up,
attelé au char de Sūrya.
/FEZ tr̄ın. i [n. tri] num. pers. trois.√
/� V̂ trut. v. [6] pr. (trut.ati) pp. (trut.ita) se

briser, se casser — ca. (trot.ayati) briser, casser.
/�tA trétā [tri-tā] f. triade ; coup de dé de 3.
tretāyuga [yuga] n. phil. 2e âge du monde,

âge d’argent ; son roi en est Rāma ; les ks.atriyās
y acquièrent le droit de pratiquer l’ascèse
[tapasya].√

/{ trai v. [1] pr. md. (trāyate) pp. (trāta)
pf. (pari) défendre, protéger, préserver de 〈abl.〉 ;
sauver, sauvegarder.
svalpamapyasya dharmasya trāyate mahato
bhayāt [Bh.G.] Même fort peu de cet enseigne-
ment nous préserve de grands périls.
/{k traika [vr. trika] a. m. n. f. traikā phil. re-

latif au système de la Triade [trika] du shiväısme
non dual [advaita] du Kaśmı̄ra.
/{yMbk traiyambaka [vr. tryambaka] a. m. n.

f. traiyambakā relatif à Tryambaka.
traiyambakamantra [mantra] n. formule

dévotionnelle shiväıte ; cf. tryambaka.
/{rAEfk trairāśika [vr. trirāśi-ka] a. m. n. f.

trairāśikā concernant 3 nombres — m. math.
règle de trois.
/{loÈ trailokya [vr. triloka-ya] n. phil. l’en-

semble des trois mondes.
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/{vZ traivarn. a [vr. trivarn. a] m. soc. membre
de l’une des trois classes supérieures : brāhman. a,
ks.atriya et vaísya.

traivarn. ika [-ika] m. soc. id.
/{Ev� traividya [vr. trividya] a. m. n. f. trai-

vidyā soc. qui étudie les 3 Védas — n. lit. en-
semble des 3 Védas | soc. assemblée de brah-
manes connaissant les 3 Védas.

traividyaka [-ka] a. m. n. f. traividyikā soc.
pratiqué par les brahmanes connaissant les 3
Védas.
ìyMbk tryambaka [tri-ambaka] m. myth.

np. de Tryambaka, épith. de Śiva “aux
Trois yeux” ; syn. trinetra | (par ext.) nom
de la feuille (trilobée) de l’arbre bilva —
n. [traiyambakamantra] soc. [tantra] for-
mule dévotionnelle shiväıte, aussi appelée
mr.tyum. jaya mantra.
om. tryambakam. yajāmahe sugandhim.
pus.t. ivardhanam | urvārukamiva bandhanān
mr.tyormuks. ı̄ya māmr.tāt ‖ [traiyambakamantra]
Ô Śiva à la vision extralucide et au parfum
suave nous t’adorons, toi qui fait accrôıtre
la prospérité ; puisses-tu me libérer des liens
de la mort aussi facilement que la courge de
son support, et ne pas me détourner de la
libération.

tryambakeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de
Tryambakeśvara, l’un des 12 signes divins de
Śiva [jyotirliṅga], établi sur les flancs du Mont
Brahmagiri2, aux sources de la Godāvar̄ı, à 25
km à l’ouest de Nāsika (mod. Trimbak) ; le liṅga
porte les trois visages de Brahmā, Vis.n. u et Śiva ;
myth. Gautama, ayant expié par des pénitences
le péché d’avoir tué une vache par inadvertance,
vit se manifester à lui Śiva sous la forme de
Tryambakeśvara ; à la demande de Gautama,
Gaṅgā se manifesta elle aussi, en donnant nais-
sance à la Godāvar̄ı ; Gautama s’y baigna pour
effacer ses péchés.
(v tva pn. m. f. n. tvad1 véd. un ; certain ; plu-

sieurs — adv. tvad2 véd. partiellement.
tva ... tva véd. l’un ... l’autre.
uta tvah. paśyan na dadars.a vācam uta tvah.
śr.n. van na śr.n. oti enām [RV.] En vérité l’un re-
garde la Parole sans la voir, et l’autre l’écoute
sans l’entendre.
�(v -tva forme des s. n. d’état ; essence de.
(vk̂ tvak cf. tvac.√
(v"̂ tvaks. v. [1] pr. (tvaks.ati) pp. (tvas.t.a)

fendre (kās.t.ham du bois) ; dépecer.
(vĉ tvac [tvaks. ] f. [nom. tvak ; en comp.

tvaca] peau ; écorce | phil. [sām. khya] le sens
[buddh̄ındriya] tactil ; son régent [niyantr. ] est

Vāyu ; la perception [tanmātra] associée est le
toucher [sparśa].
(vc tvaca [tvac] n. cannelle.
(v�ŝ tvattas [abl. tvad] de toi, de ta part.
(vd̂ tvad pn. pers. 2ème pers. [sg. nom. tvam,

acc. tvām, i. tvayā, dat. tubhyam, abl. tvat, g.
tava, loc. tvayi, ou cl. acc. tvā, ou cl. dat. g.
te, ou cl. abl. tvattas ; du. nom. acc. yuvām,
i. dat. abl. yuvābhyām, g. loc. yuvayos, ou cl.
acc. dat. g. vām ; pl. nom. yūyam, acc. yus.mān,
i. yus.mābhis, dat. yus.mabhyam, abl. yus.mat
yus.mattas, g. yus.mākam, loc. yus.māsu, ou cl.
acc. dat. g. vas] tu, vous ‖ ang. thou, you ; fr.
tu, te, toi, vous.

tvad̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. tvad̄ıyā poss. ton,
tien, à toi, de toi.
(vm̂ tvam [nom. tvad] ind. tu.

tvam eva toi seulement.
tvam. kāra m. tutoiement.
tvam. kr. tutoyer.
(vyA tvayā [i. tvad] ind. par toi.
(vEy tvayi [loc. tvad] ind. en toi.√
(vr̂ tvar v. [1] pr. md. (tvarate) pp. (tvarita,

tūrn. a) se hâter, se dépêcher, être pressé — ca.
(tvarayati) faire se presser ; précipiter, accélérer
‖ lat. turba ; fr. turbulent.
(vrA tvarā [tvar] f. hâte, empressement ; rapi-

dité.
tvarām. kr. faire vite, se dépêcher.
(vErt tvarita [pp. tvar] a. m. n. f. tvaritā ra-

pide, pressé — n. hâte — f. tvaritā myth. np. de
Tvaritā, épith. de Durgā “la Rapide”.
tvaritam adv. rapidement.
(v£� tvas.t.r. [tvaks.-tr. ] agt. m. f. tvas.t. r̄ı [sg. nom.

tvas.t. ā, acc. tvas.t. āram] charpentier, charron |
myth. véd. np. de Tvas.t.ā “l’Artisan”, radieux
[āditya] inventeur des arts et des techniques ;
on l’associe à la manifestation [āpr̄ı2] d’Agni
comme feu plastique ; il façonna les êtres avec sa
hache ; il forgea le foudre [vajra] d’Indra avec les
os du sage [r.s. i] Dadh̄ıci ; il est considéré comme
un géniteur [prajāpati], et souvent confondu
avec son fils Vísvakarmā ; pour combattre In-
dra qui avait tué son fils synthétique Trísirā-
Vísvarūpa2, il créa l’asura Vr.tra en offrant en
oblation son chignon dans le feu sacrificiel ; Ra-
canā est son épouse, Saran. yū est sa fille.
�(vA -tvā forme des abs.
(vAd� f̂ tvādr. ś [tvad-dr. ś2] a. m. n. f. [nom.

tvādr.k] tel que toi, ton pareil.
(vAm̂ tvām [acc. tvad] ind. te, à toi.
(vA£~ tvās.t.ra [vr. tvas.t.r. ] a. m. n. f. tvās.t.rā

myth. relatif à Tvas.t.ā — n. puissance créatrice
— m. myth. véd. np. de Tvās.t.ra “fils de
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Tvas.t.ā”, patr. du monstre tricéphale Trísirā ; cf.
Vísvarūpa2.√

(sr̂ tsar v. [1] pr. (tsarati) s’avancer furti-
vement ; guetter, rôder.
(sz tsáru [tsar-u] m. véd. animal rampant |

poignée d’un ustensile | garde ou poignée d’une
épée.
(sAzk tsāruka [vr. tsaru-ka] a. m. n. f. tsārukā

habile à manier l’épée.

T th
�T -tha forme des substantifs et des adj. ord.
TkAr thakāra [(tha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘tha’.
�TA -thā forme des adv. de manière.
T�r thera [pkt. sthavira] iic. bd. (pāli)

vénérable.
theravāda [vāda] m. bd. doctrine “des an-

ciens”, de la tradition pāli de Ceylan ; ce boud-
dhisme d’origine est qualifié péjorativement
de h̄ınayāna par les adeptes du bouddhisme
réformé mahāyāna.

theravādin [vādin] agt. m. f. theravādin̄ı bd.
adepte du theravāda.

d d
d da [dā1] ifc. a. m. n. f. dā qui donne.√
d\f̂ dam. ś v. [1] pr. (daśati) pft. (dadam. śa)

pp. (das.t.a) pf. (sam) mordre | piquer — ps.
(daśyate) être mordu, être piqué ‖ gr. δακνω.
d\f dam. śa [dam. ś] m. morsure, piqûre ; endroit

mordu, piqué | insecte qui pique, taon.
d\fn dam. śana [dam. ś-ana] n. morsure, piqûre ;

fait de mordre, de piquer | armure ; harnais ;
équipement.
d\Eft dam. śita [dam. ś] a. m. n. f. dam. śitā

mordu | harnassé, protégé par une armure.
d\£~ A dam. s.t.rā [dam. ś-tra] f. grosse dent, croc,

défense.
dam. s.t.rin [-in] agt. m. f. dam. s.t.rin. ı̄ (éléphant)

muni de défenses.
d\sn dam. sána n. pouvoir merveilleux, exploit

| var. dam. sas id.
dkAr dakāra [(da)-kāra] m. le son ou la lettre

‘da’.√
d"̂ daks. v. [1] pr. md. (daks.ate) pft.

(dadaks.e) véd. être utile, être capable, servir ;
renforcer.
d" dáks.a [daks. ] a. m. n. f. daks. ā capable,

adroit, habile, compétent ; expert en 〈loc.〉 ; zélé
— m. adéquation, efficacité ; compétence, exper-
tise |myth. np. du radieux [āditya] Daks.a “Ex-
pert (en rituel)”, dieu du sacrifice, issu du pouce
de Brahmā, à la fois père et fils d’Aditi, et père

de Diti ; chef des géniteurs [prajāpati], il per-
sonnifie le rituel et la magie efficace ; il est père
par Asikn̄ı de Sat̄ı, l’épouse de Śiva, qu’il re-
fusa d’inviter à un sacrifice dédié à Vis.n. u, car
il était impur comme Kapāl̄ı ; Vı̄rabhadra-Śiva
détruisit ce sacrifice, dans le feu duquel se jeta
Sat̄ı ; décapité par le gan. a, Daks.a fut rendu à
la vie avec une tête de bouc ; il donna en ma-
riage 13 de ses filles à Kaśyapa, 10 à Dharma,
27 à Soma-Candra (les astérismes [naks.atra]), 4
à Aris.t.anemi et sa cadette Sat̄ı à Śiva ; il eut
également 24 filles de son épouse Prasūti.

daks.ayajña [yajña] m. myth. le sacrifice de
Daks.a ; Śiva, qui en fut exclu, le détruisit de sa
colère personnifiée en Vı̄rabhadra.

daks.ayajñavināśa [vināśa] m. myth. des-
truction du sacrifice de Daks.a.

daks.asāvarn. a [sāvarn. a] m. myth. np. de
Daks.asāvarn. a, 9e manu du kalpa.
dE"Z dáks. in. a [daks.-na] a. m. n. f. daks.in. ā à

droite ; opp. savya | méridional, vers le Sud [“à
main droite (en faisant face à l’Est)”] | droit,
franc, sincère — m. n. le Sud — f. cf. daks.in. ā ‖
lat. dexter ; pkt. Dekkan.
daks.in. am adv. à droite.
daks.in. ā adv. à droite, au Sud.
daks.in. ena adv. id. | à droite de 〈acc. g.〉.
daks.in. āt adv. issu de la droite ; venant du Sud.
daks.in. e adv. du côté droit.
daks.in. ā dís la direction du Sud.
daks.in. am. kr. placer qqn. à sa droite (en signe de
respect).
daks.in. ı̄ kr. mettre à droite, au Sud.

daks.in. akāl̄ı [kāl̄ı] f. géo. np. du sanctuaire
de Daks.in. akāl̄ı au Népal ; il est situé au sud de
Kathmandu, près des gorges de Chobar ; on y
sacrifie divers animaux.

daks.in. akāśi [kāśi] m. géo. np. de
Daks.in. akāśi, épith. de Drāks.ārāma “Bénarès
du Sud”.

daks.in. atas [-tas] adv. à droite.
daks.in. āgni [agni] m. soc. feu méridional du

sacrifice védique ; syn. anvāhāryapacana.
daks.in. ācāra [ācāra] m. phil. [tantra] la voie

tantrique [́sākta] “droite” ou orthodoxe ; opp.
vāmācāra.

daks.in. āmnāya [āmnāya] m. myth. [“le che-
min du Sud”] voie vers la demeure de Yama
|phil. “doctrine du Sud”, ordre de Śaṅkara1 dont
le mat.ha se trouve à Śr.ṅgeri.

daks.in. āyana [ayana] n. myth. [“le chemin
du Sud”] voie vers la demeure de Yama | astr.
période (défavorable) entre le solstice d’été et le
solstice d’hiver (où le soleil parâıt se déplacer
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vers le Sud, et les jours raccourcissent) ; solstice
d’hiver ; opp. uttarāyan. a.
dE"ZA daks.in. ā [f. daks.in. a] f. la direction

[dik] du Sud | soc. [“prix du service”] honoraire
payé au prêtre par le sacrifiant ; don, donation,
aumône | not. bonne vache laitière.

daks.in. āpatha [patha] m. géo. la région du
Sud, le Deccan |hist. la route du Sud de l’empire
d’Aśoka.

daks.in. āmūrti [mūrti] m. myth. np. de
Daks.in. āmūrti, aspect de Śiva “célébrant l’of-
frande”, mâıtre de la musique, du yoga et du
savoir ; il est représenté sur la face Sud des
temples ; il accorde le svātmavijñāna.
v̄ın. ādharadaks.in. āmūrti myth. Śiva enseignant
la musique et les arts.
yogadaks.in. āmūrti myth. Śiva enseignant le
yoga.
jñānadaks.in. āmūrti myth. Śiva dispensant la
connaissance.
vyākhyānadaks.in. āmūrti myth. Śiva expliquant
les textes sacrés.
d`D dagdhá [pp. dah1] a. m. n. f. dagdhā

consumé ; brûlé.√
dĜ dagh v. [5] pr. (daghnoti) pp. (daghna)

atteindre.
dÍ daghná [pp. dagh] ifc. après (aśva, ā,

upakaks.a, upastha, ūru, kan. t.ha, kulpha, gulpha,
jānu, nābhi, purus.a, mukha, stana) a. m. n. f.
daghnā f. daghn̄ı jusqu’à hauteur de.
d°̂Z� daṅks.n. u [dam. ś] a. m. n. f. mordant, pi-

quant.
d�X̂ dan. d. [vn. dan. d. a] v. [10] pr. (dan. d. ayati)

pp. (dan. d. ita) pfp. (dan. d. an̄ıya) punir qqn. 〈acc.〉
avec qqc. 〈acc.〉.
d�X dan. d. á [dan. d. ] m. n. bâton, massue ;

manche ; sceptre |mât ; mesure de longueur (en-
viron 2 m) | tige (not. de lotus) | châtiment, pu-
nition ; amende | force légitime, pouvoir de la
justice ; police, armée (en ligne) | gram. signe de
ponctuation (.) marquant la fin d’une phrase ou
la moitié d’une stance |myth. np. de Dan.d. a, fils
de Dharma et de Kriyā ‖ gr. δενδρoν.
dan. d. am. dā payer une amende | punir.

dan. d. aka [-ka] m. bâton | ligne d’écriture |
myth. np. de Dan.d. aka “muni du Sceptre”, fils
d’Iks.vāku ; son royaume fut transformé en une
forêt — f. dan. d. akā géo. np. de la forêt Dan.d. akā,
dans le Deccan, entre la Narmadā et la Godāvar̄ı
(mod. Madhya Pradesh) ; myth. [Rām.] Rāma y
vécut en ermite pendant son exil avec S̄ıtā et
Laks.man. a.

dan. d. akās.t.ha [kās.t.ha] n. soc. bâton de brah-

macārin.
dan. d. ádhāra [dhāra] a. m. n. f. dan. d. adhārā

qui administre la justice — m. roi |myth. épith.
de Yama.

dan. d. ádhāraka [dhāraka] a. m. n. f.
dan. d. adhārikā qui administre la justice.

dan. d. ádhāran. a [dhāran. a] n. port du sceptre
ou du bâton | [“administration du bâton”] puni-
tion.

dan. d. an̄ıti [n̄ıti] f. administration du
châtiment | maintien de l’ordre ; justice admi-
nistrée par le roi | politique.

dan. d. ápān. i [pān. i] a. m. n. f. qui a le sceptre
en main ; qui tient un bâton — m. policier.

dan. d. ápārus.ya [pārus.ya] n. châtiment sévère,
justice dure.

dan. d. ápārus.yavat [-vat] a. m. n. f.
dan. d. apārus.yavat̄ı qui inflige un châtiment
sévère.

dan. d. ápāla [pāla] m. soc. surintendant des
peines ; bourreau.

dan. d. ápran. āma [pran. āma] m. prosternation
face contre terre en signe de soumission.

dan. d. avat [-vat] a. m. n. f. dan. d. avat̄ı qui
porte un bâton |muni d’un manche |raide comme
un bâton | ayant une grande armée — adv.
comme un bâton | en ligne droite.
dan. d. avat pran. am se prosterner face contre terre
(allongé à plat ventre sur le sol, bras tendus
croisés au niveau des poignets).

dan. d. avadha [vadha] m. peine capitale.
dan. d. āsana [āsana] n. phil. [yoga] posture as-

sise, jambes allongées sur le sol, mains de chaque
côté du corps, doigts vers l’avant.
d�XkA dan. d. akā cf. dan. d. aka.
dan. d. akāran. ya [aran. ya] n. forêt Dan.d. akā.
dan. d. akāvana [vana] n. forêt Dan.d. akā.
d�XnFy dan. d. an̄ıya [pfp. [2] dan. d. ] a. m. n. f.

dan. d. an̄ıyā qui doit être puni.
dE�Xn̂ dan. d. in [dan. d. -in] agt. m. f. dan. d. in. ı̄ qui

tient un bâton ; armé d’un bâton | brahmane au
4e stade de vie ascétique [sannyāsin] |ordre men-
diant fondé par Śaṅkara1 ; cf. daśanāmı̄dan. d. in
— m. myth. np. de Dan.d. ı̄ “Justicier”, serviteur
de Sūrya ; il punit les pécheurs et défend la jus-
tice divine | hist. np. de Dan.d. ı̄1, poète du 8e

siècle, originaire de Kāñc̄ı, auteur not. du traité
de composition littéraire Kāvyādarśa et du ro-
man en prose Daśakumāracarita ; il est renommé
pour sa mâıtrise du sandhi.
dt̂ dát [relié à danta] m. dent.
d� dattá [pp. dā1] a. m. n. f. dattā donné,

accordé, fourni, offert ; reçu en donation — n.
don, donation, cadeau — ifc. donné par | donné
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à | qui a reçu, doué de ; forme des np. not. de
vaísya — iic. auquel on a donné.
dattavadhyacihna portant la marque du
condamné.

dattātreya [ātreya] m. myth. [BhP.] np.
du sage [r.s. i] Dattātreya “Issu d’Atri”, fils
d’Anasūyā comme incarnation [avatāra] de
Vis.n. u ; il devint ermite dès son plus jeune
âge près de la Narmadā ; il accorda à Arjuna1

Kārtav̄ırya 1000 bras, et la jeunesse éternelle
pour défendre le dharma ; il est considéré comme
le patron des lettrés [pan. d. ita] ; on l’appelle aussi
Guru Datta, et il est célébré à gurudvādaś̄ı ; on
lui attribue l’Avadhūtaḡıtā.
d�vA dattvā [abs. dā1] ind. ayant donné.
dd̂ dad cf. dā1.
ddt̂ dadat [ppr. dā1] agt. m. f. dadat̄ı don-

nant, qui donne.
ddý � dadru m. natu. tortue — f. dadrū derma-

tose ; lèpre.
dadruka [-ka] m. dermatose ; lèpre.
dDn̂ dadhan [dhā1] n. [sg. nom. acc. dadhi,

i. dadhnā, dat. dadhne, abl. g. dadhnas, loc.
dadhni] lait caillé, petit-beurre ; yaourt | var.
dadhi id. ‖ hi. dohi.
dDAn dadhāna [ppr. md. dhā1] a. m. n. f.

dadhānā tenant, portant.
dED dadhi iic. pour dadhan.
dadhikrā [krā] m. véd. [RV.] np. du cheval

céleste Dadhikrā ou Dadhikrāvan ; il personnifie
le Soleil levant | var. dadhikrāvan id.

dadhipayas [payas] n. du. dadhipayas̄ı lait et
petit-lait.

dadh̄ıca var. dadh̄ıci, dadhyañc [̄ıc] m. myth.
véd. np. du sage [r.s. i] Dadh̄ıca ou Dadh̄ıci ou
Dadhyaṅ “Qui aime ou répand le dadhi”, fils
de Bhr.gu [Mah.] ou d’Atharvā [BP.] ; Indra lui
révéla des mystères qu’il ne devait pas dévoiler
sous peine d’avoir la tête tranchée ; les Cava-
liers jumeaux [Aśvinau] lui donnèrent une tête
de cheval, et il leur apprit à trouver le soma dans
la maison de Tvas.t.ā et à reconstituer le sacrifice
Makha décapité ; quand Indra lui coupa la tête,
les Cavaliers lui rendirent sa tête d’origine ; il
donna les os de sa tête de cheval à Tvas.t.ā pour
forger le vajra d’Indra qui servit à tuer Vr.tra ;
il se sacrifie pour les justes causes ; on lui at-
tribue l’invention du miel ; lorsque Vis.n. u essaya
de l’attaquer avec Sudarśana, celui-ci perdit son
tranchant et devint aussi inoffensif qu’une roue
de potier.

dadhyac var. dadh̄ıca [ac] m. myth. véd. np.
du sage [r.s. i] Dadhyaṅ “Qui répand le dadhi” ;
cf. Dadh̄ıci.

dadhyodana [odana] n. mélange de riz cuit
et de lait caillé.
dnAy� danāyu [relié à danu] f. myth. [véd.] np.

de Danāyu, fille de Daks.a ; elle eut comme fils
de Kaśyapa les démons [asura] Vala, Viks.ara1,
Vı̄ra et Vr.tra.
dn� dánu [dānava] f. myth. np. de Danu ou

Danū “Näıade”, fille de Daks.a, mère des on-
dins [dānavās] par Kaśyapa ; c’est une divinité
des eaux — m. myth. np. de Danu1, épith. du
dānava Vísvāvasu-Kabandha.
d�t danta var. dat m. dent | défense

d’éléphant | math. symb. le nombre 32 ‖ lat.
dens ; ang. tooth ; all. zahn ; fr. dent.

dantakāra [kāra] m. artisan de l’ivoire.
dantakās.t.ha [kās.t.ha] n. cure-dents.
dantadhāvana [dhāvana2] n. brossage des

dents.
dantavakra [vakra] m. myth. [Mah.] np. du

dānava Dantavakra, roi des karūs. ās ; il s’opposa
à Kr.s.n. a qui le tua.

dantav̄ın. ā [v̄ın. ā] f. bruit fait en claquant des
dents.
dantav̄ın. ām vād claquer des dents.
d�(y dantya [danta-ya] a. m. n. f. dantyā den-

tal — m. phon. phonème dental.√
dB̂ dabh var. dambh v. [1] pr. (dábhati)

tromper, décevoir.√
dm̂ dam1 v. [4] pr. (dāmyati) pp. (dānta)

contrôler, apprivoiser, discipliner, dompter ;
mâıtriser, soumettre, punir — ca. (damayati)
id. ‖ gr. δαµνηµι ; lat. domo ; ang. to tame ;
all. zähmen ; fr. dompter.
dāmyata datta dayadhvam [BU.] Disciplinez
vous, soyez charitables, ayez pitié.
dm̂ dam2 [dam1] m. véd. maison.
dampati [pati] m. du. dampat̄ı [“les deux

mâıtres de maison”] le couple, mari et femme.
dm dáma [dam1] m. n. maison, demeure |

mâıtrise de soi, empire sur soi-même, contrôle
de ses passions |discipline, fermeté ; domination,
domptage ; punition | phil. [vedānta] l’ascèse,
comprenant l’abstinence, l’une des 6 vertus car-
dinales [s.at.sampad] — ifc. qui dompte, qui
mâıtrise, qui contrôle ‖ gr. δoµoς ; lat. domus ;
ang. to tame ; all. zähmen ; fr. dompter, do-
maine, domicile.
dmn damana [dama-na] agt. m. f. daman̄ı

qui réprime, qui soumet, qui l’emporte — m.
dompteur, cocher | natu. bot. Artemisia vulga-
ris, armoise ; elle est utilisée en médecine, pour
contrôler les humeurs vāta et kapha — n. disci-
pline ; domptage ; répression, punition.
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damanaka [-ka] m. lit. [PT.] np. du chacal
Damanaka “Manipulateur”, conseiller du roi-
lion Piṅgalaka1 ; sa mauvaise influence prévaut
sur les sages conseils de son frère Karat.aka.
dmyt̂ damayat [ca. ppr. dam1] a. m. n. f. da-

mayant̄ı qui dompte (not. ses passions) ; qui do-
mine — f. myth. [Mah.] np. de Damayant̄ı “Qui
domine (en beauté toutes ses rivales)” fille du
roi Bh̄ıma2 du pays Vidarbha, d’une très grande
beauté ; elle épousa le roi Nala.
dMB̂ dambh cf. dabh.
dMB dambha [dabh] m. tromperie, fraude |

hypocrisie |myth. np. de Dambha “Hypocrite”,
personnifiant la tromperie, fils d’Adharma et de
Mr.s.ā, père de Lobha par Pus.t.i.√

dŷ day v. [1] pr. md. (dayate) pp. (dayita)
compatir ; partager ; avoir pitié de, éprouver de
la compassion pour 〈acc. g.〉 |éprouver de la sym-
pathie ou de l’affection pour 〈acc.〉 ; aimer ‖ gr.
δαιoω.
dyA dayā [day ] f. compassion, pitié ; pitié en-

vers 〈loc. g. iic.〉 | myth. [BhP.] np. de Dayā
“Pitié”, fille de Daks.a, une des épouses de
Dharma.
dayām. kr. prendre pitié de 〈loc. g.〉.

dayānanda [ānanda] a. m. n. f. dayānandā
qui éprouve la joie de la compassion | hist. np.
de Dayānanda “Joie de compassion”, nom de
renonçant ; mod. not. le Svāmı̄ Dayānanda1 Sa-
rasvat̄ı2 (1824–1883), né au Gujarāt, qui fonda
le mouvement de renouveau hindou Āryāsamāja
en 1875 ; il est l’auteur du Satyārthaprakāśa ;
son mâıtre était le Svāmı̄ Virajānanda Saras-
vat̄ı2.

dayāvat [-vat] a. m. n. f. dayāvat̄ı compatis-
sant, miséricordieux.
dyAl� dayālu [dayā-lu] a. m. n. f. compatis-

sant, sympathisant, gentil.
hare dayālo nah. pāhi [SK.] Ô, gentil Hari,
protège-nous.
dEyt dayita [pp. day ] a. m. n. f. dayitā aimé,

bien-aimé, chéri — m. bien-aimé, époux.
dr dara [dr̄. ] a. m. n. f. darā ifc. qui déchire,

qui fend, qui détruit — m. cavité, cave, caverne
| conque ; nombril | crainte — f. dar̄ı cavité, ca-
verne.
drd darada n. vermillon.
dErdý ^ daridr [int. drā1] int. (daridrāti) être

pauvre [errer].
dErdý daridra [daridr] a. m. n. f. daridrā

pauvre, nécessiteux ; vagabond [errant].
dp̂ darp [ca. dr.p] v. [10] pr. (darpayati) affo-

ler, rendre orgueilleux.

dp darpa [darp] m. orgueil, vanité ; arrogance,
folie |myth. np. de Darpa l’Orgueil personnifié,
fils d’Adharma.

darpādhmāta [ādhmāta] a. m. n. f.
darpādhmātā bouffi d’orgueil.
dpZ darpan. a [darpa-na] m. miroir [“qui rend

vain”] — ifc. lit. forme des titres d’ouvrages
[“réflexion sur”].
dB darbhá [dr.bh] m. soc. véd. gerbe d’herbe

kuśa employée dans le rituel ; cf. prastara.
darbhavāhan. a [vāhana] n. véd. charrette

d’herbe.
dEv dárvi [dru3] f. [“en bois”] cuiller, spatule.

darvi pākarasam. yathā [Mah.] Comme une
cuiller en bois dans la sauce (bien qu’immergée
dedans elle en ignore le goût).
df̂ darś [ca. dr. ś1] v. [10] pr. (darśayati) faire

voir, montrer — ps. (darśyate) être montré.
df darśa [darś] m. ifc. vision de ; regard sur,

contemplation de — m. apparition (not. de la
nouvelle lune) | astr. nouvelle lune | soc. rite
célébré à la nouvelle lune.

darśapūrn. amāsa [pūrn. amāsa] m. du.
pūrn. amāsau la nouvelle lune et la pleine lune
| soc. cérémonies de nouvelle et pleine lune.
dfk darśaka [darśa-ka] a. m. n. f. darśikā qui

voit, qui regarde | qui montre, qui éclaircit.
dft darśatá [darśa-ta] a. m. n. f. darśatā vi-

sible ; à voir ; digne d’être vu.
dfn darśana [darśa-na] n. vue, vision ; as-

pect | visite ; spectacle | soc. vision de l’idole
dans le sanctuaire d’un temple | phil. méthode,
point de vue doctrinal, école de pensée, système
philosophique, doctrine de salut ; cf. s.ad. darśana
| soc. grande boucle d’oreille plate identifiant un
nāthayogin ‖ pali dassana.
dfnFy darśan̄ıya [pfp. [2] dr. ś1] a. m. n. f.

darśan̄ıyā visible ; qu’on doit voir, qui mérite
d’être vu | agréable à voir, plaisant, joli, beau.
dEfn̂ darśin [darś-in] ifc. agt. m. f. darśin̄ı qui

voit, qui regarde, qui observe, qui examine ; qui
comprend, qui sait.√

dl̂ dal v. [1] pr. (dalati) fut. (dalis.yati) pp.
(dalita) pf. (ut) crever, éclater ; fendre, s’ouvrir
brusquement ; s’épanouir.
dl dala [dal] n. pétale, feuille ; bourgeon,

jeune pousse | fragment, morceau, portion.
dln dalana [dal-ana] n. éclatement, rupture

| action de fendre, de faire éclater, de rompre ;
destruction.
dElt dalita [pp. dal] a. m. n. f. dalitā fendu,

éclaté ; ouvert, épanoui (bouton), éclaté (bour-
geon) ; déplié, déployé | brisé, broyé ; dispersé,
pulvérisé, détruit, mis en pièces | en poudre
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| mod. opprimé ; qualifie les intouchables sans
référence à leur caste (Ambedkar).
dvT� davathu [du-athu] m. tourment, vexa-

tion.
df daśa iic. pour daśan.
daśaka [-ka] a. m. n. f. daśikā consistant en

10 composantes — n. dizaine, décade ; catégorie
de 10 objets | lit. not. poème en 10 vers.

daśakan. t.ha [kan. t.ha] m. myth. [Rām.] np. de
Daśakan. t.ha, épith. de Rāvan. a “aux dix gorges”
‖ thai thoskonth.

daśakumāracarita [kumāra-carita] n. lit. np.
du Daśakumāracarita “Aventures des dix prin-
ces”, roman d’aventures et d’émancipation de
Dan.d. ı̄1.

daśaḡıtikā [ḡıtikā] f. lit. np. de la Daśaḡıtikā,
section de l’Āryabhat.̄ıya.

daśagrantha [grantha] m. pl. lit. les dix
livres essentiels au r.gvedin : sam. hitā, brāhman. a,
āran. yaka, śiks. ā, kalpa, vyākaran. a, nighan. t.u, ni-
rukta, chandas et jyotis.a ; ou bien les 4 Veda et
les 6 vedāṅga.

daśagranthin [-in] agt. m. f. daśagranthin̄ı
soc. se dit d’un brahmane qui a étudié les
4 Savoirs [Veda] et les 6 disciplines annexes
[vedāṅga].

daśagr̄ıva [gr̄ıvā] m. myth. [Rām.] np. de
Daśagr̄ıva, épith. de Rāvan. a “aux dix têtes”.

daśataya [-taya] n. dizaine.
daśanāma [nāma2] a. m. n. f. daśanāmn̄ı qui

a dix noms.
daśanāmı̄dan. d. in [dan. d. in] m. soc. ordre

mendiant de la doctrine advaita fondé par
Śaṅkara1.

daśama [-ma] a. m. n. f. daśamı̄ ord. dixième
— f. daśamı̄ astr. le 10e jour d’une quinzaine
lunaire ; cf. vijayadaśamı̄, sāmbadaśamı̄.

daśamām. śa [am. śa] m. d̂ıme.
daśamahāvidyā [mahāvidyā] f. phil. [kaula]

les dix aspects terribles ou pouvoirs cosmiques
de la Déesse [Śakti] : Kāl̄ı-Kālikā, Tārā, S. od. aś̄ı
(ou Rājarājeśvar̄ı), Bhuvaneśvar̄ı, Bhairav̄ı,
Chinnamastā (ou Can.d. ı̄-Can.d. ikā), Dhūmavat̄ı,
Vagalā, Mātaṅḡı, et Kamalā-Siddhilaks.mı̄ ; par-
fois on liste aussi Cāmun.d. ı̄, et Tripurasundar̄ı-
Lalitā |myth. np. de Daśamahāvidyā, épith. de
Durgā “aux dix grands pouvoirs”.

daśamūla [mūla] n. méd. préparation
tonique mélangeant les 5 grandes racines
[br.hatpañcamūla] et les 5 petites racines
[hrasvapañcamūla].

daśaratha [ratha] m. myth. [Rām.] np. de
Daśaratha “au Char victorieux dans les dix di-
rections”, roi du Kosala, fils d’Aja de la lignée

solaire [sūryavam. śa] ; à l’âge de 60000 ans,
malgré ses 3 épouses, il n’avait pas d’héritier ;
pour sa conduite vertueuse il reçut une bouillie
fécondante qu’il partagea entre ses épouses ; sa
première épouse Kausalyā en reçut la moitié,
et donna naissance à l’âıné Rāma, incarnation
[avatāra] de Vis.n. u ; sa seconde épouse Sumitrā,
qui en reçut un quart et un huitième, donna
naissance aux jumeaux Laks.man. a et Śatrughna ;
sa troisième et favorite épouse Kaikeȳı, qui en
reçut un huitième, donna naissance au cadet
Bharata1 ; sur ses vieux jours il fit de Rāma
son héritier ; mais sa favorite Kaikeȳı, lui rappe-
lant sa promesse ancienne d’exhaucer un vœu,
l’obligea à léguer le royaume à son fils Bharata1,
qui régnera au nom de Rāma ; Rāma étant parti
en exil avec ses frères jumeaux et son épouse
S̄ıtā, Daśaratha mourut de chagrin [putraśoka] ;
cf. Śravan. akumāra.

daśarātrá [rātra] a. m. n. f. daśarātrā qui
dure dix jours — m. soc. période de dix jours
terminant l’année véd. [gavāmayana] ; le dernier
jour, on célèbre le mahāvrata ; la dernière nuit
en est l’atirātra.

daśāks.ara [aks.ara] a. m. n. f. daśāks.ar̄ı
constitué de 10 syllables.

daśāks.aramantra [mantra] n. mantra de 10
syllabes utilisé not. pour le vibhūtipañjaranyāsa
(gop̄ıjanavallabhāya svāhā).

daśānana [ānana] m. myth. [Rām.] np. de
Daśānana, épith. de Rāvan. a “aux Dix bouches”.

daśārn. a [arn. a] m. pl. géo. [“Dix lacs”] np. du
pays et du peuple des daśārn. ās, au Sud-Est du
Madhyadeśa ; cf. Hiran. yavarmā.

daśāvatāra [avatāra] m. myth. épith. de
Vis.n. u “aux dix avatars” | pl. daśāvatārās myth.
les dix incarnations de Vis.n. u : Matsya le Pois-
son sauveur du Veda, Kūrma la Tortue socle
du monde, Varāha le Sanglier sauveur de la
Terre, Narasim. ha l’Homme-lion qui détruit l’in-
justice, Vāmana-Trivikrama le Nain aux trois
enjambées, Paraśurāma le Brahmane à la Hache,
Rāma le Roi Charmant, Kr.s.n. a le Prince Noir,
Balarāma le Prince Blanc (ou qqf. Buddha), et
Kalk̄ı le Cavalier de l’Apocalypse.

daśāśvamedha [aśvamedha] m. géo. np. du
quai [ghat.t.a] Daśāśvamedha sur le Gange à
Bénarès, ainsi nommé car le bain à cet endroit
vaut “10 sacrifices de cheval”.

daśāha [aha] m. dix jours | soc. (10e jour)
festival de victoire de Rāma sur Rāvan. a ; il
clôt le festival de durgāpūjā ; cf. navarātra, vi-
jayadaśamı̄ ‖ hi. daśāra.

daśaika [eka] a. m. n. f. daśaikā pl. onze.
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daśaikādaśa [ekādaśan] n. [“onze à la dizai-
ne”] (prêt) qui rapporte à dix pour cent.

daśaikādaśika [-ika] a. m. n. f. daśaikādaśik̄ı
[“qui prête à dix pour cent”] usurier.
dft̂ daśat [daśan] f. dizaine.
dfn̂ daśan num. pers. [sg. nom. acc. daśa ; pl.

autres cas] le nombre dix — m. daśa ifc. forme
des ordinaux ‖ gr. δεκα ; lat. decem ; ang. ten ;
all. zehn ; fr. dix.
dfn daśana [dam. ś] m. dent ; dentition.
daśanavasanāṅgarāga [vasana2-aṅgarāga] m.

la coloration des dents et des vêtements, un des
64 arts [kalā].
dfA daśā [dam. ś] f. frange de fils de trame ;

mèche de lampe |(au fig.) condition, état, destin ;
circonstance, âge de la vie | astr. configuration
de naissance en astrologie prédictive [jyotis.a] ;
cf. ulkā.
dEfn̂ daśin [daśa-in] a. m. n. f. daśin̄ı

constitué de 10 parties.
d£ das.t.a [pp. dam. ś] a. m. n. f. das.t. ā mordu,

piqué.√
dŝ das v. [4] pr. (dásyati) v. [1] pr. (dāsati)

pft. (dadāsa) aor. [2] (ádasat) pp. (dastá) pf. (vi)
être en manque de ; être épuisé — ca. (dāsáyati)
pp. (dāsita) épuiser.
d-t dasta [pp. das] a. m. n. f. dastā épuisé.
d-y� dasyú [das-yu] m. ennemi des dieux, im-

pie |sauvage, barbare ; voleur, brigand, scélérat ;
hors-caste, manant ; syn. dāsa.
dú dasra m. myth. véd. np. de Dasra, un

aśvin.√
dĥ dah1 v. [1] pr. (dahati) pr. md. (dahate)

pft. (dadāha) pft. md. (dehe) fut. (dhaks.yati)
aor. [3] (ad̄ıdahat) aor. [4] (adhāks. ı̄t) pp.
(dagdha) ppr. (dahat) abs. (dagdhvā, -dahya)
pf. (nis, vi) brûler, consumer, mettre au feu |(au
fig.) détruire — ps. (dahyate) être consumé |être
brûlant — v. [4] pr. (dahyati) brûler, être en feu
| (au fig.) être consumé | s’affliger, se tourmenter
— ca. (dāhayati) faire brûler — int. (dandah̄ıti)
détruire par le feu ‖ ang. day ; all. Tag.
dĥ dah2 [dah1] ifc. a. m. n. f. [nom. dhak] qui

brûle ; brûlant.
grāmadhak qui brûle le village.
dht̂ dahat [ppr. dah1] a. m. n. f. dahant̄ı ar-

dent.
dahannaiva díso daśa myth. [BhP.] Brûlante
dans toutes les directions (dit de la fièvre que
Śiva envoya à Kr.s.n. a, qui lui envoya en retour
une fièvre glaçante [́s̄ıta]).
dhn dahana [dah1-ana] m. feu |myth. np. de

Dahana “Brûlant”, l’un des 11 souffles divins

[marut] ; épith. d’Agni — n. action de brûler,
combustion |myth. “brûlure d’amour”, l’une des
5 flèches érotiques [pus.pabān. a] de Kāma — ifc.
qui brûle, qui consume, qui calcine, qui détruit
|mise au feu de.√

dA dā1 v. [3] pr. (dádāti) pr. md. (datté)
imp. (dehi) v. [1] pr. (dádati) v. [2] pr. (dāti) fut.
(dāsyati) pft. (dadau) aor. [1] (adāt) pp. (datta)
ppr. (dadat) pfp. (dātavya, dān̄ıya, deya) abs.
(dattvā, -dāya) pf. (anu, ā, pari, pra, prati, sam)
donner, accorder, fournir, offrir qqc. 〈acc.〉 à
qqn. 〈dat. g. loc.〉 — ps. (d̄ıyate) être donné —
ca. (dāpayati) faire donner, faire payer, recou-
vrer — dés. (ditsati) vouloir donner, être prêt à
donner ‖ lat. do ; fr. donner.
agn̄ın dā disposer les feux du sacrifice.
anuyātrām. dā accompagner.
argalam. dā tirer le verrou.
avakāśam. dā faire de la place, laisser passer.
ājñām. dā donner un ordre.
ātmānam. dā se sacrifier | se donner à, se consa-
crer à 〈dat.〉.
āsanam. dā céder sa place.
r.n. am. dā payer sa dette.
karn. am. dā prêter l’oreille.
jānu dā s’agenouiller | mettre le genou sur le
corps.
dan. d. am. dā payer l’amende | punir.
dr.s.t. im. dā jeter un coup d’œil.
mano dā fixer l’esprit sur 〈loc.〉.
mārgam. dā céder le chemin.
vacam. dā dire une parole, parler.
varam. dā accorder un don.
vísam. dā empoisonner.
śabdam. dā élever la voix, appeler.
śokam. dā causer du chagrin.
sam. deśam. dā donner un renseignement, infor-
mer.
samayam. dā proposer un accord, convenir.
prema bhiks. ām. dehi Donne nous l’Amour Divin
en aumône.√

dA dā2 v. [2] pr. (dāti) v. [4] pr. (dyati) pft.
(dadau) aor. [1] (adāt) pp. (dita) pf. (ava) divi-
ser, partager |mettre en pièces, déchirer, détruire
| lier — ps. (d̄ıyate) être rejeté.√

dA dā3 v. [1] pr. (dāyati) pf. (ava) [inusité
sans pf.].
�dA -dā fois (forme des adv. de temps).
dA" dāks.a [vr. daks.a] a. m. n. f. dāks. ı̄1 myth.

relatif à Daks.a |méridional — m. n. le Sud.
dāks. āyan. á [āyana] a. m. n. f. dāks. āyan. ı̄

myth. descendant de Daks.a ; relatif à Daks.a —
f. dāks. āyan. ı̄ myth. np. de Dāks.āyan. ı̄ “Fille de
Daks.a”, épith. not. de Sat̄ı et des naks.atrān. i ;
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cf. Aus.adh̄ı.
dAE" dāks. i [vr. daks.a] m. f. dāks. ı̄2 [gotra] des-

cendant de Daks.a.
dAE"Z dāks. in. á [vr. daks.in. ā] a. m. n. f. dāks. in. ı̄

soc. relatif aux honoraires du prêtre — f. dāks. in. ā
géo. l’Inde du Sud, le Deccan.
dAE"ZA(y dāks. in. ātya [vr. daks.in. ā-tya] a. m.

n. f. dāks. in. ātyā du Sud, méridional ; not. issu
du Deccan | pl. habitants du Deccan.
dAE"�y dāks. in. ya [vr. daks.in. ā-ya] a. m. n. f.

dāks. in. yā qui concerne ou qui mérite le paie-
ment d’honoraires rituels — n. dextérité, habi-
leté, adresse | politesse, considération, piété.
dA#y dāks.ya [vr. daks.a-ya] n. habileté,

adresse ; capacité ; zèle.
dAEXm dād. ima m. f. dād. imı̄ grenadier — n.

grenade.
dād. imāni dam. ś [“mordre dans une grenade”]
faire une corvée, avoir une tâche infaisable.
dAt&y dātavya [pfp. [3] dā1] a. m. n. f. dātavyā

qui doit être donné ou offert.
dAt� dātr. [dā1-tr. ] agt. m. f. dātr̄ı [sg. nom.

dātā, acc. dātāram] qui accorde, qui permet ;
qui donne, qui prête ; libéral, généreux ; dona-
teur, mécène, fondateur ; prêteur, créancier —
f. dātr̄ı généreuse, donatrice.
dAn dāná [dā1-na] n. don, présent ; générosité,

libéralité ; charité | bd. la générosité, une
des 6 perfections [pāramitā] d’un accompli
[bodhisattva] | liquide exhudant des tempes de
l’éléphant en rut.

dānadharma [dharma] m. soc. devoir de cha-
rité.

dānastuti [stuti] f. lit. [RV.] louange pour le
don, remerciement rituel.
dAnv dānava [dānu] m. f. dānav̄ı myth. [“fils

de Danu”] démon ondin, variété d’asura aqua-
tique sous les ordres de Rāhu ; cf. Vr.s.aparvan
| pl. dānavās la classe de ces démons ; ils sont
fils de Kaśyapa et Danu ; Indra demanda à
Dus.manta de les combattre |myth. cf. Danu1.

dānavapati [pati] m. myth. np. de
Dānavapati, épith. de Rāhu “Roi des dānavās”.
dAEnn̂ dānin [dāna-in] agt. m. f. dānin̄ı qui

donne ; généreux.
dAnFy dān̄ıya [pfp. [2] dā1] a. m. n. f. dān̄ıyā

qui doit être donné ou offert.
dAn� dānu [dā1-nu] a. m. n. f. libéral |

courageux ; vaillant, victorieux, conquérant —
m. donateur | prospérité | vent, courant d’air
| eau, courant de fluide.
dA�t dāntá [pp. dam1] a. m. n. f. dāntā

dompté, dressé | qui a dompté ses passions.

dAp̂ dāp [ca. dā1] v. [10] pr. (dāpayati) faire
donner, faire payer, recouvrer.
dAm dāma iic. pour dāman2.
dāmodara [udara] m. myth. np. de

Dāmodara, épith. de Kr.s.n. a enfant “attaché par
une corde autour de sa taille” (par sa nourrice
Yaśodā pour ses espiègleries).

dāmodaragupta [gupta] m. hist. np. de
Dāmodaragupta, poète et ministre du roi
du Kaśmı̄ra Jayāp̄ıd. a ; il est l’auteur du
Kut.t.an̄ımata.

dāmodarās.t.aka [as.t.aka] n. soc. festival
célébrant Kr.s.n. a-Dāmodara, le 8e jour du mois
kārttika.
dAmn̂ dāmán1 [dā1-man] m. donneur ; homme

généreux.
dAmn̂ dāman2 [dā2-man] n. lien, corde, en-

trave ; ceinture | guirlande ; collier, chapelet.
dAy dāyá1 [dā1] a. m. n. f. dāyā donnant.
dāyaka [-ka] a. m. n. f. dāyikā qui donne.
dāyādá [āda] a. m. n. f. dāyādā qui hérite de

〈g. loc iic.〉 — m. héritier — f. dāyādā héritière.
dāyādya [-ya] n. héritage.

dAy dāyá2 [dā2] m. portion, part, héritage.
dAr dāra m. épouse (rare) | pl. dāras les

épouses.
dāraka [-ka] m. fils, jeune garçon | du.

dārakau garçon et fille — f. dārikā fillette.
dAErï dāridrya [vr. daridr-ya] n. pauvreté.
dAz dāru [dru3] m. n. bois ; morceau de bois ;

poteau.
dārubrahman [brahman] m. myth. np. de

Dārubrahmā, épith. de Jagannātha “le Dieu de
bois”.

dārumaya [maya] a. m. n. f. dārumaȳı en
bois.
dārumaȳı pratimā idole en bois.
dAzk dāruka [dāru-ka] n. natu. bot. Cedrus

deodara, cèdre de l’Himālaya.
dārukavana [vana] n. myth. np. de la forêt

de cèdres Dārukavana, où vivaient de nom-
breux ermites [r.s. i] ; ils étaient infatués de
leurs rituels Védiques et ne vénéraient que le
Śabdabrahman ; Śiva visita l’ermitage comme
mendiant nu sous sa forme de Bhiks.āt.ana, pour
humilier ces hérétiques ; les épouses des sages
tombèrent amoureuses de sa grande beauté ; les
sages voulurent le faire disparâıtre, et firent sur-
girent un tigre, qu’il tua et dont il se para de sa
peau ; ils firent surgir un daim, qu’il prit dans sa
main gauche comme attribut ; ils produisirent
un fer chauffé au rouge, qu’il garda en main
comme arme ; un démon-éléphant [gajāsura]
nommé Gaya1 ayant acquis de grands pouvoirs
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par ses austérités fit fuir les sages à Vārān. as̄ı, où
ils se réfugièrent dans un temple de Śiva ; celui-
ci tua le démon-éléphant avec son trident, et se
para de sa dépouille comme d’une cape.
dAzZ dārun. a [dāru-na] a. m. n. f. dārun. ā f.

dārun. ı̄ dur, rude ; sévère, implacable ; intense ;
cruel, violent | pénible, douloureux ; effrayant,
terrible, épouvantable — n. dureté, rudesse,
sévérité ; horreur.
dAä dārd. hya [vr. dr.d. ha-ya] a. m. n. f. dārd. hyā

solidité, résistance ; stabilité.
dAt�y dārteya [vr. dr.ti-̄ıya] a. m. n. f. dārteyā

qui se trouve dans une outre.
dAv dārva [vr. dāru] a. m. n. f. dārv̄ı en bois.
dAv dāva [relié à dāha] m. incendie, not. d’une

forêt | forêt, parc.√
dAf̂ dāś1 v. [1] pr. (dāśati) pft. (dadāśa)

véd. honorer un dieu 〈acc. dat.〉 avec 〈i.〉 | véd.
donner, accorder à 〈dat.〉.
dAf̂ dāś2 [dāś1] f. soc. véd. culte, vénération

— m. soc. dévot.
dāśaspati [pati] m. soc. [“mâıtre des offran-

des”] grand donateur.
dāśaspatya [-ya] a. m. n. f. dāśaspatyā pro-

lifique ; not. bonne laitière (vache).
dAf dāśa [dāś1] m. donataire (à qui l’on

donne) | pêcheur ; batelier ; cf. dāsa.
dAfrT dāśaratha [vr. daśaratha] a. m. n. f.

dāśarathā relatif à Daśaratha — m. myth. np.
de Dāśaratha, patr. de Rāma — m. dāśarathi
myth. id. | du. dāśarath̄ı myth. Rāma et
Laks.man. a.
dAfrAâ dāśarājña [vr. daśa-rājan] m. véd.

“(bataille) des 10 rois”, remportée par Sudā,
chef de la tribu des bharatās, grâce à l’aide du
r.s. i Vasis.t.ha ; ces rois menaient 5 tribus aryennes
et 5 tribus non aryennes ; la bataille eut lieu près
de la rivière Parus.n. ı̄ ; elle donna aux bharatās la
souveraineté sur le Kuruks.etra.
dA�ŝ dāśvás [ppft. dāś1] a. m. n. f. dévot,

pieux — m. véd. qualifie différents dieux.
dAs dāsa [relié à dasyu] m. esclave, serviteur

| pêcheur | soc. [“serviteur de Dieu”] forme des
noms de dévots du courant dévotionnel [bhakti]
de la tradition vais.n. ava — f. dās̄ı femme esclave,
servante | femme de pêcheur.

dāsakarmakara [karmakara] m. pl. soc. les
serfs et les travailleurs libres.

dāsarāja [rāja] m. myth. [Mah.] np. de
Dāsarāja, “Chef des pêcheurs” de la Yamunā,
qui éleva Satyavat̄ı et la donna en mariage au
roi Śām. tanu.

dāsya [-ya] n. esclavage, servitude.

dAEst dāsita [ca. pp. das] a. m. n. f. dāsitā
épuisé.
dA-yAŝ dāsyās [g. dās̄ı] iic.
dāsyāh. putra var. dās̄ıputra [putra] m. fils de

servante, bâtard (injure).
dAh dāha [vr. dah1] m. incendie ; brûlure.
Edk̂ dik iic. pour dís2.
dikpāla [pāla] m. myth. divinité régissant

l’une des 8 directions de l’espace : Indra (ou
Sūrya) à l’Est, Vahni-Agni au Sud-Est, Yama au
Sud, Nirr.ti1 (ou Sūrya) au Sud-Ouest, Varun. a à
l’Ouest, Pavana-Vāyu au Nord-Ouest, Kubera
(ou Rudra) au Nord, et Īśa-̄Iśāna (ou Soma-
Candra) au Nord-Est ; chacun d’eux est associé
à un diggaja ; syn. lokapāla |bd. épith. d’Avalo-
kiteśvara.
Edĝ dig iic. pour dís2.
diganta [anta] m. horizon ; le lointain.
digambara [ambara] a. m. n. f. digambarā jn.

nu [“vêtu de ciel”], épith. de la secte jäıne des
digambarās, dont les moines vivent nus ; opp.
śvetāmbara.

diggaja [gaja] m. myth. éléphant mythique
soutenant le monde en un des points cardi-
naux : Airāvata à l’Est, Pun.d. ar̄ıka1 au Sud-
Est, Vāmana1 au Sud, Kumuda au Sud-Ouest,
Añjana à l’Ouest, Pus.padanta1 au Nord-Ouest,
Sārvabhauma au Nord, et Suprat̄ıka1 au Nord-
Est ; chacun d’eux est associé à son dikpāla ; cf.
dísāgaja pour une autre liste.

dignāga [nāga] m. myth. syn. diggaja | bd.
np. de Dignāga ou Diṅnāga, religieux et philo-
sophe bouddhiste du 5-6e siècle (∼480–∼540),
né à Kāñc̄ıpura ; il fut disciple de Vasubandhu ;
il dirigea l’Université de Nālandā où il fonda
une école de logique [nyāya] ; il est l’auteur du
Pramān. asamuccaya.

digvijaya [vijaya] m. victoire totale [“tous
azimuts”] ; tournée de conquêtes | lit. np. du
Digvijaya, ouvrage de Śaṅkarācārya décrivant sa
victoire sur d’autres sectes | titre d’une section
du Mahābhārata.
Ed`D digdha [pp. dih] a. m. n. f. digdhā enduit,

oint ; souillé, barbouillé, empoisonné.
EdR̂ diṅ iic. pour dís2.
diṅmārga [mārga] m. chemin allant loin

(dans une direction) | pl. diṅmārgās chemins
dans toutes les directions.
Edt dita [pp. dā2] a. m. n. f. ditā divisé,

déchiré.
EdEt diti [dita] f. myth. np. de Diti “Division”,

fille de Daks.a et mère des daityās par Kaśyapa,
tuée par Indra.
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Ed(ŝ dits [dés. dā1] v. pr. (ditsati) vouloir don-
ner, être prêt à donner.
EdEDq̂ didhis. [dés. dā1] v. pr. (didhis.ati) vou-

loir donner — pr. md. (didhis.ate) vouloir obte-
nir.
EdEDq� didhis.u [didhis.-u] agt. m. f. didhis. ū qui

cherche à obtenir — m. courtisan ; amant ; 2e

mari — f. var. didhis. ū veuve remariée | sœur
âınée mariée après sa cadette.
Edn dina [div ] n. jour, journée ‖ lat. dies ; fr.

quotidien.
dine dine adv. de jour en jour, tous les jours ;
toujours.
pratidinam adv. chaque jour, quotidiennement.

dinakara [kara1] m. le Soleil [“qui fait le
jour”] | myth. np. de Dinakara, le Soleil, épith.
de Sūrya.

dinayāmin̄ı [yāmin̄ı] f. du. dinayāminyau le
jour et la nuit.

dinānta [anta] m. soir.
dineśvara [̄ı́svara] m. soleil [“mâıtre du

jour”].
EdlFp dil̄ıpa [d. illi-pa2] m. myth. np. du roi

Dil̄ıpa “Protecteur de Delhi”, épith. du roi
Khat.vāṅga de la lignée solaire [sūryavam. śa] ;
[Raghuvam. śa] ayant négligé d’honorer Surabh̄ı,
celle-ci le maudit de stérilité ; il alla avec
sa femme Sudaks.in. ā à l’ermitage de Vasis.t.ha
pour s’occuper de son veau Nandin̄ı ; Surabh̄ı
l’éprouva par l’illusion d’un lion auquel il offrit
sa vie pour sauver celle de Nandin̄ı ; gagnant le
pardon de Surabh̄ı, il obtint comme fils Raghu.
Edv̂ div [relié à d̄ıv1] m. [sg. nom. dyaus, acc.

divam, i. divā, dat. dive, abl. g. divas, loc. divi ;
pl. nom. divas dyāvas, acc. divas, i. dyubhis]
véd. ciel | myth. np. de Dyau, le Ciel-Lumière
personnifié, un vasu ; cf. dyaus — m. n. jour —
f. ciel — i. divā adv. de jour, pendant le jour ‖
gr. Zευς ; lat. diu ; fr. diurne, Dieu.
dyaus pitar [Jupiter] Dieu le père.
rātrim. divam adv. nuit et jour.
Edv divá [div ] n. iic. ciel, jour.

divedive chaque jour, quotidiennement.
divaukas [okas] m. [“qui vit au ciel”] dieu ;

planète.
Edvs divasa [diva] m. jour, journée.

ekasmin divase adv. un jour, il était une fois.
pratidivasam adv. chaque jour, tous les jours.

divaseśvara [̄ı́svara] m. soleil.
EdvA divā [i. div ] adv. de jour ; opp. naktam

| journellement — ind. jour.
divākara [kara1] m. le Soleil [“qui fait le

jour”] ; cf. nísākara.
EdEv divi m. natu. zoo. geai bleu.

Edvo divo iic. pour diva.
divodāsa [dāsa] m. myth. véd. np. du sage

[rājars. i] Divodāsa “Esclave du ciel”, roi de Kāś̄ı,
fils de Bh̄ımaratha ; [RV.] il fut emprisonné
par Śambara, dont il détruisit les forteresses
avec l’aide d’Indra ; [SkP.] Śiva avait accordé
à Divodāsa de régner à Kāś̄ı ; lorsqu’il vou-
lut y régner lui-même, il chercha à restreindre
son dharma pour le supplanter ; les dieux qu’il
envoya (Sūrya, Brahmā, etc.) n’y parvinrent
pas ; seul Vis.n. u réussit, déguisé en moine boud-
dhiste, car la doctrine bouddhiste désorganisa
le royaume que Divodāsa finit par abandonner ;
cf. Nikumbha pour une autre version ; il épousa
Mādhav̄ı, dont il eut pour fils Pratardana, pour
le prix de 200 śyāmakarn. āśva à Gālava ; réputé
pour son hospitalité, on l’appelait Atithigva.
Ed&y divyá [div-ya] a. m. n. f. divyā divin,

céleste ; opp. manus.ya | merveilleux, magique ;
splendide, ravissant — m. être céleste — n. ju-
gement divin ; le monde divin | le divin.

divyagaṅgā [gaṅgā] f. myth. rivière céleste ;
[Mah.] on en liste 7 : Nalin̄ı, Pāvan̄ı, Sarasvat̄ı1,
Jambu, S̄ıtā, Gaṅgā et Sindhu.

divyacaks.us [caks.us] n. vision divine — a. m.
n. f. divyacaks.us. ı̄ qui a la vision divine.

divyadeśa [deśa] m. sanctuaire vais.n. ava ; 108
sont importants.

divyaprabandha [prabandha] m. soc.
récitation rituelle des hymnes dévotionnels
vais.n. ava | lit. np. du Divyaprabandha, corpus
des chants dévotionnels de la tradition des
saints tamils alvar, rassemblé par Nāthamuni.

divyavis.aya [vis.aya] m. phil. l’ensemble des
5 éléments subtils ou perceptions [tanmātra].

divyāvadāna [avadāna2] n. lit. np. du
Divyāvadāna “Exploits divins”, recueil bd. du
Népal ; il date du 2e siècle environ.√

Edf̂ dís1 v. [6] pr. (dísati) fut. (deks.yati)
pft. (dideśa) aor. [3] (ad̄ıdísat) aor. [7] (adiks.at)
pp. (dis.t.a) inf. (dis.t.um) pfp. (des.t.avya, deśya)
abs. (dis.t.vā, -dísya) pf. (apa, ā, ut, upa, nis, pra,
sam) montrer, faire voir ; indiquer |exhiber, pro-
duire ; démontrer — ps. (dísyate) être montré —
ca. (deśayati) montrer, faire voir ; exposer, expli-
quer, enseigner — dés. (didiks.ati) vouloir mon-
trer ; être disposé à montrer ‖ lat. dico, index ;
all. zeigen ; fr. indiquer, index.
Edf̂ dís2 [dís1] f. [nom. dik ; en comp. dik,

dig, diṅ] direction, sens, point cardinal ; région,
quartier du ciel ; lieu, endroit ; ciel, espace |phil.
l’Espace, l’une des 9 substances [dravya1] du
vaíses. ika | pl. dísas les cieux ; l’horizon, le loin-
tain, l’espace |myth. les 6 Dísas ou directions de
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l’espace, personnifiant les 4 points cardinaux :
prāc̄ı l’Est, daks.in. ā le Sud, prat̄ıc̄ı l’Ouest et
ud̄ıc̄ı le Nord, plus ūrdhvā le zénith et dhruvā
l’ici |phil. [sām. khya] ces directions sont régentes
[niyantr. ] du sens de l’oüıe [́srotra].
caturdísam adv. dans les quatre directions.
dísi dísi adv. dans tous les sens, de tous côtés.
díso dísas adv. de çà de là.
díso prayā se répandre en tous sens.
iti dik voici la direction générale (dit not. par un
pan. d. ita après avoir donné des indications sur un
point technique).
EdfA dísā [dís2] f. direction, point cardinal ;

région.
dísāgaja [gaja] m. myth. [Rām.] éléphant

mythique soutenant le monde en un des points
cardinaux : Virūpāks.a2 à l’Est, Mahāpadma au
Sud, Saumanasa à l’Ouest, et Bhadra au Nord ;
ils demeurent au Rasātala ; cf. diggaja pour une
autre liste.
Ed£ dis.t.a [pp. dís1] a. m. n. f. dis.t. ā montré, in-

diqué ; fixé, déterminé ; mentionné, expliqué —
n. endroit assigné, but ; indication, instruction,
ordre | destin, fatalité.
EdE£ dis.t. i [dís1] f. indication, instruction, pres-

cription | destin, fortune, chance ‖ fr. destin.
dis.t.yā i. adv. par chance, heureusement ; grâce
au ciel, Dieu merci.
dis.t.yā vr.dh congratuler (pour 〈i.〉).
dis.t.yā vardhase congratulations ! sois félicité !
bonne chance ! (souhait de prospérité [“sois fa-
vorisé par la fortune”]).√

Edĥ dih v. [2] pr. (dégdhi) aor. [3] (ad̄ıdihat)

aor. [7] (adhiks.at) pp. (digdha) pf. (sam) en-
duire, oindre | salir, souiller, polluer | accrôıtre ;
accumuler — ps. (dihyate) être enduit, être
souillé — ca. (dehayati) faire enduire ou souiller
‖ lat. ṅingo ; all. Teig ; ang. dough.√

dF"̂ d̄ıks. v. [1] pr. md. (d̄ıks.ate) pp.
(d̄ıks. ita) être initié, être consacré ; se préparer
à une cérémonie religieuse — ca. (d̄ıks.ayati)
consacrer ; sacrer (roi).
dF"Z d̄ıks.an. a [d̄ıks.-ana] n. consécration ; ini-

tiation ; exécution de la d̄ıks. ā.
dF"A d̄ıks. ā [d̄ıks. ] f. soc. observances

préliminaires au sacrifice, consécration du
sacrifiant ; observance religieuse | soc. initia-
tion ; investiture du cordon sacré ; rite en gén.
| conversion religieuse | occupation exclusive ;
préparation intensive (not. à la bataille).

d̄ıks. āguru [guru] m. mâıtre qui initie (opp.
śiks. āguru, qui enseigne).
dFE"t d̄ıks. ita [pp. d̄ıks. ] a. m. n. f. d̄ıks. itā

consacré, initié (à 〈dat. i. iic.〉) ; préparé |
soc. désigne certains brahmanes shiväıtes, not.
les prêtres du temple de Nat.arāja, sanctuaire
de Cidambara, au Tamil Nadu | soc. np. de
Dı̄ks.ita, titre d’érudit en grammaire ; cf. Nāgoji,
Nı̄lakan. t.ha2, Bhat.t.oji, Hari1.
dFEDEt d̄ıdhiti [dh̄ı1] f. réflexion religieuse,

dévotion, inspiration.
dFn d̄ına a. m. n. f. d̄ınā triste, abattu,

déprimé ; désolé, affligé, misérable ; malheureux,
lamentable.
d̄ınam adv. tristement.
dFnAr d̄ınāra m. pièce d’or (de valeur variable

suivant les époques) ‖ lat. denarius ; maghreb
dinar.√

dFp̂ d̄ıp v. [4] pr. md. (d̄ıpyate) pp.
(d̄ıpta) pf. (ut, pra, sam) briller, resplendir,
être lumineux ; brûler, flamber, flamboyer —
ca. (d̄ıpayati) illuminer, éclairer — int. md.
(ded̄ıpyate) resplendir ; briller en permanence ;
être excessivement brillant.
dFp d̄ıpa [d̄ıp] m. lumière, éclat ; lampe, lan-

terne ; flambeau, torche.
d̄ıpamālā [mālā] f. illumination (par une

guirlande de lampes).
d̄ıpalaks.mı̄ [laks.mı̄] f. statuette de femme

portant une lampe à huile.
d̄ıpaśikhā [́sikhā] f. flamme de la lampe.
d̄ıpāvali [āvali] f. illumination (par une

rangée de lampes) | soc. festival de Dı̄pāvali
“Fête de la lumière”, célébré pendant 4 jours
à partir de la veille de la nouvelle lune de
kārttika [caturdaś̄ı] ; il fête la victoire de Kr.s.n. a
sur l’asura Naraka [narakacaturdaś̄ı], évoqué
par un feu d’artifices, le retour triomphant de
Rāma avec S̄ıtā à Ayodhyā après sa victoire
sur Rāvan. a, et la visite de Laks.mı̄ anticipant
le réveil de Vis.n. u de son sommeil de 4 mois,
12 jours plus tard ; on y honore les instruments
de travail ; le second jour, à la nouvelle lune
[amāvāsyā], on célèbre Laks.mı̄ [laks.mı̄pūjā] ; on
y célèbre aussi la victoire de Vis.n. u sur le ty-
ran Bali, relégué aux enfers ; le troisième jour
commémore le retour annuel sur Terre pour une
journée du roi Bali, on se lève avant l’aube
[brahmamuhūrta], on oublie les inimitiés, et le
soir on allume partout des lampes pour dissiper
les ténèbres et l’ignorance ; on y célèbre aussi
govardhanapūjā ; le quatrième jour les sœurs in-
vitent leurs frères chez elles [yamadvit̄ıya] ‖ hi.
d̄ıvali.
dFpk d̄ıpaka [d̄ıpa-ka] a. m. n. f. d̄ıpikā lumi-

neux ; qui illumine, qui éclaire ; qui enflamme —
m. lampe, lumière | myth. np. de Dı̄paka “Lu-
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mineux”, fils de Garud. a — f. d̄ıpikā lampe, lan-
terne ; torche ; lumière | lit. exégèse ; titre d’ou-
vrages d’exégèse — iic. de lampe.

d̄ıpikādhārin. ı̄ [dhārin. ı̄] f. porteuse de lampe.
dFØ d̄ıpta [pp. d̄ıp] a. m. n. f. d̄ıptā brûlant,

en flammes ; brillant, lumineux, éclairé ; flam-
boyant, resplendissant | agité, excité, ardent |
exposé au soleil.

d̄ıptāgama [āgama] m. lit. np. du
Dı̄ptāgama, traité shiväıte [́saivasiddhānta]
de rituels de consécration d’images, d’iconogra-
phie, et d’architecture sacrée.
dFEØ d̄ıpti [d̄ıp-ti] f. brillance, éclat ; splen-

deur, beauté.
d̄ıptimat [-mat] a. m. n. f. d̄ıptimat̄ı brillant ;

splendide |myth. np. de Dı̄ptimān, fils de Kr.s.n. a.
dFG d̄ırghá a. m. n. f. d̄ırghā long, allongé,

étendu (espace ou temps) |phon. (voyelle ou syl-
labe) longue ; opp. hrasva — acc. d̄ırgham adv.
longtemps, loin ‖ gr. δoλιχoς.
d̄ırgh̄ı bhū s’allonger.

d̄ırghakan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f.
d̄ırghakan. t.hā au long cou — m. myth. np.
du dānava Dı̄rghakan. t.ha “Long cou”.

d̄ırghakarn. a [karn. a] a. m. n. f. d̄ırghakarn. ı̄
aux longues oreilles.

d̄ırghakāya [kāya] a. m. n. f. d̄ırghakāyā [“au
long corps”] grand.

d̄ırghakāla [kāla1] m. longue période de
temps.
d̄ırghakālam adv. pendant longtemps.

d̄ırghajihva [jihvā] m. serpent [“qui a une
longue langue”] — f. d̄ırghajihv̄ı myth. [JB.] np.
de la rāks.as̄ı Dı̄rghajihv̄ı “Suceuse”, aux nom-
breux vagins [yoni] ; Indra donna à Sumitra les
pénis corr., afin qu’il puisse la tuer pendant
qu’ils seraient unis.

d̄ırghatapas [tapas1] m. myth. np. de
Dı̄rghatapā “à la Longue ascèse (pour obtenir
un héritier)”, épith. du roi Dhanvā, fils de Kāśa ;
son fils est Dhanvantari1.

d̄ırghatamas [tamas] m. myth. véd. np. du
sage [r.s. i] Dı̄rghatamā “Longues ténèbres”, fils
d’Utathya et de Mamatā, né aveugle par la
malédiction de Br.haspati essayant de violer sa
mère alors qu’il était déjà conçu ; sa mère l’aban-
donna dans la forêt, les dieux le recueillirent et
le donnèrent au roi Bharata qui le nomma son
héritier Vitatha, faisant de lui un ks.atriya ; il
épousa Pradves.̄ı, et Gautama est l’un de leurs
fils ; il devint un vieillard vicieux et odieux, fut
banni par sa femme et ses enfants, et envoyé sur
un radeau dans la Gaṅgā ; le roi Bali le recon-
nut et lui demanda d’enfanter des fils intelligents

de sa reine Sudes.n. ā ; la reine n’appréciant pas
ce vieillard décrépit profita de sa cécité pour se
faire remplacer par une nourrice, qui eut de lui
Kaks.̄ıvān et dix autres fils, tous grands érudits ;
le roi, ayant appris la supercherie, demanda à
la reine de s’exécuter, et elle eut de lui cinq
fils, Aṅga1, Vaṅga, Kaliṅga1, Pun.d. ra et Śuṅga,
qui fondèrent les royaumes éponymes ; cf. Bha-
radvāja1.

d̄ırghabāhu [bāhu] m. qui a des longs bras.
d̄ırghasūtra [sūtra] a. m. n. f. d̄ırghasūtrā

[“qui dévide un long fil”] procrastinateur.
d̄ırghasūtrin [-in] agt. m. f. d̄ırghasūtrin. ı̄

qui procrastine, qui atermoie.
d̄ırghasūtr̄ı vinaśyati il ne faut pas remettre au
lendemain.

d̄ırghāyus var. d̄ırghāyus.a [āyus] a. m. n. f.
qui vit longtemps — m. myth. np. de Dı̄rghāyu,
épith. de Mārkan.d. eya “l’Eternel”.√

dFv̂ d̄ıv1 v. [4] pr. (d̄ıvyati) pr. md. (d̄ıvyate)
pft. (dideva) pp. (dyūta) jouer, s’amuser ; se mo-
quer de 〈acc.〉 |parier, jouer pour le gain, mettre
en jeu 〈g. dat. i.〉 |briller, resplendir |être joyeux ;
être ivre — ca. (devayati) faire resplendir.
aks.airmā d̄ıvya Il ne faut pas jouer aux dés.
dFv̂ d̄ıv2 [d̄ıv1] f. véd. jeu (not. pari aux dés).

pratid̄ıvnā par l’adversaire au jeu.√
d� du v. [5] pr. (dunóti) ps. (dūyate) pp.

(duta) brûler, consumer ; être affligé, souffrir,
être dévoré de chagrin |affliger, tourmenter qqn.
〈acc.〉 — ca. (dāvayati) faire brûler, torturer —
dés. (dudūs.ati) vouloir souffrir.
d� ,K duh. khá [dus-kha] a. m. n. f. duh. khā

pénible, désagréable, douloureux ; difficile, ma-
laisé [“dont l’essieu tourne difficilement”] — n.
malheur, mal ; souffrance, peine, douleur (opp.
sukha) | phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a] de
la peine.
duh. kham. kr. affliger, attrister, faire de la peine.
sarvam. duh. kham bd. (1e Noble Vérité
[āryasatya]) Tout est souffrance.

duh. khákara [kara1] a. m. n. f. duh. khakar̄ı qui
cause de la peine (à 〈g.〉), qui afflige.

duh. khatā [-tā] f. peine, douleur, souffrance.
duh. khatraya [traya] n. phil. la triple souf-

france.
duh. khākula [ākula] a. m. n. f. duh. khākulā

égaré par le chagrin.
duh. khānta [anta] m. phil. état de libération,

considéré comme fin des souffrances.
duh. khālaya [ālaya] m. le monde, ici-bas [“la

vallée de larmes”].
duh. khita [-ita] a. m. n. f. duh. khitā affligé,

abattu.

253



d� ,fl duh. śala [dus-́sala] m. myth. [Mah.] np.
de Duh. śala, “Mauvaise lance”, un des 100 fils
de Dhr.tarās.t.ra, tué par Bh̄ıma — f. duh. śalā
myth. [Mah.] np. de Duh. śalā, unique fille de
Dhr.tarās.t.ra, épouse de Jayadratha.
d� ,fAsn duh. śāsana [dus-́sāsana] m. myth.

[Mah.] np. de Duh. śāsana “Mauvais conseil”,
l’un des 100 fils de Dhr.tarās.t.ra ; il insulta
Draupad̄ı en défaisant la natte de ses cheveux
[ven. ı̄sam. hāra] ; Bh̄ıma le tua pour réaliser son
vœu de boire son sang — n. mauvais enseigne-
ment.
d� ,q�t duh. s.anta cf. dus.yanta.
d� ,s\pAd duh. sam. pāda [dus-sam. pāda] a. m. n.

f. duh. sam. pādā difficile à obtenir.
d� ,sh duh. saha [dus-saha1] a. m. n. f. duh. sahā

insupportable.
d� ,-T duh. stha [dus-stha] a. m. n. f. duh. sthā

en mauvais état ; opp. sustha.
d� k� l dukūla n. étoffe de soie ; mousseline ;

vêtement fin.
d� `D dugdhá [pp. duh1] a. m. n. f. dugdhā

trait, tiré (lait) | extrait, sucé, épuisé, vidé —
n. lait ; suc laiteux.

dugdhadoha [doha] a. m. n. f. dugdhadohā
trait, dont on a tiré le lait.

dugdhin [-in] a. m. n. f. dugdhin̄ı qui a du
lait ; laiteux — n. natu. calcite.
d� G dugha [duh1] a. m. n. f. dughā ifc. qui trait

|qui donne (comme lait) ; qui accorde — f. dúghā
vache laitière.
d� t duta [pp. du] a. m. n. f. dutā brûlé,

consumé ; affligé, désolé.
d� �d� EB dundubh́ı f. mus. grosse caisse — m.

myth. [Rām.] np. de Dundubhi, asura-buffle
géant, fils de Maya et de Hemā ; Śiva lui ayant
donné de grands pouvoirs, son orgueil ne connut
pas de bornes, et il combattait tous ceux qu’il
rencontrait ; au bord de l’océan il provoqua
Varun. a, qui l’envoya chez Himavān ; celui-ci
l’envoya au royaume du roi des singes Vāl̄ı, qui le
combattit grâce au pouvoir d’un collier d’or que
lui avait donné Indra ; le combat dura pendant
une année entière dans la caverne Kis.kindhā ;
lorsque le sang de Dundubhi jaillit hors de la ca-
verne, Sugr̄ıva, croyant son frère mort, en mura
l’entrée avec une grosse pierre, provoquant la
colère de Vāl̄ı ; un peu du sang de Dundubhi re-
tomba sur l’ermitage de Mataṅga, provoquant la
colère de ce dernier, qui maudit son responsable
de mourir s’il venait à R. s.yamūka ; Sugr̄ıva s’y
réfugia — f. dundubh̄ı myth. [Mah.] np. de la
gandharv̄ı Dundubh̄ı, compagne de Tumburu ;
sur les instructions de Brahmā elle s’incarna sur

Terre comme la bossue Mantharā afin d’inci-
ter la jalousie de Kaikeȳı, de provoquer l’exil
de Rāma, et finalement de déclencher la guerre
qui fit périr Rāvan. a.

dundubhilepa [lepa] m. pâte à enduire les
tambours à fins magiques.
d� r̂ dur iic. pour dus.
d� rEt�m duratikrama [dus-atikrama] a. m. n.

f. duratikramā difficile à franchir.
d� rAgm durāgama [dus-āgama] a. m. n. f.

durāgamā difficile à approcher ; inintelligible —
m. gain illégitime.
d� rAcAr durācāra [dus-ācāra] m. mauvaise

conduite — a. m. n. f. durācārā mécréant,
méchant ; impie.
d� rA(mn̂ durātman [dus-ātman] a. m. n. f.

durātman̄ı [“de mauvaise nature”] mauvais,
méchant, criminel.
d� rAsd durāsada [dus-āsad] a. m. n. f.

durāsadā [“difficile à rencontrer”] inoüı.
d� Ert duritá [dus-ita] n. difficulté ; danger ;

mal, péché — a. m. n. f. duritā difficile ; mal ;
mauvais.
d� zÄ durukta [dus-ukta] a. m. n. f. duruktā

mal dit, mal prononcé |mauvaise parole, propos
blessant ou injurieux, diffamation, mensonge —
f. durukt̄ı myth. np. de Durukt̄ı, l’Injure person-
nifiée, fille de Krodha et de Him. sā.
d� zt duruta [dus-uta2] a. m. n. f. durutā mal

tissé | au fig. mal élevé, inculte.
d� g durga [dus-ga] a. m. n. f. durgā d’un accès

difficile, inaccessible, impénétrable, inabordable
— m. n. passage difficile, dangereux ; forteresse,
citadelle, place forte |difficulté, obstacle, danger,
calamité, détresse — f. cf. durgā.
d� gt durgata [dus-gata] a. m. n. f. durgatā

pauvre, nécessiteux.
d� gEt durgati [dus-gati] f. malheur, misère,

détresse, pauvreté ; situation difficile | manque
de 〈g.〉.
d� g�D durgandha [dus-gandha] a. m. n. f. dur-

gandhā puant, malodorant.
d� gA durgā [f. durga] f. myth. np. de

Durgā “l’Inaccessible”, épith. de la Déesse,
śakti de Śiva ; le lion Manastāla est sa mon-
ture ; elle tua l’asura-buffle Mahis.a grâce aux
armes de tous les dieux réunis ; elle tua les
frères Śumbha et Nísumbha par la colère
divine Kāl̄ı sortie de son front ; cf. An-
napūrn. ā, Ambikā, Ādyā, Irāvat̄ı, Īśvar̄ı, Umā,
Gaur̄ı, Kāl̄ı, Can.d. ı̄, Cāmun.d. ā, Tripurasundar̄ı,
Tvaritā, Daśamahāvidyā, Dhūmavat̄ı, Dev̄ı,
Pārvat̄ı, Bhadrakāl̄ı, Mātaṅḡı, Mātā, Lalitā,
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Śakti, Śākam. bhar̄ı.
durgāpūjā [pūjā] f. cf. navarātra.
d� jn durjana [dus-jana] a. m. n. f. durjan̄ı

méchant, vil, malfaisant — m. méchant homme,
odieux personnage ; le méchant.

durjanatā [-tā] f. méchanceté.
durjanatva [-tva] n. méchanceté.
d� jy durjaya [dus-jaya] a. m. n. f. durjayā in-

vincible — m. myth. np. de l’asura Durjaya “In-
vincible” ; il tua Kuśa au combat.
d� ZAmn̂ durn. āman [dus-nāman] a. m. n. f.

durn. āmn̄ı qui a un vilain nom.
d� dfA durdaśā [dus-daśā] f. infortune,

détresse, misère ; calamité.
d� Edn̂ durdin [vn. durdina] v. [10] pr. md.

(durdināyate) se mettre à pleuvoir, se couvrir
(temps).
d� Edn durdina [dus-dina] n. jour de pluie, jour

d’orage ; mauvais temps.
d� DF durdh̄ı [dus-dh̄ı2] a. m. n. f. [“mal pen-

sant”] faible d’esprit |mal intentionné, méchant.
d� nAmn̂ durnāman [dus-nāman] a. m. n. f.

durnāmn̄ı qui a un vilain nom.
d� EnEm� durnimitta [dus-nimitta] n. mauvais

présage.
d� EnvAr durnivāra [dus-nivāra] a. m. n. f. dur-

nivārā difficile à contenir ; irrépressible.
durnivāratā [-tā] f. irrépressibilité.
d� bl durbala [dus-bala] a. m. n. f. durbalā

faible, chétif ; souffreteux, malade, impotent |
frêle, maigre, émacié ; précaire.
durbal̄ı bhū devenir faible ou inefficace.
aśvam. naiva gajam. naiva vyāghram. naiva ca
naiva ca | ajāputram. balim. dadyād devo durba-
laghātakah. ‖ [Cān. akya] On ne doit sacrifier ni
le cheval ni l’éléphant ni surtout le tigre, mais
seul le chevreau à Dieu qui tue le faible.
d� EB"m̂ durbhiks.am [dus-bhiks. ā] ind. famine.
d� m½l durmaṅgala [dus-maṅgala] a. m. n. f.

durmaṅgal̄ı qui porte malchance.
d� mEt durmati [dus-mati] a. m. n. f. insensé.
d� mnŝ durmanas [dus-manas] a. m. n. f. triste,

chagrin, mal disposé — n. mauvaise humeur,
mélancolie.

durmanastā [-tā] f. tristesse ; opp. sumanastā
‖ pali domanassa.
d� m�D durmedha [dus-medha] a. m. n. f. dur-

medhā stupide ; ignorant ; crétin — a. m. n. f.
durmedhas id.
d� yoDn duryodhana [dus-yodhana] m. myth.

[Mah.] np. de Duryodhana “l’Invincible”, fils
âıné du roi Dhr.tarās.t.ra et de Gāndhār̄ı, chef de
l’armée des kauravās ; il incarne le kaliyuga ; il

insulta et maltraita Draupad̄ı, en la trâınant par
les cheveux ; après la bataille il se cacha dans le
lac Dvaipāyana2 pour se reposer ; il fut tué en
combat singulier à la massue par Bh̄ıma ; son fils
Laks.man. a1 fut tué par Abhimanyu ; cf. Suyod-
hana.
d� l¹ durlaṅghya [dus-laṅghya] a. m. n. f.

durlaṅghyā difficile à vaincre ou à transgresser ;
insurmontable.
d� lB durlabha [dus-labh] a. m. n. f. durlabhā

inaccessible ; introuvable, rare, extraordinaire |
difficile à trouver ; difficile à 〈inf.〉.
durlabh̄ı bhū devenir inaccessible.
durlabham bhārate janma C’est une grande
chance que d’être né en Inde.
d� lElt durlalita [dus-lalita] a. m. n. f. durla-

litā (enfant) gâté, mal élevé ; garnement, voyou.
d� vAck durvācaka [dus-vācaka] m. jeu de

mots.
durvācakayoga [yoga] m. l’art du jeu de

mots, un des 64 arts [kalā].
d� vAs durvāsa [dus-vāsa2] a. m. n. f. durvāsā

mal vêtu — m. var. durvāsas myth. np. de
l’irascible sage [r.s. i] Durvāsā “le Mal Vêtu” ; il
est fils d’Atri et d’Anasūyā comme incarnation
de Śiva ; sa nature est l’intolérance [aks. ānti] ;
il est de teint vert et basané, émacié, porte
une longue barbe, est vêtu de haillons ; il mau-
dit ceux qui l’insultent ; [Mah.] en récompense
pour sa patience et son hospitalité, il donna à
Kunt̄ı un mantra ayant le pouvoir d’invoquer
les dieux pour enfanter ; il donna à Kr.s.n. a le
reste de son gruau de riz pour s’en recouvrir
le corps comme protection, et le bénit en lui di-
sant qu’il ne pouvait craindre la mort par les
parties enduites, mais “qu’il aurait dû s’en cou-
vrir la plante des pieds”, prophétisant sa mort
par la flèche de Jarāh. ; pour ne pas avoir été
reçu avec égards à l’ermitage de Kan.va, il pro-
voqua le tragique malentendu entre Śakuntalā
et Dus.yanta, en rendant ce dernier amnésique ;
il exécuta le sacrifice pour Śvetaki ; il mau-
dit Indra plein d’orgueil de ses richesses pour
qu’il perd̂ıt la faveur de Laks.mı̄ qui disparut,
pour ne revenir qu’au barattage de l’Océan pri-
mordial [ks. ı̄rodamathana] ; il visita le Pitr.loka,
et fut surpris des cris de douleur émanant du
Pitr.t̄ırtha ; Yama lui apprit que c’était l’enfer
où étaient tourmentés les méchants ; il demanda
à le visiter, et les cendres couvrant son corps le
transformèrent en paradis.
d� Evd`D durvidagdha [dus-vidagdha] a. m. n.

f. durvidagdhā borné, stupide — m. faux savant.
d� EvnFt durvin̄ıta [dus-vin̄ıta] a. m. n. f. dur-
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vin̄ıtā indiscipliné, mal élevé ; brutal ; rétif —
m. hist. np. de Durvin̄ıta “Rétif”, qui combattit
son frère cadet préféré par leur père Avinita et
devint roi de la dynastie Gaṅga du Karn. āt.a en
529 ; sa capitale était Talakadu sur la Kāver̄ı ;
une de ses filles épousa Pulakeś̄ı2 et donna nais-
sance à Vikramāditya1.
d� v�� durvr.tta [dus-vr.tta] a. m. n. f. durvr.ttā

méchant, vicieux — m. le méchant.
d� ��£A duśces.t. ā [dus-ces.t. ā] f. mauvaise

conduite, mauvaise action.√
d� q̂ dus. v. [4] pr. (dus.yati) pp. (dus.t.a) se

gâter ; être mauvais, corrompu, impur, conta-
miné, ruiné |pécher, commettre une faute, avoir
tort — ca. (dūs.ayati) cf. dūs. .
d� 	kr dus.kara [dus-kara1] a. m. n. f. dus.karā

difficile à faire, ardu — n. difficulté.
d� 	krZ dus.karan. a [dus-karan. a] n. travail

pénible ; corvée.
d� 	kmn̂ dus.karman [dus-karman] n. péché ;

tâche pénible — a. m. n. f. dus.karman̄ı méchant,
criminel.
d� 	k� l dus.kula [dus-kula] n. mauvaise famille ;

basse extraction.
d� 	k� t dus.kr.ta [dus-kr.ta] a. m. n. f. dus.kr.tā

qui agit mal, coupable | mal organisé, mal ap-
pliqué, mal fait — n. mauvaise action, péché ;
culpabilité.
d� £ dus.t.a [pp. dus. ] a. m. n. f. dus.t. ā gâté,

souillé ; contaminé, impur, vicié | corrompu,
dépravé, vicieux ; vil, bas, mauvais, méchant
| fautif, coupable | calomnié, avili, insulté — ifc.
souillé de — m. scélérat ; lit. rôle du scélérat au
théâtre — n. péché, crime, souillure ; outrage,
viol ; perversion.
ds.t.abat.uka sale gamin, méchant garçon.

dus.t. ātma [ātma] a. m. n. f. dus.t. ātmā à l’âme
corrompue ; dont la nature est mauvaise.
d� £r dus.t.ara [dus-tara] a. m. n. f. dus.t.arā cf.

dustara.
d� 	p� r dus.pūra [dus-pūra] a. m. n. f. dus.pūrā

difficile à remplir ; difficile à satisfaire.
d� 	þy� Ä dus.prayukta [dus-prayukta] a. m.

n. f. dus.prayuktā mal arrangé, en désordre ;
mésutilisé.
d� 	m�t dus.manta cf. dus.yanta.
d� 	y�t dus.yanta var. duh. s.anta, dus.manta m.

myth. np. du roi Dus.yanta ou Duh. s.anta ou
Dus.manta, de la lignée lunaire [somavam. śa],
descendant de Pūru, époux de Ham. savat̄ı puis
de Śakuntalā et père par cette dernière de Bha-
rata ; il fut invité au ciel [svarga] par Indra, qui
envoya son cocher Mātali le chercher, afin de

combattre les démons dānavās |lit. il est le héros
du drame Abhijñānaśakuntalā de Kālidāsa.
d� ŝ dus var. dur, duś, dus. , duh. pf. mal, mau-

vais, difficile, dangereux, inférieur.
d� -tr dustara var. dus.t.arā [dus-tara] a. m. n.

f. dustarā difficile à traverser.√
d� ĥ duh1 v. [2] pr. (dógdhi) aor. [7]

(adhuks.at) pp. (dugdha) pfp. (duhya, dohya,
dohan̄ıya) inf. (dogdhum) traire | tirer, extraire,
exprimer — pr. md. (dugdhé) donner du lait ;
émettre, faire couler ; fournir, accorder — ca.
(doháyati) faire traire — dés. (dudhuks.ati)
vouloir traire ‖ ang. dug.
gos.u duhyamānāsu gato devadatto
dugdhāsvāgatah. Devadatta est parti quand on
trayait les vaches et revenu une fois traites.
d� ĥ duh2 [duh1] ifc. m. f. [nom. dhuk] qui trait

| qui accorde — m. duha id.
d� Eht� duhitr. [duh1-tr. ] a. m. n. f. [sg. nom. du-

hitā, acc. duhitaram] qui trait — f. fille [“celle
qui trait”] ‖ ang. daughter ; all. Tochter.
d� � duhya [pfp. [1] duh1] a. m. n. f. duyā à

traire, qu’il faut traire.
d� �mAn duhyamāna [ppr. ps. duh1] a. m. n. f.

duhyamānā qui est trait.
d� dū [du] f. douleur ; détresse.
dūda [da] a. m. n. f. dūdā ennemi ; oppres-

seur.
d� t dūtá agt. m. f. dūt̄ı messager, envoyé,

émissaire ; ambassadeur ; négociateur — f. dūt̄ı
entremetteuse | phil. [trika] partenaire sexuelle
d’un kulayāga |myth. attendante de Durgā.
agnim. dūtam puro dadhe [RV.] Je nomme Agni
comme premier ambassadeur.

dūtakāvya [kāvya] n. lit. genre poétique, à
l’exemple du Meghadūta.

dūtavākya [vākya] n. lit. np. du Dūtavākya
“Le dit du messager”, pièce de théâtre du genre
kūt.iyāt.t.am du Kerala.

dūtavāsa [vāsa1] m. mod. ambassade.
d� tk dūtaka [dūta-ka] agt. m. f. dūtikā mes-

sager ; ambassadeur.
d� r dūrá a. m. n. f. dūrā lointain, distant,

éloigné — n. éloignement, distance, longue
route, grande durée.
dūrāt adv. loin, au loin ; il y a longtemps.
dūram adv. au loin ; loin de 〈abl. g.〉 ; très haut
ou très bas | il y a longtemps | énormément.
dūratas adv. de loin, à distance ; loin ; très.
dūram. kr. distancer, surpasser.
dūr̄ı kr. écarter, éloigner, bannir.
dūr̄ı bhū s’éloigner, se retirer.
dūre kr. éloigner, séparer.
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dūre tis.t.hatu adv. qu’importe, n’en parlons plus.
dūre bhū s’éloigner, s’absenter, partir au loin.

dūradarśana [darśana] n. mod. télévision.
dūrabhās. ā [bhās. ā] f. mod. radio.
dūravān. ı̄ [vān. ı̄] f. mod. téléphone.
d� vA dūrvā f. natu. bot. Cynodon dactylon,

panis, chiendent ; cette herbe rampante vert
sombre est employée dans les rites d’offrande.
d� q̂ dūs. [ca. dus. ] v. [10] pr. (dūs.ayati) pp.

(dūs. ita) corrompre, souiller, vicier, gâcher ;
ab̂ımer, endommager ; déshonorer, violer ; fal-
sifier, calomnier ; insulter, outrager qqn. 〈g.〉
| blâmer, désapprouver ; objecter, réfuter.
d� q dūs.a [dūs. ] a. m. n. f. dūs. ā qui souille —

ifc. souillé de.
d� qk dūs.aka [dūs.a-ka] a. m. n. f. dūs. ikā qui

corrompt, qui souille, qui outrage ; vicieux, mau-
vais, impur | séducteur ; diffamateur — f. dūs. ikā
impureté, saleté ; chassie.
d� qZ dūs.an. a [dūs.a-na] a. m. n. f. dūs.an. ı̄ nui-

sible, funeste, mauvais ; injuste ; spoliant — n.
souillure, péché, faute ; outrage, insulte, viol —
m. myth. np. de Dūs.an. a, épith. de Rāvan. a “le
Mauvais”.
d� Eqt dūs. ita [pp. dūs. ] a. m. n. f. dūs. itā souillé,

corrompu, ab̂ımé ; calomnié, outragé — n. ca-
lomnie, insulte.√

d� dr.1 ps. (driyáte) pfp. (dr.tya, daran. ı̄ya)
pf. (ā) [inusité sans pf.].
d� dr.2 cf. dr̄. .
d�\ĥ dr.m. h cf. dr.h.
d� k̂ dr.k cf. dr. ś2.
dr.kpāta [pāta] m. fait de jeter un regard.
d� Y dr.d. ha [pp. dr.h] a. m. n. f. dr.d. hā ferme,

fixe ; stable, constant | solide, massif ; dur, dense
| fort, résistant ; tenace, inébranlable.
dr.d. h̄ı bhū devenir fort.

dr.d. hadasyu var. dr.d. hasyu [dasyu] m. myth.
np. du sage Dr.d.hadasyu, fils d’Agasti et de
Lopāmudrā, aussi appelé Idhmavāha ou Trida-
syu.

dr.d. habala [bala] m. hist. np. du médecin
Dr.d.habala ; il révisa la Carakasam. hitā.

dr.d. habhaktika [bhakti-ka] a. m. n. f.
dr.d. habhaktikā dont l’affection est solide.

dr.d. hamūrkha [mūrkha] a. m. n. f.
dr.d. hamūrkhā fieffé imbécile.

dr.d. havrata [vrata] a. m. n. f. dr.d. havratā
[“ferme dans ses vœux”] qui suit ses résolutions ;
qui est ferme dans son ascèse | voué à, qui
persévère dans 〈iic. loc.〉.
d� Y-y� dr.d. hasyu cf. dr.d. hadasyu.
d� Et dr.ti [dr̄. ] m. peau (tannée), cuir | sac de

cuir ; outre en peau.

√
d� p̂ dr.p v. [4] pr. (dr.pyati) pp. (dr.pta) deve-

nir fou, divaguer | s’enorgueillir, être orgueilleux
— ca. (darpayati) affoler, rendre orgueilleux.
d� Ø dr.pta [pp. dr.p] a. m. n. f. dr.ptā fou,

frénétique |orgueilleux, arrogant, présomptueux.
d� ND dr.bdha [pp. dr.bh] a. m. n. f. dr.bdhā lié,

attaché ; en bottes, en gerbes.√
d� B̂ dr.bh v. [6] pr. (dr.bháti) pp. (dr.bdha)

ca. (darbhayati) mettre en gerbes, lier, attacher.√
d� f̂ dr. ś1 var. paś v. [4] pr. (paśyati) fut.

(draks.yati) pft. (dadarśa) aor. [2] (adarśat)
aor. [3] (ad̄ıdr. śat) aor. [4] (adrāks. ı̄t) inf.
(drás.t.um) pp. (dr.s.t.a) ppft. (dadr. śivas) pfp.
(dr. śya, darśan̄ıya) abs. (dr.s.t.vā) pf. (ā, upa,
ni, pra, prati, sam) voir ; discerner | regarder
|aller voir, rendre visite à 〈acc.〉 — ps. (dr. śyate)
être vu ; apparâıtre, se manifester, se révéler ;
s’avérer comme, sembler être | impers. il est
observé — ca. (darśayati) faire voir, mon-
trer — int. md. (dar̄ıdr. śyate) être toujours vi-
sible ; être constamment en évidence | être vu
répétitivement — dés. (didr.ks.ati) souhaiter voir
— dés. md. (didr.ks.ate) espérer voir, désirer.
punah. draks.yāmah. adr. à bientôt.
d� f̂ dr. ś2 [dr. ś1] f. [nom. dr.k ; en comp. dr.k,

dr.g ] regard, vue, vision ; œil |aspect, apparence,
point de vue, doctrine — ifc. qui observe, qui
comprend, qui sait | semblable à, tel que.
d� f dr. śa [dr. ś1] ifc. a. m. n. f. dr. ś̄ı qui a l’ap-

parence de, semblable à.
ı̄dr. śa var. etādr. śa, tādr. śa tel.
k̄ıdr. śa quel, de quelle nature, de quelle utilité ?
mādr. śa tel que moi.
d� [y dr. śya [pfp. [1] dr. ś1] a. m. n. f. dr. śyā vi-

sible ; à voir, plaisant — n. objet visible | lit.
drame (opp. śravya).
d� qd̂ dr.s.ad f. pierre, rocher ; meule

(inférieure) ; syn. śilā.
dr.s.advat [-vat] a. m. n. f. dr.s.advat̄ı plein

de rochers — f. dr.s.advat̄ı géo. np. de la rivière
Dr.s.advat̄ı “Qui charrie des pierres” (mod. Ghag-
gar, à la frontière entre le Pañjab et l’Hariyān. a).
d� £ dr.s.t. á [pp. dr. ś1] a. m. n. f. dr.s.t. ā vu, ob-

servé, remarqué, perçu |visible, apparent, mani-
feste, réel, évident | éprouvé, compris ; reconnu,
valable.
dr.s.t.av̄ıryo me rāmah. Rāma a été témoin de mes
exploits.

dr.s.t.anas.t.a [dr.s.t.anas.t.a] a. m. n. f. dr.s.t.anas.t. ā
entraperçu.

dr.s.t.apūrva [pūrva] a. m. n. f. dr.s.t.apūrvā déjà
vu.

dr.s.t. ānta [anta] m. exemple ; instance ; illus-
tration | analogie, parabole, métaphore.
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dr.s.t. āntatas [-tas] adv. par exemple.
dr.s.t. ārtha [artha] a. m. n. f. dr.s.t. ārthā dont le

mérite, le sens ou le but est évident |qui connâıt
le vrai sens des choses | phil. qui concerne le
monde visible ; syn. laukika.
d� E£ dr.s.t. i [dr. ś1-ti] f. vue, vision ; regard, coup

d’œil, œil ; notion, point de vue |compréhension,
intelligence ; connaissance.
dr.s.t. im. dā regarder 〈loc.〉 ; jeter un coup d’œil.

dr.s.t. iks.ama [ks.ama] a. m. n. f. dr.s.t. iks.amā
digne d’être vu.

dr.s.t. inipāta [nipāta] m. cf. dr.s.t. ipāta.
dr.s.t. ipāta [pāta] m. regard [“chute du regar-

d”] ; coup d’œil.
dr.s.t. isr.s.t. i [sr.s.t. i] f. phil. doctrine advaita de

l’observation et de la manifestation.√
d� ĥ dr.h var. dr.m. h v. [1] pr. (dr.m. hati)

pp. (dr.d. ha) consolider, affermir — pr. md.
(dr.m. hate) être ferme, être fort.√

d� dr̄. var. dr.2 v. [9] pr. (dr.n. āti) ca. (dārayati)
pf. (vi) fendre, déchirer, briser — ps. (d̄ıryate)
pp. (d̄ırn. a) éclater, se fendre, se déchirer, tomber
en pièces ‖ gr. δερω ; ang. to tear ; all. verzehren.
d�y déya [pfp. [1] dā1] a. m. n. f. deyā à donner.
deyadharma [dharma] m. bd. [“devoir de

don”] charité, donation | var. devadharma bd.
donation ; not. dans le cas de l’image d’un dieu.√

d�v̂ dev1 v. [1] pr. (devati) ca. (devayati) pf.
(pari) [inusité sans pf.].
d�v̂ dev2 [vn. deva] v. [10] pr. (devayati) ado-

rer, prier, faire ses dévotions.
d�v devá [div ] a. m. n. f. dev̄ı brillant |divin —

m. dieu [“être de lumière”] | phil. personnifica-
tion d’une manifestation de la puissance divine
|pl. devās myth. les dieux ; la tradition en donne
une liste conventionnelle de 33 [trayastrim. śa]
| roi, sa majesté — f. dev̄ı déesse ; reine | phil.
np. de Dev̄ı, la Déesse ‖ lat. divus ; fr. divin ;
avestique daeva.
naradeva [“dieu parmi les hommes”] roi.
devagandharvamānus.oragaraks.asās les dieux,
les génies gandharvās, les hommes, les esprits
serpents et les démons raks.asās.

devakula [kula] n. temple [“maison de dieu”]
— f. devakulā petit temple, chapelle.

devakulāvāsa [āvāsa] m. pl. dépendances
d’un temple.

devagiri [giri] m. géo. np. de la ville de De-
vagiri au Mahārās.t.ra ; c’était la capitale des
Yādavās au 13e siècle ; elle fut prise par Ala-
ud-din Khalji en 1294 ; au 14e siècle Moham-
med Tughlaq, sultan de Delhi, tenta d’en faire
sa capitale ; sa forteresse était renommée ; Ah-

mad Nísam Shah la captura en 1499 ; mod. Dau-
latābād, à 13 km à l’ouest d’Aurangābād ; cf.
Rāmacandra1.

devacarita [carita] n. conduite des dieux.
na devacaritam. caret Ne fais pas ce que font les
dieux.

devajaná [jana] m. gent divine ; divinité | pl.
devajanās les êtres divins : dieux, esprits ser-
pents, etc.

devatrāsa [trāsa] m. crainte des dieux.
devatva [-tva] n. état divin, divinité.
devadatta [datta] a. m. n. f. devadattā donné

par les dieux ; désiré (puisse Dieu nous le don-
ner) |myth. être humain engendré par des dieux,
tel Bh̄ıs.ma — m. lit. np. de Devadatta “Untel”,
personnage prototype utilisé par la rhétorique
|myth. [Mah.] np. de la conque d’Arjuna, donnée
par Maya |bd. np. d’un cousin félon du Buddha ;
cf. Nālāgiri.

devadāru [dāru] m. n. natu. bot. Cedrus deo-
dara, cèdre de l’Himālaya ; ce grand conifère
peut atteindre 85 m.

devadāsa [dāsa] m. hiérodule, serviteur de
temple ou de monastère |np. de Devadāsa “Ser-
viteur de Dieu”, nom de divers personnages —
f. devadās̄ı prostituée sacrée dans un temple.

devadrāc [ac] a. m. n. f. devadrāc̄ı tourné vers
la divinité.

devanāgar̄ı [nāgar̄ı] f. [“de la cité divine”] al-
phabet, écriture de la langue sanskrite.

devapati [pati] m. myth. np. de Devapati,
épith. d’Indra “Roi des dieux”.

devapūjā [pūjā] f. soc. rite d’adoration
divine, un des 6 devoirs d’un brahmane
[s.at.karmāni].

devaprayāga [prayāga] m. géo. np. de la ville
sainte de Devaprayāga dans l’Himālaya ; l’Ala-
kanandā y rejoint la Bhāḡırath̄ı pour former la
Gaṅgā.

devamandira [mandira] n. temple.
devamı̄d. ha [mı̄d. ha] m. myth. [Rām.] np. du

roi Devamı̄d.ha Janaka, fils de Kı̄rtiratha, père
de Vibudha.

devaya [ya2] a. m. n. f. devayā qui recherche
les dieux, qui va vers les dieux.

devayajñá [yajña] m. soc. [SB.] véd. le sa-
crifice aux dieux, un des cinq rites majeurs
[mahāyajña].

devayajya [yajya] n. soc. [SB.] véd. le sacri-
fice aux dieux — f. devayajyā id.

devayāna [yāna] a. m. n. f. devayān̄ı qui mène
aux dieux — n. voie vers les dieux ; véhicule
divin | phil. libération à la mort, par la “voie
des dieux”, opp. pitr.yāna — f. devayān̄ı myth.
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np. de Devayān̄ı “Qui mène aux dieux”, fille de
Śukra-Uśanā, épouse de Yayāti et mère de Yadu
et Turvasu.

devara [-ra] m. beau-frère (frère de son mari)
| var. devr. id.

devarata [rata] a. m. n. f. devaratā qui aime
les dieux ; pieux.

devarati [rati] f. myth. np. de l’apsaras De-
varati “Délice des dieux”.

devarāja [rāja] m. roi de droit divin | myth.
np. de Devarāja, épith. d’Indra “Roi des dieux”.

devarāta [rāta] m. myth. np. du roi Devarāta
“Donné par les dieux”, épith. de Śunah. śepha1

fils de R. c̄ıka, recueilli par Vísvāmitra et devenu
roi de Mithilā sous le titre de Devarāta Janaka ;
Śiva lui donna l’arc Śaivacāpa, dont son descen-
dant Janakarāja hérita | myth. [BhP.] np. du
roi Devarāta Janaka, fils de Suketu1, père de
Br.hadratha2.

devars. i [r.s. i] m. sage [r.s. i] divin.
devaloka [loka] m. myth. np. de Devaloka, le

Ciel des dieux ; cf. Svar.
devavat [-vat] a. m. n. f. devavat̄ı gardé par

les dieux, entouré de dieux | semblable à un dieu
— adv. à la manière d’un dieu.

devavān. ı̄ [vān. ı̄] f. voix divine | [“langue des
dieux”] sanskrit.

devavrata [vrata] a. m. n. f. devavratā qui
sert les dieux, pieux — m. myth. [Mah.] np. de
Devavrata “le Pieux”, fils âıné du roi Śām. tanu
par Gaṅgā ; cf. Bh̄ıs.ma.

devasenā [senā] f. myth. [Mah.] np. de De-
vasenā “Armée divine”, fille de Daks.a (ou
de Prajāpati) ; avec sa sœur Daityasenā elles
étaient d’une grande beauté ; Keś̄ı tenta de l’en-
lever, mais elle appela Indra au secours qui la
sauva, pour devenir première épouse de Skanda.

devasthāna [sthāna] n. résidence divine ;
temple — m. myth. [Mah.] np. du r.s. i De-
vasthāna “qui parle au nom des dieux” ; il ensei-
gna à Yudhis.t.hira la nécessité du pouvoir tem-
porel [dan. d. a] royal.

deváhūti [hūti] f. invocation des dieux.
devahūya [hūya] n. véd. invocation aux

dieux.
devālaya [ālaya] m. temple [“séjour de

dieu”] ; arch. sanctuaire principal d’un temple
‖ hi. deval ; oriya deul.

devāvasura [asura] m. du. devāvasurau
myth. [RV.] les deux titans devenus des dieux,
épith. de Mitrāvarun. au.

devendra [indra] m. myth. np. de Devendra
“Chef des dieux” ; il qualifie Indra, et aussi Śiva.

d�vk devaka [deva-ka] a. m. n. f. devikā
céleste, divin — m. myth. [Mah.] np. du roi De-
vaka “le Divin”, fils d’Āhuka, frère âıné d’Ugra-
sena, père de Devak̄ı et Sutanu | myth. np. de
Devaka1, fils âıné d’Akrūra — f. devak̄ı myth.
[Mah.] np. de Devak̄ı “fille de Devaka” ; épouse
de Vasudeva, elle est mère de Balarāma et Kr.s.n. a
(incarnations respectives d’un cheveu blanc et
d’un cheveu noir de Vis.n. u, ou de Śes.a et de
Nārāyan. a) ; elle est magicienne ; on l’appelle
aussi Sahadevā ; [HV.] elle incarne sur Terre
Aditi.

devak̄ıputra [putra] m. myth. épith. de
Kr.s.n. a “Fils de Devak̄ı”.
d�vtA devatā [deva-tā] f. divinité, déité |effigie

d’un dieu, idole.
devatādhikaran. a [adhikaran. a] n. phil. rap-

port aux dieux, médiation avec les dieux.
d�vy� devayú [deva-yu] a. m. n. f. dévoué envers

les dieux ; dévot, pieux.
d�vl devala [deva-la] m. officiant d’une idole

|myth. np. du r.s. i Devala ; son ermitage était le
t̄ırtha Utkocaka, où il vivait avec son frère cadet
Dhaumya ; cf. Huhū.
d�vAnAm̂ devānām [g. pl. deva] iic.
devānām. priya [priya] a. m. n. f.

devānām. priyā aimé des dieux ; au fig. simple
d’esprit — m. hist. np. de Devānām. priya, (pāli
Devānam. piya), épith. du roi Aśoka “Aimé des
Dieux”.
d�vAEp devāpi m. myth. [Mah.] np. du prince

kaurava Devāpi “Proche des dieux” ; fils âıné du
roi Prat̄ıpa, il renonça au trône pour se faire
ermite ; on dit qu’il vit encore ; cf. Śām. tanu.
d�vF dev̄ı iic. f. de deva.
dev̄ıcandragupta [candragupta] m. lit. np. du

Dev̄ıcandragupta “La Reine de Candragupta”,
pièce dramatique attribuée à Vísākhadeva ; elle
conte les malheurs du roi Rāmagupta qui per-
dit sa femme Dhruvadev̄ı à un ennemi śaka ;
son frère cadet la délivra avant de l’assassi-
ner pour monter sur le trône sous le nom de
Candragupta2.

dev̄ıp̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. myth. l’un des 51 (ou
108) endroits sacrés où sont tombés les mor-
ceaux du corps de Sat̄ı ; syn. p̄ıt.hasthāna.

dev̄ıpurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Dev̄ıpurān. a.

dev̄ımāhātmya [māhātmya] n. lit. np. du
Dev̄ımāhātmya “Glorification de la Déesse”, ou-
vrage du 7e siècle célébrant Durgā et Kāl̄ı, inséré
dans le Mārkan.d. eya purān. a.
d�v� devr. cf. devara.
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d�f̂ deś [ca. dís1] v. [10] pr. (deśayati) montrer,
faire voir ; exposer, expliquer, enseigner.
d�f deśá [deś] m. point indiqué ; place, en-

droit, lieu ; région, province, contrée, pays | soc.
évidence, document produit en court de justice
— ifc. (après partie du corps) indique son em-
placement.

deśagun. a [gun. a] m. particularité régionale ;
coutume locale.

deśaja [ja] a. m. n. f. deśajā local ; natif ;
d’origine | gram. régional

deśajāta [jāta] a. m. n. f. deśajātā local ; na-
tif ; d’origine | gram. régional

deśabhās. ā [bhās. ā] f. langue régionale, verna-
culaire.

deśabhās. āvijñāna [vijñāna] n. la
compréhension des parlers régionaux, l’un
des 64 arts [kalā].

deśastha [stha] a. m. n. f. deśasthā demeu-
rant dans un pays |soc. désigne une communauté
de brahmanes issus du Mahārās.t.ra.

deśānantara [anantara] n. pays étranger.
d�fnA deśanā [deśa-nā] f. direction, instruc-

tion.
d�Efk deśika [deś-ika] a. m. n. f. deśikā fami-

lier des lieux, guide | mâıtre spirituel | lit. cf.
Vedāntadeśika.
d�Efn̂ deśin [deś-in] agt. m. f. deśin̄ı qui

montre le chemin, guide | (au fig.) mâıtre spi-
rituel — f. deśin̄ı index (doigt).
d�fF deś̄ı [deś] f. langue vernaculaire |

particularisme régional ; provincialisme.
deś̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. deś̄ıyā autochtone,

local, indigène ; régional, provincial — ifc. natif
de.
d�[y deśya [pfp. [1] dís1] a. m. n. f. deśyā

à montrer ; à sélectionner ; remarquable ; stan-
dard | présent ; témoin ; indigène, régional — n.
proposition à prouver, conjecture | accusation à
établir.
d�£� des.t.r. [dís1-tr. ] agt. m. f. des.t. r̄ı indicateur,

pointeur.
d�£~ des.t.rá [dís1-tra] n. indication, direction.
d�	Z des.n. a [dā1] n. don.
d�h deha [dih] m. n. corps ; forme ; masse |phil.

la forme charnelle de l’homme ; opp. ce qui
l’anime [dehin] — ifc. ayant l’apparence de.
d�Eh dehi cf. dā1.
d�Ehn̂ dehin [deha-in] agt. m. f. dehin̄ı être vi-

vant, homme | phil. [BhG.] [“ce qui anime le
corps et lui survit”] âme ; syn. ātman.
d{(y daitya [vr. diti-ya] m. myth. un fils de

Kaśyapa et Diti, asura perturbant les sacrifices ;

Bali est le roi des daityās — a. m. n. f. daityā
relatif à Diti et à ses fils.

daityasenā [senā] f. myth. np. de Daitya-
senā “Armée des démons”, fille de Daks.a, sœur
de Devasenā ; Keś̄ı l’enleva pour en faire son
épouse.
d{n daina [vr. dina] a. m. n. f. dain̄ı de jour,

diurne ; quotidien.
d{nm̂ dainam [acc. daina] iic.
dainam. dina [dina] a. m. n. f. dainam. din̄ı quo-

tidien.
d{Enk dainika [vr. d̄ına-ka] a. m. n. f. dainik̄ı

par jour ; de jour ; quotidien.
d{�y dainya [vr. d̄ına-ya] m. tristesse,

découragement ; détresse | faiblesse, lâcheté.
d{v daiva [vr. deva] a. m. n. f. daiv̄ı divin,

céleste, provenant des dieux ; fatal — m. [“ce
qui procède du divin”] volonté divine ; destin,
sort ; hasard, fatalité ‖ lat. divinus ; fr. devin.

daivajña [jña] m. devin [“qui connâıt le des-
tin”] | astr. np. de Daivajña, titre d’astrologue
prédictif.
d{vt daivata [vr. devatā] a. m. n. f. daivatā

qui concerne les dieux — n. divinité ; idole —
ifc. qui adore.
d{Efk daísika [vr. deśa-ika] a. m. n. f. daísikā

spatial.
do`D� dogdhr. [duh1-tr. ] agt. m. f. dogdhr̄ı qui

trait — f. dogdhr̄ı qui allaite ; vache laitière ;
nourrice.
dol̂ dol [vn. dola] v. [10] pr. (dolayati) pp.

(dolita) balancer.
dol dola m. balancement, oscillation — f.

dolā balançoire ; berceau ; palanquin | (au fig.)
hésitation, incertitude.
dolA dolā iic. f. de dola.
dolāpūrn. imā [pūrn. imā] f. astr. pleine lune

phālgun̄ı ; festival corr., le 14 du mois phālguna,
où l’on balance une effigie de Kr.s.n. a pour
célébrer sa jeunesse parmi les gop̄ı ; le soir on
allume les feux célébrant le bûcher de Holikā.

dolāyātrā [yātrā] f. soc. festival de prin-
temps ; syn. holākā, phālgunotsava.
doElt dolita [pp. dol] a. m. n. f. dolitā ba-

lancé.
doq dos.a [dus. ] m. défaut, vice, faute, erreur

|transgression, mal, péché, crime, outrage |méd.
affection, maladie ; humeur du corps (cf. tridos.a)
| soir, obscurité ; ténèbres | myth. np. de Dos.a,
personnifiant le ciel nocturne, un vasu — f. dos. ā
la nuit.

dos.arohita [rohita] a. m. n. f. dos.arohitā
exempt d’erreur, sans défaut.
doqn̂ dos. án [relié à dos] n. bras, avant-bras.
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doŝ dós n. bras, avant-bras.
doh dóha [duh1] a. m. n. f. dohā ifc. qui tire

profit de — m. traite, extraction ; lait ; avantage,
gain ; succès | (au fig.) fait de tirer profit de 〈g.
iic.〉 — f. dohā morale d’un conte, verset suppli-
catoire d’un hymne — n. dohas traite.

dohána [-na] a. m. n. f. dohanā qui donne
du lait ; qui apporte du profit — n. traite — f.
dohan̄ı seau à traire.
dohnFy dohan̄ıya [pfp. [2] duh1] a. m. n. f.

dohan̄ıyā qui doit être trait.
do� dohya [pfp. [1] duh1] a. m. n. f. dohyā à

traire, qu’il faut traire — n. animal donnant du
lait.
dOrA(My daurātmya [vr. durātman-ya] n.

méchanceté, dûreté ; dépravation.
dOEh/ dauhitra [vr. duhitr. ] m. petit-fils (fils

d’une fille) — f. dauhitr̄ı petite-fille (fille d’une
fille).
�AvA dyāvā [nom. du. div ] iic.
dyāvāpr.thiv̄ı [pr.thiv̄ı] f. du. véd. le Ciel et la

Terre.
dyāvābhūmı̄ [bhūmi] f. du. véd. le Ciel et la

Terre.
�� dyu [div ] m. ifc. ciel de ; jour de — iic. de

ciel.
dyukāma [kāma] a. m. n. f. dyukāmā qui

désire le ciel.√
�� t̂ dyut1 [relié à d̄ıv1] v. [1] pr. md. (dyo-

tate) aor. [2] (adyutat) aor. [3] (ádidyutat) ppr.
(dyumat) pf. (ut, pra, vi) briller, resplendir —
ca. (dyotayati) illuminer, irradier | expliquer,
élucider, rendre lumineux.
�� t̂ dyut2 [dyut1] f. éclat, rayon de lumière.
�� Et dyuti [dyut1] f. éclat, splendeur ; majesté,

gloire.
dyutimat [-mat] a. m. n. f. dyutimat̄ı res-

plendissant.
�� mt̂ dyumat [ppr. dyut1] a. m. n. f. dyumant̄ı

lumineux, resplendissant, splendide ; glorieux.
�� ß dyumna [dyumat] n. splendeur, éclat ;

majesté, gloire ; vigueur ; fortune, richesse.
�� t dyūtá [pp. d̄ıv1] n. jeu de dés ; pari, jeu

de hasard ; compétition | gain au jeu, butin.
dyūtakuśala [kuśala] a. m. n. f. dyūtakuśalā

doué au jeu.
dyūtaman. d. ala [man. d. ala] n. soc. cercle de

jeu.
dyūtavíses.a [víses.a] m. la connaissance des

jeux de hasard, l’un des 64 arts [kalā].
�ot̂ dyot [ca. dyut1] v. [10] pr. (dyotayati)

illuminer, irradier | expliquer, rendre lumineux.
�ot dyota [dyot] m. lumière, luminosité.

dyotaka [-ka] a. m. n. f. dyotikā qui éclaire,
qui illumine | gram. mot grammatical ; opp.
vācaka | explication ; sens — ifc. qui éclaircit,
qui explique.

dyotakatva [-tva] n. gram. théorie du sens
de Patañjali ; elle explique la formation morpho-
logique par composition sémantique.
�oEtt dyotita [pp. dyot] a. m. n. f. dyotitā

expliqué | gram. exprimé ; suggéré.
�o(y dyotya [pfp. [1] dyot] a. m. n. f. dyotyā

à expliquer ; qui doit être exprimé ou suggéré —
m. gram. connotation ; sous-entendu.
�Oŝ dyaus [nom. div ] myth. np. de Dyau, le

Ciel-Lumière personnifié, un vasu ; Pr.thiv̄ı est
son épouse ; [Mah.] pour le punir d’avoir volé sa
vache Nandin̄ı, Vasis.t.ha le condamna à s’incar-
ner sur Terre comme Bh̄ıs.ma ; cf. Gaṅgā.
dý v drava [dru1] a. m. n. f. dravā qui court |

qui coule, qui suinte ; liquide, fluide, fondu ; opp.
khara — n. écoulement ; fluide, sécrétion.

dravatva [-tva] n. phil. [vaíses. ika] la fluidité,
une qualité [gun. a].
dý EvX dravid. a m. myth. np. de Dravid. a “le Ta-

moul”, fils de Kr.s.n. a |nom du peuple et du pays
dravidiens [drāvid. a] sur la côte du Coromandel
au sud de la Godāvar̄ı.
dý EvZ dravin. a [relié à dravya1] n. possession,

richesse ; propriété, fortune ; puissance — m. pl.
dravin. ās les biens.
dý &y dravya1 [pfp. [1] dru1] n. [“ce vers quoi

l’on court”] substance, objet, matière ; chose
| propriété, biens, richesses ; fortune, trésor |
soc. matière oblatoire du sacrifice véd. | phil.
[vaíses. ika] la catégorie [padārtha] des 9 sub-
stances élémentaires : la Terre [pr.thiv̄ı], les Eaux
[āpas], le Feu [tejas], le Vent [vāyu], l’Éther
[ākāśa], le Temps [kāla1], l’Espace [dís2], l’Âme
[ātman] et l’Esprit [manas].

dravyatva [-tva] n. phil. [vaíses. ika] substan-
tialité, matérialité.
dý &y dravya2 [dru3-ya] a. m. n. f. dravyā relatif

à un arbre — n. résine, gomme, laque.
dý £� dras.t.u [dr. ś1] iic. (inf.) voir.
dras.t.ukāma [kāma] a. m. n. f. dras.t.ukāmā

désireux de voir.
dras.t.umanas [manas] a. m. n. f. incliné à

voir.
dras.t.uśakya [́sakya] a. m. n. f. dras.t.uśakyā

capable de voir.
dý £� dras.t.r. [dr. ś2-tr. ] agt. m. f. dras.t. r̄ı [sg. nom.

dras.t. ā, acc. dras.t. āram, g. dras.t.ur] qui a une
bonne vue, voyant ; spectateur, contemplateur,
témoin oculaire | juste ; qui décide ; juge | qui va
voir.
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√
dý A drā1 v. [2] pr. (drāti) courir, fuir —

ca. (drāpayati) faire fuir — int. (dáridrāti) être
misérable (errer sans domicile fixe).√

dý A drā2 v. [4] pr. md. (drāyate) v. [2] pr.
(drāti) aor. [4] (adrās̄ıt) pf. (ni) dormir, s’en-
dormir ‖ lat. dormio ; fr. dormir.
dý A"A drāks. ā f. vigne ; raisin.
drāks. āpāka [pāka] n. lit. poèsie très facile

à comprendre (comme le raisin se mange sans
préparation) ; opp. kadal̄ıpāka, nārikelapāka.

drāks. āphala [phala] n. raisin.
drāks. ārāma [rāma] m. géo. np. de

Drāks.ārāma, important lieu de pélerinage
sur les bords de la Godāvar̄ı, près du port de
Yanaon ; c’est l’un des 5 lieux de pélerinage
de Rāma [pañcarāmaks.etra] ; on y trouve le
sanctuaire de Bh̄ımeśvara, l’un des trois signes
de Śiva [triliṅga] délimitant le pays Telugu ;
c’est un śaktip̄ıt.ha de S̄ıtā-Dāks.āyan. ı̄ ; on
l’appelle la Bénarès du Sud [Daks.in. akāśi].

drāks. ālatā [latā] f. vigne.
drāks. āsava [sava1] m. méd. [āyurveda] vin,

liqueur.
dý Ar̂ drār [ca. druh1] v. [10] pr. (drārayati) sup-

porter.
dý Av̂ drāv [ca. dru1] v. [10] pr. (drāvayati) faire

courir, mettre en fuite, chasser | faire couler,
fondre.
dý Av drāva [drāv ] m. fuite.
drāvan. a [-na] a. m. n. f. drāvan. ā qui fait cou-

rir, qui met en fuite — n. fait de mettre en fuite
| diluant.
dý AEvX drāvid. a [vr. dravid. a] a. m. n. f. drāvid. ā

relatif aux dravidiens ; not. pays sur la côte du
Coromandel au sud de la Godāvar̄ı |pl. drāvid. ās
ses habitants ; leur ancêtre mythique est Yadu.√

dý � dru1 [relié à drā1] v. [1] pr. (drávati) aor.
[3] (adudruvat) pft. (dudrāva) pp. (druta) pfp.
(dravya1) abs. (drutvā, -drutya) pf. (anu, apa,
abhi, upa, pra, vi) courir, fuir, s’enfuir | couler,
s’écouler, fondre — ca. (drāvayati) faire courir,
mettre en fuite, chasser | faire couler, fondre.
dý � dru2 [dru1] ifc. a. m. n. f. qui court, qui va ;

qui coule | tirant sur (couleur) 〈iic.〉.
dý � dru3 [relié à dāru] m. bois ; arbre.
dý � t druta [pp. dru1] a. m. n. f. drutā rapide ;

agile | fluide — n. phon. mesure de temps d’une
demi more [mātrā], valant 2 brèves [anudruta]
|mus. rythme accompagné (une frappe de l’ins-
trument et une onde).
drutam adv. rapidement.
dý � pd drupada [dru2-pada] m. myth. [Mah.]

np. de Drupada “au pied agile”, fils de Pr.s.ata,
roi des Pāñcālās ; sa capitale était Kāmpilyā ; il

étudia à l’ermitage de Bharadvāja avec Dron. a ;
il souhaitait un fils, et fit de grandes pénitences
pour prier Śambhu-Śiva qui lui annonça qu’il au-
rait une fille qui deviendrait homme ; il répandit
sa semence à la vue de la nymphe Menakā ;
une très jolie fille lui naquit, pour laquelle
on fit les rites comme pour un garçon sous
le nom de Śikhan.d. in ; Dron. a lui apprit l’ar-
cherie ; puis on la maria à la fille du roi
Hiran. yavarmā, qui apprenant la tromperie vou-
lut faire la guerre à Drupada ; Śikhan.d. in̄ı se re-
tira dans une forêt où le yaks.a Sthūn. akarn. a ac-
cepta qu’ils échangeassent leurs sexes ; ainsi la
guerre fut évitée et Śikhan.d. in devint un illustre
guerrier aux côtés des Pān. d. avās ; à son acces-
sion au trône, Drupada méprisa son ancien ca-
marade d’études Dron. a qui n’était qu’un pauvre
brahmane ; ce dernier, avec l’aide des Pān.d. avās,
le fit prisonnier et confisqua la partie de son
royaume au nord du Gange ; il implora ven-
geance par un sacrifice védique, dans le feu du-
quel naquirent Draupad̄ı et Dhr.s.t.adyumna, des-
tiné à tuer Dron. a ; il participa à la guerre aux
côtés des Pān.d. avās et fut tué par Dron. a ; cf.
Yajñasena, Pārs.ata.
dý � m druma [dru3] m. arbre ‖ gr. δρυµoς.√
dý � ĥ druh1 v. [4] pr. (drúhyati) pp. (drugdha)

pf. (abhi) être hostile à, häır, vouloir nuire à ;
chercher à nuire à, faire violence à, offenser 〈dat.
g. loc. acc.〉 — ca. (drārayati) supporter ‖ lat.
trux.
dý � ĥ drúh2 [druh1] a. m. n. f. [sg. nom. dhruk]

hostile, ennemi.
druhyu [yu3] m. myth. np. de Druhyu

“l’Étranger”, fils de Yayāti et Śarmis.t.hā, frère
de Puru et d’Anu.
dý oG drógha [druh1] iic. mal intentionné ; faux.
droghavāc [vāc] a. m. n. f. dont la parole est

trompeuse.
dý oZ drón. a [dru3] m. seau, auge, récipient (en

bois) ; bol à soma | boisseau, mesure de ca-
pacité et de poids de grain ; un dron. a vaut
4 quarts [ād. haka] (environ 14 l) ; il y en a
3 dans un minot [khāra] | mesure de super-
ficie (la surface d’un champ ensemencé d’un
dron. a de blé) | myth. [Mah.] np. du brahmane
Dron. a “(Né dans une) coupe”, de la semence
de l’ermite Bharadvāja versée à la vue de la
nymphe [apsaras] Ghr.tāc̄ı ; il est une incarnation
de Br.haspati ; il acquit la science des armes de
son père et de l’ermite Agniveśa ; il épousa Kr.p̄ı
qui lui donna pour fils Aśvatthāmā ; il rencon-
tra Paraśurāma sur le Mont Mahendra1 ; celui-ci
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lui donna ses armes et lui enseigna l’art de l’ar-
cherie [dhanurveda] ; très pauvre, il alla chez les
Pāñcālās demander assistance au roi Drupada,
son ancien compagnon d’études, mais celui-ci le
repoussa ; il alla alors à Hastināpūra, où à l’an-
nonce de ses exploits Bh̄ıs.ma l’engagea comme
précepteur et mâıtre d’armes des princes kau-
ravās et pān. d. avās ; comme prix de ses leçons il
demanda la capture de Drupada, dont il confis-
qua la moitié du royaume ; ayant prédit que nul
archer ne serait meilleur que son élève Arjuna,
il apprit qu’Ekalavya l’avait surpassé en s’en-
trâınant seul devant une statue à son image,
alors qu’il avait refusé d’enseigner à ce chasseur
de basse caste [nis. āda] ; il exigea alors comme
prix de son savoir qu’il se mutilât le pouce droit ;
il fit jurer à Arjuna de pouvoir l’affronter au
combat sans éprouver de remords à combattre
son mâıtre ; lorsque le conflit éclata entre les
princes cousins, il était favorable aux pān. d. avās,
et donna sa bénédiction à Yudhis.t.hira, mais il
s’était engagé aux côtés des kauravās, dont il de-
vint général en chef [senādhipati] après la défaite
de Bh̄ıs.ma ; il anéantit l’armée des pān. d. avās
et tua de nombreux héros, dont Drupada et
Virāt.a ; il était invincible tant qu’il brandissait
ses armes ; découragé par la fausse nouvelle de
la mort de son fils Aśvatthāmā (en fait demi-
mensonge de Yudhis.t.hira lui annonçant la mort
d’un éléphant de même nom tué par Bh̄ıma), il
déposa les armes, entra en état de yoga et fut
décapité dans l’instant par Dhr.s.t.adyumna, qui
accomplit ainsi la malédiction de son père ; son
fils Aśvatthāmā le vengea — f. dron. ı̄ gouttière
| récipient.

dron. aparvan [parvan] n. lit. 7e livre du Mah.,
“de Dron. a”.
dý oh droha [druh1] m. hostilité, haine, mal-

veillance ; trâıtrise, perfidie, trahison.
drohavacana [vacana] n. langage injurieux.
dý OEZ draun. i [vr. dron. a] m. myth. [Mah.] np.

de Draun. i, patr. d’Aśvatthāmā “fils de Dron. a”.
dý OpdF draupad̄ı [vr. drupada] f. myth. [Mah.]

patr. de la princesse Draupad̄ı, “fille du roi
Drupada”, du pays pañcāla [Pāñcāl̄ı] ; elle na-
quit du feu sacrificiel, dans la fosse de l’au-
tel [yajñakun. d. a] lors d’un sacrifice de Dru-
pada comme incarnation de la déesse Śr̄ı ; elle
est Kr.s.n. ā au teint foncé ; à son svayam. vara
à Kāmpilya elle choisit Arjuna, mais devint
l’épouse commune des Pān.d. avās pour réaliser
la promesse d’̄Iśāna à Indrasenā1, et par l’ordre
de Kunt̄ı que son fils Arjuna partage ses biens
avec ses frères ; elle eut 5 fils : Prativindhya

de Yudhis.t.hira, Śrutasoma de Bh̄ıma, Śrutak̄ırti
d’Arjuna, Śatān̄ıka de Nakula et Śrutakarmā de
Sahadeva ; losque le roi Yudhis.t.hira perdit son
royaume aux dés, elle fut insultée et humiliée
par Duh. śāsana devant ses époux ; lorsque Dhar-
marāja décida leur renoncement [tyāga], elle sui-
vit ses époux dans leur marche vers le Ciel, mais
mourut en chemin, son dharma n’étant pas par-
fait, car elle préférait secrètement Arjuna ; cf.
Pārs.at̄ı, Yājñasen̄ı.
� dva num. pers. du. [m. nom. dvau ; f. nom.

dve ; n. nom. dve ; en comp. dvā, dvi] deux ‖ gr.
δυo ; lat. duo ; ang. two ; all. zwei ; fr. deux.
��� dvandva var. dvam. dva [red. dva] n. paire,

couple ; dualité | querelle, combat ; alternative,
dilemme | gram. mot composé copulatif (au
duel) ; not. paire de notions opposées.
dvandvam var. dvandvena adv. par couple, deux
à deux, face à face.
sāmānyabhūmipau du. (composé copulatif) le
commun et le roi.

dvandvamoha [moha] m. phil. illusion des
dualités.

dvandvavāda [vāda] m. dialectique.
�y dvaya [dva-ya] a. m. n. f. dvaȳı double ; de

deux sortes — n. paire, couple — ifc. les deux,
la paire de — f. dvayā ifc. id.
dvayam adv. doublement.
daladvaya n. les deux morceaux (sg.).
�yoŝ dvayos [loc. dva] ind. gram. se dit d’un

mot utilisable avec les genres m. et f..
�A dvā iic. pour dva.
dvās.as.t. i [s.as.t. i] f. 62 ; syn. dvis.as.t. i.
�A, dvāh. iic. pour dvār.
dvāh. stha var. dvāstha [stha] m. portier,

garde.
�Adf dvādaśa iic. pour dvādaśan.
dvādaśalaks.an. ı̄ [laks.an. a] f. lit. np. de la

Dvādaśalaks.an. ı̄ ou Dvādaśādhyāȳı, formant la
Mı̄mām. sāsūtra “en douze chapitres” de Jaimini ;
on l’appelle aussi Tantrakān.d. a.

dvādaśādhyāȳı [adhyāya] f. lit. np de la
Dvādaśādhyāȳı de Jaimini ; cf. Dvādaśalaks.an. ı̄.

dvādaśānta [anta] m. phil. [trika] centre psy-
chique [cakra] situé à 12 doigts au dessus du
brahmarandhra.
�Adfn̂ dvādaśan [dvā-daśan] num. pers.

douze — f. dvādaś̄ı astr. 12e jour d’une quin-
zaine | soc. jour de fête du 12e jour de la quin-
zaine claire [́suklapaks.a], préparant le festival de
pleine lune ; phālgun̄ı dvādaś̄ı inaugure le festi-
val de hol̄ı | soc. jour de fête du 12e jour de la
quinzaine sombre [kr.s.n. apaks.a] ; cf. gurudvādaś̄ı.
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�Apr dvāpara [dva-apara] m. coup de dé de 2
— n. cf. dvāparayuga.

dvāparayuga [yuga] n. phil. 3e âge du monde,
âge de bronze ; son roi en est Kr.s.n. a ; [Rām.] les
vaísyās y acquièrent le droit de pratiquer l’ascèse
[tapasya] ; [Mah.] il est personnifié par Śakuni.
�Ar̂ dvār f. porte, portail — n. dvāra id. ‖ gr.

θυρα ; lat. ṅores ; ang. door ; all. Thor.
�Ar dvāra iic. pour dvār.
dvāraka [-ka] n. porte, portail — f. dvārakā

myth. [Mah.] np. de la ville de Dvārakā “aux
Grandes portes”, capitale du royaume de Kr.s.n. a
après qu’il fût chassé de Mathurā par des
démons, à l’ouest du Gurjara ; aussi appelée
Dvāravat̄ı et Ānartapura ; elle fut engloutie par
les eaux sept jours après la mort de Kr.s.n. a ;
près d’elle se trouve le siège du paścimāmnāya
mat.ha fondé par Śaṅkara1 ; c’est l’une des 7
villes sacrées [saptapur̄ı].

dvārapāla [pāla] m. portier, garde | myth.
yaks.a gardien | du. dvārapālau myth. Jaya1

et Vijaya1, les deux gardes du temple de
Vis.n. u ; ils en refusèrent un jour l’accès à trois
ascètes, qui leur jetèrent comme malédiction
[abhísāpa] de devoir revivre sur Terre ; Vis.n. u
leur donna le choix entre renâıtre six fois
comme ses serviteurs, ou trois fois comme
ses ennemis ; pour abréger l’épreuve ils choi-
sirent la seconde voie, et revinrent sur Terre,
d’abord comme Hiran. yāks.a et Hiran. yakaśipu,
puis comme Rāvan. a et Kumbhakarn. a, enfin
comme Kam. sa et Śísupāla |myth. Nanda et Su-
nanda, gardes du temple de Śiva.
jayam. ca vijayam. caiva citren. aiva vinirmitam
... On représente les deux gardiens de part et
d’autre de l’entrée du sanctuaire.

dvāravat [-vat] a. m. n. f. dvāravat̄ı muni de
nombreuses portes — f. dvāravat̄ı nom de ville
capitale | myth. np. de Dvāravat̄ı, capitale de
Kr.s.n. a ; cf. Dvārakā | géo. np. de Dvāravat̄ı1, ca-
pitale de l’empire Mon, vers Nakhon Pathom en
mod. Thäılande (7e au 11e siècles).
�A-T dvāstha [relié à dvār] m. porte.
E� dvi iic. pour dva.
dvikaran. ı̄ [karan. ı̄] f. math. diagonale d’un

carré.
dvikarmaka [karmaka] a. m. n. f. dvikar-

mikā gram. se dit d’un verbe admettant deux
compléments à l’accusatif ; l’un est dit principal
[mukhya], l’autre secondaire [gaun. a].

dvikūt.a [kūt.a] a. m. n. f. dvikūt. ā arch. se dit
d’un temple à deux sanctuaires.

dvigu [gu] m. (qui vaut) deux vaches | gram.
[générique] catégorie de composés dont le pre-

mier terme est un nombre (comme dvigu).
dvigur api sadvandvo’ham gr.he ca me sata-
tam avyaȳıbhāvah. | tat purus.a karma dhāraya
yenāham. syām. bahuvr̄ıhih. ‖ (mnémotechnique
des sortes de composés) Bien que j’aie deux
vaches, je suis querelleur, et chez moi on ne paye
pas les factures ; Ainsi, Ô homme, travaille dur
que je puisse devenir riche.

dvija [ja] a. m. n. f. dvijā deux fois né —
m. soc. homme aryen, de l’une des 3 premières
classes [varn. a], ayant accompli l’upanayana ; cf.
brahmajanman | oiseau, animal ovipare en gén.
| dent |myth. la Lune ; cf. Atri.

dvijottama [uttama] a. m. n. f. dvijottamā
super. le meilleur des brahmanes | soc. prêtre
principal.

dvijāti [jāti] m. homme aryen.
dvijānu [jānu] a. m. n. f. (de l’eau) jusqu’aux

deux genoux.
dvitra [tri] a. m. n. f. dvitrā deux ou trois.
dvitri [tri] a. m. n. f. deux ou trois.
dviprahara [prahara] m. soc. garde matinale

(de 8 h à 11 h).
dvibhuja [bhuja] m. math. angle.
dvirepha [repha] m. natu. [“en forme de 2

‘r”’] gros hyménoptère noir.
dvivacana [vacana] n. gram. duel et ses suf-

fixes de déclinaison.
dvivedin [vedin] a. m. n. f. dvivedin̄ı qui

mâıtrise 2 Védas.
dvísata [́sata] n. 200 — f. dvísat̄ı id.
dvis.as.t. i [s.as.t. i] f. 62 ; syn. dvās.as.t. i.
dvihāyana [hāyana] a. m. n. f. dvihāyan̄ı de

deux ans d’âge — f. dvihāyan̄ı vache de deux
ans.
E�t dvitá [dvi-ta] m. myth. [Mah.] np. de

Dvita “Second”, fils de Gautama, frère indigne
de Trita ; il fut transformé en singe.
E�ty dvitaya [dvi-taya] a. m. n. f. dvitaȳı [m.

pl. nom. dvitaye dvitayās] double, constitué de
deux parties ; les deux — n. paire, couple.
E�tA dvitā [dvi-tā] f. fait d’être double ; dua-

lité — adv. raison de plus ; justement ; certaine-
ment, spécialement.
E�tFy dvit̄ıya [dvi-̄ıya] a. m. n. f. dvit̄ıyā ord.

deuxième, second | astr. (mois) intercalaire —
ifc. ayant pour second, accompagné de, muni de
— f. dvit̄ıyā gram. accusatif (2e déclinaison).

dvit̄ıyarājataraṅgin. ı̄ [rājataraṅgin. ı̄] f. lit. np.
de la Dvit̄ıyarājataraṅgin. ı̄ de Jonarāja ; elle fait
suite à la Rājataraṅgin. ı̄ de Kalhan. a.
E�(v dvitva [dvi-tva] n. phil. dualité.
E�DA dvidhā [dvi-dhā] adv. doublement, 2

fois ; en 2 parties ; de 2 manières.
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E�p dvipa [dvi-pa1] m. éléphant [“qui boit en
2 fois”] (avec la trompe et la bouche).

dvipendra [indra] m. myth. np. de Dvipen-
dra, épith. d’Airāvata “Roi des éléphants”.

dvyahá [aha] m. période de 2 jours — a. m.
n. f. dvyahā qui dure 2 jours — ind. pendant 2
jours ; après 2 jours.

dvyahatars.am [tars.am] ind. ayant assoiffé
pendant 2 jours.

dvyahātyāsam [atyāsam] ind. deux jours plus
tard | every 3 days.
E�pd̂ dvipad [dvi-pad2] a. m. n. f. [nom.

dvipād] bipède.
E�m� En dvimuni [dvi-muni] ind. gram. (n.) les

deux Sages de la tradition grammaticale sans-
krite (Pān. ini et Patañjali).
E�r̂ dvir iic. pour dvis.
dvirukta [ukta] a. m. n. f. dviruktā répété.√
E�q̂ dvis.1 v. [2] pr. (dvés.t. i) pr. md. (dvis.t. é)

pp. (dvis.t.a) ppr. (dvis.at) pf. (pra, vi) häır,
détester, traiter en ennemi.
E�q̂ dvis.2 [dvis.1] m. [nom. dvit. ] ennemi — ifc.

qui hait, hostile à, ennemi de | dvis.a id.
E�qt̂ dvis.at [ppr. dvis.1] a. m. n. f. dvis.at̄ı hai-

neux ; hostile à, ennemi de 〈acc. g.〉 — m. en-
nemi.
E�£ dvis.t.a [pp. dvis.1] a. m. n. f. dvis.t. ā häı,

détesté | odieux, hostile.
E�ŝ dvis [dvi] adv. deux fois, à deux reprises

‖ ang. twice.
�Fp dv̄ıpa m. n. ı̂le | continent ; la géographie

mythique en dénombre 7 : au centre le jambu,
puis le kuśa, le plaks.a, le śālmali, le krauñca, le
śāka1 et le pus.kara |l’une des 10 régions formant
le jambu dv̄ıpa.
�FEpn̂ dv̄ıpin [dv̄ıpa] a. m. n. f. dv̄ıpin̄ı tacheté

[“qui a des ı̂les (sur la peau ou la fourrure)”] —
m. léopard, panthère, tigre.
��q dves.a [dvis.1] m. haine ; dégoût, aversion

(opp. icchā) |phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a]
d’aversion — ifc. antipathie pour, aversion pour.
dves.am. kr. manifester son aversion envers 〈dat.〉.
��Eqn̂ dves.in [dves.a-in] agt. m. f. dves.in. ı̄ en-

nemi.
�{t dvaitá [vr. dvi-ta] n. phil. dualisme, dua-

lité ; doctrine prêchée par Madhva.
dvaitādvaita [advaita] n. phil. dualité dans la

non-dualité, doctrine prêchée par Nimbārka.
�{p dvaipa [vr. dv̄ıpa] a. m. n. f. dvaipā relatif

à une ı̂le, habitant une ı̂le.
dvaipāyana1 [ayana] m. myth. [Mah.] np. de

Dvaipāyana1 “Né sur une ı̂le”, épith. de Vyāsa
(né dans une ı̂le de la Yamunā).

�{pAyn dvaipāyana2 [vr. dvipa-ayana] n.
myth. [Mah.] nom du lac Dvaipāyana2 “où les
éléphants vont boire” ; Duryodhana s’y réfugia
après avoir perdu la grande bataille.

D dh
DkAr dhakāra [(dha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘dha’.
D�� r dhattūra m. natu. bot. Datura alba,

plante dont la racine contient une drogue hal-
lucinogène ; cf. mohana — n. natu. son fruit ‖
lat. datura.
Dn dhána [relié à dhā1] n. biens, possessions ;

richesse.
yato dharmastato dhanam [SRB.] Là où règne
la justice se trouve la richesse.

dhanatrayodaś̄ı [trayodaś̄ı] f. cf. dhanvanta-
ritrayodaś̄ı.

dhanapati [pati] m. myth. np. de Dhanapati
“Mâıtre des trésors”, épith. de Kubera.

dhanamitra [mitra] m. lit. [DKC.] np. de
Dhanamitra “Ami des richesses”, fils d’un riche
marchand ; il dilapida sa fortune par générosité
[Udāraka] ; il est l’ami d’Apahāravarma.

dhanavr.ddha [vr.ddha] a. m. n. f.
dhanavr.ddhā riche, fortuné.

dhanāgama [āgama] m. revenu [“acquisition
de richesses”].

dhaneśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Dhaneśvara, épith. de Kubera “Seigneur des
trésors”.
Dnm̂ dhanam [acc. dhana] iic.
dhanam. jaya var. dhanañjaya [jaya] m. myth.

[Mah.] np. de Dhanañjaya, épith. d’Arjuna
“Conquérant des richesses”.
DEnk dhanika [dhana-ika] a. m. n. f. dhanikā

riche.
DEnn̂ dhanin [dhana-in] agt. m. f. dhanin̄ı

riche.
DEn¤ dhanis.t.ha [super. dhanin] a. m. n. f.

dhanis.t.hā très riche — f. dhanis.t.hā astr. np.
de Dhanis.t.hā “Richissime”, 22e naks.atra ; cf.
Śravis.t.hā.
Dn� dhanu [dhanus] m. arc |astr. signe zodiacal

[rāśi] et constellation du Sagittaire | rive sablon-
neuse, plage — f. dhanū id.

dhanuyātrā [yātrā] f. soc. (Orissa) festival
d’une semaine pendant le mois paus.a ; il célèbre
la visite de Kr.s.n. a à Mathurā ; il se termine par
la sūryapūjā, le jour de sāmbadaśamı̄.
Dn� r̂ dhanur iic. pour dhanus.
dhanurāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture

à plat ventre où l’on saisit ses orteils avec les
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mains pour les ramener aux oreilles en bandant
le corps comme un arc.

dhanurdhara [dhara] m. archer.
dhanurveda [veda] m. lit. np. du Dhanurveda

ou archerie, un art mineur [upaveda].
Dn� 	mt̂ dhanus.mat [dhanus-mat] m. [“muni

d’un arc”] archer.
Dn� ŝ dhánus n. arc | astr. signe zodiacal [rāśi]

et constellation du Sagittaire | [́sakradhanus]
myth. l’arc-en-ciel, attribut d’Indra |mesure de
longueur, égale à 4 bras [hasta] (environ 180
cm).
D�y dhánya [dhana-ya] a. m. n. f. dhanyā

qui apporte l’abondance | riche ; heureux ;
porte-bonheur — ifc. riche en — n. félicité ;
bénédiction ; richesse — f. dhanyā natu. bot.
Coriandrum sativum, coriandre | phil. [tantr.]
np. de Dhanyā, l’une des 8 puissances divines
[yogin̄ı].
dhanyosi adr. béni sois-tu.

dhanyavāda [vāda] m. remerciement ; com-
pliment, loange.
dhanyavādāh. adr. merci !

dhanyāka [-ka] n. coriandre.
D�vn̂ dhanvan [dhanus] n. arc | arc-en-ciel —

m. myth. np. de Dhanvā, fils de Kāśa, roi de
Kāśi ; longtemps sans héritier, il pria Abjadeva
de longues années, et obtint un fils qu’il nomma
Dhanvantari1 ; cf. Dı̄rghatapā.

dhanvantari [tari] m. myth. np. de Dhan-
vantari “Qui a traversé l’arc-en-ciel”, médecin
divin, issu du barattage de la mer de
lait [ks. ı̄rodamathana], portant l’urne [kumbha]
d’ambroisie [amr.ta] ; il est l’auteur présumé de
l’Āyurveda ; né après les dieux, il ne peut être
rétribué par le sacrifice [yajñabhāga] comme
eux, mais peut être invoqué comme Abjadeva ;
Vis.n. u le fit renâıtre au dvāparayuga comme le
fils Dhanvantari1 du roi Dhanvā ; il enseigna
l’Āyurveda à ses disciples, not. Suśruta ; Ke-
tumān est son fils | hist. np. de Dhanvantari2,
auteur médical, l’un des neuf joyaux [navaratna]
de la cour du roi Vikramāditya.

dhanvantaritrayodaś̄ı var. dhanatrayodaś̄ı
[trayodaś̄ı] f. soc. 13e jour de la quinzaine
sombre [kr.s.n. apaks.a] du mois de kārttika ;
c’est un jour de fête, précédant le festival
de d̄ıpāvali ; il célèbre le barattage primor-
dial [ks. ı̄rodamathana], où apparurent Laks.mı̄ et
Dhanvantari ; on y invoque Laks.mı̄ pour souhai-
ter la prospérité ; mod. Dhanteras ; c’est un jour
favorable pour les affaires, acheter de l’or, des
bijoux et de nouveaux vêtements ; on décore les

maisons et on renouvelle les ustensiles domes-
tiques ; cf. Hima.
DE�vn̂ dhanvin [dhanus-in] agt. m. f. dhanvin̄ı

qui tient un arc ; archer |myth. np. de Dhanvin,
épith. de Śiva “Archer”.√

Dm̂ dham v. [1] pr. (dhamati) pft. (dadh-
mau) pp. (dhmātá) pf. (ā, pra) souffler ; attiser
le feu en soufflant ; forger.
Dr dhara var. dhāra [dhr. ] a. m. n. f. dharā ifc.

qui porte, qui soutient — m. montagne | myth.
épith. de Vis.n. u-Kūrma ; cf. Śr̄ıdhara |myth. np.
de Dhara le Sol terrestre, personnifié comme l’un
des 8 trésors [vasu] — f. dharā la Terre.
DrZ dharan. a [dhara-na] agt. m. f. dharan. ı̄ qui

porte, qui soutient — f. dharan. ı̄ la Terre.
Dm dhárma [dharman] m. n. loi, condition,

nature propre | loi physique, ordre naturel
| devoir ; législation | bien, vertu, justice, mérite
| soc. le devoir de sa caste, un des buts de
l’existence [purus. ārtha] ; le dharma est la
morale traditionnelle de l’Inde ; elle est codifiée
dans les lois du dharmaśāstra ; cf. svadharma,
sādhāran. adharma | phil. le Devoir, le Droit
et la Justice | bd. la Loi, un des trois Trésors
[triratna] | myth. np. du sage [r.s. i] Dharma “le
Juste” personnifiant la justice et l’ordre natu-
rel ; on le dit issu du mamelon droit de Brahmā ;
[BhP.] il épousa 13 filles de Daks.a : Śraddhā,
dont il eut pour fils Nara et Kāma, Maitr̄ı,
Dayā, Śānti, Pus.t.i, Tus.t.i, dont il eut pour fils
Sam. tos.a, Kriyā, dont il eut pour fils Dan.d. a,
Naya et Vinaya [VP.], Unnati, Buddhi1, Medhā,
Titiks.ā, Hr̄ı et Mūrti ; on le dit aussi époux
d’Ahim. sā ; [Mah.] par lui fut conçu Yudhis.t.hira
de Kunt̄ı, qui ainsi était Dharmarāja le Mâıtre
du dharman ; il se transforma en chien pour
tester celui-ci, avant son admission au paradis ;
par la malédiction de Mān.d. avya il fut lui-même
réincarné comme le śūdra Vidura |myth. épith.
de Yama “le Juge (des morts)” | pl. dharmās
soc. les devoirs civiques et religieux ‖ lat.
ṅirmus ; pali damma.
dharmam. car bien se conduire.
yatah. kr.s.n. astatodharmah.
yatodharmastatojayah. [Mah.] Là où est
Kr.s.n. a il y a la justice, là où est la justice il y a
la victoire.

dharmakartr. [kartr. ] m. soc. mod. respon-
sable administratif d’un temple.

dharmakāya [kāya] m. bd. le “corps essen-
tiel”, symbolisant l’Être absolu présent dans
la nature spirituelle de tout homme ; syn. vaj-
rakāya.

dharmak̄ırti [k̄ırti] m. bd. np. de Dhar-
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mak̄ırti “Gloire de la Loi”, philosophe et lo-
gicien bouddhiste yogācārin du 7e siècle, dis-
ciple de Dharmapāla à Nālandā ; il est l’au-
teur d’ouvrages de logique influents, tels que le
Nyāyabindu ; il nia le principe de la pluralité des
causes, et l’origine divine du Veda ; on dit qu’il
gagna un débat avec Śaṅkara1 qui se jeta dans
le Gange.

dharmakriyā [kriyā] f. soc. pratique pieuse.
dharmaks.etra [ks.etra] n. myth. [Mah.] la

Terre du Devoir ; cf. kuruks.etra.
dharmaks.etre kuruks.etre [BhG.] Sur la Terre
des Kourous, sur la Terre du Devoir.

dharmagrantha [grantha] m. lit. livre sacré
|mod. Bible.

dharmacakra [cakra] n. bd. “roue de la Loi”,
symbole de la doctrine bouddhiste et de la dif-
fusion universelle de l’enseignement du Buddha
‖ pali dhammacakka ; thai thammachak.

dharmacakrapravartana [pravartana] n. bd.
“Mise en route de la roue de la Loi”, épisode
du premier sermon du Bouddha à Sārnātha ;
il est représenté en iconographie par une roue
avec 8 rayons | lit. np. du Dharmacakrapravar-
tana sūtra, texte canonique d’enseignement par
le Bouddha du Noble Chemin [āryamārga].

dharmacakramudrā [mudrā] f. bd. geste du
prêche, ou de la “mise en route de la roue de
la Loi”, évoquant le premier sermon du Bud-
dha à Sārnātha (deux mains devant la poitrine,
paume de la droite vers l’extérieur, pouce et in-
dex réunis, touchant un doigt de la main gauche,
dont la paume est vers l’intérieur, pouce et index
réunis) ; cf. Vairocana.

dharmajña [jña] a. m. n. f. dharmajñā versé
dans la loi ; qui connâıt le devoir.

dharmadhvaja [dhvaja] m. myth. [BhP.] np.
du roi Dharmadhvaja Janaka “qui a pour
étendard la loi”, fils de Kuśadhvaja1.

dharmanātha [nātha] m. jn. np. de Dhar-
manātha “Mâıtre de la Loi”, 15e t̄ırthaṅkara
mythique ; son corps est doré, son symbole est
un éclair.

dharmapatn̄ı [patn̄ı] f. épouse selon la loi.
dharmapāla [pāla] m. hist. np. de Dhar-

mapāla “Gardien de la Loi”, religieux et philo-
sophe bouddhiste du 6e siècle, né à Kāñc̄ıpura,
disciple de Dignāga à qui il succéda pour diriger
l’Université de Nālandā | hist. np. du roi Dhar-
mapāla1, qui régna de 770 à 810 sur l’Empire
Pāla du Bengale fondé par son père Gopāla1 ; il
fonda les universités de Vikramaś̄ıla, Somapura
et Uddāntapur̄ı.

dharmaputra [putra] m. myth. [Mah.] np.
de Dharmaputra, épith. de Yudhis.t.hira “Fils de
Dharma”.

dharmamegha [megha] m. phil. [yoga]
[“nuage de vertu”] état de samādhi, donnant la
connaissance parfaite de prakr.ti.

dharmayuddha [yuddha] n. règles d’éthique
d’un combat loyal ; loi de la guerre |combat pour
la justice.

dharmarāja var. dharmarāj [rāja] m. myth.
np. de Dharmarāja, épith. de Yama “le Juge
Suprême” | myth. [Mah.] épith. de Yudhis.t.hira
“Roi du Devoir” | var. dharmarājan myth. id.

dharmavid [vid3] a. m. n. f. qui connâıt la
loi, qui sait son devoir | vertueux, juste ; pieux.

dharmavr.ddhi [vr.ddhi] f. soc. taux d’intérêt
légal.

dharmaśālā [́sālā] f. tribunal [“salle de la
loi”] |hospice, hébergement de pélerinage (mod.
dharam. śālā).

dharmaśāstra [́sāstra] n. soc. code de bonne
conduite |recueil de lois, traité juridique et code
pénal ; droit ; cf. manusmr.ti, vis.n. usmr.ti.

dharmasāvarn. a [sāvarn. a] m. myth. np. de
Dharmasāvarn. a, 11e manu du kalpa.

dharmasuta [suta2] m. myth. [Mah.] np. de
Dharmasuta, épith. de Yudhis.t.hira “Fils de
Dharma”.

dharmasūtra [sūtra] n. lit. texte d’apho-
rismes de lois socio-religieuses [smr.ti].

dharmāran. ya [aran. ya] n. [“bois du devoir”]
ermitage ; bois sacré | myth. [Mah.] np. d’une
forêt sacrée du Madhyadeśa | myth. [Rām.] np.
de la ville de Dharmāran. ya, fondée par le roi
Amūrtarajasa.

dharmārtha [artha] m. du. phil. le devoir re-
ligieux et la réussite sociale.
dharmārtham ind. selon son devoir.

dharmārthakāmamoks.a [kāma-moks.a] m.
pl. phil. les 4 buts de l’existence : le devoir, la
richesse, le plaisir et la libération.

dharmāsana [āsana] n. [“siège de la loi”] tri-
bunal.
DmtA dharmatā [dharma-tā] f. essence ; na-

ture inhérente | bd. justice.
Dm(v dharmatva [dharma-tva] n. essence ; na-

ture inhérente ; charactéristique | soc. moralité ;
piété.
Dmn̂ dharmán [dhr.-man] m. véd. support,

soutien — n. dhárman support ; fondement |
phil. ordre établi, loi naturelle |myth. décret di-
vin (not. de Mitra ou Varun. a) |loi, règle, devoir ;
pratique, coutume ; cf. dharma.
DEm dharmi iic. pour dharmin.
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DEmn̂ dharmin [dharma-in] agt. m. f. dhar-
min̄ı fidèle à son devoir, juste, vertueux ; pieux
| légitime — ifc. qui suit la loi de ; sujet à.
DEm¤ dharmis.t.ha [super. dharmin] a. m. n.

f. dharmis.t.hā très juste, très vertueux ; absolu-
ment légal.
DMy dharmya [dharma-ya] a. m. n. f. dharmyā

convenable, légitime, légal ; conforme au devoir ;
juste, vertueux.
Dq̂ dhars. [ca. dhr.s. ] v. [10] pr. (dhars.ayati) pp.

(dhars. ita) attaquer, agresser ; détruire | violer
(une femme).
Dq dhars.a [dhars. ] m. témérité, audace ; im-

prudence | arrogance, insolence ; violence.
DqZ dhars.an. a [dhars.a-na] n. attentat, ou-

trage, insulte ; attaque, assault.
DEqt dhars. ita [pp. dhars. ] a. m. n. f. dhars. itā

attaqué, malmené ; violé, outragé.
Dv dhavá m. natu. bot. Anogeissus latifolia,

grand arbre utilisé pour sa résine.
Dvl dhavala a. m. n. f. dhavalā blanc, d’une

blancheur éclatante | joli, plaisant — m. la cou-
leur blanche.
dhaval̄ı kr. blanchir.

dhavalagiri [giri] m. géo. np. du “Mont
Blanc” Dhavalagiri, qui culmine à 8157 m dans
l’Himālaya (mod. Dhaulagiri).

dhavalatā [-tā] f. blancheur.
dhavalatva [-tva] n. blancheur.
dhavaleśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du temple

Dhavaleśvara, au sommet de la colline de Dhauli
en Orissa ; il date de la période Bhaumakara.√

DA dhā1 v. [3] pr. (dádhāti) pr. md. (dhatte)
imp. (dhehi) fut. (dhāsyati) pft. (dadhau) aor.
[1] (adhāt) inf. (dhātum) pp. (hita2) ppft.
(dadhivas) pfp. (dheya) abs. (-dhāya) pf. (api,
abhi, ava, ā, upa, tiras, ni, pari, pi1, puras, pra,
vi, sam) placer, poser, installer, mettre | fixer
sur, diriger vers 〈dat. loc.〉 |produire, engendrer,
créer ; exécuter, effectuer |destiner à, accorder à
〈loc. dat. g.〉 — v. [1] pr. (dadhati) véd. id. —
pr. md. (dhatté) avoir, tenir — ps. (dh̄ıyate) être
placé, être posé — ca. (dhāpayati) faire poser —
dés. (dhitsati) vouloir poser — dés. (didhis.ati)
vouloir donner — dés. md. (didhis.ate) vouloir
obtenir ‖ lat. dare ; ang. to do ; all. thun.
mano dhā penser à, méditer sur 〈loc. dat. prati-
inf.〉.√

DA dhā2 v. [4] pr. (dhayati) pft. (dadhau)
aor. [1] (adhāt) pp. (dh̄ıta) boire, sucer, téter —
ps. (dh̄ıyate) être bu ‖ lat. ṅemina, ṅilius ; fr.
femme, fils.
DA dhā3 [dhā1] ifc. a. m. f. qui place, qui pose,

qui supporte | qui donne.

ratnadhā véd. qui confère la récompense.
�DA -dhā forme avec des num. des adv. signi-

fiant la répétition (fois) ou la composition en
parts.
DAt� dhātu [dhā1-tu] m. assise, fondation

| élément primordial, substance élémentaire ;
ingrédient | minéral, métal, minerai ; cf.
as.t.adhātu | phil. élément | gram. racine verbale
| bd. l’un des 6 éléments : ākāśa l’Éther ou
Espace, anila l’Air, tejas le Feu, jala l’Eau et
bhū2 la Terre et vijñāna la Connaissance | bd.
élément constitutif du corps ; cendres, reliques
| [dhātugarbha] bd. reliquaire central d’un
stūpa, au bas du pilier de pierre [yas.t. i].

dhātugarbha [garbha] m. bd. reliquaire de
cendres (pāli dhātugabbha, devenu dāgoba à
Ceylan, occidentalisé en pagode).

dhātupāt.ha [pāt.ha] m. gram. np. du
Dhātupāt.ha, ouvrage traditionnel listant les
racines verbales, et indiquant leurs formes
fléchies [anubandha] et leur sens [dhātvartha] ;
il en existe de nombreuses versions de diverses
époques.

dhātumaya [maya] a. m. n. f. dhātumaȳı en
métal.
dhātumaȳı pratimā idole en métal.

dhāturatnākara [ratnākara] m. gram. np.
du Dhāturatnākara, dictionnaire des formes
conjuguées des racines du sanskrit, par Muni
Lāvan.ya Vijaya Suri (1992).

dhāturūpa [rūpa] n. gram. forme conjuguée
d’une racine.

dhāturūpaprapañca [prapañca] m. gram.
np. du Dhāturūpaprapañca, dictionnaire des
formes conjuguées des racines du sanskrit, par
N. V. P. Unithiri et O. K. Muns.i (2006).

dhātuvāda [vāda] m. métallurgie ; l’alchimie,
l’un des 64 arts [kalā].

dhātusūtra [sūtra] n. gram. règle de gram-
maire applicable à un ensemble de racines.

dhātvartha [artha] m. gram. sens d’une ra-
cine verbale | lit. liste de mots donnant ce sens
dans le dhātupāt.ha.

dhātvādeśa [ādeśa] m. gram. substitut d’une
racine par une autre.
DAt� dhātr. [dhā1-tr. ] agt. m. f. dhātr̄ı [sg. nom.

dhātā, acc. dhātāram] fondateur, créateur, au-
teur ; compilateur ; mécène | véd. np. de Dhātā
“le Façonneur”, démiurge de la création, as-
socié à Prajāpati-Brahmā — n. providence —
f. dhātr̄ı nourrice, mère adoptive ; sage-femme
| natu. bot. Emblica officinalis, arbre myrobo-
lan ; syn. āmalaka.
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DA/F dhātr̄ı [f. dhātr. ] f. nourrice, mère adop-
tive ; sage-femme.

dhātreyikā f. sœur de lait ; confidente.
DAn dhāna [dhā1-na] n. récipient, réceptacle ;

résidence — f. dhān̄ı id.
dhānikā [-ika] f. réceptacle.
DAnA dhānā [dhā1-na] f. pl. grains de blé ;

grains en gén. | coriandre ; pousse
DA�y dhānya [dhāna-ya] n. céréale ; not. riz

| fait d’être riche, prospérité.
dhānyaka [-ka] m. ifc. grain ; blé — n. co-

riandre.
dhānyārtha [artha] m. revenu de la récolte.
DAm dhāma iic. pour dhāman.
dhāmacchad [chad2] a. m. n. f. myth. se dit

d’Agni “qui change sa demeure”.
DAmn̂ dhāman n. véd. site du feu sacré et du

soma | demeure (favorite [priya]) | délice, plaisir
| ordre établi ; condition ; manière, mode | force,
majesté, splendeur ‖ lat. ṅamulus.
abhayadhāman lieu de sûreté.
DAr̂ dhār [ca. dhr. ] v. [10] pr. (dhārayati) pp.

(dhārita) abs. (dhārayitvā) tenir fermement, re-
tenir, soutenir, porter, supporter |préserver, en-
tretenir, garder, posséder | réprimer, arrêter,
supprimer ; imposer, décider |devoir qqc. à qqn.
〈dat.〉.
viprāya śatam. dhārayati il doit 100 (pièces) au
prêtre.
DAr dhāra [dhār] ifc. agt. m. f. dhār̄ı qui porte,

qui tient ; qui supporte, qui soutient.
dhāraka [-ka] a. m. n. f. dhārikā qui porte.
dhārayat [ppr. dhār] a. m. n. f. dhārayant̄ı

qui tient, qui possède — ifc. versé en.
dhārayadvasu [vasu] m. hist. np. de l’empe-

reur perse Dhārayadvasu “(Darius) le Fortuné”.
DArZ dhāran. a [dhāra-na] a. m. n. f. dhāran. ā

qui tient, qui porte ; qui garde, qui protège | qui
retient, qui restreint — n. soutien, garde ; en-
durance ; mémoire, mémorisation — f. dhāran. ā
action de maintenir, de supporter ; règle, loi
| mémoire ; parfaite compréhension, certitude |
phil. [yoga] concentration de l’esprit avec arrêt
du souffle, ou fixation de la pensée, 6e étape du
rājayoga, obtenue par ekāgratā ; cf. as.t. āṅgayoga
— f. dhāran. ı̄ bd. sorte de mantra.

dhāran. amātr.kā [mātr.kā] f. la mnémotechnie,
l’un des 64 arts [kalā].
DArA dhārā1 [dhāra] f. flot, courant ; eau cou-

rante ; cours d’eau, torrent ; goutte, averse | (au
fig.) pluie de (flèches, etc.) | soc. libation par-
ticulière à Agni | fuite (d’un pichet, etc.) | pas
d’un cheval | uniformité, continuité ; usage, cou-
tume ; lignée | géo. np. de la ville de Dhārā, au

Mālava (mod. Dhar au Madhya Pradesh) ; au 9e

siècle, le roi Vairisim. ha de la dynastie Paramāra
y transféra sa capitale ; elle devint un centre de
savoir sous le roi Bhojadeva, qui y construisit
la Bhojaśālā, université sanskrite et temple de
Sarasvat̄ı.

dhārāgr.ha [gr.ha] n. salle de bains, salle de
douche.
DArA dhārā2 [dhāv2] f. bord, marge ; tran-

chant, fil, lame | arête d’une montagne ; jante
d’une roue ; ourlet d’une oreille |sommet ; gloire,
excellence.
DAErn̂ dhārin [dhāra-in] agt. m. f. dhārin. ı̄ qui

porte ; qui possède ; qui se souvient (de 〈iic. g.〉)
— f. dhārin. ı̄ id. | la Terre | lit. np. de la reine
Dhārin. ı̄ ; cf. Mālavikāgnimitra.
DAEmk dhārmika [vr. dharma-ika] a. m. n. f.

dhārmikā juste, vertueux, convenable, pieux ;
conforme à la justice — m. dévot ; homme de
devoir.
brāhman. āya gām. dadāti dhārmikah. le juste
donne une vache au brahmane.√

DAv̂ dhāv1 v. [1] pr. (dhāvati) pr. md.
(dhāvate) pp. (dhāvita) abs. (dhāvitvā) pf. (anu,
abhi, upa, nis, pari, pra) s’en aller ; courir, se
sauver ; s’échapper ‖ gr. ωθεω.
mr.gayām. dhāv aller à la chasse.√

DAv̂ dhāv2 v. [1] pr. (dhāvati) pp. (dhauta)
laver, nettoyer, purifier ; polir, astiquer, faire
briller — pr. md. (dhāvate) se frotter, se net-
toyer.
dato dhāvate il se lave les dents.
DAv dhāva [dhāv2] ifc. a. m. n. f. dhāvā qui

lave, qui nettoie.
DAvt̂ dhāvat1 [ppr. dhāv1] a. m. n. f. dhāvant̄ı

qui court.
DAvt̂ dhāvat2 [ppr. dhāv2] a. m. n. f. dhāvant̄ı

qui lave.
DAvn dhāvana1 [dhāv1-ana] n. course.
DAvn dhāvana2 [dhāv2-ana] n. lavage, net-

toyage, polissage, blanchissage | fait de frotter.
ED dhi [dhā1] ifc. m. réceptacle de.
EDk̂ dhik ind. excl. de détresse, de reproche

ou de mépris ; hélas ! malheur ! pauvre de moi !
malheur à, honte à, maudit soit 〈acc.〉.
hā dhik quel malheur ! quelle honte !
dhik kr. faire des reproches.
ED(ŝ dhits [dés. dhā1] v. pr. (dhitsati) vouloir

poser.
EDqZ dhis.an. a a. m. n. f. dhis.an. ā intelligent,

savant ; sage — m. mâıtre, guide spirituel |myth.
np. de Dhis.an. a, épith. de Br.haspati-Guru — n.
compréhension ; intelligence — f. dhis.an. ā véd.
récipient à soma — ifc. connaissance de.
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ED	�y dhis.n. ya m. véd. autel secondaire, foyer
annexe de l’autel védique ; il consiste en un mon-
ticule de terre couvert de sable sur lequel on
place le foyer ; on en dénombre 8 — n. endroit,
place, site | astre, étoile, météore.√

DF dh̄ı1 v. [4] pr. md. (dh̄ıyate) pp. (dh̄ıta)
pf. (ā) supporter, tenir | penser, méditer ; cf.
dhyā.
DF dh̄ı2 [dh̄ı1] f. véd. vision des sages [r.s. i]

| pensée (not. mystique), méditation ; dévotion,
prière | intelligence, compréhension ; savoir, sa-
gesse.

dh̄ımat [-mat] a. m. n. f. dh̄ımat̄ı sage, sensé,
réfléchi, intelligent ; érudit.
DF dh̄ı3 cf. dhā1.
DFt dh̄ıtá [pp. dh̄ı1] a. m. n. f. dh̄ıtā pensé ;

pondéré, analysé, réfléchi — n. pl. dh̄ıtāni
pensées ; réflexion, méditation.
DFEt dh̄ıti [dh̄ı1-ti] f. pensée ; réflexion,

méditation | recueillement ; dévotion ; prière.
DFmEh dh̄ımahi [dhā1] (bénédictif, aoriste op-

tatif moyen) que nous installions | (plus tardif,
interprété comme forme de dh̄ı1) méditons, in-
voquons, honorons.
satyam param dh̄ımahi (devise de l’Université
Utkala) Cherchons la vérité suprême.
DFr̂ dh̄ır [vn. dh̄ıra1] v. [10] pr. (dh̄ırayati)

pp. (dh̄ırita) pf. (ava) encourager ; raffermir ;
réconforter.
DFr dh̄ıra1 [dhr. ] a. m. n. f. dh̄ırā ferme,

stable, constant ; sage, tranquille ; tenace, obs-
tiné | énergique, résolu ; courageux — m. homme
de ferme caractère.
dh̄ıram adv. tranquillement.

dh̄ıratva [-tva] n. fermeté, dignité.
DFr dh̄ıra2 [dh̄ı2-ra] a. m. n. f. dh̄ırā intelli-

gent, clairvoyant ; sage, savant ; habile en, versé
dans 〈loc.〉 | lit. expert dans l’art poétique.
DFvr dh̄ıvara [dh̄ı1-vara2] m. pécheur.
D� dhu cf. dhū1.√
D� "̂ dhuks. v. [1] pr. md. (dhuks.ate) pf. (sam)

ca. (dhuks.ayati) [inusité sans pf.].
D� t dhuta var. dhūta [pp. dhū1] a. m. n. f.

dhutā secoué, agité | chassé, rejeté, abandonné.
D� �D� dhundhu m. myth. np. de l’asura

Dhundhu ; il fut tué par Kuvalāśva.
dhundhumāra [māra] m. myth. [Mah.] np. de

Dhundhumāra “qui tua Dhundhu”, épith. du roi
Kuvalāśva, fils de Br.hadaśva1 ; ou bien [Rām.] il
est dit fils de Trísaṅku et père de Yuvanāśva.
D� r̂ dhur f. [en comp. dhūr ; nom. dhūs] timon,

joug, brancard.
dhuram. vah être à la place d’honneur, être le
premier.

D� r dhura [dhur] m. joug, brancard — f. dhurā
fardeau, charge.
D� y dhurya [dhur-ya] a. m. n. f. dhuryā en tête,

meilleur, éminent ; qui assume des responsabi-
lités — m. bête de somme.√

D� dhū1 var. dhu v. [5] pr. (dhunóti) pp.
(dhuta, dhūta) pf. (ava, ā, ut, vi) secouer, agi-
ter ; ébranler | secouer des fruits 〈acc.〉 d’un
arbre 〈acc.〉 | chasser, disperser ; allumer, souf-
fler sur, attiser (le feu) — pr. md. (dhunuté) se
débarrasser de, se libérer de ; secouer, malmener
‖ gr. θυω.
D� dhū2 [dhū1] ifc. f. fait de secouer, d’agiter.
D� t dhūtá var. dhuta [pp. dhū1] a. m. n. f.

dhūtā secoué, agité | attisé (feu) — f. dhūtā
lit. [Mr.cchakat.ikā] np. de Dhūtā, épouse de
Cārudatta.
D� p dhūpa [dhū1] m. fumée d’encens | pl.

dhūpās id.
D� m dhūma [dhū1-ma] m. fumée ; vapeur,

brouillard ‖ gr. θυµoς ; lat. ṅūmus ; fr. fumée,
parfum.

dhūmala [-la] a. m. n. f. dhūmalā couleur de
fumée ; violet, mauve — m. la couleur violette.

dhūmavat [-vat] agt. m. f. dhūmavat̄ı qui
fume — f. dhūmavat̄ı phil. [tantr.] np. de
Dhūmavat̄ı “la Veuve”, l’une des 10 puissances
[mahāvidyā] de la Déesse [Śakti].

dhūmaśakat.a [́sakat.a] n. mod. train, chemin
de fer.
D� m} dhūmra [dhūma-ra] a. m. n. f. dhūmrā

couleur de fumée ; gris, violet | obscurci — m.
chameau | encens | la couleur violette.

dhūmrávarn. a [varn. a] a. m. n. f. dhūmravarn. ā
[“couleur de fumée”] gris, rouge sombre.

dhūmrāśva [aśva] m. myth. [Rām.] np. du
roi de Vísālā Dhūmrāśva “au cheval gris”, fils
de Sucandra, père de Sr.ñjaya.
D� r̂ dhūr iic. pour dhur.
dhūrjat.i [jat. ā] m. myth. np. de Dhūrjat.i,

épith. de Śiva “au lourd chignon”.
D� t dhūrta [pp. dhvr. ] a. m. n. f. dhūrtā rusé,

malin ; tricheur, malhonnête — m. fripon, co-
quin ; escroc, filou

dhūrtamayūra [mayūra] m. paon voleur.
D� El dhūli [dhū1] f. poussière ; sol poussiéreux

| poudre ; pollen.
D� sr dhūsara [dhvam. s] a. m. n. f. dhūsarā gris,

obscurci, couleur de poussière — m. la couleur
grise ‖ ang. dust.
dhūsar̄ı kr. rendre gris.√

D� dhr. v. [1] pr. (dharati) pft. (dadhāra) aor.
[3] (ad̄ıdharat) pp. (dhr.ta) pf. (ava, nis, sam)
(surtout utilisé au ca.) — ca. (dhārayati) tenir
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fermement, retenir, soutenir, porter, supporter ;
endurer |préserver, entretenir, garder, posséder ;
devoir (à 〈dat.〉) | réprimer, arrêter, supprimer ;
imposer, décider — ps. (dhriyáte) se maintenir,
être ferme.
keśān dhr. laisser pousser ses cheveux.
śmaśru dhr. laisser pousser sa barbe, porter la
barbe.
garbham. dhr. être enceinte.
tapo dhr. supporter des austérités, faire
pénitence.
dan. d. am. dhr. infliger une punition à 〈loc.〉.
dharmam. dhr. observer la loi, faire son devoir,
bien se conduire.
vratam. dhr. observer un vœu.
D� t̂ dhr.t [dhr. ] ifc. a. m. n. f. qui porte, qui

supporte ; support, soutien.
D� t dhr.ta [pp. dhr. ] a. m. n. f. dhr.tā tenu,

soutenu, maintenu ; porté, supporté | gardé,
possédé, employé, pratiqué ; porté (vêtement)
| mesuré, pesé | retenu, réprimé, arrêté | prêt à,
décidé ; résolu.

dhr.tarās.t.ra [rās.t.ra] m. myth. [Mah.] np.
de Dhr.tarās.t.ra “au ferme royaume”, fils de
Vyāsa et Ambikā1, demi-frère de Pān.d.u et
Vidura, roi aveugle des kauravās ; son épouse
est Gāndhār̄ı ; l’âıné de ses 100 fils est Du-
ryodhana ; d’autres s’appellent Abhaya, Citra1,
Jarāsandha, Duh. śāsana, Pramatha, Yuyutsu,
Śala, S. an.d.ha, Suyodhana, Sulocana ; sa fille est
Duh. śalā — f. dhr.tarās.t. r̄ı myth. [Mah.] np. de
Dhr.tarās.t.r̄ı, fille de Kaśyapa et Tāmrā ; Ham. sa
est son fils.
D� Et dhr.ti [dhr.-ti] f. fermeté, constance,

résolution |courage |myth. np. de la déesse Dhr.ti
“Résolution”.

dhr.tigr. h̄ıta [gr.h̄ıta] a. m. n. f. dhr.tigr. h̄ıtā
tenu fermement.

dhr.timat [-mat] a. m. n. f. dhr.timat̄ı ferme,
résolu.√

D� q̂ dhr.s. v. [5] pr. (dhr.s.n. oti) v. [1] pr.
(dhars.ati) pp. (dhr.s.t.a) pfp. (dhr.s.ya) pf. (ā)
oser, avoir de l’audace ; risquer ; être téméraire
| être insolent ; agresser, attaquer, assaillir — ca.
(dhars.ayati) attaquer, agresser ; détruire | violer
(une femme).
D� £ dhr.s.t. á [pp. dhr.s. ] a. m. n. f. dhr.s.t. ā au-

dacieux, hardi ; téméraire, aventureux | effronté,
insolent.
dhr.s.t.am adv. avec audace.

dhr.s.t.aketu [ketu] m. myth. [Mah.] np. de
Dhr.s.t.aketu “Au caractère audacieux”, roi des
Cedayas, allié des pān. d. avās | myth. [BhP.] np.
du roi Dhr.s.t.aketu1 Janaka, fils de Sudhr.ti, père

de Haryaśva1.
dhr.s.t.adyumna [dyumna] m. myth. [Mah.]

np. de Dhr.s.t.adyumna “Glorieux Téméraire”,
fils de Drupada, né dans un sacrifice védique
avec sa sœur Draupad̄ı ; il commandait l’armée
des pān. d. avās ; réalisant le fruit du sacrifice de sa
naissance, il tua Dron. a lors de la grande bataille,
en profitant de son abbattement à la (fausse)
nouvelle de la mort de son fils ; puis il fut tué
par Aśvatthāmā l’attaquant dans son sommeil ;
cf. Pārs.ata.
D� E£ dhr.s.t. i [dhr.s.-ti] f. audace, courage.
D� 	y dhr.s.ya [pfp. [1] dhr.s. ] a. m. n. f. dhr.s.yā à

agresser.
D�n� dhenú [dhā2-nu] a. m. n. f. qui donne du

lait — f. vache laitière — ifc. femelle de — ifc.
vache faite de (offerte en présent à un brahmane)
| par ext. diminutif.

dhenuka [-ka] m. myth. np. de l’asura Dhe-
nuka “Vacher”, tué par Balarāma.

dhenumudrā [mudrā] f. soc. [“geste de la va-
che”] l’annulaire et l’auriculaire joints, les an-
nulaires croisés, les majeurs croisés, les index
joints.
D�y dheya [pfp. [1] dhā1] a. m. n. f. dheyā qui

doit être posé, à installer, à mettre ; qui doit être
appliqué — n. offrande.
D{y dhairya [vr. dh̄ıra1-ya] n. fermeté,

résolution, constance ; dignité | calme, sang-
froid, patience, endurance.
DOt dhauta [pp. dhāv2] a. m. n. f. dhautā lavé,

nettoyé, purifié ; poli, astiqué, lustré, brillant —
n. lavage, blanchissage — f. dhaut̄ı [yoga] purifi-
cation de l’œsophage (en avalant un linge qu’on
ressort par la bouche).
DOMy dhaumya [vr. dhūma-ya] m. myth.

[Mah.] np. de l’ermite Dhaumya “Issu de
fumée”, frère cadet de Devala ; à la suggestion
de Citraratha, les pān. d. avās le choisirent comme
chapelain [purohita] en visitant son ermitage
d’Utkocaka ; il les maria successivement à Drau-
pad̄ı ; il donna l’onction royale à Yudhis.t.hira lors
de son sacre [rājasūya].
@mA dhmā [dham] ifc. m. qui souffle dans ; qui

attise ; qui insuffle, qui anime.
@mAt dhmātá [pp. dham] a. m. n. f. dhmātā

dans lequel on a soufflé ; attisé (feu) ; sonné (not.
conque [́saṅkha]).
@mAn dhmāna [dham] n. action de souffler ;

gonflement.√
@yA dhyā var. dhyai [relié à dh̄ı1] v. [1]

pr. (dhyāyati) v. [2] pr. (dhyāti) pft. (dadhyau)
aor. [6] (ádhyās̄ıt) pp. (dhyāta) pfp. (dhyeya)
abs. (dhyātvā) pf. (abhi, ni) réfléchir, méditer ;
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penser à 〈acc.〉, contempler mentalement — ps.
(dhyāyate) être contemplé en méditation — dés.
md. (didhyāsate) vouloir méditer.
@yAt dhyāta [pp. dhyā] a. m. n. f. dhyātā

médité, imaginé ; à quoi l’on pense | révélé par
la méditation.
@yA(vA dhyātvā [abs. dhyā] ind. ayant médité.
@yAn dhyāna [dhyā-na] n. méditation,

contemplation mentale | phil. la méditation,
7e étape du rājayoga ; cf. as.t. āṅgayoga | bd. la
méditation, une des 6 perfections [pāramitā]
d’un accompli [bodhisattva] | lit. invocation
liminaire d’un ouvrage ‖ pkt. jhān. a ; japonais
zen.

dhyānanimagna [nimagna] a. m. n. f.
dhyānanimagnā absorbé dans la méditation.
@yAEn dhyāni iic. pour dhyānin.
dhyānibuddha [buddha] m. bd. “Buddha spi-

rituel”, néologisme dû à B. H. Hodgson pour
désigner les cinq régents d’un paradis dans le
panthéon du mahāyāna : les accomplis [jina] gar-
diens directionnels Aks.obhya, Amitābha, Amo-
ghasiddhi, Ratnasam. bhava, et au centre Vairo-
cana.

dhyānibodhisattva [bodhisattva] m. bd.
“bodhisattva spirituel”, néologisme dû à B. H.
Hodgson pour personnifier les qualités d’un
dhyānibuddha ; cf. Samantabhadra.

dhyānimudrā [mudrā] f. bd. geste de
méditation, main droite sur main gauche, posées
à plat sur le giron, paumes vers le ciel ; as-
socié généralement au padmāsana ; aussi appelé
samādhimudrā.
@yAEnn̂ dhyānin [dhyāna-in] agt. m. f.

dhyānin̄ı qui contemple ; qui médite.
@yAyt̂ dhyāyat [ppr. dhyā] a. m. n. f.

dhyāyant̄ı qui contemple ; qui médite.
@yAEyn̂ dhyāyin [dhyā-in] a. m. n. f. dhyāyin̄ı

absorbé en méditation — ifc. sérieusement ab-
sorbé en ; méditant sur.
@y�y dhyeya [pfp. [1] dhyā] a. m. n. f. dhyeyā

à méditer, à considérer ; imaginable.
@y{ dhyai cf. dhyā.√
D�} dhru v. [6] pr. (dhruvati) pp. (dhruta)

être solide, stable ou fixe.
D�}t dhruta [dhūrta] a. m. n. f. dhrutā cf.

dhūrta.
D�}pd dhrupada [dhru-pada] m. [“pieds fixes”]

style de danse et de musique ‖ hi. dhrupad.
dhrupadākyanr.tya n. la danse appelée dhru-
pada.
D�}v dhruvá [dhru-va] a. m. n. f. dhruvā ferme,

solide, fixe ; permanent, perpétuel, immuable,
éternel ; sûr, certain — m. myth. np. de l’étoile

polaire Dhruva “l’Immuable”, un des 8 trésors
[vasu] ; [VP.] il est fils d’Uttānapāda et de
Sun̄ıti ; la favorite d’Uttānapāda, Suruci, avait
un fils Uttama préféré à Dhruva ; Dhruva se
retira dans les bois, et par ses pénitences fut
élevé par Vis.n. u à sa position céleste ; soc.
parfois on montre l’étoile polaire à l’épouse lors
de son mariage pour qu’elle soit ferme dans sa
fixation dans sa nouvelle famille — n. certitude
— f. dhruvā l’ici, indiqué par la direction [dik]
du nadir | mus. premier vers répété comme
refrain, mélodie récurrente ; cycle rythmique
[tāla] comprenant 1 laghu, 1 druta et 2 laghu.
dhruvam adv. fermement, solidement ;
sûrement, certainement ; constamment,
éternellement.
dhruvā dik l’ici.

dhruvadev̄ı [dev̄ı] f. hist. np. de la reine Dh-
ruvadev̄ı, épouse de Rāmagupta puis de son
frère qui la libéra des Śakās, et régna comme
l’empereur Candragupta2.

dhruvasandhi [sandhi] m. myth. [Rām.] np.
du roi d’Ayodhyā Dhruvasandhi, fils de Su-
sandhi, père de Bharata4.√

@v\ŝ dhvam. s var. dhvas v. [1] pr.
(dhvam. sati) pr. md. (dhvam. sate) pp. (dhvasta)
pf. (pra) tomber en poussière, s’effriter, se
détacher ; périr, disparâıtre — ca. (dhvam. sayati)
faire tomber, abattre ; disperser, détruire |violer
(une femme) ‖ all. dunst ; ang. dust.
@v\s dhvam. sa [dhvam. s] ifc. m. chute, destruc-

tion ; viol.
@v\Esn̂ dhvam. sin [dhvam. s-in] agt. m. f.

dhvam. sin̄ı qui détruit, qui disperse.
@vj dhvaja m. drapeau, bannière, étendard ;

insigne, emblème, attribut (not. d’une divinité) ;
colonne de gloire ; marque, enseigne (not. d’une
taverne).

dhvajastambha [stambha] m. soc. pilier-
étendard ou mât porte-bannière d’un temple ;
il se dresse dans la 1re enceinte, en face de la
divinité du sanctuaire.

dhvajin [-in] agt. m. f. dhvajin̄ı qui porte un
étendard ; portant la marque de (not. un crime)
— f. dhvajin̄ı armée.√

@vn̂ dhvan v. [1] pr. (dhvanati) pp. (dh-
vanita, dvāntá) émettre un son, résonner, faire
du bruit ; gronder (tonnerre) ; faire écho — ca.
(dhvanayati) pp. (dhvānita) faire bruire, faire
résonner.
@vEn dhvani [dhvan] m. son, résonance,

bruit ; grondement (du tonnerre) ; voix ; écho
| lit. rhét. sens suggéré ; suggestion, évocation ;
sous-entendu, trope | lit. école de composition
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poétique, établie par Mammat.a, à partir des tra-
ditions de poétique d’Ānandavardhana.

dhvanyāloka [āloka] m. lit. np. du Dh-
vanyāloka “Éclairage sur la poétique”, ouvrage
d’esthétique d’Ānandavardhana ; il comprend
un recueil de vers [kārikā] condensant l’enseigne-
ment, et un commentaire [vr.tti] en prose l’in-
terprétant ; Abhinavagupta en fit un commen-
taire [locana].
@vEnt dhvanita [pp. dhvan] a. m. n. f. dhva-

nitā résonnant, retentissant ; bruyant, sonore.
@vrA dhvarā [dhvr. ] f. fait de courber,

d’abattre.
@vy dhvarya [pfp. [1] dhvr. ] a. m. n. f. dhvaryā

à courber.
@vŝ dhvas [dhvam. s] a. m. n. f. qui tombe.
@v-t dhvasta [pp. dhvam. s] a. m. n. f. dhvastā

tombé ; détruit, disparu.
@vA°̂ dhvāṅks. [vn. dhvāṅks.a] v. [1] pr.

(dhvāṅks.ati) croasser | désirer.
@vA° dhvāṅks.a m. corbeau, corneille — ifc.

(péj.) canaille.
t̄ırthadhvāṅks.ah. [“une corneille au bain sacré”]
un individu indésirable.
@vA�t dhvāntá a. m. n. f. dhvāntā couvert,

voilé, sombre — n. obscurité.√
@v� dhvr. v. [1] pr. (dhvárati) aor. [4]

(adhvārs. ı̄t) pp. (dhūrta) courber ; faire tomber,
abattre ; frapper, blesser — ca. (dhvārayati) id.
— int. md. (dādhvaryate) id. intensément, avec
répétition ‖ ang. dull ; all. toll.

n n
n na part. non, ne pas ; il n’est pas vrai que

| (N 〈abl. i.〉 na M) M moins N ‖ gr. νη ; lat. ne ;
fr. ne, non.
na ... na var. na...ca var. na...cāpi var. na...caiva
var. na...vā ni ... ni.
na tu conj. plutôt que, et non pas ; bien que,
néanmoins.
no [u] adv. (pragr.hya1) et non.
na nu n’est ce pas ? n’est-il pas vrai que ? cer-
tainement.
katham. cana en quelque façon ; tant bien que
mal, peu.
na kadā cana adv. jamais.
na kadāpi adv. jamais.
na kutrāpi adv. nulle part.
na hi non, pas du tout, nullement.
... naiva pas même ...
gauro na tr.s. itah. piba boire comme un gaur as-
soiffé.

nāti [ati] adv. pas trop.

�n -na var. -n. a forme des s. n.
nkAr nakāra [(na)-kāra] m. le son ou la lettre

‘na’.
nk� l nakula m. mangouste | myth. la man-

gouste contrôle les richesses des serpents [nāga] ;
on la représente versant des joyaux dans les
mains de Kubera | myth. [Mah.] np. de Na-
kula “Mangouste”, l’un des 5 pān. d. avās, fils des
Aśvinau et de Mādr̄ı, frère jumeau de Sahadeva ;
cf. Granthika | hist. np. de Nakula1, auteur de
l’Aśvaśāstra.
nÄ nakta n. nuit ‖ gr. νυξ ; lat. nox ; ang.

night ; all. Nacht ; fr. nuit.
naktam adv. de nuit ; opp. divā.
n� nakra m. crocodile.
n"/ náks.atra n. astre, étoile, corps céleste

| l’ensemble des étoiles | astr. position céleste
de la pleine lune, astérisme lunaire, maison lu-
naire ; il y a eu d’abord 27 naks.atrān. i, puis
28 avec l’ajout d’Abhijit ; chaque naks.atra
désigne en fait une division de 13◦ 20’ de
l’écliptique ; chacun est divisée en 4 quarts
[pāda] de 3◦ 20’ | myth. une lunaison per-
sonnifiée, fille de Daks.a et épouse de Can-
dra ; elles se nomment : Kr.ttikās (Pléiades),
Rohin. ı̄1 ou Brāhmı̄ (Aldébaran), Mr.gaśiras ou
Āgrahāyan. ı̄ (Baudrier d’Orion), Ārdrā ou Bāhū
(Bételgeuse), Punarvasū ou Yamakau (Cas-
tor et Pollux), Pus.ya ou Tis.ya ou Sidhya
(Cancer), Āśles.ās (Hydre), Maghās (Régulus),
Pūrvaphalgun̄ı (δ du Lion), Uttaraphalgun̄ı (β
du Lion), Hasta (Corbeau), Citrā (Épi de la
Vierge), Svāti ou Svāt̄ı (Arcturus), Vísākhe
ou Rādhā2 (Balance), Anurādhās (δ du Scor-
pion), Jyes.t.hā (Antarès), Mūlabarhan. ı̄ (ε du
Scorpion), Pūrvās.ād. hās (δ du Sagittaire), Ut-
tarās.ād. hās (σ du Sagittaire), Abhijit (Véga),
Śravan. ā (Altäır), Śravis.t.hā ou Dhanis.t.hā (β
du Dauphin), Śatabhis.ak (λ du Verseau),
Pūrvapros.t.hapadās ou Pūrvabhādrapadās (αβ
de Pégase), Uttarapros.t.hapadās ou Utta-
rabhādrapadās (γ de Pégase et α d’Andromède),
Revat̄ı (ζ des Poissons), Aśvin̄ı ou Aśviyujau
(βζ du Bélier) et Bharan. ı̄ (Mouche).
nK nakha m. n. ongle ; griffe.

nakhāni kr. tailler les ongles.
nakhāni kl.p id.

nakhara [-ra] m. ongle ; griffe, éperon — a.
m. n. f. nakharā recourbé, crochu.

nakhalekhaka [lekhaka] m. manucure.
ng naga [na-gam] m. [“être immobile”] mon-

tagne | arbre.
nagarāja [rājan] m. grande montagne.
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nagarājadhara [dhara] m. myth. np. de Na-
garājadhara “Qui supporte la grande monta-
gne”, épith. de Kr.s.n. a soutenant le Mont Go-
vardhana.

nagavāsa [vāsa1] m. [“qui vit dans les ar-
bres”] paon.
ngr nágara m. n. ville, cité ; capitale — f.

nagar̄ı id.
nagarak̄ırtana [k̄ırtana] n. soc. procession

dévotionnelle de rue, avec chants et danses ; cf.
Caitanya.
n`n nagna a. m. n. f. nagnā nu ; désert, aride

— m. soc. religieux errant nu ; sādhu combattant
‖ ang. naked ; all. nackt ; fr. nu ; hi. nagā.

nagnájit [jit] a. m. n. f. (athlète) vainqueur
d’un opposant nu — m. myth. [Mah.] roi du
Gandhāra ; Kr.s.n. a vainquit ses fils et épousa
l’une de ses filles | hist. np. de Nagnajit, expert
en arts [́silpaśāstra], auteur du Citralaks.an. a.

nagnátva [-tva] n. nudité.
nEck�tŝ naciketas var. naciketa [na-cit1] m.

phil. [BrP.] np. de Naciketā, jeune brahmane
“qui ne comprenait pas” (pourquoi son père se
libérait de tous ses biens) ; [KU.] il fut mau-
dit par son père Vājaśravasa, qui l’envoya à la
Mort ; Yama, pour s’excuser de ne pas l’avoir
accueilli de suite, lui accorda la réalisation de 3
vœux : le pardon de son père, l’immortalité, et la
connaissance du Soi [ātman] ; puis il lui enseigna
comment construire l’autel védique [agnicayana]
pour célébrer le feu sacré [nāciketa].
nEcr nacira [na-cira] a. m. n. f. nacirā pas

long ; court.
nacirāt adv. bientôt.
nacirādiva adv. très bientôt, tout de suite.
n�̂ nañ nota. gram. marque de la négation

‘na’.
nañartha [artha] m. gram. sens de ‘na’.
nañtatpurus.a [tatpurus.a] m. gram. mot com-

posé déterminatif privatif, comme abrāhman. a.
nañbahuvr̄ıhi [bahuvr̄ıhi] m. gram. mot com-

posé exocentrique privatif, comme aputra.√
nV̂ nat. [pkt. nr.t] v. [1] pr. (nat.ati) danser ;

mimer — ca. (nāt.ayati) faire l’acteur ; mimer.
nV nat.a [nat. ] m. danseur, acteur, comédien,

mime.
nat.arāja [rāja] m. myth. np. de Nat.arāja,

épith. de Śiva sous son aspect cosmique du
“Roi de la danse”, dansant dans la posture de
nadānta tān. d. ava, après la soumission des sages
[r.s. i] hérétiques de la forêt de Tāragam ; à la
prière du dragon [nāga] Ananta, cette danse fut
rejouée devant les dieux à Cidambaram, au Ta-
mil Nadu.

nat.aśekhara [́sekhara] m. myth. np. de
Nat.aśekhara “Pinacle de la danse”, danseur-
étoile des daityās ; pour le surpasser, In-
dra demanda à Nandikeśvara de composer
l’Abhinayadarpan. a.

nat.eśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Nat.eśvara, épith. de Śiva sous son aspect
cosmique du “Seigneur de la danse”.
nX̂ nad. iic. pour nad. a.
nad. vat [-vat] a. m. n. f. nad. vat̄ı couvert de

roseaux.
nad. vala [-vala] a. m. n. f. nad. valā couvert de

roseaux — n. lieu humide, marais.
nX nad. á [relié à nala] m. natu. bot. Arundo

tibialis, variété de roseau.
nt natá [pp. nam] a. m. n. f. natā courbé,

tordu ; penché, incliné ; aplati, enfoncé ; pros-
terné — n. astr. inclinaison.
natāśubhāśunāśaka qui détruit rapidement les
péchés de ceux qui se prosternent devant lui (se
dit de Gan. eśa).
nEt nati [nam] f. courbure ; inclinaison, salut ;

humilité.
nt� natu [na-tu] conj. plutôt que, et non pas ;

bien que, néanmoins.√
nd̂ nad v. [1] pr. (nádati) pp. (nadita) pf.

(ni, pra, vi) murmurer ; bruire, résonner, rendre
un son ; crier, hurler, hennir — ca. (nādayati)
ca. (nadáyati) faire résonner, remplir de bruit
ou de cris — dés. (ninadis.ati) vouloir crier —
int. (nānadati) hurler.
nd nadá [nad] m. rivière | être bruyant (not.

nuage, cheval, taureau).
nadānta [anta] m. myth. danse cosmique de

Śiva-Nat.arāja, qui fait “cesser le bruit” de l’uni-
vers lors de sa dissolution finale ; représentée
dans des idoles de bronze dans l’Inde du
Sud, notamment à l’époque Cola (11e siècle) ;
Śiva en Gaṅgādhara tient dans sa main droite
supérieure un tambour [d. amarin] symbolisant le
son primordial, dans sa main gauche supérieure
une flamme symbolisant la destruction du
monde, sa main droite inférieure est en a-
bhaya mudrā symbolisant la protection divine,
sa main gauche inférieure montre son pied
gauche levé symbolisant l’espoir de libération,
le pied droit reposant sur le nain épileptique
Apasmārapurus.a symbolisant l’ignorance ; le
tout entouré d’un halo de feu [prabhāvali] ; cette
danse est aussi appelée ānandatān. d. ava.
ndF nad̄ı [nad] f. rivière, courant |méd. circu-

lation sanguine ; tension.
nad̄ıja [ja] a. m. n. f. nad̄ıjā issu de la rivière

— m. myth. np. de Nad̄ıja, épith. de Bh̄ıs.ma
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“fils de Gaṅgā” — n. f. nadijā natu. lotus.
nad̄ısam. gama [sam. gama] m. géo. confluence

de deux rivières.
n� naddhá [pp. nah] a. m. n. f. naddhā at-

taché, lié ; assemblé, réuni ; équipé, ceint — ifc.
fixé à — n. lien, attache, entrave ; nœud.
nn�d� nanandr. cf. nanāndr. .
nnA nanā f. mère, maman.
nnA�d� nanāndr. f. belle-sœur (sœur de son

mari) | var. nanandr. id.
nanāndr.pati [pati] m. mari de sa belle-sœur.
nn� nanú [na-nu2] part. non, pas du tout ;

jamais | (interrogation ou affirmation insis-
tante) n’est ce pas ? n’est-il pas vrai que ? |
certainement, en effet, sans doute ; bien sûr
| 〈interr. imp.〉 s’il vous plâıt, je vous en prie
| adr. exprime la gentillesse, le reproche ou la
perplexité.
nanūcyatām veuillez nous dire.
nanūpavísāmah. hé bien, nous nous asseyons.√

n�d̂ nand v. [1] pr. (nandati) pr. md.
(nandate) pfp. (nandya) pf. (abhi, ā, prati) se
réjouir ; se réjouir de 〈acc.〉 — ps. (nandyate)
être réjoui ; jouir de — ca. (nandayati) réjouir,
combler de joie.
n�d nánda [nand] m. joie, plaisir, bonheur |

myth. [Mah.] “Joyeux”, np. de Nanda Mahārāja,
roi des bergers, qui éleva Kr.s.n. a avec sa femme
Yaśodā à Vraja | myth. [Mah.] nom d’un tam-
bour de Yudhis.t.hira |myth. np. d’un dvārapāla
(son double étant appelé Sunanda) | hist. nom
de la dynastie des Nanda du Magadha ; elle
fut renversée par Candragupta qui fonda la dy-
nastie Maurya — f. nandā félicité, joie, bon-
heur ; prospérité |géo. np. de la montagne Nandā
dev̄ı, sommet de 7816 m de l’Himālaya, dans
l’état mod. d’Uttarakhan.d. a ; myth. elle incarne
Pārvat̄ı — f. nand̄ı bénédiction.

nandaka [-ka] a. m. n. f. nandikā joyeux, heu-
reux — ifc. prenant plaisir à — m. joie, plai-
sir | myth. np. de Nandaka “Joyeux”, glaive
[khad. ga] de Vis.n. u.
n�dn nandana [nanda-na] a. m. n. f. nandanā

qui réjouit, qui rend heureux — m. fils — n.
félicité |myth. paradis d’Indra ; cf. svarga.
nE�d nandi [nand] m. n. joie ; jeu — m. myth.

np. de Nandi “Joyeux”, épith. de divers dieux
— f. joie, bonheur.

nandighos.a [ghos.a] m. cris de joie, musique
joyeuse | soc. proclamation par un hérault ou
un panégyriste |myth. np. de Nandighos.a, char
d’Arjuna.

nandivardhana [vardhana] a. m. n. f. nan-
divardhanā qui augmente la joie, qui apporte

le bonheur (de 〈g.〉) — m. myth. [BhP.] np.
du roi Nandivardhana Janaka de Mithilā, fils
d’Udāvasu, père de Suketu1 | np. de nombreux
personnages.

nandyāvarta [āvarta] m. jn. [“tourbillon
de joie”] diagramme symbole du t̄ırthaṅkara
Aranātha, formé d’un svastika se prolongeant en
grecque dans un carré.
nE�dk nandika m. myth. np. de Nandika

“Joyeux” ; cf. Nand̄ı.
nandikeśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de Nan-

dikeśvara, forme de Nand̄ı musicien ; il est
représenté avec une tête de taureau et un corps
humain avec 4 bras, les supérieurs tenant la
hache [paraśu] et la gazelle [mr.ga], les inférieurs
jouant du mr.daṅga |hist. np. de Nandikeśvara1,
auteur présumé de l’Abhinayadarpan. a, qu’il
composa à la demande d’Indra comme abrégé du
Bharatārn. ava composé selon les règles de Bha-
ratamuni.

nandikeśvarasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np.
de la Nandikeśvarasam. hitā, recueil de rituel
shiväıste ; cf. Śivadharma.
nE�dn̂ nandin [nand-in] agt. m. f. nandin̄ı

joyeux, réjoui — m. myth. [Mah.] np. de
Nand̄ı “Joyeux”, membre du gan. a, suivant
de Śiva, armé d’une lance [́sūla] ; plus tard
identifié à sa monture [vāhana] le taureau
Vr.s.abha ; cf. R. s.abha, Basava — f. nandin̄ı myth.
np. de Nandin̄ı “Joyeuse”, vache d’abondance
[kāmadughadhenu] de Vasis.t.ha ; elle est fille
de Surabh̄ı ; aussi appelée Śabalā | myth. np.
de Nandin̄ı1, fille d’un roi de Kāś̄ı, épouse de
Śvaphalka et mère d’Akrūra.
npAt̂ nápāt m. véd. descendant ; petit-fils, fils

‖ lat. nepos ; ang. nephew ; all. Neffe ; fr. neveu.
np�\El½ napum. liṅga [contr. nastr̄ıpum. liṅga] n.

gram. genre neutre.
np�\ŝ nápum. s [contr. nastr̄ıpum. s] m. eunuque

| nápum. sa id.
nápum. saka [-ka] a. m. n. [“ni mâle ni femel-

le”] hermaphrodite, androgyne — m. eunuque
— n. gram. genre neutre.

napum. sakanāman [nāman] a. m. n. f.
napum. sakanāmn̄ı qui a un nom neutre.
nØ� náptr. [relié à napāt] m. [sg. nom. naptā,

acc. naptāram] petit-fils ; cf. pautra, dauhitra —
f. naptr̄ı petite-fille.
nBŝ nabhas n. ciel, voûte céleste | nuage,

brume, vapeur — m. astr. nom d’un mois véd.
(śrāvan. a2, juillet-août) | var. nabha id. ‖ gr.
νεφoς ; lat. nebula ; all. Nebel ; fr. nuage.
tārakitam. nabhah. le ciel étoilé.
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nB-y nabhasya [nabhas-ya] a. m. n. f.
nabhasyā nuageux, brumeux — m. astr. nom
d’un mois véd. (bhādrapada, août-septembre).√

nm̂ nam v. [1] pr. (namati) pr. md. (namate)
pft. (nanāma) aor. [6] (anam. s̄ıt) imp. (nama)
pp. (nata) pfp. (naman̄ıya, namitavya) abs.
(natvā, -nátya, -namya) pf. (ava, ā, ut, upa, pari,
pra, vi) courber, incliner, pencher | s’incliner, se
baisser | saluer, honorer, rendre hommage à —
ps. (namyate) être courbé ; se soumettre, céder
— ca. (nāmayati) incliner, courber ; faire ployer
‖ gr. νεµoς ; lat. nemus.
nmn namana [nam-ana] agt. m. f. namanā ifc.

qui courbe, qui incline — n. fait d’incliner, de
courber ; fait de bander un arc.
nmnFy naman̄ıya [pfp. [2] nam] a. m. n. f.

naman̄ıyā qui doit être salué.
nmŝ namas1 [nam] n. salut, hommage, ado-

ration — prép. gloire à 〈dat.〉.
namaste [“je te salue”] bonjour, bienvenue ; bon-
soir.
om. namah. śivāya [pañcāks.ar̄ı] gloire à Śiva !
śr̄ı gan. eśāya namah. en hommage à Gan. eśa (in-
vocation au début d’un ouvrage sanskrit).
haraye namah. salutations à Hari.
śr̄ı śr̄ı gurave namah. en hommage au vénéré
mâıtre (invocation au début d’un ouvrage sans-
krit).
namo’stute je te rends grâce.
namo namah. salutations.
nmŝ namas2 [vn. namas1] v. [10] pr. (nama-

syati) rendre hommage à 〈acc.〉, honorer, saluer ;
révérer, adorer.
nm-kAr namaskāra [namas1-kāra] m. salut,

hommage ; adoration (s’effectue la tête inclinée
dans les mains en añjali mudrā, et en prononçant
namah. ).
namaskāram adr. soyez le bienvenu ; bonjour,
bonsoir.
nEmt&y namitavya [pfp. [3] nam] a. m. n. f.

namitavyā qui doit être salué.
nEmnAT naminātha var. niminātha m. jn. np.

de Naminātha, 21e t̄ırthaṅkara mythique ; son
corps est doré, son symbole est le lotus bleu.
nm� Ec namuci [na-muc2] m. myth. [MkP.] np.

du démon Namuci “Qui ne délivre pas”, auquel
Indra avait promis de ne l’attaquer ni de jour
ni de nuit, ni avec du sec ni avec de l’humide ;
profitant de l’ivresse d’Indra, il lui vola la moitié
de sa force ; Indra la regagna avec l’aide de Sa-
rasvat̄ı et des Aśvinau, et tua Namuci “en ba-
rattant sa tête avec de l’écume”.
nm} namrá [nam-ra] a. m. n. f. namrā incliné,

courbé, penché ; déférent, humble |adr. votre ser-

viteur — ifc. soumis à.
ny naya [vr. n̄ı1] m. qui mène (not. une

armée) | conduite, manière d’agir ; gouver-
nance, politique | prudence, sagesse, habileté
| prévoyance, dessein, plan ; méthode, doctrine
|myth. np. de Naya “Guide”, fils de Dharma et
de Kriyā — iic. avec sagesse.
nayes.u de manière prudente.
nyt̂ nayat [ppr. n̄ı1] a. m. n. f. nayant̄ı me-

nant, conduisant.
nyn nayana [naya-na] n. conduite, comporte-

ment |œil.
nayanonmı̄lana [unmı̄lana] n. soc. cérémonie

de consécration d’une idole par “ouverture de
ses yeux”.
nyvt̂ nayavat [naya-vat] a. m. n. f. nayavat̄ı

habile en politique ; avisé, sage.
nr nára [relié à nr. ] m. homme, mâle, personne

|myth. np. de Nara, l’Homme primordial, fils de
Dharma et Ahim. sā, souvent associé à son ju-
meau Nārāyan. a ; Arjuna est son incarnation sur
Terre | pl. narās gens, peuple, humanité.

naranār̄ı [nār̄ı] f. homme et femme.
narapati [pati] m. cf. nr.pati.
narabali [bali] m. soc. sacrifice humain ; syn.

naramedha.
naramedha [medha] m. soc. sacrifice hu-

main ; syn. narabali | soc. crémation funéraire.
nararāja [rāja] m. myth. np. de Nararāja,

épith. de Kubera “Mâıtre des hommes (esclaves
des richesses)”.

naravarman [varman] m. hist. np. de Nara-
varmā “Protecteur des hommes”, roi Paramāra,
fils d’Udayāditya ; vers 1100 il rénova le temple
de Mahākāla à Ujjayin̄ı ; il encouragea l’étude
du sanskrit.

naravāhana [vāhana] m. myth. np. de Na-
ravāhana, épith. de Kubera “Qui a un homme
pour monture”.

narasim. ha var. nr.sim. ha [sim. ha] m. myth.
np. de Narasim. ha “Homme-lion”, 4e avatāra
de Vis.n. u, qui détruisit le daitya Hiran.yakaśipu
en lui arrachant les entrailles ; il est le Roi
du kr.tayuga | hist. np. de Narasim. ha1, fils de
Vis.n. uvardhana, roi Hoysala de 1152 à 1173 |hist.
np. de Narasim. ha2, roi du Kaliṅga de 1238 à
1264, descendant d’Anantavarmā Codagaṅga ; il
construisit le temple de Kon. ārka.

narādhipa [adhipa] m. roi [“mâıtre des hom-
mes”].

nárāśam. sa [́sam. sa] m. véd. np. de Narāśam. sa
“Qui fait la louange des hommes”, forme d’Agni
qui reçoit le premier l’offrande aux dieux ; on dit
qu’il commande aux épouses des dieux.
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nareśa [̄ı́sa] m. roi [“seigneur des hommes”].
kāśinareśa titre de roi de Bénarès ; durant
śivarātri il est seul à officier dans le sanctum
du Vísvanātha.

nareśvara [̄ı́svara] m. roi [“seigneur des hom-
mes”].

narottama [uttama] m. le meilleur des
hommes | myth. np. de Narottama, épith. de
Vis.n. u “l’Être suprême” | bd. épith. de Buddha.
nrk náraka [nara-ka] m. myth. enfer (gardé

par Nara-Yama) | myth. np. du titan [asura]
Naraka “Infernal”, fils de Vis.n. u et de Bhūmi ;
il régnait en Assam sur Prāgjyotis.a gardé
par Mura, et est considéré l’ancêtre des rois
Kāmarūpās ; par ses pénitences il acquit de
grands pouvoirs de Brahmā et devint un tyran ;
il avait obtenu de ne pouvoir être tué que par
sa propre mère, et fut vaincu par Satyabhāmā,
réincarnation de Bhūmi, et achevé par Kr.s.n. a ; il
se réincarna en Karn. a ; cf. Bhauma, d̄ıpāvali.

narakacaturdaś̄ı [caturdaś̄ı] f. soc. qua-
torzième jour de la quinzaine claire du mois
kārttika, commémorant la victoire de Kr.s.n. a
sur Naraka, aussi appelé vaikun. t.hacaturdaś̄ı ; cf.
d̄ıpāvali.
nt̂ nart [ca. nr.t] v. [10] pr. (nartayati) pp.

(nartita) faire danser.
nt narta [nart] m. danse.
nartaka [-ka] m. danseur, acteur ; mâıtre de

danse.
nartana [-na] m. danseur — n. danse,

theâtre.
nEtt nartita [pp. nart] a. m. n. f. nartitā

qu’on fait danser — n. danse.√
nd̂ nard v. [1] pr. (nardati) pft. (nanarda)

pp. (nardita) inf. (narditum) mugir ; rugir ; crier.
nd narda [nard] a. m. n. f. nardā qui mugit,

qui rugit ; bruyant.
ndt̂ nardat [ppr. nard] agt. m. f. nardant̄ı mu-

gissant, rugissant ; criant ; proclamant.
ndn nardana [narda-na] n. beuglement ; ru-

gissement ; cri | éloge, célébration.
nEdt nardita [pp. nard] a. m. n. f. narditā qui

a mugit, qui a crié — n. beuglement ; rugisse-
ment ; cri — m. soc. dé vainqueur au jeu.
nm narma iic. pour narman.
narmada [da] a. m. n. f. narmadā amusant,

qui divertit — f. narmadā géo. np. de la Nar-
madā, fleuve qui prend naissance dans les monts
Vindhya et se jette dans le golfe de Cambaye
(mod. Nerbudda).

narmadeśvara [̄ı́svara] m. soc. galet de
quartz sacré à Śiva, originaire de la Narmadā ;
syn. bān. aliṅga.

narmasaciva [saciva] m. soc. compagnon
d’amusement d’un prince.
nmn̂ narman n. [en comp. narma] amusement,

plaisir ; divertissement, passe-temps ; jeu, sport ;
plaisanterie.
nl nala [relié à nad. a] m. natu. bot. Amphido-

nax karka, espèce de grand roseau |lit. [Mah.] np.
du héros Nala “Roseau”, roi du pays nis.adha, fils
de Vı̄rasena ; beau, brave, et généreux, il tomba
amoureux de la belle princesse Damayant̄ı qui
le choisit pour époux ; il fut dépossédé de son
royaume par la perfidie de son frère Pus.kara
et par le démon du jeu Kali, et il abandonna
Damayant̄ı aux dangers de la forêt, mais ils se-
ront heureusement réunis à la fin du conte ; cf.
Karkot.aka, Nais.adhacarita |myth. np. de Nala1,
3e fils de Yadu — f. nalā myth. [Mah.] np. de
Nalā, fille de Kaśyapa et Tāmrā ; elle enfanta de
Vinatā.

nalopākhyāna [upākhyāna] n. myth. np. du
Nalopākhyāna (histoire de Nala), section du
Mah. que Br.hadaśva raconte à Yudhis.t.hira pour
lui montrer que ses malheurs pourraient être
bien pires.
nlk� br nalakūbara m. var. nalakūvara myth.

np. du génie [guhyaka] Nalakūbara ou Na-
lakūvara, fils de Kubera ; il épousa la nymphe
[apsaras] Rambhā ; [BhP.] il s’enivra de vārun. ı̄
avec son frère Man. igr̄ıva, et ils dansèrent nus
avec des nymphes devant Nārada ; celui-ci les
condamna à devenir des arbres arjuna pendant
100 années célestes ; Kr.s.n. a enfant les libéra en
déracinant les arbres.
nEln nalina n. natu. bot. Nelumbium specio-

sum, lotus — f. nalin̄ı étang couvert de lotus
| myth. np. de la Nalin̄ı, une divyagaṅgā ; c’est
une branche de la Voie lactée ou Gange céleste
[Mandākin̄ı].
nv náva1 a. m. n. f. navā neuf, nouveau,

récent, frais, jeune | frais, non cuit (not. pot de
terre) ‖ gr. νεoς ; lat. novus ; ang. new ; all. neu ;
fr. neuf, nouveau.
nav̄ı kr. rajeunir, rafrâıchir, rénover ; ranimer.

navakarmika [karmika] m. architecte.
navakalevara [kalevara] m. n. soc. cérémonie

du nouveau corps, rituel de renouvellement de
l’idole de Jagannātha à Pur̄ı (Orissa), tous les
12 ou 19 ans, à l’occasion d’un double ās. ād. ha ;
l’arbre n̄ıma consacré est trouvé par divination
d’un prêtre de Maṅgalā.

navatā [-tā] f. nouveauté ; frâıcheur.
navatva [-tva] n. nouveauté ; frâıcheur.
návan̄ıta [n̄ıta] n. beurre (frais).
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navan̄ıtagopāla [gopāla] m. myth.
représentation de Kr.s.n. a enfant volant le
beurre.

navotthāna [utthāna] a. m. n. f. navotthānā
nouvellement levé (astre) — m. renaissance.
nv nava2 iic. pour navan.
navakuñjara [kuñjara] m. myth. [Mah.]

[“les neuf trésors”] chimère formée de 9 ani-
maux (éléphant, serpent, taureau, cheval, paon,
lion, tigre, coq et perroquet) en laquelle
Kr.s.n. a s’est manifesté devant Arjuna pour
établir sa suprématie pendant l’épisode de
khān. d. avadahana.

navagraha [graha] m. pl. astr. les 9 influences
astrales, comprenant le Soleil [Sūrya], la Lune
[Candra], les 5 planètes Mars [Aṅgāraka], Mer-
cure [Budha], Jupiter [Br.haspati], Vénus [Śukra]
et Saturne [Śani], et les deux démons de l’éclipse
Rāhu et de la comète Ketu ; on les représente
souvent sculptés sur le linteau du sanctuaire
d’un temple.

navati [-ti] num. f. sg. quatre-vingt-dix.
navadaśa [daśa] a. m. n. f. navadaś̄ı 19e.
navadaśan [daśan] num. pers. 19.
navadvāra [dvāra] a. m. n. f. navadvārā qui

a neuf orifices — n. le corps humain.
navadv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. np. de la ville

de Navadv̄ıpa “Formée de neuf ı̂les” sur une
branche du Gange au Bengale, à 130 km au nord
de Calcutta (district de Nad̄ıyā) ; elle fut la ca-
pitale de la dynastie Sena ; Caitanya y naquit et
y vécut dans sa jeunesse.

navanavati [navati] num. f. 99 | véd. [RV.]
grand nombre.

navanidhi [nidhi] m. myth. [tantra] les 9
trésors cachés, gardés par Kubera : kacchapa la
tortue, makara le crocodile, mukunda le joyau,
nanda le bonheur, kharva l’innombrable, n̄ıla le
saphir, śaṅkha la conque, padmarāga le rubis et
mahāpadma le grand lotus, chacun gardé par un
yaks.a ou un nāga.

navapañcāśa [pañcāśa] a. m. n. f. na-
vapañcāś̄ı 59e.

navapattrikā [pattrikā] f. soc. “les 9 feuilles”,
rite de célébration de la durgāpūjā, où la Déesse
est adorée sous la forme des feuilles de neuf
plantes.

navapallava [pallava] n. bourgeon, nouvelle
pousse.

navama [-ma] a. m. n. f. navamı̄ ord.
neuvième — f. navamı̄ soc. fête au 9e jour d’un
demi-mois lunaire ; cf. rāmanavamı̄.

navamallikā [mallikā] f. natu. bot. Jasminum
sambac, jasmin blanc, au parfum suave.

navamukha [mukha] a. m. n. f. navamukh̄ı
qui a neuf orifices.

navaraṅga [raṅga] m. pl. astr. les neuf cou-
leurs des gemmes associés à l’influence d’un
astre ; cf. navaratna.

navaratna [ratna] n. pl. navaratnāni astr.
les neuf gemmes associés à l’influence d’un
astre [navagraha] : le rubis [mān. ikya] au Soleil
[Sūrya], la perle [muktā] à la Lune [Candra], le
corail à Mars [Maṅgala], l’émeraude [marakata]
à Mercure [Budha], la topaze [pus.yarāga] à Ju-
piter [Guru], le diamant [vajra] à Vénus [Śukra],
le saphir [n̄ıla] à Saturne [Śani], le lapis-lazuli
[rājāvarta] à l’éclipse [Rāhu], et le quartz
hyacinthe [gomeda] à la comète [Ketu] | hist.
[“les neuf joyaux de la cour”] les neuf illustres
poètes/savants traditionnellement associés à
la cour du roi Vikramāditya : Dhanvantari2,
Ks.apan. aka, Amarasim. ha, Śaṅku, Vetālabhat.t.a,
Ghat.aparpara, Vararuci et Varāhamihira | lit.
les neuf ouvrages principaux de Rāmānuja :
śr̄ı bhās.ya (commentaire du Brahmasūtra),
Vaikun. t.hagadya, Śr̄ıraṅgagadya, Saranaga-
tigadya, Vedārthasaṅgraha, Vedāntasāra1,
Vedāntad̄ıpa, et Gı̄tābhās.ya (commentaire de
la Gı̄tā).

navarātra [rātra] m. période de neuf jours
| véd. sacrifice de soma avec 9 jours d’extrac-
tion [sutyā] — n. soc. festival de durgāpūjā
de la région Bengale-Orissa ; il célèbre la vic-
toire de Durgā sur l’asura-buffle Mahis.a ; il
se tient les 9 premiers jours de la quinzaine
claire [́suklapaks.a] du mois āśvina (septembre-
octobre) ; on construit des statues d’argile co-
lorées montrant sa victoire sur Mahis.a ; le 9e

jour a lieu la fête mahānavamı̄, où l’on célèbre
Durgā-Aparājitā ; le 10e jour [vijayadaśamı̄]
(mod. Dassera) on immerge son idole d’argile
dans la rivière, symbolisant son retour auprès
de Śiva ; lors de ce festival est jouée la geste de
Rāma [rāmal̄ılā], et le 10e jour on brûle des effi-
gies de Rāvan. a, Kumbhakarn. a et Meghanāda ‖
hi. navarātri.

navaśata [́sata] n. 109 — a. m. n. f. navaśatā
pl. 900.

navas.as.t. i [s.as.t. i] f. 69 ; syn. ekonasaptati.
navas.as.t. itama [-tama] a. m. n. f.

navas.as.t. itamı̄ ord. 69e.
navasaptati [saptati] f. 79.
navasaptatitama [-tama] a. m. n. f. nava-

saptatitamı̄ ord. 79e.
navāś̄ıti [aś̄ıti] f. 89.
navaś̄ıtitama [-tama] a. m. n. f. navaś̄ıtitamı̄

ord. 89e.
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nvn̂ navan num. pers. le nombre neuf ‖ lat.
novem ; ang. nine ; fr. neuf.
nvFk� nav̄ıkr. cf. nava1.
nvFk� t nav̄ıkr.ta [pp. nav̄ıkr. ] a. m. n. f.

nav̄ıkr.tā rajeuni, rafrâıchi, rénové.
nvFn nav̄ına [nava1-na] a. m. n. f. nav̄ınā nou-

veau, neuf.
nvFy nav̄ıya [nava1 -̄ıya] a. m. n. f. nav̄ıyā véd.

nouveau, neuf.
n&y návya [nav̄ıya] a. m. n. f. navyā nouveau,

neuf.
navyanyāya [nyāya] m. phil. nouvelle logique

(opp. prāc̄ınanyāya) ou sémiotique ; le fondateur
de cette école [mūlagranthakāra] est Gaṅgeśa.√

nf̂ naś1 v. [4] pr. (naśyati) pft. (nanāśa) pp.
(nas.t.a) inf. (nas.t.um) pf. (pra, vi) périr, mourir ;
être détruit | disparâıtre, s’enfuir | se perdre —
ca. (nāśayati) faire périr, détruire ; s’écarter de
〈abl.〉 ; oublier ; renoncer à 〈acc.〉 ‖ lat. necis ; fr.
évanescent.
nf̂ naś2 [naś1] ifc. a. m. n. f. qui périt.
n£ nas.t.a [pp. naś1] a. m. n. f. nas.t. ā perdu, dis-

paru ; endommagé, ab̂ımé, corrompu ; détruit ;
qui a péri | qui a échoué ; inutile — iic. privé de.

nas.t.ahavis [havis] a. m. n. f. dont l’offrande
a été détruite.
nE£ nas.t. i [naś1] f. perte, destruction ; échec.
nŝ nas1 cl. pour asmabhyam, asmākam,

asmān.
nŝ nas2 f. [sauf nom. acc. voc. nāsikā] nez |du.

nāsā narines, naseaux ‖ lat. nāres ; fr. narine ;
ang. nose.
nasyam nasal.

nastas [-tas] adv. du nez.
ns nasa [nas2] ifc. m. nez de.√
nĥ nah v. [4] pr. (nahyati) pft. (nanāha)

fut. (natsyati) pp. (naddha) pf. (ut, upa, sam)
lier, nouer, fixer ; joindre | équiper — pr. md.
(nahyate) s’équiper, se revêtir de 〈acc.〉 ‖ lat.
necto ; fr. nouer.
nEh nahi [na-hi1] part. non, pas du tout, nul-

lement.
nh� q náhus.a [nahus] m. myth. [Mah.] np. du

roi Nahus.a, 4e roi de la lignée lunaire, fils d’Āyu
et père de Yayāti ; il s’empara du trône d’Indra ;
l’assemblée des sages [r.s. i] porta son chariot dans
les airs, mais son pied ayant touché Agastya,
celui-ci le changea en serpent, et il fut contraint
de vivre sur terre 100000 ans | myth. [Rām.]
np. du roi d’Ayodhyā Nahus.a1, fils d’Ambar̄ıs.a1,
père de Yayāti1.
nh� ŝ náhus [nah] m. voisin ; son prochain ;

homme | l’humanité | pl. nahus.as. id.

nA nā cf. nr. .
�nA -nā var. -n. ā forme des s. f.
nAk nāka m. myth. voûte des cieux, firma-

ment.
nAg nāga [vr. naga] m. serpent, cobra |myth.

hydre, dragon, génie-serpent à visage humain,
auxiliaire souterrain des dieux ou bien divi-
nité locale, parfois ancêtre aborigène mythique
d’une lignée royale ; descendants de Kaśyapa
et de Kadrū, les nāgās habitent la ville sou-
terraine merveilleuse de Bhogavat̄ı ; cf. Ananta-
Śes.a, Vāsuki, Taks.aka, Kārkot.a, Bhujaṅga |
[nāgahasta] éléphant |myth. race d’éléphants di-
vins, munis d’ailes, et associés aux nuages ; ils
apportent la prospérité et la fertilité aux hu-
mains ; cf. Airāvata |myth. l’une des 10 régions
[dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa | astr. troisième
demi-jour lunaire [karan. a] fixe — f. nāḡı myth.
princesse nāḡı, de la race des dragons ; cf. Ma-
nasā ‖ fr. naja.

nāgapañcamı̄ [pañcamı̄] f. soc. fête en l’hon-
neur de Manasā, où l’on honore des cobras ; elle
se tient le 5e jour de la quinzaine sombre du mois
ās. ād. ha ; syn. manasāpañcamı̄.

nāgapus.pa [pus.pa] m. natu. bot. Mesua na-
gassarium, arbre à l’écorce brune, aux grandes
fleurs blanches parfumées, aux fruits ovales
durs ; utilisé en médecine.

nāgabhūs.an. a [bhūs.an. a] m. myth. épith. de
Śiva “orné de serpents”.

nāgamātr. [mātr. ] f. myth. divinité Mère-
serpent ; cf. Manasā.

nāgaliṅga [liṅga] n. natu. bot. Courou-
pita guianensis, arbre fleurissant en mars, aux
grandes fleurs roses ou oranges en larges grappes
le long du tronc ; ses lourds fruits bruns sont
sphériques, et éclatent en tombant à terre (on
les compare à des boulets de canon) ; l’arbre,
sacré à Śiva, est utilisé en médecine.

nāgasena [senā] m. bd. np. du moine
Nāgasena, contemporain du roi Milinda ;
Rohan. a était son mâıtre ; cf. Milindapraśna.

nāgānanda [ānanda] m. lit. np. du
Nāgānanda, drame du roi Hars.a, dont le
sujet est le sacrifice de J̄ımūtavāhana.

nāgāntaka [antaka] m. myth. np. de
Nāgāntaka, épith. de Garud. a “Tueur des ser-
pents”.

nāgārjuna [arjuna] m. bd. np. de Nāgārjuna
“Serpent d’argent”, mâıtre bd. (∼150–∼250),
auteur du Madhyamakaśāstra et de la Vi-
grahavyāvartan̄ı ; on lui attribue aussi le
Ratísāstra ; cf. mādhyamika | méd. np. de
Nāgārjuna1, auteur présumé du Yogaśata.
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nāgārjunakun. d. a [kun. d. a] n. géo. np. de
Nāgārjunakun.d. a, site antique du pays Andhra
au bord de la Kr.s.n. ā1 ; le site est maintenant
sous les eaux d’un lac de barrage.

nāgāśana [aśana2] m. myth. np. de
Nāgāśana, épith. de Garud. a “Mangeur de
serpents”.

nāgeśa [̄ı́sa] m. hist. np. du grammairien
Nāgeśa Bhat.t.a, aussi appelé Nāgoji Dı̄ks.ita
(1730–1810) ; il vivait à Vārān. as̄ı ; il fixa
une collection de règles méta-linguistiques
[paribhās. ā] associées à l’As.t.ādhyāȳı de Pān. ini
dans son Paribhās.enduśekhara ; il est aussi
l’auteur de la Vaiyākaran. asiddhāntamañjūs.ā
et du Śabdenduśekhara, commentaires de
la Siddhāntakaumud̄ı, de la Chāyāvyākhyā,
commentaire du Yogasūtra, et de l’Ud-
dyota, commentaire du Prad̄ıpa de Kaiyat.a
[Bhās.yaprad̄ıpoddyota].

nāgeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de Nāgeśvara,
l’un des 12 signes divins de Śiva [jyotirliṅga],
établi à Kumbakonam au Tamil Nadu.
nAgr nāgara [vr. nagara] a. m. n. f. nāgar̄ı

urbain, citadin | poli, raffiné, courtois | malin,
adroit, rusé — m. citadin, citoyen — f. nāgar̄ı
citadine | alphabet sanskrit ; cf. devanāgar̄ı.

nāgaraka [-ka] a. m. n. f. nāgarikā qui vit en
ville ou au village ; opp. āran. yaka | urbain, poli
|malin, adroit, rusé — m. citoyen | policier.

nāgarika [-ika] a. m. n. f. nāgarikā cf.
nāgaraka.
nAgoEj nāgoji cf. nāgeśa.
nAEck�t nāciketa [vr. naciketas] a. m. n. f.

nāciketā relatif à Naciketā — m. phil. [KU.]
le Feu Sacré avec les trois autels védiques,
dont l’ordonnance [agnicayana] a été révélée par
Yama à Naciketā.
trin. āciketa m. phil. [KU.] qui exécute le triple
sacrifice du feu, et par la méditation s’identifie
à Virāt. et atteint l’immortalité.

nāciketopākhyāna [upākhyāna] n. lit. [KU.]
histoire de Naciketā.
nAV̂ nāt. [ca. nat. ] v. [10] pr. (nāt.ayati) faire

l’acteur ; mimer.
nAV nāt.a [nāt. ] m. n. danse ; théâtre.
nAVk nāt.aka [nāt.a-ka] a. m. n. f. nāt.ak̄ı qui

danse ; qui joue au théâtre — m. danseur ; ac-
teur, mime, chanteur — n. drame, œuvre dra-
matique ; genre dramatique de comédie héröıque
| représentation théâtrale.

nāt.akākhyāyikādarśana [ākhyāyikā-darśana]
n. soc. le théâtre et les contes, l’un des 64 arts
[kalā].

nAÔ nāt.ya [pfp. [1] nāt. ] n. ce qui concerne le
théâtre |art dramatique, théâtre ; œuvre drama-
tique | représentation théâtrale.

nāt.yaveda [veda] m. myth. [Nāt.yaśāstra] à
la fin du kr.tayuga, quand Vaivasvata préparait
le tretāyuga, Indra, menant les dieux entrant au
Jambudv̄ıpa, demanda à Brahmā de proférer un
5e Veda qui soit permis d’entendre par toutes
les castes pour leur délassement ; Brahmā pris
les mots du R. gveda, les chants du Sāmaveda,
les gestes du Yajurveda, et la magie de l’Athar-
vaveda pour composer le Nāt.yaveda “Savoir du
mime et de la danse”, qu’il enseigna à Bharata-
muni.

nāt.yaśāstra [́sāstra] n. dramaturgie, art de la
danse classique | lit. np. du Nāt.yaśāstra, grand
traité de danse classique, attribué à Bharata-
muni, antérieur au 6e siècle (et même au 2e

siècle pour ses parties les plus anciennes) ; cf.
bharataśāstra.

nāt.yotsava [utsava] m. soc. festival de danse.
nAX nād. a [vr. nad. a] n. tige creuse — f. cf. nād. i

— f. cf. nād. ı̄.
nAEX nād. i [f. nād. a] tube, tuyau ; veine, artère,

vaisseau.
nād. ikā [-ka] f. tuyau d’écoulement d’une

clepsydre [ghat.ikā] |mesure de temps d’un mo-
ment de jour, égale à un demi muhūrta (24 mi-
nutes) ; on compte 30 moments, du coucher du
soleil à son lever ; syn. ghat.ikā.

nād. ijaṅgha [jaṅghā] m. myth. np. du vautour
Nād. ijaṅgha, ami de Virūpāks.a1.
nAXF nād. ı̄ [f. nād. a] tube, tuyau, canal ; vais-

seau, veine, artère ; tige creuse, flûte | phil.
[yoga] canal sympathique ou psychique ; cf. Id. ā,
Piṅgalā et Sus.umn. ā | astr. période de temps de
24 minutes, égale à un demi muhūrta ; aussi ap-
pelée ghat.ikā.

nād. ı̄prakāśa [prakāśa] m. lit. np. du
Nād. ı̄prakāśa “Explication des vaisseaux”, ou-
vrage de médecine dû à Śam. karasena.√

nAT̂ nāth v. [1] pr. (nāthati) pr. md.
(nāthate) demander protection ou secours, im-
plorer, supplier ; solliciter 〈dat. g.〉 | dominer,
être mâıtre de ‖ all. Noth.
nAT nātha [nāth] m. mâıtre, seigneur ; protec-

teur, époux.
nāthamuni [muni] m. hist. np. de

Nāthamuni, disciple de Nammālvar (10e

siècle) ; il rassembla le Divyaprabandha, cor-
pus des hymnes dévotionnels de la tradition
tamile vais.n. ava des 12 saints “immergés (dans
l’expérience divine)” [alvar] ; son œuvre fut
continuée par son petit-fils Yāmunācārya.
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nāthayogin [yogin] m. hist. np. d’une secte
médiévale tantrique ; leurs adeptes sont stricte-
ment végétariens et abstinents ; ils portent de
grandes boucles d’oreille plates [darśana] ou cy-
lindriques [kun. d. ala] ; à leur initiation on leur
fend les oreilles, d’où leur appellation en hind̄ı
de kānphat.a (oreille trouée) ; cf. Ādinātha1,
Goraks.anātha.

nāthavat [-vat] a. m. n. f. nāthavat̄ı qui a un
protecteur ; subordonné — f. nāthavat̄ı femme
mariée.
nAd̂ nād [ca. nad] v. [10] pr. (nādayati) faire

résonner, remplir de bruit ou de cris.
nAd nādá [nād] m. bruit retentissant, tumulte ;

cri, hurlement |phil. nasale dans un son mystique
du yoga.
hastināda barrissement.

nādaprada [prada] m. bd. np. de Nādaprada
“Qui transmet le rugissement (de l’enseigne-
ment du Buddha)”, épith. du mystique ben-
gali Samantabhadra (1016–1100), qui transmis
le bouddhisme au Tibet par son élève Marpa ; il
est connu sous le nom de Nāropa ; mod. l’Univer-
sité de Nāropa (Boulder, Colorado) est nommée
en son honneur.
nAEdn̂ nādin [nād-in] agt. m. f. nādin̄ı qui

sonne, qui résonne ; qui crie, qui hurle ; qui bar-
rit.
nAd�y nādeyá [vr. nad̄ı-eya] a. m. n. f. nādeȳı

[“qui appartient à la rivière”] fluvial, aquatique
— m. natu. bot. Saccharum spontaneum, ro-
seau, canne à sucre.
nAnA nānā adv. diversement |séparément, dis-

tinctement — iic. varié, divers, de toutes sortes.
nānārūpa [rūpa] a. m. n. f. nānārūpā multi-

forme — m. différentes formes.
nānārūpadhara [dhara] a. m. n. f.

nānārūpadharā qui assume de multiples
formes.
antah. śāktāh. bahih. śaivāh. sabhāyām. vais.n. avāh.
matāh. nānārūpadharāh. kaulāh. vicaranti
mah̄ıtale Avant tout fidèle de la Déesse,
extérieurement shiväıte, en groupe suivant les
rites vishnouites, sous de multiples formes les
adeptes tantriques circulent sur la Terre.
nAnA�dý nānāndra [vr. nanāndr. ] m. fils d’une

sœur de son mari — f. nānāndr̄ı fille d’une sœur
de son mari.
nA�dF nānd̄ı [nand] f. joie, satisfaction, plai-

sir | soc. éloge d’une divinité ; not. récitation
d’une strophe propitiatoire appelant la grâce
d’une divinité sur l’auditoire, au début d’une
représentation théâtrale.

nānd̄ımukha [mukha] a. m. n. f. nānd̄ımukh̄ı
souriant, épanoui | pl. nānd̄ımukhās soc. mânes
[pitaras] à qui l’on offre un śrāddha.
nAB nābha ifc. pour nābhi.
nABAg nābhāga m. myth. [Rām.] np. du roi

d’Ayodhyā Nābhāga, fils de Yayāti1, père d’Aja.
nAEB nābhi m. f. nombril ; cordon ombilical |

moyeu d’une roue, centre ; sommet d’une conque
— m. nābha ifc. dont le nombril est 〈iic.〉 ‖ lat.
umbilicus ; ang. navel ; all. Nabel ; fr. nombril.

nābhidaghna [daghna] a. m. n. f.
nābhidaghnā f. nābhidaghn̄ı (de l’eau) jus-
qu’au nombril.
nAm nāma1 [acc. nāman] prép. cl. certes,

bien entendu, en vérité, certainement |pourtant,
néanmoins | 〈interr.〉 je vous prie | de nom.
kim. nāma quoi donc ?
katham. nāma comment donc !
api nāma peut-être ; pourvu que, plût au ciel que
[opt.].
mā nāma pourvu que ... ne ... pas.
mayā nāma jitam [Vi.] En vérité j’ai vaincu.
api es.a nāma phalam icchati [MK.] Cet homme
veut peut-être une récompense.
api nāmaivam. syāt Si seulement il en était ainsi.
mā nāma akāryam. kuryat Pourvu qu’il ne fasse
rien de mal.
nAm nāma2 iic. pour nāman.
nāmaka [-ka] a. m. n. f. nāmikā nommé —

ifc. de nom.
nāmakaran. a [karan. a] n. soc. rite de nom-

mage d’un enfant à son 10 ème jour, un
sam. skāra | soc. don du nom secret d’un fils
nouveau-né lors du jātakarman.

nāmatas [-tas] adv. nommément.
nāmatah. kr. nommer, appeler qqn. par son nom
〈2 acc.〉.
nāmatah. praś s’enquérir du nom de qqn. 〈acc.〉.

nāmadeva [deva] m. hist. np. de Nāmadeva
“Mâıtre du Nom (de Dieu)”, tailleur-poète ma-
rathe (1275–1350) né à Pan.d.harpur, adorateur
de Vit.t.hala [Haridāsa] ; il perfectionna la poésie
dévotionnelle continue [abhaṅga] ; on dit que
Dieu lui apparut sous la forme d’un chien.

nāmadhātu [dhātu] m. gram. verbe
dénominatif.

nāmadheya [dheya] n. appellation, nom ;
titre — ifc. qui a pour nom.

nāmarūpa [rūpa] n. du. phil. le nom et la
forme, l’individualité (illusoire) | bd. l’illusion
d’exister comme individu, la 4e cause de souf-
france [prat̄ıtyasamutpāda].

nāmaliṅga [liṅga] n. gram. genre d’un nom.
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nāmaliṅgānuśāsana [anuśāsana] n. lit.
np. du Nāmaliṅgānuśāsana “Enseignement
des genres”, lexique d’Amarasim. ha aussi
appelé Amarakośa ; il comprend 3 cha-
pitres : Svargādikān. d. a, Bhūmyādikān. d. a et
Sāmānyakān.d. a.

nāmastotra [stotra] n. litanie de noms (d’une
divinité ou d’un saint).

nāmārtha [artha] m. gram. sens d’un mot.
nāmāvali [āvali] f. litanie de noms (not. des

108 noms) d’une divinité | dictionnaire.
nAmn̂ nāman [jñā1-man] n. [sg. nom. acc.

nāma] caractéristique, forme |nom, appellation ;
nom propre personnel (opp. gotra) | gram. sub-
stantif — ind. cl. nāma2 nommé, de nom |
renommé, fameux | var. nāmā id. — f. nāmn̄ı
ifc. nommée, de nom — ind. cl. nāmnā de nom
| 〈interr.〉 je vous prie, s’il vous plâıt ‖ lat. no-
men ; ang. name ; all. Name ; fr. nom.
nāma grah mentionner le nom de.
vis.n. uśarmānāma pan. d. itah. Le lettré appelé
Vis.n. uśarmā.
bhagavatah. nāmni pūjām karomi Je célèbre
l’hommage en l’honneur de Dieu.
nAEmk nāmika [nāman-ika] a. m. n. f. nāmikā

relatif au nom.
nAŷ nāy [ca. n̄ı1] v. [10] pr. (nāyayati) faire

mener, faire conduire — ps. (nāyyate) être
amené à conduire.
nAy nāyá [nāy ] m. guide ; chef | politique.
nAyk nāyaka [nāya-ka] agt. m. f. nāyikā qui

conduit, qui guide — m. chef, capitaine, diri-
geant |hist. not. chef militaire du pays Andhra ;
cf. Kāpaya ; après la conquête d’Ekaśilā par
le Sultanat de Bahmani, les nāyakās fondèrent
l’empire de Vijayanāgara | hist. np. de Bhat.t.a
Nāyaka, philosophe du Kaśmı̄ra (11e siècle),
critique d’Ānandavardhana ; il redéfinit le rasa
comme l’expression du sentiment chez l’audi-
teur (et non chez le héros) ; il est l’auteur
du Hr.dayadarpan. a | héros, jeune premier (pre-
mier rôle masculin d’un drame) | joyau central
(d’un collier) — f. nāyikā noble dame | héröıne
de theâtre, jeune première ; not. abhisārikā |
courtisane.
nAr nārá [vr. nara] a. m. n. f. nār̄ı relatif

à l’homme, humain ; mortel — f. nār̄ı femme,
épouse ; être féminin.
nAr½ nāraṅga m. oranger ‖ espagnol naranja ;

fr. orange.
nArd nārada [vr. nara-dā2] m. myth. np.

du sage [r.s. i] Nārada “Qui divise les hommes”,
géniteur [prajāpati] fils de Brahmā ; sur son
refus de procréer, son père le condamna à

vivre une vie dissolue de 100000 ans comme
gandharva avant que de renâıtre comme fils
d’une servante ; adolescent d’une grande beauté,
parfait adorateur du Divin, mâıtre du yoga,
il est messager des dieux, musicien céleste et
patron des bardes ; il inventa la v̄ın. ā ; c’est un
oracle, qui informe les hommes de leur destinée ;
il informa notamment Kam. sa qu’il serait tué
par un fils de sa cousine Devak̄ı ; sa malédiction
de Sāmba provoqua la mort de Kr.s.n. a et l’ex-
tinction des yādavās ; il est bavard, et provoque
des querelles par ses indiscrétions ; on lui
attribue la leçon [upanis.ad] Nāradaparivrājakā,
le Nāradapurān. a, et d’autres ouvrages — f.
nārad̄ı myth. np. de Nārad̄ı, Nārada transformé
en femme par Vis.n. u pour s’être vanté de
son célibat ; elle rendit amoureux un roi qui
l’épousa et lui fit soixante fils qui nomment les
années d’un cycle de vie : Prabhava, Vibhava,
Śukla, Pramoda3, Prajāpati, Āṅgirā, Śr̄ımukha,
Bhāva, Yuvā, Dhātr̄ı, Īśvara, Bahudhānya,
Pramāth̄ı, Vikrama, Vr.s.an. a, Citrabhānu,
Subhānu, Tāran. a, Pārthiva, Vyaya, Sarvajit,
Sarvadhār̄ı, Virodh̄ı, Vikr.ta, Khara, Nan-
dana, Vijaya, Jaya, Manmatha, Durmukha,
Hemalamba, Vilamba, Vikār̄ı, Śārvar̄ı, Pa-
lava, Śubhakr.t, Śobhana, Krodh̄ı, Vísvāvasu,
Parābhava, Plavaṅga, Kı̄laka, Saumya, Sā-
dhāran. a, Virodhikr.t, Paridhāv̄ı, Pramādi,
Ānanda, Rāks.asa, Anala, Piṅgala, Kālayukta,
Siddhārt̄ı, Raudra, Durmati, Dundubhi, Rud-
hirodgār̄ı, Raktāks.a, Krodh̄ı, et Ks.aya ; ces
60 années correspondent à la conjonction de
Jupiter (de période 12 ans) et de Saturne (de
période 30 ans).
nāradāya rocate kalahah. La querelle plâıt à
Nārada.

nāradaparivrājakā [parivrājaka] f. lit. np.
de la leçon [upanis.ad] Nāradaparivrājakā, at-
tribuée à Nārada.

nāradapurān. a [purān. a] n. lit. np.
du Nāradapurān. a, recueil mythologique
d’obédience vais.n. ava ; cf. sāttvika.
nArAc nārāca m. flèche en fer ; flèche en gén.
nArAyZ nārāyan. á [vr. nara-ayana] a. m. n. f.

nārāyan. ı̄ phil. en qui les hommes trouvent refuge
|myth. np. de Nārāyan. a “Refuge des hommes”,
ancienne divinité des eaux, frère jumeau (ou fils)
de Nara ; la nymphe [apsaras] Urvaś̄ı est née
d’une fleur posée sur sa cuisse |myth. Vis.n. u som-
meillant sur les eaux primordiales entre deux
ères, reposant sur les anneaux du serpent Śes.a-
Ananta ; la création du monde est issue de son
nombril, d’où s’élève un lotus portant Brahmā
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(cf. Anantaśāyin, Aravindanābhi, Jalaśayana,
Padmanābha) ; il représente l’éveil de la Ma-
nifestation Divine | phil. Dieu en l’Homme ;
en l’invoquant on peut vénérer Dieu sous une
forme humaine, not. Kr.s.n. a | lit. l’hymne au
Purus.a [purus.asūkta] (attribué à Nārāyan. a) |
hist. patr. de Nārāyan. a1, écrivain bengali du
12e siècle, compilateur du Hitopadeśa | hist.
np. de Pan.d. ita Nārāyan. a2, mathématicien du
14e siècle ; il est l’auteur de la Gan. itakaumud̄ı
| hist. patr. de Nārāyan. a3 Bhat.t.a, grammairien
du 16e-17e siècle de Melputtur au Kerala ; il est
l’auteur du Prakriyāsarvasva ; il est aussi l’au-
teur du Nārāyan. ı̄ya, poème chanté jusqu’à ce
jour | hist. np. de Nārāyan. a4 Pan.d. ita, auteur
du commentaire Vivaran. a1 (fin du 16e siècle)
|hist. cf. Svāmı̄nārāyan. a |hist. np. de Nārāyan. a5

Śāstr̄ı (17e siècle), auteur du commentaire
Nārāyan. ı̄ya1 du Prad̄ıpa | pl. nārāyan. ās myth.
[Mah.] vachers-soldats de la troupe [arbuda] de
Kr.s.n. a, qu’il incita à combattre du côté de Du-
ryodhana, Arjuna leur ayant préféré la présence
de Kr.s.n. a neutre à son côté ; ils combattirent Ar-
juna avec acharnement mais périront tous dans
la grande guerre |excl. soc. se dit en baillant (afin
que l’âme ne s’échappe pas) — f. nārāyan. ı̄ myth.
np. de Nārāyan. ı̄ épith. de Durgā ou Laks.mı̄ “En
qui se réfugient les hommes”.
nārāyan. am. namaskr.tya | naram. caiva narot-
tamam | dev̄ım. sarasvat̄ım. caiva | tato jaya-
mud̄ırayet ‖ (invocation avant la récitation du
Mah.) Ayant honoré Nārāyan. a, Nara, Narot-
tama, et la déesse Sarasvat̄ı, que soit maintenant
proclamé le chant de victoire.

nārāyan. akan. t.ha [kan. t.ha] m. hist. np. du
philosophe du Kaśmı̄ra Nārāyan. akan. t.ha
(10e siècle) ; il fit un commentaire du
Mr.gendratantra.

nārāyan. asvāmin [svāmin] m. géo. np. du
temple Nārāyan. asvāmı̄ de Melkote près de mod.
Mysore au Karn. āt.aka, d’obédience pāñcarātra.
nArAyZFy nārāyan. ı̄ya [nārāyan. a-̄ıya] a. m. n.

f. nārāyan. ı̄yā concernant Nārāyan. a — m. lit.
np. du Nārāyan. ı̄ya, poème chanté de Bhat.t.a
Nārāyan. a3, qui résume le Bhāgavatapurān. a |
gram. np. du Nārāyan. ı̄ya1, commentaire du
Prad̄ıpa dû à Nārāyan. a5 Śāstr̄ı (17e siècle).
nAErk�l nārikela m. cocotier ; noix de coco |

var. nārikera id. — f. nārikel̄ı noix de coco | var.
nāriker̄ı id.

nārikelapāka [pāka] n. lit. poèsie ardue à
comprendre (comme la pulpe de coco est dif-
ficile d’accès) ; opp. drāks. āpāka, kadal̄ıpāka.

nārikelaphala [phala] n. cocotier ; noix de

coco.
antah. kaulo bahih. śaivo lokācāre tu vaidikah.
| sāram ādāya tis.t.heta nārikelaphalam. yathā
‖ Intérieurement tantrique, extérieurement
shiväıte, se comportant dans la vie comme un
brahmane respectueux du Veda, il garde en soi
l’essentiel, à la manière d’une noix de coco.
nArF nār̄ı cf. nāra.
nar̄ıkavaca [kavaca] m. myth. np. de

Nar̄ıkavaca, épith. du roi Mūlaka “ayant les
femmes comme cuirasse”.

nār̄ıdūs.an. a [dūs.an. a] n. soc. vice féminin ; il
y en a six : boire de l’alcool, avoir de mauvaises
fréquentations, quitter son mari, trâıner hors du
domicile, passer la nuit chez un étranger et y
résider.
nAl nāla [vr. nala] a. m. n. f. nāl̄ı fait de ro-

seaux — m. tube, tuyau ; veine — n. ifc. hampe ;
manche — f. nāl̄ı tuyau, conduit ; veine, vais-
seau ; clystère.
nAlk nālaka [nāla-ka] a. m. n. f. nālikā ifc.

tige de (plante) ; tuyau de — f. nālikā lit. rhét.
insinuation, sous-entendu.
nAl�dA nālandā f. géo. np. de la ville de

Nālandā, site d’une Université bouddhiste à 90
km au sud de Pāt.aliputra (mod. ruines près du
village de Bargaon au sud de Pat.nā au Bihāra),
fondée en 427 ; elle fut un centre culturel et
scientifique important pendant 7 siècles ; elle fut
détruite par les turcs vers 1193.
nAlAEgEr nālāgiri m. bd. np. de Nālāgiri,

éléphant furieux envoyé par le félon Devadatta
contre son cousin le Buddha ; celui-ci apaisa
l’animal, qui s’agenouilla à sa voix.
nAEvk nāvika [nau1-ika] a. m. n. f. nāvik̄ı re-

latif au bateau | batelier ; navigateur, capitaine.
nA&y nāvya [nau1-ya] a. m. n. f. nāvyā navi-

gable — f. nāvyā rivière navigable.
nAf̂ nāś [ca. naś1] v. [10] pr. (nāśayati) pp.

(nāśita) faire périr, détruire ; s’écarter de 〈abl.〉 ;
oublier ; renoncer à 〈acc.〉.
nAf nāśa [nāś] m. perte, ruine, destruction,

anéantissement.
cittanāśa m. phil. [yoga] cessation de l’activité
mentale.
nAfk nāśaka [nāśa-ka] a. m. n. f. nāśikā qui

détruit, qui supprime 〈g. iic.〉 | qui gaspille.
nAfn nāśana [nāśa-na] a. m. n. f. nāśan̄ı qui

détruit — n. annihilation, ruine, destruction,
perte.
nAEft nāśita [pp. nāś] a. m. n. f. nāśitā

détruit, ruiné, perdu ; exclu.
nAEfn̂ nāśin [nāś-in] agt. m. f. nāśin̄ı

périssable — ifc. qui détruit, qui enlève.
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nAs(y nāsatya a. m. n. f. nāsatyā serviable,
amical — m. du. véd. np. de Nāsatyau “les
deux Amis”, formule désignant les Aśvinau —
m. myth. (tardivement) np. de Nāsatya “l’Ami”,
l’un des Aśvinau, distingué de son jumeau
Dasra.
nAsA nāsā [nas2] f. nez | du. véd. id. — ifc. cf.

nasa ‖ lat. nāsus ; ang. nose ; all. Nase ; fr. nez.
nāsāgra [agra] n. pointe du nez.
nāsāgradr.s.t. i [dr.s.t. i] f. phil. [yoga] “fixation

de la pointe du nez”, concentration oculaire yo-
gique.
nAEsk nāsika [vr. nas2-ika] m. géo. np. de

Nāsika, ville sacrée sur la Godāvar̄ı, centre de
pélerinage, not. de kumbhamela (mod. Nāsik ou
Nāśik, au nord du Mahārās.t.ra) ; myth. [Rām.]
son nom vient du fait que c’est ici que Laks.man. a
aurait coupé le nez de la rāks.as̄ı Śūrpan. akhā ; cf.
Tryambakeśvara — f. nāsikā narine, nez.
nAE-tk nāstika [na-āstika] a. m. n. f. nāstik̄ı

athée, mécréant | phil. sectateur non orthodoxe
ne reconnaissant pas l’autorité du Veda.
nAh� q nāhus.a [vr. nahus.a] m. myth. np. de

Nāhus.a “(fils de) Nahus.a”, patr. du roi Yayāti.
En ni pf. à l’intérieur, en bas, sous | manque

de, dépourvu de, cessation de.
�En -ni var. -n. i forme des s. m.
En,f¬ nih. śaṅka [nis-́saṅkā] a. m. n. f.

nih. śaṅkā sans peur ; intrépide | sans risque, sûr
— ifc. qui n’a pas peur de — adv. en sécurité ;
sans crainte.
En,fFtm̂ nih. ś̄ıtam [nis-s̄ıtā] adv. avec cessa-

tion du froid.
En,��ys nih. śreyasa [nis-́sreyas] a. m. n.

f. nih. śreyas̄ı insurpassable ; excellent, meilleur
— n. le meilleur ; béatitude | émancipation,
réalisation personnelle, foi ; salut.
En,�ŝ nih. śvas [nis-́svas1] v. [2] pr. (nih. śvásiti)

pp. (nih. śvásita) pf. (vi) inspirer ; renifler ; sou-
pirer.
En,�Est nih. śvásita [pp. nih. śvas] a. m. n. f.

nih. śvásitā aspiré, inspiré — n. inspiration ; sou-
pir.
En,s½ nih. saṅga [nis-saṅga] a. m. n. f.

nih. saṅgā désintéressé.
En,s\â nih. sam. jña [nis-sam. jñā2] a. m. n. f.

nih. sam. jñā [“qui ne se connâıt plus”] inconscient,
hors de soi.
En,sr nih. sara [nih. sr. ] a. m. n. f. nih. sarā qui

sort.
En,srZ nih. saran. a [nih. sara-na] n. sortie,

évacuation ; départ — ifc. moyen de se
débarrasser de.
āhāranih. saran. amārga anus.

En,sAErt nih. sārita [ca. pp. nih. sr. ] a. m. n. f.
nih. sāritā évacué.
En,s� nih. sr. [nis-sr. ] v. [1] pr. (nih. sarati) pp.

(nih. sr.ta) sortir, se retirer de, couler hors de
— ca. (nih. sārayati) pp. (nih. sārita) faire sortir,
évacuer (de 〈abl.〉) | conclure.
En,s� t nih. sr.ta [pp. nih. sr. ] a. m. n. f. nih. sr.tā

sorti, parti (hors de 〈iic. abl.〉) | exorbité (œil).
En,-p� h nih. spr.ha [nis-spr.hā] a. m. n. f.

nih. spr.hā exempt de désirs, indifférent, détaché.
En,-P� r̂ nih. sphur [nis-sphur] v. [1] pr.

(nih. sphurati) v. [1] pr. (nih. s.phurati) lancer au
loin.
EnkV nikat.a [ni-kat.a] a. m. n. f. nikat. ā proche,

près de — m. n. proximité.
nikat.e adv. auprès de.
nikat. āt adv. loin de.
nikat. ı̄ bhū se rapprocher.
Enkm̂ nikam [ni-kam] pft. (nicakame) désirer,

convoiter.
Enkr nikara [ni-kara2] m. tas ; pile ; collec-

tion ; grande quantité ; multitude | honoraires,
cadeau conséquent | trésor ; not. trésor de Ku-
bera | var. nikāra fait d’entasser ou de vanner
du grain.
Enkq nikars.a [nikr.s. ] m. abaissement ;

réduction ; décroissance.
EnkqZ nikars.an. a [ni-kars.an. a] n. alentours

d’un village ; cour à l’entrée d’une habitation ;
voisinage.
Enkq̂ nikas. [ni-kas. ] v. [1] pr. (nikas.ati) pp.

(nikas.ita) frotter, gratter — pr. md. (nikas.ate)
se frotter.
Enkq nikas.a [nikas. ] m. fait de frotter, d’oindre

|pierre de touche — n. trace de l’or sur la pierre
de touche — f. nikas. ā1 myth. [Rām.] np. de la
rāks.as̄ı Nikas.ā, mère de Rāvan. a ; cf. Kaikas̄ı —
adv. près de 〈acc.〉 ; au milieu, entre.

nikas.an. a [-na] n. effaçage, polissage.
EnkqA nikas. ā2 [vn. nikas.a] v. [10] pr. md.

(nikas. āyate) servir de pierre de touche ; servir
d’épreuve.
nikas. āyamān. a a. m. n. (pprm.) qui établit le
standard, qui définit la norme — ifc. qui sert
de test à.
EnkAm nikāmá [nikam] m. désir ; convoitise.

nikāmam adv. selon son plaisir, à son bon vou-
loir | excessivement.
EnkAy nikāya [ni-kāya] m. tas, amas, accu-

mulation ; groupe, association, confrérie | bd.
congrégation, école | pl. lit. les 5 listes de
préceptes [sūtra] (canon bd. pāli) | maison,
résidence ; bûcher funèbre.
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Enk� MB nikumbha [ni-kumbha] m. myth. [HV.]
np. de Nikumbha, membre du gan. a, envoyé
par Śiva à Vārān. as̄ı pour provoquer Divodāsa ;
il accordait tous les vœux, sauf celui de Di-
vodāsa d’avoir un fils ; celui-ci voulut l’expulser,
mais Nikumbha maudit la ville pour 2000 ans,
afin que Śiva puisse en profiter | myth. np. de
Nikumbha1, rāks.asa fils de Kumbhakarn. a.
Enk� EMBlA nikumbhilā [ni-kumbhila] f. myth.

[Rām.] np. du bosquet Nikumbhilā, à la porte
ouest de Laṅkā, lieu de rites sacrificiels des
rāks.asās.
Enk� nikr. [ni-kr.1] v. [8] pr. (nikaróti) pp.

(nikr.ta) abaisser, humilier ; dominer, vaincre.
Enk� t̂ nikr.t var. nis.kr.t [ni-kr.t1] v. [6] pr.

(nikr.ntati) pr. md. (nikr.ntate) pp. (nikr.tta)
tailler, trancher, retrancher, découper, diviser.
nakhāni nikr.ntate il se coupe les ongles.
Enk� t nikr.ta [pp. nikr. ] a. m. n. f. nikr.tā hu-

milié, offensé, insulté ; trompé |bas, vil, méchant
— n. humiliation.
Enk� Et nikr.ti [nikr.-ti] a. m. n. f. malhonnête,

déloyal — f. bassesse, vilenie, déloyauté |myth.
np. de Nikr.ti “Tromperie”, fille d’Adharma.
Enk� � nikr.tta [pp. nikr.t] a. m. n. f. nikr.ttā

tranché, retranché, taillé.
Enk� q̂ nikr.s. [ni-kr.s. ] v. [6] pr. (nikr.s.ati) pp.

(nikr.s.t.a) pf. (sam) tirer vers le bas, retirer —
ps. (nikr.s.yate) être emporté par le courant d’une
rivière.
Enk� £ nikr.s.t.a [pp. nikr.s. ] a. m. n. f. nikr.s.t. ā

abaissé, dégradé ; avili, méprisé ; hors-caste.
Enk�t niketa [ni-keta] m. n. habitation, mai-

son.
EnÄ niktá [pp. nij] a. m. n. f. niktā lavé, net-

toyé, purifié | propre, pur.
EnE"p̂ niks.ip [ni-ks.ip] v. [1] pr. (niks. ipati) pp.

(niks. ipta) jeter, renverser ; écarter, abandonner,
répudier ; jeter dans, verser dans | confier ; sti-
puler.
En"�p niks.epa [niks.ip] m. dépôt ; consignation

| abandon.
EnKn̂ nikhan [ni-khan] v. [1] pr. (nikhanati)

pp. (nikhāta) enfouir, enfoncer.
EnKv nikharva [ni-kharva] n. math. cent mil-

liards.
EnEKl nikhila [nis-khila] a. m. n. f. nikhilā

complet, entier, intègre.
nikhilena adv. complètement, totalement.
Engm̂ nigam [ni-gam] v. [1] pr. (nigacchati)

pp. (nigata) aller auprès de, aller vers 〈acc. loc.〉
|parvenir à tel état — ca. (nigamayati) conclure,
déduire ; dériver.

Engm nigama [nigam] m. tradition, doctrine ;
savoir ; certitude | texte religieux, not. véd. ;
tradition sacrée ; paroles vénérées | lit. tantra
shiväıte (sous la forme d’un dialogue où Śakti
répond à des questions de Śiva) ; opp. āgama
|gram. racine ; ifc. dérivé de |accès, route ; com-
merce, marché ; caravane de marchands.

nigamajñāna [jñāna] m. hist. np. de Niga-
majñāna1, philosophe du 16e siècle, qui propa-
gea la doctrine śaivasiddhānta | hist. np. de Ni-
gamajñāna2, neveu et disciple du précédent.
Engmn nigamana [nigama-na] n. déduction ;

conclusion logique | phil. [nyāya] la conclusion
du syllogisme [pañcāvayava].
Eng� ĥ niguh [ni-guh] v. [1] pr. (nigūhati) pp.

(nigūd. ha) couvrir, cacher, dissimuler — ca.
(nigūhayati) cacher, dissimuler ; mettre au se-
cret.
Eng� Y nigūd. ha [pp. niguh] a. m. n. f. nigūd. hā

caché, dissimulé ; secret | obscur, ésotérique.
nigūd. ha en secret.

nigūd. hārtha [artha] a. m. n. f. nigūd. hārthā
au sens caché ou mystérieux ; occulte | lit. se dit
des textes ésotériques [tantra] dont on fait une
lecture allégorique.
Eng}ĥ nigrah [ni-grah] v. [9] pr. (nigr.hn. āti) pr.

md. (nigr.hn. ı̄té) pp. (nigr.h̄ıta) pf. (sam) rete-
nir, restreindre ; refréner, réprimer, contraindre ;
arrêter.
krodham. nigr.hān. a réprime ta colère.
Eng}h nigraha [nigrah] m. restriction,

répression, punition ; opp. anugraha | coercion,
contrainte ; subjugation | défaite, déroute, des-
truction | arrêt, capture, immobilisation | méd.
guérison d’une maladie, cure | confinement,
emprisonnement | réprimande, blâme | aversion,
dégoût | phil. [nyāya] faute de raisonnement ;
réfutation | poignée ; dispositif de préhension —
f. nigrahā ifc. id.

nigrahasthāna [sthāna] n. phil. impossibilité
d’argumentation par non accord sur les prin-
cipes de base.
Eng}hZ nigrahan. a [nigraha-na] a. m. n. f.

nigrahan. ā ifc. qui retient, qui supprime — n.
contrainte ; rétention, répression, suppression |
capture ; punition, emprisonnement.
EnG�V nighan. t.a m. gram. lexique ; vocabu-

laire.
EnG�V� nighan. t.u [relié à nighan. t.a] m. lit. glos-

saire | lit. np. du Nighan. t.u, glossaire de mots
védiques dû à Yāska ; il ajouta les glosses à un
lexique de synonymes védiques préexistant.

nighan. t.uratnākara [ratnākara] m. lit. np.
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du Nighan. t.uratnākara “Mine lexicale”, ouvrage
médical [āyurveda] tardif.
EnÍ nighna [nihan] m. myth. np. du roi

Nighna “Tueur”, père de Satrājit et Prasena.√
Enĵ nij v. [2] pr. md. (niṅkte) v. [3] pr.

(nénekti) pr. md. (nenikté) pp. (niktá) laver,
nettoyer ; se laver, se purifier — ps. (nijyate)
être nettoyé — ca. (nejayati) faire nettoyer —
int. (nénij̄ıti) nettoyer à fond — dés. (neniks.ati)
vouloir nettoyer.
Enj nijá [ni-ja] a. m. n. f. nijā inné ; sien,

propre ; natif | du même pays, concitoyen ; du
même parti ; parent.
nijoripuh. trâıtre dans son propre camp.
EntMb nitamba m. bassin, hanches, fesses (de

la femme).
nitambin̄ı [-in] f. jolie femme [“qui a un joli

fessier”], callipyge ; syn. suśron. ı̄.
EntrAm̂ nitarām [ni-tara] adv. vers le

bas | beaucoup, entièrement, complètement ;
spécialement ; excessivement | en tous cas, de
toutes façons.
En(y ńıtya [ni-tya] a. m. n. f. nityā constant,

invariable, permanent, continu ; perpétuel,
éternel, indestructible | quotidien, régulier,
ordinaire | soc. (rite) obligatoire | gram. une
règle A est nitya vis-à-vis d’une règle B si A
est applicable que B le soit ou pas, mais pas
l’inverse ; elle a précédence sur une règle anitya.
nityam adv. toujours, éternellement ; continuel-
lement, régulièrement, tous les jours.
na nityam adv. jamais.

nityatva [-tva] n. perpétuité, éternité.
nityanarta [narta] a. m. n. f. nityanartā qui

danse sans cesse — m. myth. épith. de Śiva.
nityamukta [mukta] a. m. n. f. nityamuktā

phil. éternellement libre.
nityaśas [-́sas] adv. éternellement.
nityasamāsa [samāsa] m. composé auto-

nome, dont le sens n’est pas la composition du
sens de ses constituents.

nityānanda [ānanda] m. hist. np. de śr̄ı
Nityānanda “Joie éternelle”, mystique vais.n. ava
du Bengale [gaud. ı̄ya], contemporain de Caita-
nya.

nityānumeya [anumeya] a. m. n. f.
nityānumeyā phil. [“toujours (seulement)
inférable”] se dit d’un Veda caché, implicite par
son influence présumée dans des textes révélés.
Endfn nidarśana [nidr. ś] a. m. n. f. nidarśanā

qui indique, qui enseigne — n. aspect, appa-
rence ; vision ; preuve, évidence ; exemple ; signe,
indication, indice, symptôme — f. nidarśanā lit.

rhét. figure de style [alam. kāra] exhibant un ob-
jet et sa réflexion.
EndAn nidāna [ni-dāna] n. lien, corde | cause,

origine (not. d’une maladie) ; symptôme | méd.
diagnostic ; thérapeutique | phil. lien entre mi-
crocosme et macrocosme, mantra efficace ; cf.
bandhu | bd. un des 12 facteurs de la châıne des
causalités ou occasions de production de l’exis-
tence | lit. introduction ; exposé liminaire.
EnEd@yAŝ nididhyās [dés. nidhyā] v. pr. md.

(nididhyāsate) pfp. (nididhyāsitavya) désirer
méditer ; méditer avec attention.
ātmā vā are dras.t.avyah. śrotavyo mantavyo ni-
didhyāsitavyah. [BU.] Eh bien vraiment c’est le
Soi, qu’il faut regarder, qu’il faut écouter, qu’il
faut contempler, sur lequel on doit méditer.
EnEd@yAsn nididhyāsana [nididhyās-ana] n.

phil. [yoga] technique de méditation intense.
End� f̂ nidr. ś [ni-dr. ś1] ca. (nidarśayati) faire

voir, montrer, indiquer ; conseiller, enseigner ;
démontrer | annoncer, proclamer.
End�f nideśa [ni-dís1] m. ordre, commande ;

instruction, directive | voisinage.
nideśam. kr. var. nideśam. vr.t var. nideśam. sthā
exécuter les ordres, obéir.
nideśe adv. à proximité, près de 〈g.〉.

nideśatas [-tas] adv. sur l’ordre de, selon les
instructions de 〈iic. g.〉.
Endý A nidrā1 [ni-drā2] v. [1] pr. md. (nidrāyate)

s’endormir, dormir.
Endý A nidrā2 [nidrā1] f. sommeil, somnolence

| phil. [yoga] la perte d’attention, un cittavr.tti.
nidrām. gam s’endormir.

nidrāmagna [magna] a. m. n. f. nidrāmagnā
profondément endormi.
EnDn nidhana [nidhā] n. réceptacle ; conclu-

sion, fin ; finale | destruction, mort ; trépas |
myth. np. du rudra Nidhana ou Nidhanes.a “le
Seigneur qui détruit”, aspect de Śiva qui délivre
l’âme en détruisant la cause et l’effet du sam. sāra
‖ lat. oṅṅendo.
EnDA nidhā [ni-dhā1] v. [3] pr. (nidadhāti)

pp. (nihita) abs. (nidhāya) pf. (pra, prati,
sam) déposer, poser, placer ; placer dans 〈loc.〉 ;
réserver, cacher |offrir, confier à 〈dat. loc.〉 — ps.
(nidh̄ıyate) être contenu ou absorbé dans 〈loc.〉.
ātmānam. nidhā se confier à 〈loc.〉.
kriyām. nidhā se donner de la peine pour 〈loc.〉.
dr. śam. nidhā fixer les yeux sur 〈loc.〉.
bhūmau nidhā enterrer.
EnDAn nidhāna [nidhā-na] n. réceptacle,

dépôt ; réserve, trésor.
EnDAy nidhāya [abs. nidhā] ind. ayant déposé.

nidhāya manasi ayant à l’esprit, réfléchissant à
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〈acc.〉.
EnED nidhi [nidhā] m. distribution de nourri-

ture |réceptacle |trésor |myth. l’un des 9 trésors
de Kubera ; cf. navanidhi.
En@yA nidhyā [ni-dhyā] v. [1] pr. (nidhyāyati)

pp. (nidhyāta) observer, percevoir ; contempler ;
méditer — dés. md. (nididhyāsate) méditer avec
attention.
Ennd̂ ninad [ni-nad] v. [1] pr. (ninadati) pf.

(pra) bruire, résonner ; crier — ca. (ninādayati)
faire résonner, remplir de bruit ou de cris.√

En�d̂ nind v. [1] pr. (nindati) pft. (nininda)
pp. (nindita) pfp. (nedya) pf. (prati) blâmer ;
reprocher ; critiquer, accuser ; dénigrer, railler |
punir ; mépriser, humilier ; maudire.
En�dA nindā [nind] f. blâme.
EnE�dt nindita [pp. nind] a. m. n. f. ninditā

blâmé ; blâmable, méprisable.
Enpt̂ nipat [ni-pat1] v. [1] pr. (nipatati) pp.

(nipatita) pf. (upa, vi) descendre, fondre sur, se
jeter sur ; tomber | déchoir, être perdu — ca.
(nipātayati) faire tomber, abattre.
EnpAt̂ nipāt [ca. nipat] v. [10] pr. (nipātayati)

faire tomber, abattre.
EnpAt nipāta [nipāt] m. descente, chute ;

déchéance, ruine ; mort | fait de se ruer, at-
taque ; renversement, destruction, meurtre |
gram. irrégularité, exception ; particule.
EnpAtn nipātana [nipāta-na] a. m. n. f.

nipātanā qui renverse, qui détruit — n. renver-
sement, destruction, meurtre | gram. exception ;
expression figée, forme idiomatique.
Enp� Z nipun. a a. m. n. f. nipun. ā intelligent, ins-

truit ; habile, subtil, malin ; adroit, précis, exact.
Enb�D̂ nibandh [ni-bandh] v. [9] pr. (ni-

badhnāti) pr. md. (nibadhn̄ıté) pp. (nibaddha)
attacher, lier, fixer à 〈loc.〉 ; ligoter, enchâıner,
entraver ; resserrer | arrêter, capturer, prendre ;
retenir, restreindre ; obstruer | fixer par écrit,
rédiger, composer — ca. (nibandhayati) faire at-
tacher, faire capturer.
Enb�D nibandha [nibandh] m. lien, châıne,

entrave | origine, cause | phil. attachement
au monde des sens, esclavage de ses désirs |
composition, œuvre littéraire [“feuillets liés en-
semble”].

nibandhana [-na] a. m. n. f. nibandhanā qui
lie, qui attache ; qui entrave — n. lien, châıne,
entrave | support, appui ; cause, origine, fonde-
ment |œuvre littéraire, traité.
EnbhZ nibarhan. a [nibr.h] a. m. n. f. nibarhan. ā

qui détruit, qui écrase — n. destruction ; exter-
mination.

Enb� D̂ nibudh [ni-budh1] v. [1] pr. (nibodhati)
pr. md. (nibudhyate) pp. (nibuddha) faire at-
tention à 〈acc.〉, apprendre de.
nibodha imp. fais attention, écoute attentive-
ment.
Enb� ĥ nibr.h [ni-br.h2] v. [1] pr. (nibr.hati) pf.

(sam) renverser, détruire.
EnB nibha [ni-bha] a. m. n. f. nibhā semblable

à, similaire à 〈iic.〉 — m. n. apparence ; prétexte.
EnB� t nibhr.ta [ni-bhr.ta] a. m. n. f. nibhr.tā

porté ou placé sous ; caché ; secret | modeste ;
silencieux, solitaire | ferme, fixe ; fixé, réglé,
décidé ; fermé (porte) — ifc. rempli de — n. hu-
milité, modestie.
nibhr.tam adv. tranquillement, silencieusement ;
secrètement.
Enm`n nimagna [pp. nimajj] a. m. n. f. ni-

magnā plongé, immergé ; absorbé ; noyé.
Enm>ĵ nimajj [ni-majj] v. [6] pr. (nimajjati)

pp. (nimagna) plonger, submerger | être im-
mergé, couler ; périr — ca. (nimajjayati) immer-
ger, noyer.
Enm�/̂ nimantr [ni-mantr] v. [10] pr. md. (ni-

mantrayate) pp. (nimantrita) pf. (upa) inviter
à, enjoindre de 〈loc. inf.〉.
Enm�/Z nimantran. a [nimantr-ana] n. injonc-

tion.
Enmy nimaya [nimā2] m. échange, troc.
EnmA nimā1 [ni-mā1] v. [3] pr. md. (nimimı̄te)

pp. (nimita1) mesurer.
EnmA nimā2 [ni-mā4] v. [1] pr. md. (nimayate)

pp. (nimita2) échanger, troquer (contre 〈i.〉).
EnEm nimi m. myth. np. de l’empereur Nimi

“Clin d’œil”, fils cadet d’Iks.vāku ; il voulut
célébrer un sacrifice [yajña] de 500 ans, et de-
manda à son précepteur Vasis.t.ha de le diri-
ger ; celui-ci, s’étant engagé auprès d’Indra pour
le même service, lui demanda d’attendre ; mais
Nimi fit exécuter le sacrifice par Gautama à sa
place ; au retour de Vasis.t.ha, celui-ci le mau-
dit, le condamnant à perdre son corps [videha]
et à ne plus vivre que dans les yeux des mor-
tels ; il y dirige à jamais le clignement des yeux
[nimis.a] ; son corps fut embaumé, et les sages
[r.s. i] barattèrent sa cuisse pour donner naissance
au roi Mithi Janaka, fondateur de la dynastie de
Mithilā.
EnEmt nimita1 [pp. nimā1] a. m. n. f. nimitā1

mesuré.
EnEmt nimita2 [pp. nimā2] a. m. n. f. nimitā2

échangé.
EnEm� nimitta n. marque, signe ; présage, au-

gure | but, cible | cause, moyen, motif | (cas
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obliques) à cause de | phil. [nyāya] cause effi-
cace (opp. upādāna, cause matérielle) | gram.
cf. pravr.tti, vyutpatti — a. m. n. f. nimittā ifc.
causé par — adv. var. nimittas pour telle raison.
kim. nimitta pour quoi faire ?
nimittam. yā être la cause de.
nimitt̄ı kr. considérer comme la cause ; utiliser
comme moyen.
nimitt̄ı kr.tya en conséquence, à cause de 〈acc.〉.
nimitt̄ı bhū devenir la cause de 〈loc.〉.

nimittanaimittika [naimittika] n. du. phil. la
cause et l’effet.

nimittasaptamı̄ [saptamı̄] f. gram. locatif de
motif.
EnEmnAT niminātha cf. naminātha.
EnEmq̂ nimis. [ni-mis. ] v. [1] pr. (nimis.ati) pp.

(nimis. ita) cligner de l’œil.
EnEmq nimis.a [nimis. ] m. clignement d’œil |

instant.
EnmFl̂ nimı̄l [ni-mı̄l] v. [1] pr. (nimı̄lati) pp.

(nimı̄lita) fermer les yeux, s’endormir ; se fermer
(yeux, fleurs) ; mourir, disparâıtre.
sā locane nyamı̄layat Elle ferma les yeux.
Enm�q nimes.a [nimis. ] m. clignement ; clin

d’œil.
nimes. ād iva adv. en un clin d’œil.
Enß nimna a. m. n. f. nimnā profond, bas,

creux — ifc. incliné vers — n. dépression du sol ;
profondeur.

nimnonnata [unnata] a. m. n. f. nimnonnatā
modelé (creux et en relief) ; bosselé (haut et
bas).
EnMb nimba var. n̄ıma m. natu. bot. Aza-

dirachta indica, margousier ou arbre n̄ım, une
méliacée ; ses fleurs sont violettes (“lilas de Per-
se”), ses feuilles doublement pennées ; de ses
fruits amers on fait une huile médicinale [taila] ;
son écorce et ses feuilles ont aussi des utilisa-
tions médicinales ; ses jeunes rameaux servent
de brosse à dents ; on mâche ses feuilles aux
cérémonies funéraires ; l’idole de Jagannātha est
faite de son bois ; cf. prabhadra ‖ hi. n̄ım.

nimbataila [taila] n. huile de margousier.
nimbadala [dala] n. inflorescences de nimba.

nimbadalam. gud. am. ca sv̄ıkarotu Veuillez
prendre des fleurs de nimba et du sucre brun
(formule rituelle le jour de l’an [yugādi]).
śatāyuh. vajradehaya sarva sampatkarāya ca |
sarvāris.t.a vināśāya nimbakam. dalabhaks.anam.
‖ Jusqu’à 100 ans le corps reste pur comme un
diamant, la fortune vous sourit et les difficultés
s’évanouissent, en mâchant le nimba.

nimbārka [arka] m. hist. np. du mâıtre
[ācārya] Nimbārka “Qui fit parâıtre le Soleil du

margousier [nimba] (pour recevoir son opposant
jäın refusant son hospitalité après le coucher
du soleil)”, né en pays dravidien au 11e siècle ;
il était ascète à Nandagrāma près de Govard-
hana ; il prêcha la doctrine de dualité dans la
non-dualité [dvaitādvaita].
EnMb� nimbū [relié à nimba] m. natu. bot. Ci-

trus acida, citron | var. nimbūka id.
Enyt niyata [pp. niyam] a. m. n. f. niyatā

retenu, réprimé, empêché ; limité, discipliné,
mâıtrisé, contrôlé ; tempéré, modéré | fixé,
déterminé, invariable, permanent, usuel ; cer-
tain, établi.

niyatabhojana [bhojana] a. m. n. f. niya-
tabhojanā qui mange avec modération — n.
diète.

niyatamānasa [mānasa] a. m. n. f. niya-
tamānas̄ı qui contrôle ses pensées — n.
répression du mental.

niyatamaithuna [maithuna] a. m. n. f. niya-
tamaithunā qui s’abstient de rapports charnels
— n. abstinence sexuelle.

niyatayukta [yukta] a. m. n. f. niyatayuktā
qui contrôle la méditation — n. phil. yoga
continu ou contrôlé.

niyatavrata [vrata] a. m. n. f. niyatavratā qui
observe ses vœux ; pieux — n. piété ; respect des
vœux.

niyatāñjali [añjali] a. m. n. f. [“qui observe
l’añjali”] qui salue en joignant les mains.

niyatātman [ātman] a. m. n. f. niyatātman̄ı
[“qui contrôle son caractère”] mâıtre de soi-
même, discipliné.

niyatendriya [indriya] a. m. n. f. niyatendriyā
qui contrôle ses sens — n. contrôle des sens.
EnyEt niyati [niyam-ti] f. nécessité ; fatalité,

destin.
niyativāda [vāda] m. phil. doctrine de

prédestination ou fatalisme, enseignée not. par
Gośāla.
Eny�t� niyantr. [niyam-tr. ] agt. m. f. niyantr̄ı

qui régit, qui réprime ; gouverneur — m. phil.
[sām. khya] un régent d’une faculté [indriya] ; les
5 régents des sens [buddh̄ındriya] sont les Dísas,
Vāyu, Āditya, Varun. a et la paire des Aśvinau ;
les 5 régents des facultés d’action [karmendriya]
sont Agni, Indra, Vis.n. u, Prajāpati et Mitra.
Eny�/̂ niyantr [ni-yantr] v. [10] pr. (niyan-

trayati) restreindre, réprimer ; contrôler.
Eny�/Z niyantran. a [ni-yantran. a] n. restric-

tion, limitation, contrainte | gram. restriction à
un sens particulier ; définition.
EnyE�/t niyantrita [pp. niyantr] a. m. n. f.

niyantritā restreint, contrôlé ; attaché, confiné ;
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mis en berges (rivière) |gram. restreint à un sens
particulier |gouverné par, dépendant de 〈i. iic.〉.
Enym̂ niyam [ni-yam] v. [1] pr. (niyacchati)

pp. (niyata) pf. (sam) retenir, réprimer, res-
treindre ; régir, discipliner, régler, fixer — ca.
(niyamayati) id.
Enym niyama [niyam] m. répression, restric-

tion, limitation, abstinence ; retenue, réserve ;
discipline, observance, austérité ; pratique
résultant d’un vœu | soc. la discipline morale,
deuxième étape du rājayoga, consistant en la
pratique d’exercices spirituels pour acquérir
5 vertus : la pureté [́sauca], la modération
(contentement de peu) [sam. tos.a], la force d’âme
(acquise par l’ascèse) [tapas1], la connais-
sance (acquise par la lecture des textes sacrés)
[svādhyāya], et la foi (acquise par la méditation)
[̄ı́svarapran. idhāna] ; cf. as.t. āṅgayoga.
Eny� niyu [ni-yu1] v. [2] pr. (niyauti) pp.

(niyuta) attacher, réunir.
Eny� Ä niyukta [pp. niyuj] a. m. n. f. niyuktā

attaché, attelé ; fixé ; assigné à 〈loc.〉 ; prescrit,
ordonné | chargé de 〈dat. inf. iic.〉 ; employé,
préposé — m. fonctionnaire.
Eny� ĵ niyuj [ni-yuj1] v. [7] pr. (niyunákti) pr.

md. (niyuṅkté) pp. (niyukta) pf. (vi) ordon-
ner, assigner, désigner, charger de, confier qqc.
〈acc.〉 à qqn. 〈loc.〉 |mettre sous le joug, subju-
guer ; soumettre ; discipliner, régir, dompter —
ca. (niyojayati) attacher à ; charger qqn. 〈acc.〉
de 〈loc.〉 | disposer (un piège), poser (un collet).
Eny� t niyuta [pp. niyu] a. m. n. f. niyutā fixé,

attaché — n. cent mille.
Enyog niyoga [niyuj] m. assignation, emploi,

charge, instruction ; ordre, mission | soc. devoir
d’une veuve d’épouser le frère de son mari.
EnyoEgn̂ niyogin [niyoga-in] agt. m. f. niyo-

gin̄ı nommé, assigné ; chargé de mission — m.
fonctionnaire, officiel ; ministre.
Enyo>y niyojya [ca. pfp. [1] niyuj] a. m. n. f.

niyojyā qui doit être attaché, à fixer |à employer,
à utiliser ; à munir de 〈i.〉 — ifc. qui doit être
employé à ; qui mérite la charge de ; qui doit être
ordonné à — m. fonctionnaire, officiel ; employé,
serviteur.
Enr̂ nir cf. nis.
Enr"r niraks.ara [nis-aks.ara] a. m. n. f.

niraks.arā illettré.
EnrÒn nirañjana [nis-añjana] a. m. n. f.

nirañjanā immaculé ; pur, non mélangé | sans
émotions, dispassionné — m. myth. np. de
Nirañjana, épith. de Śiva “l’Immaculé” — f.
nirañjanā pleine lune ; syn. pūrn. imā |myth. np.

de Nirañjanā, épith. de Durgā “l’Immaculée”.
Enrt nirata [pp. niram] a. m. n. f. niratā

content, satisfait ; enchanté par | voué à, engagé
dans, absorbé par 〈loc. i. iic.〉.
EnrEt nirati [nirata] ifc. f. jouissance de ; at-

tachement à.
EnrEtfy niratísaya [nis-atísaya] a. m. n. f.

niratísayā insurpassable.
Enr�tr nirantara [nis-antara] a. m. n. f. ni-

rantarā compact, dense ; ininterrompu, continu
|perpétuel ; constant, fidèle ; sincère — ifc. plein
de ; rempli de.
nirantaram adv. étroitement, fermement | sans
interruption, continuellement ; immédiatement,
aussitôt.
Enr�trAy nirantarāya [nis-antarāya] m. ab-

sence d’obstacle.
nirantarāyatva [-tva] n. phil. état de

conscience où l’on est libre de tout obstacle.
Enrp�" nirapeks.a [nis-apeks. ā] a. m. n. f.

nirapeks. ā indifférent à, sans égard pour,
indépendant de 〈iic. loc.〉 | indifférent ;
désintéressé ; impartial ; opp. sāpeks.a — f.
nirapeks. ā indifférence.
nirapeks.am adv. avec indifférence ; nonobstant ;
sans faire attention, accidentellement.

nirapeks.atā [-tā] f. indifférence, désintérêt ;
impartialité ; tolérance.

nirapeks.atva [-tva] n. id.
nirapeks.in [-in] agt. m. f. nirapeks.in. ı̄ in-

différent.
EnrEBlAq nirabhilās.a [nis-abhilās.a] a. m. n. f.

nirabhilās. ā ne désirant pas, ne recherchant pas ;
sans convoitise, indifférent.
Enrm̂ niram [ni-ram] v. [1] pr. md. (niramate)

v. [1] pr. (niramati) pp. (nirata) cesser, s’arrêter
| trouver son plaisir à, être attaché à — ca. (ni-
ramayati) arrêter ; contenter, faire plaisir.
Enryn niráyana [nis-ayana] n. astr. zodiaque

sidéral [“sans mouvement”], lié aux constella-
tions ; opp. sāyana.
EnrT nirartha [nis-artha] a. m. n. f. nirarthā

[“sans fortune”] pauvre | inutile, vain ; absurde.
nirarthaka [-ka] a. m. n. f. nirarthikā inutile,

vain ; absurde.
nirarthakam adv. en vain, inutilement.
EnrvlMb niravalamba [nis-avalamba] a. m. n.

f. niravalambā sans appui, sans support.
EnrvlMbn niravalambana [nis-avalambana]

a. m. n. f. niravalambanā sans appui, sans sup-
port | qui n’appartient à personne.
EnrvsA niravasā [nis-avasā] v. [4] pr. (nirava-

syati) pp. (niravasita) rejeter.
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EnrvEst niravasita [pp. niravasā] a. m. n. f.
niravasitā exclu, rejeté (se dit d’un hors-caste ou
d’un śūdra intouchable, par ex. un cān. d. āla).
Enrŝ niras [nis-as2] v. [4] pr. (nirasyati) pp.

(nirasta) pfp. (nirasya) rejeter ; chasser, expul-
ser, bannir ; renoncer à 〈acc.〉 ; réfuter |arracher,
détruire, anéantir.
Enr-t nirasta [pp. niras] a. m. n. f. nirastā

rejeté, banni, refusé ; à quoi on a renoncé ; omis
|lancé (flèche, arme de jet) |vomi — n. mauvaise
prononciation.
Enr-y nirasya [pfp. [1] niras] a. m. n. f. ni-

rasyā à rejeter ; à bannir ; à réfuter — ind. ayant
rejeté.
Enrh\kAr niraham. kāra var. nirahaṅkāra [nis-

aham. kāra] a. m. n. f. niraham. kārā sans ego.
EnrAkrZ nirākaran. a [nirākr. ] n. rejet ; expul-

sion ; répudiation | opposition ; contradiction,
négation | oubli ; négligence (not. des devoirs re-
ligieux).
EnrAkEr	Z� nirākaris.n. u [nirākr. ] a. m. n. f. qui

rejette, qui répudie ; qui chasse, qui bannit | qui
obstrue, qui empêche de 〈abl.〉 ; envieux.
EnrAkAr nirākāra [nir-ākāra1] a. m. n. f.

nirākārā informe ; incorporel (se dit du brah-
man) ; indécelable | insignifiant, sans impor-
tance ; sans objet ; opp. sākāra — m. myth.
épith. de Śiva | phil. les Cieux ; l’Être suprême.
EnrAk� nirākr. [nis-ākr. ] v. [8] pr. (nirākaroti)

pp. (nirākr.ta) défaire, séparer, détacher ;
écarter, expulser, répudier | rejeter, refuser,
négliger ; contredire, démentir.
EnrA(mn̂ nirātman [nis-ātman] a. m. n. f.

nirātman̄ı sans âme ; sans individualité.
EnrAmy nirāmaya [nis-āmaya] m. bonne santé

— a. m. n. f. nirāmayā en bonne santé | intact ;
en état de marche.
EnrAlMbn nirālambana [nis-ālambana] a. m.

n. f. nirālambanā privé d’appui, sans support
| phil. [“sans support dans le réel”] imaginaire,
illusoire.
EnrAlok nirāloka [nis-āloka] a. m. n. f.

nirālokā sombre.
EnrAf nirāśa [nis-āśā2] a. m. n. f. nirāśā in-

différent, sans désir ; déprimé, désespéré.
EnrAs nirāsa1 [niras] m. rejet, exclusion, re-

fus ; expulsion | fait de vomir | élision (d’un son) ;
prononciation fautive.
EnrAs nirāsa2 [nis-āsa2] m. sans siège ; sans

abri.
EnrF"̂ nir̄ıks. [nis-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (nir̄ıks.ate)

pp. (nir̄ıks. ita) regarder attentivement, exami-
ner, scruter ; contempler.

EnrF"k nir̄ıks.aka [nir̄ıks.-aka] a. m. n. f.
nir̄ıks. ikā qui regarde, qui voit ; qui visite.
EnrF"Z nir̄ıks.an. a [nir̄ıks.-ana] a. m. n. f.

nir̄ıks.an. ā qui regarde, qui voit 〈iic.〉 — n. vue ;
regard, observation | tour d’horizon ; investi-
gation, étude | astr. aspect des planètes — f.
nir̄ıks.an. ā id.
EnrF"A nir̄ıks. ā [nir̄ıks. ] f. examen, observation

(not. des astres).
EnrF�r nir̄ı́svara [nis-̄ı́svara] a. m. n. f.

nir̄ı́svarā phil. athée ; opp. seśvara.
EnzÄ nirukta [pp. nirvac] a. m. n. f.

niruktā prononcé, exprimé, expliqué — n.
explication, interprétation, étymologie | phil.
l’herméneutique, ou sémantique phonologique,
interprétation du glossaire des termes védiques,
un des 6 traités annexes du Veda [vedāṅga]
| lit. np. du Nirukta, ouvrage d’herméneutique
védique dû à Yāska ; c’est un commentaire de
son glossaire Nighan. t.u.
Enz� niruddha [pp. nirudh] a. m. n. f. ni-

ruddhā obstrué, arrêté, retenu, bloqué ; assiégé
| empêché, écarté, rejeté, exclu ; supprimé.
EnzD̂ nirudh [ni-rudh2] v. [7] pr. (nirun. áddhi)

pr. md. (nirunddhé) pp. (niruddha) pf. (sam)
obstruer, bloquer, enfermer ; restreindre ; cacher
| exclure, réprimer, tenir en échec.
Enzpdý v nirupadrava [nis-upadrava] a. m. n.

f. nirupadravā hors de danger, en sécurité ; pai-
sible.
Enzpm nirupama [nis-upama] a. m. n. f. niru-

pamā inégalé ; insurpassable ; suprême.
En!p̂ nirūp [ni-rūp] v. [10] pr. (nirūpayati)

pp. (nirūpita) pfp. (nirūpya) observer, exami-
ner, considérer | déterminer, statuer ; assigner à
〈dat. loc. inf.〉 | représenter (not. sur la scène),
exprimer par gestes | phil. [nyāya] déterminer.
En!pk nirūpaka [nirūp-aka] agt. m. f.

nirūpikā observateur, examinateur |phil. [nyāya]
descripteur.
En!pZ nirūpan. a [nirūp-ana] a. m. n. f.

nirūpan. ā ifc. qui détermine, qui définit — n. f.
nirūpan. ā fait de statuer | recherche, investiga-
tion, examen | forme, apparence — ifc. lit. forme
des titres d’ouvrage “investigation de”.
En!pZFy nirūpan. ı̄ya [pfp. [2] nirūp] a. m. n.

f. nirūpan. ı̄yā qui doit être investigué, qui doit
être examiné.
En!pEyt&y nirūpayitavya [pfp. [3] nirūp] a.

m. n. f. nirūpayitavyā à déterminer ; à estimer.
En!Ept nirūpita [pp. nirūp] a. m. n. f.

nirūpitā décrit, observé, examiné, évalué |
assigné, désigné, choisi, élu — n. état d’avoir
été examiné.
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En!=y nirūpya [pfp. [1] nirūp] a. m. n. f.
nirūpyā à considérer, à examiner ; à déterminer,
à choisir | ce qui est décrit, ce qui est observé.
nirūpya nirūpaka bhāva phil. relation entre l’ob-
servateur et l’observé.
En� nirr. [nis-r. ] v. [1] pr. (nirr.cchati) pp.

(nirr.ta) tomber, être privé de ; se démonter, se
désagréger, pourrir.
En�t nirr.ta [pp. nirr. ] a. m. n. f. nirr.tā

détruit, démoli, corrompu.
En�Et nirr.ti [nirr.-ti] f. destruction, dis-

solution, déclin, corruption, décomposition |
calamité, malédiction ; ab̂ıme |phil. le Mal ; syn.
am. has | myth. np. de Nirr.ti “Calamité”, force
universelle de destruction, épouse d’Adharma,
associée à Mr.tyu ; elle est mère des ogres-
vampires [rāks.asās] — m. myth. np. du souffle
divin [marut] Nirr.ti1 ; il est l’une des 11 formes
de Rudra [ekādaśarudrās] ; gardien [dikpāla]
du Sud-Ouest, il règne sur l’esprit des morts
[bhūta].
EnroD nirodha [nirudh] m. emprisonnement,

détention ; restriction, restreinte, obstruction ;
répression, suppression | bd. Noble Vérité
[āryasatya] de la cessation de la souffrance.

nirodhaka [-ka] ifc. a. m. n. f. nirodhikā qui
obstrue ; qui empêche, qui supprime.

nirodhana [-na] a. m. n. f. nirodhanā id. — n.
détention ; restriction, restreinte, obstruction ;
répression, suppression
Engt nirgata [pp. nirgam] a. m. n. f. nirgatā

allé, parti ; disparu.
Engm̂ nirgam [nis-gam] v. [1] pr. (nirgacchati)

pp. (nirgata) s’en aller, sortir, disparâıtre.
Engm nirgama [nirgam] m. départ, dispari-

tion ; cessation, fin ; sortie.
nirgamana [-na] n. sortie.
Eng�Z nirgun. a [nis-gun. a] a. m. n. f. nirgun. ā

dépourvu de qualités, mauvais, vicieux | phil.
sans attributs, indifférentié (opp. sagun. a).
nirgun. a brahman phil. le Divin transcendant,
non manifesté.

nirgun. agun. ı̄ [red.] a. m. n. f. phil. [“avec et
sans qualités”] qualifie la nature divine duale, à
la fois immanente et transcendante.
Eng}�T nirgrantha [nis-grantha] a. m. n. f. nir-

granthā sans attachements, libre de liens — m.
ermite retiré du monde, ascète errant |mendiant
jäın nu — n. soc. jäınisme.
EnG�Z nirghr.n. a [nis-ghr.n. ā] a. m. n. f. nirghr.n. ā

cruel, sans pitié.
nirghr.n. atā [-tā] f. cruauté.
Enjn nirjana [nis-jana] a. m. n. f. nirjanā

[“sans hommes”] solitaire.

Enjy nirjaya [nirji] m. conquête ; victoire
complète, triomphe.
Enjr nirjara [nis-jara] a. m. n. f. nirjarā

qui ne vieillit pas ; toujours jeune ; inaltérable,
impérissable ; immortel — a. m. n. f. nirjaras id.
— m. dieu.
Enjl nirjala [nis-jala] a. m. n. f. nirjalā sec,

aride ; désertique.
EnEj nirji [nis-ji] v. [1] pr. (nirjayati) pr. md.

(nirjayate) pp. (nirjita) abs. (nirjitya) vaincre,
conquérir ; soumettre, subjuguer.
EnJr nirjhara [nis-jhara] m. cascade, cata-

racte ; torrent.
EnZy nirn. aya [nirn. ı̄] m. fait d’emporter, d’en-

lever | décision, détermination | phil. déduction,
inférence ; conclusion ; démonstration | soc. sen-
tence, verdict ; décret.
EnZF nirn. ı̄ [nis-n̄ı1] v. [1] pr. (nirn. áyati) pp.

(nirn. ı̄ta) emmener, emporter |déduire ; conclure,
déterminer, décider, établir, fixer.
EnZFt nirn. ı̄ta [pp. nirn. ı̄] a. m. n. f. nirn. ı̄tā

déterminé, déduit, établi ; décidé, conclu.
Endy nirdaya [nis-dayā] a. m. n. f. nirdayā

cruel, sans pitié.
nirdayataram adv. très cruellement.
Endĥ nirdah [nis-dah1] v. [1] pr. (nirdahati)

pp. (nirdagdha) brûler entièrement, se consu-
mer.
EnEdf̂ nirdís [nis-dís1] v. [1] pr. (nirdísati) pp.

(nirdis.t.a) pf. (vi) désigner, stipuler, spécifier,
définir, nommer.
EnEd£ nirdis.t.a [pp. nirdís] a. m. n. f. nirdis.t. ā

indiqué, annoncé ; désigné, spécifié.
End�v nirdeva [nis-deva] a. m. n. f. nirdevā

abandonné des dieux ; sans dieux.
nirdevatva [-tva] n. absence de dieux.
End�f nirdeśa [nirdís] m. indication, instruc-

tion (pour 〈iic.〉) ; ordre, commande |description,
spécification ; indication spéciale.
End�[y nirdeśya [pfp. [1] nirdís] a. m. n. f.

nirdeśyā à déterminer, à définir ; à établir, à
prouver — m. math. énoncé d’un problème
(trouver ... tel que).
Endoq nirdos.a [nis-dos.a] a. m. n. f. nirdos. ā

sans faute, impeccable ; sans péché, innocent.
nirdos. ı̄ kr. innocenter.
En��� nirdvandva [nis-dvandva] a. m. n. f.

nirdvandvā phil. qui a transcendé les contraires.
EnDm nirdharma [nis-dharma] a. m. n. f. nird-

harmā impie ; injuste, inique ; contre-nature.
EnDAr nirdhāra [nirdhr. ] m. fait de définir, de

déterminer ; évaluation.
nirdhāran. a [-na] n. id.
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EnDAv̂ nirdhāv [nis-dhāv1] v. [1] pr.
(nirdhāvati) jaillir de, s’échapper de, se
sauver de 〈abl.〉.
EnD� nirdhr. [nis-dhr. ] v. [1] pr. (nirdharati) pp.

(nirdhr.ta) évaluer ; déterminer.
EnEnEm� nirnimitta [nis-nimitta] a. m. n. f.

nirnimittā sans raison, sans motif ; sans cause
| désintéressé.
nirnimittam adv. sans cause.
Enb�D̂ nirbandh [nis-bandh] v. [9] pr. (nir-

badhnāti) pp. (nirbaddha) insister, persister.
Enb�D nirbandha [nirbandh] m. insistance,

persévérance ; ténacité, obstination.
EnbFj nirb̄ıja [nis-b̄ıja] a. m. n. f. nirb̄ıjā

[“sans germe”] infécond, stérile (opp. sab̄ıja).
EnBr nirbhara [nis-bhara] a. m. n. f. nirbharā

[“sans mesure”] excessif, violent ; profond (som-
meil) ; étroit (étreinte) — ifc. plein de.
nirbharam adv. excessivement, violemment ;
complètement, à fond ; profondément.
nirbharam. prasupta a. m. n. profondément en-
dormi.
EnB(ŝ nirbharts [nis-bharts] v. [10] pr. (nirb-

hartsayati) pp. (nirbhartsita) menacer.
EnB(sn nirbhartsana [nirbharts-ana] n. me-

nace.
EnmE"km̂ nirmaks.ikam [nis-maks.ikā] adv.

sans mouches.
Enml nirmala [nis-mala] a. m. n. f. nirmalā

sans tache, pur, immaculé ; brillant ; vertueux.
EnmA nirmā [nis-mā1] v. [3] pr. md. (nir-

mimı̄te) v. [2] pr. (nirmāti) pp. (nirmita) pf. (vi)
mesurer ; construire, façonner, fabriquer ; créer
| produire, causer, déterminer ; établir.
citram. nirmā peindre un tableau.
dharmam. nirmā établir une loi.
EnmAZ nirmān. a [nir-māna2] n. mesure ;

portée, étendue | construction, création, forma-
tion, composition ; forme ; œuvre — ifc. fait de.

nirmān. akāya [kāya] m. bd. le “corps créé”,
symbolisant la forme physique de l’Être présente
dans la nature sensuelle de l’homme.
EnmAn nirmāna [nir-māna1] a. m. n. f. nirmānā

sans assurance ; sans orgueil.
EnmAn� q nirmānus.a [nir-mānus.a] a. m. n. f.

nirmānus. ā inhabité ; désert, désolé.
EnmASy nirmālya [nis-mālya] a. m. n. f.

nirmālyā écarté d’une guirlande ; rejeté, périmé ;
(vêtement) porté la veille — n. soc. guirlande of-
ferte en sacrifice ; reste d’un sacrifice, nourriture
consacrée ; not. préparation sacrée du temple de
Jagannātha à Pur̄ı, consistant en un filet conte-
nant des grains de riz consacrés ; on doit en man-
ger un par jour.

EnEmt nirmita [pp. nirmā] a. m. n. f. nir-
mitā fait, construit, façonné, fabriqué, formé,
créé ; fait par 〈i. iic.〉 avec 〈abl. i. iic.〉 | établi,
fixé ; (jugement) rendu ; (rite) accompli | choisi,
déterminé, réservé (animal pour le sacrifice) |pl.
nirmitās bd. [mahāyāna] classe de divinités ‖
pali nimitta.
EnEmtvt̂ nirmitavat [ppa. nirmā] a. m. n. f.

nirmitavat̄ı auteur.
Enm�Ä nirmukta [pp. nirmuc] a. m. n. f. nir-

muktā rendu libre ; libéré | privé de 〈abl. i. iic.〉
|abandonné ; perdu ; disparu |privé de tout ; sans
aucune possession | (serpent) venant de muer.

nirmuktadeha [deha] a. m. n. f. nirmukta-
dehā libéré de ses désirs sensuels.

nirmuktasaṅga [saṅga] a. m. n. f. nirmuk-
tasaṅgā libre des attachements au monde.
Enm�EÄ nirmukti [nirmuc] f. libération,

délivrance (de 〈abl. iic.〉).
Enm�ĉ nirmuc [nis-muc1] v. [6] pr.

(nirmuñcati) pp. (nirmukta) libérer ; délivrer
de 〈abl.〉 — ps. (nirmucyate) être libéré de ; se
libérer, se débarrasser de 〈abl.〉 ; être privé de
〈i.〉 ; muer (serpent) — ca. (nirmocayati) rendre
libre ; libérer de 〈abl.〉 ; désengager.
Enmo" nirmoks.a [nirmuc] m. libération,

délivrance (de 〈g. iic.〉).
Enmocn nirmocana [nirmuc] n. libération ;

délivrance.
Enl>j nirlajja [nis-lajjā] a. m. n. f. nirlajjā

qui n’a pas honte.
nirlajjam adv. sans vergogne.
Enl��Ŵ nirlun. t.h [nis-lun. t.h] v. [1] pr.

(nirlun. t.ati) pp. (nirlut.hita) piller, voler.
Envĉ nirvac [nis-vac] pfp. (nirvacan̄ıya,

nirvācya2) pp. (nirukta) ps. (nirucyate)
déclarer, énoncer ; interpréter, expliquer ;
dériver | dériver de 〈abl.〉 | défendre de, avertir
contre, ordonner de sortir de 〈abl.〉.
Envcn nirvacana1 [nis-vacana] a. m. n. f. nir-

vacanā silencieux, qui ne dit rien | irréprochable,
dont il n’y a rien à redire.
nirvacanam adv. en silence.
Envcn nirvacana2 [nirvac-ana] n. dicton,

proverbe ; explication | phil. interprétation,
étymologie ; syn. nirukta.
EnvcnFy nirvacan̄ıya [pfp. [2] nirvac] a. m.

n. f. nirvacan̄ıyā à expliquer, à préciser ; syn.
nirvācya2.
Envp̂ nirvap [nis-vap2] v. [1] pr. (nirvapati)

pp. (nirupta) verser, répandre ; asperger | offrir
(not. une libation) (à 〈dat〉).
agnaye tvā jus.t.am nirvapāmi [Veda] Ô Agni je
verse la libation pour te satisfaire.
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EnvpZ nirvápan. a [nirvap-ana] n. fait de ver-
ser, de répandre ; arrosage, dispersion | soc. of-
frande ; not. libation aux mânes |don ; donation
— ifc. dispersion de, versement de.
EnvẐ nirvarn. [nis-varn. ] v. [10] pr.

(nirvarn. ayati) regarder, observer, contem-
pler, examiner.
Envt̂ nirvart [ca. nirvr.t] v. [10] pr. (nirvar-

tayati) pfp. (nirvartya) abs. (nirvartya) accom-
plir ; arrêter, terminer.
EnvEtn̂ nirvartin [nirvart-in] agt. m. f. nirvar-

tin̄ı accomplissant, faisant |qui se conduit ou qui
agit mal.
Env(y nirvartya [pfp. [1] nirvart] a. m. n. f.

nirvartyā à accomplir, à faire | gram. qualifie un
objet [karman] créé par l’action.
Envĥ nirvah [nis-vah1] v. [1] pr. (nirvahati)

conduire hors de, sauver de 〈abl.〉 ; couler hors
de 〈abl.〉 | accomplir ; réussir, surmonter les obs-
tacles | survivre par 〈i.〉.
EnvhZ nirvahan. a [nirvah-ana] n. complétion,

accomplissement | lit. [théâtre] dénouement ou
catastrophe d’un drame |mod. gestion.
EnvA nirvā [nis-vā2] v. [2] pr. (nirvāti) pp.

(nirvāta) cesser de souffler ; s’éteindre, être
éteint | être calmé, être réconforté.
EnvAQy nirvācya1 [nis-vācya] a. m. n. f.

nirvācyā1 [“dont on ne doit pas médire”]
irréprochable | dont il ne faut pas parler.
EnvAQy nirvācya2 [ca. pfp. [1] nirvac] a. m. n.

f. nirvācyā2 à expliquer, à préciser.
EnvAZ nirvān. a [nirvā-na] a. m. n. f.

nirvān. ā éteint, mort, disparu ; apaisé —
n. extinction, disparition, repos, dissolution,
anéantissement | phil. [“extinction du feu des
passions”] libération ; cf. moks.a | bd. état
de libération définitive ; émancipation finale ;
béatitude, félicité suprême ‖ pali nibbāna.
nirvān. am kr. réduire à néant.

nirvān. atikā [t. ı̄kā] f. lit. np. de la
Nirvān. at.̄ıkā, commentaire par Bhāskarakan. t.ha
du Nirvān. aprakaran. a.

nirvān. aprakaran. a [prakaran. a] n. lit. np. du
Nirvān. aprakaran. a, 6e section du Moks.opāya ; cf.
Nirvān. at.̄ıkā.
EnvArAZEs nirvārān. asi [nis-vārān. as̄ı] a. m. n.

f. qui a quitté Bénarès.
EnvAh nirvāha [nirvah] m. accomplissement,

complétion ; persévérance ; subsistance.
nirvāhaka [-ka] a. m. n. f. nirvāhikā qui ef-

fectue, qui accomplit.
EnEvkSp nirvikalpa [nis-vikalpa] a. m. n. f.

nirvikalpā indifférencié | qui n’admet pas d’al-

ternative ; indiscutable | phil. [yoga] qualifie le
samādhi où l’identification à l’objet se fait en
perdant conscience de son identité ; opp. savi-
kalpa.
nirvikalpam adv. sans aucun doute.

nirvikalpaka [-ka] a. m. n. f. nirvikalpikā phil.
évident, indiscutable — n. phil. connaissance ne
reposant pas sur la perception.
EnEvÍ nirvighna [nis-vighna] a. m. n. f. nir-

vighnā qui n’est pas empêché.
nirvighnam adv. sans obstruction.
EnEvcAr nirvicāra [nis-vicāra] a. m. n. f. nir-

vicārā sans réflexion, sans hésitation (opp. sa-
vicāra).
nirvicāram adv. sans réfléchir, de manière incon-
sidérée.
EnEv�Z nirvin. n. a [pp. nirvid] a. m. n. f.

nirvin. n. ā découragé ; peiné, déprimé ; dégoûté
(de 〈abl. i. g. loc. iic.〉).
EnEvtk nirvitarka [nis-vitarka] a. m. n. f. nir-

vitarkā irraisonné, sans réflexion | phil. [yoga]
qualifie le second stade de samādhi, où le yo-
gin ressent directement l’objet de sa méditation,
sans recours à la pensée.
EnEvd̂ nirvid [nis-vid2] v. [2] pr. md. (nir-

vitte) pp. (nirvin. n. a) se débarrasser de, jeter 〈g.
acc.〉 | être déprimé ; être écœuré de 〈abl. i.〉 ;
désespérer.
EnEvf�q nirvíses.a [nis-víses.a] a. m. n. f.

nirvíses. ā non différent ; qui ne fait pas de
différence — ifc. identique à — n. absence de
distinction, identité.
nirvíses.am var. nirvíses.en. a adv. sans distinction,
indifféremment ; de même que 〈iic.〉.

nirvíses.an. a [-na] a. m. n. f. nirvíses.an. ā sans
attributs.

nirvíses.atva [-tva] n. identité.
EnEvqy nirvis.aya [nis-vis.aya] a. m. n. f.

nirvis.ayā détaché des voluptés.
EnvFy nirv̄ırya [nis-v̄ırya] a. m. n. f. nirv̄ıryā

non viril, impuissant ; lâche, faible — m. fem-
melette, faiblard, lâche.

nirv̄ıryatā [-tā] f. affaiblissement, épuise-
ment ; impuissance.
nirv̄ıryatām i devenir impuissant.
Env� nirvr. [nis-vr.1] v. [5] pr. (nirvr.n. óti) pr. md.

(nrivr.n. uté) pp. (nirvr.ta) délivrer.
Env�t̂ nirvr.t [nis-vr.t1] v. [1] pr. md. (nirvar-

tate) pp. (nirvr.tta) se produire, avoir lieu ; être
accompli, être terminé ; s’arrêter — ca. (nirvar-
tayati) accomplir ; arrêter, terminer.
Env�t nirvr.ta [pp. nirvr. ] a. m. n. f. nirvr.tā

calme, apaisé ; content, satisfait ; cessé, terminé.
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Env�Et nirvr.ti [nirvr.-ti] f. plaisir, contente-
ment, bonheur ; sérénité, béatitude | extinction,
accomplissement.
Env�� nirvr.tta [pp. nirvr.t] a. m. n. f. nirvr.ttā

développé, devenu, accompli, fait, prêt — ifc.
qui provient de.
Env�E� nirvr.tti [nirvr.tta] f. provenance ;

développement, accomplissement, achèvement.
Env�d nirvedá [nirvid] m. indifférence ; dégoût ;

état de dépression.
En Ad nirhrāda [nis-hrād] m. défécation.
EnlEMbt nilambita [ni-lambita] a. m. n. f. ni-

lambitā détaché ; radié de 〈i. iic.〉.
Enly nilaya [nil̄ı] m. séjour ; demeure,

résidence ; refuge.
EnlF nil̄ı [ni-l̄ı] v. [4] pr. md. (nil̄ıyate) pp.

(nil̄ına) se réfugier, se tapir, se cacher.
Envp̂ nivap [ni-vap2] v. [1] pr. (nivapati) pp.

(nivapta) renverser, répandre ; disperser | offrir
une libation aux mânes ; répandre les cendres.
Envf nivaśa [ni-vaśa] a. m. n. f. nivaśā faible,

sans volonté, qui n’est pas mâıtre de soi.
Envŝ nivas1 [ni-vas1] v. [1] pr. (nivasati) pp.

(nivasita) habiter, séjourner, vivre, choisir pour
résidence | cesser d’habiter — ca. (nivāsayati)
expulser (de 〈abl.〉) ; bannir.
Envŝ nivas2 [ni-vas2] v. [2] pr. md. (nivaste)

pp. (nivasita) s’habiller — ca. (nivāsayati)
revêtir.
EnvEst nivasita1 [pp. nivas1] a. m. n. f. niva-

sitā1 expulsé, banni.
EnvEst nivasita2 [pp. nivas2] a. m. n. f. niva-

sitā2 vêtu de 〈i.〉.
Envĥ nivah [ni-vah1] v. [1] pr. (nivahati)

conduire en bas ; amener à 〈dat. loc.〉 | couler
| transporter — ca. (nivāhayati) mettre en mou-
vement.
Envh nivaha [nivah] a. m. n. f. nivahā qui

amène — m. multitude, quantité |myth. np. de
Nivaha, l’un des 7 Vents célestes.
EnvAt nivāta [ni-vāta] a. m. n. f. nivātā abrité

du vent, calme.
nivātakavaca [kavaca] m. myth. [“dont l’ar-

mure protège du vent”] catégorie d’asura com-
battant les dieux ; la capitale des nivātakavacās
est la riche Man. imat̄ı, objet de la convoitise de
Rāvan. a qui les combattit pendant des siècles,
avant que Brahmā ne les réconcilie.
EnvAp nivāpa [nivap] m. champ ensemencé |

soc. libation d’eau aux mânes | soc. dispersion
des cendres.
EnvAr nivāra [vr. nivr. ] a. m. n. f. nivārā qui

retient, qui refoule, qui maintient à distance.

EnvAErt nivārita [ca. pp. nivr. ] a. m. n. f.
nivāritā empêché, retenu, écarté.
EnvAy nivārya [pfp. [1] nivr. ] a. m. n. f. nivāryā

à empêcher.
EnvAs nivāsa1 [vr. nivas1] m. fait d’habiter

| demeure, résidence, lieu de séjour ; halte noc-
turne, refuge.
EnvAs nivāsa2 [vr. nivas2] ifc. a. m. n. f. nivāsā

vêtu de.
EnvAEsn̂ nivāsin [vr. nivas1-in] agt. m. f.

nivāsin̄ı habitant.
EnvAh nivāhá [ni-vāha] m. fait de mener vers

le bas.
EnEvd̂ nivid1 [ni-vid1] v. [2] pr. (nivetti) v. [1]

pr. (nivédati) pp. (nividita) dire, annoncer —
ca. (nivedayati) inf. (nivedayitum) dire, annon-
cer, faire savoir, communiquer ; informer 〈dat.〉
| offrir, présenter.
ātmānam. nivid se présenter, s’offrir.
dos.am. nivid imputer la faute à 〈dat.〉.
EnEvd̂ nivid2 [nivid1] f. instruction ; informa-

tion | soc. forme d’invocation liturgique.
EnEvf̂ nivís [ni-vís1] v. [6] pr. md. (nivísate)

pp. (nivis.t.a) ppr. ps. (nivísamāna) pf. (abhi,
sam) faire halte, camper ; s’installer ; fonder un
foyer | être concentré, être attentif à — ca.
(nivísyati) pp. (niveśita) déposer, laisser en un
lieu ; amener, apporter, transférer ; confier à
〈loc.〉 | introduire, installer ; faire asseoir ou cou-
cher.
EnEvfmAn nivísamāna [ppr. ps. nivís] a. m. n.

f. nivísamānā qui se repose.
EnvFt niv̄ıta [ni-v̄ıta2] a. m. n. f. niv̄ıtā porté

autour du cou — n. port en collier, not. du cor-
don sacré | ce cordon ; syn. upav̄ıta.
Env� nivr. [ni-vr.1] ca. (nivārayati) pp.

(nivārita) retenir, refouler, écarter.
Env� t̂ nivr.t [ni-vr.t1] v. [1] pr. md. (nivartate)

pp. (nivr.tta) pf. (prati, vi) retourner, revenir de
〈abl.〉 vers 〈acc.〉 ; revenir sur ses pas, s’en re-
tourner, revenir en arrière, retourner chez soi
| revivre, renâıtre, redevenir | cesser, disparâıtre,
se retirer ; manquer, ne pas exister, ne pas se
produire.
Env� � nivr.tta [pp. nivr.t] a. m. n. f. nivr.ttā

revenu à 〈acc.〉 |disparu, en fuite ; passé, révolu,
cessé ; couché (soleil) | indifférent ; qui a renoncé
à 〈abl. iic.〉 ; débarrassé de, privé de 〈abl.〉 ; retiré
du monde ; désintéressé (acte).

nivr.ttamām. sa [mām. sa] a. m. n. f.
nivr.ttamām. sā qui a renoncé à la viande.
Env� E� nivr.tti [nivr.t-ti] f. cessation, dispari-

tion ; abandon, abstinence ; abstention de 〈abl.〉
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| repos, inactivité, contemplation ; voie contem-
plative (opp. pravr.tti) | myth. np. de Nivr.tti
“Arrêt de la pensée” personnifiant l’énergie de
l’esprit ou le Mental au repos, épouse de Manas,
mère de Viveka.
Env�dn nivedana [nivid1] n. proclamation, pu-

blication ; information, communication | offre ;
dédicace.
ātmanivedana fait de se présenter.
Env�Edt nivedita [ca. pp. nivid1] a. m. n. f.

niveditā divulgé, annoncé ; publié, communiqué
| présenté ; offert.
Env�Edn̂ nivedin [nivid1-in] agt. m. f. nivedin̄ı

qui sait, informé de 〈iic.〉 |qui informe, qui com-
munique.
Env�� nivedya [pfp. [1] nivid1] a. m. n. f. ni-

vedyā qui doit être annoncé ; qui doit être offert
— n. soc. nourriture offerte à une idole.
Env�f niveśa [nivís] m. fait d’entrer ; installa-

tion ; campement, halte ; habitation, résidence.
niveśam. kr. s’installer.
Env�fn niveśana [niveśa-na] n. installa-

tion ; campement ; abri, cachette, repaire |
habitation, maison, résidence ; pièce d’habita-
tion | peuplement (d’un pays).
Env�Eft niveśita [ca. pp. nivís] a. m. n. f.

niveśitā introduit, placé dans ou sur, installé ;
situé à 〈iic.〉.
En&yD̂ nivyadh [ni-vyadh] v. [4] pr. (nivid-

hyati) pp. (nividdha) frapper, atteindre (par une
flèche) ; percer.
Enf̂ nís [relié à nakta] f. [sauf nom. acc. voc.

nísā1] nuit.
nísi adv. de nuit.
aharnísam adv. jour et nuit.
nísi nísi adv. chaque nuit.
Enfm̂ nísam [ni-́sam2] v. [4] pr. (nísamayati)

abs. (nísamya) pf. (anu) percevoir, entendre ; ap-
prendre, entendre dire — ca. (nísāmayati) pp.
(nísāmita) id.
Enfmn nísamana [nísam-ana] n. perception ;

écoute.
EnfA nísā1 [nís] f. nuit ; songe — n. nísa ifc.

id. — loc. nísāyām adv. dans la nuit.
nísākara [kara1] m. la Lune [“qui fait la

nuit”] ; cf. divākara | myth. np. du sage [r.s. i]
Nísākara ; son ermitage était dans les monts
Vindhya ; il recueillit Sampāti, qui s’était brûlé
les ailes pour protéger Jat.āyu de l’ardeur du So-
leil.

nísācara [cara] m. fantôme, spectre ; monstre
nocturne, rôdeur de nuit.

nísāprān. eśvara [prān. eśvara] m. lune [“époux
de la nuit”].

EnfA nísā2 [ni-́sā] v. [4] pr. (nísyati) pp.
(nísāta) aiguiser.
EnfAn nísāna [nísā2] n. fait d’aiguiser ; stimu-

lation ; observation, perception.
EnfAm̂ nísām cf. nísam.
EnfAMy nísāmya [abs. nísam] ind. ayant ap-

pris, ayant entendu dire.
EnEft nísita [ni-́sita] a. m. n. f. nísitā aiguisé,

tranchant ; aigu | excité, avide de 〈loc.〉.
Enf� MB̂ nísumbh [ni-́sumbh] v. [1] pr.

(nísumbhati) écraser.
Enf� MB nísumbha [nísumbh] m. destruction,

meurtre |myth. [Dev̄ımāhātmya] np. de l’asura
Nísumbha “Meurtrier”, fils de Gaves.t.hin, tué
avec son frère Śumbha par Kāl̄ı surgissant du
front de Durgā.
En�y níscaya [nísci] m. investigation ; opi-

nion arrêtée, conviction ; certitude | résolution,
décision ; arrêt, sentence | phil. [nyāya] certi-
tude, tautologie.
níscayena adv. certainement.
iti níscaya voici la décision.
níscayam. kr. arrêter son opinion, prendre une
décision.
níscayah. nāsti ça n’est pas sûr.
uttis.t.ha kaunteya yuddhāya kr.taníscayah.
[BhG.] Lève toi, fils de Kunti, fermement résolu
à combattre.
En�l níscala [nis-cala] a. m. n. f. níscalā im-

mobile, immuable, inébranlable ; impérissable.
EnE� nísci [nis-ci] v. [5] pr. (níscinóti) pr. md.

(níscinuté) pp. (níscita) abs. (níscitya) pf. (vi)
vérifier, réfléchir à, se convaincre de ; considérer
comme certain |arrêter son opinion, déterminer,
décider, conclure.
EnE�t níscita [pp. nísci] a. m. n. f. níscitā

convaincu, déterminé ; résolu, décidé à 〈dat.
loc.〉 | établi, certain — n. certitude, décision.
níscitam adv. certainement, sûrement,
décidément, sans aucun doute.
EnE�(y níscitya [abs. nísci] ind. s’étant assuré,

ayant formé son opinion ; ayant la conviction ou
la certitude (que qqn. 〈acc.〉, de qqc. 〈i.〉) ; ayant
pris sa décision.
EnE��t níscinta [nis-cintā] a. m. n. f. níscintā

sans soucis |insouciant, indifférent ; qui ne pense
pas.

níscintatā [-tā] f. indifférence, insouciance.
EnE[Cdý níschidra [nis-chidra] a. m. n. f.

níschidrā sans déchirure, sans lacune ; sans trou,
sans défaut.
Enq�Z nis.an. n. a [pp. nis.ad] a. m. n. f. nis.an. n. ā

assis | soc. (sattra) performé assis.
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Enqd̂ nis.ad [ni-sad1] v. [1] pr. (nis. ı̄dati) pft.
(nis.asāda) pp. (nis.an. n. a) s’asseoir, être assis |
s’étendre, être couché, reposer.
EnqD nis.adha m. géo. pays du nord-ouest de

l’Inde |myth. [Mah.] np. du roi Nis.adha, titre de
Vı̄rasena, roi du pays nis.adha ; aussi son fils Nala
| pl. np. du peuple des Nis.adhās — f. nis.adhā
myth. np. de Nis.adhā, capitale du roi Nala.
EnqAd nis. āda [nis.ad] m. véd. indigène non

ārya | soc. membre d’une tribu de chasseurs
sauvages | chasseur ; homme déchu de sa caste ;
homme endurçi dans le péché (tel le chasseur qui
tua le mâle d’un couple d’oiseaux dans le Rām.) ;
cf. Ekalavya, Guha1, Vena | pl. myth. [Mah.]
pêcheurs d’une ı̂le, donnés en pâture à Garud. a
par sa mère Kadrū — f. nis. ād̄ı soc. femme tri-
bale.
EnEqÄ nis. ikta [pp. nis. ic] a. m. n. f. nis. iktā

arrosé, infusé, irrigué.
EnEqĉ nis. ic [ni-sic] v. [6] pr. (nis. iñcati) pft.

(nis. is.eca) pp. (nis. ikta) asperger ; verser dans ;
infuser ; irriger ; tremper dans — ca. (nis.ecayati)
irriger ; mouiller, imprégner.
EnEq� nis. iddha [pp. nis. idh] a. m. n. f. nis. iddhā

restreint, défendu, prohibé ; interdit (de 〈inf.〉).
EnEqD̂ nis. idh [ni-sidh2] v. [1] pr. (nis.edhati)

pp. (nis. iddha) repousser, écarter ; empêcher de
〈abl.〉 | surpasser — ca. (nis.edhayati) prohiber,
interdire.
Enq� d̂ nis. ūd [ni-sūd] v. [10] pr. (nis. ūdayati) pp.

(nis. ūdita) tuer, détruire.
Enq� d nis. ūda [nis. ūd] m. destruction ; meurtre.
nis. ūdaka [-ka] ifc. m. tueur de.
nis. ūdana [-na] ifc. m. tueur de — n. destruc-

tion de.
Enq� Edt nis. ūdita [pp. nis. ūd] a. m. n. f. nis. ūditā

tué, massacré ; détruit.
śūlāyām. nis. ūdita empalé.
Enq�k nis.eka [nis. ic] m. arrosage ; infusion ; as-

persion ; fuite de gouttes |soc. infusion séminale,
imprégnation | eau de lavage, rinçure.
Enq�Ä&y nis.ektavya [pfp. [3] nis. ic] a. m. n. f.

nis.ektavyā 〈loc.〉 qu’il faut arroser.
Enq�D nis.edha [nis. idh] m. prohibition, inter-

diction ; contradiction, négation ; exception |
gram. négation (avec particule na).

nis.edhana [-na] n. défense, interdiction.
Enq�@y nis.edhya [pfp. [1] nis. idh] a. m. n. f.

nis.edhyā à prohiber, à interdire.
Enq�v̂ nis.ev [ni-sev ] v. [1] pr. md. (nis.evate)

pp. (nis.evita) fréquenter, habiter ; rechercher,
visiter | servir, honorer, se consacrer à ; cultiver
| suivre, pratiquer, exécuter.

En	kMp nis.kampa [nis-kampa] a. m. n. f.
nis.kampā qui ne tremble pas ; immobile ; im-
muable.
En	kmn̂ nis.karman [nis-karman] n. phil. arrêt

des actes.
En	kAm nis.kāma [nis-kāma] a. m. n. f. nis.kāmā

désintéressé, sans désir — m. phil. état de sup-
pression des désirs.
En	k� V nis.kut.a [nis-kut.a] m. jardin ou champ

hors de la maison | harem.
En	k� nis.kr. [nis-kr.1] v. [8] pr. (nis.karoti) pr.

md. (nis.kurute) pp. (nis.kr.ta) extraire ; suppri-
mer, défaire | préparer.
En	k� t̂ nis.kr.t var. nikr.t [nis-kr.t1] v. [6] pr.

(nis.kr.ntati) pp. (nis.kr.tta) tailler, trancher, re-
trancher, découper, diviser.
En	k� p nis.kr.pa [nis-kr.pa] a. m. n. f. nis.kr.pā

sans pitié, cruel.
En	k� q̂ nis.kr.s. [nis-kr.s. ] v. [6] pr. (nis.kr.s.ati) pp.

(nis.kr.s.t.a) extraire, tirer.
En	�m̂ nis.kram [nis-kram] v. [1] pr.

(nis.krāmati) pp. (nis.krānta) abs. (nis.kramya)
sortir, partir, s’en aller.
EnE	�y nis.kriya [nis-kriyā] a. m. n. f. nis.kriyā

inactif | soc. qui néglige ses devoirs religieux,
non pratiquant — n. phil. l’Être suprême
[“absolument impassible”].

nis.kriyatā [-tā] f. inactivité — ifc. négligence
de.
En	�F nis.kr̄ı [nis-kr̄ı] v. [9] pr. (nis.kr̄ın. āti) pr.

md. (nis.kr̄ın. ı̄te) pp. (nis.kr̄ıta) racheter ; se ra-
cheter ; rembourser ; rançonner.
En£p̂ nis.t.ap [nis-tap] v. [1] pr. (nis.t.apati) pp.

(nis.t.apta) brûler, chauffer ; rôtir, frire.
En£È nis.t.arkya [nis-tarkya] a. m. n. f.

nis.t.arkyā véd. qui se laisse défaire.
EnE£g}F nis.t. igr̄ı f. véd. np. de Nis.t.igr̄ı, mère

d’Indra.
En÷ nis.t.ya [nis-tya] a. m. n. f. nis.t.yā étranger

— m. soc. homme de basse caste ; barbare ;
can. d. āla, mleccha.
En¤ nis.t.ha [nis.t.hā1] ifc. a. m. n. f. nis.t.hā situé

sur, reposant sur 〈loc.〉 | relatif à, concernant ;
qui dépend de ; adonné à, absorbé dans | qui
conduit à, qui produit 〈dat.〉.
En¤A nis.t.hā1 [ni-sthā1] pp. (nis.t.hita) émettre,

produire.
En¤A nis.t.hā2 [f. nis.t.ha] f. état, condition ; ab-

sorption dans 〈loc.〉 | certitude, connaissance
parfaite, foi dans 〈loc.〉 |conclusion, point culmi-
nant ; fin | gram. suffixe d’adjectif verbal (-ta ou
-tavat) | lit. (théâtre) dénouement — a. m. n. f.
[nih. s.t.hā] excellent, éminent.
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nis.t.hāvat [-vat] a. m. n. f. nis.t.hāvat̄ı achevé,
complet, consommé ; parfait | religieux.
EnE¤t nis.t.hita [pp. nis.t.hā1] a. m. n. f. nis.t.hitā

parfait, accompli | doué à, expert en, champion
de 〈loc.〉 | ferme, fixé ; certain, déterminé.
En¤Fv̂ nis.t. h̄ıv [ni-s.t. h̄ıv ] v. [1] pr. (nis.t. h̄ıvati)

pp. (nis.t. h̄ıvita) cracher, expectorer ; éjaculer.
En¤Fvn nis.t. h̄ıvana [nis.t. h̄ıv-ana] n. crachat,

salive.
En	ZA nis.n. ā [ni-snā] v. [2] pr. (nis.n. āti) pp.

(nis.n. āta) être plongé ou absorbé dans 〈loc.〉.
En	ZAt nis.n. āta [pp. nis.n. ā] a. m. n. f. nis.n. ātā

versé dans, habile, expérimenté, instruit en 〈loc.
iic.〉.
En	pE� nis.patti [nis.pad-ti] f. complétion ;

génération, production | gram. dérivation (not.
à partir d’une racine [dhātu]).
En	pd̂ nis.pad [nis-pad1] v. [4] pr. md.

(nis.padyate) pp. (nis.panna) sortir, apparâıtre,
se produire | nâıtre, provenir de 〈abl.〉.
EnE	pq̂ nis.pis. [nis-pis. ] v. [7] pr. (nis.pinás.t. i)

pp. (nis.pis.t.a) broyer, écraser ; cogner ; battre (le
linge).
En	þpÑ nis.prapañca [nis-prapañca] a. m. n.

f. nis.prapañcā sans développement, non mani-
festé ; fictif | de pure essence ‖ pali nippapañca.
En	þyojn nis.prayojana [nis-prayojana] a. m.

n. f. nis.prayojanā sans motif ; impartial, in-
différent | inoffensif | sans objet, inutile, non
nécessaire.
nis.prayojanam inutilement ; sans nécessité.
En	Pl nis.phala [nis-phala] a. m. n. f. nis.phalā

sans fruit, sans profit, stérile.
Enŝ nis var. nir, nís, nis. , nih. pf. au delà, vers

le dehors, hors de, disparition | privé de, sans,
négation.
Ensg nisarga [ni-sarga] m. évacuation ;

défécation | abandon ; don, récompense |
condition naturelle, nature innée.
striyo hi nāma khalvetāh. nisargādeva pan. d. itāh. |
purus. ān. ām. tu pān. d. ityam. śāstrair evopadísyate
‖ [Mr.cchakat.ikā] Les femmes, vraiment, sont
instruites par nature, alors que les hommes
doivent acquérir la connaissance par l’étude.
En-t�jŝ ńıstejas [nis-tejas] a. m. n. f. sans

énergie, sans passion ; faible ; triste.
Enht nihata [pp. nihan] a. m. n. f. nihatā

lancé ; touché |blessé, abattu ; tué, annihilé ; dis-
paru | phon. sans accent ; syn. anudātta.

nihatāri [ari] a. m. n. f. qui supprime ses en-
nemis.
Enh(y nihatya [abs. nihan] ind. ayant tué,

ayant abattu.

Enhn̂ nihan [ni-han1] v. [2] pr. (nihanti) pp.
(nihata) abs. (nihatya) frapper, abattre ; tuer,
détruire.
EnhAkA nihākā f. tempête, tornade | natu. al-

ligator du Gange.
EnEht nihita [pp. nidhā] a. m. n. f. nihitā

placé, déposé, fixé ; donné, confié.√
nF n̄ı1 [relié à n̄ı3] v. [1] pr. (nayati) fut.

(nes.yati) pft. (nināya) aor. [4] (anais. ı̄t) pp.
(n̄ıta) ppr. (nayat) pfp. (neya) abs. (n̄ıtvā, -
n̄ıya) inf. (netum) pf. (anu, apa, abhi, ā, ut, upa,
nis, pari, pra, vi) mener, conduire | amener qqn.
〈acc.〉 (à 〈acc.〉) |porter, apporter, emporter, em-
mener |mener à son terme, accomplir ; passer (le
temps) | 〈acc. nom abstrait〉 faire (sens causal)
— ps. (n̄ıyate) être conduit — ca. (nāyayati)
ps. (nāyyate) faire mener, faire conduire — dés.
(nin̄ıs.ati) dés. md. (nin̄ıs.ate) désirer mener —
int. md. (nen̄ıyáte) amener de force.
kriyām. n̄ı accomplir un rite.
dan. d. am. n̄ı châtier, exercer l’autorité.
duh. kham. n̄ı faire de la peine.
paritos.am. n̄ı satisfaire, contenter.
prasādam. n̄ı rendre favorable.
bhasmasān n̄ı réduire en cendres.
vaśam. n̄ı soumettre.
śamam. n̄ı apaiser.
samatām. n̄ı partager équitablement.
nF n̄ı2 [n̄ı1] ifc. m. f. qui guide, qui conduit,

qui dirige.
nF n̄ı3 [ni-i] v. [2] pr. (nyeti) pfp. (nyāyya)

entrer dans.
nF n̄ı4 iic. pour ni.
�nF -n̄ı var. -n. ı̄ forme des s. f.
nFc n̄ıca [ni-ac] a. m. n. f. n̄ıcā bas, insigni-

fiant ; vil, mesquin, méchant | court (cheveux,
ongles).

n̄ıcatā [-tā] f. infériorité ; condition de servi-
teur.
n̄ıcatayā yā s’accroupir.

n̄ıcatva [-tva] n. cf. n̄ıcatā.
n̄ıcavat [-vat] a. m. n. f. n̄ıcavat̄ı à la manière

d’un esclave.
nFX n̄ıd. a m. n. abri ; nid ‖ fr. nid.
nFt n̄ıta [pp. n̄ı1] a. m. n. f. n̄ıtā conduit,

amené ; emmené, emporté.
nFEt n̄ıti [n̄ı1-ti] f. guidage, conduite ; sagesse,

bon sens ; bon comportement, bonne éducation
| éthique, politique, morale.

n̄ıtijña [jña] a. m. n. f. n̄ıtijñā bien élevé.
n̄ıtimat [-mat] a. m. n. f. n̄ıtimat̄ı sage, pru-

dent ; avisé, sagace.
n̄ıtísataka [́sataka] n. lit. np. du Nı̄tísataka,

recueil de 100 poèmes sur la morale de
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Bhartr.hari1.
n̄ıtísāstra [́sāstra] n. lit. traité de politique,

de savoir-vivre ou de morale ; cf. Pañcatantra,
Hitopadeśa.
�nFm̂ -n̄ım var. -n. ı̄m forme des adv. de cir-

constance.
nFm n̄ıma cf. nimba.
nFy n̄ıya [pfp. [1] n̄ı1] a. m. n. f. n̄ıyā à

conduire, à emmener, etc.
nFr n̄ıra n. eau — f. n̄ırā géo. np. de la rivière

Nı̄rā au Mahārās.t.ra.
n̄ıraks. ı̄raviveka [ks. ı̄ra-viveka] m. phil. pou-

voir de séparer le lait de l’eau (c’est-à-dire de
discerner la vérité du mensonge) ; il est incarné
par le ham. sa.
n̄ıraks. ı̄ravivekam ca ham. so vetti na ca aparah.
[GP.] Seul le cygne sacré sait séparer le lait de
l’eau.
nFrs n̄ırasa [nis-rasa] a. m. n. f. n̄ırasā insi-

pide.
nFrAg n̄ırāga [nis-rāga] a. m. n. f. n̄ırāgā qui

est sans passion.
nFrAĵ n̄ırāj [nis-rāj1] ca. (n̄ırājayati) illuminer

| soc. effectuer le rite n̄ırājana.
nFrAjn n̄ırājana [n̄ırāj-ana] n. soc. cérémonie

de lustration des armes par un roi | soc. rite
d’adoration d’une divinité par illumination avec
une lampe de camphre.
nFzĵ n̄ıruj [nis-ruj2] a. m. n. f. bien-portant,

en bonne santé.
nFl n̄ıla a. m. n. f. n̄ılā f. n̄ıl̄ı bleu ; de cou-

leur foncée ; teint d’indigo ; bleu nuit, violet ou
noir — m. saphir |myth. np. du démon-éléphant
[gajāsura] Nı̄la “le Noir” ; il attaqua Śiva et fut
détruit par Gan. eśa — f. n̄ılā natu. bot. Indi-
gofera tinctoria, indigo — f. n̄ıl̄ı id. — n. n̄ıla
couleur sombre ; obscurité | substance sombre ;
indigo, etc. ‖ fr. lilas.

n̄ılakan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f. n̄ılakan. t. h̄ı à
la gorge bleue — m. paon ; geai bleu | myth.
np. de Nı̄lakan. t.ha “Gorge Bleue”, épith. de
Śiva, dont la gorge a bleui après qu’il ait bu le
poison [halāhala] issu du barattage de la mer
de lait [ks. ı̄rodamathana] | hist. np. du poète
Nı̄lakan. t.ha1, auteur du Kalivid. ambana | hist.
np. du grammairien Nı̄lakan. t.ha2 Dı̄ks.ita (17e

siècle), auteur de la Paribhās.āvr.tti | hist. np.
du mathématicien et astronome Nı̄lakan. t.ha3

Somayāj̄ı, auteur du Tantrasam. graha (1445–
1545) | hist. np. du légiste Nı̄lakan. t.ha4 Bhat.t.a
(17e siècle), petit-fils de Nārāyan. a3 Bhat.t.a,
auteur du Vyavahāramayūkha | hist. np. de
Nı̄lakan. t.ha5, auteur de la Mātam. gal̄ılā.

n̄ılagiri [giri] m. géo. np. des Monts Bleus
Nı̄lagiri, au sud des Ghats occidentaux.

n̄ılamata [mata] n. lit. np. du Nı̄lamata
purān. a.

n̄ılasukhādi [sukha-ādi] m. phil. [tantr.]
catégorie des expériences ressenties, comprenant
les perceptions ou expériences externes (comme
la perception du bleu) et les sensations ou
expériences internes (comme le plaisir).

n̄ılācala [acala] m. géo. np. de Nı̄lācala
“Mont Bleu”, ancien nom d’une colline près du
bord de mer en Orissa, sur laquelle a été édifié
le temple de Jagannātha ; mod. Pur̄ı.

n̄ılāñjana [añjana] n. onguent noir — f.
n̄ılāñjanā var. n̄ılājanā géo. np. de la rivière
Nı̄lāñjanā, qui rejoint la Mohanā pour former la
Phalgu près de Gayā au Bihāra ; [Buddhacarita]
c’est sur ses rives que le futur Buddha pratiquait
ses austérités avec cinq compagnons ascètes
avant de les quitter et de renoncer à l’ascétisme ;
il accepta un repas de Sujātā, et alla méditer
sous l’arbre où il connut l’Éveil [bodhitaru] ‖
pali neranjanā.

n̄ılāñjanagiri [giri] m. myth. np. de
Nı̄lāñjanagiri, épith. de Śani “Pareil à une mon-
tagne d’onguent noir”.

n̄ılotpala [utpala] n. natu. bot. Nymphæa
cærulea, lotus bleu (qui s’ouvre au lever de la
lune).
nFvAr n̄ıvāra [relié à nivr. ] m. riz sauvage | pl.

n̄ıvārās grains de riz sauvage.
nFhAr̂ n̄ıhār [vn. n̄ıhāra] v. [10] pr. md.

(n̄ıhārāyate) faire du brouillard.
nFhAr n̄ıhārá [n̄ı4-hāra1] m. brouillard.√
n� nu1 v. [2] pr. (nauti) pp. (nuta) pf. (pra)

louer, acclamer.
n� nu2 part. interr. d’insistance de phrases

| n’est-ce-pas ? certes, sans doute, certainement
‖ lat. nunc ; all. nun ; ang. now.
katham. nu comment donc ?
kim. nu quoi donc ? pourquoi donc ?
na nu n’est ce pas ? n’est-il pas vrai que ? cer-
tainement.
nu ... nu ou ... ou.
�n� -nu forme des a.
n� Et nuti [nu1-ti] f. éloge, hommage.
n� � nutta var. nunna [pp. nud] a. m. n. f. nuttā

poussé, envoyé, chassé.√
n� d̂ nud v. [6] pr. (nudati) pp. (nutta, nunna)

pf. (pra, vi) pousser, exciter, hâter | repousser,
rejeter — ca. (nodayati) exciter, stimuler.
n� à nunna [pp. nud] a. m. n. f. nunnā cf. nutta.
n� tn nūtana a. m. n. f. nūtanā neuf, nouveau ;

récent ; frais, jeune.
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nūtanavars.a [vars.a] m. nouvel an.
n� nm̂ nūnam [nu2] adv. vraisemblablement,

sûrement ; vraiment, en effet | maintenant,
désormais.
kadā nūnam quand donc ?
kva nūnam où donc ?
n� p� r nūpura m. anneau de chevilles.
n� nr. [nara] m. [sg. nom. nā ; autres cas cf.

nara ; pl. g. nr̄.n. ām nr.n. ām] homme, mâle ; héros.
eko nā vim. śati str̄ın. ām. snānārtham. sarayūm.
gatāh. | vim. śati pratiyātāh. ca eko vyāghren. a
bhaks.itah. ‖ [prahelikā] Un homme et vingt
femmes (et non dix-neuf femmes) allèrent se bai-
gner dans la Sarayū ; vingt en revinrent et un fut
mangé par le tigre.

nr.namana [namana] agt. m. f. nr.namanā np.
“qui fait incliner les hommes”.

nr.pa [pa2] m. prince, roi [“protecteur des
hommes”] | le roi aux échecs [caturaṅgā] ; syn.
rājan.

nr.pati var. narapati [pati] m. prince, roi
[“mâıtre des hommes”].

nr.paśu [paśu] m. homme bestial.
nr.v̄ıra [v̄ıra] m. héros parmi les hommes.
nr. śam. sa [́sam. sa] a. m. n. f. nr. śam. sā [“qui

fait du mal aux hommes”] cruel, méchant ; vil,
abject — m. bourreau — n. action criminelle.

nr.sim. ha [sim. ha] m. cf. narasim. ha.
nr.sim. hacaturdaś̄ı [caturdaś̄ı] f. soc. festival

célébrant l’apparition de Narasim. ha, au 14e jour
de la quinzaine claire du mois vaísākha.√

n� t̂ nr.t v. [4] pr. (nr.tyati) pft. (nanarta)
pp. (nr.tta) pf. (ā) danser — ca. (nartayati)
faire danser — int. md. (nar̄ınr.tyate) danser
constamment.
n� t� nr.tu [nr.t] m. danseur.
n� � nr.ttá [pp. nr.t] n. danse ; théâtre, panto-

mime | phil. danse cosmique de Śiva.
n� (y nr.tya [nr.t-ya] n. danse ; théâtre, panto-

mime.
nr.tyaśāstra [́sāstra] m. chorégraphie.
n�ĵ nej [ca. nij] v. [10] pr. (nejayati) faire net-

toyer.
n�jk nejaka [nej-aka] m. nettoyeur, laveur.
n�jm�q nejames.a [mes.a] m. myth. np. de

Nejames.a “Croque-mitaine”, épith. de Vísākha,
issu du flanc de Skanda, créature à tête de
bélier ; on l’invoque pour la fertilité, mais il peut
aussi faire du mal aux enfants en tant que Skan-
dagraha ; cf. Naigames.a, Naigameya.
n�Et neti [na-iti] adv. pas ainsi.

neti neti phil. [vedānta] Ni ceci, ni cela (cette for-
mule évoque l’incommunicabilité du Divin, qui

ne peut être caractérisé qu’en niant qu’il ait au-
cune propriété particulière).
n�tF net̄ı f. soc. [yoga] nettoyage des voies na-

sales (par un linge qu’on ressort par la bouche).
n�t� netr. [n̄ı1-tr. ] agt. m. f. netr̄ı qui conduit,

qui mène ; conducteur, guide, chef.
netr.tva [-tva] n. aptitude au commande-

ment ; qualité de guide |bureau du commandant,
quartier général.
n�/ netra [n̄ı1-tra] m. ifc. conducteur, guide,

chef — n. œil |symb. le nombre 2 |corde (servant
à faire tourner la baratte ou le bâton à feu).

netrakamala [kamala] m. œil de lotus (sym-
bole de beauté).

netrakośa [kośa] m. globe oculaire.
n�� nedya [pfp. [1] nind] a. m. n. f. nedyā à

blâmer.
n�pLy nepathya n. ornement, décoration, atti-

rail de scène ; parure, costume d’acteur |arrière-
scène (séparée de la scène [raṅga] par un ri-
deau) ; coulisses — f. nepathyā ifc. costume de.
nepathye en coulisses.

nepathyagr.ha [gr.ha] n. salon de toilette, loge.
nepathyaprayoga [prayoga] m. l’art de la toi-

lette [nepathyaprayoga], l’un des 64 arts [kalā].
n�pAl nepāla m. géo. Népal.
n�Em nemi f. jante de roue ; circonférence ;

bord.
neminātha [nātha] m. jn. np. de Neminātha

“Mâıtre de la roue (de la fortune)”, 22e

t̄ırthaṅkara mythique ; son corps est rouge foncé,
son symbole est une conque marine ; on l’appelle
aussi Aris.t.anemi.

nemināthapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Ne-
mināthapurān. a, recueil de tradition jäıne.
n�y neya [pfp. [1] n̄ı1] a. m. n. f. neyā à

conduire, à apporter.
n�£� nes.t.r. [n̄ı1-tr. ] m. véd. prêtre officiant à un

sacrifice de soma ; il guide la femme du sacrifiant
et prépare la surā.
n{k naika [na-eka] a. m. n. f. naikā non unique,

multiple ; nombreux, varié.
naikadhā [-dhā] adv. multiplement ; de di-

verses manières.
n{gm naigama [vr. nigama] a. m. n. f. naigamı̄

relatif au Veda et à son vocabulaire | lit. collec-
tion de 278 mots du Veda ou de dialogues ni-
gama par Yāska — m. soc. interprète de la tra-
dition sacrée | moyen, expédient ; conduite pru-
dente | citoyen respectable ; homme avisé ; bour-
geois, marchand.

naigamakhan. d. a [khan. d. a] m. n. lit. section de
3 chapitres du Nirukta où Yāska glose le voca-
bulaire naigama.
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naigameya [-̄ıya] m. myth. np. de Naigameya
“Interprète de la tradition sacrée”, aspect et
compagnon de Skanda ; cf. Naigames.a.
n{gm�q naigames.a [vr. nejames.a] m. myth. np.

de Naigames.a “Croque-mitaine”, aspect et com-
pagnon de Skanda à tête de bélier ; il saisit les
enfants et leur fait du mal ; cf. Nejames.a, Nai-
gameya.
n{j naija [vr. nija] a. m. n. f. naijā qui appar-

tient en propre.
n{p� �y naipun. ya [vr. nipun. a-ya] n. habileté,

dextérité ; excellence en 〈g. iic.〉 | art nécessitant
d’être adroit | plénitude, totalité.
n{Em� naimitta [vr. nimitta] a. m. n. f. nai-

mittā relatif aux signes — m. devin [“qui ex-
plique les présages”].
n{EmE�k naimittika [naimitta-ika] a. m. n. f.

naimittikā déterminé, causé par ; accidentel, for-
tuit, occasionnel (opp. nitya) — n. effet — m.
devin.
n{Emq naimis.a [vr. nimis.a] a. m. n. f. naimis. ı̄

temporaire, momentané ; instantané — n. myth.
[Mah.] np. de la forêt [aran. ya] et du gué sacré
[t̄ırtha] Naimis.a ; Ugraśravā Sauti y conta le
Mah. aux sages [r.s. i] rassemblés par Śaunaka ;
Sūta y récita le Bhāgavatapurān. a ; on dit que
cette forêt est ainsi nommée car une armée
d’asurās y fut défaite “en un clin d’œil” | géo.
mod. Nimsar, sur les rives de la Gomat̄ı, dans le
district de S̄ıtāpur en Uttar Pradesh.

naimis. āran. ya [aran. ya] n. myth. np. de
Naimis.āran. ya, la forêt Naimis.a.
n{yAEyk naiyāyika [vr. nyāya-ika] m. phil. lo-

gicien ; adepte ou doctrinaire du nyāya ; on en
distingue l’école ancienne [prāc̄ına] et l’école
nouvelle [navya].
n{rA(My nairātmya [vr. nirātman-ya] n. bd.

doctrine de la négation du Soi ; syn. anātman —
f. nairātmyā bd. [tantr.] np. de Prajñānairātmyā
“Celle qui connâıt la vacuité intrinsèque”,
parèdre de Hevajra.

nairātmyavādin [vādin] agt. m. f.
nairātmyavādin̄ı bd. qui enseigne la doctrine de
la négation du Soi.
n{rA[y nairāśya [vr. nirāśā] n. indifférence,

absence de désir ou d’espérance ; dépression,
désespoir.
n{�t nairr.ta [vr. nirr.ti] m. myth. [“issu de

Nirr.ti”] ogre-vampire ; syn. rāks.asa.
n{v naiva [na-eva] adv. pas même.
n{v�� naivedya [vr. nivedya] n. soc. offrande

de nourriture à une idole.
n{f naísa [vr. nísā1] a. m. n. f. naís̄ı nocturne

— m. animal sauvage nocturne.

n{qD nais.adha [vr. nis.adha] a. m. n. f. nais.adh̄ı
géo. relatif au pays ou au peuple nis.adha — m.
lit. épith. de Nala, roi du pays nis.adha | pl. géo.
le peuple des Nais.adhās ou Nis.adhās.

nais.adhacarita [carita] n. lit. np. du
mahākāvya Nais.adhacarita de Śr̄ıhars.a, variante
de l’histoire de Nala ; aussi appelé Nais.adh̄ıya ;
cf. Pañcanal̄ıya.

nais.adhānanda [ānanda] n. lit. np.
du Nais.adhānanda, drame [nāt.aka] dû à
Ks.emı̄́svara.

nais.adh̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. nais.adh̄ıyā
relatif au pays ou au peuple nis.adha —
n. [nais.adh̄ıyacarita] lit. np. du mahākāvya
Nais.adh̄ıya ; cf. Nais.adhacarita.
n{	kMy nais.karmya [vr. nis.karman-ya] n. phil.

le non-agir, liberté de ne pas s’engager en action.
n{E¤k nais.t.hika [vr. nis.t.ha-ka] a. m. n. f.

nais.t.hik̄ı terminal, définitif, ferme ; parfait, com-
plet, supérieur — ifc. parfait connaisseur de —
m. soc. [“qui rend ses vœux définitifs”] étudiant
brâmanique [brahmacarya] optant à la fin de ses
études pour une vie de renonçant ; opp. upa-
kurvān. a.
no no [na-u] part. (pragr.hya1) et non.

no ced sinon, afin que ne ... pas.
no vā ou non.
nod̂ nod [ca. nud] v. [10] pr. (nodayati) pp.

(nodita) inciter, exciter, stimuler — ps. (no-
dyate) être incité, être stimulé.
noEdt nodita [pp. nod] a. m. n. f. noditā in-

cité, stimulé, excité.
nO nau1 f. [acc. nāvam] bateau, navire, barque

‖ gr. ναυς ; lat. navis ; fr. nef, navire.
naukā [-ka] f. (petit) bateau, barque | pièce

corr. à la tour aux échecs [caturaṅgā] ; parfois
plutôt appelée ratha.
nO nau2 cl. pour āvayos, āvābhyām, āvām.
nOElk naulika n. phil. [yoga] austérité yo-

gique — f. naul̄ı id.
�yĝ nyag iic. pour nyac.
nyagrodha [rodha1] m. natu. bot. Ficus in-

dica, banian [“qui pousse vers le bas”] ; syn.
vat.a.

nyagrodhapādapa [pādapa] m. natu. id.
�y¬� nyaṅku m. natu. zoo. sorte d’antilope.
�yĉ nyac [ni-ac] a. m. n. f. n̄ıc̄ı [m. nom. nyaṅ ;

n. nom. nyak] dirigé vers le bas.
nyak adv. vers le bas, dessous.
�yÑ̂ nyañc [ni-añc] v. [1] pr. (nyañcati)

pp. (niañcita) pencher, suspendre — pr. md.
(nyañcate) se baisser.
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�yÑn nyañcana [nyañc-ana] n. courbe, creux
| cachette.
�yb�d nyarbuda [ni-arbuda] n. math. cent mil-

lions.
�yŝ nyas [ni-as2] v. [4] pr. (nyásyati) pp.

(nyasta) pf. (upa, pari, vi, sam) jeter à terre,
laisser tomber ; poser sur, déposer |abandonner ;
renoncer à 〈acc.〉 | confier, laisser.
�yAy nyāyá [n̄ı3] m. [“nature originelle”]

méthode, système, règle ; modèle ; axiome, loi ;
maxime, exemple | procès ; jugement | phil. lo-
gique ; l’un des 6 points de vue [s.ad. darśana]
de l’Hindouisme orthodoxe, fondé par Aks.apāda
Gautama, basé sur l’analyse logique et le rai-
sonnement ; la nouvelle logique [navyanyāya]
développe la sémiotique, ou sémantique lin-
guistique, et renouvelle la logique traditionnelle
[prāc̄ınanyāya].

nyāyakandal̄ı [kandal̄ı] f. lit. np. de la
Nyāyakandal̄ı “Fleur de la logique”, ou-
vrage philosophique d’orientation théiste
des systèmes nyāya et vaíses. ika, dû à
Śr̄ıdhara1 Bhat.t.a ; c’est un commentaire
sur le Padārthadharmasam. graha.

nyāyakalikā [kalikā] f. lit. np. de la
Nyāyakalikā, œuvre de nyāya due à Jayanta1

Bhat.t.a, commentaire du Nyāyasāra.
nyāyapraveśa [praveśa] m. lit. np. du

Nyāyapraveśa “Introduction à la logique”, de
Śaṅkarasvāmı̄ ; il est qqf. attribué à Diṅnāga.

nyāyabindu [bindu] n. bd. np. du
Nyāyabindu “Perle de logique”, ouvrage
de logique dû au bd. Dharmak̄ırti ; il développe
la théorie selon laquelle les noms et les rela-
tions sont imposés par l’intellect, alors que la
perception révèle la vraie nature des objets.

nyāyabhās.ya [bhās.ya] n. lit. np. du
Nyāyabhās.ya, commentaire de Vātsyāyana1 sur
les Nyāyasūtrān. i.

nyāyamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. gram. np. de la
Nyāyamañjar̄ı “Gerbe de logique”, œuvre de
sémantique de Jayanta1 Bhat.t.a.

nyāyávārttika [vārttika] n. lit. np. du
Nyāyavārttika, œuvre du logicien Uddyotakara ;
il commente les Nyāyasūtrān. i et justifie le
Nyāyabhās.ya.

nyāyasāra lit. np. du Nyāyasāra, court texte
de nyāya dû à Bhāsarvajña ; la Nyāyakalikā en
est un commentaire.

nyāyasiddhānta [siddhānta] m. phil. ensei-
gnement de la logique.

nyāyasiddhāntajana [jana] n. lit. np. du
Nyāyasiddhāntajana de Vedāntadeśika.

nyāyasiddhāntad̄ıpa [d̄ıpa] m. lit. np.
du traité de logique Nyāyasiddhāntad̄ıpa de
Śaśadhara.

nyāyasūtra [sūtra] n. pl. nyāyasūtrān. i lit.
np. des Nyāyasūtrān. i “Aphorismes de logique”,
compilés entre le 1er siècle ant. et le 2e siècle ; la
tradition attribue leur origine à Gotama1.

nyāyasūtrabhās.ya [bhās.ya] n. lit. np. du
Nyāyasūtrabhās.ya ; cf. Nyāyabhās.ya.

nyāyāvali [āvali] f. lit. np. de la Nyāyāvali,
recueil mod. de maximes et proverbes.
�yA�y nyāyya [pfp. [1] n̄ı3] a. m. n. f. nyāyyā

régulier, usuel, correct, juste ; approprié, conve-
nable ; légal | autorisé à être 〈inf.〉 ; qui convient
pour 〈i.〉 d’être 〈inf.〉.

nyāyyatva [-tva] n. adéquation, justesse.
�yAs nyāsa [vr. nyas] m. fait de poser, de pla-

cer ; fait d’écrire, de peindre | placement, mise
en dépôt ; fait de confier ; soumission | abandon
de, renoncement à 〈g.〉 | texte écrit, littéral,
verbatim | gram. position, formulation ; teneur
d’un sūtra | phil. [tantr.] imposition rituelle des
doigts sur des parties du corps, associée à un
b̄ıjamantra ; cf. karanyāsa, hr.dayanyāsa.
�y� n nyūna [ni-ūna] a. m. n. f. nyūnā inférieur,

défectif ; diminué | privé de 〈i. iic.〉 ; inférieur
à 〈abl.〉 — n. [nyūnavaraka] phil. [nyāya]
manque de l’un des 5 membres du syllogisme
[pañcāvayava].
nyūnam adv. moins.

p p
p pa nota. le nombre 1 ; cf. kat.apayādi.
p pa1 [pā1] ifc. m. f. pā3 qui boit — m. f. pā3

acte de boire.
p pa2 [pā2] ifc. m. f. pā4 qui protège.
pk paka [pa2-ka] ifc. m. f. pakā qui protège.
pkAr pakāra [(pa)-kāra] m. le son ou la lettre

‘pa’.
pÃZ pakkan. a m. n. soc. hutte d’un hors-caste

[cān. d. āla] ou tribal ; habitation d’un barbare ;
village de sauvages.
pEÄ pakti [pac-ti] f. cuisson ; préparation des

mets | nourriture cuite |maturation ; digestion ;
perfectionnement.
pÄ� paktr. [pac-tr. ] agt. m. f. paktr̄ı cuisinier.
pË pakvá [pp. pac] a. m. n. f. pakvā cuit ;

digéré |mûr ‖ hi. pakkā ; ang. pucka.
pakvānna [anna] n. nourriture cuite.
pakvāśaya [āśaya] m. méd. intestin.
p" paks. á m. aile, plume | côté, flanc, épaule

| faction, parti ; multitude, troupe |point de vue,
alternative ; opinion, thèse | partisan, adhérent,
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sympathisant ; adepte | moitié | astr. demi-
lunaison, quinzaine ; cf. śukla, kr.s.n. a | phil.
[nyāya] hypothèse ; terme mineur d’un syllo-
gisme.
paks. āntare dans l’autre cas, d’autre part.
paks. ı̄ kr. s’approprier ; prendre position.

paks.atā [paks.a-tā] f. fait d’être partisan ;
adhésion à un parti | phil. adhésion à un argu-
ment ; défense d’une thèse.
paks.atām. gam prendre le parti de 〈g.〉.

paks.atva [paks.a-tva] n. ifc. adhésion à.
paks.apāta [pāta] m. partialité, parti-pris

[“chute d’un côté”].
paks. āntara [antara] m. alternative.
p"vt̂ paks.avat [paks.a-vat] a. m. n. f.

paks.avat̄ı ailé | qui appartient à un parti.
p"ŝ paks.as [paks.a] n. aile |côté |encadrement

d’une porte | aile d’une armée.
pE"n̂ paks.in [paks.a-in] agt. m. f. paks.in. ı̄ ailé

— ifc. partisan de — m. oiseau — f. paks.in. ı̄
période d’une nuit, le jour précédent, et le jour
suivant.
p#mn̂ paks.man [paks.a-man] n. [en comp.

paks.ma] cil ; poil | pétale.
p¬ paṅka m. n. boue, fange | pâte, onguent

| (au fig.) souillure.
paṅkaja [ja] n. natu. [“né de la boue”] bot.

Nelumbium speciosum, lotus rose.
pE paṅkti [pañcan] f. série de 5, groupe de 5,

pentade | série, collection, groupe ; rang, rangée
(not. pour s’asseoir à un repas) | mètre véd. de
5 fois 8 syllabes | myth. np. du cheval Paṅkti,
attelé au char de Sūrya.
sarpapaṅkti nœud de serpents.
p½� paṅgu a. m. n. f. paṅgū boiteux.
paṅgutā [-tā] f. claudication.√
pĉ pac v. [1] pr. (pacati) pft. (papāca) aor.

ps. (apāci) aor. [3] (ap̄ıpacat) aor. [7] (apāks.at)
pp. (pakva) ppft. (pecivas) abs. (paktvā) cuire,
cuisiner ; rôtir, bouillir | porter au feu (briques)
| (au fig.) consumer, tourmenter | cuire 〈acc.〉 à
partir de 〈acc.〉 — v. [1] pr. md. (pacate) cuire
(pour soi) — v. [4] pr. md. (pácyate) mûrir ;
(intrans.) mijoter, devenir cuit — ps. (pacyáte)
mûrir (avec acc. du fruit) — dés. (pipaks.ati)
vouloir cuire ‖ lat. coquo ; ang. to cook.
tan. d. ulān odanam pacati il cuit du riz à partir
de grains.
loka’h. pácyanāmah. le monde en développement.
pc paca [pac] m. cuisson — ifc. qui cuit — f.

pacā cuisson ; maturation.
pacaka [-ka] m. cuisinier.
pacana [-na] n. cuisson.

pct̂ pacat [ppr. pac] a. m. n. f. pacant̄ı qui
cuit.
pct pacatá [pacat] a. m. n. f. pacatā cuit.
pct pacata1 [imp. khād] ind. cuisez !
pacatabhr.jjatā [bhr.jjata] f. cuisson et

grillades continuels.
pÑ pañca iic. pour pañcan.
pañcaka [-ka] a. m. n. f. pañcikā consistant

en 5 composantes, de symétrie 5 |de 5 jours d’âge
— m. collection de 5 objets — n. pentade, quin-
conce ; catégorie de 5 notions | lit. not. poème
en 5 vers | astr. conjonction défavorable de 5
planètes.

pañcakarman [karman] n. f. pañcakarmı̄
méd. les 5 traitements purificatoires : vomi-
tif, purgatif, sternutatif, et laxatif avec ou sans
huile.

pañcakr.tya [kr.tya] n. phil. la manifestation
de l’Être Suprême Śiva, en cinq activités : sr.s.t. i la
création, sthiti la préservation, sam. hāra la des-
truction, tirobhāva l’illusion et anugraha karan. a
le pouvoir de la grâce ou libération.

pañcakr.tvas [kr.tvas] adv. 5 fois.
pañcakrama [krama] m. soc. manière de

réciter le Veda en 5 étapes | bd. la “voie en 5
étapes”, enseignement de Naagaarjuna.

pañcagavya [gavya] n. les 5 produits de la
vache : le lait [payas], le fromage caillé [dadhan],
le beurre [ghr.ta], l’urine [gomūtra] et la bouse
[gomaya].

pañcajana [jana] m. myth. [BhP.] np. du
démon [asura] Pañcajana “Pentagène” ; il vivait
dans les eaux caché dans une conque, et re-
tenait prisonnier le fils du sage Sānd̄ıpani qui
s’était noyé ; il fut tué par Kr.s.n. a, qui s’ac-
quitta ainsi de ses devoirs envers son guru
| pl. pañcajanās myth. les 5 gents : dieux
[devās], hommes [janās], êtres célestes (nymphes
[apsarasas] et centaures [gandharvās]), dragons
[nāgās] et ancêtres [pitaras].

pañcatantra [tantra] n. lit. np. du
Pañcatantra, livre de contes instructifs destinés
aux princes [n̄ıtísāstra] attribué à Vis.n. uśarmā ;
il fut composé avant le 6e siècle ; il comprend 5
parties : mitrabheda, mitraprāpti, kākolūk̄ıya,
labdhapranāśana et apar̄ıks. itakāritva ; il fut
traduit en arabe en 750 sous le nom “Kal̄ıla
wa Dimna” (adaptation du nom des chacals
Karat.aka et Damanaka) ; cf. Tantrākhyāyika,
Pañcākhyāna, Hitopadeśa.

pañcatapas [tapas1] n. soc. [“les 5 feux”] dis-
positif de mortification, constitué de 4 brasiers
disposés en carré (plus le soleil brûlant) entre
lesquels un ascète s’expose.
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pañcataya [-taya] a. m. n. f. pañcataȳı
constitué de 5 parties.

pañcatva [-tva] n. fait d’être cinq.
pañcatvam. gam mourir [“retourner aux 5
éléments”].
pañcatvam. n̄ı tuer.

pañcadaśan [daśan] num. pers. pl. quinze.
pañcadevata [devatā] a. m. n. f. pañcadevatā

myth. relatif aux 5 divinités (Gan. eśa, Vis.n. u,
Śiva, Pārvat̄ı, Sūrya).
pañcadevata mantra évocation des 5 dieux ; cf.
ci-dessous.
namah. gan. e nārāyan. e rudre ambike bhāskare
Gloire à Gan. eśa, Vis.n. u, Śiva, Pārvat̄ı, Sūrya.

pañcadhā [-dhā] adv. cinq fois ; en cinq par-
ties ; de cinq manières.

pañcaparvan [parvan] n. astr. les 5 conjonc-
tions favorables et les jours de fête correspon-
dants : caturdaś̄ı (avec not. vaikun. t.hacaturdaś̄ı,
fête de d̄ıpāvali, et śivarātri) ; as.t.amı̄ (avec
not. jyais.t.hās.t.amı̄ et janmās.t.amı̄) ; amāvāsyā
la nouvelle lune ; pūrn. imā la pleine lune ; et
ravisam. krānti l’entrée du soleil dans un signe
du zodiaque (avec not. makarasam. krānti, fête
du nouvel an).

pañcapādikā [pādikā] f. lit. np. de l’exégèse
Pañcapādikā du commentaire Brahmasūtra
bhās.ya de Śaṅkarācārya ; son auteur est Pad-
mapāda.

pañcabān. a [bān. a] m. myth. np. de
Pañcabān. a, épith. de Kāma “aux cinq flèches
de fleurs”.

pañcabhūta [bhūta] n. pl. pañcabhūtāni phil.
[sām. khya] ensemble des 5 éléments grossiers :
ākāśa l’Éther ou Espace, vāyu l’Air, tejas le Feu,
ap l’Eau et pr.thiv̄ı la Terre.

pañcabhūtasthala [sthala] n. géo. sanc-
tuaire de Śiva associé à l’un des 5 éléments :
Ekāmreśvara à Kāñc̄ıpura pour pr.thiv̄ı,
Jambukeśvara à Tiruvanaikka pour ap,
Arun. ācaleśvara à Tiruvannamalai pour tejas,
Kālahast̄ı́svara près de Tirupati pour vāyu
et Cidambara-Nat.arāja à Cidambaram pour
ākāśa.

pañcama [-ma] a. m. n. f. pañcamı̄ ord.
cinquième — f. pañcamı̄ gram. ablatif (5e

déclinaison) | soc. 5e jour d’une quinzaine lu-
naire ; not festival des couleurs [raṅgapañcamı̄]
dans la quinzaine claire suivant phālgun̄ı.

pañcamanus.yavibhāga [manus.ya-vibhāga]
m. [BS.] division en 5 types d’hommes pour
la représentation canonique des arts plastiques
[citra] : ham. sa, né sous Jupiter, de taille 96
pouces [aṅgula], śaśa, né sous Saturne, de taille

99 pouces, rucaka, né sous Mars, de taille 102
pouces, bhadra, né sous Mercure, de taille 105
pouces, et mālavya, né sous Vénus, de taille 108
pouces.

pañcamūla [mūla] n. méd. 5 racines
médicinales ; cf. br.hatpañcamūla, hras-
vapañcamūla.

pañcayuddha [yuddha] m. les 5 armes de
Vis.n. u : la masse [gadā], l’épée [khad. ga], la
conque [́saṅkha], le disque de feu [cakra], et l’arc
[sāraṅga] |myth. np. de Pañcayuddha, épith. de
Kāma “aux Cinq armes” (ses flèches de fleurs).

pañcaratna [ratna] n. lit. np. du Pañcaratna
“Cinq vers offerts comme joyaux”, poème
dévotionnel consacré à Gan. eśa | lit. collec-
tion de 5 épisodes du Mah. : Bhagavadḡıtā,
Bh̄ıs.mastavarāja, Vis.n. usahasranāmastotra,
Anusmr.ti et Gajendramoks.an. a.

pañcarātra [rātra] a. m. n. f. pañcarātrā qui
dure 5 nuits — m. période de 5 nuits |soc. tradi-
tion vais.n. ava | pl. pañcarātrās soc. livres sacrés
de tradition vais.n. ava.

pañcarātrāgama [āgama] n. lit. recueil
[sam. hitā] de tradition vais.n. ava.

pañcarātrin [-in] agt. m. f. pañcarātrin. ı̄ soc.
membre de la communauté vais.n. ava pañcarātra.

pañcarāmaks.etra [rāmaks.etra] n. pl. géo. les
5 lieux de pélerinage de Rāma ; cf. rāmaks.etra.

pañcalaks.an. a [laks.an. a] n. lit. les 5 sujets
traités par les recueils mythologiques [purān. a] :
sarga la création de l’Univers, pratisarga les
créations secondaires, vam. śa la généalogie des
dieux et des sages, manvantara la création
de la race humaine et des premiers hommes,
et vam. śānucarita les histoires dynastiques |
collection de 5 signes.
kākacaks.ur bakadhyāȳı śvānanidras tathaiva ca
| alpāhār̄ı gr.hatyāḡı vidyārthipañcalaks.an. am ‖
Attentif comme un corbeau, méditant comme un
héron, manquant de sommeil comme un chien,
se contentant de peu et ayant quitté son foyer,
voici les cinq caractéristiques d’un étudiant.

pañcavat.a [vat.a] m. soc. cordon sacré des
brahmanes, constitué de 5 brins — f. pañcavat. ı̄
les 5 arbres sacrés : le pipal [aśvattha], le co-
gnassier [bilva], le banian [vat.a], le myrobo-
lan [dhātr̄ı] et l’ashok [aśoka] | géo. np. de la
Pañcavat.̄ı, forêt du Sud de l’Inde où prend
sa source la Godāvar̄ı ; myth. Rāma en exil y
séjourna.

pañcavim. śati [vim. śati] num. f. vingt-cinq.
pañcavim. śatika [-ka] a. m. n. f.

pañcavim. śatikā qui consiste en 25 parties.
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pañcav̄ıra [v̄ıra] m. pl. myth. [Mah.] les 5
héros du clan vr.s.n. i : Vāsudeva, Sam. kars.an. a,
Sāmba, Pradyumna et Aniruddha.

pañcavr.ks.a [vr.ks.a] m. myth. les 5 arbres du
paradis Svarga d’Indra : kalpavr.ks.a, pārijātaka,
mandāra, kalpavr.ks.a-sam. tāna, haricandana.

pañcavr.tti [vr.tti] f. gram. mode de formation
d’un mot ; on distingue : kr.t2 (suffixe primaire)
taddhita (suffixe secondaire) samāsa (composé)
ekaśes.a (forme duelle ou plurielle) et sanādyanta
(conjugaison secondaire).

pañcaśata [́sata] n. 105 — a. m. n. f.
pañcaśat̄ı pl. 500.

pañcaśikha [́sikhā] a. m. n. f. pañcaśikhā qui
a cinq mèches (not. coiffure de religieux) — m.
myth. np. de Pañcaśikha, musicien d’Indra.

pañcaś̄ıla [́s̄ıla] n. bd. les 5 interdits de la
doctrine bauddha : ne pas tuer, ne pas voler,
ne pas avoir de rapports sexuels illicites, ne pas
mentir, ne pas s’intoxiquer.

pañcas.a [s.as. ] a. m. n. f. pañcas. ā pl. pañcas. ās
au nombre de cinq ou six.

pañcas.as.t. i [s.as.t. i] f. 65.
pañcākhyāna [ākhyāna] n. lit. np. du

Pañcākhyāna “Cinq histoires” ; cf. Pañcatantra.
pañcākhyānaka [-ka] m. lit. np. du

Pañcākhyānaka, version du Pañcatantra
compilée en 1199 par Pūrn. abhadra.

pañcāgni [agni] n. soc. les 5 feux sacrés :
anvāhāryapacana-daks.in. a, gārhapatya,
āhavan̄ıya, sabhya et āvasathya — a. m.
n. f. soc. qui maintient les 5 feux | qui pratique
l’austérité des 5 feux ; syn. pañcatapas | phil.
qui connâıt la doctrine des 5 feux.

pañcāṅga [aṅga1] a. m. n. f. pañcāṅgā
constitué de 5 parties, en 5 étapes — n. astr.
almanach [“qui traite de 5 sujets”] : les jours
solaires [vāra], les jours lunaires [tithi], les sta-
tions lunaires [naks.atrān. i], les conjonctions as-
trales [yogās], et les périodes lunaires [karan. ās] ;
cf. pañj̄ı.

pañcāṅguli [aṅguli] a. m. n. f. large de 5
doigts.

pañcāṅgulika [-ka] m. marque de main
droite imprimée ou gravée dans le sol d’un sanc-
tuaire.

pañcāyatana [āyatana] n. arch. plan de
temple avec 5 sanctuaires en quinconce ; ils
sont traditionnellement consacrés à Śiva, Vis.n. u,
Sūrya, Gan. eśa et Ambikā-Durgā | soc. autel do-
mestique comprenant ces 5 divinités, la princi-
pale étant au centre du carré formé par les 4
autres | soc. cérémonie utilisant 5 symboles.

pañcāyatanapūjā [pūjā] f. soc. service re-
ligieux domestique quotidien offert sur l’autel
pañcāyatana ; cf. s.an. mata.

pañcāyudha [āyudha] m. myth. np. de
Pañcāyudha, épith. de Kāma “aux cinq armes” ;
syn. pañcabān. a.

pañcāvayava [avayava] m. consistant en 5
parties |phil. [nyāya] le syllogisme en 5 parties :
pratijñā2 la thèse à démontrer, hetu la raison,
udāharan. a l’exemple à l’appui, upanaya l’appli-
cation, et nigamana la conclusion.
pÑdf pañcadaśa [pañcadaśan] a. m. n. f.

pañcadaś̄ı quinzième — f. pañcadaś̄ı astr. 15e

jour d’une demi-lunaison, jour de pleine ou nou-
velle lune.

pañcadaśavārs. ika [vārs. ika] a. m. n. f.
pañcadaśavārs. ik̄ı âgé de 15 ans.

pañcadaśika [-ika] a. m. n. f. pañcadaśikā de
longueur 15 ; au nombre de 15.

pañcadaśin [-in] a. m. n. f. pañcadaśin̄ı
constitué de 15 parties — m. lit. np.
du Pañcadaś̄ı, œuvre d’advaita vedānta de
Vidyāran. ya.

pañcanal̄ıya [nala-̄ıya] n. lit. np. du
Pañcanal̄ıya “Histoire des cinq Nala”, épisode
du Nais.adhacarita en style śles.a.
pÑn̂ páñcan num. pers. [sg. nom. acc. pañca ;

pl. autres cas ; pl. g. pañcānām] le nombre cinq
‖ gr. πεντε ; lat. quinque ; all. fünf ; ang. five ;
fr. cinq.
pÑAl pañcāla m. géo. pays Pañcāla, habité

par une tribu de 6 clans de guerriers du Nord de
l’Inde, à l’est des Kuravas et des Matsyās ; sa ca-
pitale était Kāmpilyā |myth. [Mah.] le Pañcāla
était le royaume de Drupada ; son ancien condis-
ciple Dron. a le combattit, et confisqua la partie
du pays au nord du Gange [Ahicchattra] pour
y faire régner son fils Aśvatthāmā | pl. pañcālās
son peuple, les Pañcālās ou Pāñcālās.

pañcāleśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de la cave
de Pañcāleśvara à Pune, abritant le Pātāleśvara.
pÑAf pañcāśa [pañca-daśa] a. m. n. f. pañcāś̄ı

cinquantième.
pañcāśaka [-ka] a. m. n. f. pañcāśikā 50 — f.

pañcāśikā ifc. collection de 50 ; cinquantaine de
| lit. forme de noms d’ouvrages.

pañcopāsana [upāsana] n. soc. les 5 actes
de dévotion selon Rāmānuja : abhigamana
l’approche, upādāna le prélude au don, ijyā
l’oblation, svādhyāya la récitation, et yoga la
dévotion.
pÑAft̂ pañcāśát [pañca-daśat] num. f. pl. cin-

quante, cinquantaine.
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pañcāśat lipi les 50 lettres de l’alphabet utilisées
dans les chermes [mantra].
pÑF pañc̄ı iic. pour pañcan.
pañc̄ıkaran. a [karan. a] n. phil. création à par-

tir des 5 éléments.
pañc̄ıkr.ta [karan. a] a. m. n. f. pañc̄ıkr.tā phil.

créé à partir des 5 éléments.
pÒr pañjara n. cage | cage thoracique ; sque-

lette.
pañjaraka [-ka] m. n. cage.
pEÒ pañji f. balle de coton à filer | var. pañj̄ı

id. | [pañcāṅga] almanach, calendrier ; registre.
pañjikā [-ka] f. registre ; livre de comptes |

gram. commentaire mot-à-mot | myth. livre de
comptes du juge des âmes Yama.

pañjikābhās.ya [bhās.ya] n. gram. np. d’un
commentaire de la Pān. in̄ıyaśiks.ā.√

pV̂ pat. v. [1] pr. (pat.ati) pf. (ut) se fendre,
crever — ca. (pāt.ayati) pp. (pāt. ita) fendre,
déchirer, arracher.
pV pat.a [pat. ] m. étoffe ; vêtement ; couver-

ture ; habit monastique — f. pat̄ı bande de tissu ;
bord d’un vêtement, ourlet.
pVpV pat.apat.a [onomatopée] ind. imite un

déchirement.
pat.apat. ā kr. faire le son pat.apat.a.
pat.apat. ā bhū se mettre à faire le son pat.apat.a.
pVl pat.ala [pat.a-la] n. toit, chaume ; voile,

bâche, couverture | lit. section d’un ouvrage.
pEVkA pat.ikā [pat.-ika] f. tissu.
pat.ikāvetravāna [vetra-vān. a] m. cf.

pat.t. ikāvetravān. a.
pVFyŝ pat. ı̄yas [compar. pat.u] a. m. n. f.

pat. ı̄yas̄ı plus habile.
pVFr pat. ı̄ra m. bois de santal.
pV� pat.u [pat. ] a. m. n. f. pat.v̄ı aigu, pointu,

perçant ; âcre | pénétrant, habile, adroit ; fort,
intense.

pat.utva [-tva] n. acuité ; adresse, habileté,
ruse.

pat.ubhārya [bhāryā] a. m. n. f. pat.ubhāryā
qui a une épouse habile.
pÓ pat.t.a [pp. pat. ] m. table, tablette (pour

écrire) ; édit | bande, bandeau (de tissu) ; ban-
dage, sangle.

pat.t.aka [-ka] m. id. — iic. pat.t. ikā id. |
planchette utilisée par paire comme reliure d’un
manuscrit en feuilles de palme.
pÓn pat.t.ana cf. pattana.
pEÓkA pat.t. ikā iic. pour pat.t.aka.
pat.t. ikāvetravān. a [vetra-vān. a] m. tressage

d’étoffes et de joncs.

pat.t. ikāvetravān. avikalpa [vikalpa] m. l’art
du tressage d’étoffes et de joncs, l’un des 64 arts
[kalā].√

pŴ pat.h v. [1] pr. (pat.hati) fut. (pat.his.yati)
pft. (papāt.ha) aor. [3] (ap̄ıpat.hat) aor. [5]
(apat.h̄ıt) pp. (pat.hita) pfp. (pat.hitavya) ppft.
(pet.hivas) pf. (sam) lire, lire à haute voix,
réciter | répéter, étudier ; enseigner — ca.
(pāt.hayati) faire lire ; enseigner ; instruire en 〈2
acc.〉 — int. (pāpat.h̄ıti) réciter souvent — int.
md. (pāpat.hyate) étudier assidûment — dés.
(pipat.his.ati) vouloir étudier.
pEWt&y pat.hitavya [pfp. [3] pat.h] a. m. n. f.

pat.hitavyā à étudier.
mān. avakaih. pāt.hah. pat.hitavyah. la leçon doit
être étudiée par les élèves.
pÕmAn pat.hyamāna [ppr. ps. pat.h] a. m. n. f.

pat.hyamānā étant récité, en train d’être lu.√
pẐ pan. v. [1] pr. md. (pan. ate) pp. (pan. itá)

pfp. (pan. ya) pf. (vi) jouer, parier qqc. 〈g.〉 ; ris-
quer, gagner au jeu qqc. 〈i.〉 à qqn 〈acc.〉 — ca.
(pan. ayati) négocier, marchander ; vendre, faire
du commerce ‖ lat. vendo ; fr. vendre.
pZ pan. a [pan. ] m. jeu, mise, pari (de 〈g. loc.

iic.〉) |contrat, convention, traité |enjeu ; salaire,
prix, récompense ; richesse | poids de cuivre uti-
lisé comme monnaie, valant 20 fèves [mās.a] —
f. pan. ā ifc. id.
pan. am. kr. parier.
pZv pan. ava m. tambour.
pEZ pan. i [pan. ] m. avare, ladre | véd. [RV.]

classe de démons avides gardiens de trésors ; il
gardaient l’aurore Us.ā dans la caverne Vala, et
ses rayons étaient leurs vaches.
p�X pan. d. a m. eunuque ; mauviette, impuis-

sant | var. pan. d. u id. | var. pan. d. ra id.
pan. d. aka [-ka] m. homme efféminé ; homo-

sexuel passif ; syn. kl̄ıba, s.an. d. ha | myth. np. de
Pan.d. aka “Minet”, un fils de Manu Sāvarn. a.
p�XA pan. d. ā [relié à pan. d. ita] f. science,

connaissance, sagesse.
pan. d. āvat [-vat] a. m. n. f. pan. d. āvat̄ı savant.
pE�Xt pan. d. itá [pat.h] agt. m. f. pan. d. itā sage,

savant, mâıtre ; lettré, érudit en textes sacrés |
soc. np. de Pan.d. ita, titre d’érudit ‖ ang. pundit.

pan. d. itatama a. m. n. f. pan. d. itatamā le plus
instruit ; très savant — m. terme d’adresse res-
pectueuse.

pan. d. itatā [-tā] f. science, instruction.
pan. d. itatva [-tva] n. science, instruction
pan. d. itasabhā [sabhā] f. assemblée de lettrés,

débat d’érudits ; conseil des sages.
pan. d. itasarvasva [sarvasva] n. lit. np.

du Pan.d. itasarvasva “Vademecum du lettré
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[pan. d. ita]”, manuel de rituels hindous selon la
tradition de l’Orissa.
p�Yrp� r pan. d. harapura cf. pun. d. ar̄ıkapur.
p�y pan. ya [pfp. [1] pan. ] a. m. n. f. pan. yā à

négocier — n. marchandise, commodité ; com-
merce, trafic.√

pt̂ pat1 v. [1] pr. (patati) pft. (papāta) pp.
(patita) abs. (patitvā, -patya) pf. (ava, ā, ut, ni,
pari, vi, sam) aller d’un mouvement rapide ou
continu |tomber |(au fig.) déchoir ; pécher |voler
— ca. (pātayati) faire tomber, abattre, jeter ‖
lat. peto, impetus.
aśvāt patati il tombe de cheval.
narakam. patati il tombe en enfer.
pt̂ pat2 [vn. pati] v. [4] pr. md. (pátyate) gou-

verner, contrôler, posséder, être mâıtre de ‖ lat.
potior.
pt pata [pat1] m. vol ; chute.
pataka [-ka] a. m. n. f. patakā qui tombe, qui

descend.
pataga [ga] m. oiseau [“qui vole”].
ptÒEl patañjali m. hist. np. de Patañjali,

grammairien du 2e siècle ant., originaire de Go-
narda ; il est l’auteur du grand commentaire
Mahābhās.ya sur la grammaire de Pān. ini ; on
le dit incarnation d’Ādíses.a ; on le représente
comme un buste humain sur un corps de serpent,
en posture d’añjali et tenant la conque [́saṅkha]
| hist. np. du philosophe Patañjali1, auteur an-
tique (ou mythique) du Yogasūtra ; la tradition
l’identifie avec le précédent, les historiens et phi-
lologues l’en distinguent, sans s’accorder sur son
époque.
ptt̂ patat [ppr. pat1] a. m. n. f. patant̄ı qui

vole — m. oiseau.
pt/ pátatra [pat1-tra] n. aile ; plume.
ptE/n̂ patatrin [patatra-in] agt. m. f.

patatrin. ı̄ qui a des ailes ; qui a des plumes, qui
vole — m. oiseau | var. patatri oiseau.
ptn patana [pat1-ana] n. chute.
ptm̂ patam [acc. pata] iic.
patam. ga var. pataṅga [ga] m. oiseau ; animal

volant ; not. insecte volant (papillon, mouche,
etc.).
yathā prad̄ıptām. jvalanam. patam. gā vísanti
nāśāya samr.ddhavegāh. [BGh.] Comme les pa-
pillons véloces se ruent à leur trépas dans le feu
de la flamme.
ptAk patāka [pat1] m. position de la main lors

du jet d’une flèche ; geste de la main au théâtre
— f. patākā drapeau, bannière.
pEt páti [pat2] m. [i. patyā, dat. patye, abl. g.

patyus, loc. patyau] mari — ifc. mâıtre, seigneur
de ‖ lat. potis ; gr. πoσις.

patighn̄ı [ghn̄ı] f. soc. femme meurtrière de
son mari.

pátivrata [vrata] n. loyauté et fidélité à son
mâıtre — f. pativratā femme fidèle et vertueuse.

pativratagun. a [gun. a] m. vertu de loyauté
ou fidélité.
pEtt patitá [pp. pat1] a. m. n. f. patitā tombé.
pEt(v patitva [pati-tva] n. qualité d’époux.
pEt(vA patitvā [abs. pat1] ind. étant tombé.
p�n pattana n. ville, cité |var. pat.t.ana id. —

f. pattan̄ı ifc. id.
pE� patti [pad1] m. fantassin | peloton (com-

prenant un éléphant, un char, 3 cavaliers, 5 fan-
tassins) ; cf. senāmukha.
p�~ páttra [pat1-tra] n. aile, plume ; plumes

d’une flèche |feuille, pétale ; not. feuille odorante
| feuille (pour écrire) ; feuillet d’un livre | lettre,
document écrit |var. patra id. ‖ lat. penna ; ang.
feather ; all. Feder.

pattrabhaṅga [bhaṅga] m. décoration du
corps et du visage par des lignes parfumées (not.
au musc).
pE�~ kA pattrikā [pattra-ika] f. feuille ; lettre,

document, bulletin.
p×F pátn̄ı [f. pati] f. épouse ; mâıtresse de mai-

son, patronne ; femme ‖ gr. πoτνια.
sapatn̄ıka a. m. n. avec sa femme.
p/ patra forme dégéminée de pattra.
pE/kA patrikā forme dégéminée de pattrikā.√
pT̂ path v. [1] pr. (páthati) aller, se déplacer

— ca. (pāthayati) envoyer.
pT patha ifc. pour pathin.
pETk pathika [path-ika] a. m. n. f. pathikā qui

connâıt la route ; piéton ; voyageur.
pETn̂ pathin var. panthan m. [sg. nom.

panthās, acc. panthānam, i. panthā, dat. pathe,
loc. pathi ; pl. nom. panthānas, acc. pathas,
dat. pathibhyas] voie, chemin, route ; conduite,
manière ; secte, doctrine — m. patha ifc. voie de
‖ gr. πατoς ; lat. pontis ; ang. path.
pathi adv. en route.
panthānam. dā céder le pas à 〈g.〉.
panthānena de cette façon.
pLy pathya [path-ya] a. m. n. f. pathyā ap-

proprié, convenable ; sain, salubre, salutaire |
régulier, normal — n. diète ; bien-être — f. pa-
thyā route, chemin, voie | phon. forme régulière
d’un mètre.√

pd̂ pad1 v. [4] pr. md. (padyate) fut. md.
(patsyate) pft. (papāda) pft. md. (pede) pp.
(panna) pf. (ā, ut, upa, nis, pra, prati, vi, sam)
aller, marcher, se rendre à 〈acc.〉 | tomber, plon-
ger — ca. (pādayati) pp. (pādita) faire aller —
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int. md. (pan̄ıpadyate) int. md. (pan̄ıpad̄ıti) al-
ler rapidement.
pd̂ pád2 [pad1] ifc. a. m. n. f. [sg. nom. pād,

acc. pādam, i. padā, dat. pade, abl. g. padas,
loc. padi] qui va | qui a tant 〈iic.〉 de pieds — f.
pad̄ı id.

paddhati [hati] f. [“frappé par le pied”] trace,
chemin, sentier | guide, manuel, ouvrage d’ap-
prentissage ; bréviaire, liturgie ; not. guide de ri-
tuel védique ; syn. prayoga | moyen, technique ;
système.
pd padá [pad1] m. n. pas, enjambée ; case

d’échiquier | (empreinte de) pied ; pied (me-
sure de longueur) | lieu, place, séjour | trace,
signe ; position, rang, titre | quart de strophe,
vers ; mot (fléchi) | gram. th. nominal ; syn.
prātipadika | gram. forme de conjugaison d’un
verbe déterminant ses suffixes (parasmaipada
pour la voix active, ātmanepada pour la voie
moyenne ou réfléchie) |math. racine carrée ; qua-
drant.
padena adv. à pied.
padam. dā faire un pas, se déplacer.
padam. kr. faire un pas dans 〈loc.〉, entrer.
padam ātan s’étendre, améliorer sa position.
padam. dhā suivre les traces de, rivaliser avec 〈g.
iic.〉.
padam. nidhā poser le pied sur 〈loc.〉 ; (au fig.)
faire impression.
pade pade adv. à chaque pas ; en toute occasion.
tr̄ın. i padāni vis.n. oh. myth. les trois enjambées de
Vis.n. u-Trivikrama.
vis.n. oh. pādau myth. les pieds de Vis.n. u (empla-
cement entre les deux sourcils où l’on appose la
marque sectaire [ūrdhvapun. d. ra] de Vis.n. u, c.-à-
d. deux marques verticales).

padaccheda [cheda] m. gram. segmentation,
décomposition en mots d’une phrase ; analyse de
composés.

padanis.patti [nis.patti] f. gram. dérivation
morphologique.

padaparicaya [paricaya] m. gram. analyse
morphologique d’un mot ou d’un texte.

padapāt.ha [pāt.ha] m. soc. récitation du Veda
par la lecture mot à mot sans application du
sandhi ; opp. sam. hitāpāt.ha.

padayātrā [yātrā] f. pélerinage à pied.
padaraks.a [raks.a] m. sandale de bois.
padavibhāga [vibhāga] m. gram. division en

mots d’une phrase (par analyse du sandhi).
padav̄ı [v̄ı2] m. véd. guide ; prophète — f.

trace, sentier, chemin | situation, endroit, site
| (au fig.) voie ; niveau, statut.
padavyām. nidhā suivre les traces de, rivaliser

avec 〈g. iic.〉.
vivādapadav̄ım. prāptau samau
sāmānyabhūmipau [KSs.] Au tribunal, les
rois et les gens ordinaires sont traités pareille-
ment.

padānukrama [anukrama] m. lit. concor-
dance.

padārtha [artha] m. gram. signification d’un
mot ; notion, concept | phil. [vaíses. ika] catégorie
ou modalité ; on en compte 6 : dravya1 des sub-
stances, gun. a des propriétés ou espèces, karman
des activités, sāmānya des substrats génériques,
víses.a des substrats discriminatifs, et samavāya
des inhérences | phil. [Śivānanda] objet qui
peut être conceptualisé et nommé — ifc.
gram. catégorie de mot composé ; Patañjali dis-
tingue les types pūrvapadārtha, uttarapadārtha,
anyapadārtha, et ubhayapadārtha, suivant la
dépendance sémantique du composé envers ses
constituants.

padārthaka [-ka] a. m. n. f. padārthikā qui
a pour signification.

padārthadharmasam. graha
[dharma-sam. graha] m. lit. np. du
Padārthadharmasam. graha “Traité des lois
de la classification des concepts”, ouvrage de
Praśastapāda commentant le Vaíses.ikasūtra,
mais apportant aussi d’importantes contribu-
tions nouvelles à la doctrine discriminative
[vaíses. ika].

padārthokti [ukti] f. gram. explication de la
signification d’un mot.
pdAEtn̂ padātin [pada-tin] agt. m. f. padātin̄ı

qui va à pied, piéton ; fantassin | var. padāti id.
| pion des échecs [caturaṅgā].
p� padma m. n. natu. bot. Nelumbium spe-

ciosum, lotus rose ; c’est un symbole de beauté
et de pureté — f. padmā myth. np. de Padmā,
épith. de Laks.mı̄ “pure comme le lotus” — n.
math. un milliard.

padmacaran. a [caran. a] m. cf. padmapāda.
padmanābha [nābhi] m. myth. np. de Pad-

manābha, aspect de Vis.n. u-Nārāyan. a “dont le
nombril porte un lotus”.

padmanābhasvāmin [svāmin] m. géo.
temple vais.n. ava de Padmanābhasvāmı̄, à
Trivandrum au Kerala ; le temple d’origine est
du 8e siècle, le gopura construit en 1566 ; le
temple présent fut construit en 1750 par le
roi Mārtan.d. a Varmā qui prit le titre, avec ses
descendants de Padmanābha Dāsa ; la statue
couchée de Padmanābha y fait 6 m de long ; on
dit qu’elle est faite de 12008 śālagrāma.
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padmapān. i [pān. i] a. m. n. f. qui tient un lo-
tus — m. bd. np. de Padmapān. i, épith. d’Ava-
lokiteśvara “tenant un lotus”.

padmapāda [pāda] m. hist. np. de Pad-
mapāda ou Padmacaran. a “Pied de lotus”, dis-
ciple de Śaṅkarācārya ; on lui doit l’exégèse
Pañcapādikā de son commentaire Brahmasūtra
bhās.ya.

padmapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Pad-
mapurān. a ou Pādmapurān. a [PP.], énorme re-
cueil mythologique, en 5 parties [khan. d. a] : Sr.s.t. i,
Bhūmi, Svarga, Pātāla, Uttara ; il inculque le
culte de Vis.n. u ; il en existe deux recensions ;
sa rédaction s’étend sur plusieurs siècles à par-
tir du 4e, ses parties tardives sont postérieures
au Bhāgavatapurān. a ; cf. sāttvika | lit. np. d’un
texte sacré jaina du 6e siècle ; il relate les ex-
ploits de Rāma.

padmaprabha [prabha] m. jn. np. de Pad-
maprabha “Splendeur de Lotus”, 6e t̄ırthaṅkara
mythique ; son symbole est une fleur de lotus
rouge.

padmabhūs.an. a [bhūs.an. a] n. mod. décoration
civile (légion d’honneur indienne).

padmarāga [rāga] m. rubis [“de la couleur du
lotus”] ; myth. c’est l’un des 9 trésors [navanidhi]
gardés par Kubera — f. padmarāḡı myth. l’une
des 7 langues d’Agni [saptajihva].

padmavat [-vat] a. m. n. f. padmavat̄ı plein
de fleurs de lotus.

padmavarn. a [varn. a] a. m. n. f. padmavarn. ā
au teint de lotus — m. myth. np. de
Padmavarn. a, un fils de Yadu.

padmavibhūs.an. a [vibhūs.an. a] n. mod.
décoration civile (officier de la légion d’honneur
indienne).

padmaśr̄ı [́sr̄ı] iic. mod. (titre) honorable
(décoration civile, mérite indien).

padmasambhava [sambhava] m. bd. np. de
Padmasambhava “Issu du lotus”, moine fonda-
teur de la secte des bonnets rouges au Tibet.

padmāvat [-vat] a. m. n. f. padmāvat̄ı
np. “qui porte le lotus” — f. myth. np. de
Padmāvat̄ı, épith. de Laks.mı̄ “portant le lotus”.

padmāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture des
jambes croisées “en lotus” (jambe gauche repliée
sur l’aine droite, jambe droite symétrique au-
dessus).
pE�n̂ padmin [padma-in] agt. m. f. padmin̄ı

qui tient un lotus — f. padmin̄ı natu. bot.
Nelumbium speciosum, lotus rose | excellente
femme, noble dame.
p� pádya [pad2-ya] a. m. n. f. padyā relatif

au pied ; relatif à un vers ; en vers |qui porte des

marques de pas | de telle longueur en pieds —
n. vers ; mètre ; poésie (opp. gadya) — f. padyā
pl. traces de pas ; enjambées.
p�Tn̂ panthan cf. pathin.
pà panna [pp. pad1] a. m. n. f. pannā tombé,

allé.
pannaga [ga] m. serpent.
pMpA pampā f. géo. np. de la Pampā, rivière

du sud de l’Inde ; elle prend sa source dans
les Ghats Occidentaux (cf. Kis.kindha), et se
jette dans le lac Vembanad au Kerala ; myth.
Ayyappā-Ayonija serait apparu enfant au roi
Rājaśekhara1 sur ses berges ; on s’y baigne avant
de faire le pélerinage de Sabarimala.
py paya iic. pour payas.
payos.n. ı̄ [us.n. a] f. géo. np. de la rivière

Payos.n. ı̄, qui descend des monts Vindhya ; myth.
on dit que son eau est mêlée de soma ; [Mah.] le
roi Gaya offrit aux pān. d. avās cinq aśvamedha sur
les rives de la Payos.n. ı̄.
pyŝ payas [vr. pi2] n. lait ; liquide, pluie |

sperme, force virile.
payasvat [-vat] a. m. n. f. payasvat̄ı juteux ;

succulent, riche de lait.
payodhara [dhara] m. sein [“qui porte le

lait”].
payonidhi [nidhi] m. océan.
payovrata [vrata] n. myth. rituel du lait, en-

seigné par Nārāyan. a à Aditi pour qu’elle donne
naissance à Vāmana.
pr pára pn. m. n. f. parā antérieur dans le

temps, ancien | plus éloigné dans l’espace | qui
suit, qui vient après 〈abl.〉 ; second, postérieur,
futur ; dernier, extrême ; excessif | supérieur (à
〈abl.〉) ; principal, suprême, puissant ; absolu |
autre, éloigné, différent ; opposé ; étranger, ad-
verse ; hostile, ennemi — m. étranger ; ennemi
| esprit suprême, Absolu — n. point le plus
éloigné, plus haut degré ; occupation princi-
pale — ifc. occupé à, livré à, voué à, plein
de, qui consiste en ; qui a pour objet principal
— acc. param adv. cf. param — f. parā phil.
[Bhartr.hari] son au 1er stade de la manifesta-
tion ‖ gr. περα.
pare adv. plus tard, dans l’avenir.
paren. a prép. après, plus tard que 〈abl. g.〉.

paragata [gata] a. m. n. f. paragatā associé
avec un autre ; qui se rapporte à un autre.

paracittajñāna [citta-jñāna] n. phil. connais-
sance des pensées d’autri.

parajāta [jāta] a. m. n. f. parajātā étranger
| d’une race inférieure.

paranipāta [nipāta] n. gram. incidence
irrégulière d’un membre de composé à la place
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ultérieure ; opp. pūrvanipāta.
parabrahman [brahman] n. cf.

param. brahman.
parabhr.ta [bhr.ta] m. f. parabhr.tā natu.

[“élevé par d’autres”] zoo. coucou ; cf. kokila.
paramāra [māra] m. myth. np. de Paramāra

“Supérieur à la mort”, fils du r.s. i Śaunaka ; il est
l’origine de la lignée de la dynastie éponyme du
Mālava, et donc réputé ancêtre de Bhojadeva
| hist. dynastie du Mālava, de capitale Ujjayin̄ı
puis Dhārā ; cf. Vairisim. ha.

pararūpa [rūpa] n. le son qui suit.
paraloka [loka] m. l’autre monde ; l’au-delà.

paralokam adv. vers l’autre monde.
parasam. gata [sam. gata] a. m. n. f.

parasam. gatā associé avec un autre | engagé en
combat avec un autre.

parādvaita [advaita] m. phil. [trika] doctrine
tantr. de l’“au-delà du non-dualisme” ; cf. Pra-
tyabhijñā.

parādh̄ına [adh̄ına] a. m. n. f. parādh̄ınā
dépendant d’autrui.

parādh̄ınatā [-tā] f. dépendance d’autrui.
parānta [anta] m. [“dernière extrémité”]

mort.
parāntakāla [kāla1] m. heure de la mort.

parāpara [apara] a. m. n. f. distant et proche ;
avant et après ; plus haut et plus bas ; meilleur
et pire | phil. [trikaśāstra] l’identité dans la
différence (de Dieu et de l’homme).

parārdhá [ardha] m. (poèsie) l’incommensu-
rable | phil. [vaíses. ika] le nombre [sam. khyā2]
maximum — n. math. cent mille billions (cent
millions de milliards) | myth. nombre de jours
terrestes équivalent à 50 ans de jours de
Brahmā.

parārdhya [-ya] a. m. n. f. parārdhyā in-
commensurable ; inégalable, indépassable — n.
ifc. au maximum de.

parāvara [avara] a. m. n. f. parāvarā distant
et proche ; avant et après ; sans exception, l’un
après l’autre | immémorial, traditionnel — n.
cause et effet ; totalité ; l’univers.

parāvaratattva [tattva] n. phil. don de com-
prendre l’essence de toute chose ; cf. Yuvanāśva.
prk paraka [para-ka] ifc. a. m. n. f. parikā

gram. suivant (se dit d’un mot).
itísabdaparaka gram. mot suivant le mot iti.
prkFy parak̄ıya [paraka-̄ıya] a. m. n. f. pa-

rak̄ıyā appartenant à autrui, étranger ; opp.
svak̄ıya.
parak̄ıya bhava nature contraire.
prtm paratama [super. para] a. m. n. f. pa-

ratamā suprême.

prtr paratara [compar. para] a. m. n. f. pa-
ratarā supérieur à.
prtŝ paratas [para-tas] adv. au-delà ; après ;

supérieurement ; différemment.
pr/ paratra [para-tra] adv. ailleurs ; dans un

autre monde | dans le futur, dorénavant.
pr(v paratva [para-tva] n. éloignement | phil.

[vaíses. ika] la propriété [gun. a] de l’éloignement.
paratvāparatva [aparatva] n. du. pa-

ratvāparatve l’éloignement et la proximité.
prm̂ param [acc. para] adv. après, plus tard ;

au delà, outre | après, au-delà de 〈abl.〉 |
extrêmement, tout à fait ; volontiers |mais, pour-
tant.
atah. param var. paramatah. adv. ensuite.
itah. param adv. dorénavant.
tatah. param adv. après ça, ensuite.
na param adv. non seulement.
yadi param adv. peut-être ; quoi qu’il en soit, en
tous cas.
nāsmāt param c’est assez !
mattah. param après moi.
param. tu var. parantu conj. mais, par contre,
pourtant.
param. param adv. l’un après l’autre.
param. vijñānāt au-delà de la connaissance hu-
maine.
astamayāt param adv. après le coucher du so-
leil.
vars.aśatāt param adv. après 100 ans.

param. tapa [tapa] a. m. n. f. param. tapā qui
tourmente son ennemi (épith. de héros) — m.
[Mah.] np. de Param. tapa, épith. d’Arjuna.

param. para [red. para] a. m. n. f. param. parā
l’un derrière l’autre, en succession ; de père en
fils | successif, répété — f. param. parā soc. suc-
cession | [guruśis.yaparam. parā] soc. obédience,
école (lignée magistrale de mâıtre [guru] à élève
[́sis.ya]).
param. param adv. successivement ; sans inter-
ruption.

param. brahman var. parabrahman
[brahman] m. n. phil. l’Esprit Suprême —
m. [nom. param. brahmā] phil. Dieu ; Brahmā.
prm paramá [super. para] a. m. n. f. paramā

le plus loin, le plus haut, le meilleur, excellent,
suprême, extrême — ifc. qui s’occupe de, qui se
voue à ; qui consiste en.
santos.a paramo lābhah. satsaṅgah. paramā
gatih. | vicārah. paramam. jñānam. śamo hi
paramam. sukham ‖ [YV.] Le contentement est
le gain suprême, la bonne compagnie le chemin
suprême, la réflexion la sagesse suprême, la paix
oui vraiment est le bonheur suprême.
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paramatā [-tā] f. supériorité, suprématie.
paramatām. gam atteindre la suprématie.

paramápr̄ıta [pr̄ıta] a. m. n. f. paramapr̄ıtā
extrêmement réjoui.

paramabrahman [brahman] n. phil. l’Es-
prit Suprême, principe cosmique non-différencié
imprégnant l’Univers.

paramamāheśvara [māheśvara] m. soc.
suprêmement voué à Śiva, épith. royal ; syn.
atyantamāheśvara.

paramavr.ddhi [vr.ddhi] f. soc. intérêt légal
maximal.

paramaham. sa [ham. sa] a. m. n. f.
paramaham. sā soc. “qui a le discernement
suprême”, titre d’accomplissement spirituel.

paramātman [ātman] m. phil. l’Esprit
Suprême (opp. j̄ıvātman l’âme individuelle) ;
identifié au principe paramabrahman, il est per-
sonnifié par Brahmā.

paramātmasandarbha [sandarbha] m. lit.
np. du Paramātmasandarbha, traité de Śr̄ıla
J̄ıva Gosvāmı̄ qui explique la philosophie de Cai-
tanya.

paramārtha [artha] m. réalité, vérité
suprême ; connaissance spirituelle ; réalité,
vérité | bd. vérité ultime (opp. sam. vr.ti) | travail
altruiste ; opp. svārtha.
paramārthena var. paramārthāt en réalité.

paramārthatas [-tas] adv. en réalité,
réellement.

paramārthavid [vid3] a. m. n. f. qui connâıt
la vérité suprême — m. philosophe, sage.

paramārthasatya [satya] n. bd. vérité ul-
time (opp. sam. vr.tisatya).

paramārthasāra [sāra] m. lit. np. du Pa-
ramārthasāra “Essence de la vérité suprême”,
ouvrage d’Abhinavagupta donnant les principes
philosophiques du shiväısme du Kaśmı̄ra [trika].

paramārthasevā [sevā] f. bd. np. de la Pa-
ramārthasevā “Hommage à la vérité ultime”,
œuvre bd. précoce du système Kālacakra due
à Pun.d. ar̄ıka2.

parameśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de Pa-
rameśvara, épith. de Vis.n. u ou Śiva sous leur
forme de Dieu Suprême — f. parameśvar̄ı myth.
np. de Parameśvar̄ı, forme suprême de la Déesse.
prvAEZ paravān. i m. myth. np. du paon Pa-

ravān. i, monture [vāhana] de Kārttikeya.
prf� paraśu m. hache.
paraśurāma [rāma] m. myth. np. de

Paraśurāma, “Rāma1 à la hache”, fils cadet
de Jamadagni ; il naquit prince [ks.atriya] par
conséquence de l’erreur de rituel [varn. asam. kara]
de sa grand-mère Satyavat̄ı1 ; sur l’ordre de son

père, il décapita sa mère fautive Ren.ukā ; après
le meurtre de son père, Vis.n. u s’incarna en lui
comme 6e avatāra ; il est l’insurpassable mâıtre
des arts martiaux ; il donna l’arc de Vis.n. u à
Rāma, et celui d’Indra à Karn. a ; avec la hache
magique que lui donna Śiva, il détruisit 21
générations de princes [ks.atriyās], dont il fit
trois lacs de sang au Samantapañcaka ; après
un grand sacrifice, il rendit la souveraineté de
la Terre aux brahmanes et éleva un autel d’or à
Kaśyapa que se partagèrent les prêtres officiants
[khān. d. avāyana] ; il se retira alors comme ermite
sur le Mont Mahendra1, où Karn. a apprit de lui
la science des armes, et où les pān. d. avās lui ren-
dirent visite lors de leur pélerinage ; on dit aussi
qu’après avoir donné la Terre aux brahmanes
il fit sortir le Kerala des eaux pour y vivre en
lançant sa hache de Kanyakumār̄ı à Goa ; il y en-
seigna les arts martiaux [kalarippayat] à 21 dis-
ciples ; [Mah.] il combattit sans succès Bh̄ıs.ma,
à la demande d’Ambā que celui-ci avait enlevée
pour épouser Vicitrav̄ırya ; c’est l’un des 7 im-
mortels [ciram. j̄ıvin] ; cf. Jāmadagnya, Bhārgava.
pr�ŝ paraśvas [para-́svas2] adv. après-

demain.
prŝ paras [para] prép. au delà de, plus que,

outre — adv. de l’autre côté de, loin.
prsvZ parasavarn. a [para-savarn. a] a. m. n. f.

parasavarn. ā phon. congru à la voyelle qui suit
(se dit de l’anusvāra substitut).
parasavarn. ı̄ bhū phon. devenir congru à la
voyelle qui suit.
pr-pr paraspara [red. para] a. m. n. f. para-

sparā mutuel, réciproque — pn. l’un l’autre.
parasparam var. parasparen. a, parasparāt adv.
mutuellement, réciproquement.
pr-m{ parasmai [dat. para] iic.
parasmaipada [pada] n. gram. [“mot pour un

autre”] voix active (opp. ātmanepada).
parasmaipadin [-in] a. m. n. gram. (se dit

d’un vb.) se conjuguant à la voix active.
pr�ŝ parahyas [para-hyas] adv. avant-hier.
prA párā [para] iic. en arrière, en sens

contraire, loin, à l’écart ; à l’extérieur ‖ gr.
παρα.

parātrim. śikā [trim. śikā] f. lit. np. de la
Parātrim. śikā ou Parātr̄ı́sikā, court texte tantr.
de la tradition trika du Kaśmı̄ra, section finale
du Rudrayāmala tantra, résumant son ensei-
gnement ; il fut commenté par Somānanda puis
par Abhinavagupta, d’abord dans un condensé
[laghuvr.tti], puis dans son Vivaran. a2.

parātrim. śikāvivaran. a [vivaran. a] n. lit. np.
du Parātrim. śikāvivaran. a ou Parātrim. śikāvivr.ti,
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commentaire [Vivaran. a2] de la Parātrim. śikā par
Abhinavagupta.

parātrim. śikāvivr.ti [vivr.ti] f. cf.
parātrim. śikāvivaran. a.

parāśakti [́sakti] f. phil. [trika] l’énergie
créatrice suprême transcendante.
prAk̂ parāk cf. parāc.
prA�m̂ parākram [parā-kram] v. [1] pr.

(parākrāmati) pp. (parākrānta) avancer, excel-
ler, se distinguer ; s’investir, briller dans 〈loc.〉.
prA�m parākrama [parākram] m. courage,

héröısme ; exploit.
parākramabāhu [bāhu] m. hist. np. du roi bd.

Parākramabāhu I qui régna à Ceylan [Laṅkā] de
1153 à 1186 ; il entreprit une réforme du saṅgha
par un concile en 1156 ; son règne fut marqué
par la production de nombreuses grammaires du
sanskrit et du pāli ; not. l’école de Moggalāna.
prA�A�t parākrānta [pp. parākram] a. m. n. f.

parākrāntā courageux, énergique, héröıque ; oc-
cupé à 〈loc.〉.
prAg parāga [parā-ga] m. [“qui va au loin”]

pollen ; poussière.
parāgānves.an. a [anves.an. a] a. m. n. f.

parāgānves.an. ā à la recherche de pollen.
prAÁ� K parāṅmukha [parāc-mukha] a. m. n.

f. parāṅmukh̄ı qui détourne le visage de, qui se
détourne de, qui évite | hostile à, ennemi.
parāṅmukham adv. en tournant le dos.
prAĉ parāc var. parāñc [parā-ac] a. m. n.

f. parāc̄ı [m. nom. parāṅ ; n. nom. parāk]
détourné ; dirigé vers l’extérieur.
parāk adv. dehors, vers l’extérieur.
prAcFn parāc̄ına [parāc-na] a. m. n. f.

parāc̄ınā détourné ; écarté de, au delà de ; in-
différent à 〈abl.〉 ; mal adapté.
parāc̄ınam adv. au loin ; au delà de 〈abl.〉.
prAjy parājaya [parāji] m. défaite, perte |

conquête, victoire | désertion.
śis.yādicchet parājayam On désire être surpassé
par son étudiant.
prAEj parāji [parā-ji] v. [1] pr. md.

(parājayate) pp. (parājita) être vaincu par, suc-
comber à 〈abl.〉 — v. [1] pr. (parājayati) vaincre,
conquérir, battre.
adhyayanāt parājayate Il est fatigué d’étudier.
prAEjt parājita [pp. parāji] a. m. n. f.

parājitā vaincu, conquis.
prAEj	Z� parājis.n. u [parāji] a. m. n. f. vaincu,

qui succombe | victorieux, triomphant.
prAÑ̂ parāñc cf. parāc.
prAB� parābhū [parā-bhū1] v. [1] pr.

(parābhavati) pp. (parābhūta) succomber.
prAB� Et parābhūti [parābhū-ti] f. humiliation.

prAmf parāmarśa [parāmr. ś] m. préhension,
saisie ; attaque, assaut | fait de se rappeler ;
référence, mention | phil. [nyāya] substitution,
instanciation.
prAm� f̂ parāmr. ś [parā-mr.ś] v. [1] pr.

(parāmr. śati) pp. (parāmr.s.t.a) toucher, tâter ;
saisir, agripper ; violenter.
prAyZ parāyan. a [para-ayana] n. départ ; des-

tination finale | refuge suprême, but final ; objet
principal, suprême essence | complète dévotion
| occupation principale ; obsession, addiction —
ifc. qui a pour objet principal ; occupé de |
possédé par, obsédé par, qui ne pense qu’à — a.
m. n. f. parāyan. ā principal ; violent (not. dou-
leur) | qui entrâıne 〈g.〉.
parāyan. am kr. faire de son mieux.
prAT parārtha [para-artha] m. objet le plus

important, le plus intéressant ; affaire primor-
diale | rapports sexuels — a. m. n. f. parārthā
qui a un autre objet ; qui concerne autre chose ;
dépendant d’autre chose | destiné à un autre ; à
l’usage d’autri ; opp. svārtha.

parārthābhāvin̄ı [abhāvin̄ı] f. phil. [YV.]
état où on ne peut rien concevoir hors du
brahman suprême, 6e niveau de connaissance
[jñānabhūmikā].
prAvt parāvarta [parāvr.t] m. retour ; fait de

revenir en arrière | restoration ; retour à la tra-
dition.
prAvh parāvaha [parā-vaha] m. myth. np. de

Parāvaha, l’un des 7 Vents célestes.
prAv� t̂ parāvr.t [parā-vr.t1] v. [1] pr. md.

(parāvartate) pp. (parāvr.tta) s’en retourner.
prAfr parāśara [parāśr̄. ] m. destructeur |

myth. np. du sage [r.s. i] Parāśara “le Des-
tructeur”, fils de Śakti1 et Adr.śyant̄ı, petit-
fils du r.s. i Vasis.t.ha ; il massacra de nombreux
ogres-vampires [rāks.asās] pour venger son père ;
[Mah.] traversant la Yamunā sur la barque de
Satyavat̄ı, il obscurcit le ciel et lui accorda son
vœu de ne plus sentir le poisson ; de leur union
naquit immédiatement Vyāsa, qui grandit par sa
propre volonté et devint ermite ; Parāśara boi-
tait, et il mourut attaqué par des loups dans la
forêt ; on lui attribue le Kr.s.iparāśara.

parāśaramādhav̄ıya [mādhav̄ıya] n. lit.
np. du Parāśaramādhav̄ıya, commentaire par
Mādhavācārya de la Parāśarasmr.ti.

parāśarasmr.ti [smr.ti] f. lit. np. de la
Parāśarasmr.ti, un dharmasūtra.
prAf� parāśr̄. [parā-́sr̄. ] v. [9] pr. (parāśr.n. āti)

pp. (parāś̄ırn. a) écraser, détruire.
prA¢ parāhn. a [para-ahna] m. après-midi.
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pEr pári prép. autour de, environ, au bout de
〈acc. abl.〉 — pf. var. par̄ı très, complètement,
en excès | autour de, opposé à ; vers, dans la
direction de — cl. autour de, sur |successivement
— iic. var. par̄ı1 très, en abondance ‖ gr. περι.
vr.ks.am pari siñcati il arrose chaque arbre l’un
après l’autre.
pErkSp parikalpa [parikl.p] n. bd. illusion.
pErkESpt parikalpita [pp. parikl.p] a. m. n.

f. parikalpitā déterminé ; accompli ; prévu | créé,
imaginé, inventé.
pErk� parikr. [pari-kr.1] v. [5] pr. (parikr.n. oti)

pp. (parikr.ta) encercler | soutenir — v. [5] pr.
(paris.kr.n. oti) préparer, décorer, améliorer.
pErk� q̂ parikr.s. [pari-kr.s. ] v. [1] pr. (parikars.ati)

pp. (parikr.s.t.a) entrâıner, conduire, avoir auto-
rité sur 〈acc.〉 | affliger, tourmenter ; violenter,
dompter.
pErk� p̂ parikl.p [pari-kl.p] ca. (parikalpayati)

ca. md. (parikalpayate) pp. (parikalpita) établir,
déterminer ; destiner à 〈acc. loc. inf.〉 | exécuter,
accomplir ; distribuer ; supposer, imaginer.
pEr�m̂ parikram [pari-kram] v. [1] pr. (pa-

rikrāmati) pp. (parikrānta) errer, faire le tour
en marchant, aller de long en large ; visiter |
(théâtre) marcher pour simuler un changement
de scène.
pEr�m parikrama [parikram] m. errance,

pérégrination ; tour, promenade, circuit ; proces-
sion | ordre, succession, série.
pErEÊf̂ pariklís [pari-klís] v. [9] pr. (pa-

riklísnāti) pp. (pariklis.t.a) affliger, tourmenter —
ps. (pariklísyate) être tourmenté.
pErEÊ£ pariklis.t.a [pp. pariklís] a. m. n. f.

pariklis.t. ā tourmenté, affligé — n. regret.
pariklis.t.am adv. à regret, à contrecœur.
pErÊ�q parikles.a [pariklís] m. souffrance,

tourment ; peine, fatigue.
pErÊ�£� parikles.t.r. [pariklís] agt. m. f.

parikles.t. r̄ı tortionnaire, bourreau.
pErE" pariks. i [pari-ks.i] v. [2] pr. (pariks.eti)

s’étendre, régner sur.
pErE"t̂ pariks. it [pariks. i] a. m. n. f. qui

s’étend, qui règne alentour — m. cf. par̄ıks. it.
pErK�X̂ parikhan. d. [pari-khan. d. ] v. [10] pr.

(parikhan. d. ayati) pp. (parikhan. d. ita) casser, bri-
ser, mettre en morceaux, déchirer, détruire.

parikhan. d. ana [-ana] n. destruction, perte.
pErEKd̂ parikhid [pari-khid] v. [4] pr. md. (pa-

rikhidyate) pp. (parikhinna) se sentir fatigué.
pErEKà parikhinna [pp. parikhid] a. m. n. f.

parikhinnā fatigué.
pErg}ĥ parigrah [pari-grah] v. [9] pr. (pari-

gr.hn. āti) pr. md. (parigr.hn. ı̄té) pp. (parigr. h̄ıta)
prendre, saisir ; entourer, encercler ; faire prison-
nier | embrasser ; accepter, accueillir ; épouser
[“prendre pour femme”].
pErg}h parigraha [parigrah] m. saisie, prise ;

encerclement, embrassade ; endossement, accep-
tation ; mariage | propriété, biens, harem ; en-
tourage, suite, épouse | domination, contrainte ;
désir de pouvoir.
pErcy paricaya [parici] m. étude, connais-

sance ; familiarité ; intimité.
samastapadaparicaya m. gram. analyse des mots
composés.
atiparicayāt avajñā Trop de familiarité engendre
le mépris.
pErcr̂ paricar [pari-car] v. [1] pr. (paricarati)

pp. (paricarita) marcher autour ; servir, honorer,
être au service de.
pErcAr paricāra [paricar] m. service, hom-

mage.
paricāran. a [-na] n. fait de servir.
paricārin [-in] agt. m. f. paricārin. ı̄ serviteur

— f. paricārin. ı̄ servante.
pErEc parici [pari-ci] v. [5] pr. (paricinóti) pr.

md. (paricinuté) pp. (paricita) accumuler, aug-
menter, accrôıtre |examiner ; trouver, connâıtre,
pratiquer ; s’habituer à.
pErEct paricita [pp. parici] a. m. n. f. paricitā

connu, familier ; habituel.
pErc� Mb̂ paricumb [pari-cumb] v. [1] pr. (pari-

cumbati) pp. (paricumbita) couvrir de baisers,
embrasser passionnément.
pErEQCd̂ paricchid [pari-chid1] v. [7] pr. (pa-

ricchinátti) pr. md. (paricchintté) pp. (paric-
chinna) découper, délimiter, définir ; décider, ju-
ger.
pErEQCà paricchinna [pp. paricchid] a. m. n.

f. paricchinnā découpé ; délimité, défini | phil.
borné, de dimensions finies.
pErQC�d pariccheda [paricchid] m. division,

séparation ; section ou chapitre d’un ouvrage
| définition exacte, discrimination, décision ; ju-
gement, résolution.
pErjn parijana [pari-jana] m. entourage,

suite.
pErjA parijā [pari-jā] f. source, origine ; lieu

de naissance.
pErjAt párijāta [pari-jāta] a. m. n. f. parijātā

qui descend de 〈abl.〉 | complètement développé.
pErZm̂ parin. am [pari-nam] v. [1] pr. (pari-

n. amati) pr. md. (parin. amate) pp. (parin. ata) pf.
(vi) se courber, s’incliner en avant ; se plier | être
transformé en 〈i.〉 ; arriver ; mûrir, vieillir ; être
mûr, être vieux.
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pErZy parin. aya [vr. parin. ı̄] m. (cérémonie
du) mariage | soc. transition de l’état d’étudiant
[brahmacarya] à celui de mâıtre de maison
[gr.hastha].
pErZAm parin. āma [vr. parin. am] m. matu-

rité, maturation ; déclin, vieillissement ; chan-
gement, transformation, évolution | résultat,
conséquence ; fin, dénouement | phil. [sām. khya]
possibilité latente ; évolution des substances
[tattva] au contact du purus.a.
pErZF parin. ı̄ [pari-n̄ı1] v. [1] pr. (parin. ayati)

pp. (parin. ı̄ta) conduire autour (not. autour du
feu, dans la cérémonie du mariage) | épouser (se
dit du mari).
pErZFt parin. ı̄ta [pp. parin. ı̄] a. m. n. f. parin. ı̄tā

épousé.
parin. ı̄tapūrvā [pūrvā] f. femme mariée

précédemment.
pErZFy parin. ı̄ya [abs. parin. ı̄] ind. ayant

épousé.
pErZ�t� parin. etr. [parin. ı̄-tr. ] m. [sg. nom.

parin. etā, acc. parin. etāram] époux.
pErZ�y parin. eya [pfp. [1] parin. ı̄] a. m. n. f.

parin. eyā qui doit être conduit autour |à épouser.
pErt?My páritakmya [pari-tak] a. m. n. f. pa-

ritakmyā incertain, instable ; dangereux — f. pa-
ritakmyā voyage, pérégrination | astr. solstice
d’hiver ; cf. daks.in. āyana, saramā.
pErtp̂ paritap [pari-tap] v. [1] pr. (paritapati)

pr. md. (paritapate) pp. (paritapita) tourmen-
ter.
pErtĵ paritarj [pari-tarj] v. [1] pr. (paritar-

jati) pp. (paritarjita) menacer.
pErtŝ paritas [pari-tas] adv. tout autour ;

partout — prép. autour de 〈acc.〉.
na paritas pas du tout.
pErtAp paritāpa [vr. paritap] m. chaleur,

tourment.
pErt� q̂ paritus. [pari-tus. ] v. [4] pr.

(paritus.yati) pp. (paritus.t.a) être content,
être satisfait de 〈i.〉.
pErtoq paritos.a [paritus. ] m. satisfaction,

contentement.
paritos.am. n̄ı satisfaire, contenter.
pEr(yĵ parityaj [pari-tyaj1] v. [1] pr. (pa-

rityajati) pp. (parityakta) pfp. (parityājya)
abs. (parityajya) abandonner ; renoncer à | soc.
répudier.
pEr(y>y parityajya [abs. parityaj] ind. ayant

laissé | à l’exception de 〈acc.〉.
pEr(yAg parityāga [vr. parityaj] m. abandon,

cession ; renonciation à, sacrifice, abdication |
négligence, omission | pl. parityāgās (actes de)
sacrifice.

parityāgabhūmi [bhūmi] a. m. n. f.
bénéficiaire approprié.
pEr(yA>y parityājya [pfp. [1] parityaj] a. m. n.

f. parityājyā à laisser, qui doit être abandonné ;
à quoi l’on doit renoncer.
pEr/At paritrāta [pp. paritrai] a. m. n. f. pa-

ritrātā sauvé ; protégé, défendu.
pEr/{ paritrai [pari-trai] v. [4] pr. md. (pa-

ritrāyate) imp. md. (paritrāyasva) pp. (pa-
ritrāta) sauver, défendre, protéger, secourir.
paritrāyatām au secours !
pErdA paridā [pari-dā1] v. [3] pr. (paridadāti)

donner, offrir ; remettre, confier.
pErdFn parid̄ına [pari-d̄ına] a. m. n. f. parid̄ınā

très abattu, très affligé ; complètement déprimé.
pErd�v̂ paridev [pari-dev1] v. [1] pr. (paride-

vati) se lamenter.
paridevin [-in] agt. m. f. paridevin̄ı qui se

lamente.
pEr��q paridves.a [pari-dves.a] a. m. n. f.

paridves. ā [RV.] ennemi (qui hait).
pErDA paridhā [pari-dhā1] v. [3] pr. (pari-

dadhāti) entourer, envelopper ; habiller, revêtir
— ca. (paridhāpayati) faire mettre, habiller de
〈2 acc.〉.
pErDAn paridhāna [paridhā-na] n. vêtement

de dessous, drapé autour des reins ; sous-
vêtement.
pErDAv̂ paridhāv [pari-dhāv1] v. [1] pr. (pa-

ridhāvati) pp. (paridhāvita) pf. (vi) courir au-
tour ; poursuivre.
mr.gayām. paridhāv aller à la chasse.
pErEnvAZ parinirvān. a [pari-nirvān. a] n. bd.

mort (not. du Buddha) ‖ pali parinibbana.
pEr�yŝ parinyas [pari-nyas] v. [4] pr. (pa-

rinyasyati) pp. (parinyasta) jeter par dessus,
étendre sur.
pEr�y-t parinyasta [pp. parinyas] a. m. n. f.

parinyastā étendu.
pEr�yAs parinyāsa [parinyas] m.

développement ; not. d’une graine, d’une
intrigue | lit. fait de compléter le sens d’un
passage.
pErpË paripakva [pari-pakva] a. m. n. f. pari-

pakvā bien cuit | phil. bien préparé par le yoga ;
opp. apakva.
pErpt̂ paripat [pari-pat1] v. [1] pr. (paripa-

tati) pp. (paripatita) courir ou voler dans toutes
les directions, errer ; tomber dans 〈loc.〉.
pErpA paripā [pari-pā2] v. [2] pr. (paripāti)

protéger de tous côtés, défendre.
pErpA� paripārśva [pari-pārśva] a. m. n. f. pa-

ripārśvā proche ; au côté de, familier.
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paripārśvatas [-tas] adv. au côté de, de part
et d’autre de 〈g.〉.
pErpAlk paripālaka [paripā] a. m. n. f. pa-

ripālikā qui garde, qui protège | qui s’occupe de
sa propriété.
pErpAln paripālana [paripā] n. protection,

conservation.
pErpFX̂ parip̄ıd. [pari-p̄ıd. ] v. [10] pr. (pa-

rip̄ıd. ayati) pp. (parip̄ıd. ita) tourmenter.
pErpFXA parip̄ıd. ā [parip̄ıd. ] f. torture, fait de

tourmenter.
pErp� QCk paripr.cchaka [paripr.cchā-ka] m.

questionneur ; enquêteur.
pErp� QCA paripr.cchā [paripraś] f. question, de-

mande d’information ; enquête.
pErþf̂ paripraś [pari-praś] v. [6] pr.

(paripr.cchati) pp. (paripr.s.t.a) s’informer de
〈acc.〉.
pErÚ� pariplu [pari-plu] v. [1] pr. md. (pa-

riplávate) pp. (paripluta) nager alentour, nager
en rond ; voler de çà de là.
pErÚ� £ pariplus.t.a [pari-plus.t.a] a. m. n. f.

pariplus.t. ā brûlé ; réduit en cendres.
pErbh paribarha [paribr.h] m. cortège, pompe.
pErb� ĥ paribr.h [pari-br.h1] v. [1] pr.

(paribr.m. hati) fortifier, entourer.
pErBv paribhava [paribhū] m. insulte ; humi-

liation ; rejet ; mépris.
paribhavapada [pada] n. objet de mépris.

ke vā na syuh. paribhavapadam.
nis.phālārambhayatnāh. [Meghadūta] Qui-
conque dont les efforts sont stériles est un objet
de mépris.

paribhavavidhi [vidhi] m. humiliation.
pErBAv paribhāva [paribhū] m. mépris.
pErBAEvn̂ paribhāvin [paribhū] agt. m. f. pa-

ribhāvin̄ı qui injurie, qui humilie, qui méprise —
ifc. qui défie.
pErBAq̂ paribhās. [pari-bhās. ] v. [1] pr. md. (pa-

ribhās.ate) pp. (paribhās. ita) adresser la parole
à, avertir 〈acc.〉 ; réprimander | enseigner ; expli-
quer, définir.
pErBAqZ paribhās.an. a [paribhās.-ana] n. aver-

tissement ; réprimande.
pErBAqA paribhās. ā [paribhās. ] f. adresse, dis-

cours ; explication | admonestation, réprimande,
blâme | méd. pronostic | discours technique,
terminologie spécialisée ; formalisme | gram.
métalangage ; not. règle métalinguistique
décidant la priorité entre formules [sūtra] de
l’As.t.ādhyāȳı.

paribhās. āvr.tti [vr.tti] f. lit. np. de la
Paribhās.āvr.tti, ouvrage de grammaire de

Nı̄lakan. t.ha2 Dı̄ks.ita.
paribhās. āsūtra [sūtra] n. gram. explication

d’une règle métalinguistique dans Pān. ini.
paribhās.enduśekhara [induśekhara] m.

lit. np. du Paribhās.enduśekhara “Śiva du
métalangage”, ouvrage de grammaire de Nāgeśa
Bhat.t.a fixant les règles métalinguistiques de
l’As.t.ādhyāȳı.
pErBAEqt paribhās. ita [pp. paribhās. ] a. m. n.

f. paribhās. itā expliqué, enseigné ; énoncé comme
〈nom.〉 ; établi | utilisé techniquement.
pErBAEqn̂ paribhās. in [paribhās.-in] ifc. agt. m.

f. paribhās. in. ı̄ qui dit, qui explique.
pErB� paribhū [pari-bhū1] v. [1] pr. (paribha-

vati) pp. (paribhūta) dépasser ; mépriser, humi-
lier, railler.
pErB� Et paribhūti [paribhū-ti] f. mépris, hu-

miliation, injure.
pErB� q̂ paribhūs. [pari-bhūs. ] v. [1] pr. (pa-

ribhūs.ati) pp. (paribhūs. ita) tourner autour de,
circumambuler ; honorer ; suivre, obéir à | orner,
décorer.
pErB}m̂ paribhram [pari-bhram] v. [1] pr. (pa-

ribhramati) v. [4] pr. (paribhrāmyati) pp. (pa-
ribhrānta) errer, divaguer | circuler, tourner —
ca. (bhrāmayati) agiter.
pErB}m paribhrama [paribhram] m. errance,

divagation ; discours confus.
pErm�Xl pariman. d. ala [pari-man. d. ala] a. m. n.

f. pariman. d. alā rond, circulaire ; globulaire — m.
punaise de lit — n. math. ellipse ; globe, sphère ;
circonférence ; orbite.

pariman. d. alatā [-tā] f. rotation ; circularité,
rondeur.
pErmdn parimardana [pari-mardana] n. polis-

sage, nettoyage, massage ; action de frotter.
pErml parimala [pari-mala] m. parfum |cöıt ;

plaisir conjugal.
pErmA parimā [pari-mā1] v. [3] pr. md. (pari-

mimı̄te) v. [2] pr. (parimāti) pp. (parimita) me-
surer autour, limiter ; estimer, arpenter.
pErmAZ parimān. a [parimā-na] n. mesure (de

longueur, de poids, de contenance, etc.) ; not.
périphérie | phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a]
de la dimension et du poids | gram. suite des
phonèmes constituant un thème [pratipādikā] ;
sa longueur.

parimān. atas [-tas] adv. en poids.
parimān. in [-in] a. m. n. f. parimān. in̄ı mesu-

rable | gram. se dit d’un substantif dénotant un
objet qui se mesure.
pErEmt parimita [pp. parimā] a. m. n. f. pari-

mitā mesuré ; limité.
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pErm� ĵ parimr.j [pari-mr.j] v. [2] pr. (pa-
rimārs.t. i) pp. (parimr.s.t.a) essuyer ; nettoyer, pu-
rifier | effleurer ; caresser | enlever en frottant,
effacer ; supprimer, éliminer.
pErm� d̂ parimr.d [pari-mr.d1] v. [9] pr.

(parimr.dnāti) v. [1] pr. (parimardati) écraser,
piétiner, pulvériser | frotter, polir ; effacer,
nettoyer ; essuyer (not. ses larmes) | surpasser.
pErm� f̂ parimr. ś [pari-mr.ś] v. [1] pr.

(parimr. śati) pp. (parimr.s.t.a) abs. (parimr. śya)
toucher, saisir, attraper | examiner, observer ;
considérer, investiguer ; découvrir.
pavanais parimr. śyate être exposé au souffle du
vent.
pErm� q̂ parimr.s. [pari-mr.s. ] v. [4] pr.

(parimr.s.yati) endurer | être fâché envers,
envier 〈dat.〉.
pErm� £ parimr.s.t.a1 [pp. parimr. ś] a. m. n. f.

parimr.s.t. ā1 essuyé ; frotté ; caressé ; poli | effacé,
nettoyé, supprimé.
pErm� £ parimr.s.t.a2 [pp. parimr. ś] a. m. n. f.

parimr.s.t. ā2 attrappé, pris, découvert | observé
| envahi par, rempli de 〈i.〉.
pEryĵ pariyaj [pari-yaj1] v. [1] pr. (pariya-

jati) soc. obtenir par le sacrifice | soc. effectuer
un rite secondaire.
pEryâ pariyajña [pari-yajña] m. soc. rite se-

condaire.
pErr"̂ pariraks. [pari-raks. ] v. [1] pr.

(pariraks.ati) pp. (pariraks.ita) garder, protéger,
défendre contre 〈abl.〉, sauver.
pErrE"t pariraks.ita [pp. pariraks. ] a. m. n. f.

pariraks.itā bien gardé, bien défendu.
pErrE"t� pariraks.itr. [pariraks.-tr. ] agt. m.

f. pariraks.itr̄ı [sg. nom. pariraks.itā, acc.
pariraks.itāram] gardien, protecteur.
lokasya pariraks.itā protecteur du monde.
pErvd̂ parivad [pari-vad] v. [1] pr. (pariva-

dati) parler de, s’exprimer au sujet de 〈acc.〉
|médire de ; blâmer, censurer.
pErvt parivarta [parivr.t] m. tour, révolution

(not. d’une planète) | temps de parcours ; année
|monnaie en retour | lit. section d’un ouvrage.
pErvtn parivartana [parivarta-na] a. m. n.

f. parivartan̄ı qui fait tourner — n. rotation ;
révolution ; accomplissement d’une période de
temps | troc ; échange | gram. évolution de la
langue ; diachronicité.
pErvtnFy parivartan̄ıya [pfp. [2] parivr.t] a.

m. n. f. parivartan̄ıyā à échanger.
pErvEtn̂ parivartin [parivr.t-in] agt. m. f. pa-

rivartin̄ı tournant, courant autour ; opérant sa
révolution.

pErvĥ parivah [pari-vah1] v. [1] pr. (pariva-

hati) conduire autour (not. du feu nuptial) ;
épouser | déborder.
pErvh parivaha [parivah] m. myth. np. de Pa-

rivaha, l’un des 7 Vents célestes ; il supporte les
étoiles de la Grande Ourse et pousse devant lui
les flots du Gange céleste (Voie lactée).
pErvAd parivāda [parivad] m. blâme, censure,

reproche ; calomnie, médisance sur 〈g.〉 | var.
par̄ıvāda id.
pErvAr parivāra [vr. parivr. ] m. couverture ;

fourreau | suite, entourage | var. par̄ıvāra id.
pErvAh parivāha [vr. parivah] m.

débordement, inondation | drain.
parivāhin [-in] ifc. agt. m. f. parivāhin. ı̄ qui

déborde de.
pErv� parivr. [pari-vr.1] v. [5] pr. (parivr.n. óti)

pp. (parivr.ta) envelopper, entourer — ca. (pa-
rivārayati) id.
pErv� Ä parivr.kta [pp. parivr.j] a. m. n.

f. parivr.ktā évité ; abandonné, négligé — f.
parivr.kt̄ı soc. épouse royale négligée ; opp.
mahis. ı̄, vāvātā.
pErv� ĵ parivr.j [pari-vr.j] pp. (parivr.kta) ca.

(parivarjayati) éviter ; abandonner, négliger.
pErv� t̂ parivr.t [pari-vr.t1] v. [1] pr. md. (pa-

rivartate) pp. (parivr.tta) tourner autour, tour-
ner en rond | retourner, revenir à ; se retour-
ner | changer, devenir différent — ca. (parivar-
tayati) faire tourner | renverser, invertir ; chan-
ger, rendre différent.
pErv� t parivr.ta [pp. parivr. ] a. m. n. f. parivr.tā

entouré par, couvert de, voilé par 〈i. iic.〉.
pErv� � parivr.tta [pp. parivr.t] a. m. n. f.

parivr.ttā tourné ; révolu — n. roulement.
pErv� E� parivr.tti [parivr.t-ti] f. tour,

révolution ; fait de rouler.
pErv�£̂ parives.t. [pari-ves.t. ] pp. (parives.t. ita) ca.

(parives.t.ayati) envelopper, entourer ; couvrir.
pErv�E£t parives.t. ita [pp. parives.t. ] a. m. n. f.

parives.t. itā entouré (de 〈i. iic.〉) ; couvert.
pErv}ĵ parivraj [pari-vraj] v. [1] pr. (pa-

rivrájati) pp. (parivrajita) déambuler ; être un
moine errant.
pErv}Aĵ parivrāj [vr. parivraj] m. moine er-

rant | var. parivrāja id.
parivrājaka [-aka] agt. m. f. parivrājikā

moine errant, ascète.
pErf¬̂ parísaṅk [pari-́saṅk] v. [1] pr.

md. (parísaṅkate) pp. (parísaṅkita) douter ;
soupçonner, se méfier de 〈acc.〉 ; craindre qqc.
de qqn. 〈abl.〉 | supposer, croire que qqc. soit 〈2
acc.〉.
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pErfE¬t parísaṅkita [pp. parísaṅk] a. m. n.
f. parísaṅkitā soupçonneux, qui se méfie de 〈abl.
iic.〉 ; qui craint | suspect.
pErEfq̂ parísis. [pari-́sis. ] v. [7] pr. (parísinas.t. i)

pp. (parísis.t.a) laisser, laisser comme reste — ps.
(parísis.yate) rester ; rester en arrière.
pErEf£ parísis.t.a [pp. parísis. ] a. m. n.

f. parísis.t. ā laissé comme reste, resté — n.
supplément, appendice (qualifie des ouvrages
annexes tardifs des traités de rituel [sūtra], not.
de l’Atharvaveda).
pErf� D̂ parísudh [pari-́sudh] v. [4] pr.

(parísudhyati) pp. (parísuddha) être nettoyé —
pr. md. (parísudhyate) se nettoyer, se puri-
fier | se justifier, clamer son innocence — ca.
(parísodhayati) nettoyer, purifier | résoudre.
pErfoDn parísodhana [parísudh-ana] n. net-

toyage, purification | règlement, fait de s’acquit-
ter.
pEr�m̂ parísram [pari-́sram] v. [4] pr.

(parísrāmyati) pp. (parísrānta) se fatiguer,
s’épuiser — ca. (parísrāmayati) fatiguer,
épuiser.
pEr�m parísrama [parísrama] m. fatigue, ef-

fort, labeur ; étude ininterrompue.
pEr�A�t parísrānta [pp. parísram] a. m. n. f.

parísrāntā très fatigué, exténué, épuisé.
pErE� parísri [pari-́sri] v. [1] pr. (parísrayati)

pp. (parísrita) entourer, encercler, enclore.
pErE�t̂ parísrit [parísrita] f. pl. soc. pierres

alignées entourant l’autel véd. au nombre de 21.
pErE�t parísrita [pp. parísri] a. m. n. f.

parísritā entouré de 〈i. iic.〉.
pErqd̂ paris.ad var. pars.ad [pari-sad1] f. as-

semblée, réunion.
pEr	k� paris.kr. cf. parikr. .
pEr	vÄ paris.vakta [pp. paris.vañj] a. m. n. f.

paris.vaktā embrassé, étreint ; encerclé, entouré.
pEr	v½ paris.vaṅga [paris.vañj] m. embrassade,

accolade, étreinte.
pEr	vÒ̂ paris.vañj [pari-svañj] v. [1] pr. md.

(paris.vajate) pp. (paris.vakta) entourer, encer-
cler ; embrasser, presser dans ses bras.
pErsmAp̂ parisamāp [pari-samāp] v. [5] pr.

(parisamāpnoti) pp. (parisamāpta) accomplir,
compléter, remplir — ps. (parisamāpyate) être
rempli ; être contenu dans.
iti parisamāptam ceci conclut ce document ; fin.
pErsr parisara [parisr. ] a. m. n. f. parisarā

adjacent, contigu ; voisin — m. site ; proximité,
voisinage ; environs.
pErsA�(v̂ parisāntv [pari-sāntv ] v. [10] pr.

(parisāntvayati) apaiser, calmer.
pErsAr parisāra [parisr. ] m. pérambulation.

pErs� parisr. [pari-sr. ] v. [1] pr. (parisarati)
pp. (parisr.ta) tourner en rond, circumambuler ;
contourner | aller de long en large, pérambuler.
pEr-p�d̂ parispand [pari-spand] v. [1] pr. md.

(parispandate) pp. (parispandita) ppr. md. (pa-
rispandamāna) frémir, palpiter, vibrer, trem-
bler.
aparispandamāna gram. qualifie une action sans
mouvement, dénotée par une phrase nominale.
pEr-p�d parispanda [parispand] m. pulsation,

vibration, palpitation ; mouvement.
pEr-P� V parisphut.a [pari-sphut.a] a. m. n. f.

parisphut.ā très évident, visible.
pErú� parisru [pari-sru] v. [1] pr. (parisravati)

pp. (parisruta) s’écouler, couler de ou autour de.
pErú� t parisruta [pp. parisru] a. m. n. f. paris-

rutā qui s’écoule, qui coule ; écoulé — a. m. n. f.
parisrut qui mousse, qui fermente — f. parisrut
boisson fermentée alcoolisée, bière.
pErhŝ parihas [pari-has] v. [1] pr. (parihasati)

pr. md. (parihasate) pp. (parihasita) s’amuser,
se moquer, rire de 〈acc.〉 ; tourner en dérision.
pErhAr parihāra [parihr. ] m. fait d’éviter,

d’abandonner, de céder | exemption, privilège,
immunité | terrain vague autour d’un village ou
d’une ville.
pErhAy parihārya [pfp. [1] parihr. ] a. m. n. f.

parihāryā à éviter ; qui doit être omis.
pErhAs parihāsa [parihas] m. plaisanterie,

farce ; moquerie, raillerie ; fait de rire ou de se
moquer | var. par̄ıhāsa id.
pErã parihr. [pari-hr.1] v. [1] pr. (pariharati)

pp. (parihr.ta) pfp. (parihārya) envelopper —
pr. md. (pariharate) laisser, abandonner ; éviter,
s’abstenir de 〈acc.〉.
pErãt parihr.ta [pp. parihr. ] a. m. n. f. parihr.tā

évité.
prF par̄ı [pari-i] v. [2] pr. (paryeti) pp. (par̄ıta)

pf. (vi) entourer, inclure ; marcher autour de
(not. feu).
prF par̄ı1 iic. pour pari.
prF"̂ par̄ıks. [pari-̄ıks. ] v. [1] pr. md.

(par̄ıks.ate) pp. (par̄ıks. ita) regarder avec at-
tention, considérer ; investiguer, examiner ;
éprouver, vérifier.
prF"k par̄ıks.aka [par̄ıks.-aka] a. m. n. f.

par̄ıks. ikā qui examine — m. expert ; examina-
teur, inspecteur.
prF"A par̄ıks. ā [par̄ıks. ] f. examen, inspection,

investigation ; vérification | épreuve ; jugement
par ordalie.
prFE"t̂ par̄ıks. it var. pariks. it [pariks. i] m.

myth. [Mah.] np. du roi kaurava Par̄ıks.it ou
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Pariks.it “Qui règne alentour”, fils d’Abhima-
nyu et d’Uttarā ; mort-né à la suite d’une
malédiction d’Aśvatthāmā, il fut ressuscité par
Kr.s.n. a et succéda aux Pān.d. avās sur le trône
de Hastināpūra ; Janamejaya est son fils ; ayant
reçu la malédiction d’un jeune brahmane de
mourir dans la semaine, il renonça au trône en
faveur de son fils âıné Śala1 et passa ses derniers
jours en jeûne au bord du Gange, où le sage Śuka
lui conta le Bhāgavatapurān. a ; il fut tué par le
nāga Taks.aka.
prFE"t par̄ıks. ita [pp. par̄ıks. ] a. m. n. f.

par̄ıks. itā examiné, éprouvé.
prFt par̄ıta [pp. par̄ı] a. m. n. f. par̄ıtā passé,

écoulé | entouré par ; pris de, envahi par 〈i. iic.〉.
ros.apar̄ıta furieux.
prFmn̂ pár̄ıman [par̄ı1-man] n. abondance,

plénitude — adv. en abondance.
prFvAd par̄ıvāda cf. parivāda.
prFvAr par̄ıvāra cf. parivāra.
prFfAs par̄ı́sāsa [par̄ı1 -́sāsa2] m. excision ;

partie découpée, dépouille | du. par̄ı́sāsau véd.
cornes d’antilopes utilisées comme tenailles pour
verser le pot mahāv̄ıra à la fin du pravargya.
prFhAs par̄ıhāsa cf. parihāsa.
pzq parus.a a. m. n. f. parus. ā dur, rude, gros-

sier, désagréable | âpre, raide ; raide (cheveu) ;
sale.
pz	ZF parus.n. ı̄ [parus.a-na] f. géo. np. de

la rivière Parus.n. ı̄ (mod. Rāv̄ı), qui coule au
Pañjab ; cf. dāśarājña.
pr� pare [parā-i] v. [2] pr. (pareti) pp. (pareta)

pf. (anu, vi) s’en aller, partir, aller vers 〈acc.〉 ;
rejoindre — ca. (palāyati) ca. md. (palāyate)
fuir, s’enfuir, s’envoler ; cesser, disparâıtre.
pr�t pareta [pp. pare] a. m. n. f. paretā parti ;

mort.
pro" paróks.a [paras-aks.a] a. m. n. f. paroks. ā

hors de portée de la vue ; invisible ; opp.
pratyaks.a | absent ; étranger, inconnu ; in-
compréhensible ; secret.
paroks.am var. paroks.e adv. hors de la vue | à
l’insu de, en l’absence de, derrière le dos de 〈i.
g. iic.〉.
paroks. āt adv. secrètement, à l’insu de 〈i.〉.
paroks.en. a adv. hors de la vue ; secrètement,
mystérieusement.
paro’ks.akāmā hi devāh. Les dieux aiment le
mystère.

paroks.akr.ta [kr.ta] a. m. n. f. paroks.akr.tā soc.
se dit d’un hymne dans lequel la divinité est
adressée à la 3e personne.

paroks.avāda [vāda] m. phil. doctrine
ésotérique.

paroks. ārtha [artha] a. m. n. f. paroks. ārthā
phil. dont le sens est secret.
propkAr paropakāra [para-upakāra] m. se-

cours, aide ; bénéfice.
paropakāritva [-tva] n. fait de porter secours

à autrui.
paropakārin [-in] a. m. n. f. paropakārin. ı̄ cha-

ritable.
proptAEp(v paropatāpitva [para-upatāpitva]

n. action de faire du mal à autrui.
provrm̂ parovaram [paras-vara2] adv. en suc-

cession.
pj�y parjanya m. nuage (de pluie) ; pluie ;

tonnerre | véd. np. de Parjanya “Orage”, dieu
atmosphérique associé à ou confondu avec Indra.
pZ parn. á n. aile, plume ; feuille | feuille

de bétel (mod. pān. ) — m. natu. bot. Butea
frondosa, arbre sacré (légumineuse) aux larges
feuilles trifoliées dont on fait des assiettes je-
tables, et aux grandes grappes de fleurs rose
saumon et orange ; syn. palāśa — f. parn. ı̄ ifc.
nomme des arbres ‖ ang. fern.

parn. aśālā [́sālā] f. hutte de feuillages.
parn. āśā [āśā1] f. myth. [Mah.] np. de la

rivière Parn. aśā ; elle eut comme fils de Varun. a
le roi Śrutāyudha.
pEZn̂ parn. in [parn. a-in] a. m. n. f. parn. in̄ı qui

a des plumes, qui a des ailes ; feuillu — m. natu.
bot. Butea frondosa ; cf. parn. a.
ppV parpat.a m. fine galette de farine de len-

tille, frite ou grillée ; mod. pappad. am.
py¬ paryaṅka [pari-aṅka] m. lit, sofa.
paryaṅkabandha [bandha] m. posture “assis

en tailleur”.
py²̂ paryaṅkh [pari-aṅkh] v. [10] pr. (pa-

ryaṅkhayati) embrasser, enserrer.
pyV̂ paryat. [pari-at. ] v. [1] pr. md. (paryat.ate)

pp. (paryat.ita) errer ; voyager à travers 〈acc.
loc.〉.
pyEVt paryat.ita [pp. paryat. ] a. m. n. f.

paryat.itā qui a erré — n. pérégrination.
py@yyn paryadhyayana [pari-adhyayana] a.

m. n. f. paryadhyayanā lassé de l’étude.
py�t paryantá [pari-anta] m. limite,

frontière, bord, extrémité ; circuit, circonférence
| conclusion — a. m. n. f. paryantā ifc. entouré
par ; qui s’étend jusqu’à, aussi loin que | qui
s’étend dans toutes les directions — iic. proche
de, voisin de.
paryantam entièrement, complètement.
paryante à la fin.
paryantāt paryantam d’un bout à l’autre.

paryantapañcāśikā [pañcāśikā] f. lit. np. de
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la Paryantapañcāśikā “Cinquante strophes sur
l’Ultime”, poème phil. attribué à Abhinava-
gupta.
pyy paryaya [par̄ı-aya] m. révolution, par-

cours ; laps, période | astr. temps de révolution
d’une planète | changement ; altération ; inver-
sion | déviation, non conformité à la coutume ;
manquement à ses devoirs.
pyŝ paryas [pari-as2] v. [4] pr. (paryasyati)

pr. md. (paryasyate) pp. (paryāstá) pf. (vi) lan-
cer autour ; distribuer, diffuser |encercler, piéger.
pyAk� l paryākula [pari-ākula] a. m. n. f.

paryākulā troublé, agité ; confus — ifc. plein de,
rempli de.
pyAp̂ paryāp [pari-āp] v. [5] pr. (paryāpnóti)

pp. (paryāpta) cesser, se borner à — dés.
(par̄ıpsati) désirer, désirer obtenir — pr. md.
(paryāpnuté) chercher à atteindre.
pyAØ paryāpta [pp. paryāp] a. m. n. f.

paryāptā obtenu, gagné ; suffisant, abondant ;
adéquat | complet, parfait, fini.
paryāptam adv. complètement ; assez, suffisam-
ment, à volonté.
pyAEØ paryāpti [paryāpta] f. complétion ; fini-

tion, achèvement ; conclusion | complétude ; suf-
fisance ; totalité | adéquation, pertinence ; fait
d’être approprié | phil. distinction des objets
selon leurs propriétés ; intensionnalité — ifc.
propre à, qui sert à.
pyAy paryāya [par̄ı-āya] m. tour, révolution,

parcours ; répétition, succession ; manière de
procéder | période, intervalle de temps ; fois |
suite récurrente ; formule répétée | synonyme ;
terme équivalent | jn. développement normal
d’un phénomène du début à sa fin.
paryāyen. a adv. l’un après l’autre ; successive-
ment ; alternativement.
caturthe paryāye à la 4e fois.

paryāyakrama [krama] m. ordre de succes-
sion ; tour normal.

paryāyacyuta [cyuta] a. m. n. f.
paryāyacyutā qui a perdu son tour ; évincé.

paryāyaśas [-́sas] adv. périodiquement ; suc-
cessivement, l’un après l’autre.
py�dŝ paryudas [pari-udas] v. [4] pr. (paryu-

dasyati) pp. (paryudasta) rejeter, exclure.
py�d-t paryudasta [pp. paryudas] a. m. n. f.

paryudastā rejeté ; exclus.
py�dAs paryudāsa [paryudas] m. gram. règle

prohibitive, exclusion ; exception.
py�pAŝ paryupās [pari-upās] v. [2] pr. md.

(paryupāste) pp. (paryupāsita) s’asseoir autour
de, entourer ; prendre part à, jouir de [acc.]
| honorer, servir ; chercher refuge.

py�pAEst paryupāsita [pp. paryupās] a. m. n.
f. paryupāsitā à quoi on a participé | honoré,
servi.
brāhman. ān paryupās̄ıta prātar utthāya
pārthivah. | traividyavr.ddhān vidus.as tis.t.het
tes. ām ca śāsane ‖ [Manu] Que le prince, levé tôt
le matin, honore les sages brahmanes instruits
dans les trois Védas, et suive leurs instructions.
pv parva iic. pour parvan.
parvadhi [dhi] m. la Lune [“qui porte les pha-

ses”].
pvt párvata [parvan] m. montagne ; châıne de

montagnes ; colline ; rocher | symb. le nombre 7
(pour les 7 châınes de montagnes) — f. parvatā
ifc. montagne de, tas de.

párvatamastaka [mastaka] m. n. sommet
d’une montagne.

párvatavāsin [vāsin1] a. m. n. f. parva-
tavāsin̄ı qui habite les montagnes — m. mon-
tagnard — f. parvatavāsin̄ı natu. bot. Nardos-
tachys grandiflora, nard indien ; son rhizome est
utilisé pour son parfum et en médecine.

parvatāgra [agra] n. sommet.
pvn̂ párvan n. nœud (d’une tige), joint, arti-

culation | membre | lit. section d’un livre ; not.
l’une des 18 sections du Mah. : ādi, sabhā, vana,
virāt.a, udyoga, bh̄ıs.ma, dron. a, karn. a, śalya,
sauptika, str̄ı, śānti, anuśāsana, āśvamedhika,
āśramavāsika, mausala, mahāprasthānika, et
svargārohan. a |occasion, moment favorable ; jour
décisif, jour fatal | soc. fête, jour consacré ;
not. festival de cāturmāsya | astr. quinzaine (lu-
naire) ; l’un des 4 jours marquant les phases d’un
mois lunaire.
pqd̂ pars.ad [paris.ad] f. assemblée, réunion ;

compagnie, société.
pars.adbh̄ıru [bh̄ıru] a. m. n. f. timide en

société.
pl pala m. paille — n. mesure de poids (4

pièces d’or, environ 100 g) ou de volume (envi-
ron 90 ml) ; un pala vaut 4 kars.a ; il y en a 32
(ou 16) dans un prastha, 100 dans une tulā ‖
lat. palea ; fr. paille.
plA�X� palān. d. u m. oignon.
plAŷ palāy [relié à pare] v. [1] pr. (palāyati)

pr. md. (pálāyate) pp. (palāyita) abs. (palāyya)
fuir, s’enfuir, s’envoler ; cesser, disparâıtre.
plAyn palāyana [palāy-ana] n. fuite, retraite ;

évasion.
palāyanamanas [manas] a. m. n. f. [“qui a la

fuite à l’esprit”] qui pense à s’échapper.
plA�y palāyya [abs. palāy ] ind. s’étant enfui.
plAl palāla m. n. tige ; paille — f. palāl̄ı id.
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plAf palāśa m. natu. bot. Butea frondosa,
arbre Palas ou Flamboyant ; syn. kim. śuka,
parn. a — n. natu. sa fleur, grande grappe
orangée | feuille, pétale.
palāśakusumabhrāntyā śukatun. d. e patatyalih.
Trompée par sa ressemblance avec la fleur du
flamboyant, l’abeille tombe dans le bec du per-
roquet.
pElt palita a. m. n. f. palitā gris, blanc ; gri-

sonnant, chenu — n. pl. palitāni cheveux gris ou
blancs ‖ gr. πoλιoς ; lat. palleo ; fr. pâle.
p¥v pallava m. n. bouton, bourgeon, jeune

pousse — m. pl. pallavās géo. nom du peuple
des Pallavās du Deccan.
pvn pavana [pū1-ana] a. m. n. f. pavanā

propre, net, pur — m. air, brise, vent | myth.
np. de Pavana “Purificateur”, épith. de Vāyu le
Vent ; il est père de Hanumān par Añjanā |phil.
souffle vital ; on en compte 5 [prān. ās] | math.
symb. le nombre 5 — n. nettoyage, purification
| instrument de purification ; filtre, tamis, pas-
soire, van — f. pavanā ifc. vent de.

pavanāśana [aśana2] m. serpent [“qui se
nourrit d’air”] ; syn. śvasanabhuj.
pvmAn pavamāna [ppr. md. pū1] a. m. n. f.

pavamānā en train d’être purifié ; coulant clair
(se dit du soma) — m. véd. chant de louange
[stotra] chanté par le sāmaga lors du sacri-
fice jyotis.t.oma ; il y en a trois pour chacun
des trois pressurages [savana1] : bahis.pavamāna,
mādhyam. dina et tr. t̄ıya ou ārbhava.
pvg pavarga [(pa)-varga] m. phon. la classe

des labiales.
pEvt� pavitr. [pū1-tr. ] agt. m. f. pavitr̄ı qui pu-

rifie ; purificateur.
pEv/̂ pavitr [vn. pavitra] v. [10] pr. (pavi-

trayati) pp. (pavitrita) nettoyer, purifier ; rendre
heureux.
pEv/ pavitra [pū1-tra] n. [“instrument de pu-

rification”] tamis, filtre, passoire ; not. tamis à
soma |purification |deux tiges d’herbe kuśa pour
asperger ou tenir les offrandes — a. m. n. f. pa-
vitrā pur, sans péché ; sacré.
pavitr̄ı kr. nettoyer, purifier, sanctifier.
pavitr̄ı bhū se purifier.
na hi jñānena sadr. śam. pavitramiha vidyate
[BhG.] Il n’y a pas de meilleure purification que
le savoir.

pavitratā [-tā] f. pureté, propreté.
pavitrin [-in] agt. m. f. pavitrin. ı̄ qui purifie,

purifiant ; pur, clair.
pEvE/t pavitrita [pp. pavitr] a. m. n. f. pa-

vitritā propre, pur ; nettoyé, purifié, sanctifié ;
heureux.

√
pf̂ paś [relié à dr. ś1] v. [4] pr. (páśyati)

pr. md. (paśyate) ppr. (paśyat) pf. (pra, vi,
sam) voir ; visiter ; regarder ; considérer comme
〈2 acc.〉 ‖ lat. conspicio ; all. spähen ; ang. spy ;
fr. espion.
paśya regarde ! eh bien !
paśyāmi compris ! (je vois).
na paś être aveugle.
pf� paśu m. bête, animal domestique ; bétail ;

opp. mr.ga | soc. animal du sacrifice | âme | soc.
non-initié ‖ lat. pecus ; ang. fee ; all. Vieh.

paśutr.p [tr.p2] a. m. n. f. amateur de bétail ;
voleur de bétail.

paśudharma [dharma] m. comportement ani-
mal, instinct | copulation | soc. se dit du rema-
riage des veuves.

paśupati [pati] m. myth. np. de Paśupati,
le “Seigneur des âmes”, épith. de Śiva, per-
sonnification du sacrifice rituel ; chargé par les
dieux d’arrêter l’inceste primordial commis par
Brahmā, il lui coupa sa cinquième tête avec
l’arme Pāśupata ; cf. Lakul̄ı́sa.

paśupatinātha [nātha] m. géo. np. de
Paśupatinātha, sanctuaire shiväıte du Népal,
sur les bords de la rivière Vāṅmat̄ı.

paśupālya [pālya] n. élevage du bétail.
paśupreran. a [preran. a] n. conduite du bétail.
paśubandhá [bandha] m. soc. sacrifice de

bétail.
paśumāra [māra] m. soc. manière de sacrifier

le bétail.
p� paśca a. m. n. f. paścā en arrière, derrière,

après ; à l’Ouest.
p�At̂ paścāt [abl. paśca] adv. par derrière, de

dos, vers l’Ouest | donc, ensuite, enfin — prép.
cl. après, derrière 〈abl. g.〉 ‖ lat. post.
paścāt kr. dépasser, surmonter.
paścāt tap se repentir.

paścāttara [-tara] a. m. n. f. paścāttarā qui
suit 〈abl.〉.

paścāttāpa [tāpa] m. [“après les tourments
(de la culpabilité)”] repentir, regret.
paścāttāpam. kr. se repentir, regretter.

paścāttāpahata [hata] a. m. n. f.
paścāttāpahatā frappé par le repentir.

paścādahas [ahas] adv. dans l’après-midi.
paścādukti [ukti] f. répétition, redite.
pE�m paścima [paśca-ma] a. m. n. f. paścimā

en arrière ; dernier, final ; occidental — f.
paścimā la direction de l’Ouest.
paścimam. dr. ś voir pour la dernière fois.

paścimātāna [ātāna] m. étirement du dos.
paścimātānāsana [āsana] n. phil. [yoga] pos-

ture de l’étirement du dos : jambes droites, on
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prend ses orteils avec ses mains et on pose le
front sur les genoux.

paścimāmnāya [āmnāya] m. soc. “doctrine
de l’Ouest”, ordre de Śaṅkara1 dont le mat.ha
se trouve à Dvārakā ; il s’y développa le culte de
Kubjikā ; cf. Manthānabhairava.
p[yt̂ paśyat [ppr. paś] a. m. n. f. paśyant̄ı

en train de voir, voyant — f. paśyant̄ı phil.
[Bhartr.hari] son au 2e stade de la manifestation
| prostituée.
paśyatas adv. en présence de ; sous le nez de.
p[yt paśyata [paśyat] a. m. n. f. paśyatā vi-

sible, manifeste, en évidence ; à voir.
psŝ pásas n. pénis ‖ lat. penis ; gr. πεoς.
p-pf paspaśa [spaś1] m. introduction,

préface ; plan d’un ouvrage — f. paspaśā gram.
introduction au Mahābhās.ya.
p-pfAn paspaśāná [ppft. md. spaś1] a. m. n.

f. paspaśānā ayant observé, ayant épié.
p�v pahlava m. pl. pahlavās nom d’un

peuple du nord-ouest de l’Inde (les Iraniens-
Parthes) |myth. [VP.] ils sont considérés comme
un peuple ks.atriya déchu ; conquis par Sagara,
ils furent astreints à porter la barbe.√

pA pā1 v. [1] pr. (pibati) pft. (papau)
aor. [1] (apāt) pp. (p̄ıta1) ppr. (pibat) pfp.
(pān̄ıya, peya, pātavya) abs. (p̄ıtvā) pf. (anu, ā)
boire — ps. (p̄ıyate) être bu — ca. (pāyáyati)
pp. (pāyita) donner à boire, arroser — dés.
(pipāsati) ppr. (pipāsat) désirer boire — int.
md. (pep̄ıpyate) ppr. md. (pep̄ıpyamāna) boire
en excès ; boire continûment ‖ gr. πινω ; lat.
bibo ; fr. boire, breuvage, bière.
pāyam. pāyam ayant bu encore et encore.√

pA pā2 v. [2] pr. (pāti) aor. [6] (apās̄ıt)
subj. (pāsati) pf. (anu, pari, prati) protéger,
défendre — ca. (pāláyati) garder, protéger,
sauver, conserver ; défendre contre 〈abl.〉 —
dés. (pipāsati) vouloir défendre — int. md.
(pāpāyate) défendre avec acharnement ‖ lat.
pasco ; fr. pâture.
śivah. pātu que Śiva vous protège.
pA pā3 [pā1] ifc. m. f. qui boit.
pA pā4 [pā2] ifc. m. f. qui garde, qui protège.
pA\sn pām. sana var. pām. śana [pām. su-na] a. m.

n. f. pām. san̄ı méprisable ; mauvais — ifc. qui
souille — n. f. pām. sanā mépris.
pA\s� pām. su var. pām. śu m. pl. poussière.
pām. suka [-ka] n. pl. poussière ; sable — f.

pām. sukā femme impure (ayant ses règles).
pām. sulá [-la] a. m. n. f. pām. sulā

poussiéreux ; sablonneux ; couvert de poussière,
souillé — ifc. souillé par, flétri par — m.

myth. aspect de Śiva portant un bâton décoré
d’ossements ; ce bâton.

pām. súlavan. a [lavan. a] n. sel en poudre.
pAk pāka [vr. pac] m. cuisson, maturation ;

perfectionnement, mûrissement ; maturité | fait
de cuire, de bouillir, de rôtir, de brûler |
digestion ; inflammation |jeunesse, simplicité, in-
nocence | petit d’un animal ; enfant | myth. np.
de Pāka “Simplet”, asura tué par Indra | méd.
sirop — f. pāk̄ı ifc. cuisson de, etc.
pākam. kr. faire la cuisine.

pākayajña [yajña] m. soc. oblation
de nourriture cuite ; on en liste sept :
as.t.akā, pārvan. asthāl̄ıpāka, śrāddha, śrāvan. ı̄,
āgrahāyan. ı̄, caitr̄ı, āśvayuj̄ı.

pākarasa [rasa] m. sauce du plat, son goût.
pākaśāsana [́sāsana] m. myth. épith. d’Indra

“qui punit Pāka”.
pAEkn̂ pākin [pāka-in] ifc. a. m. n. f. pākin̄ı

qui mûrit, qui cuit.
pA pāṅkta [vr. paṅkti] a. m. n. f. pāṅkt̄ı

formé de 5 parties.
pāṅkteya [-̄ıya] a. m. n. f. pāṅkteyā soc.

fréquentable, admissible dans les rangs de sa
caste.

pāṅktya [-ya] a. m. n. f. pāṅktyā soc.
fréquentable, admissible dans les rangs de sa
caste.
pAÑj�y pāñcajanya [vr. pañca-janya] a. m.

n. f. pāñcajanyā relatif aux cinq races de l’hu-
manité — m. myth. np. de Pāñcajanya, conque
de Vis.n. u “Appel de toutes les races” ; Kr.s.n. a la
déroba à Pañcajana.
pAÑrA/ pāñcarātra [vr. pañcarātra] n. soc.

doctrine des pāñcarātrās — m. pl. pāñcarātrās
soc. secte vais.n. ava.
pAÑAl pāñcāla [vr. pañcāla] a. m. n. f. pāñcāl̄ı

relatif au peuple pañcāla | myth. np. du roi
Pāñcāla, qui s’attaqua à Sam. varan. a — m. pl.
pāñcālās peuple des Pāñcālās ; cf. Drupada,
Śikhan.d. in — f. pāñcāl̄ı myth. np. de Pāñcāl̄ı,
épith. de Draupad̄ı “du pays pañcāla”.
pAEÑk pāñcika [vr. pañca-ika] m. bd. np. de

Pāñcika, génie des richesses et de la fécondité de
la culture du Gandhāra (vers 1 er siècle) ; on le
dit général en chef de l’armée de Kubera ; son
épouse est l’ogresse repentie Har̄ıt̄ı.
pAV̂ pāt. [ca. pat. ] v. [10] pr. (pāt.ayati) pp.

(pāt. ita) fendre, déchirer, arracher.
pAV pāt.a [pāt. ] m. largeur ; extension — f.

pāt. ā série, suite, succession — f. pāt. ı̄ math.
arithmétique.
pAVl pāt.ala a. m. n. f. pāt.alā rouge pâle,

rose, orangé — m. la couleur rose ou orange
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|natu. bot. Stereospermum colais ou bot. Bigno-
nia suaveolens arbre aux fleurs jaunes bordées
de rouge en forme de trompette ; c’est l’une des
5 grandes racines médicinales [br.hatpañcamūla]
— n. natu. sa fleur, la bignone, au parfum suave
— f. pāt.alā natu. id. — m. f. pāt.ali natu. id.

pāt.aligrāma [grāma] m. géo. np. du village
de Pāt.aligrāma, au Magadha ; il fut fortifié par
Ajātaśatru1, qui en fit sa capitale Pāt.aliputra ‖
pali pāt.aligāma.

pāt.aliputra [putra] n. géo. np. de la ville de
Pāt.aliputra, dans la vallée du Gange, fondée
par Ajātaśatru1 ; elle fut la capitale du Ma-
gadha, puis de l’empire Maurya (mod. Pat.nā au
Bihāra) ; cf. Kusumapura, Candragupta.
pAVv pāt.avá [vr. pat.u] a. m. n. f. pāt.avā

malin, habile, adroit — n. acuité, intensité
| habileté, adresse en 〈loc.〉 — ifc. rapidité,
précipitation à | santé.
pAEVt pāt.ita [pp. pāt. ] a. m. n. f. pāt.itā fendu ;

déchiré ; cassé — m. fracture, not. de la jambe.
pAVFr pāt. ı̄ra [vr. pat. ı̄ra] m. pâte de bois de

santal.
pAŴ pāt.h [ca. pat.h] v. [10] pr. (pāt.hayati) pp.

(pāt.hita) pfp. (pāt.han̄ıya, pāt.hya) faire lire ; en-
seigner ; instruire en 〈2 acc.〉 — ps. (pāt.hyate)
être instruit en.
pAW pāt.ha [pāt.h] m. lecture, récitation (not.

du Veda) ; étude ; leçon | gram. recueil de
règles de la grammaire ou de ses annexes ; leur
mémorisation par récitation.

pāt.haka [-ka] a. m. n. f. pāt.hikā récitant —
m. étudiant ; lettré, précepteur, enseignant.

pāt.hakādhama [adhama] m. soc. pire
récitateur ; on en recense de 6 variétés ; cf. li-
khitapāt.haka.

pāt.haśālā [́sālā] f. salle d’études védiques.
pāt.hāntara [antara] n. lit. [“autre lecture”]

variante d’un texte.
pāt.hālaya [ālaya] m. école.
pAWnFy pāt.han̄ıya [pfp. [2] pāt.h] a. m. n. f.

pāt.han̄ıyā qui doit être enseigné.
pAEWt pāt.hita [pp. pāt.h] a. m. n. f. pāt.hitā

enseigné.
pAEWn̂ pāt.hin [pāt.h-in] a. m. n. f. pāt.hin̄ı

compétent — ifc. compétent en — m. étudiant ;
lettré ; enseignant |soc. brahmane ayant terminé
ses classes védiques.
pAÕ pāt.hya [pfp. [1] pāt.h] a. m. n. f. pāt.hyā

qui doit être enseigné | qui a besoin d’être ins-
truit.
pAEZ pān. i m. main | phil. [sām. khya] la

faculté [karmendriya] de préhension, dont le
régent [niyantr. ] est Indra ; son élément [bhūta]

prédominant est vāyu l’air ; la perception
[tanmātra] associée est la sensation tactile
[sparśa] qui excite le sens [buddh̄ındriya] tactile
[tvak] ‖ fr. paume.

pān. ı́graha [graha] m. [“saisie de la main”]
mariage.

pān. igrahan. a [-na] n. soc. rite de la
cérémonie du mariage.

pān. ı́grah̄ıtr. [grah̄ıtr. ] m. marié ; époux.
pān. ı́grāha [grāha] m. mariage | époux [“qui

prend la main”].
pān. ı́grāham adv. prenant par la main.

pān. ı́grāhaka [grāhaka] m. marié ; époux ; syn.
pān. igrah̄ıtr. .

pān. ip̄ıd. ana [p̄ıd. ana] n. soc. fait de presser la
main de la mariée lors du mariage.

pān. iput.a [put.a] m. n. creux de la main (pour
boire).
pAEZEn pān. ini m. hist. np. de Pān. ini, gram-

mairien du sanskrit du 4e siècle ant., né à
Śalātura au Gandhāra (près de mod. Lahore) ;
il mit au point une grammaire du sanskrit,
appelée l’As.t.ādhyāȳı, qui fait autorité à ce jour.
sim. ho vyākaran. asya karturaharat prān. ān
muneh. pān. ineh. [PT.] Un lion prit la vie du sage
Pān. ini, auteur de la grammaire.

pān. inyukta [ukta] a. m. n. f. pān. inyuktā
gram. dit par Pān. ini.
pān. inyuktam. pramān. am gram. le munitraya fait
autorité.
pAEZnFy pān. in̄ıya [pān. ini-̄ıya] a. m. n. f.

pān. in̄ıyā gram. de Pān. ini ou de son école.
siddhyaty evam apān. in̄ıyam. tu bhavati
[Mahābhās.ya] On peut y arriver ainsi, mais ça
ne suit pas Pān. ini.

pān. in̄ıyavyākaran. a [vyākaran. a] n. gram.
grammaire selon l’école de Pān. ini.

pān. in̄ıyavyākaran. odāharan. akośa
[udāharan. akośa] m. lit. recueil des exemples de
la grammaire selon l’école de Pān. ini.

pān. in̄ıyaśiks. ā [́siks. ā] f. gram. np. de la
Pān. in̄ıyaśiks.ā, traité de phonétique dû à Pān. ini
ou à ses disciples.
pA�Xr pān. d. ara [pān. d. u] a. m. n. f. pān. d. arā

blanc, pâle.
śaṅkhapān. d. ara blanc comme une conque.
pA�Xv pān. d. ava [pān. d. u] m. myth. [Mah.] patr.

des 5 fils (adoptifs) de Pān.d.u : les 3 fils de
Kunt̄ı : le roi Yudhis.t.hira fils de Dharma, Bh̄ıma
fils de Vāyu, Arjuna fils d’Indra, et Nakula
et Sahadeva, fils jumeaux de Mādr̄ı et des
Aśvinau ; lors de leur exil chez le roi Virāt.a
il se cachèrent sous des fausses identités ; Ar-
juna se travestit en Br.hannad. ā, Yudhis.t.hira en
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Kaṅka, Bh̄ıma en Ballava, Nakula en Granthika,
et Sahadeva en Tantipāla, tandis que Draupad̄ı
se dissimula comme la sairandhr̄ı Mālin̄ı1 | pl.
pān. d. avās myth. les cinq Pān.d. avās ; en gén. leur
clan, opposé à celui des Kauravās.
pAE�X(y pān. d. itya [vr. pan. d. ita-ya] n.

érudition, savoir.
pA�X� pān. d. ú a. m. n. f. jaune pâle, pâle ;

clair, blanchâtre — m. pâleur | myth. [Mah.]
np. de Pān.d.u “le Pâle”, fils de l’ascète Vyāsa et
d’Ambālikā1 sa belle-sœur “blême de peur” ; roi
de Hastināpūra par suite de la cécité incapaci-
tante de son âıné Dhr.tarās.t.ra, il mena une cam-
pagne de conquêtes établissant la suprématie
des kauravās ; puis il renonça au trône en de-
venant ermite dans la montagne de Śataśr.ṅga ;
il y fut maudit par un daim qu’il tua alors qu’il
s’accouplait, et condamné lui-même à mourir s’il
faisait l’amour ; sa première épouse Kunt̄ı, qui
avait reçu du sage [r.s. i] Durvāsā un mantra ayant
le pouvoir d’invoquer les dieux pour enfanter,
lui donna ses trois fils âınés : Yudhis.t.hira fils
de Dharma, Bh̄ıma fils de Vāyu, et Arjuna fils
d’Indra ; celle-ci permit ensuite à sa deuxième
épouse Mādr̄ı d’user une fois de ce don ; celle-
ci tricha en enfantant des jumeaux Nakula et
Sahadeva en invoquant les Aśvinau ; un jour de
printemps, Pān.d.u ne put résister au charme de
Mādr̄ı et en mourut ‖ lat. pallidus ; fr. pâle.

pān. d. uraṅga [raṅga] a. m. n. f. pān. d. uraṅgā
blanc ; de complexion claire — m. myth. np. de
Pān.d.uraṅga, épith. de Vit.t.hala-Pun.d. ar̄ıka “au
teint clair” | myth. épith. de Śiva | géo. np. de
la principauté de Pān.d.uraṅga1 du royaume hin-
doüısé du Campā1 au Sud-Vietnam.

pān. d. uraṅgamahātmya [mahātmya] n.
lit. np. du Pān.d.uraṅgamahātmya, poème
de dévotion à Pān.d.uraṅga dû à Tenali
Rāmakr.s.n. udu, poète Telugu de la cour de
Vijayanāgara (16e siècle).
pA�X� r pān. d. ura [pān. d. u-ra] a. m. n. f. pān. d. urā

blanchâtre, pâle ; rôsé, beige — m. la couleur
beige ou rosée — n. dépigmentation, vitiligo.
pA�· pān. d. ya m. nom du pays Pān.d. ya du sud

du Deccan (Madurai) |myth. [Mah.] np. du roi
Pān.d. ya “du pays Pān.d. ya” ; il combattait sur un
éléphant aux côtés des Pān.d. avās dans la grande
bataille ; après un long combat, il fut mis à mort
par Aśvatthāmā | sa dynastie | pl. pān. d. yās les
habitants du pays Pān.d. ya.

pān. d. yadeśa [deśa] m. géo. le pays Pān.d. ya
(autour de mod. Madurai).
pAt̂ pāt [ca. pat1] v. [10] pr. (pātayati) pp.

(pātita) faire tomber, abattre, jeter.

pAt pāta [pat1] m. vol, chute, descente, ar-
rivée subite ; accident ; coup (d’épée) |astr. point
nodal d’une orbite.

pātaka [-ka] n. péché, crime [“qui fait déchoir
(de sa caste)”].
pAtÒl pātañjala [vr. patañjali] a. m. n. f.

pātañjal̄ı relatif à Patañjali.
pātañjalayogaśāstra [yogaśāstra] m. lit. np.

du Pātañjalayogaśāstra de Patañjali1, compre-
nant le Yogasūtra et son commentaire le Yo-
gabhās.ya.
pAt&y pātavya [pfp. [3] pā1] a. m. n. f. pātavyā

que l’on doit boire.
rugn. aih. aus.adham. pātavyam le remède doit être
bu par les malades.
pAtAl pātāla [pāta-ala] n. myth. np. du

monde [loka] Pātāla, septième enfer souterrain ;
les dragons [nāga] y habitent ; Bali y règne | lit.
np. de la partie [khan. d. a] Pātāla d’un purān. a
traitant de mythes infernaux.

pātāleśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du
Pātāleśvara “le Seigneur souterrain”, temple
shiväıste du 8e siècle, creusé dans le roc dans la
cave de Pañcāleśvara à Pune au Mahārās.t.ra.
pAEtt pātita [pp. pāt] a. m. n. f. pātitā tombé,

jeté.
pAEtn̂ pātin [pat1-in] agt. m. f. pātin̄ı qui

tombe, qui vole.
pAt� pātr. [pā1-tr. ] agt. m. f. pātr̄ı [sg. nom.

pātā, acc. pātāram] buveur.
pA/ pātra [pā1-tra] n. coupe, gobelet ; vase,

pot, récipient (à boire) — m. (personne) digne
de, apte à 〈g. loc. iic.〉 |lit. personnage de théâtre
| soc. conseiller royal, ministre — f. pātrā ifc.
réceptacle de — f. pātr̄ı vase, plat, pot.
pātr̄ı kr. faire de qqc. un récipient pour 〈g.〉 |
honorer.
pātr̄ı bhū devenir une personne de mérite.
pAd̂ pād [ca. pad1] v. [10] pr. (pādayati) pp.

(pādita) faire aller.
pAd pāda [pād] m. pied | pied d’un arbre,

d’une colonne, d’une montagne ; position, site
| rayon | quart, quatrième partie | vers dans
une stance | gram. mot, élément d’un mot com-
posé | lit. section d’un ouvrage ; not. regrou-
pement d’aphorismes [sūtra] | phil. [sām. khya]
la faculté [karmendriya] de marche, dont le
régent [niyantr. ] est Vis.n. u ; son élément [bhūta]
prédominant est tejas le feu ; la perception
[tanmātra] associée est l’aspect [rūpa], qui ex-
cite le sens [buddh̄ındriya] de la vision [aks.i]
| du. pādau les deux pieds | phil. [ChU.] parti-
tion conceptuelle du brahman selon Gautama ;
il y en a quatre : l’Espace [prakāśavat], l’Illimité
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[anantavat], le Radiant [jyotis.mat] et le Cognitif
[āyatanavat] — ifc. pl. pādās [“aux pieds (d’une
personne)”] expression de respect ‖ gr. πεδoν ;
lat. pedis ; ang. foot ; all. Fuss ; fr. pied.
pādābhyām adv. à pied.
śr̄ıpādau soc. [“aux pieds de Śr̄ı”] symbole sec-
taire vishnouite, un trait vertical rouge entre
deux blancs, porté en tilaka.

pādatād. itaka [tād. itaka] m. lit. np. du
Pādatād. itaka, drame en un acte de style bhān. a
de Śyāmalika ; c’est l’un des caturbhān. ı̄.

pādapa [pa1] m. arbre [“qui boit par le pie-
d”].

pādaraks.a [raks.a] a. m. n. f. pādaraks. ā qui
protège les pieds (not. de l’éléphant de combat).

pādānta [anta] m. extrémité du pied | phon.
fin d’un vers.

pādāhata [āhata] a. m. n. f. pādāhatā
piétiné ; frappé par le pied — f. pādāhati coup
de pied.

pādodaka [udaka] n. eau pour (laver) les
pieds.
pAdk pādaka [pāda-ka] m. pied — f. pādikā

sandale — ifc. pied de.
pAd� k pāduka [pāda] a. m. n. f. pādukā f.

pāduk̄ı muni de pieds ; qui va à pied, piéton —
f. pādukā sandale, babouche ; soulier, chaussure
(socque de bois) | soc. trace de pieds divins dans
un temple.
gurupādukā phil. sainte sandale du guru ; son
invocation apporte la libération.

pādukāpañcaka [pañcaka] n. lit. [tantra] np.
du Pādukāpañcaka, texte ésotérique traitant de
l’anatomie mystique.
pA� pādma [vr. padma] a. m. n. f. pādmā re-

latif au lotus.
pādmapurān. a [purān. a] n. cf. padmapurān. a.
pA� pādya [pāda-ya] a. m. n. f. pādyā relatif

aux pieds — n. (eau) pour (laver) les pieds.
pAn pāna [pā1-na] n. action de boire (not. de

l’alcool) | boisson, breuvage — m. tenancier de
taverne.
pAnk pānaka [pāna-ka] m. n. boisson, breu-

vage.
pānakarasarāgāsava [rasa-rāga-āsava] m.

boissons, assaisonnements et liqueurs.
pānakarasarāgāsavayojana [yojana] n. l’art

de préparer les boissons, l’un des 64 arts [kalā].
pAnFy pān̄ıya [pfp. [2] pā1] a. m. n. f. pān̄ıyā

potable ; à boire — n. breuvage ; eau potable.
pA�T pāntha [vr. panthan] m. voyageur ; no-

made — f. pānthā ifc. fait d’accompagner.
pānthatva [-tva] n. condition de voyageur ;

nomadisme.

pAp pāpá a. m. n. f. pāpā pécheur, mau-
vais, méchant, vicieux, criminel ; funeste — m.
mécréant ; malfaiteur, criminel — n. mal, faute,
péché, vice, crime | phil. le Mal ; opp. pun. ya ‖
lat. peccare ; fr. péché.
pāpam adv. mauvaisement, à tort.
śāntam. pāpam vade retro, satanas.
sadā devā janānmuñcanti pāpāt Les dieux
délivrent toujours les hommes des péchés.

pāpaka [-ka] n. péché.
pāpanāśin̄ı [nāśin] f. géo. np. du bassin sacré

de Pāpanāśin̄ı, à Bhuvaneśvar̄ı1 ; son eau “enlève
les péchés” ; on peut s’y baigner un jour par an.

pāpaníscaya [níscaya] a. m. n. f. pāpaníscayā
voué au mal, criminel.

pāpayoni [yoni] f. matrice immonde (dans la-
quelle on renâıt par punition de ses péchés).

pāparddhi [r.ddhi] f. [“succès en péché”]
chasse.

pāparddhika [-ka] m. chasseur.
pAEp¤ pāpis.t.ha [super. pāpa] a. m. n. f.

pāpis.t.hā le pire.
pApFyŝ pāp̄ıyas [compar. pāpa] a. m. n. f.

pāp̄ıyas̄ı pire ; plus méchant — m. gredin, ca-
naille ; criminel.
mārah. pāp̄ıyān m. bd. le diable.
pAm pāma iic. pour pāman.
pāmaghna [ghna] a. m. n. f. pāmaghn̄ı qui

guérit des affections cutanées — m. soufre.
pāmavat [-vat] a. m. n. f. pāmavat̄ı affecté

d’une maladie de peau.
pAmn̂ pāmán m. maladie de peau ; éruption

cutanée, prurit ; cicatrice.
pAmn pāmana [pāma-na] a. m. n. f. pāmanā

atteint de prurit.
pAmr pāmara [pāma-ra] a. m. n. f. pāmarā

affecté d’une maladie de peau ; lépreux —
m. misérable, canaille ; idiot — n. mauvaise
conduite.
pAy pāya [pā1] n. eau.
pAys pāyasa [vr. payas] a. m. n. f. pāyas̄ı

préparé avec du lait — n. riz cuit dans du lait.
pAy� pāyu m. anus | phil. [sām. khya] la

faculté [karmendriya] d’évacuation, dont le
régent [niyantr. ] est Mitra ; son élément [bhūta]
prédominant est pr.thiv̄ı la terre ; la perception
[tanmātra] associée est l’odeur [gandha] qui ex-
cite le sens [buddh̄ındriya] de l’odorat [ghrān. a].

pāyudhvani [dhvani] m. pet.
pāyūpastha [upastha] n. anus et parties

génitales.
pAr pāra [vr. pr.1] n. rive opposée, rivage ; coté

opposé | fin, extrémité, limite ; but.
pāram. gam atteindre, réaliser (un but, un vœu,
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une connaissance 〈g. loc.〉).
pāram. n̄ı achever, conclure.

pāragata [gata] a. m. n. f. pāragatā qui a
atteint la rive opposée (de 〈g.〉) ; qui a traversé
| bd. qui a atteint la libération — m. jn. saint
homme.

pāragrāmika [grāmika] a. m. n. f.
pāragrāmik̄ı [“provenant d’un autre villa-
ge”] hostile, inamical.

pāramita [ita] a. m. n. f. pāramitā parvenu
sur la rive opposé | qui mène au but | phil.
transcendant (not. connaissance spirituelle) — f.
pāramitā perfection, vertu |bd. une des 6 perfec-
tions d’un accompli [bodhisattva] : la générosité
[dāna], la vertu [́s̄ıla], la tolérance [ks. ānti], la
vigueur [v̄ırya], la méditation [dhyāna] et la sa-
gesse [prajñā2].

pārāyan. a [ayana] n. consultation, récitation,
étude (not. du Veda ou d’un purān. a) | totalité ;
notamment texte complet d’une tradition — f.
pārāyan. ı̄ méditation ; élucidation.
vedapārāyan. a soc. récitation complète du Veda
de sa tradition familiale, à raison d’une leçon
par jour.
pArÈ pārakya [vr. paraka-ya] a. m. n. f.

pārakyā appartenant à autrui, étranger ; syn.
parak̄ıya — m. ennemi.
pArmAETk pāramārthika [vr. paramārtha-ka]

a. m. n. f. pāramārthik̄ı phil. qui concerne la
vérité suprême ; idéal, absolu ; réel, essentiel,
vrai ; opp. vyāvahārika | qui recherche la vérité
suprême.
pArm��r pārameśvara [vr. parameśvara] a. m.

n. f. pārameśvar̄ı qui concerne Parameśvara ;
issu de Śiva.
pArs pārasa a. m. n. f. pāras̄ı perse — f. pāras̄ı

langue perse ‖ hi. parsi.
pārasika var. pāraśika [-ika] m. perse | pl.

pārasikās les perses | pl. pāras̄ıkās les perses.
pAEr pāri iic. pour pari.
pārijāta [jāta] m. natu. bot. Nyctanthes ar-

bortristis, jasmin nocturne ; arbuste à fleurs
blanches au parfum suave ; il est utilisé en
médecine | myth. Jasmin céleste, l’un des 5
arbres [pañcavr.ks.a] du paradis Svarga d’Indra ;
il fut produit lors du barattage de la mer de
lait [ks. ı̄rodamathana] ; Kr.s.n. a l’amena sur Terre
à l’instigation de Satyabhāmā ‖ hi. parjā.

pārijātaka [-ka] m. id.
pāribhadra [bhadra] m. natu. bot. Erythrina

indica, arbre corail ; il perd ses feuilles en été
et se couvre de grandes fleurs pourpres ; cf.
bahupus.pa, mandāra.

pāribhās. ik̄ı [bhās. ika] a. m. n. f. pāribhās. ik̄ı
conventionnel, technique — f. pāribhās. ik̄ı gram.
[Praśastapāda] catégorie des noms.
pāribhās. ik̄ı sam. jñā phil. [nyāya] nom introduit
par une définition.

pāriyātra [yātrā] m. géo. np. de la châıne
Pāriyātra (mod. Hindukush) | géo. partie Ouest
de la châıne Vindhya.
pAErE"t pāriks. ita [vr. pariks. it] m. myth.

[Mah.] np. de Pāriks.ita, patr. de Janamejaya
|myth. dynastie kuru | var. pār̄ıks. ita id.
pAErt pārita [ca. pp. pr̄. ] a. m. n. f. pāritā rem-

pli, accompli ; complet ; terminé.
pAErpA� pāripārśva [vr. paripārśva] n. soc.

suite d’un prince, entourage | soc. figurants au
théâtre (spectateurs, serviteurs, courtisans).

pāripārśvaka [-ka] a. m. n. f. pāripārśvikā
soc. serviteur, valet, membre de la suite d’un
prince — m. pāripārśvika soc. assistant du di-
recteur de théâtre [sūtradhāra] ; cf. trigata — f.
pāripārśvikā soc. femme de chambre.
pAz	y pārus.ya [vr. parus.a-ya] a. m. n. f.

pārus.yā dureté, rudesse, grossièreté.
pAr� pāre [loc. pāra] ind. sur l’autre rive.
pāregaṅgam [gaṅgā] ind. de l’autre côté du

Gange.
pAT pārtha [vr. pr.thā] m. myth. [Mah.] np.

de Pārtha [“fils de Pr.thā”], matronyme d’un
pān. d. ava ayant pour mère Kunt̄ı (Yudhis.t.hira,
Bh̄ıma ou Arjuna) ; not. Arjuna | prince en gén.

pārthasārathi [sārathi] m. myth. np. de
Pārthasārathi, épith. de Kr.s.n. a “Conducteur du
char d’Arjuna”, incarnant Vis.n. u dans son rôle
de Sauveur [guru] de l’Humanité.
pAT`jEnk pārthagjanika [vr. pr.thagjana-ka]

a. m. n. f. pārthagjanikā qui se rapporte à
l’homme de la rue ; vulgaire, grossier.
pAETv pārthiva [vr. pr.thiv̄ı] a. m. n. f.

pārthivā f. pārthiv̄ı terrestre ; humain ; royal,
princier — m. homme, mortel ; roi, prince.
pAvZ pārvan. a [vr. parvan] a. m. n. f. pārvan. ı̄

relatif aux phases de la lune | soc. qui concerne
les fêtes religieuses.

pārvan. asthāl̄ıpāka [sthāl̄ıpāka] m. soc. obla-
tion de riz ou d’orge liée aux phases de la lune,
un pākayajña.
pAvt pārvata [vr. parvata] a. m. n. f. pārvat̄ı

relatif à la montagne ; montagnard, montagneux
— f. pārvat̄ı myth. np. de la déesse Pārvat̄ı “Fille
de la Montagne”, fille de Himavān et de Me-
nakā, épouse de Śiva ; elle est la réincarnation
de Sat̄ı ; cf. Umā, Durgā, Śailaputr̄ı ; on la fête
à jyais.t.hās.t.amı̄.

pārvat̄ıya [-̄ıya] m. habitant des montagnes.
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pA� pārśva n. flanc, côté ; côtes | à proximité
de 〈g. iic.〉.
pārśvayos adv. des deux côtés.
pārśvam prép. vers.
pārśve à côté de, près de, vers.
pārśvāt du côté de, loin.

pārśvanātha [nātha] m. jn. np. de
Pārśvanātha, 23e t̄ırthaṅkara ; ascète du 8e

siècle ant., il aurait fondé un ordre de 8 commu-
nautés ; son corps est bleu foncé, son symbole
est un cobra à 7 têtes ; un grand temple l’honore
à Khajurāho.
pAqt pārs.ata [vr. pr.s.ata] a. m. n. f. pārs.at̄ı

relatif à l’antilope — m. myth. [Mah.] np. de
Pārs.ata, patr. de Drupada et de Dhr.s.t.adyumna
— f. pārs.at̄ı myth. [Mah.] np. de Pārs.at̄ı, patr.
de Draupad̄ı.
pAqd pārs.ada [vr. pars.ad] m. suivant, compa-

gnon ; membre de la suite d’un roi ou d’un dieu
(not. Vis.n. u) | participant à une réunion ; spec-
tateur — n. manuel de grammaire ; not. recueil
prātísākhya.
pAl̂ pāl [ca. pā2] v. [10] pr. (pāláyati)

ppr. (pālayat) pp. (pālita) pfp. (pālya) gar-
der, protéger, sauver, conserver ; défendre contre
〈abl.〉.
pAl pāla [pāl] m. gardien, protecteur |berger,

bouvier |hist. np. de la dynastie Pāla, qui régna
not. sur le Gaud. a (∼800–∼1050) à l’Est de
l’Inde ; pl. les Pālās — f. pālā ifc. protecteur de
— f. pāl̄ı1 femme de bouvier.

pālaka [-ka] a. m. n. f. pālikā qui garde, qui
protège, qui nourrit — m. gardien, protecteur
| père adoptif | prince, roi | lit. np. du mauvais
roi Pālaka dans la pièce Mr.cchakat.ikā ; le fils du
bouvier Āryaka1 met fin à son règne tyrannique
et le détrône | garde, majordome.

pālana [-na] a. m. n. f. pālan̄ı qui garde, qui
protège, qui nourrit — n. protection, défense,
garde ; entretien | lait d’une vache qui a vêlé
récemment.
pālan̄ı janan̄ı nourrice.
pAlAgl pālāgalá m. messager — f. pālāgal̄ı

soc. 4e femme d’un prince, la moins respectée.
pAEl pāli [pāl] f. var. pāl̄ı2 frontière, limite,

marge ; bord, bordure ; raie | lobe de l’oreille
| rangée, ligne, intervalle | digue, barrage ; pont
| soc. nourriture prescrite à un étudiant pen-
dant ses études par son guru | giron, ventre ;
circonférence ; pou | bd. le pāli est un dialecte
moyen-indien [prākr.ta] utilisé pour les textes
sacrés du bouddhisme.
pAElt pālita [pp. pāl] a. m. n. f. pālitā gardé,

protégé.

pASy pālya [pfp. [1] pāl] a. m. n. f. pālyā à
protéger.
pAv̂ pāv [ca. pū1] v. [10] pr. (pāvayati) faire

nettoyer, faire purifier ; purifier.
pAvk pāvaka [pāv-aka] m. feu [purificateur]

| myth. np. de Pāvaka “Purificateur”, épith.
d’Agni.
vasūnām. pāvakaścāsmi [BhG.] Parmi les huit
merveilles, je suis le Feu purificateur.
pAvn pāvana [pāv-na] a. m. n. f. pāvan̄ı pur,

sacré ; purifiant, purificateur — n. purification
— f. pāvan̄ı myth. np. de la Pāvan̄ı, une di-
vyagaṅgā.
pAf pāśa [vr. paśu] m. lien, corde, châıne ; la-

cet, collet |myth. lacet-arme de Varun. a |nœud ;
boucle (de cheveux) | (au fig.) lien, attachement
‖ lat. paciscor.
pAf� pt pāśupata [vr. paśupati] m. sectateur

de Śiva-Paśupati |myth. np. du Pāśupata, arme
céleste avec laquelle Śiva trancha la cinquième
tête de Brahmā, aussi appelée brahmaśiras ;
[Mah.] Śiva en donna le secret à Arjuna, après
l’avoir combattu [Kirātārjun̄ıya].

pāśupatayoga [yoga] m. lit. np. du
Pāśupatayoga, section du Skandapurān. a.
pAf� pASy pāśupālya [vr. paśupālya] n. élevage

(de bétail).
pA�A�y pāścāttya [vr. paścāt-tya] a. m. n. f.

pāścāttyā à l’Ouest ; à l’arrière ; postérieur ; der-
nier | var. pāścātya f. id.
pA�A(y pāścātya forme dégéminée de

pāścāttya.
pAq�X pās.an. d. a a. m. n. f. pās.an. d. ı̄ hérétique,

impie — m. imposteur ; faux hindou — n.
hérésie.

pās.an. d. atā [-tā] f. hérésie.
pās.an. d. astha [stha] a. m. n. f. pās.an. d. asthā

soc. établi dans l’hérésie ; qui appartient à une
secte hérétique ; not. jäıne, bouddhiste.

pās.an. d. in [-in] a. m. n. f. pās.an. d. in̄ı soc.
hérétique ; not. jäıne, bouddhiste.
pAqAZ pās. ān. a m. pierre — f. pās. ān. ı̄ petite

pierre servant de mesure de poids.
na devo vidyate kās.t.he na pās. ān. e na mr.n. maye
| bhāves.u vidyate devah. tasmāt bhāvo hi
kāran. am ‖ Dieu ne réside pas dans l’idole de
bois, de pierre ni d’argile ; c’est dans le cœur de
l’homme en vérité que Dieu trouve son origine.
Ep pi1 pf. cf. api.√
Ep pi2 var. p̄ı v. [6] pr. (piyati) pp. (p̄ına)

véd. augmenter, engraisser ; grossir, gonfler,
s’enfler ; déborder ‖ gr. πιων.
Ep½ piṅga [piñj] a. m. n. f. piṅgā jaune ; brun

rougeâtre, tanné — m. la couleur jaune | souris.
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Ep½l piṅgala [piṅga-la] a. m. n. f. piṅgalā
rougeâtre, cuivré, brun, tanné ; jaune d’or, doré
— m. la couleur dorée ; nom de divers animaux
| myth. np. de Piṅgala “Bronzé”, serviteur de
Sūrya ; il mesure les bonnes actions et les péchés
des mortels ; on le représente barbu |hist. np. du
mathématicien Piṅgala1 (2e siècle ant.) ; on ne
sait rien de sa vie ; il rédigea une théorie de la
prosodie [Chandah. śāstra] ; il y décrit la combi-
natoire des combinaisons de n syllabes longues
[guru] ou brèves [laghu] — f. piṅgalā sorte de
bronze | nom de divers oiseaux | phil. [yoga] le
canal psychique solaire [sūryanād. ı̄] Piṅgalā du
côté droit, représentation de la Yamunā dans le
microcosme ; cf. Id. ā, Sus.umn. ā |phil. [tantr.] np.
de Piṅgalā1 “Dorée”, l’une des 8 puissances di-
vines [yogin̄ı] | lit. [BhP.] np. de Piṅgalā2, riche
courtisane de Vidísā ; en attendant son amant,
elle fut frappée par la grâce, et se retira à la
forêt comme ermite ; son histoire fut contée au
roi Yadu par un renonçant [avadhūta] qui la te-
nait pour l’un de ses mâıtres [guru].
Ep½lk piṅgalaka [piṅgala-ka] a. m. n. f.

piṅgalikā jaune, cuivré | myth. [Mah.] np. du
yaks.a Piṅgalaka | nom de divers animaux |
lit. [PT.] np. du roi-lion Piṅgalaka1 “Fauve” ;
les chacals Karat.aka et Damanaka sont ses
conseillers.
Ep½Eln̂ piṅgalin [piṅgala-in] a. m. n. f.

piṅgalin̄ı cuivré, brun.
Epc� picu m. coton.
EpQC piccha n. plume de la queue (not. de

paon) | aile, crête | pl. plumes d’une flèche — f.
picchā écume (not. de riz cuit) | bave.
EpQCl picchala [piccha-la] a. m. n. f. picchalā

baveux ; visqueux ; glissant.
EpEQCl picchila [piccha-ila] a. m. n. f. picchilā

pourvu d’une queue de plumes | baveux.√
EpÒ̂ piñj v. [2] pr. md. (piṅkte) teindre ;

peindre.
EpÒr piñjara [piñj-ra] a. m. n. f. piñjarā doré ;

tanné — n. or | orpiment.
piñjar̄ı kr. teindre en rouge-jeaunâtre ; dorer.
EpVk pit.aka m. n. corbeille | bd. cf. tripit.aka.
EpWrF pit.har̄ı f. pot, vase.
EpYA pid. hā f. gradin, étage | arch. temple au

toit en gradins.
Ep�X̂ pin. d. [vn. pin. d. a] v. [10] pr. (pin. d. ayati)

faire une boule, assembler, joindre.
Ep�X pin. d. a m. n. boule, ballon, motte |

boulette de nourriture, bouchée ; nourriture,
le pain quotidien ; aumône | soc. offrande aux
mânes ; cf. tripin. d. ı̄ | corps ; mollet ; muscle ; not.

pl. muscles des épaules | embryon |masse, quan-
tité, collection | math. somme totale ; mesure
d’un sinus.

pin. d. aka [-ka] m. n. boule, boulette ; frag-
ment, morceau — f. pin. d. ikā protubérance mus-
culaire ; not. mollet.

pin. d. ada [da] agt. m. f. pin. d. adā qui offre
aux mânes | nourricier ; mâıtre de maison — f.
pin. d. adā mère.

pin. d. adāna [dāna] n. soc. rite d’offrande aux
mânes ; cf. tripin. d. ı̄.

pin. d. asam. vitti [sam. vitti] f. phil. [yoga]
compréhension du corps.
Ep�yAk pin. yāka m. n. tourteau de sésame.
EptA pitā iic. pour pitr. .
pitāputrau [putra] m. du. père et fils.
pitāmaha [mahat] m. grand-père paternel |

myth. np. de Pitāmaha “l’Aı̈eul”, un nom de
Brahmā — f. pitāmah̄ı grand-mère paternelle.
Ept� pitú [pā1] m. jus, boisson ; nourriture.
Ept� pitr. [pā2-tr. ] m. [sg. nom. pitā, acc. pi-

taram ; pl. nom. pitaras, acc. pitr̄.n, g. pitr.n. ām]
qui protège | père | du. pitarau les parents (père
et mère) | pl. pitaras myth. les ancêtres ; les
mânes |astr. ils président le naks.atra de Maghās
(Régulus) ainsi que celui de Mūlabarhan. ı̄ (ε du
Scorpion) ‖ gr. πατηρ ; lat. pater ; ang. father ;
all. Vater ; fr. père.

pitr. t̄ırtha [t̄ırtha] m. myth. np. du Pitr.t̄ırtha
“Purgatoire”, aussi appelé Kumbh̄ıpākanaraka,
enfer où sont torturés les damnés au Pitr.loka ; il
fut changé en paradis par Durvāsā.

pitr.deva [deva] m. pl. pitr.devās myth. les
dieux et les mânes.

pitr.paks.a [paks.a] m. astr. demi mois lunaire
après la pleine lune du mois bhādrapada.

pitr.paitāmaha [paitāmaha] a. m. n. f.
pitr.paitāmah̄ı ancestral — m. pl. les ancêtres.

pitr.medha [medha] m. soc. oblation aux
mânes ; ce rite est effectué un an ou plus après
un décès ; les participants font trois tours au-
tour de l’urne contenant les cendres du défunt,
au début, au milieu et à la fin d’une nuit d’été ;
on y joue de la v̄ın. ā, on chante, et à l’aube les
restes du défunt sont enterrés.

pitr.yajña [yajña] m. soc. [SB.] véd. le sa-
crifice aux ancêtres, un des cinq rites majeurs
[mahāyajña].

pitr.yāna [yāna] m. n. phil. transmigration
à la mort, par la “voie des ancêtres”, opp. de-
vayāna | var. pitr.yān. a véd. id.

pitr. loka [loka] m. myth. np. du ciel Pitr.loka
où demeurent les mânes [pitaras].
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pitr.vat [-vat] a. m. n. f. pitr.vat̄ı dont le père
est encore vivant — adv. à la manière d’un père.

pitr.svasr. [svasr. ] f. tante paternelle.
pitr.svasr̄ıya [-̄ıya] m. cousin (fils d’une tante

paternelle) — f. pitr.svasr̄ıyā cousine.
Ept� &y pitr.vya [pitr. ] m. oncle paternel |parent

âgé du côté paternel — f. pitr.vyā son épouse.
pitr.vyaputra [putra] m. cousin (fils d’un

oncle paternel) — f. pitr.vyaputr̄ı cousine.
Ep� pittá n. méd. la bile, une des 3 humeurs ;

cf. tridos.a.
pittāla [-la] a. m. n. f. pittālā méd. bilieux —

n. bronze.
pittāśaya [āśaya] m. méd. vésicule biliaire.
Epìy pitrya [pitr.-ya] a. m. n. f. pitryā paternel.
EpDA pidhā [pi1-dhā1] v. [3] pr. (pidadhāti)

abs. (pidhāya) pp. (pihita) fermer, obstruer,
boucher.
pidhehi ferme (la porte, etc.).
EpDAn pidhāna [pidhā-na] n. obstruction, fer-

meture ; couverture, fourreau.
EpDAy pidhāya [abs. pidhā] ind. ayant obs-

trué.
karnau pidhāya se bouchant les oreilles.
EpnAk pināka m. n. massue, gourdin ; arc |

myth. arc de Rudra ; trident de Śiva.
pinākin m. myth. np. de Pinākin “l’Archer”,

épith. de Rudra-Śiva ; cf. Tripura.
EppEWq̂ pipat.his. [dés. pat.h] a. m. n. f. qui sou-

haite s’instruire.
EppAŝ pipās [dés. pā1] v. pr. (pipāsati) désirer

boire ; avoir soif.
EppAst̂ pipāsat [ppr. pipās] a. m. n. f.

pipāsant̄ı assoiffé.
EppAsA pipāsā [pipās] f. désir de boire, soif.
pipāsārdita [ardita] a. m. n. f. pipāsārditā

tourmenté par la soif.
EppAs� pipāsu [pipās-u] a. m. n. f. assoiffé.
EppFl pip̄ıla m. fourmi.
pip̄ılikā [-ika] f. petite fourmi rouge.

svarge’pi pip̄ılikāh. santi Même au Ciel il y a des
fourmis.
Ep=pl pippala m. natu. bot. Ficus religiosa,

pipal ou figuier sacré (le Buddha reçut l’Éveil
sous un pipal) ; syn. aśvattha, bodhitaru | téton
| myth. [BhP.] np. de Pippala, fils de Mitra et
Revat̄ı | école de l’Atharvaveda ; cf. pippalāda.

pippalaka [-ka] n. téton.
pippalāda [ada] a. m. n. f. pippalādā qui

mange le fruit du pipal | épicurien |phil. dominé
par ses passions ; [MO.] deux oiseaux perchés sur
un pipal, l’un qui en mange le fruit, l’autre le re-
gardant seulement, sont comparables à l’homme
[j̄ıvātman] consommant le fruit de ses actes

[karma] et à l’Esprit Suprême [paramātman]
son impassible témoin — m. hist. np. de Pip-
palāda “Gourmand”, ancien mâıtre d’une école
de l’Atharvaveda | pl. pippalādās ses adeptes.
Ep=pEl pippali f. natu. bot. Piper longum,

poivrier long ; cette liane produit un poivre
moins fort que le poivre noir [marica] | var. pip-
pal̄ı id. ‖ lat. piper ; ang. pepper ; fr. poivre.
Epbt̂ pibat [ppr. pā1] a. m. n. f. pibant̄ı en

train de boire, buvant.
Epbt pibata [imp. pa1] ind. buvez !
pibatakhādatā [khādata] f. festivité (où l’on

boit et l’on mange).√
Epf̂ pís1 v. [6] pr. (pim. śati) pp. (písita)

découper (la chair des victimes) ; parer (de la
viande) |orner, façonner, décorer ‖ gr. πoικιλoς.
Epf̂ pís2 [pís1] ifc. f. ornement, décoration.
písáṅga [aṅga1] a. m. n. f. písaṅḡı rougeâtre,

brun.
písaṅḡı kr. teindre en rouge.
EpfAc písāca [pís1] m. myth. démon canni-

bale ; ogre, vampire | pl. písācās myth. la classe
des ogres cannibales ; ils descendent de Krodhā
— f. písācā myth. ogresse |myth. np. de Písācā,
fille de Daks.a, mère des písācās ; plus tard rem-
placée par Krodhā — f. písāc̄ı myth. ogresse —
m. písāci ifc. ogre.

písācavelā [velā] f. tard la nuit [“quand
rôdent les démons”].
EpEft písitá [pp. pís1] a. m. n. f. písitā

préparé, décoré — n. viande découpée ; chair.
Epf� n písuna [pís1] m. trâıtre, calomniateur ;

méchant ‖ gr. πικρoς ; all. Fehde.
Epf� ntA písunatā [písuna-tā] f. calomnie.
Epf� �y písunya [písuna-ya] n. calomnie.√
Epq̂ pis. v. [7] pr. (pinás.t. i) pp. (pis.t.a)

pf. (nis, sam) moudre, piler, broyer, écraser ;
détruire ‖ lat. pinso.
cūrn. apes.am. pis. réduire en poudre.
Ep£ pis.t. á [pp. pis. ] a. m. n. f. pis.t. ā moulu,

écrasé — n. farine, poudre ; not. poudre
d’amandes — f. pis.t. ā arch. piédestal de temple.
na pinás.t. i pis.t.am il ne fait pas de travail inutile.
EpEht pihita [pp. pidhā] a. m. n. f. pihitā

fermé ; caché, dissimulé ; couvert par 〈i.〉 — n.
lit. figure de style, où l’on prétend connâıtre les
secrets de son interlocuteur.
pF p̄ı cf. pi2.
pFW p̄ıt.ha n. siège, chaise ; trône, piédestal,

socle ; district ; centre religieux | arch. socle-
support du liṅga dans un sanctuaire ; syn. yoni
| soc. (plus gén.) siège de la divinité ; socle d’une
idole.
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p̄ıt.hamarda [marda] m. soc. [“briseur de
trône”] compagnon d’un prince ou du héros
d’une pièce de théâtre ; parasite, bouffon.
p̄ıt.hamardavit.avidūus.akāh. entremetteurs et
débauchés divers.

p̄ıt.hasthāna [sthāna] n. myth. l’un des 51 (ou
108) endroits sacrés où sont tombés les mor-
ceaux du corps de Sat̄ı quand Śiva parcourut
l’Univers comme un dément en transportant son
cadavre, que Vis.n. u découpait en morceaux avec
ses flèches ; syn. dev̄ıp̄ıt.ha.√

pFX̂ p̄ıd. v. [10] pr. (p̄ıd. ayati) pp. (p̄ıd. ita)
ppr. (p̄ıd. ayat) pf. (ā, pari) presser, comprimer,
écraser, broyer | tourmenter, maltraiter, oppri-
mer — ps. (p̄ıd. yate) être tourmenté, être affligé ;
souffrir ‖ gr. πιεζω.
p̄ıd. yate me hr.dayam Mon cœur est en peine.
pFXn p̄ıd. ana [p̄ıd. -ana] n. pression |oppression,

tourment ; calamité.
pFXyt̂ p̄ıd. ayat [ppr. p̄ıd. ] a. m. n. f. p̄ıd. ayant̄ı

qui tourmente, qui opprime.
pFXA p̄ıd. ā [p̄ıd. ] f. peine, ennui, tourment |

dévastation ; restriction ; éclipse.
p̄ıd. ayā adv. à contre-cœur.
pFEXt p̄ıd. ita [pp. p̄ıd. ] a. m. n. f. p̄ıd. itā

pressé, écrasé ; opprimé, maltraité, tourmenté
(par 〈i.〉) ; affligé.
p̄ıd. itam adv. en pressant ; étroitement (embras-
sade).
ks.udhayā p̄ıd. ita tourmenté par la faim.
pipāsayā p̄ıd. ita tourmenté par la soif.
pFt p̄ıta1 [pp. pā1] a. m. n. f. p̄ıtā1 bu, ab-

sorbé, avalé — ifc. abreuvé, saturé, rempli de.
p̄ıtā gāvah. les vaches ont bu.
pFt p̄ıta2 a. m. n. f. p̄ıtā2 jaune (couleur des

vaísyās) — n. substance jaune.
p̄ıtakauśeya [kauśeya] n. soierie jaune.
p̄ıtarakta [rakta] a. m. n. f. p̄ıtaraktā orangé.
p̄ıtavāsas [vāsas] m. myth. np. de P̄ıtavāsas,

épith. de Vis.n. u “Vêtu de jaune”.
p̄ıtāmbara [ambara] a. m. n. f. p̄ıtāmbarā

vêtu de jaune — m. myth. np. de P̄ıtāmbara,
épith. de Vis.n. u “Vêtu de jaune” — f. p̄ıtāmbarā
myth. np. de P̄ıtāmbarā, épith. de Vagalā.

p̄ıtāśman [aśman] m. topaze.
pFn p̄ına [pp. pi2] a. m. n. f. p̄ınā enflé, gonflé ;

musclé ; épais, gras, gros.
pFy� q p̄ıyūs.a [pi2] m. n. lait crémeux ; not.

d’une vache ayant vêlé dans la semaine | (par
ext.) crème, jus, sirop | myth. breuvage d’im-
mortalité, nectar ; il fut obtenu par barattage
de la mer de lait [ks. ı̄rodamathana] ; syn. amr.ta.

p̄ıyūs.adhāman [dhāman] n. “réceptacle du
nectar”, épith. de la Lune.

p̄ıyūs.adhārā [dhārā1] f. “courant de nectar”,
épith. de la Lune.

p̄ıyūs.avars.a [vars.a] m. pluie de nectar.
p̄ıyūs.avars. āyate vn. devenir une pluie de nectar.
pFvn̂ p̄ıvan [pi2-van] a. m. n. f. p̄ıvar̄ı [sg. nom.

p̄ıvān] enflé, gonflé ; épais, gras, gros, fort — f.
p̄ıvar̄ı jeune femme, jolie femme | myth. np. de
P̄ıvar̄ı “Plantureuse”, fille spirituelle des pitaras,
épouse de Śuka.
pFvr p̄ıvara [pi2] a. m. n. f. p̄ıvarā gras, gros,

fort ; dense — ifc. gonflé de, plein de ; qui abonde
en.
p�\ pum. iic. pour pum. s.
pum. savana [savana2] n. soc. cérémonie

[vrata] faite pendant la gestation pour obtenir
un fils ; c’est un sam. skāra.

pum. gava var. puṅgava [go] m. taureau |mâle,
héros [“fort comme un taureau”] — ifc. meilleur
parmi les, expert en.
kavipum. gava m. expert en poésie.
narapum. gava m. meilleur parmi les hommes.
munipum. gava m. meilleur d’entre les sages.
paks. ı̄pum. gava m. [“meilleur d’entre les oi-
seaux”] épith. de Garud. a ou de Jat.āyu.

pum. nāman [nāman] a. m. n. f. pum. nāmn̄ı
qui a un nom masculin.
p�\f̂ pum. ś iic. pour pum. s.
pum. ścala [cala] m. débauché — f. pum. ścal̄ı

[“qui court après les hommes”] prostituée.
pum. ścal̄ıputra [putra] m. vulg. fils de pute.

p�\ŝ pum. s m. [sg. nom. pumān ; voc. pu-
man ; acc. pumām. sam ; i. pum. sā ; du. nom.
pumām. sau ; i. pumbhyām ; pl. nom. pumām. sas ;
acc. pum. sas ; i. pumbhis] homme, mâle, être hu-
main | serviteur ; âme, esprit | [pum. liṅga] gram.
genre masculin.
p�\s pum. sa iic. pour pum. s.
pum. savat [-vat] a. m. n. f. pum. savat̄ı qui a

un fils — adv. comme un homme.
p� QC puccha m. n. queue, derrière.
p� Ò puñja m. tas, multitude — f. puñjā ifc.

quantité de, masse de, tas de.
puñjika [-ika] m. grêle.
puñjikasthalā [sthalā] f. myth. np. de la

nymphe [apsaras] Puñjikasthalā “Giboulée” ;
elle appartient au royaume de Varun. a ; ayant in-
sulté un r.s. i, elle fut condamnée à être réincarnée
comme guenon ; cf. Añjanā.
p� V put.a m. n. pli, creux ; enveloppe, poche,

sac, bourse ; réceptacle ; étui | paupière |
enveloppe d’un bourgeon | page (d’un livre) |
[pattraput.a] récipient fait de feuilles.

put.aka [-ka] m. pli, creux | récipient — f.
put.ikā récipient.
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p� �XrFk pun. d. ar̄ıka [relié à pān. d. uraṅga] n.
fleur de lotus ; not. fleur de lotus blanc, symbole
de la beauté — ifc. beauté de | tigre ; variété
d’animaux, de riz, de canne à sucre, de mangue,
etc. — m. myth. np. du saint Pun.d. ar̄ıka “Lotus
immaculé”, jeune brahmane parti en pélerinage
sur sa mule alors que ses vieux parents devaient
marcher derrière lui ; arrivé à Pan.d.harpur, il
passa la nuit chez un hôte qui lui fit honte
de sa conduite, et il s’établit dans cette ville
pour prendre soin de ses parents ; un jour où
Kr.s.n. a déguisé en jeune vacher tenta de le dis-
traire de son devoir, il lui lança une brique et
lui dit d’attendre debout dessus ; Kr.s.n. a le bénit
et lui transmit son essence divine, sous le nom
de Vit.t.hala ; ce saint symbolise la piété filiale ;
il est aussi appelé Pun.d. al̄ıka, Pun.d. araṅga ou
Pān.d.uraṅga | myth. np. de l’éléphant céleste
Pun.d. ar̄ıka1, diggaja du Sud-Est | hist. np. de
Pun.d. ar̄ıka2, auteur de la Paramārthasevā (10e-
11e siècles) — f. pun. d. ar̄ıkā myth. [Mah.] np. de
l’apsaras Pun.d. ar̄ıkā.

pun. d. ar̄ıkanayana [nayana] a. m. n. f.
pun. d. ar̄ıkanayanā aux yeux de lotus (symbole de
beauté) — m. épith. de Vis.n. u ou de Kr.s.n. a “aux
yeux de lotus”.

pun. d. ar̄ıkapur [pur] f. géo. np. de la
ville de Pun.d. ar̄ıkapur “Ville du Lotus
Blanc”, au Mahārās.t.ra sur la rivière Bh̄ıma ;
mod. Pan.d.harpur, nommée d’après le saint
Pun.d. ar̄ıka ; cf. Nāmadeva, Vísvarūpa3.

pun. d. ar̄ıkāks.a [aks.a] m. “aux yeux de lotus”
(symbole de beauté) ; se dit not. de Vis.n. u.
p� �X~ pun. d. ra m. canne à sucre |myth. np. du roi

Pun.d. ra, fils de Dı̄rghatamā et Sudes.n. ā, ancêtre
mythique des pun. d. rās | peuple et pays corr. au
Bengale | pl. pun. d. rās ses habitants — m. n.
marque sectaire, ligne sur le front ; cf. tripun. d. ra,
ūrdhvapun. d. ra.

pun. d. ranāgara [nāgara] n. géo. très ancienne
ville de Pun.d. ranāgara, capitale des pun. d. rās,
au bord de la rivière Karatoya au Bengale,
aussi appelée Paun.d. ravardhanapura ; son pla-
teau surélevé la met à l’abri des inondations ;
mod. Mahasthan au Bangladesh.

pun. d. ravardhana [vardhana] n. géo. np.
du Pun.d. ravardhana, pays des pun. d. rās au
Gaud. a (nord du Bengale) ; sa capitale était
Pun.d. ranāgara ; aussi appelé pun. d. raks.etra.
p� �y pún. ya a. m. n. f. pun. yā de bon au-

gure, favorable, heureux ; bon, beau, méritoire,
juste, pur ; saint — n. bien, justice, acte de
mérite, œuvre pie | phil. le Bien ; opp. pāpa
|soc. cérémonie religieuse ; not. exécutée par une

femme, pour garder l’amour de son mari et ob-
tenir un fils.

pun. yajaná [jana] m. honnête homme | pl.
pun. yajanās myth. classe de génies bénins ;
yaks. ās.

pun. yadhara [dhara] a. m. n. f. pun. yadharā
bénéfique.

pun. yanagar̄ı [nagar̄ı] f. géo. np. de
Pun.yanagar̄ı “la Cité Pure”, mod. Pune
dans le Mahārās.t.ra.

pun. yanāma [nāma2] a. m. n. f. pun. yanāmn̄ı
au nom heureux |myth. np. de Pun.yanāma, un
serviteur de Skanda.

pun. yapāpa [pāpa] n. du. pun. yapāpau phil. le
Bien et le Mal.

pun. yabhāj [bhāj] a. m. n. f. qui partage la
joie, bienheureux.

pun. yabhājin [-in] agt. m. f. pun. yabhājin̄ı id.
pun. yaraśmi [raśmi] m. bd. np. du prince

Pun.yaraśmi “Splendeur du bien”, accompli
[bodhisattva] mythique dont le jātaka est conté
dans la Rās.t.rapālaparipr.cchā.

pun. yavarman [varman] m. lit. [DKC.] np. de
Pun.yavarmā “Protégé par le bien”, roi du Vi-
darbha.

pun. yastambha [stambha] m. géo. np. de la
ville de Pun.yastambha, au Mahārās.t.ra ; mod.
Puntambem, près d’Ahmadnagar.

pun. yāha [aha] n. jour de bon augure, jour
favorable.
p� �l puttala m. poupée ; effigie, image — f.

puttal̄ı id. ; idole.
p� /̂ putr [vn. putra] v. [10] pr. (putriyáti) sou-

haiter avoir un fils ou un enfant — v. [10] pr.
(putr̄ıyati) traiter comme un fils.
p� / putrá m. fils | enfant ; petit (d’animal) |

symb. le nombre 5 (pour les 5 pān. d. avās) — ifc.
(diminutif) petit — voc. (affectueux) mon fils,
fiston — f. putr̄ı fille | du. putrau fils et fille ‖
lat. puer ; fr. puéril ; pali putta.
putr̄ı kr. adopter un fils.
putr̄ı bhū devenir un fils.

putrakāma [kāma] a. m. n. f. putrakāmā qui
désire un fils.
putrakāmyati il désire un fils.

putrakāmes.t. i [is.t. i2] f. soc. rite pour obtenir
un fils ; syn. putres.t. i.

putrajagdh̄ı [jagdh̄ı] f. [“qui mange ses pe-
tits”] mère indigne.

putravat [-vat] a. m. n. f. putravat̄ı qui a un
fils.

putravadhū [vadhū] f. belle-fille, bru ; syn.
snus. ā.
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putraśoka [́soka] m. peine de perdre son fils
ou de mourir loin de lui ; cf. śravan. akumāra.

putrādin̄ı [ādin̄ı] f. [“mangeuse de ton fils”]
(insulte) syn. putrajagdh̄ı.

putres.t. i [is.t. i2] f. soc. rite pour obtenir un fils ;
syn. putrakāmes.t. i.
p� /k putraká [putra-ka] m. jeune fils ; petit

garçon, petit enfant ; adolescent.
p� E/kA putrikā [f. putraka] f. fille | soc. fille

choisie pour assurer la progéniture mâle d’un
père n’ayant pas de fils | poupée, figurine ; sta-
tuette — ifc. (diminutif) fifille.

putrikāputra [putra] m. soc. fils de putrikā
adopté comme son propre fils par son grand-
père.
p� E/n̂ putrin [putra-in] agt. m. f. putrin. ı̄ qui a

un ou des fils.
p� /Fy putr̄ıya [putr-̄ıya] a. m. n. f. putr̄ıyā re-

latif à un fils ; qui procure un fils — f. putr̄ıyā
désir d’avoir un fils.
p� �l pudgala a. m. n. f. pudgalā beau, joli,

gracieux — m. le corps | phil. l’individu et son
ego | bd. la personne esclave de ses désirs ‖ pali
puggala.
p� n, punah. iic. pour punar.
punah. sūti [sūti] f. nouvelle production.
p� nr̂ púnar adv. de nouveau | en retour ; en

réponse, en revanche — conj. pourtant, mais ;
néanmoins.
punar api adv. de nouveau, mais encore.
punar eva adv. une fois de plus.
punah. punar adv. sans cesse.
atha punar adv. mais.
kim punar adv. à plus forte raison.
punar i rentrer, retourner ; s’en aller.
punar gam id.
punar dā rendre.

punarukta [ukta] a. m. n. f. punaruktā redit,
répété ; superflu, inutile — n. répétition, tauto-
logie.

punarjanman [janman] n. phil. renaissance,
nouvelle naissance, réincarnation.
mām upetya tu punarjanma na vidyate [BhG.]
Lorsque l’on m’a rejoint il n’y a plus de renais-
sance.

punardarśana [darśana] n. fait de revoir —
dat. punardarśanāya adr. au revoir.
apunardarśanāya ind. adr. adieu.

punarbhava [bhava] a. m. n. f. punarbhavā
né de nouveau — m. renaissance.

punarbhū [bhū2] a. m. n. f. régénéré ; revenu
à la vie ou à la jeunesse — f. soc. jeune veuve
remariée.

punarvasu [vasu] m. du. punarvasū astr. np.
des deux Punarvasū “Qui rétablissent la riches-
se”, 5e astérisme lunaire [naks.atra], corr. aux
Gémeaux Castor et Pollux ; Aditi y préside ; son
symbole est une maison ; cf. Yamakau.
p� m̂ pum cf. pum. s.
p� mA\ŝ pumām. s cf. pum. s.
p� mAn̂ pumān cf. pum. s.
p� r̂ pur f. [sg. nom. pūr] rempart, château ;

citadelle, ville fortifiée | cité, ville — n. pura id.
|gynécée |maison, résidence |myth. np. de Pura
= Tripura, la “Ville aux trois forteresses” des
démons [asura] — f. pur̄ı forteresse ; cité, ville
| géo. np. de la ville sainte de Pur̄ı, capitale du
Kaliṅga (mod. Sud Orissa), siège du culte de
Jagannātha ‖ gr. πoλις ; fr. police.

puramathana [mathana] m. myth. np. de Pu-
ramathana, épith. de Śiva “Destructeur de Tri-
pura”.
p� r\ED puram. dhi var. purandhi [pr̄.-dhā1] a. m.

n. f. prolifique, abondant — f. prodigalité, abon-
dance |myth. [RV.] np. de Purandhi “Abondan-
ce”, déesse personnifiant la fécondité ; elle est
associée à Indra.
p� rm̂ puram [acc. pura] iic.
puram. jana var. purañjana [jana] m. phil.

principe vital, âme individuelle [“dont le corps
est la ville”] | myth. [BhP.] np. du roi
Purañjana ; après avoir sacrifié des vaches, il
partit en voyage dans l’Himālaya, où il trouva
le château de la belle gandharv̄ı Purañjan̄ı, dont
il immédiatement amoureux ; il l’épousa et ils
vécurent 100 ans de jeux amoureux ; il en per-
dit le sens commun et laissa son royaume se
faire piller par une armée de 360 gandharvās
menée par Can.d. avega, représentant les journées
gâchées par l’homme emporté par ses passions,
dans une allégorie de la vie humaine ; il fut mis à
mort par des vaches errantes ; son histoire fut ra-
contée par Nārada comme conséquence néfaste
du fait qu’il mit à mort des vaches sacrificielles
[yajña] — f. puram. jan̄ı phil. intelligence |myth.
np. de la gandharv̄ı Purañjan̄ı, épouse du roi
Purañjana.

puram. jaya var. purañjaya [jaya] m. myth.
[Mah.] np. de Puram. jaya, héros des kauravās.

puram. dará var. purandara [dara] m. myth.
np. de Purandara “Destructeur de remparts”,
épith. d’Indra ; aussi abrégé en Puranda.

puram. dhri var. purandhri [dhr. ] f. [“qui tient
la maison”] matrone, patronne, femme mariée
d’âge mûr | var. purandhr̄ı id.
p� rf̂ puraś iic. pour puras.
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puraścaran. a [caran. a] a. m. n. f. puraścaran. ā
qui prépare ; préparatoire, introductif, préalable
— n. prolégomène, préliminaire | soc. [tantra]
rite préliminaire à l’énonciation d’un mantra,
aux fins de le rendre plus efficace.
p� rŝ purás adv. avant ; d’abord ; en avant, en

face, par devant — prép. avant | en face de, en
présence de, sous les yeux de 〈g. abl. acc. iic.〉
| vers l’Est ‖ gr. παρoς ; ang. fore ; all. vor.

purastāt adv. en avant, devant, en tête, en
première position.

purogama [gama] a. m. n. f. purogamā qui
va devant, premier.

purod. āś [dāś2] m. soc. gâteau de riz offert
en oblation dans le feu sacrificiel |var. purod. āśá
soc. id. | soc. offrande en gén. ou ses restes.

purobhāga [bhāga] m. part mise de côté,
préciput | impudence, indiscrétion ; envie.

purobhāgin [-in] a. m. n. f. purobhāgin. ı̄ im-
portun, effronté.

puroruc [ruc2] f. lueur préliminaire | phil.
[véd.] récitation de formules [mantra] de struc-
ture palindrome de type ABBA, précédant la
lecture des hymnes [́sastra] dans les rites du
soma ; [KB.] une telle formule “brille devant”,
car c’est le souffle précédant le corps.
agnir jyotir jyotir agnih. | indro jyotir jyo-
tir indrah. | sūryo jyotir jyotih. sūryah. ‖ Agni
Lumière Lumière Agni, Indra Lumière Lumière
Indra, Soleil Lumière Lumière Soleil.
p� r-kAr puraskāra [puraskr. ] m. mise en

évidence ; préférence ; honneur, distinction ;
décoration | fait d’accompagner, de servir |
arrangement, mise en ordre, mise en rang ;
énumération ; complétion — ifc. précédé de, ac-
compagné par ; connecté à ; incluant, compre-
nant.
p� r-kAy puraskārya [pfp. [1] puraskr. ] a. m. n.

f. puraskāryā à charger de, à nommer, qui va
être commis à 〈loc. inf.〉.
p� r-k� puraskr. [puras-kr.1] v. [8] pr. (puras-

karóti) pp. (puraskr.ta) mettre devant, faire
précéder ; respecter, honorer ; préférer |nommer,
charger de ; introduire.
p� r-k� t puraskr.ta [pp. puraskr. ] a. m. n. f.

puraskr.tā placé en face ; mis devant, mis sous
les yeux | mis en avant, préféré ; honoré — ifc.
précédé de.
... puraskr.tam adv. au milieu de, avec ...
p� rA purā [relié à puras] adv. avant, aupara-

vant ; autrefois, jadis, naguère (donne au présent
le sens prétérit) | au commencement, d’abord ;
tôt, bientôt (donne au présent le sens futur) —

prép. avant, à l’exception de 〈abl.〉.
na purā adv. jamais.

purākalpa [kalpa] m. ére ancienne.
purākalpe var. purākalpes.u autrefois ; il était
une fois.
p� rAZ purān. a [purā-na] a. m. n. f. purān. ı̄

vieux, ancien, antique ; fané — n. antiquité ;
vieille légende, histoire ancienne | lit. “récit
d’antan”, recueil mythologique et religieux ;
ils traitent traditionnellement de cinq sujets
[pañcalaks.an. a] : sarga la création de l’Univers,
pratisarga les créations secondaires, vam. śa la
généalogie des dieux et des sages, manvantara
la création de la race humaine et des pre-
miers hommes, et vam. śānucarita les histoires
dynastiques ; cf. mahāpurān. a, upapurān. a, stha-
lapurān. a, kulapurān. a ; la plupart furent com-
posés entre 400 et 1200.
sargaś ca pratisargaś ca vam. śo manvan-
tarān. i ca | vam. śānucaritam. caiva purān. am.
pañcalaks.an. am ‖ Les cinq sujets d’un purān. a
sont ...
p� rFq púr̄ıs.a [pr̄. ] n. véd. terre ; remblai ;

torchis ; not. boue intersticielle de l’autel de
l’agnicayana | déchet, ordure, déjection.
p� z purú [pr̄. ] a. m. n. f. pūrv̄ı nombreux, beau-

coup de, en abondance, très, souvent — m. pūru
myth. np. du roi Puru ou Pūru “Abondance”, 6e

roi de la lignée lunaire [somavam. śa], plus jeune
fils de Yayāti et Śarmis.t.hā ; il reçut en partage
le Centre de l’Inde ou pays ārya ; Janamejaya1

est son fils de son épouse Kausalyā1 | hist. np.
de rois du royaume paurava, not. Porus qui fut
vaincu par Alexandre en 326 ant. sur les bords
de l’Hydaspes/Jhelum [Vitastā] (près de mod.
Bhera).

purukútsa [kutsa] m. myth. np. de Puru-
kutsa, fils du roi Māndhātā de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père de Trasadasyu.

purudam. sas [dam. sas] m. myth. np. de
Pūrudam. sā, épith. d’Indra “aux nombreux pou-
voirs”.
p� zq purus.a var. pūrus.a m. homme, mâle,

personne ; héros | fonctionnaire ; serviteur |
l’humanité | phil. np. de Purus.a l’Être, l’es-
prit divin, le macrocosme ; [sām. khya] l’Esprit
ou ordre cosmique, principe mâle statique activé
par le principe femelle dynamique de la Nature
[prakr.ti] |gram. personne grammaticale ; cf. pra-
thama, madhyama, uttama ‖ ang. person ; fr.
personne.

purus.adaghná [daghna] a. m. n. f.
purus.adaghnā f. purus.adaghn̄ı à hauteur
d’homme.
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purus.apura [pura] n. géo. np. de Purus.apura
“ville de l’Homme”, capitale du Gandhāra ;
mod. Peshawar.

púrus.amedhá [medha] m. véd. rituel de sa-
crifice humain symbolique | soc. [“sacrifice de
sa personne”] entrée en renoncement, où le re-
nonçant abandonne tous ses biens, ses feux, ses
rites.

púrus.avyāghrá [vyāghra] m. tigre parmi les
hommes.

purus.asim. ha [sim. ha] m. lion parmi les
hommes.

púrus.asūkta [sūkta] n. véd. [RV.] hymne au
Purus.a, en 16 versets ; il décrit l’univers sacri-
ficiel issu du démembrement du Purus.a ; il doit
être récité chaque matin par un hindou de haute
caste.

purus. ādaka [adaka] m. cannibale | myth.
[Rām.] épith. du roi Pravr.ddha.

purus. ārtha [artha] m. phil. but de l’existence
humaine ; la tradition en définit quatre : le de-
voir [dharma], le profit [artha], le plaisir [kāma]
et le renoncement [moks.a], associés aux quatre
stades de la vie brahmanique [caturāśrama] ; les
trois premiers forment le trivarga |effort person-
nel, activité humaine procédant du libre arbitre.
p� zqtA purus.atā [purus.a-tā] f. masculinité, vi-

rilité — adv. humainement.
p� zqo�m purus.ottama [purus.a-uttama] m. le

meilleur des hommes |phil. np. de Purus.ottama
“l’Être Suprême”, synthèse du purus.a et de la
prakr.ti ; [bhakti] épith. de Vis.n. u sous sa forme
suprême.

purus.ottamaks.etra [ks.etra] n. géo. np. du
Purus.ottamaks.etra, région de Pur̄ı, Orissa.

purus.ottamadeva [deva] m. hist. np. de
Purus.ottamadeva, grammairien du 12e siècle,
auteur de la Bhās.āvr.tti, commentaire de
l’As.t.ādhyāȳı.
p� ! purū iic. pour puru.
purūravas [ravas] m. myth. np. du gandharva

Purūravā “Tonitruant”, 2e roi de la lignée lu-
naire [somavam. śa] ; fils de Budha et Id. ā, amant
de la nymphe [apsaras] Urvaś̄ı dont il eut comme
fils Āyu et Amāvasu ; il est ancêtre de Puru,
Dus.yanta, Bharata, Kuru, Śām. tanu et Pān.d.u ;
on lui attribue l’institution des trois feux sacri-
ficiels védiques ; il est le héros Vikrama, et ses
amours avec Urvaś̄ı sont contées dans la Vikra-
morvaś̄ı.
p� rocn purocana m. myth. [Mah.] np. de Pu-

rocana, conseiller de Duryodhana ; il construi-
sit à sa demande le palais de laque [lāks. āgr.ha]

à Vāran. avata das lequel vivèrent Kunt̄ı et les
pān. d. avās, et y mit le feu.
p� roDŝ purodhas [purodhā] m. cf. purohita.
p� roDA purodhā [puras-dhā1] v. [3] pr. (puro-

dadhāti) pp. (purohita) choisir, préférer ; char-
ger de (not. sacerdoce), préposer à.
p� roEht purohita [pp. purodhā] a. m. n. f. pu-

rohitā nommé à un poste, appointé, préposé
(not. nommé par le roi) — m. soc. [“préposé”]
prêtre de famille, chapelain, aumônier ; il est
“celui qui marche devant (le roi)” |var. purodhas
id.
p� l pula m. horripilation, chair de poule.
pulakeśin [keśin] m. hist. np. du roi Pulakeś̄ı1

ou Pulikeś̄ı1 de la dynastie Cālukya (6e siècle) ;
il établit sa capitale à Vātāpi (mod. Badaami)
en 550 | hist. np. du roi Pulakeś̄ı2 ou Pulikeś̄ı2,
son petit-fils, qui étendit l’empire Cālukya au
Sud, au détriment des Pallavās, et à l’Est ; lors
d’une bataille sur les rives de la Narmadā il
mit en déroute les troupes du roi Hars.a avec
ses éléphants, et devint empereur d’une grande
partie du Deccan, de la Narmadā à la Kāver̄ı ;
son règne finit en 642, avec la capture de Vātāpi
par les Pallavās ; son fils âıné était Candrāditya,
dont l’épouse Vijayabhat.t.ārikā assura la régence
de l’empire jusqu’à l’avènement de son 3 ème
fils Vikramāditya1 qui restaura l’empire ; son
étendard portait Varāha ; il fut le premier à
émettre des monnaies d’or en Inde du Sud.
p� lk̂ pulak [vn. pulaka] v. [10] pr. (pula-

kayati) pp. (pulakita) frémir de plaisir.
p� lk pulaka [pula-ka] m. grenat | pl. pulakās

horripilation (de plaisir).
p� lEkt pulakita [pp. pulak] a. m. n. f. pula-

kitā frémissant de plaisir.
p� l-(y pulastya m. myth. np. du sage [r.s. i]

Pulastya, géniteur [prajāpati] né de l’esprit
de Brahmā ; [Mah.] c’est l’un des sept sages
[saptars. i] ; il est père de Kubera par Go-
Sarasvat̄ı ; mais, fâché que celui-ci honore son
grand-père, il se recréa [dvija] sous la forme
de Vísravā, enfanté de Mānin̄ı pour lui servir
d’écran et que Kubera soit Vaísravan. a.
p� lh pulaha m. myth. np. du géniteur

[prajāpati] Pulaha, né de l’esprit de Brahmā.
p� Elk�Efn̂ pulikeśin cf. pulakeśin.
p� Eln pulina m. n. banc de sable ; ı̂lot au mi-

lieu d’une rivière ; petite ı̂le ; plage de sable ;
berge d’une rivière — f. pulinā ifc. rive de.

pulinavat [-vat] a. m. n. f. pulinavat̄ı sablon-
neux.
p� El�d pulinda m. homme d’une tribu barbare
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du Vindhya | pl. pulindās cette tribu.
p� lomn̂ puloman m. myth. np. de l’asura Pu-

lomā1, un daitya ; enamouré de la belle Pu-
lomā2, il s’introduisit sous la forme d’un sanglier
dans l’ermitage de Bhr.gu pour l’enlever, pro-
voquant la naissance de Cyavana et sa propre
perte ; Śac̄ı dev̄ı était sa fille — f. pulomā
myth. np. de la belle Pulomā2 ou Pulomı̄, fille
d’Agni-Vaísvānara ; le démon [asura] Pulomā1

la convoitait ; elle fut mariée à Bhr.gu, mais
les rites prescrits ne furent pas accomplis ; Pu-
lomā1 l’ayant appris d’Agni, il enleva Pulomā2

qui était en fin de grossesse ; l’embryon tomba
sur le sol [Cyavana], et son éclat était tel qu’il
réduisit Pulomā1 en cendres ; les pleurs de Pu-
lomā2 devinrent la rivière Vadhūsarā ; Bhr.gu
condamna alors Agni à manger tout et n’im-
porte quoi |myth. np. de l’asur̄ı Pulomā3 ; avec
sa sœur Kalakā elles firent des pénitences pour
plaire à Brahmā, qui leur promit que leurs fils
seraient immortels ; ceux-ci [paulomās] habitent
une cité d’or indestructible dans les airs — f.
pulomı̄ cf. pulomā.
p� Sks pulkasa m. f. pulkas̄ı soc. tribu

mélangée impure ; cf. paulkasa.√
p� q̂ pus.1 v. [4] pr. md. (pus.yate) pp. (pus.t.a)

prospérer, être nourri, jouir de 〈i.〉 — v. [4] pr.
(pus.yati) nourrir, augmenter, accrôıtre — v. [9]
pr. (pus.n. āti) entretenir — ca. (pos.ayati) faire
prospérer, élever, nourrir.
p� q̂ pus.2 [pus.1] ifc. a. m. n. f. qui nourrit ; qui

fait prospérer.
p� 	kr pus.kara [pus.1-kara1] n. natu. bot. Nym-

phæa nelumbo, lotus bleu | peau de tambour ;
bout de la trompe d’un éléphant | myth. np.
de Pus.kara1 “Abondance”, continent mythique,
l’un des 7 continents [dv̄ıpa] ; Brahmā y préside
| géo. np. de la ville de Pus.kara2, lieu de
pélerinage du Rajasthan, à 11 km d’Ajmer ; son
lac est sacré ; sur ses bords se trouve un sanc-
tuaire de Brahmā ; au moyen âge c’était un
centre d’enseignement de la religion jäıne — m.
sorte de tambour |myth. [Mah.] np. de Pus.kara
“Lotus”, frère envieux de Nala qui se fit aider du
démon du jeu Kali pour usurper son royaume en
le possédant lors d’un jeu de dés.

pus.karāvat [-vat] f. pus.karāvat̄ı géo. np. de
Pus.karāvat̄ı “Ville des lotus bleus”, ancienne ca-
pitale du Gandhāra, entre Indus et Swat (près
de mod. Peshawar).

pus.karin. ı̄ [-in] f. étang couvert de lotus,
étang.
p� 	kl pus.kala [relié à pus.kara] a. m. n. f.

pus.kalā nombreux, copieux, abondant ; beau-

coup de | copieux, riche ; splendide, excellent
| fort, sonore, résonnant — m. sorte de tambour
|myth. np. du héros Pus.kala “l’Éclatant”, fils de
Bharata1 le demi-frère de Rāma ; Taks.ā est son
frère âıné.

pus.kalāvata n. myth. np. de Pus.kalāvata,
résidence de Pus.kala — f. pus.kalāvat̄ı cf.
Pus.karāvat̄ı.
p� £ pus.t.a [pp. pus.1] a. m. n. f. pus.t. ā bien

nourri, fort, gros, gras ; riche en 〈i.〉.
p� E£ pus.t. i [pus.1-ti] f. croissance,

développement, complétude ; prospérité, ri-
chesse, opulence | engraissement ; abondance,
graisse | soc. rite de prospérité ; pouvoir [siddhi]
de restoration de la santé | myth. np. de Pus.t.i
“Opulence”, fille de Daks.a, une des épouses
de Dharma ; elle est aussi mère de Lobha par
Dambha.

pus.t. imārga [mārga] m. soc. [“voie du bien-
être”] doctrine de la tradition vais.n. ava fondée
par Vallabhācārya.

pus.t. ivardhana [vardhana] a. m. n. f.
pus.t. ivardhan̄ı qui nourrit, qui engraisse ; qui
augmente la prospérité.
p� 	p̂ pus.p [vn. pus.pa] v. [4] pr. (pus.pyati) pp.

(pus.pita) fleurir.
p� 	p pús.pa [pus.1] n. fleur — m. topaze.
pus.paka [-ka] n. [pus.pakavimāna] myth.

[Rām.] np. de Pus.paka “Fleuri”, char aérien
de Kubera, construit par Vísvakarmā ; c’est un
palais merveilleux fait d’or et de joyaux, il se
déplaçait à la vitesse de la pensée, il changeait
de forme à la volonté de ses occupants, et il
pourvoyait à tous leurs désirs ; on n’y avait ni
chaud ni froid, et ses arbres donnaient des fruits
en toute saison ; Rāvan. a le déroba pour à son
frère Kubera qu’il assomma ; il s’en servit pour
enlever S̄ıtā, et provoqua la guerre qui fut sa
perte ; Rāma victorieux l’utilisa pour rentrer à
Ayodhyā avec S̄ıtā — f. pus.pikā tartre ; mucus.

pus.pakakun. d. a [kun. d. a] m. n. pot de fleurs.
pus.pakavimāna [vimāna1] n. myth. char

fleuri de Kubera ; cf. Pus.paka.
pus.pakaran. d. a [karan. d. a] n. corbeille de fleur

| géo. jardin d’agrément près d’Avant̄ı.
pus.pakaran. d. aka [-ka] n. id. | lit. nom d’un

ancien jardin royal dans la Mr.cchakat.ikā.
pus.pakaran. d. in̄ı [-in] f. géo. np. de

Pus.pakaran.d. in̄ı, épith. d’Avant̄ı “la bien
fleurie”.

pus.pagiri [giri] m. géo. np. de l’université
bd. de Pus.pagiri “Colline des fleurs”, à 100
km à l’Est de Bhubaneśvar, mod. Orissa ; elle
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s’étendait sur les sites de Ratnagiri, Lalitagiri
et Udayagiri1 ; elle prospéra jusqu’au 11e siècle.

pus.paguccha [guccha] m. bouquet de fleurs.
pus.padanta [danta] m. jn. np. de Pus.padanta

“Fleur d’ivoire”, 9e t̄ırthaṅkara mythique ; son
corps est blanc, son symbole est un makara ou
un crabe ; on l’appelle aussi Suvidhinātha |myth.
np. de l’éléphant céleste Pus.padanta1, diggaja
du Nord-Ouest.

pus.pabān. a [bān. a] m. myth. flèche de fleur,
arme de Kāma ; il y en a 5 : ketaka, dahana,
bilva, mohana, hars.an. a.

pus.pamālā [mālā] f. guirlande de fleurs.
pus.paśakat.ikā [́sakat.ikā] f. l’arrangement

d’un chariot de fleurs, l’un des 64 arts [kalā].
pus.pāstaran. a [āstaran. a] n. l’arrangement de

jonchées de fleurs, l’un des 64 arts [kalā].
p� E	pt pus.pita [pp. pus.p] a. m. n. f. pus.pitā

fleuri, en fleurs.
pus.pitāgra [agra] a. m. n. f. pus.pitāgrā [“aux

extrémités fleuries”] se dit d’arbres en fleurs —
f. pus.pitāgrā lit. mètre poétique de 2×12+2×13
syllabes.
p� E	pn̂ pus.pin [pus.pa-in] agt. m. f. pus.pin. ı̄

fleuri — f. pus.pin. ı̄ (femme) ayant ses règles.
p� 	y pús.ya [pus.1-ya] n. fleur, crème, meilleure

partie de | astr. np. de Pus.ya “le Meilleur”, 6e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. au Cancer ;
Br.haspati y préside ; son symbole est une flèche ;
cf. Tis.ya, Sidhya.

pus.yamitra [mitra] m. hist. np. de
Pus.yamitra Śuṅga1, général [senāpati] du
roi Br.hadratha, dernier des mauryās, qu’il
assassina ; il devint alors roi du Magadha ; il
effectua un sacrifice du cheval [aśvamedha], et
fonda ainsi la dynastie des śuṅgās qui régna
sur un empire s’étendant sur toute la vallée du
Gange ; il régna de 185 à 151 ant.

pus.yarāga [rāga] m. topaze.
p� -tk pustaka n. manuscrit, livre — f. pustikā

id.
pustakasthā ca yā vidyā parahaste ca yad dha-
nam | kāryakāle samutpanne na sā vidyā na tad
dhanam ‖ Le savoir qui reste dans un livre est
comme l’argent dans la main d’autrui ; quand le
temps vient de s’en servir, il n’y a ni savoir, ni
argent.

pustakavācana [vācana] n. la récitation par
lecture, l’un des 64 arts [kalā].

pustakālaya [ālaya] m. bibliothèque.√
p� pū1 v. [9] pr. (punāti) pr. md. (pun̄ıté)

aor. [5] (ápāv̄ıt) pp. (pūta1) nettoyer, purifier —
v. [1] pr. md. (pavate) se purifier ‖ lat. pūrus ;
fr. pur.

p� pū2 [pū1] ifc. a. m. n. f. qui nettoie, qui
purifie.
p� g pūga [relié à puñja] m. foule, multitude,

assemblée | natu. bot. Areca catechu ou pal-
mier arec ; il peut atteindre 20 m — n. son
fruit, la noix d’arec ; il contient un alcalöıde ex-
citant, légèrement addictif, et fait saliver rouge ;
on l’utilise broyé avec de la chaux hydratée, en-
robé dans une feuille de bétel [parn. a], pour faire
le bétel à mâcher [pān. ] — f. pūgā ifc. quantité
de, masse de, foule de.√

p� ĵ pūj v. [10] pr. (pūjayati) pr. md.
(pūjayate) pp. (pūjita) honorer, vénérer |
consacrer.
p� jk pūjaka [pūj-aka] agt. m. f. pūjikā qui

honore, qui vénère ; qui célèbre la pūjā — m.
adorateur de 〈g. ifc.〉.
p� jn pūjana [pūj-ana] n. honneur rendu, hom-

mage, adoration (de 〈g. iic.〉).
p� jA pūjā [pūj] f. soc. rite religieux journa-

lier, service divin ; le rite de la pūjā a progres-
sivement supplanté les rites solennels du sacri-
fice védique [yajña] ; cf. devapūjā | adoration,
vénération, culte, hommage.

pūjākaks.a [kaks.a] m. soc. endroit de culte
domestique.
p� >y pūjya [pfp. [1] pūj] a. m. n. f. pūjyā

qui doit être respecté ; honorable, respectable,
vénérable — m. homme respectable.
brāhman. āh. pūjyāh. Les brahmanes doivent être
respectés.
p� t pūta1 [pp. pū1] a. m. n. f. pūtā1 nettoyé,

purifié ; pur, clair.
vastrapūtam. jalam. pibet dr.s.t. ipūtam. padam.
nyaset [Mah.] Il faut boire de l’eau filtrée et re-
garder où on met le pied.
p� t pūta2 [pp. pūy ] a. m. n. f. pūtā2 putride,

fétide ; puant.
p� tn pūtana [pūta2-na] m. myth. esprit ma-

lin ; syn. vetāla — f. pūtanā myth. np. de la
démonesse Pūtanā “Putride”, qui personnifie la
maladie des nourrissons ; nourrice au service de
Kam. sa, elle donna le sein à Kr.s.n. a nouveau-né
pour l’empoisonner, mais celui-ci la vida de sa
substance vitale et provoqua sa mort.
p� Et pūti [pūy ] a. m. n. f. putride, fétide ;

puant — m. pus.
pacati pūti sa cuisine est immonde.
p� p pūpa m. gâteau, biscuit.√
p� ŷ pūy v. [1] pr. (pūyati) pr. md. (pūyate)

pp. (pūta2) se gâter ; puer ‖ gr. πυoν ; lat. pūs ;
all. faul ; ang. foul ; fr. puer, pus.
p� y pūya [pūy ] m. n. pus.
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p� r̂ pūr1 [ca. pr̄. ] v. [10] pr. (pūrayati) pp.
(pūrita) remplir 〈acc.〉 (de 〈i.〉), satisfaire, en-
richir.
p� r̂ pūr2 cf. pur.
p� r pūra [pūr1] a. m. n. f. pūr̄ı ifc. emplissant ;

satisfaisant — m. fait d’emplir, de combler ; ins-
piration à fond ; abondance | flot, crue, inonda-
tion.

pūrayat [ppr. pūr1] a. m. n. f. pūrayant̄ı qui
remplit.
p� rk pūraka [pūra-ka] a. m. n. f. pūrakā qui

comble, qui emplit, qui complète ; qui satisfait
〈g. iic.〉 — m. flot, effusion | phil. [yoga] lente
inspiration complète par le nez ; opp. recaka.
p� rZ pūran. a [pūra-na] a. m. n. f. pūran. ı̄ qui

complète, qui remplit ; qui satisfait ; qui effec-
tue — m. nombre ordinal au masculin — n.
complétion ; remplissage ; gonflage ; extension
d’un arc au maximum |méd. injection ; alimen-
tation |astr. révolution d’un astre autour de son
orbite — f. pūran. ı̄ nombre ordinal au féminin.
p� Ert pūrita [pp. pūr1] a. m. n. f. pūritā em-

pli, complété ; soufflé (conque) ; intensifié (son)
| rempli de 〈i. iic.〉.

pūritaprān. a [prān. a] m. phil. [yoga] souffle
dont on s’est empli la poitrine par inspiration
[pūraka].
p� z pūru cf. puru.
p� zq pūrus.a cf. purus.a.
p� Z pūrn. á [pp. pr̄. ] a. m. n. f. pūrn. ā plein, rem-

pli ; rempli de 〈i. g. iic.〉 ; abondant ; comblé, sa-
tisfait ; parfait |accompli, révolu, terminé ; passé
(temps) ; satisfait (vœu) | infini — f. pūrn. ā géo.
np. de la rivière Pūrn. ā au Mahārās.t.ra ; elle
prend sa source dans les monts Arjuna et se jette
dans la Godāvar̄ı.
pūrn. es.u adv. à la complétion, ceci accompli ;
lorsque le temps sera venu.
pūrn. am adah. pūrn. am idam | pūrn. āt pūrn. am
udacyate | pūrn. asya pūrn. am ādāya | pūrn. am eva
avaśis.yate ‖ [BU.] et śāntivacana [IU.] Cela est
infini, ceci est infini ; l’infini émane de l’infini ;
même l’infini retiré de l’infini, l’infini demeure.

pūrn. akumbha [kumbha] m. vase plein
(āpam, d’eau) | arch. vase pansu d’où sortent
des fleurs de lotus, motif de sculpture bd. not. à
Amarāvat̄ı1 ; syn. pūrn. aghat.a.

pūrn. aghat.a [ghat.a] m. arch. vase d’abon-
dance, élément décoratif not. bd. ; syn.
pūrn. akumbha.

pūrn. atā [-tā] f. plénitude.
pūrn. atāvāda [vāda] m. phil. doctrine de la

plénitude, qui définit la délivrance comme la re-
connaissance de la liberté du Soi [trika].

pūrn. aprajña [prajña] m. hist. np. de
Pūrn. aprajña, épith. de Madhva “doué du savoir
total”.

pūrn. abhadra [bhadra] m. hist. np. de śr̄ı
Pūrn. abhadra, lettré jaina [sūri] de Jaisal-
mer ; il compila le Pañcākhyānaka, version du
Pañcatantra, en 1199.

pūrn. amāsa [māsa] m. pleine lune | soc.
cérémonie un jour de pleine lune.

pūrn. ayoga [yoga] m. phil. discipline spiri-
tuelle de yoga total, due au philosophe contem-
porain śr̄ı Aurobindo (1872–1950).

pūrn. avirāma [virāma] m. double dan. d. a (. .),
indiquant la fin d’une stance.

pūrn. āvatāra [avatāra] m. myth. manifes-
tation divine complète, incarnation pleine de
Vis.n. u ; Narasim. ha est considéré pūrn. āvatāra,
ainsi que Kr.s.n. a dès sa naissance ; on dit que
Rāma est né avec 14 parts divines [kalā],
et que Paraśurāma acquit 2 parts par ses
austérités [tapas1], qu’il transféra à Rāma lors
du svayam. vara de S̄ıtā, afin qu’il devienne
pūrn. āvatāra.
p� EZmA pūrn. imā [pūrn. a] f. astr. jour (ou nuit)

de la pleine lune.
pūrn. imādina [dina] n. astr. jour de pleine

lune.
pūrn. imānta [anta] a. m. n. f. pūrn. imāntā qui

se termine par la pleine lune — m. astr. ca-
lendrier dont le début du mois commence à la
pleine lune ; il est utilisé en Inde du Nord ; opp.
amānta.

pūrn. imārātri [rātri] f. astr. nuit de pleine
lune.
p� t pūrtá [pp. pr̄. ] a. m. n. f. pūrtā comblé ; ac-

cordé, rempli, accompli — n. accomplissement ;
récompense ; mérite | soc. fondation pieuse ; ho-
noraire de prêtre officiant.
p� v pūrva a. m. n. f. pūrvā en tête, en avant,

premier, initial ; ancien, antique, traditionnel
| plus tôt que, antérieur à, âıné de 〈abl. iic.〉 ;
oriental — pn. l’âıné, le premier — acc. cf.
pūrvam — i. pūrven. a ifc. avec ; pourvu de —
f. pūrvā la direction [dís2] de l’Est — loc.
pūrvasyām à l’Est.
pūrvam. kadācid adv. il était une fois ; autrefois.
pūrvasmin kāle var. pūrvakāle adv. autrefois.
pūrvasyām dísi adv. vers l’Est.

pūrvajanman [janman] n. phil. naissance
antérieure ; vie antérieure.

pūrvajanmakr.ta [kr.ta] a. m. n. f.
pūrvajanmakr.tā phil. accompli dans une
vie précédente.
pūrvajanmakr.tam. pāpam. vyādhirūpen. a
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bādhate Le péché accompli dans une vie
précédente vous tourmente comme une mala-
die.

pūrvatantra [tantra] n. soc. section
antérieure d’un rite de l’Atharvaveda.

pūrvatā [-tā] ifc. f. fait d’être précédé ou ac-
compagné par.

pūrvatva [-tva] n. précédence, antériorité ;
priorité | condition précédente.

pūrvanipāta [nipāta] n. gram. incidence
irrégulière d’un membre de composé à la place
antérieure ; opp. paranipāta.

pūrvapaks.a [paks.a] m. astr. 1re quinzaine du
mois lunaire ; syn. śuklapaks.a | phil. thèse ad-
verse d’une école intellectuelle.

pūrvapada [pada] n. gram. premier terme
d’un composé [samāsa] ; opp. uttarapada.

pūrvapros.t.hapadā [pros.t.hapadā] f. pl. astr.
np. de Pūrvapros.t.hapadās “les Pieds avant du
lit”, 24e astérisme lunaire [naks.atra], corr. aux
étoiles αβ de Pégase ; Ajaikapād y préside ; son
symbole est un lit de repos ; plus tard appelé
aussi Pūrvabhādrapadās.

pūrvaphalgun̄ı [phalgun̄ı] f. astr. np. de
Pūrvaphalgun̄ı “la première Rougeâtre”, 9e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile δ du
Lion (Zosma) ; Bhaga y préside.

pūrvabhādrapadā [bhādrapadā] f. pl. astr.
np. de Pūrvabhādrapadās “les Pieds avant (du
lit) de bon augure” ; cf. Pūrvapros.t.hapadās.

pūrvamı̄mām. sā [mı̄mām. sā] f. phil. la
Mı̄mām. sā, philosophie attribuée à Jaimini,
l’un des 6 points de vue [s.ad. darśana] de l’Hin-
douisme orthodoxe ; c’est l’herméneutique, ou
exégèse du Veda ; elle expérimente par le rite le
lien entre l’humain et le surnaturel ; cf. Śabara1.

pūrvamı̄mām. sāśāstra [́sāstra] n. phil. np.
du Pūrvamı̄mām. sāśāstra, attribué à Jaimini ; cf.
Pūrvamı̄mām. sāsūtra.

pūrvamı̄mām. sāsūtra [sūtra] n. lit. np. du
Pūrvamı̄mām. sāsūtra, ou Mı̄mām. sāsūtra de Jai-
mini ; il comprend la Dvādaśalaks.an. ı̄ et le
Sam. kars.akān.d. a.

pūrvaraṅga [raṅga] m. soc. [Nāt.yaśāstra]
rites préliminaires d’une pièce de théâtre ; après
un morceau musical, le directeur de théâtre
[sūtradhāra] entre en scène avec deux assistants
portant le jarjara et le bhr.ṅgāra ; après une pu-
rification avec l’eau du bhr.ṅgāra, il érige le jar-
jara comme bannière d’Indra [indradhvaja], il
prononce sa bénédiction [nand̄ı], puis abaisse le
jarjara ; suit une farce burlesque [trigata] avec le
vidūs.aka, puis l’éloge de l’intrigue [prarocanā] ;

ensuite la pièce proprement dite commence par
son prologue [prastāvanā].

pūrvavat [-vat] a. m. n. f. pūrvavat̄ı relatif
à ce qui précède ; qui concerne un antécédent
— m. phil. [nyāya] conclusion d’une cause
précédente — f. pūrvavat̄ı femme précédemment
mariée — adv. pūrvavát comme autrefois ; en
conséquence de ce qui précède ; comme dit
précédemment.

pūrvavars.a [vars.a] m. l’an dernier.
pūrvavr.tta [vr.tta] a. m. n. f. pūrvavr.ttā qui

précède dans le temps, antérieur.
pūrvavr.tti [vr.tti] f. antériorité.
pūrvaśikha [́sikhā] a. m. n. f. pūrvaśikhā

soc. qui porte la mèche réservée en avant ; opp.
aparaśikha.

pūrvācārya [ācārya] m. gram. grammairien
antérieur à Pān. ini.

pūrvāmnāya [āmnāya] m. phil. “doctrine de
l’Est”, ordre de Śaṅkara1 dont le mat.ha se
trouve à Pur̄ı.

pūrvārdhá [ardha] m. n. partie frontale ; par-
tie antérieure (opp. uttarārdha) | côté Est.

pūrvārdhya [-ya] a. m. n. f. pūrvārdhyā du
côté oriental.

pūrvās. ād. hā [as. ād. hā] f. pl. astr. np. de
Pūrvās.ād. hās “les Invincibles antérieures”, 18e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile δ du
Sagittaire ; Āpa y préside ; son symbole est une
dent d’éléphant.

pūrvāhn. a [ahna] m. matinée.
pūrvedyus [dyu] adv. le jour précédent, la

veille.
p� vk pūrvaka [pūrva-ka] a. m. n. f. pūrvikā

précédent, antérieur, premier — ifc. précédé par,
accompagné par.
p� vm̂ pūrvam [acc. pūrva] adv.

antérieurement ; avant 〈abl.〉 ; auparavant,
jadis — ifc. en commençant par, après ; avec,
selon ‖ pali pubba.
adya pūrvam adv. jusqu’à maintenant.
abodha pūrvam adv. d’une manière incons-
ciente.
aśruta pūrvam adv. non déjà entendu.
p� Evn̂ pūrvin [pūrva-in] ifc. agt. m. f. pūrvin. ı̄

qui a fait antérieurement.
p� l̂ pūl [vn. pūla] v. [10] pr. (pūlayati) v. [1]

pr. (pūlati) collecter, ramasser.
p� l pūla m. f. pūl̄ı botte, gerbe, bouquet | pl.

pūlās paille.
p� qn̂ pūs.an [pus.1] m. myth. véd. np. du ra-

dieux [āditya] Pūs.ā “le Nourricier”, patron des
troupeaux ; personnifiant le Soleil nourrissier, il
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apporte l’abondance ; comme mâıtre des che-
mins, il protège le voyageur ; il garde les portes
et mène la fiancée à l’époux ; il repousse le vo-
leur et fait retrouver l’objet égaré ; avec son ai-
guillon d’or il peut réveiller Brahmā ; Śiva lui
ayant brisé les dents, il se nourrit de bouillie
[karambha] ; astr. il préside le naks.atra Revat̄ı
(ζ des Poissons).√

p� pr.1 v. [3] pr. (piparti) sauver, secourir ;
protéger | surpasser ; traverser — ca. (pāráyati)
surmonter, prévaloir sur ‖ gr. περαω ; lat. expe-
rior ; all. fahren.√

p� pr.2 ps. (priyate) pf. (ā) [inusité sans pf.].
p� Ä pr.kta [pp. pr.c] a. m. n. f. pr.ktā mélangé

de ; mis en contact avec 〈i. iic.〉.√
p� ĉ pr.c v. [7] pr. (pr.n. ákti) aor. [5] (aparc̄ıt)

pp. (pr.kta) pf. (upa, sam) mélanger, mêler ; unir
à 〈i. loc.〉 ‖ gr. πλεκω ; lat. plecto ; all. flechten.
p� QCk pr.cchaka [pr.ch-aka] agt. m. f. pr.cchikā

qui demande, qui se renseigne sur 〈g.〉 ; question-
neur — m. enquêteur ; inquisiteur.
p� QCm̂ pr.ccham [abs. praś] ind. ayant de-

mandé.
p� QCA pr.cchā [praś] f. question, requête — ifc.

question concernant.
p� QÐ pr.cchya [pfp. [1] praś] a. m. n. f. pr.cchyā

à demander ; sur quoi l’on doit se renseigner.
p� Ĉ pr.ch cf. praś.
p� t̂ pr.t f. [pl. loc. pr.tsú] bataille.
pr.tanā [-anā] f. bataille | armée.√
p� T̂ pr.th [relié à prath] v. [10] pr. (par-

thayati) étendre.
p� T pr.tha [pr.th] a. m. n. f. pr.thā large —

m. paume de la main | empan (mesure de lon-
gueur, du bout du majeur au poignet, égal à
13 pouces [aṅgula], environ 25 cm) — f. pr.thā
myth. [Mah.] np. de Pr.thā “la Large”, fille du
prince yādava Śūra, qui la donna comme fille
adoptive à son cousin Kunti, d’où son autre nom
de Kunt̄ı ; le sage Durvāsā lui donna une incan-
tation [mantra] par laquelle elle pouvait se faire
féconder par un dieu ; elle essaya le charme en
invoquant Sūrya, qui lui donna son fils Karn. a,
et lui rendit sa virginité ; plus tard, 1re épouse
du roi Pān.d.u, qui ne pouvait procréer sans mou-
rir, elle enfanta de Yudhis.t.hira avec Dharma, de
Bh̄ıma avec Vāyu, et d’Arjuna avec Indra.
p� Tk̂ pr.thak [pr.th] adv. séparément,

différemment, particulièrement |
individuellement, un par un ; pour chacun.

pr.thaktva [-tva] n. singularité, particularité,
individualité |phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a]
de l’individualité.
pr.thaktvena adv. un par un.

pr.thagjana [jana] m. homme du commun,
quidam ; homme de basse extraction, rustre |pl.
pr.thagjanās la plèbe, la multitude.
p� ETvF pr.thiv̄ı [pr.thv̄ı] f. sol, terre | phil.

la Terre, l’une des 9 substances [dravya1]
du vaíses. ika, l’un des 5 éléments [bhūta]
du sām. khya ; son pañcabhūtasthala est
Ekāmreśvara | myth. np. de Pr.thiv̄ı “l’Immen-
se”, la Terre personnifiée ; elle est l’épouse de
Dyau [R. gveda] ou de Pr.thu [purān. a].
pr.thiv̄ım. gam se prosterner.

pr.thiv̄ıpati [pati] m. [“mâıtre de la Terre”]
roi.

pr.thiv̄ıpāla [pāla] m. [“gardien de la Terre”]
roi.
p� T� pr.thú [pr.th] a. m. n. f. pr.thv̄ı large, vaste,

étendu, ample, immense — m. myth. np. du roi
mythique Pr.thu “l’Immense”, incarnation mi-
neure de Vis.n. u, créé par barratage de la bonne
partie de Vena ; en inventant l’agriculture, il
trait la Vache-Terre Śabalā de ses richesses à
l’âge d’or [satyayuga] ; c’est l’Homme primordial
de l’ère d’avant Manu, et le créateur de l’inves-
titure royale |myth. [Rām.] np. du roi Pr.thu, fils
d’Anaran.ya père de Trísaṅku — f. cf. pr.thiv̄ı —
f. cf. pr.thv̄ı ‖ gr. πλατυς ; lat. planus ; fr. plat,
plaine.

pr.thula [-la] a. m. n. f. pr.thulā large ; grand.
pr.thulāśva [aśva] m. myth. [Mah.] np. du roi

Pr.thulāśva “au Grand cheval”, fils d’Anenā de
la lignée solaire [sūryavam. śa] ; il est père de Pra-
senajit.
p� LvF pr.thv̄ı [f. pr.thu] f. myth. np. de Pr.thv̄ı

la Terre ; cf. Pr.thiv̄ı.
pr.thv̄ıdhāra [dhāra] m. myth. np. de

Pr.thv̄ıdhāra, épith. de Varāha “qui porte la Ter-
re” ; cf. vāstupurus.a.
p� dAk� pr.dāku m. serpent | tigre ; panthère ;

léopard ‖ gr. παρδoς.
p� E� pr. śni [relié à pr.s.at] a. m. n. f. varié, ta-

cheté, bigarré (not. vaches, serpents, grenouilles,
etc.) | pl. multiples |myth. np. d’une famille de
sages [r.s. ] |myth. cf. Pr.s.n. i — f. vache tachetée ;
(au fig.) la Terre, le Ciel étoilé ou nuageux.

pr. śniparn. ı̄ [parn. ı̄] f. natu. bot. Desmo-
dium gangeticum, arbuste de la famille des
papilionacées, aux fleurs blanches ou lilas ;
c’est l’une des 5 petites racines médicinales
[hrasvapañcamūla].√

p� q̂ pr.s. [relié à spr. ś1] v. [1] pr. (pars.ati) as-
perger | ennuyer ; vexer.
p� qt̂ pr.s.at [ppr. pr.s. ] a. m. n. f. pr.s.at̄ı qui as-

perge | tacheté ; bigarré | animal tacheté ; not.
antilope ; syn. pr.s.ata |myth. se dit des animaux
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montés par les vents [marutas] | pl. pr.s.antas
gouttes d’eau ; aspersion.
pr.s.atām pati m. [“mâıtre de la pluie”] vent.

pr.s.adaśva [aśva] a. m. n. f. pr.s.adaśvā qui
chevauche une antilope | myth. se dit des vents
[marutas].

pr.s.odará [udara] a. m. n. f. pr.s.odarā au
ventre tacheté | gram. [générique] se dit de com-
posés dont la formation est irrégulière (comme
pr.s.odara, qui fait l’élision du ‘t’).
p� qt pr.s.atá [pr.s.at] a. m. n. f. pr.s.at̄ı tacheté,

tavelé — m. natu. antilope tachetée | goutte
d’eau | myth. [Mah.] np. du roi Pr.s.ata “(au
visage) tavelé” ; Bharadvāja était son ami ; il
répandit sa semence à la vue de la nymphe Me-
nakā et donna ainsi naissance au roi Drupada.
p� £ pr.s.t. á [pp. praś] a. m. n. f. pr.s.t. ā demandé ;

interrogé, questionné ; prié d’accorder |désiré —
n. demande, requête.
p� ¤ pr.s.t.há [prastha] n. [“ce qui est

prééminent”] dos ; plate-forme, terrasse ;
revers — loc. pr.s.t.he adv. derrière, de derrière
— f. pr.s.t.hā ifc. derrière.
pr.s.t.hena vah porter sur le dos.

pr.s.t.hatas [-tas] adv. par derrière ;
secrètement.
pr.s.t.hatah. kr. tourner le dos à, renoncer à 〈acc.〉.
pr.s.t.hato gam suivre 〈g.〉.
pr.s.t.hato bhū être en arrière ; ne pas être
considéré.
p� E	Z pr.s.n. i m. myth. np. du prince yādava

Pr.s.n. i ou Pr.śni, descendant de Vr.s.n. i ; Śvaphalka
est son fils.√

p� pr̄. v. [9] pr. (pr.n. āti) v. [6] pr. (pr.n. áti) v.
[3] pr. (piparti) pp. (pūrn. á, pūrta) inf. (pūritum)
pf. (abhi, ā, sam) combler, remplir, satisfaire
| compléter ; souffler dans (not. conque) ; tendre
(arc) — ca. (pārayati) pp. (pārita) remplir,
accomplir (un vœu) — ca. (pūrayati) remplir
〈acc.〉 (de 〈i.〉), satisfaire, enrichir | remplir de
bruit, souffler dans (not. conque) ; tendre (arc)
|compléter (une phrase) ; couvrir complètement,
encercler — ps. (pāryate) ps. (pūryate) être rem-
pli (de 〈i.〉), être satisfait ‖ lat. plenus, impleo ;
ang. full ; all. voll ; fr. plein.
p�V pet.a [relié à pit.aka] m. n. f. pet. ı̄ panier ;

sac.
p�Vk pet.aka [pet.a-ka] m. n. petit panier ;

bôıte, cassette — n. quantité, multitude — f.
pet.ikā bôıte, cassette.
p�y peya [pfp. [1] pā1] a. m. n. f. peyā à boire,

buvable, potable ; qui doit être bu — n. boisson,
breuvage — f. peyā gruau de riz.

p�q pes.a [pis. ] a. m. n. f. pes. ı̄ qui moud, qui pile
(〈iic.〉) — m. fait de moudre, de piler, d’écraser.
p�qk pes.aka [-ka] agt. m. f. pes.ikā qui moud ;

meunier.
p{½ paiṅga [vr. piṅga] a. m. n. f. paiṅḡı concer-

nant la souris.
p{½l paiṅgala [vr. piṅgala] m. soc. patr. de

Piṅgala — n. lit. np. du manuel de Piṅgala1.
p{tAmh paitāmaha [vr. pitāmaha] a. m. n.

f. paitāmah̄ı relatif au grand-père | issu de ou
concernant Brahmā — m. myth. patr. de Manu
| pl. les ancêtres — n. astr. épith. du naks.atra
de Rohin. ı̄1.
p{=plAd paippalāda [vr. pippalāda] a. m.

n. f. paippalādā lit. relatif à Pippalāda |
[paippalādasam. hitā] lit. recension Paippalāda
de l’Atharvaveda selon l’école de Pippalāda.
p{l paila m. myth. np. du sage Paila, compi-

lateur de R. gveda.
p{fAc paísāca [vr. písāca] a. m. n. f. paísāc̄ı

myth. propre aux písācās ; diabolique, infernal
— m. soc. nom d’un mode de mariage (en abu-
sant d’une femme endormie, enivrée ou faible
d’esprit).
pog�X pogan. d. a a. m. n. f. pogan. d. ā jeune,

immature ; prépubère, pubère | difforme — m.
garçon, adolescent (de 5 à 16 ans).
pot pota ifc. m. jeune (animal ou plante).

mr.gapota m. jeune gazelle.
cūtapota m. jeune manguier.
potl potala m. n. géo. nom d’un port de

mer sur l’Indus | géo. nom de la résidence du
Daläı Lama à Lhassa.

potalaka [-ka] m. n. id. |bd. nom d’une mon-
tagne ; Avalokiteśvara y réside.
pot� potr. [pū1-tr. ] m. soc. [“purificateur”] l’un

des 16 prêtres officiant à un sacrifice ; il assiste
le brahman.
poT̂ poth [vn. potha] v. [10] pr. (pothayati)

écraser, détruire.
poT potha m. coup.
poq pós.a [pus.1] m. prospérité ; abondance,

richesse ; croissance | alimentation, nourriture ;
élevage ; soutien, tutorat.

pos.aka [-ka] agt. m. f. pos.ikā nourrissier,
éleveur ; gardien, soutien, tuteur.
pOg�X paugan. d. a [vr. pogan. d. a] a. m. n. f.

paugan. d. ı̄ concernant les garçons ; gamin — n.
préadolescence.
pO�XrFk paun. d. ar̄ıka [vr. pun. d. ar̄ıka] a. m. n.

f. paun. d. ar̄ıkā constitué de lotus (guirlande) —
m. soc. sacrifice solennel [yāga] de soma, durant
11 jours.
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pO�X~ paun. d. ra [vr. pun. d. ra] a. m. n. f. paun. d. r̄ı
relatif au pays pun. d. ra, bengali | myth. [Mah.]
np. de Paun.d. ra, conque de Bh̄ımasena | pl. géo.
le peuple des bengalis — n. marque sectaire.

paun. d. ravardhana [vardhana] n. cf.
pun. d. ravardhana.

paun. d. ravardhanapura [pura] n. géo. ville de
Paun.d. ravardhanapura, capitale des pun. d. rās ; cf.
Pun.d. ranāgara.
pO/ pautra [vr. putra] a. m. n. f. pautr̄ı filial

— m. petit-fils (fils d’un fils) — f. pautr̄ı petite-
fille.
pOnzÅ paunaruktya [vr. punarukta-ya] a. m.

n. f. paunaruktyā redondant, superflu — n.
répétition ; tautologie.
pOr paura [vr. pura] a. m. n. f. paurā urbain

— m. bourgeois, citadin, citoyen.
pOrv paurava [vr. puru] a. m. n. f. paurav̄ı

myth. descendant de Puru — m. géo. np. du
peuple Paurava du Nord-Ouest de l’Inde (mod.
Pañjab) | pl. géo. le peuple des Pauravās.
pOr-�y paurasttya [vr. puras-tya] a. m. n. f.

paurasttyā à l’Est ; à l’avant ; premier
pOrAZ paurān. a [vr. purān. a] a. m. n. f. paurān. ā

vieux, ancien, antique | en rapport avec les
légendes [purān. a] ; mythologique.
pOrAEZk paurān. ika [vr. purān. a-ika] a. m. n. f.

paurān. ikā mythologique |qui connâıt les vieilles
légendes, qui parle d’autrefois | phil. se dit
des doctrines développées dans les recueils de
purān. a.
pOzq paurus.a [vr. purus.a] a. m. n. f. paurus. ā

humain ; masculin, viril — n. virilité ; acte viril
ou héröıque ; vertu, courage, force | phil. ce qui
est humain ; opp. daiva.
pOzq�y paurus.eya [paurus.a-ya] a. m. n. f.

paurus.eyā fait par l’homme, de nature humaine ;
not. smr.ti.
pOroEht paurohita [vr. purohita] a. m. n. f.

paurohit̄ı concernant un purohita.
pOroEh(y paurohitya [vr. purohita-ya] a. m. n.

f. paurohityā relatif à un purohita ou à sa famille
— n. sa charge.
pOEZmA paurn. imā [vr. pūrn. imā] f. astr. jour de

pleine lune ; syn. pūrn. imā | var. paurn. amı̄ id.
pOlom pauloma [vr. puloman] m. pl. myth. les

paulomās, fils de l’asur̄ı Pulomā3 ; ils habitent
une cité d’or indestructible dans les airs — f.
paulomı̄ myth. patr. de Śac̄ı “Fille de Pulomā1”.
pOSks paulkasá [vr. pulkasa] m. f. paulkas̄ı

soc. fils d’un homme nis. āda ou śūdra avec une
ks.atriyā ; ces hors-caste sont méprisés.
pOq paus.a [vr. pus.ya] a. m. n. f. paus. ā relatif

à Pus.ya — m. astr. mois de Pus.ya (décembre-
janvier).
pO	kr paus.kara [vr. pus.kara] a. m. n. f.

paus.kar̄ı relatif au lotus bleu — m. myth. Vis.n. u
manifesté par une fleur de lotus.

paus.karasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Paus.karasam. hitā, qui détaille le culte de Vis.n. u-
Veṅkat.eśvara.√

=yA pyā [relié à pi2] v. [1] pr. md. (pyāyate)
pp. (pyāna, pyāta) pf. (ā) grossir, enfler, gonfler
— ps. (pyāyyate) faire déborder.
þ pra pf. vers l’avant, au début de, en avant

de, partie principale de | très, intensément ; en
excès ‖ gr. πρo ; lat. pro.
þug prá uga [prayoga] n. joug.
þuQy pra ucya [abs. pravac] ind. ayant pro-

clamé.
þkV prakat.a [pra-kat.a] a. m. n. f. prakat. ā ma-

nifeste, public ; évident, clair.
prakat.am adv. visiblement, ouvertement, en pu-
blic.
prakat. ı̄ kr. manifester, exhiber, montrer.
prakat. ı̄ bhū se manifester, se montrer, ap-
parâıtre.
prakat.ah. so ’stu Qu’il se montre.

prakat.al̄ılā [l̄ılā] f. myth. manifestation vi-
sible de Kr.s.n. a durant sa vie terrestre ; opp.
aprakat.al̄ılā.
þkr prakara1 [prakr. ] a. m. n. f. prakar̄ı qui

fait bien, qui produit beaucoup ; efficace — m.
aide ; usage, tradition ; moyen, expédient — f.
prakar̄ı lit. interlude explicatif dans une pièce
de théâtre.
yena kena prakaren. a prasiddhah. purus.obhavet
Par n’importe quel moyen l’homme cherche la
notoriété.
þkr prakara2 [prakr̄. ] m. tas, quantité ; multi-

tude | bouquet.
þkrZ prakaran. a [prakara1-na] n. production,

création | traitement ; sujet, matière ; occasion,
opportunité | discussion, explication | lit. livre,
traité, ouvrage didactique ; chapitre introductif,
prologue | lit. comédie de mœurs, fiction | gram.
pragmatique.
asminn eva prakaran. e en cette occasion ; à cet
égard.
na ca prakaran. am. vetsi ni vous ne savez de quoi
il s’agit.

prakaran. atas [-tas] adv. à l’occasion ; occa-
sionnellement.
þkq prakars.a [prakr.s. ] m. prééminence,

supériorité, excellence | intensité ; comble, excès.
prakars.en. a adv. intensément.
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þkAm prakāmá [pra-kāma] m. joie, délice | pl.
prakāmās choses agréables, objets désirables ;
délices.
prakāmam var. prakāmatas adv. volontaire-
ment ; à son gré, selon son désir | à satiété, suf-
fisamment ; beaucoup ; vraiment.
þkAr prakāra [prakr. ] m. manière, mode,

façon ; sorte, espèce.
prakārais d’une manière ou d’une autre.
kena prakāren. a de quelle manière ? comment ?.

prakāratā [-tā] f. phil. fait d’être une espèce,
d’être un qualifiant ; prédicativité.
þkAy prakārya [pfp. [1] prakr. ] a. m. n. f.

prakāryā qui doit être manifesté ou exposé.
þkAf̂ prakāś [pra-kāś] v. [1] pr. md.

(prakāśate) pp. (prakāśita) parâıtre, apparâıtre,
se manifester | briller, resplendir — ca.
(prakāśayati) ca. (prakāśayate) dévoiler, rendre
visible, éclairer ; montrer, expliquer ; proclamer,
révéler ; faire connâıtre, publier.
þkAf prakāśa [prakāś] a. m. n. f. prakāś̄ı

brillant, resplendissant ; clair, ouvert, public ;
explicite, évident | fameux, célèbre (pour 〈i.
iic.〉) — ifc. qui a l’aspect de, qui ressemble
à — m. apparition, manifestation ; publica-
tion, publicité |clarté, lumière ; splendeur, gloire
| élucidation, explication | grand air, endroit
découvert | phil. pouvoir de révélation | phil.
[tantra] la Conscience universelle, associée à
Śiva ; elle est réfléchie dans la Nature [opp. vi-
marśa], émanation de Śakti.
prakāśam adv. ouvertement, publiquement ; à
haute voix.

prakāśavat [-vat] a. m. n. f. prakāśavat̄ı
brillant, radieux ; ouvert, illimité | phil. [ChU.]
l’Espace ou partition du brahman en quatre
orients.

prakāśātman [ātman] a. m. n. f.
prakāśātman̄ı de nature brillante | myth.
épith. de Sūrya, Śiva, etc. | hist. np. du philo-
sophe Prakāśātman “Révélateur”, auteur du
Vivaran. a.
þkAfk prakāśaka [prakāś-aka] a. m. n. f.

prakāśikā clair, brillant ; qui illumine |renommé,
célèbre | qui explique, qui rend manifeste ; qui
rend public, qui révèle, qui trahit.
þkAfn prakāśana [prakāś-ana] n. qui illu-

mine ; brillance, lustre — f. prakāśanā enseigne-
ment.
þkAEft prakāśita [pp. prakāś] a. m. n. f.

prakāśitā devenu visible, dévoilé ; manifesté,
révélé ; publié.
þkAEfn̂ prakāśin [prakāś-in] agt. m. f.

prakāśin̄ı clair, brillant ; éclairant, illuminant ;

qui rend visible, manifeste.
þkFZ prak̄ırn. a [pp. prakr̄. ] a. m. n. f.

prak̄ırn. ā éparpillé, dispersé ; en désordre |divers,
hétéroclite — n. lit. miscellanée.
þkFZk prak̄ırn. aka [-ka] a. m. n. f. prak̄ırn. ikā

éparpillé, dispersé ; divers — n. lit. miscellanée,
collection diverse | [prak̄ırn. akān. d. a] lit. np. du
Prak̄ırn. akān.d. a, 3e section du Vākyapad̄ıya.
þkFt̂ prak̄ırt [pra-k̄ırt] v. [10] pr.

(prak̄ırtayati) pp. (prak̄ırtita) annoncer,
déclarer, proclamer ; nommer, célébrer ; approu-
ver.
þkFtn prak̄ırtana [prak̄ırt-ana] n. an-

nonce ; déclaration, proclamation ; éloge — f.
prak̄ırtanā mention, annonce.
þkFEt prak̄ırti [prak̄ırt] f. proclamation ;

célébration.
þkFEtt prak̄ırtita [pp. prak̄ırt] a. m. n. f.

prak̄ırtitā dit, mentionné ; annoncé, révélé ; loué,
célébré.
þk� p̂ prakup [pra-kup] v. [4] pr. (prakupyati)

pp. (prakupita) s’agiter, s’irriter, se fâcher — ca.
(prakopayati) exciter, irriter.
þk� prakr. [pra-kr.1] v. [8] pr. (prakaróti) pp.

(prakr.ta) pfp. (prakārya) faire, produire, mettre
au jour ; accomplir ; décider.
þk� t prakr.ta [pp. prakr. ] a. m. n. f. prakr.tā

fait, produit ; accompli ; préparé | commencé ;
mentionné, dont il est question | primaire ; opp.
aprakr.ta.

prakr.tārtha [artha] a. m. n. f. prakr.tārthā
ayant le sens d’origine |réel ; conforme aux faits,
exact.
þk� Et prakr.ti [prakr.-ti] f. nature ; ordre natu-

rel ; forme primitive | fondement, origine, cause ;
élément constitutif | état naturel, tempérament ;
état de santé |gram. radical d’origine d’un mot ;
il se combine avec un suffixe [pratyaya] | phil.
[sām. khya] la Nature Originelle, combinant les
potentialités de l’Énergie et de la Matière, prin-
cipe femelle dynamique activé par le contact
avec le principe mâle statique [purus.a] expri-
mant l’Esprit ; elle est le point d’équilibre du
trigun. a de ses qualités : sattva, rajas et tamas ;
elle se manifeste par l’évolution [parin. āma] des
24 substances [tattva] dont elle forme la 25e ;
cf. vikr.ti | phil. [mı̄mām. sā] injonction originale ;
opp. vikr.ti | gram. base d’un substantif ; syn.
prātipadika.
prakr.tyā i. adv. naturellement.
prakr.tyā subhaghah. naturellement fortuné.

prakr.titā [-tā] f. état d’origine, état naturel.
prakr.titva [-tva] n. état d’origine, état natu-

rel.
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prakr.tipratyaya [pratyaya] iic. gram. radical
et suffixe en morphologie.

prakr.tipratyayavivecana [vivecana] n.
gram. morphological analysis.

prakr.tibhava [bhava] a. m. n. f. prakr.tibhavā
naturel, usuel, commun.

prakr.tibhāva [bhāva] m. condition naturelle.
prakr.tivat [-vat] adv. comme dans la forme

originelle | phil. [mı̄mām. sā] selon l’injonction
d’origine.

prakr.tyartha [artha] m. gram. sens naturel.
þk� q̂ prakr.s. [pra-kr.s. ] v. [6] pr. (prakr.s.ati) v.

[1] pr. (prakars.ati) pp. (prakr.s.t.a) pf. (vi) en-
trâıner, tirer en avant ; étirer, étendre.
þk� £ prakr.s.t.a [pp. prakr.s. ] a. m. n. f. prakr.s.t. ā

étiré ; prolongé | excellent, supérieur.
þk� prakr̄. [pra-kr̄. ] v. [6] pr. (prakirati) pp.

(prak̄ırn. a) éparpiller ; émettre.
þk�t praketa [pracit] m. véd. apparition,

manifestation | perception, conscience, connais-
sance.
þkop prakopa [prakup] m. indignation, colère

|tumulte, émeute, insurrection |méd. excitation,
dérèglement.
þko¤ prakos.t.ha [pra-kos.t.ha] m. n. enclos,

cour intérieure, carré | salle de garde | cadre ;
avant-bras.
þE�yA prakriyā [prakr.-ya] f. production,

création, origine ; forme, procédure ; mécanisme,
manière | formalité, cérémonie ; prescription
(not. méd.) | gram. morphologie générative ; pa-
radigme morphologique.

prakriyākaumud̄ı [kaumud̄ı] f. lit. np. de la
Prakriyākaumud̄ı “Lumière sur la grammaire”,
commentaire de Pān. ini dû à Rāmacandra2 (15e

siècle).
prakriyāsarvasva [sarvasva] n. lit. np. du

Prakriyāsarvasva “Encyclopédie de la morpho-
logie”, somme sur la grammaire du sanskrit due
à Nārāyan. a3 Bhat.t.a (17e siècle, Kerala).
þ�� f̂ prakruś [pra-kruś] v. [1] pr. (prakrośati)

pp. (prakrus.t.a) jeter un cri, appeler en criant,
crier à qqn. 〈acc.〉.
þ"l̂ praks.al [pra-ks.al] ca. (praks. ālayati) la-

ver, nettoyer, rincer.
hastau praks. ālaya lave toi les mains.
þE"p̂ praks.ip [pra-ks.ip] v. [1] pr. (praks.ipati)

pp. (praks.ipta) jeter, lancer ; décocher | laisser
tomber, faire descendre | ajouter, insérer ; in-
terpoler — ca. (praks.epayati) faire lancer ; faire
mettre dans 〈loc.〉.
agnau praks.ipati ghr.tam il fait tomber le beurre
dans le feu.

þE"Ø praks.ipta [pp. praks.ip] a. m. n. f.
praks.iptā jeté, lancé | mis en avant, poussé |
ajouté, inséré, interpolé |lit. not. vers apocryphe
ou interpolé d’une œuvre.
þgt pragata [pp. pragam] a. m. n. f. pragatā

démarré, avancé ; séparé.
þgEt pragati [pragata] f. progrès.
þgm̂ pragam [pra-gam] v. [1] pr. (pragacchati)

pp. (pragata) se mettre en route, démarer ;
s’avancer, progresser | s’acheminer vers 〈acc.
loc.〉 | atteindre.
þgSB̂ pragalbh [pra-galbh] v. [1] pr. md. (pra-

galbhate) être résolu ; être hardi ; être arrogant.
þgSB pragalbha [pragalbh] a. m. n. f. pra-

galbhā résolu, courageux, hardi ; confiant, fier ;
effronté, insolent.
pragalbham adv. hardiment, résolument.
þgSBtA pragalbhatā [pragalbha-tā] f.

résolution, confiance, force ; hardiesse, inso-
lence.
þg� � pragr.hya1 [pfp. [1] pragrah] a. m. n.

f. pragr.hyā à prendre (séparément) | gram.
[As.t.ādhyāȳı] exception au sandhi, à prononcer
séparément avec hiatus ; par ex. mot composé
avec u, ou voyelle finale non soumise au sandhi
(désinences ı̄, ū et e du nom. acc. duel).
þg� � pragr.hya2 [abs. pragrah] ind. ayant pris,

ayant saisi ; avec 〈acc.〉.
þg}ĥ pragrah [pra-grah] v. [9] pr. (pragr.hn. āti)

pr. md. (pragr.hn. ı̄té) pp. (pragr.h̄ıta) pfp.
(pragr.hya1) abs. (pragr.hya2) prendre, saisir ;
arrêter ; tirer sur les rênes.
þGAs praghāsa [pra-ghāsa] m. festin d’orge ;

cf. varun. apraghāsa.
þc"̂ pracaks. [pra-caks. ] v. [2] pr. md.

(pracas.t.e) raconter, annoncer, dire, déclarer ;
tenir pour, considérer comme 〈acc.〉 ; appeler,
nommer.
þc�X pracan. d. a [pra-can. d. a] a. m. n. f.

pracan. d. ā très violent, furieux, terrible — m.
myth. np. de Pracan.d. a “Terrible”, l’un des deux
gardiens [dvārapālau] de Śiva ; son compagnon
est Can.d. a.

pracan. d. acan. d. ikā [can. d. ikā] f. myth. np.
de Pracan.d. acan.d. ikā ou Pracan.d. ogracan.d. ikā,
épith. de Can.d. ikā “la terrible”.
þcr̂ pracar [pra-car] v. [1] pr. (pracarati) pr.

md. (pracarate) pp. (pracarita) avancer, errer ;
apparâıtre, avoir lieu ; arriver à 〈acc.〉 | être oc-
cupé à 〈loc.〉 ; pratiquer.
þcErt pracarita [pp. pracar] a. m. n. f. pra-

caritā pratiqué ; exécuté ; visité.
þcl̂ pracal [pra-cal] v. [1] pr. (pracálati) pp.
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(pracalita) se mettre en mouvement, avancer,
partir ; dévier | trembler, s’agiter.
vr.ks.ah. pracalan sahāvayavaih. pracalati
[Mahābhās.ya] Quand un arbre tremble, il
tremble de toutes ses parties (exprime la
cohérence de la syntaxe).
þcAr pracāra [pracar] m. manifestation, ap-

parition ; pratique ; conduite | pâturage.
þEc praci [pra-ci] v. [5] pr. (pracinóti) pr. md.

(pracinuté) pp. (pracita) rassembler, réunir, re-
cueillir, cueillir.
þEct̂ pracit [pra-cit1] v. [3] pr. (praciketti)

pr. md. (pracikitte) pp. (pracikita) savoir ; faire
savoir, se manifester ; apparâıtre — ca. (prace-
tayati) faire savoir ; manifester, faire apparâıtre
— dés. (pracikitsati) montrer.
þEct pracita [pp. pracit] a. m. n. f. pracitā as-

semblé, réuni ; ramassé, cueilli |couvert de, rem-
pli de 〈iic. i.〉.
þc� d̂ pracud [pra-cud] ca. (pracodáyati) pp.

(pracudita) ppr. (pracodayat) lancer, jeter |
inciter, presser ; exciter, stimuler ; ordonner, exi-
ger.
þc� Edt pracudita [pp. pracud] a. m. n. f. pra-

cuditā lancé, jeté.
þc� r pracura a. m. n. f. pracurā nombreux ;

abondant, fréquent — ifc. plein de.
pracur̄ı bhū s’accrôıtre.
þc�tŝ prácetas [pracit] a. m. n. f. attentif,

informé ; réfléchi, sage (se dit des dieux) — m.
myth. np. de Pracetā, épith. de Varun. a “qui sait
tout” | myth. épith. d’Agni | myth. le géniteur
[prajāpati] Daks.a.
þQCd̂ pracchad [pra-chad1] pp. (pracchanna)

ca. (pracchādayati) couvrir, envelopper ; cacher.
þQCà pracchanna [pp. pracchad] a. m. n. f.

pracchannā couvert ; caché.
pracchannabauddha [bauddha] a. m. n. f.

pracchannabauddhā phil. crypto-bouddhiste ;
Rāmānuja en qualifiait Śaṅkara1.
þĈ prach cf. praś.
þjn̂ prajan [pra-jan] v. [4] pr. md.

(prajāyate) pp. (prajāta) nâıtre, surgir —
ca. (prajanayati) engendrer, produire ; évoquer,
suggérer.
þjA prajā [prajan] f. procréation ;

progéniture ; descendant ; race, postérité
| créature, homme ; sujet | pl. prajās sujets (du
royaume) ; enfants, progéniture ; race, lignée ‖
fr. progéniture.
yathā rājā tathā prajā [SRB.] Tel roi, tel peuple.

prajākāma [kāma] m. désir de descendance
— a. m. n. f. prajākāmā qui désire une
progéniture.

prajāpati [pati] m. myth. np. du démiurge
Prajāpati “le Seigneur des créatures”, épith. de
la moitié mâle Virāt. de Brahmā le Créateur ;
astr. il préside le naks.atra de Rohin. ı̄1 ; il com-
mit l’inceste primordial avec sa fille Us.ā sous la
forme d’un daim [mr.ga], et fut épinglé au ciel
comme Mr.gaśiras par Rudra ; phil. [sām. khya]
il est le régent [niyantr. ] de la faculté de repro-
duction [upastha] ; on l’invoque parfois comme
Ka ; [SP.] il créa l’Univers en énonçant bhūr
bhuvar svah. | phil. Prajāpati est aussi le Cos-
mos [Purus.a] démembré en les 5 directions de
l’espace [dís2] | myth. démiurge en gén. ; not.
l’un des 10 géniteurs, esprits issus de Brahmā
pour peupler le monde ; la liste traditionnelle
des géniteurs comprend : Mar̄ıci, Atri, Aṅgirā,
Pulastya, Pulaha, Kratu, Vasis.t.ha, Pracetā-
Daks.a, Bhr.gu et Nārada ; on inclut aussi parfois
Gautama, Bharadvāja, Vísvāmitra, Jamadagni,
Kaśyapa et Tvas.t.ā.

prajāhita [hita2] a. m. n. f. prajāhitā favo-
rable à la race ; bénéfique aux sujets.
þjAgr prajāgara [prajāgr. ] a. m. n. f.

prajāgarā qui veille — m. gardien, veilleur |
myth. np. de Prajāgara, épith. de Vis.n. u “Ce-
lui qui veille (sur nous)” | veille, privation de
sommeil.
þjAg� prajāgr. [pra-jāgr. ] v. [1] pr. (prajāgarti)

guetter 〈g.〉.
þâ prajña [prajñā1] a. m. n. f. prajñā instruit,

savant — ifc. qui connâıt — f. cf. prajñā2.
þâA prajñā1 [pra-jñā1] v. [9] pr. (prajānāti)

pr. md. (prajān̄ıté) pp. (prajñāta) pf. (sam) re-
connâıtre, distinguer.
þâA prajñā2 [f. prajña] f. connaissance, sa-

gesse, jugement ; intuition ; intelligence | bd. la
sagesse, une des 6 perfections [pāramitā] d’un
accompli [bodhisattva] | lit. [tantra] désigne la
yogin̄ı dans la symbolique bd. érotique.

prajñāpāramitā [pāramitā] f. bd. sagesse
parfaite (une des vertus cardinales du boud-
dhisme) |bd. np. de Prajñāpāramitā, la Sagesse
personnifiée |bd. famille de textes donnant l’en-
seignement de Buddha par ses dialogues avec
des disciples et des dieux ; cf. As.t.asāhasrikā.

prajñāpāramitāsūtra [sūtra] n. bd. np.
du Prajñāpāramitāsūtra “Traité de la Grande
Vertu de Sagesse”, dû à Nāgārjuna.

prajñāpti [āpti] f. bd. dénotation d’un mot.
prajñābhadra [bhadra] m. hist. np. du

pan. d. ita bengali Prajñābhadra “Qui excelle en
sagesse” (989–1069) ; bd. il devint le Parfait
[mahāsiddha] Tilopa.
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prajñāloka [loka] m. phil. [yoga] [“lieu de sa-
voir”] vision ou connaissance divine.

prajñāvarman [varman] m. hist. np. de
Prajñāvarmā “Protégé par sa sagesse”, lettré
bd. de la cour du roi Pāla Gopāla ; il est l’auteur
de l’Udānavargavivaran. a.
þâAt prajñāta [pp. prajñā1] a. m. n.

f. prajñātā connu, reconnu, découvert ; bien
connu, notoire.
þ>vl̂ prajval [pra-jval] v. [1] pr. (prajvalati)

pp. (prajvalita) pf. (sam) s’enflammer.
þZt pran. ata [pp. pran. am] a. m. n. f. pran. atā

courbé, incliné ; soumis à.
þZd̂ pran. ad [pra-nad] v. [1] pr. (pran. adati)

pp. (pran. adita) se mettre à crier ; hurler, rugir.
þZm̂ pran. am [pra-nam] v. [1] pr. (pran. amati)

pr. md. (pran. amate) pp. (pran. ata) se courber,
s’incliner respectueusement devant 〈dat. g. loc.
acc.〉.
dan. d. avat pran. am se prosterner face contre terre
[“comme un bâton”].
þZmn pran. amana [pran. am-ana] n. salut res-

pectueux, fait de se courber devant 〈g. iic.〉.
þZy pran. aya [vr. pran. ı̄] m. familiarité, inti-

mité, confiance ; amitié, affection, amour.
pran. ayena adv. en confiance, ouvertement.
pran. ayakope adv. en feignant la colère.

pran. ayin [-in] agt. m. f. pran. ayin̄ı familier,
ami, favori ; amant, adorateur.
þZv pran. ava [pran. u] m. phil. (“bourdonne-

ment”) la syllabe sacrée om : | petit tambour
— f. pran. avā ifc. bourdonnement de

pran. avopāsana [upāsana] n. récitation de
om :.
þZf̂ pran. aś [pra-naś1] v. [4] pr. (pran. aśyati)

pp. (pranas.t.a) disparâıtre ; s’échapper ; se
perdre.
þZs pran. asa [pra-nasa] a. m. n. f. pran. asā au

nez proéminent.
þZAd pran. āda [pran. ad] m. cri ; cri de joie, ap-

plaudissement ; bruit intense.
þZAm pran. āma [pran. am] m. salutation respec-

tueuse, révérence.
sapran. āmam adr. respectueusement vôtre.
þEZDA pran. idhā [pra-nidhā] v. [3] pr.

(pran. idadhāti) pp. (pran. ihita) déposer, poser ;
s’approcher de 〈acc.〉 |diriger (les yeux, l’esprit)
sur 〈loc.〉 ; s’absorber dans 〈loc.〉 ; fixer son at-
tention, réfléchir, méditer.
þEZDAn pran. idhāna [pran. idhā-na] n. respect,

soumission, dévotion ; méditation profonde, ab-
sorption.
þEZED pran. idhi [pran. idhā] m. observateur ;

espion | émissaire ; agent secret ; serviteur |

sollicitation, requête ; prière.
þEZnd̂ pran. inad [pra-ninad] v. [1] pr.

(pran. inadati) faire un bruit de tonnerre.
þZF pran. ı̄ [pra-n̄ı1] v. [1] pr. (pran. ayati) pp.

(pran. ı̄ta) conduire ; porter (not. eau, feu ou
soma sur l’autel) | exécuter, accomplir ; infliger
(une peine) | établir, fixer ; composer (un ou-
vrage) ; enseigner |montrer de l’affection, aimer,
désirer.
þZFt prán. ı̄ta [pp. pran. ı̄] a. m. n. f. pran. ı̄tā

conduit, porté ; exécuté, accompli ; infligé |
établi ; composé ; appris, inculqué — f. pran. ı̄tā
pl. soc. eau consacrée.
þZFy pran. ı̄ya [pfp. [1] pran. ı̄] a. m. n. f.

pran. ı̄yā à conduire devant
þZ� pran. u [pra-nu1] v. [2] pr. (pran. auti) pp.

(pran. uta) bourdonner ; not. chanter ou murmu-
rer la syllabe sacrée om :.
þZ� d̂ pran. ud [pra-nud] v. [6] pr. (pran. udati)

pp. (pran. unna) pousser, mettre en branle ; re-
pousser, chasser.
þZ�t� pran. etr. [pran. ı̄] agt. m. f. pran. etr̄ı guide ;

créateur, mâıtre ; promulgateur d’une doctrine.
þtn̂ pratan [pra-tan1] v. [5] pr. (pratanóti)

pr. md. (pratanuté) pp. (pratata) produire,
exécuter ; révéler, manifester ; entreprendre,
commencer | propager.
þtp̂ pratap [pra-tap] v. [1] pr. (pratapati) pr.

md. (pratapate) pp. (pratapita) brûler.
þtk̂ pratark [pra-tark] v. [10] pr. (pra-

tarkayati) pp. (pratarkita) pfp. (pratarkya)
considérer comme ; imaginer, concevoir.
þtk pratarka [pratark] m. conjecture.
þtÈ pratarkya [pfp. [1] pratark] a. m. n. f.

pratarkyā imaginable, concevable.
þtdn pratardana [pratr.d] m. myth. np. du

rājars. i Pratardana, fils du roi Divodāsa et de
Mādhav̄ı ; il régna sur Kāś̄ı ; on lui attribue des
hymnes du R. gveda ; Vatsa1 est son fils | myth.
épith. de Vis.n. u “qui embroche”.
þtAp pratāpa [vr. pratap] m. Majesté [“pareil

au Soleil brûlant”] ; nom de prince — f. pratāp̄ı
myth. np.de la belle Pratāp̄ı, épouse de Pramati,
mère de Ruru1.

pratāparudradeva [rudra-deva] m. hist. np.
du roi Pratāparudradeva “Rudra le Majes-
tueux”, de la dynastie Gajapati ; il régna sur
le Kaliṅga de 1497 à 1539 ; il est l’auteur de plu-
sieurs ouvrages de smr.ti, d’érotique et de magie.

pratāpavat [-vat] a. m. n. f. pratāpavat̄ı ma-
jestueux.
þtAr̂ pratār [ca. pratr̄. ] v. [10] pr.

(pratāráyati) tromper, induire en erreur ;
séduire, persuader de 〈dat. loc.〉.
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þtArk pratāraka [pratār-aka] a. m. n. f.
pratārikā qui trompe.
þEt práti prép. en sens inverse, en opposi-

tion, en retour ; contre |vers, en face de, vis-à-vis
de 〈acc.〉 | respectivement à, en ce qui concerne
〈acc.〉— pf. distributif, de répétition — ifc. vers ;
à propos de, en ce qui concerne ; contre | petite
quantité de ‖ gr. πρoτι.
vr.ks.am. prati en direction de l’arbre.
sukhaprati ind. une parcelle de plaisir.
þEtkAr pratikāra [pratikr. ] m. réaction, op-

position ; prévention ; remède | rétribution,
récompense, compensation ; vengeance | var.
prat̄ıkāra id.
þEtk� l̂ pratikūl [vn. pratikūla] v. [10] pr.

(pratikūlayati) inf. (pratikūlayitum) résister ;
s’opposer à.
þEtk� l pratikūla [prati-kūla] a. m. n. f. pra-

tikūlā [“sur la berge opposée”] opposé, contraire,
désagréable ; défavorable, adverse, hostile, en-
nemi ; opp. anukūla | inverti.
pratikūlam adv. au contraire, inversement, à
l’opposé ; dans l’ordre inverse.
þEtk� pratikr. [prati-kr.1] v. [8] pr. (pratikaróti)

pp. (pratikr.ta) récompenser, rétribuer 〈g. dat.
loc.〉 | rendre la pareille, payer en retour | réagir,
résister à, s’opposer à 〈acc.〉.
þEt�m̂ pratikram [prati-kram] v. [1] pr. (pra-

tikrāmati) pp. (pratikrānta) revenir, s’en retour-
ner | se confesser.
þEt�m pratikrama [pratikram] m. ordre in-

verse.
pratikraman. a [-na] n. soc. confession.
þEtE�yA pratikriyā [pratikr. ] f. compensa-

tion, rétribution ; récompense, aide | opposition,
réaction ; remède — ifc. qui évite, qui combat
(not. maladie).
pratikriyam adv. en réaction, coup pour coup.
þEt"Zm̂ pratiks.an. am [prati-ks.an. a] adv. à

tout moment ; continuellement.
þEt"pm̂ pratiks.apam [prati-ks.apā] adv.

chaque nuit.
þEtgt pratigata [pp. pratigam] a. m. n. f. pra-

tigatā revenu, retourné.
þEtgm̂ pratigam [prati-gam] v. [1] pr. (prati-

gacchati) pp. (pratigata) aller à la rencontre de ;
retourner, revenir ; rentrer à 〈acc.〉.
þEtg� � pratigr.hya [pfp. [1] pratigrah] a. m. n.

f. pratigr.hya à accepter ; acceptable (de 〈g.〉).
þEtg� pratigr̄. [prati-gr̄.2] v. [9] pr. (pratigr.n. āti)

pr. md. (pratigr.n. ı̄te) invoquer ; saluer, célébrer
| répondre en chantant | approuver 〈dat.〉.
þEtg}ĥ pratigrah [prati-grah] v. [9] pr. (prati-

gr.hn. āti) pr. md. (pratigr.hn. ı̄té) pp. (pratigr. h̄ıta)
prendre, saisir ; recevoir, accepter ; accueillir
— ca. (pratigrāhayati) faire prendre, donner,
rendre.
þEtg}h pratigrahá [pratigrah] m. acceptation

(not. des offrandes) |cadeau, don | soc. donation
à un brahmane, l’un des 6 devoirs d’un brah-
mane [s.at.karmāni].
pratigraham. kr. recevoir des cadeaux.

pratigrahan. a [-na] n. réception ; acceptance.
þEtg}A� pratigrāhya [pfp. [1] pratigrah] a. m.

n. f. pratigr.hya à accepter ; acceptable (de 〈g.〉).
þEtâA pratijñā1 [prati-jñā1] v. [9] pr. (pra-

tijānāti) pp. (pratijñāta) admettre, reconnâıtre ;
approuver, consentir à ; affirmer, confirmer |
promettre à qqn. 〈g. dat.〉 qqc. 〈acc. dat. inf.〉
| phil. [nyāya] poser comme thèse.
þEtâA pratijñā2 [pratijñā1] f. fait d’admettre ;

promesse ; affirmation ; parole, serment, vœu ;
agrément | phil. [nyāya] thèse à démontrer du
syllogisme [pañcāvayava] ; syn. sādhya.
þEtâAt pratijñāta [pp. pratijñā1] a. m. n. f.

pratijñātā admis, reconnu, approuvé ; affirmé ;
promis, proposé.
þEtdA pratidā [prati-dā1] v. [3] pr. (prati-

dadāti) rendre, retourner, donner en retour ;
donner en échange | faire cadeau de.
þEtdAn pratidāna [pratidā-na] n. cadeau,

hommage ; présent en retour.
þEtEdn pratidina [prati-dina] a. m. n. f. pra-

tidinā quotidien.
pratidinam adv. quotidiennement, chaque jour.
þEtEdvsm̂ pratidivasam [prati-divasa] adv.

chaque jour, tous les jours.
þEtd� f̂ pratidr. ś [prati-dr. ś1] ps. (pratidr. śyate)

apparâıtre.
þEtn�d̂ pratinand [prati-nand] v. [1] pr. (pra-

tinandati) pp. (pratinandita) féliciter, souhaiter
la bienvenue à 〈acc.〉 ; recevoir volontiers, ac-
cueillir avec joie — ca. (pratinandayati) réjouir.
þEtnE�dt pratinandita [pp. pratinand] a. m.

n. f. pratinanditā bien accueilli, reçu aimable-
ment.
þEtnyn pratinayana [prati-nayana] n. regard

(dirigé vers soi), examen, observation (par au-
trui), fait d’être scruté.
þEtnAyk pratināyaka [prati-nāyaka] m. lit.

antagoniste du héros dans le drame.
þEtEnDA pratinidhā [prati-nidhā] v. [3] pr.

(pratinidadhāti) substituer.
þEtEnED pratinidhi [pratinidhā] m. substitu-

tion | substitut ; mandataire ; dépôt de garantie
| image, statue ; sosie — ifc. image de, substitut
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de.
pratinidh̄ı kr. substituer 〈acc.〉 à 〈iic.〉.
þEtEn�d̂ pratinind [prati-nind] v. [1] pr. (pra-

tinindati) pp. (pratinindita) blâmer, tancer.
þEtEnyt pratiniyata [prati-niyata] a. m. n. f.

pratiniyatā déterminé ; tel.
þEtEnv� t̂ pratinivr.t [prati-nivr.t] v. [1] pr. md.

(pratinivartate) pp. (pratinivr.tta) s’en retour-
ner ; revenir de 〈abl.〉 | s’échapper.
pratinivartamāna a. m. n. qui revient de.
pratinivartita a. m. n. ramené en arrière.
þEtp" pratipaks.a [prati-paks.a] a. m. n.

f. pratipaks. ā opposé, contraire, adverse ; opp.
satpaks.a.
þEtpE� pratipatti [pratipad1] f. acquisition ;

perception, observation ; connaissance ; don de
compréhension, intelligence |supposition ; obser-
vation ; affirmation | fait de donner ; fait d’entre-
prendre ; action, conduite.
kā pratipattih. que faire ?
pratipattim. dā honorer, rendre hommage à.
þEtpd̂ pratipad1 [prati-pad1] v. [4] pr. md.

(pratipadyate) pp. (pratipanna) pf. (sam) en-
trer, arriver, atteindre ; avoir lieu, arriver |
marcher, errer ; se rendre dans ou sur ; retour-
ner, revenir ; se réfugier (auprès de 〈acc.〉) |
recourir à ; encourir ; obtenir, recevoir, prendre
| percevoir, découvrir ; connâıtre, reconnâıtre ;
accomplir ; établir | affirmer, promettre ; accep-
ter, consentir ; enseigner — ca. (pratipādayati)
apporter, procurer ; faire prendre ; donner, offrir.
þEtpd̂ pratipad2 [pratipad1] f. entrée ; accès.
þEtpd pratipada [pratipad1] n. pas à pas, un

à un ; successif ; à chaque occasion ; partout —
adv. pratipadam id.

pratipadārtha [artha] m. gram. signification
des mots successifs d’une phrase.
þEtpà pratipanna [pp. pratipad1] a. m. n. f.

pratipannā arrivé, qui a atteint ou obtenu ; qui
est parvenu à, qui a gagné | compris, connu ; re-
connu, admis ; familier à 〈loc.〉 |accepté, promis,
consenti.
þEtpA pratipā [prati-pā2] ca. (pratipāláyati)

ppr. (pratipālayat) protéger ; observer, mainte-
nir ; attendre.
þEtpAdk pratipādaka [vr. pratipad1-aka] a.

m. n. f. pratipādikā ifc. qui fait obtenir, qui
donne | qui montre, qui présente ; qui enseigne,
qui explique — f. pratipādikā gram. thème d’un
substantif.
þEtþ� pratipratta [pp. pratipradā] a. m. n. f.

pratiprattā retourné, rendu ; délivré.
þEtþdA pratipradā [prati-pradā] v. [3] pr.

(pratipradadāti) pp. (pratipratta) redonner, re-
tourner.
þEtþdAn pratipradāna [prati-pradāna] n. fait

de rendre.
þEtþb�} pratiprabrū [prati-prabrū] v. [2] pr.

(pratiprabrav̄ıti) répondre à qqn. 〈acc.〉.
þEtþsv pratiprasava [prati-prasava] m.

contre-ordre ; exception à une prohibition | phil.
[vedānta] retour à l’état originel (par régression
des espèces [gun. a] dans citti).
þEtb@y pratibadhya [pfp. [1] pratibandh] a.

m. n. f. pratibadhyā obstrué ; empêché ; non pro-
duit.
þEtb�D̂ pratibandh [prati-bandh] v. [9] pr.

(pratibadhnāti) v. [9] pr. md. (pratibadhn̄ıté)
pp. (pratibaddha) pfp. (pratibadhya) lier, fixer,
attacher ; sertir, enchâsser | exclure, tenir à dis-
tance.
þEtb�D pratibandha [pratibandh] m. lien,

obstacle, empêchement ; opposition.
pratibandhaka [-ka] agt. m. f. pratibandhikā

qui empêche, qui s’oppose ; facteur obstruant.
þEtb� D̂ pratibudh [prati-budh1] v. [1] pr. (pra-

tibodhati) pr. md. (pratibudhyate) pp. (prati-
buddha) s’éveiller, remarquer.
þEtboD pratibodha [pratibudh] m. connais-

sance.
pratibodhavat [-vat] a. m. n. f. pratibodha-

vat̄ı doué de connaissance.
þEtB pratibha [pratibhā1] a. m. n. f. pra-

tibhā2 intelligent.
þEtBA pratibhā1 [prati-bhā1] v. [2] pr. (pra-

tibhāti) pp. (pratibhāta) parâıtre ; être compris.
þEtBA pratibhā2 [f. pratibha] f. intelligence ;

imagination ; compréhension intuitive ; inspira-
tion, génie |phil. [yoga] expérience directe |gram.
révélation subite du sens d’une énonciation ; cf.
sphot.a.
þEtBAn pratibhāna [pratibhā2-na] n. sagacité.
pratibhānavat [-vat] a. m. n. f. pra-

tibhānavat̄ı sagace.
þEtBAq̂ pratibhās. [prati-bhās. ] v. [1] pr. md.

(pratibhās.ate) pp. (pratibhās. ita) répondre à
qqn. 〈acc.〉.
þEtBAs pratibhāsa [prati-bhāsa] m. appa-

rence ; ressemblance, similitude |image mentale ;
illusion.

pratibhāsana [-na] n. apparence ; ressem-
blance.
þEtEBd̂ pratibhid [prati-bhid1] v. [7] pr. (pra-

tibhinatti) pr. md. (pratibhintte) pp. (pratib-
hinna) fendre, percer.
þEtmA pratimā1 [prati-mā1] v. [3] pr. md.
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(pratimimı̄te) v. [2] pr. (pratimāti) pp. (prati-
mita) imiter ; copier.
þEtmA pratimā2 [pratimā1] m. créateur ; arti-

san, fabricant — f. ressemblance ; image, sym-
bole, figure ; idole, statue ; reflet — ifc. sem-
blable à.
þEtmAn pratimāna [pratimā2-na] n. modèle,

patron ; ressemblance, analogie.
þEtmAlA pratimālā [prati-mālā] f. l’art de

réciter les vers à rebours ou selon d’autres ar-
rangements mnémotechniques, l’un des 64 arts
[kalā].
þEtmo" pratimoks.a [prati-moks.a] m. bd.

récitation du code des pénitences | var.
prātimoks.a id.
þEtyA pratiyā [prati-yā1] v. [2] pr. (pratiyāti)

pp. (pratiyāta) partir ; revenir (de).
þEtyAt pratiyāta [pp. pratiyā] a. m. n. f. pra-

tiyātā revenu, retourné ; parti.
þEty� ĵ pratiyuj [prati-yuj1] v. [7] pr. (pra-

tiyunakti) pr. md. (pratiyuṅkté) pp. (pra-
tiyukta) payer, rendre (not. une dette) — ca.
(pratiyojayati) fixer (la flèche à l’arc).
þEtyog pratiyoga [pratiyuj] m. résistance, op-

position | remède, antidote.
pratiyogin [-in] a. m. n. f. pratiyogin̄ı ifc. re-

latif ; opposé, contraire à — m. adversaire, rival,
opposant ; partenaire |phil. [navyanyāya] origine
d’une relation ; opp. anuyogin.
þEt!p̂ pratirūp [vn. pratirūpa] v. [10] pr.

(pratirūpayati) pp. (pratirūpita) copier.
þEt!p pratirūpa [prati-rūpa] n. copie.
þEt!Ept pratirūpita [pp. pratirūp] a. m. n. f.

pratirūpitā copié.
þEtlB̂ pratilabh [prati-labh] v. [1] pr. md.

(pratilabhate) pp. (pratilabdha) recevoir en re-
tour, reprendre, récupérer |recevoir une punition
en retour | comprendre.
þEtlAB pratilābha [pratilabh] m. réception,

obtention, récupération.
þEtElK̂ pratilikh [prati-likh] v. [6] pr. (pra-

tilikhati) pp. (pratilikhita) écrire en retour,
répondre à une lettre ; recopier | essuyer, net-
toyer.
þEtl�Kn pratilekhana [pratilikh-ana] n. cour-

rier de réponse | exercice de recopiage, calligra-
phie | soc. nettoyage régulier des instruments
d’usage quotidien — f. pratilekhanā soc. id.
þEtlom pratiloma [prati-loman] a. m. n. f.

pratilomā à rebours, à rebrousse-poil, à contre-
fil ; hostile, désagréable | aberrant (se dit d’un
mariage endogame où la femme a un statut
supérieur à l’homme) ; syn. viloma ; opp. anu-

loma — f. pratilomā phil. formule magique pro-
noncée à l’envers.
þEtvÄ&y prativaktavya [pfp. [1] prativac] a.

m. n. f. prativaktavyā à quoi l’on doit répondre ;
à contredire |qui doit être donné comme réponse.
þEtvÄ� prativaktr. [prativac-tr. ] agt. m. f. pra-

tivaktr̄ı qui répond (à 〈g.〉) ; qui explique la loi.
þEtvĉ prativac [prati-vac] v. [2] pr. (pra-

tivakti) pp. (pratyukta) répondre 〈2 acc.〉,
répliquer.
þEtvcn prativacana [prativac-ana] n. réponse

| écho.
þEtvAÈ prativākya [pfp. [1] prativac] n.

réponse — a. m. n. f. prativākyā qui peut être
répondu.
þEtvAt prativāta [prati-vāta] m. vent

contraire.
prativātam adv. contre le vent.
þEtEvd̂ prativid [prati-vid1] v. [2] pr. (prati-

vetti) pp. (pratividita) percevoir ; comprendre
— ca. (prativedayati) dire, annoncer, faire sa-
voir 〈2 acc.〉 | offrir, remettre.
þEtEvDA pratividhā [prati-vidhā1] v. [3]

pr. (pratividadhāti) pp. (prativihita) arranger,
préparer, disposer | prévenir, agir contre 〈g.〉.
þEtEvDAn pratividhāna [pratividhā-na] n. me-

sure contre 〈g.〉, moyen préventif, précaution.
þEtEv�@y prativindhya [prati-vindhya] m.

myth. [Mah.] np. de Prativindhya, fils de
Yudhis.t.hira et Draupad̄ı ; il tua le roi Citra2

lors de la grande bataille, mais fut abattu par
Aśvatthāmā pendant la nuit.
þEtEvEfq̂ prativísis. [prati-vísis. ] ps.

(pratísis.yate) surpasser 〈i.〉.
þEtv�f prativeśa [prati-veśa] m. voisin.
prativeśika [-ika] a. m. n. f. prativeśikā voi-

sin.
prativeśin [-in] a. m. n. f. prativeś̄ı voisin —

f. prativeś̄ı voisine.
þEtfNd pratísabda [prati-́sabda] m. écho.
þEtfAKA pratísākhā [prati-́sākhā] f. branche

latérale | école ou secte véd. |pl. pratísākhās en-
semble des écoles véd.
þEt�v pratísravá [pratísru] a. m. n. f.

pratísravā qui répond ; qui fait écho — m. pro-
messe, engagement, vœu — f. pratísravā ifc. id..
pratísravānte adv. après l’expiration d’une pro-
messe.
þEt�� pratísru [prati-́sru] v. [5] pr.

(pratísr.n. óti) pp. (pratísruta) entendre,
écouter ; prêter l’oreille à 〈g.〉 | promettre
qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈g. dat.〉 ; s’engager à — dés.
(pratísuśrūs.ati) vouloir promettre.
pūrvam artham. pratísrutya pratijñām. hātum
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icchasi [Rām.] D’abord tu promets quelque
chose, puis tu veux revenir sur ta parole.
þEt�� t pratísruta [pp. pratísru] a. m. n. f.

pratísrutā entendu | promis, accepté.
pratísrute adv. promesse ayant été faite.
þEt�� Et pratísruti [pratísru-ti] f. réponse ;

promesse.
þEtEq� pratis. iddha [pp. pratis. idh] a. m. n. f.

pratis. iddhā repoussé, empêché ; interdit.
þEtEqD̂ pratis. idh [prati-sidh2] v. [1] pr.

(pratis.edhati) pp. (pratis. iddha) repousser,
écarter 〈dat.〉, refuser, empêcher, interdire.
þEtqFv̂ pratis. ı̄v [prati-s̄ıv ] v. [4] pr.

(pratis. ı̄vyati) pfp. (pratis. ı̄vya) coudre sur.
þEtqF&y pratis. ı̄vya [pfp. [1] pratis. ı̄v ] a. m. n.

f. pratis. ı̄vyā à coudre sur.
þEtq�D pratis.edha [pratis. idh] m. refus,

défense, interdiction, prohibition | gram. excep-
tion |gram. négation, sens du préfixe privatif ‘a’ ;
on distingue la négation prasajyapratis.edha des
composés tatpurus.a de l’exclusion paryudāsa
des composés bahuvr̄ıhi.
þEt¤ pratis.t.ha [pratis.t.hā1] a. m. n. f.

pratis.t.hā stable, ferme, solide — ifc. se termi-
nant par, menant à, prenant pour base — n.
point de support, centre, base — f. pratis.t.hā2

base, fondement, support ; stabilité | domicile,
maison ; repos, confort ; place, poste, haute di-
gnité | soc. rite, cérémonie, consécration ; not.
installation d’une image ; cf. prān. apratis.t.hā,
liṅgapratis.t.hā.
pratis.t.hā hr.dyā jaghantha [RV.] Tu m’as touché
en plein cœur.

pratis.t.hātantra [tantra] n. lit. np. du
Pratis.t.hātantra “Traité des installations”, qui
codifie l’installation et la consécration des
images sacrées.
þEt¤A pratis.t.hā1 [prati-sthā1] v. [1] pr.

(pratitis.t.hati) pr. md. (pratitis.t.hate) pp.
(pratis.t.hita) s’étendre, reposer sur 〈acc.〉 |
cesser, disparâıtre, se coucher (astre) — ca.
(pratis.t.hāpayati) conduire à, porter sur 〈loc.〉
| établir, fonder, soutenir ; offrir, accorder à qqn.
〈dat. loc.〉.
þEt¤An pratis.t.hāna [pratis.t.hā2-na] n. base,

piédestal ; support, fondement | géo. gué [t̄ırtha]
au confluent de la Gaṅgā et de la Yamunā ; cf.
prayāga.

pratis.t.hānapura [pura] n. géo. np. de la ville
de Pratis.t.hānapura, au confluent de la Gaṅgā
et de la Yamunā (sur la rive opposée à mod.
Allahabad) ; c’était la capitale des Sātavāhanās.
þEtE¤t pratis.t.hita [pp. pratis.t.hā1] a. m. n. f.

pratis.t.hitā situé, placé, posé ; établi, fondé ; fixé,

ferme, prouvé.
þEts\ã pratisam. hr. [prati-sam. hr. ] v. [1] pr.

(pratisam. harati) pp. (pratisam. hr.ta) retirer ; re-
tenir, restreindre, empêcher.
þEtsr pratisará [pratisr. ] m. cordon ou ru-

ban attaché autour du poignet comme amulette
(not. dans la cérémonie du mariage) ; bracelet
| guirlande — f. pratisarā ifc. id.

pratisarábandha [bandha] m. n. garde, pro-
tection | pl. soc. ensemble de formules magiques
protégeant des démons.
þEtsg pratisarga [prati-sarga] m. phil. cycle

de création secondaire, associé au kalpa ; opp.
prākr.tasarga ; cf. pañcalaks.an. a.
þEts� pratisr. [prati-sr. ] v. [1] pr. (pratisarati)

pp. (pratisr.ta) se ruer sur, fondre sur, attaquer
| retourner, revenir chez soi | parcourir le pays
en tous sens — ca. (pratisārayati) faire revenir ;
remettre à sa place | écarter, éloigner, séparer.
þEt-pD̂ pratispardh [prati-spardh] v. [1]

pr. md. (pratispardhate) rivaliser, être en
compétition avec ; émuler.
þEt-pEDn̂ pratispardhin [pratispardh-in] agt.

m. f. pratispardhin̄ı émule ; rival |du. pratispard-
hinau opposants, adversaires.
þEtht pratihata [pp. pratihan] a. m. n. f. pra-

tihatā repoussé, écarté, retenu.
pratihatam amaṅgalam le malheur est écarté
(formule pour conjurer un mauvais présage).
þEthn̂ pratihan [prati-han1] v. [2] pr. (pra-

tihanti) pp. (pratihata) repousser, écarter ;
arrêter, retenir, empêcher ; affaiblir | garder
fermé (not. outre) | attaquer, assaillir ; frapper,
blesser ; offenser.
þEthrZ pratiháran. a [pratihr.-ana] n. fait de

repousser ; rejet ; évitement.
þEtht� pratihartr. [pratihr.-tr. ] m. celui qui

repousse ou arrête | soc. prêtre assistant de
l’udgātr. , qui chante la partie terminale d’un
hymne [pratihāra].
þEthAr pratihāra var. prat̄ıhāra [vr. pratihr. ]

m. f. pratihār̄ı fait de presser, fermeture ; fait de
retenir, arrêt ; fait de repousser | phon. contact
de la langue avec les dents lors de la pronon-
ciation des dentales | soc. syllabes chantées par
le pratihartr. lorsqu’il se met à chanter, au der-
nier vers d’un hymne |soc. formule magique pro-
noncée sur les armes | porte ; gardien, portier
| [prat̄ıhāra] hist. np. d’une dynastie d’Inde de
l’Ouest |du. prat̄ıhārau deux statues de gardiens
à l’entrée d’un temple.
þEtã pratihr. [prati-hr.1] v. [1] pr. (pratiharati)

pp. (pratihr.ta) jeter, lancer sur 〈loc.〉 | frapper,
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attaquer, combattre ; repousser, retenir |presser,
fermer en poussant, garder fermé.
þEtãt pratihr.ta [pp. pratihr. ] a. m. n. f.

pratihr.tā frappé, blessé, battu.
þtF prat̄ı1 iic. pour prati.
prat̄ıkāśa [kāśa] m. ressemblance.
prat̄ıpaka [paka] a. m. n. f. prat̄ıpakā opposé,

contraire ; hostile — m. myth. [BhP.] np. du roi
Prat̄ıpaka Janaka “l’Hostile”, fils de Maru, père
de Kr.tirāta.

prat̄ıhāra [hāra1] m. hist. np. de la dy-
nastie des Prat̄ıhārās, d’origine incertaine ; ils
régnaient à l’Ouest du Deccan, leur capitale
était Bhinmal près du Mont Abu (du 8e au 12e

siècles).
þtF prat̄ı2 [prati-i] v. [2] pr. (pratyeti)

pr. md. (prat̄ıte) pp. (prat̄ıta) pf. (sam) al-
ler vers, aller contre ; résister à ; retourner |
admettre, croire, avoir confiance ; reconnâıtre —
ca. (pratyāyayati) convaincre de, faire croire.
þtFk prát̄ıka [pratyac] a. m. n. f. prat̄ıkā

contraire, inversé — ifc. tourné vers, dirigé vers,
opposé à ; regardant — n. extérieur, surface ; ap-
parence | face, visage, front — m. image, sym-
bole ; copie ; membre, partie | lit. citation d’un
passage du texte d’origine dans un commen-
taire ; son premier segment.

prat̄ıkanāt.aka [nāt.aka] n. lit. drame
allégorique.
þtFkAr prat̄ıkāra cf. pratikāra.
þtF"̂ prat̄ıks. [prati-̄ıks. ] v. [1] pr. md.

(prat̄ıks.ate) pp. (prat̄ıks. ita) attendre ; s’at-
tendre à, anticiper.
þtFcF prat̄ıc̄ı cf. pratyac.
þtFt prat̄ıta [pp. prat̄ı2] a. m. n. f. prat̄ıtā

reconnu, approuvé ; convaincu de, confiant ; sa-
tisfait.
prat̄ıta ... iti connu sous le nom de ... [nom.].
þtF(y prat̄ıtya [prat̄ıta-ya] n. réconfort,

consolation ; confirmation ; réconfort.
prat̄ıtyasamutpāda [samutpāda] m. bd. la

châıne des causes de la souffrance ; elle a 12
étapes : l’ignorance [avidyā], la formation men-
tale [sam. skāra], la connaissance [vijñāna], le
nom et la forme [nāmarūpa], les 6 perceptions
sensorielles [s.ad. āyatana], le contact [sparśa], la
sensation [vedanā], le désir [tr.s.n. ā], l’attache-
ment [upādāna], l’existence [bhāva], la naissance
[jāti] et la décrépitude [jarā] ; parcourue en sens
contraire elle devient la “source du réconfort”
(par la libération).
þtF�Dk prat̄ındhaka [prati-indhaka] m. myth.

[Rām.] np. du roi Prat̄ındhaka Janaka, fils de
Maru, père de Kı̄rtiratha.

þtFp prat̄ıpa [prati-ap] a. m. n. f. prat̄ıpā
à contre-courant ; à rebrousse-poil, à l’envers
| désagréable, obstiné, rétrograde — m. adver-
saire, ennemi |myth. [Mah.] np. du roi kaurava
Prat̄ıpa “le Revêche” père de Devāpi, Śām. tanu
et Bāhl̄ıka ; cf. Gaṅgā.

prat̄ıpaga [ga] a. m. n. f. prat̄ıpagā qui va à
contre-courant ; qui va à reculons.

prat̄ıpokti [ukti] f. contradiction.
prat̄ıpopamā [upamā2] f. lit. rhét. comparai-

son inversée (ex. comparer la lune à un visage
pour vanter sa beauté).
þt� d̂ pratr.d [pra-tr.d] v. [7] pr. (pratr.n. atti) pp.

(pratr.n. n. a) percer avec un épieu, embrocher.
þt� pratr̄. [pra-tr̄. ] v. [1] pr. (pratarati)

pp. (prat̄ırn. a) traverser, franchir — ca.
(pratāráyati) tromper, induire en erreur ;
séduire, persuader de 〈dat. loc.〉.
þ� pratta [pp. pradā] a. m. n. f. prattā donné,

offert, accordé — f. prattā soc. promise en ma-
riage.
þ× pratná a. m. n. f. pratnā précédent ; ancien

| usuel ; traditionnel, coutumier.
pratnathā [-thā] adv. comme autrefois ; tra-

ditionnellement.
þ(yk̂ pratyak iic. pour pratyac.
þ(y" pratyaks.a [prati-aks.a] a. m. n. f.

pratyaks. ā devant les yeux ; visible, percep-
tible ; manifeste | clair, direct, immédiat ; réel
— n. évidence | phil. perception ; constatation,
expérience directe ; [nyāya] l’observation, un des
4 moyens de connaissance légitimes [pramān. a]
— n. propriété générique.
pratyaks.am var. pratyaks.e adv. en présence de,
à la vue de ; publiquement.
pratyaks. ı̄ kr. rendre visible ; rendre évident,
révéler | inspecter, vérifier de ses propres yeux.

pratyaks.akr.ta [kr.ta] a. m. n. f. pratyaks.akr.tā
soc. se dit d’un hymne dans lequel la divinité est
adressée directement ou à la 2e personne.

pratyaks.atā [-tā] f. visibilité ; évidence — i.
pratyaks.atāyā adv. au vu de tous, publique-
ment.

pratyaks.apramā [pramā2] f. phil. [nyāya]
connaissance correcte issue de la perception.

pratyaks.abrahman [bráhman] n. phil. sup-
port cosmogonique des poètes véd. visant à
rendre perceptible le brahman.
þ(yE`n pratyagni [prati-agni] adv. vers le feu.
þ(yĉ pratyac var. pratyañc [prati-ac] a. m.

n. f. prat̄ıc̄ı [m. nom. pratyaṅ ; n. nom. pratyak]
tourné vers l’arrière ; tourné vers l’intérieur |
tourné vers l’Occident ; occidental ; à l’ouest de
〈abl.〉 — f. prat̄ıc̄ı l’Occident, la direction de
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l’Ouest.
pratyak adv. en arrière ; à l’intérieur ; à l’Ouest.
þ(y@v pratyadhva [prati-adhvan] m. chemin

de retour.
þ(ypkAr pratyapakāra [pratyapakr. ] m. ven-

geance.
þ(ypk� pratyapakr. [prati-apakr. ] v. [1] pr.

(pratyapakars.ati) abs. (pratyapakr.tya) se ven-
ger sur 〈acc.〉.
þ(yEBâA pratyabhijñā1 [prati-abhijñā2] v. [9]

pr. (pratyabhijānāti) pr. md. (pratyabhijān̄ıte)
pp. (pratyabhijñāta) reconnâıtre, se rappeler
de ; savoir, comprendre |retrouver ses esprits, re-
prendre conscience — ca. (pratyabhijñāpayati)
rappeler.
þ(yEBâA pratyabhijñā2 [pratyabhijñā1] f. fait

de reconnâıtre | [̄ı́svarapratyabhijñā] phil. [trika]
np. de la Pratyabhijñā “Reconnaissance (du
Seigneur)”, doctrine reconnaissant l’identité de
l’âme individuelle et de l’Âme universelle,
développée par Utpaladeva et Abhinavagupta ;
elle affirme la réalité du Monde et transcende
l’opposition entre dualisme [dvaita] et monisme
[advaita] — m. pratyabhijña ifc. reconnaissance
de.

pratyabhijñādarśana [darśana] n. phil. point
de vue de la Reconnaissance (du Seigneur)
[Pratyabhijñā], enseigné par l’école trika du
shiväısme du Kaśmı̄ra ; il fut développé not. par
Vasugupta, Somānanda, Utpaladeva, Abhinava-
gupta et Ks.emarāja ; son but est que J̄ıva s’iden-
tifie à Śiva.

pratyabhijñāśāstra [́sāstra] n. phil. science de
la Reconnaissance, développée au Kaśmı̄ra au 9e

siècle ; cf. pratyabhijñādarśana.
pratyabhijñāhr.daya [hr.daya] n. lit. np.

du Pratyabhijñāhr.daya “Essence de la re-
connaissance du Soi”, compendium de pra-
tyabhijñāśāstra dû à Ks.emarāja.
þ(yEBâAt pratyabhijñāta [pp. pratyabhijñā1]

a. m. n. f. pratyabhijñātā connu, reconnu.
þ(yEBvAd pratyabhivāda [prati-abhivāda] m.

soc. acte de saluer en retour ; par respect, on
allonge [pluta] la dernière voyelle du nom d’une
personne dont on retourne le salut.
þ(yy pratyaya [prat̄ı2-aya] m. croyance,

conviction, foi, confiance en 〈g.〉 | assurance,
preuve ; connaissance, expérience |raison, cause,
motif | phil. cognition, compréhension | gram.
mot dérivé, désinence, suffixe ; inflexion.
pratyayam. gam acquérir confiance en.

pratyayārtha [artha] m. gram. sens d’un suf-
fixe.

pratyayin [-in] agt. m. f. pratyayin̄ı qui ins-
pire confiance.
þ(yT̂ pratyarth [prati-arth] v. [10] pr. (pra-

tyarthayati) pp. (pratyarthita) défier (au com-
bat).
þ(yETn̂ pratyarthin [pratyarth-in] agt. m. f.

pratyarthin̄ı hostile — ifc. qui s’oppose à, qui
affronte — m. adversaire, opposant ; rival.
þ(yp̂ pratyarp [prati-r. ] ca. (pratyarpayati)

pp. (pratyarpita) renvoyer, retourner ; redonner ;
remettre.
þ(yEpt pratyarpita [pp. pratyarp] a. m. n. f.

pratyarpitā retourné ; remis.
þ(yvmf pratyavamarśa [pratyavamr. ś]

m. réflexion ; contemplation, méditation ;
conscience | phil. pouvoir de discrimination
cognitive.
þ(yvm� f̂ pratyavamr. ś [prati-avamr. ś] v. [1] pr.

(pratyavamr. śati) réfléchir, contempler, méditer.
þ(yvF"Z pratyav̄ıks.an. a [prati-av̄ıks.an. a] n.

observation directe.
þ(yhm̂ pratyaham [prati-aha] adv. chaque

jour, quotidiennement.
þ(yAHyA pratyākhyā [prati-ākhyā1] v. [2] pr.

(pratyākhyāti) pp. (pratyākhyāta) refuser, re-
pousser, répudier ; nier.
þ(yAHyAn pratyākhyāna [pratyākhyā-na] n.

refus, déni, répudiation | soc. vœu d’ascétisme,
renoncement.
þ(yAgm̂ pratyāgam [prati-āgam] v. [1] pr.

(pratyāgacchati) pp. (pratyāgata) revenir.
þ(yAc"̂ pratyācaks. [prati-ācaks. ] v. [2] pr. md.

(pratyācas.t.e) repousser, rejeter ; refuser.
þ(yAEdf̂ pratyādís [prati-ādís] v. [1] pr.

(pratyādísati) pp. (pratyādis.t.a) ordonner, pres-
crire | repousser, écarter, répudier.
þ(yAEd£ pratyādis.t.a [pp. pratyādís] a. m. n. f.

pratyādis.t. ā ordonné, prescrit |repoussé, répudié.
þ(yAd�f pratyādeśa [pratyādís] m. rejet, re-

fus ; mise à l’écart, répudiation | fait de surpas-
ser, de rabaisser, de faire honte |ce qui fait honte
(à 〈g.〉).
þ(yApà pratyāpanna [prati-āpanna] a. m. n.

f. pratyāpannā revenu, retourné.
pratyāpannacetana [cetana] a. m. n. f.

pratyāpannacetanā qui a repris ses esprits.
þ(yAŷ pratyāy [ca. prat̄ı2] v. [10] pr.

(pratyāyayati) pp. (pratyāyita) convaincre de,
faire croire.
þ(yAy pratyāya [prat̄ı2] m. taxe, tribut.
þ(yAyk pratyāyaka [pratyāy-aka] a. m. n. f.

pratyāyikā qui fait comprendre ; convaincant,
crédible.
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þ(yAyn pratyāyana [pratyāy-ana] a. m. n. f.
pratyāyanā qui fait comprendre ; convaincant,
crédible — n. explication, démonstration — f.
pratyāyanā persuasion.
þ(yAEyt pratyāyita [pp. pratyāy ] ifc. a. m. n.

f. pratyāyitā convaincu de ; qui fait confiance à.
þ(yA�y pratyāyya [pfp. [1] pratyāy ] a. m. n.

f. pratyāyyā à encourager ; à soutenir.
þ(yAy pratyārya [prati-ārya] m. lit. vers en

réponse à un vers ārya.
þ(yAhAr pratyāhāra [pratyāhr. ] m. fait de re-

tirer ; retraite, abstraction ; dissolution | phil. la
concentration par rétraction des sens, 5e étape
du rājayoga ; cf. as.t. āṅgayoga | gram. [“sélection
par énoncé condensé”] abréviation par une paire
de lettres désignant un intervalle de phonèmes
dans le pratyāhārasūtra de Pān. ini.

pratyāhārasūtra [sūtra] n. pl.
pratyāhārasūtrān. i formulaire mnémotechnique
pour composer des ensembles de lettres de
l’alphabet sanskrit : a i u n. | r. l. k | e o ṅ | ai
au c | ha ya va ra t. | la n. | ña ma ṅa n. a na
m | jha bha ñ | gha d. ha dha s. | ja ba ga d. a
da ś | kha pha cha t.ha tha ca t.a ta v | ka pa
y | śa s.a sa r | ha l ‖ ; les dernières consonnes
de chaque vers [pāda] sont des marqueurs ; un
pratyāhāra comprend un phonème de début, et
un marqueur final ; il nomme toutes les lettres
intermédiaires, marqueurs exclus ; ainsi hal
nomme toutes les consonnes, ac les voyelles, śar
les sibilantes, yan. les semi-voyelles, et al tout
l’alphabet ; syn. śivasūtra, maheśvarasūtra.
þ(yAã pratyāhr. [prati-āhr. ] v. [1] pr.

(pratyāharati) pp. (pratyāhr.ta) rapporter,
remettre ; reprendre.
þ(yAãt pratyāhr.ta [pp. pratyāhr. ] a. m. n. f.

pratyāhr.tā repris, recapturé.
þ(y� Ä pratyukta [pp. prativac] a. m. n. f. pra-

tyuktā répondu — n. réponse.
þ(y� t pratyuta [prati-uta1] adv. au contraire ;

plutôt.
þ(y� (TA pratyutthā [prati-utthā] v. [1] pr.

(pratyuttis.t.hati) pp. (pratyutthita) se lever
pour accueillir 〈acc.〉.
þ(y� (TAn pratyutthāna [pratyutthāna-na] n.

soc. acte de se lever pour accueillir une personne.
þ(y� (pà pratyutpanna [prati-utpanna] a. m.

n. f. pratyutpannā présent, prêt.
pratyutpannamatitva [mati-tva] n. présence

d’esprit.
þ(y� (s� k pratyutsuka [prati-utsuka] a. m. n. f.

pratyutsukā désirant.
þ(y� q pratyūs.a [prati-us.as] m. l’aube, le petit

matin | myth. np. de Pratyūs.a l’Aube, l’un des

8 trésors [vasu].
þ(y�k pratyeka [prati-eka] a. m. n. f. pratyekā

chaque, individuel, pris séparément ; en totalité
| bd. péché particulier.
pratyekam var. pratyekaśas adv. un par un,
séparément ; pour chacun.
þ(y�nŝ pratyenas [prati-enas] m. auxiliaire de

justice ; policier, justicier | soc. plus proche pa-
rent d’un décédé, caution de ses dettes et de ses
fautes.√

þT̂ prath [relié à pr.th] v. [1] pr. md. (pra-
thate) pp. (prathita) s’étendre, augmenter, se
répandre | devenir célèbre — ca. (prathayati)
étendre, répandre ; proclamer, rendre célèbre.
þT pratha [prath] m. myth. np. du r.s. i Pra-

tha “Célèbre”, fils de Vaśis.t.ha, auteur supposé
d’hymnes du R. gveda — f. prathā extension, dis-
persion ; généralisation ; expansion, fait de se
répandre | popularité, célébrité ; célébration.
prathām. gam devenir célèbre.

práthana [-na] n. extension ; déploiement ;
exposition | célébration.
þTm prathamá a. m. n. f. prathamā ord.

premier, initial, âıné, qui précède ; qui est en
tête, le meilleur | le plus ancien — acc. pra-
thamam adv. précédemment, autrefois ; aupa-
ravant ; avant 〈g.〉 | premièrement ; d’abord, la
première fois | du premier coup, tout de suite
| déjà — m. [prathamapurus.a] gram. 3e pers.
(listée en premier en sanskrit) — f. prathamā
gram. nominatif (1re déclinaison) ‖ gr. πρωτoς ;
lat. primus ; fr. premier.

prathamatas [-tas] adv. d’abord.
þTA prathā [prath] f. renom, célébrité.
þETt prathita [pp. prath] a. m. n. f. prathitā

célèbre, connu, renommé.
þd prada [pradā] ifc. agt. m. f. pradā qui

donne, qui accorde.
þdE"Z pradaks.in. a [pra-daks.in. a] a. m. n. f.

pradaks.in. ā vers la droite ; opp. prasavya | en
direction du Sud — m. n. circumambulation
d’un temple dans le sens des aiguilles d’une
montre, laissant le sanctuaire à main droite —
f. pradaks.in. ā id.
pradaks.in. am. kr. tourner dans le sens des aiguilles
d’une montre (autour d’un sanctuaire).
yāni kāni ca pāpāni janmāntara kr.tāni ca | tāni
tāni vinaśyanti pradaks.in. a pade pade ‖ (prière
prononcée pendant la circumambulation) Tous
les péchés des vies antérieures, tous leurs bien-
faits aussi, tous s’effaceront, alors que pas après
pas nous tournons.

pradaks.in. āpatha [patha] m. chemin de pro-
cession autour du sanctuaire d’un temple,
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déambulatoire.
þd� pradatta var. pratta [pp. pradā] a. m. n.

f. pradattā donné, offert, accordé (not. en ma-
riage).
þdf pradarśa [pradr. ś] m. aspect ; apparence.
pradarśana [-na] n. aspect ; apparence — f.

pradarśanā ifc. aspect de — f. pradarśanā indi-
cation | pradarśan̄ı exposition.

pradarśin [-in] ifc. a. m. n. f. pradarśin̄ı qui
indique, qui montre.
þdA pradā [pra-dā1] v. [3] pr. (pradadāti) pp.

(pradatta, pratta) pf. (prati, sam) offrir, accor-
der ; confier | impartir (savoir).
þdAt� pradātr. [pradā-tr. ] ifc. agt. m. f. pradātr̄ı

qui donne, qui accorde — m. soc. père qui donne
sa fille en mariage.
þdAn pradāna [pradā-na] n. don, offrande, ca-

deau ; libéralité | soc. présentation d’une obla-
tion dans le feu sacrificiel | soc. fait de donner
en mariage | enseignement, communication de
connaissance.
þdAy pradāya [pradā-ya] n. cadeau.
þEdf̂ pradís1 [pra-dís1] v. [1] pr. (pradísati)

pp. (pradis.t.a) montrer, indiquer | prescrire, or-
donner ; déterminer — ca. (pradeśayati) exhor-
ter, exciter.
þEdf̂ pradís2 [pradís1] f. direction, région du

ciel.
pradísas [-́sas] adv. dans toutes les direc-

tions, partout.
þEd£ pradis.t.a [pp. pradís2] a. m. n. f. pradis.t. ā

indiqué ; déterminé ; ordonné.
þdFp̂ prad̄ıp [pra-d̄ıp] v. [4] pr. md.

(prad̄ıpyate) pp. (prad̄ıpta) brûler, flamber —
ca. (prad̄ıpayati) allumer, incendier, enflammer.
þdFp prad̄ıpa [prad̄ıp] m. lampe, lanterne

— ifc. lumière de, gloire de | lumière sur,
éclaircissement de | [bhās.yaprad̄ıpa] lit. np. du
Prad̄ıpa “Lumière sur la glose (de Patañjali)”,
dû à Kaiyat.a ; cf. Bhās.yaprad̄ıpa.

prad̄ıpikā [-ika] f. petite lampe | lit. (au fig.)
éclaicissement ; titre d’ouvrages d’exégèse.
þdFØ prad̄ıpta [pp. prad̄ıp] a. m. n. f. prad̄ıptā

allumé, brûlant.
þd� f̂ pradr. ś [pra-dr. ś1] ps. (pradr. śyate) deve-

nir visible, apparâıtre ; s’exposer — ca. (pra-
darśayati) montrer, exposer ; indiquer, expli-
quer, décrire.
þd�f pradeśa [pradís1] m. exemple | région,

contrée ; endroit, place — iic. courte durée.
þd�£� prades.t.r. [pradís1-tr. ] agt. m. f. prades.t. r̄ı

juge ; inspecteur royal.
þdoq prados.a [pra-dos.a] m. crépuscule, début

de la nuit.

prados.am à la nuit tombée, dans le noir.
þdOEh/ pradauhitra [pra-dauhitra] m. arrière-

petit-fils (fils d’une petite-fille) — f. pradauhitr̄ı
fille d’une petite-fille.
þ�� t̂ pradyut [pra-dyut1] ca. (pradyotayati)

illuminer, envelopper de lumière.
þ�� ß pradyumna [pra-dyumna] m. myth. np.

de Pradyumna “le Glorieux”, épith. de Kāma ; il
renaquit comme fils de Kr.s.n. a et Rukmin. ı̄ ; une
prophétie disait qu’il serait tué par le démon
Śambara ; il fut volé enfant par Śambara, jeté à
la mer et retrouvé dans le ventre d’un poisson ;
il fut élevé par Māyāvat̄ı qu’il épousa ; leur fils
est Aniruddha, déifié comme aspect [vyūha] de
Vāsudeva ou de Vis.n. u.
þdý � pradru [pra-dru1] v. [1] pr. (pradra-

vati) pp. (pradruta) [“courir en avant”] se sau-
ver, s’enfuir ; se précipiter vers 〈acc.〉 — ca.
(pradrāvayati) mettre en fuite.
þdý � t pradruta [pp. pradru] a. m. n. f. pradrutā

enfui.
þE�q̂ pradvis. [pra-dvis.1] v. [2] pr. (pradvés.t. i)

pr. md. (pradvis.t. é) pp. (pradvis.t.a) häır,
détester ; trouver répugnant.
þ��q pradves.a [pradvis. ] m. adversion, dégoût,

répugnance ; haine — f. pradves. ı̄ myth. np. de
Pradves.̄ı “Répulsion”, épouse de Dı̄rghatamā,
mère not. de Gautama.
þDm̂ pradham [pra-dham] v. [1] pr. (pradha-

mati) pp. (pradhmāta) souffler (not. dans une
conque 〈acc.〉).
þDA pradhā1 [pra-dhā1] v. [3] pr. md.

(pradhatte) offrir ; délivrer | se vouer à 〈acc.〉.
þDA pradhā2 [pradhā1] f. myth. np. de Pradhā

“Vouée à accoucher (de Tilottamā)”, fille de
Daks.a, épouse de Kaśyapa ; elle est mère de Ti-
lottamā et de Hāhā.
þDAn pradhāna [pra-dhāna] a. m. n. f.

pradhānā principal, prééminent — n. par-
tie principale ou essentielle ; personne prin-
cipale, chef | phil. [sām. khya] la Nature Pri-
mordiale [mūlaprakr.ti] sous sa forme du Prin-
cipe Préétabli inerte, préalable à son évolution
[parin. āma] en les phénomènes du monde
matériel ; support et cause de l’univers | gram.
(substantif) objet principal d’une phrase ; opp.
gaun. a | gram. composant primaire ou principal
d’un mot composé ; opp. upasarjana — iic. le
plus important, le mieux, le principal de — ifc.
qui consiste principalement en.
pradhānamantrin mod. premier ministre.

pradhānapātra [pātra] n. lit. personnage
principal d’une pièce de théâtre.
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pradhānamalla [malla] m. soc. principal ad-
versaire d’un érudit, élaborant des réfutations.
þDAv̂ pradhāv [pra-dhāv1] v. [1] pr.

(pradhāvati) pp. (pradhāvita) courir, s’en-
fuir ; se précipiter sur.
þDAEvt pradhāvita [pp. pradhāv ] a. m. n. f.

pradhāvitā enfui, parti.
þ@v\ŝ pradhvam. s [pra-dhvam. s] v. [1] pr. md.

(pradhvam. sate) pp. (pradhvasta) tomber au sol ;
périr, disparâıtre — ca. (pradhvam. sayati) faire
périr, détruire ; anéantir, annihiler.
þ@v-t pradhvasta [pp. pradhvam. s] a. m. n. f.

pradhvastā détruit, disparu ; annihilé.
þnØ� pranaptr. [pra-naptr. ] m. arrière-petit-fils

— f. pranaptr̄ı arrière-petite-fille.
þn£ pranas.t.a [pp. pran. aś] a. m. n. f. pranas.t. ā

disparu, perdu ; détruit.
þnAl pranāla [pra-nāla] m. canal ; drain — f.

pranāl̄ı id.
þnAfn pranāśana [pra-nāśana] n. destruc-

tion, perte.
þpÑ prapañca m. expansion, développement,

manifestation | diversité ; amplification, diffu-
sion, abondance, densité | manifestation, forme
de 〈g.〉 ; apparence, phénomène |phil. expansion
de l’univers ; monde visible | gram. clarification
d’une règle |tromperie, fraude |phil. prolifération
discursive.

prapañcasāra [sāra] m. lit. np. du
Prapañcasāra “Essence du monde visible”,
texte ésotérique [tantra] attribué à Śaṅkara1.
þpE� prapatti [prapad] f. dévotion, aban-

don à la grâce céleste | phil. abandon total à
Dieu, concept de dévotion-soumission prôné par
Rāmānuja.
þpd̂ prapad [pra-pad1] v. [4] pr. md. (prapa-

dyate) pp. (prapanna) tomber de 〈abl.〉 ; se je-
ter (aux pieds [pādau] de 〈acc.〉) | aller vers, se
rendre à | chercher refuge ou secours auprès de
〈acc.〉 | obtenir, jouir de ; entreprendre, réussir.
vidyām. prapad accéder à la connaissance.
śaran. am. prapad chercher refuge auprès de
〈acc.〉.
bahūnām. janmanām ante jñānavān mām. prapa-
dyate [BhG.] Ce n’est qu’après de nombreuses
renaissances que l’on parvient à me connâıtre.
þpd prapada [pra-pada] n. pointe du pied.
þpà prapanna [pp. prapad] a. m. n. f. pra-

pannā arrivé, venu, apparu ; muni de 〈i.〉.
śaran. am prapanna qui s’est mis sous la protec-
tion de.
pādau prapanna tombé aux pieds de.
þpr�ŝ praparaśvas [pra-paraśvas] adv.

après-après-demain.

þpZ praparn. a [pra-parn. a] a. m. n. f. praparn. ā
dont les feuilles sont tombées.
þpf̂ prapaś [pra-paś] v. [4] pr. (prapaśyati)

pr. md. (prapaśyate) ppr. (prapaśyat) voir de-
vant soi ; regarder, observer | juger, connâıtre,
comprendre ; considérer comme 〈2 acc.〉.
þp[yt̂ prapaśyat [ppr. prapaś] a. m. n. f.

prapaśyat̄ı judicieux, raisonnable ; intelligent.
þpAW prapāt.ha [pra-pat.h] m. chapitre d’un

livre.
prapāt.haka [-ka] m. id.
þEptAmh prapitāmaha [pra-pitāmaha] m.

arrière-grand-père paternel — f. prapitāmah̄ı
arrière-grand-mère paternelle.
þpO/ prapautra [pra-pautra] m. arrière-petit-

fils (fils d’un petit-fils) — f. prapautr̄ı fille d’un
petit-fils.
þP� ¥ praphulla [pra-phulla] a. m. n. f. pra-

phullā en fleurs, couvert de fleurs | épanoui,
grand ouvert ; souriant, jovial, heureux.
þb� prabaddha [pp. prabandh] a. m. n. f. pra-

baddhā lié, attaché ; enchâıné | arrêté, entravé,
empêché — ifc. qui dépend de.
þb�D̂ prabandh [pra-bandh] v. [9] pr. (pra-

badhnāti) v. [9] pr. md. (prabadhn̄ıté) pp. (pra-
baddha) lier, attacher ; enchâıner.
þb�D prabandha [prabandh] m. continua-

tion ininterrompue, série continue ; continuité
| composition littéraire ; chant | hist. style
poétique de la cour de Kr.s.n. adeva Rāya | mod.
gestion.
prabandhena répétitivement.
þbl prabala [pra-bala] a. m. n. f. prabalā

fort, puissant, important ; violent (douleur) —
ifc. abondant en.
prabal̄ı bhū se renforcer, acquérir de la puiss-
nace.

prabalatā [-tā] f. force, puissance.
prabalatva [-tva] n. force, puissance.
þbAD̂ prabādh [pra-bādh] v. [1] pr. md.

(prabādhate) pp. (prabādhita) écarter,
empêcher ; annuler.
þb� � prabuddha [pp. prabudh] a. m. n. f. pra-

buddhā réveillé ; éveillé, attentif |développé, ou-
vert ; actif ; intelligent, clairvoyant.
þb� D̂ prabudh [pra-budh1] v. [1] pr. (prabod-

hati) pr. md. (prabudhyate) pp. (prabuddha)
s’éveiller — ca. (prabodhayati) éveiller.
þboD̂ prabodh [ca. prabudh] v. [10] pr. (pra-

bodhayati) éveiller.
þboD prabodha [prabodh] m. éveil, connais-

sance.
prabodhacandrodaya [candrodaya] m. lit.

np. du Prabodhacandrodaya “Lever de lune de
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la connaissance”, drame allégorique en 6 actes
de Kr.s.n. amísra ; il enseigne la version vais.n. ava
du monisme [advaita] en mettant en scène des
sentiments abstraits.

prabodhasudhākara [sudhākara] m. lit. np.
du Prabodhasudhākara “Réservoir du nectar de
la connaissance”, œuvre philosophique [advaita]
de Śam. kara1.
þboEDn̂ prabodhin [prabodh-in] agt. m. f. pra-

bodhin̄ı qui éveille ; qui annonce, qui révèle |
émanant de 〈abl.〉 — f. prabodhin̄ı révélation ;
ifc. titre d’ouvrages didactiques.
þb�} prabrū [pra-brū] v. [2] pr. (prabrav̄ıti) pr.

md. (prabrūté) pf. (prati) expliquer, enseigner ;
annoncer ; appeler, nommer.
þB prabha [prabhā2] ifc. m. splendeur, éclat.
þBdý prabhadra [pra-bhadra] n. natu. bot.

Azadirachta indica [“très propice”] margousier
ou arbre n̄ım ; cf. nimba.
þBv prabhava [prabhū] m. origine | astr. np.

de Prabhava “Origine”, fils de Nārad̄ı personni-
fiant la 1e année d’un cycle de vie.
þBA prabhā1 [pra-bhā1] v. [2] pr. (prabhāti)

pp. (prabhāta) briller, resplendir, éclairer ;
parâıtre, sembler.
þBA prabhā2 [prabhā1] f. lumière, splendeur,

éclat | myth. np. de Prabhā “Lumière”, épith.
de Durgā.

prabhākara [kara1] m. luminaire ; le Soleil ;
la Lune | myth. classe de divinités, les êtres de
lumière | phil. np. de Prabhākara “Lumineux”,
philosophe mı̄mām. saka, du 6e ou 7e siècle ; il
professait qu’il n’y a pas d’erreur de percep-
tion, seulement des imprécisions ; il reconnais-
sait les langues étrangères [mleccha] comme non
dérivées du sanskrit et encouragea le bilinguisme
[dvaibhās. ika] ; il est l’auteur de la Br.hat̄ı.
prabhākarau le Soleil et la Lune.

prabhākaravardhana [vardhana] m. hist.
np. du roi Prabhākaravardhana, père de Hars.a.

prabhādev̄ı [dev̄ı] f. géo. np. du temple de
Prabhādev̄ı “Lumineuse Déesse” à Bombay.

prabhāman. d. ala [man. d. ala] m. n. [“cercle de
lumière”] auréole ; couronne de lumière.

prabhāvali [āvali] f. [“rangée de lumières”]
halo ou arche de flammes entourant une idole.
þBAt prabhāta [pp. prabhā1] a. m. n. f.

prabhātā apparu ; qui s’éclaircit — n. aube, ma-
tin.
prabhāte adv. à l’aube, le matin.
þBAv prabhāva [prabhū] m. puissance, force,

pouvoir ; majesté ; splendeur.
þBAq̂ prabhās. [pra-bhās. ] v. [1] pr. md.

(prabhās.ate) pf. (sam) dire, déclarer, expliquer

| dire à 〈acc.〉.
þBAŝ prabhās [pra-bhās1] v. [1] pr. md.

(prabhāsate) briller, resplendir ; apparâıtre,
sembler — ca. (prabhāsayati) éclairer, illuminer.
þBAs prabhāsa [prabhās] m. myth. np. de

Prabhāsa la Lumière, l’un des 8 trésors [vasu]
| géo. cf. Prabhāsapattana.

prabhāsapattana [pattana] n. géo. np. du
t̄ırtha Prabhāsapattana, lieu de pélerinage du
Gurjara, près de Somanāthapattana ; myth.
c’est ici que Candra pria Śiva de le délivrer de la
malédiction de Daks.a ; c’est ici aussi que Kr.s.n. a
fut incinéré, après avoir été mortellement touché
au talon par la flèche du chasseur Jarāh. .
þEBd̂ prabhid [pra-bhid1] v. [7] pr. (prabhi-

natti) pr. md. (prabhintte) pp. (prabhinna)
fendre.
þEBà prabhinna [pp. prabhid] a. m. n. f.

prabhinnā fendu ; percé, cassé, ouvert ; séparé
| en rut (se dit d’un éléphant en rut dont les
tempes sont fendues et laissent couler le mada).

prabhinnāñjana [añjana] n. collyre gris.
þB� prabhú [prabhū] a. m. n. f. prabhū f.

prabhv̄ı fort, puissant, capable ; riche, abondant
— m. seigneur, mâıtre, roi |myth. np. de Prabhu
“Seigneur”, épith. de divers dieux ; un nom de
Dieu.

prabhutā [-tā] f. souveraineté, puissance
suprême

prabhutva [-tva] n. état de souveraineté,
puissance suprême

prabhupāda [pāda] m. hist. np. de renonçant
de Caitanya Prabhupāda “Mâıtre aux pieds du
Seigneur” | hist. np. de Śr̄ıla Rūpa Gosvāmı̄
Prabhupāda1, premier d’entre les 6 Gosvāmı̄
|mod. adresse de respect donnée par ses disciples
à Bhaktivedānta Svāmı̄, né Abhay Charan De
(1896–1977), fondateur de l’“International So-
ciety for Kr.s.n. a Consciousness” (ISKCON).
þB� prabhū [pra-bhū1] v. [1] pr. (prabhavati)

pp. (prabhūta) provenir de, surgir de 〈abl.〉 |
apparâıtre, devenir visible | augmenter, devenir
fort ; être puissant, commander, contrôler ; être
mâıtre de 〈g.〉, l’emporter sur 〈abl.〉.
þB� t prabhūta [pp. prabhū] a. m. n. f.

prabhūtā nombreux, riche, abondant, grand
— iic. beaucoup de, en grande quantité | pl.
prabhūtās plusieurs, beaucoup de.
þB� prabhr. [pra-bhr. ] v. [3] pr. (prabibharti)

v. [1] pr. (prabhárati) pr. md. (prabharate) pp.
(prabhr.ta) présenter.
þB� Et prabhr.ti [prabhr.-ti] f. commencement

— ifc. en commençant par, à partir de, après —
adv. après 〈abl.〉.
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adya prabhr.ti adv. à partir d’aujourd’hui.
tatprabhr.ti adv. désormais.
tatah. prabhr.ti adv. à partir de ce moment là ;
dorénavant.
tadā prabhr.ti id.
þB�d prabheda [prabhid] m. action de fendre,

de couper.
þB}\f̂ prabhram. ś [pra-bhram. ś] v. [1] pr. md.

(prabhram. śate) pp. (prabhras.t.a) tomber, glis-
ser, disparâıtre.
þB}£ prabhras.t.a [pp. prabhram. ś] a. m. n. f.

prabhras.t. ā tombé, enfui de 〈abl.〉.
þmEt prámati [praman] f. protection, provi-

dence — m. myth. np. de l’ermite Pramati “Pro-
tecteur”, fils de Cyavana et Sukanyā, père de
Ruru1 par Pratāp̄ı.
þm� pramatta [pp. pramad] a. m. n. f. pra-

mattā indifférent, négligent ; oublieux de 〈abl.〉 ;
qui se laisse aller | lascif, dissolu ; ivre.
þmT pramatha [pra-matha] m. myth. classe

de démons tourmenteurs, serviteurs de Śiva |
myth. np. de Pramatha “Tourmenteur”, fils de
Dhr.tarās.t.ra.
þmd̂ pramad [pra-mad1] v. [4] pr.

(pramādyati) pp. (pramatta) être joyeux,
prendre du plaisir | être indifférent à 〈abl. loc.〉,
être négligent ; perdre son temps ; se laisser
aller, s’abandonner à 〈loc.〉 ; céder à l’illusion.
devapitr.kāryābhyām. na pramaditavyam [TU.]
Il ne faut pas négliger les rites envers les dieux
et les mânes.
þmd pramada [pramad] a. m. n. f. pramadā

libertin, dissolu — m. joie, plaisir — f. pra-
madā femme folâtre ou de mœurs légères ; jeune
femme.
þmn̂ praman [pra-man] pr. md. (pramante)

cogiter.
þm�T̂ pramanth var. pramath [pra-manth]

v. [1] pr. (pramanthati) pp. (pramathita) user
de violence, maltraiter, tourmenter — ca.
(pramāthayati) attaquer, molester, violenter.
þmA pramā1 [pra-mā1] v. [3] pr. md. (pra-

mimı̄te) v. [2] pr. (pramāti) pp. (pramita) mesu-
rer, estimer ; former, créer, arranger | savoir, se
faire une idée exacte de — ps. (pramı̄yate) être
mesuré — v. [5] pr. (pramin. oti) phil. [nyāya]
connâıtre à partir de.
þmA pramā2 [pramā1] f. fondement | mesure ;

échelle ; norme | phil. connaissance correcte ; sa-
voir valide.
þmAZ pramān. a [pramā2-na] n. mesure, gran-

deur, capacité, longueur, largeur, masse, durée
| étalon, modèle, norme ; autorité, règle ; preuve,
évidence |phil. moyen de connaissance légitime ;

le nyāya en reconnâıt quatre, selon leur ins-
trument [karan. a] de connaissance : la consta-
tation directe par perception [pratyaks.a] des
matérialistes [cārvākās], l’inférence [anumāna]
des logiciens, l’identification par analogie
[upamāna] et l’autorité de la parole [́sabda]
révélée [́sruti] ou transmise par un locuteur
digne de foi [āptopadeśa] ; le vaíses. ika ne re-
connâıt que les deux premiers ; la mı̄mām. sā
ajoute la réfutation [abhāva], qui postule que
ce que nous n’avons pas le moyen de connâıtre
n’existe pas | phil. [mı̄mām. sā] instrument de la
connaissance droite |phil. [yoga] le jugement va-
lide, un processus cognitif [cittavr.tti] | phil. le
sens des proportions, un sentiment esthétique
[s.ad. aṅgaśilpa] — f. pramān. ā ifc. grandeur de,
mesure de.
pramān. am bhavān soyez juge.
devah. pramān. am c’est au roi de décider.
sarvam jñānam pramān. am [Prabhākara] Toute
perception est une connaissance légitime.
pramān. am antaren. a na arthapratipattih. | na
arthapratipattim antaren. a pravr.ttisāmarthyam
‖ [Vātsyāyana1] On ne peut connâıtre l’ob-
ject sans moyen de connaissance adéquat ; sans
connaissance de l’objet il n’y a pas d’action ef-
ficace.

pramān. atva [-tva] n. phil. autorité ; assu-
rance — f. pramān. atā id.

pramān. abhūta [bhūta] a. m. n. f.
pramān. abhūtā qui fait autorité.

pramān. avis.ayatva [vis.aya-tva] n. phil. ce qui
relève de la connaissance.

pramān. asamuccaya [samuccaya] m. lit.
np. du Pramān. asamuccaya “Compilation des
inférences”, œuvre du logicien bd. Dignāga.
þmAtAmh pramātāmaha [pra-mātāmaha] m.

arrière-grand-père maternel — f. pramatāmah̄ı
arrière-grand-mère maternelle.
þmAt� pramātr. [pramā2-tr. ] agt. m. f. pramātr̄ı

phil. l’être qui perçoit : opp. jñātr. |phil. [nyāya]
agent de connaissance droite.
þmAT̂ pramāth [ca. pramanth] v. [10] pr.

(pramāthayati) pp. (pramāthita) attaquer, mo-
lester, violenter.
þmAT pramātha [pramāth] m. violence

exercée, fait d’agresser, de molester ; destruc-
tion ; enlèvement, rapt (d’une femme).

pramāthin [-in] agt. m. f. pramāthin̄ı qui em-
ploie la violence, emporté — ifc. destructeur de.
þmAETt pramāthita [pp. pramāth] a. m. n. f.

pramāthitā violenté, molesté.
þmAd pramāda [vr. pramad] m. folie, erreur,

illusion | négligence ; accident, malheur.
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pramādo’pi dh̄ımatām Même les sages com-
mettent des erreurs.
þEmt pramita [pp. pramā1] a. m. n. f. pramitā

limité, modéré, petit.
þEmEt pramiti [pramā1] f. manifestation |phil.

[nyāya] acte de connaissance ; le connâıtre.
þm� K pramukha [pra-mukha] a. m. n. f. pra-

mukh̄ı qui fait face à 〈acc.〉 ; premier, principal
— ifc. qui a pour chef ; précédé par — n. début
(d’un chapitre).

pramukhatas [-tas] adv. en face de ; face à
face.
þm� d̂ pramud1 [pra-mud1] v. [1] pr. md. (pra-

modate) pp. (pramudita) se réjouir, être joyeux
— ca. (pramodayati) réjouir.
þm� d̂ pramud2 [pramud1] f. joie ; plaisir ; plai-

sir sensuel.
þm� ĥ pramuh [pra-muh] v. [4] pr. (pramú-

hyati) pp. (pramugdha, pramūd. ha) être
stupéfié, perdre la raison | perdre connaissance,
s’évanouir.
þm� Y pramūd. ha [pp. pramuh] a. m. n. f.

pramūd. hā fou, insensé.
þm� ĵ pramr.j [pra-mr.j] v. [2] pr. (pramārs.t. i)

pp. (pramr.s.t.a) nettoyer, laver, balayer ; frotter,
polir.
þm� £ pramr.s.t.a [pp. pramr.j] a. m. n. f.

pramr.s.t. ā poli, frotté.
þm�y prameya [pfp. [1] pramā1] m. phil.

[nyāya] objet de jugement ; il y en a douze : l’âme
[ātman], le corps [́sar̄ıra], les facultés [indriya],
leurs objets [artha], la conscience [buddhi],
l’esprit [manas], l’activité [pravr.tti], les fautes
[dos.a], l’existence après la mort [pretyabhāva],
le fruit des actes [phala], le malheur [duh. kha] et
la délivrance [apavarga] | phil. [mı̄mām. sā] ins-
trument de la connaissance droite.
þmod̂ pramod [ca. pramud1] v. [10] pr. (pra-

modayati) réjouir.
þmod pramodá [pramod] m. joie ; plaisir

extrême |phil. [sām. khya] la joie, l’une des 8 per-
fections |myth. [MP.] np. de Pramoda “Plaisir”,
un mānasaputra | myth. np. de Pramoda1, un
guerrier compagnon de Skanda | myth. np. du
nāga Pramoda2 ; il périt au sarpasattra de Ja-
namejaya | astr. np. de Pramoda3 “Joyeux”, fils
de Nārad̄ı personnifiant la 4e année d’un cycle
de vie | pl. pramodās délices, plaisirs.
sapramodena cittena adv. avec l’esprit joyeux.
þmoh pramoha [pramuh] m. stupeur,

évanouissement | égarement.
pramohacitta [citta] a. m. n. f. pramohacittā

qui a l’esprit égaré, stupéfait, abasourdi.

þmoEht pramohita [pramoha-ta] a. m. n. f.
pramohitā égaré, affolé.
þyĵ prayaj [pra-yaj1] v. [1] pr. (prayajati)

pr. md. (prayajate) adorer, sacrifier à 〈acc.〉.
þyt̂ prayat [pra-yat1] v. [1] pr. md. (praya-

tate) pp. (prayatta, prayatita) inf. (prayatitum)
s’efforcer de, s’appliquer à 〈dat.〉 ; tenter.
þyt prayata [pp. prayam] a. m. n. f. prayatā

offert, présenté, accordé | préparé à un rite re-
ligieux ; dans des dispositions pieuses, pur |
prudent, modéré — n. pureté.
þyEtt prayatita [pp. prayat] n. (impers.) on

s’est donné de la peine pour 〈loc.〉.
þyEtt&y prayatitavya [pfp. [3] prayat] n. (im-

pers.) il faut s’efforcer de 〈loc.〉 |prayattavya id.
þy� prayatta [pp. prayat] a. m. n. f. prayattā

occupé à.
þy× prayatna [prayat-na] n. volition, inten-

tion d’agir | tentative ; effort | activité, acte vo-
lontaire | phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a] de
l’effort |phon. articulation ; elle peut être interne
[ābhyantara] ou externe [bāhya] — iic. à peine —
abl. prayatnāt adv. avec effort, à grands soins ;
à peine, difficilement.
prayatnatas var. prayatnena, prayatnais adv.
avec effort ; avec zèle.
þyB̂ prayabh [pra-yabh] v. [1] pr.

(prayabhati) foutre.
þym̂ prayam [pra-yam] v. [1] pr. (prayacchati)

pp. (prayata) pf. (sam) tendre, étendre ; donner,
offrir, accorder, envoyer, produire.
vikrayen. a prayam vendre.
uttaram. prayam répondre.
śāpam. prayam jeter une malédiction.
yuddham. prayam donner bataille.
vísam. prayam administrer un poison.
buddhau prayam présenter à l’esprit.
þyŝ prayas1 [pra-yas] v. [4] pr. (prayásyati)

pp. (prayasta) s’efforcer à 〈dat.〉 ; entreprendre.
þyŝ prayas2 [pr̄ı] n. objet de plaisir, délice ;

not. bon repas.
þyA prayā [pra-yā1] v. [2] pr. (prayāti) pp.

(prayāta) pf. (anu) aller, se mettre en marche ;
marcher vers, s’en aller vers 〈acc. loc.〉 ; courir
| partir, être en route pour, s’avancer ; errer |
assumer (une forme ou un état), tomber dans
tel état | atteindre, parvenir à, réussir.
díso prayā se répandre en tous sens.
þyAg prayāga [prayaj] m. géo. [“lieu du sa-

crifice”] np. de Prayāga, lieu de pélerinage
[kumbhamela] au confluent de la Yamunā et
de la Gaṅgā, un des quatre lieux sacrés où se-
rait tombée du kumbha mythique une goutte de
soma provenant du barattage de la mer de lait
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[ks. ı̄rodamathana] (mod. Allāhābād) ; cf. triven. ı̄,
pratis.t.hāna.
þyAj prayājá [prayaj] m. soc. offrande

préliminaire ; not. libations et invocations
précédant un sacrifice véd. de soma.
þyAZ prayān. a [prayā-na] n. départ, fait de

se mettre en marche ; début, commencement
|progrès, avancée |marche, voyage ; attaque, in-
vasion | (départ de l’âme) mort.
þyAt prayāta [pp. prayā] a. m. n. f. prayātā

parti ; disparu.
þyAt� prayātr. [prayā-tr. ] agt. m. f. prayātr̄ı qui

va, qui peut aller, qui va aller.
þyAs prayāsá [prayas1] m. effort, travail,

acharnement.
þy� prayu [pra-yu2] v. [3] pr. (prayuyoti) pp.

(prayuta) ppr. (prayucchat) ôter, enlever.
þy� Ä prayukta [pp. prayuj] a. m. n. f.

prayuktā arrangé ; employé, utilisé.
þy� QCt̂ prayucchat [ppr. prayu] a. m. n. f.

prayucchat̄ı qui enlève ; qui déplace | étourdi, in-
attentif.
þy� ĵ prayuj [pra-yuj1] v. [7] pr. (prayunákti)

pr. md. (prayuṅkté) pp. (prayukta) pf. (anu, vi,
sam) mettre en mouvement, jeter (dés) ; lan-
cer contre 〈dat. loc.〉 | employer, faire usage
de, pratiquer ; accomplir, faire ; montrer, exhiber
| entreprendre, commencer ; tourner son esprit
vers, se préparer à 〈dat.〉 — ca. (prayojayati) je-
ter, lancer ; diriger vers, envoyer à 〈loc.〉 — dés.
md. (prayuyuks.ate) désirer utiliser, avoir besoin
de.
þy� t prayuta n. un million.
þy� D̂ prayudh [pra-yudh1] v. [4] pr. md.

(prayudhyate) v. [4] pr. (prayudhyati) pp.
(prayuddha) combattre.
þyoÄ� prayoktr. [prayuj-tr. ] agt. m. f. prayoktr̄ı

[sg. nom. prayoktā, acc. prayoktāram] utilisa-
teur ; exécutant, artiste ; auteur ; fournisseur,
employeur | acteur, comédien, mime.
þyog prayoga [prayuj] m. plan, projet ; acte,

effort | emploi, usage, utilisation | phil. la pra-
tique, opp. śāstra la théorie ; syn. karman | soc.
manuel de rituel ; syn. paddhati |représentation,
exécution ; not. représentation théâtrale | prêt,
placement, usure.

prayogaśālā [́sālā] f. mod. laboratoire.
þyoĵ prayoj [ca. prayuj] v. [10] pr. (prayo-

jayati) jeter, lancer ; diriger vers, envoyer à
〈loc.〉.
þyojk prayojaka [prayoj-aka] a. m. n. f.

prayojikā qui produit, qui cause ; qui conduit à
〈g. iic.〉 — ifc. instigateur, promoteur de — m.

auteur, compositeur ; producteur | gram. causa-
tif.
þyojn prayojana [prayoj-ana] n. cause,

motif ; but, objet, intention | moyen d’obtenir ;
besoin de 〈i.〉 | phil. motivation pour la discus-
sion d’un sujet.
prayojanena adv. avec une intention
déterminée ; exprès.
kim prayojam à quoi bon 〈i.〉.

prayojanakathana [kathana] n. phrase limi-
naire d’un ouvrage annonçant son intention.

prayojanavat [-vat] a. m. n. f. prayojanavat̄ı
qui poursuit un but, intéressé.
þzĉ praruc [pra-ruc1] v. [1] pr. md. (praro-

cate) luire, briller ; plaire — ca. (prarocayati)
pp. (prarocita) illuminer ; faire briller ; faire
apprécier.
þzĥ praruh [pra-ruh1] v. [1] pr. (praróhati)

pp. (prarūd. ha) crôıtre, pousser (plante) ; aug-
menter, prospérer.
þ!Y prarūd. ha [pp. praruh] a. m. n. f.

prarūd. hā grandi, développé, adulte.
prarūd. hakeśa qui porte les cheveux longs.
þ!p̂ prarūp [pra-rūp] v. [10] pr. (prarūpayati)

pp. (prarūpita) exposer, expliquer ; représenter
(not. sur la scène), exprimer par gestes.
þ!pZ prarūpan. a [prarūp-ana] n. f.

prarūpan. ā représentation, exposition ; ex-
plication.
þ!Epn̂ prarūpin [prarūp-in] agt. m. f.

prarūpin. ı̄ qui représente, qui explique.
þroĉ praroc [ca. praruc] v. [10] pr. (praro-

cayati) pp. (prarocita) illuminer ; faire briller ;
faire apprécier, recommander.
þrocn prarocana [praroc-ana] a. m. n. f.

prarocan̄ı qui incite à l’amour ; séductif —
n. séduction ; stimulation ; éloge — f. pra-
rocanā soc. éloge de l’intrigue, faite par le
sūtradhāra lors du prologue [pūrvaraṅga] d’une
représentation théâtrale.
þroEct prarocita [pp. praroc] a. m. n. f. pra-

rocitā loué ; apprécié ; recommendé.
þlp̂ pralap [pra-lap] v. [1] pr. (pralapati) pp.

(pralapita) bavarder.
þlND pralabdha [pp. pralabh] a. m. n. f. pra-

labdhā pris, saisi ; trompé.
þlB̂ pralabh [pra-labh] v. [1] pr. md. (pra-

labhate) pp. (pralabdha) pf. (vi) saisir, prendre,
obtenir | tromper, se moquer de.
þlMb̂ pralamb [pra-lamb] v. [1] pr. md. (pra-

lambate) pp. (pralambita) pendre.
þlMb pralamba [pralamb] a. m. n. f. pralambā

qui pend ; penché en avant — m. myth. np. du
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daitya Pralamba “Courbé”, tué par Balarāma.
pralambapāda [pāda] a. m. n. f. pralam-

bapādā qui a les pieds qui pendent.
pralambapādāsana [āsana] n. posture assise

sur un siège, à l’européenne.
þlEMbt pralambita [pp. pralamb] a. m. n. f.

pralambitā pendant.
þly pralaya [pral̄ı] m. dissolution, destruc-

tion, anéantissement | phil. [sām. khya] fin d’un
kalpa, destruction du monde faisant place à la
nuit de Brahmā ; cf. mahāpralaya.
þlAp pralāpá [vr. pralap] m. bavardage |

lamentation, jérémiade ; paroles incohérentes,
délire.
þlApn pralāpana [-na] n. fait d’apprendre à

parler.
þlF pral̄ı [pra-l̄ı] v. [4] pr. md. (pral̄ıyate) pp.

(pral̄ına) se dissoudre, s’évanouir ; mourir.
þvÄ� pravaktr. [pravac-tr. ] agt. m. f. pravaktr̄ı

énonciateur, orateur ; narrateur | phil. celui qui
révèle ou proclame la parole.
þvĉ pravac [pra-vac] v. [2] pr. (pravakti) pp.

(prokta) abs. (pra ucya) pf. (sam) dire ; annon-
cer, proclamer ; expliquer.
þvcn pravacana [pravac-ana] n. élocution ;

proclamation | récitation, interprétation ; ensei-
gnement, doctrine.
þvcnFy pravacan̄ıya [pfp. [2] pravac] a. m. n.

f. pravacan̄ıyā servant à énoncer, expliquant ; à
annoncer | gram. préposition.
þvd̂ pravad [pra-vad] v. [1] pr. (pravadati) pp.

(prodita) prononcer, déclarer ; dire qqc. à qqn.
〈2 acc.〉.
þvp̂ pravap [pra-vap2] v. [1] pr. (pravapati)

pp. (propta) semer.
þv�yA pravayyā [prav̄ı] f. (vache) propre à être

fécondée.
þvr pravara1 [pra-vará2] a. m. n. f. pravarā le

meilleur, le premier, excellent ; éminent | (le fils)
âıné |meilleur que 〈abl.〉 | supérieur (opp. nyūna
inférieur et sama égal) — m. soc. véd. liste
d’ancêtres de sa lignée [gotra] ; on en compte
traditionnellement 49, listant un, deux, trois ou
cinq sages [r.s. i] ; syn. ārs.eya — n. bd. un très
grand nombre |géo. np. de la ville de Pravara ou
Pravarasenapura au Kaśmı̄ra (mod. Śr̄ınagara)
— f. pravarā géo. np. de la rivière Pravarā, af-
fluent de la Godāvar̄ı.

pravarapura [pura] n. géo. np. de la ville de
Pravarapura, prospère au 5e siècle sous la dynas-
tie des Vākāt.akās ; ses ruines se trouvent près du
village mod. de Mansar au Mahārās.t.ra.

pravarasena [senā] m. hist. Pravarasena “à
l’éminente armée”, np. de princes du Kaśmı̄ra ;

Pravarasena II créa la ville de Pravarasenapura
(mod. Śr̄ınagara) vers le 1er siècle.

pravareśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du temple
de Pravareśvara à Pravarapura.
þvr pravará2 [pravr.1] m. couverture,

vêtement.
þvr pravara3 [pravr.2] m. appel, convocation ;

invocation (not. d’Agni au début d’un sacrifice)
| soc. investiture (not. accession d’un brahmane
à la fonction sacerdotale).

pravaran. a [-na] n. appel, convocation | soc.
cérémonie religieuse ; observance [vinaya].
þv`y pravargya [pravr.j] m. véd. rite intro-

ductif au sacrifice du soma [somayāga] ; on y
verse du lait frais dans un pot chauffé [mahāv̄ıra]
représentant le Soleil, ou dans du beurre fondu
[ghr.ta].
þvt̂ pravart [ca. pravr.t] v. [10] pr. (pravar-

tayati) inciter ; faire rouler, mettre en mou-
vement ; entreprendre, commencer ; mettre en
route, divulguer | installer, déployer ; produire,
former ; construire, accomplir | continuer.
þvtk pravartaka [pravart-aka] agt. m. f. pra-

vartikā qui met en mouvement, qui impulse, qui
fait avancer ; initiateur — m. auteur, fondateur ;
réalisateur, producteur.
þvtn pravartana [pravart-ana] agt. m. f. pra-

vartan̄ı qui avance ; qui coule — n. mouvement
en avant ; fait de couler | activité, occupation ;
conduite ; fait d’avoir lieu, occurrence |incitation
à une activité ; production, création — f. pravar-
tanā incitation à l’activité ; permission | gram.
signification du précatif ‖ pali pavattana.
þvŝ pravas [pra-vas1] v. [1] pr. (pravasati)

pp. (pros. ita) pf. (ā, vi) partir (en voyage, à
l’étranger ou en exil), quitter la maison, s’ab-
senter ; disparâıtre ; être absent.
þvĥ pravah [pra-vah1] v. [1] pr. (pravahati)

pp. (praud. ha) emporter, entrâıner ; porter à
〈acc.〉 ; manifester — ca. (pravāhayati) mettre
en mouvement.
þvh praváha [pravah] agt. m. f. pravahā ifc.

qui porte ; qui emporte ; qui transporte — m.
myth. np. de Pravaha, l’un des 7 Vents célestes.
þvhZ pravahan. a [-na] n. fait d’envoyer au loin

(not. de donner sa fille en mariage) | chariot
(pour transporter des femmes).
þvA pravā [pra-vā2] v. [2] pr. (pravāti) pp.

(pravāta) souffler, venter ; exhaler.
þvAt pravāta [pp. pravā] a. m. n. f. pravātā

éventé ; battu par les vents — n. courant d’air ;
tempête.
þvAl pravāla var. prabāla [pra-val] m. n.
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bourgeon, jeune pousse | corail.
þvAs pravāsa [pravas] m. séjour à l’étranger ;

résidence étrangère, exil ; absence de son domi-
cile ; émigration.
þvAĥ pravāh [ca. pravah] v. [10] pr.

(pravāhayati) mettre en mouvement.
þvAh pravāhá [pravāh] m. courant, eau cou-

rante ; rivière ; écoulement | continuité | train de
pensées ; activité continue ; plan d’action.
pravāhe mūtrita n. [“comme de pisser dans la
rivière”] action inutile.

pravāhaka [-ka] a. m. n. f. pravāhikā qui
transporte — f. pravāhikā diarrhée.

pravāhan. a [-na] a. m. n. f. pravāhan. ı̄ qui
transporte ; qui emmène — m. phil. [BU.] np. du
prince [ks.atriya] Pravāhan. a Jaivali ; il enseigna
la doctrine de la réincarnation au sage Ārun. i —
n. fait d’emmener ; évacuation — f. pravāhan. ı̄
méd. muscle du sphincter.
þEvcl̂ pravical [pra-vical] v. [1] pr. (pra-

vicálati) pp. (pravicalita) s’agiter, trembler,
bouger ; s’écarter de — ca. (pravicālayati) bou-
ger, agiter, secouer.
þEvm� ĉ pravimuc [pra-vimuc] v. [6] pr. (pra-

vimuñcati) pp. (pravimukta) lâcher, délivrer,
libérer ; abandonner.
þEvm� f̂ pravimr. ś [pra-vimr. ś] v. [1] pr. (pra-

vimr. śati) pp. (pravimr.s.t.a) abs. (pravimr. śya)
réfléchir à, considérer, examiner ; délibérer.
þEvm� [y pravimr. śya [abs. pravimr. ś] ind. ayant

réfléchi, ayant considéré ; ayant délibéré.
þEvf̂ pravís [pra-vís1] v. [6] pr. (pravísati) pr.

md. (pravísáte) pp. (pravis.t.a) pfp. (praveśya,
praves.t.avya) abs. (pravísya) entrer ; pénétrer,
rentrer dans 〈acc.〉 ; arriver dans 〈acc. loc.〉 |
parâıtre (indication scénique) | avoir des rap-
ports sexuels avec 〈acc.〉 | commencer, entre-
prendre ; s’appliquer à — ca. (praveśayati) in-
troduire dans 〈2 acc.〉.
pravísāmi me voici.
agnim. pravís monter sur le bûcher funéraire.
þEv£ pravis.t.a [pp. pravís] a. m. n. f. pravis.t. ā

entré, qui a pénétré dans 〈loc. acc. iic.〉 ; occupé
à 〈loc. iic.〉 ; s’accordant avec 〈loc.〉 |dans lequel
on est entré.
þEvhA pravihā [pra-vihā1] v. [3] pr. (pra-

vijáhāti) pp. (pravih̄ına) abandonner, délaisser,
négliger.
þEvã pravihr. [pra-vihr. ] pf. (sam) [inusité sans

pf.].
þvF prav̄ı [pra-v̄ı1] v. [2] pr. (praveti) pp.

(prav̄ıta) avancer ; entre, avancer ; imprégner,
féconder | conduire.

þvFZ prav̄ın. a [pra-v̄ın. ā] a. m. n. f. prav̄ın. ā
adroit, habile | versé en 〈loc. iic.〉.
þvFr práv̄ıra [pra-v̄ıra] m. grand héros ; prince

parmi les 〈g. iic.〉 |np. de nombreux personnages.
þv� pravr.1 [pra-vr.1] v. [5] pr. (pravr.n. óti)

écarter, empêcher.
þv� pravr.2 [pra-vr.2] v. [9] pr. (pravr.n. āti) pr.

md. (pravr.n. ı̄té) choisir, prendre pour 〈dat.〉 ;
accepter avec joie — ca. (pravarayati) choisir,
sélectionner.
þv� ĵ pravr.j [pra-vr.j] v. [7] pr. (pravr.n. akti) pr.

md. (pravr.ṅkte) véd. placer dans le feu sacrificiel
| véd. effectuer le rite pravargya.
þv� t̂ pravr.t [pra-vr.t1] v. [1] pr. md.

(pravártate) pp. (pravr.tta) rouler ; se mettre en
mouvement, avancer ; se rendre à |provenir, être
originaire de ; se produire, s’ensuivre, avoir lieu
|commencer, entreprendre, se mettre à, procéder
à 〈inf. acc.〉 ; agir ; s’occuper de 〈dat. loc.〉 ; pro-
curer qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈g.〉 |s’écouler, continuer
— ca. (pravartáyati) cf. pravart.
śivāj jñānam pravartate la connaissance procède
de Śiva.
þv� � pravr.tta [pp. pravr.t] a. m. n. f. pravr.ttā

[“roulant”] coulant, facile (not. de la parole) |
produit, causé, arrivé ; issu de 〈abl.〉 |commencé,
qui s’est mis à ; occupé de, adonné à.
pravr.ttam. cakram [“la roue a été mise en bran-
le”] le sort en est jeté.
þv� E� pravr.tti [pravr.t-ti] f. mouvement en

avant, impulsion ; progrès, évolution ; manifes-
tation | origine, source | activité, effort, action ;
voie active (opp. nivr.tti) |myth. np. de Pravr.tti
“Cogitation”, personnifiant l’activité mentale,
épouse-́sakti de Manas le Mental | tendance ; in-
clination pour 〈loc. iic.〉 | conduite, pratique ;
sort, destinée | gram. application d’une règle ;
validité d’une règle, fait qu’une forme soit pro-
duite.

pravr.ttinimitta [nimitta] n. gram. règle
d’usage d’un mot ; cause de production d’une
forme ; élaboration du sens principal d’un mot.

pravr.ttibheda [bheda] m. gram. ambiguité
entre deux règles.
þv� � pravr.ddha [pp. pravr.dh] a. m. n. f.

pravr.ddhā grandi, développé ; augmenté, accru
| grand, fort, intense ; nombreux ; gonflé (vague,
océan) | prospère, puissant | myth. [Rām.] np.
du roi d’Ayodhyā Pravr.ddha “Prospère”, fils
de Raghu, qualifié de cannibale [purus. ādaka]
et aussi appelé Kalmās.apāda ; il est père de
Śaṅkhan. a.
þv� D̂ pravr.dh [pra-vr.dh1] v. [1] pr. md. (pra-

vardhate) pp. (pravr.ddha) augmenter, s’ac-
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crôıtre, prospérer — ca. (pravardhayati) agran-
dir, augmenter, allonger, faire prospérer.
þv� q̂ pravr.s. [pra-vr.s. ] v. [1] pr. (pravars.ati) pp.

(pravr.s.t.a) se mettre à pleuvoir, pleuvoir ; cou-
vrir de 〈i.〉.
þv�t� právetr. [prav̄ıtr. ] m. conducteur de cha-

riot.
þv�f praveśa [pravís] m. fait d’entrer ; ar-

rivée, pénétration ; début ; entrée en scène | lieu
d’entrée, accès ; admission | intrusion dans 〈loc.
g. iic.〉 ; intervention inopportune — ifc. lit. in-
troduction à.
praveśam. kr. entrer.

praveśaka [-ka] m. lit. scène intercalaire au
théâtre, où des personnages secondaires com-
mentent l’action — ifc. introduction à — f.
praveśikā id. (nom d’ouvrages).
þv�[y praveśya [pfp. [1] pravís] a. m. n. f.

praveśyā où l’on peut entrer ; accessible |où l’on
doit entrer.
þv�£&y praves.t.avya [pfp. [3] pravís] a. m. n. f.

praves.t.avyā qui peut être entré, accessible, ou-
vert |qui doit ou peut entrer, qui peut être admis
— n. (impers.) il faut rentrer (dans 〈loc.〉).
na praves.t.avya a. m. n. interdit d’accès — n.
(impers.) il est défendu d’entrer.
þ&yAã pravyāhr. [pra-vyāhr. ] v. [1] pr.

(pravyāharati) pp. (pravyāhr.ta) prononcer,
dire, parler.
þ&yAãt pravyāhr.ta [pp. pravyāhr. ] a. m. n. f.

pravyāhr.tā qui parle | prédit.
þv}ĵ pravraj [pra-vraj] v. [1] pr. (pravrájati)

pp. (pravrajita) avancer, se mettre en marche ;
errer | abandonner son foyer (pour devenir un
ascète errant).
þv}>y pravrajya [pravraj-ya] n. émigration —

f. pravrajyā départ de chez soi ; abandon de son
foyer ; renoncement au monde |bd. premier acte
d’un novice voulant devenir moine et quittant
sa famille | errance, not. de moine bd.
þv}Aĵ pravrāj [vr. pravraj] m. [nom. pravrāt. ]

renonçant, ascète errant.
pravrājaka [-aka] m. f. pravrājikā renonçant,

ascète errant mendiant sa nourriture.√
þf̂ praś v. [6] pr. (pr.ccháti) pft. (papra-

ccha) pp. (pr.s.t. á) pfp. (pras.t.avya) abs. (pr.s.t.vā,
-pr.cchya, pr.ccham) pf. (ā, pari) demander, in-
terroger, questionner |prier (d’accorder) 〈2 acc.〉
— ca. (pracchayati) faire interroger — ps.
(pr.cchyáte) être interrogé ‖ lat. precari ; all. fra-
gen ; fr. prier ; ang. praise.
nāmatah. praś s’enquérir du nom de qqn. 〈acc.〉.
þf\ŝ praśam. s [pra-́sam. s] v. [1] pr.

(praśam. sati) pp. (praśasta) proclamer, célébrer,

louer, exhalter.
na praśam. s blâmer.
þf\sA praśam. sā [praśam. s] f. louange, éloge |

renommée, gloire.
þfm̂ praśam [pra-́sam1] v. [4] pr.

(praśāmyati) pp. (praśānta) s’apaiser, se
calmer | s’éteindre, cesser ; retomber (poussière)
— ca. (praśamayati) calmer, apaiser | faire
cesser, rendre inoffensif ; éteindre, supprimer.
þfm praśama [praśam] m. apaisement,

calme ; tranquillité d’esprit | arrêt, extinction,
cessation.
praśamam. n̄ı juguler.
praśamam upan̄ı calmer, apaiser.

praśamana [-na] n. fait de pacifier, de tran-
quilliser ; guérison | protection, mise en lieu sûr
(d’une acquisition).
þf-t praśastá [pp. praśam. s] a. m. n. f.

praśastáa loué, estimé, apprécié, célébré | bon,
pur ; de bon augure — f. praśasti lit. éloge, glo-
rification ; panégyrique ; (théâtre) stances à la
gloire d’un prince ; (épigraphie) inscription de
louange et de bénédiction d’un roi.

praśastatva [-tva] n. excellence.
praśastapāda [pāda] m. hist. np.

de Praśastapāda, philosophe [vaíses. ika]
du 5e ou 6e siècle ; il est l’auteur du
Padārthadharmasam. graha.
þf-t&y praśastavya [pfp. [3] praśam. s] a. m.

n. f. praśastavyā digne d’éloge.
þfA�t praśānta [pp. praśam] a. m. n. f.

praśāntā tranquillisé, calmé ; calme, indifférent
| supprimé, cessé, disparu.

praśāntatā [-tā] f. tranquillité d’esprit.
praśāntātma [ātman] a. m. n. f.

praśāntātman̄ı paisible, calme ; tranquille
d’esprit.
þfAŝ praśās [pra-́sās] v. [2] pr. (praśāsti) ins-

truire ; diriger, commander ; régner | décider de
〈loc.〉 | punir.
þfA-t� praśāstr. [praśās-tr. ] m. soc.

[“directeur”] l’un des 16 prêtres officiant à
un sacrifice ; c’est le premier assistant du hotr. ;
syn. maitrāvarun. a.
þf� Et práśuti [relié à praśasti] f. éloge, glori-

fication | excellence, éminence.
praśutim. dhā faire l’éloge de, glorifier 〈loc.〉.
þf� �� k praśuśruka [prasuśruta] m. myth.

[Rām.] np. du roi d’Ayodhyā Praśuśruka, fils de
Maru1, père d’Ambar̄ıs.a1.
þ� praśná [praś-na] m. demande ; question,

interrogation ; enquête, examen — ifc. examen
de.
praśnam āgam demander l’arbitrage de 〈loc.〉.
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praśnam i id.
praśnam prabrū décider d’un point controversé.
praśnas tava pitari la décision appartient à ton
père.
sa praśnah. là est la question.

praśnottara [uttara] n. lit. figure de style
poétique, où la question forme la réponse ; opp.
uttarapraśna.

praśnopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la
“Leçon sur la décision” Praśnopanis.ad.
þE�k praśnika [praśna-ika] a. m. n. f. praśnik̄ı

qui enquête, qui questionne — m. enquêteur ;
arbitre | témoin.
þ�vZ praśravan. a n. cf. prasravan. a.
þE�q̂ praślis. [pra-́slis. ] v. [4] pr. md.

(praślis.yate) pp. (praślis.t.a) gram. former une
coalescence [praśles.a].
þE�£ praślis.t.a [pp. praślis. ] a. m. n. f. praślis.t. ā

entremêlé |gram. formé par coalescence de deux
phonèmes [praśles.a].

praślis.t.anirdeśa [nirdeśa] m. gram. indica-
tion de coalescence de deux phonèmes.
þ��q praśles.a [praślis. ] m. contact étroit |gram.

coalescence de deux phonèmes, notamment par
sandhi de voyelles (procédé interprétatif dans
une règle).
þ�ŝ praśvas [pra-́svas1] v. [2] pr. (praśvasiti)

respirer, inhaler.
praśvasitavya n. (imp.) il faut reprendre son
souffle ; pause.
þ�As praśvāsa [praśvas] m. respiration ; ins-

piration.
þ£&y pras.t.avya [pfp. [3] praś] a. m. n. f.

pras.t.avyā à demander.
þ¤ pras.t.ha [pra-sthā2] a. m. n. f. pras.t. h̄ı pre-

mier, principal — m. chef, conducteur — f.
pras.t. h̄ı femme du chef.
þsÄ prasakta [pp. prasañj] a. m. n. f. pra-

saktā attaché à, qui adhère à, qui suit, qui est
dévoué à, qui est occupé à 〈loc. iic.〉 |attaché au
monde ; futile | amoureux | résultant ; suivant ;
applicable |continuel ; durable, constant ; éternel
— ifc. pourvu de — iic. continuellement, tou-
jours, éternellement.
þsEÄ prasakti [prasakta] f. adhérence ; atta-

chement ; dévotion ; addiction |persévérance, oc-
cupation à 〈loc. iic.〉 | occurrence ; accessibilité
| gram. applicabilité (d’une règle) | connection,
association.
þs½ prasaṅga [prasañj] m. attachement, in-

clination ; occupation à 〈loc. g. iic.〉 |indulgence ;
mauvais penchant, addiction | cas, événement,
occurrence ; occasion, opportunité.

prasaṅgen. a var. prasaṅgāt adv. incidemment, en
passant ; à l’occasion, opportunément.

prasaṅgatas [-tas] adv. incidemment, en pas-
sant ; à l’occasion.

prasaṅgavat [-vat] a. m. n. f. prasaṅgavat̄ı
occasionnel.

prasaṅgin [-in] a. m. n. f. prasaṅgin̄ı attaché
à 〈iic.〉 ; dépendant de ; occasionnel ; secondaire.
þs>y prasajya [pfp. [1] prasañj] a. m. n. f.

prasajyā à attacher | applicable.
prasajyapratis.edha [pratis.edha] m. gram.

négation ; complément.
þsÒ̂ prasañj [pra-sañj] v. [1] pr. (prasajati)

pp. (prasakta) s’attacher, adhérer à ; s’accrocher
à 〈loc.〉 — pr. md. (prasajate) être attaché à,
s’adonner à 〈loc.〉.
þsd̂ prasad [pra-sad1] v. [1] pr. (pras̄ıdati) pp.

(prasanna) s’éclaircir ; s’apaiser, devenir serein ;
être de bonne humeur ; être aimable envers qqn.
〈g.〉 — ca. (prasādayati) purifier ; apaiser ; prier
qqn. 〈acc.〉 de 〈inf.〉 (en vue de 〈dat. loc. arthe-
g.〉).
pras̄ıda adr. s’il vous plâıt ; grâce.
þsà prasanna [pp. prasad] a. m. n. f. pra-

sannā clair, brillant ; serein, calme, apaisé, tran-
quille ; purifié | aimable, gracieux ; bien disposé
envers, aimable avec 〈loc. g. prati-acc.〉 ; favo-
rable, propice | vrai, juste, correct ‖ pali pa-
sanna.
þsr prasara [prasr. ] m. avancement, progrès ;

libre cours, extension, expansion ; courant, flot
| prépondérance, influence | courage, bravoure.
þsv prasava [prasū1] m. procréation,

génération ; enfantement, accouchement,
délivrance |naissance, origine ; lieu de naissance
|progéniture |fleur |soc. véd. signal du prêtre en
chef [brahman] du sacrifice védique, prononçant
la syllabe om : | pl. prasavās descendants,
postérité.
prasavāya kl.p [“accomplir en vue de procréer”]
accoucher | pondre.
þs&y prasavya [pra-savya] a. m. n. f. prasavyā

vers la gauche ; opp. pradaks.in. a.
prasavyam. kr. tourner dans le sens inverse des
aiguilles d’une montre.
þsĥ prasah [pra-sah1] v. [1] pr. md.

(prasáhate) pp. (prasod. ha) pfp. (prasahya1)
être capable de ; endurer, tolérer ; résister à ;
mâıtriser.
þs� prasahya1 [pfp. [1] prasah] a. m. n. f.

prasahyā auquel on peut résister, qui peut être
vaincu.
þs� prasahya2 [abs. prasah] ind. en em-
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ployant la violence.
þsAd̂ prasād [vn. prasāda] v. [10] pr.

(prasādayati) pp. (prasādita) prier, implorer,
demander une faveur.
þsAd prasāda [vr. prasad] m. clarté, splen-

deur | sérénité, bonne humeur, bonne dispo-
sition ; bien-être | faveur, grâce, complaisance
| phil. grâce divine, miséricorde | soc. nourri-
ture sacrée préparée au temple par les prêtres-
cuisiniers [svāhāra] pour être offerte à la divi-
nité ; elle est distribuée aux fidèles après la pūjā
— f. prasādā ifc. splendeur de, grâce de.
prasādāt grâce à.
prasādam. kr. se montrer aimable.

prasādātta [ātta] a. m. n. f. prasādāttā qui a
reçu la grâce.
þsAEdt prasādita [pp. prasād] a. m. n. f.

prasāditā concilié, apaisé.
þsAD̂ prasādh [ca. prasidh] v. [10] pr.

(prasādháyati) pp. (prasādhita) assujettir,
soumettre, subjuguer | arranger, ordonner ;
exécuter, accomplir ; décorer | réussir ; vérifier
par le calcul, prouver.
þsAr̂ prasār [ca. prasr. ] v. [10] pr.

(prasārayati) pp. (prasārita) étaler, expo-
ser (marchandise) | émettre, diffuser.
þsAr prasāra [prasār] m. étalage, exposition.
prasāran. a [-na] n. action d’étaler ou d’étirer,

expansion | phil. [vaíses. ika] l’activité [karman]
d’expansion.
þsAErt prasārita [pp. prasār] a. m. n. f.

prasāritā exposé, étalé ; étiré ; émis, diffusé ; pu-
blié, promulgué.
þEs� prasiddha [prasidh] a. m. n. f. prasiddhā

accompli, réalisé ; arrangé | bien connu, évident,
notoire |phil. sens commun faisant consensus, et
ne nécessitant pas d’argumentation justificative
| gram. réalisé ; connu, attesté.
þEsE� prasiddhi [prasidh] f. accomplissement,

succès ; célébrité, renommée | lieu commun |
gram. fréquence d’usage.
þEsD̂ prasidh [pra-sidh1] v. [4] pr. (prasi-

dhyati) pp. (prasiddha) être accompli, réussir,
aboutir | trouver son explication dans, dériver
de 〈abl.〉 — ca. (prasādhayati) cf. prasādh.
þs� Ø prasupta [pp. prasvap] a. m. n. f. pra-

suptā endormi, dormant ; clos (fleur) | inactif,
lent.
þs� �� t prasuśruta [pra-suśruta] m. myth.

[Rām.] np. du roi d’Ayodhyā Prasuśruta
“Célèbre”, fils de Maru1, père d’Ambar̄ıs.a1 ;
aussi appelé Praśuśruka.
þs� prasū1 [pra-sū1] v. [2] pr. md. (prasūte)

pp. (prasūta) procréer, enfanter, engendrer ;

produire, porter des fruits.
þs� prasū2 [prasū1] m. n. f. production,

procréation — ifc. fait de donner naissance à
— f. mère.
þs� t prasūta [pp. prasū1] a. m. n. f. prasūtā

procréé, produit, engendré | procréé par, pro-
voqué par 〈abl. g.〉 ; issu de 〈loc. iic.〉— n. source
de production | phil. [sām. khya] essence primo-
diale — f. prasūtā femme sortant de couches.
þs� Et prasūti [prasū1-ti] f. procréation,

génération, production ; naissance ; ponte
| apparition ; croissance (fruits, fleurs)
| procréateur, procréatrice | progéniture | myth.
np. de Prasūti “Procréatrice”, fille de Manu
Svāyam. bhuva, une des épouses de Daks.a.
þs� prasr. [pra-sr. ] v. [1] pr. (prasarati)

pp. (prasr.ta) pf. (sam) se mettre en mouve-
ment, partir ; commencer ; jaillir, couler — ca.
(prasārayati) étaler, exposer (marchandise).
þs� ĵ prasr.j [pra-sr.j1] v. [6] pr. (prasr.jati) pp.

(prasr.s.t.a) lancer, lâcher.
þs�n prasena [pra-senā] m. myth. np. du

méchant prince Prasena “à la Grande armée”,
fils du roi Nighna ; son frère Satrājit lui donna
le joyau Syamantaka ; il fut dévoré par un lion
au cours d’une chasse.

prasenajit [jit] m. myth. [Mah.] np. du roi
Prasenajit “qui vainc par sa grande armée”, fils
de Pr.thulāśva de la lignée solaire [sūryavam. śa] ;
son épouse est Ren.u1 ; il est père de Yuvanāśva
et de Ren.ukā ; cf. Śrāvast̄ı | myth. [Rām.] np.
du roi Prasenajit1, fils de Susandhi | hist. np.
de Prasenajit2, roi du Kosala (6e siècle ant.) ; il
régnait à Śrāvast̄ı ; il était disciple läıc [upāsaka]
du Buddha ; il donna une de ses filles en mariage
à Bimbisāra, une autre à son fils Ajātaśatru1

dont il devint le vassal ‖ prakrit Pasenadi.
þ-k�d̂ praskand [pra-skand] v. [1] pr. (pras-

kandati) pp. (praskanna) sauter, descendre de.
þ-tr prastará [prastr̄. ] m. couche (de feuilles

ou de fleurs) ; siège pour le sacrifice |
surface plane ; dalle ; niveau ; plateau | phon.
représentation tabulaire d’un mètre | soc. véd.
touffe d’herbe kuśa [darbha] utilisée comme ef-
figie du sacrifiant et jetée dans le feu offertoire
lors de la cérémonie du sarpan. a.
þ-tAr prastāra [prastr̄. ] m. étalement, exten-

sion, distribution ; fait de répandre ou de joncher
| (au fig.) abondance | paillasse, couche ; jungle,
broussailles | math. table des combinaisons bi-
naires (not. de voyelles longues et brèves).
þ-tAv prastāva [prastu] m. commencement ;

introduction, prologue, mention préliminaire |
allusion, référence ; thème, sujet d’une conver-
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sation |occasion, opportunité, conjoncture | soc.
prélude d’un sāman (chanté par le prastotr.).

prastāvanā [-nā] f. annonce |lit. introduction,
avant-propos, préface | soc. prologue d’une pièce
de théâtre.
þ-t� prastu [pra-stu] v. [2] pr. (prastauti) pp.

(prastuta) louer, célébrer en chantant, entonner
| venir à parler de ; se mettre à, entreprendre.
þ-t� t prastuta [pp. prastu] a. m. n. f. prastutā

loué, mentionné ; commencé |primaire, principal
— n. commencement, entreprise ; sujet.
þ-t� Et prastuti [prastu-ti] f. louange.
þ-t� prastr̄. [pra-str̄. ] v. [9] pr. (prastr.n. āti) pp.

(prast̄ırn. a) étendre, répandre, étaler.
þ-tot� prastotr. [prastu-tr. ] m. véd. prêtre as-

sistant de l’udgātr. , qui chante le prastāva.
þ-T prastha [prasthā] a. m. n. f. prasthā

stable, solide ; étendu — m. n. plateau, plaine
| sommet |mesure de poids, not. de grain (envi-
ron 1/5 kg) ou de contenance (1/5 l) ; un prastha
vaut 32 (ou 16) pala ; il y en a 4 dans un ād. haka
— agt. m. ifc. qui est parti pour |forme des noms
de villes et de villages.
þ-TA prasthā [pra-sthā1] v. [1] pr.

(pratis.t.hati) pp. (prasthita) pf. (anu) se
lever ; partir, se mettre en marche ; démarrer,
commencer — pr. md. (pratis.t.hate) être éveillé
— ca. (prasthāpayati) faire partir, envoyer,
expédier.
þ-TAn prasthāna [prasthā-na] n. départ, fait

de se mettre en marche (not. d’une armée) |
départ de la vie, mort ; renoncement religieux
| méthode, système philosophique | point de
départ, origine ; source, cause.

prasthānatraȳı [traȳı] f. lit. np. de la
Prasthānatraȳı “Triade des fondements”, en-
semble des textes canoniques du vedānta : les
leçons [upanis.ad] ou textes instructifs [upadeśa],
les aphorismes [brahmasūtra] ou textes logiques
[nyāya], et la Bhagavadḡıtā ou texte de pra-
tique [sādhana] ; des commentaires [bhās.ya] de
ces textes ont été écrits par Śaṅkara1, Rāmānuja
et Madhva.

prasthānabheda [bheda] m. lit. np. du
Prasthānabheda “Classification des systèmes”,
œuvre philosophique de Madhusūdana1 Sa-
rasvat̄ı2 visant à expliquer la suprématie de
l’advaita vedānta.
þE-Tt prasthita [pp. prasthā] a. m. n. f. pras-

thitā nommé (à un poste) ; prêt ; mis en route,
parti — ifc. qui arrive jusqu’à — n. départ.
prasthitam on a envoyé qqn. 〈i.〉.
þúvZ prasrávan. a [pra-sravan. a] n.

écoulement, flot, décharge (de 〈iic.〉) | lait ;

sueur ; urine | cascade ; cataracte | embouchure ;
bec verseur — f. prasravan. ā ifc. id.

prasravan. ajala [jala] n. eau de source.
þ-vp̂ prasvap [pra-svap] v. [2] pr. (prasvapiti)

v. [1] pr. (prasvapati) pp. (prasupta) s’endormir,
aller dormir.
þhr prahara [prahr. ] m. tour de garde (de 3

h) ; période de 3 h ; cf. astaprahara, dviprahara,
prātah. prahara, madhyamaprahara.

praharan. a [-na] n. fait de frapper | coup ; at-
taque, combat | arme, missile.
praharan. ı̄ kr. employer comme arme.
þhrt̂ praharat [ppr. prahr. ] a. m. n. f. praha-

rant̄ı combattant — m. soldat, guerrier, garde.
þhŝ prahas [pra-has] v. [1] pr. (prahasati) pr.

md. (prahasate) pp. (prahasita) éclater de rire.
þhs prahasa [prahas] m. ironie.
prahasana [-na] n. gaieté, rire, dérision |

situation comique ou ridicule | lit. farce, pièce
burlesque.
þh-t prahasta [pra-hasta] m. posture de main

ouverte, doigts tendus.
þhAr prahāra [prahr. ] m. coup, choc ; blessure.
prahārin [-in] agt. m. f. prahārin. ı̄ qui frappe ;

qui combat contre 〈g. iic.〉 ; combattant, guer-
rier.
þEh prahi [pra-hi2] v. [5] pr. (prahinóti) pp.

(prahita) jeter, lancer sur 〈dat. loc.〉 | procurer,
remettre, accorder, expédier (à 〈dat.〉).
þEht prahita [pp. prahi] a. m. n. f. prahitā

jeté, lancé ; envoyé contre 〈dat.〉 |procuré, remis,
envoyé à 〈g.〉 ; chargé de 〈loc.〉 — ifc. dirigé vers
(esprit, regard).
þh� prahu [pra-hu] v. [3] pr. (prajuhoti) pp.

(prahuta) offrir en oblation.
þh� t prahuta [pp. prahu] a. m. n. f. prahutā

offert (en oblation) — m. offrande, nourriture
sacrée.
þã prahr. [pra-hr.1] v. [1] pr. (praharati) pp.

(prahr.ta) pf. (sam) jeter, lancer sur 〈loc.〉 |
frapper, attaquer, combattre.
þãt prahr.ta [pp. prahr. ] a. m. n. f. prahr.tā

frappé, blessé, battu.
þãq̂ prahr.s. [pra-hr.s. ] v. [4] pr. (prahr.s.yati) v.

[1] pr. (prahárs.ati) pp. (prahr.s.t.a) se réjouir, être
gai — ca. (prahárs.ayati) réjouir, rendre gai.
þã£ prahr.s.t.a [pp. prahr.s. ] a. m. n. f. prahr.s.t. ā

gai, joyeux ; ravi, réjoui.
þh�lk prahelaka [pra-helā] n. friandise (not.

distribuée lord d’un festival) — f. prahelikā de-
vinette, énigme, charade.
þ�Ad̂ prahlād [pra-hlād] v. [1] pr. md.

(prahlādate) pp. (prahlādita) se rafrâıchir, se

362



réconforter — ca. (prahlādayati) rafrâıchir,
réconforter.
þ�Ad prahlāda [prahlād] m. réconfort, conso-

lation, bonheur |myth. np. de l’asura Prahlāda
“Réconfort”, fils de Hiran. yakaśipu ; il était ado-
rateur de Vis.n. u, et par suite persécuté par son
père, qui essaya de l’empoisonner, de le faire tuer
par des serpents, de le jeter dans un précipice,
de le faire piétiner par un éléphant ; il fut sauvé
par Vis.n. u-Narasim. ha ; il incarne la patience
récompensée du dévot persécuté ; il est père de
Gaves.t.hin et Virocana ; cf. Holikā.√

þA prā1 [relié à pr̄. ] v. [2] pr. (prāti) véd.
remplir.
þA prā2 iic. pour pra.
þAk̂ prāk cf. prāc.
þAkAMy prākāmya [vr. prakāma-ya] n. le libre

arbitre, la libre volonté |phil. [yoga] l’as.t.asiddhi
de toute-puissance, ou pouvoir de soumettre
les éléments à sa volonté ; il permet de vivre
sous l’eau, de se rendre invisible, de s’incarner
dans d’autres êtres et de jouir d’une jeunesse
éternelle.
þAkAr prākāra [prā2-kāra] m. muraille, mur

d’enceinte, rempart.
mathurāvat pāt.aliputre prākārah. Il y a un mur
d’enceinte à Pāt.aliputra comme à Mathurā.

prākārabhañjana [bhañjana] a. m. n. f.
prākārabhañjanā qui démolit les murailles.
þAk� t prākr.ta [vr. prakr.ti] a. m. n. f. prākr.tā

original, naturel ; originel, primitif ; inaltéré |
commun, ordinaire ; vulgaire | gram. relatif au
radical — m. dialecte prakrit, langage naturelle
vernaculaire (par opposition au sanskrit, langue
prescriptive sacrée) ; cf. pāli, ardhamāgadh̄ı,
śaurasen̄ı.

prākr.taprakāśa [prakāśa] m. lit. np. du
Prākr.taprakāśa, grammaire du prākr.ta due à
Vararuci.

prākr.tasarga [sarga] m. phil. cycle de
création première, associé au mahākalpa ; opp.
pratisarga.
þAĝ prāg iic. pour prāc.
prāgjyotis.a [jyotis] a. m. n. f. prāgjyotis. ā

éclairé par l’Est — m. géo. pays du Nord de
l’Inde | géo. ancien nom de l’Assam | lit. [Mah.]
np. du pays de Prāgjyotis.a, où régnait Bhaga-
datta — n. [prāgjyotis.apura] myth. np. de la
ville de Prāgjyotis.a, capitale de Naraka, en As-
sam.
þAg} prāgra [pra-agra] n. sommet.
prāgrahara [hara] a. m. n. f. prāgraharā [“qui

prend la meilleure part”] principal, chef ; le pre-
mier, le meilleur parmi 〈g.〉.

þAR̂ prāṅ iic. pour prāc.
prāṅmukha [mukha] a. m. n. f. prāṅmukhā f.

prāṅmukh̄ı faisant face à l’Est.
prāṅmukham adv. vers l’Est.
prāṅmukhah. upavísya sūtrān. i pran. ayati sma
[Patañjali] Assis face à l’Est, (Pān. ini) établit ses
règles.
þAĉ prāc var. prāñc [pra-ac] a. m. n. f. prāc̄ı

[m. nom. prāṅ ; n. nom. prāk] tourné vers
l’avant, tourné vers l’Est ; oriental | à l’est de
〈abl.〉 ; précédent, antérieur | soc. qui pratique
la pūjā avec ferveur — f. prāc̄ı l’Orient, l’Est,
le Levant.
prāk adv. avant, auparavant, autrefois ; avant
qqc. 〈abl.〉.
prāg eva adv. peu de temps avant,
précédemment ; avant tout.

prāc̄ına [-na] a. m. n. f. prāc̄ınā tourné vers
l’avant ou vers l’Orient ; oriental | antérieur, an-
cien, vieux.
prāc̄ınam adv. en avant, avant ; autrefois ; vers
l’Orient ; à l’est de 〈abl.〉.

prāc̄ınanyāya [nyāya] m. phil. école
ancienne du nyāya (opp. l’école nouvelle
[navyanyāya]).

prāc̄ınavam. śa [vam. śa] m. soc. hutte de
paille orientée vers l’Est, contenant l’aire du sa-
crifice véd. [vedi].
þAcAy prācārya [pra-ācārya] m. mâıtre

avancé.
þAQy prācya [prāc-ya] a. m. n. f. prācyā en

avant ; oriental | antérieur ; ancien, vieux | pl.
prācyās géo. la région de l’Est ; ses habitants —
f. prācyā [prācyabhās. ā] la langue parlée à l’Est
de l’Inde.
þAjAp(y prājāpatyá [vr. prajāpati-ya] m.

myth. np. de Prājāpatya “descendant de
Prajāpati”.
þAâ prājña [vr. prajñā1] a. m. n. f. prājñā

sage, intelligent | versé en sanskrit — m. intel-
lectuel.

prājñatā [-tā] f. intelligence, sagesse.
þAÑ̂ prāñc cf. prāc.
þAÒEl prāñjali [pra-añjali] a. m. n. f. prāñjal̄ı

soc. en posture d’añjali, les mains ouvertes en
coupe.
þAẐ prān. 1 [pra-an2] v. [2] pr. (prān. iti) respi-

rer, souffler ; vivre.
þAẐ prān. 2 [prān. 1] ifc. a. m. n. f. qui respire.
þAZ prān. a [prān. 1] m. souffle, respiration |

[prān. avāyu] phil. [yoga] la respiration, l’un des
5 souffles vitaux | vie, vigueur, énergie, pouvoir
| pl. prān. ās phil. [yoga] les 5 flux ou souffles
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vitaux : le flux d’excrétion [apāna], le flux
d’élévation [udāna], la respiration [prān. a], la di-
gestion [samāna1] et le souffle vital [vyāna], qui
combine les 4 autres | [rudraprān. ās] phil. les 11
énergies vitales de l’homme, corr. aux 10 centres
vitaux plus ātman l’âme ; cf. rudra, marut — f.
prān. ā ifc. id. ‖ gr. φρην.
tvam me prān. ah. tu m’es aussi cher/chère que la
vie.

prān. apati [pati] m. âme [“mâıtre des souffles
vitaux”].

prān. apratis.t.hā [pratis.t.hā2] f. soc. rite d’ins-
tauration du souffle dans les images pour les ani-
mer.

prān. abhr.t [bhr.t] m. [“qui respire”] être vi-
vant ; homme.

prān. amaya [maya] a. m. n. f. prān. amayā
formé de souffle, vital.

prān. amayakośa [kośa] m. phil. [vedānta]
l’enveloppe des souffles vitaux, formant avec an-
namayakośa le corps grossier [sthūlaśar̄ıra].

prān. ayāma [yāma] m. cf. prān. āyāma.
prān. asam. yama [sam. yama] m. phil. [yoga] la

discipline du souffle ; syn. prān. āyāma.
prān. asiddhi [siddhi] f. phil. [yoga] la connais-

sance du souffle.
prān. āyana [ayana] n. organe des sens.
prān. āyāma [relié à prān. ayāma] m. phil. la

discipline du souffle, 4e étape du rājayoga ; les
3 phases de la respiration sont l’inspiration
[pūraka], le blocage [kumbhaka] et l’expiration
[recaka] ; cf. as.t. āṅgayoga | soc. l’un des 3 actes
de purification, avec la formule [mantra] et le
geste [mudrā].

prān. eśvara [̄ı́svara] m. soc. époux [“mâıtre de
la vie”].
þAEZn̂ prān. in [prān. a-in] agt. m. f. prān. in̄ı qui

respire, vivant — m. être vivant ; animal.
þAtr̂ prātár [pra] adv. le matin ; de bonne

heure, à l’aube ; demain matin, demain — m.
myth. np. de Prātar, le Matin personnifié.
prātah. prātah. adv. tous les matins.

prātah. prahara [prahara] m. soc. garde de
l’aube (du soleil levant à 8 h).

prātarāśa [āśa2] m. déjeuner (premier repas
du matin).

prātastána [tana] a. m. n. f. prātastan̄ı ma-
tinal — n. astr. petit matin, premier des 5 mo-
ments [kāla1] de la journée, juste après le lever
du soleil ; il est suivi de sam. gava.
þAEtpEdk prātipadika [vr. pratipada-ka] n.

gram. [“relatif au mot”] th. nominal (forme de
base non fléchie).

þAEtB prātibha [vr. pratibha] a. m. n. f.
prātibhā intuitif, immédiat — n. intuition ; di-
vination, clairvoyance — f. prātibhā intuition,
présence d’esprit.
þAEtBAEsk prātibhāsika [vr. pratibhāsa] a. m.

n. f. prātibhāsik̄ı phil. illusoire.
þAEtv�Efk prātiveśika [vr. prativeśa-ka] m.

voisin.
þAEtfAHy prātísākhya [vr. pratísākhā-ya] n.

lit. recueil phonético-grammatical des textes de
la tradition sectaire [́sākhā] ; il en existe un pour
la recension de Śākalya du RV., deux pour le Ya-
jurveda, un pour l’Atharvaveda ; servant à expli-
quer comment prononcer les textes védiques, ce
sont les traités les plus anciens de la tradition
grammaticale du sanskrit.

prātísākhyakr.t [kr.t2] m. lit. auteur d’un re-
cueil prātísākhya.
þATMy prāthamya [vr. prathama-ya] m. prio-

rité | fait d’être le premier.
þAEd prādi [(pra)-ādi] m. gram. préposition

[“(dans la liste) qui commence par ‘pra”’].
prādibahuvr̄ıhi [bahuvr̄ıhi] m. gram.

composé exocentrique commençant par une
préposition.
þAd� r̂ prādúr adv. visiblement, évidemment ;

en vue.
prādur as être visible, apparâıtre, se révéler.
prādus.kr. rendre visible, révéler.

prādurbhāva [bhāva] m. manifestation,
révélation ; not. manifestation divine sur Terre.
þAd�f prādeśa [vr. pradís1] m. empan (mesure

de longueur) | geste du mâıtre touchant l’épaule
de l’élève entre le pouce et l’index.
þADA�y prādhānya [vr. pradhāna-ya] n.

suprématie, prééminence | chef | lit. [Bhoja]
prééminence du discours : signifiant (mantra),
signifié (pouvant prêter à paraphrase), ou mixte
(poésie).
prādhānyena var. prādhānyāt adv. principale-
ment, pour l’essentiel.
þA�tr prāntara [pra-antara] n. long chemin

solitaire ; longue distance.
þAp̂ prāp [pra-āp] v. [5] pr. (prāpnóti) pr. md.

(prāpnuté) fut. md. (prāpsyate) pp. (prāpta)
pfp. (prāpya, prāptavya, prāpan. ı̄ya) pf. (sam)
atteindre, arriver à, participer à ; arriver, avoir
lieu | obtenir, acquérir, attraper ; gagner, rece-
voir ; encourir, subir — ca. (prāpayati) faire ar-
river ; amener — ps. (prāpyate) être obtenu —
dés. (prepsati) viser, convoiter.
þApZFy prāpan. ı̄ya [pfp. [2] prāp] a. m. n. f.

prāpan. ı̄yā à amener.
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þAØ prāpta [pp. prāp] a. m. n. f. prāptā at-
teint, trouvé ; attrapé, rejoint ; obtenu ; arrivé
| approprié.
kāle prāpte adv. le temps étant venu ; au mo-
ment approprié.
prāptayauvana a. m. n. devenu adolescent.
lālayet pañca vars. ān. i daśa vars. ān. i tād. ayet |
prāpte tu s.od. aśe vars.e putre mitravad ācaret ‖
[Cān. akya] Il doit être choyé à 5 ans, et corrigé
à 10 ans ; mais quand le fils a 16 ans il doit être
traité en ami.

prāptakāla [kāla1] m. temps opportun, mo-
ment propice ; moment venu de — a. m. n. f.
prāptakālā dont le temps est venu ; opportun,
de saison.

prāptaj̄ıvika [j̄ıvikā] a. m. n. f. prāptaj̄ıvikā
qui a obtenu de quoi vivre.
þAØ&y prāptavya [pfp. [3] prāp] a. m. n. f.

prāptavyā qui peut ou doit être obtenu ; destiné,
dû, mérité.

prāptavyamartha [artha] m. phil. des-
tin approprié | lit. [Pañcatantra] np. de
Prāptavyamartha “Prédestiné”, sobriquet d’un
jeune garçon chassé de la maison paternelle pour
avoir dépensé 100 roupies pour un livre n’ayant
qu’un poème, qui prit son destin avec candeur,
et auquel la chance sourit.
prāptavyam artham. labhate manus.yah. lit.
L’homme reçoit dans la vie ce qu’il mérite (1er

vers du poème que récitait Prāptavyamartha
lorsqu’on lui demandait son nom).
þAEØ prāpti [prāpta] f. fait d’obtenir, acquisi-

tion, gain, profit |fait de rencontrer, de rejoindre,
d’atteindre ; arrivée | phil. [yoga] la supraper-
ception ou “pouvoir d’atteindre par les sens”,
un as.t.asiddhi ; ce pouvoir donne l’omniscience
et le pouvoir de guérison ; cf. bhagavatprāpti
| myth. np. de Prāpti “Omniscience”, fille de
Jarāsandha, épouse de Kam. sa.
þA=y prāpya [pfp. [1] prāp] a. m. n. f. prāpyā

à obtenir, à atteindre | gram. qualifie un objet
[karman] visé.
þAmA�y prāmān. ya [vr. pramān. a-ya] n. mesure,

hauteur | authenticité ; évidence, crédibilité ;
autorité | phil. vérité, connaissance juste ;
épistémologie.
þAmo� prāmodya [vr. pramoda-ya] n. joie, en-

chantement, extase.
prāmodyarāja [rāja] m. bd. [mahāyāna] np.

de l’accompli [bodhisattva] Prāmodyarāja.
þAy prāyá [pre] m. départ, not. pour une ba-

taille ou une course |(départ de la vie) mort ; sui-
cide, renoncement à la vie (par inanition) |partie
principale ou dominante ; habitude, condition ;

majorité, règle générale | quantité, abondance,
richesse ; excès — ifc. riche en ; composé princi-
palement de ; destiné surtout à.
prāyen. a adv. principalement, généralement |
probablement, sans doute.
prāyam. kr. renoncer à la vie, jeûner jusqu’à la
mort.

prāyagata [gata] a. m. n. f. prāyagatā mou-
rant, agonisant.

prāyaśas var. prāyen. a [-́sas] adv. ordinaire-
ment, généralement, principalement ; en règle
générale, pour la plupart ; abondamment |
probablement, peut-être.

prāyopaveśana [upaveśana] n. [“attente pai-
sible de la mort”] suicide par le jeûne.
þAyf̂ prāyaś iic. pour prāyas.
prāyaścitta [citta] n. soc. [véd.] pénitence,

expiation (d’une faute, d’une erreur ou d’un ac-
cident dans le rituel, d’un mauvais présage), pro-
pitiation ; not. sacrifice à Varun. a.
brāhman. asya hanane prāyaścittam. nāsti Il n’y
a pas d’expiation du meurtre d’un brahmane.

prāyaścittasamuccaya [samuccaya] m. lit.
np. du Prāyaścittasamuccaya, compendium
shiväıte de prescriptions tantr. d’expiation dû à
Hr.dayaśiva (Inde du Nord, 12e siècle) ; un texte
contemporain d’Inde du Sud de même nom est
dû à Trilocanaśivācārya.
þAyŝ prāyas [prāya] adv. généralement, prin-

cipalement ; en règle générale, pour la plupart
| probablement, vraisemblablement.
þAyoEgk prāyogika [vr. prayoga-ika] a. m. n.

f. prāyogik̄ı applicable ; utilisé.
þArND prārabdha [pp. prārabh] a. m. n. f.

prārabdhā commencé ; entrepris | entrepreneur
— n. entreprise | [prārabdhakarman] phil.
bénéfice immédiat d’une action [karmaphala] ;
part du karma qui a commencé à porter fruit.

prārabdhakarman [karman] n. actes entre-
pris | phil. actes passés commençant à porter
fruit.

prārabdhakārya [kārya] a. m. n. f.
prārabdhakāryā entrepreneur | phil. porteur du
fruit de ses actes passés.
þArB̂ prārabh [pra-ārabh] v. [1] pr. md.

(prārabhate) pp. (prārabdha) saisir ; entre-
prendre ; commencer.
þAT̂ prārth [pra-arth] v. [10] pr. md.

(prārthayate) pp. (prārthita) désirer, avoir en-
vie de ; prétendre à ; recourir à | demander qqc.
〈acc. loc.〉 à qqn. 〈acc. abl.〉 ; solliciter, prier, im-
plorer.
ks.amām. prārthaye adr. excusez moi.
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þATn prārthana [prārth-ana] n. requête, désir,
sollicitation — f. prārthanā requête, désir, solli-
citation | soc. prière à un dieu.
prārthanayā adv. à la prière de, à la requête de
〈iic.〉.
þATnA prārthanā iic. f. de prārthana.
prārthanābhaṅga [bhaṅga] m. refus d’une

requête ; sollicitation en vain.
prārthanāsiddhi [siddhi] f. accomplissement

d’un désir.
þAETt prārthita [pp. prārth] a. m. n. f.

prārthitā désiré, demandé, sollicité — n. objet
du désir, vœu.
þAlMb prālamba [vr. pralamba] a. m. n. f.

prālamı̄ qui pend — m. pendentif en perles |sein
féminin.
þAv̂ prāv [pra-av ] v. [1] pr. (prāvati) pp.

(prāvita) favoriser ; être attentionné envers
〈acc.〉 ‖ lat. avere, ave.
þAvF�y prāv̄ın. ya [vr. prav̄ın. a-ya] n. expertise

en.
þAv� q̂ prāvr.s. [vr. pravr.s. ] f. [nom. pravr.t. ] saison

des pluies.
þAf̂ prāś [pra-aś2] v. [9] pr. (prāśnāti) pp.

(prāśita) manger, dévorer — ca. (prāśayati)
nourrir, donner à manger 〈2 acc.〉.
þAf prāśa [prāś] m. fait de manger, repas ;

nourriture.
prāśana [-na] n. repas ; nourriture ; vic-

tuailles | alimentation, fait de nourrir | soc. pre-
mier repas solide d’un enfant ; cf. annaprāśana.
þAEft prāśita [pp. prāś] a. m. n. f. prāśitā

mangé, dévoré — n. soc. oblation quotidienne
(de riz et d’eau) offerte aux mânes [pitaras].
þAEft&y prāśitavya [pfp. [3] prāś] a. m. n. f.

prāśitavyā mangeable, comestible ; succulent.
þAEft� prāśitr. [prāśtr. ] agt. m. f. prāśitr̄ı qui

mange.
þAŝ prās [pra-as2] v. [4] pr. (prāsyati) pp.

(prāsta) pf. (anu) jeter, lancer ; jeter dans 〈loc.〉 ;
renverser | rejeter, repousser.
þAs prāsa [prās] m. fait de lancer, de jeter

| javelot.
þAsAd prāsāda [pra-āsad] m. palais, temple |

terrasse, tour, tribune |bd. salle de réunion d’une
communauté monastique.
þAĥ prāh [pra-ah] pft. (prāha) annoncer, dire,

déclarer.
Eþy priyá [pr̄ı] a. m. n. f. priyā cher, aimé ;

amical, agréable | cher à 〈g. loc. dat. iic.〉 | cher,
coûteux | qui aime, qui apprécie ; épris de, at-
taché à 〈loc. inf.〉 — m. bien-aimé, mari, amant
— n. ce qui est cher, agréable ; désir, plaisir,
amour ; service, faveur — f. priyā bien-aimée,

épouse — v. [10] pr. md. (priyāyáte) aimer,
chérir.
priyen. a adv. volontiers, avec plaisir.

priyam. vada [vada] a. m. n. f. priyam. vadā qui
parle aimablement |myth. [Raghuvam. śa] np. du
gandharva Priyam. vada “Beau parleur”, fils du
roi Citraratha ; par orgueil il s’était baigné dans
la Narmadā en amont du sage Mataṅga ; celui
ci le maudit de rôder comme éléphant sauvage
jusqu’à être atteint par une flèche d’Aja.

priyakarman [karman] a. m. n. f. priyakar-
man̄ı gentil, aimable.

priyadarśa [darśa] a. m. n. f. priyadarśā
agréable à la vue (de 〈g.〉) ; joli, gracieux — n.
regard amical.

priyadarśana [darśana] a. m. n. f. priya-
darśan̄ı plaisant à la vue (de 〈g.〉) ; chéri |myth.
épith. du gandharva Citraratha.
ekapriyadarśana cher à tous.

priyadarśin [darśin] a. m. n. f. priyadarśin̄ı
au regard amical — m. hist. np. de Priyadarśin
(pāli Piyadassi), épith. du roi Aśoka “au Regard
amical”.

priyabhās.an. a [bhās.an. a] n. parole aimable.
priyabhās. in [bhās. in] agt. m. f. priyabhās. in. ı̄

qui parle aimablement.
priyamedha [medha] m. véd. np. du sage [r.s. i]

Priyamedha.
priyavāc [vāc] a. m. n. f. qui parle aimable-

ment, poli, sociable — f. discours aimable.
priyavādin [vādin] agt. m. f. priyavādin̄ı qui

parle agréablement, flatteur.
priyavrata [vrata] a. m. n. f. priyavratā

bénin, indulgent ; juste [“dont on apprécie les
ordres”] | qui aime être obéi | myth. np. du
roi primordial Priyavrata “aux justes édits”,
fils de Manu Svāyam. bhuva et Śatarūpā ; ce
géant [Uttānapāda] répartit les continents et les
océans à la surface de la Terre en y faisant rou-
ler son char ; il est père de Dhruva par Sun̄ıti,
d’Uttama par Suruci, et d’Āgn̄ıdhra ; astr. il per-
sonnifie l’étoile β de la petite ourse.

priyālāpin [ālāpin] agt. m. f. priyālāpin̄ı qui
dit des choses aimables.
Eþy½� priyáṅgu [priya] m. f. natu. bot. Pa-

nicum italicum, panic, millet | natu. bot. Sina-
pis ramosa, moutarde noire | natu. bot. Calli-
carpa macrophylla, arbuste de l’est de l’Inde,
aux fleurs roses rassemblées en globules ; c’est
une plante médicinale | liane, plante grimpante
(réputée fleurir au toucher d’une femme).√

þF pr̄ı v. [9] pr. (pr̄ın. āti) aor. [1] (apr̄ıyāt)
aor. [4] (aprais. ı̄t) pp. (pr̄ıta) pf. (ā, sam) réjouir,
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contenter, satisfaire — pr. md. (pr̄ın. ı̄té) se
réjouir — ca. (pr̄ın. áyati) faire se réjouir, plaire
à, réjouir — dés. (ṕıpr̄ıs.ati) désirer plaire ‖ ang.
friend ; all. Freund.
þFt pr̄ıtá [pp. pr̄ı] a. m. n. f. pr̄ıtā réjoui, sa-

tisfait, joyeux ; comblé, content | heureux de 〈i.
loc. g. iic.〉 — n. joie, plaisir.
pr̄ıtah. bhava sois satisfait.

pr̄ıtātma [ātma] a. m. n. f. pr̄ıtātmā réjoui
dans son cœur.
þFEt pr̄ıti [pr̄ı-ti] f. plaisir, satisfaction, joie ;

affection, amitié ; amabilité, faveur | joie de 〈loc.
iic.〉 |myth. np. de Pr̄ıti la Joie personnifiée, fille
de Daks.a — i. pr̄ıtyā adv. avec joie, amicale-
ment.

pr̄ıtimat [-mat] a. m. n. f. pr̄ıtimat̄ı satisfait,
content, réjoui ; favorable, aimable ; qui a de l’af-
fection pour 〈loc. g. acc.〉.

pr̄ıtimaya [maya] a. m. n. f. pr̄ıtimaȳı pro-
voqué par la joie (larmes).√

þ� pru [relié à plu] v. [1] pr. md. (pravate)
pp. (pruta) véd. surgir, jaillir — ca. (prāvayati)
atteindre, inonder.
þ� prū [pru] ifc. a. m. n. f. qui surgit de.
þ� pre [pra-i] v. [2] pr. (praiti) pp. (preta) abs.

(pretya) se mettre en marche, s’avancer ; arri-
ver à, entrer dans 〈acc.〉 | s’en aller, partir ; quit-
ter (ce monde), mourir |dépasser, ressortir, faire
saillie.
þ�"̂ preks. [pra-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (preks.ate) pp.

(preks.ita) pfp. (preks.ya) pf. (anu, abhi, ut, sam)
voir, regarder, observer, considérer ; tolérer.
þ�"Z preks.an. a [preks.-ana] n. regard ; spec-

tacle ; observation.
þ�"A preks. ā [preks. ] f. spectacle ; observation,

contemplation.
preks. āgr.ha [gr.ha] n. salle de spectacle.
þ�E"t preks.ita [pp. preks. ] a. m. n. f. preks.itā

vu, regardé, observé, considéré ; toléré — n. re-
gard, œillade.
þ�#y preks.ya [pfp. [1] preks. ] a. m. n. f. preks.yā

visible | à voir ; à considérer | qui vaut d’être vu.
þ�²̂ preṅkh [pra-̄ıṅkh] v. [1] pr. (preṅkhati)

trembler, vibrer — ca. (preṅkháyati) balancer.
þ�² preṅkha [preṅkh] a. m. n. f. preṅkhā trem-

blant, branlant — m. balançoire | du. preṅkhau
poteaux d’une balançoire — f. preṅkhā ba-
lançoire ; hamac.
þ�t préta [pp. pre] a. m. n. f. pretā parti,

décédé, mort — m. mort, trépassé ; esprit |
phil. esprit d’un mort avant son incinération
| revenant, mauvais esprit, fantôme ‖ pali peta.

pretakalpa [kalpa] m. soc. rituel des morts ;

il est détaillé dans le Garud. apurān. a ; cf.
sapin. d. ana.
þ�(y pretya [abs. pre] ind. étant mort ; dans

l’au-delà (opp. iha en ce monde).
pretyabhāva [bhāva] m. phil. l’existence

après la mort.
þ�=ŝ preps [dés. prāp] v. pr. (prepsati) pr. md.

(prepsate) pp. (prepsita) désirer obtenir, convoi-
ter.
þ�=s� prepsu [preps-u] a. m. n. f. qui désire ob-

tenir, qui convoite, qui recherche 〈acc. inf.〉.
þ�m prema iic. pour preman.
premabandha [bandha] m. attachement de

l’amour.
premabandhana [bandhana] n. id.
þ�mn̂ premán [pr̄ı-man] m. n. affection, amour,

faveur — m. prema ifc. amour pour, attache-
ment à.
premn. ā adv. par amour.
þ�yŝ préyas [compar. priya] a. m. n. f. preyas̄ı

plus cher, plus agréable, préféré ; très cher, bien-
aimé — m. amant, amoureux ; cher ami | phil.
[KU.] la voie des plaisirs, qui mène à la perdi-
tion (opp. śreyas la voie préférable, qui mène
au salut) — n. flatterie — f. preyas̄ı mâıtresse,
bien-aimée.
þ�r̂ prer [pra-̄ır] ca. (prerayati) mettre en

route, conduire (not. un bateau).
þ�rZ preran. a [prer-ana] n. mise en route ; ex-

hortation ; injonction, commande.
þ�q̂ pres. [pra-is.2] v. [4] pr. (pres.yati) pp.

(pres. ita) pfp. (pres.ya) pousser ; impulser ;
démarrer (not. un jeu) | soc. diriger (se dit
du prêtre en chef signalant à un assistant
de démarrer une lecture ou un rite) — ca.
(pres. áyati) jeter, lancer, envoyer.
þ�qZ pres.an. a [pres.-ana] n. charge, service, em-

ploi.
þ�Eqt pres. ita [pp. pres. ] a. m. n. f. pres. itā jeté,

envoyé ; banni.
þ�	y pres.ya [pfp. [1] pres. ] a. m. n. f. pres.yā

qui peut ou doit être envoyé — n. servitude
| obligation, service — m. f. pres.yā serviteur,
esclave.

pres.yavadhū [vadhū] f. servante.
þ{f praísá [vr. praś] m. invitation ; instruc-

tion ; ordre à un assistant ou un serviteur.
praísan. ika [-ika] a. m. n. f. praísan. ikā qui est

aux ordres — m. factotum.
þoÄ prokta [pp. pravac] a. m. n. f. proktā dit,

déclaré ; appelé.
þo"̂ proks. [pra-uks. ] v. [6] pr. (proks.ati)

pp. (proks.ita) pf. (sam) asperger d’eau sacrée ;
consacrer.
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þo" proks.a [proks. ] m. aspersion.
þo"Z proks.an. a [proks.a-na] n. soc.

consécration par aspersion d’un animal destiné
au sacrifice, ou d’un cadavre avant les rites
funèbres.
þoÎr̂ proccar [pra-uccar] v. [1] pr. (procca-

rati) pp. (proccarita) émettre un son, prononcer
— ca. (proccārayati) faire émettre un son, faire
bruire.
þoÎAErt proccārita [ca. pp. proccar] a. m. n.

f. proccāritā fait résonné ; bruyant.
þo�Ĉ proñch [pra-uñch] v. [1] pr. (proñchati)

balayer ; nettoyer, effacer.
þo�� ½ prottuṅga [pra-uttuṅga] a. m. n. f.

prottuṅgā très haut, dressé.
þo¤ pros.t.ha m. banc, tabouret, lit de repos.
pros.t.hapada [pada] m. pied de tabouret, de

banc ou de lit — f. pros.t.hapadā pl. astr. np.
de Pros.t.hapadās “les Pieds du lit”, astérisme
lunaire [naks.atra] du Carré de Pégase, aussi
appelé bhādrapadā ; cf. Pūrvapros.t.hapadās,
Uttarapros.t.hapadās.
þoh proha var. prauha [pra-ūha] a. m. n. f.

prohā adroit, intelligent, malin — m. raisonne-
ment logique.
þOY praud. ha [pp. pravah] a. m. n. f. praud. hā

complètement développé ; mûr, adulte ; grand,
fort | hardi, effronté, impertinent — ifc. rempli
de, plein de.

praud. hatva [-tva] n. effronterie, culot, imper-
tinence.

praud. hamanoramā [manoramā] f. lit.
np. de la Praud.hamanoramā “Complète sa-
tisfaction d’esprit”, commentaire lucide de
Bhat.t.oji Dı̄ks.ita sur sa propre grammaire
Siddhāntakaumud̄ı.
þOEY praud. hi [praud. ha] f. croissance complète,

maturité ; perfection, haut degré | majesté, di-
gnité ; assurance, confiance en soi ; témérité.
þOh prauha [pra-ūha] a. m. n. f. prauhā cf.

proha

Ú" plaks.a m. natu. bot. Ficus infectoria, fi-
guier indien | myth. np. du Plaks.a, l’un des 7
continents mythiques [dv̄ıpa] — f. plaks. ā géo.
np. de la Plaks.ā, épith. de la Sarasvat̄ı “issue
du Plaks.a”.

plaks. áprasravan. a [prasravan. a] n. myth.
[“source du figuier”] source mythique de la Sa-
rasvat̄ı | var. plaks.aprāsravan. a id.
Úv plavá [plu] a. m. n. f. plavā qui nage,

qui flotte ; qui plonge | impermanent | astr. se
dit d’une constellation dans le voisinage d’une
planète — m. n. barque, bateau, radeau — f.

plavā ifc. barque de — m. plava oiseau aqua-
tique ; not. pélican | bain, nage ; inondation.

plavaga [ga] a. m. n. f. plavagā qui nage, qui
flotte ; qui plonge — m. [“qui saute”] grenouille
| singe.
ÚA" plāks.a [vr. plaks.a] a. m. n. f. plāks. ı̄

concernant le figuier — n. son fruit.
plāks.aprasravan. a [prasravan. a] n. myth.

[“source du figuier”] source mythique de la Sa-
rasvat̄ı√

Ú� plu v. [1] pr. md. (plávate) pp. (pluta)
pfp. (plavya) abs. (-plutya) pf. (ava, ā, ut, upa,
pari, vi, sam) flotter, nager, naviguer ; planer,
voler ; sauter — ca. (plāvayati) ps. (plāvyate)
faire nager, baigner | ondoyer, submerger, inon-
der de 〈i.〉 ; purifier — int. md. (poplūyate) na-
ger rapidement ‖ gr. πλεω ; lat. ṅluctuare ; fr.
flot.
Ú� t pluta [pp. plu] a. m. n. f. plutā qui flotte,

qui nage (dans 〈loc.〉) ; inondé, submergé | qui
vole, qui saute |phon. (voyelle) prolongée à trois
longueurs [mātra] ; on l’utilise pour des interro-
gations et des appels ; dans les manuscrits, on
écrit 3 après la forme longue de la voyelle — n.
saut, bond.
Ú� Et pluti [plu-ti] f. saut | phon. allongement

(d’une voyelle).√
Ú� q̂ plus. v. [1] pr. md. (plos.ati) v. [4] pr. md.

(plus.yati) v. [9] pr. md. (plus.n. āti) pp. (plus.t.a)
brûler.
Ú� £ plus.t.a [pp. plus. ] a. m. n. f. plus.t. ā brûlé.

P ph
PkAr phakāra [(pha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘pha’.
PEÃkA phakkikā f. phil. thèse à soutenir ; syn.

pūrvapaks.a | lit. [bhās.ya] argutie, sophisme.
PZ phan. á m. natu. zoo. capuchon du cobra

— f. phanā id.
PEZn̂ phan. in [phan. a-in] m. natu. serpent

[“qui a un capuchon”].
phan. ı̄ndra [indra] m. myth. np. de

Phan. ı̄ndra, épith. de Śes.a “Dragon-Roi”
| hist. épith. de son incarnation Patañjali
| symb. le nombre 2.

phan. ı̄́sa [̄ı́sa] m. hist. np. de Phan. ı̄́sa, épith.
de Patañjali comme incarnation de Śes.a | gram.
titre d’expert en linguistique.√

Pl̂ phal v. [1] pr. (phalati) fut. (phalis.yati)
pp. (phalita) pf. (ut) éclater, se fendre ; réfléchir,
émettre | porter fruit, réussir.
Pl phála [phal] n. fruit (d’un arbre) ;

récolte | (au fig.) fruit (d’une action), résultat,
récompense |gram. but de l’action associée à un
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verbe — f. phalā ifc. fruit du — f. phal̄ı ifc. id.
karman. y evādhikāras te mā phales.u kadācana
| mā karmaphalahetur bhūr mā te saṅgo ’stv
akarman. i ‖ [BhG.] Tu n’as droit qu’à l’action
mais pas aux fruits de l’action ; ne convoite pas
le fruit de l’action, mais ne t’attache pas non
plus à l’inaction.

phalamūla [mūla] n. fruits et racines.
phalamūlakr.ta [kr.ta] a. m. n. f. pha-

lamūlakr.tā fait de fruits et de racines.
phalamūlakr.tāśana [aśana2] a. m. n. f. pha-
lamūlakr.tāśanā qui mange des fruits et des ra-
cines.

phalavat [-vat] a. m. n. f. phalavat̄ı fruitier
| qui porte fruit ; profitable, avantageux.

phalaśruti [́sruti] f. lit. bénéfice de la
récitation ou audition d’un texte (généralement
énoncé à la fin du passage en question ou de
l’ouvrage).

phalaśres.t.ha [́sres.t.ha] m. [“le meilleur des
fruits”] manguier.

phalaśloka [́sloka] m. lit. section finale d’un
ouvrage vantant les bienfaits de sa lecture.

phalodyāna [udyāna] n. verger.
Plk phalaka [phala-ka] n. table, tablette ;

échiquier.
PElt phalita [pp. phal] a. m. n. f. phalitā qui

porte fruit, qui a des conséquences ; qui réussit ;
développé, accompli — m. arbre (fruitier) — n.
(impers.) un fruit est porté par 〈i.〉 — f. phalitā
femme menstruant.
PEln̂ phalin [phala-in] agt. m. f. phalin̄ı qui

porte fruit, productif ; qui réussit | efficace (se
dit not. d’une flèche avec une pointe en métal).
PSk phalka a. m. n. f. phalkā qui a un grand

corps.
PSg� phalgú a. m. n. f. phalgū f. phalgv̄ı faible,

sans valeur, insignifiant ; inutile | géo. np. de la
rivière Phalgu, qui passe à Gayā.
PSg� n phalguna a. m. n. f. phalgun̄ı rougeâtre

— f. phalgun̄ı astr. np. du double naks.atra Phal-
gun̄ı “Rougeâtre”, formé de Pūrvaphalgun̄ı et
Uttaraphalgun̄ı, dans la constellation du Lion ;
son symbole est un lit de repos.
PA�V phān. t.a a. m. n. f. phān. t. ā véd. obtenu

par filtrage | facilement préparé — m. infusion,
décoction.
PASg� n phālguna [vr. phalgun̄ı] m. astr. mois

de Phalgun̄ı (février-mars) | myth. np. de
Phālguna, surnom d’Arjuna “né sous Phalgun̄ı”
— f. phālgun̄ı astr. la pleine lune de Phalgun̄ı ;
cf. dolāpūrn. imā, gaurapūrn. imā.

phālgunotsava [utsava] m. festival de prin-
temps ; les enfants poursuivent une effigie de

paille de Holikā, qui est brûlée ; puis a lieu
un carnaval où les transgressions sociales sont
tolérées, et où on lance des poudres et des pâtes
de couleur sur les passants ; cf. hol̄ı.
EPr½ phiraṅga a. m. n. f. phiraṅgā européen ;

français ; étranger ‖ fr. franc ; turc firangi.
phiraṅgaroga [roga] m. méd. syphilis.
phiraṅgarot. ı̄ [rot. ı̄] f. pain européen.
phiraṅgāmaya [āmaya] m. méd. [“maladie

occidentale”] syphilis ; syn. phiraṅgaroga.
P� ¥̂ phull [vn. phulla] v. [1] pr. (phullati)

s’épanouir, fleurir.
P� ¥ phulla [phal] a. m. n. f. phullā épanoui ; en

fleurs ; fleuri | grand ouvert ; dilaté (not. yeux) ;
gonflé (not. joues) | souriant, jovial ‖ fr. fleur.
P�Z phen. a cf. phena.
P�n phena var. phen. a m. n. écume ; bulle |

salive, bave ‖ ang. foam ; all. Feim.

b b√
b\ĥ bam. h v. [1] pr. md. (bam. hate)

pp. (bād. ha) crôıtre, grossir, s’affermir — ca.
(bam. hayati) ca. md. (bam. hayate) consolider,
renforcer.
bk baka m. f. bak̄ı natu. zoo. Ardea alba,

héron blanc, grande aigrette ; il est réputé
rusé et trompeur, et d’une grande prudence
| (au fig.) hypocrite ; trompeur, trâıtre | myth.
np. du démon [asura] Baka “Héron”, à l’as-
pect de héron ; il fut vaincu par Kr.s.n. a en-
fant | myth. [Mah.] np. du vampire [rāks.asa]
Baka1 “Trâıtre” ; il vivait dans une forêt hu-
mide [anūpa] près de la ville d’Ekacakrā, dont
il terrorisait les habitants, en dévorant ceux qui
lui apportaient de la nourriture ; les pān. d. avās y
furent hébergés par un brahmane, et Bh̄ıma alla
dans la forêt avec de la nourriture, qu’il mangea
devant Baka1 furieux, avant de lui livrer bataille
et de le tuer.

bakāsura [asura] m. myth. np. de Bakāsura ;
cf. Baka.
bkAr bakāra [(ba)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ba’.
bk� l bakula m. natu. bot. Mimusops elengi,

grand arbre aux fleurs beiges odorantes, au fruit
ovöıde orange comestible — n. sa fleur.

bakulita [-ita] a. m. n. f. bakulitā orné
d’arbres bakula | décoré de ses fleurs.
bgdAd bagadāda m. géo. np. de la ville de

Bagadāda (Bagdad).
bglA bagalā cf. vagalā.
b½ baṅga cf. vaṅga.
bV� bat.u m. jeune garçon, gars ; jeunôt ; not.

jeune brahmane | soc. classe de brahmanes |
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myth. np. de Bat.u, épith. de Śiva (représenté
par un garçon lors de rites śākta).

bat.uka [-ka] m. id. | idiot, crétin.
bat.uvāmana [vāmana] m. myth. cf. Vāmana.
bXb bad. aba cf. vad. aba.
bXv bad. ava cf. vad. aba.
bad. avāgni [agni] m. myth. np. de Bad. avāgni

“Feu Équin”, feu inextinguible sortant d’une
caverne sous-marine dans les régions Sud, issu
de l’ardeur de la pénitence d’Aurva ; aussi
Vad. avāgni, Vād. avāgni.
bEXq bad. is.a n. hameçon.
b�X ban. d. a cf. van. d. a.
bt bata ind. excl. de surprise, de regret, de

joie, d’appel.
aho bata hélas !
bdr badara m. natu. bot. Zizyphus jujuba,

jujubier — n. jujube — f. badar̄ı jujubier |
géo. np. de Badar̄ı, endroit de pélerinage dans
l’Himālaya, où le Gange prend sa source ; cf. Ba-
dar̄ınātha | myth. ermitage de Vis.n. u et Jis.n. u,
envoyés par Indra comme Kr.s.n. a et Arjuna pour
“débarrasser la Terre de son fardeau”.

badarikā [-ika] f. jujube | cf. badar̄ı.
badar̄ınātha [nātha] m. géo. np. de Ba-

dar̄ınātha, ville sacrée du nord de l’Uttar Pra-
desh à 3413 m ; la rivière Alakanandā la tra-
verse ; on y trouve l’ermitage où Nara et
Nārāyan. a y firent pénitence ; c’est le lieu du
jyotirmat.ha de l’uttarāmnāya ; un sanctuaire
shiväıte dans une grotte y abrite un liṅga de
glace.
bEd badi cf. vadi.
b� baddhá [pp. bandh] a. m. n. f. baddhā

attaché, entravé, lié | noué, serré ; fixé, serti,
ajusté ; attaché, réuni, joint ; serré (poing) ; tenu
fermement, bloqué |manifesté, apparent ; bâti.

baddhapadmāsana [padmāsana] n. phil.
[yoga] posture “en lotus” [padmāsana] bloqué
(les bras croisés derrière le dos, les mains tenant
les gros orteils de même côté).

baddhav̄ırāsana [v̄ırāsana] n. soc. posture as-
sise sur la cheville gauche, jambe droite croisée ;
c’était la posture des courtisans à la cour des
rois hindous.

baddhāśaṅka [āśaṅkā] a. m. n. f.
baddhāśaṅkā rempli d’anxiété.
bEDr badhirá [bandh] a. m. n. f. badhirā

sourd ; syn. ed. a.
badhir̄ı kr. rendre sourd.

badhiratā [-tā] f. surdité.
badhiratva [-tva] n. surdité.
bE�d bandi iic. pour bandin2.

bandigraha [graha] m. capture, rapt ; mise en
captivité.
bE�dn̂ bandin1 [vandin] m. soc. barde (chan-

tant les louanges du prince) ; hérault (déclamant
au combat).
bE�dn̂ bandin2 [bandh] agt. m. f. band̄ı captif,

prisonnier ; esclave — f. band̄ı captivité, escla-
vage | butin.√

b�D̂ bandh v. [9] pr. (badhnāti) pr. md.
(badhn̄ıté) pp. (baddha) pfp. (bandhya) abs.
(baddhvā, -badhya) inf. (banddhum) pf. (anu,
ni, nis, pra, prati, vi, sam) lier, attacher |
entraver, enchâıner | nouer, joindre, grouper,
composer | capturer, saisir ; punir — ca. (band-
hayati) faire lier ; faire saisir — ps. (badhyate)
être lié, être attaché, être entravé ‖ ang. band,
to bind ; all. binden ; fr. bande.
b�D bandhá [bandh] m. action de lier, li-

gature | lien, attache, châıne, entrave ; tendon
| union, jonction ; accouplement | capture, em-
prisonnement ; servitude | posture sexuelle, de
gymnastique ou de yoga |phil. l’attachement au
monde par la châıne de nos actes ; opp. mukti
|obstruction ; mod. grève | lit. [citrakāvya] genre
de composition de poésie sur des diagrammes.
katham. bandhah. katham. moks.ah. kā vidyā
kāvidyeti [Sarvasāropanis.ad] Comment
sommes-nous enchâınés, comment sommes-nous
délivrés ? Par la connaissance, par l’ignorance ?

bandhakavitva [kavitva] n. lit. art poétique
contraint (not. pour former des figures) ; cf.
bandhacitra.

bandhacitra [citra] n. lit. variété de ci-
trakāvya, où le poème est dessiné sur une image,
not. de lotus ou de cobra ; syn. citrabandha.
b�Dk bandhaka [bandha-ka] a. m. n. f. band-

hikā qui lie, qui entrave — m. lien, entrave
| ravisseur | barrage, digue | promesse, engage-
ment, vœu ; échange, troc — n. fait d’attacher,
d’enfermer.

bandhakatva [-tva] n. servitude.
yatra yatra karmatvam. tatra tatra bandhaka-
tvam Tant qu’il y a des actes il y a servitude.
b�Dn bandhana [bandha-na] agt. m. f. band-

hanā qui lie, qui attache — n. lien, entrave ;
fait d’attacher ; détention, captivité, emprison-
nement | fait de retenir ; digue | cordon, bracelet
| phil. attachement au monde ; opp. libération
[moks.a] | ligature, tendon.
b�D� bandhu [bandh] m. relation, associa-

tion, parenté | parent, allié, ami, compagnon
|phil. lien, connexion, corrélation ; identification
entre microcosme et macrocosme, mantra effi-
cace ; connection symbolique entre un rite et
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son contexte mythique ; cf. nidāna | soc. parent
[sapin. d. a] d’une personne décédée qui n’est pas
en ligne paternelle directe (et donc d’un autre
gotra) ; on en distingue 3 sortes (dans l’ordre de
succession) : ātmabandhu, fils de la sœur de son
père ou de sa mère ou de son oncle maternel ;
pitr.bandhu, fils de la sœur d’un grand-parent
paternel ou de l’oncle maternel de son mère ; et
mātr.bandhu, fils de la sœur d’un grand-parent
maternel ou de l’oncle maternel de sa mère —
ifc. de telle catégorie.
b�D� l bandhula [bandhu-la] m. bâtard | soc.

fils de courtisane, vivant en parasite dans les
maisons de plaisir.
b�D� k bandhūka m. natu. bot. Pentapetes

phœnicæ, plante à fleurs roses ou rouges — n.
natu. sa fleur ; elle s’épanouit à midi et se fane
la nuit suivante ; les fleurs de la variété rouge
servent en poésie à évoquer les lèvres des jeunes
gens et jeunes filles — m. var. bandhūli id.
b�@y bandhya var. vandhya [pfp. [1] bandh]

a. m. n. f. bandhyā qui doit être lié | stérile,
improductif, vain | qui manque de 〈iic. i.〉 — f.
bandhyā var. vandhyā femme stérile.
bB�} babhru a. m. n. f. babhrū brun | castor ;

mangouste ; animal brun ‖ ang. beaver.
babhrukeśa [keśa] a. m. n. f. babhrukeś̄ı qui

a les cheveux bruns.
babhruvāhana [vāhana] m. myth. [Mah.] np.

de Babhruvāhana “au Cheval bai”, fils d’Ar-
juna et de Citrāṅgadā, roi de Man. ipura ; son
père revint à Man. ipura avec le cheval du sacri-
fice [aśvamedha] de Yudhis.t.hira ; Babhruvāhana
s’y opposa, et tua Arjuna d’une flèche ; sa belle-
mère la princesse nāga Ulūp̄ı le ressuscita grâce
à un joyau magique ; il revint avec son père à
Hastināpūra.
bbr barbara a. m. n. f. barbarā qui bégaie ;

frisé | pl. barbarās les barbares (peuples non
Aryens) — f. barbar̄ı natu. bot. Ocymum ba-
silicum, basilic ‖ fr. barbare.

barbar̄ıka [-ka] m. myth. [Mah.] np. de Bar-
bar̄ıka “Barbare”, fils de Ghat.otkaca et de
Maurv̄ı ; Śiva lui donna trois flèches infaillibles
qui pouvaient détruire les trois mondes et re-
venir d’elles-mêmes à son carquois ; en retour,
il avait promis de s’engager dans la grande ba-
taille du côté des vaincus ; magicien, il savait
discerner les pān. d. avās des kauravās, et pouvait
d’une flèche tuer tous ces derniers ; Kr.s.n. a, in-
quiet, se déguisa en brahmane et alla se mo-
quer de lui, comme archer n’ayant que 3 flèches ;
il démontra sa puissance en transperçant d’une
flèche toutes les feuilles d’un pipal, même celle

que Kr.s.n. a avait caché sous son pied ; Kr.s.n. a lui
demanda alors sa tête comme aumône ; il ac-
cepta, ayant compris qu’il obtiendrait ainsi la
libération, mais demanda la grâce de pouvoir
assister à la grande bataille ; on mit alors sa
tête sur un poteau surplombant le champ de
bataille ; quand plus tard les pān. d. avās se dis-
putèrent la victoire il déclara que le seul vain-
queur était Kr.s.n. a ; ce dernier lui permis d’être
adoré sous le nom de Śyāma au kaliyuga ; son
histoire [Barbar̄ıkopākhyāna] est comptée dans
le SkP. ; il est révéré à Khat.uśyāmaj̄ı au Rajas-
than, et appelé Belālasena en Orissa.
bh barha [br.h2] m. n. plume de queue (not.

de paon) [“qu’on arrache”].
bhZ barhan. a [br.h2-ana] n. arrachage — a. m.

n. f. barhan. ı̄ qui arrache.
bEhn̂ barhin [barha-in] m. paon [“à qui l’on

arrache (les plumes)”].
bEhŝ barhis [br.h2] n. véd. jonchée d’herbe sa-

crificielle [kuśa] disposée en nappe sur l’autel.√
bl̂ bal v. [1] pr. (balati) respirer, vivre.

bl bala [bal] n. force, vigueur, puissance ;
énergie vitale | troupe, armée | phil. moyen de
subjuguer un adversaire ; on en compte 4 : la
négociation [sāman], la corruption [dāna], la tra-
hison [bheda] et la punition [nigraha] ; cf. upāya
— m. corbeau | myth. np. de l’asura Bala ou
Balāsura, “Puissant” fils de Maya ; il inventa
96 sortilèges magiques qu’il donna aux asurās ;
[PP.] il vainquit Indra combattant Jalandhara ;
Indra lui rendit grâces, Bala lui accorda un vœu,
Indra lui demanda son corps ; Bala se dépeça, et
ses morceaux éparpillés par Indra devinrent des
mines de diamant | myth. np. de l’asura Bala,
corr. au véd. Vala, fils de Kaśyapa et Danāyu ;
[Mah.] il devint roi des pān. d. yās | myth. np. de
nombreux autres héros ou démons | [balarāma]
myth. cf. Balarāma — ifc. fort en ; cf. vala — f.
balā troupe ; armée | soc. nom d’un sortilège ‖
lat. valore ; fr. valeur.
balāt var. balatas, balena adv. de force, par la
force.

balakara [kara1] a. m. n. f. balakarā forti-
fiant.

baladeva [deva] m. myth. np. de Baladeva
“Grand Dieu”, épith. de Balarāma.

balabhadra [bhadra] m. myth. np. de Ba-
labhadra “Fortuné”, épith. de Balarāma.

balayantra [yantra] n. phil. [tantr.] dia-
gramme mystique, sorte de śr̄ıyantra simplifié
avec deux triangles śakti entrelacés avec un tri-
angle vahni ; cf. Bahucāramātā.

balarāma [rāma] m. myth. np. de Balarāma
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“Rāma le Puissant”, frère âıné de Kr.s.n. a, 8e

avatāra de Vis.n. u ; fils de Vasudeva captif du ty-
ran Kam. sa, il naquit de Devak̄ı en prison, mais
fut magiquement transféré dans la matrice de
Rohin. ı̄3 qui l’éleva en secret ; patron des agri-
culteurs, son emblème est l’araire [hala] avec la-
quelle il guida les eaux de la Yamunā rétive pour
qu’il puisse se baigner dans ses eaux ; Hercule in-
dien, son arme est la massue [musala] Ket.a ; il
tua les démons Dhenuka et Pralamba opposés à
son frère ; il combattit le monstre Jarāsandha
avec l’arme sthūn. ākarn. a ; on le représente de
couleur blanche et vêtu de bleu ; il est le divin
buveur de vin de palme, dont il est ivre ; il se bat-
tit avec Gan. eśa, qui lui prit son araire ; il épousa
la géante Revat̄ı venue de l’ère précédente ; il
incarne sur Terre Ananta-Śes.a, et représente
ainsi la Création accompagnant son frère Kr.s.n. a
le Créateur ; après la destruction des yādavās
qui s’entre-tuèrent dans une querelle née d’une
malédiction de Nārada, il partit dans la forêt
avec Kr.s.n. a, où il mourut, le nāga Śes.a sor-
tant par sa bouche ; cf. Baladeva, Balabhadra,
Sam. kars.an. a, S̄ır̄ı, Halabhr.t, Halāyudha.

balasūdana [sūdana] m. myth. np. de Ba-
lasūdana, épith. d’Indra “destructeur de Bala”.

balopeta [upeta] a. m. n. f. balopetā plein de
vigueur.
blv balava var. valava n. astr. deuxième

demi-jour lunaire [karan. a] (mobile).
blvt̂ balavat [bala-vat] a. m. n. f. bala-

vat̄ı fort, puissant, intense ; important, princi-
pal, prédominant — adv. fortement, très.
blAk balāka var. valāka m. natu. zoo. sorte

de héron.
balākāśva [aśva] m. myth. np. de Balākāśva,

fils d’Aja1-Sindhudv̄ıpa1 ; Kuśika est son fils.
blAh balāha m. bd. np. du cheval volant

Balāha, en lequel s’était changé le accompli
[bodhisattva] Lokeśvara pour sauver le mar-
chand Sim. hala et ses compagnons naufragés au
large de l’̂ıle de Ceylan [Tāmradv̄ıpa] ; il est
représenté à Angkor au Preah Neak Pean.

balāhaka var. valāhaka [-ka] m. nuée d’orage,
nuage de pluie | myth. l’un des sept nuages de
l’apocalypse |myth. [PP.] np. de Balāhaka “Ou-
ragan”, l’un des 4 chevaux du char de Kr.s.n. a, de
couleur blanche.
bEl baĺı m. présent ; offrande | soc. oblation ;

not. offrande jetée sur le sol ou en l’air dans
le bhūtayajña | tribut royal, impôt | myth. np.
du roi Bali “Sacrifice”, fils de Virocana, roi
des démons [daitya] ; il est père de Bān. a par
son épouse Vindhyāval̄ı ; par les pouvoirs ac-

quis par ses austérités et grâce au sacrifice de
toute-puissance [vísvajit] effectué par son cha-
pelain Śukra qui pouvait le faire ressusciter
par son pouvoir sam. j̄ıvan̄ı, [HV.] il avait vaincu
Indra grâce à l’arme de Varun. a [vārun. āstra]
et s’était approprié les trois mondes ; il s’était
assuré un règne prospère en célébrant 100
aśvamedha ; il fut vaincu par Vis.n. u qui s’in-
carna en Vāmana-Trivikrama, et le rétrograda
en souverain des enfers [pātāla] ; c’est l’un des 7
immortels [ciram. j̄ıvin] ; le démon-taureau Aris.t.a
est son fils ; il donna son épouse Sudes.n. ā à l’er-
mite Dı̄rghatamā pour qu’il lui enfante des fils
intelligents ; cf. Mahābali, Vairocana1.

balijana [jana] m. soc. homme destiné à être
offert en sacrifice à la Déesse.

balip̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. soc. socle à sommet
plat, à l’entrée de la première enceinte d’un
temple, dans l’axe du sanctuaire ; il reçoit des
offrandes et sert à écarter les influences néfastes
de l’extérieur.
bEln̂ baĺın [bala-in] agt. m. f. balin̄ı fort, vi-

goureux, puissant ; robuste.
bEl¤ balis.t.ha [super. balin] a. m. n. f.

balis.t.hā très fort ; plus fort que 〈abl.〉.
balis.t.hatama [-tama] a. m. n. f. balis.t.hatamā

super. le plus puissant.
blFyŝ bal̄ıyas [compar. balin] a. m. n. f.

bal̄ıyas̄ı plus fort ; plus important ; plus efficace
— adv. plus fortement.
b¥v ballava var. vallava m. vacher | myth.

[Mah.] np. de Ballava “Pasteur”, fausse identité
de Bh̄ıma déguisé en chef cuisinier, boucher et
lutteur pour se cacher à la cour du roi Virāt.a
lors de la 13e année d’exil des pān. d. avās — f.
vallav̄ı vachère.
bv bava var. vava n. astr. premier demi-jour

lunaire [karan. a] (mobile).
bsv basava m. hist. np. de Basava, brah-

mane śaiva né à B̄ıjāpur (1125–1167) ; il fonda la
secte liṅgāyat ; on lui doit une œuvre de poésie
mystique de style libre ; il vécut à Kalyān. a ; on
le considère comme une incarnation de Nand̄ı
(dont il porte le nom kannara) ; il est souvent ap-
pelé affectueusement Basavan.n. a “frère Basava”,
ou respectueusement Basaveśvara “Seigneur Ba-
sava”.
bEhr̂ bahir iic. pour bahis.
bahiraṅga [aṅga1] a. m. n. f. bahiraṅgā

concernant l’extérieur ; extérieur, externe ;
éloigné ; inessentiel ; opp. antaraṅga — m.
partie externe ; étranger | math. cercle externe
| gram. se dit d’une règle dont les causes
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d’application sont plus externes qu’une autre
règle dite antaraṅga ayant priorité.

bahiraṅgeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du
Bahiraṅgeśvara “Seigneur extérieur”, temple
shiväıte établi au pied de la colline de Dhauli
(Orissa) à la période Bhaumakara.

bahirgrāmam [grāma] adv. hors du village.
bEhB� bahirbhū [bahis-bhū1] v. [1] pr. (bahirb-

havati) sortir ; s’extérioriser.
bEhq̂ bahis. iic. pour bahis.
bahis.pavamāna [pavamāna] m. véd. premier

chant de louange [stotra] chanté par le sāmaga
lors du sacrifice jyotis.t.oma pour le pressurage
[savana1] du matin, en dehors de l’aire sacri-
ficielle [vedi] ; il se compose de trois strophes
[tr.ca].
bEh	k� bahis.kr. [bahis-kr.1] v. [8] pr.

(bahis.karoti) mettre dehors, exclure, expulser.
bEh£At̂ bahis.t. āt [bahis] adv. de dehors.
bEhŝ bah́ıs adv. dehors, à l’extérieur,

extérieurement — pf. hors de 〈abl. g.〉 — prép.
cl. hors de 〈abl. g.〉.

bahíscara [cara] a. m. n. f. bahíscarā qui va
dehors, extérieur, externe — m. espion.
bh� bahú [bam. h] a. m. n. f. bahv̄ı nombreux,

abondant ; important, grand | pl. bahavas beau-
coup de — iic. très, beaucoup de | qui est très,
qui a beaucoup de ‖ gr. παχυς ; lat. pinguis.
kim. bahunā en bref, pour faire court.

bahucāra [cāra] m. grand voyage.
bahucāramātr. [mātr. ] f. myth. np. de la

déesse Bahucāramātā, une forme de Tripurasun-
dar̄ı ; son véhicule est le coq, son symbole est le
balayantra ; elle est la patronne des transsexuels
et castrats [hijra] ; elle est adorée à Bahucāraji
au Gujarāt (distr. Mahsana).

bahucārin [-in] agt. m. f. bahucārin. ı̄ qui
voyage beaucoup.

bahujana [jana] m. foule, multitude.
bahutara [-tara] a. m. n. f. bahutarā compar.

très nombreux ; trop nombreux — acc. bahuta-
ram adv. à un haut degré ; beaucoup plus ; trop
| pour la plupart, principalement.

bahutā [-tā] f. fait d’être nombreux, plura-
lité ; grand nombre, majorité.

bahudhānyaka [dhānyaka] m. géo. np. du
Bahudhānyaka “Fertile”, pays des Yaudheyās ;
mod. Pañjab.

bahupad [pad2] a. m. n. f. bahupad̄ı [nom.
bahupād] qui a de nombreux pieds.

bahupus.pa [pus.pa] m. natu. [“abondamment
fleuri”] bot. Erythrina indica, arbre corail ; cf.
pāribhadra.

bahupraja [prajā] a. m. n. f. bahuprajā qui
a une nombreuse postérité | var. bahuprajā véd.
id..

bahuphala [phala] a. m. n. f. bahuphalā cou-
vert de fruits.

bahub̄ıja [b̄ıja] a. m. n. f. bahub̄ıjā qui a
beaucoup de graines — m. natu. bot. Anona
reticulata | natu. bot. Psidium guajava — n.
anone, pomme-cannelle | goyave.

bahubhārya [bhāryā] a. m. n. f. bahubhāryā
polygame.

bahubhāryatvā [-tvā] f. polygamie.
bahumata [mata] a. m. n. f. bahumatā très

estimé.
bahumati [mati] f. haute estime.
bahúrūpá [rūpa] a. m. n. f. bahurūpā multi-

forme ; aux aspects variés |myth. se dit de nom-
breux dieux — f. bahurūpā myth. l’une des 7
langues d’Agni [saptajihva].

bahuvacana [vacana] n. gram. pluriel.
bahuvāram [vāra] adv. de nombreuses fois,

très souvent.
bahuvr̄ıhi [vr̄ıhi] a. m. n. f. prospère, riche

[“(qui a) beaucoup de riz”] — m. gram.
[générique] composé déterminatif formant un
adjectif [víses.an. a] (comme par exemple ba-
huvr̄ıhi) ; ils sont exocentriques, la notion
principale [pradhāna] étant hors du composé
[anyapada] ; on en distingue 8 espèces : 6
cas de déterminatif [tatpurus.a], l’analogique
[upamāna], et celui formé sur un mot décliné
[aluk].

bahuśruta [́sruta] a. m. n. f. bahuśrutā soc.
expert en Veda.

bahusvara [svara] a. m. n. f. bahusvarā gram.
(mot) plurisyllabique.
bh� EtT bahutitha [bahu-titha] a. m. n. f. ba-

hutithā nombreux ; varié ; long (temps).
bh� (v bahutva [bahu-tva] n. fait d’être plu-

sieurs, pluralité ; abondance, profusion ; grand
nombre, majorité | gram. pluriel.
bh� DA bahudhā [bahu-dhā] adv. de beaucoup

de manières, diversement.
bh� l bahulá [bahu-la] a. m. n. f. bahulā nom-

breux ; fréquent ; abondant ; très | épais, large ;
ample, spacieux |astr. sombre (se dit d’une quin-
zaine [paks.a]) | accompagné par | gram. d’appli-
cation fréquente — acc. bahulam adv. souvent,
fréquemment.
bahuletarapaks.ayos dans la quinzaine sombre et
la quinzaine claire du mois.
b�̂ bahv iic. pour bahu.
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bahvr.c [r.c2] a. m. n. f. lit. qui contient de
nombreux vers.

bahvr.ca [r.ca] a. m. n. f. bahvr.cā lit. qui
contient de nombreux vers | lit. np. de la
Bahvr.icopanis.ad.
bAY bād. há [pp. bam. h] a. m. n. f. bād. hā ren-

forcé, affermi, consolidé ; puissant, fort — acc.
bād. ham adv. sûrement, assurément, certes ; bien
sûr, soit, mais oui, si fait.
bād. ham iti très bien, soit.
bAZ bān. a var. vān. a m. roseau (servant de

flèche) ; flèche | myth. np. de l’asura Bān. a
“Flèche”, fils de Bali et de Vindhyāval̄ı ; pour
ses pénitences Śiva lui avait accordé 1000 bras ;
sa fille Us.ā1, ayant vu Aniruddha en rêve, le fit
venir par magie dans son château, où Bān. a le
retint prisonnier ; Kr.s.n. a et Pradyumna levèrent
une armée et le tuèrent | myth. [Rām.] np. de
Bān. a1, fils de Vikuks.i, père d’Anaran.ya | lit.
np. de Bān. a2 Bhat.t.a “Mâıtre Flèche”, écrivain
de style maniéré de la cour du roi Hars.a (7e

siècle) ; il est l’auteur de la Kādambar̄ı1 et du
Hars.acarita.

bān. agaṅgā [gaṅgā] f. géo. np. du réservoir
Bān. agaṅgā sur la colline de Malabar à Mumbai ;
[Rām.] Rāma s’y serait rendu pour recevoir la
bénédiction de Gautama ; pour étancher sa soif,
il tira une flèche dans le sol, qui en fit jaillir la
Bhogavat̄ı.

bān. aliṅga [liṅga] n. soc. œuf de quartz ou
galet de la Narmadā utilisé comme liṅga dans le
culte de Śiva ; syn. narmadeśvara.

bān. in [-in] agt. m. f. bān. in̄ı qui porte une ou
des flèches.
bAEZj bān. ijá var. vān. ija m. marchand.
bAdr bādara [vr. badara] a. m. n. f. bādar̄ı

concernant le jujubier — n. jujube — m. (plant
de) coton — f. bādarā id.

bādarāyan. a [āyana] m. patr. de divers au-
teurs | hist. np. de Bādarāyan. a, auteur du
Vedāntasūtra ; il aurait vécu entre 200 ant. et
400 ; appelé compositeur du Veda [Vedavyāsa],
il est qqf. identifié avec Vyāsa.
bAdAm bādāma m. amandier.√
bAD̂ bādh v. [1] pr. md. (bādhate) aor.

md. [5] (bādhis.t.a) pp. (bādhita) pfp. (bādhya)
pf. (pra) opprimer, attaquer ; harceler, tour-
menter ; réprimer, repousser ; enfreindre — ca.
(bādhayati) opprimer, tourmenter — dés. md.
(b̄ıbhatsate) détester ; mépriser ; éviter 〈abl.〉.
bAD bādhá [bādh] m. oppresseur, tourmen-

teur | peine, souffrance ; dommage, détriment ;
contradiction — ifc. infraction à, exclusion de
— f. bādhā annulation.

bA@y bādhya [pfp. [1] bādh] a. m. n. f. bādhyā
à opprimer, à supprimer, à exclure.
bA�Dv bāndhava [vr. bandhu] m. parent (not.

du côté maternel) ; compagnon, ami.
sabāndhavās les siens, ses semblables.

bāndhavaka [-ka] a. m. n. f. bāndhavikā ap-
parenté.
bA�D&y bāndhavya [bāndhava-ya] n. parenté,

lien du sang.
bAl bāla [vr. bala] a. m. n. f. bālā jeune [“qui

est vigoureux”] |puéril, candide ; niais — m. en-
fant, jeune garçon ; syn. kumāra, śísu | soc. mi-
neur ; opp. vyavahārajña | nigaud — f. bālā pe-
tite fille, jeune fille.

bālakān. d. a [kān. d. a] m. lit. np. du Bālakān.d. a
“livre de la jeunesse (de Rāma)”, premier livre
du Rām.

bālakr̄ıd. ana [kr̄ıd. ana] n. jeu d’enfant.
bālakr̄ıd. anaka [-ka] n. jeu d’enfant | pl.

bālakr̄ıd. anakāni les jeux d’enfants, l’un des 64
arts [kalā] — m. jouet ; ballon.

bālagan. a [gan. a] m. mod. classe des enfants.
bālagraha [graha] m. myth. démon saisisseur

d’enfants.
bālatā [-tā] f. enfance.
bālatva [-tva] n. enfance | inexpérience,

puérilité ; sottise.
bālarūpin [rūpin] agt. m. f. bālarūpin. ı̄ sem-

blable à un enfant ; se dit not. de Kr.s.n. a enfant
ou de Vis.n. u-Upendra, dernier-né d’Aditi.

bālendu [indu] m. premier croissant de lune
| myth. attribut de Śiva, qui porte le croissant
de lune dans ses cheveux.
bAlk bālaka [bāla-ka] a. m. n. f. bālikā

jeune, juvénil, enfantin — m. petit enfant, jeune
garçon ; petit d’animal — f. bālikā fillette.
bAEln̂ bālin cf. vālin.
bAElf bālísa [bāla] a. m. n. f. bālísā enfantin ;

simple, näıf, puéril — m. sot, imbécile ; simplet.
bASy bālya [bāla-ya] n. enfance | inexpérience,

puérilité ; sottise.
bA	kl bās.kala m. hist. np. du mâıtre

Bās.kala, compilateur du R. gveda ; l’autre recen-
sion [́sākhā] est due à Śākalya | myth. np. de
l’asura Bās.kala1, fils de Sam. hrāda.
bA	p̂ bās.p [vn. bās.pa] v. [10] pr. md.

(bās.pāyate) pleurer.
bās.pāyate sthāl̄ı la marmite émet de la vapeur.
bA	p bās.pa m. larme, pleurs.

bās. p̄ı bhū émettre de la vapeur.
bAhAd� r bāhādura m. soc. np. de Bāhādura,

titre honorifique conféré par les rois musulmans.
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bAh� bāhú m. bras ; avant-bras |myth. np. du
roi Bāhu ; cf. Bāhuka | du. bāhū astr. np. de
Bāhū “les deux bras”, épith. du naks.atra Ārdrā
(Bételgeuse) ‖ gr. πηξυς ; lat. brachium ; fr.
bras.

bāhuphala [phala] n. astr. inclinaison du So-
leil ; opp. kot.iphala.

bāhubali [balin] m. jn. np. de Bāhubal̄ı,
épith. de Gommat.a “aux Bras puissants”.

bāhuśālin [́sālin] agt. m. f. bāhuśālin̄ı qui a
de grands bras.

bāhusahasravat [sahasra-vat] m. myth.
épith. du roi Kārtav̄ırya “au Mille bras”.
bAh� k bāhuka [bāhu-ka] m. ifc. bras de ; servi-

teur de — a. m. n. f. bāhukā servile ; serviteur
— m. myth. np. du roi Bāhuka ou Bāhu “Réduit
en servitude”, de la lignée solaire [sūryavam. śa],
fils de Bharuka ; chassé de son royaume par les
Haihayās, il se réfugia dans la forêt avec ses
épouses ; l’une d’elles était enceinte, et une ri-
vale lui donna du poison, qui retarda de 7 ans
la naissance de son fils Sagara, qui naquit “avec
le poison” après la mort de Bāhu |myth. [Mah.]
“Serviteur”, nom d’emprunt de Nala incognito
devenu cocher du roi R. tuparn. a.
bA� bāhya [vr. bahis-ya] a. m. n. f. bāhyā

externe, situé à l’extérieur de 〈abl. loc.〉 ; opp.
ābhyantara | extérieur, étranger à, contraire à
| exclu, excommunié, hors-caste — m. étranger
— loc. bāhye adv. dehors, à l’extérieur — i.
bāhyena adv. id. — abl. bāhyāt adv. du dehors.
bāhyam. kr. mettre dehors, exclure, expulser.
bāhyatas adv. dehors, à l’extérieur.
bA�Fk bāhl̄ıka m. géo. nom d’un pays

(Pañjab) et de son peuple ; c’est le lieu d’arrivée
par le Nord des populations aryennes | myth.
[Mah.] np. du prince kaurava Bāhl̄ıka, fils de
Prat̄ıpa ; il laissa son frère Śām. tanu régner ; So-
madatta est son fils.
EbXAl bid. āla var. vid. āla m. chat — f. bid. ālā

f. bid. āl̄ı chatte.
Eb�d� bindú var. vindu1 m. n. goutte | point,

marque, tache ; signe sur le visage, mouche |perle
| math. zéro ; point | gram. signe de l’anusvāra
| phil. symbole de l’Absolu.

bindumat [-mat] a. m. n. f. bindumat̄ı qui
fait des bulles ; granuleux ; tacheté — f. bin-
dumat̄ı myth. np. de Bindumat̄ı, fille du roi
Śaśabindu, épouse de Māndhātā.

bindusaras [saras] n. géo. np. du lac Bindu-
saras ; cf. Bindusarovara, Bindusāgara.

bindusarovara [sarovara] n. géo. np. du lac
Bindusarovara ; cf. Bindusāgara, Bindusaras.

bindusāgara [sāgara] m. géo. np. du Bin-
dusāgara ou Bindusaras ou Bindusarovara,
grand étang sacré de Bhuvaneśvar̄ı1 ; on dit qu’il
contient une goutte de toutes les eaux sacrées de
l’Inde.

bindusāra [sāra] m. hist. np. de Bindusāra,
fils et successeur de Candragupta Maurya ; on
dit qu’il avait 16 femmes et 101 fils, dont Aśoka
qui fut désigné par un oracle comme son succes-
seur ; cf. amitrakhāda, amitraghāta, vijiḡıs.u.

bindusthāna [sthāna] n. phil. [tantr.] “De-
meure de l’Absolu”, point le plus élevé du corps
d’un sādhaka, situé à 2 pouces au dessus du
crâne ; c’est là qu’on fait l’añjali d’invocation di-
vine, en prononçant le b̄ıjamantra ‘hūm. ’.
EbMb bimba m. n. disque ; not. disque solaire

ou lunaire ; forme ronde | miroir ; reflet, image
— f. bimbā natu. bot. Coccinia grandis, courge
grimpante aux fruits rouge vif — f. bimb̄ı id. —
n. bimba natu. son fruit ; on compare les lèvres
des femmes à sa couleur.
bimb̄ı bhū se réfléchir.

bimbabimb̄ıbhāva [bimb̄ıbhāva] m. phil.
[vedānta] lien entre le miroir et l’image (utilisé
pour qualifier le rapport entre citti et j̄ıvātman).

bimb̄ıbhāva [bhāva] m. (ce qui est réfléchi)
image dans un miroir.
EbMbk bimbaka [bimba-ka] n. disque solaire —

f. bimbikā natu. fruit de la bimbā ; syn. bimba.
EbMbA bimbā iic. f. de bimba.
bimbādhara [dhara] m. lèvre de femme

(rouge comme le fruit de la bimbā).
EbEMbsAr bimbisāra [bimb̄ı-sāra] m. hist. np.

du roi du Magadha Bimbisāra, de la dynas-
tie Haryaṅka ; adepte jaina, il fut contempo-
rain et patron du Buddha ; sa première épouse
Kośaladev̄ı lui apporta Kāś̄ı en dot ; il régna à
Rājagr.ha de 543 à 491 ant. ; il fut détrôné par
son fils Ajātaśatru1, qui le fit mourir de faim en
prison.
Ebl bila var. vila n. trou, orifice, cavité, ou-

verture ; terrier.
EbSv bilva m. natu. bot. Ægle marmelos,

arbre de Bæl ou cognassier du Bengale ; arbre
sacré dont les feuilles trilobées [tryambaka]
servent d’offrande à Śiva ; sa fleur est l’une des
flèches de Kāma [pus.pabān. a], car elle “redouble
l’ardeur du sang” — n. natu. son fruit, grosse
grume jaunâtre ; la poésie amoureuse bengali le
compare au sein d’une femme ; il contient une
pulpe blanchâtre que l’on pressure pour en ex-
traire un jus délicieux aux vertus médicinales ;
c’est l’une des 5 grandes racines médicinales
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[br.hatpañcamūla] ; syn. raucya, śr̄ıphala ‖ hi.
bela.
EbShZ bilhan. a m. hist. np. de Bilhan. a,

célèbre poète du Kaśmı̄ra (12e siècle) ; il
voyagea énormément, avant de s’établir à
la cour de Kalyān. a, où il composa le
Vikramāṅkadevacarita en l’honneur du roi
Cālukya Vikramāditya6 qui lui conféra le titre
de vidyāpati ; puis il tomba en disgrâce, et dut
s’enfuir ; on lui doit le poème érotique Cau-
rapañcāśikhā.
Ebs b́ısa n. racine-filament de lotus.
EbEsnF bisin̄ı [bisa-in] f. lotus.
EbhAr bihāra [pkt. vihāra] m. géo. np. du

Bihāra, dans la vallée du Gange, pays d’origine
du bd. ; mod. Bihār.
bFj b̄ıja var. v̄ıja n. graine, germe ; semence,

sperme | cause première, origine, source.
b̄ıjaka [-ka] m. natu. bot. Citrus medica, ci-

tronnier.
b̄ıjapūra [pūra] m. citron [“plein de pépins”].
b̄ıjapūraka [-ka] m. id.

b̄ıjamantra [mantra] n. phil. syllabe germe,
particule primordiale du Verbe ; cf. hr̄ım. , kr̄ım. ,
śr̄ım. , aim. .

b̄ıjāks.ara [aks.ara] n. phil. première syllabe
d’un mantra.
bFB(ŝ b̄ıbhats [dés. bādh] dés. md.

(b̄ıbhatsate) détester, abhorrer, exécrer ;
mépriser ; éviter 〈abl.〉.
bFB(s b̄ıbhatsa [b̄ıbhats] a. m. n. f. b̄ıbhatsā

hideux, dégoûtant, répugnant, odieux ; cruel,
méchant — m. aversion, dégoût |aspect hideux ;
objet qui inspire l’aversion | phil. le dégoût, un
des 9 modes artistiques [rasa] ; on lui associe la
couleur bleue et la divinité Mahākāla.
bFB(s� b̄ıbhatsu [b̄ıbhats] a. m. n. f. qui

déteste ; répugné, dégoûté ; horrifié — m. myth.
[Mah.] np. de B̄ıbhatsu épith. d’Arjuna “Qui
répugne (à la tâche qu’il doit accomplir, c’est
à dire combattre son äıeul Bh̄ıs.ma, et plus tard
tuer son frère âıné Karn. a)”.
b� � buddhá [pp. budh1] a. m. n. f. buddhā

éveillé, éclairé, savant, sage — m. bd. per-
sonne ayant réalisé l’Éveil libérateur | bd. épith.
du Buddha Śākyamuni “l’Éveillé” ; né prince
Siddhārtha Gautama à Kapilavastu du roi śākya
Śuddhodana et de la reine Māyā1 (en 486 ou
483 ant.) ; à l’âge de 16 ans il épousa la prin-
cesse Yaśodharā dont il eut un fils, Rāhula ; à
l’âge de 29 ans il quitta son palais pour prati-
quer l’ascétisme comme moine errant pendant
6 ans ; il reçut l’Éveil [bodhi] à Gayā ; il fit
son premier sermon en proclamant les Quatre

Nobles Vérités [āryasatya] dans le parc aux ga-
zelles [mr.gadāva] de Sārnātha, et fonda la com-
munauté du saṅgha ; il entra dans le parinirvān. a
à l’âge de 80 ans ; il est considéré par certains
dévots de Vis.n. u [vais.n. ava] comme son 9e avatāra
(car il prépare la fin du kaliyuga en diffusant une
fausse doctrine) ; cf. Ānanda, Devadatta, Māra
— n. connaissance.

buddhaghos.a [ghos.a] m. hist. np. de
Buddhaghos.a “Qui proclame le Buddha”, au-
teur bd. du 5e siècle ; il finalisa la Jātakamālā.

buddhacarita [carita] n. lit. np. du Bud-
dhacarita “Actes du Buddha”, composé par
Aśvaghos.a.

buddhajayant̄ı [jayant̄ı2] f. soc. fête anniver-
saire du Buddha, à la pleine lune du mois de
Vísākhe [vaísākh̄ı] ; c’est l’occasion du festival
Vaísākha.

buddhadharma [dharma] m. n. phil. boud-
dhisme.

buddhapādamaṅgala [pāda-maṅgala] n. bd.
np. du Buddhapādamaṅgala, ouvrage (en pāli)
listant les 108 signes de chance sur les plantes
de pied du Buddha.

buddhapūrn. imā [pūrn. imā] f. bd. pleine lune
du mois de Vísākhe [vaísākh̄ı] ; on y célèbre la
naissance du Buddha [buddhajayant̄ı] lors du
festival de Vaísākha (mai).

buddhabhat.t.a [bhat.t.a] m. hist. np. de
l’ācārya bd. Buddhabhat.t.a, auteur de la Rat-
napar̄ıks.ā ; il est antérieur au 6e siècle.

buddhasvāmin [svāmin] m. hist. np. de Bud-
dhasvāmı̄, auteur du Népal du 8e siècle ; on
lui doit le Br.hatkathāślokasam. graha, version
népalaise de la Br.hatkathā.
b� E� buddhi [budh1-ti] f. esprit, intelligence,

réflexion ; faculté de perception ; compréhension
| sagesse ; raison | pensée ; idée ; résolution |
phil. [sām. khya] l’essence [tattva] de l’Intel-
lect, premier constituant de l’instrument in-
terne [antah. karan. a] ; syn. mahat, mahātattva
|connaissance ; savoir, science ; syn. jñāna |myth.
np. de Buddhi, la Sagesse personnifiée, fille de
Prajāpati ; [SP.] on la dit épouse de Gan. eśa,
dont elle enfanta de Lābha | myth. np. de
Buddhi1, fille de Daks.a, épouse de Dharma | pl.
buddhayas phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a]
des perceptions.

buddhimat [-mat] a. m. n. f. buddhimat̄ı in-
telligent, prudent.

buddhiviparyaya [viparyaya] m. opinion
contraite.

buddhivilāsin̄ı [vilāsin̄ı] f. lit. np. de la Bud-
dhivilāsin̄ı “Beauté du savoir”, commentaire de
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la L̄ılāvat̄ı dû à Gan. eśa1 (1545).
buddh̄ındriya [indriya] m. phil. [sām. khya]

l’un des 5 sens ou organes de perception
[tanmātra] : śrotra l’oüıe, tvak le toucher, caks.us
ou aks.i la vue, jihvā le goût et ghrān. a l’odorat ;
chacun est dirigé par le régent [niyantr. ] corres-
pondant ; syn. jñānendriya.
b� ùA buddhvā [abs. budh1] ind. s’étant éveillé.
b� �� d budbudá [onomatopée] m. bulle d’eau,

ampoule (symbole des choses éphémères).√
b� D̂ budh1 v. [1] pr. (bodhati) v. [4] pr.

md. (budhyate) pft. (bubodha) aor. md. [4]
(abuddha) pp. (buddhá) inf. (boddhum) abs.
(buddhvā, -budhya) pf. (anu, ava, ni, pra,
prati, vi, sam) s’éveiller, réveiller, veiller |
apprendre, découvrir, percevoir, s’apercevoir ;
savoir, comprendre |observer, penser, réfléchir à
— ca. (bodháyati) attirer l’attention ; éveiller ;
réveiller, ranimer, exciter | faire comprendre,
rappeler, révéler ; aviser, informer, conseiller ;
instruire — int. (bobhudh̄ıti) réfléchir in-
tensément — dés. (bubhutsati) dés. md. (bub-
hutsate) vouloir comprendre ‖ ang. to bid ; all.
bieten.
b� D̂ budh2 [budh1] ifc. a. m. n. f. qui s’éveille

|qui comprend ; versé en |intelligent, éclairé, sage
en.
b� D budha [budh1] a. m. n. f. budhā savant,

sage — m. un savant | myth. np. de Budha
“(Mercure) le Sage”, fils adultérin de Soma et
Tārā, époux d’Id. ā dont il engendra Purūravā,
fondateur de la lignée lunaire [somavam. śa] ; c’est
un graha, régent de la planète Mercure ; il est
l’auteur présumé du rājaputr̄ıya ; cf. Jña.

budhavāra [vāra] m. mercredi (jour de Mer-
cure) ; syn. jñavāra.
b� ð budhna [budh1-na] m. fond, sol, profon-

deur.
budhnya [-ya] a. m. n. f. budhnyā qui vit

dans les profondeurs.
b� B� "̂ bubhuks. [dés. bhuj2] v. pr. (bubhuks.ati)

pp. (bubhuks.ita) désirer manger ou posséder.
b� B� "A bubhuks. ā [bubhuks. ] f. faim.
b� B� E"t bubhuks.ita [pp. bubhuks. ] a. m. n. f.

bubhuks.itā affamé.
b� B� "� bubhuks.u [bubhuks.-u] a. m. n. f. affamé

|phil. qui désire jouir du monde ; opp. mumuks.u.
b� B� (ŝ bubhuts [dés. budh1] v. pr. (bubhutsati)

pp. (bubhutsita) désirer comprendre ; désirer
connâıtre ; vouloir savoir.
b� B� (sA bubhutsā [bubhuts] f. désir de com-

prendre ; curiosité.
b� B� (s� bubhutsu [bubhuts-u] a. m. n. f. qui

désire comprendre ou connâıtre ; qui veut savoir

|qui veut, qui veut se persuader de 〈acc.〉 |myth.
[“avide de tout connâıtre”] se dit des dieux.
b�\Eht br.m. hita [pp. br.h1] a. m. n. f. br.m. hitā

augmenté, accru ; fortifié.
b� sF br. s̄ı var. br.s. ı̄, vr.s. ı̄, vr. s̄ı f. coussin de ga-

zon, not. siège d’ascète.√
b� ĥ br.h1 [relié à vr.dh1] v. [1] pr. (br.m. hati)

pr. md. (br.m. hate) pp. (br.m. hita, br.d. ha) v. [6]
pr. (br.hati) ppr. (br.hat) pf. (pari) augmenter,
grossir ; crôıtre, grandir ; devenir fort ; s’étendre
— ca. (br.m. hayati) var. vr.m. hayati augmenter,
faire grossir ; faire crôıtre, agrandir ; fortifier.√

b� ĥ br.h2 var. vr.h v. [6] pr. (br.háti) pp.
(br.d. ha) pf. (ni) arracher, déchirer.
b� ĥ br.h3 [br.h1] ifc. f. accroissement de force ;

puissance.
b� ht̂ br.hát var. vr.dhát [ppr. br.h1] a. m. n. f.

br.hat̄ı grand, élevé ; vaste, abondant ; fort, puis-
sant ; principal — f. br.hat̄ı phon. mètre véd.
de 36 syllabes | symb. le nombre 36 | lit. np.
de la Br.hat̄ı “Grande (glose)”, commentaire de
Prabhākara sur le Mı̄mām. sāsūtra de Jaimini
(6e ou 7e siècle) | natu. bot. Solanum indicum,
douce-amère indienne ; c’est l’une des 5 petites
racines médicinales [hrasvapañcamūla] | myth.
np. du cheval Br.hat̄ı, attelé au char de Sūrya ‖
fr. brigand, Brigitte, Bourgogne.
br.hat̄ı dik zénith.

br.hat̄ıdvaya [dvaya] n. natu. la paire de so-
lanées médicinales : br.hat̄ı et kan. t.akār̄ı.

br.hatkathā [kathā] f. lit. np. de la
Br.hatkathā “Grande compilation de fables”,
recueil de contes en moyen-indien attribué
à Gun. ād. hya, dont l’original est perdu ; le
Kathāsaritsāgara en est la version sanskrite
par Somadeva ; la Br.hatkathāmañjar̄ı est
due à Ks.emendra ; la version népalaise est le
Br.hatkathāślokasam. graha de Buddhasvāmı̄.

br.hatkāya [kāya] m. myth. np. de Br.hatkāya
“au Corps puissant”, descendant de Hast̄ı, père
de Jayadratha1.

br.hatks.atra [ks.atra] m. myth. np. du roi
Paurava Br.hatks.atra, fils de Bharata, père de
Hast̄ı.

br.hattraȳı [traȳı] f. méd. np. de la
Br.hattraȳı, “Grande triade” des enseignants de
l’Āyurveda : Caraka, Suśruta, et Vāgbhat.a ; cf.
Mādhavanidāna.

br.hatpañcamūla [pañcamūla] n. méd. les 5
grandes racines médicinales : bilva, śyonāka,
gambhār̄ı, pāt.alā et gan. ikārikā.

br.hatputra [putra] m. myth. np. de
Br.hatputra, fils de Suhotra, roi Paurava ; [AP.]
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il eut trois fils : Ajamı̄d.ha, qui lui succéda,
Dvimı̄d.ha et Purumı̄d.ha.

br.hatśabdenduśekhara [́sabdenduśekhara]
m. gram. np. du Br.hatśabdenduśekhara ; cf.
Śabdenduśekhara.

br.hatsam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Br.hatsam. hitā “Grand compendium”, ouvrage
d’astronomie du 6e siècle dû à Varāhamihira ;
l’Agastimata, qui en forme une section, traite
de la science des gemmes.
b� hd̂ br.hád iic. pour br.hat.
br.hadaśva [aśva] m. cheval puissant | myth.

[Mah.] np. du sage Br.hadaśva “aux che-
vaux puissants” ; il conta l’histoire de Nala
[nalopākhyāna] aux pān. d. avās lors de leur exil
dans la forêt Kāmyaka | myth. np. du roi
d’Ayodhyā Br.hadaśva1, père de Kuvalāśva-
Dhundhumāra.

br.hadāran. yaka [āran. yaka] n. phil. np. du
“grand texte pour ermites” Br.hadāran. yaka ; cf.
Yājñavalkya.

br.hadāran. yakopanis.ad [upanis.ad] f. phil.
on le range parmi les leçons [upanis.ad] comme
Br.hadāran. yakopanis.ad.

br.had̄ı́svara [̄ı́svara] m. géo. np. du temple de
Br.had̄ı́svara, à Tanjavur (mod. Tamil Nadu) ;
il fut construit par le roi Cola Rājarāja1 et
consacré en 1010 ; son sanctuaire principal
[vimāna1], de 12 étages, a une hauteur de 66
m ; il est couronné d’un dôme monolithe de 80
tonnes.

br.hadgarbha [garbha] m. myth. np. de
Br.hadgarbha “Puissance en germe”, fils du roi
Śibi ; son père le tua et le servit en repas pour
contenter un brahmane, en fait Brahmā venu
l’éprouver ; celui-ci le rendit à la vie couvert de
fleurs.

br.haddevatā [devatā] f. lit. np. de la
Br.haddevatā “Nombreux dieux”, large ouvrage
expliquant les différents dieux apparaissant dans
le R. gveda.

br.hadratha [ratha] m. myth. [Mah.] np. du
roi du Magadha Br.hadratha “au char puis-
sant”, fils d’Uparicara et de Girikā ; il avait deux
femmes, sœurs jumelles, filles du roi de Kāśi,
qu’il traitait pareillement ; elles restèrent long-
temps stériles, jusqu’à la visite du muni Can.d. a1

Kauśika, qui donna au roi une mangue sur la-
quelle il avait médité ; le roi la partagea entre ses
deux épouses, qui finirent par accoucher chacune
d’une moitié d’avorton, qu’elles abandonnèrent ;
la rāks.as̄ı Jarā les recueillit et les ressouda en un
fils qu’on nomma Jarāsandha, et à qui le muni
prédit d’être invincible en bataille ; le roi l’intro-

nisa comme son successeur et se retira à la forêt ;
Kuśāgra est un autre de ses fils |myth. np. du roi
Br.hadratha1 de la lignée solaire, mentionné dans
la Maitr̄ı ; après de longues austérités, il apprit
le secret de l’âme [ātman] du sage Śakāyanya
| myth. [BhP.] np. du roi Br.hadratha2 Janaka,
fils de Devarāta, père de Mahāv̄ırya |hist. np. du
roi Br.hadratha3, dernier de la dynastie Maurya ;
il fut assassiné en 185 ant. par son commandant
en chef Pus.yamitra Śuṅga1.
b� hn̂ br.han iic. pour br.hat.
br.hannad. a [nad. á] m. grand roseau — a. m.

n. qui a un long membre viril — f. br.hannad. ā
myth. [Mah.] np. de Br.hannad. ā “Longuetige”,
fausse identité d’Arjuna travesti en eunuque
mâıtre de danse et de chant des femmes de la
cour du roi Virāt.a, lors de la 13e année d’exil
des pān. d. avās.

br.hanmat.ha [mat.ha] m. n. monastère prin-
cipal d’une secte.
b� hŝ br.has [g. br.h3] ind. de puissance.
br.haspati [pati] m. myth. véd. [“mâıtre de

(la prière qui fait) la puissance (des dieux)”] np.
de Br.haspati “Mâıtre de la Force”, fils d’Aṅgirā
et de Śraddhā, premier d’entre les chantres du
feu [aṅgirasas] ; il est l’Incantation personnifiée ;
dieu de la piété, prêtre divin et magicien, il
est chapelain [purohita] et précepteur [ācārya]
des dieux ; à ce titre on l’appelle Guru, Sura-
guru, Dhis.an. a ; il est aussi le “Mâıtre de la
Parole” Vācaspati, Vāḡı́sa ; il dirige l’influence
[graha] de la planète Jupiter dont il est régent ;
son char est tiré par huit chevaux jaunes ; son
épouse est Tārā, qui lui fut ravie par Can-
dra, provoquant une guerre entre les dieux et
les démons [tārakāmayayuddha] ; ses fils sont
Kaca, Śam. yu, Kuśadhvaja ; il s’incarna sur terre
comme Dron. a ; [PP.] il trompa son rival Śukra en
prenant sa place auprès des démons ; il trompa
son frère âıné Utathya en violant sa femme Ma-
matā |astr. il préside le naks.atra Pus.ya (Cancer)
|hist. np. de Br.haspati1, philosophe matérialiste
[cārvāka].

br.haspatigranthi [granthi] m. méd. glande
thyröıde.

br.haspatisam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de
la Br.haspatisam. hitā, section du Garud. apurān. a
traitant de l’éducation des princes.

br.haspatisūtra [sūtra] n. lit. np. du
Br.haspatisūtra, attribué à Br.haspati1, com-
posé vers 600 ant. ; il enseignait la doctrine
matérialiste [cārvāka] ; il ne nous est pas par-
venu.
b{jk baijaka [vr. b̄ıja-ka] a. m. n. f. baijikā
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relatif à la semence, séminal | (péché) originel.
b{Sv bailva [vr. bilva] a. m. n. f. bailvā prove-

nant du bilva ; en bois de bilva.
b{	k bais.ka [bles.ka] n. viande d’animal tué par

une bête sauvage ou pris au piège.
bo�� boddhr. [budh1-tr. ] agt. m. f. boddhr̄ı qui

connâıt, savant ; versé dans 〈loc. iic.〉.
boD̂ bodh [ca. budh1] v. [10] pr. (bodhayati)

pfp. (bodhayitavya) abs. (bodhayitvā) attirer
l’attention ; réveiller, ranimer, exciter |faire com-
prendre, rappeler, révéler ; enseigner, informer,
conseiller.
boD bodhá [bodh] a. m. n. f. bodhā qui sait,

qui comprend — m. connaissance, perception,
conscience ; intelligence, compréhension, science
|myth. np. de Bodha, un r.s. i parmi les aṅgirasas.

bodhapañcadaśikā [pañcadaśikā] f. lit. np. de
la Bodhapañcadaśikā “La sagesse en 15 cou-
plets”, œuvre d’introduction à la philosophie
trika due à Abhinavagupta ; il se compose de
16 vers, dont 15 d’enseignement et un dernier
expliquant le but de l’ouvrage.

bodhasāra [sāra] m. lit. np. du Bodhasāra,
texte d’enseignement spirituel dû à Narahari
(1789).

bodhāyana [ayana] m. hist. np. du philo-
sophe et mathématicien Bodhāyana “Qui suit
la méthode scientifique”, auteur de la Brah-
masūtra vr.tti, du Baudhāyana śulbasūtra et
d’autres commentaires ; il vivait vers 800 ant.
boDk bodhaka [bodha-ka] a. m. n. f. bodhikā

qui réveille, qui stimule ; qui explique, qui ins-
truit — m. instructeur, professeur — ifc. qui
dénote, qui indique, qui signifie.
boDn bodhana [bodha-na] a. m. n. f. bodhan̄ı

excitant, stimulateur ; révélateur, explicatif — f.
bodhan̄ı connaissance, savoir.
boDEy(vA bodhayitvā [abs. bodh] ind. ayant

réveillé.
boED bodhi [bodh] f. science, intelli-

gence ; connaissance parfaite, révélation
| bd. délivrance, illumination, état d’éveil d’un
buddha.

bodhicarya [carya] m. bd. conduite éclairée
d’un accompli [bodhisattva].

bodhicaryāvatāra [avatāra] m. lit. np. du
Bodhicaryāvatāra, poème philosophique et di-
dactique bd. de Śāntideva.

bodhitaru [taru] m. natu. bot. Ficus religiosa
ou pipal, arbre sous lequel le Buddha a connu
l’Éveil ; son prototype est vénéré à Gayā ; syn.
aśvattha, pippala.

bodhidharma [dharma] m. hist. np. du moine
bd. Bodhidharma, né en Inde du Sud au début

du 5e siècle ; il partit en Chine pour y enseigner
la méditation [dhyāna] ; il est considéré comme
le transmetteur de la tradition Chán en Chine
et Zen au Japon, où il est appelé Daruma ; on
dit qu’il médita 9 ans devant un mur, et qu’il se
coupa les paupières au bout de 7 années pour
rester éveillé ; il est le premier patriarche de la
lignée Chán, et le 28e d’une lignée remontant à
Buddha, par son mâıtre Prajñātara.

bodhisattva var. bodhisatva [sattva] m. bd.
[mahāyāna] “Être d’Éveil” accompli, homme
ayant l’essence d’un buddha, mais retardant
sa libération par compassion afin de se consa-
crer à son prochain ; cf. jātaka, Avalokiteśvara,
Mañjuśr̄ı, Maitreya, Lokeśvara, Samantabha-
dra.
boEDn̂ bodhin [bodh-in] ifc. agt. m. f. bodhin̄ı

averti de, conscient de ; familier de | faisant sa-
voir, révélant ; illuminant.
bO� bauddha [vr. buddha] a. m. n. f. bauddh̄ı

bouddhiste.
baudhāyana [vr. bodhāyana] a. m. n.

f. baudhāyan̄ı lit. relatif à ou composé
par Bodhāyana ; désigne not. le baudhāyana
śulbasūtra, contenant le théorème dit de Py-
thagore — m. hist. patr. de Baudhāyana, au-
teur du Kalpasūtra, comprenant śrautasūtra,
gr.hyasūtra et dharmasūtra ; il vivait entre le 5e

et le 3e siècles ant.
d̄ırghacaturaśrasyāks.n. ayā rajjuh. pārśvamān̄ı ti-
ryaṅmān̄ı ca yatpr.thagbhūte kurutastadub-
hayam karoti [́sulbasūtra] Les surfaces (des
carrés) de la longueur et la largeur d’un rec-
tangle prises ensemble égalent la surface (du
carré) de la diagonale.
bO@y baudhya [vr. bodha] a. m. n. f. baudhyā

soc. du gotra des descendants de Bodha.
b}j braja cf. vraja.
brajabhās. ā [bhās. ā] f. mod. variété de Hindi

de la région de Brajabhūmi.
brajabhūmi [bhūmi] f. géo. np. de la région

Brajabhūmi, aire culturelle autour d’Āgarā et
de Mathurā.
b}� brahma iic. pour brahman.
brahmakān. d. a [kān. d. a] m. n. lit. np. du Brah-

makān.d. a, premier chapitre du Vākyapad̄ıya.
brahmagiri [giri] f. géo. np. du Mont

Brahmagiri1 “Montagne de Brahmā”, sommet
des Ghats Occidentaux (1608 m) à la limite
entre le Karn. āt.aka et le Kerala | géo. np.
du Mont Brahmagiri2, au nord de la châıne
des monts Sahyādri (mod. Mahārās.t.ra) ; la
Godāvar̄ı y prend sa source à Tryambakeśvara
| géo. np. du Mont Brahmagiri3 (1276 m) à
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l’Ouest du Karn. āt.aka ; la Kāver̄ı y prend sa
source à Talakāver̄ı | géo. np. de la ville de
Brahmagiri4 en Orissa, à l’Ouest de Pur̄ı.

brahmagupta [gupta] m. hist. np. du
mathématicien Brahmagupta (598–665) ; il
résolvait des équations quadratiques par
la méthode itérative [cakravala] ; il diri-
gea l’observatoire d’Ujjayin̄ı ; on lui doit le
Brāhmaguptasphut.asiddhānta ; il calcula la
circonférence de la Terre comme 5000 lieues
[yojana].

brahmacarya [carya] n. étude du Veda, ap-
prentissage de la science sacrée | soc. 1er stade
de la vie brahmanique [āśrama], état d’étudiant
abstinent s’instruisant auprès de son mâıtre
[guru] | célibat, chasteté, continence | phil. la
chasteté, une des vertus [yama1] du yoga.

brahmacārin [cārin] a. m. n. f. brahmacārin. ı̄
qui fait ses études religieuses ; chaste, continent
— m. soc. étudiant brahmanique, jeune brah-
mane célibataire ; le vermillon [sindūra] est son
symbole.

brahmajanman [janman] n. soc. “naissance
au brahman”, cérémonie de l’upanayana ; cf.
dvija.

brahmatejas [tejas] n. phil. puissance de
Brahmā ; effulgence des brahmanes ; cf. R. c̄ıka.

brahmadan. d. a [dan. d. a] m. myth. np. du
Brahmadan.d. a “Sceptre de Brahmā”, arme cos-
mique utilisée par Rāma pour écarter les eaux et
permettre le passage vers Laṅkā ; cf. Marukānta.

brahmadatta [datta] m. myth. [Mah.] np. du
sage Brahmadatta “don de Brahmā”, fils du r.s. i
Cūl̄ı et de la gandharv̄ı Somadā ; il était roi des
Pañcālās ; sa capitale était Kāmpilyā ; [Rām.]
le roi Kuśanābha lui donna ses 100 filles bos-
sues comme épouses, et elles retrouvèrent leur
beauté.

brahmadvāra [dvāra] n. phil. accession à
Brahmā | phil. [yoga] accès à la cavité palatale
[kapālakuhara] ; cf. khecar̄ımudrā.

brahmadhvaja [dhvaja] m. soc. étendard de
victoire de Brahmā ; il est de brocard jaune,
porté par une longue hampe en bambou ; il est
honoré au nouvel an [yugādi].

brahmanad̄ı [nad̄ı] f. géo. np. de la Brahma-
nad̄ı, épith. de la Sarasvat̄ı1.

brahmanis.t.ha [nis.t.ha] a. m. n. f.
brahmanis.t.hā phil. absorbé dans la contempla-
tion du brahman ; [MO.] établi dans le brahman
(qualité nécessaire d’un guru).

brahmapadārtha [padārtha] m. substance di-
vine ; not. substance placée dans l’idole de Ja-
gannātha lors de sa consécration [navakalevara].

brahmapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Brah-
mapurān. a, ou Brāhmapurān. a, texte tardif trai-
tant de descriptions de lieux sacrés [māhātmya],
notamment de l’Utkala ; il comprend 245 cha-
pitres [adhyāya] ; aussi appelé Ādipurān. a.

brahmabandhu [bandhu] m. soc. brahmane
indigne ou bâtard ; faux brahmane.

brahmabhakta [bhakta] m. adorateur de
Brahmā.

brahmamuhūrta [muhūrta] m. astr. période
d’un laps [muhūrta] précédant rudramuhūrta (1
h et demi avant le lever du soleil) ; ce moment de
la journée [kāla1] est particulièrement favorable.

brahmayajña [yajña] m. [SB.] véd. le sacrifice
au brahman, ou récitation privée du Veda, un
des cinq rites majeurs [mahāyajña].

brahmayoga [yoga] m. phil. réalisation spiri-
tuelle par la voie d’identification avec Dieu.

brahmarandhra [randhra] n. fontanelle, 10e

ouverture du corps humain | phil. [vedānta]
“l’ouverture de Brahmā”, région du cerveau
située sous la fontanelle antérieure, siège de l’Es-
prit [manas], des perceptions [tanmātra], et du
corps subtil de l’âme [sūks.maśar̄ıra] ; [yoga] em-
placement du sahasrāracakra.

brahmarāks.asa [rāks.asa] m. myth. “vampire
de savoir”, classe de démon en lequel renâıt un
lettré [pan. d. ita] qui a négligé de transmettre son
savoir.

brahmars.i [r.s. i] m. myth. sage [r.s. i] de la caste
brahmanique ; il y en a 10, correspondants aux
10 clans védiques associés aux recueils [man. d. ala]
du R. gveda : Aṅgirā (3619 hymnes, not. du
man. d. ala 6), Kan.va (1315/8), Vasis.t.ha (1267/7),
Vísvāmitra (983/3), Atri (885/5), Bhr.gu (473),
Kaśyapa (415/9), Gr.tsamada (401/2), Agastya
(316) et Bharata (170).

brahmavadha [vadha] m. meurtre d’un brah-
mane ; syn. brahmahatyā.

brahmavarcasá [varcasa] n. phil. splendeur
divine ; prééminence en savoir sacré, sainteté ;
pouvoir surhumain.

brahmavādin [vādin] agt. m. f. brahmavādin̄ı
qui enseigne le Veda | phil. qui professe la doc-
trine du vedānta.

brahmavādya [vādya] n. controverse reli-
gieuse.

brahmav́ıd [vid3] a. m. n. f. qui connâıt le
brahman ; qui comprend le vedānta.

brahmavidāś̄ırvāda [āś̄ırvāda] m. lit. np.
du Brahmavidāś̄ırvāda “Bénédiction religieu-
se”, petit ouvrage d’enseignement religieux
[paddhati] attribué à Mādhavācārya.
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brahmavidyā [vidyā] f. phil. connais-
sance sacrée ; connaissance du brahman
| [brahmavidyopanis.ad] lit. np. de la leçon
[upanis.ad] Brahmavidyā.

brahmavihāra [vihāra] m. phil. conduite
pieuse, qualité morale ; on en distingue quatre :
la fraternité [maitr̄ı], la gaieté [muditā], la com-
passion [karun. ā] et l’équanimité [upeks. ā].

brahmavaivarta [vaivarta] n.
[brahmavaivartapurān. a] lit. np. du Brah-
mavaivartapurān. a “Récit des transformations
de Brahmā” ; on y célèbre not. le culte de
Gan. eśa.

brahmaśiras [́siras] n. myth. [Mah.] “Tête
de Brahmā”, arme céleste magique de Rudra ;
avec elle Paśupati coupa la cinquième tête de
Brahmā ; elle fut enseignée par Dron. a à Arjuna ;
son fils Aśvatthāmā en possédait aussi le se-
cret ; elle est si destructrice qu’on ne peut l’uti-
liser contre un humain, au risque de détruire le
Monde entier ; syn. Pāśupata.

brahmasāvarn. a [sāvarn. a] m. myth. np. de
Brahmasāvarn. a, 10e manu du kalpa.

brahmasiddhi [siddhi] f. lit. np. de la Brah-
masiddhi “Connaissance du brahman”, œuvre
de Man.d. ana Mísra.

brahmasūtra [sūtra] n. soc. cordon sacré ;
syn. yajñasūtra | lit. np. du Brahmasūtra,
terme générique pour un recueil d’aphorismes
du vedānta ; aussi appelé Vedāntasūtra ; il
est attribué à Bādarāyan. a ; cf. Bodhāyana,
Bhāskara1, Vallabha1.
khalu aham. brahmasūtram En vérité je suis la
connaissance du brahman.

brahmahatyā [hatyā] f. brahmicide, crime de
meurtre d’un brahmane ; syn. brahmavadha.

brahmahan [han2] a. m. n. f. brahmahan̄ı
brahmicide, qui tue un brahmane.

brahmān. d. a [an. d. a] n. [“œuf cosmique”] l’uni-
vers.

brahmān. d. apurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Brahmān.d. apurān. a, de doctrine advaita ; il com-
prend 245 chapitres [adhyāya].

brahmānanda [ānanda] m. “Joie du brah-
man”, np. de renonçant | hist. np. de Svāmı̄
Brahmānanda Sarasvat̄ı2 (1871–1953) ; il vécut
ermite à Uttarakāśi de nombreuses années
à méditer en silence ; en 1941 il devint
śam. karācārya du jyotirmat.ha de Badar̄ınātha.

brahmāvarta [āvarta] m. géo. np. du
Brahmāvarta “Terre sainte”, territoire compris
entre la Sarasvat̄ı et la Dr.s.advat̄ı |géo. lieu saint
sur le Gange (mod. Bithur) à 20 km en amont
de la mod. Kanpur ; la tradition dit que c’est ici

que Brahmā déploya l’Univers, et qu’il y célébra
l’aśvamedha ; non loin la tradition dit que se
trouve l’ermitage de Vālmı̄ki, où S̄ıtā répudiée
éleva ses fils Kuśa et Lava.

brahmāstra [astra] n. myth. “missile de
Brahmā”, incantation rendant une arme invin-
cible ; c’est par ce moyen que Laks.man. a tua
Atikāya, que Rāma tua Rāvan. a, que Bh̄ıs.ma
tua Śveta et que Karn. a tua Ghat.otkaca ; [Mah.]
Dron. a et Dhr.s.t.adyumna l’invoquèrent lors de
leur combat.

brahmāsvāda [āsvāda] m. phil. jouissance du
brahman.

brahmotsava [utsava] m. soc. fête principale
du temple d’un grand dieu de bhakti.

brahmodya [udya] a. m. n. f. brahmodyā
(discours) relatif au sacré — n. joute poétique ;
défi rhétorique, débat théologique |véd. énigmes
du Veda (en strophes contiguës formant ques-
tion et réponse) — f. brahmodyā récit mytholo-
gique [kathā].
b}��y brahman. ya [brahman-ya] a. m. n. f.

brahman. yā relatif à Brahmā ou au brahman
| bienveillant à l’égard des brahmanes ; pieux.
b}�n̂ bráhman [br.h1-man] n. [nom. brahma]

le sacré, ses manifestations ; le Verbe | science
sacrée, texte sacré, théologie ; pouvoir spirituel
| dévotion ; sacerdoce, vie sainte, condition ou
caste des brahmanes | phil. Être ou Principe
suprême indifférencié, l’Absolu ; Dieu comme
l’Essence ou le substrat du Tout — m. brahmán
[nom. brahmā] myth. np. du démiurge Brahmā,
l’Être suprême, le Créateur, dieu personnifiant
le sacré, le savoir et la vérité ; le Veda est sa pa-
role ; il possède 4 têtes [caturmukha] qui disent
le Veda dans toutes les directions ; une cin-
quième tête tournée vers le ciel lui poussa, de
honte à sa concupiscence pour sa fille ; Śiva-
Paśupati, chargé par les dieux d’arrêter l’inceste
primordial, la lui trancha avec l’arme Pāśupata ;
astr. il régente le naks.atra Abhijit (Véga) ; il
préside le Pus.kara1 et demeure au ciel [loka] Sa-
tya ; Gāyatr̄ı-Sāvitr̄ı est son épouse, sa śakti est
Brāhmı̄ ou Sarasvat̄ı ; Brahmā nâıt au réveil de
Vis.n. u-Nārāyan. a de son sommeil cosmique sur
les eaux primordiales, assis sur le lotus issu de
son nombril, récitant le Veda aux quatre orients ;
Brahmā accorde aux pénitents des vœux, sou-
vent de manière déconsidérée ; il est vantard,
et présomptueux, comme dans l’épisode du pi-
lier de feu [tejoliṅga] ; pour cette raison il n’est
pas révéré en Inde, sauf en de très rares sanc-
tuaires comme à Pus.kara2 ; il n’est pas éternel,
et vit 100 années de jours de Brahmā [kalpa] ;

381



cf. Abja, Pitāmaha, Prajāpati, Vidhātar, Vidhi,
Vibhu, Virāt., Śatarūpā, Sras.t.ā, Svayam. bhu,
Hiran. yagarbha | soc. prêtre, not. prêtre en chef
du sacrifice védique ; il ne fait qu’observer le sa-
crifice, pour en rectifier les erreurs possibles et
le “guérir”, et il est ainsi qualifié de soigneur
[bhis.aj1] | soc. brahmane en gén. [“qui a brah-
man (dans son nombril, dans son cordon)”] ; cf.
brāhman. a ‖ lat. ṅlāmen.
aham brahmāsmi [mahāvākya] Je suis l’Être.
brahmavid brahmeva bhavati Qui connâıt l’Être
devient l’Être soi-même.
b}A� brāhmá [vr. brahman] a. m. n. f. brāhmı̄

relatif à Brahmā ou au brahman, divin — f. cf.
brāhmı̄.

brāhmapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Brāhmapurān. a ; cf. Brahmapurān. a.
b}A�g� Ø brāhmagupta [vr. brahmagupta] a. m.

n. f. brāhmaguptā math. relatif à Brahmagupta.
brāhmaguptasphut.asiddhānta

[sphut.a-siddhānta] m. astr. np. du
Brāhmaguptasphut.asiddhānta, manuel d’astro-
nomie et de mathématiques de Brahmagupta
(628) ; cf. gomūtrikā.
b}A�Z brāhman. a [brāhma-na] a. m. n. f.

brāhman. ı̄ relatif ou convenant à un brahmane
— m. brahmane, personne de la première classe
védique [varn. a] | pl. brāhman. ās soc. la classe
des brahmanes ; les prêtres en font partie, mais
beaucoup sont cuisiniers, ne pouvant accepter la
nourriture préparée par des personnes de classe
inférieure ; ils portent le cordon sacré [upav̄ıta]
à partir de leur investiture [upanayana] — n.
lit. nom générique d’ouvrages complémentant la
sam. hitā védique — f. brāhman. ı̄ femme brah-
mane.
b}A��y brāhman. ya [brāhman. a-ya] a. m. n. f.

brāhman. yā qui convient aux brahmanes — n.
état, rang de brahmane ; noblesse.
b}A�F brāhmı̄ [f. brāhma] f. myth. np. de

Brāhmı̄, śakti de Brahmā, une saptamātr.kā ; elle
est aussi Sarasvat̄ı-Vāk, la Parole de Brahmā,
et Medhāvin̄ı la Savante | hist. écriture in-
dienne antique indigène, ancêtre de la de-
vanāgar̄ı | natu. bot. Hydrocotyle asiatica,
écuelle d’eau ; plante aquatique herbacée, aux
nombreux usages médicinaux.

brāhmı̄ghr.ta [ghr.ta] n. méd. [Āyurveda]
concoction de lait, de gingembre et de jus
d’écuelle d’eau ; elle améliore l’intelligence et
l’éloquence.√

b�} brū v. [2] pr. (bráv̄ıti) pr. md. (brūté) imp.
(brūhi) impft. (abrav̄ıt) opt. (brūyāt) v. [6] pr.
(bruvati) pf. (ati, pra, vi) dire qqc. à qqn. 〈2

acc.〉 ; parler, raconter, déclarer ‖ gr. φρασαω ;
fr. phrase.
brūmi je dis.
brūhi dis moi.
yah. paśyati na sa brūte yo brūte sa na paśyati
Qui regarde ne parle pas, qui parle ne voit pas.
satyam brūyāt priyam brūyān na brūyāt sa-
tyam apriyam | priyam. ca nānr.tam brūyād es.a
dharmah. sanātanah. ‖ Il faut dire la vérité, il
faut dire ce qui est bien ; il ne faut dire ni la
vérité qui blesse, ni le mensonge qui plâıt ; ceci
est la loi éternelle.
Nl�	k bles.ka m. collet, lacet.

B bh
B bha [bhā1] ifc. a. m. n. f. bhā semblable à

|suffixe de nom d’animal — nota. gram. mot fic-
tif, qui a un comportement particulier en com-
position ; opp. pada — f. cf. bhā2.
BkAr bhakāra [(bha)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘bha’.
BÄ bhaktá [pp. bhaj] a. m. n. f. bhaktā

dévoué à 〈g.〉, fidèle, aimant ; dévot, pieux
adepte de — m. adepte, pieux adorateur — n.
nourriture, riz (cuit).

bhaktapura [pura] n. géo. np. de la ville de
Bhaktapura, ancienne capitale du Népal, fondée
au 12e siècle par le roi Devamalla, à 13 km à l’est
de Kathmandu.
BEÄ bhakti [bhaj-ti] f. amour, zèle, dévotion,

ferveur, adoration ; fidélité, hommage ; extase |
phil. culte, adoration ; not. culte extatique de
l’amour divin | ordre, série, séquence — ifc. cas
de, part de.

bhaktimat [-mat] a. m. n. f. bhaktimat̄ı
dévoué, attaché, fidèle à 〈loc. iic.〉 |dévot ; adepte
du culte de l’amour divin.

bhaktiyoga [yoga] m. phil. réalisation spiri-
tuelle par la voie de la dévotion ; cf. sāmı̄pya,
sālokya.

bhaktivedānta [vedānta] m. soc. np. de
Bhaktivedānta, titre de lettré de la tradition
gaud. ı̄ya vais.n. ava ; cf. Prabhupāda.

bhaktisiddhānta [siddhānta] m. soc. np. de
Bhaktisiddhānta, titre de lettrés et d’ouvrages.√

B"̂ bhaks. v. [1] pr. (bhaks.ati) pp.
(bhaks.ita) pfp. (bhaks.ya, bhaks.an. ı̄ya) manger,
consommer ; boire, absorber ; dévorer, englou-
tir ; épuiser, détruire — ca. (bhaks.ayati) abs.
(bhaks.ayitvā) id.
B" bhaks.a [bhaks. ] m. fait de manger ou de

boire |nourriture, boisson, victuailles — ifc. fait
de se nourrir de | qui se nourrit de.
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B"Z bhaks.an. a [bhaks.a-na] n. fait de manger,
de se nourrir ; repas, restauration.
bhaks.an. am. kr. manger, consommer.
B"ZFy bhaks.an. ı̄ya [pfp. [2] bhaks. ] a. m. n. f.

bhaks.an. ı̄yā qui peut être mangé, comestible.
BE"t bhaks.ita [pp. bhaks. ] a. m. n. f. bhaks.itā

mangé, consommé, dévoré | fait d’avoir été
mangé par 〈i.〉.
BE"n̂ bhaks.in [bhaks.-in] agt. m. f. bhaks.in. ı̄

qui mange, qui dévore.
B#y bhaks.ya [pfp. [1] bhaks. ] a. m. n. f.

bhaks.yā bon à manger, comestible — n. aliment,
nourriture.
Bg bhága [bhaj] m. rétributeur ; se dit not.

de Savitā |chance, bonheur, fortune, prospérité ;
gloire ; beauté ; moralité ; joie de la délivrance,
énergie vitale | plaisir d’amour, volupté ; vulve
| myth. véd. np. de Bhaga “Fortune”, radieux
[āditya] mineur, adjoint de Mitra, garant de l’at-
tribution des biens et des maux, dieu de l’hy-
men ; Rudra lui creva les yeux ; aveugle, il per-
sonnifie le Destin ; astr. il préside le naks.atra
Pūrvaphalgun̄ı (δ du Lion) |myth. np. de Bhaga1

“Chance”, l’un des 11 souffles divins [marut]
| math. division — n. périnée masculin — f.
bhagā ifc. majesté, dignité ‖ slave bog.

bhagakāma [kāma] a. m. n. f. bhagakāmā qui
a un désir de rapports sexuels.

bhagadatta [datta] m. myth. [Mah.] np. du
roi Bhagadatta “Fortuné”, qui régnait alors
sur Prāgjyotis.a ; il s’allia aux kauravās ; son
éléphant de guerre Suprat̄ıka2 était redoutable ;
il lança le missile [astra] vais.n. ava sur Arjuna,
mais Kr.s.n. a s’interposa et le reçut comme une
guirlande sur la poitrine ; Arjuna le tua alors
d’une flèche dans le cœur.

bhagāṅkura [aṅkura] m. clitoris.
bhagāsya [āsya] m. [“qui pratique la fella-

tion”] homosexuel.
Bgvt̂ bhágavat [bhaga-vat] a. m. n. f. bhaga-

vat̄ı fortuné, glorieux ; bienheureux ; vénérable,
saint, divin | Votre Révérence, Votre Honneur,
Monseigneur ; Mon Dieu — m. [nom. bha-
gavān] myth. np. de Bhagavān, épith. de Vis.n. u-
Kr.s.n. a ou de Śiva “le Bienheureux” ; Dieu —
f. bhagavat̄ı myth. np. de Bhagavat̄ı “Bienheu-
reuse”, ou “Voluptueuse”, forme tantrique de
Laks.mı̄ ; on lui consacre les cinq transgressions
[makārapañcaka].

bhagavatpad̄ı [pada] f. géo. np. de la Bhaga-
vatpad̄ı “Issue du pied de Vis.n. u”, épith. de la
source du Gange.

bhagavatprāpti [prāpti] f. phil. la Réalisation
Divine.

bhagavadḡıtā [ḡıtā] f. lit. np. de la Bhaga-
vadḡıtā “Chant du Seigneur”, chant mystique
du poème épique Mahābhārata où Dieu [Kr.s.n. a]
enseigne son devoir libérateur [karmayoga] à
l’homme [Arjuna].

bhagavadgovinda [govinda] m. lit. np. du
Bhagavadgovinda, poème de Śaṅkara1, aussi ap-
pelé Bhajagovindastotra.
BgAl bhagāla n. crâne ; syn. kapāla.
bhagālin [-in] m. myth. np. de Bhagālin,

épith. de Śiva “portant des crânes”.
BEgn̂ bhagin [bhaga-in] agt. m. f. bhagin̄ı for-

tuné, chanceux, glorieux — f. bhagin̄ı sœur [“qui
a la chance (d’avoir un frère)”].

bhaginikā [-ika] f. petite sœur.
BEgnF bhagin̄ı iic. f. de bhagin.
bhagin̄ıpati [pati] m. beau-frère (mari d’une

sœur) ; syn. āvutta.
BgF bhaḡı [nom. bhagin] iic.
bhaḡıratha [ratha] m. myth. np.

de Bhaḡıratha “Chariot de gloire”, roi
d’Ayodhyā, fils d’Am. śumān de la lignée
solaire [sūryavam. śa] ; il est l’exemple d’un roi
très pieux ; suivant les conseils de son directeur
spirituel [guru] le sage Tritula, il suivit une
pratique ascétique, et entreprit le sacrifice
[yajña] d’agnis.t.oma pour donner l’ensemble de
ses biens ; il donna son royaume à son ennemi le
roi voisin et devint un ascète errant, mendiant
sa nourriture, dans des contrées lointaines où il
était inconnu ; il vint à passer par son ancien
royaume, fut supplié de reprendre le trône, mais
reprit son errance, en compagnie de Tritula ; le
ministre d’un lointain royaume dont le roi était
mort sans héritier le persuada d’y régner ; plus
tard, à la mort du roi lui ayant succédé, il revint
régner sur son royaume à la demande de ses
anciens sujets ; par ses austérités et ses prières
à Gaṅgādev̄ı il fit descendre [gaṅgāvatara]
le Gange Céleste [Mandākin̄ı] sur Terre par
l’entremise de Śiva-Gaṅgādhara pour créer le
Gange terrestre [Bhāḡırath̄ı] qu’il conduisit à
l’Océan pour purifier les cendres des 60000 fils
de son arrière grand-père Sagara qui l’avaient
creusé pour retrouver le cheval de son sacri-
fice ; par son fils Śrutanābha (ou bien [Rām.]
Kakutstha) il est ancêtre de Raghu et donc de
Rāma.
B`n bhagna [pp. bhañj] a. m. n. f. bhagnā

détruit, cassé, brisé | qui a subi une fracture —
n. fracture de la jambe.
B½ bhaṅga [bhañj] a. m. n. f. bhaṅgā cas-

sant ; pétillant (soma) — m. fracture, brisure,
rupture ; action de casser ; division, interrup-
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tion ; ruine, destruction ; refus, rejet ; réfutation |
inflexion, courbure, contraction, froncement ; cf.
tribhaṅga, samabhaṅga — f. bhaṅgā bot. Can-
nabis sativa, chanvre indien, marijuana ; boisson
hallucinogène à base de chanvre broyé avec une
meule et filtré.

bhaṅgāsura [asura] m. myth. [Mah.] np. de
Bhaṅgāsura, père de R. tuparn. a.
BE½ bhaṅgi [bhañj] f. fait de casser |tournant,

courbe | manière détournée d’agir, circonlocu-
tion | manière, comportement | manière de de
vêtir, toilette ; mode | apparence de, imitation
de 〈iic.〉 |tromperie, fraude | ironie, répartie ; hu-
mour | var. bhaṅḡı id.
bhaṅgyā i. adv. d’une manière indirecte.
B½� r bhaṅgura [bhaṅga-ra] a. m. n.

f. bhaṅgurā fragile, éphémère ; variable ;
périssable ; qui finit.√

Bĵ bhaj v. [1] pr. (bhajati) pft. (babhāja)
pp. (bhakta) pfp. (bhajya) pf. (vi) diviser, par-
tager, distribuer — pr. md. (bhajate) recevoir
en partage, obtenir, recouvrer, posséder | servir,
révérer, adorer, aimer | se rendre dans, sur ;
suivre (un chemin) — dés. md. (bhiks.ate) cf.
bhiks. .
āsanam. bhaj s’asseoir.
nidrām. bhaj s’endormir.
mūrchām. bhaj s’évanouir.
maunam. bhaj se taire.
punar bhaj revenir à.
etan mām. bhajati ceci me revient.
ajasram. bhaje je prie sans cesse.
Bjk bhajaka [bhaj-aka] m. distributeur |

adorateur.
BjgoEv�d bhajagovinda iic. pour bhagavad-

govinda.
bhajagovindastotra [stotra] n. lit. np. du

Bhajagovindastotra, poème philosophique de
Śaṅkara1 en 33 stances ; il exprime l’imperma-
nence de toutes choses et prône le renoncement ;
cf. Mohamudgara.
sam. prāpte sannihite kāle nahi nahi raks.ati
d. uṅkr.ñkaran. e [Bhajagovindastotra] Lorsque ton
heure est venue, le savoir grammatical ne t’est
d’aucun secours.
Bjn bhajana [bhaj-ana] n. partage, distribu-

tion | adoration, culte | soc. assemblée de chant
dévotionnel [bhakti].
B>y bhajya [pfp. [1] bhaj] a. m. n. f. bhajyā

que l’on doit honorer ; vénérable.√
BÒ̂ bhañj v. [7] pr. (bhanákti) pft.

(babhañja) pp. (bhagna) pf. (vi) briser, casser,
réduire en morceaux, détruire |battre, disperser,
vaincre, anéantir — ps. (bhajyate) être détruit

— ca. (bhañjayati) provoquer la destruction de
‖ lat. ṅrango ; fr. briser.
BÒk bhañjaka [bhañj-aka] a. m. n. f. bhañjikā

qui brise, qui détruit | en posture déhanchée.
BÒn bhañjana [bhañj-ana] a. m. n. f.

bhañjanā destructeur — n. destruction,
démolition ; interruption — m. carie ; perte de
dents.
BÒyt̂ bhañjayat [ca. ppr. bhañj] a. m. n. f.

bhañjayant̄ı faisant détruire.
BV bhat.a [pkt. bhr.ta] m. mercenaire ; servi-

teur, employé | soc. personne de caste mélangée
| hist. le mathématicien Āryabhat.a | pl. soc. np.
de la tribu hors-caste des bhat.ās ou bhan. d. ās.

bhat. ı̄ya [-̄ıya] a. m. n. f. bhat. ı̄yā relatif à
Āryabhat.a.
BÓ bhat.t.a [pkt. bhartr. ] m. soc. titre ho-

norifique de Bhat.t.a ; mâıtre, seigneur, prince ;
lettré, docteur, savant ; cf. Udbhat.a, Kallat.a,
Kumārila, Kedāra1, Kaun.d. a, Jayanta1, Nāgeśa,
Nāyaka, Nārāyan. a3, Nı̄lakan. t.ha4, Śr̄ıdhara1 |
barde — a. m. n. f. bhat.t. ā vénérable.

bhat.t.anārāyan. a [nārāyan. a] m. hist. np. de
Bhat.t.anārāyan. a, écrivain du 8e siècle, auteur du
drame Ven. ı̄sam. hāra.

bhat.t. ācārya [ācārya] m. np. de Bhat.t.ācārya,
titre prestigieux donné aux érudits ; docteur, sa-
vant.
BÓAr bhat.t. āra [bhat.t.a-ra] m. np. de

Bhat.t.āra, titre d’“Honorable”.
bhat.t. āraka [-ka] a. m. n. f. bhat.t. ārikā

vénérable — m. titre d’érudits, de princes ou
de dieux — f. bhat.t. ārikā reine-mère, régente ;
cf. Vijayabhat.t.ārikā | soc. divinité tutélaire.
BEÓ bhat.t. i [bhat.t.a] m. hist. np. du poète

Bhat.t.i ; son poème [mahākāvya] Rāvan. avadha
est un recueil de composition grammaticale se-
lon Pān. ini ; il vivait au 4e siècle en Inde du Sud ;
il est qqf. identifié à Bhartr.hari.

bhat.t. ikāvya [kāvya] n. lit. np. du
Bhat.t.ikāvya, œuvre poétique de Bhat.t.i ; c’est
le nom populaire du mahākāvya Rāvan. avadha.
BEÓk bhat.t. ika [bhat.t.a-ika] m. myth. np. de

Bhat.t.ika, fils de Citragupta ; il est l’ancêtre de
la lignée des scribes [kāyastha].
BÓoEj bhat.t.oji m. hist. np. de Bhat.t.oji

Dı̄ks.ita, grammairien de Vārān. as̄ı (∼1550–
∼1630) ; il est not. l’auteur de la
Siddhāntakaumud̄ı.√

BẐ bhan. v. [1] pr. (bhan. ati) pp. (bhan. ita)
parler, dire, adresser la parole à 〈acc.〉 ; appeler.
BEZt bhan. ita [pp. bhan. ] a. m. n. f. bhan. itā

dit, prononcé | à qui on a adressé la parole — n.
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parole | lit. signature versifiée d’un poète à la fin
d’un poème.
B�VAkF bhan. t. āk̄ı f. natu. bot. Solanum me-

longena, aubergine ; syn. vaṅgana.√
B�X̂ bhan. d. v. [1] pr. md. (bhan. d. ate) pp.

(bhan. d. ita) plaisanter ; faire le bouffon.
B�X bhan. d. a [bhan. d. ] m. bouffon ; mime.
BE�Xt bhan. d. ita [pp. bhan. d. ] a. m. n. f.

bhan. d. itā déridé, amusé.
Bdý bhadrá [bhand] a. m. n. f. bhadrā heu-

reux, prospère, propice, fortuné | bon, plaisant,
cher ; vertueux, noble, pur, excellent ; doué en
〈loc.〉 — voc. adr. mon bon ami, mon brave,
mon cher ; hé bien ! |myth. [Rām.] np. de Bhadra
“Prospérité”, dísāgaja du Nord |type d’homme ;
cf. pañcamanus.yavibhāga | type d’éléphant ;
bœuf de trait — n. bonheur, prospérité, fortune
— f. bhadrā géo. np. de la rivière Bhadrā qui
coule à Mysore.
bhadram. te salut à toi ! bonne chance !

bhadrakāl̄ı [kāl̄ı] f. myth. np. de Bhadrakāl̄ı
“Kāl̄ı l’Auspicieuse”, forme de Durgā née de
l’œil frontal de Śiva.

bhadramātr. [mātr. ] f. myth. np. de Bha-
dramātā, fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle
engendra une lignée d’éléphants par sa fille
Irāvat̄ı2.

bhadramukha [mukha] a. m. n. f. bhadra-
mukh̄ı [“visage de bonheur”] terme de politesse.

bhadrāśva [aśva] m. [bhadrāśvavars.a] myth.
l’un des 9 bassins versants [vars.a] du monde, au
nord du mont Meru.

bhadrāsana [āsana] n. trône | phil. [yoga]
posture “bénéfique” : assis jambes écartées re-
pliées, chevilles sous le scrotum, plantes des
pieds jointes, mains tenant les pieds.
Bdý k bhadraka [bhadra-ka] a. m. n. f. bhadrikā

bon, plaisant, brave ; joli, fin ; de belle prestance
— f. bhadrikā phil. [tantr.] np. de Bhadrikā
“Belle”, l’une des 8 puissances divines [yogin̄ı].
Bdý A bhadrā1 [bhadra] iic. (avec kr.1) [“se faire

beau”] se raser.
bhadrākaran. a [karan. a] n. acte de se raser.√
B�d̂ bhand v. [1] pr. md. (bhandate) être

loué ; prospérer | être propice.
By bhayá [vr. bh̄ı1] n. peur, crainte, effroi |

danger, péril, détresse — m. maladie |myth. np.
de Bhaya l’“Effroi” personnifié, fils de Nirr.ti —
loc. pl. cf. bhayas.u.
bhayas.u adv. dans les moments de peur.
bhayam. kr. avoir peur (de 〈abl.〉).
bhayam. gam avoir peur.
bhayam. dā faire peur, effrayer, épouvanter.

bhayam. kara [kara1] a. m. n. f. bhayam. karā
terrible, qui fait peur.

bhayasamupeta [samupeta] a. m. n. f. bhaya-
samupetā pris de peur.

bhayākula [ākula] a. m. n. f. bhayākulā affolé
de peur.

bhayātura [ātura] a. m. n. f. bhayāturā ma-
lade de peur.

bhayānaka a. m. n. f. bhayānakā effrayant,
épouvantable — n. terreur |phil. l’effroyable, un
des 9 modes artistiques [rasa] ; on lui associe la
couleur noire et la divinité Kāla2.

bhayāvaha [āvaha] a. m. n. f. bhayāvahā ef-
frayant, terrible.
B�y bhayya [pfp. [1] bh̄ı1] a. m. n. f. bhayyā

propre à être craint — n. (impers.) 〈abl.〉 est à
craindre.
Br bhára [bhr. ] a. m. n. f. bharā ifc. qui porte,

qui soutient ; qui supporte, qui maintient — m.
charge, fardeau, poids, masse | unité de poids ;
syn. bhāra | grande quantité, multitude — ifc.
excès de.
bharen. a var. bharāt adv. en masse, au maxi-
mum, à fond.
bharam. kr. assumer une charge, prendre un far-
deau ; au fig. faire son possible.
BrZ bharan. a [bhara-na] n. soutien, fait de

nourrir ; fait de soutenir | frais d’entretien, sa-
laire — f. bharan. ı̄ astr. np. de Bharan. ı̄ “Celle qui
enlève”, 28e astérisme lunaire [naks.atra], corr. à
la Mouche ; Yama y préside.
Brt̂ bharat [ppr. bhr. ] a. m. n. f. bharant̄ı por-

tant, soutenant.
Brt bharatá [bhr. ] m. véd. “qui doit être en-

tretenu (par l’homme)”, épith. d’Agni |acrobate,
danseur, acteur, mime |myth. np. de l’empereur
[cakravartin] Bharata, roi de la lignée lunaire
[somavam. śa], fils de Dus.yanta et de Śakuntalā,
ancêtre de Kuru et des guerriers Bharatās ;
avant d’être reconnu par son père, il vécut à
l’ermitage de Kaśyapa qui le nomma Sarvada-
mana en reconnaissance de son courage ; de-
venu empereur [cakravartin], il conquit le monde
en établissant la justice ; il avait trois femmes,
mais leurs fils étant malformés elles les tuèrent
tous ; il pria les dieux d’avoir un fils, et adopta
le fils issu du viol de Mamatā par Br.haspati,
que celle-ci avait abandonné dans la forêt, et
que les dieux recueillirent sous le nom de Bha-
radvāja1 ; Bharata le nomma Vitatha et en fit
son héritier | myth. np. du prince Bharata1 fils
de Daśaratha et Kaikeȳı, demi-frère de Rāma ;
il fut régent du royaume en son absence, par
la promesse que son père avait faite à Kai-
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keȳı que son fils règnerait ; son compagnon était
Śatrughna ; il eut pour fils Taks.ā et Pus.kala | jn.
np. de Bharata2, fils de R. s.abhanātha, qui fit la
guerre à son frère Gommat.a |myth. np. du muni
Bharata3, à qui l’on attribue l’invention de l’art
de la danse [bharataśāstra] |myth. [Rām.] np. du
roi d’Ayodhyā Bharata4, fils de Dhruvasandhi,
père d’Asita | pl. bharatās véd. les Bharatās,
clan des descendants de Bharata ; ce sont des
Pauravās, issus du peuple ārya ; Vísvāmitra en
était issu ; les Kauravās et les Pān.d. avās aussi,
qui se livrèrent à la guerre fratricide contée dans
le Mah.

bharatakūpa [kūpa] m. géo. puits du prince
Bharata1 à Vārān. as̄ı ; son eau sert à célébrer son
couronnement lors de la rāmal̄ılā annuelle.

bharatakūpajanan̄ı [janan̄ı] f. soc. “mère
puits”, symboliquement mariée au pilier Lāt.
Bhairo représentant le liṅga de Bhairava.

bharatakhan. d. a [khan. d. a] m. [“partie de
bharatavars.a”] province de l’Inde.

bharatamuni [muni] m. myth. np. de Bha-
ratamuni, inventeur de l’art de la danse ; cf.
Bharata3.

bharatars.abha [r.s.abha] m. myth. [Mah.] np.
de Bharatars.abha “meilleur parmi les Bha-
ratās”, épith. de Dhr.tarās.t.ra et de Bh̄ıs.ma.

bharatavars.a [vars.a] m. géo. [“pays de Bha-
rata”] Inde, l’un des 9 bassins versants [vars.a]
du monde ; cf. jambudv̄ıpa, bhāratavars.a.

bharatavākya [vākya] n. soc. [“récitation par
un acteur”] bénédiction finale appelant la grâce
de la divinité sur le poète, le roi et ses sujets,
dite à la fin d’une représentation théâtrale.

bharataśāstra [́sāstra] n. lit. manuel de l’art
de la danse classique [nāt.yaśāstra], attribué à
Bharata3.

bharatārn. ava [arn. ava] m. myth. np. du Bha-
ratārn. ava “Tourbillon indien”, traité complet
de danse selon Bharata3, composé par Nan-
dikeśvara à la demande d’Indra voulant sur-
passer Nat.aśekhara ; Indra en demanda un
condensé, et obtint l’Abhinayadarpan. a.
Brd̂ bharad iic. pour bharat.
bharádvāja [vāja] m. alouette | myth. véd.

np. du patriarche [saptars. i] Bharadvāja “Qui
tient la Force (protectrice)” ; [Rām.] il est dit
fils d’Atri ; il fut le disciple de Vālmı̄ki, et l’ac-
compagnait lorsqu’ils virent le couple de cour-
lis [krauñca] endeuillé par le chasseur ; Indra lui
accorda des milliers d’années d’étude du Veda,
et lui enseigna l’Āyurveda, qu’il transmis au
sage Ātreya ; [Mah.] faisant ses ablutions au
bord du Gange, il répandit sa semence à la vue

de la nymphe [apsaras] Ghr.tāc̄ı, et la recueillit
dans une coupe à ablutions [dron. a], où naquit
Dron. a ; son épouse est Śrutavat̄ı, qui lui donna
son fils Śunahotra ; ami du roi Pr.s.ata, il fut le
précepteur [guru] de son fils Drupada ; [BhP.]
après des milliers d’années d’étude du Veda, il
demanda une extension à Indra, qui lui appa-
rut devant trois montagnes et prit trois poignées
de sable, qu’il compara à sa connaissance in-
fime du Veda par rapport aux trois montagnes ;
Bharadvāja ne se découragea pas, et continua
son étude | myth. véd. np. de Bharadvāja1 “né
de (celle qui était) doublement enceinte”, épith.
de Dı̄rghatamā, fils de Mamatā enceinte violée
par son beau-frère Br.haspati ; sa mère l’aban-
donna dans la forêt, les dieux le recueillirent et le
donnèrent à Bharata qui le nomma son héritier
Vitatha.
Bz bharu [bhr. ] m. seigneur, mâıtre ; époux

|myth. np. de Bharu “Seigneur”, épith. de Śiva
ou Vis.n. u.

bharuka [-ka] m. myth. np. du roi Bharuka,
de la lignée solaire [sūryavam. śa], fils de Sudeva ;
Bāhuka est son fils.

bharukaccha [kaccha] m. n. géo. np. du
pays et de la ville de Bharukaccha, corrup-
tion de Bhr.gukaccha “Rivage du Seigneur
(Bhr.gu)”, à l’embouchure de la Narmadā ; mod.
Broach/Baruch au Gujarāt.
Bg bhárga [bhrāj] m. éclat, splendeur ; efful-

gence |myth. np. de Bharga, épith. de Śiva “Res-
plendissant” — n. bhargas radiance ; splendeur,
gloire ‖ lat. ṅulgur.
Bt� bhartr. [vr. bhr.-tr. ] agt. m. f. bhartr̄ı [sg.

nom. bhartā, acc. bhartāram] qui supporte, qui
préserve, qui maintient 〈iic. g.〉 ; qui entretient,
qui nourrit — m. mâıtre, patron, chef ; mari —
f. bhartr̄ı mère nourricière.

bhartr.pin. d. a [pin. d. a] m. n. soc. salaire payé
par le mâıtre à ses serviteurs.

bhartr.mat̄ı [-mat] f. femme mariée.
bhartr.sneha [sneha] m. faveur du mâıtre.
bhartr.hari [hari] m. hist. np. de Bhartr.hari

“Mâıtre Hari”, philosophe de la langue et
poète d’Ujjayin̄ı ( ?580–651), aussi appelé Hari1
Dı̄ks.ita ; il est l’auteur du traité de philosophie
de la langue Vākyapad̄ıya avec son commentaire
[vr.tti], et du commentaire Mahābhās.yad̄ıpikā
sur le Mahābhās.ya de Patañjali ; cf. Harivr.s.abha
| hist. np. du poète Bhartr.hari1, frère du roi
Vikramāditya ; il revint sept fois sur sa vo-
cation bouddhiste ; il composa trois centuries
[Śatakatraya] de poèmes, resp. sur l’érotique
[́sr. ṅgāra], la morale [n̄ıti], et le renoncement
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[vairāgya].√
B(ŝ bharts v. [10] pr. (bhartsayati) pp.

(bhartsita) pf. (ava, nis) menacer, injurier ;
gronder, railler.
BE(st bhartsita [pp. bharts] a. m. n. f. bhart-

sitā menacé, injurié ; grondé — n. menace.
B¥ bhalla m. sorte de flèche | natu. ours.
bhallastambha [stambha] m. poteau d’exer-

cice physique.
bhallūka m. natu. ours.
Bv bhavá [bhū1] m. existence, état ; origine,

naissance ; prospérité, excellence |monde, vie ici-
bas | phil. le sentiment exprimé par l’artiste et
ressenti par le spectateur de l’œuvre artistique,
l’un des 6 canons esthétiques des arts plastiques
[s.ad. aṅgaśilpa] |myth. np. de Bhava “l’Être”, un
nom de Śiva | adr. sois.

bhavacakra [cakra] m. bd. [“roue de l’exis-
tence”] représentation (not. au Tibet) du cycle
des renaissances [sam. sāra] ; ce diagramme cir-
culaire a 6 parties, représentant les règnes res-
pectifs des dieux [deva], des démons [asura],
des spectres [preta], des créatures infernales
[naraka], des animaux [tiryac] et des hommes
[manus.ya] ; cf. sam. sāracakra.

bhavabhūti [bhūti] f. prospérité |hist. np. de
Bhavabhūti “Prospère”, poète et dramaturge du
8e siècle ; il naquit à Padmapura au Vidarbha ; il
vécut à la cour du roi Yaśovarmā à Kanyākubjā,
et portait le titre de śr̄ıkan. t.ha ; il est l’auteur
not. du Mahāv̄ıracarita, de l’Uttararāmacarita
et du Mālat̄ımādhava ; on le range avec Kālidāsa
parmi les gloires de la poésie sanskrite.
Bvt̂ bhavat1 [ppr. bhū1] agt. m. f. bhavant̄ı

[nom. bhavan] étant, existant, présent.
Bvt̂ bhávat2 var. bhavad [bhagavat] m. [nom.

bhavān] adr. Monsieur (présent, forme polie de
tu/vous à la 3e pers.) | pl. bhavantas Messieurs
— f. bhavat̄ı Madame.
atrabhavat ce Monsieur-ci (ici-présent, forme
polie de il).
tatrabhavat ce Monsieur-là (non-présent, forme
polie de il).
ihabhavantah. ce grand homme.
bhavatah. nāma kim adr. comment vous appelez-
vous ? (à un homme, bhavatyāh. à une femme).
Bvd̂ bhavad iic. pour bhavat2.
bhavad̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. bhavad̄ıyā votre,

le vôtre | adr. bien à vous.
Bvn bhavana [bhava-na] n. maison, demeure,

résidence ; palais — ifc. siège de.
BvnFy bhavan̄ıya [pfp. [2] bhū1] n. (impers.)

il faut que cela soit.

BvAnF bhavān̄ı [bhava-ān̄ı] f. myth. np. de
Bhavān̄ı “Existence”, forme pacifique de la
Déesse ; épith. de Pārvat̄ı, épouse de Bhava-Śiva.

bhavān̄ı́saṅkara [́saṅkara] m. myth. np. de
Bhavān̄ı́saṅkara “Śiva avec Pārvat̄ı” ; il est
adoré au monastère [mat.ha] de Citrapura au
Karn. āt.aka.
BEvt&y bhavitavya [pfp. [3] bhū1] a. m. n. f.

bhavitavyā qui doit être, qui doit s’accomplir.
bhavitavyatā [-tā] f. ce qui doit s’accomplir,

l’inévitable | destinée.
BEvt� bhavitr. [bhū1-tr. ] agt. m. f. bhavitr̄ı qui

va être, qui sera ; futur, ultérieur.
BEv	Z� bhavis.n. ú [bhū1-is.n. u] a. m. n. f. qui va

se produire, imminent ; futur — ifc. (après acc.)
en train de devenir.
andham. bhavis.n. u en train de devenir aveugle.
ād. hyam. bhavis.n. u en train de s’enrichir.
BEv	y bhavis.ya [bhavis.yat] a. m. n. f.

bhavis.yā qui va se produire, imminent ; futur —
n. le futur, l’avenir.

bhavis.yapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Bhavis.yapurān. a, composé entre 500 et 1200.
BEv	yt̂ bhavis.yát [pfu. bhū1] a. m. n. f.

bhavis.yant̄ı imminent ; à venir ; futur — n.
gram. temps du futur — f. bhavis.yant̄ı id.
B&y bhávya [pfp. [1] bhū1] a. m. n. f.

bhavyā existant, présent, réel | qui va s’accom-
plir, qui va se produire ; futur | adéquat, op-
portun ; bon, juste ; favorable ; heureux, plai-
sant ; gracieux, excellent — n. existence ; avenir ;
résultat, récompense ; succès — m. lit. np. du
lettré bd. Bhavya “Bienheureux”, auteur de la
Madhyamahr.dayakārikā | np. de nombreux per-
sonnages mythiques ou historiques.√

Bq̂ bhas. v. [1] pr. (bhas.ati) aboyer, hurler.√
Bŝ bhas v. [3] pr. (babhasti) pp. (bha-

sita) mastiquer, dévorer ; consumer, réduire en
cendres.
Bsd̂ bhasád f. postérieur ; parties génitales ;

gland du pénis.
BEst bhasita [pp. bhas] a. m. n. f. bhasitā

consumé, réduit en cendres — n. cendres.
B-/A bhástrā [bhas-tra] f. outre de peau | sac

de cuir ; soufflet | var. bastr̄ı id.
BE-/k bhastrika [bhastrā-ika] a. m. n. f. bhas-

trik̄ı qui emmène dans une outre — m. [yoga]
technique de respiration intensive [prān. āyāma]
— f. bhastrikā petit sac de cuir.
B-m bhasma iic. pour bhasman.
bhasmasāt [-sāt] ind. (réduit) en cendres

(avec kr.1, as1, bhū1, n̄ı1).
bhasmāsura [asura] m. myth. np. de

Bhasmāsura, l’asura “des Cendres” ; il obtint
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de Śiva une baguette magique permettant de
réduire en cendres tout être touché par elle ; il
chercha à détruire Śiva avec, mais fut trompé
par Vis.n. u qui l’incita à l’essayer sur lui-même
pour constater qu’elle était inopérante.
B-mn̂ bhasman [bhas-man] n. cendres.

bhasmı̄ kr. réduire en cendres.
bhasmı̄ bhū être réduit en cendres.√

BA bhā1 v. [2] pr. (bhāti) pft. (babhau) aor.
[4] (abhās̄ıt) pp. (bhāta) pf. (ā, pra, prati, vi)
briller, resplendir | parâıtre, se manifester, être
en vue |(av. na) faire pauvre figure |plaire à 〈g.〉
— ps. (bhāyate) (impers.) la splendeur irradie
(de 〈i.〉) ‖ gr. φαω ; lat. ṅāri ; fr. phare.
BA bhā2 [bhā1] f. lumière, clarté ; splendeur.
BAg bhāgá [vr. bhaj] m. portion, part, fraction

| lot, destinée, sort ; profit, bonne fortune.
mahābhāgah. Votre Éminence, Votre Excellence,
Noble Sire [“qui a un grand destin”].
yathā bhāgam adv. conformément à son destin.

bhāgádughá [dugha] m. véd. fonctionnaire
répartiteur de dons ou de butin.

bhāgádheyá [dheya] n. véd. portion, part ;
propriété, biens ; fortune, destinée | soc. part
royale ; taxe, impôt | prospérité — m. soc.
héritier, co-héritier — a. m. n. f. bhāgadheȳı re-
venant comme part — f. bhāgadheyā soc. taxe
royale, impôt.

bhāgáśas [-́sas] ind. par portions ; chacun son
tour ; progressivement.
bhāgaśas kalp diviser en parts.
BAgvt bhāgavata [vr. bhagavat] a. m. n. f.

bhāgavat̄ı myth. relatif à Bhagavān, à Kr.s.n. a ;
relatif à Dieu.

bhāgavatapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Bhāgavatapurān. a “Geste du Bienheureux”,
aussi appelé Śr̄ımadbhāgavata ; c’est la vie
légendaire de Kr.s.n. a, racontée par Śuka, fils de
Vyāsa, au roi Par̄ıks.it ; ses 12 sections [skandha]
sont une expansion des 6 tomes [am. śa] du
Vis.n. upurān. a ; il fut composé en majeure par-
tie entre le 8e et le 10e siècles en Inde du Sud ;
la tradition l’attribue à Vyāsa ; il est conforme
[sāttvika] au canon vais.n. ava ; son 10e chapitre
(4000 vers sur un total de 18000) est parti-
culièrement révéré.
BAEgn�y bhāgineya [vr. bhagin̄ı-ya] m. neveu

(fils d’une sœur) ; syn. svasr̄ıya — f. bhāgineȳı
nièce.
BAgFrT bhāḡıratha [vr. bhaḡıratha] a. m. n. f.

bhāḡırath̄ı relatif à Bhaḡıratha — f. bhāḡırath̄ı
myth. np. de Bhāḡırath̄ı, épith. de la Gaṅgā
“descendue sur Terre grâce à Bhaḡıratha” | géo.
rivière himalayenne formant le haut cours du

Gange, en amont de Haridvāra ; elle prend sa
source à Gomukha.
BA`y bhāgya1 [bhāga-ya] a. m. n. f. bhāgyā1

myth. relatif à Bhaga | qui mérite sa part |
chanceux, fortuné — n. destinée ; heureux des-
tin, bonheur |phil. destin lié à son mérite [karma]
dans des existences antérieures — f. bhāgyā ifc.
chance de ; destin de.
bhāgyena adv. par chance, heureusement.
BA`y bhāgya2 [pfp. [1] bhaj] a. m. n. f.

bhāgyā2 à diviser ; divisible.
BA½As� Er bhāṅgāsuri [vr. bhaṅgāsura] m.

myth. [Mah.] np. de Bhāṅgāsuri, patr. de
R. tuparn. a “fils de Bhaṅgāsura”.
BAĵ bhāj [vr. bhaj] ifc. a. m. n. f. qui a en

partage, qui possède, qui jouit de | qui habite,
qui fréquente ; qui adore.
śokabhāk affligé par le chagrin.
BAj bhāja [vr. bhaj] a. m. n. f. bhājā ifc. qui

prend part, qui participe à ; relatif à ; apparte-
nant à — n. réceptacle, vase, vaisseau |personne
de grand mérite, de grande vertu ou intelligence
— f. bhāj̄ı bouillie de riz.
BAjn bhājana [bhāja-na] n. vase, récipient,

pot ; réceptacle | (au fig.) là où un bien afflue.
BAEjn̂ bhājin [bhāja-in] ifc. agt. m. f. bhājin̄ı

qui partage ; qui participe à.
BAÓ bhāt.t.a [vr. bhat.t.a] a. m. n. f. bhāt.t. ā

hist. concernant Kumārila Bhat.t.a — m. phil.
mı̄mām. saka de son école | pl. géo. le peuple des
Bhat.t.ās — n. lit. l’œuvre de Kumārila.
BAZ bhān. a [bhan. ] n. récitation ; monologue

| soc. représentation théâtrale en un acte sous
forme de monologue ; cf. Caturbhān. ı̄ | bd.
récitation de la Loi.

bhān. aka [-ka] m. récitant ; hérault — f.
bhān. ikā sorte de drame.
BA�X bhān. d. a n. vase ; récipient, pot, bôıte |

outil, instrument, ustensile ; ornement, trésor —
m. pl. biens, marchandises, denrées — f. bhān. d. ā
ifc. récipient de ; testicule de.

bhān. d. aka [-ka] m. n. petit récipient, tasse,
bol — ifc. marchandises, quantité de — f.
bhān. d. ikā outil, instrument.

bhān. d. aśālā [́sālā] f. entrepôt ‖ portugais
bancaçal.

bhān. d. āgāra [āgāra] n. trésor ; recueil.
BAE�X bhān. d. i [bhān. d. a] f. étui de rasoir.
bhān. d. ivāha [vāha] m. barbier.
bhān. d. ísālā [́sālā] f. salon de coiffure.
BAt bhāta [pp. bhā1] a. m. n. f. bhātā brillant,

resplendissant | ayant apparu.
BAEt bhāti [bhā1-ti] f. éclat, splendeur |

évidence ; perception, connaissance.
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BAdý bhādra [vr. bhadra] m. abréviation du
mois de bhādrapada.

bhādrapada [pada] m. astr. nom du mois
de bhādrapada (août-septembre), mois des
Bhādrapadās — f. bhādrapadā pl. astr. np. de
Bhādrapadās “les pieds (du lit) de bon au-
gure”, astérisme lunaire [naks.atra] du Carré
de Pégase, aussi appelé pros.t.hapadā ; cf.
Pūrvabhādrapadās, Uttarabhādrapadās.
BAn bhāna [bhā1-na] n. apparence, perception

| lustre, brillance.
BAn� bhānú [bhā1-nu] m. apparence ; splen-

deur, brillance, éclat | le Soleil | roi, prince, sei-
gneur | myth. np. de Bhānu, Soleil, épith. de
Sūrya et de divers dieux | soc. titre honorifique
— f. jolie épouse.

bhānucandra [candra] m. hist. np. du
pan. d. ita jaina Bhānucandra (fin 16e siècle) ; il
était patronné par l’empereur moghol Akbar ;
son élève Siddhicandra écrivit sa biographie
Bhānucandracarita.

bhānucandracarita [candra] n. lit. np. du
Bhānucandracarita, biographie de Bhānucandra
due à Siddhicandra ; son dernier chapitre est
l’autobiographie de l’auteur.

bhānudatta [datta] m. hist. np. de
Bhānudatta, brahmane lettré du 15e siècle
originaire du Videha ; il composa des œuvres
d’esthétique de la poésie à la cour de Devagiri-
Daulatābād, not. la Rasamañjar̄ı, la Rasa-
taraṅgin. ı̄, et l’Alaṅkāratilaka.

bhānumat [-mat] a. m. n. f. bhānumat̄ı
brillant.
BAm bhāma1 [bhā1-ma] m. lumière, splendeur.
BAm bhāma2 m. colère, passion, rage —

f. bhāmā femme passionnée | myth. cf. Sa-
tyabhāmā.
BAmt̂ bhāmat [ppr. bhā1] a. m. n. f. bhāmat̄ı

brillant — f. bhāmat̄ı lit. np. de la Bhāmat̄ı,
“Brillante” exégèse du Brahmasūtra bhās.ya de
Śaṅkarācārya, due à Vācaspati1 Mísra ; par
ext., école phil. advaita qui en découle (opp.
vivaran. a).
BAmh bhāmaha m. hist. np. de Bhāmaha,

théoricien de poétique du Kaśmı̄ra (fin du 7e

siècle) ; il est l’auteur du Kāvyālam. kāra.
BAEmn̂ bhāmin [bhāma2-in] agt. m. f. bhāmin̄ı

passionné — f. bhāmin̄ı femme passionnée ; belle
femme |hist. np. de Bhāmin̄ı “Belle”, épouse de
Jagannātha1 Pan.d. itarāja.

bhāmin̄ıvilāsa [vilāsa] m. lit. np. du
Bhāmin̄ıvilāsa “Divertissement de Bhāmin̄ı”,
poème en 384 stances de Jagannātha1

Pan.d. itarāja en mémoire à sa femme disparue
prématurément.
BAr bhārá [vr. bhr. ] m. charge, fardeau ;

corvée, labeur | poids, masse, grande quantité
| unité de poids, valant 20 tulā ‖ gr. φoρoς ; fr.
-phore.
BArt bhārata [vr. bharata] a. m. n. f. bhārat̄ı

relatif à ou issu de Bharata ; indien — m.
myth. [BhG.] np. de Bhārata “Héros des bha-
ratās”, adresse d’Arjuna par Kr.s.n. a le yādava |
[bhāratavars.a] cf. bharatavars.a |pl. les Bhāratās,
descendants de Bharata — n. [bhāratākhyāna]
lit. np. du Bhārata1, poème de 24000 vers,
ancêtre du Mah., issu du poème Jaya2 de Vyāsa
| [bhāraman. d. ala] [“pays de Bharata”] l’Inde —
f. cf. bhārat̄ı.

bhārataratna [ratna] n. mod. plus haute dis-
tinction civile indienne.

bhāratavars.a [vars.a] m. cf. bharatavars.a.
bhārat̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. bhārat̄ıyā indien.
BArtF bhārat̄ı [f. bhārata] f. éloquence ; com-

position littéraire, art dramatique | soc. np. de
l’ordre Bhārat̄ı, l’un des 10 ordres de moines
mendiants fondé par Śaṅkara1 ; cf. Caitanya.
BAr�Aj bhāradvāja [vr. bharadvāja] a. m. n.

f. bhāradvāj̄ı (patr.) issu de Bharadvāja |soc. np.
de lignée [gotra] Bhāradvāja ; cf. Garga, Dron. a,
Śāsa, Śunahotra |pl. soc. np. d’un clan de brah-
manes, d’une école védique.
BArEv bhāravi m. lit. np. de Bhāravi, poète

antérieur au 7e siècle, auteur du mahākāvya
Kirātārjun̄ıya.
BAgv bhārgavá [vr. bhr.gu] a. m. n. f. bhārgav̄ı

issu de, relatif à Bhr.gu — m. myth. np.
de Bhārgava “De la race de Bhr.gu”, épith.
de Paraśurāma, de Jamadagni, de Śukra, etc.
| myth. lignée des descendants de Bhr.gu ;
les Bhārgavās étaient les précepteurs [guru]
héréditaires des rois Haihayās ; cf. Aurva | soc.
nom de lignée [gotra] brahmane | myth. [Mah.]
nom d’une arme donnée par Paraśurāma à
Karn. a.
BAy bhārya [pfp. [1] bhr. ] a. m. n. f. bhāryā

devant être entretenu ou nourri — m. serviteur
— f. bhāryā épouse, femme (aussi collectif au
pl.).
bhāryā bhū se marier (pour une femme).
BAl bhāla n. front.
BAv̂ bhāv [ca. bhū1] v. [10] pr. (bhāvayati)

pp. (bhāvita) pfp. (bhāvya) faire se manifester ;
produire, créer, causer |encourager, réconforter ;
reconnâıtre, honorer.
BAv bhāvá [bhāv ] m. existence, présence ;

mode d’être ; état, condition | état d’esprit ;
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dispositions | situation ; devenir ; transition
vers, transformation en 〈loc. iic.〉 | caractère,
nature, essence ; réalité ; vérité | comportement,
conduite |disposition psychologique, sentiment ;
pensée, intention | émotion, cœur ; penchant, af-
fection, amour | bd. l’existence et la copulation,
10e cause de souffrance [prat̄ıtyasamutpāda]
| gram. procès lié à un verbe | astr. aspect d’une
planète — ifc. état de (ex. bālabhāva jeunesse).
x y bhāva lien entre x et y.
bhāvam. kr. éprouver de l’affection envers 〈loc.〉.
bhāvam. dr.d. ham kr. prendre une ferme
résolution.
bhāve prayoga gram. voix impersonnelle (usage
d’un vb. intransitif au passif).
iti bhāvah. lit. il en est ainsi (conclue une
explication dans un commentaire).
anyam bhāvam āpadyate il meurt.
bhāvo bhāvam. nigacchati Qui se ressemble
s’assemble.

bhāvaprakāśa [prakāśa] m. lit. np. du
Bhāvaprakāśa, ouvrage de poétique en 10
chapitres dû à Śāradātanaya : il est aussi
appelé Bhāvaprakāśana et Bhāvaprakāśikā |
méd. [Āyurveda] np. du Bhāvaprakāśa1, traité
d’Āyurveda de Bhāvamísra (1550).

bhāvamísra [mísra] m. hist. np. du
médecin Bhāvamísra (16e siècle), auteur
du Bhāvaprakāśa1.

bhāvasvabhāva [svabhāva] m. phil. nature de
l’être.

bhāvasvabhāvanityatva [nityatva] n. phil. in-
altérabilité [“éternité de la nature de l’être”].

bhāvānubandha [anubandha] m. amour
fidèle.

bhāvābhinaya [abhinaya] m. gestuelle de
l’émotion.

bhāvābhivyañjana [abhivyañjana] n. mani-
festation de l’émotion.

bhāvārtha [artha] m. gram. glose, significa-
tion synthétique d’une phrase ; opp. śabdārtha.
BAvk bhāvaka [bhāva-ka] agt. m. f. bhāvakā

qui cause, qui effectue.
BAvn bhāvana [bhāva-na] agt. m. f. bhāvan̄ı

qui produit, qui fait apparâıtre ; producteur,
créateur — n. production, création — f. bhāvanā
id. |phil. création mentale, conception, imagina-
tion | dévotion, foi (en 〈loc.〉).
bhāvana bandh fixer l’imagination sur 〈loc.〉.
BAvyt̂ bhāvayat [ppr. bhāv ] a. m. n. f.

bhāvayant̄ı devenant ; produisant, créant.
parasparam. bhāvayantah. śreyah. para-
mavāpsyatha [BhG.] C’est en vous portant

assistance mutuelle que vous atteindrez le but
suprême.
BAEvt bhāvita [pp. bhāv ] a. m. n. f. bhāvitā

créé, produit, obtenu, manifesté ; transformé en
〈iic.〉 | bien disposé, réjoui, de bonne humeur ;
honoré |occupé de, dévoué à, rempli de, absorbé
par 〈i. iic.〉.
BAEvnF bhāvin̄ı [bhāv-in] f. belle femme.
BAv� k bhāvuka [bhāva-uka] a. m. n. f. bhāvukā

en train de devenir ; disposé à être — ifc. (après
acc.) heureux de devenir.
ād. hyam. bhāvuka en train de devenir riche.
BA&y bhāvyá [pfp. [1] bhāv ] a. m. n. f. bhāvyā

qui doit être effectué ou accompli — n. il faut
que ce 〈i.〉 soit — m. futur.√

BAq̂ bhās. v. [1] pr. md. (bhās.ate) pft.
(babhās.e) pp. (bhās. ita) pfp. (bhās.ya) inf.
(bhās.t.um) pf. (abhi, ā, pari, pra, prati, vi, sam)
parler, raconter, dire qqc. à qqn. 〈2 acc.〉.
BAqZ bhās.an. a [bhās.-ana] n. action de par-

ler ; bavardage |bonnes paroles, gentillesses | lit.
(théâtre) expression de satisfaction d’avoir at-
teint un but — f. bhās.an. ā ifc. id.
BAqA bhās. ā [bhās. ] f. parole, langage parlé ;

langue ordinaire, vernaculaire.
bhās. ācitraka [citraka] n. jeu de mots ; cha-

rade.
bhās. ādvaya [dvaya] m. paire de langues.
bhās. ādvayottara [uttara] n. lit. figure de

style poétique, où le mot formant la réponse est
le même dans une langue vernaculaire.

bhās. āpāda [pāda] m. plainte en justice.
bhās. āvr.tti [vr.tti] f. gram. np. de la

Bhās.āvr.tti “Glose (des règles grammaticales) de
la langue”, traité de Purus.ottamadeva.
BAEqk bhās. ika [bhās.-ika] a. m. n. f. bhās. ikā

concernant la langue vulgaire — f. bhās. ikā
langue ; langage.
BAEqt bhās. ita [pp. bhās. ] a. m. n. f. bhās. itā

dit, parlé, énoncé — n. langage ; not. vernacu-
laire.
BAEqt� bhās. itr. [bhās.-tr. ] agt. m. f. bhās. itr̄ı lo-

cuteur.
BAEqn̂ bhās. in [bhās.-in] agt. m. f. bhās. in. ı̄ qui

parle.
BA	y bhās.ya [pfp. [1] bhās. ] n. parole, discours

|commentaire, annotation ; glose, interprétation
| lit. not. glose des sūtra.

bhās.yaprad̄ıpa [prad̄ıpa] m. lit. np. du
Bhās.yaprad̄ıpa “Lumière sur la glose”, commen-
taire du Mahābhās.ya dû à Kaiyat.a ; cf. Uddyo-
tana.

bhās.yaprad̄ıpoddyota [uddyota] m. lit. np.
du Bhās.yaprad̄ıpoddyota “Révélation de la
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lumière sur la glose”, commentaire par Nāgoji
Bhat.t.a du commentaire Prad̄ıpa de Kaiyat.a du
Mahābhās.ya.√

BAŝ bhās1 [relié à bhā1] v. [1] pr. (bhāsati)
pp. (bhāsita) pf. (ā, ut, pra) briller, resplen-
dir ; parâıtre — pr. md. (bhāsate) s’éclairer,
devenir évident ou manifeste, être compris —
ca. (bhāsayati) ca. md. (bhāsayate) faire briller,
illuminer.
yatra yat bhāsate tatra tat nāsti Tout ce qui
brille n’est pas or.
BAŝ bhās2 [bhās1] f. lumière, splendeur.

yasya bhāsā sarvamidam. vibhāti D’une telle
lumière en vérité tout resplendit.
BAs bhāsá [bhās1] m. lumière, splendeur |

phil. impression mentale, évocation ; imagina-
tion | natu. zoo. vautour | hist. np. de Bhāsa,
important dramaturge antérieur au 5e siècle ; on
connâıt une douzaine de ses pièces, dont Svap-
navāsavadatta, Cārudatta1, et Karn. abhāra —
ifc. semblance de, illusion de ; évocation de.
BAsvâ bhāsarvajña [bhā2-sarva-jña] m. hist.

np. de Bhāsarvajña, philosophe du Kaśmı̄ra (9e

siècle) ; il est l’auteur du Nyāyasāra.
BAs� r bhāsura [bhāsvara] a. m. n. f. bhāsurā

brillant, éclatant ; splendide — ifc. excellent en,
distingué par.

bhāsuratva [-tva] n. splendeur.
BA-kr bhāskara [bhās1-kara1] a. m. n. f.

bhāskarā qui éclaire, brillant, lumineux —
m. soleil | myth. np. de Bhāskara, épith.
de Sūrya “Qui illumine” | hist. np. du phi-
losophe Bhāskara1 “Lumineux” (9e siècle),
auteur du Bhāskarabhās.ya, commentaire sur
le Brahmasūtra ; il professait la doctrine
bhedābhedavāda, rejetait la théorie de l’illusion
[māyā] et croyait en l’évolution [parin. āma] | lit.
np. du logicien Bhāskara2 ; cf. Laugāks.i | cf.
bhāskarācārya | cf. bhāskarakan. t.ha.

bhāskarakan. t.ha [kan. t.ha] m. hist. np. du phi-
losophe shiväıte du Kaśmı̄ra Bhāskarakan. t.ha
(18e siècle), auteur du Cittānubodhaśāstra et de
la Moks.opāyat.̄ıkā.

bhāskarabhās.ya [bhās.ya] n. lit. np. du
Bhāskarabhās.ya, glose du Brahmasūtra due à
Bhāskara1.

bhāskarācārya [ācārya] m. hist. np. de
Bhāskarācārya1, mathématicien du 6e siècle |
hist. np. de Bhāskarācārya2, mathématicien et
astronome du 12e siècle (1114–1185) ; il diri-
geait l’observatoire d’Ujjayin̄ı ; il est l’auteur du
Siddhāntaśiroman. i et de la L̄ılāvat̄ı.
BA-vt̂ bhāsvat [bhās2-vat] a. m. n. f. bhāsvat̄ı

brillant, resplendissant — f. bhāsvat̄ı myth. np.

de Bhāsvat̄ı “Splendide”, capitale de Sūrya.
BA-vr bhāsvara [bhās2-vara2] a. m. n. f.

bhāsvarā brillant, resplendissant | myth. np.
de Bhāsvara “Resplendissant”, un serviteur de
Sūrya.
EB"̂ bhiks. [dés. bhaj] v. pr. md. (bhiks.ate)

pft. (bibhiks.e) pp. (bhiks. ita) demander qqc.
〈acc. g.〉 à qqn. 〈acc. abl.〉 |mendier, quêter, de-
mander l’aumône.
EB"A bhiks. ā [bhiks. ] f. mendicité ; aumône.

bhiks. ām. car demander l’aumône ; mendier.
kr.s. ito nāsti bhiks. ām Qui travaille la terre n’a
pas besoin de mendier.

bhiks. āt.ana [at.ana] n. errance de mendicité
— m. myth. np. de Bhiks.āt.ana, épith. de Śiva
“qui erre en Mendiant” ; nu, il mendie sa nourri-
ture dans une calotte crânienne ; cf. Dārukavana.

bhiks. ārtha [artha] m. mendicité ; aumône.
bhiks. ārthin [-in] agt. m. f. bhiks. ārthin̄ı

mendiant.
EB"� bhiks.u [bhiks.-u] m. mendiant | soc.

homme au 4e stade de la vie brahma-
nique [āśrama], mendiant errant, ascétique ; le
purus. ārtha associé est moks.a ; cf. sannyāsin |bd.
moine bouddhiste, vivant d’aumônes ‖ pali bhik-
khu.

bhiks.uka [-ka] m. soc. mendiant errant ; not.
brahmane d’un ordre mendiant — f. bhiks.uk̄ı
soc. mendiante | bd. nonne buddhiste.

bhiks.un. ı̄ [-n̄ı] f. bd. nonne buddhiste.
bhiks.un. ı̄saṅga [saṅga] m. bd. congrégation

des nonnes bouddhistes ; elle est éteinte aujour-
d’hui.
EBE� bhitti [bhid1-ti] f. [séparation] mur, mu-

raille, paroi.√
EBd̂ bhid1 v. [7] pr. (bhinátti) pr. md.

(bhintté) pp. (bhinna) pfp. (bhedya, bhidya)
abs. (bhittvā) pf. (pra, prati) fendre, briser,
percer, fracturer ; violer ; séparer, interrompre ;
détruire — ps. (bhidyate) se fendre — ca.
(bhedayati) ca. md. (bhedayate) fendre, briser ;
détruire ; diviser ; vaincre ‖ lat. ṅindere ; all.
beissen ; ang. to bite ; fr. fendre.
EBd̂ bhid2 [bhid1] ifc. a. m. n. f. qui perce, qui

fend, qui détruit.
EB� bhidya [pfp. [1] bhid1] a. m. n. f. bhidyā

qui détruit — f. rivière impétueuse.
EB�dt̂ bhindat [ppr. bhid1] a. m. n. f. bhindat̄ı

qui casse, qui perce, qui détruit.
EBE�dpAl bhindipāla [bhid1-pāla] m. javelot

| catapulte.
EBà bhinná [pp. bhid1] a. m. n. f. bhinnā

fendu, brisé, fracturé | séparé, différent.
EB¥ bhilla m. nom d’une race tribale.
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EBqĵ bhis. áj1 m. [nom. bhis.ak] médecin,
guérisseur.
EBqĵ bhis.aj2 [vn. bhis.aj1] v. [10] pr.

(bhis.ajyáti) pp. (bhis.ajyita) guérir | être un
remède pour, être mâıtre de 〈loc.〉.
EBq>y bhis.ajya [bhis.aj1-ya] a. m. n. f.

bhis.ajyā qui guérit ; salubre ; sain, en bonne
santé.
EBqE>yt bhis.ajyitá [pp. bhis.aj2] a. m. n. f.

bhis.ajyitā guéri.√
BF bh̄ı1 v. [3] pr. (bibheti) aor. [4] (abhais. ı̄t)

pp. (bh̄ıta) pfp. (bhetavya, bheya) pf. (vi)
craindre 〈abl. g.〉 ; être effrayé — ca. md.
(bh̄ıs. áyate) ca. md. (bhāyáyate) faire peur, ef-
frayer, terrifier ‖ gr. φoβoς ; all. beben ; fr. pho-
bie.
mābhais. ı̄h. var. mābhaih. n’aie pas peur.
BF bh̄ı2 [bh̄ı1] f. peur, crainte, effroi, terreur.
BFt bh̄ıta [pp. bh̄ı1] a. m. n. f. bh̄ıtā effrayé,

terrifié.
BFEt bh̄ıti [bh̄ı1-ti] f. peur, crainte, effroi.

bh̄ıtih. māstu n’aie pas peur.
bh̄ıtitas [-tas] adv. de crainte.
BFm bh̄ımá [bh̄ı1-ma] a. m. n. f. bh̄ımā re-

doutable ; terrible, épouvantable, formidable —
m. myth. [Mah.] np. de Bh̄ıma “Terrifiant”,
frère d’Arjuna ; cf. Bh̄ımasena |myth. épith. de
Rudra-Śiva |myth. [Mah.] np. du roi Bh̄ıma2 du
pays Vidarbha, père de Damayant̄ı.

bh̄ımaparākrama [parākrama] m. courage ou
force terrible — a. m. n. f. bh̄ımáparākramā au
terrible héröısme.

bh̄ımaratha [ratha] m. myth. np. du roi
Bh̄ımaratha “au char terrible”, fils de Ketumān,
père de Divodāsa.

bh̄ımaśaṅkara [́saṅkara] m. géo. np. de
Bh̄ımaśaṅkara, l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga], établi près de Pune au Mahārās.t.ra.

bh̄ımasena [senā] m. myth. [Mah.] np. de
Bh̄ımasena “à l’arme terrible” alias Bh̄ıma, se-
cond des 5 pān. d. avās, fils du dieu Vāyu et de
Kunt̄ı ; doué d’une force prodigieuse, il cassa
l’arc de Śiva [́sivadhanus] ; il possédait la conque
Paun.d. ra ; il tua les rāks.asās Baka1, Kirmı̄ra et
Hid. imba ; il s’unit à la sœur Hid. imbā de ce der-
nier, qui enfanta du monstre Ghat.otkaca ; lors
de l’exil des pān. d. avās à la cour du roi Virāt.a,
il se cacha comme le cuisinier Ballava ; il mas-
sacra le général Kı̄caka pour défendre l’hon-
neur de Draupad̄ı ; lors de la grande bataille il
tua Duh. śāsana, dont il avait juré de boire le
sang ; à la fin de la bataille, il combattit Du-
ryodhana en combat singulier à la massue et
lui brisa la cuisse, réalisant son vœu de venger

l’insulte faite à Draupad̄ı, mais provoquant la
colère de Balarāma par ce coup déloyal, indigne
d’un ks.atriya ; lorsque Dharmarāja décida leur
renoncement [tyāga], il suivit ses frères dans leur
marche vers le Ciel, mais mourut en chemin, son
dharma n’étant pas parfait, car il était glouton
[Vr.kodara] et égöıste ; cf. Ballava.

bh̄ımeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du śivaliṅga
Bh̄ımeśvara, établi au pañcarāmaks.etra
Drāks.ārāma par Indra.
BFz bh̄ıru [bh̄ı1-ru] a. m. n. f. bh̄ırū timide,

peureux, craintif ; lâche |qui craint, intimidé par
〈abl. iic.〉 — voc. bh̄ıru f. adr. Mademoiselle
(façon gracieuse d’aborder une jeune femme).
BFq̂ bh̄ıs. [ca. bh̄ı1] v. [10] pr. md. (bh̄ıs.ayate)

faire peur, effrayer, terrifier.
BF	m bh̄ıs.má [bh̄ıs.-ma] a. m. n. f. bh̄ıs.mā

terrible, effrayant — m. myth. [Mah.] np. de
Bh̄ıs.ma “le Terrible”, surnom du prince Deva-
vrata, fils âıné du roi Śām. tanu et de la déesse
Gaṅgā, et comme tel, don du Ciel [devadatta] ; il
est l’incarnation du vasu Ciel [Dyau] ; son guru
étant Paraśurāma, il était invincible aux armes ;
pour permettre à son père d’épouser la belle Sa-
tyavat̄ı en lui promettant d’enfanter l’héritier du
royaume, il renonça au trône et fit vœu de brah-
macarya ; son père le récompensa en lui donnant
le pouvoir de choisir l’heure de sa mort ; après la
mort tragique du premier héritier Citrāṅgada,
il plaça sur le trône le jeune Vicitrav̄ırya ; à
sa majorité, il lui choisit ses épouses par rapt
des filles du roi de Kāśi lors d’une cérémonie
de svayam. vara ; l’âınée, Ambā, étant promise
au roi Śālva, il maria Vicitrav̄ırya aux deux ca-
dettes Ambikā1 et Ambālikā1 ; pour avoir pro-
voqué la répudiation d’Ambā, Paraśurāma le
combattit sans succès dans un combat tita-
nesque de 23 jours ; à la mort de Vicitrav̄ırya
sans héritier, il maria les deux veuves à l’ascète
Vyāsa que Satyavat̄ı avait enfanté autrefois
du sage [r.s. i] Parāśara ; l’âıné de cette union
Dhr.tarās.t.ra étant aveugle, il couronna le ca-
det Pān.d.u ; lorsque celui-ci renonça au trône, le
royaume fut disputé entre ses 5 fils, les pān. d. avās
et leurs cousins kauravās, menés par Duryod-
hana, fils âıné de Dhr.tarās.t.ra ; Bh̄ıs.ma, l’invin-
cible patriarche des kauravās, et leur comman-
dant en chef, fut blessé mortellement au combat
par Śikhan.d. in, car il ne voulait pas combattre
une femme ; il attendit la fin de la guerre pour
s’éteindre à l’uttarāyan. a, après avoir prodigué
sa sagesse aux pān. d. avās.

bh̄ıs.maparvan [parvan] n. lit. 6e livre du
Mah., “de Bh̄ıs.ma” ; il conte les combats et la
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mort du patriarche.
bh̄ıs.mastavarāja [stava-rāja] m. lit. np. du

Bh̄ıs.mastavarāja “Hymne de louanges à Kr.s.n. a
de Bh̄ıs.ma (sur son lit de flèches)”, épisode du
Mah. [12-47].

bh̄ıs.mās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. 8e jour de la
quinzaine claire du mois māgha ; c’est une fête
en l’honneur de Bh̄ıs.ma.
BF	mk bh̄ıs.maka [bh̄ıs.ma-ka] m. myth. [Mah.]

np. du roi Bh̄ıs.maka, père de Rukmı̄ et
Rukmin. ı̄ ; il régnait sur le Vidarbha.
B� bhu cf. bhū2.
B� Ä bhukta [pp. bhuj2] a. m. n. f. bhuktā dont

on a joui ou usé ; possédé ; mangé — ifc. qui se
nourrit de — n. nourriture, repas ; jouissance.
B� EÄ bhukti [bhukta] f. profit, possession,

consommation ; plaisir, jouissance, usufruit ; vic-
tuailles |phil. attachement aux plaisirs profanes ;
opp. mukti | astr. trajet d’un objet céleste.
B� `n bhugna [pp. bhuj1] a. m. n. f. bhugnā

courbé, tordu ; froncé (sourcils).√
B� ĵ bhuj1 v. [6] pr. (bhujati) pp. (bhu-

gna) courber, ployer, plier, fléchir, tordre ‖ gr.
φευγω ; lat. ṅugio ; all. biegen.√

B� ĵ bhuj2 v. [7] pr. (bhunákti) pr. md.
(bhuṅkté) pft. (bubhoja) pp. (bhukta) ppr.
md. (bhuñjāna) inf. (bhoktum) pfp. (bhoktavya,
bhogya, bhojya) pf. (anu, upa) jouir de, posséder
〈acc.〉 ; jouir charnellement de |manger, goûter ;
boire | utiliser, employer, exploiter ; gouverner,
régir — ca. (bhojáyati) ca. (bhuñjāpayati) nour-
rir ; nourrir qqn. 〈acc.〉 avec qqc. 〈acc. i.〉 — dés.
(bubhuks.ati) désirer manger ou posséder ‖ lat.
ṅungor, ṅructus ; fr. fruit.
bhavān bhunaktu c’est le moment de vous nour-
rir.
bhojam. bhojam. vrajati il marche après avoir
mangé plusieurs fois.
B� ĵ bhuj3 [bhuj2] ifc. a. m. n. f. [nom. bhuk]

qui jouit de, qui aime, qui mange, qui gouverne,
qui régit.
B� j bhuja [bhuj1] m. bras ; trompe

d’éléphant ; tronc d’arbre — f. bhujā courbe,
repli ; anneau de serpent | math. côté d’une
figure géométrique.
bhujais tr̄. traverser à la nage.

bhujaga [ga] m. serpent [“qui serpente”] —
f. bhujaḡı serpent femelle.
B� jm̂ bhujam [acc. bhuja] iic.
bhujam. ga [ga] m. serpent | compagnon de

débauche ; compagnon dissolu d’un prince ;
amant ; souteneur | myth. np. du génie-serpent
[nāga] Bhujaṅga | symb. le nombre 8.

bhujam. gama [gama] m. serpent.

B� Ej	y bhujis.yá [bhuj2] m. serviteur — f.
bhujis.yā servante.
B� >y� bhujyú [bhuj2] a. m. n. f. riche, opulent

| véd. [RV.] np. du prince Bhujyu, “l’Opulent”,
fils du roi Tugra ; [Sāyan. a] son père l’envoya sur
mer pour attaquer ses ennemis réfugiés dans une
ı̂le lointaine ; ayant fait naufrage au large, il im-
plora les Aśvinau qui le sauvèrent de la noyade.
B� ÒAn bhuñjāna [ppr. md. bhuj2] a. m. n. f.

bhuñjānā qui mange.
B� vn bhuvana [bhū1-ana] n. être vivant, être

humain, humanité | univers, terre, un des 3
mondes [tribhuvana].

bhuvanatraya [traya] n. les trois mondes,
l’Univers ; syn. tribhuvana.
svadeśo bhuvanatrayam L’Univers est notre pa-
trie.

bhuvaneśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de Bhu-
vaneśvara, épith. de Śiva “Seigneur de l’Uni-
vers” — f. bhuvaneśvar̄ı phil. [tantr.] np. de Bhu-
vaneśvar̄ı, l’une des 10 puissances [mahāvidyā]
de la Déesse [Śakti] | géo. np. de Bhuvaneśvar̄ı1,
ville sacrée du Kaliṅga-Utkala (mod. Bhu-
baneśvar, capitale de l’Orissa).
B� vŝ bhuvas [voc. pl. bhū2] ind. air, at-

mosphère | bhuvar [bhuvarloka] myth. np. de
Bhuvar l’“Entre-Ciel-et-Terre”, monde céleste
[loka] intermédiaire, où demeurent les accomplis
[siddha1] ; cf. lokatraya, vyāhr.ti.√

B� bhū1 v. [1] pr. (bhavati) pr. md.
(bhavate) imp. (bhava) fut. (bhavis.yati) fut.
péri. (bhavitā) pft. (babhūva) aor. [1] (abhūt)
cond. (abhavis.yat) pp. (bhūta) ppr. (bhavat1)
pfp. (bhavan̄ıya, bhavitavya, bhavya, bhāvya)
abs. (bhūtvā, -bhūya) pf. (anu, abhi, ut, ti-
ras, parā, pari, pra, bahis, vi, sam) se pro-
duire, avoir lieu | devenir, nâıtre | être, exis-
ter, se trouver (être en devenir, opp. as1 être
réalisé) | appartenir à — ca. (bhāvayati) pp.
(bhāvita) pfp. (bhāvya) faire se manifester ; pro-
duire, créer, causer |encourager, réconforter ; re-
connâıtre, honorer — ps. (bhūyate) être créé
— int. (bóbhoti) int. (bobhav̄ıti) int. md.
(bóbhūyáte) être fréquemment, avoir l’habitude
de | être transformé en 〈acc.〉 ‖ gr. εφυν ; lat.
ṅui ; ang. to be ; all. bin.
bhavatu adv. soit ! eh bien ! marché conclu
(marque une résolution prise).
abhavis.yat s’il y a.
evam. bhavatu qu’il en soit ainsi.

bhvādi [ādi] m. gram. [“qui commence par
bhū”] qualifie la première classe [gan. a] du
présent des verbes.
B� bhū2 [bhū1] f. [sg. nom. acc. bhūs bhu-
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vam, i. bhuvā, dat. bhuve bhuvai, abl. g. bhuvas
bhuvās, loc. bhuvi bhuvām ; du. nom. acc. bhu-
vau, i. dat. abl. bhūbhyām, g. loc. bhuvos ; pl.
nom. acc. bhuvas, i. bhūbhis, dat. abl. bhūbhyas,
g. bhuvām, loc. bhūs.u] la Terre ; sol, terrain
| région, endroit, lieu, emplacement | fait de de-
venir ou d’apparâıtre — ind. bhūr [bhūrloka]
myth. np. de Bhū la Terre, premier monde
céleste [loka] ; cf. lokatraya, vyāhr.ti | pl. bhuvas
les mondes ; voc. cf. bhuvas — loc. bhuvi adv.
sur Terre — m. n. f. bhu ifc. qui est, qui devient,
produit par.
bhūr bhuvar svar par la terre, les mondes
et le ciel (exclamation rituelle [vyāhr.ti]) ; cf.
Prajāpati.
rahobhuvi adv. en un lieu secret.

bhūpati [pati] m. roi [“mâıtre de la Terre”].
bhūpāla [pāla] m. roi [“gardien de la Terre”].
bhūbhuj [bhuj3] m. roi, prince [“qui régit la

terre”].
bhūbhr.t [bhr.t] m. roi |montagne.
bhūrāla [rāla] m. lave.
B� t bhūtá [pp. bhū1] a. m. n. f. bhūtā été ;

devenu, qui a existé, qui s’est produit ; passé ;
vrai, réel — ifc. qui est devenu, qui est pareil à,
qui consiste en — n. être vivant, âme, créature
| myth. esprit, fantôme, génie | phil. [sām. khya]
une substance [tattva] parmi les 5 éléments gros-
siers [pañcabhūtāni] : ākāśa l’Éther ou Espace,
vāyu l’Air, tejas le Feu, ap l’Eau et pr.thiv̄ı la
Terre ; ils dérivent des 5 perceptions [tanmātra] ;
cf. sūks.mabhūta, sthūlabhūta — m. myth. es-
prit d’un défunt, spectre ; les bhūtās sont une
classe d’êtres maléfiques.
... bhūta étant ...

bhūtadhāra [dhāra] a. m. n. f. bhūtadhārā
qui garde à l’esprit, qui se souvient — f.
bhūtadhārā la Terre [“base des éléments”] |
bhūtadhārin. ı̄ id.

bhūtabhavyabhavat [bhavya-bhavat1] iic. le
passé, le futur et le présent.

bhūtabhavyabhavatprabhu [prabhu] m.
myth. mâıtre du passé, du futur et du présent ;
Nahus.a s’en vantait.

bhūtayajña [yajña] m. [SB.] véd. le sacrifice
aux esprits [bhūta], un des cinq rites majeurs
[mahāyajña] ; cf. bali.

bhūtalipi [lipi] f. gram. [tantra] “alphabet
des éléments”, disposition particulière de l’al-
phabet sanskrit (sans voyelles longues) associée
à l’évolution des éléments matériels.

bhūtavikriyā [vikriyā] f. possession par des
esprits malins ; épilepsie.

bhūtavijñāna [vijñāna] n. spiritisme ;
démonologie.

bhūtavidyā [vidyā] f. phil. le spiritisme ou
science des esprits, un genre littéraire.

bhūtasam. khya [sam. khya] m. système de
numération par analogie ; par ex. abhra, am-
bara, kha, viyat, vyoman ou śūnya pour 0, ādi,
indu, ka2, candra, bhūmi ou soma pour 1, netra,
phan. ı̄ndra ou yamala pour 2, agni, mūrti ou loka
pour 3, veda, ambudhi, kon. a, śruti ou ambhām. si
pour 4, indriya, bhūta, putra, pavana ou suta2

pour 5, aṅga1, r.tu ou rasa pour 6, sindhu, adri,
parvata, mah̄ıdhra ou muni pour 7, anus.t.ubh2,
kumbhin, gaja, giri bhujam. ga ou vasu pour 8,
chidra ou randhra pour 9, arka, māsa ou ravi
pour 12, manu pour 14, tithi pour 15, kr.ti pour
20, tattva pour 25, rada ou danta pour 32, etc.
śrut̄ındriyarasair [stèle] en l’an 654 (de l’ère
śāka2).
B� Et bhūti [bhū1-ti] f. existence, bien-être |

bonheur, prospérité, fortune, réussite ; salut.
B� m bhūma ifc. pour bhūman.

dhruvāya bhūmāya namah. Hommage à la Terre
éternelle.
B� mn̂ bhūman [bhū2] n. la Terre, le Monde

| territoire, sol, terrain ; pays, contrée — m.
plénitude, abondance ; richesse ; multitude |phil.
[vedānta] l’infini |gram. pluriel — ifc. rempli de.
bhūmnā adv. généralement, en général.
bhūmni adv. gram. au pluriel.
B� Em bhūmi [bhū2] f. terre, sol, terrain | lieu,

place, terroir ; emplacement, terrain ; position,
poste, situation | myth. np. de Bhūmi la Terre
| rôle, personnage | symb. le nombre 1 | lit. np.
de la partie [khan. d. a] Bhūmi d’un purān. a trai-
tant de mythes se passant sur Terre — ifc. objet
propre à, réceptacle de.
bhūmau adv. par terre.

bhūmija [ja] a. m. n. f. bhūmijā issu de la
terre ; né du sol — m. astr. np. de Bhūmija “né
de la Terre”, un nom de Mars ; cf. Aṅgāraka,
Kuja, Maṅgala.

bhūmipa [pa2] m. roi [“protecteur de la ter-
re”].

bhūmipati [pati] m. roi [“mâıtre (ou époux)
de la terre”].

bhūmipūjā [pūjā] f. soc. rite de consécration
du terrain d’un édifice, not. d’un temple.

bhūmisuta [suta2] m. np. de Bhūmisuta,
épith. de Maṅgala “fils de la Terre”.

bhūmisparśa [sparśa] m. toucher de la terre.
bhūmisparśamudrā [mudrā] f. bd. geste du

“toucher de la terre”, par lequel Buddha prit la
Terre à témoin de ses mérites au moment de son
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Éveil (en padmāsana, main droite sur le genou
droit, doigts étendus touchant le sol).

bhūmihāra [hāra1] m. soc. sous-classe
de brahmanes agriculteurs des plaines indo-
gangétiques ; ils font des dons, mais ne quêtent
pas, et n’officient pas comme prêtres.
B� EmkA bhūmikā [bhūmi-ka] f. terre, sol |

préface, introduction d’un ouvrage ; (théâtre)
liste des rôles des acteurs — ifc. emplacement
de ; sol en ; plancher, étage ; niveau.
B� y bhūya [bhū1-ya] n. l’être, le devenir — ifc.

fait de devenir.
kuśalam. bhūyāt adr. souhait de prospérité.
B� yfŝ bhūyaśas [bhūyas-́sas] adv. principale-

ment ; généralement | de nouveau ; encore.
B� yŝ bhūyas [compar. bhūri] a. m. n. f.

bhūyas̄ı plus nombreux, plus abondant, plus
grand | qui abonde en 〈i. iic.〉 — adv. plus, da-
vantage, encore, beaucoup, très.
bhūyasā généralement ; au plus haut degré.
kim. bhūyas à quoi bon épiloguer ?
bhūyo’pi de plus ; encore plus.
bhūyo bhūyas encore et encore ; bien des fois.

bhūyastva [-tva] n. profusion, abondance.
B� Ey¤ bhūyis.t.ha [super. bhūri] a. m. n. f.

bhūyis.t.hā le plus grand, le plus abondant, prin-
cipal — acc. bhūyis.t.ham adv. pour la plupart.
B� Er bhūri a. m. n. f. nombreux, abondant ;

grand, important.
bhūrísas [-́sas] adv. multiplement, en abon-

dance.
bhūrísravas [́sravas] m. myth. [Mah.] np. du

prince Bhūrísravā “Tonitruant”, fils de Soma-
datta ; il rallia le clan des kauravās comme
général [aks.auhin. ı̄pati] ; alors qu’il tenait son
compatriote Yuyudhāna à sa merci, Arjuna lui
coupa le bras d’une flèche, et Yuyudhāna le
décapita.
B� j bhūrja m. natu. bot. Botula bhojpa-

tra, bouleau ; on écrit sur son écorce — n.
feuille d’écorce de bouleau utilisée pour écrire
| document, contrat écrit ‖ ang. birch.

bhūrjapattra [pattra] n. écorce de bouleau
servant à écrire.√

B� q̂ bhūs. v. [1] pr. (bhūs.ati) pp. (bhūs. ita)
pf. (pari) faire des efforts pour 〈dat.〉, s’efforcer
d’obtenir — ca. (bhūs.ayati) pf. (vi) orner, parer,
décorer ; embellir.
B� qZ bhūs.an. a [bhūs.-na] n. ornement, parure,

décor | lit. commentaire.
bhūs.an. ayojana [yojana] n. l’art de la parure,

l’un des 64 arts [kalā].
B� qA bhūs. ā [bhūs. ] f. ornement, décoration.

√
B� bhr. v. [3] pr. (bibharti) ppr. (bibhrat)

v. [1] pr. (bhárati) pr. md. (bharate) ppr. (bha-
rat) pp. (bhr.ta) pfp. (bhārya, bhr.tya) pf. (pra,
sam) soutenir, porter ; supporter (au propre et
au fig.) ; entretenir | porter sur soi, avoir — ca.
(bhārayati) faire supporter ‖ gr. φερω ; lat. ṅero ;
ang. to bear ; all. gebären ; fr. -fère.
rājyam. bhr. exercer la royauté.
B� ĝ bhr.g [onomatopée] ind. imite le craque-

ment du feu.
B� g� bhr.gu [bhr.g ] m. myth. np. du mahars.i

Bhr.gu “Crépitant”, géniteur [prajāpati], né de la
poitrine de Brahmā, ou bien né d’Agni au cours
d’un brahmayajña dirigé par Varun. a ; il fut élevé
par Varun. a et Cars.an. ı̄ ; son épouse était la belle
et vertueuse Pulomā2 ; il est père de Śukra et de
Cyavana ; au mariage de R. c̄ıka, il enseigna à son
épouse Satyavat̄ı1 un rite pour permettre à elle
et à sa mère d’avoir un fils ; [Mah.] il officia au
sacrifice de Daks.a, et Śiva lui arracha la barbe ;
[SB.] comme il s’estimait supérieur en connais-
sances à son père Varun. a, celui-ci l’envoya dans
l’au-delà ; il y vit un homme coupant un autre
avec sa hache, un homme mangeant un homme
qui criait et un homme mangeant un homme
silencieux ; son père lui apprit qu’il étaient res-
pectivement l’esprit d’un arbre, celui d’un ani-
mal, et celui d’une plante, se vengeant sur leur
bourreau de ce qu’il leur avait fait subir en ce
monde ; [PP.] les sages [r.s. i], ne pouvant décider
quel dieu était le plus digne de vénération par
les brahmanes, lui demandèrent d’arbitrer ; ne
pouvant accéder à Śiva occupé maritalement, il
le condamna à être adoré sous la forme du liṅga ;
méprisé par Brahmā imbu de sa grandeur, il le
condamna à ne pas être l’objet d’un culte ; enfin
il frappa du pied la poitrine de Vis.n. u endormi
pour le réveiller ; celui-ci le traita néanmoins
avec respect, gagnant ainsi son suffrage ; Bhr.gu
avait un 3e œil sous son pied qui signifiait son
ego orgueilleux ; Vis.n. u le détruisit et lui montra
la vanité de sa prétention à juger la trimūrti ;
Bhr.gu est le patron des astrologues, et on lui
attribue la Bhr.gusam. hitā | pl. myth. [RV.] les
bhr.gavas sont une race d’êtres divins associés au
feu, que Mātarísvā leur apporte ; cf. Bhārgavās.
bhr.gor caru myth. bouillie rituelle de Bhr.gu, ab-
sorbée par une épouse pour avoir un fils.

bhr.gukaccha [kaccha] n. géo. np de la ville
sacrée de Bhr.gukaccha “Rivage de Bhr.gu” sur la
rivière Narmadā (connue des grecs comme Ba-
rygaśa, mod. Broach/Bharuch au Gujarāt), où
se trouve le temple de Bhr.gurs.i ; cf. Bharukac-
cha — f. bhr.gukacchā id.
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bhr.guprasravan. a [prasravan. a] m. myth.
[Rām.] np. du Mont Bhr.guprasravan. a “Cas-
cade de Bhr.gu”, dans l’Himālaya ; Sagara y fit
pénitence 100 ans avec ses épouses pour obtenir
des fils.

bhr.gurs. i [r.s. i] m. myth. np. de Bhr.gurs.i, le
r.s. i Bhr.gu.

bhr.guvall̄ı [vall̄ı] f. lit. 3e chapitre de la TU.
bhr.gusam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la

Bhr.gusam. hitā, œuvre d’astrologie prédictive an-
cienne attribuée à Bhr.gu.
B� ½ bhr.ṅga m. natu. zoo. abeille ; bourdon ;

gros hyménoptère bleu foncé.
B� ½Ar bhr.ṅgāra [bhr. ] m. n. myth. vase d’or of-

fert par Varun. a à Bharatamuni et ses fils après
leur première représentation théâtrale |soc. vase
purificateur utilisé lors de la consécration d’un
roi ; il est composé de 8 substances |soc. vase uti-
lisé par le directeur de théâtre [sūtradhāra] lors
du prologue [pūrvaraṅga] d’une pièce pour puri-
fier le jarjara afin qu’il serve de bannière sacrée
[indradhvaja].
B� E½n̂ bhr.ṅgin [bhr.ṅga] m. myth. np. du preta

Bhr.ṅḡı, adorateur de Śiva qui, ayant fait le
vœu de n’adorer qu’un dieu, négligeait d’hono-
rer Pārvat̄ı ; celle-ci le maudit à être réduit à
un squelette ; ne pouvant plus se soutenir, il ob-
tint une troisième jambe de Śiva ; pour l’obli-
ger à honorer Pārvat̄ı, Śiva s’unit à elle sous la
forme androgyne Ardhanār̄ı́svara ; on dit aussi
qu’il représente le démon Andhaka vidé de son
sang ; on le représente comme un squelette.√

B� >ĵ bhr.jj [relié à bhr.g ] v. [6] pr. (bhr.jjáti)
pp. (bhr.s.t.a) griller, rôtir ; frire.
B� >jt bhr.jjata [imp. bhr.jj] ind. rôtissez !
B� t̂ bhr.t [bhr. ] ifc. a. m. n. f. qui porte, qui

soutient ; qui a, qui ait.
B� t bhr.ta [pp. bhr. ] a. m. n. f. bhr.tā porté, sup-

porté, transporté ; élevé |acquis ; payé, rémunéré
— ifc. plein de — m. salarié.

bhr.taka [-ka] m. domestique, serviteur ; sa-
larié.
B� Et bhr.ti [bhr.-ti] f. entretien, fait d’élever ou

de nourrir ; salaire.
B� (y bhr.tya [pfp. [1] bhr. ] a. m. n. f. bhr.tyā de-

vant être entretenu — m. domestique, serviteur
— ifc. qui élève 〈iic.〉.
B� T bhr.tha m. véd. oblation (de soma).
B� f̂ bhr. ś [vn. bhr. śa] v. [10] pr. md.

(bhr. śāyate) intensifier.
B� f bhr. śa a. m. n. f. bhr. śā fort, puissant,

violent ; intense, excessif.
bhr. śam adv. fortement, puissamment, in-

tensément ; beaucoup, en grand nombre ;
fréquemment | énergiquement, violemment ;
avec excès.
B� £ bhr.s.t. á [pp. bhr.jj] a. m. n. f. bhr.s.t. ā frit ;

grillé, rôti.
B�k bheka m. natu. zoo. grenouille.
B�X bhed. a m. bélier |var. bhen. d. a id. — f. bhed. ı̄

brebis.
B�t&y bhetavya [pfp. [3] bh̄ı1] a. m. n. f. bhe-

tavyā à craindre, que l’on doit redouter.
na bhetavyam (impers.) il ne faut pas avoir
peur ; n’aie pas peur (de 〈abl. g.〉).
B�d bhedá [bhid1] m. fente, brisure ; fissure

(du. vagin) | destruction, violation | effraction ;
divulgation | état d’être brisé ; froncement (des
sourcils) | séparation ; différence ; intervalle |
classification | intrigue, zizanie ; corruption, tra-
hison | math. hypothénuse d’un triangle rec-
tangle |phil. dualité entre Dieu et l’Univers (opp.
monisme [abheda]) |gram. violation d’une règle ;
ambiguité.

bhedavāda [vāda] m. phil. doctrine de dua-
lité entre Dieu et l’Univers.

bhedāgraha [agraha] m. phil. [bd.] non
appréhension de la différence ; opp. abheda-
graha.

bhedābheda [abheda] m. du. phil. dualité et
monisme ; [vedānta] école professant que le brah-
man et la création sont à la fois séparés et liés.
acintya bhedābheda tattva inconcevable simul-
tanéité de l’unité et de la différence entre Dieu
et l’âme individuelle (résumé de la doctrine de
Caitanya).

bhedābhedavāda [vāda] m. phil. doctrine
professant à la fois la dualité et le monisme ;
cf. Bhāskara1.
B�dn bhedana [bheda-na] n. fait de fendre, de

briser, de séparer ; division, rupture | fait de tra-
hir (not. un secret 〈iic.〉) ; fait de semer la dis-
corde.
B�y bheya [pfp. [1] bh̄ı1] a. m. n. f. bheyā à

craindre, que l’on doit redouter — acc. bheyam
(impers.) il faut craindre 〈abl.〉.
arer bheyam il faut craindre l’ennemi.
B�rF bher̄ı f. timbale, grosse caisse.
B�z�X bherun. d. a var. bheran. d. a a. m. n. f.

bherun. d. ā terrible, formidable, terrifiant | oiseau
de proie |animal carnassier (loup, chacal, renard,
hyène).
B�qj bhes.aja [bhis.aj2] a. m. n. f. bhes.aj̄ı qui

guérit, qui soigne — n. médicament ; remède
(contre 〈g. iic.〉) | charme de guérison, not. de
l’Atharvaveda.
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B{" bhaiks.a [vr. bhiks. ] a. m. n. f. bhaiks. ı̄
qui vit d’aumônes — n. mendicité ; nourriture
mendiée.
bhaiks.am. gam demander l’aumône ; mendier.
bhaiks.am. car id.
B{"� k bhaiks.uka [vr. bhiks.uka] n. foule de

mendiants — m. soc. 4e stade de la vie brah-
manique, état d’ascète errant — f. bhaiks.uk̄ı
écriture bd. ancienne.
B{#y bhaiks.ya [vr. bhiks.-ya] a. m. n. f.

bhaiks.yā cf. bhaiks.a.
B{rv bhairava [vr. bh̄ıru] a. m. n. f. bhairav̄ı

terrible, formidable, effrayant — m. myth. np.
de Bhairava “le Terrifiant”, épith. de Śiva sous
sa forme farouche [ugra] ; sa monture est un ca-
davre [́savārūd. ha] ou un chien, et il porte la
massue de crâne-humérus [khat.vāṅga] comme
arme ; il est souvent représenté ithyphallique
[ūrdhvaliṅga] ; il est célébré [jayant̄ı2] à bhai-
ravās.t.amı̄ | soc. yogin de la secte tantrique des
adorateurs de Bhairava — n. horreur, terreur —
f. bhairav̄ı phil. [tantr.] np. de Bhairav̄ı “la Ter-
rible”, l’une des 10 puissances [mahāvidyā] de la
Force [Śakti].

bhairavās.t.amı̄ [as.t.amı̄] f. soc. le 8e jour de
la quinzaine sombre du mois mārgaś̄ırs.a ; on
y célèbre l’apparition de Bhairava, venu pour
décapiter Brahmā.
B{q>y bhais.ajya [vr. bhis.aj1-ya] n. médecine,

remède (contre 〈g.〉) ; efficacité curative.
Bo bho cf. bhos.
BoÄ&y bhoktavya [pfp. [3] bhuj2] a. m. n. f.

bhoktavyā dont on peut jouir, que l’on peut
manger ; à utiliser.
bhoktavyam il faut manger.
asti bhoktavyam il y a à manger.
BoÄ� bhoktu [bhuj2] a. m. n. f. qui profite ; qui

mange ; qui ressent | qui gouverne, qui utilise —
m. utilisateur ; possédant ; mari ; prince | myth.
épith. de Vis.n. u.
Bog bhoga1 [bhuj1] m. anneau (d’un serpent).
bhogavat [-vat] f. bhogavat̄ı myth. np. de la

rivière Bhogavat̄ı ou Gange souterrain | myth.
capitale souterraine des dragons [nāga].
Bog bhoga2 [bhuj2] m. consommation ; nour-

riture ; repas, banquet | plaisir, richesse, jouis-
sance ; perception, sentiment | plaisir sexuel
| profit, gain | phil. fruit (d’une action),
récompense.

bhogalābha [lābha] m. soc. avantage obtenu
par un créditeur par le rendement d’un bien
prêté en gage.
BoEgn̂ bhogin1 [bhoga1-in] m. [“qui a des an-

neaux”] serpent.

BoEgn̂ bhogin2 [bhoga2-in] agt. m. f. bhogin̄ı
jouisseur — f. bhogin̄ı soc. favorite d’un prince.
Bo`y bhogya [pfp. [1] bhuj2] a. m. n. f. bhogyā

dont on doit jouir ; digne qu’on en jouisse | dont
on peut se nourrir.
Boĵ bhoj [ca. bhuj2] v. [10] pr. (bhojáyati)

nourrir ; réjouir.
Boj bhoja [bhoj] a. m. n. f. bhojā qui donne le

plaisir ; libéral | joyeux, bon vivant, jouisseur —
m. myth. np. du yādava Bhoja “Épicurien”, roi
des bhojās, descendant de Vr.s.n. i, père de Hr.d̄ıka
|myth. épith. de Kr.tavarmā |hist. np. du roi du
Mālava Bhoja1 ; cf. Bhojadeva | pl. bhojās géo.
nom d’un pays et de ses habitants, de capitale
Bhojapur̄ı ; cf. Uś̄ınarās.

bhojádeva [deva] m. hist. np. du roi du
Mālava Bhojadeva, fils âıné de Sindhurāja ; sa
capitale était Dhārā ; il régna de 1018 à 1054 ;
il repoussa les Turus.kās à Dvārakā ; il combat-
tit, et fut finalement vaincu par les Cālukyās ;
il était lettré, avait à sa cour de nombreux
poètes, et organisait des tournois de poésie ;
le Bhojaprabandha en fit la légende dorée ;
on lui attribue de très nombreux ouvrages,
not. des traités sur le style poétique en sans-
krit (Sarasvat̄ıkan. t.hābharan. a1), sur la poésie et
la dramaturgie (Śr.ṅgāraprakāśa), sur l’hygiène
(Cārucaryā) ; son Rājamārtan.d. a est un com-
mentaire du Yogasūtra ; son Rāmāyan. acampū
est un poème classique du sanskrit médiéval ;
enfin on lui doit la grammaire du sanskrit ap-
pelée elle aussi Sarasvat̄ıkan. t.hābharan. a2.

bhojápura [pura] n. géo. np. de la ville de
Bhojapura, dans le Magadha, près de mod.
Pat.nā — f. bhojapur̄ı géo. np. de Bhojapur̄ı, id.

bhojáprabandha [prabandha] m. lit. np. du
Bhojaprabandha “Geste du roi Bhoja1” de
Vallāla ; c’est une fiction qui met en scène de
nombreux poètes à la cour du roi Bhojadeva.

bhojaśālā [́sālā] f. hist. np. de la Bhojaśālā
“Bibliothèque du roi Bhoja1”, école de sanskrit
fondée par le roi Bhojadeva à Dhārā, dans le
temple de Sarasvat̄ı ; elle fut pillée en 1140 par
Siddharāja, qui ramena en butin ses livres, et
not. la grammaire Sarasvat̄ıkan. t.hābharan. a2.

bhojos.n. a [us.n. a] a. m. n. f. bhojos.n. ā trop
chaud pour être mangé.
Bojn bhojana [bhoj-ana] n. nourriture, ali-

ment | alimentation, repas — f. bhojanā ifc.
nourri de ; qui sert de nourriture à.
BoEjn̂ bhojin [bhoj-in] ifc. agt. m. f. bhojin̄ı

qui mange ; qui prend plaisir à, qui jouit de.
Bo>y bhojya [pfp. [1] bhuj2] a. m. n. f. bhojyā

dont on peut jouir, à consommer ; comestible ;
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que l’on doit nourrir ; dont la nourriture peut
être mangée par 〈g.〉 | dont on peut ou doit se
servir — n. nourriture, aliment, repas.

bhojyānna [anna] a. m. n. f. bhojyānnā soc.
convenable à préparer le repas (se dit d’un śūdra
propre à préparer la nourriture d’un brāhman. a).
BoV bhot.a m. géo. np. de Bhot.a, le Tibet.
Boŝ bhos var. bho [bhavat2] interj. d’interpel-

lation : eh ! oh ! holà ! monsieur ! | ô ! 〈voc.〉.
bho bhos holà ! oyez, oyez !
bho rāma ô Rāma !
BOt bhauta [vr. bhūta] a. m. n. f. bhaut̄ı qui

concerne les êtres vivants ; qui concerne les sub-
stances |matériel | relatif aux esprits.

bhautaśāstra [́sāstra] n. mod. la science phy-
sique.
BO(y bhautya [vr. bhūti-ya] m. myth. np. de

Bhautya “Fortuné”, 14e manu du kalpa.
BOm bhaumá [vr. bhūmi] a. m. n. f. bhaumı̄

relatif à la terre, terrestre | fait de terre — m.
myth. np. de Bhauma, patr. de l’asura Naraka,
fils de Bhūmi | hist. ère [sam. vat] de la dynastie
Bhaumakara.

bhaumakara [kara1] m. hist. np. de la dynas-
tie Bhaumakara, établie en 736 en Orissa ; de
nombreux monastères bd. furent institués à son
début ; Jajpur était sa capitale.√

B}\f̂ bhram. ś v. [1] pr. md. (bhram. śate)
v. [4] pr. (bhraśyati) pr. md. (bhraśyate) pp.
(bhras.t.a) pf. (apa, pra) tomber, tomber en mor-
ceaux, tomber de 〈abl.〉 ; déchoir ; disparâıtre —
ca. (bhram. śayati) pp. (bhram. śita) faire tomber
ou déchoir, causer la perte de.
B}\f bhram. śa [bhram. ś] a. m. n. f. bhram. śā qui

tombe ; qui se détache de 〈abl. iic.〉 — m. fait
de tomber en se détachant ; perte, disparition
| séparation ; abandon ; fait d’être privé de 〈iic.〉.√

B}m̂ bhram v. [1] pr. (bhramati) v. [4]
pr. (bhrāmyati) pft. (babhrāma) pp. (bhrānta)
pf. (ut, pari, vi, sam) errer, divaguer |
tituber ; se déplacer irrégulièrement ; circuler
(étoiles, planètes) | se répandre (nouvelles) |
douter, hésiter ; commettre une erreur — ca.
(bhrāmayati) agiter, brandir.
bhiks. ām bhram errer en mendiant.
B}m bhrama [bhram] m. divagation, errance ;

erreur | déplacement, rotation ; trajectoire ; rou-
lement (yeux) ; tourbillon | source, fontaine,
cours d’eau — f. bhramā ifc. id.
bhramam dā se balancer.
B}mr bhramara [bhrama-ra] m. abeille ; in-

secte volant | (poèsie) amant [“butineur”] — f.
bhramarā ifc. abeille |plante grimpante — f. bh-
ramar̄ı abeille.

B}£ bhras.t.a [pp. bhram. ś] a. m. n. f. bhras.t. ā
tombé, déchu ; corrompu | disparu ; en ruines.√

B}Aĵ bhrāj v. [1] pr. md. (bhrājate) pf. (vi)
briller, rayonner, étinceler — ca. (bhrājayati)
faire briller, illuminer ‖ gr. φλεγω ; lat. ṅlagro ;
ang. bright.
B}At� bhrātr. m. [sg. nom. bhrātā, acc.

bhrātaram] frère | mon frère (ami intime) | du.
bhrātarau frère et sœur ‖ gr. φρατηρ ; lat.
ṅrater ; ang. brother ; all. Bruder ; fr. frère.

bhrātr.jāyā f. belle-sœur (femme d’un frère).
bhrātr.tva [-tva] n. fraternité.
bhrātr̄ıya [-̄ıya] m. neveu (fils d’un frère) —

f. bhrātr̄ıyā nièce.
B}A�t bhrānta [pp. bhram] a. m. n. f. bhrāntā

qui erre ; égaré, troublé |parcouru — n. errance,
tribulation.
B}AE�t bhrānti [bhram] f. égarement,

hésitation, doute, trouble, confusion, illu-
sion.
B}Am bhrāma [vr. bhram] m. égarement,

hésitation.
B}Amr bhrāmara [vr. bhramara] a. m. n. f.

bhrāmar̄ı concernant l’abeille — n. miel —
f. bhrāmar̄ı phil. [tantr.] np. de Bhrāmar̄ı
“Bourdonnante”, l’une des 8 puissances divines
[yogin̄ı].
B�}k� VF bhrukut. ı̄ [bhrū-kut. ] f. froncement de

sourcils.
bhrukut. ı̄mukha [mukha] a. m. n. f.

bhrukut. ı̄mukh̄ı qui fronce les sourcils — n.
visage courroucé ou renfrogné.
B�} bhrū f. sourcil ; cf. subhru ‖ gr. oφρυς ; ang.

brow ; all. braue ; fr. froncer.
bhrūkut. ı̄ [kut. ı̄] f. froncement des sourcils.

bhrūkut. ı̄m. kr. froncer les sourcils.
bhrūkut. ı̄m. bandh id.

bhrūmadhya [madhya] n. espace entre les
sourcils.
B�}Z bhrūn. a [bhr. ] n. embryon — m. enfant,

garçon | brahmane érudit.
bhrūn. aghna [ghna] a. m. n. f. bhrūn. aghnā

avorteur |meurtrier d’un brahmane érudit.

m m
�m -ma forme des a. ord. et des s. m. ou n.√
m\ĥ mam. h v. [1] pr. md. (mám. hate)

pft. (māmahe) pp. (mahitá) donner avec lar-
gesse, accorder ; offrir en récompense — ca.
(mam. háyati) faire accorder.
mkr mákara m. f. makar̄ı myth. Makara ou

monstre marin, chimère de dauphin et de croco-
dile, monture de Varun. a et de Gaṅgā, emblème

398



de Kāma | astr. signe zodiacal [rāśi] et constel-
lation du Capricorne.

makarakun. d. ala [kun. d. ala] n. boucle d’oreille
en forme de makara, symbole mâle ; Nat.arāja en
porte une à l’oreille droite.

makaraketana [ketana] m. myth. np. de Ma-
karaketana, épith. de Kāma “à l’étendard orné
d’un makara”.

makarasam. krānti [sam. krānti] f. soc. fête du
nouvel an, au début du mois de māgha ; elle
correspondait originellement au solstice d’hiver
[daks.in. āyana] ; on la célèbre maintenant vers le
14 janvier, à cause de la précession des équinoxes
[ayanām. śa] ; c’est un jour propice pour le bain,
not. à Prayāga ; on l’appelle aussi māghamela ;
ce festival s’appelle Pongal sam. krānti en Inde du
Sud, on y cuit du riz dans du lait et on consacre
une cérémonie [pūjā] au Soleil.
mkr�d makaranda m. nectar, pollen, miel |

variété de jasmin ou de mangue.
mkAr makāra [(ma)-kāra] m. le son ou la

lettre ‘ma’.
makārapañcaka [pañcaka] n. phil. [tantr.] le

groupe des “cinq M”, ingrédients de transgres-
sion du kulācāra comprenant l’alcool [madya],
la viande [mām. sa], le poisson [matsya], l’union
sexuelle [maithuna] et l’imposition des mains
[mudrā].
mE"kA maks.ikā f. mouche, moucheron ‖ lat.

musca ; fr. mouche.
mK makhá a. m. n. f. makhā joyeux ; vigou-

reux, actif ; turbulent | myth. toujours en mou-
vement ; se dit des souffles [marutas] ou aspects
de Rudra — m. festival | soc. sacrifice, obla-
tion | véd. np. de Makha, dieu personnifiant le
Sacrifice ; refusant de partager avec les autres
dieux son bénéfice, il en sera puni en étant
décapité par son arc, dont les fourmis rongèrent
la corde ; sa tête devint le Soleil ; pour restau-
rer la complétude du sacrifice, Dadhyaṅ ensei-
gna aux Aśvinau comment la recoller ; pour ne
pas être décapité lui-même par Indra, il donna le
secret avec une tête de cheval comme substitut.
mgD magádha m. géo. np. du pays Ma-

gadha (mod. au sud du Bihāra) ; sa capitale fut
Rājagr.ha, puis Pāt.aliputra à partir du règne
d’Ajātaśatru1 (5e siècle ant.) ; il est le creuset
de l’empire Maurya.
m`n magna [pp. majj] a. m. n. f. magnā

plongé, immergé (dans 〈loc. iic.〉) |disparu (not.
dit de la lune après son coucher) ; tombé dans le
malheur ; qui retombe (not. seins) |qui a pénétré
ou disparu dans 〈loc. iic.〉.
mG maghá [mam. h] m. cadeau, récompense ;

butin — f. maghā pl. astr. np. des Maghās “les
Récompenses”, formant le 8e astérisme lunaire
[naks.atra] corr. à l’étoile Régulus (constellation
du Lion) ; les mânes [pitaras] y président ; son
symbole est une maison.
mGvt̂ maghavat [magha-vat] a. m. n. f. ma-

ghon̄ı libéral, généreux — m. maghavan [nom.
maghavā] myth. np. de Maghavā, épith. d’Indra
“le Généreux”.
m¬Zk maṅkan. aka m. myth. [VaP.] np.

du sage [r.s. i] Maṅkan. aka, issu de l’esprit de
Kaśyapa ; prenant un jour son bain à la rivière,
il y fut rejoint par la nymphe [apsaras] Rambhā
et ses suivantes ; il perdit sa semence, qu’il di-
visa en 7 portions, donnant naissance à 7 souffles
divins [marut] ; s’étant coupé à la main avec de
l’herbe kuśa, il en coula de la sève, ce qui le mit
en joie, et sa danse extatique fit vibrer tout l’uni-
vers, provoquant l’inquiétude des dieux ; Śiva le
rabaissa, en lui montrant que s’il se blessait lui-
même c’est de la cendre qui venait ; Maṅkan. aka
se prosterna à ses pieds, et fut pardonné.
m² maṅkha m. soc. membre d’un ordre men-

diant du Magadha.
maṅkhali m. hist. np. du philosophe

Maṅkhali ou Makkhali ; cf. Gośāla.
m½l maṅgala n. bénédiction, bonheur,

félicité ; signe propice ; objet de bon augure,
porte-bonheur, amulette ; cf. as.t.amaṅgala |
cérémonie, coutume, fête — m. astr. np. du
graha Maṅgala “Bénéfique”, personnifiant la
planète Mars, et de couleur rouge [Rudhira] ;
[SP.] on dit que Maṅgala est né d’une goutte
de sueur de Śiva faisant pénitence après la
mort de Sat̄ı, et recueillie par la Terre Bhūmi ;
ou bien qu’il est fils de Vis.n. u-Varāha et de
Bhūmi, et ainsi appelé Bhūmisuta ; on dit donc
qu’il est Kuja-Bhūmija “Né de la Terre” ; il
est célibataire, on le dit impulsif et aventu-
reux ; il protège la propriété et l’épouse ; astr.
sous son aspect sombre, il personnifie la guerre,
et est expert de sciences occultes ; on l’asso-
cie au cuivre, au feu, au corail, à l’été, au
Sud ; on l’honore le mardi [maṅgalavāra] ; cf.
Aṅgāraka — f. maṅgalā myth. np. de la yo-
gin̄ı Maṅgalā “Favorable”, aspect de la Déesse,
vénérée not. en Orissa comme Ādísakti sous
forme aniconique (pierres) ; à Kakatpur elle est
adorée sous la forme d’une ancienne statue bd.
de Tārā, et invoquée par des rites de divination
pour la construction de l’idole de Jagannātha
[navakalevara] ; on célèbre sa pūjā tous les mar-
dis pendant un mois, à partir de caitr̄ı ‖ thai
mongkhon.
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maṅgalavāra [vāra] m. mardi.
maṅgalaśloka [́sloka] m. lit. stance de bon au-

gure.
maṅgalasūtra [sūtra] n. soc. [“fil bénéfique”]

cordon que le marié noue autour du cou de
son épouse lors de la cérémonie de mariage, et
qu’elle doit garder tant qu’il est en vie.

maṅgalācaran. a [ācaran. a] n. soc. bénédiction,
prière de succès d’une entreprise |pl. lit. litanies
d’invocation des dieux servant d’introduction à
un ouvrage.
m½Elk maṅgalika [maṅgala-ika] n. amulette.
m½Sy maṅgalya [maṅgala-ya] a. m. n. f.

maṅgalyā de bon augure — n. porte-bonheur ;
prière favorable.

maṅgalyabhiks. ā [bhiks. ā] f. soc. don d’un
gage de bonheur ; not. de vivre longtemps avec
son époux.
mĉ mac iic. pour mat.
maccitta [citta] a. m. n. f. maccittā qui a

l’esprit fixé sur son moi.
macchar̄ıra [́sar̄ıra] n. mon corps.√
m>ĵ majj v. [6] pr. (majjati) pp. (magna)

abs. (-majjya) pf. (ni) plonger dans 〈acc. loc.〉,
pénétrer ; être immergé, couler | se noyer, périr,
tomber (en enfer) — ca. (majjayati) immerger,
noyer ; inonder | faire pénétrer, enfoncer ‖ lat.
mergo ; ang. to merge ; fr. immerger.
m>jn̂ majján [majj] m. mœlle ; sève, jus.
m>jnmajjana [majj-ana] n. immersion, ablu-

tion, bain ; perdition, chute (en enfer).
mÒrF mañjar̄ı f. bouquet, grappe de fleurs |

fleur, bouton, bourgeon — ifc. [“bouquet de”]
nomme des œuvres littéraires.
mEÒ¤ mañjis.t.ha [super. mañju] a. m. n. f.

mañjis.t.hā rouge foncé, rouge garance — f.
mañjis.t.hā natu. bot. Rubia munjista, garance.

mañjis.t.hakula [kula] n. natu. famille des ru-
biacées.
mÒFr mañj̄ıra n. anneau de chevilles — f.

mañj̄ırā ifc. id.
mÒ� mañju a. m. n. f. joli, plaisant, gracieux,

charmant.
mañjughos.a [ghos.a] m. bd. np. de

Mañjughos.a “à la voix mélodieuse”, saint
bouddhiste civilisateur du Népal, divinisé
comme l’accompli [bodhisattva] Mañjuśr̄ı.

mañjuśr̄ı [́sr̄ı] m. bd. np. de l’accom-
pli [bodhisattva] Mañjuśr̄ı “Saint Gracieux”,
déification du moine Mañjughos.a ; éternellement
jeune, symbolisant le Savoir, gardien du para-
dis de l’Est, il est souvent représenté avec un
glaive dressé [jñānakhad. ga] enflammé (le savoir
qui tranche l’ignorance) et une couronne à 5

pointes ; sa monture est un lion ; son culte se
répandit en Chine au 8e siècle.
mÒ� qA mañjūs. ā f. bôıte, coffret, écrin ; coffre

| lit. recueil | var. mañjus. ā id.
mWmat.ha m. n. cellule d’ermite ; clôıtre, ermi-

tage, monastère, lieu de résidence de renonçants
[sannyāsin] ; collège de jeunes prêtres.

mat.hādhipati [adhipati] m. soc. supérieur de
monastère.

mat.hāmnāya [āmnāya] m. lit. np.
du Mat.hāmnāya, texte spécifiant les
régulations d’un monastère [mat.ha], attribué à
Śaṅkarācārya.
mEZ man. i m. joyau, pierre précieuse, perle |

gland du pénis ; clitoris.
man. ikan. t.ha [kan. t.ha] m. natu. geai bleu |

myth. np. de Man. ikan. t.ha, épith. d’Ayyappā
“portant au cou un joyau” (sur le collier donné
à sa naissance par Mohin̄ı et Śiva).

man. ı́karn. a [karn. a] a. m. n. f. man. ikarn. ā qui
porte un ornement à l’oreille.

man. ı́karn. ikā [karn. ikā] f. géo. np. de l’étang
sacré Man. ikarn. ikā à Bénarès.

man. ikarn. ikāghat.t.a [ghat.t.a] m. géo. np.
du Man. ikarn. ikāghat.t.a, 2e lieu de crémation à
Bénarès.

man. igr̄ıva [gr̄ıvā] m. myth. np. du génie
[guhyaka] Man. igr̄ıva “Gorge précieuse”, fils de
Kubera ; cf. Nalakūbara.

man. ipadma [padma] a. m. n. f. man. ipadmā
portant le joyau et le lotus — f. man. ipadmā bd.
np. de Man. ipadmā “Celle qui porte le joyau et
le lotus”, épith. d’Avalokiteśvara sous sa forme
féminine.
om. man. ipadme hum bd. “Ô Toi qui porte le
joyau et le lotus”, mantra bouddhiste évoquant
Man. ipadmā ; parfois appelé vidyās.ad. aks.ar̄ı ou
formule en 6 syllabes.

man. ipūra [pūra] m. nombril — n. géo. np.
de la ville (mod. Imphal au Manipur) et du
royaume de Man. ipūra ou Man. ipura “Abondant
en joyaux” ; cf. Citravāhana |géo. ancienne ville
du Kaliṅga, d’emplacement inconnu |phil. [yoga]
3e centre d’énergie [cakra], situé au niveau du
plexus solaire ; il est représenté par un lotus
bleu à 10 pétales ; au centre, un triangle rouge y
symbolise l’élément feu, et porte le b̄ıjamantra
‘ram. ’ ; ce cakra contrôle le sens de la vue ; il est
le centre psychique de la force vitale.

man. ipravāla [pravāla] n. langue littéraire
médiévale du Kerala, mélange de sanskrit et de
malayalam.

man. ibandha [bandha] m. port de bijoux |
poignet (où l’on porte des bijoux).
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man. ibhūmikā [bhūmikā] f. mosäıque en
pierres précieuses.

man. ibhūmikākarma [karma] n. la confec-
tion de mosäıques en pierres précieuses, l’un des
64 arts [kalā].

man. imat [-mat] a. m. n. f. man. imat̄ı
orné de joyaux — f. man. imat̄ı myth. np. de
Man. imat̄ı “Pleine de joyaux”, riche capitale des
nivātakavacās.

man. irāga [rāga] m. coloration d’un joyau —
n. rubis ; syn. mān. ikya, padmarāga.

man. irāgākarajñāna [ākara-jñāna] n. la
connaissance des couleurs et lieux d’origine des
gemmes, l’un des 64 arts [kalā].

man. istambha [stambha] m. poteau au centre
d’un bassin | pilier de cristal.
mEZk man. ika [man. i-ka] m. joyau, gemme.√

m�X̂ man. d. v. [1] pr. (man. d. ati) pp.
(man. d. ita) orner, parer, décorer — ca.
(man. d. ayati) id.
m�X man. d. a [man. d. ] m. n. écume (de cuisson

du riz, du lait, etc.) ; crème ; essence.
man. d. aka [-ka] m. galette, crêpe.
m�Xn man. d. ana [man. d. -ana] a. m. n. f.

man. d. anā qui orne, qui décore 〈g.〉 — m. hist.
np. de Man.d. ana Mísra, philosophe né au Bihāra
(9e siècle) ; cf. Sureśvara, Vidhiviveka — n. or-
nement, parure, décoration — f. man. d. anā ifc.
id.
m�Xp man. d. apa m. n. arch. hall ouvert dans

un temple, pavillon, porche à piliers ; tente ; ber-
ceau de verdure.
man. d. apaks.etra territoire consacré.

man. d. apaka [-ka] m. id — f. man. d. apikā petit
pavillon ; abri, appentis.

man. d. abuddhi [buddhi] a. m. n. f. qui a l’es-
prit lent.
adhyayanāt parājayate man. d. abuddhih. (L’élève)
à l’esprit lent se lasse de l’étude.
m�Xl man. d. ala m. n. cercle, disque | soc. dia-

gramme rituel | groupe, groupement | lit. l’une
des 10 divisions du R. gveda, regroupé en hymnes
[sūkta].

man. d. alin [-in] agt. m. f. man. d. alin̄ı circulaire
— ifc. entourant.
m�XElt man. d. alita [man. d. ala-ita] a. m. n. f.

man. d. alitā enroulé.
man. d. alitahasta [hasta] m. (éléphant) à la

trompe enroulée.
m�X� man. d. u m. myth. np. du sage [r.s. i] Man.d.u.
m�X� k man. d. ūka m. f. man. d. ūk̄ı natu. zoo. gre-

nouille.
man. d. ūkapluti [pluti] f. saut de grenouille |

gram. discontinuité d’une condition contextuelle

dans l’anuvr.tti.
man. d. ūkayoga [yoga] m. posture de yoga

d’immobilité.
man. d. ūkaśiks. ā [́siks. ā] f. lit. np. de la

Man.d. ūkaśiks.ā “Doctrine de la grenouille”, re-
cueil de textes de l’école véd. des Mān.d. ūkās
mt̂ mat var. mac, mad2 [abl. aham] ind. de

moi — iic. moi, de moi, à moi, par moi.
matkr.ta [kr.ta] a. m. n. f. matkr.tā fait par

moi.
matpara [para] a. m. n. f. matparā dévoué à

moi.
matputra [putra] m. mon fils.
matsam. sthā [sam. sthā2] f. union avec moi ;

refuge en moi.
�mt̂ -mat forme des a. (remplace -vat après

th. en i, ı̄, u, ū, r. , o, is. ou us.).
mtmatá [pp. man] a. m. n. f. matā pensé, cru,

imaginé, compris | estimé ; désiré — n. doctrine,
croyance, opinion ; résolution | intention ; désir,
souhait |mod. vote.

matabheda [bheda] m. différence d’opinion
(avec 〈g. i.-saha〉).
mt\g matam. ga var. mataṅga [mata-ga] m.

[“qui va où il veut”] éléphant |myth. [Rām.] np.
du r.s. i Mataṅga ; son ermitage était à R. s.yamūka ;
lorsque Vāl̄ı tua Dundubhi, un peu de son sang
rejaillit sur l’ermitage ; Mataṅga maudit son res-
ponsable de mourir s’il venait à R. s.yamūka ;
Sugr̄ıva s’y réfugia ; [Raghuvam. śa] il maudit
le gandharva Priyam. vada qui s’était baigné en
amont de la rivière de lui ; il devrait rôder
comme éléphant sauvage jusqu’à être touché par
une flèche d’Aja.
mEt mati [man-ti] f. pensée, intention,

résolution | opinion, croyance | esprit, intelli-
gence ; mémoire | estime, respect ; sagesse.

matimat [-mat] a. m. n. f. matimat̄ı intelli-
gent, malin, rusé | avisé, sage, prudent.
m(k� Z matkun. a m. insecte ; not. punaise (de

lit).
m� matta [pp. mad1] a. m. n. f. mattā ivre,

enivré de ; furieux ; réjoui, joyeux, passionné ; ex-
cité | en rut (not. éléphant).

mattamatam. ga [matam. ga] m. éléphant en
rut.
mattamatam. gagāmin [“qui a la démarche d’un
éléphant en rut”] majestueux.
m�ŝ mattas cl. pour mat.
m(y matya n. herse ; rouleau |mus. cycle ryth-

mique [tāla] comprenant 1 laghu, 1 druta et 1
laghu.
m(vA matvā [abs. man] ind. ayant pensé.
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m(sr matsará [mad1] a. m. n. f. matsarā véd.
qui exalte, qui intoxique | égöıste, envieux ; ja-
loux, hostile — m. égöısme ; envie, jalousie ; pas-
sion pour 〈loc. iic.〉.

matsaramanas [manas] a. m. n. f. de dispo-
sition égöıste.

matsarin [-in] agt. m. f. matsarin̄ı envieux ;
envieux de 〈loc.〉.
m(-y mátsya m. poisson |myth. np. de Mat-

sya le Poisson, 1er avatāra de Vis.n. u, qui retrouva
dans les eaux le Veda qui y avait été caché par
le démon Hayagr̄ıva ; il sauva des eaux les sept
sages [saptars. i], qui s’accrochèrent à sa corne
pendant le déluge primordial ; on le célèbre à la
pleine lune [pūrn. imā] du mois kārttika | myth.
[Mah.] np. de Matsya1, fils d’Uparicara dont le
sperme avait été avalé par la nymphe-poisson
Adrikā ; il fut trouvé dans son ventre avec sa
sœur Matsyagandh̄ı par le pêcheur Dāsarāja —
n. lit. cf. Matsyapurān. a | pl. matsyās géo. nom
du pays Matsya2 (entre mod. Delhi et Jäıpur)
et de son peuple les Matsyās ; cf. Virāt.a.
matsyā iva janā nityam. bhaks.ayanti parasparam
Tels des poissons, les hommes s’entre-dévorent
sans cesse.

matsyagandha [gandha] a. m. n. f. matsya-
gandh̄ı qui sent le poisson — f. matsyagandh̄ı
myth. np. de Matsyagandh̄ı, épith. de Satyavat̄ı
trouvée dans le ventre du poisson Adrikā par le
pêcheur Dāsarāja qui la recueillit ; faisant tra-
verser la Yamunā au sage Parāśara, celui-ci la
délivra de son odeur en échange de ses faveurs,
qui donnèrent naissance à Vyāsa ; elle épousa
ensuite le roi Śām. tanu fou de sa beauté pour en-
gendrer les princes Citrāṅgada et Vicitrav̄ırya ;
après leur mort sans héritier, elle fit venir Vyāsa
pour qu’il accomplisse son devoir de niyoga et
continue la lignée en engendrant Dhr.tarās.t.ra et
Pān.d.u, dont les descendants se battront dans la
grande bataille fratricide du Mah.

matsyanyāya [nyāya] m. [“loi des poissons”]
la loi du plus fort.

matsyapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Mat-
syapurān. a ou Mātsyapurān. a “Récit du temps
du Poisson”, texte mythologique mixte, en 291
chapitres [adhyāya] ; il relate le déluge où Vis.n. u
incarné comme Matsya sauva Manu accroché à
sa corne.

matsyamudrā [mudrā] f. soc. geste du pois-
son, effectué par le prêtre sur un pot à eau avant
de l’offrir à la divinité ; on superpose les deux
mains à plat horizontalement, main droite sur
la gauche, paumes vers le sol, pouces écartés,
autres doigts joints tendus ; on tourne les pouces

pour nager.
matsyād [ad2] a. m. n. f. qui mange du pois-

son.
matsyendranātha [indra-nātha] m. hist. np.

de Matsyendranātha “Né d’un poisson”, accom-
pli [mahāsiddha] qui fonda l’école de hat.hayoga
au Népal au 10 e siècle ; il était le mâıtre [guru]
de Goraks.anātha ; il est révéré par les boud-
dhistes comme par les hindous comme saint pa-
tron du Népal.
mT̂ math cf. manth.
mT matha [math] m. cf. mātha.
mTn mathana [manth-ana] agt. m. f. mathan̄ı

qui bouleverse, qui détruit — n. barattage ;
dommage, destruction | cf. ks. ı̄rodamathana |
manthana id. | production du feu par friction ;
bâton à feu.
mETn̂ mathin [manth] m. [sg. nom. manthās,

acc. manthānam, dat. mathe ; pl. acc. mathas,
dat. mathibhyas] bâton (à baratter ou à faire du
feu).
mT� rA mathurā f. géo. np. de Mathurā, ville

du pays Vr.ji dans la province d’Agra sur la rive
droite de la Yamunā ; myth. elle fut conquise par
Śatrughna ; Kr.s.n. a y naquit ; on l’appelle aussi
Madhurā “la douce ville” ; c’est l’une des 7 villes
sacrées [saptapur̄ı].

mathurānātha [nātha] m. myth. np. de Ma-
thurānātha “Seigneur de Mathurā”, épith. de
Kr.s.n. a | hist. np. de Mathurānātha1, logicien du
navyanyāya du 16e-17e siècle, auteur du Tattva-
cintāman. irahasya.√

md̂ mad1 v. [4] pr. (mādyati) pp. (matta)
pf. (ut, pra) s’enivrer ; être ivre |se réjouir ; s’ex-
citer — ca. (madáyati) ca. (mādayati) enivrer ;
réjouir ‖ gr. µαδαω ; lat. madeo ; ang. mad.
md̂ mad2 iic. pour mat.
madartha [artha] m. mon propre usage.

madartham var. madarthe adv. pour mon
propre usage, pour moi.

mad̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. mad̄ıyā poss. mon,
mien, à moi, de moi.

madbhakta [bhakta] a. m. n. f. madbhaktā
qui est mon adepte.

madvacana [vacana] a. m. n. f. madvacanā
qui parle de moi, qui parle pour moi — abl.
madvacanāt adv. en mon nom.
md máda [mad1] m. ivresse |folie, fureur ; pas-

sion pour 〈iic.〉 ; excitation sexuelle, rut |sérosité
qui suinte des tempes de l’éléphant en rut |
liqueur enivrante, alcool | orgueil, présomption
| myth. np. de Mada, l’Orgueil personnifié (ou
l’Ivresse).
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madayitnú [-yitnu] a. m. n. f. intoxicant —
m. liqueur | homme ivre | var. madayis.n. u id.

madasthāna [sthāna] n. mod. bar.
madāndha [andha] a. m. n. f. madāndhā

aveuglé par l’orgueil, par le désir ou par l’ivresse.
madāmada [amada] a. m. n. f. madāmadā

phil. passionné et impassible à la fois (qualifie
la nature duale du divin ātman).
mdn mádana [mada-na] m. amour charnel,

passion |myth. np. de Madana l’Amour, un nom
du dieu Kāma — n. ébriété, excitation — f. ma-
danā var. madan̄ı boisson enivrante — f. ma-
danā ifc. passion pour.

madanadamana [damana] m. myth. np. de
Madanadamana, épith. de Śiva “qui dompte ses
passions” en annihilant le désir Kāma.

madanamohana [mohana] m. myth. np. de
Madanamohana, épith. de Kr.s.n. a “qui égare le
dieu Kāma”.
mEdr madira [mada-ra] a. m. n. f. madirā qui

enivre, excitant — f. madirā vin, liqueur, alcool,
breuvage enivrant | np. de femme.
m�� madgú m. oiseau plongeur ; zoo. Mergus,

canard plongeur, harle ; cormoran.
m� mádya [mad1-ya] a. m. n. f. madyā intoxi-

cant, euphorisant — n. vin, liqueur.
mdý madrá m. géo. np. du Madra, contrée et

peuple du Pañjab |son roi ; cf. Śalya |pl. madrās
les habitants du Madra.
mD� mádhu a. m. n. f. madhū f. madhv̄ı doux,

sucré | plaisant, charmant ; délicieux — n. dou-
ceur, miel, sucre | breuvage enivrant (hydro-
mel ?) — m. premier mois véd. du printemps ;
syn. caitra |printemps |myth. np. du roi Madhu,
fils de Kārtav̄ırya ; Vr.s.n. i est dit l’âıné de ses
cent fils | myth. np. de l’asura Madhu1 “Dou-
ceur” ; avec son frère Kait.abha ils étaient nés
comme gouttes de rosée dans le lotus primor-
dial issu du nombril de Vis.n. u (ou étaient issus
du cérumen de Vis.n. u endormi) ; ils avaient ob-
tenu de Dev̄ı par de grandes pénitences de ne
mourir que s’ils le souhaitaient ; ils personnifient
l’orgueil ; Vis.n. u les combattit en vain, puis de-
vant leur arrogance leur demanda un vœu qui
lui permı̂t de les tuer ; la Terre se forma de leur
graisse ; ils se réincarnèrent comme resp. Khara
et Atikāya |myth. np. de l’asura Madhu2, qui fut
tué par Śatrughna | pl. madhavas soc. le peuple
de Madhu ; syn. yādavās ‖ gr. µεθυ ; lat. mel ;
ang. mead ; all. Meth ; fr. miel.

madhukara [kara1] m. f. madhukar̄ı abeille.
madhukarkat. ı̄ [karkat. ı̄] f. natu. bot. Carica

papaya, papaye.

madhudvis. [dvis.2] m. myth. np. de
Madhudvit., épith. de Kr.s.n. a “Ennemi de
Madhu1”.

madhupa [pa1] m. abeille [“qui boit du suc”].
madhuparka m. boisson sucrée à base de lait

fermenté et de miel | soc. son offrande en bien-
venue à un hôte.

madhumat [-mat] a. m. n. f. madhumat̄ı
sucré — m. (pays) où se trouve du miel.

madhulih [lih2] m. abeille.
madhuvrata [vrata] n. abeille.
madhusūdana [sūdana] m. myth. np. de

Madhusūdana, épith. de Kr.s.n. a “Destructeur
de l’asura Madhu1” | hist. np. du philosophe
Madhusūdana1 Sarasvat̄ı2, né Kamalajanayana
au Bengale au 16e siècle ; il devint ascète jeune,
étudia à Navadv̄ıpa, et s’établit à Vārān. as̄ı ;
on dit qu’il fut honoré à la cour de l’empe-
reur moghol Akbar ; il est l’auteur d’œuvres
d’advaita vedānta, et not. de l’Advaitasiddhi et
du Prasthānabheda.

madhvācārya [ācārya] m. hist. np. et titre du
mâıtre Madhvācārya ; cf. Madhva.
mD� k madhuka [madhu-ka] a. m. n. f.

madhukā sucré ; mélodieux ; couleur de miel —
m. cf. madhūka.
mD� r madhura [madhu-ra] a. m. n. f. madhurā

doux, suave, charmant, harmonieux | (mets) sa-
voureux ; sucré — m. phil. [nyāya] le sucré, un
type de goût [rasa] — f. madhurā géo. np. de
Madhurā “la Douce ville”, épith. de Mathurā
|myth. np. de Madhurā, nymphe céleste qui vi-
sita le Kailāsa pour honorer Śiva et s’unit à lui ;
Pārvat̄ı la maudit de devenir grenouille pendant
12 ans ; Śiva lui promit qu’à l’issue des 12 ans
elle deviendrait une belle jeune fille et qu’elle
épouserait un prince ; cf. Mandodar̄ı.
madhuram adv. agréablement.

madhuratā [-tā] f. douceur.
madhuratva [-tva] n. douceur.
mD� k madhūka [madhu] m. abeille | natu.

bot. Madhuca Latifolia, grand arbre Mahua du
Sud de l’Inde, aux fleurs jaune pâle groupées à
l’extrémité des branches, à l’écorce brune ; uti-
lisé en médecine, not. l’huile de Mahua extraite
de ses graines — n. sa graine | cire d’abeille.
m@y mádhya a. m. n. f. madhyā au centre,

au milieu ; moyen ; ordinaire — m. n. le milieu,
le centre — n. math. mille billions (un million
de milliards) — f. madhyā le majeur — ind. au
milieu ; parmi, entre 〈g.〉 ‖ lat. medius ; ang.
middle ; all. Mitte ; fr. médian, milieu.
madhye prép. cl. parmi, au milieu de ; en
présence de 〈g.〉.
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madhye kr.tya adv. eu égard à.
madhyena adv. au milieu de, entre 〈g. iic.〉.

madhyatā [-tā] f. médiocrité.
madhyadeśa [deśa] m. région centrale ; milieu

du corps, tronc, ventre |géo. np. du Madhyadeśa
“Région centrale”, corr. à la plaine du Gange.

madhyastha [stha] a. m. n. f. madhyasthā
[“qui se tient au milieu”] indifférent, neutre, im-
partial ; intermédiaire, moyen.
m@ym̂ madhyam [acc. madhya] ind. au milieu

de.
madhyám. dina [dina] m. midi | soc. offrande

de midi | phil. np. de Madhyam. dina, disciple de
Yājñavalkya.
m@ym madhyama [super. madhya] a. m. n.

f. madhyamā au milieu, central, intermédiaire ;
médian ; d’âge moyen | modéré, impartial,
neutre ; ordinaire — m. [madhyamapurus.a]
gram. 2e pers. — n. milieu du corps, taille, cein-
ture — f. madhyamā le majeur ; la matrice |phil.
[Bhartr.hari] son au 3e stade de la manifestation.

madhyamapadalopin [pada-lopin] m. gram.
élision du terme médian dans un mot composé.

madhyamaprahara [prahara] m. soc. garde
de midi (de 11 h à 14 h).
m@ymk madhyamaka [madhyama-ka] a. m. n.

f. madhyamikā moyen | commun | bd. doctrine
de la voie moyenne de Nāgārjuna, école du bd.
mahāyāna.

madhyamakaśāstra [́sāstra] n.
lit. np. du Madhyamakaśāstra (ou
Mulāmadhyamakakārikā) “Traité (de la
Voie) du Milieu”, ouvrage de Nāgārjuna, œuvre
majeure du bd. mahāyāna ; cf. mādhyamika.
m@ymFy madhyamı̄ya [madhyama-̄ıya] a. m.

n. f. madhyamı̄yā central.
m@v madhva [contr. madhvācārya] m. hist.

np. de Madhva ou Madhvācārya (1208–1279),
philosophe opposé au monisme de Śaṅkara1 et
de Rāmānuja ; il fut l’élève d’Acyutapreks.a ; il
enseignait au mat.ha d’Ud.upi, au Karn. āt.aka ; il
fonda la doctrine dvaita, basée sur la bhakti à
Vis.n. u ; il est l’auteur de l’Anuvyākhyāna et du
Tattvasaṅkhyāna ; on le dit incarnation de Ha-
numān ; cf. Pūrn. aprajña, Ānandat̄ırtha.√

mn̂ man v. [4] pr. (manyati) pr. md.
(mányate) impft. md. (amanyata) v. [8] pr.
md. (manuté) pft. md. (mene) pp. (mata) pfp.
(mantavya, manya) abs. (matvā, -matya) pf.
(anu, apa, abhi, ava, pra, vi, sam) penser,
réfléchir, juger | savoir ; croire, s’imaginer, sup-
poser | considérer comme, tenir pour 〈2 acc.〉
| considérer, estimer, faire cas de | penser peu
de 〈dat.〉 — ps. (manyáte) pp. (māna) estimer

hautement, apprécier, honorer — ca. (mānayati)
honorer, respecter — dés. md. (mı̄mām. sate)
réfléchir, vouloir comprendre ‖ gr. µεµoνα ; lat.
moneo ; all. meinen ; ang. to mean.
manye je pense ; me semble-t-il ; on dirait.
laghu man faire peu de cas de.
sādhu man approuver.
rājyam trin. āya manye Je me soucie du royaume
comme d’une paille.
�mn̂ -man forme des s. n. (qqf. m.).
mn, manah. iic. pour manas.
mana āpa [āpa] a. m. n. f. mana āpā [“qui

atteint le cœur”] attirant, émouvant.
mana icchā [icchā] f. désir mental.
manah. śilā [́silā] f. jaune du réalgar — m.

manah. śila id.
mnn manána [man-ana] a. m. n. f. mananā

réfléchi, prudent — n. réflexion, méditation ;
pensée | compréhension.
mananāt adv. après réflexion ; délibérément.
mnrÒn manarañjana [manas-rañjana] ifc. a.

m. n. f. manarañjan̄ı qui enchante l’esprit de.
mnŝ mánas [man-as] n. pensée, esprit ; fa-

culté d’attention ; intellect, mental | instinct ;
avis, opinion ; intention, goût, penchant | phil.
le sujet pensant et désirant | phil. [vaíses. ika] la
substance [dravya1] de l’Esprit ; [sām. khya] l’es-
sence [tattva] du Mental, un des constituants
de l’instrument interne [antah. karan. a] ; [vedānta]
son siège est le brahmarandhra, dans le cerveau ;
cf. manomayakośa — m. myth. np. de Manas le
Mental personnifié, fils de Māyā et d’̄Iśvara ; il
a deux épouses : Pravr.tti et Nivr.tti, personni-
fiant resp. l’activité et l’inactivité de l’intellect
‖ gr. µνηµη ; lat. mens ; ang. mind ; fr. mental,
dément.
manah. kr. diriger sa pensée sur, penser à 〈loc.〉 ;
avoir du goût pour 〈g.〉.
man̄ı kr. prendre à cœur.
mano dā fixer l’esprit sur 〈loc.〉.
mano dhā penser à, méditer sur 〈loc. dat. prati-
inf.〉.
mano vidhā penser à, méditer sur 〈loc. dat.
prati-inf.〉.
manah. samādhā se ressaisir.

manastāla [tāla] m. myth. np. du lion
Manastāla “Rapide comme l’esprit”, monture
[vāhana] de Durgā.
mnsA manasā1 [i. manas] adv. par l’esprit, en

imagination ; volontiers ; avec la permission de
〈g.〉.
manasā kr. songer, méditer.
manasā man être enclin à.
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manasāyajña [yajña] m. soc. sacrifice
intériorisé.
mnsA manasā2 [manasā1] f. myth. np.

de Manasā “Née de l’esprit”, déesse-serpent
[nāgamātr. ], sœur des dragons [nāga] Ananta et
Vāsuki ; adorée not. au Bengale et en Orissa, elle
protège des morsures de cobras ; elle est l’épouse
de Jaratkāru ; Āstika est leur fils.

manasāpañcamı̄ [pañcamı̄] f. soc. fête en
l’honneur de Manasā, où l’on honore les cobras ;
elle se tient le 5e jour de la quinzaine sombre du
mois ās. ād. ha ; syn. nāgapañcamı̄.

manasāvijaya [vijaya] m. lit. np. du Ma-
nasāvijaya “Victoire de Manasā”, poème bengali
de Vipradāsa (1495) ; il décrit la manière cruelle
dont la déesse des serpents établit son culte.
mnEs manasi [loc. manas] adv. en esprit.

manasi nidhā se représenter.
manasija [ja] m. [“né dans le cœur”] amour

|myth. épith. de Kāma.
mn-vt̂ mánasvat [manas-vat] a. m. n. f. ma-

nasvat̄ı intelligent.
mnE-vn̂ manasvin [manas-vin] a. m. n. f. ma-

nasvin̄ı intelligent, sage | de bonne humeur —
f. manasvin̄ı myth. np. de Manasvin̄ı “Sereine”,
épouse de Mr.kan.d.u, mère de Mārkan.d. eya.
mnFqA man̄ıs. ā [manas] f. réflexion,

considération ; intelligence, sagesse ; conception,
idée, pensée.
paro man̄ıs.ayā au delà de toute imagination.

man̄ıs. āpañcaka [pañcaka] n. lit. np. du
Man̄ıs.āpañcaka “5 réflexions” de Śaṅkara1, ins-
pirées par sa rencontre avec un hors-caste
[cān. d. āla] lui reprochant de ne pas mettre en pra-
tique sa philosophie [advaita].
mnFEqn̂ man̄ıs. in [man̄ıs. ā-in] agt. m. f.

man̄ıs. in. ı̄ réfléchi, sage, prudent | lettré, érudit ;
syn. pan. d. ita.
mn� mánu [man] m. homme [“créature pen-

sante”] | myth. np. de Manu-Svāyam. bhuva
“l’Homme Primordial”, premier homme de
l’ère, issu des deux moitiés Virāt. et Śatarūpā
de Brahmā ; par Śatarūpā il eut pour en-
fants Id. ā, Priyavrata et les 10 géniteurs
[prajāpati] ; on lui attribue les Lois de Manu
[mānavadharmaśāstra] | le manu d’une ère
cosmologique [manvantara] ; on en dénombre
14 dans un kalpa ; la tradition les nomme
Svāyam. bhuva, Svārocis.a, Auttami, Tāmasa,
Raivata, Cāks.us.a, Vaivasvata ou Satyavrata
(le Manu-Yama des temps actuels, fils de Vi-
vasvān), Sāvarn. a, Daks.asāvarn. a, Brahmasā-
varn. a, Dharmasāvarn. a, Rudrasāvarn. a, Raucya
et Bhautya | var. manus id. ‖ ang. man ; all.

Mann.
manur bhava janayā daivyam. janam [RV.] De-
viens Homme, pour créer la race divine.

manukula [kula] n. humanité.
jayatu sam. skr.tam. jayatu manukulam La vic-
toire du sanskrit est la victoire de l’humanité.

manusmr.ti [smr.ti] f. lit. Lois de Manu, texte
de lois traditionnelles, un dharmaśāstra ; syn.
mānavadharmaśāstra.
mn� jmanuja [manu-ja] m. homme, humain —

f. manujā var. manuj̄ı femme.
manuj̄ı kr. changer en homme.

manujanātha [nātha] m. roi, prince.
manujapati [pati] m. roi, prince.
manujendra [indra] m. roi.
mn� q manus.a [manus] m. homme — f. manus. ı̄

femme.
mn� 	ymanus.ya [manus-ya] a. m. n. f. manus.yā

humain ; relatif à l’homme ; masculin — m.
homme (humain) ‖ all. Mensch ; gitan ma-
nouche.

manus.yayajña [yajña] m. soc. [SB.] véd. le
sacrifice aux hommes, ou accueil des hôtes, un
des cinq rites majeurs [mahāyajña].
mn� ŝ manus cf. manu.
mno mano iic. pour manas.
manojavá [java] a. m. n. f. manojavā rapide

comme la pensée — f. manojavā myth. np. de
l’une des 7 langues d’Agni [saptajihva].

manomaya [maya] a. m. n. f. manomaȳı spi-
rituel, mental, intellectuel.

manomayakośa [kośa] m. phil. [vedā-
nta] l’enveloppe mentale, formant avec
vijñānamayakośa le corps subtil ou intellectuel
[sūks.maśar̄ıra].

manoratha [ratha] m. vœu, désir [“qui
transporte l’esprit”] | illusion, imagination, rêve.
udyamena hi siddhayanti kāryān. i na
manorathaih. C’est en se mettant au tra-
vail que les tâches sont accomplies, et non en y
rêvant.

manorama [rama] a. m. n. f. manoramā plai-
sant, charmant, attirant ; joli — f. manoramā
jolie femme |myth. [Mah.] np. de la belle apsa-
ras Manoramā | lit. np. d’œuvres.

manohara [hara] a. m. n. f. manoharā ravis-
sant, charmant, agréable, beau, captivant [“qui
ravit l’esprit”].
m�t&y mantavya [pfp. [3] man] a. m. n. f.

mantavyā à quoi l’on doit penser | qu’il faut ad-
mettre, croire ou approuver.
m�t� mántu [man-tu] m. conseil, délibération

| (résultat d’une délibération) motion, recom-
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mendation ; intention, plan.
m�/̂ mantr [vn. mantra] v. [10] pr. md.

(mantráyate) pp. (mantrita) abs. (mantrayitvā)
pf. (ā, ni) prendre conseil (auprès de 〈i.-saha〉,
au sujet de 〈dat.〉) ; délibérer, discuter — v. [10]
pr. (mantrayati) pf. (anu) parler.
m�/ mántra [man-tra] m. n. délibération,

avis ; résolution, conseil, plan ; maxime | hymne
sacré ; formule mystique ; incantation magique,
charme | phil. [“instrument de pensée”] man-
tra ou formule sacrée ésotérique ; instrument de
connaissance et de pouvoir, sa récitation précise
est prescrite par le mâıtre [guru].

mantradr. ś [dr. ś2] a. m. n. f. qui voit (le sens)
d’un mantra.

mantrapus.pa [pus.pa] n. soc. offrande de fleur
en récitant un mantra.

mantrayoga [yoga] m. phil. [tantra] magie in-
cantatoire.

mantrav̄ırya [v̄ırya] m. efficacité d’un man-
tra.

mantraśāstra [́sāstra] n. science des mantras.
mantraśikhā [́sikhā] f. soc. “flamme” (pou-

voir) d’un mantra.
mántrasam. skāra [sam. skāra] m. soc. rite de

perfectionnement d’un mantra.
mantrasādhana [sādhana] n. soc. [tantra]

procédure rituelle d’initiation.
mántrasiddha [siddha1] a. m. n. f. mantra-

siddhā accompli par un charme [mantra] |expert
en proférations.

mántrasiddhi [siddhi] f. pouvoir magique
d’un mantra.

mántrasiddhyupāya [upāya] m. soc. moyen
pour rendre un mantra efficace.

mantrālaya [ālaya] m. mod. siège du gouver-
nement (not. du Mahārās.t.ra).

mantroccāran. a [uccāran. a] n. récitation d’un
mantra, forme de culte [vandana].

mantraus.adhivaśa [os.adhi-vaśa] a. m. n. f.
mantraus.adhivaśā dont on a raison par les for-
mules et les herbes.
m�/Ey(vAmantrayitvā [abs. mantr] ind. ayant

pris conseil — m. mantrya ifc. ayant pris conseil
de.
mE�/t mantrita [pp. mantr] a. m. n. f. man-

tritā délibéré ; conseillé — n. délibération.
mE�/n̂ mantrin [mantra-in] agt. m. f. mantrin. ı̄

conseiller du roi, ministre | magicien | (échecs
[caturaṅgā]) dame ‖ fr. mandarin.
m�ìy mantrya cf. mantrayitvā.√
m�T̂ manth var. math v. [1] pr. (manthati)

v. [1] pr. (mathati) pp. (mathita) pf. (pra) agiter
avec force ; frotter du bois (pour faire du feu) ;

baratter | bouleverser, endommager, détruire ‖
gr. µoθoς ; all. Mangel.
m�T mantha [manth] m. agitation, barattage

|gruau d’orge mêlé de lait |cuiller ou bâton pour
remuer, bâton de baratte — f. manthā id.
m�Tn̂ manthan cf. mathin.
m�Tn manthana cf. mathana.
m�Tr manthara [relié à manda] a. m. n. f.

mantharā lent ; stupide ; lourdeau ; encombrant
— f. mantharā myth. [Rām.] np. de la servante
bossue Mantharā, incarnation de la gandharv̄ı
Dundubh̄ı ; alors que le roi Daśaratha allait in-
troniser son âıné Rāma comme son successeur,
elle suscita la jalousie de Kaikeȳı, qui rappela
au roi sa promesse de lui accorder un vœu, pour
exiger l’exil de Rāma et le couronnement de son
propre fils Bharata1.
m�TAn manthāna [mathana] m. bâton à feu

| myth. np. de Manthāna, épith. de Śiva “qui
baratte l’Univers”.

manthānabhairava [bhairava] m. lit. np. du
Manthānabhairava tantra, ouvrage ésotérique
de la tradition paścimāmnāya du culte de Kub-
jikā.√

m�d̂ mand1 [relié à mad1] v. [1] pr. md.
(mandate) se réjouir, être gai ; être ivre ou in-
toxiqué | être splendide — ca. (mandayati) in-
toxiquer ; réjouir.√

m�d̂ mand2 v. rester, demeurer, marquer la
pause.
m�d manda [mand2] a. m. n. f. mandā lent,

tardif ; opp. ś̄ıghra |faible, mou ; endormi, pares-
seux, indolent ; apathique, indifférent à 〈dat.〉 |
doux ; balourd ; sot, stupide |astr. np. de Manda,
épith. de Śani “Lent”.
mandam adv. lentement, faiblement ; pudique-
ment.

mandaga [ga] a. m. n. f. mandagā qui se meut
lentement — m. astr. épith. de la planète Sa-
turne [Śani].

mandabhāgya [bhāgya1] a. m. n. f. man-
dabhāgyā [“qui a peu de chance”] infortuné,
malchanceux — n. infortune.

mandamati [mati] a. m. n. f. à l’esprit lent.
mandavisarpin [visarpin] a. m. n. f.

mandavisarpin. ı̄ qui rampe lentement, qui
s’insinue — f. mandavisarpin. ı̄ lit. [Pañcatantra]
np. de Mandavisarpin. ı̄, punaise de lit royal.

mandākrānta [ākrānta] m. lit. [“qui pro-
gresse lentement”] nom d’un mètre de poésie.

mandādara [ādara] a. m. n. f. mandādarā in-
différent (à 〈loc.〉).

mandānila [anila] m. brise agréable.
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mandodar̄ı [udara] f. myth. [Rām.] np. de
Mandodar̄ı “au ventre douloureux” ; dans une
première vie elle fut Madhurā transformée en
grenouille par le sort de Pārvat̄ı ; elle vécut
douze ans dans le puits près duquel l’asura Maya
et l’apsaras Hemā firent des pénitences pour ob-
tenir une fille ; elle fut recueillie par eux lorsque
son sort prit fin ; d’une très grande beauté, elle
fut remarquée par Rāvan. a qui en fit sa reine
principale ; elle est mère d’Indrajit ; c’est une
épouse parfaite [pativratā].
m�dn mandána [mand1-ana] a. m. n. f. man-

danā gai, joyeux.
m�dr mandara [manda-ra] a. m. n. f. mandarā

gros, massif ; lent, paresseux — m. myth. np. du
Mont Mandara “l’Énorme”, qui servit à baratter
la mer de lait primordiale [ks. ı̄rodamathana] ; cf.
Kūrma, Vāsuki.
m�dAEknF mandākin̄ı [manda-ac] f. astr. np.

de la Mandākin̄ı ou Gange Céleste (Voie lactée) ;
myth. elle est issue de l’orteil de Vis.n. u, et coule
dans les cheveux de Śiva ; syn. chāyāpatha, rasā
| géo. nom d’un bras du Gange dans la vallée de
Kedāranātha |myth. [BhP.] nom d’un jardin de
Kubera dans l’Himālaya ; ses fils Nalakūvara et
Man. igr̄ıva s’y enivrèrent.
m�dAr mandāra m. natu. bot. Erythrina in-

dica, arbre corail ; il perd ses feuilles en juin et
se couvre de grandes fleurs au long pistil ; avec
ses feuilles on fait un shampooing ; on distingue
3 variétés suivant la couleur des fleurs : jaune,
utilisé pour la pūjā tantrique, noir, pour la pūjā
à Śani, et rouge corail (“de la couleur du sang
de Kāl̄ı”) pour la pūjā à Durgā ; cf. pāribhadra,
bahupus.pa | myth. un des 5 arbres du paradis
Svarga d’Indra ; cf. pañcavr.ks.a.
mE�dr mandira [mand2] n. habitation, de-

meure, maison ; palais | (devamandira) temple.
mandirābhyantara [abhyantara] n. intérieur

du temple, du palais.
m�d� rA mandurā [mand2] f. écurie | paillasse.
m�dý mandra [mand1-ra] a. m. n. f. mandrā

plaisant, agréable, charmant | bas, sourd, grave
(se dit de la voix).
m�DAt� mandhātr. [contr. manodhātr. ] m.

homme avisé ou pieux.
m�mT manmatha [int. manth] m. amour char-

nel, passion [“qui bouleverse”] | myth. np. de
Manmatha “Passion”, un nom du dieu Kāma.
m�ymanya [pfp. [1] man] ifc. a. m. n. f. manyā

qui se prend pour ; qui se fait passer pour ; qui
ressemble à.
m�yA manyā f. du. pl. muscles de la nuque.

m�y� manyú [man-yu] m. humeur,
tempérament ; ardeur, zèle, passion
| indignation ; colère, fureur, rage ; chagrin,
douleur | myth. np. de Manyu, la Fureur
personnifiée.
manyum. kr. passer sa colère sur 〈loc. prati-acc.〉.

manyutas [-tas] adv. avec rage, de colère.
m�v�tr manvantara [manu-antara] n. myth.

période de Manu ou ère cosmologique entre
deux déluges, comprenant 12000 années divines,
ou 71 grandes ères [mahāyuga] (307 millions
d’années) ; le 7e du kalpa courant est en cours,
il y en a 14 dans un kalpa | lit. la création de
la race humaine et des premiers hommes, un
pañcalaks.an. a.
mm mama var. me [g. aham] ind. à moi, de

moi ; mien, mienne, miens.
mamaka [-ka] a. m. n. f. mamakā véd. mien.
mamatā [-tā] f. intérêt (en 〈loc.〉) ; sentiment

de possession ; égöısme ; fierté, arrogance |myth.
np. de Mamatā “la Fière”, épouse d’Utathya ;
enceinte de son mari, elle fut violée par son
beau-frère Br.haspati ; l’embryon protesta, et re-
poussa son sperme qui tomba à terre ; Br.haspati
maudit l’enfant, qui naquit aveugle, d’où son
nom de Dı̄rghatamā.

mamatva [-tva] n. intérêt, attachement ; sen-
timent de possession, fait d’accaparer.
mamatvam. kr. être attaché à 〈loc.〉.
mMmV mammat.a m. lit. np. de Mammat.a

ou Mammat.ācarya, auteur du Kaśmı̄ra de la
fin du 11e siècle ; on lui attribue l’essentiel du
Kāvyaprakāśa ; il établit la doctrine de l’école
de poésie évocatrice [dhvani].
my maya ifc. a. m. n. f. maȳı forme des a.

de matière : consistant en, fait de, formé de | à
propos de, relatif à.
my maya1 [relié à māya] m. myth. np.

de l’asura Maya “Magicien”, premier parmi
les ondins [dānava] ; architecte des devās et
des daityās, il construisit la triple forteresse
Tripura ; son épouse est la nymphe [apsaras]
Hemā ; leurs fils sont Māyāvin et Dundubhi ; ils
adoptèrent Mandodar̄ı comme leur fille ; [Mah.]
lors de l’incendie de la forêt Khān.d. ava, Maya y
était caché, déguisé en Taks.aka ; il s’en échappa,
et par sa prière à Arjuna fut sauvé des flammes
d’Agni et du cakra de Kr.s.n. a ; en signe de re-
connaissance, il construisit pour les Pān.d. avās
la ville de Khān.d. avaprastha.
myA mayā [i. aham] ind. par moi.
mEy mayi [loc. aham] ind. en moi.
my� mayú m. myth. chimère, être céleste mi-

homme mi-bête ; cf. kinnara, gandharva.
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mayurāja [rāja] m. myth. np. de Mayurāja,
épith. de Kubera “Roi des chimères”.
my� K mayūkha m. cheville ; patère ; piquet

| soc. véd. piquet pour attacher l’animal du sa-
crifice | axe d’un cadran solaire ; syn. k̄ıla.
my� r mayūra m. f. mayūr̄ı natu. zoo. paon.
mayūrapattra [pattra] n. plume de paon,

symbole iconographique d’immortalité.
mayūrapos.aka [pos.aka] m. éleveur de paon

| hist. np. de Mayūrapos.aka, père de Candra-
gupta Maurya.

mayūravarman [varman] m. hist. np. du roi
Mayūravarmā ; cf. Mayūraśarmā.

mayūravyam. saka [vyam. saka] m. paon vo-
leur ; syn. dhūrtamayūra | gram. exemple
paradigmatique d’un composé déterminatif
irrégulier.

mayūraśarman [́sarman] m. hist. np. du roi
Mayūraśarmā qui fonda la dynastie Kadamba
au Karn. āt.a en 345 ; sa capitale était Banavasi ;
il prit le nom de Mayūravarmā pour indiquer
son passage de la classe brāhman. a à la classe
ks.atriya.

mayūrāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture
du paon : allongé à plat ventre, les coudes de
chaque côté du nombril, en prenant appui avec
les deux mains tournées vers l’arrière, on soulève
le corps en le laissant bien droit [dan. d. avat].
mr mara [mr. ] m. mort | la Terre [“monde des

mortels”] | pl. les habitants des enfers.
maravijaya [vijaya] m. bd. [“victoire sur la

mort”] épisode de l’Éveil de Buddha à Gayā, où
il surmonta les tentations démoniaques et “prit
la Terre à témoin” de ses mérites.

maravijayamudrā [mudrā] f. bd. geste du
“toucher de la terre” dans les représentations du
Buddha en Thäılande ; syn. bhūmisparśamudrā.
�mr -mara forme des a. signifiant “qui fait”.
mrkt márakata n. émeraude ‖ lat. smarag-

dus.
mrZ maran. a [mara-na] n. extinction, agonie,

mort.
mr�d maranda m. pl. pollen ou nectar des

fleurs.
mrAW marāt.ha cf. mahārās.t.ra.
mErc marica var. mar̄ıca m. natu. bot. Piper

nigrum, poivrier — n. poivre noir ‖ hi. mirc.
mrFEc már̄ıci f. véd. rai de lumière (so-

laire ou lunaire) — m. myth. np. de Mar̄ıci,
1er géniteur [prajāpati], issu de l’esprit de
Brahmā [vaidhātra] ; Kaśyapa est [Mah.] son
fils ou [Rām.] son jeune frère ; c’est un paran-
gon de vertu, et le Daśakumāracarita raconte sa
séduction par la courtisane Kāmamañjar̄ı aux

fins de gagner un pari — f. éclat de lumière,
rayon de soleil ; aube | mirage | myth. np. de
Mar̄ıci1 “Éclat de lumière”, un nom d’Us.ā, l’Au-
rore ; la création naquit de ses amours inces-
tueuses avec son père Brahmā-Prajāpati ; on la
représente parfois comme une truie avec 7 por-
celets représentant les 7 jours de la semaine |bd.
divinité du panthéon lamäıque.

mar̄ıcikā [-ka] f. mirage.
mar̄ıcikun. d. a [kun. d. a] n. géo. np. du

Mar̄ıcikun.d. a, puits d’eau sacrée du temple
Mukteśvara à Bhubaneśvar ; son eau, qui
accorde la fertilité, est tirée une fois par an et
mise aux enchères pour le festival de chariot du
Liṅgarāja.
mz marú [mr. ] m. désert, espace désertique ;

rocher | soc. privation de boisson (mode
d’austérité) | pl. maravas géo. [“hommes du
désert”] nom du peuple Mārvār, et de son pays ;
mod. Rajasthan |myth. [BhP.] np. du roi Maru
Janaka “l’Hostile”, fils de Haryaśva1, père de
Prat̄ıpaka ; ou [Rām.] père de Prat̄ındhaka |
myth. [Rām.] np. du roi d’Ayodhyā Maru1, fils
de Ś̄ıghraga, père de Praśuśruka.
marū bhū se désertifier.
marum. sādh s’abstenir de boisson.

marukānta [kānta] m. géo. np. du “Désert
splendide” Marukānta, asséché de l’océan par
Rāma armé du Brahmadan.d. a (mod. désert de
Bikaner et Mārvār).
mzt̂ marút m. vent | phil. souffle divin, prin-

cipe d’immortalité | pl. marutas myth. véd.
np. des souffles marutas, génies des vents et
orages, formant la troupe des jeunes guer-
riers tapageurs d’Indra ; le Mahābhārata en re-
cense 11 : Mr.gavyādha “Chasseur”, Sarpa “Ser-
pent”, Nirr.ti1 “Infortune”, Ajaikapād “Éternel
Unijambe”, Ahirbudhnya “Serpent de mer”,
Pinākin “Archer”, Dahana “Brûlant”, Īśvara
“Seigneur”, Kapāl̄ı “Porteur de crâne”, Sthān.u
“Pilier”, et Bhaga1 “Chance” ; ce sont les 11
aspects de Rudra [ekādaśarudrās] ; on en re-
cense parfois 48 ; leur chef est Mātarísvā ; ils
conduisent des chariots attelés à des antilopes ;
cf. rudra, prān. a, vāha.

marutta [datta] m. myth. [Rām.] np. du roi
Marutta, qui demanda à Sam. varta de faire un
sacrifice où il invita les dieux, et qui fut profané
par Rāvan. a.

marutputra [putra] m. myth. np. de Marut-
putra ou Marutiputra ou Māruti, patr. de Ha-
numān “Fils du Vent”.
mzD marudha m. natu. bot. Terminalia ar-

juna, arbre arjun, grande combretacée, aux
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feuilles ovales opposées ; il est utilisé en
médecine ; syn. arjuna.

marudhajalapati [jala-pati] m. myth. np. de
Marudhajalapati ou Marudhacalapati, “Mâıtre
de l’eau du marudha”, épith. de Murugan-
Skanda qui aurait fait jaillir une source au pied
d’un arbre Arjun pour répondre aux prières d’un
siddha1 assoiffé.
mkV markat.a var. marka m. natu. zoo. singe.
markat.akísora [kísorá] m. petit singe |

[markat.akísoranyāya] phil. doctrine de bhakti
du Nord, où le croyant demande secours à Dieu
comme le petit singe s’agrippe au ventre de sa
mère ; opp. mārjārakísora.
m(y martya [mard-ya] a. m. n. f. martyā mor-

tel ; humain — m. (un) mortel, homme — n.
corps.
md̂ mard [ca. mr.d1] v. [10] pr. (mardayati)

presser, broyer ; détruire, tuer.
md marda [mard] a. m. n. f. mardā ifc. qui

frotte ; qui broye, qui détruit — n. friction, choc ;
destruction.

mardaka [-ka] ifc. a. m. n. f. mardikā qui
écrase, qui broie ; qui fait souffrir.

mardana [-na] a. m. n. f. mardan̄ı qui frotte ;
qui broye, qui détruit — n. friction, massage |
destruction, ruine.

mardala [-la] m. sorte de tambour ; syn.
mr.daṅga.
mEdn̂ mardin [mard-in] agt. m. f. mardin̄ı qui

écrase, qui broye ; destructeur, anéantisseur.
mp marpa m. hist. np. du mystique tibétain

bd. Marpa, élève de Nāropa, un grand accompli
[mahāsiddha] ; il traduisit en tibétain les doc-
trines tantriques, et fonda la lignée Kagyupa ;
Milarepa fut son élève.
mm marma iic. pour marman.
marmajña [jña] a. m. n. f. marmajñā qui

connâıt les points faibles ; expert — ifc. expert
en ; exceptionnellement doué en.

marmajñāna [jñāna] n. connaissance d’un se-
cret.
mmn̂ márman n. point vulnérable (du corps),

point faible ; articulation, organe vital ; chair à
vif | secret, mystère.
mmr marmara [onomatopée] a. m. n. f. mar-

marā qui fait un bruit de froissement ; qui mur-
mure ‖ fr. murmure.
my márya [mr. ] a. m. n. f. maryā mortel — m.

jeune guerrier ; courtisan.
myA maryā f. limite ; frontière.
maryāda [da] m. [“qui marque la frontière”]

arbitre.

maryādā [ādā1] f. frontière, limite ; but |
limites morales, règles coutumières ; cadre légal ;
bonne conduite | convention, contrat.
mq̂ mars. [ca. mr.s. ] v. [10] pr. (mars.ayati) pfp.

(mars.an. ı̄ya) supporter ; pardonner.
na mars. molester.
mqZ mars.an. a [mars.-ana] a. m. n. f. mars.an. ā

qui pardonne, indulgent — n. patience, endu-
rance ; indulgence.
mqZFy mars.an. ı̄ya [pfp. [2] mars. ] a. m. n. f.

mars.an. ı̄yā qui mérite l’indulgence ; qui doit être
pardonné.
mEqn̂ mars.in [mars.-in] a. m. n. f. mars.in. ı̄ pa-

tient, indulgent.
mlmala m. n. saleté, ordure ; tache, souillure,

impureté |phil. [́saiva] substance primordiale du
péché.

malamallaka [mallaka] m. pièce d’étoffe cou-
vrant les parties intimes ; syn. kaup̄ına.

malamāsa [māsa] m. astr. mois lunaire in-
tercalaire, rajouté périodiquement pour que le
cycle lunaire rattrape le cycle solaire ; il est im-
pur, et on ne doit pas y pratiquer de cérémonie
religieuse.
mly malaya m. géo. np. de la châıne du Ma-

labar, dans les Ghāts occidentaux ; elle est riche
en santal | pl. ses habitants.

malayaja [ja] a. m. n. f. malayajā qui pousse
au Malabar — m. natu. bot. Sirium myrtifolium,
arbre de santal [candana].

malayadeśa [deśa] m. géo. le pays Malaya.
mEln̂ malin [vn. malina] v. [10] pr. (mali-

nayati) salir, souiller.
mEln malina [mala-na] a. m. n. f. malinā sale,

souillé, impur.
m¥ malla m. lutteur ; athlète, homme d’une

grande force physique | soc. ks.atriya hors caste
| hist. np. de la dynastie Malla du Népal |
[mallāsura] myth. np. du démon [asura] Malla1

“Lutteur” |pl. mallās géo. pays et peuple Malla ;
leur capitale était Kuśinagara.
m¥k mallaka m. récipient — f. cf. mallikā.
m¥Ar mallāra m. mus. mode [rāga] destiné à

la saison des pluies ; cf. amr.tavars. in.
mE¥ malli m. possession, appartenance.
mallinātha [nātha] m. jn. np. de Mallinātha

“Mâıtre de la Possession”, 19e t̄ırthaṅkara my-
thique ; son corps est bleu et or, son symbole
est une cruche d’eau | hist. np. de Mallinātha1,
lettré jäın du 14e ou 15e siècle ; il écrivit not. des
commentaires du mahākāvya de Kālidāsa.
mE¥k mallika m. natu. zoo. sorte d’oie — f.

mallikā natu. bot. Jasminum sambac, jasmin.
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mallikārjuna [arjuna] m. géo. np. de Mal-
likārjuna, l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga], établi au temple de Śr̄ı́saila ; c’est
un triliṅga.
mf maśa m. bourdonnement | moustique ;

moucheron.
maśaka [-ka] m. moustique ; en gén. insecte

qui pique ou mord.
ms� Z masr.n. a a. m. n. f. masr.n. ā tendre, moel-

leux ; doux ; onctueux ; syn. snigdha.
masr.n. atva [-tva] n. tendresse, douceur.
m-t masta n. tête, crâne.
m-tk mastaka [masta-ka] m. n. tête, crâne ;

sommet, partie supérieure, cime.
mastakam prép. cl. au-dessus de.

mastakāñjali [añjali] m. posture de dévotion,
mains jointes devant la poitrine, tête courbée.

mastakābhis.eka [abhis.eka] m. jn. pélerinage-
festival [mela] de Śravan. abel.gol.ā (Karn. āt.aka),
où sont déversées des offrandes sur la tête d’une
statue géante de Bāhubal̄ı ; cf. Gommat.a.
mE-t	k mastis.ka [relié à mastaka] m. n. cer-

veau |médecine affectant le cerveau.
m-t� l� ½ mastuluṅga [mastaka-luṅga] m. cer-

veau.√
mĥ mah v. [1] pr. (mahati) ppr. (mahat)

pp. (mahita) abs. (mahitvā) réjouir ; exalter, ex-
citer ; accrôıtre, magnifier ; honorer, fêter — pr.
md. (mahate) se réjouir — ca. (mahayati) faire
grandir, amplifier |réjouir ; exalter ; honorer ‖ gr.
µεγας ; lat. magnus ; ang. much ; fr. magnifier.
mh maha iic. pour mahat.
mahars.i [r.s. i] m. myth. grand sage ; cf.

saptars. i | mod. np. de Mahars.i Maheśa Yoḡı,
titre du mâıtre spirituel Maheśa Prasāda Varma
(1917–2008) ; après des études de physique, il
devint disciple du śam. karācārya Brahmānanda
Sarasvat̄ı2 à Badar̄ınātha ; il créa le mouvement
international de Méditation Transcendentale en
1955.
mht̂ mahát [mah] a. m. n. f. mahat̄ı [en comp.

mahā] grand (en espace, en temps, en quantité) ;
haut, vaste, éminent, important | riche en 〈i.〉 —
n. chose importante ; connaissance sacrée — m.
[mahātattva] phil. [sām. khya] l’essence [tattva]
de l’Intellect [buddhi], ou pouvoir de discrimi-
nation ; c’est le premier stade d’évolution de
prakr.ti, où apparâıt la distinction de la qualité
[gun. a] | soc. supérieur d’un temple ou d’un mo-
nastère.
mahāntam. kālam pendant longtemps.
mhtA mahátā [maha-tā] f. grandeur ; impor-

tance ; puissance.

mh�m mahattama [super. mahat] a. m. n. f.
mahattamā le plus grand, le plus important.
mh�t mahanta [relié à mahat] m. soc.

supérieur d’un monastère.
mhŝ mahas [mahat] n. puissance, gloire,

grandeur — ind. mahar [maharloka] myth. cf.
vyāhr.ti.
mahobhis adv. puissamment, avec grandeur.

maharloka [loka] m. myth. np. de Mahar le
“Ciel de gloire”, 4e monde céleste [loka], au-
dessus de l’étoile polaire ; Bhr.gu y demeure, avec
les sages [r.s. i] qui survivent à la dissolution des
mondes.
mhA mahā iic. pour mahat.
mahākalpa [kalpa] m. phil. grand cycle

de temps de l’existence de Brahmā, pendant
100 ans brahmiques, c.-à-d. 311000 milliards
d’années ; il se termine par une grande extinc-
tion [mahāpralaya] ; puis Vis.n. u-Nārāyan. a dort
sur le dragon Vestige, [Śes.a], symbolisant le
résidu de l’Univers brûlé par le feu cosmique,
jusqu’au cycle suivant de naissance de Brahmā.

mahākāla [kāla2] m. myth. np. de Mahākāla
“Grand destructeur” (ou “Eternité”), épith. de
Śiva sous sa forme terrible de Bhairava ; on le
représente noir et effrayant ; il est not. adoré
comme le jyotirliṅga Mahākāleśvara à Ujjayin̄ı.

mahākāleśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de
Mahākāleśvara, l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga], établi à Ujjayin̄ı.

mahākāvya [kāvya] n. lit. [“grand poème”]
poème épique de cour ; les 5 les plus célèbres
[pañcamahākāvya] sont le Raghuvam. śa et le
Kumārasambhava de Kālidāsa, le Śísupālavadha
de Māgha, le Kirātārjun̄ıya de Bhāravi et le
Nais.adhacarita de Śr̄ıhars.a.

mahāc̄ına [c̄ına] m. géo. la Grande Chine |pl.
les chinois.

mahājana [jana] m. populace ; foule |homme
éminent, grand homme.
mahājane adv. devant une foule ; en public.

mahājanapada [janapada] m. bd. l’un des 16
grands royaumes antiques de l’Inde : Kāśi, Ko-
sala, Aṅga, Magadha, Vr.ji, Malla, Cedi, Vatsa,
Kuru, Pañcāla, Matsya2, Śūrasena, Aśmaka,
Avanti, Gandhāra et Kamboja.

mahātattva [tattva] n. cf. mahat.
mahātapas [tapas1] a. m. n. f. qui pratique

de sévères austérités — m. grand ascète ; qualifie
not. Vis.n. u et Śiva.

mahātapah. saptamı̄ [saptamı̄] f. soc. 7e jour
d’une quinzaine (paks.a), consacré au jeûne.

mahātala [tala] n. myth. np. du monde [loka]
Mahātala, sixième enfer souterrain.
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mahātejas [tejas] a. m. n. f. très glorieux ; qui
a une grande force spirituelle.

mahātman [ātman] agt. m. f. mahātman̄ı
magnanime, noble, sage — m. phil. l’Esprit
suprême ; être ayant atteint la réalisation divine
| mod. np. de Mahātmā “Grande Âme”, épith.
de Gandhi.

mahātmya [-ya] n. magnanimité | grandeur
(d’un endroit ou d’un personnage) | lit. glorifi-
cation (not. de lieux de pélerinage).

mahādāna [dāna] n. soc. don considérable ;
on en énumère 16 variétés.

mahādānin [dānin] agt. m. f. mahādānin̄ı qui
donne beaucoup — m. myth. np. de Mahādān̄ı,
épith. de Karn. a qui donna tous ses ornements
d’or à Indra, bien qu’il dût en mourir.

mahādeva [deva] m. myth. np. de Mahādeva,
“Dieu suprême”, épith. de Śiva ; il est le patron
de la grammaire.

mahādev̄ı [dev̄ı] f. soc. première reine ; elle
est mère du prince héritier.

mahādhana [dhana] a. m. n. f. mahādhanā
[“qui coûte cher”] précieux.

mahānad̄ı [nad̄ı] f. grande rivière | myth.
[Mah.] épith. du Gange | géo. np. de la rivière
Mahānad̄ı, issue du Bengale, qui se divise à
Kat.aka en Orissa, formant un grand delta
débouchant dans la baie du Bengale.

mahānavamı̄ [navamı̄] f. soc. 9e jour du
festival de durgāpūjā, où l’on célèbre Durgā-
Aparājitā en lui offrant de la canne à sucre ; cf.
navarātra.

mahānasa [nasa] n. cuisine [“aux bonnes
odeurs”] — f. mahānas̄ı cuisinière.

mahānārāyan. a [nārāyan. a] m. myth.
np. de Mahānārāyan. a, épith. de Vis.n. u
| [mahānārāyan. opanis.ad] lit. np. de la
Mahānārāyan. opanis.ad ; cf. Taittir̄ıyāran. yaka.

mahānirvān. a [nirvān. a] m.
[mahānirvān. atantra] lit. np. du
Mahānirvān. atantra, texte ésotérique.

mahān̄ıla [n̄ıla] m. variété de saphir.
mahānuśāsana [anuśāsana] n. lit. np. du

Mahānuśāsana, texte spécifiant les qualifications
d’un mat.hādhipati, attribué à Śaṅkarācārya.

mahāntaka [antaka] m. myth. np. de
Mahāntaka, épith. de Śiva “le grand destruc-
teur”.

mahānyāsa [nyāsa] m. lit. np. du Mahānyāsa,
compilation de formules [mantra] d’éloges de
Rudra.

mahāpadma [padma] m. myth. [Rām.] np.
de Mahāpadma “Grand lotus”, dísāgaja du Sud
|myth. l’un des 9 trésors [navanidhi] de Kubera ;

il est gardé par un dragon [nāga] éponyme — n.
math. un billion (mille milliards).

mahāparinirvān. a [parinirvān. a] n. lit. np. du
Mahāparinirvān. a sūtra, texte bd. qui a pour ob-
jet la crémation du Buddha et le partage de ses
cendres ‖ pali mahaparinibbanasutta.

mahāpātaka [pātaka] n. péché mortel, sa-
crilège ; opp. upapātaka.

mahāpātra [pātra] n. soc. premier ministre.
mahāpurān. a [purān. a] n. lit. l’un

des 18 principaux livres mythologiques
[purān. a], attribués à Vyāsa : Brah-
mapurān. a, Padmapurān. a, Vis.n. upurān. a,
Vāyupurān. a (Śivapurān. a), Bhāgavatapurān. a,
Nāradapurān. a, Mārkan.d. eyapurān. a, Agni-
purān. a, Bhavis.yapurān. a, Brahmavaivar-
tapurān. a, Liṅgapurān. a, Vārāhapurān. a,
Skāndapurān. a, Vāmanapurān. a, Kūrmapurān. a,
Matsyapurān. a, Garud. apurān. a et
Brahmān.d. apurān. a ; opp. upapurān. a.

mahāpratisarā [pratisara] f. lit. np. de la
Mahāpratisarā “Grande protection”, texte de la
tradition vajrayāna donnant des formules ma-
giques protectrices, datant du 6e siècle environ ;
aussi appelée Mahāvidyārājñ̄ı.

mahāprabhu [prabhu] m. soc. (titre) grand
seigneur, prince | myth. np. de Mahāprabhu
“Grand Seigneur”, épith. d’Indra, de Śiva ou de
Vis.n. u ; un nom de Dieu | hist. titre de Caitanya
divinisé par la secte gaud. ı̄ya.

mahāpralaya [pralaya] m. phil. dissolution
de l’univers dans la prakr.ti originelle à l’extinc-
tion de Brahmā (à la fin d’un mahākalpa, tous
les 100 ans brahmiques, c.-à-d. 311000 milliards
d’années).

mahāprasthāna [prasthāna] n. grand départ,
décès.

mahāprasthānika [-ika] a. m. n. f.
mahāprasthānikā relatif au grand départ, qui
concerne la mort — n. [mahāprasthānikaparvan]
lit. 17e livre du Mah., “du grand voyage”.

mahāprān. a [prān. a] a. m. n. f. mahāprān. ā
qui a une grande endurance physique | phon.
(phonème) aspiré ; opp. alpaprān. a.

mahābali [bali] m. myth. np. de Mahābali
ou grand roi Bali, considéré comme roi idéal de
l’âge d’or, condamné à régner en enfer par la ja-
lousie des dieux ; on le célèbre au Kerala sous le
nom du roi Maveli, et la fête d’Onam au nouvel
an malayalam (au début du mois de cinga, corr.
à bhādrapada) célèbre son retour sur Terre pour
un jour par la faveur de Laks.mı̄ ; dans l’Inde du
Nord on le fête à d̄ıpāvali.
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mahābalipura [pura] n. géo. np. de la ville
de Mahābalipura, dans le Tamil Nadu.

mahābāhu [bāhu] a. m. n. f. [“qui a de grands
bras”] puissant (se dit d’un guerrier).

mahābrāhman. a [brāhman. a] m. (ironique)
grand brahmane | soc. prêtre chargé des rites
funèbres [́srāddha] à Vārān. as̄ı — n. lit. np. du
Mahābrāhman. a, épith. du Tān.d. yabrāhman. a.

mahābhāga [bhāga] a. m. n. f. mahābhāgā
bienheureux, fortuné ; éminent — voc. adr.
Votre Éminence, Votre Excellence, Noble Sire.

mahābhārata [bhārata] m. lit. récit d’épopée
[itihāsa] du Mahābhārata “La Grande Inde” ;
il comporte 90000 strophes [́sloka] en 18 livres
[parvan], plus un supplément, le Harivam. śa ; il
décrit la lutte fratricide entre les pān. d. avās et
leurs cousins les kauravās ; sa compilation prit
place entre le 4e siècle ant. et le 4e siècle ;
myth. on dit que son compositeur Vyāsa le
dicta à Gan. eśa ; son disciple Vaísampāyana
le récita à Janamejaya lors de son sarpa-
sattra, où Ugraśravā Sauti l’entendit pour le
transmettre à son tour ; cf. Bhārata1 — n.
[mahābhāratākhyāna] id.

mahābhās.ya [bhās.ya] n. lit. np. du
Mahābhās.ya “Grand commentaire (sur la
grammaire de Pān. ini)”, œuvre de Patañjali
(vers-200) ; il donne le commentaire de 1228
règles de Pān. ini, et discute des règles annexes
[vārttika] de Kātyāyana ; il est divisé en 85
sections [āhnika].

mahābhās.yad̄ıpikā [d̄ıpikā] f. lit. np.
du Mahābhās.yad̄ıpikā “Éclaicissement du
Mahābhās.ya”, nom d’un traité de grammaire
de Bhartr.hari.

mahābhūta [bhūta] n. phil. [sām. khya]
un élément grossier ; syn. sthūlabhūta ; opp.
sūks.mabhūta.

mahāmanas [manas] a. m. n. f. [“qui a un
grand cœur”] magnanime | [“qui pense haute-
ment (de soi)”] fier, hautain ; arrogant.

mahāmantra [mantra] m. n. lit. [“hare kr.s.n. a
hare kr.s.n. a kr.s.n. a kr.s.n. a hare hare | hare rāma
hare rāma rāma rāma hare hare ‖”] Ô Dieu
Kr.s.n. a, Ô Dieu Kr.s.n. a, Kr.s.n. a, Kr.s.n. a, Ô Dieu
Ô Dieu, Ô Dieu Rāma, Ô Dieu Rāma, Rāma,
Rāma, Ô Dieu Ô Dieu ; mantra de bhakti, à
réciter en japa ou à chanter en procession ;
on dit que sa récitation continuelle apporte la
libération.

mahāmantrin [mantrin] m. soc. titre de mi-
nistre principal d’un roi.

mahāmahopādhyāya [mahopādhyāya] m.
soc. “Très grand mâıtre”, titre d’érudition ex-

ceptionnelle.
mahāmāna [māna1] m. orgueil, fierté.
mahāmāyā [māyā] f. myth. np. de

Mahāmāyā “l’Illusion Suprême”, déesse tantr.,
première yogin̄ı parmi les 64.

mahāmukha [mukha] m. [“Grandgousier”]
np. d’un roi.

mahāmoha [moha] m. phil. illusion divine
suprême | myth. np. de Mahāmoha “le Malin”,
symbolisant le pouvoir divin d’illusion, fils de
Manas et de Pravr.tti.

mahāyajña [yajña] m. soc. [SB.] véd. l’un
des cinq rites majeurs du rituel śrauta pres-
crits d’un mâıtre de maison accompli [āhitāgni] :
brahmayajña le sacrifice au brahman, devayajña
le sacrifice aux dieux, manus.yayajña le sacrifice
aux hommes, pitr.yajña le sacrifice aux ancêtres
et bhūtayajña le sacrifice aux esprits.

mahāyamaka [yamaka] n. lit. rhét. figure
de style [alam. kāra] où les quatre quarts d’une
stance sont identiques, mais de sens différents.
vikāśamı̄yurjagat̄ı́samārgan. āh.
vikāśamı̄yurjagat̄ı́samārgan. āh. |
vikāśamı̄yurjagat̄ı́samārgan. āh.
vikāśamı̄yurjagat̄ı́samārgan. āh. ‖ [Kirātārjun̄ıya].

mahāyāna [yāna] n. bd. la “grande voie (de
libération)” ou “grand véhicule”, doctrine boud-
dhiste réformée, opposée au “petit véhicule”
[h̄ınayāna] ; sa source philosophique remonte à
Nāgārjuna et Āryadeva ; cf. madhyamaka, cit-
tamātra.

mahāyuga [yuga] n. phil. ensemble des 4 âges
du monde [yuga], valant environ 4/32 millions
d’années ; il y en a 1000 dans un kalpa.
sahasra yuga paryantam ahar yad brahman. o
viduh. [BhG.] On sait qu’un jour (1/2 journée)
de Brahmā vaut 1 OOO ères.

mahāratna [ratna] n. pierre précieuse : vajra
le diamant, muktā la perle, mān. ikya le rubis,
n̄ıla le saphir et marakata l’émeraude.

mahāratha [ratha] m. grand guerrier [“qui a
un grand char”].

mahārāja [rāja] m. soc. np. de Mahārāja,
titre de grand-roi | soc. titre de renonçant ; adr.
à un brahmane.

mahārājādhirāja [adhirāja] m.
Mahārājādhirāja, titre de roi suprême des
grand-rois ; cf. Candragupta.

mahārān. ā [rān. ā] m. Mahārān. ā, titre de
grand-roi.

mahārās.t.ra [rās.t.ra] m. pl. géo. le peuple
des Marāt.hās — n. géo. np. du Mahārās.t.ra
“Grand Royaume” ; not. le pays marathe — f.
mahārās.t. r̄ı leur langue, le marathi.
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mahāroman [roman] m. myth. [BhP.] np.
du roi Mahāromā “aux cheveux longs”, fils de
Kı̄rtirāta, père de Svarn. aromā.

mahārbuda [arbuda] n. math. un milliard ;
syn. padma.

mahārha var. mahārgha [arha] a. m. n. f.
mahārhā très digne, très précieux.

mahālaks.mı̄ [laks.mı̄] f. myth. np. de
Mahālaks.mı̄, Laks.mı̄ en gloire, śakti de Vis.n. u
|soc. jeune fille impubère de 13 ans représentant
Durgā au festival de durgāpūjā.

mahāvam. śa [vam. śa] m. lit. np. du
Mahāvam. śa “Grande généalogie” des rois
de Laṅkā, plus long poème épique en langue
pāli, dû à Mahānāma (5e siècle) ; il commence
avec le règne du roi mythique Vijaya2-Sim. hala
et finit avec celui du roi Mahāsena.

mahāvana [vana] n. grande forêt, jungle.
mahāvākya [vākya] n. lit. grande œuvre

littéraire | gram. discours, par opposition à
énonciation d’une phrase sans contexte (vākya)
| phil. [vedānta] formule importante de l’ensei-
gnement moniste, telle que tat tvam asi ou
so’ham ou brahmāsmi ou neti neti.

mahāvidyā [vidyā] f. grande science ;
connaissance suprême | phil. [tantr.] aspect de
la puissance [Śakti] de la Déesse [Durgā] ; on en
liste traditionnellement 10 : cf. daśamahāvidyā.

mahāvidyārājñ̄ı [rājñ̄ı] f. lit. np. de la
Mahāvidyārājñ̄ı “Reine des incantations protec-
trices” ; cf. Mahāpratisarā.

mahāvidyālaya [vidyālaya] m. collège.
mahāvihāra [vihāra] m. bd. grand mo-

nastère ; cf. Vikramaś̄ıla, Nālandā, Somapura,
Uddāntapur̄ı, Jagaddala.

mahāv̄ırá [v̄ıra] m. héros | myth. np. de
Mahāv̄ıra, épith. de Hanumān le “Grand Héros”
| jn. épith. de l’ascète Vardhamāna Mahāv̄ıra1,
fondateur du Jäınisme (∼599–527 ant.) ; né
prince à Vaísāl̄ı1 au Bihāra, il quitta sa fa-
mille à 28 ans et passa 12 ans en austérités
avant d’atteindre la libération [kaivalya] ; il
parcourut alors le Magadha pour prêcher la
doctrine victorieuse [jaina] ; selon la tradi-
tion śvetāmbara, après sa conception par la
brahmane Devānandā, son embryon aurait été
transféré dans la matrice de la princesse Trísalā
| véd. pot servant au sacrifice de pravargya.

mahāv̄ıracarita [carita] n. lit. np. du
Mahāv̄ıracarita “Exploits du Grand Héros”,
célèbre drame de Bhavabhūti ; il conte l’his-
toire de Rāma jusqu’à son départ dans la forêt ;
Vı̄rarāghava en fit un commentaire.

mahāv̄ırya [v̄ırya] a. m. n. f. mahāv̄ıryā très
puissant, d’une grande force ; très efficace — m.
patate douce | myth. épith. de nombreux dieux
ou héros |myth. [BhP.] np. du “très énergique”
roi Mahāv̄ırya Janaka, fils de Br.hadratha2, père
de Sudhr.ti.

mahāvedi [vedi] f. soc. [“grand autel”] aire
englobante du rituel véd. solennel, à l’est de la
hutte contenant le petit autel [prāc̄ınavam. śa].

mahāvyutpatti [vyutpatti] f. lit. np. de la
Mahāvyutpatti, dictionnaire bilingue sanskrit-
tibétain de notions bd. compilé au Tibet au 9e

siècle
mahāvrata [vrata] n. phil. [yoga] grand vœu

(de non-violence, de véracité, de probité, de
chasteté et de désintéressement) | soc. “grande
observance” religieuse, cérémonie véd. du sol-
stice d’hiver qui clôt la période du gavāmayana ;
il comporte le balancement d’un prêtre sur
une escarpolette, un dialogue obscène entre un
étudiant [brahmacarya] et une prostituée, une
copulation rituelle entre la prostituée et un
homme du Magadha, le combat d’un ārya et
d’un śūdra pour un disque de peau blanche
représentant le soleil, et une danse aux amphores
pratiquée par les jeunes filles autour du feu ; fi-
nalement le roi sur son char, après la circumam-
bulation de l’espace sacrificiel [vedi], lance trois
flèches sur une peau circulaire tendue entre deux
poteaux pour “gagner le soleil” ; on y consomme
le sthāl̄ıpāka.

mahāśaya [āśaya] m. [“grand réceptacle”]
océan — a. m. n. f. mahāśayā qui a de nobles
sentiments, respectable.

mahāsamādhi [samādhi] m. décès.
mahāsām. ghika [sām. ghika] m. pl. bd. np. de

l’école bd. des Mahāsām. ghikās ; elle prospéra
not. autour de Termeś (Bactriane) de 50 à 650.

mahāsiddha [siddha1] m. yogin accompli,
possédant de grands pouvoirs |bd. accompli par-
fait ; la tradition en compte 64 ; cf. Nāgārjuna,
Tilopa, Samantabhadra-Nāropa, Marpa, Mat-
syendranātha, Milarepa, Goraks.anātha.

mahāsiddhi [siddhi] f. grand pouvoir d’un
yogin accompli | bd. pouvoir d’un accompli par-
fait.

mahāsena [senā] a. m. n. f. mahāsenā qui
a une grande armée — m. général | myth.
épith. de Skanda-Kārttikeya |hist. np. du roi de
Laṅkā Mahāsena “à la Grande armée” (fin du 3e

siècle) ; il tenta d’imposer le bd. mahāyāna au
détriment de la doctrine theravāda d’origine ; il
fit de grands travaux d’irrigation.
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mahāhanu [hanu] a. m. n. f. à la mâchoire
puissante.

mahendra [indra] m. myth. np. de Mahen-
dra, épith. d’Indra “le Grand” | [mahendragiri]
géo. np. du Mont Mahendra1 (1500 m) au sud
de l’Orissa (mod. district de Gajapati) ; myth.
[Mah.] Paraśurāma-Jāmadagnya y établit son
ermitage et y fit pénitence ; Karn. a lui rendit vi-
site pour apprendre la science des armes ; il y tua
par accident le veau de la vache d’un brahmane,
qui le maudit en prophétisant sa mort au com-
bat, la roue de son chariot enlisée dans la boue ;
Paraśurāma lui révéla le secret du brahmāstra,
mais comprenant qu’il lui avait menti en se fai-
sant passer pour un brahmane, il le chassa en
prophétisant qu’il oublierait le mantra de l’arme
lors de son combat avec son principal ennemi.

maheśa [̄ı́sa] m. myth. np. de Maheśa “Grand
Seigneur”, épith. de Śiva.

maheśvara [̄ı́svara] m. souverain, dieu |myth.
np. de Maheśvara “le Seigneur Suprême”, épith.
de Śiva (ou plus rarement de Kr.s.n. a) — f.
maheśvar̄ı cf. māheśvar̄ı.

maheśvarasūtra [sūtra] n. cf.
pratyāhārasūtra.

mahes.vāsa [is.vāsa] m. mâıtre archer.
mahoks. á [uks.an] m. gros taureau.
mahotsava [utsava] m. soc. grand festival

|hist. ville de Mahotsava, fondée par Candravar-
man vers 800 ; elle succéda à Khajurāho comme
capitale du royaume Candela ; mod. Mahoba —
f. mahotsavā ifc. soc. grand festival de.

mahodadhi [udadhi] m. océan.
mahodaya [udaya] a. m. n. f. mahodayā qui

donne beaucoup (de bonheur) ; très prospère —
cl. adr. bienheureux ; très cher — m. grande
prospérité | myth. [Rām.] np. du Mont Ma-
hodaya qu’Hanumān ramena avec ses simples
pour guérir Laks.man. a de ses blessures ; cf. Vr.s.a
| myth. [Rām.] np. de l’ascète Mahodaya1, qui
refusa d’assister au sacrifice de Vísvāmitra pour
Trísaṅku et qui en fut maudit de devenir hors-
caste — f. mahodayā myth. np. de Mahodayā
“Prospère”, épith. de la ville de Kanyākubjā,
capitale de Kuśanābha.

mahodara [udara] a. m. n. f. mahodarā qui a
une grosse panse — m. myth. np. de Mahodara,
épith. de Gan. eśa “au gros ventre”.

mahopanis.ad [upanis.ad] f. lit. leçon
ésotérique [upanis.ad] majeure.

mahopādhyāya [upādhyāya] m. soc. “Grand
mâıtre”, titre d’érudition et d’accomplissement
spirituel.

mahoraga [uraga] m. grand serpent | jn. une
classe de démons, les mahoragās.

mahoraska [uraska] agt. m. f. mahoraskā à la
large poitrine.

mahaujas [ojas] a. m. n. f. très fort.
mEh mahi [mahat] ind. véd. grand | grandeur

| [mah̄ı] Terre — adv. très ; trop.
mahidāsa [dāsa] m. lit. np. de Mahidāsa

“Esclave de la Terre”, auteur de l’Aitareya
brāhman. a du R. gveda.

máhimat [-mat] a. m. n. f. mahimat̄ı abon-
dant.

máhivrata [vrata] a. m. n. f. mahivratā qui
a de grand pouvoirs, puissant.
mEht mahita [pp. mah] a. m. n. f. mahitā ho-

noré, célébré.
mEhmn̂ mahimán [mahi-man] m. grandeur,

majesté ; gloire | phil. la toute-grandeur, un at-
tribut de Śiva |phil. [yoga] le pouvoir de grandir
à volonté, un as.t.asiddhi | np. d’homme Mahimā
“le Grand” — f. mahimā grandeur, majesté.
mEhlA mahilā [mah] f. femme ; femme ex-

haltée ou ivre | sorte de drogue.
mahilāropya [āropya] n. lit. np. de Ma-

hilāropya, ville d’Inde du Sud fictive évoquée
dans les recensions nordiques du Pañcatantra.
mEhq mahis. á a. m. n. f. mahis. ı̄ impor-

tant, puissant — m. buffle | cf. mahis. āsura —
f. mahis. ı̄ buffle femelle | soc. première reine
d’un roi, femme de haut rang ; opp. vāvātā,
parivr.ktā, pālāgal̄ı | myth. np. de Mahis.̄ı, sœur
de l’asura Mahis.a, qui pour le venger fit de telles
pénitences que Brahmā lui accorda la royauté
sur les trois mondes, et d’être invulnérable à
toute créature n’ayant pas la force combinée
de Vis.n. u et de Śiva ; elle fut vaincue par leur
synthèse Hariharaputra.

mahis. āsura [asura] m. myth. np. de l’asura
Mahis.a, démon-buffle invulnérable à tout mâle ;
il fut vaincu par la Déesse Durgā, utilisant les
armes de tous les dieux réunis ; les dieux lui
avaient accordé de ne mourir qu’après avoir
contemplé le sexe de la Déesse ; cf. Kāl̄ı.

mahis. āsuramardin̄ı [mardin̄ı] f. myth. np.
de Mahis.āsuramardin̄ı, épith. de Durgā “Terras-
sant le démon-buffle” grâce aux armes de tous
les dieux réunis.
mEh¤ mahis.t.ha [super. mahat] a. m. n. f.

mahis.t.hā le plus grand.
mEh	mt̂ mahis.mat [mahis.a-mat] a. m. n.

f. mahis.mat̄ı (pays) riche en buffles — f.
mahis.mat̄ı géo. np. de la ville sacrée de
Mahis.mat̄ı “Riche en buffles”, sur les berges de
la Narmadā ; c’était la capitale des Haihayās,
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not. de Kārtav̄ırya Arjuna1 ; mod. Maheswar au
Madhya Pradesh, à 70 km au sud-ouest d’In-
dore.
mhF mah̄ı1 [mahat̄ı] f. la Terre | territoire, sol.
mah̄ıtala [tala] n. surface de la terre ; sol.
mah̄ıdhara [dhara] m. [“qui supporte la Ter-

re”] montagne |myth. épith. de Vis.n. u.
mah̄ıdhra [mah̄ıdhara] m. montagne | symb.

le nombre 7.
mah̄ıdhraka [-ka] m. myth. [Rām.] np. du

roi Mah̄ıdhraka Janaka, fils de Vibudha, père
de Kı̄rtirāta.

mah̄ıpati [pati] m. roi, souverain [“mâıtre de
la terre”].

mah̄ıpāla [pāla] m. roi [“protecteur de la ter-
re”].

mah̄ıbhuj [bhuj3] m. roi [“qui jouit de la ter-
re”].
mhF mah̄ı2 [vn. mahā] v. [10] pr. md.

(mah̄ıyate) être honoré, être heureux.
mhFyŝ mah̄ıyas [compar. mahat] a. m. n. f.

mah̄ıyas̄ı plus grand.
mh� mahe iic. pour mahā.
mho maho iic. pour mahā.
m�m̂ mahyam [dat. aham] ind. pour moi.√
mA mā1 v. [3] pr. md. (mimı̄te) v. [2] pr.

(māti) pft. (mamau) pp. (mita1) pfp. (meya) pf.
(anu, ut, upa, ni, nis, pari, pra, prati, vi, sam)
mesurer, délimiter, marquer ; comparer avec 〈i.〉
|(māti) correspondre en mesure ; être de la taille
de 〈g.〉 ; tenir dans 〈loc.〉 | mesurer à, servir
à 〈dat.〉 ; accorder | (av. na) ne pas admettre
〈g.〉 | phil. inférer, conclure — ps. (mı̄yate) être
mesuré — ca. (māpayati) mesurer ; ériger ‖
gr. µετρoν ; lat. mensura, metor ; fr. mesurer,
mètre.
mA mā2 part. de négation prohibitive (av. inj.

ou imp. ou opt. ou subj.) non, ne ... pas, afin
que ... ne ... pas (qqf. suivie de sma) ‖ gr. µη ;
lat. ne.
x mā y y plutôt que x.
mo [u] adv. (pragr.hya1) et non.
māstu [astu] n’en faites rien
mā bhūh. ne sois pas
tanmākārs. ı̄h. ne fais pas ça !
mākarot qu’il ne le fasse pas
maivam certainement pas !
maivam. vocas ne parle pas ainsi !
mābhais. ı̄h. var. mābhaih. n’aies pas peur.
mā nāma ... surtout pas ...
mā nāma raks.in. ah. pourvu que ça ne soit pas les
gardes.
mā bhūt ... (technique) il n’en est rien, sinon ...

| la règle ne vaut pas pour un cas tel que ...
mā bhūd āgatah. ne devrait-il pas être là ?√

mA mā3 v. [3] pr. (mimāti) mugir.√
mA mā4 [relié à mā1] v. [1] pr. md. (mayate)

v. [1] pr. (mayati) pf. (ni) échanger, troquer
(contre 〈i.〉).
mA mā5 cl. pour mām.
mA\ŝ mām. s n. [sauf nom. acc. voc. mām. sa]

viande, chair.
mA\s mām. sá [mām. s] n. viande, chair | pulpe

| pl. mām. sāni id.
mām. sarasa [rasa] m. bouillon ou jus de

viande | sang.
mām. sāśana [aśana2] n. fait de manger de la

viande ; état de carnivore.
mAgD māgadhá [vr. magadha] a. m. n. f.

māgadh̄ı relatif au pays Magadha — m. prince
du Magadha | soc. homme de caste mélangée,
not. de mère ks.atriya et de père vaísya | soc.
barde ; panégyriste princier ; espion informateur
du roi — f. māgadh̄ı langue du Magadha (uti-
lisée dans le théâtre sanskrit pour les person-
nages de rang inférieur, not. les brigands) |
princesse du Magadha |cumin, fenouil, et autres
épices anisées.

māgadhabhās. ā [bhās. ā] f. langue du Ma-
gadha, parlée not. par Buddha ; syn. māgadh̄ı.
mAG māghá [vr. magha] a. m. n. f. māgh̄ı rela-

tif aux Maghās — m. astr. le mois des Maghās
(janvier-février) | lit. np. de Māgha, poète du 7e

siècle, auteur du mahākāvya Śísupālavadha — f.
māgh̄ı astr. la pleine lune du mois des Maghās.

māghamela [mela] m. cf. makarasam. krānti.
mA]y māghya [māgha-ya] n. natu. fleur du

bot. Jasminum multiflorum.
mAEcrm̂ māciram [mā2-ciram] adv. bientôt ;

vite [“sans perdre un instant”].
mAZv mān. ava [vr. manu] a. m. n. f. mān. avā

gamin, gars ; garçon ; not. jeune brāhman. a |péj.
petit homme, nabot | ornement de perles de 16
(ou 20) rangs.

mān. avaka [-ka] m. gamin, gars ; écolier,
étudiant brahmanique | parure à 16 rangs de
perles — f. mān. avikā jeune fille, demoiselle.

mān. av̄ına [-̄ına] a. m. n. f. mān. av̄ınā bon
pour les écoliers.
mAEZk mān. ika [vr. man. ika] m. bijoutier.
mAEZÈ mān. ikya [vr. man. ika-ya] n. rubis ; syn.

man. irāga, padmarāga.
mA�Xvmān. d. ava [vr. man. d. a-va] n. lit. [“lento”]

se dit d’un hymne [sāman] à chanter lentement
— f. mān. d. av̄ı myth. [Rām.] np. de Mān.d. av̄ı, fille
âınée du roi Kuśadhvaja1 ; elle épousa Bharata1.
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mA�X&y mān. d. avya [vr. man. d. u-ya] m. myth.
[Mah.] np. de l’ascète Mān.d. avya “(de la lignée
de) Man.d.u” ; il méditait à son ermitage quand
des voleurs vinrent y cacher leur butin ; ayant
fait vœu de silence [muni], il ne répondit pas aux
questions des soldats du roi, fut accusé du vol, et
empalé sur un trident ; voyant qu’il ne mourait
pas, et que sa colère était grande, le roi le fit
détacher et s’excusa de l’injustice, mais on ne
put retirer le pal qui l’embrochait ; Mān.d. avya
alla se plaindre de son sort à Dharma, qui lui
dit qu’il l’avait mérité car, enfant, il avait em-
palé un papillon sur un brin d’herbe ; Mān.d. avya
décréta que nul n’est responsable de ses actes
avant l’âge de 14 ans, et il maudit Dharma en
le condamnant à s’incarner sur Terre comme fils
d’une servante [́sūdra] ; cf. Vidura.
mA�X� k mān. d. ūka [vr. man. d. ūka] a. m. n. f.

mān. d. ūk̄ı lit. concernant la man. d. ūkaśiks. ā — m.
pl. soc. np. de l’école védique des Mān.d. ūkās.

mān. d. ūkāyana [ayana] a. m. n. soc. qui suit
la doctrine de la grenouille [Man.d. ūkaśiks.ā] | pl.
soc. école védique des Mān.d. ūkās.

mān. d. ūkeya [-̄ıya] m. hist. np. du mâıtre
Mān.d. ūkeya — n. sa doctrine.
mA�X� È mān. d. ūkya [vr. man. d. ūka-ya] iic. phil.

relatif à la doctrine de la grenouille.
mān. d. ūkyakārikā [kārikā] f. lit. np. de

la Mān.d. ūkyakārikā, commentaire de la
Mān.d. ūkyopanis.ad dû à Gaud. apāda.

mān. d. ūkyopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la
Mān.d. ūkyopanis.ad, leçon [upanis.ad] de l’Athar-
vaveda ; elle explique le sens de l’om. kāra par
la triade [avasthātraya] des trois stades de la
conscience jāgrat, svapna et sus.upti, et le silence
qui suit comme l’état tur̄ıya de libération.
mAt\g mātam. ga var. mātaṅga [vr. matam. ga]

m. éléphant | soc. homme de caste impure ;
syn. can. d. āla, kirāta — ifc. le meilleur des — f.
mātam. ḡı éléphante |phil. [tantr.] np. de Mātaṅḡı
ou Mātaṅgin̄ı “Éléphante”, un aspect terrible
[mahāvidyā] de la Déesse [Śakti] |myth. np. de
Mātaṅḡı1, fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle
engendra la lignée des éléphants | soc. femme
can. d. ālā ou kirāt̄ı.

mātam. gal̄ılā [l̄ılā] f. lit. np. de la
Mātam. gal̄ılā “Divertissement éléphantesque”,
œuvre de Nı̄lakan. t.ha5.
mAt\gk mātam. gaka [-ka] m. soc. chef tribal.
mAtEr mātari [loc. mātr. ] ind. dans la mère.
mātarísvan [́svan2] m. myth. np. de

Mātarísvā “Qui enfle dans la mère”, chef des
souffles [marut], forme d’Agni personnifiant
le pouvoir de procréation, et naissant dans la

matrice du bâton à feu ; Prométhée indien, il
apporta le Feu [Agni] aux hommes, et le confia
au clan des Bhārgavās.
mAtEl mātali m. myth. np. de Mātali, co-

cher d’Indra, né d’un prodige ; le sage Śamika
et son épouse Tapasvin̄ı ayant un fils, ils en
désirèrent un second ; un astrologue leur prédit
qu’en plaçant leur fils dans un trou à même le
sol, un frère jumeau leur viendrait, ce qui arriva ;
à peine né, celui-ci offrit à Indra de conduire son
char pour faire la guerre aux asurās ; ce der-
nier accepta et le baptisa Mātali ; il enseigna
la sagesse à Yayāti ; [Mah.] il voulut marier sa
fille, la très belle Gun. akeś̄ı, à un dragon [nāga] ;
Nārada lui fit visiter Bhogavat̄ı, où il rencontra
Sumukha, prince nāga de haute lignée ; mais son
père Cikura venait d’être mangé par Garud. a,
qui avait menacé de revenir pour tuer Sumu-
kha ; Mātali emmena alors Sumukha chez Indra,
où Vis.n. u lui donna l’ambroisie [amr.ta] ; plein de
colère, Garud. a se plaignit à Vis.n. u qui l’humilia.
mAtA mātā [nom. mātr. ] iic.
mātāpitr. [pitr. ] m. du. mātāpitarau les pa-

rents (par ordre de respect).
mātāmaha [mahat] m. grand-père maternel

— f. matāmah̄ı grand-mère maternelle.
mAt� l mātula [mātr. ] m. oncle maternel | astr.

année solaire (opp. vimala, année lunaire) — f.
mātulā épouse d’oncle maternel | var. mātul̄ı id.
| var. mātulān̄ı id.

mātuleya [-ya] m. cousin (fils d’un oncle ma-
ternel) — f. mātuleȳı cousine.
mAt� l� ½ mātuluṅga var. luṅga m. natu. bot.

Citrus medica, citronnier.
mātuluṅgaphala [phala] n. citron.
mAt� mātr. f. [sg. nom. mātā, acc. mātaram ;

pl. nom. mātarah. , acc. mātr̄.h. ] mère | formule
d’adresse respectueuse pour une femme d’un
certain âge ou rang | phil. np. de Mātā la Mère
divine, la Déesse en Mère universelle ; cf. Śakti,
Durgā |base du bâton à feu |var. mātr̄ı id. ‖ gr.
µητηρ ; lat. mater ; ang. mother ; all. Mutter ; fr.
mère.
mātr.devo bhava Traite ta mère comme Dieu.

mātr.bhās. ā [bhās. ā] f. langue maternelle.
mātr.bhās. ā mātr.dugdha La langue maternelle
est pareille au lait maternel.

mātr.svasr. [svasr. ] f. tante maternelle.
mātr.svasr̄ıya [-̄ıya] m. cousin (fils de tante

maternelle) — f. mātr.svasr̄ıyā cousine.
mātr.han var. mātr.ghāta [han2] m. matricide.
mātrarcanā [arcanā] f. vénération de la mère.
mātricchā [icchā] f. désir de la mère.
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mātrupāsanā [upāsanā] f. soumission à la
mère.
mAt� k mātr.ka [mātr.-ka] a. m. n. f. mātr.kā

maternel — m. oncle maternel — n. nature
de mère — f. mātr.kā mère | déesse, mère di-
vine ; śakti d’un dieu | alphabet ; not. alphabet
mystique associé à un diagramme [yantra] | pl.
mātr.kās cf. saptamātr.kās |phon. les 16 énergies
sonores, comprenant les voyelles, l’anusvāra, et
le visarga.
mA/ mātra [mā1-tra] m. soc. brahmane seule-

ment par la naissance — n. petite quantité,
élément, atome — f. mātrā ifc. qui a pour me-
sure (taille, durée, profondeur, etc.) |de la taille
de, pas plus grand que ; juste, seulement, rien
que, pur et simple ; dès que, à peine que 〈pp.〉 —
f. mātrā mesure (taille, durée, profondeur, etc.)
| unité de mesure | phon. more, temps pour pro-
noncer une syllabe brève, valant 2 temps [druta].
mātrayā adv. dans une faible mesure.
kros. āmātre adv. à portée de voix.
māsamātre adv. en l’espace d’un mois.
aṅgulamātram d’une largeur d’un doigt.
arthamātram une certaine somme d’argent.
bhayamātram un danger quelconque.
ratimātram rien que de la sensualité.
rājāmātram seulement des rois.
śatamātram au nombre d’une centaine.
śabdamātren. a seulement par un son.
jātamātram. na yah. śatrūm. vyādhim. ca
praśamam. nayet Celui qui ne jugule pas l’en-
nemi ou la maladie dès son apparition.
mA/A mātrā iic. f. de mātra.
mātrāchandas [chandas] n. phon. mètre basé

sur la longueur des syllabes, plutôt que sur leur
nombre.

mātrāmeru [meru] m. math. suite des
nombres de Fibonacci, étudiée par Piṅgala1

pour la prosodie, puis par Gopāla1 et Hemacan-
dra.

mātrālāghava [lāghava] n. gram. concision
d’expression par minimisation de syllabes.

mātrāsamaka [samaka] n. lit. mètre poétique
de 16 temps syllabiques divisés en groupes de 4.

mātrāsparśa [sparśa] m. phil. perception
physique.
mA/F mātr̄ı cf. mātr. .
mA(sy mātsarya [vr. matsara-ya] n. égöısme,

envie, jalousie — m. myth. np. de Mātsarya,
l’Envie personnifiée.
mA(-y mātsya [vr. matsya] a. m. n. f. mātsyā

relatif au poisson ou à l’avatāra Matsya.
mātsyapurān. a [purān. a] n. cf. matsyapurān. a.

mAT mātha [vr. math] m. fait de baratter,
d’agiter | destruction.
mAd māda [vr. mad1] m. ivresse, intoxication ;

passion | combat, guerre.
mādana [-na] a. m. n. f. mādanā intoxicant,

excitant, enivrant — m. myth. np. de Mādana
“l’Enivrant”, épith. de Kāma — n. intoxication,
ivresse.

mādayitnú [-yitnu] a. m. n. f. intoxicant |var.
madayis.n. u id.
mAEdn̂ mādin [māda-in] a. m. n. f. mādin̄ı in-

toxicant ; stupéfiant — f. mādin̄ı chanvre.
mAdý F mādr̄ı [vr. madra] f. myth. [Mah.] np. de

Mādr̄ı, princesse madra, 2e épouse de Pān.d.u,
mère des jumeaux Nakula et Sahadeva par les
Aśvinau, grâce au mantra que lui avait prêté
Kunt̄ı ; elle fit s’accomplir le destin de Pān.d.u
en se donnant à lui, puis se jeta sur son bûcher
funéraire comme sat̄ı ; on la considère incarna-
tion de Dhr.ti.
mADv mādhava [vr. madhu] a. m. n. f.

mādhav̄ı printanier — m. nom du second mois
véd. du printemps ; printemps | myth. descen-
dant du roi Madhu ; syn. yādava | myth. not.
np. de Mādhava, épith. de Kr.s.n. a “descendant
de Madhu” | soc. désigne un brahmane des-
cendant de Madhu | myth. relatif à l’asura
Madhu1 | hist. np. de Mādhavācārya, ministre
du roi Bukka de Vijayanāgara et frère âıné
de Sāyan. a (14e siècle) ; il servit de mentor
à trois générations de rois de Vijayanāgara ;
considéré comme un saint, un temple lui est
consacré ; d’obédience advaita vedānta, il de-
vint supérieur du monastère [mat.hādhipati]
de Śr.ṅger̄ı en 1331 ; il est l’auteur présumé
du Sarvadarśanasam. graha, du Pañcadaś̄ı, du
Parāśaramādhav̄ıya et du J̄ıvanmuktiviveka ;
on l’appelle aussi Vidyāran. ya | hist. np. du
mathématicien et astronome Mādhava1 (1340–
1425) ; il fonda une école de mathématiques au
Kerala ; il calcula une approximation de π cor-
recte jusqu’à la 11e décimale ; on connâıt son
œuvre d’analyse par la Gan. itayuktibhās.ā de
Jyes.t.hadeva ; ses œuvres préservées jusqu’à nous
sont le Venvaroha et la Sphut.acandrāpti, qui
traitent du calcul de la position de la Lune |méd.
np. de Mādhava2, auteur du Mādhavanidāna
| lit. np. de Mādhava3, héros de la pièce de
théâtre Mālat̄ımādhava — f. mādhav̄ı natu.
bot. Hiptage benghalensis, arbuste grimpant
aux fleurs blanches odoriférantes |natu. jasmin ;
cf. mādhavikā | myth. np. de Mādhav̄ı “Jasmi-
ne”, fille du roi Yayāti ; elle vivait recluse en er-
mite, vêtue d’une peau de daim ; elle avait reçu
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le don d’être toujours vierge ; son père la confia à
Gālava pour qu’elle se marie ; afin que ce dernier
puisse payer sa dette d’étudiant [gurudaks.in. ā],
elle épousa le roi d’Ayodhyā Haryaśva, dont elle
eut pour fils Vasumanā ; puis le roi de Kāś̄ı Di-
vodāsa, dont elle eut pour fils Pratardana ; puis
le roi de Bhojapur̄ı Uś̄ınara, dont elle eut pour
fils Śibi ; elle épousa enfin Vísvāmitra, dont elle
eut pour fils As.t.aka ; lorsque son père Yayāti
fut déchu du ciel, elle lui accorda la moitié de
ses mérites.

mādhavaka [-ka] m. hydromel — f.
mādhavikā natu. bot. Gærtnera racemosa,
jasmin blanc, au parfum suave ; syn. mādhav̄ı.

mādhavakara [kara1] m. méd. np. du
médecin Mādavakara ou Mādavacandrakara ; cf.
Mādhava2.

mādhavacandrakara [candra-kara1] m.
méd. np. du médecin Mādavacandrakara ; cf.
Mādhava2.

mādhavanidāna [nidhāna] n. méd. np.
du Mādhavanidāna, épith. du Rogaviníscaya
de Mādhava2, synthèse des connaissances
médicales de l’Inde sur 2000 ans, écrit entre le 8e

et le 12e siècles ; il comporte not. une compila-
tion des traités de la Br.hattraȳı, et un glossaire
important, le Madhukośa.

mādhav̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. mādhav̄ıyā lit.
composé par Mādhava ou Mādhavācārya.

mādhav̄ıyadhātuvr.tti [dhātu-vr.tti] f. gram.
np. de la Mādhav̄ıyadhātuvr.tti, traité sur les
racines verbales de Sāyan. a (dédié à son frère
Mādhavācārya).
mAD&y mādhavya [vr. madhu-ya] m. lit. np.

de Mādhavya “Printanier”, nom du bouffon
[vidūs.aka] du drame de Śakuntalā.
mAD� mādhu [vr. madhu] iic. de l’abeille.
mādhukara [kara1] a. m. n. f. mādhukar̄ı re-

latif à l’abeille ou au miel | semblable à l’abeille
— f. mādhukar̄ı soc. [“butinage”] don de nour-
riture à des renonçants ou des étudiants.

mādhukośa [kośa] m. méd. np. du
Madhukośa, glossaire du Mādhavanidāna.
mAD� pEkk mādhuparkika [vr. madhuparka-

ika] a. m. n. f. mādhuparkik̄ı soc. présenté
comme cadeau à un hôte avec le madhuparka.
mAD� y mādhurya [vr. madhura-ya] n. douceur ;

grâce, charme.
mA@y mādhya [vr. madhya] a. m. n. f. mādhyā

central, médian.
mA@y\Edn mādhyam. dina [vr. madhyam. dina] a.

m. n. f. mādhyam. din̄ı relatif à midi ; méridional
| concernant Madhyam. dina | véd. qualifie le

deuxième chant de louange [stotra] lors du sacri-
fice jyotis.t.oma pour le pressurage [savana1] de
midi.

mādhyam. dinasam. hitā [sam. hitā] f. cf.
mādhyam. din̄ıyaśākhā.

mādhyam. din̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f.
mādhyam. din̄ıyā soc. relatif à l’oblation de
midi | phil. relatif à l’école de Madhyam. dina.

mādhyam. din̄ıyaśākhā [́sākhā] f. lit. recen-
sion de la vājasaneyisam. hitā (Yajurveda blanc)
due à Madhyam. dina.
mA@ym mādhyama [vr. madhyama] a. m. n. f.

mādhyamā relatif au milieu ; moyen ; central.
mādhyamaka [-ka] a. m. n. f. mādhyamikā

moyen ; central |myth. concernant l’atmosphère
ou ciel intermédiaire.

mādhyamika [-ika] a. m. n. f. mādhyamikā
phil. relatif à la doctrine bouddhiste “moyenne”
développée par Nāgārjuna |pl. mādhyamikās bd.
adeptes de cette doctrine.
mA@v mādhva [vr. madhva] a. m. n. f. mādhvā

soc. sectateur de Madhva.
mAn̂ mān [ca. man] v. [10] pr. (mānayati) ho-

norer, respecter.
mAn māna1 [mān] a. m. n. f. mānā estimé, ho-

noré — m. opinion, conception | égard, respect,
estime, honneur rendu ; l’honneur | fierté, haute
opinion de soi, orgueil, arrogance ; caprice, bou-
derie, jalousie.

mānasāra [sāra] m. n. suffisance, morgue —
m. lit. [DKC.] np. du roi du Mālava Mānasāra
“Orgueilleux” ; battu par son rival Rājaham. sa,
il implora Śiva qui lui donna une masse d’armes
magique lui permettant de regagner la victoire.

mānasāraśilpaśāstra [́silpaśāstra] n. lit. np.
du Mānasāraśilpaśāstra, traité d’architecture,
de sculpture et d’urbanisme.
mAn māna2 [mā1-na] n. mesure ; dimension,

taille, hauteur ; extension, longueur |proportion ;
ressemblance | phil. démonstration, preuve —
ifc. fois.

mānādhyaks.a [adhyaks.a] m. soc. superinten-
dant des mesures.
�mAn -māna var. -āna forme des ppr. r. ou ps.

| forme des pfu. r. | forme des ppft. r.
mAnv mānavá [vr. manu] a. m. n. f. mānav̄ı

humain, propre à l’homme |myth. relatif à Manu
— m. homme, être humain |pl. l’humanité ; l’en-
semble des races humaines.

mānavadharmaśāstra [dharmaśāstra] n.
“Lois de Manu”, code de lois traditionnelles
brahmaniques, attribué à Manu ; il fut rédigé
entre le 2e siècle avant et le 3e siècle ; syn.
manusmr.ti.
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mAns mānasá [vr. manas] a. m. n. f.
mānas̄ı mental, spirituel | en pensées (not.
récitation silentieuse) |présent à l’esprit ; imagi-
nable, concevable — n. esprit, compréhension ;
âme, sentiments | [mānasasarovara] géo. np. du
Mānasasarovara “Lac de l’Esprit”, à 4600 m
d’altitude près du Mont Kailāsa, où prend nais-
sance la Śutudr̄ı (mod. Sutlej) ; c’est ici que les
oies sauvages [ham. sa] migrent pour s’accoupler
au début de la saison des pluies — ifc. lit. [“lac
spirituel de”] nom de recueils dévotionnels.

mānasaputra [putra] m. myth. un des 6 “fils
de l’esprit” (de Brahmā), créés pour peupler
le Monde : Mar̄ıci, Atri, Aṅgirā, Pulastya, Pu-
laha et Kratu ; parfois on inclut les dix géniteurs
[prajāpati].

mānasapratyaks.a [pratyaks.a] n. phil. [nyāya]
perception mentale.

mānasollāsa [ullāsa] m. lit. np. du
Mānasollāsa “Divertissement de l’esprit”,
ouvrage encyclopédique attribué au roi Cālukya
Someśvara3 (1129) ; il traite de l’acquisition
et de l’administration d’un royaume, et des
divertissements d’un roi, not. musicaux ; il
comporte 5 sections [vim. śati] de 20 cha-
pitres [adhyāya] chacune ; on l’appelle aussi
Abhilas.itārthacintāman. i.
mAEnn̂ mānin [vr. man-in] a. m. n. f. mānin̄ı

fier, orgueilleux — ifc. qui se croit, qui se
prend pour, qui passe pour — f. mānin̄ı femme
dédaigneuse ou boudeuse | lit. femme blessée
dans son orgueil | myth. np. de Mānin̄ı “l’Or-
gueilleuse”, fille de Tr.n. abindu ; elle est mère de
Vísravā par Pulastya.

mānitā [-tā] f. fait de se croire ; fait d’honorer
— ifc. imagination de.

mānitva [-tva] n. fierté ; orgueil ; fait d’être
honoré — ifc. fait qu’on s’imagine d’être.
mAnFqA mān̄ıs. ā [vr. man-̄ı́sa] f. [“mâıtrise de la

pensée”] réflexion.
mān̄ıs. in [-in] agt. m. f. mān̄ıs. in. ı̄ réfléchi, sage.
mAn� q mānus.a [vr. manus] a. m. n. f. mānus. ı̄

humain, propre à l’homme — m. homme — n.
nature humaine ; humanité — f. mānus. ı̄ femme.
ātmānam mānus.am manye [Rām.] [Rāma] Je me
considère comme un humain.
mA�� māndya [vr. manda-ya] n. lenteur ; in-

dolence ; paresse | faiblesse ; lenteur d’esprit ; in-
disposition ; maladie.
māndyam. kr. se rendre malade.

māndyavyāja [vyāja] m. simulation de mala-
die.
mA�DAt� māndhātr. [vr. mandhātr. ] m. myth.

np. du roi Māndhātā, né du ventre de son père

Yuvanāśva à la suite d’une erreur rituelle ; sur les
conseils de ses ministres le roi l’abandonna dans
les bois, mais les dieux le secoururent ; Indra
le nomma Mām. dhātā (mām. dhātr.), signifiant
qu’il serait sa propre nourrice, et lui fit téter
son gros orteil ; il devint grand et fort, et monta
sur le trône à la mort de son père ; il conquit
des royaumes et terrorisa les barbares [dasyu] ;
il épousa la chaste Bindumat̄ı, dont il eut pour
fils Purukutsa et Mucukunda ; il régnait avec sa-
gesse et le pays était prospère ; il advint qu’il ne
plut pas pendant trois années consécutives, et
le roi consulta les ermites ; ceux-ci expliquèrent
qu’un śūdra faisait pénitence, prérogative des
brahmanes en ce kr.tayuga, et que la pluie re-
viendrait s’il était mis à mort ; le roi ne vou-
lut pas tuer un ascète innocent, et demanda
un palliatif ; on lui indiqua de faire jeûne les
11es jours de chaque quinzaine [ekādaś̄ı] ; le roi
et ses sujets s’y conformèrent, et la pluie et la
prospérité revinrent ; Māndhātā, qui avait ap-
pris le rājadharma d’Utathya, est le modèle du
monarque pieux et juste ; [Rām.] il est dit aussi
père de Susandhi.
mA�y mānya [māna1-ya] a. m. n. f. mānyā res-

pectable, honorable, vénérable.
mānye adr. Madame.
mAm̂ mām [acc. aham] ind. me.
mAmk māmaka [vr. mamaka] a. m. n. f.

māmakā véd. mon, mien.
māmak̄ına [-̄ına] a. m. n. f. māmak̄ınā mon,

mien.
mAy māya [mā1-ya] a. m. n. f. māyā qui crée

l’illusion, trompeur ; dit de Vis.n. u — m. mime,
jongleur — f. māyā illusion, apparition ; ma-
gie, sorcellerie ; tromperie | phil. le monde des
apparences ; l’Illusion Divine, créée par Vis.n. u
| myth. np. de Māyā, l’Illusion Divine person-
nifiée ; elle émane de Vis.n. u ; cf. Mahāmāyā, Yo-
gamāyā | phil. [tantra] épith. de la Déesse sous
son pouvoir d’illusion | phil. [siddhānta] matière
première des mondes à laquelle la conscience de
Śiva donne forme | hist. np. de la reine Māyā1,
mère du Buddha.
māyā idam. sarvam [vedānta] Tout ici-bas n’est
qu’illusion.

māyāb̄ıja [b̄ıja] n. phil. [tantra] b̄ıjamantra
‘hr̄ım. ’, d’évocation de Durgā.

māyāmr.ga [mr.ga] m. myth. [Rām.] “daim
d’illusion”, daim d’or en lequel Mār̄ıca se
déguisa pour tromper Rāma ; syn. hemamr.ga.

māyāyoga [yoga] m. pratique de la magie.
māyāyogin [yogin] m. magicien — f.

māyāyogin̄ı myth. np. de Māyāyogin̄ı, person-
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nifiant Māyā.
māyāyogin̄ıgranthi [granthi] m. méd. hypo-

physe.
māyāvat [-vat] f. māyāvat̄ı myth. np. de

Māyāvat̄ı “Magicienne”, épouse de Śambara1 ;
elle recueillit Pradyumna enfant, s’en éprit et
plus tard l’épousa ; leur fils est Aniruddha ; elle
est une incarnation de Rati.

māyāvāda [vāda] m. phil. doctrine affirmant
que le monde est illusion ; s’applique au vedānta
et au bouddhisme.

māyāvādin [-in] m. soc. adepte du vedānta
ou du bouddhisme ; il se rase le crâne
complètement.

māyāvin [-vin] m. myth. [Rām.] np. de
l’asura Māyāvin “Magicien”, fils âıné de Maya
et de Hemā.
mAEyk māyika [māya-ika] a. m. n. f. māyikā

illusoire, trompeur.
mAy� māyu [mā4] m. mugissement.
mAr̂ mār [ca. mr. ] v. [10] pr. (mārayati) faire

mourir, tuer.
mArmāra [mār] m. mort, destruction |obstacle

|passion amoureuse |myth. épith. de Kāma (obs-
tacle à la libération) |bd. np. de Māra, la Mort ;
il est l’esprit du mal, et le tentateur du Buddha
‖ fr. mort.

mārajit [jit] m. bd. épith. de Buddha “qui
conquiert Māra”.

māran. a [-na] n. meurtre, tuerie, mise à mort.
māraripu [ripu] m. myth. épith. de Śiva “en-

nemi de Kāma”.
māravijaya [vijaya] a. m. n. f. māravijayā

bd. se dit de la posture de Buddha méditant,
surmontant la tentation de Māra, et pre-
nant la Terre à témoin de ses mérites ; syn.
bhūmisparśamudrā.

mārāri [ari] m. myth. épith. de Śiva “ennemi
de Kāma”.
mArv mārava [vr. maru] a. m. n. f. mārav̄ı

désertique ‖ hi. Mārvār.
mAErq māris.a m. homme de bien ; patron |rôle

de directeur de troupe au théâtre — f. māris. ā
myth. [Mah.] np. de la reine Māris.ā, épouse de
Śūra.
mArFc mār̄ıca [vr. mar̄ıci] m. myth. patr.

de Kaśyapa, fils de Mar̄ıci | myth. [Rām.]
np. de Mār̄ıca, fils de Sunda1 et Tāt.akā, de-
venu rāks.asa par la malédiction d’Agastya ; il
était conseiller de la cour de Rāvan. a ; il se
métamorphosa en daim d’or [hemamr.ga] pour
éloigner Rāma de S̄ıtā avec laquelle il se trou-
vait en forêt pour que Rāvan. a puisse l’approcher

pour l’enlever — f. mār̄ıc̄ı bd. np. de la déesse
Mār̄ıc̄ı.
mAzt māruta [vr. marut] a. m. n. f. mārutā

relatif aux marutas, relatif au vent ; orageux |
aérien, céleste ; divin — m. souffle ; respiration
|myth. np. de Māruta, épith. de Vāyu “Mâıtre
des Vents”.
mAzEt māruti [vr. marut] m. myth. np. de

Māruti, patr. de Hanumān “Fils du Vent” ; cf.
Marutputra.
mAk�X�y mārkan. d. eya [vr. mr.kan. d. a] m. myth.

patr. du sage [r.s. i] Mārkan.d. eya ; son père
Mr.kan.d.u ayant longtemps prié pour avoir un
fils, il lui fut accordé le choix entre de nom-
breux fils stupides ou un seul très intelligent,
mais de vie limitée à 16 ans ; ayant fait ce der-
nier choix, son épouse Manasvin̄ı donna le jour
à Mārkan.d. eya, qui grandit en sagesse jusqu’à
sa 16e année ; à son 16e anniversaire, il ado-
rait le liṅga dans un sanctuaire de Śiva quand
Yama vint le chercher ; Śiva en colère jaillit du
liṅga, frappa Yama dans la poitrine, et promit à
Mārkan.d. eya de rester éternellement jeune ; im-
mortel [ciram. j̄ıvin], il voyage dans le corps de
Nārāyan. a endormi sur les eaux primordiales, et
Vis.n. u lui révèle les secrets de sa māyā ; [Mah.]
lorsque Yudhis.t.hira en exil se plaint de son
sort, Mārkan.d. eya lui conte le Rāmopākhyāna ;
cf. Dı̄rghāyu, Suratamañjar̄ı.

mārkan. d. eyapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Mārkan.d. eyapurān. a, qui décrit les actes glorieux
de la Déesse ; Jaimini en aurait reçu l’enseigne-
ment de Mārkan.d. eya transmis par 4 oiseaux ; sa
composition est antérieure au 6e siècle ; la partie
appelée Can.d. ı̄, très révérée, est récitée dans la
Durgā pūjā.
mAĝ mārg [vn. mārga] v. [10] pr. (mārgayati)

pp. (mārgita) chercher, aller à la recherche de
|s’efforcer de, tâcher d’atteindre ; demander, sol-
liciter qqc. 〈acc.〉 de qqn. 〈abl.〉.
mAg mārga [vr. mr.ga] a. m. n. f. mārgā re-

latif à l’antilope | gram. conforme à la norme
du sanskrit ; opp. deś̄ı — m. [“piste d’antilope”]
voie, chemin, rue, route.
mārgāya en vue de 〈iic.〉.
mārgen. a par, au moyen de, par voie de 〈iic.〉.
mārgais à travers 〈iic.〉.
mārgam. dā donner libre cours à.
mārgam. yam id.
mārgen. a yā subir le même sort que.

mārgaś̄ırs.a [́s̄ırs.a] a. m. n. f. mārgaś̄ırs. ı̄
né sous la constellation Mr.gaśiras (Orion)
— m. astr. mois de l’Antilope (novembre-
décembre), où la Lune est pleine dans Orion ;
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cf. agrahāyan. a.
mAgZ mārgan. a [mārga-na] a. m. n. f. mārgan. ā

ifc. qui désire, qui s’enquiert de, qui recherche —
m. mendiant | flèche | symb. le nombre 5 (pour
les 5 flèches de Kāma) — n. investigation, re-
cherche, enquête | sollicitation, requête.
mAEgt mārgita [pp. mārg ] a. m. n. f. mārgitā

recherché ; sollicité.
mAEgn̂ mārgin [mārga-in] agt. m. f. mārgin̄ı

qui ouvre la voie ; guide — ifc. qui suit la voie
de.
mAĵ mārj [ca. mr.j] v. [10] pr. (mārjayati) frot-

ter, polir ; orner.
mAjn mārjana [mārj-ana] agt. m. f. mārjan̄ı

nettoyage ; purification — f. mārjan̄ı lavandière
— f. mārjanā essuyage, nettoyage ; purification
— ifc. qui efface, qui nettoie, qui purifie.
mAjAr mārjāra [mārj-ra] m. chat [“qui se net-

toie”] ; chat sauvage — f. mārjār̄ı chatte.
mārjāraka [-ka] m. chat ; paon.
mārjārakísora [kísora] m. chaton

| [mārjārakísoranyāya] phil. doctrine de bhakti
du Sud, où le croyant s’abandonne à Dieu
comme le chaton transporté dans la gueule de
sa mère ; opp. markat.akísora.
mAt�X mārtan. d. a [mārtān. d. a] m. Soleil — ifc.

lit. lumière sur (titre d’ouvrages).
mAtA�X mārtān. d. a [vr. mr.tān. d. a] m. [“né d’un

œuf (semblant) mort”] oiseau | Soleil (plus tard
écrit mārtan. d. a).
mAE�kAvt mārttikāvata [vr. mr.ttikāvat̄ı] m.

géo. np. du royaume yadu de Mārttikāvata ; cf.
Citraratha1.
mAdv mārdava [vr. mr.du] n. douceur, gen-

tillesse, tendresse ; bonté, amabilité.
mAEmk mārmika [vr. marman-ka] a. m. n. f.

mārmikā spécialiste de, versé dans 〈loc. iic.〉.
mAl̂ māl [vn. mālā] v. [10] pr. (mālayati) cou-

ronner ; orner d’une guirlande.
mAl māla m. territoire — n. champ.
mAltF mālat̄ı f. natu. bot. Jasminum gran-

diflorum ; ses fleurs blanches à l’odeur suave
s’ouvrent le soir ; syn. cetak̄ı | jeune fille vierge
| clair de lune ; nuit | lit. np. de Mālāt̄ı, héröıne
du Mālat̄ımādhava.

mālat̄ımādhava [mādhava] n. lit. np. du
Mālat̄ımādhava, pièce de théâtre de style
comédie [prakaran. a] en 10 actes de Bhavabhūti ;
il conte les amours de l’étudiant Mādhava3 avec
Mālāt̄ı, fille de ministre.
mAly mālaya [vr. malaya] a. m. n. f. mālayā

relatif au Malabar ; issu du Malabar — m. santal
— n. onguent de santal.

mAlv mālava m. géo. np. du Mālava, pays
d’Inde centrale, à l’ouest du Deccan, au nord
de la Narmadā (mod. Mālva) ; sa capitale était
Ujjayin̄ı-Avanti | pl. mālavās ses habitants.

mālavaka [-ka] m. pays mālava — f.
mālavikā lit. np. de Mālavikā, héröıne du
Mālavikāgnimitra.

mālavikāgnimitra [agnimitra] n. lit. np.
du Mālavikāgnimitra “Agnimitra et Mālavikā”,
drame de Kālidāsa (le roi Agnimitra, amoureux
de la princesse Mālavikā, provoque la colère de
ses épouses Irāvat̄ı1 et Dhārin. ı̄, mais tout est
bien qui finit bien).

mālavya [-ya] a. m. n. f. mālavyā re-
latif au mālava — m. type d’homme ; cf.
pañcamanus.yavibhāga.
mAlA mālā f. guirlande, couronne |collier, cha-

pelet.
mālāphala [phala] n. graine de l’Elæocarpus

ganitrus (dont on fait des chapelets) ; syn.
rudrāks.a.

mālopamā [upamā2] f. lit. litanie de compa-
raisons.
mAEln̂ mālin [mālā-in] a. m. n. f. mālin̄ı qui

porte une guirlande, couronné ; ceint de 〈i. iic.〉
— f. mālin̄ı myth. np. de la rivière Mālin̄ı, sur
les berges de laquelle vivait le sage [r.s. i] Kan.va
| myth. [Mah.] np. de Mālin̄ı1 “Enguirlandée”,
fausse identité de Draupad̄ı dissimulée comme
sairandhr̄ı à la cour du roi Virāt.a | lit. mètre
poétique.
mASy mālya [mālā-ya] n. guirlande, couronne ;

collier.
mālyagrathana [grathana] n. liage d’une

guirlande.
mālyagrathanavikalpa [vikalpa] m. l’art de

confection des guirlandes, l’un des 64 arts [kalā].
mASyg� Ẑ mālyagun. [vn. mālyagun. a] v. [10]

pr. md. (mālyagun. āyate) être semblable au lien
d’une guirlande | devenir | apparâıtre comme.
mASyg� Z mālyagun. a [mālya-gun. a] m. fil d’un

collier, d’une guirlande ou d’une couronne.
mAq mās.a m. n. natu. bot. Phaseolus radia-

tus, fève |mesure de poids d’or, valant 5 kr.s.n. ala
(environ 2 g) | valeur de ce poids d’or.

mās.aka [-ka] m. fève, haricot — n. mesure
de poids d’or, valant 8 graines de guñjā ; syn.
hema.
mAŝ mās [mā1] m. [sauf nom. acc. voc. māsa]

lune — nom. mās lune ; mois ‖ lat. mensis ; ang.
month ; fr. mois.
mAs māsa [mās] m. n. mois ; on distingue

les mois solaires [saura], naturels [sāvana], stel-
laires [naks.atra] et lunaires [cāndra] | astr.
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mois lunaire, divisé en 30 tithi ; il y en a
douze, associés à la constellation [naks.atra]
dans laquelle a lieu la pleine lune : caitra
(mars-avril), mois de Citrā ; vaísākha (avril-
mai), mois de Vísākhe ; jyais.t.ha (mai-juin),
mois de Jyes.t.hā ; ās. ād. ha (juin-juillet), mois
des As.ād. hās ; śrāvan. a2 (juillet-août), mois de
Śravan. ā ; bhādrapada (août-septembre), mois
des Bhādrapadās ; āśvina (septembre-octobre),
mois d’Aśvin̄ı ; kārttika (octobre-novembre),
mois des Kr.ttikās ; mārgaś̄ırs.a (novembre-
décembre), mois de mr.gaśiras, aussi appelé
agrahāyan. a ; paus.a (décembre-janvier), mois
de Pus.ya ; māgha (janvier-février), mois des
Maghās ; phālguna (février-mars), mois de Phal-
gun̄ı ; suivant la région de l’Inde, les mois com-
mencent à la pleine ou à la nouvelle lune |véd. les
douze mois védiques : madhu, mādhava, śukra,
śuci, nabhas, nabhasya, is.a, ūrja, sahas, saha-
sya, tapas1 et tapasya | symb. le nombre 12.
māsena durant 1 mois.
māse au bout d’un mois.
māsam ekam pendant 1 mois.

māsamātra [mātra] m. durée d’un mois.
māsamātre adv. en l’espace d’un mois.
māsamātram adv. pendant un mois entier ; à
longueur de mois.
mAhA(My māhātmya [vr. mahātmya] n. gran-

deur d’âme, magnanimité ; majesté, dignité |
panégyrique — ifc. lit. glorification de (titre
générique d’ouvrages à la gloire d’une divinité,
d’une rivière ou d’un lieu saint) ; section d’éloge
d’un ouvrage.
mAEh	mtFmāhis.mat̄ı [vr. mahis.mat] f. géo. np.

de la ville de Māhis.mat̄ı ; c’était la capitale des
rois Kalacuri, not. Kr.s.n. arāja ; cf. Mahis.mat̄ı.
mAh��r māheśvara [vr. maheśvara] a. m. n.

f. māheśvar̄ı myth. qui concerne Maheśvara ;
qui honore Śiva — f. māheśvar̄ı myth. np.
de Māheśvar̄ı, śakti de Maheśvara, une sap-
tamātr.kā.√

Em mi [relié à mā1] v. [5] pr. (minóti) pr.
md. (minute) pft. (mimāya) pp. (mitá2) atta-
cher ; établir | mesurer, délimiter | juger, perce-
voir, connâıtre — ps. (mı̄yate) être attaché ; être
mesuré ; être connu.
Emt mita1 [pp. mā1] a. m. n. f. mitā1 mesuré,

limité ; modéré, modique ; court, petit.
mitam. paca [paca] a. m. n. f. mitam. pacā [“qui

cuit maigre”] avare.
mitāks.arā [aks.ara] f. lit. np. de la

Mitāks.arā, commentaire de l’As.t.ādhyāȳı
dû à Annambhat.t.a.
Emt mitá2 [pp. mi] a. m. n. f. mitā2 attaché,

établi.
EmEt miti [mā1] f. mesure ; poids | phil. jus-

tification, preuve | phil. [tantra] phonème ‘m’,
évoquant la dissolution dans le pran. ava om. .
Em/ mitrá [mith-ra] n. ami ; allié — m. myth.

véd. np. du radieux [āditya] Mitra “l’Ami” ; il
représente le côté clair du divin associé au So-
leil, opposé à son côté sombre, personnifié par
Varun. a associé aux Eaux souterraines ; il sym-
bolise le contrat social ; et est le dieu des Al-
liances ; phil. [sām. khya] il est régent [niyantr. ] de
la faculté d’évacuation [pāyu] ; astr. il préside le
naks.atra Anurādhās (δ du Scorpion) | du. mitrā
myth. ellipse pour le couple Mitrāvarun. au ‖
avestique Mithra.

mitradrúh [druh2] a. m. n. f. [sg. nom. mi-
tradhruk] trâıtre ; faux ami.

mitradroha [droha] m. trâıtrise.
mitraprāpti [prāpti] f. lit. “Acquisition des

amis”, titre du 2e livre du Pañcatantra, qui
montre l’intérêt de s’entraider.

mitrabheda [bheda] m. lit. “Désunion des
amis”, titre du 1er livre du Pañcatantra, qui
montre le danger de prêter l’oreille à la
médisance.

mitravat [-vat] a. m. n. f. mitravat̄ı qui a des
amis — adv. comme un ami.

mitravindā [vindā] f. myth. [Mah.] np. de Mi-
travindā “Qui possède un ami”, une épouse de
Kr.s.n. a, mère de Vardhana.

mitrasaha [saha1] m. myth. np. de Mitra-
saha, épith. du roi Kalmās.apāda “indulgent en-
vers ses amis”.

mitrāvarun. a [varun. a] m. du. mitrāvarun. au
myth. [RV.] np. de Mitrāvarun. au “Mitra
et Varun. a ensemble” ; premiers des radieux
[ādityās], ils sont les titans devenus des dieux
[devāvasurau] ; ils sont souverains [samrāj] sur la
Terre et le Ciel, et régissent la justice, la vérité
et la lumière ; [MP.] un jour où la nymphe Urvaś̄ı
visita leur ermitage, ils perdirent leur semence
devant sa beauté ; elle la recueillit dans un pot,
et engendra ainsi Agasti et Vasis.t.ha ; le premier
partit répandre le brahmanisme au Sud de l’Inde
pour en devenir le saint patron, le second restant
au Nord comme chapelain [purohita] de la lignée
du roi Iks.vāku.√

EmT̂mith v. [1] pr. (methati) abs. (mithitvā)
rencontrer ; s’apparier ; s’accoupler | confronter ;
affronter, s’engager dans une altercation.
EmTŝ mithas [mith] adv. en compagnie de

〈i.〉 ; l’un l’autre, réciproquement.
EmET mithi [relié à mathana] m. myth. np. du

roi Mithi (ou Mithila), “Baratté” de la cuisse de

422



Nimi, fondateur de Mithilā, ancêtre de la lignée
Janaka ; Udāvasu est son fils.
EmETl mithila [mithi-la] m. myth. np. du

roi Mithila ; cf. Mithi | pl. mithilās habitants
de Mithilā — f. mithilā géo. np. de Mithilā,
capitale du Videha (mod. Janakpur au sud
du Népal) ; ses rois étaient dits descendre de
Nimi par Mithi, ancêtre de la lignée Janaka ;
[Rām.] Rāma et Laks.man. a, avec Vísvāmitra, y
rendirent visite au roi Janakarāja.
mithilāyām prad̄ıptāyām na me dahyati
kim. cana [Mah.] Même si Mithilā était en
flammes je ne serais pas tourmenté (Janakarāja
montrant son détachement du monde).
EmT� mithu [mith] adv. alternativement,

contradictoirement ; faussement.
EmT� n mithuná [mith] a. m. n. f. mithunā for-

mant couple — n. couple, paire | union, ac-
couplement | arch. thème iconographique du
couple amoureux | astr. signe zodiacal [rāśi] des
Gémeaux.
mithun̄ı as se mettre en couple ; cohabiter
sexuellement.
mithun̄ı kr. faire s’apparier ; faire s’accoupler.
mithun̄ı bhū être apparié.
mithun̄ı bhāva m. copulation.
mithun̄ı cārin a. m. n. qui s’accouple.
EmT� yA mithuyā [mithu-yā3] adv. inversement,

contrairement ; faussement, incorrectement.
EmLyA mithyā [contr. mithuyā] adv. à l’envers,

de travers ; à tort, faussement, mal | en appa-
rence, de manière illusoire |en vain, inutilement,
stérilement — iic. faux ; faussement — f. myth.
np. de Mithyā “Fausseté”, sa personnification,
épouse d’Adharma.
mithyā kr. nier |manquer à sa parole.
na mithyā kr. tenir sa parole.
mithyā kār mal prononcer.
mithyā pracar agir à tort.
mithyā pravr.t mal se comporter.
mithyā bhū s’avérer faux.
mithyā brū mentir.
mithyā vac mentir (opp. satyam. vad).
brahma satyam. jaganmithyā [Śaṅkara1] Brah-
man est la vérité, le monde n’est qu’illusion.
sarvam mithyā brav̄ımi [Bhartr.hari] Tout ce que
je dis est faux.
sarvam jñānam mithyā [vedānta] Toute connais-
sance est fausse.

mithyākarman [karman] n. erreur, faute ;
acte manqué, échec.

mithyākr.ta [kr.ta] a. m. n. f. mithyākr.tā fait
à tort.

mithyākopa [kopa] m. colère feinte.

mithyācāra [cāra] m. mauvaise conduite ;
mauvais traitement (méd.) — a. m. n. f. mi-
thyācārā qui se conduit mal ; hypocrite.

mithyājalpita [jalpita] n. fausse nouvelle, ru-
meur.

mithyājñāna [jñāna] n. fausse connaissance,
misconception ; erreur, faute.
mithyājñānam adv. par erreur.

mithyāpratijña [pratijñā2] a. m. n. f. mi-
thyāpratijñā qui ne tient pas sa parole, parjure.
�Emn̂ -min cf. -in.
Emm̂ mim cf. mā3.√
Eml̂ mil v. [6] pr. (milati) pp. (milita) ren-

contrer qqn. 〈i.-saha g. loc.〉 — ca. (melāpayati)
faire rencontrer qqn. avec qqn. d’autre 〈g.〉.
kutra milāmah. où nous rencontrons-nous ?
punah. milāmah. à bientôt, au revoir.
Emln milana [mil-ana] n. rencontre ; contact.
Emlr�p milarepa m. hist. np. du mystique

tibétain bd. Mila Raspa ou Milarepa (1040–
1123), né dans la province de Goungthang d’un
propriétaire terrien qui mourut lorsqu’il avait 7
ans ; il vécut avec sa mère comme domestique
de son oncle qui confisqua ses biens ; pour se
venger, il étudia la magie noire et devint un ma-
gicien renommé ; il pouvait conjurer la grêle ; il
prit Marpa comme mâıtre, qui lui fit faire d’in-
nombrables épreuves ; c’est un saint accompli
[mahāsiddha] et un poète ; son disciple Retchung
écrivit sa biographie sur ses indications.
EmElt milita [pp. mil] a. m. n. f. militā ren-

contré ; réuni ; réalisé.
EmEl�d milinda m. natu. abeille | hist. np. du

roi indo-grec Milinda (Ménandre), originaire de
Bactriane ; il régnait à Śākala (Pañjab) au 2e

siècle ant.
milindapraśna [praśna] m. lit. np. du Mi-

lindapraśna “Questions de Ménandre”, ouvrage
bd. pāli sur le dialogue entre le roi Milinda
et le moine Nāgasena à propos du nirvān. a ; ce
bréviaire bd. de la culture du Gandhāra est pro-
bablement antérieur au 2e siècle ‖ pali Milin-
dapañha.
Em�̂ mísr [vn. mísra] v. [10] pr. (mísrayati)

pp. (mísrita) mélanger ; combiner (avec 〈i.〉) ‖
lat. miscere ; ang. mix ; fr. miscible.
Em� mísrá a. m. n. f. mísrā mélangé, mêlé ;

varié, multiple | accompagné de, muni de 〈i.-
samam g. iic.〉 — iic. adr. (honorifique) Hono-
rable 〈np.〉 — ifc. pl. id. — m. np. de Mísra,
titre éminent de brahmane not. en Orissa.
mísr̄ı bhū se mélanger (à 〈i.〉) ; s’accoupler.
āryamísrāh. honorables personnes ; votre hon-
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neur.
āryamísrāh. pramān. am Votre honneur fait auto-
rité.

mísraka [-ka] a. m. n. f. mísrikā mélangé ;
impur.

mísran. a [-na] n. mélange.
EmE�t mísrita [pp. mísr] a. m. n. f. mísritā

mélangé.√
Emq̂ mis. v. [6] pr. (mis.ati) pp. (mis. ita) ppr.

(mis.at) pf. (ut, ni) ouvrir les yeux (utilisé au
simple seulement au ppr. g. absolu).
mis.atas adv. sous les yeux de, en présence de ;
en dépit (du regard) de.√

Emĥ mih v. [1] pr. (mehati) pp. (mı̄d. ha) pf.
(ava) uriner, arroser ; pleuvoir ‖ lat. mingere ;
fr. miction.
mehati il pleut.
EmEhr mihira m. le Soleil.√
mF mı̄ v. [9] pr. (mı̄nāti) v. [5] pr. (minoti)

pp. (mı̄ta) renverser, détruire.
mFY mı̄d. ha [pp. mih] a. m. n. f. mı̄d. hā uriné —

m. bélier — n. compétition ; prix, récompense.
mFn mı̄na m. poisson | astr. signe zodiacal

[rāśi] du Poisson.
mı̄nakāra [kāra] m. poissonnier.
mı̄nayugala [yugala] n. jn. paire de poissons,

symbole de bon augure ; cf. as.t.amaṅgala.
mı̄nāks. ı̄ [aks.i] f. myth. np. de Mı̄nāks.̄ı “(la

déesse) aux yeux en forme de poisson”, fille de
Kubera, une des formes de Pārvat̄ı, épouse de
Śiva, déification d’une princesse Pān.d. ya vénérée
dans le temple de Mı̄nāks.̄ı-Sundareśvara à Ma-
durai, au Tamil Nadu.

mı̄nendra [indra] m. astr. np. de Mı̄nendra
“Roi des poissons”, épith. du rāśi makara (Ca-
pricorne).
mFmA\ŝ mı̄mām. s [dés. man] v. pr.

md. (mı̄mām. sate) pp. (mı̄mām. sita) pfp.
(mı̄mām. sya) réfléchir ; vouloir comprendre.
mFmA\sk mı̄mām. saka [mı̄mām. s-aka] f.

mı̄mām. sikā examinateur, investigateur ;
exégète | phil. adepte ou doctrinaire de la
doctrine pūrvamı̄mām. sā — f. mı̄mām. sikā phil.
syn. mı̄mām. sā.
mFmA\sA mı̄mām. sā [mı̄mām. s] f. désir de

connaissance ; investigation, examen ; exégèse ;
casuistique | phil. doctrine philosophique ; cf.
pūrvamı̄mām. sā, uttaramı̄mām. sā.

mı̄mām. sāsūtra [sūtra] n. pl. lit. np.
du Mı̄mām. sāsūtra, exposant la doctrine
pūrvamı̄mām. sā ; il est postérieur au 4e

siècle ant., mais attribué à Jaimini ; le
Sam. kars.an. akān.d. a en est une annexe.

mı̄mām. sāsūtrabhās.ya [bhās.ya] n. lit. np.
du Mı̄mām. sāsūtrabhās.ya, commentaire du
Mı̄mām. sāsūtra dû à Śabara1 Svāmı̄.
mFmA\Est mı̄mām. sita [pp. mı̄mām. s] a. m. n. f.

mı̄mām. sitā réfléchi, pesé.
mFmA\Esn̂ mı̄mām. sin [mı̄mām. s-in] agt. m. f.

mı̄mām. sin̄ı phil. raisonneur casuiste.
mFmA\-y mı̄mām. sya [pfp. [1] mı̄mām. s] a. m. n.

f. mı̄mām. syā discutable, à mettre en question.
mFr mı̄ra m. mer, océan | boisson — f. mı̄rā

hist. np. de Mı̄ra ou Mı̄rabai (1498–1547), prin-
cesse rājput, célèbre pour sa totale dévotion
à Kr.s.n. a ; elle composa de nombreux poèmes
dévotionnels ; sa conduite extatique faisait scan-
dale dans sa famille.√

mFl̂ mı̄l v. [1] pr. (mı̄lati) pp. (mı̄lita) pf.
(ut, ni) fermer les yeux, cligner ; se fermer (yeux,
fleurs) — ca. (mı̄layati) faire se fermer.
m� k� V mukut.a m. n. tiare, diadème.
mukut.in [-in] agt. m. f. mukut.in̄ı couronné ;

qui porte un diadème.
m� k� �d mukunda m. pierre précieuse | myth.

l’un des 9 trésors cachés, gardés par Kubera ;
cf. navanidhi.

mukundadeva [deva] m. hist. np. de princes
de l’Orissa.
m� k� l̂ mukul [vn. mukula] v. [10] pr. (muku-

layati) pp. (mukulita) fermer (les yeux) ; fermer
(comme un bouton).
m� k� l mukula m. n. bourgeon, bouton |

première dent.
m� Ä mukta [pp. muc1] a. m. n. f. muktā libéré,

délivré ; abandonné, disparu ; lancé, lâché, versé,
émis | phil. délivré (des liens de la transmigra-
tion) — loc. mukte prép. cl. excepté, sauf 〈i.〉 ‖
pali mutta.

muktakan. t.ha [kan. t.ha] a. m. n. f.
muktakan. t.hā avec la gorge libre.
muktakan. t.ham à voix forte, à tue-tête.

muktakeśa [keśa] a. m. n. f. muktakeś̄ı qui a
les cheveux défaits.

muktabuddhi [buddhi] a. m. n. f. dont l’es-
prit a été libéré ; émancipé.

muktāp̄ıd. a [ap̄ıd. ā] m. hist. np. de l’empereur
Lalitāditya Muktāp̄ıd. a.

mukteśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du temple
śaiva Mukteśvara à Bhubaneśvar (Orissa),
construit vers 970 ; devant son entrée se dresse
une arche [toran. a], et il possède un man. d. apa
au plafond sculpté ; dans le même complexe
se trouvent le temple Siddheśvara et le puits
Mar̄ıcikun.d. a.
m� Äk muktaka [mukta-ka] a. m. n. f. muk-

takā détaché, séparé ; indépendant — n. lit.
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vers [́sloka] tiré de son contexte, citation | gram.
simple prose (sans mots composés).
m� ÄA muktā [mukta] f. [secrétée] perle.
muktākāra [kāra] a. m. n. f. muktākārā qui

a la forme d’une perle.
muktācarita [carita] n. lit. np. du

Muktācarita “Histoire de la perle”, poème
de Raghunāthadāsa ; Satyabhāmā y demande à
Kr.s.n. a si les perles poussent sur les arbres, et il
lui dit avoir fait pousser des perles sur un arbre
à Vr.ndāvana, du temps où il s’amusait avec
Rādhā et autres bergères [gop̄ı].

muktāman. i [man. i] m. perle.
m� EÄ mukti [muc1-ti] f. libération | phil.

délivrance finale, salut ; cf. sālokyādicatus.t.aya.
m� EÄkA muktikā [mukti-ka] f. perle.
muktikopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la

Muktikopanis.ad “Perle des leçons”.
m� ÆA muktvā [abs. muc1] ind. ayant libéré —

prép. sans, sauf 〈acc.〉.
m� Kmukha n. bouche, gueule, ouverture ; face,

visage ; front ; front d’une armée | tête, sommet ;
partie essentielle, meilleure partie ; commence-
ment — ifc. qui a pour chef, qui a pour partie
essentielle ou initiale — f. mukh̄ı ifc. id.

mukhatas [-tas] adv. par la bouche | en tête.
sarve vedā mukhato gr.h̄ıtāh. Tout le Veda est
retenu par récitation.

mukhadaghná [daghna] a. m. n. f. mukha-
daghnā f. mukhadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’à la
bouche.

mukhāgni [agni] m. soc. rite consistant à
mettre un brandon dans la bouche d’un mort
au moment de la crémation, afin d’éviter l’ex-
plosion du crâne ; le fils âıné l’effectue pour son
père.

mukhebhaga [bhaga] m. homosexuel [“qui
pratique la fellation”].

mukhopādhyāya [upādhyāya] m. np.
d’érudits ; mod. Mukherji.
m� Kr mukhara [mukha-ra] a. m. n. f. mukharā

bavard, loquace ; éloquent | qui gazouille, qui
chante (oiseau, abeilles) | bruyant ; grossier —
m. corbeau ; (coquille de) conque — f. mukhar̄ı
mors.
mukhar̄ı kr. faire résonner.

mukharatā [-tā] f. bavardage.
m� Hy múkhya [mukha-ya] a. m. n. f. mukhyā

à la tête, principal, le premier ; excellent, le plus
beau ; prééminent, chef | gram. cf. dvikarmaka
— ifc. le meilleur parmi ; principal dans.

mukhyavíses.yāka [víses.yāka] ifc. a. m. n. f.
mukhyavíses.yākā gram. qui admet comme qua-
lification principale.

dhātvarthamukhyavíses.yāka gram. se dit de
l’analyse sémantique [́sabdabodha] dirigée par
le sens du verbe (école des grammairiens
[vaiyākaran. a]).
prathamāntamukhyavíses.yāka gram. se dit de
l’analyse sémantique [́sabdabodha] dirigée par
le sujet (école des logiciens [naiyāyika]).
bhāvanārthamukhyavíses.yāka gram. se dit de
l’analyse sémantique [́sabdabodha] dirigée par
la conséquence de l’action (école des exégètes
[mı̄mām. saka]).

mukhyārtha [artha] n. gram. sens principal
ou littéral d’un mot ; opp. gaun. ārtha — a. m.
n. f. mukhyārthā gram. utilisé dans son sens
littéral.

mukhyārthabādhā [bādhā] f. gram. perte
du sens littéral ; se dit de la métaphore [laks.an. a].
m� `D mugdhá [pp. muh] a. m. n. f.

mugdhā näıf, simpliste, sot, niais, bête ; fou
| perplexe, égaré, stupéfait | candide, in-
expérimenté, ingénu ; jeune, aimable, charmant
— f. mudghā jeune sotte, oie blanche.

mugdhabuddhi [buddhi] a. m. n. f. id. [“qui
a l’esprit égaré”].

mugdhabodha [bodha] n. gram. np. du
Mugdhabodha “Instruction des ignorants”,
grammaire de Vopadeva.

mugdhāks. ı̄ [aks.a] f. jolie femme [“qui a un
regard ingénu”].

mugdhābhisārikā [abhisārikā] f. lit. ingénue
se rendant à son premier rendez-vous galant.√

m� ĉ muc1 v. [6] pr. (muñcati) fut. md.
(moks.yate) pft. (mumoca) aor. [2] (amucat)
aor. [3] (amūmucat) aor. md. [4] (amukta) pp.
(mukta) inf. (moktum) abs. (muktvā) pf. (adhi,
ava, nis, vi) libérer, délivrer ; lâcher, délier,
délivrer de 〈abl.〉 — ps. (mucyate) être libéré,
être privé ; se libérer, s’abstenir — ca. (mo-
cayati) mettre en liberté, délier ; libérer de 〈abl.〉
— dés. (mumuks.ati) désirer libérer ‖ lat. mūcus.
prān. ān muc tuer.
muks. ı̄ya (bénédictif) fasse que je sois libéré.
m� ĉ muc2 [muc1] a. m. n. f. ifc. qui délivre de,

qui libère de — f. libération | var. muca f. id.
m� cEl�d mucalinda var. mucilinda m. bd. np.

de Mucalinda ou Mucilinda, cobra géant my-
thique, qui abrita de son capuchon le Buddha
pour le protéger de la tempête pendant 7 jours
alors qu’il méditait sous l’arbre d’éveil à Gayā.
m� c� k� �d mucukunda m. myth. np. de Mucu-

kunda, fils du roi Māndhātā ; il assista les dieux
dans leur guerre contre les démons, et obtint
comme récompense le sommeil éternel.
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m� Ò múñja m. natu. bot. Saccharum arundi-
naceum, véd. roseau utilisé pour la divination
et pour tresser des corbeilles et des ceintures
[mekhalā] |hist. np. de Muñja, roi Paramāra qui
régnait à Dhārā au 10e siècle ; ce roi-poète avait
le titre de Vākpati ; il fut décapité par le roi
Kalyān. a Tailapa ; son frère cadet Sindhurāja lui
succéda.
muñj̄ı kr. [“réduire en roseaux”] déchiqueter.
m� �X̂mun. d. [vn. mun. d. a] v. [10] pr. (mun. d. ayati)

pp. (mun. d. ita) raser la tête.
m� �X mun. d. a [mun. d. ] a. m. n. f. mun. d. ā chauve ;

qui a la tête rasée |myth. np. de Mun.d. a, épith.
de Ketu “le Chauve” — f. mun. d. ı̄ natu. bot.
Sphæranthus indicus, aster globuleux, plante
médicinale.

mun. d. amālā [mālā] f. guirlande de têtes
coupées.
m� �Xk mun. d. aka [mun. d. a-ka] a. m. n. f.

mun. d. ikā rasé ; chauve ; élagué.
mun. d. akopanis.ad [upanis.ad] f. lit. np.

de la Mun.d. akopanis.ad “Libératrice”, leçon
[upanis.ad] de l’Atharvaveda.
m� �Xn mun. d. ana [mun. d. a-na] n. tonsure | soc.

rasage du crâne, not. en signe de deuil familial.
m� E�Xtmun. d. ita [pp. mun. d. ] a. m. n. f. mun. d. itā

qui a la tête rasée.√
m� d̂ mud1 v. [1] pr. md. (modate) v. [1] pr.

(modati) pft. (mumude) pp. (mudita) pf. (anu,
pra) être joyeux, se réjouir de 〈i. loc.〉 — ca.
(modayati) réjouir, amuser.
m� d̂mud2 [mud1] f. joie, gaieté ; bonheur (aussi

pl.) |délire, ivresse |var. mudā joie, gaieté ; plai-
sir ; bonheur |var. mud̄ı clair de lune — m. muda
la Joie personnifiée.
m� Edt mudita [pp. mud1] a. m. n. f. muditā

joyeux (de 〈i. iic.〉) ; heureux — f. muditā joie,
allégresse |phil. la gaieté, une des quatre qualités
morales [brahmavihāra].
m� � mudga m. natu. bot. Phaseolus mungo,

fève.
m� �r mudgara m. marteau, maillet.
m� �l mudgala m. géo. [Mah.] np. du pays

Mudgala ; il fut conquis par Kr.s.n. a | myth.
[Mah.] np. du sage [r.s. i] Mudgala1 ou Maud-
galya “du Mudgala” ; jamais il ne se laissait
aller à la colère ; Durvāsā visita son ermitage
pour l’éprouver ; chaque jour, il prenait toute
sa nourriture, mangeait à sa faim, et gâchait le
reste en l’écrasant sur son corps nu ; satisfait
qu’il contrôlât ainsi sa colère, Durvāsā lui offrit
d’accéder au ciel avec son corps mortel ; mais
le sage refusa une résidence aussi luxueuse ; son
épouse était Indrasenā1.

m� dý ^ mudr [vn. mudrā] v. [10] pr. (mudrayati)
abs. (mudrayitvā) mettre un sceau ; imprimer.
m� dý A mudrā f. sceau, (bague portant un) ca-

chet ; tampon, forme à imprimer |pièce de mon-
naie, médaille ; timbre ; papier timbré, passe-
port | attitude corporelle, position symbolique
des mains, geste iconographique canonique |bd.
gestes commémoratifs d’événements de la vie
du Buddha ; cf. abhaya, añjali, dharmacakra,
dhyāna, bhūmisparśa, varada, vitarka | phil.
[tantr.] imposition rituelle des doigts à fins ma-
giques.

mudrārāks.asa [rāks.asa] m. lit. np. du
Mudrārāks.asa “le Sceau de Rāks.asa”, drame en
7 actes de Vísākhadatta, qui met en scène la
politique de Cān. akya pour gagner le ministre
Rāks.asa à la cause de Candragupta afin de ren-
verser la dynastie des Nanda au Magadha.
m� En múni m. sage ; ascète, anachorète ; ermite

ayant fait vœu de silence | phil. la conscience
| pl. munayas myth. les sept sages célestes [syn.
saptars. i] | astr. la Grande Ourse | symb. le
nombre 7 — f. var. mun̄ı myth. np. de Mun̄ı, fille
de Daks.a, épouse de Kaśyapa, mère des génies
centaures [gandharva] et trolls [yaks.a].

munitraya [traya] n. gram. la triade des
mâıtres de la tradition grammaticale sanskrite :
Pān. ini, Kātyāyana et Patañjali ; syn. trimuni.

munivara [vara2] m. soc. titre de “meilleur
des sages”.

munisuvrata [suvrata] m. jn. np. de Muni-
suvrata “Vertueux sage”, 20e t̄ırthaṅkara my-
thique ; son corps est brun, son symbole est une
tortue.
m� m� "̂ mumuks. [dés. muc1] v. pr. (mumuks.ati)

désirer libérer — pr. md. (mumuks.ate) désirer
la délivrance.
m� m� "� mumuks.u [mumuks.-u] a. m. n. f. phil.

qui souhaite la délivrance ; opp. bubhuks.u.
mumuks.utva [-tva] n. phil. [vedānta] élan

vers la délivrance.
m� m� q̂ mumūrs. [dés. mr. ] v. pr. (mumūrs.ati)

désirer mourir.
m� m� qA mumūrs. ā [mumūrs. ] f. désir de mourir.
m� m� q� mumūrs.u [mumūrs.-u] a. m. n. f. qui

désire la mort.
m� r mura [mr. ] m. myth. np. de Mura ou

Murāsura “Tueur”, démon [dānava] fils de
Kaśyapa et Danu ; pour ses austérités, Brahmā
lui avait accordé de faire mourir tout être
qu’il toucherait, même immortel ; il gardait
Prāgjyotis.a, capitale de Naraka, et avait 4000
fils ; il mit au défi Indra, qui préféra s’exiler
sur Terre ; il perturba un sacrifice de Raghu,
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et Vasis.t.ha lui conseilla de s’attaquer plutôt à
Yama ; lorsqu’il vint ordonner à Yama de ne
plus faire mourir, celui-ci lui dit qu’il était aux
ordres de Vis.n. u ; c’est alors que Kr.s.n. a attaqua
Prāgjyotis.a, où il tua Naraka et Mura | myth.
np. du roi yādava Mura1 ou Muru.

murāri [ari] m. myth. np. de Murāri, épith.
de Vis.n. u-Kr.s.n. a “ennemi de Mura”.
m� rlF mural̄ı f. flûte.
mural̄ıdhara [dhara] m. myth. np. de Mu-

ral̄ıdhara, épith. de Kr.s.n. a “tenant la flûte”.
mural̄ımanohara [manohara] m. myth. np. de

Mural̄ımanohara, épith. de Kr.s.n. a “qui enchante
avec sa flûte”.√

m� q̂ mus.1 v. [9] pr. (mus.n. āti) pp. (mus.ita)
voler, dérober, piller ; ravir, tromper, berner ;
égarer, aveugler.
m� q̂ mus.2 [mus.1] ifc. a. m. n. f. [nom. mus.t. ] qui

vole, qui ravit.
m� Eqtmus.itá [pp. mus.1] a. m. n. f. mus.itā volé,

pillé ; emporté, ravi, soustrait, enlevé | privé de
〈acc.〉 | aveuglé.
m� 	k mus.ka m. scrotum, testicules.
m� E£ mus.t.i [mus.1-ti] m. f. vol | main fermée,

poing (dissimulant le vol) | poignée.
mus.t.ika [-ka] m. poignée |position des mains

|pl. mus.t.ikās soc. parias, hors-castes — iic. var.
mus.t.ikā avec les mains.

mus.t.ikākathana [kathana] n. fait de racon-
ter une histoire avec les mains.
m� sl musala m. n. massue ; pilon (en bois) ;

battant de cloche.√
m� ĥ muh v. [4] pr. (múhyati) pft. (mumoha)

pp. (mugdha, mūd. ha) pf. (pra, vi, sam) être
confondu, être égaré ; être inconscient ; être stu-
pide ; être dans l’erreur, être induit en erreur
| s’égarer, se tromper ; perdre la tête — ca. (mo-
hayati) affoler, égarer.
m� h� r̂ múhur adv. soudainement, tout à

coup | pour un moment ; à plusieurs reprises,
répétitivement ; constamment.
muhur ... muhur tantôt ... tantôt ; toujours et
toujours.
m� h� t muhūrtá [muhur] m. n. minute, mo-

ment | laps de temps équivalent à 48 minutes ;
il y en a 3 dans une période [kāla1], 30 dans
une journée complète ; il vaut deux demi-laps
[nād. ikā] | l’un des 30 moments de la journée ;
cf. brahmamuhūrta, rudramuhūrta, prātastana,
sam. gava | astr. moment approprié pour entre-
prendre un acte important.

muhūrtaśastra [́sastra] n. astr. détermina-
tion astrologique du temps propice à commencer

une entreprise.
m� k mūka a. m. n. f. mūkā muet ; silencieux —

m. poisson ‖ gr. µυω ; lat. mūtus ; ang. mute ;
fr. muet.

mūkabhāva [bhāva] m. fait d’être muet, mu-
tisme.
m� jvt̂ mūjavat m. géo. np. de la montagne

Mūjavat, dans la région du Pamir ‖ avestique
Muza.
m� Ymūd. há [pp. muh] a. m. n. f. mūd. hā confus,

stupéfié, égaré ; sot, niais ; stupide, idiot, crétin ;
insensé, fou | à la dérive ; erroné, égaré, hors
service — m. idiot — n. confusion d’esprit,
égarement.

mūd. hatva [-tva] n. confusion ; stupidité, fo-
lie.

mūd. hadh̄ı [dh̄ı2] a. m. n. f. simplet, idiot.
mūd. hámati [mati] a. m. n. f. idiot, stupide.
mūd. hamanas [manas] a. m. n. f. idiot, stu-

pide.
m� /̂ mūtr [vn. mūtra] v. [10] pr. (mūtrayati)

pp. (mūtrita) uriner ; uriner contre 〈acc.〉.
m� / mūtra n. urine.

mūtram. kr. uriner.
mūtrāśaya [āśaya] m. méd. vessie.
m� E/t mūtrita [pp. mūtr] a. m. n. f. mūtritā

qui a uriné |uriné ; souillé d’urine — n. miction.
m� ìy mūtrya [mūtra-ya] a. m. n. f. mūtryā uri-

naire ; concernant l’urine.
m� K mūrkhá [mūrch] a. m. n. f. mūrkhā sot,

niais ; stupide, imbécile — m. imbécile, fou.
mūrkhátā [-tā] f. sottise, bêtise, stupidité.
mūrkhátva [-tva] n. sottise, bêtise, stupidité.√
m� QĈ mūrcch v. [1] pr. (mūrcchati) pp.

(mūrcchita) cf. mūrch.
m� QCn mūrcchana [mūrcch-ana] a. m. n. f.

mūrcchanā cf. mūrchana.√
m� Ĉ mūrch v. [1] pr. (mūrchati) pp.

(mūrchita, mūrta) pf. (sam) se solidifier, dur-
cir, se raidir ; se former, épaissir ; coaguler ; de-
venir une masse homogène | grossir, s’accrôıtre ;
prendre de la force, devenir violent | pénétrer,
s’étendre sur ; avoir effet — ca. (mūrchayati)
façonner ; renforcer.
m� Cn mūrchana [mūrch-ana] a. m. n. f.

mūrchanā qui stupéfie — n. évanouissement.
m� CA mūrchā [mūrch] f. évanouissement ;

égarement, hallucination.
mūrchām. bhaj s’évanouir.
mūrchām. kal id.
m� ECt mūrchita [pp. mūrch] a. m. n. f.

mūrchitā stupéfié ; solidifié, congelé ; accru,
grossi — ifc. plein de, rempli de.
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m� t mūrtá [pp. mūrch] a. m. n. f. mūrtā cor-
porel, incarné.
m� Et mūrti [mūrch] f. corps solide ; matière ;

forme |manifestation ; individu ; représentation,
statue, image, idole | symb. le nombre 3 |myth.
np. de Mūrti “Matière”, fille de Daks.a, une des
épouses de Dharma.

mūrtikāra [kāra] m. sculpteur.
mūrtipūjā [pūjā] f. soc. culte au moyen

d’idoles.
mūrtimat [-mat] a. m. n. f. mūrtimat̄ı ayant

une forme ; incarné.
mūrtísāstra [́sāstra] n. sculpture.
m� D mūrdha iic. pour mūrdhan.
mūrdhaga [ga] a. m. n. f. mūrdhagā qui est

sur la tête de.
mūrdhaja [ja] m. pl. mūrdhajās chevelure,

cheveux.
mūrdhābhis. ikta [abhis. ikta] a. m. n. f.

mūrdhābhis. iktā consacré.
mūrdhāvasikta [avasikta] a. m. n. f.

mūrdhāvasiktā soc. consacré par l’onction
royale.
rājño mūrdhāvasiktasya vadho brahmavadhād
guruh. [BhP.] Le meurtre d’un roi consacré est
pire que celui d’un brahmane.
m� Dn̂ mūrdhán m. tête, crâne ; sommet, cime ;

commencement, origine ; chose capitale — loc.
mūrdhni adv. en tête.

mūrdhanya [-ya] a. m. n. f. mūrdhanyā re-
latif à la tête | phon. (consonne) rétroflexe ou
apicale — m. phonème apical (apico-alvéolaire
ou rétroflexe).
m� vA mūrvā f. natu. bot. Sanseviera roxbur-

ghiana, variété de chanvre ; on en fait des cordes
d’arc et des ceintures [maurv̄ı].
m� l mūla n. racine ; pied (d’une arbre) ; ra-

cine comestible, radis |base, fondement |origine,
cause ; principe | ville principale, capitale ; texte
original, source | [mūlabarhan. ı̄] astr. np. du
naks.atra Mūla “Racine” — ifc. fondé sur, pro-
venant de.

mūlagranthakāra [granthakāra] m. auteur
fondateur (de 〈iic.〉).

mūlaprakr.ti [prakr.ti] f. phil. [sām. khya]
la Nature Primordiale, cause originelle des
phénomènes du monde matériel ; cf. avyakta,
pradhāna.

mūlabandha [bandha] m. phil. [yoga]
contraction des muscles du périnée visant à
faire monter l’apānavāyu dans le canal [mārga]
de la Sus.umn. ā.

mūlabarhan. ı̄ [barhan. ı̄] f. astr. np. de
Mūlabarhan. ı̄ “celle qui déracine”, 17e astérisme

lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile ε du Scorpion ;
les mânes [pitaras] y président ; son symbole est
une queue de lion.

mūlamantra [mantra] n. soc. [tantra]
mantra-racine, dédié à la Déesse Suprême ; on
le prononce en introduction aux rites d’offrande
| soc. mantra principal d’invocation d’une
divinité | forme originale d’un mantra avant
son enrobage par des syllabes germes [b̄ıja] et
autres incantations.
hr̄ım. śr̄ım. kr̄ım. parameśvari svāhā [mūlamantra]
Hommage à la Déesse suprême.

mūlasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Mūlasam. hitā, présumée collection d’ori-
gine des livres mythologiques [purān. a], at-
tribuée à Lomahars.an. a ; elle serait proche du
Vāyupurān. a.

mūlādhāra [ādhāra] m. phil. [“le support du
fondement”] 1er cakra du yoga tantr., situé au
fondement ; il est représenté par un lotus de
4 pétales rouges ; un carré jaune y symbolise
la terre, et porte le b̄ıjamantra ‘lam. ’ ; la śakti
Kun.d. alin̄ı y sommeille, lovée trois fois et demi
autour du svayam. bhūliṅga ; ce cakra contrôle le
sens de l’odorat ; il est le centre psychique de
l’Éveil Incitateur.
m� lk mūlaka [mūla-ka] a. m. n. f. mūlikā ifc.

issu de ; enraciné en — m. n. racine ; radis, navet,
rave — m. myth. [BhP.] np. du roi Mūlaka “Issu
(du Soleil)”, fils d’Aśmaka1 de la lignée solaire
[sūryavam. śa] ; il est père de Khat.vāṅga-Dil̄ıpa ;
cf. Nar̄ıkavaca.
m� Sy mūlya [mūla-ya] a. m. n. f. mūlyā à la

racine, à l’origine — n. valeur marchande, coût,
prix d’achat ; prix | rémunération ; gain ; capital.
amūlya sans prix.
mūlyah̄ına sans valeur.
m� q mūs.a var. mūs.aka [mus.2] m. f. mūs. ā sou-

ris ; rat ‖ gr. µυς ; lat. mūs ; ang. mouse ; all.
Maus.
m� Eqk mūs.ika [mūs.a-ika] m. f. mūs.ikā souris ;

rat |myth. le rat-monture [vāhana] de Gan. eśa.√
m� mr. v. [6] pr. md. (mriyáte) pft. (mamā-

ra) pft. md. (mamre) aor. md. [1] (amr.ta) aor.
[3] (amı̄marat) pp. (mr.ta) inf. (martum) mou-
rir — ca. (mārayati) faire mourir, tuer — dés.
(mumūrs.ati) être mourant, souhaiter mourir —
int. (mar̄ımarti) int. md. (memr̄ıyate) agoniser ‖
lat. morior ; ang. murder ; all. Mord ; fr. mourir.
m� k�X mr.kan. d. a var. mr.kan. d. u m. myth. np.

du sage [r.s. i] Mr.kan.d. a ou Mr.kan.d.u, père de
Mārkan.d. eya par Manasvin̄ı.
m� ĝ mr.g [vn. mr.ga] v. [10] pr. md. (mr.gayate)

v. [10] pr. (mr.gayati) ps. (mr.gyate) inf.
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(mr.gayitum) chercher, chasser, pourchasser |
poursuivre, viser à 〈acc.〉 | demander, exiger (de
〈abl. g.〉) | explorer.
m� g mr.gá [mr.-ga] m. recherche, investigation ;

chasse | gibier, animal sauvage paisible ; opp.
vyāla (fauve) ; opp. paśu, (animal domestique)
| not. antilope, gazelle, daim | astr. la constella-
tion [naks.atra] d’Orion ; cf. mr.gaśiras — f. mr.ḡı
animal sauvage femelle |myth. np. de Mr.ḡı, fille
de Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle engendra la race
des antilopes.
mr.gacapalā f. (jeune fille) timide comme une ga-
zelle.

mr.gacakra [cakra] n. astr. zodiaque.
mr.gatr.s.n. ā [tr.s.n. ā] f. [“soif de gazelle”] mirage

(du désert) | var. mr.gatr.s.n. i id.
mr.gatr.s.n. ikā [-ika] f. id.

mr.gadāva [dāva] m. bd. parc aux gazelles de
Sārnātha, où Buddha fit son premier sermon.

mr.gadr. ś [dr. ś2] f. jolie femme [“au regard de
biche”].

mr.gapati [pati] m. lion [“mâıtre des ani-
maux”].

mr.gamada [mada] m. musc.
mr.gamanda [manda] m. natu. animal des

marais — f. mr.gamandā myth. np. de
Mr.gamandā, fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ;
elle engendra la race des yacks [camara].

mr.garāja [rāja] m. lion [“roi des animaux”].
mr.gavyādha [vyādha] m. chasseur | myth.

np. de Mr.gavyādha “le Chasseur”, personnifiant
l’étoile Sirius, symbolisant Rudra comme l’ar-
cher divin qui frappa de sa flèche Prajāpati com-
mettant l’inceste au matin du monde ; par ext.,
épith. de Śiva dans son rôle de vengeur de l’unité
primordiale ; il est l’un des 11 souffles divins
[marut] ; syn. Lubdhaka.

mr.gaśiras [́siras] n. astr. np. de Mr.gaśiras
“Tête de l’antilope”, 3e astérisme lunaire
[naks.atra], corr. au Baudrier d’Orion (Trois
Rois) ; Soma y préside ; son symbole est la tête
de gazelle ; il symbolise Prajāpati, la victime pri-
mordiale, percé par Rudra après l’inceste de la
Création ; cf. Rohin. ı̄.

mr.gāks. ı̄ [aks.a] f. jolie femme [“au regard de
biche”].

mr.gāṅka [aṅka] m. Lune [“dont les taches ont
la forme d’une antilope”].

mr.gendra [indra] m. lion [“roi des animaux”].
mr.gendratantra [tantra] n. lit. np. du

Mr.gendratantra.
m� gyA mr.gayā [mr.ga-ya2] f. chasse.

mr.gayām. dhāv [“courir le gibier”] aller à la
chasse.

m� gy� mr.gayu [mr.ga-yu] m. chasseur.
m� ĉ mr.c iic. pour mr.d2.
mr.cchakat.ikā [́sakat.ikā] f. lit. np. de la

Mr.cchakat.ikā “Le petit chariot de terre cuite”,
comédie subversive d’inspiration bouddhiste at-
tribuée au “roi” Śūdraka, de date incertaine.√

m� ĵ mr.j v. [2] pr. (mārs.t. i) pr. md. (mr.s.t.e)
v. [1] pr. (mārjati) pr. md. (mārjate) v. [6]
pr. (mr.jati) pr. md. (mr.jate) pp. (mr.s.t.a) inf.
(mārs.t.um) pf. (apa, pari, pra, sam) essuyer, net-
toyer, frotter ; effacer ; parer — ca. (mārjayati)
frotter, polir ; orner — int. md. (marmr.jyate)
frotter avec vigueur ‖ lat. mulgeo ; ang. to milk ;
all. melken.√

m� X̂ mr.d. v. [6] pr. (mr.d. ati) v. [10] pr.
(mr.d. ayati) pardonner, épargner, faire grâce à
qqn. 〈dat.〉 de qqc. 〈acc.〉 | traiter avec douceur ;
réjouir, amuser.
m� ZAl mr.n. āla n. tige ou racine du lotus (sym-

bole de fragilité).
m� �my mr.n. máya a. m. n. f. mr.n. maȳı cf.

mr.nmaya.
m� t mr.tá [pp. mr. ] a. m. n. f. mr.tā mort,

abattu ; parti, disparu, consumé — n. mort
| mendicité, moyen de subsistance convenable
pour un brahmane [s.at.karman].

mr.tapa [pa2] m. soc. [“gardien des morts”]
préposé aux bûchers funéraires, de caste impure
| var. mr.tapā id.

mr.tasam. j̄ıvan̄ı [sam. j̄ıvan̄ı] f. myth. herbe de
résurrection ; cf. sam. j̄ıvan̄ı.

mr.tān. d. a [an. d. a] n. œuf mort ou qu’on croit
mort — f. mr.tān. d. ā femme dont la descendance
est morte.
m� E�kA mr.ttikā [mr.d2-ika] f. terre, sol ; argile,

glèbe.
mr.ttikāvat [-vat] f. mr.ttikāvat̄ı géo. np. de la

ville de Mr.ttikāvat̄ı “Faite de boue”.
m� (y� mr.tyu [mr.ta] m. mort | myth. np. de

Mr.tyu la Mort, épith. de Yama, premier humain,
devenu à sa mort dieu de la mort ; sa fille âınée
est Sun̄ıthā.
mr.tyave tvā dadāmi [KU.] Je te donne à la Mort.

mr.tyusam. skāra [sam. skāra] m. soc. rite de
cérémonie funéraire ; cf. antyes.t. i.

mr.tyuh̄ına [h̄ına] a. m. n. f. mr.tyuh̄ınā im-
mortel.
m� (y� m̂ mr.tyum [acc. mr.tyu] iic.
mr.tyum. jaya [jaya] m. myth. np. de

Mr.tyum. jaya, épith. de Śiva “Qui vainc la
mort” — n. nom d’un śloka du R. gveda ; cf.
traiyambakamantra.√

m� d̂ mr.d1 v. [9] pr. (mr.dnāti) v. [1] pr. (mar-
dati) pr. md. (mardate) pf. (abhi, ā, pari, vi)
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broyer, écraser ; piétiner ; frotter ; détruire — ca.
(mardayati) presser, broyer ; détruire, tuer ‖ lat.
mordeo.
m� d̂ mr.d2 [mr.d1] f. terre, sol ; argile, glèbe.
mr.dghat.a [ghat.a] m. pot de terre.
mr.nmáya var. mr.n. máya [maya] a. m. n. f.

mr.nmaȳı en terre.
mr.nmaya gr.ha n. tombe.
mr.nmaȳı pratimā idole en terre.
m� d½ mr.daṅga [mr.d2-aṅga1] m. tambour à

deux faces, en terre ou en bois de jacquier.
m� dA mr.dā [mr.d2] f. terre, argile.
m� d� mr.dú [mr.d2] a. m. n. f. mr.dv̄ı mou ; tendre,

doux, délicat.
mr.dū bhū se ramollir.

mr.dupūrva [pūrva] a. m. n. f. mr.dupūrvā
[“qui commence doucement”] gentil, tendre
(not. paroles).
mr.dupūrvam doucement ; tendrement.

mr.dula [-la] a. m. n. f. mr.dulā mou ; tendre,
doux.√

m� D̂mr.dh v. [1] pr. (márdhati) pp. (mr.ddhá)
véd. négliger, abandonner.
m� Dŝ mr.dhas [mr.dh] n. dédain, mépris, injure.
m� D} mr.dhrá [mr.dh-ra] n. mépris, injure.
mr.dhrávāc [vāc] a. m. n. f. injurieux, insul-

tant.√
m� f̂ mr.ś v. [6] pr. (mr. śati) pp. (mr.s.t.a)

pfp. (mr.s.ya) pf. (ava, parā, pari, vi) passer la
main sur, toucher | réfléchir, examiner — ca.
(marśayati) considérer ‖ lat. mulceo.√

m� q̂ mr.s. v. [4] pr. (mr.s.yati) pf. (pari) ou-
blier, pardonner ; supporter, tolérer, accepter,
permettre — ca. (mars.ayati) supporter ; pardon-
ner.
na mr.s. molester.
m� qA mr.s. ā [mr.s. ] adv. en vain, inutilement |

faussement, à tort — f. tromperie, mensonge,
fausseté |myth. np. de Mr.s.ā, la Tromperie per-
sonnifiée, mère de Dambha par Adharma.
mr.s. ā kr. feindre.
mr.s. ā jñā savoir comme faux.
mr.s. ā man considérer comme faux.

mr.s. ātva [-tva] n. fausseté, erreur ; injustice.
mr.s.odya [udya] a. m. n. f. mr.s.odyā menteur

| calomniateur.
m� me cl. pour mama, mahyam.
m�KlA mekhalā f. ceinture ; not. ceinture d’un

étudiant brahmanique ; sangle, baudrier ; ven-
trière | phil. [tantra] cercle entourant un yantra
géométrique.

mekhalin [-in] agt. m. f. mekhalin̄ı qui porte
une ceinture ; not. étudiant brahmanique.
m�G megha [mih] m. nuage.

meghadūta [dūta] m. lit. np. du Me-
ghadūta “Le nuage messager”, célèbre poème
de Kālidāsa, élégie évoquant les peines de cœur
d’un yaks.a séparé de sa bien-aimée.

meghanāda [nāda] m. myth. [Rām.] np. de
Meghanāda “Tonitruant”, fils de Rāvan. a et
Mandodar̄ı ; il vainquit Indra [Indrajit] et ne le
libéra que contre le don d’immortalité ; il fut
néanmoins tué par Laks.man. a.

meghapus.pa [pus.pa] m. myth. [PP.] np. de
Meghapus.pa “Fleur de nuage”, l’un des 4 che-
vaux du char de Kr.s.n. a, de couleur de nuage.

meghavahana [vahana] m. hist. np. de la
lignée de princes Meghavahana ; cf. Kharavela.

meghaśyāma [́syāma] a. m. n. f. meghaśyāmā
noir comme un nuage.
m�YF med. h̄ı cf. methi.
m�ET meth́ı m. poteau ; not. véd. poteau pour

attacher l’animal du sacrifice — f. meth̄ı id. |var.
methikā natu. bot. Trigonella foenum-graecum
fénugrec, luzerne aromatique ; ses graines riches
en mucilage sont utilisées comme condiment et
en médecine | var. med. h̄ı id.
m�dŝ medas n. graisse.
medasvin [-vin] agt. m. f. medasvin̄ı gras,

corpulent.
m�Edn̂ medin [medas-in] agt. m. f. medin̄ı qui

possède la vigueur — f. medin̄ı terre, sol.
m�d� r medura a. m. n. f. medurā épais ; dense ;

plein de 〈i. iic.〉.
m�Dmedha m. jus, sauce, moelle ; sève ; essence

| soc. victime sacrificielle ; sacrifice, oblation —
n. medhas sacrifice — ifc. compréhension de —
f. cf. medhā ‖ avestique mazda.

medhapati [pati] m. soc. [“mâıtre du sacrifi-
ce”] divinité honorée par le sacrifice.
medhapataye soc. [AB.] (mantra rituel) pour le
mâıtre du sacrifice (medhapatibhyām pour 2 di-
vinités, medhapatibhyah. pour plusieurs).

medhātithi [atithi] m. myth. np. du sage [r.s. i]
Medhātithi “l’Hôte du sacrifice”, père de Kan.va
| lit. np. d’un commentateur de Manu.
m�DAmedhā [f. medha] f. vigueur intellectuelle,

intelligence ; prudence, sagesse | pl. medhās opi-
nions | myth. np. de Medhā “Sagesse”, fille de
Daks.a, une des épouses de Dharma.

medhāvat [-vat] a. m. n. f. medhāvat̄ı intel-
ligent ; avisé, sage.

medhāv́ın [-vin] a. m. n. f. medhāvin̄ı intelli-
gent ; avisé, sage — m. érudit, enseignant ; syn.
pan. d. ita — f. medhāvin̄ı myth. np. de Medhāvin̄ı
“Savante”, épith. de Brāhmı̄.
m�@y medhya [medha-ya] a. m. n. f. medhyā

plein de sève, vigoureux ; propre au sacrifice ;
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pur | intelligent.
m�nkA menakā var. menā f. myth. véd. np. de

la nymphe [apsaras] Menakā ou Menā ; Indra
lui demanda de séduire le sage [r.s. i] Vísvāmitra,
pour le distraire de ses austérités qui menaçaient
les dieux ; elle en enfanta de Śakuntalā ; par son
époux Himavān elle est mère de Rāgin. ı̄, Gaṅgā,
d’Umā-Pārvat̄ı, et de Maināka.
niyamavighnakārin. ı̄ menakā nāma apsarāh.
pres. itā La nymphe Menakā a été envoyée pour
faire obstacle à l’ascèse.
m�nA menā f. cf. menakā.
m�y meya [pfp. [1] mā1] a. m. n. f. meyā me-

surable.
m�z meru m. myth. le mont Meru, montagne

fabuleuse, au centre du Jambudv̄ıpa, et donc
au centre du monde ; un arbre Jambu immense
le couronne ; le Gange y tombe des cieux pour
s’y subdiviser en 4 fleuves dans les 4 direc-
tions ; les gardiens [dikpāla] des directions y
résident ; ses pentes sont d’or à l’Est, d’argent
à l’Ouest, de cristal au Sud-Est et d’agathe au
Nord-Ouest ; il possède 4 sommets, le 5e ayant
été précipité dans la mer par Vāyu pour former
l’ile de Laṅkā ; sur ses pentes se trouvent Svarga,
le paradis d’Indra, et les demeures des 33 dieux
(cf. trayastrim. śa) ; Brahmā y règne au sommet ;
cf. Sumeru |myth. np. de Meru1, un cakravartin.

meruprastāra [prastāra] m. math. triangle de
Pascal (inventé par Piṅgala1).
m�l mela [mil] m. réunion, contact |

pélerinage ; cf. kumbhamela — f. melā société,
compagnie.

melaka [-ka] m. réunion, rencontre.
melakam. kr. assembler.

melana [-na] n. réunion, rencontre.
m�lAp̂ melāp [ca. mil] v. [10] pr. (melāpayati)

faire rencontrer qqn. avec qqn. d’autre 〈g.〉.
m�lApkmelāpaka [melāp-aka] m. réunion, ras-

semblement ; conjonction | astr. conjonction de
planètes.
m�q mes.á m. bélier ; mouton | astr. signe zo-

diacal [rāśi] du Bélier — f. mes. ı̄ brebis.
mes.akukkut.alāvakayuddha [kukkut.a-lāvaka-

yuddha] m. le combat de béliers, de coqs ou de
perdrix.

mes.akukkut.alāvakayuddhavidhi [vidhi] f.
l’organisation de combat d’animaux, l’un des 64
arts [kalā].

mes.apāla [pāla] m. berger.
m{/ maitrá [vr. mitra] a. m. n. f. maitr̄ı amical

— n. amitié ‖ pali mettā.
sarvabhūtānām. maitra agt. m. ami de toutes les
créatures.

maitraka [-ka] n. amitié.
maitrāyan. a [ayana] n. bon traitement, bien-

veillance — m. soc. nom d’une école du Yajur-
veda — f. maitrāyan. ı̄ lit. np. de la Maitrāyan. ı̄
sam. hitā, leçon [upanis.ad] tardive de l’école
maitrāyan. a ; elle fait partie du Yajurveda noir.

maitrāyan. ı̄ya [-ya] m. soc. nom d’une école
du Yajurveda, nommée après Maitri ; syn.
maitrāyan. a.

maitreya [-̄ıya] a. m. n. f. maitreȳı amical
— m. bd. np. du bodhisattva Maitreya “l’Ami-
cal”, Buddha du futur ; il règne sur le ciel tus.ita ;
il est représenté avec un stūpa à l’avant de sa
coiffure jat. āmukut.a, et tenant à la main un
pot à eau sacrée [kumbha] | lit. np. du bouf-
fon [vidūs.aka] Maitreya1 dans la Mr.cchakat.ikā
| soc. caste déclassée ; cf. maitreyaka — f. mai-
treȳı phil. np. de Maitreȳı “Amicale”, épouse de
Yājñavalkya.

maitreyaka [-ka] m. soc. caste mêlée ; se dit
d’un descendant d’un homme vaideha et d’une
femme ayogav̄ı ; leur fonction est de chanter les
louanges des puissants et de sonner la cloche à
l’aube.
m{/AvzZ maitrāvarun. a [vr. mitrāvarun. a] m.

soc. nom du prêtre premier assistant du hotr. ;
syn. praśāstr. |myth. np. de Maitrāvarun. a “issu
de Mitra et de Varun. a”, épith. d’Agasti et
de Vasis.t.ha — f. maitrāvarun. ı̄ myth. np. de
Maitrāvarun. ı̄, un nom d’Arundhat̄ı.
m{E/ maitri m. lit. np. de Maitri, auteur

présumé de la Mai.
maitryupanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la

Maitryupanis.ad ; cf. Maitrāyan. ı̄.
m{/F maitr̄ı [f. maitra] f. amitié ; bienveillance

| phil. la fraternité, une des quatre qualités
morales [brahmavihāra] | myth. np. de Maitr̄ı,
l’Amitié personnifiée, fille de Daks.a, épouse de
Dharma.
m{ETl maithila [vr. mithila] a. m. n. f. maithil̄ı

relatif à Mithilā — m. habitant, roi de Mithilā
— f. maithil̄ı langue parlée à Mithilā | myth.
[Rām.] np. de Maithil̄ı, épith. de S̄ıtā, fille de
Janakarāja, “princesse de Mithilā”.
m{T� n maithuná [vr. mithuna] n. union, as-

sociation ; mariage | accouplement, copulation,
cöıt.
m{nAk maināká [vr. menā-ka] m. myth. np. de

Maināka, fils de Himavān et de Menā ; il person-
nifie une montagne au nord du Kailāsa ; lors-
qu’Indra coupa les ailes des montagnes, il fut
le seul à garder les siennes ; on dit que l’asura
Krauñca est son fils.
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m{r�y maireya [vr. mı̄ra-ya] m. n. boisson al-
coolisée, not. à base de rhum [āsava].

maireyaka [-ka] m. n. id.
mo"̂ moks. [vn. moks.a] v. [10] pr. (moks.ayati)

pp. (moks.ita) libérer, délivrer de 〈abl.〉 — v.
[1] pr. md. (moks.ate) se libérer, se délivrer de
〈acc.〉.
aham. tvā sarvapāpebhyo moks.ayis.yāmi mā
śucah. [BhG.] Ne t’afflige pas, je te libérerai de
tous les péchés.
mo"moks.a [dés. muc1] m. libération, abandon

|phil. délivrance, salut ; but ultime de la doctrine
orthodoxe.

moks.ada [moks.a-da] m. myth. np. de
Moks.ada, aspect de Vis.n. u “accordant la
libération”.

moks.amūlara [mūla-ra] m. hist. np. de
Moks.amūlara “Source de Libération”, sanskriti-
sation du nom de Max Müller, indianiste germa-
nique établi en Angleterre (1823–1900), premier
éditeur du R. gveda.

moks.opāya [upāya] m. phil. moyen
de délivrance | lit. np. du Moks.opāya
ou Moks.opāyaśāstra, important ouvrage
(30000 strophes [́sloka]) du shiväısme du
Kaśmı̄ra du 10e siècle, d’auteur inconnu ; il
préfigure le Yogavāsis.t.ha qui en découle ; cf.
Nirvān. aprakaran. a.

moks.opāyat. ı̄kā [t. ı̄kā] f. lit. np. de la
Moks.opāyat.̄ıkā, commentaire du Moks.opāya dû
à Bhāskarakan. t.ha (fin du 17e siècle).
mo"Z moks.an. a [moks.a-na] n. obtention de la

libération ; fait de libérer.
moE"t moks.ita [pp. moks. ] a. m. n. f. moks.itā

libéré.
moG mogha [muh] a. m. n. f. moghā vain,

inutile, inefficace, décevant ; erroné, absurde ;
délaissé.
moĉ moc [ca. muc1] v. [10] pr. (mocayati)

mettre en liberté, délier ; libérer de 〈abl.〉.
mockmocaka [moc-aka] a. m. n. f. mocikā qui

libère, qui émancipe — m. ascète, renonçant.
mocnmocana [moc-ana] a. m. n. f. mocan̄ı ifc.

qui libère de |qui lance, qui jette — n. libération ;
fait de dételer (un chariot) — ifc. émission de.
mod̂ mod [ca. mud1] v. [10] pr. (modayati)

réjouir, amuser.
mod moda [mod] m. joie, plaisir.
modk modaka [moda-ka] a. m. n. f. modikā

ifc. qui réjouit — n. friandise, sucrerie ; not. bou-
lette de riz (ou de semoule) aromatisée à la noix
de coco et cardamome et caramélisée ; Gan. eśa
en est friand, et on en prépare pour célébrer
gan. eśacaturth̄ı.

modakapriya [priya] a. m. n. f. modakapriyā
qui aime les friandises |myth. épith. de Gan. eśa
“Gourmand”.
modt modata [imp. mud1] ind. réjouissez-

vous !
modn modana [moda-na] a. m. n. f. modanā

ifc. qui réjouit — n. réjouissance.
moEdn̂ modin [moda-in] a. m. n. f. modin̄ı qui

se réjouit, heureux — ifc. qui réjouit.
bālamodin̄ı f. histoire pour enfants.
moĥ moh [ca. muh] v. [10] pr. (mohayati) pp.

(vimohita) affoler, égarer.
moh móha [moh] m. défaillance,

évanouissement, syncope | illusion, égarement,
erreur ; stupéfaction ; hallucination, folie | phil.
égarement dû à l’attachement au monde
phénoménal ; cf. māyā.
moham. gam s’évanouir.

mohamudgara [mudgara] m. lit. np. du Mo-
hamudgara “Marteau à frapper l’erreur”, poème
attribué à Śaṅkarācārya ; on l’appelle aussi Bha-
jagovindastotra.
mohn mohana [moha-na] a. m. n. f. mohan̄ı

qui égare, qui trouble l’esprit, qui rend fou — n.
trouble d’esprit | enchantement |plaisir d’amour
| myth. np. de Mohana “Enchantement”, nom
d’une des cinq flèches de Kāma [pus.pabān. a]
— m. natu. bot. Datura inoxia, plante sola-
nacée dont la racine contient une drogue halluci-
nogène ; cf. dhattūra — f. mohan̄ı myth. “Celle
qui égare”, l’une des 9 forces [́sakti] de Kāma
— f. mohanā géo. np. de la rivière Mohanā, qui
rejoint la Nı̄lāñjanā pour former la Phalgu.
moEht mohita [moha-ta] a. m. n. f. mohitā

stupéfié, confondu, égaré, trompé.
moEhn̂ mohin [moha-in] agt. m. f. mohin̄ı qui

confond, qui trompe — f. mohin̄ı myth. np. de
Mohin̄ı “Celle qui trompe”, forme féminine as-
sumée par la magie de Vis.n. u pour reprendre
l’amr.ta aux démons [asura] qui l’avaient dérobé,
et le donner aux dieux [deva] pour les immor-
taliser, lors du barattage de l’océan primordial
[ks. ı̄rodamathana] ; même Śiva en tomba amou-
reux ; cf. Hariharaputra.
mOEÄk mauktika [vr. muktā-ika] n. perle.
mOjvt maujavata [vr. mūjavat] a. m. n. f.

maujavat̄ı originaire de la montagne Mūjavat |
soc. qualifie not. un soma réputé.
mO�Sy maudgalya [vr. mudgala-ya] m. myth.

[Mah.] np. de l’ascète Maudgalya “du pays Mud-
gala” ; son épouse est Indrasenā1 ; cf. Mudgala1.

maudgalyāyana [āyana] m. hist. np. de
Maudgalyāyana ou Mahāmaudgalyāyana, dis-
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ciple du Buddha réputé accompli dans les pou-
voirs magiques ; on dit qu’il lisait les pensées,
parlait avec les esprits, traversait les murs, etc. ;
il mourut assassiné ‖ pali Mahāmoggallāna.
mOn mauna [vr. muni] n. ascétisme, état de

muni ; silence, vœu de silence.
maunavrata [vrata] a. m. n. f. maunavratā

qui a fait vœu de silence.
mOEnn̂ maunin [mauna-in] a. m. n. f. maunin̄ı

silencieux ; muet.
mOy maurya [vr. mura-ya] m. hist. np. de la

dynastie Maurya, fondée par le roi Candragupta
| pl. mauryās les rois de la dynastie Maurya.
mOv maurva [vr. mūrvā] a. m. n. f. maurv̄ı fait

de chanvre — f. maurv̄ı corde d’arc (en chanvre)
| soc. ceinture d’ascète ; syn. mekhalā | myth.
np. de Maurv̄ı, fille du roi Muru ; elle épousa
Ghat.otkaca dont elle enfanta de Barbar̄ıka.
mOEl mauli m. tête, sommet ; chef ; diadème ;

chignon.
mauliman. i [man. i] m. soc. turban ornemen-

tal de la noblesse kus. ān. a, comportant une large
cocarde circulaire.
mOslmausala [vr. musala] a. m. n. f. mausalā

relatif à la massue.
mausalaparvan [parvan] n. lit. 16e livre du

Mah., “(du combat) à la massue”.√
ßA mnā [relié à man] v. [1] pr. (manati)

aor. [6] (amnās̄ıt) pp. (mnāta) pf. (ā) [inusité
sans pf.].
m}dŝ mradas [mr.d1] n. douceur.
m}Edmn̂ mradiman [mr.du-man] m. douceur.
√
m}�X̂ mred. ca. (mred. ayati) pf. (ā) [inusité

sans pf.].√
ÝA mlā v. [4] pr. (mlāyati) pp. (mlāna) se

faner, se flétrir | être abattu, être mélancolique
‖ gr. µαλακoς ; fr. mélancolie.
ÝAn mlāna [pp. mlā] a. m. n. f. mlānā fané,

flétri | alangui, abattu, mélancolique.
EÝ£ mlis.t.a var. mlecchita [pp. mlecch] a. m.

n. f. mlis.t. ā (langue) incompréhensible — n.
langue étrangère.√

Ý�QĈ mlecch v. [1] pr. (mlecchati) pft.
(mimleccha) aor. [5] (amlecch̄ıt) pp. (mlecchita,
mlis.t.a) parler de manière incompréhensible.
Ý�QC mlecchá [mlecch] m. barbare non-Arya ;

étranger ; hors-caste ; infidèle | ignorance du
sanskrit ; barbarisme |pl. mlecchās les barbares,
les étrangers.
Ý�EQCt mlecchita var. mlis.t.a [pp. mlecch] a.

m. n. f. mlecchitā (langue) incompréhensible —
n. langue étrangère.

mlecchitavikalpa [vikalpa] m. la connais-
sance des langues étrangères, l’un des 64 arts
[kalā].

y y
y ya nota. le nombre 1 ; cf. kat.apayādi.
y ya1 pn. relatif m. f. yā2 n. yad qui, que ‖

lat. is, ea, id.
yah. kaścid quiconque, qui que ce soit.
yasmāt conj. puisque, parce que, car, d’où, par
suite de quoi ; afin que.
yena conj. où ; afin que.
yo yah. tous ceux qui, quelque ... que.
yo ’ham moi qui.
y ya2 [yā1] ifc. a. m. n. f. yā3 qui va vers, qui

recherche.
�y -ya (avec vr.ddhi du thème) forme des a.

poss. (appartenant à, à propos de, dérivant de)
| forme des vn. ou des ca. (classe 10) | forme
des s. n. de qualité abstraite d’un a. | forme des
pfp. avec sens passif d’obligation, de nécessité ou
de possibilité | forme des intensifs de répétition
| (péj) d’une manière détournée ou bâclée.
yk̂ yak nota. gram. affixe primaire [kr.t2].
ykn̂ yakan [relié à yakr.t] n. [nom. acc. yakr.t]

foie.
ykAr yakāra [(ya)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ya’.
yk� t̂ yakr.t n. foie.
y" yaks. á [yaj1] m. myth. un troll, nain ser-

viteur de Kubera et gardien de ses trésors ; les
yaks. ās, génies agrestes, représentent les forces
chtoniennes produisant les trésors minéraux, les
métaux nobles et les pierres précieuses ; ils sont
représentés corpulents et avec un gros ventre
[kumbhān. d. a] ; Suketu est leur roi ; les yaks. ās
sont invoqués par les caravanes pour la protec-
tion du voyage ; on peut être possédé par un
yaks.a, ou prétendre l’être pour éconduire un
soupirant importun — f. yaks. ı̄ myth. yaks.a fe-
melle, nymphe des bois ; elles sont souvent as-
sociées à un arbre sacré ; cf. vr.ks.akā, Tāt.akā.
yR̂ yaṅ nota. gram. marque de l’intensif ou

fréquentatif.
yaṅanta [anta] m. gram. forme intensive.√
yĵ yaj1 v. [1] pr. (yájati) pr. md. (yajate)

pft. (iyāja) aor. [4] (ayāks. ı̄t) aor. [3] (aȳıyajat)
fut. (yaks.yati) pp. (is.t.a2) abs. (is.t.vā) ppr. md.
(yajamāna) pf. (pari, pra) offrir le sacrifice, sa-
crifier (pour un autre) | honorer une divinité
〈acc.〉 d’un sacrifice 〈i.〉 | offrir en sacrifice 〈acc.
i.〉 | sanctifier un endroit 〈acc.〉 (par un sacri-
fice 〈i.〉) — pr. md. (yajate) offrir un sacrifice
(pour son propre bénéfice) | être sacrifié | être
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honoré d’un sacrifice — ca. (yājayati) faire sa-
crifier ; offrir le sacrifice à 〈acc.〉 — ps. (ijyate)
être sacrifié | être honoré d’un sacrifice — dés.
(yiyaks.ati) désirer sacrifier — int. (yāyajyāti)
sacrifier répétitivement ‖ gr. αγιoς.
svargakāmo yajeta qui veut aller au Ciel doit of-
frir un sacrifice.
paśunā rudram yajate il sacrifie un animal à Ru-
dra.
yĵ yaj2 [yaj1] ifc. m. f. qui sacrifie ; qui ho-

nore.
yjt yajatá [yaj1-ta] a. m. n. f. yajatā à qui

l’on doit sacrifier ; adorable ; sublime.
yjn yajana [yaj1-ana] n. soc. célébration du

sacrifice en tant que sacrifiant, l’un des 6 devoirs
[s.at.karmāni] d’un brahmane | lieu du sacrifice.
yjmAn yajamāna [ppr. md. yaj1] a. m. n. f.

yajamān̄ı sacrifiant, qui sacrifie (pour soi) —
m. soc. sacrifiant en tant que patron du sa-
crifice, par opposition au prêtre qui effectue le
rite sacrificiel pour son bénéfice ; il doit être
préalablement consacré par une observance ri-
tuelle [d̄ıks. ā] ; après le sacrifice il doit payer leurs
honoraires [daks.in. ā] aux prêtres qui ont officié
— f. yajamān̄ı soc. l’épouse du sacrifiant, qui
patronne le sacrifice avec lui ‖ hi. jajmān.
yj� , yajuh. iic. pour yajus.
yajuh. sam. hitā [sam. hitā] f. phil. cf. Yajur-

veda.
yj� ŝ yajus [yaj1] n. formule sacrificielle en

prose | cf. yajurveda.
yajurveda [veda] m. phil. le Yajurveda, re-

cueil de formules rituelles [yajus], 3e Veda ; on
distingue le Yajurveda blanc [́sukla] et le Yajur-
veda noir [kr.s.n. a] ; cf. Yājñavalkya.
yâ yajñá [yaj1-na] m. dévotion, prière ;

acte sacré — m. sacrifice ; rite solennel | soc.
cérémonie d’offrande d’un fidèle [yajamāna] ef-
fectuée par un prêtre, selon le rite du sacrifice
véd. | adoration.
yajñena yajñam ayajanta devāh. [RV.] Les dieux
sacrifièrent le sacrifice par le sacrifice.

yajñakun. d. a [kun. d. a] n. soc. trou dans le sol
au pied de l’autel védique | myth. not. celui de
l’autel à Kāmpilya où Draupad̄ı naquit d’un sa-
crifice du roi Drupada.

yajñabhāga [bhāga] a. m. n. f. yajñabhāgā
qui profite du sacrifice ; se dit des dieux.

yajñavalka [valka] m. hist. np. de Yajñavalka,
père de Yājñavalkya.

yajñasūtra [sūtra] n. cordon sacré des hautes
castes [dvija] (porté entre l’épaule gauche et le
flanc droit) ; il symbolise le droit de célébrer un
yajña.

yajñasena [senā] m. myth. np. de Yajñasena,
épith. du roi Drupada “(qui conduit) l’Armée
Sainte”.

yajñāgni [agni] m. feu sacré.
yajñārtha [artha] m. occupation rituelle.

yajñārtham adv. aux fins de sacrifice.
yajñopav̄ıta [upav̄ıta] n. investiture du cor-

don sacré des castes nobles [dvija] | ce cordon ;
cf. yajñasūtra.
yEây yajñiya [yajña-iya] a. m. n. f. yajñiyā

destiné ou propre au sacrifice ; sacré | var.
yajñ̄ıya f. id.
y>y yajya [pfp. [1] yaj1] a. m. n. f. yajyā à

honorer ; à qui l’on doit offrir un sacrifice.
y>y� yájyu [yaj1-yu] a. m. n. f. dévot ; pieux

— m. soc. prêtre adhvaryu.
y>vn̂ yajvan [yaj1-van] a. m. n. f. yajvar̄ı

sacré ; fait de sacrifier ; qui sacrifie, sacrifiant
| var. yajvin f. id.
yẐ yan. nota. gram. pratyāhāra des semi-

voyelles ‘y’, ‘r’, ‘l’ et ‘v’.√
yt̂ yat1 [relié à yam] v. [1] pr. md. (yátate)

pp. (yatta) pf. (ā, pra) soutenir l’allure ; rivali-
ser avec 〈i.〉 | s’associer à 〈i.〉 ; marcher ou voler
de concert ; se conformer à 〈i.〉 | se mesurer à ;
rencontrer au combat | être au bon endroit ; se
placer au bon endroit | s’efforcer à, chercher à
atteindre 〈loc. dat. i.〉 | s’exercer, s’employer à
〈acc.〉 ; persévérer — ca. (yātáyati) se joindre
à ; s’attacher à 〈loc.〉 ; s’efforcer d’obtenir 〈acc.〉
de 〈abl.〉 | ennuyer, tourmenter ; torturer — dés.
md. (yiyatis.ate) désirer atteindre ou égaler —
int. (yāyatyate) faire de grands efforts.
yt̂ yat2 [ppr. i] a. m. n. f. yat̄ı1 qui va, allant.

abde yati en cette année.
yt̂ yat3 iic. pour yad.
�yt̂ -yat gram. affixe primaire [kr.t2] ; forme

des a. de quantité et des pfp. de ca., comme
bhāvya.
yt yata [pp. yam] a. m. n. f. yatā tenu, retenu,

maintenu, contrôlé, mâıtrisé.
yatātman [ātman] a. m. n. f. yatātman̄ı

mâıtre de soi-même.
yatendriya [indriya] a. m. n. f. yatendriyā en

contrôle de ses sens ; chaste.
ytn yatana [yat1-ana] n. effort, exercice.
ytŝ yatas [ya1-tas] adv. [suppl. de tatas]

d’où ; depuis quand ; depuis que |où, quand |car,
parce que.
yatas ... tatas ... comme ... il s’ensuit que ...
yatah. kr.s.n. as tato jayah. [BhG.] Où se trouve
Kr.s.n. a, là est la victoire.
yatah. satyam. tato dharmah. [SRB.] S’il y a la
sincérité il y a le comportement juste.
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yEt yáti1 [ya1] conj. [suppl. de tati] autant
que ; aussi souvent que.
yEt yáti2 [yat1] m. ascète | myth. [RV.] race

d’ascètes associés à Bhr.gu et dits avoir participé
à la création du Monde |myth. [Mah.] épith. de
Śiva |myth. np. de Yati, un fils de Nahus.a.
yEt yáti3 [yam] f. contrôle, contrainte | arrêt,

pause | phon. césure (prose) ; respiration, pause
(vers) | var. yat̄ı2 veuve.
y� yatta [yat1] a. m. n. f. yattā efforcé, ap-

pliqué ; engagé, préparé (à 〈loc. dat. acc. inf.
prati〉) | prêt ; sur ses gardes ; prudent | conduit,
guidé (not. chariot).
y× yatna [yat1-na] m. effort, énergie, zèle,

soin.
yatnam. kr. faire effort.
yatnena adv. avec effort, avec soin.
mahatā yatnena adv. avec grand effort, avec
beaucoup de soin.
yatnatas adv. soigneusement.

yatnavat [-vat] a. m. n. f. yatnavat̄ı zélé, di-
ligent.
y/ yátra [ya1-tra] adv. où | parce que.

yatrāsau adv. là-bas.
yatrakvacana adv. partout où.
yatra tatra adv. n’importe où.
yatra yatra adv. n’importe où.
yatra yatra manas tus.t. ir manas tatraiva
dhārayet | tatra tatra parānandasvarūpam. sam-
pravartate ‖ [Vijñānabhairava] Où que l’intel-
lect de l’individu se satisfasse, qu’il se concentre
dessus ; dans tous les cas la vraie nature de la
joie suprême se manifestera.
yTA yáthā [ya1-thā] conj. comme, selon,

puisque, conformément à ; de même que, comme
si — iic. id. | [suppl. de tathā] de sorte que, afin
que ; ceux qui.
na ... yathā non pas tant ... que.
yathā ... tathā aussi vrai que ...
yathā hi ... tathā hi c’est le fait en effet que ...
yathā ... tathā kr. faire en sorte que, s’arranger
pour que ...
yathā tathā n’importe comment, comme on
veut.
tad yathā c’est ainsi que.
yathā śakras tathā tvam Tu es semblable à
Śakra.

yathākāmam [kāma] adv. à volonté, à son
bon plaisir.

yathākālam [kāla1] adv. à temps.
yathāgatam [āgata] adv. comme (il est) venu.
yathānirdis.t.a [nirdis.t.a] a. m. n. f.

yathānirdis.t. ā comme spécifié.

yathānyāsam [nyāsa] adv. gram. comme
spécifié dans le sūtra.

yathābalam [bala] adv. selon son pouvoir.
yathārtha [artha] a. m. n. f. yathārthā au-

thentique, réel | convenable, approprié, mérité.
yathārtham adv. convenablement ; en fait ; en
réalité ; à volonté.
yathārtha tattvam adv. en accord avec les faits.

yathārthānubhava [anubhava] m. phil.
[nyāya] connaissance authentique ; cf pramān. a.

yathālaks.an. am [laks.an. a] adv. gram. selon la
règle, conformément aux règles (de Pān. ini).

yathāvat [-vat] adv. justement, exactement ;
de manière appropriée.

yathāvr.ddham [vr.ddha] adv. suivant l’an-
cienneté.

yathāśakti [́sakti] adv. autant que possible,
autant que faire se peut.

yathāśraddhám [́sraddhā2] adv. selon ses
croyances ; par conviction ; selon son inclination.

yathāsthānam [sthāna] adv. chacun à sa
place.

yathes.t.am [is.t.a1] adv. au choix, selon son
désir, où bon semble ; librement.

yathokta [ukta] a. m. n. f. yathoktā comme
il est dit | 〈ifc.〉 comme déja mentionné.

yathottara [uttara] a. m. n. f. yathottarā or-
donné, en ordre, en succession, l’un après l’autre
— n. chronologie ; hiérarchie.
yathottaram adv. dans l’ordre.
yd̂ yad var. yat3 [n. ya1] pn. n. qui, que —

conj. de sorte que, pour que, afin que, parce
que, c’est pourquoi | [suppl. de tad] à savoir ;
si, lorsque.
yadapi conj. bien que, même si.
yena parce que, puisque ; pour que, afin que.
yadvat [suppl. tadvat] conj. de la manière que.
yat kim. ca n’importe quel, n’importe quoi.
yat kim. cid une chose quelconque, quoi que ce
soit.
yat satyam en vérité, en fait, à dire vrai.
yad astu tad astu advienne que pourra.
yad vā sinon, autrement, cependant.
yo yah n’importe lequel.
yā yā n’importe laquelle.
yasyai kasyai ca devatāyai à une divinité quel-
qu’elle soit.
yāni kāni cit n’importe quoi, n’importe lequel.
yāni kāni ca mitrān. i tous les amis sans excep-
tion.
ydA yadā [ya1-dā] adv. [suppl. de tadā] si,

lorsque, quand, alors que ; puisque.
yadā ... kadā ca autant de fois qu’il est possible.
yadā ... tadā ... lorsque ... alors ...
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yadāyadā [suppl. tadātadā] conj. tant que, à
chaque fois que.
yEd yadi [yad] conj. [suppl. de tarhi] si, pour

le cas où.
yadi kila peut-être.
yadi ced si.
yadi ... tadā ... si ... alors ...
yadi ... tarhi ... si ... alors ...
yadi tāvad qu’arriverait-il si ?
yadi tāvad evam. kriyate si on faisait ceci ?
yadi nāma si jamais.
yadi ... vā à moins que, ou plutôt ; cependant.

yadyapi [api] adv. [suppl. de tathāpi] même
si ; bien que, en admettant que.
yd� yadu m. myth. np. du héros ks.atriya Yadu,

fils âıné de Yayāti et Devayān̄ı, demi-frère de
Puru et frère de Turvasu ; il reçut en partage
le pays drāvid. a ; par son fils Sahasrajit il est
ancêtre d’Ekav̄ıra et donc du peuple haihaya, et
not. de Kārtav̄ırya ; il est donc aussi ancêtre du
peuple vr.s.n. i et not. de Kr.s.n. a ; ses autres fils sont
Kros.t.ā, Nala1 et Ripu | pl. yadavas les descen-
dants de Yadu ; nom d’une dynastie du Deccan ;
cf. yādavās.
yd� QC yádr.ccha [yad-r.cchā] a. m. n. f.

yadr.cchā spontané ; accidentel ; survenu à l’im-
proviste — f. yadr.cchā spontanéité ; accident,
hasard.
yadr.cchayā spontanément ; par hasard, par ac-
cident ; de manière inattendue.
yd� QCA yadr.cchā iic. f. de yadr.ccha.
yadr.cchātas [-tas] adv. par hasard ; par acci-

dent.
yadr.cchāśabda [́sabda] m. nom propre [“mot

accidentel”].
y�t� yantr. [yam-tr. ] agt. m. f. yantr̄ı qui res-

treint, qui limite ; qui empêche l’accès à 〈loc.〉
| qui établit ; qui accorde, qui octroie — m. qui
monte (un cheval, un éléphant) ; qui conduit un
char | conducteur ; guide ; chef.
y�/̂ yantr [vn. yantra] v. [10] pr. (yantrayati)

pp. (yantrita) pf. (ni) restreindre, réprimer ; at-
tacher.
y�/ yantra [yam-tra] n. barrière, serrure ;

rênes, guide |outil, machine, engin, appareil, ins-
trument | théâtre de marionnettes | soc. [tantr.]
diagramme mystique (servant de support à
la méditation, au culte ou à la magie) ; cf.
śr̄ıyantra.

yantrapurus.a [purus.a] m. marionnette.
yantramandira [mandira] n. géo. np. du Yan-

tramandira “Palais instrumental”, observatoire
établi par le roi Jayasim. ha6 à Jayapura pour son
astronome Jagannātha3.

yantramātr.kā [mātr.kā] f. phil. alphabet mys-
tique associé à un yantra | soc. association de
syllabes mystiques à un yantra, l’un des 64 arts
[kalā].

yantrāgāra [agāra] n. mod. atelier, usine.
y�/Z yantran. a [yantra-na] n. restriction, li-

mitation, contrainte | garde, protection.
yE�/t yantrita [pp. yantr] a. m. n. f. yan-

tritā restreint, contrôlé ; attaché, confiné | sujet
à, obligé par, dépendant de 〈i. abl. iic.〉.√

yB̂ yabh v. [1] pr. (yabhati) pf. (pra) copu-
ler ; baiser ; foutre.√

ym̂ yam [relié à yat1] v. [1] pr. (yacchati)
pft. (yayāma) pft. md. (yeme) pp. (yata) pf.
(ā, ut, upa, ni, pra, sam) tenir, brandir ; sou-
tenir, porter ; maintenir, conserver, procurer ;
retenir, refréner — pr. md. (yacchate) rete-
nir ; contrôler, refréner, subjuguer, mâıtriser ; se
contrôler | offrir, conférer, accorder à 〈dat. loc.〉
| donner en échange contre 〈prati-abl.〉 — ca.
(yamayati) tenir, retenir, refréner.
mārgam. yam ouvrir la voie à 〈g.〉.
yatih. agnaye balim. yacchati l’ascète offre l’of-
frande dans le feu.
ym yáma1 [yam] m. contrôle de soi ; devoir

moral, règle, observance ; austérité ; refrènement
| soc. le contrôle de soi, première étape du yoga,
consistant en l’observance du commandement
de pratiquer 5 vertus : la bienveillance et non-
violence [ahim. sā], la sincérité [satya], la probité
[asteya], la chasteté [brahmacarya], et l’absence
de convoitise [aparigraha] ; cf. as.t. āṅgayoga.
ym yamá2 [yama1] a. m. n. f. yamā jumeau,

formant paire — m. jumeau |myth. np. de Yama
“Jumeau”, épith. de Manu Vaivasvata, premier
homme devenu à sa mort dieu de la Mort ; il
est représenté rouge, estropié, tenant le lacet, le
bâton, la hache et le poignard ; [RV.] il garde
le ciel des morts avec deux chiens au regard
perçant [caturaks.a], Śyāma le noir, et Śabala au
pelage tacheté ; plus tardivement, il est le roi
des enfers, où il inflige des tourments [yātanā]
aux esprits des défunts ; le buffle est son véhicule
[vāhana] ; il est le gardien [dikpāla] de la direc-
tion du Sud ; astr. il préside le naks.atra Bharan. ı̄
(Mouche) ; cf. Dharma, Vaivasvata, Śamana |du.
yamau myth. les deux Aśvinau — f. yamı̄ myth.
np. de Yamı̄ “Jumelle”, sœur jumelle de Yama,
et sa śakti, qui devint la Yamunā à sa mort ‖
lat. gemellus ; fr. jumeau.

yamaka [-ka] a. m. n. f. yamakā jumelé — n.
lit. rhét. figure de style [alam. kāra] de répétition
d’homophones — m. du. yamakau myth. np.
de Yamakau “les Gémeaux” (Castor et Pollux),
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épith. du naks.atra des Punarvasū.
yamaja [ja] a. m. n. f. yamajā jumelé ; né

jumeau — m. jumeau.
yamadūtá [dūta] m. myth. np. de Yamadūta,

messager de Yama ; il guide le mort vers son
trône de jugement pour décider de sa destinée.

yamadvit̄ıya [dvit̄ıya] m. soc. deuxième jour
de la quinzaine claire de kārttika, quatrième jour
du festival de Dı̄pāvali, où les sœurs invitent
leurs frères chez elles.

yamadhān̄ı [dhān̄ı] f. myth. séjour de Yama,
monde souterrain.

yámana [-na] a. m. n. f. yaman̄ı qui restraint,
qui gouverne — m. myth. épith. de Yama — n.
restriction ; lien, entrave ; cessation.

yámayātanā [yātanā] f. myth. souffrance in-
fligée par Yama aux esprits des défunts.

yamala [-la] a. m. n. f. yamalā jumelé,
doublé, apparié — m. chanteur d’un duo |symb.
le nombre 2 | du. yamalau jumeaux ; paire,
couple, duo — f. yamalā myth. np. de Yamalā,
divinité tantr.

yámasmr.ti [smr.ti] f. lit. np. de la Yamasmr.ti,
code de lois.
ym� nA yamúnā [yama2] f. géo. np. de la rivière

Yamunā (mod. Jumnā) |myth. np. de la déesse
Yamunā qui la personnifie, forme éternelle de
Yamı̄ ; sa monture est la tortue [kūrma] ; on
la représente tenant une gourde pleine d’eau
[pūrn. akumbha] ; elle est souvent associée à
Gaṅgā ; cf. Varun. a.

yamunotr̄ı [uttr̄. ] f. géo. np. de Yamunotr̄ı,
lieu de pélerinage en Uttarakhan.d. a, à 3225 m,
près de la source de la Yamunā.
yyA yayā [i. yā2] ind. par laquelle.
yyAEt yayāti [yat1] m. myth. np. du roi

Yayāti Nāhus.a, 5e roi de la lignée lunaire
[somavam. śa], fils de Nahus.a ; il est père de Dru-
hyu, Anu et Pūru par Śarmis.t.hā et de Yadu et
Turvasu par Devayān̄ı ; il partagea son royaume
en 5 parts pour ses 5 fils ; le cadet Pūru reçut
le pays āryāvarta au Centre, Yadu reçut le pays
drāvid. a au Sud, Turvasu reçut le pays d’origine
des purs [arya] à l’Ouest, Anu reçut le Nord et
Druhyu reçut le pays des ennemis [druh2] de
l’Est ; on lui attribue des hymnes du R. gveda ;
[VP.] il était volage, et ses infidélités à Devayān̄ı
lui valurent la malédiction de son beau-père
Śukra d’endurer le vieil âge et la décrépitude ;
il obtint néanmoins de pouvoir transférer la
malédiction à tout fils consentant ; décrépit, il
demanda à ses fils de lui céder leur jeunesse ;
il l’obtint de son cadet Pūru, vécut un millier
d’années dans les jouissances, puis lassé sans

être satisfait, rendit sa jeunesse à son fils et fi-
nit son temps comme ermite ; [PP.] il fut invité
au ciel [svarga] par Indra, qui envoya son cocher
Mātali le chercher ; celui-ci lui enseigna la sa-
gesse, et à son retour sur terre il régna si bien
que ses sujets étaient exempts de décrépitude ;
Yama se plaignit de ne plus recevoir de mor-
tel, et Indra demanda à Kāma d’envoyer sa fille
Aśruvindumat̄ı pour le séduire ; pour retrouver
la nécessaire virilité il demanda à ses fils de lui
donner la leur, et l’obtint de son cadet Pūru ;
Mādhav̄ı était sa fille | myth. [Rām.] np. du
roi d’Ayodhyā Yayāti1, fils de Nahus.a1, père de
Nābhāga | hist. np. du roi Yayāti2 Kesar̄ı1, qui
s’empara du Kaliṅga au 5e siècle.
yEh yárhi [yad] conj. [suppl. de etarhi] alors

que, tandis que | (suivi de tadā, tatra, atha) à
ce moment là, tant que, chaque fois que.
yv yava m. orge | grain d’orge ; mesure de

poids (= 12 sars.apa, il y en a 2 dans une graine
de guñjā).

yavadv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. ı̂le de Java.
dv̄ıpavaram yavākhyām atulam L’incomparable
ı̂le de Java.
yvn yavana [yava-na] m. ionien ; grec ;

étranger, barbare |mod. perse ; turc ; musulman
| pl. yavanās les grecs, les perses, les étrangers ;
not. les astrologues grecs — f. yavan̄ı grecque ;
femme barbare.

yavanajātaka [jātaka] n. lit. np. du Yava-
najātaka, premier ouvrage d’astrologie en sans-
krit ; l’original (perdu) était la traduction d’un
ouvrage grec faite par Yavaneśvara à Alexandrie
en 149 ; en 269 Sphujidhvaja en fit une versifi-
cation en 4000 vers ; il contient des instructions
sur la fabrication des horoscopes.

yavanadeśa [deśa] m. géo. np. du Yavanadeśa
“pays des yavanās” ; Grèce, Perse, Bactriane ;
Arabie.

yavaneśvara [̄ı́svara] m. hist. np. de Ya-
vaneśvara “le seigneur grec”, traducteur du Ya-
vanajātaka ; il vivait à Alexandrie au temps du
satrape Rudrakarmā1 (2e siècle).
yvEnkA yavanikā [yavana-ika] f. rideau de

théâtre.
yvnFy yavan̄ıya [yavana-̄ıya] a. m. n. f. ya-

van̄ıyā relatif aux étrangers — f. yavan̄ıyā la
langue perse.
yvg yavarga [(ya)-varga] m. phon. la classe

des semi-voyelles.
yEv¤ yavis.t.ha [super. yuvan] a. m. n. f.

yavis.t.hā cadet ; le plus jeune, dernier-né |myth.
épith. d’Agni (amené sur l’autel en dernier).
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yvFyŝ yav̄ıyas [compar. yuvan] a. m. n. f.
yav̄ıyas̄ı cadet, plus jeune | inférieur.
yfŝ yáśas n. éloge ; gloire, célébrité — m.

yaśás glorieux.
yaśastilaka [tilaka] m. lit. np. du Yaśastilaka

“Marque de gloire”, poème en style campū, écrit
par Somadeva1 Sūri en 959 ; il narre la légende
de Yaśodhara, roi d’Avanti, les machinations de
sa femme, sa mort, ses renaissances et sa conver-
sion finale au Jäınisme ; il donne un tableau de
la vie culturelle au Deccan médiéval.

yaśastilakacampū [campū] f. lit. np. du
Yaśastilakacampū ; cf. Yaśastilaka.

yaśasvat [-vat] a. m. n. f. yaśasvat̄ı glorieux,
célèbre.

yaśasvin [-vin] a. m. n. f. yaśasvin̄ı glorieux.
yaśodā [dā] a. m. n. f. qui donne la gloire

— f. myth. [Mah.] np. de Yaśodā “Qui donne
la gloire”, femme de Nanda roi des bergers ; elle
éleva Kr.s.n. a enfant à Gokula ; sa fille Yogakanyā
lui fut substituée.

yaśodhara [dhara] a. m. n. f. yaśodharā por-
teur de gloire |lit. np. de Yaśodhara, roi d’Avanti
dans le Yaśastilaka — f. yaśodharā bd. np. de
Yaśodharā, épouse du prince Siddhārtha.

yaśodhā [dhā3] a. m. n. f. qui confère la
gloire.

yaśomitra [mitra] m. hist. np. de Yaśomitra
“Ami de la gloire”, philosophe bd. auteur d’un
commentaire [vyākhyā2] de l’Abhidharmakośa
de Vasubandhu.

yaśovat [-vat] a. m. n. f. yaśovat̄ı qui possède
la gloire ; fameux.

yaśovarman [varman] m. hist. np. du roi
Yaśovarmā, qui régnait sur la vallée du Gange
au 8e siècle ; sa capitale était Kanyākubjā ; il fut
vaincu par Lalitāditya à Prayāga en 733.
yE£ yas.t. i f. bâton, massue ; perche ; poteau,

pilier, hampe | tronc d’arbre, branche, rameau,
tige ; canne à sucre ; bâton de réglisse | tronc,
corps humain | fil, corde ; collier — ifc. tige de ;
rang de (not. perles) | var. yas.t. ı̄ id.√

yŝ yas v. [4] pr. (yasyati) pp. (yasta) pf.
(ā, pra) chauffer, s’échauffer, bouillir ; faire des
efforts, se fatiguer ‖ gr. ζεστoς ; all. gähren.
y-mAt̂ yasmāt [abl. ya1] adv. [suppl. de

tasmāt] puisque, parce que, car, d’où, par suite
de quoi ; afin que.
y-m{ yasmai [dat. yad] ind. à qui.
y-yA yasyā [abl. yā2] ind. de laquelle.
y-yAm̂ yasyām [loc. yā2] ind. en laquelle.
y-y{ yasyai [dat. yā2] ind. à quelle.√
yA yā1 [relié à i] v. [2] pr. (yāti) pft. (yayau)

aor. [6] (áyās̄ıt) pp. (yāta) fut. péri. (yātr.) pf.
(anu, apa, ā, upa, pra, prati, sam) aller, mar-
cher, voyager, se déplacer | se mettre en route,
s’en aller, partir ; s’enfuir ; passer (du temps),
s’écouler | atteindre, parvenir à, réussir — ps.
(yāyate) être déplacé — ca. (yāpáyati) faire par-
tir, faire aller (vers 〈acc.〉) — dés. (yiyāsati)
désirer partir.
karn. au yā être entendu ; être appris.
gatim. yā entreprendre un chemin, marcher.
díso yā aller dans tous les sens.
dves.yatām. yā se faire häır.
nidrām. yā s’endormir.
nidhanam. yā mourir.
patham. yā tomber dans le domaine de.
prakr.tim. yā revenir à son état naturel.
śamam. yā s’apaiser.
hastam. yā tomber aux mains de.
yA yā2 [f. ya1] pn. f. qui, que.
yA yā3 cf. ya2.
yAg yāga [yaj1] m. soc. oblation, sacrifice ; of-

frande, don ; consécration.√
yAĉ yāc v. [1] pr. (yācati) pr. md.

(yācate) aor. [5] (ayāc̄ıt) pp. (yācita) deman-
der, prier, supplier, solliciter 〈acc.〉 de 〈acc. abl.〉
| demander en mariage.
yAck yācaka [yāc-aka] a. m. n. f. yācikā sol-

liciteur, demandeur ; mendiant.
yAÏA yācñā [yāc-na] f. requête, demande,

sollicitation ; prière, supplication | demande
d’aumône.
yAĵ yāj1 [ca. yaj1] v. [10] pr. (yājayati) faire

sacrifier ; offrir le sacrifice à 〈acc.〉.
yAĵ yāj2 [yāj1] ifc. a. m. n. f. [sg. nom. yāt. ]

qui sacrifie.
yAjn yājana [yāj1-ana] n. soc. performance

du sacrifice (au bénéfice d’un sacrifiant 〈g. iic.〉),
l’un des 6 devoirs d’un brahmane [s.at.karmāni].
yAEjn̂ yājin [yāj1-in] ifc. agt. m. f. yājin̄ı qui

sacrifie.
yAj� q yājus.a [vr. yajus] a. m. n. f. yājus. ı̄ re-

latif au yajus et au yajurveda.
yAâ yājña [vr. yajña] a. m. n. f. yājñā relatif

au sacrifice.
yājñavalkya [vr. yajñavalka-ya] m. phil.

np. du sage [r.s. i] Yājñavalkya Vājasaneya ; on
lui attribue le Yajurveda blanc [vājasaneyin]
et le Śatapatha brāhman. a, et not. la leçon
ésotérique [upanis.ad] Br.hadāran. yaka ; on dit
que le Yajurveda lui fut enseigné par son
mâıtre Vaísampāyana, mais que ce dernier, s’es-
timant offensé, lui demanda de le vomir pour
que ses autres élèves, transformés en perdrix,
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régurgitent ce texte “noirci” [taittir̄ıya] ; il ga-
gna 1000 vaches, chacune avec 10 pièces d’or
entre les cornes, en remportant le tournoi de
sagesse organisé par le roi Janakarāja ; ses
épouses sont Maitreȳı et Kātyāyan̄ı1 ; cf. tait-
tir̄ıya, Madhyam. dina.

yājñavalkyasmr.ti [smr.ti] f. lit. np. de
la Yājñavalkyasmr.ti, code de lois attribué à
Yājñavalkya ; il comprend plus de 1000 vers en
3 chapitres.

yājñasen̄ı [vr. yajñasena] f. myth. np.
de Yājñasen̄ı, patr. de Draupad̄ı “(fille) de
Yajñasena”.
yAt yāta [pp. yā1] a. m. n. f. yātā allé, parti ;

enfui ; qui est (à un endroit), qui est tombé (dans
tel état) | suivi (chemin) ; passé (temps) — n.
marche, trajet, course.
yAtn yātana [yat1-ana] n. revanche ; ven-

geance — f. cf. yātanā.
yAtnA yātanā [f. yātana] f. vengeance |

tourment, torture | myth. souffrances infligées
aux esprits des défunts par Yama |myth. sa per-
sonnification Yātanā “Torture”.
yātanām. dā se venger.

yātanāgr.ha [gr.ha] m. chambre de torture.
yAt� yātu [yā1-tu] m. voyageur | véd. sorcier |

pl. yātavas véd. démons-sorciers provoquant des
maladies.
yAt� yātr.1 [yā1-tr. ] ifc. agt. m. f. yātr̄ı qui va

(en véhicule ou à cheval) | qui va aller, qui s’en
va, qui part.
yAt� yātr.2 f. [acc. yātaram] femme d’un frère

de son mari ‖ lat. janitrices.
yA/A yātrā [yā1-tra] f. marche, voyage,

expédition ; procession, fête ; pélerinage | mode
de vie, coutume.
yAdv yādava [vr. yadu] a. m. n. f. yādav̄ı

myth. de la race de Yadu — m. pl. yādavās
myth. les descendants de Yadu ; cf. Kārtav̄ırya,
Vasudeva, Kr.s.n. a | hist. np. de la dynastie
des Yādavās au Mahārās.t.ra, d’abord vassale
des Cālukyās de l’Ouest, puis indépendante
au 13e siècle ; leur capitale était Devagiri ; cf.
Rāmacandra1 |mod. caste de bergers du Bihāra
‖ hi. Yadav.

yādav̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. yādav̄ıyā relatif
aux yādavās ou à Kr.s.n. a.
yAdŝ yādas m. myth. monstre marin ; les

yādasas sont régis par Varun. a.
yādasām patih. myth. Varun. a.
yādasām nāthah. myth. Varun. a.

yādaspati [pati] m. myth. np. de Yādaspati,
épith. de Varun. a “Mâıtre des océans”.

yAd� EQCk yādr.cchika [vr. yadr.ccha-ika] a. m.
n. f. yādr.cchik̄ı spontané ; accidentel, imprévu ;
arbitraire |qui agit au hasard ; qui agit à sa guise.
yAd� f̂ yādr. ś [ya1-dr. ś2] a. m. n. f. [suppl. de

tādr. ś] de telle sorte, semblable à, tel, juste
comme — a. m. n. yādr. śa f. yādr. ś̄ı id.
yādr. śa tādr. śa qui que ce soit, le premier venu.
yAdo yādo iic. pour yādas.
yādonātha [nātha] m. myth. np. de

Yādonātha, épith. de Varun. a “Mâıtre des
océans”.
yAn yāna [yā1-na] a. m. n. f. yān̄ı qui

mène, qui conduit (à 〈g.〉) (not. route) — n.
marche, voyage, expédition ; voie | phil. voie
sotériologique ; cf. devayāna, pitr.yāna |véhicule,
fait d’aller (sur telle monture) | bd. mode de
connaissance, voie de libération, doctrine ; cf.
h̄ınayāna, mahāyāna, vajrayāna | mod. bus —
f. yān̄ı chemin — f. yānā ifc. voyage.
yAm̂ yām [acc. yā2] ind. laquelle.
yAm yāma [vr. yam] m. contrôle, coercition ;

abstinence, ascétisme ; suppression |veille, garde
nocturne ; tiers de la nuit.
yAml yāmala [yamala] n. paire | cf. ru-

drayāmala.
yAEmn̂ yāmin [yāma] agt. m. ifc. qui se

contrôle — f. yāmin̄ı nuit |myth. np. de Yāmin̄ı
“Veille de nuit”, fille de Prahlāda.
yAm� n yāmuna [vr. yamunā] a. m. n. f. yāmun̄ı

relatif à la rivière Yamunā.
yāmunācārya [ācārya] m. hist. np. de

Yāmunācārya, petit-fils de Nāthamuni (11e

siècle) ; surnommé Alavandar (“Conquérant” en
tamil), il exposa les bases de la philosophie
vísis.t. ādvaita dans son ouvrage Siddhitraya ; il
fit venir Rāmānuja à Śr̄ıraṅga pour continuer
son œuvre.
yAyA yāyā [int. yā1] f. errance | myth. np. de

Yāyā “Errance”.
yāyāvará [vara2] a. m. n. f. yāyāvarā errant,

nomade ; opp. śālin — m. vagabond | hist. np.
de Yāyāvara, patronyme de Rājaśekhara — n.
soc. état de moine errant.
yAEyn̂ yāyin [yā1] ifc. agt. m. f. yāyin̄ı qui

va, qui marche, qui voyage | qui part en guerre
contre | astr. en opposition (planètes).
yAvt̂ yāvat [vr. ya1-vat] a. m. n. f. yāvat̄ı

(aussi grand) que, (aussi nombreux) que, (au-
tant) que — adv. aussi longtemps que, tant que,
aussitôt que |durant, jusqu’à 〈abl.〉 ; cependant,
dans l’intervalle | [suppl. de tāvat] (tant) que,
comme ; (aussitôt) que ; 〈fut. pr.〉 indique que
l’action va avoir lieu.
iti yāvat soit, c’est-à-dire.
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yāvat ... na tant que ... ne pas, avant que, jus-
qu’à.
yāvatā aussi loin ou longtemps que, jusqu’à ce
que.
na yāvattāvat à peine, dès que.
sūryodayam. yāvat jusqu’à l’aube.
sarpavivaram. yāvat jusqu’au trou de serpent.
kārttikāt caitram yāvat ś̄ıtam L’hiver dure de
kārttika à caitra.

yāvajj̄ıvam [j̄ıva] adv. durant la vie entière.
yāvattāvat [tāvat] a. m. n. f. yāvattāvat̄ı

math. inconnue, variable algébrique ; équation
linéaire, règle de trois.

yāvallayanam [layana] adv. pour autant qu’il
y ait de cellules (disponibles).
yAvn yāvana [vr. yavana] a. m. n. f. yāvan̄ı

du pays des yavanās.
yA-k yāska m. hist. patr. de Yāska, auteur

antique du Nirukta et du Nighan. t.u (entre le 6e

et le 4e siècles ant.) ; il enseigna le Yajurveda à
son élève Tittiri.
�Ey×� -yitnu forme des a. à sens actif.√
y� yu1 [relié à yuj1] v. [2] pr. (yauti) pp.

(yuta1) pf. (ni, sam) véd. joindre, unir ; tenir,
attacher, lier.√

y� yu2 v. [3] pr. (yuyoti) v. [1] pr. (yuc-
chati) pp. (yuta2) pf. (ava, pra) écarter, repous-
ser ; séparer, exclure — ca. (yāvayati) faire ex-
clure ‖ lat. juvo.
y� yú3 [yā1] ifc. a. m. n. f. qui va.
�y� -yu forme des noms d’agents.
y� Ä yukta [pp. yuj1] a. m. n. f. yuktā join,

uni ; attelé ; prêt, préparé à 〈dat.〉 ; familier avec
〈loc.〉 | concentré, attentif ; prêt à la méditation
| juste, modéré ; approprié, convenable, bon —
ifc. doué de, muni de, possédant — m. homme
pieux, pratiquant le yoga.

yuktamada [mada] a. m. n. f. yuktamadā
ivre.
y� EÄ yukti [yuj1-ti] f. préparatifs ; usage, em-

ploi | raisonnement, argumentation rationnelle
| adéquation, justesse ; convenance ; correction,
preuve.
svayuktibhih. par vos propres moyens.

yuktibhās. ā [bhās. ā] f. démonstration logique ;
cf. Gan. itayuktibhās.ā.

yuktiyukta [yukta] a. m. n. f. yuktiyuktā ra-
tionnel, bien fondé ; prouvé, établi ; opp. yuk-
tih̄ına.

yuktih̄ına [h̄ına] a. m. n. f. yuktih̄ınā ab-
surde, irrationnel, illogique ; opp. yuktiyukta.
y� g yugá [yuj1] n. joug, attelage ; paire | lit.

une paire de stances [́sloka] formant phrase ;
syn. yugma | phil. âge du monde ; division d’un

mahāyuga ; il y en a 4 : kr.ta (ou satya), tretā,
dvāpara, et kali, de durées respectives 4/3, 2, et
1 ; cf. mahāyuga | astr. véd. période de 5 années
‖ gr. ζυγoς ; lat. jugum ; all. Joch ; ang. yoke ;
fr. joug.

yugadharma [dharma] m. phil. loi appropriée
au yuga.

yugapad [pad2] a. m. n. f. simultané [“qui va
de pair”].
yugapadam adv. simultanément.

yugapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Yuga-
purān. a, recueil mythologique compilé en Inde
du Sud, sous les Sātavāhanās.

yugala [-la] m. n. paire, couple | soc. double
prière (à Laks.mı̄ et Nārāyan. a) — f. yugalā ifc.
id.
yugalo bhū être uni à, s’unir à.

yugasam. dhyā [sam. dhyā] f. moment de tran-
sition, crépuscule | phil. crépuscule qui précède
ou suit un yuga.

yugādi [ādi] m. commencement d’un yuga |
mod. jour de l’an.
y� `m yugma [yuj1-ma] a. m. n. f. yugmā math.

pair (nombre) — n. paire, couple ; appariement ;
not. paire de jumeaux | astr. la constellation
[rāśi] des Gémeaux (mithuna) | lit. une paire
de stances [́sloka] formant phrase ; syn. yuga
| confluence, jonction.
yugme myth. au dvāparayuga.

yugmaja [ja] a. m. n. f. yugmajā né avec un
jumeau ; syn. yamaja.
y� `y yugya [pfp. [1] yuj1] a. m. n. f. yugyā à

atteler — ifc. tiré par — n. véhicule, chariot,
char | animal de trait.√

y� ĵ yuj1 v. [7] pr. (yunákti) pr. md.
(yuṅkté) pr. md. (yuñjate) pft. (yuyoja) aor. [2]
(ayujat) aor. [4] (ayoks. ı̄t) pp. (yukta) pfp. (yo-
gya, yugya, yoktavya) ppr. md. (yuñjāna) abs.
(yuktvā, -yujya) pf. (anu, abhi, ā, ut, upa, ni,
pra, prati, vi, sam) joindre, unir 〈acc.〉 avec 〈i.〉 ;
employer, traiter qqn. de telle manière | unir
à Dieu par le yoga — ca. (yojayati) juguler ;
atteler, équiper, harnasser ; entreprendre ; diri-
ger son esprit, fixer son attention sur 〈loc.〉 —
ps. (yujyate) être employé — dés. (yuyuks.ati)
désirer unir ; vouloir employer ‖ gr. ζευγνυµι ;
lat. jungo ; fr. juguler.
y� ĵ yuj2 [yuj1] a. m. n. f. ifc. attelé à, qui at-

telle ; muni de ; joint, uni à |math. pair (nombre)
— m. compagnon, associé |du. yujau la paire de
〈iic.〉.
y� >y yujya [pfp. [1] yuj1] ifc. a. m. n. f. yujyā

uni à.
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y� ÒAn yuñjāna [ppr. md. yuj1] a. m. n. f.
yuñjānā convenable, approprié.
y� t yutá1 [pp. yu1] a. m. n. f. yutā1 attaché,

join à ; accompagné de, équipé avec 〈i.〉.
yutaka [-ka] n. chemise.
yutasiddha [siddha1] a. m. n. f. yutasiddhā

phil. [vaíses. ika] ajouté en nombre à une collec-
tion (opp. ayutasiddha).
y� t yutá2 [pp. yu2] a. m. n. f. yutā2 écarté ;

exclu.
y� � yuddha [pp. yudh1] a. m. n. f. yuddhā

combattu ; conquis, soumis, vaincu — m. myth.
np. de Yuddha “Vaincu”, fils d’Ugrasena — n.
combat, bataille |attaque (opp. défense [sthāna])
| arme ; cf. pañcayuddha | astr. opposition de
planètes — f. yuddhā ifc. attaque de ; victoire
sur.
yuddh̄ı kr. livrer bataille, engager le combat.

yuddhakān. d. a [kān. d. a] n. lit. np. du Yud-
dhakān.d. a, 6e livre “du combat” du Rām. ; il
conte le combat des forces du bien, menées
par Rāma, avec les forces du mal, menées par
Rāvan. a.

yuddhakāritva [kāritva] n. (engagement
d’un) combat.

yuddhakārin [kārin] agt. m. f. yuddhakārin. ı̄
combattant.

yuddhabhū [bhū2] f. champ de bataille | var.
yuddhabhūmi id.√

y� D̂ yudh1 v. [4] pr. md. (yudhyate) v. [4]
pr. (yudhyati) fut. (yotsyati) pft. (yuyodha) pp.
(yuddha) pfp. (yodhya) pf. (ā, pra) combattre,
lutter avec 〈i.-saha〉 | attaquer, assaillir | vaincre
— dés. md. (yuyutsate) vouloir combattre, vou-
loir vaincre.
na yotsya [BhG.] Je ne combattrai pas.
y� D̂ yudh2 [yudh1] m. guerrier — f. combat,

bataille, guerre.
y� DA yudhā [i. yudh2] ind. par le combat.
yudhājit [jit] a. m. n. f. qui vainc par le com-

bat — m. myth. [Rām.] np. de Yudhājit, prince
des kekayās, frère de Kaikeȳı.
y� ED yudhi [loc. yudh2] ind. dans la bataille.
yudhis.t.hira [sthira] m. myth. [Mah.] np.

du roi Yudhis.t.hira “Ferme dans le combat”,
âıné des 5 pān. d. avās, fils du dieu Dharma et
de Kunt̄ı ; aussi nommé Dharmaputra, Dhar-
marāja, Dharmasuta ; il perdit son royaume aux
dés contre le perfide Śakuni, et partit en exil
12 ans avec ses frères et leur épouse commune
Draupad̄ı ; la 13e année, il se cacha sous l’iden-
tité de Kaṅka à la cour du roi Virāt.a ; il dirigea
l’armée des Pān.d. avās pendant la grande bataille
du Kuruks.etra ; il possédait les tambours nanda

et upananda ; son cocher était Indrasena ; il est
Ajātaśatru “dont l’ennemi reste à nâıtre” ; après
sa réinstallation royale, il fit un grand sacrifice
de cheval [aśvamedha] pour soumettre tous les
rois ; puis il décida d’abdiquer et de renoncer
au monde [tyāga] ; il partit vers le Nord, vêtu
d’écorce, avec ses frères et leur femme com-
mune ; ils moururent tous en chemin, sauf lui,
et seul il obtint d’aller au Ciel avec son propre
corps [svargārohan. a] ; un chien l’accompagnait,
qu’il appelait son dévôt [bhakta] ; lorsqu’Indra
vint à sa rencontre, il refusa de l’abandonner ; le
chien se révéla être Dharma venu l’éprouver.
y� y� yuyu m. cheval.
y� y� (ŝ yuyuts [dés. yudh1] v. pr. md. (yuyut-

sate) vouloir combattre, désirer vaincre.
y� y� (sA yuyutsā [yuyuts] f. désir de combattre,

combativité, pugnacité.
y� y� (s� yuyutsu [yuyuts-u] a. m. n. f. belli-

queux, combatif, pugnace ; agressif, qui veut en
découdre |myth. np. du karan. a Yuyutsu “Com-
batif”, 101e fils de Dhr.tarās.t.ra, de mère vaísya ;
au début de la guerre il se rallia à la cause des
pān. d. avās.
y� y� DAn yuyudhāna [yuyuts] m. myth. [Mah.]

np. de Sātyaki Yuyudhāna “Enclin au combat”,
ami vr.s.n. i de Kr.s.n. a, et conducteur de son char ; il
fut élève de Dron. a et compagnon d’armes d’Ar-
juna ; celui-ci lui sauva la vie dans la bataille :
alors que Bhūrísravā l’avait à sa merci, Arjuna
lui transperça le bras d’une flèche, et Yuyudhāna
le décapita ; il survécut à la guerre, mais 36 ans
plus tard se battit avec Kr.tavarmā dans la ba-
taille fratricide qui mit fin à la lignée yādava,
réalisant la malédiction de Gāndhār̄ı.
y� v yuva iic. pour yuvan.
yuvarāja [rāja] m. prince héritier.
y� vn̂ yúvan a. m. n. f. yūn̄ı jeune | fort,

bien portant — m. jeune homme ; jeune ani-
mal | myth. épith. de dieux (not. Indra, Agni,
les marutas) | soc. nom patr. d’un cadet (par
ex. Gārgyāyan. a pour le gotra de Garga) ; opp.
vr.ddha — f. yuvati jeune fille, jeune femme |var.
yuvat̄ı id. ‖ lat. juvenis ; all. jung ; ang. young ;
fr. juvénil, jeune.

yuvanāśva [aśva] m. myth. np. du roi Yu-
vanāśva “au Cheval vigoureux”, fils de Prase-
najit de la lignée solaire [sūryavam. śa] (ou bien
[Rām.] fils de Dhundhumāra) ; il effectua de
nombreux sacrifices [yāga] ; ayant renoncé à la
viande, il possédait le don de parāvaratattva ;
il avait cent femmes, mais restait sans enfant ;
il visita les sages dans la forêt, qui organisèrent
un sacrifice [yāga] à Indra ; ils bénirent un pot
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d’eau destiné à ses épouses par un mantra de
fertilité ; le roi ayant soif en but inintentionnel-
lement, et dix mois plus tard donna naissance à
son fils Māndhātā qui sortit de son flanc.
y� vyoŝ yuvayos [g. du. tvad] ind. à vous deux ;

chez vous deux.
y� vAm̂ yuvām [nom. du. tvad] ind. vous deux.
y� 	m yus.ma cf. tvad.
y� 	mt̂ yus.mat var. yus.mad [abl. pl. tvad] ind.

de vous.
yus.mad̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. yus.mad̄ıyā vôtre

— m. l’un des vôtres ; compatriote, pays.
y� 	mA yus.mā iic. pour yus.ma.
yus.māka [-ka] a. m. n. f. yus.mākā votre ;

vôtre.
y� 	mAn̂ yus.mān [acc. pl. tvad] ind. vous.
y� Et yūti [yu1] ifc. m. véd. itinéraire.
y� T yūthá [yu1] m. n. troupeau ; troupe,

bande ; multitude — f. yūthā ifc. troupeau de,
bande de.
yūth̄ı kr. rassembler en troupeau.

yūthaśas [-́sas] adv. en bande ; en troupeau.
y� n̂ yūn cf. yuvan.
y� En yūni [yu1] f. connexion ; union.
y� p yūpa m. véd. poteau sacrificiel |pilier, po-

teau ; pal.
yūpadāru [dāru] n. véd. bois du poteau sa-

crificiel.
y� ym̂ yūyam [nom. pl. tvad] ind. vous.
y� q yūs.a [yu1] m. n. brouet ; soupe (not. de

lentilles) — n. yūs.an id. (aux cas obliques).
y�n yena [i. ya1] conj. là où ; en raison de quoi,

parce que, puisque | pour que, afin que.
yena kena d’une manière ou d’une autre.
yena yena de toute manière.
y�qAm̂ yes. ām [g. pl. ya1] ind. desquels.
yoÄ&y yoktavya [pfp. [3] yuj1] a. m. n. f. yok-

tavyā à unir ; qui doit être concentré (esprit)
| qui doit être pratiqué, utilisé, préparé | à infli-
ger (punition).
yog yóga [yuj1] m. véhicule, équipement ;

moyen, méthode ; convenance | contact ; union,
jonction ; zèle, soin ; concentration d’esprit | soc.
expérience mystique de fusion divine, enstase
| soc. discipline spirituelle, pratique du yoga ; le
yoga intégral [rājayoga] comprend une morale de
vie de nature frugale assurant le contrôle de soi
[yama1] par une discipline d’exercices spirituels
[niyama], et la pratique d’exercices de mâıtrise
du corps [hat.hayoga] et de méditation [dhyāna]
afin d’acquérir la libération dans l’enstase
[samādhi] ; il a été codifié dans le Yogasūtra en 8

disciplines [as.t. āṅgayoga] |phil. système philoso-
phique du yoga, attribué à Patañjali1, l’un des
6 points de vue [s.ad. darśana] de l’Hindouisme
orthodoxe ; il traite de l’univers intérieur de
l’homme ou microcosme ; c’est une version
théiste du sām. khya [seśvarasām. khya] | soc. la
dévotion, un pañcopāsana selon Rāmānuja |
gram. sens étymologique d’un mot (opp. rūd. hi
sens traditionnel) | astr. conjonction | pl. yogās
astr. constellation, astérisme ; il y a 12 khayogās,
et en incluant la lune 13 cāndrayogās | astr. le
temps pris par le soleil et la lune pour parcourir
une longitude de 13◦ 20’ ; il y a 27 tels yogās dans
un mois lunaire, correspondant aux naks.atrān. i
‖ fr. joug ; ang. yoke.
yogam i être d’accord, se prêter à.
yogatas adv. comme il convient | assidûment.
yogāt en conséquence de, selon 〈iic.〉.
yogena adv. comme il convient | en conséquence
de, selon 〈iic.〉.
pūrn. ena yogena adv. de toutes ses forces.

yogakanyā [kanyā] f. myth. [HV.] np. de Yo-
gakanyā, fille de Yaśodā ; elle fut substituée à
Kr.s.n. a comme fille de Devak̄ı, fut donc mise à
mort par Kam. sa, et monta au ciel comme une
belle jeune fille.

yogaks.emá [ks.ema] m. n. véd. période de
paix (opp. période de guerre) | bien-être,
prospérité ; sécurité des biens, assurance ; subsis-
tance |phil. jouissance paisible des fruits de l’ac-
tion |du. yogaks.emau acquisition et préservation
des biens.
yogaks.ema vah subvenir aux besoins de, procu-
rer sa subsistance à 〈dat.〉.

yógaja [ja] a. m. n. f. yogajā produit par le
yoga ou la méditation.

yogatārā [tārā] f. astr. étoile principale d’un
naks.atra ; syn. tārakā.

yógadan. d. a [dan. d. a] m. soc. bâton d’ascète,
remis au brahmacārin lors de l’upanayana.

yoganidrā [nidrā2] f. phil. [“sommeil yogi-
que”] état intermédiaire entre la méditation et
le sommeil ; état de conscience sans fluctuation
mentale | myth. se dit du sommeil de Vis.n. u-
Anantaśāyin entre deux Manifestations | myth.
se dit du sommeil de Brahmā pendant le pra-
laya.

yogapat.t.a [pat.t.a] m. soc. sangle de
méditation, passée entre les genoux et le
dos d’un yogin méditant | var. yogapat.t.aka id.

yogabhās.ya [bhās.ya] n. lit. np. du Yo-
gabhās.ya, commentaire du Yogasūtra de
Patañjali1, attribué à Vyāsa1.

yogamāyā [māyā] f. myth. np. de Yogamāyā,
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l’Illusion Divine issue du yoga de Vis.n. u ;
[BhP.] elle effectua not. le transfert magique de
Sam. kars.an. a-Balarāma.

yogayukta [yukta] a. m. n. f. yogayuktā ab-
sorbé en méditation.

yogarūd. ha [rūd. ha] a. m. n. f. yogarūd. hā
gram. se dit d’un mot qui a un sens conven-
tionnel figé en plus du sens étymologique ; (par
ex. paṅkaja pour lotus, goghna pour hôte).

yogavārttika [vārttika] n. lit. np. du Yo-
gavārttika de Vijñānabhiks.u.

yogavāsis.t.ha [vāsis.t.ha] n. lit. np. du Yo-
gavāsis.t.ha “Le yoga selon Vasis.t.ha”, ou-
vrage phil. [vedānta] en forme de dialogue
entre Vasis.t.ha et son élève Rāma, traitant
des moyens d’atteindre au bonheur par la
libération [moks.opāya] ; considéré comme an-
nexe du Rām., attribué à Vālmı̄ki ; il serait
antérieur au 10e siècle.

yogavibhāga [vibhāga] m. dissociation de ce
qui a été uni |gram. division d’un sūtra en deux
(pour le réinterpréter).

yogaśakti [́sakti] f. phil. le pouvoir du yoga
ou de l’union divine.

yogaśata [́sata] n. lit. np. du Yogaśata, traité
médical attribué à Nāgārjuna1.

yogaśataka [-ka] n. lit. id.
yogaśāstra [́sāstra] n. science du yoga.
yogasūtra [sūtra] n. phil. [yoga] np. du

Yogasūtra, œuvre d’aphorismes de Patañjali1
exposant la théorie et la pratique du yoga ;
il comporte quatre sections [pāda], dont la
dernière, hostile au bouddhisme, est sans doute
postérieure aux trois premières.

yogastha [stha] a. m. n. f. yogasthā absorbé
dans le yoga.
yogasthah. kuru karman. i [BhG.] Agis absorbé
dans le yoga.

yogāgni [agni] m. ardeur du yoga.
yogāgnimaya [maya] a. m. n. f. yogāgnimaȳı

rempli de l’ardeur du yoga.
yogācāra [ācāra] m. pratique du yoga | bd.

école bouddhiste idéaliste utilisant le yoga ; elle
se développa not. à Nālandā, en réaction à
la doctrine nihiliste [́sūnya] de Nāgārjuna ; cf.
vijñānavāda.

yogācārin [-in] agt. m. f. yogācārin. ı̄ bd.
adepte du yogācāra.

yogānanda [ānanda] m. mod. np. du mys-
tique bengali Mukunda Lal Ghosh (1893–1952) ;
il devint Svāmı̄ Yogānanda “Joie du Yoga” en
1914, s’établit aux États-Unis en 1920, et reçut
le titre de paramaham. sa en 1935 ; il est l’auteur
du livre de mémoires “Autobiography of a yogi”.

yogānubhūti [anubhūti] f. expérience du
yoga.

yogāsana [āsana] n. posture de yoga.
yogeśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de

Yogeśvara, épith. de Śiva ou de Kr.s.n. a “Mâıtre
du yoga”.
yoEg yogi iic. pour yogin.
yogipratyaks.a [pratyaks.a] n. phil. perception

yogique.
yoḡındra [indra] m. “roi des yogis”, titre ho-

norifique ; cf. Cintāman. i1.
yoḡı́svara [̄ı́svara] m. myth. np. de Yoḡı́svara

“Suprême parmi les yogis”, épith. de Skanda.
yoEgn̂ yogin [yoga-in] agt. m. f. yogin̄ı [nom.

yoḡı] yogi, pratiquant du yoga — f. yogin̄ı
phil. [tantr.] puissance divine [́sakti] ; on en
liste d’abord 8 : Maṅgalā, Piṅgalā1, Dhanyā,
Bhrāmar̄ı, Bhadrikā, Ulkā, Siddhi et Sam. kat.ā ;
plus tardivement, on en liste 64 ; cf. mātr.kā.
acintyā yoginām. gatih. Les pouvoirs d’un yogi
sont inimaginables.
yo`y yogya [yoga-ya] a. m. n. f. yogyā conve-

nant à, utile | compatible | gram. qui peut se
construire avec tel cas (verbe).

yogyatā [-tā] f. conformité, aptitude, fait
d’être approprié ; proximité | compatibilité |
gram. adéquation d’une construction ; condi-
tions appropriées à une application ; accord des
rôles sémantiques [kāraka].
yoĵ yoj [ca. yuj1] v. [10] pr. (yojayati) jugu-

ler ; atteler, équiper, harnasser | entreprendre ;
diriger son esprit, fixer son attention sur 〈loc.〉.
yojn yojana [yoj-ana] m. n. équipement, har-

nais ; jonction, union ; attelage | arrangement,
préparation ; emploi, usage | lieue, mesure de
distance de route entre 2 relais, parcourue sans
dételer (valant entre 5 et 15 km) — f. yojanā ifc.
id.
yo>y yojya [pfp. [1] yoj] a. m. n. f. yojyā qui

doit être uni ; à attacher, à fixer | à employer,
à utiliser ; à ajouter à 〈loc.〉 ; à munir de 〈i.〉 —
ifc. digne d’être confié ; qui mérite la charge de ;
qui doit être orienté vers ou poussé à.
yo�� yoddhr. [yudh1-tr. ] agt. m. f. yoddhr̄ı com-

battant.
yoD yodha [yudh1] m. combattant, guerrier,

soldat.
yoDn yodhana [yodha-na] n. lutte, guerre.
yoEDn̂ yodhin [yodha-in] agt. m. f. yodhin̄ı

combattant.
yo@y yodhya [pfp. [1] yudh1] a. m. n. f. yodhyā

à vaincre, à combattre ; qui peut être vaincu.
yoEn yóni [yu1] m. matrice, utérus ; vulve

| source, origine | myth. socle-support du liṅga
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symbolisant la Déesse — ifc. né de, provenant
de, de la caste de — f. yon̄ı id.

yonija [ja] a. m. n. f. yonijā vivipare |myth.
né d’une femme ; opp. ayonija.

yonimudrā [mudrā] f. phil. [tantra] position
de doigts entrecroisés | phil. [yoga] coordination
de souffles visant à rendre un mantra efficace.

yonisthāna [sthāna] n. périnée.
yonyos.t.ha [os.t.ha] m. du. os.t.hau les grandes

lèvres du vagin.
yoqA yos. ā cf. yos.it.
yoEqt̂ yos.it var. yos. ā [relié à yuvan] f. jeune

femme ; femme.
yoŝ yos ind. véd. santé, bonheur, fortune (as-

socié à śam3).
śam. yos [́sam3] véd. paix et prospérité.
sam. ca yoś ca véd. id.
yOgp� yaugapadya [vr. yugapad-ya] n. simul-

tanéité.
yaugapadyam adv. simultanément.
yOD�y yaudheya [vr. yodha-̄ıya] m. guerrier,

soldat |pl. géo. np. du peuple guerrier des Yaud-
heyās du nord-ouest de l’Inde ; leur pays est
le fertile Bahudhānyaka ; autonomes vers le 2e

siècle ant., ils devinrent vassaux de l’empire
Gupta ; myth. [Mah.] Nakula les combattit à Ro-
hitaka.
yOvn yauvana [vr. yuvan] n. jeunesse, adoles-

cence.
kaumāram yauvanam jarā de l’enfance à la jeu-
nesse à la vieillesse.
yOvrA>y yauvarājya [vr. yuvarāja-ya] n. état

de prince héritier ; rang de succession au trône.

r r
�r -ra forme des a. possessifs : qui donne, qui

fait, qui utilise, qui possède.√
r\ĥ ram. h v. [1] pr. (ram. hati) pp. (ram. hita)

se hâter, se dépêcher | couler, s’écouler.
rÄ rakta [pp. rañj] a. m. n. f. raktā coloré ;

rouge |passionné, épris de, adonné à, charmé par
〈i. g. loc.〉 ; aimant | cher, agréable — n. sang
| vermillon, minium ; safran ; cuivre — f. raktā
myth. np. de la déesse tantrique Raktā.

raktab̄ıja [b̄ıja] m. myth. np. de Raktab̄ıja
“Que son sang régénère”, monstre au service de
Kı̄rti et Vāsa, qui avait le pouvoir de se recréer
à partir de toute goutte de son sang ; il fut tué
par Pārvat̄ı-Kāl̄ı qui créa les 64 sorcières [yogin̄ı]
pour boire son sang.

raktamarica [marica] m. natu. bot. Capsi-
cum annuum, piment ; syn. kat.uv̄ıra.

raktotpala [utpala] n. lotus rouge.

rÄk raktaka [rakta-ka] a. m. n. f. raktikā
amoureux, épris de, passionné | saignant —
m. vâtement rouge | amant ; joueur — f. rak-
tikā natu. bot. Abrus precatorius, réglisse, liane
légumineuse | sa graine, utilisée comme mesure
de poids ; il y en a 7 dans un mās.aka.√

r"̂ raks. [relié à rāj1] v. [1] pr. (raks.ati) fut.
(raks.is.yati) pft. (raraks.a) aor. [3] (araraks.at)
pp. (raks.ita) pf. (abhi, pari) protéger, défendre,
garder ; protéger de 〈abl.〉 | conserver, sauver
| gouverner — ps. (raks.yate) être protégé —
ca. (raks.ayati) faire protéger — dés. (riraks.is.ati)
vouloir protéger.
vayam raks. āmah. (devise de l’Indian Coast
Guard) Nous protégeons.
r" raks.a [raks. ] a. m. n. f. raks. ā qui protège

— m. protection, conservation, garde — f. raks. ā
cf. raks. ā.

raks.aka [-ka] a. m. n. f. raks.ikā protecteur,
gardien — f. raks.ikā amulette, charme.
r"Z raks.an. a [raks.a-na] n. protection.
r"ŝ raks.as [raks. ] a. m. n. f. qui garde, qui

surveille — n. myth. “la Garde”, troupe d’es-
prits terribles mangeant la chair crue, dirigée
par le démon Rāvan. a — m. pl. raks.asās myth.
ces êtres démoniaques ; cf. rāks.asa.
r"A raks. ā [f. raks.a] f. garde, défense,

protection ; sécurité | garde, sentinelle
| [raks. ābandhana] soc. amulette (not. cor-
donnet porté au poignet).

raks. ākaran. d. aka [karan. d. aka] n. amulette en
forme de petite bôıte.

raks. ābandhana [bandhana] n. soc. cordonnet
de soie noué au poignet comme amulette de pro-
tection ; les sœurs en donnent à leurs frères le
jour de la pleine lune śrāvan. ı̄ ‖ hi. rakh̄ı.
rE"t raks.ita [pp. raks. ] a. m. n. f. raks.itā

gardé, protégé, préservé.
dharmo raks.ati raks.itah. [MS.] Qui protège le
dharma en reçoit la protection.
rE"t� raks.itr. [raks.-tr. ] agt. m. f. raks.itr̄ı [sg.

nom. raks.itā, acc. raks.itāram] garde, gardien,
protecteur ; veilleur | myth. divinité gardienne
d’une direction [dik].
rE"n̂ raks.in [raks.-in] agt. m. f. raks.in. ā garde,

protecteur | gardien ; sentinelle.
rG� raghú [ram. h] a. m. n. f. raghv̄ı rapide,

léger, agile — m. myth. [Mah.] np. de Raghu
“Agile”, roi de la lignée solaire [sūryavam. śa],
fils de Dil̄ıpa et Sudaks.in. ā ; il est père d’Aja,
arrière grand-père de Rāma ; il avait une auréole
[prabhāman. d. ala] en forme de lotus au dessus de
la tête ; [Raghuvam. śa] il conquit l’Univers, et
paya son guru par l’or que Kubera avait fait
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tomber en pluie dans ses coffres ; cf. Kautsa ; ou
bien [Rām.] il est dit fils de Kakutstha et ancêtre
de Rāma par son fils Pravr.ddha.

raghunandana [nandana] m. myth. np. de
Raghunandana “Joie de (la race de) Raghu”,
épith. de Rāma.

raghunātha [nātha] m. myth. np. de Raghu-
nātha “Mâıtre de (la race de) Raghu”, épith.
de Rāma | géo. np. du grand temple de Raghu-
nātha à Jammu (19e siècle) | hist. np. de Rag-
hunātha1 Śiroman. i (1475–1550), principal logi-
cien bengali de navyanyāya ; on lui doit not. la
Gun. akiran. āval̄ıprakāśad̄ıdhiti |hist. np. de Rag-
hunātha2 Pan.d. ita, lettré marathe du 17e siècle,
auteur du Rājavyavahārakośa.

raghunāthadāsa [dāsa] m. hist. np. du
poète bengali Raghunāthadāsa “Esclave de
Rāma”, disciple de Caitanya, l’un des six pas-
teurs [gosvāmin] de Vr.ndāvana ; il composa le
Muktācarita.

raghuvam. śa [vam. śa] m. lit. np. du
Raghuvam. śa “La lignée de Raghu” (Ragh.),
ouvrage épique de Kālidāsa ; il est inspiré de la
vie de Samudragupta.
r½ raṅga [rañj] m. coloration, teinte | phon.

nasalisation (d’une voyelle) | scène, estrade,
théâtre ; assemblée, audience | astr. lustre, cou-
leur d’une pierre précieuse associée à l’influence
d’un astre [graha] ; cf. navaraṅga.

raṅgadaivata [daivata] m. soc. [théâtre] divi-
nité de la scène.

raṅgadaivatapūjana [pūjana] n. soc.
[“hommage aux divinités de la scène”]
cérémonie rituelle d’offrande précédant une
représentation théâtrale.

raṅganātha [nātha] m. géo. np. de
Raṅganātha “Protecteur de l’assemblée
(des fidèles)”, forme de Vis.n. u adorée not. à
Śr̄ıraṅga ; cf. Raṅgaśāȳı.

raṅgapañcamı̄ [pañcamı̄] f. soc. 5e jour du
festival de hol̄ı au Mahārās.t.ra, où l’on célèbre
les couleurs.

raṅgaśāyin [́sāyin] m. géo. np. de Raṅgaśāȳı
“Dieu des couleurs reposant (sur Śes.a)”, idole
principale de Raṅganātha représenté allongé
face au Sud.
rE½t raṅgita [raṅga-ita] a. m. n. f. raṅgitā

coloré ; joli ; beau.
rE½n̂ raṅgin [raṅga-in] agt. m. f. raṅgin. ı̄ qui

colore — m. colorant ; teinture.√
rĉ rac v. [10] pr. (racayati) pp. (racita)

pf. (vi) former, arranger, préparer ; façonner,
construire ; faire faire 〈2 acc.〉 | exécuter, com-
poser.

rcn racana [rac-ana] n. préparation, compo-
sition ; mise en œuvre — f. racanā préparation,
composition |œuvre littéraire ; style |production,
fabrication ; exécution | port (d’un vêtement) ;
mise en formation (d’une troupe) ; préparation
de l’empennage (d’une flèche) ; apprêt (d’une
coiffure) ; fabrication (d’une guirlande de fleurs,
d’un bâtiment, etc.) |myth. véd. np. de Racanā
“Élaboration”, épouse de Tvas.t.ā.
rEct racita [pp. rac] a. m. n. f. racitā

construit, formé ; arrangé, préparé ; fait de, muni
de 〈i.〉.
rjk rajaka [rañj-aka] m. blanchisseur, tein-

turier ; homme de basse caste.
rajakasya vastram. dadāti il donne un vêtement
au teinturier.
rjEn rajani [rañj] f. nuit | rajan̄ı id. ‖ gr.

ερεβoς.
rajanikara [kara1] m. lune.
rjŝ rájas n. atmosphère ; nuées | poussière,

impuretés, pollen | passion, instinct, désir |
règles, impureté d’une femme menstruant |phil.
[sām. khya] la Passion, 2e qualité [gun. a] de la na-
ture, essence active de la force et du désir.

rajasvala [vala] a. m. n. f. rajasvalā
poussiéreux |possédant le gun. a rajas — m. buffle
— f. rajasvalā femme ayant ses règles (donc im-
pure) | femme nubile (donc apte au mariage).
r>j� rajju f. corde |math. géométrie.

rajjum āsthā se pendre.√
rÒ̂ rañj v. [4] pr. (rájyati) pp. (rakta) pf.

(anu, vi) être coloré, se colorer ; rougir, flam-
ber | être ému par 〈i.〉, s’émouvoir ; s’éprendre
de, trouver son plaisir à, aimer 〈loc.〉 — ca.
(rañjayati) teindre, colorer ; colorer en rouge ;
illuminer | se concilier, satisfaire, gagner qqn. ‖
gr. ρηγoς.
rÒn rañjana [rañj-ana] a. m. n. f. rañjan̄ı qui

colorie, qui teint — n. coloration ; teinture ; cou-
leur ; peinture |conciliation ; fait de plaire |phon.
nasalisation — f. rañjan̄ı indigo ; turmeric ; sa-
fran — ifc. qui plâıt à, qui charme, qui enchante.
rEÒt rañjita [rañj] a. m. n. f. rañjitā coloré ;

teint, peint, teinté | enchanté, charmé, content.√
rẐ ran. [relié à ram] v. [1] pr. (ran. ati) pp.

(ran. ita) trouver du plaisir à | faire du bruit ;
résonner.
rZ rán. a [ran. ] m. joie, délice, plaisir — n.

conflit, combat, bataille, lutte, guerre |phil. l’ac-
tion.

ran. ārjita [arjita] a. m. n. f. ran. ārjitā gagné
à la guerre.
nātah. parataro dharmo nr.pān. ām. yad
ran. ārjitam viprebhyo d̄ıyate dravyam [YjSm.]
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Il n’y a pas pour un roi de devoir supérieur
à celui de donner aux brahmanes la richesse
acquise à la guerre.
r�y rán. ya [pfp. [1] ran. ] a. m. n. f. ran. yā

délectable, plaisant | prêt au combat — n. joie,
plaisir | bataille.
rt ratá [pp. ram] a. m. n. f. ratā qui se réjouit,

qui aime ; réjoui, satisfait — ifc. amoureux de ;
qui a des rapports sexuels avec — n. plaisir ;
plaisir sexuel.

ratabandha [bandha] m. union sexuelle.
rEt ráti [ram] f. plaisir, joie ; volupté, jouis-

sance sexuelle | myth. np. de Rati “Volupté”,
déesse personnifiant le Plaisir charnel, épouse de
Kāma ; elle s’incarna comme Māyāvat̄ı.

ratikāma [kāma] a. m. n. f. ratikāmā qui
cherche le plaisir sexuel | soc. qualifie un démon
de possession de caractère froid [saumya] ; opp.
hantukāma.

ratirahasya [rahasya] n. lit. np. du Ratiraha-
sya “Secrets du plaisir”, œuvre d’érotique at-
tribuée à un certain Koka ou Kokkoka (10e

siècle).
ratísāstra [́sāstra] n. lit. np. du Ratísāstra

“Secrets du plaisir”, ouvrage d’érotique attribué
à Nāgārjuna.
r× rátna [rā1-na] n. joyau, gemme, pierre

précieuse ; cf. mahāratna, uparatna, navaratna
| perle — ifc. le meilleur parmi.
bhārata ratna mod. plus haute décoration civile
indienne.
pr.thivyām. tr̄ın. i ratnāni āpa annam. subhās. itam
| mūd. haih. pās. ān. akhan. d. es.u ratnasam. khyā
vidh̄ıyate ‖ Il y a trois joyaux sur terre : l’eau,
la nourriture et la bonne parole ; ceux qui ap-
pellent joyaux des cailloux sont des imbéciles.

ratnak̄ırti [k̄ırti] m. hist. np. du philosophe
bd. Ratnak̄ırti (1e moitié du 11e siècle), apôtre
de la doctrine de l’exclusion [apohavāda] ; on lui
doit l’Apohasiddhi.

ratnakośa [kośa] m. lit. [“recueil de perles”]
anthologie.

ratnakhan. d. amañjūs. ā [khan. d. amañjūs. ā] f. lit.
anthologie.

ratnagarbha [garbha] m. myth. np. de Rat-
nagarbha, épith. de Kubera “Ventre de joyaux”.

ratnagiri [giri] m. géo. np. de la colline Rat-
nagiri en Orissa ; cf. Pus.pagiri.

ratnacakra [cakra] n. [“roue joyau”] roue de
la souveraineté, attribut du monarque universel
[cakravartin] | bd. not. roue de la Loi, symboli-
sant l’enseignement de Buddha ; cf. dharmaca-
kra.

ratnadv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. np. de Rat-
nadv̄ıpa, épith. de Ceylan “l’̂ıle aux joyaux”.

ratnapar̄ıks. ā [par̄ıks. ā] f. soc. appréciation
des gemmes | lit. np. de la Ratnapar̄ıks.ā
“Appréciation des gemmes”, traité de gemmo-
logie [ratnaśāstra] de Buddhabhat.t.a.

ratnapur̄ı [pur̄ı] f. géo. np. de la ville de Rat-
napur̄ı “Ville des joyaux”, capitale d’un petit
état princier du pays Avanti-Mālava ; mod. Rat-
lam au Madhya Pradesh.

ratnaprakāśa [prakāśa] m. gram. np. du Rat-
naprakāśa “Éclat des joyaux”, commentaire du
Mahābhās.ya par Śivarāmendra Sarasvat̄ı (17e

siècle).
ratnabhān. d. āgāra [bhān. d. āgāra] n. trésor de

joyaux | lit. anthologie.
ratnaśāstra [́sāstra] n. gemmologie.
ratnasam. bhava [sam. bhava] m. bd. np. de

Ratnasam. bhava “Joyau né”, jina gardien du
Sud dans le panthéon du mahāyāna, représenté
en gén. en varadamudrā.

ratnahavis [havis] n. soc. oblation lors du
sacre [rājasūya] concernant les trésors du roi.

ratnākara [ākara] m. mine de joyaux | océan
| bd. np. de Ratnākara “Adamantin”, épith. de
Buddha |hist. np. de rājānaka Ratnākara1, poète
du Kaśmı̄ra du 9e siècle ; il écrivit le Haravi-
jaya mahākāvya et la Vakroktipañcāśikā — ifc.
lit. titre d’ouvrages — f. ratnākarā ifc. mine des
trésors de.

ratnāval̄ı [āval̄ı] f. collier de perles |nom d’ou-
vrages |myth. np. de Ratnaval̄ı “Rivière de dia-
mants”, une épouse de Citrasena ; cf. Gālava.
rT rátha [r. ] m. chariot, char de guerre, char

de procession | véhicule en gén. | guerrier sur
un char ; héros | char, pièce corr. à la tour aux
échecs [caturaṅgā] ; parfois plutôt appelée navire
[naukā] ‖ lat. rota ; all. Rad.

rathakāra [kāra] m. charron.
rathayātá [yāta] a. m. n. f. rathayātā parti

en chariot.
rathayātrā [yātrā] f. soc. procession de

chars ; not. festival de Jagannātha à Pur̄ı.
rathasattama [sattama] m. np. d’homme “le

meilleur des auriges”.
rathotsava [utsava] m. soc. festival de pro-

cession de chars sacrés.
rETn̂ rathin [ratha-in] m. guerrier (combat-

tant sur un char).
ātmānam. rathinam. viddhi śar̄ıram. rathameva
tu [KU.] Connais toi comme le conducteur du
chariot, et ton corps comme seulement le cha-
riot.
rTF rath̄ı [ratha] m. f. qui combat sur un char.
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rLy ráthya [ratha-ya] m. cheval (de trait) —
f. rathyā route, rue.√

rd̂ rad v. [1] pr. (rádati) gratter, griffer ;
mordre, mâcher ; creuser ; not. creuser un canal ;
ouvrir un chemin ‖ lat. rodo ; ang. rat ; fr. rat.
rd rada [rad] a. m. n. f. radā ifc. qui gratte,

qui griffe ; qui mord — m. acte de griffer ou de
mordre | dent | symb. par ext. le nombre 32 |
défense d’éléphant.

radana [-na] m. dent ; dentition — n. griffure,
morsure.

radanikā [-ika] f. lit. np. de la servante Ra-
danikā “aux belles dents” dans la Mr.cchakat.ikā.√

rD̂ radh v. [4] pr. (radhyati) être asservi ou
vaincu ; arriver à maturité — ca. (randhayati)
tourmenter ; détruire.
rn̂ ran cf. ran. .
r�D̂ randh [ca. radh] v. [10] pr. (randhayati)

tourmenter ; détruire.
r�D} rándhra [randh-ra] n. ouverture, trou,

fente ; fissure, blessure ; cavité | phil. ouverture
du corps humain (syn. chidra) ; on en compte 9 :
1 bouche, 2 yeux, 2 narines, 2 oreilles, 1 anus et
1 orifice urino-sexuel, et parfois on ajoute en 10e

la fontanelle [brahmarandhra] | symb. le nombre
9 | narine, vagin ; fontanelle | défaut, imperfec-
tion ; point faible ; not. gorge d’un cheval.

rándhragupti [gupti] f. dissimulation de ses
points faibles.

rándhraprahārin [prahārin] agt. m. f. randh-
raprahārin. ı̄ qui attaque les points faibles (de son
adversaire).

rándhrānves.an. a [anves.an. a] n. recherche des
points faibles.
rpŝ rápas n. infirmité, blessure ; maladie.
rND rabdha [pp. rabh] a. m. n. f. rabdhā saisi,

étreint.√
rB̂ rabh [relié à labh] v. [1] pr. md. (rabha-

te) pp. (rabdha) pf. (ā, sam) s’emparer de, sai-
sir ; étreindre | désirer ardemment.
rBŝ rábhas [rabh] n. violence, impétuosité ;

zèle, ardeur ; force, énergie.
rBs rabhasá [rabh] a. m. n. f. rabhasā violent,

impétueux, rapide ; sauvage |fort puissant (se dit
not. du soma) — ifc. désireux de, empressé à —
m. impétuosité, véhémence ; hâte, zèle, passion.√

rm̂ ram v. [1] pr. (ramati) pp. (rata) inf.
(rantum) pfp. (raman. ı̄ya) pf. (abhi, ā, upa, ni,
vi) véd. charmer, réjouir, satisfaire ; not. satis-
faire sexuellement — pr. md. (ramate) se repo-
ser, rester auprès de 〈loc. dat.〉 | se réjouir, être
heureux, s’amuser | se plaire à, trouver du plai-
sir à 〈loc. i. inf.〉 ; jouer ou faire l’amour avec

〈i.-saha〉 — ca. (ramayati) pp. (ramita) char-
mer, réjouir, rendre heureux ; donner du plaisir
à, jouir sexuellement avec — ca. (rāmayati) id.
— dés. md. (riram. sate) désirer sexuellement ‖
gr. ηρεµα.
rantumanas a. m. n. qui pense à faire l’amour.
rm rama [ram] a. m. n. f. ramā ifc. qui

charme ; aimé, amant — f. ramā splendeur ; for-
tune, opulence |myth. np. de Ramā “Splendide”,
épith. de Laks.mı̄.
rmZ raman. a [rama-na] agt. m. f. raman. ı̄ qui

charme, qui réjouit — m. amant, époux — n.
fait de réjouir ; cöıt.
rmZFy raman. ı̄ya [pfp. [2] ram] a. m. n. f.

raman. ı̄yā aimable, charmant, agréable, plai-
sant.
rāman. ı̄yārthapratipādakah. śabdah. kāvyam
[Jagannātha1] La poésie, c’est de dire des mots
dont le sens est plaisant.

raman. ı̄yatā [-tā] f. beauté ; charme.
ks.an. e ks.an. e yan navatām upaiti tad eva rūpam
raman. ı̄yatāyāh. [Māgha] Ce qui est nouveau à
tout instant est la forme même de la beauté.

raman. ı̄yatva [-tva] n. beauté ; charme.
raman. ı̄yadarśana [darśana] a. m. n. f.

raman. ı̄yadarśanā d’agréable apparence.
rEmt ramita [ca. pp. ram] a. m. n. f. ramitā

comblé, satisfait, rendu heureux ou joyeux — n.
plaisir, jouissance.
rMB rambha [rabh] m. support, soutien ; désir

ardent ; saisie, prise, enlèvement — f. rambhā
myth. np. de la nymphe [apsaras] Rambhā “Ra-
vie”, plus belle femme du paradis d’Indra ; bien
qu’épouse de son neveu Nalakūbara, elle fut en-
levée par Rāvan. a.
rMy ramya [ram-ya] a. m. n. f. ramyā

joli, charmant, délicieux, aimable, agréable —
m. myth. np. de Ramya “Charmant”, fils
d’Āgn̄ıdhra, aussi appelé Ramyaka — n. sperme
— f. ramyā nuit | myth. np. de Ramyā “Char-
mante”, fille de Meru, épouse de Ramya, aussi
appelée Ramyatvā.

ramyatva [-tva] n. charme, beauté — f. ra-
myatvā myth. np. de Ramyatvā “Charmante”,
fille de Meru, épouse de Ramya, aussi appelée
Ramyā.

ramyadārun. a [dārun. a] a. m. n. f. ra-
myadārun. ā charmant et cruel à la fois.
rMyk ramyaka [ramya-ka] m. myth. np. de

Ramyaka “Charmant”, fils d’Āgn̄ıdhra, aussi
appelé Ramya ; son épouse est Ramyā.

ramyakavars.a [vars.a] n. myth. l’un des 9 bas-
sins versants [vars.a] du monde.
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rEy rayi [rai] m. biens, richesse |myth. np. de
Rayi, personnifiant la Fortune.
rv rava [ru] m. cri, hurlement ; bruit — m. n.

f. ravas ifc. qui crie.
rEv ravi m. Soleil |myth. np. de Ravi, épith.

de Sūrya, le Soleil | symb. le nombre 12 (pour
les 12 radieux [ādityās]).

ravigupta [gupta] m. hist. np. du lettré bd.
Ravigupta (7e siècle), auteur du Siddhasāra.

ravidina [dina] n. Dimanche.
ravinandana [nandana] m. myth. [Rām.] np.

de Ravinandana, épith. de Sugr̄ıva “Fils du So-
leil”.

ravivāra [vāra] m. Dimanche.
ravivāsara [vāsara] m. n. Dimanche.
ravisam. krānti [sam. krānti] f. astr. passage du

soleil dans un nouveau signe du zodiaque.
rE[m raśmı́ m. corde, ficelle ; rêne, bride ;

laisse ; baguette, fouet | rayon de lumière ; splen-
deur.

raśmimat [-mat] a. m. n. f. raśmimat̄ı qui
irradie, rayonnant | le Soleil.

raśmivat [-vat] a. m. n. f. raśmivat̄ı cf.
raśmimat.
rŝ ras [vn. rasa] v. [10] pr. (rasáyati) goûter,

apprécier, ressentir.
rs rása m. suc, jus, mœlle ; sirop, liquide ; not.

jus de fruits ou de canne à sucre | [méd.] fluide
du corps, serum, chyle, sperme ; potion, élixir
| métal en fusion ; mercure ; minerai | goût, sa-
veur ; sensation | phil. [sām. khya] la perception
[tanmātra] du goût [jihvā] ; son régent [niyantr. ]
est Varun. a | phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a]
du goût | phil. [nyāya] l’un des 6 types de sa-
veurs : madhura le sucré, amla l’acide, lavan. a
le salé, kat.uka l’épicé, tikta l’amer, et kas. āya
l’astringent | symb. le nombre 6 | sentiment,
émotion, caractère ; humeur ; affection | charme,
agrément ; plaisir, délice ; condiment | lit. rhét.
expérience esthétique, mode artistique évoquant
une émotion ; la tradition en compte 9 :
śr. ṅgāra l’érotique, hāsya le comique, karun. a le
pathétique, raudra le furieux, v̄ıra l’héröıque,
bhayānaka l’effroyable, b̄ıbhatsa l’odieux, adb-
huta le merveilleux, et śānta le paisible | phil.
[Biardeau] jouissance esthétique dépersonnalisée
aidant à transcender l’ego [aham. kāra] par
l’expérience de l’émerveillement [camatkāra] —
f. rasā ifc. jus de, suc de ; goût de ; émotion
évoquée par ‖ lat. ros ; fr. raisin.
suputrah. saptamo rasah. Un bon fils est comme
un 7e délice.

rasakara [kara1] a. m. n. f. rasakarā savou-
reux.

rasagaṅgādhara [gaṅgādhara] m. lit. np. du
Rasagaṅgādhara “Śiva de l’émotion esthétique”,
traité de rhétorique et de poétique de Ja-
gannātha1 Pan.d. itarāja (17e siècle).

rasajña [jña] a. m. n. f. rasajñā qui a du goût,
connaisseur en 〈g. iic.〉 | familier de 〈loc. iic.〉 —
m. poète expert en esthétique ; alchimiste expert
en mercure ; préparateur en pharmacie — n. f.
rasajñā langue.

rasataraṅgin. ı̄ [taraṅgin. ı̄] f. lit. np. de la Rasa-
taraṅgin. ı̄ “Rivière d’émotion esthétique”, œuvre
de Bhānudatta sur les types de caractères en
poésie.

rasadhvani [dhvani] m. phil. évocation d’une
émotion esthétique ; suggestion.

rasabhāsa [bhāsa] m. phil. illusion d’une
émotion esthétique.

rasamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. lit. np. de la
Rasamañjar̄ı “Bouquet d’émotion esthétique”,
œuvre de Bhānudatta sur l’esthétique en poésie
sanskrite.

rasavat [-vat] a. m. n. f. rasavat̄ı plein de jus,
succulent ; savoureux | gracieux, agréable ; char-
mant, élégant, de bon goût ; spirituel |passionné,
ému | humide, bien arrosé, irrigué.

rasavid [vid3] a. m. n. f. qui a bon goût.
rasavidyā [vidyā] f. alchimie.
rasājñāna [ajñāna] n. méd. perte du sens du

goût, ageusia ; syn. arasajñatā.
rasāyana [ayana] n. [āyurveda] élixir de jou-

vence | alchimie — f. rasāyan̄ı méd. canal de
fluide corporel ; veine, artère.

rasārn. ava [arn. ava] m. lit. np. du Rasārn. ava
“Océan des humeurs”, ouvrage médical.

rasāsvāda [āsvāda] m. action de siroter un
jus | phil. perception du plaisir, jouissance du
rasa.
rsn rasana [rasa-na] m. salive — n. goût,

saveur — f. rasanā langue (organe du goût)
| gustation ; perception.
rsA rasā [rasa] f. humidité ; rosée |myth. np.

de la rivière céleste Rasā ou Voie lactée ; [RV.]
dans une de ses ı̂les se trouvait la caverne Vala
| enfer ; sol.

rasātala [tala] n. myth. np. du monde [loka]
Rasātala, quatrième enfer souterrain ; [Rām.] les
fils de Sagara y cherchèrent le cheval de son sa-
crifice.
rsAl rasāla [rasā-la] m. manguier | canne à

sucre — f. rasālā lait caillé avec sucre et épices
| langue.
rEsk rasika [rasa-ika] a. m. n. f. rasikā

esthète, raffiné, qui a du goût ; élégant |amateur,
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adonné à, passionné de 〈loc.〉 — f. rasikā femme
passionnée.
rEst rasita [rasa-ita] a. m. n. f. rasitā goûté,

apprécié | qui a du goût | plaqué, doré.
rEsn̂ rasin [rasa-in] a. m. n. f. rasin̄ı juteux,

liquide | qui a bon goût.
rs��dý rasendra [rasa-indra] m. mercure

[“sperme d’Indra”].
rson rasona [rasa-ūna] m. ail [“qui a (mau-

vais) goût”].√
rĥ rah v. [10] pr. (rahayati) pp. (rahita) pf.

(vi) quitter, abandonner.
rhŝ rahas [rah] n. endroit désert, retraite ;

solitude, secret — acc. adv. en secret — loc.
rahasi adv. en secret.

rahasya [-ya] a. m. n. f. rahasyā secret, clan-
destin — n. secret | phil. doctrine ésotérique
(not. āran. yaka ou upanis.ad) — acc. rahasyam
adv. en secret.
rEht rahita [pp. rah] a. m. n. f. rahitā quitté,

abandonné, délaissé ; solitaire | privé ou exempt
de 〈i. iic.〉.
rh� gZ ráhūgan. a m. lit. np. du r.s. i Rahūgan. a,

auteur d’hymnes du RV., père de Gotama, un
chantre [āṅgirasa] | pl. clan āṅgirasá.√

rA rā1 v. [2] pr. (rāti) pp. (rāta) donner,
accorder, conférer.
rA rā2 [rā1] ifc. m. f. qui donne, qui octroie.
rA"s rāks.asa [vr. raks.as] a. m. n. f. rāks.as̄ı

myth. relatif au raks.as — m. myth. un ogre-
vampire du raks.as ; les rāks.asās descendent de
Nirr.ti [nairr.ta] ; ces géants errent la nuit dans
les lieux déserts, ils ont des formes terrifiantes,
des crocs pointus et la langue pendante ; ils
mangent la chair crue ; leur chef est Rāvan. a ; leur
direction préférée est l’Ouest ; ils guettent les
fautes d’exécution dans les rites des mortels ; cf.
Kirmı̄ra, Kumbhakarn. a, Baka1, Hid. imba | hist.
np. du ministre Rāks.asa des Nanda au Ma-
gadha ; il favorisa le coup d’état de Candragupta
sous l’influence de Cān. akya ; cf. Mudrārāks.asa
— f. rāks.as̄ı myth. ogre-vampire femelle ; cf.
Karkat.̄ı, Kaikas̄ı, Jarā, Tāt.akā, Dı̄rghajihv̄ı,
Śūrpan. akhā, Hid. imbā, Holikā.

rāks.asāntaka [antaka] m. myth. [Rām.] np.
de Rāks.asāntaka, épith. de Hanumān “Tueur de
vampires”.
rAg rāga [vr. rañj] m. coloration, rougeur ;

intensité de rouge ; couleur, teinture | passion,
amour envers 〈loc.〉 ; opp. virāga |mus. mélodie ;
mode musical (approprié à une ambiance parti-
culière) | assaisonnement ; condiment.

rāgadves.a [dves.a] m. du. attachement et

aversion.
rāgamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. lit. [DKC.] np. de

Rāgamañjar̄ı “Bouquet de mélodies”, sœur de
Kāmamañjar̄ı ; malgré les remontrances de sa
mère, elle décida de choisir son mari sur ses ver-
tus et non sur sa richesse.

rāgamālā [mālā] f. lit. association des modes
musicaux [rāga] à des heures, des saisons, des
émotions, etc.

rāgavibodha [vibodha2] m. lit. np. du
Rāgavibodha, manuel de musique versifié, dû
à Somānanda1 (1609) ; il décrit les sortes de
luths [v̄ın. ā] et explique la manière d’en jouer ;
il traite des modes musicaux [rāga] qu’il clas-
sifie en géniteurs [janaka] et dérivés [janya] ; il
donne des mélodies.
rAEgn̂ rāgin [rāga-in] a. m. n. f. rāgin. ı̄ rouge

| passionné pour, épris de, aimant 〈loc.〉 — ifc.
qui charme — m. amant — f. rāgin. ı̄ modifica-
tion d’un mode musical, personnifiée comme son
amante ; on en compte 35 ou 36 | myth. np. de
Rāgin. ı̄ “Amante”, fille âınée de Himavān et de
Menā.
rAGv rāghava [vr. raghu] m. myth. np.

Rāghava “descendant de Raghu” ; patr. not.
de Daśaratha, de Rāma et de ses frères | pl.
rāghavās myth. [Rām.] Rāma, ses frères et leur
partisans.√

rAĵ rāj1 v. [1] pr. (rājati) pr. md. (rājate)
pp. (rājita) pf. (nis, vi, sam) briller, resplendir
| être roi ; régner sur 〈g. acc.〉, gouverner — ca.
(rājayati) régner.
rAĵ rāj2 [rāj1] a. m. n. f. ifc. qui brille — m.

[sg. nom. rāt. ] roi, chef ; ks.atriya ‖ lat. rex ; all.
Reich ; ang. rich ; fr. roi, riche.
rAj rāja iic. pour rājan.
rājaka [-ka] m. roi.
rājakarma [karma] n. soc. destinée royale

| pl. rājakarmān. i soc. rituels de réinstallation
d’un roi exilé (élection du purohita, préparations
guerrières, consécration du roi, jeu de dé
établissant sa supériorité).

rājakula [kula] n. famille royale |palais royal
| rue principale, voix royale.

rājakulamahāmantrin [mahāmantrin] m.
soc. titre de majordome du palais, ministre royal
principal.

rājakośa [kośa] m. dictionnaire royal.
rājakośanighan. t.u [nighan. t.u] m. lit. np.

du Rājakośanighan. t.u “Glossaire royal” ; cf.
rājavyavahārakośa.

rājagr.ha [gr.ha] n. palais royal |hist. np. de la
ville de Rājagr.ha, ancienne capitale du Magadha
(avant le 5e siècle ant.) ; mod. Rājḡır au Bihāra
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— a. m. n. f. rājagr.h̄ı habitant de Rājagr.ha — f.
rājagr.h̄ı np. de Rājagr.h̄ı, ancien nom de la ville
‖ pali rājagaha.

rājaghātaka [ghātaka] a. m. n. f. rājaghātakā
régicide.

rājataraṅgin. ı̄ [taraṅgin. ı̄] f. lit. np. de la
Rājataraṅgin. ı̄, épopée en 8000 vers de Kalhan. a
contant les exploits des rois Lalitāditya et
Jayāp̄ıd. a, dans un style de sanskrit person-
nel plein d’émotions ; elle fut complétée par la
Dvit̄ıyarājataraṅgin. ı̄ de Jonarāja.

rājatas [-tas] adv. (provenant) du roi ; par
ordre du roi.

rājadan. d. a [dan. d. a] m. soc. sceptre.
rājadanta [danta] m. [“dent principale”] dent

de devant | gram. générique pour un composé à
dépendance inversée.

rājadroha [droha] m. opression, tyrannie |
rebellion, sédition.

rājadrohin [-in] m. rebelle ; trâıtre.
rājadharma [dharma] m. devoir du roi |

lit. [Mah.] np. de la section Rājadharma du
śāntiparvan traitant des devoirs d’un roi |mod.
politique.

rājadhurā [dhurā] f. soc. charge royale.
rājaputra [putra] m. f. rājaputr̄ı [“fils de roi”]

membre de la caste ks.atriya ; prince, noble ‖ hi.
rājput.

rājaputr̄ıya [-̄ıya] m. traité médical sur le
traitement des éléphants, attribué à Budha (fils
de Candra-Tārakārāja).

rājapurus.a [purus.a] m. la personne du roi
| serviteur du roi | gram. [générique] com-
posé qui peut s’interpréter soit comme composé
descriptif [karmadhāraya] soit comme composé
déterminatif casuel [tatpurus.a] ; dans le premier
cas le composant de gauche (ici rājan) est prin-
cipal [pradhāna] et celui de droite (ici purus.a)
est auxiliaire [upasarjana] ; dans le second cas
c’est l’inverse.

rājabhoja [bhoja] m. hist. np. du roi du
Mālava Bhoja1 ; cf. Bhojadeva.

rājaman. i [man. i] m. joyau royal | pierre
précieuse.

rājamahita [mahita] a. m. n. f. rājamahitā
honoré par le roi.

rājamārga [mārga] m. voie royale.
rājamārtan. d. a [mārtan. d. a] m. lit. np. du

Rājamārtan.d. a “Lumière royale”, commentaire
sur le Yogasūtra de Patañjali1, dû au roi Bho-
jadeva.

rājayoga [yoga] m. soc. yoga intégral, dis-
cipline spirituelle ; il mène à la libération
[kaivalyamukti] ; cf. as.t. āṅgayoga.

rājarāja [rāja] m. myth. np de Rājarāja “Roi
des rois”, un titre de Kubera | hist. np. du
roi Cola Rājarāja1 (985–1012) ; sa capitale était
Tanjavur (mod. Tamil Nadu) ; cf. br.had̄ı́svara.

rājarājeśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Rājarājeśvara, épith. de Śiva “Empereur” —
f. rājarājeśvar̄ı myth. np. de Rājarājeśvar̄ı, as-
pect terrible [daśamahāvidyā] de la Déesse ; cf.
S. od. aś̄ı.

rājars.abha [r.s.abha] m. meilleur parmi les
rois.

rājars. i [r.s. i] m. myth. sage [r.s. i] d’origine
royale ; cf. Janakarāja.

rājal̄ılā [l̄ılā] f. délassement du roi.
rājal̄ılāsana [āsana] n. posture assise d’aise

royale, une jambe repliée horizontalement,
l’autre repliée verticalement, les pieds se tou-
chant.

rājavāhana [vāhana] m. lit. [DKC.] np. du
prince Rājavāhana “Porteur de royauté”, fils de
Rājaham. sa et de Vasumat̄ı ; il dirige le groupe
des 10 princes dont le Daśakumāracarita raconte
les aventures.

rājavyavahāra [vyavahāra] iic. de patronage
royal.

rājavyavahārakośa [kośa] m. lit. np. du
Rājavyavahārakośa “Dictionnaire de commis-
sion royale”, dû à Raghunātha2 Pan.d. ita ; il fut
commandé par le roi Marathe Chattrapati Śivaj̄ı
vers 1675 ; il donne les équivalents sanskrits des
vocables usuels empruntés à l’arabe et au per-
san ; aussi appelé Rājakośanighan. t.u.

rājaśekhara [́sekhara] m. hist. np. de
Rājaśekhara “Diadême Royal”, poète de la fin
du 9e siècle, auteur du traité de poétique
Kāvyamı̄mām. sā, du drame Karpūramañjar̄ı en
prakrit et des pièces Bālarāmāyan. a et Vid-
dhaśālabhañjikā en sanskrit ; cf. Yāyāvara |hist.
np. de Rājaśekhara1, roi de Pandalam au Ke-
rala, descendant de la dynastie Pān.d. ya ; myth.
il trouva l’enfant Ayonija sur les berges de la
Pampā et l’adopta comme son héritier ; c’est
l’origine d’Ayyappā, objet d’un culte important
à Sabarimala.

rājasūya [sūya] m. soc. cérémonie solennelle
de consécration royale, sacre.

rājaham. sa [ham. sa] m. natu. zoo. Cignus ci-
gnus, cygne ; zoo. Phoenicopterus roseus, fla-
mant rose | lit. [DKC.] np. du roi du Ma-
gadha Rājaham. sa “Cygne parmi les rois” ; il
fut détrôné par son rival Mānasāra ; son fils
Rājavāhana (de son épouse Vasumat̄ı) le ven-
gea.

rājānaka m. roitelet.
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rājāvarta [āvarta] m. lapis-lazuli.
rājāsand̄ı [āsand̄ı] f. soc. [“trône royal”] ta-

bouret tressé portant les tiges de soma dans les
rites véd. solennels.

rājendra [indra] m. roi des rois, empereur.
rAjt̂ rājat [ppr. rāj1] a. m. n. f. rājant̄ı

régnant.
rAjn̂ rājan [rājat] m. [sg. nom. rājā, acc.

rājānam, i. rājñā ; en comp. rāja] roi, chef, dieu ;
ks.atriya, noble | soc. np. de Rājā, titre de Roi
| le roi aux échecs [caturaṅgā] ; syn. nr.pa — f.
rājñ̄ı reine — m. rāja ifc. roi des.
rAjn rājana [rājan] a. m. n. f. rājan̄ı appar-

tenant à une famille royale.
rAj�y rājanya [rājan-ya] a. m. n. f. rājanyā

royal — m. homme de caste ks.atriya, noble.
rājanyabandhu [bandhu] m. prince de

deuxième rang.
rAjs rājasa [vr. rajas] a. m. n. f. rājasā [“dont

le gun. a prépondérant est rajas”] passionné, en-
treprenant, actif, énergique ; animé par la pas-
sion.

rājasika [-ika] a. m. n. f. rājasikā id.
rAEj rāji var. rāj̄ı f. ligne, trait ; rangée, série.
rAEjk rājika [rājan-ika] a. m. n. f. rājikā royal

— n. grain de moutarde noire ; mesure de poids
minime (1/3 sars.apa) — f. rājikā natu. bot. Si-
napis ramosa, moutarde noire.
rA>y rājya [pfp. [1] rāj1] a. m. n. f. rājyā prin-

cier, royal — n. royauté, empire, gouvernement
| royaume.

rājyavardhana [vardhana] a. m. n. f.
rājyavardhan̄ı qui fait prospérer le royaume —
m. hist. np. du prince Rājyavardhana, frère du
roi Hars.a ; il combattit les Huns [hūn. ās].
rAYA rād. hā var. rārā f. beauté, splendeur |géo.

la région du Bengale.
rAZA rān. ā [pkt. rājan] m. roi — f. rān. ı̄ reine.
rAt rātá [pp. rā1] a. m. n. f. rātā donné, ac-

cordé, conféré — ifc. donné par.
rAEt rāti [rā1-ti] a. m. n. f. généreux ; favo-

rable ; gracieux, bienveillant — f. don, faveur ;
grâce.
rA/ rātra ifc. pour rātri.
rAE/ rātri f. [en comp. rātra] nuit | var. rātr̄ı

nuit cosmique — m. rātra ifc. nuit de.
rātrim. divam adv. jour et nuit.
rātriyam adv. de nuit.
navarātra festival des 9 nuits de Durgā ; cf. na-
varātra.
rAE/k rātrika [rātri-ka] a. m. n. f. rātrikā noc-

turne — cl. après num. qui dure tant de jours
— f. rātrikā nuit.
pañcarātrika qui dure 5 jours.

rA� rāddhá [pp. rādh] a. m. n. f. rāddhā
accompli, réalisé, préparé ; prêt ; échu à 〈acc.〉
| fortuné, couronné de succès | initié — n. (im-
pers.) il a été accompli par 〈i.〉.
rAE� rāddhi [rādh] f. accomplissement ;

succès, fortune.√
rAD̂ rādh v. [5] pr. (rādhnóti) v. [4]

pr. (rādhyati) pr. md. (rādhyate) aor. [3]
(ar̄ıradhat) pp. (rāddha) pf. (apa, ā, vi) at-
teindre, achever, accomplir, réussir — ca.
(rādhayati) accomplir, réaliser ‖ all. rathen.
rADn rādhana [rādh-ana] n. fait de se conci-

lier ; prière.
rADŝ rādhas [rādh] n. réussite, succès ; pou-

voir.
rADA rādhā [rādh] f. prospérité, succès |myth.

[GG.] np. de Rādhā “Réussite”, bergère [gop̄ı]
favorite du jeune Gopāla-Kr.s.n. a à Vr.ndāvana ;
elle était l’épouse du vacher Ayanaghos.a ; elle
fut déifiée comme Śr̄ı Rādhā, symbole de
l’Amour divin, par le mouvement dévotionnel
[bhakti] de Caitanya ; cf. Rādhikā, Vr.ndā,
Hlādin̄ı | myth. [Mah.] np. de Rādhā1, nour-
rice de Karn. a, épouse d’Adhiratha | astr. np.
de Rādhā2 “Réussite”, 14e astérisme lunaire
[naks.atra], aussi appelée Vísākhe.

rādhākun. d. a [kun. d. a] n. myth. np. du
Rādhākun.d. a, étang où se baignait Rādhā à
Vr.ndāvana.
rAEDkA rādhikā [rādhā] f. myth. np. de

Rādhikā, diminutif de Rādhā.
rAD�y rādheya [rādhā-̄ıya] m. myth. [Mah.]

np. de Rādheya, épith. de Karn. a “élevé par
Rādhā1”.
rAm rāma [vr. ram] a. m. n. f. rāmā

agréable, charmant ; plaisant, beau — m. plai-
sir | myth. [Rām.] np. du roi Rāma “le Char-
mant”, 7e avatāra de Vis.n. u au tretāyuga ; fils
de Daśaratha roi d’Ayodhyā de la lignée solaire
[sūryavam. śa] et de la reine Kausalyā, il est né à
midi le 9e jour du mois caitra sous le naks.atra
punarvasu ; son guru était Vísvāmitra, avec qui
il se rendit à Mithilā ; il épousa S̄ıtā, fille du
roi Janakarāja, en gagnant un concours d’ar-
cherie, où il banda, et cassa, l’arc Ajagava de
Śiva ; Paraśurāma lui donna l’arc de Vis.n. u ; S̄ıtā
lui donna pour fils Kuśa et Lava ; Daśaratha
sur ses vieux jours fit de Rāma son héritier ;
mais sa seconde femme Kaikeȳı, lui rappelant
sa promesse d’exhaucer un vœu, l’obligea à
laisser le royaume à son fils Bharata1 ; Rāma
s’exila volontairement avec S̄ıtā et son frère
Laks.man. a, Bharata1 assurant la régence ; Rāma
vécut avec eux comme ermite dans la forêt de
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Dan.d. aka, dans un ermitage sur la rive de la
Godāvar̄ı, où il détruisit de nombreux démons ;
l’ogre [rāks.asa] Rāvan. a, roi de Laṅkā, décida
de les venger, et déguisé en ascète, enleva S̄ıtā
et la transporta à Laṅkā dans son char volant
[vimāna1] ; Rāma et Laks.man. a partirent à sa
recherche avec l’aide du roi des singes Sugr̄ıva
et de son général le fidèle Hanumān, qui fran-
chit le détroit en volant et retrouva S̄ıtā ; l’armée
des singes construisit une jetée de pierres pour
franchir l’océan, et après une grande bataille
Rāvan. a fut vaincu par Rāma ; cette victoire est
célébrée à la fête de daśāha ; S̄ıtā, répudiée par
Rāma, se jeta au bûcher, mais Agni l’épargna,
et elle fut réunie à Rāma, qui reprit son trône à
Ayodhyā pour un long règne de justice ; Rāma
est l’archétype du Roi Juste de Droit Divin ; cf.
Karun. asāgara, Kākutstha, Dāśaratha, Raghu-
nandana, Raghunātha, Rāghava, Rāmacandra,
Mār̄ıca | [paraśurāma] myth. np. de Paraśurāma
“Rāma1 à la hache” ; cf. Jāmadagnya — f. rāmā
femme charmante.

rāmakan. t.ha [kan. t.ha] m. hist. np. de
Rāmakan. t.ha, théologien du Kaśmı̄ra du 10e

siècle.
rāmakathā [kathā] f. myth. histoire de

Rāma ; elle est contée not. dans le Rāmāyan. a,
le Rāmacaritamānasa, le Rāmacarita, et le
Rāmopākhyāna.

rāmakr.s.n. a [kr.s.n. a] m. mod. np. du saint ben-
gali śr̄ı Rāmakr.s.n. a paramaham. sa, né Thakur
(1836–1886) ; il prêcha une doctrine syncrétique
combinant le vedānta et la bhakti ; il fonda un
āśrama à Belūr près de Calcutta ; son principal
disciple fut Vivekānanda, qui fonda la mission
Rāmakr.s.n. a en 1897 | [rāmakr.s.n. akāvya] lit. np.
du poème Rāmakr.s.n. akāvya, dû à Sūryadāsa ;
c’est un vilomāks.arakāvya de 36 vers ; chaque
vers a 4 pieds [caran. a], les deux premiers ont
pour sujet Rāma, et les deux suivants, obtenus
en renversant l’ordre de leurs syllabes, ont pour
sujet Kr.s.n. a | du. rāmakr.s.n. au myth. Rāma et
Kr.s.n. a.

rāmaks.etra [ks.etra] n. géo. l’un des 5 lieux de
pélerinage de Rāma : Amarāvat̄ı, Drāks.ārāma,
Somarāma, Ks.̄ırarāma et Kumārarāma ; myth.
l’asura Tāraka possédait un liṅga qui lui donnait
la toute-puissance ; Kumāra le cassa en 5 mor-
ceaux, qui tombèrent sur Terre aux 5 endroits,
et furent établis comme śivaliṅga par respective-
ment Indra, Sūrya, Candra, Vis.n. u et Kumāra.

rāmagupta [gupta] m. hist. np. de
Rāmagupta, fils de l’empereur Samudra-
gupta ; il régna brièvement ; selon la pièce

Dev̄ıcandragupta, il avait lâchement aban-
donné son épouse Dhruvadev̄ı capturée par un
prince śaka ennemi ; son frère cadet Kumāra
Candragupta, déguisé en femme, s’introduisit
dans le camp ennemi, châtia le rival, délivra
Dhruvadev̄ı, puis pour l’épouser assassina
Rāmagupta, et monta sur le trône sous le nom
de Candragupta2 (vers 375).

rāmacandra [candra] m. myth. np. du roi di-
vin Rāmacandra, fils de Daśaratha ; cf. Rāma
| hist. np. du roi Rāmacandra1, de la dynastie
des Yādavās ; il régna à Devagiri de 1271 à 1309 ;
il fut défait par Ala-ud-din Khalji ; son premier
ministre était le lettré Hemādri1 | hist. np. du
grammairien Rāmacandra2 du 15e siècle, auteur
de la Prakriyākaumud̄ı.

rāmacandrapura [pura] n. géo. np. de
Rāmacandrapura, ville d’Andhra au nord du
delta de la Godāvar̄ı ; on y trouve le temple de
Somarāma ; c’est un pañcarāmaks.etra, on dit
que le śivaliṅga Someśvara y fut installé par
Candra.

rāmacarita [carita] n. lit. np. du Rāmacarita
“Geste de Rāma”, en 40 chants, composé
par Abhinanda ; il se base sur le Rāmāyan. a,
mais introduit des variantes | lit. np. du
Rāmacarita1, poème sanskrit à double sens
dû à Sam. dhyākaranand̄ı il glorifie à la fois le
dieu Rāma et le roi Rāmapāla ; aussi appelé
Rāmapālacarita.

rāmacaritamānasa [mānasa] n. lit. np. du
Rāmacaritamānasa “Recueil sacré de la geste de
Rāma”, épopée de Rāma en Hind̄ı due à Tu-
las̄ıdāsa.

rāmanavamı̄ [navamı̄] f. soc. fête anniversaire
de Rāma, le 9e jour [tithi] du mois caitra.

rāmapāla [pāla] m. hist. np. du roi Rāmapāla
du Pun.d. ravardhana (Bengale) (11e siècle) ;
Sam. dhyākaranand̄ı écrivit son panégyrique
Rāmapālacarita ; il fonda le monastère bd. Ja-
gaddala.

rāmapālacarita [carita] n. lit. np. du
Rāmapālacarita, éloge du roi Rāmapāla ;
c’est une lecture du poème à double sens
Rāmacarita1.

rāmarājya [rājya] n. mod. gouvernement
intègre, justice sociale.

rāmaliṅgeśvara [liṅga-̄ı́svara] m. myth. np.
de Rāmaliṅgeśvara, l’un des 12 signes divins de
Śiva [jyotirliṅga], établi sur l’ile de Rāmeśvara ;
Rāma le consacra [liṅgapratis.t.hā] à son retour
de Laṅkā avec S̄ıtā, en route vers Ayodhyā.

rāmal̄ılā [l̄ılā] f. soc. représentation des ex-
ploits du dieu Rāma et de son combat contre
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Rāvan. a ; elle est jouée lors du festival de na-
varātra (durgāpūjā au Bengale).

rāmasetu [setu] m. géo. ligne de rochers for-
mant une jetée naturelle entre Ceylan et l’Inde
(connue sous les anglais comme Adam’s Bridge).

rāmānanda [ānanda] m. hist. np. de
Rāmānanda “Joie de Rāma”, brahmane
vais.n. ava (∼1380–1450), né à Prayāga ; il popu-
larisa la doctrine bhakti ; il tenta de concilier
l’Islam et l’Hindouisme ; Kabir était son disciple
| hist. np. de Rāmānanda1 Svāmı̄, né Ajaya
Śarma à Ayodhyā en 1738 ; considéré une incar-
nation d’Uddhava, il mena une vie d’ascète ; il
rencontra en rêve son mâıtre Rāmānujācārya ; il
fonda l’ordre religieux [sam. pradāya] Uddhava1

au Gujarāt ; son successeur fut son élève
Svāmı̄nārāyan. a.

rāmānuja [anuja] m. phil. np. de Rāmānuja
“Rāma junior”, philosophe et mystique vais.n. ava
(∼1050–1137) né Ilaya Perumal au Tamil Nadu ;
marié jeune, il s’établit à Kāñc̄ıpura, où il ren-
contra son premier guru, l’advaitavādin Yada-
vaprakāśa ; il le quitta pour Yamunācārya, qui
prêchait la doctrine de la non-dualité distinguée
[vísis.t. ādvaita] qui raffinait la non-dualité simple
[advaita] de Śaṅkara1 ; il renvoya sa femme à
sa famille pour devenir sannyāsin, et il vécut
à Śr̄ıraṅga où il prêcha la libération par la
dévotion [bhakti] dans la soumission [prapatti] ;
il devint le mâıtre Rāmānujācārya, et eut de
nombreux disciples, not. Nāthamuni ; il admet-
tait dans son ordre les hors-castes ; il fonda 700
monastères dans le Karn. āt.aka, établit le temple
de Veṅkat.a à Tirupati, et celui de Tirunārāyan. a
à Melkote près de mod. Mysore ; il écrivit de
nombreux ouvrages [navaratna] sur le vedānta,
not. le Vedāntasāra1.

rāmāyan. a [ayana] n. lit. le Rāmāyan. a, ou
geste de Rāma, grand poème épique [itihāsa] at-
tribué à Vālmı̄ki ; sa composition remonte au 3e

siècle ant.
rāmāyan. acampū [campū] f. lit. np. du

Rāmāyan. acampū, poème classique de Bhoja-
deva en style campū.

rāmeśvara [̄ı́svara] m. géo. np. de l’ile de
Rāmeśvara, au sud du Tamil Nadu, important
lieu de pélerinage ; cf. Rāmaliṅgeśvara.

rāmopākhyāna [upākhyāna] n. lit. np. du
Rāmopākhyāna, “Geste de Rāma”, contée par
Mārkan.d. eya à Yudhis.t.hira au 3 ème livre du
Mah.
rAmZ rāman. a m. mod. np. du mystique

Rāman. a Mahars.i, né Veṅkat.a Rāman. a Aiyer
près de Madurai (1879–1950) ; il fonda un

āśrama à Arun. ācala au Tamil Nadu, où il vécut
de 16 ans à sa mort.
rAMyA rāmyā [ca. pfp. [1] ram] f. nuit.
rAy rāya [rājan] ifc. m. soc. Rāya, titre royal ;

cf. Kr.s.n. adeva.
rAl rāla var. rāli m. natu. résine de l’arbre

śāla, utilisée comme laque.
rAv rāva [vr. rava] m. cri, bruit perçant.
rAvZ rāvan. a [rāva-na] a. m. n. f. rāvan. ā qui

fait crier — m. myth. [Rām.] np. de Rāvan. a
“Qui fait hurler”, brahmane fils de Vísravā et
de Keśin̄ı2, roi-vampire [rāks.asa] de Laṅkā, chef
du raks.as ; par ses austérités [tapas1] il obtint de
Brahmā de ne pouvoir être tué ni par les dieux
[deva], ni par les génies [gandharva], ni par les
trolls [yaks.a], ni par les ogres [rāks.asa] ; il de-
vint un tyran impie, et voulut dominer l’Uni-
vers ; il se rendit au mont Kailāsa pour com-
battre les yaks. ās de son demi-frère âıné Kubera ;
il assomma ce dernier, et lui déroba son char
volant Pus.paka ; arrivé près de Śiva, il se mo-
qua de Nand̄ı venu l’arrêter, et qu’il traita de
singe, provoquant sa malédiction qu’il périsse
par les singes ; il étreignit le mont Kailāsa pour
le faire trembler, et même Pārvat̄ı prit peur ;
Śiva avec son orteil lui écrasa les bras pendant
1000 ans, qu’il passa à pleurer et à le supplier ;
alors Śiva lui pardonna, lui donna un surcrôıt
de vie et l’épée Candrahāsa ; il rencontra dans
les bois la belle Vedavat̄ı, promise à Vis.n. u, vi-
vant en ascète ; il la profana en touchant ses che-
veux, et elle se jeta dans le feu en faisant vœu
de renâıtre au tretāyuga comme S̄ıtā pour pro-
voquer sa perte ; il profana le sacrifice du roi
Marutta, où étaient invités les dieux, et où offi-
ciait Sam. varta ; les dieux se cachèrent dans les
matrices des animaux pour s’abriter ; il com-
battit ensuite tous les rois ; Purūravā, Gaya,
Gādhi, Suratha, Dus.yanta s’avouèrent vaincus ;
Anaran.ya, roi d’Ayodhyā, le combattit en vain,
et périt en le maudissant d’être vaincu par son
descendant Rāma ; Nārada lui remontra que
tuer les hommes étaient indignes de lui, et qu’il
devait plutôt se mesurer à Yama ; il descendit
dans les enfers combattre Yama, Mr.tyu et leurs
hordes de démons tourmenteurs, mais Brahmā
s’interposa, car sa parole ne pouvait être mise
en doute ; Rāvan. a alla ensuite à Bhogavat̄ı sou-
mettre les nāgās, puis à Man. imat̄ı combattre les
nivātakavacās, qui firent la paix avec lui après
une longue guerre ; il alla ensuite au royaume
des eaux combattre l’armée de Varun. a ; puis il
rentra à Laṅkā, enlevant des femmes et pillant
tout sur son passage ; il attaqua alors les dieux ;
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il enleva Rambhā, plus belle femme du para-
dis d’Indra, bien qu’épouse de son neveu Na-
lakūbara ; ce dernier le maudit de ne pouvoir
séduire une femme non consentante, sous peine
que sa tête éclate en sept morceaux ; son fils
Meghanāda soumit Indra, et devint Indrajit ;
Prajāpati vint demander clémence, et Indra fut
libéré, en contrepartie de l’immunité d’Indra-
jit ; il combattit Arjuna1 Kārtav̄ırya, mais fut
fait prisonnier de ses 1000 bras, et ne fut libéré
que sur l’intervention de son âıeul Pulastya ;
il attaqua le roi des singes Vāl̄ı, occupé à ses
rites crépusculaires, mais celui-ci le saisit et
l’attacha à sa ceinture, en faisant le tour des
quatre océans ; puis Vāl̄ı le libéra, et l’emmena à
Kis.kindhā où il accepta son offre d’alliance ; lors
de l’exil de Rāma à la forêt, grâce à la ruse de
Mār̄ıca métamorphosé en daim d’or [hemamr.ga]
pour éloigner Rāma, Rāvan. a enleva son épouse
S̄ıtā qu’il emmena prisonnière à Laṅkā ; il en-
ferma Śani dans une citerne pour échapper à son
influence, mais Hanumān l’en délivra, et d’un re-
gard Śani noircit son palais d’or ; il fut vaincu et
tué par Rāma aidé de Hanumān, au terme d’une
longue guerre où les singes et les ours étaient
leurs alliés ; il a un corps monstrueux, avec
dix têtes [Daśagr̄ıva] et vingt bras ; sa première
reine est Mandodar̄ı, qui lui donna pour fils Me-
ghanāda-Indrajit, Atikāya et Aks.akumāra ; cf.
Dūs.an. a, Śūrpan. akhā, brahmāstra.

rāvan. avadha [vadha] m. lit. np. du
Rāvan. avadha “Destruction de Rāvan. a”,
mahākāvya dû à Bhat.t.i (7e siècle) ; aussi
appelé Bhat.t.ikāvya, ce poème sert de recueil de
composition grammaticale selon Pān. ini et de
compendium de figures de style [alam. kāra], et
appartient donc au genre śāstrakāvya.

rāvan. ahrada [hrada] m. géo. np. du
Rāvan. ahrada, lac de Rāvan. a, dans l’Himālaya ;
cf. Anavatapta.
rAvEZ rāvan. i [rāvan. a] m. myth. np. de

Rāvan. i “fils de Rāvan. a”, à la voix de tonnerre
[Meghanāda] ; il soumit Indra, et devint ainsi In-
drajit.
rAEf rāś́ı m. amas, monceau, tas, pile ;

masse, quantité ; groupe, multitude | astr.
groupe d’étoiles indiquant un signe du zodiaque
(grec) ; il y en a 12, associés aux constella-
tions : mes.a (Bélier), vr.s.a (Taureau), mithuna
(Gémeaux), karkat.a (Cancer), sim. ha (Lion),
kanyā (Vierge), tulā ou van. ija (Balance), vr. ścika
(Scorpion), dhanus (Sagittaire), makara (Capri-
corne), kumbha (Verseau) et mı̄na (Poisson)
| math. par ext. angle ou arc de 30◦ | math.

nombre ; résultat d’une opération arithmétique.
rāśigata [gata] a. m. n. f. rāśigatā empilé |

math. calculé.
rāśicakra [cakra] n. astr. cercle du zodiaque.
rA£~ rās.t.rá [rāj2-tra] m. n. royaume, empire ;

peuple, sujets.
rās.t.rakūt.a [kūt.a] m. hist. np. de la dynas-

tie Rās.t.rakūt.a du nord du Karn. āt.aka (9-10e

siècles) ; les Rās.t.rakūt.ās cultivaient la culture
sanskrite, not. à la cour du roi Kr.s.n. a3.

rās.t.rapa [pa2] m. roi [“protecteur du royau-
me”].

rās.t.rapāla [pāla] m. roi [“protecteur du
royaume”] | bd. [mahāyāna] np. du vénérable
[āyus.mat] Rās.t.rapāla.

rās.t.rapālaparipr.cchā [paripr.cchā] f. lit. np.
de l’ouvrage [sūtra] bd. Rās.t.rapālaparipr.cchā
“Questions de Rās.t.rapāla” ; le moine Rās.t.rapāla
y interroge le Buddha sur les devoirs [dharma]
d’un accompli [bodhisattva] ; ce texte est
antérieur au 6e siècle.

rās.t.rabhās. ā [bhās. ā] f. langue du royaume
| mod. désignation partisane de l’Hind̄ı comme
langue de l’Union Indienne.

rās.t.rabhr.t [bhr.t] m. soc. véd. épisode rituel
du “soutien du royaume” pendant le sacrifice de
l’agnicayana ; le prêtre adhvaryu y prononce le
yajus consacrant les 4 classes.

rās.t.riya [-iya] a. m. n. f. rās.t.riyā royal |mod.
national.
rAs rāsa m. nom d’une ronde, not. celle

dansée par Kr.s.n. a et les bouvières [gop̄ı].
rāsaman. d. ala [man. d. ala] n. cercle où l’on

danse le rāsa et on l’on joue le rāsal̄ılā.
rāsal̄ılā [l̄ılā] f. jeu érotique, not. de Kr.s.n. a

avec les bouvières [gop̄ı].
rāsāyana [āyana] m. méd. vermifuge ; remède

en gén. — f. rāsāyan̄ı méd. vaisseau de fluide
corporel ; veine, etc.

rāsāyanatantra [tantra] n. méd. la science
des élixirs, une section de l’Āyurveda.
rAsB rāsabha m. f. rāsabh̄ı natu. zoo. âne ;

syn. khara, gardabha.
rAh� rāhu m. myth. np. de l’influence [graha]

Rāhu, dragon daitya qui dévore le Soleil ou
la Lune durant les éclipses ; décapité par In-
dra alors qu’il buvait l’amr.ta qu’il avait dérobé,
seule sa tête est immortelle ; sa queue est de-
venue le 9e graha Ketu ; on le représente par
une grosse tête avec la bouche ouverte ; il est
Dānavapati, roi des ondins [dānavās] ; cf. Ja-
landhara.

rāhuketu [ketu] m. du. rāhuketū myth. np.
de Rāhuketū, les deux influences [graha] Rāhu
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et Ketu ensemble ; cf. ks. ı̄rodamathana ; il est fils
de Sim. hikā.
rAh� l rāhula m. hist. np. de Rāhula, fils du

prince Siddhārtha Gautama (futur Buddha) et
de Yaśodharā.√

Er ri var. r̄ı v. [9] pr. (rin. āti) pr. md. (rin. ı̄te)
v. [4] pr. md. (r̄ıyate) pp. (r̄ın. a) relâcher, libérer,
émettre, faire aller ; détacher de 〈abl.〉 ; accorder
| se dissoudre, fondre, couler.
�Er -ri forme des a.
ErÄ rikta [pp. ric] a. m. n. f. riktā vide |

(feuille) vierge (d’inscription) ; nu (bras) — ifc.
sans, dépourvu de.√

Erĉ ric [relié à ri] v. [4] pr. md. (ricyate) aor.
[2] (aricat) aor. [3] (ar̄ıricat) pp. (rikta) pf. (ati,
ut) se vider, être vidé ; être libéré ou exempt de
〈abl.〉 | être détruit, périr — v. [7] pr. (rin. akti)
laisser, lâcher, vider ; évacuer, relâcher — ca.
(recayati) vider ; libérer, émettre ; abandonner
‖ gr. λειπω ; lat. linquo ; all. leihen ; ang. loan ;
ang. lend.√

Erp̂ rip [relié à lip] pp. (riptá) tromper.
Erp� ripú [rip] a. m. n. f. trompeur ; faux — m.

trâıtre ; adversaire, ennemi |astr. planète hostile
|myth. np. de Ripu, 4e fils de Yadu.

riputā [-tā] f. inimitié.
Err\ŝ riram. s [dés. ram] v. pr. md. (riram. sate)

désirer sexuellement.
Err\sA riram. sā [riram. s] f. désir sexuel, lubri-

cité.
Err\s� riram. su [riram. s] a. m. n. f. [“qui veut

jouir sexuellement”] lubrique, lascif.√
Erq̂ ris. v. [4] pr. (ris.yati) pr. md. (ris.yate)

pp. (ris.t.a) souffrir un dommage (matériel ou mo-
ral) — ca. (res.ayati) endommager ; léser.
Er£ ris.t.a [pp. ris. ] a. m. n. f. ris.t. ā endommagé.
rF r̄ı cf. ri.
rFEt r̄ıti [r̄ı-ti] f. véd. mouvement ; cours,

courant | méthode, moyen ; usage, coutume ;
manière, style |lit. style littéraire ; mode de com-
position poétique |bronze ; laiton ; rouille, métal
oxydé.√

z ru v. [2] pr. (rauti) pp. (ruta) pf. (vi) faire
du bruit (bourdonner, gazouiller, etc.), retentir ;
crier, hurler ; gémir — int. md. (rorūyate) hur-
ler ; rugir ; tonner, vociférer ‖ gr. ωρυoµαι ; lat.
raucus, rūmor ; fr. rumeur.
�z -ru forme des a.
zÉ rukma [ruc1-ma] n. or — m. ornement

d’or.
zEÉn̂ rukmin [rukma-in] n. myth. [Mah.] np.

de Rukmı̄ “Orné d’or”, fils de Bh̄ıs.maka, ad-
versaire de Kr.s.n. a, vaincu par Balarāma — f.

rukmin. ı̄ myth. [Mah.] np. de Rukmin. ı̄, sa sœur ;
promise par son père à Śísupāla, elle aimait en
secret Kr.s.n. a, qui l’enleva à sa demande ; par
lui elle enfanta de Pradyumna ; on l’identifie à
Laks.mı̄.
z`Z rugn. a a. m. n. f. rugn. ā cassé, tordu ;

blessé |malade ; infirme — n. fissure, crevasse.√
zĉ ruc1 v. [1] pr. md. (rocate) pft. (ruruce)

aor. [2] (arucat) aor. [5] (arocis.t.a) pp. (rucita)
pfp. (rucya) pf. (abhi, pra, vi) luire, briller ; être
beau |sembler beau ou bon, être désirable, plaire
(à 〈dat. g.〉) — ca. (rocayati) faire briller, illumi-
ner ; aimer, approuver ‖ gr. λευκoς ; lat. lūceo ;
ang. light ; all. Licht ; fr. luciole.
tasmā upakhyānam. na rocate l’histoire ne lui
plâıt pas.
zĉ ruc2 [ruc1] f. éclat, lumière ; beauté — ifc.

ressemblance à.
zck rucaka [ruc1-aka] m. parure d’or ; not.

collier | type d’homme ; cf. pañcamanus.ya-
vibhāga.
zEc rúci [ruc1] f. éclat, lustre ; beauté, splen-

deur | goût pour, plaisir trouvé à 〈loc. prati-inf.
iic.〉.
rucyā adv. à son gré.
svarucyā adv. à son gré, à son bon plaisir.
rucim. dā plaire.
rucaye bhū plaire.
rucim āvah éveiller le désir de 〈dat.〉.

rucikara [kara1] a. m. n. f. rucikarā qui fait
plaisir.
zEct rucitá [pp. ruc1] a. m. n. f. rucitā éclairé

| brillant ; agréable, joli | aiguisé (appétit).
zEcr rucira [ruci-ra] a. m. n. f. rucirā brillant

(propre ou figuré) ; radieux | charmant, qui plâıt
(à 〈g.〉).
zQy rucya [pfp. [1] ruc1] a. m. n. f. rucyā

brillant, radiant ; plaisant, beau | tonique — m.
syn. bilva.√

zĵ ruj1 v. [6] pr. (rujati) pf. (ā) briser,
détruire | faire du mal, tourmenter 〈acc. g.〉 ‖
gr. λυγρoς ; lat. lūgeo.
zĵ ruj2 f. maladie — ifc. qui brise, qui

détruit.√
zd̂ rud1 v. [2] pr. (róditi) v. [6] pr. (ru-

dati) pr. md. (rudate) v. [1] pr. (rodati) pr. md.
(rodate) imp. (rodi) pp. (rudita) ppr. (rudat)
pleurer ; gémir, se lamenter ; crier | pleurer qqn.
〈acc.〉 — ca. (rodayati) faire pleurer ‖ lat. rūdo.
zd̂ rud2 [rud1] ifc. a. m. n. f. qui crie ; qui

pleure.
zdt̂ rudat [ppr. rud1] a. m. n. f. rudat̄ı qui

pleure.
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zEdt rudita [pp. rud1] a. m. n. f. ruditā qui
pleure | déploré — n. pleurs.
z� ruddha [pp. rudh2] a. m. n. f. ruddhā

assiégé, cerné ; arrêté, barré, bloqué, empêché,
entravé.
zdý rudra [rud1-ra] m. myth. véd. np. de

Rudra “Tourmenteur” [“qui fait pleurer”], ou
“Furieux” [“dont la nature est raudra”] ; sau-
vage chef des souffles [marut], divinité ter-
rible ; aussi épith. d’Agni et prototype véd. de
Śiva ; en tant que Mr.gavyādha il perça de sa
flèche Prajāpati lors de l’inceste primordial, et
l’épingla au Ciel comme Mr.gaśiras ; astr. lui-
même préside le naks.atra Ārdrā (Bételgeuse)
| phil. il incarne la Colère métaphysique ; à la
fin du Monde [kalpānta] il émane des têtes du
dragon d’éternité Ananta pour détruire l’Uni-
vers dégradé | pl. rudrās myth. les Rudrās, fils
de Surabh̄ı ; cf. ekādaśarudrās.

rudramuhūrta [muhūrta] m. astr. période
d’un laps [muhūrta] (48’) précédant le lever du
soleil.

rudrayāmala [yāmala] n.
[rudrayāmalatantra] lit. np. du Rudrayāmala
tantra ; ce texte antique contient not. des
enseignements médicaux et chimiques, mais
aussi des techniques de libération ésotériques ;
cf. Parātrim. śikā, Vijñānabhairava.

rudrasāvarn. a [sāvarn. a] m. myth. np. de Ru-
drasāvarn. a, 12e manu du kalpa.

rudrāks.a [aks.a] m. natu. bot. Elæocarpus
sphæricus, petit arbre aux feuilles lancéolées,
aux fleurs blanches groupées ; son fruit, une
graine brune et ridée, est utilisé en médecine
— n. [“œil de Rudra”] sa graine, dont on fait
des chapelets ; myth. elle est sacrée à Śiva, car
issue des larmes que Rudra versa quand il dut
détruire Tripura ; syn. mālāphala.

rudrāks.amālā [mālā] f. chapelet de
rudrāks.a, aussi porté en collier par les fidèles
de Śiva ; il est dit réchauffer le corps.

rudrābhis.eka [abhis.eka] m. soc. rite d’as-
persion continue du liṅga dans un sanctuaire
shiväıte.√

zD̂ rudh1 [relié à ruh1] v. [1] pr. (ródhati)
crôıtre, pousser.√

zD̂ rudh2 v. [7] pr. (run. áddhi) v. [6] pr.
(rundhati) pr. md. (runddhé) pp. (ruddha) ppr.
(rundhat) inf. (roddhum) pf. (anu, ava, upa,
ni, vi) barrer, arrêter, bloquer, entraver ; obs-
truer, empêcher, retenir, enfermer |assiéger, cer-
ner ; investir, opprimer — ps. (rudhyate) être
combattu ; combattre — ca. (rodhayati) faire

arrêter ; faire assiéger, faire attaquer ; tourmen-
ter.
zEDr rudhirá [relié à rohita] a. m. n. f. rudhirā

rouge ; rouge-sang ; saignant — n. sang | safran
— m. np. de Rudhira, la “Rouge” planète Mars ;
cf. Maṅgala ‖ lat. ruber ; ang. red ; fr. rouge.

rudhirāks.a [aks.a] n. cornaline.
z�Dt̂ rundhat [ppr. rudh2] a. m. n. f. rundhat̄ı

obstruant, bloquant, empêchant.
zm rúma m. myth. [RV.] np. de Ruma, com-

pagnon d’Indra | géo. nom d’une montagne
contenant des mines de sel — f. rumā géo. np.
de la rivière Rumā | géo. nom d’un lac salé.

ruman. vat [-vat] m. myth. np. de Ruman.vān,
fils âıné de Jamadagni.
zz ruru [ru] m. natu. zoo. Cervus duvauceli,

cerf barasingha |myth. np. de l’ermite Ruru1, fils
de Pramati et de Pratāp̄ı |myth. np. de l’ondin
[dānava] Ruru2 “Démon cerf” ; il fut vaincu par
la Déesse.
zfm rúśama m. myth. [RV.] np. de Ruśama,

compagnon d’Indra — f. ruśamā myth. np. de
Ruśamā, qui fit un pari avec Indra sur qui ferait
le plus vite le tour de la Terre ; pendant qu’Indra
faisait le tour de la Terre, Ruśamā fit le tour du
Kuruks.etra et gagna.√

zq̂ rus.1 var. ruś v. [4] pr. (rus.yati) pr. md.
(rus.yate) pp. (rus.ita, rus.ta) être irrité, s’irri-
ter (contre 〈g.〉) — ca. (ros.ayati) pp. (ros. ita)
exaspérer, irriter.
zq̂ rus.2 [rus.1] f. [nom. rut. ] colère.
zq rus.a [rus.1] a. m. n. f. rus. ā qui s’irrite.
zEqt rus.ita [pp. rus.1] a. m. n. f. rus.itā irrité

(contre 〈g. loc. prati〉).
z£ rus.t.a [pp. rus.1] a. m. n. f. rus.t. ā irrité,

mécontent ; en colère, furieux.√
zĥ ruh1 [relié à rudh1] v. [1] pr. (róhati) v.

[6] pr. (ruhati) pft. (ruroha) aor. [2] (aruhat) pp.
(rūd. há) pf. (adhi, ava, ā, pra) crôıtre, nâıtre, ap-
parâıtre ; se lever (Soleil) |monter, germer, pous-
ser |cicatriser, guérir (blessure) — ca. (rohayati)
ca. (ropayati) élever, faire pousser ; planter —
dés. (ruruks.ati) désirer crôıtre.
zĥ rúh2 [ruh1] f. montée, croissance ; érection

— ifc. qui fait monter, qui fait jaillir.
zh ruha [ruh1] ifc. a. m. n. f. ruhā qui fait

monter, qui fait jaillir.
!"̂ rūks. [vn. rūks.a] v. [10] pr. (rūks.ayati) être

rude ; rudoyer ; injurier, offenser.
!" rūks. á a. m. n. f. rūks. ā sec, aride ; émacié

| âpre ; rugueux | rude, brutal, cruel.
!Y rūd. há [pp. ruh1] a. m. n. f. rūd. hā monté,

gravi ; poussé, développé |répandu, notoire ; tra-
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ditionnel, conventionnel.
!EY rūd. hi [ruh1] f. montée, développement ;

progrès |notoriété ; usage, convention, tradition |
[rūd. hilaks.an. ā] gram. sens traditionnel d’un mot,
sens figé (opp. yoga sens étymologique).
!p̂ rūp [vn. rūpa] v. [10] pr. (rūpayati) pp.

(rūpita) pf. (ni, pra) figurer, représenter (not.
sur la scène), exprimer par gestes.
!p rūpá n. figure, forme ; signe | apparence,

extérieur, image ; couleur ; espèce |grâce, beauté
| phil. [sām. khya] la perception [tanmātra] de la
vue [caks.us] ; son régent [niyantr. ] est Āditya |
phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a] de la forme ou
aspect |bd. la forme, un des 5 agrégats [skandha]
de l’ego — ifc. semblable à (comme le fr.-aire :
sūryarūpa solaire).
rūpam. kr. prendre la forme de [nom.].
kr.s.n. o rūpam. kr.tvā ayant pris une forme noire.

rūpakāra [kāra] m. sculpteur.
rūpacandrikā [candrikā] f. gram. np. de la

Rūpacandrikā “Lumière sur la forme (du mot)”,
ouvrage de morphology de 1947 donnant les pa-
radigmes de flexion du sanskrit.

rūpaj̄ıva [j̄ıva] a. m. n. f. rūpaj̄ıvā soc. [“qui
vit de ses charmes”] qui vit de la prostitution —
f. rūpaj̄ıvā prostituée.

rūpadhara [dhara] ifc. a. m. n. f. rūpadharā
qui a la forme de ; de la couleur de.
gorūpadhara a. m. n. en forme de vache.

rūpadhārin [dhārin] agt. m. f. rūpadhārin. ı̄
qui assume la forme de.

rūpabheda [bheda] m. phil. la science des
formes, un s.ad. aṅgaśilpa.

rūpamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. gram. np. de la
Rūpamañjar̄ı, ouvrage listant les formes mor-
phologiques.

rūpásamr.ddha [samr.ddha] a. m. n. f.
rūpásamr.ddhā soc. de forme parfaite ; excellent
d’aspect.

rūpasamr.ddhi [samr.ddhi] f. soc. perfection
formelle (not. d’un acte rituel).

rūpasiddhi [siddhi] m. gram. mod. traité
donnant les paramètres de génération morpho-
logique des racines.
!pk rūpaka [rūpa-ka] a. m. n. f. rūpakā

allégorique, figuratif — m. pièce (d’or ou d’ar-
gent), monnaie — n. lit. rhét. métaphore, simile,
allégorie ; drame | lit. l’un des 10 genres majeurs
de théâtre |mus. cycle rythmique [tāla] compre-
nant 1 druta et 1 laghu.
!pZ rūpan. a [rūpa-na] n. illustration ;

métaphore | investigation, examen.
!pvt̂ rūpavat [rūpa-vat] a. m. n. f. rūpavat̄ı

qui a forme, incorporé | beau, joli — ifc. ayant

la forme ou les traits de.
!pv�r rūpavattara [compar. rūpavat] a. m.

n. f. rūpavattarā plus beau que.
!Ep rūpi iic. pour rūpin.
rūpidāraka [dāraka] m. joli garçon.
!Epn̂ rūpin [rūpa-in] agt. m. f. rūpin. ı̄ corpo-

rel ; qui a une telle forme, beau, joli — ifc. qui
a la forme de, caractérisé par.
!=y rūpya [rūpa-ya] a. m. n. f. rūpyā qui a une

belle forme, joli | imprimé, gravé — n. argent
(métal) | monnaie [“portant une effigie”] ‖ fr.
roupie.

rūpyaka [-ka] a. m. n. f. rūpyak̄ı d’argent.
rūpyamaya [maya] a. m. n. f. rūpyamaȳı en

argent ; contenant de l’argent.
rūpyaratnapar̄ıks. ā [ratnapar̄ıks. ā] f. l’examen

de monnaies et de joyaux, l’un des 64 arts [kalā].
!mA rūmā f. myth. [Rām.] np. de Rūmā,

épouse de Sugr̄ıva puis Vāl̄ı.
r� re interj. (méprisant) peuh !

re re interj. marque le mépris et l’irrespect
r�KA rekhā [relié à lekhā] f. ligne, rangée, série

|dessin, peinture ; not. idole peinte |math. droite.
r�c reca [ric] m. expiration.
r�ck recaka [-ka] a. m. n. f. recikā qui vide,

qui purge — m. expiration | phil. [yoga] lente
expiration complète par le nez ; opp. pūraka |
seringue.
r�Z� ren. u [ri] m. grain ou particule de sable,

poussière, pollen ; poudre — f. myth. np. de
Ren.u “Poussière”, épouse de Vísvāmitra |myth.
np. de Ren.u1, épouse de Prasenajit, mère de
Ren.ukā.
r�Z� k ren. uka m. soc. formule magique (ser-

vant à bénir des armes) — f. ren. ukā myth.
np. de Ren.ukā, fille du roi Prasenajit et de
Ren.u1 ; elle épousa le sage [r.s. i] Jamadagni ;
coupable de concupiscence à regarder les ébats
érotiques du roi Kārtav̄ırya prenant son bain
(var. tombant amoureuse du gandharva Citra-
sena en voyant son reflet dans la rivière), elle
fut maudite par Jamadagni et condamnée à er-
rer comme lépreuse ; recouvrant sa beauté par
sa dévotion à Śiva, elle revint à Jamadagni qui
ordonna à ses fils de la décapiter ; seul le plus
jeune, Paraśurāma, obéit, et obtint comme vœu
de la ressusciter (en mettant sa tête sur le corps
d’une femme de basse caste), d’être lavé du
péché de matricide, et de rendre leurs sens à
ses frères rendus stupides par malédiction de
leur père pour lui avoir désobéi ; elle revint à
la vie avec un corps d’intouchable pour devenir
Māryammā “Mère pluie”, qui apporte la mala-
die (not. la variole) et la mort, mais aussi la
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guérison et la résurrection ; un sanctuaire lui
est consacré à Māhūr, dans le Mahārās.t.ra ; elle
est l’objet d’un culte-pélerinage à Saundatti, au
nord du Karn. āt.aka, sous le nom d’Ellammā ; cf.
Koṅkan. ā.
r�tŝ retas [ri-tas] n. flot, courant, libation |

var. retana sperme | mercure (sperme d’Indra
ou de Śiva).
retah. sic éjaculer.
reto dhā (r.) concevoir.

retah. seka var. retasseka [seka] m.
éjaculation ; rapport charnel.
r�P repha m. phon. roulement du son ‘r’ |

gram. la lettre ‘ra’.
r�vt̂ revát [rai-vat] a. m. n. f. revat̄ı riche,

prospère ; abondant ; splendide — n. abon-
dance, richesse, prospérité — f. revat̄ı astr. 26e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile ζ des
Poissons ; Pūs.ā y préside ; son symbole est une
timbale |femme née sous le signe de cet astérisme
|myth. np. de Revat̄ı “Abondance”, fille de Re-
vata ; [BhP.] née à l’ère du tretāyuga, elle alla
avec son père à la cour de Brahmā et quand
ils revinrent sur Terre c’était le dvāparayuga ;
les hommes étaient devenus plus petits, et pour
marier cette géante son père ne trouva que Ba-
larāma à sa taille.
r�vt revata [revat] m. myth. np. du roi Revata

“Prospère”, fils d’Ānarta ; il est père de Revat̄ı.
r�v�t revanta [revat] m. myth. np. de Revanta

“Splendide”, fils de Sūrya et Sañjñā ; il est le
chef des esprits cachés [guhyakās] ; sa beauté
stupéfiante égara Laks.mı̄ ; cf. Ekav̄ıra.
r{ rai [rā1] m. [sg. nom. voc. rās, acc. rāyam,

dat. rāyā ; abl. g. rāyas, loc. rāyi ; du. nom. acc.
voc. rāyau, i. dat. abl. rābhyām, g. loc. rāyos ; pl.
nom. acc. voc. rāyas, i. rābhis, dat. abl. rābhyas,
g. rāyām, loc. rāsu] richesse — f. id. (rare).
r{vt raivatá [vr. revat] a. m. n. f. raivat̄ı riche

— m. myth. np. de Raivata “le Riche”, 5e manu
du kalpa |myth. épith. de l’un des 11 marutas,
ou de Śiva |myth. [Mah.] np. du Mont Raivata1,
près de Kuśasthal̄ı ; Ekalavya y habitait — n.
épith. de divers hymnes [sāman].
rog róga [ruj1] m. maladie.
rogamukta [mukta] a. m. n. f. rogamuktā

[“libéré de maladie”] convalescent, guéri.
rogalaks.an. a [laks.an. a] n. méd. symptôme ;

pathologie.
rogaviníscaya [viníscaya] m. méd. np. du Ro-

gaviníscaya de Mādhava2 ; cf. Mādhavanidāna.
rogaśama [́sama] m. méd. convalescence.
rogin [-in] agt. m. f. rogin̄ı malade.

rocn rocana [ruc1-ana] a. m. n. f. rocanā
brillant, lumineux ; beau, charmant ; tonique —
n. éveil du désir pour.
roEcŝ rocis [ruc1] n. éclat, splendeur ; grâce.
roVF rot. ı̄ f. pain ‖ hi. rot. ı̄.
rod̂ rod [ca. rud1] v. [10] pr. (rodayati) faire

pleurer.
rodn rodana [rod-ana] n. lamentation, pleurs.
roD rodha1 [rudh1] ifc. a. m. n. f. rodhā qui

pousse, qui crôıt ; qui monte.
roD rodha2 [rudh2] m. fait de retenir ou

d’enfermer ; obstruction, blocus, siège ; entrave ;
digue.
roD} rodhra [rudhira] m. natu. bot. Symplocos

racemosa, arbre à fleurs jaunes ; son écorce sert
à faire la poudre rouge lancée à hol̄ı.
rop̂ rop [ca. ruh1] v. [10] pr. (ropayati) pp.

(ropita) élever, faire pousser ; planter.
rop ropa [rop] m. fait d’élever ; plantation.
ropZ ropan. a [ropa-na] a. m. n. f. ropan. ā qui

fixe ; qui plante — n. plantation.
roEpt ropita [pp. rop] a. m. n. f. ropitā élevé ;

planté.
rom roma1 iic. pour roman.
romakūpa [kūpa] m. n. pore de la peau ; syn.

romarandhra.
romapāda var. lomapāda [pāda] m. myth.

[Rām.] np. de Romapāda “au pied velu”, roi
des Aṅgās ; il donna sa fille Śāntā en ma-
riage à l’ascète R. śyaśr.ṅga pour faire cesser une
sécheresse provoquée par sa faute ; il était ami
de Daśaratha ; sa capitale était Campā.

romarandhra [randhra] n. pore de la peau ;
syn. romakūpa.

romaśa [-́sa] a. m. n. f. romaśā poilu, velu ;
ébouriffé — m. mouton ; cochon, sanglier ; di-
verses plantes poilues.

romahars.a [hars.a] m. horripilation (de plai-
sir, de peur ou de froid) ; excitation.

romahars. ita [hars. ita] a. m. n. f. romahars. itā
qui a les poils qui se dressent (de plaisir, de
peur) ; excité.

romāval̄ı [āval̄ı] f. lit. ligne de poils verticale
au-dessus du nombril ; elle est évoquée dans la
poésie érotique.
rom roma2 m. géo. la ville de Rome, l’état

romain.
romaka [-ka] m. pl. romakās les Romains.
romn̂ roman [relié à loman] n. poil ; an-

tenne ; toison, laine ; fourrure | plumes (d’oi-
seau) ; écailles (de poisson).

róman. vat [-vat] a. m. n. f. roman. vat̄ı poilu.
śepo roman. vatau bhedau icchati [RV.] Le pénis
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désire le vagin poilu.
rom�T romantha m. fait de ruminer, de

mâcher ‖ lat. ruminare ; fr. ruminer.
romanthana [-na] n. rumination.
roq̂ ros.1 [ca. rus.1] v. [10] pr. (ros.ayati) pp.

(ros. ita) exaspérer, irriter.
roq̂ ros.2 [ros.1] ifc. a. m. n. f. [sg. nom. rot. ] qui

met en colère, qui enrage.
roq ros.a [rus.1] m. colère ; rage, passion, furie.

ros.en. a adv. avec colère.
ros.am. kr. être en colère (contre 〈g. loc. prati〉).
roqZ ros.an. a [ros.a-na] a. m. n. f. ros.an. ā qui

s’irrite, colérique ; passionné (de ou contre 〈g.
iic.〉).
roEqt ros. ita [pp. ros.1] a. m. n. f. ros. itā irrité,

exaspéré, excédé.
roh roha [ruh1] a. m. n. f. rohā qui s’élève,

qui grimpe — ifc. qui a pour monture — m.
ascension ; élévation |augmentation, croissance ;
germination | bourgeon ; pousse.

rohaka [-ka] a. m. n. f. rohakā qui monte, qui
s’élève — ifc. qui est monté sur, qui chevauche
— m. myth. esprit, spectre.

rohan. a [-na] n. moyen d’ascension | guérison
(d’une blessure) | sperme — ifc. fait de monter
sur ou de chevaucher — m. bd. np. de Rohan. a,
mâıtre de Nāgasena | [rohan. aparvata] géo. np.
du Mont Rohan. a1, mod. Pic d’Adam à Laṅkā.

rohasena [senā] m. lit. [Mr.cchakat.ikā] np. du
jeune garçon Rohasena “Armée en herbe”, fils
de Cārudatta et Dhūtā.
roEht rohita [relié à lohita] a. m. n. f. rohin. ı̄

rouge — m. la couleur rouge | sang | natu.
zoo. Cyprinus rohita, poisson rouge | véd. nom
de Rohita “Le Rouge”, forme du Soleil comme
créateur du monde | myth. np. de l’arc d’In-
dra “Rouge” | myth. np. du prince Rohitāśva
— f. rohin. ı̄ myth. np. de Rohin. ı̄ “Rougeoyan-
te”, épith. d’Us.ā l’Aurore, fille de Prajāpati,
avec laquelle il commit l’inceste primordial lors
de la Création ; cf. mr.gaśiras | myth. Rohin. ı̄1
“(Aldébaran l’étoile) Rouge”, fille de Daks.a,
épouse favorite de Soma-Candra ; astr. sa sym-
bolisation cosmologique en tant que 2e astérisme
lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile Aldébaran ;
Prajāpati y préside ; son symbole est la brouette
| myth. Rohin. ı̄2 “la (Vache) Rouge”, fille de
Kaśyapa et Surabh̄ı, mère de Kāmadukh et du
bétail |myth. [Mah.] Rohin. ı̄3, 2e épouse de Va-
sudeva, qui éleva Balarāma en secret ; [HV.] elle
incarne sur Terre Surabh̄ı ‖ gr. ερυθρoς ; lat.
ruber ; ang. red ; all. roth ; fr. rouge.

rohitaka var. roh̄ıtaka [-ka] m. natu. bot. An-
dersonia rohitaka, arbre utilisé en médecine |géo.

np. de la ville de Rohitaka, mod. Rohtak en Ha-
riyān. a.

rohitāśva [aśva] m. myth. np. du roi Ro-
hitāśva “au Cheval rouge”, fils de Haríscandra
de la lignée solaire [sūryavam. śa] ; celui-ci acheta
Śunah. śepa à son père pour le sacrifier à Varun. a
à sa place ; Cuñcu est son fils.
rO#y rauks.ya [vr. rūks.a-ya] n. sécheresse, ru-

desse ; dureté, âpreté.
rOQy raucya [vr. rucya] m. myth. np. de Rau-

cya “qui tient un bâton de bilva”, 13e manu du
kalpa.
rOdý raudra [vr. rudra] a. m. n. f. raudrā

violent, furieux, sauvage, terrible ; funeste — n.
phil. [esthétique] le furieux, un des 9 modes ar-
tistiques [rasa] ; il évoque le sentiment d’agressi-
vité ; on lui associe la couleur rouge et la divinité
Rudra.

raudrakāla [kāla1] n. soc. “temps de Rudra”,
moment du matin (variable) considéré comme
néfaste pour commencer une entreprise.
rO=y raupya [vr. rūpya] a. m. n. f. raupyā ar-

genté ; en argent — n. argent.
raupyap̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. géo. np. du Rau-

pyap̄ıt.ha “Socle d’argent”, centre de pélerinage
du Sud Kanara à Ud.upi.
rOmk raumaka [vr. romaka] a. m. n. f. raumikā

romain — m. le latin.

l l
�l -la forme des a. et des s. n.
lkAr lakāra [(la)-kāra] m. le son ou la lettre

‘la’ | gram. temps ou mode d’un verbe, dont
les désinences sont notées par une abréviation
indéclinable dans la grammaire de Pān. ini ; leur
nom commence par ‘la’ : lat. présent, laṅ impar-
fait, lot. impératif, liṅ optatif/potentiel, lr.t. futur,
lut. futur périphrastique, luṅ aoriste, lit. parfait,
lr. ṅ conditionnel (prétérit du futur), lyap absolu-
tif, et let. subjonctif/injonctif ; āś̄ırliṅ dénote le
précatif/bénédictif (optatif de l’aoriste).
lk� V lakut.a var. lagud. a m. massue.
lakut.in [-in] agt. m. f. lakut.in. ı̄ qui tient une

massue.
lk� El lakuli iic. pour lakulin.
lakul̄ı́sa var. lakul̄ı́svara [̄ı́sa] m. myth. np. de

Lakul̄ı́sa, épith. de Śiva sous la forme du “Sei-
gneur Lakul̄ı” ; il est représenté comme un ascète
méditant dans la forêt, et tenant une massue
dans la main gauche.
lk� Eln̂ lakulin [lakut.in] m. hist. np. du muni

Lakul̄ı, ascète du 2e siècle, considéré comme le
dernier des 28 avatāra de Śiva ; son attribut est
la massue [lakut.a] ; il fonda la secte pāśupata.
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l"̂ laks. [vn. laks.a] v. [10] pr. (laks.ayati) pp.
(laks.ita) pfp. (laks.ya) pf. (vi) indiquer, désigner
— ps. (laks.yate) parâıtre, se montrer.
l" laks. á [laks. ] m. n. marque, signe | 100000

‖ hi. lakh.
l"Z laks.an. a [laks.a-na] n. signe ; signe favo-

rable ; marque, attribut ; désignation, nom, des-
cription | bd. l’un des 32 signes canoniques d’un
accompli [bodhisattva] ou d’un buddha | gram.
sens figuratif ou métaphorique d’un mot | phon.
[́siks. ā] enseignement traditionnel du sens des
syllabes et de leur intonation correcte dans le
Veda | phil. [nyāya] terme défini ; opp. laks.ya
|gram. règle grammaticale | [mus.] théorie musi-
cale | lit. l’un des 5 sujets traités par les recueils
mythologiques [pañcalaks.an. a] |méd. symptôme
— f. laks.an. ā but, objet ; indication | gram. sens
figuratif — ifc. charactérisé par ; possédé de ‖
pali lakkhan. a.
lE"t laks. ita [pp. laks. ] a. m. n. f. laks. itā in-

diqué, distingué ; remarqué, examiné, reconnu
| perçu ; évident.
lE"n̂ laks. in [laks.-in] a. m. n. f. laks. in. ı̄ pourvu

de bonnes marques.
l#mZ laks.man. a [laks.man] m. myth. [Rām.]

np. de Laks.man. a “Heureux présage”, fils de
Daśaratha et de Sumitrā, demi-frère cadet de
Rāma, jumeau de Śatrughna ; il est le symbole
de la loyauté ; on le dit incarnation de Śes.a ; il
épousa Ūrmilā ; cf. Meghanāda | myth. [Mah.]
np. de Laks.man. a1, fils de Duryodhana, tué au
combat par Abhimanyu.

laks.man. arekhā [rekhā] f. myth. [Rām.] “ligne
de Laks.man. a”, qu’il traça autour de S̄ıtā en la
laissant seule dans la forêt ; elle ne courait au-
cun danger si elle ne la franchissait pas ; Rāvan. a,
déguisé en ascète, la trompa et l’incita à la fran-
chir, afin qu’il pût l’enlever.

laks.man. asena [sena] m. hist. np. du roi
Laks.man. asena, qui régna sur le Bengale de 1179
à 1203 ; sa capitale était Navadv̄ıpa ; sa cour
comprenait de nombreux lettrés, dont Jayadeva
et Govardhana1 ; sa défaite par le général turc
Muhammed Bakhtiyar Khilji marqua la fin de
la dynastie Sena.
l#mn̂ laks.man [laks.-man] n. marque, signe ;

signe favorable ; tache.
l#mF laks.mı̄ [laks.man] f. [sg. nom.

laks.mı̄h. , nom. laks.mı̄] beauté, éclat, splen-
deur | prospérité, succès ; richesse, fortune ;
dignité royale |myth. np. de Laks.mı̄ “Fortune”,
déesse de la prospérité et de la chance, épouse
de Vis.n. u ; elle est née dans un lotus issu
du barattage de la mer de lait primordiale

[ks. ı̄rodamathana] ; on la représente sur un
piédestal de lotus, tenant en main un lotus
symbolisant l’abondance, souvent ondoyée par
deux éléphants [gajalaks.mı̄] ; elle orne not. le
linteau du sanctuaire d’un temple [garbhagr.ha] ;
sa monture est le hibou ; mod. les commerçants
l’invoquent en encaissant l’argent d’une tran-
saction ; cf. Śr̄ı, Padmā, Indirā, Bhagavat̄ı,
Ramā, Rukmin. ı̄.

laks.mı̄pūjana [pūjana] n. soc. hommage à
Laks.mı̄ rendu par les jeunes époux rentrés à la
maison du mari après leur mariage.

laks.mı̄pūjā [pūjā] f. soc. grande fête de
Laks.mı̄, célébrée le deuxième jour du festival de
d̄ıpāvali, à la nouvelle lune.

laks.mı̄vat [-vat] agt. m. f. laks.mı̄vat̄ı
prospère, fortuné, riche ; chanceux | joli, splen-
dide.
l#y laks.ya [pfp. [1] laks. ] a. m. n. f. laks.yā

à observer ; à remarquer ; à considérer comme
| reconnaissable à 〈i. iic.〉 | visible, perceptible
— n. cible, but, visée | phil. [nyāya] prédicat
définissant ; opp. laks.an. a | gram. objet d’une
règle grammaticale | [mus.] pratique d’un ins-
trument.
laks.yam. labh réussir.
laks.yam bandh se fixer comme but 〈loc.〉.
laks. ȳı kr. se fixer comme but 〈iic.〉.
laks.yamūlam. laks.an. am [Ks.̄ırasvāmı̄] La règle
s’appuie sur l’exemple.

laks.yatā [-tā] f. fait d’être visible ; fait d’être
le but.√

lĝ lag v. [1] pr. (lagati) pp. (lagna) s’atta-
cher à, s’accrocher à, adhérer à 〈loc.〉.
lgD lagadha m. hist. np. de l’astronome La-

gadha, auteur du Vedāṅgajyotis.a ; il vivait au
Kaśmı̄ra vers 900 ant. (controversé).
lg� X lagud. a [relié à lakut.a] m. bâton, canne ;

gourdin, massue.
l`n lagna [pp. lag ] a. m. n. f. lagnā attaché à,

accroché à, collé à ; qui imprègne ; fixé durable-
ment |attentif à 〈loc.〉 |qui a commencé à 〈inf.〉 ;
qui suit immédiatement | passé, écoulé (temps)
— m. n. astr. conjonction des planètes ou des
astres avec l’horizon ; not. entrée du soleil dans
un signe zodiacal | par ext. moment favorable
pour entreprendre ; temps critique.
lĜ lagh [vn. laghu] v. [10] pr. (laghayati)

alléger ; diminuer, amoindrir, adoucir | prendre
à la légère ; mépriser.
lEGmn̂ laghiman [laghu-man] m. légèreté ;

manque d’égards, mépris | phil. [yoga] le pou-
voir de devenir léger, un as.t.asiddhi.
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lG� laghú [relié à raghu] a. m. n. f. laghu f.
laghv̄ı léger | rapide, facile, sans entraves | petit,
faible ; bas, vil | phon. bref (voyelle ou syllabe) ;
opp. guru | mus. rythme léger (une frappe de
l’instrument et un comptage avec les doigts)
— adv. légèrement ; rapidement ; facilement ‖
gr. ελαχυς ; lat. levis ; ang. light ; all. leicht ; fr.
léger.
laghū man faire peu de cas de, minimiser ;
désapprouver.
laghū kr. alléger, diminuer ; mépriser.

laghukaumud̄ı [kaumud̄ı] f. lit. np. de
la grammaire Laghukaumud̄ı ou Laghu-
siddhāntakaumud̄ı de Varadarāja1 ; c’est une
version abrégée de la Siddhāntakaumud̄ı.

laghucetas [cetas] a. m. n. f. à l’esprit étroit
|mal intentionné.

laghúvr.tti [vr.tti] f. lit. commentaire
condensé — a. m. n. f. de nature légère ; de
conduite légère ; fait à la légère, mal fait.

laghúśabdenduśekhara [́sabdenduśekhara]
m. gram. np. du Laghuśabdenduśekhara,
résumé du Śabdenduśekhara dû à Nāgeśa
Bhat.t.a.

laghúhr.daya [hr.daya] a. m. n. f. laghuhr.dayā
qui a le cœur léger ; inconstant.
lG� tr laghutara [compar. laghu] a. m. n. f.

laghutarā plus léger.
lG� tA laghutā [laghu-tā] f. légèreté ; peti-

tesse, étroitesse ; insignifiance | rapidité, agilité,
dextérité | aise, frâıcheur | légèreté d’esprit, in-
souciance ; manque de dignité ; humilité.
lG� (v laghutva [laghu-tva] n. légèreté ; peti-

tesse, étroitesse ; insignifiance | rapidité, agilité,
dextérité | aise, frâıcheur | légèreté d’esprit, in-
souciance ; manque de dignité ; humilité.
lR̂ laṅ nota. gram. lakāra de l’imparfait.
l¬A laṅkā f. myth. [Rām.] np. de Laṅkā, capi-

tale de Rāvan. a |géo. np. de Laṅkā, ı̂le de Ceylan.
śr̄ı laṅkā Ceylan “la Riche”.√

l½̂ laṅg v. [1] pr. (laṅgati) pf. (ut) boiter.
√

l¿̂ laṅgh [relié à laghu] v. [1] pr.
(laṅghati) pr. md. (laṅghate) ca. (laṅghayati)
pp. (laṅghita) pfp. (laṅghan̄ıya, laṅghya) sauter
par-dessus, traverser, franchir ; transgresser, en-
freindre | dépasser, vaincre ; surpasser, éclipser
| jeûner.
l¿nFy laṅghan̄ıya [pfp. [2] laṅgh] a. m. n. f.

laṅghan̄ıyā qu’il faut traverser, à franchir ; qu’il
faut enfreindre ; à vaincre.
lE¿t laṅghita [pp. laṅgh] a. m. n. f. laṅghitā

transgressé, franchi, dépassé ; violé, insulté.

l¹ laṅghya [pfp. [1] laṅgh] a. m. n. f. laṅghyā
à franchir ; à enfreindre ; à dépasser, à vaincre.√

l>ĵ lajj v. [6] pr. md. (lajjate) pp. (laj-
jita) être embarrassé, être confus ; avoir honte,
rougir de 〈i. g.〉 ; être pudique — ca. (lajjayati)
embarrasser, mettre mal à l’aise, faire honte à.
l>jA lajjā [lajj] f. honte, timidité, embarras,

confusion ; pudeur | natu. bot. Mimosa pudica,
arbuste aux fleurs roses et aux feuilles bipennées
sensibles au toucher ; sensitive.
lajjāmekam parityajya triloke vijaȳı bhavet Qui
ne se soucie pas même de la honte, sera victo-
rieux dans les trois mondes.

lajjākara [kara1] a. m. n. f. lajjākar̄ı embar-
rassant ; qui fait honte.

lajjālu [-lu] a. m. n. f. timide, embarrassé,
pudique — f. natu. bot. sensitive.
lE>jt lajjita [pp. lajj] a. m. n. f. lajjitā hon-

teux, embarrassé, gêné | pudique — n. honte.
lV̂ lat. nota. gram. lakāra du présent de l’in-

dicatif.
lå� lad. d. u m. friandise en forme de boulette,

faite de farine, de lait et de sucre et frite.
lad. d. uka [-ka] m. id.
ltA latā f. liane ; plante grimpante (sert en

poésie de modèle de grâce).√
lp̂ lap v. [1] pr. (lapati) pp. (lapita) inf.

(lapitum) pf. (ā, pra, vi, sam) causer, bavarder ;
chuchotter, babiller ; murmurer | se lamenter ;
pleurer — ca. (lāpayati) faire parler.
lND labdha [pp. labh] a. m. n. f. labdhā pris ;

reçu, obtenu, acquis (par 〈i. iic.〉) ; appris — n.
ce qu’on a acquis ou obtenu ; biens ; butin, prise.
tapolabdha phil. acquis par l’ascèse.

labdhanāman [nāman] a. m. n. f. labd-
hanāmā renommé ; fameux, célèbre.

labdhapranāśana [pranāśana] m. lit. “Perte
du bien acquis”, titre du 4e livre du
Pañcatantra, qui montre que l’on peut perdre
un bien précieux par imprudence.

labdhabhoga [bhoga2] a. m. n. f. labd-
habhogā qui a obtenu le bonheur ; bienheureux
— f. labdhabhogā myth. np. de Labdhabhogā,
épith. de Lalitā “la Bienheureuse”.
lNDvt̂ labdhavat [ppa. nirmā] a. m. n. f.

labdhavat̄ı qui a reçu.
lN@vA labdhvā [abs. labh] ind. ayant saisi,

ayant acquis.√
lB̂ labh [relié à rabh] v. [1] pr. md.

(labhate) v. [1] pr. (labhati) pft. (lalābha) pft.
md. (lebhe) impft. md. (alabhata) aor. md. [4]
(alabdha) pp. (labdha) ppr. md. (labhamāna)
pfp. (labya) abs. (labdhvā, -labdhya) pf. (ā,

461



upa, pra, prati) prendre, s’emparer de, sai-
sir | acquérir, obtenir, recevoir, trouver ; réussir
| obtenir la faculté de, réussir à ; être auto-
risé à 〈inf. dat.〉 | percevoir ; comprendre, ap-
prendre ; réussir à savoir — ca. (lambhayati)
faire prendre, faire accepter, donner — ps.
(labhyáte) être retrouvé, être reçu — dés. (lip-
sate) chercher à acquérir ‖ gr. λαµβανω ; lat.
labor ; ang. labor ; fr. labeur.
antaram labh profiter d’une occasion ; être effi-
cace.
avakāśam labh être approprié, être opportun ;
être pertinent.
kālam labh être au bon moment, être juste à
temps.
garbham labh concevoir, être enceinte.
janma labh nâıtre.
darśanam. labh obtenir audience.
padam labh prendre pied ; s’implanter.
labhate dras.t.um var. labhatedarśanāya il a le
droit de voir, il peut regarder.
lBmAn labhamāna [ppr. md. labh] a. m. n. f.

labhamānā qui attrape, qui saisit.
l<y labhya [pfp. [1] labh] a. m. n. f. labhyā

qui peut se rencontrer | à prendre, à saisir ; pre-
nable, atteignable | compréhensible, intelligible
| adéquat, convenable | qui doit être pris.
vittāni labhyāni il faut prendre les richesses.
lMP lampha [relié à jhampa] m. saut.
lamphana [-na] n. id.√
lMb̂ lamb v. [1] pr. md. (lambate) pp. (lam-

bita) pf. (ava, ā, pra, vi) pendre à, être suspendu
à 〈loc.〉 | tomber, pencher ; se coucher (soleil) ;
s’appuyer sur, reposer sur ‖ lat. labi.
lMb lamba [lamb] ifc. a. m. n. f. lambā qui

pend.
lMbk lambaka [lamb-aka] m. math. (droite)

perpendiculaire | astr. co-latitude | lit. section
du Kathāsaritsāgara ; il y en a 18, contenant au
total 124 chapitres [taram. ga] — f. lambikā le
voile du palais.
lMbn lambana [lamb-ana] a. m. n. f. lambanā

qui pend ; qui fait pendre — n. fait de pendre,
de dépendre ; chute.
lMbmAn lambamāna [ppr. md. lamb] a. m. n.

f. lambamānā qui pend — m. aplomb.
lEMbt lambita [pp. lamb] a. m. n. f. lambitā

attaché à ; suspendu à 〈i.〉 — ifc. supporté par.
lMB̂ lambh [ca. labh] v. [10] pr. (lambhayati)

faire prendre, faire accepter, donner.
lMB lambha [lambh] m. obtention, acquisi-

tion ; réussite ; prise.
lMBn lambhana [lambh-ana] n. acquisition.

ly laya [l̄ı] m. absorption dans, attachement
à ; disparition, dissolution, mort ; fin du monde
| repos, distraction, jeu | lieu, résidence | mus.
mesure ; cadence, tempo.

layana [-na] n. fait de s’attacher, adhésion
| lieu de repos ; cellule.

layayoga [yoga] m. phil. yoga d’absorption
ou méditation perpétuelle ; il vise à abolir toute
fonction de l’esprit autre que la conscience du
Soi.√

ll̂ lal v. [1] pr. (lalati) pp. (lalita) jouer,
s’amuser, être gai ; jouir | tirer la langue — ca.
(lālayati) pp. (lālita) caresser, flatter, choyer ;
chérir, aimer.
ll lala [lal] a. m. n. f. lalā qui joue, qui

s’amuse.
llt̂ lalat [ppr. lal] a. m. n. f. lalat̄ı jouant.
lalajjihva [jihvā] a. m. n. f. lalajjihvā qui tire

la langue ; qui agite la langue ; se dit not. de Kāl̄ı
| féroce, sauvage.
lln lalana [lal-ana] a. m. n. f. lalanā qui joue,

qui s’amuse ; étincelant — n. jeu, sport, diver-
tissement | fait d’agiter et de sortir la langue —
f. lalanā femme lascive ; prostituée | langue (not.
tirée ou pendante).

lalanajihvā [jihvā] f. langue pendante |myth.
se dit de Kāl̄ı “à la langue pendante”.
llAV lalāt.a n. front.
lalāt.alocana [locana] n. myth. œil frontal de

Śiva.
lalāt. ikā [-ka] f. marque sur le front (de santal

ou de cendres).
lElt lalita [pp. lal] a. m. n. f. lalitā joueur,

coquet, voluptueux ; agréable, amusant, char-
mant, doux, aimé — n. charme, délicatesse,
élégance ; tendresse ; badinage ; jeu, ébat — f.
lalitā myth. np. de Lalitā “Bien aimée”, épith.
tantr. de la Déesse [Durgā] symbolisant la Joie
Divine imprégnant l’Univers, aussi appelée Tri-
purā, Labdhabhogā.

lalitagiri [giri] m. géo. np. de la colline Lalita-
giri “Mont Bien-aimé” en Orissa ; cf. Pus.pagiri.

lalitavistara [vistara] m. bd. np. du Lalita-
vistara “Récit du bien-aimé”, ouvrage qui conte
la vie du Buddha jusqu’à son Éveil.

lalitāditya [āditya] m. hist. np. de l’em-
pereur [sārvabhauma] Lalitāditya Muktāp̄ıd. a ;
d’abord roi du Kaśmı̄ra (725), il vainquit le
roi Yaśovarmā à Prayāga en 733, conquit
l’Āryāvarta, le Magadha, le Kaliṅga, le Sud
jusqu’au Karn. āt.a, l’Ouest jusqu’à Dvārakā, et
remporta une grande victoire contre les Turcs ;
il encouragea les arts, écrivit des ouvrages, et
jouait de la v̄ın. ā ; après sa mort en 761 et
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un court règne de ses deux fils, son petit-fils
Jayāp̄ıd. a lui succéda ; leur règne est conté dans
la Rājataraṅgin. ı̄.

lalitāsana [āsana] n. soc. [yoga] posture de re-
laxation, une jambe repliée sous le corps, l’autre
pendante.
lv láva [lū1] m. acte de couper ; récolte (de

céréales), cueillette |chose coupée ; laine, cheveu
|fragment, parcelle, morceau ; court instant (1/2
seconde) |myth. [Rām.] np. de Lava, fils du roi
Rāma, jumeau Kuśa.
lavam ind. un peu.
lavam api même un peu.

lavaśas [-́sas] adv. en morceaux ; en quelques
instants.
lv½ lavaṅga m. natu. bot. Syzygium aroma-

ticum, giroflier, arbre de 10 à 20 m originaire des
Moluques ; ses fleurs à 4 pétales blanc rosé sont
récoltées en bouton et séchées comme condiment
(clous de girofles) — n. girofle.
lvZ lavan. a a. m. n. f. lavan. ā salé ; salin — n.

sel — m. phil. [nyāya] le salé, un type de goût
[rasa] |[lavan. āsura] myth. np. de l’asura Lavan. a ;
il fut vaincu par Śatrughna.
l&y lavya [pfp. [1] lū1] a. m. n. f. lavyā à

couper ; qui doit être coupé.
lf� n laśuna n. ail.√
lq̂ las. v. [1] pr. (las.ati) v. [4] pr. (las.yati)

pp. (las. ita) pf. (abhi) désirer, aspirer à —
ca. (lās.ayati) exercer un art — dés. (lilas. is.ati)
désirer avec ferveur — int. md. (lālas.yate)
désirer ardemment.
lqZ las.an. a [las.-ana] a. m. n. f. las.an. ā qui

désire.
lEqt las. ita [pp. las. ] a. m. n. f. las. itā souhaité.√
lŝ las v. [1] pr. (lasati) pp. (lasita) pf.

(ut, vi) briller ; apparâıtre, surgir, jaillir ; s’agi-
ter | danser ; jouer, plaisanter — ca. (lāsayati)
ps. (lāsyate) danser ; faire apprendre à danser ‖
lat. lascivus ; ang. lust ; all. Lust ; fr. lascif.
ls lasa [las] a. m. n. f. lasā brillant ; qui joue,

qui s’agite — n. bois de santal — f. lasā safran ;
turmeric.
lhEr lahari f. (grande) vague | var. lahar̄ı id.
lAk� l lākula [vr. lakulin] a. m. n. f. lākulā

relatif à Lakul̄ı | lit. se dit de textes sacrés śaiva,
de la tradition atimārga.
lA"Z lāks.an. a [vr. laks.a-na] a. m. n. f. lāks.an. ā

indicatif, signalisateur ; caractéristique | relatif,
spécialisé.
lāks.an. ā vr.tti gram. sens technique d’un mot.

lāks.an. ika [-ika] a. m. n. f. lāks.an. ik̄ı sachant
reconnâıtre les signes ; interprète | indicatif ;

caractéristique | secondaire, technique — f.
lāks.an. ik̄ı gram. sens [vr.tti] technique d’un mot.
lA"A lāks. ā [vr. laks.a] f. laque ‖ fr. laque.
lāks. āgr.ha [gr.ha] n. myth. [Mah.] palais de

laque, construit à Vāran. avata de matériaux in-
flammables par Purocana à la demande de Du-
ryodhana pour y faire périr les pān. d. avās ; ceux-
ci y habitèrent un an, et furent sauvés grâce à
un tunnel que Vidura fit creuser.
lAGv lāghava [vr. laghu] n. légèreté, rapidité ;

dextérité, agilité, adresse ; habileté | économie,
simplicité ; concision | gâıté de cœur | légèreté
d’esprit ; insignifiance ; manque de dignité ; ir-
respect, mépris |phon. brièveté d’une voyelle ou
d’une syllabe ; opp. gaurava.
gurulāghava le pour et le contre.
ardhamātrālāghavena putrotsavam. manyante
vaiyākaran. āh. Les grammairiens se réjouissent
de l’économie d’un demi-temps autant que de
la naissance d’un fils.
lA½l lāṅgala [vr. laṅg ] n. araire ; charrue ;

syn. hala.
lA½� l lāṅgūla n. queue.
lāṅgūlin [-in] agt. m. f. lāṅgūlin̄ı qui a une

queue | singe langur.√
lA�Ĉ lāñch [relié à laks. ] v. [1] pr. (lāñchati)

pp. (lāñchita) marquer, indiquer ; caractériser.
lA�Cn lāñchana [lāñch-ana] n. marque, signe

| tache, flétrissure, marque d’infâmie | jn. image
d’un mâıtre jäın [t̄ırthaṅkara] marqué par son
signe caractéristique — a. m. n. f. lāñchanā ifc.
marqué par ; muni de ; caractérisé par.
lAE�Ct lāñchita [pp. lāñch] a. m. n. f.

lāñchitā marqué, décoré — ifc. indiqué par, ca-
ractérisé par.
lAV lāt.a m. géo. np. du Lāt.a, région du Gu-

jarāt méridional, entre les rivières Mah̄ı et Tapt̄ı
| pl. lāt. ās ses habitants ‖ gr. Λαρικη.
lAp lāpa [lap] m. fait de parler, prise de pa-

role.
lAB lābha [vr. labh] m. acquisition, obtention,

gain ; compréhension, perception | myth. [SP.]
np. de Lābha “Savoir”, fils de Gan. eśa et Siddhi2.
lAl̂ lāl [ca. lal] v. [10] pr. (lālayati) pp.

(lālita) caresser, flatter ; choyer, dorloter ; chérir,
aimer.
lAl lāla [lāl] m. soc. fils d’un homme mai-

treya et d’une femme brāhman. ı̄.
lālaka [-ka] a. m. n. f. lālikā câlin, caressant.
lAls lālasa [int. las. ] a. m. n. f. lālasā désirant

ardemment ; voué corps et âme à 〈loc.〉.
lAlA lālā [lāl] f. salive ; crachat.
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lAElt lālita [pp. lāl] a. m. n. f. lālitā choyé,
aimé.
lAv lāva [lū1] ifc. m. f. lāv̄ı découpage, tran-

chage ; récolte de.
lāvaka [-ka] m. outil à couper, couteau, fau-

cille, faux | natu. perdix.
lAv�y lāvan. ya [vr. lavan. a-ya] n. goût salé |

charme, grâce, beauté — f. lāvan. yā ifc. beauté
de.

lāvan. yayojana [yojana] n. phil. le sens de la
grâce, un s.ad. aṅgaśilpa.
lAs lāsa [vr. lasa] m. fait de sauter, de danser.
lA-y lāsya [vr. lasa-ya] n. danse | soc. not.

danse des courtisanes de temples | lit. genre
littéraire, alternant le sam. skr.ta et le prākr.ta —
m. danseur — f. lāsyā danseuse.
El"A liks. ā f. lente de pou | mesure de poids

infime.√
ElK̂ likh v. [6] pr. (likhati) fut. (likhis.yati,

lekhis.yati) pft. (lilekha) pp. (likhita) ppft. (li-
likhivas) pf. (abhi, ā, ut, prati) écrire ; graver,
dessiner, peindre — ps. (likhyate) être écrit, être
fixé par le destin — ca. (lekhayati) faire écrire.
ElEKt likhita [pp. likh] a. m. n. f. likhitā écrit,

dessiné, peint — n. écrit, document, manuscrit.
likhita iva immobile [“comme s’il était peint”].

likhitapāt.haka [pāt.haka] a. m. n. f. likhi-
tapāt.hikā qui lit un texte écrit (c’est un
récitateur médiocre [pāt.hakādhama]).
ElEKtvt̂ likhitavat [ppa. likh] a. m. n. f. li-

khitavat̄ı ayant écrit, ayant peint.
ElR̂ liṅ nota. gram. lakāra de l’optatif et du

précatif [āś̄ırliṅ].
El½ liṅga n. marque, signe caractéristique

(not. signe sexuel) ; symbole | phallus | gram.
genre (pum. liṅga masculin, str̄ıliṅga féminin,
napum. liṅga neutre) | [́sivaliṅga] soc. le liṅga,
symbole de Śiva (cylindre de pierre enchâssé
dans un socle-yoni, et placé dans le sanctuaire
d’un temple) | phil. [nyāya] caractéristique de
l’ātman ; il y en a 6 : le désir [icchā], l’aversion
[dves.a], la volition [prayatna], le plaisir [sukha],
la douleur [duh. kha], et la connaissance [jñāna].

liṅgakośa [kośa] m. étui pour couvrir le liṅga.
liṅgapurān. a [purān. a] n. lit. np. du

Liṅgapurān. a, œuvre shiväıte et tantrique ;
on y conte not. les 28 incarnations de Śiva.

liṅgapratis.t.hā [pratis.t.hā2] f. soc.
consécration du liṅga d’un sanctuaire shiväıte.

liṅgarāja [rāja] m. géo. np. du Liṅgarāja
“Śiva-Roi”, temple shiväıte principal de Bhu-
vaneśvar̄ı1 (11e siècle) ; entouré de 150 sanc-
tuaires, il est ceint d’une haute muraille ; son
śikhara de 55 m domine la ville ; son double liṅga

symbolise Harihara ; cf. Kı̄rtivāseśvara, Tribhu-
vaneśvara.

liṅgavat [-vat] a. m. n. f. liṅgavat̄ı qui
porte une marque ou un signe — m. var.
liṅgāyat soc. nom d’une secte śaiva fondée par
Basava ; ses membres portent autour du cou
un petit is.t.aliṅga ; leur monastère principal
[br.hanmat.ha] est à Sirigere, au Karn. āt.aka ; cf.
v̄ıraśaiva, jaṅgama.

liṅgānuśāsana [anuśāsana] n. gram. règle
déterminant le genre d’un mot.

liṅgoddhāra [uddhāra] m. castration,
émasculation | soc. fait d’enlever les marques
sectaires lors d’une conversion.

liṅgodbhava [udbhava] m. lieu d’origine du
liṅga d’un sanctuaire | myth. Śiva se ma-
nifestant à l’intérieur du tejoliṅga comme
Arun. ācaleśvara ; représenté en sculpture sous
forme anthropomorphique à l’intérieur d’un
liṅga écorché.
ElQCEv licchavi [r.ks.a] m. hist. np. du

clan princier Licchavi, principal parmi la
confédération républicaine [gan. asam. gha] Vr.ji,
au 5e siècle ant. ; sa capitale était Vaísāl̄ı1 |hist.
royaume de la vallée de Kathmandu au Népal
(400–750).
ElV̂ lit. nota. gram. lakāra du parfait.√
Elp̂ lip v. [6] pr. (limpáti) pp. (lipta) abs. (-

lipya) pfp. (lepia) pf. (anu, ava, upa, vi) enduire ;
oindre de 〈i.〉 ; engluer ; souiller, rendre impur
| tromper (cf. rip) — ca. (lepayati) enduire de
〈i.〉 ; couvrir, recouvrir ‖ gr. λιπαρoς ; lat. lippus.
Elp lipa [lip] m. onction ; fait d’enduire.
ElEp lipi var. livi [lip] f. alphabet ; écriture ;

inscription, document écrit.
pañcāśat lipi [tantra] version tantrique de l’al-
phabet, avec ‘ks.a’ comme 50e lettre.

lipikāra [kāra] m. scribe, copiste.
lipidos.a [dos.a] m. faute d’orthographe.
lipísāstra [́sāstra] n. science de l’écriture.
ElØ liptá [pp. lip] a. m. n. f. liptā oint, enduit

de ; souillé | qui colle à, englué de 〈loc.〉.
El=ŝ lips [dés. labh] v. pr. md. (lipsate) pp.

(lipsita) pfp. (lipsitavya) chercher à acquérir.
El=sA lipsā [lips] f. désir d’acquérir, poursuite.
ElE=st lipsita [pp. lips] a. m. n. f. lipsitā

désiré.
ElE=st&y lipsitavya [pfp. [3] lips] a. m. n. f.

lipsitavyā désirable.
ElEv livi [lip] f. écriture.
livikara [kara1] m. écrivain, scribe.
livikāra [kāra] m. fait d’écrire, aptitude à

écrire.
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√
Elf̂ lís v. [6] pr. (lísáti) pr. md. (lísate)

arracher ; déchirer.√
Elĥ lih1 v. [2] pr. (léd. hi) pr. md. (l̄ıd. hé)

pp. (l̄ıd. ha) pf. (ava, ā) lécher ; lapper ; goûter (à
〈loc.〉) |détruire (se dit d’une flèche) ‖ gr. λειχω ;
lat. lingo ; ang. to lick ; all. lecken ; fr. lécher.
Elĥ lih2 [lih1] ifc. a. m. n. f. qui lèche, qui

lappe.√
lF l̄ı v. [4] pr. md. (l̄ıyate) pp. (l̄ına) pf.

(ā, ni, pra, vi) s’attacher à, adhérer à 〈loc.〉 |
s’effacer, disparâıtre, être absorbé ; se coucher,
se cacher.
lFY l̄ıd. ha [pp. lih1] a. m. n. f. l̄ıd. hā léché ;

goûté ; mangé ; dévoré ; détruit.
lFlA l̄ılā f. jeu, amusement ; jeux de l’amour,

volupté | plaisanterie, moquerie ; coquetterie,
grâce, charme ; feinte, prétexte | phil. le Jeu
Divin du déploiement des formes, créant l’illu-
sion [māyā] du monde phénoménal — ifc.
représentation dramatique lors d’un festival re-
ligieux ; cf. rāmal̄ılā.
l̄ılayā i. adv. gracieusement ; comme en se
jouant.

l̄ılāvat [-vat] a. m. n. f. l̄ılāvat̄ı gracieux, char-
mant — f. l̄ılāvat̄ı coquette, jolie femme |myth.
épith. de Durgā, des nymphes [apsarasas], etc.
| lit. np. de la L̄ılāvat̄ı, traité de mathématique
ayant trait à l’arithmétique, composé en 1150
par Bhāskarācārya2 et nommé d’après sa fille ;
il donne not. le nom des puissances de 10 jusqu’à
19 ; cf. Gaṅgādhara1, Buddhivilāsin̄ı.
�l� -lu forme des adj.
l� k̂ luk nota. gram. notation par Pān. ini de la

chute du suffixe en composition ; opp. aluk.
l� R̂ luṅ nota. gram. conjugaison [lakāra] de

l’aoriste.
l� ½ luṅga cf. mātuluṅga.
l� V̂ lut. nota. gram. lakāra du futur

périphrastique.√
l� �Ŵ lun. t.h var. lut.h v. [1] pr. (lun. t.hati) pp.

(lun. t.hita) pf. (nis) remuer, agiter |dérober, voler
— ca. (lun. t.hayati) piller — ca. (lot.hayati) id.
l� �Wk lun. t.haka var. lun. t.hāka [lun. t.h-aka] m.

voleur, pillard.
l� �Wn lun. t.hana [lun. t.h-ana] n. vol, pillage.
l� E�W lun. t.hi [lun. t.h] f. pillage, saccage.
l� E�Wt lun. t.hita [pp. lun. t.h] a. m. n. f. lun. t.hitā

pillé, saccagé ; volé.√
l� p̂ lup v. [6] pr. (lumpati) pp. (lupta) pf.

(ava, vi) briser, détruire ; piller, gaspiller ; voler,
tromper (un client) | enlever, supprimer, faire
disparâıtre ; élider.
l� Ø lupta [pp. lup] a. m. n. f. luptā cassé,

détruit ; violé, blessé ; volé, pillé ; trompé |enlevé,
disparu | gram. élidé | lit. rhét. elliptique ; opp.
complet [pūrn. a] — ifc. privé de — n. butin.
l� ND lubdha [pp. lubh] a. m. n. f. lubdhā per-

plexe ; confus | cupide, avide ; avide de 〈loc. iic.〉
— n. chasseur | libertin, entreprenant.

lubdhaka [-ka] m. chasseur | homme cu-
pide ; prédateur |myth. np. de Lubdhaka “(Śiva)
Chasseur (de l’incestueux Prajāpati)” ; syn.
Mr.gavyādha | astr. l’étoile Sirius, le personni-
fiant au Ciel.√

l� B̂ lubh v. [4] pr. (lubhyati) pft. (lulobha)
pp. (lubdha) pfp. (lobhan̄ıya) pf. (vi) désirer,
convoiter 〈g. loc.〉 ; éprouver un désir violent —
ca. (lobháyati) séduire, attirer — int. md. (lo-
lubhyate) désirer avec ardeur ‖ lat. lubet, libido ;
ang. to love ; all. lieben.√

l� l̂ lul v. [1] pr. (lolati) pp. (lulita) vaciller,
se balancer, frémir ; s’agiter.√

l� lū1 v. [9] pr. (lunāti) pr. md. (lun̄ıte)
pp. (lūna) pfp. (lavya) couper, fendre ; cueillir,
arracher — int. (lolūyate) couper avec force ‖
gr. λυω ; lat. solūtus ; all. -los, lösen ; ang. -less,
to lose.
l� lū2 [lū1] ifc. a. m. n. f. qui découpe, qui

divise ; qui cueille.
l� tA lūtā f. natu. araignée.
lūtātantu [tantu] m. toile d’araignée.
l� n lūna [pp. lū1] a. m. n. f. lūnā coupé,

tranché ; cueilli, plumé ; récolté.
l� R̂ lr. ṅ nota. gram. lakāra du conditionnel.
l� V̂ lr.t. nota. gram. lakāra du futur.
l�K̂ lekh [ca. likh] v. [10] pr. (lekhayati) faire

écrire.
l�K lekha [lekh] m. écrit, lettre — f. lékhā

écriture | trait ; dessin ; peinture.
lekhaka [-ka] m. fait de transcrire | scribe ;

écrivain.
lekhakāra [kāra] m. scribe ; écrivain.
lekhāvali [āvali] f. ligne d’écriture.
l�Kn lekhana [lekha-na] n. écriture, copie ; ar-

ticle — f. lekhanā var. lekhan̄ı plume, calame,
pinceau |mod. stylo, crayon.
l�V̂ let. nota. gram. lakāra du subjonc-

tif/injonctif.
patāti vidyut véd. puisse la foudre tomber.
l�p̂ lep [ca. lip] v. [10] pr. (lepayati) enduire

de 〈i.〉 ; couvrir, recouvrir.
l�p lepa [lep] m. fait d’enduire, de plâtrer,

de vernir | enduit, plâtre, vernis | impureté,
graisse |soc. rinçure d’offrande aux trois ancêtres
[tripin. d. ı̄], utilisée comme offrande aux mânes
[pitaras] de degrés 4/5 et 6.
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l�pn lepana [lepa-na] n. fait d’enduire, de
plâtrer, de vernir |enduit, plâtre, mortier, vernis.
l�lA lelā v. [10] pr. (lelāyati) pp. (pavitrita)

trembler.
lelāyamān. ā f. myth. [“tremblante”] épith. de
l’une des 7 langues d’Agni.
l�f leśa [lís] m. particule, petit morceau.
l�h leha [lih1] m. qui lèche ; qui lappe, qui bu-

tine |(à lécher) sirop |astr. l’une des 10 manières
de se produire d’une éclipse.
madhuno lehah. abeille.√

lok̂ lok [relié à ruc1] v. [1] pr. md. (lokate)
pp. (lokita) abs. (-lokya) pf. (ava, ā, vi) voir, re-
garder, considérer, reconnâıtre — ca. (lokayati)
id. ‖ ang. to look.
lok loká [lok] m. lieu, emplacement ; le

monde, l’univers ; la terre, ici-bas | le peuple ;
les gens | pl. lokās l’humanité, la société ; les
gens ; les affaires | myth. les 7 mondes : Bhū la
Terre, où demeurent les hommes [nara], Bhu-
var l’Entre-Ciel-et-Terre, où demeurent les ac-
complis [siddha1], Svar le Ciel, où demeurent
Indra et les dieux [deva], Mahar, au-dessus
de l’étoile polaire, où demeurent Bhr.gu et les
sages [r.s. i] qui survivent à la dissolution du
Monde, Janar, où demeurent Sanatkumāra et
autres fils de Brahmā, Tapar, où demeurent
les ascètes renonçants [vairāgin], et Satya où
demeure Brahmā, et où sont transportés ceux
qui sont délivrés des renaissances ; ces mondes
correspondent à 7 niveaux de conscience ; on
compte aussi 7 mondes souterrains : Atala, Vi-
tala, Sutala, Rasātala, Talātala, Mahātala, et
Pātāla | symb. le nombre 7 ‖ lat. locus ; ang.
location ; fr. lieu, local.
loke prép. à la place de 〈g.〉 — adv. ici-bas.
ihaloke adv. ici-bas.
lokah. pibati surām. narakapāle’pi Les gens
boivent de l’alcool même hors d’un crâne hu-
main.

lokaks.aya [ks.aya2] m. destruction du monde.
lokaks.ayakr.t [kr.t2] a. m. n. f. destructeur du

monde.
kālo ’smi lokaks.ayakr.t pravr.ddho lokān
samāhartum iha pravr.ttah. [BhG.] Je suis le
Temps parvenu à son terme comme destructeur
du Monde, mis à la tâche d’annihiler le monde
ici-bas.

lokatraya [traya] n. myth. les 3 mondes :
bhūr, bhuvar, svar3 ; un brahmane en fait la pro-
clamation rituelle [vyāhr.ti] — f. lokatraȳı id.

lokanātha [nātha] m. myth. np. de Lo-
kanātha “Protecteur des mondes”, épith. de di-
vers dieux |roi, souverain |bd. épith. de Buddha.

lokapakti [pakti] f. soc. le perfectionnement
du monde, un devoir du brahmane.

lokápā’la [pāla] m. roi [“gardien du monde”]
|myth. cf. dikpāla.

lokayātrā [yātrā] f. le monde profane ; le
monde comme il va, les affaires.

lokavísruta [vísruta] a. m. n. f. lokavísrutā
renommé dans le monde entier.

lokasam. graha var. lokasaṅgraha [sam. graha]
m. le bien du monde, le bonheur de l’humanité
| phil. [BhG.] la cohésion du monde.

lokasabhā [sabhā] f. mod. chambre des
députés.

lokasundar̄ı [sundar̄ı] f. (femme) “dont la
beauté est célèbre dans le monde entier”.

lokahita [hita2] a. m. n. f. lokahitā bénéfique
au monde — n. bien-être du monde.
lokahitāya pour le bien-être de la société.

lokācāra [ācāra] m. comportement social ; vie
mondaine.

lokānanda [ānanda] m. lit. np. du Lokānanda
“Joie du monde”, pièce de théâtre [nāt.aka] at-
tribuée à Candragomı̄.

lokānukr.ti [anukr.ti] f. conformité à l’usage
traditionnel.

lokāyata [āyata] a. m. n. f. lokāyatā
matérialiste — n. phil. matérialisme ; cf.
Cārvāka.

lokeśvara [̄ı́svara] m. bd. [mahāyāna] np. de
l’accompli [bodhisattva] Lokeśvara “Mâıtre du
Monde”.

lokottara [uttara] a. m. n. f. lokottarā ex-
traordinaire, qui transcende le monde matériel ;
surnaturel — m. phil. être qui a atteint la
réalisation divine.
loÈ lokya [loka-ya] a. m. n. f. lokyā réel, de

ce monde, terrestre ; usuel, ordinaire ; répandu
dans le monde entier | qui conduit à un monde
meilleur — n. espace libre | sphère.

lokyatā [-tā] f. amélioration du monde | phil.
matérialisme ; cf. cārvākās.
log loga m. motte de terre ou d’argile.
logāks.a [aks.a] m. “aux yeux globuleux”, nom

d’homme.√
loĉ loc [relié à lok] v. [1] pr. md. (locate)

pp. (locita) pf. (ā) voir.
locn locana [loc-ana] a. m. n. f. locanā qui

illumine, qui éclaire — n. œil | lit. commentaire.
loV̂ lot. nota. gram. lakāra de l’impératif.
lop lopa [lup] m. perte, disparition ; interrup-

tion ; destruction, pillage ; violation, transgres-
sion | gram. élision ; amuissement, chute d’un
suffixe — f. cf. lopā.
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lopA lopā [f. lopa] f. natu. espèce d’oiseau.
lopāmudrā [mudrā] f. myth. np. de

Lopāmudrā, femme du sage [r.s. i] Agasti ; on
dit qu’elle fut créée par Agasti, et secrètement
introduite au palais du roi de Vidarbha pour
y être élevée comme sa fille ; elle incita Agasti
à conquérir les richesses du daitya Ilvala ; il
lui donna à choisir entre 1000 fils ordinaires,
ou 100 fils aux forces décuplées, ou 10 fils de
force centuple, ou un fils 1000 fois plus noble ;
elle choisit de n’avoir qu’un fils, et 7 ans après
sa conception mit au monde Dr.d.hadasyu, qui
récita le Veda dès sa naissance ; cf. Vaidarbh̄ı.
loEpn̂ lopin [lopa-in] ifc. agt. m. f. lopin̄ı qui

supprime ; qui offense, qui transgresse.
loB lobha [lubh] m. perplexité, confusion ;

impatience | envie, désir, convoitise (de 〈g. loc.
iic.〉) ; concupiscence, avidité ; cupidité, avarice
|myth. np. de Lobha “l’Avare”, personnifiant la
cupidité, fils de Dambha et de Pus.t.i.
loBnFy lobhan̄ıya [pfp. [2] lubh] a. m. n. f.

lobhan̄ıyā désirable, convoité |qui séduit, qui at-
tire.
lom loma iic. pour loman.
lomapāda [pāda] m. myth. [Mah.] np. du roi

Lomapāda “Aux pieds velus”, roi du pays Aṅga ;
cf. Romapāda.

lomahars.an. a [hars.an. a] n. horripilation ; chair
de poule — a. m. n. f. lomahars.an. ā excitant ; qui
donne des frissons, terrifiant — m. myth. [Mah.]
np. du hérault [sūta2] Lomahars.an. a “Qui fait
dresser les cheveux sur la tête” ; Ugraśravā est
son fils ; on lui attribue le recueil d’origine des
livres mythologiques [purān. a], ou mūlasam. hitā.
lomn̂ loman n. poil (du corps) — m. loma f.

lomā ifc. qui a le poil 〈iic〉.
lomf lomaśa [loma-́sa] a. m. n. f. lomaśā che-

velu, poilu — m. myth. [Mah.] np. du vénérable
[devars. i] Lomaśa “aux longs cheveux” ; il ren-
contra Arjuna au ciel Svarga d’Indra ; Indra lui
expliqua qu’Arjuna et Kr.s.n. a étaient Nara et
Nārāyan. a, et l’envoya à Kāmyaka rendre compte
à Yudhis.t.hira et aider les pān. d. avās ; il voyagea
avec eux dans de nombreux lieux sacrés [t̄ırtha],
et leur conta maintes histoires d’antan.
lol lola [lul] a. m. n. f. lolā mobile ; qui fris-

sonne, qui frémit, qui vacille ; instable, incons-
tant | agité, qui ne tient pas en place | désirant,
avide de 〈loc. inf.〉.
lol� v loluva [int. lū1] a. m. n. f. loluvā qui

coupe avec force.
lol� y lolūya [int. lū1] a. m. n. f. lolūyā qui

coupe avec force — f. lolūyā détermination à
couper.

lolūyavat [-vat] a. m. n. f. lolūyavat̄ı
déterminé à couper.
lo£ los.t.a m. n. motte de terre ou de glaise —

n. rouille.
loh loha n. cuivre ; fer ; métal en gén.
loEht lóhita [loha] a. m. n. f. lohitā f. lohin̄ı

rouge | fait de cuivre — m. la couleur rouge ru-
bis | lentille rouge — f. lohitā myth. l’une des 7
langues d’Agni [saptajihva].

lohitaka [-ka] a. m. n. f. lohitikā teint ou
peint en rouge ; devenu rouge (de colère, etc.)
— m. rubis.
lOEkk laukika [vr. loka] a. m. n. f. laukik̄ı ter-

restre ; ordinaire, commun ; temporel, profane ;
inéduqué — m. homme du peuple | pl. laukikās
les gens, l’humanité — n. chose profane, occu-
pation ordinaire.

laukikanyāya [nyāya] m. gram. [Patañjali]
maxime illustrative de l’usage de la langue.
lOgAE" laugāks. i [vr. logāks.a] m. hist. patr.

de Laugāks.i Bhāskara2, logicien du 14e siècle,
auteur de la Tarkakaumud̄ı.
lOSy laulya [vr. lola-ya] n. avidité, cupidité ;

passion pour 〈loc.〉.
laulyatā [-tā] f. désir ardent ; cupidité.
Syp̂ lyap nota. gram. lakāra de l’absolutif en

-ya.
Sy� V̂ lyut. nota. gram. suffixe primaire [kr.t2]

du nom verbal en -ana dénotant l’activité as-
sociée au verbe (ex. bhojana).

v v
�v -va forme des a. et s. indiquant la posses-

sion ou l’origine, et des adv. de manière.
v\f vam. śá m. canne de bambou, de roseau,

de canne à sucre ; poutre | colonne vertébrale
| flûte (en bambou) | soc. lignée, race, famille,
dynastie ; multitude | lit. chronique | soc. caste ;
cf. trivam. śa | lit. la généalogie des dieux et des
sages, un pañcalaks.an. a — ifc. collection, assem-
blage de ; multitude de.
sūryavam. śa myth. lignée solaire ; cf. Vivasvān,
Manu, Iks.vāku, Daśaratha, Rāma.
somavam. śa myth. lignée lunaire ; cf. Budha,
Pūru, Dus.yanta, Purūravā, Bharata, Kuru,
Śām. tanu.

vam. śānucarita [anucarita] n. lit. l’histoire
des dynasties, un pañcalaks.an. a.
v\fF vam. ś̄ı [f. vam. śa] f. flûte (en bambou).
v\fFy vam. ś̄ıya [vam. śa-̄ıya] a. m. n. f. vam. ś̄ıyā

de la famille | de bonne famille.
v\[y vam. śya [vam. śa-ya] a. m. n. f. vam. śyā qui

a trait à la dynastie |issu de la colonne vertébrale
(se dit d’os des membres) — m. soc. membre de
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la lignée ; prince de sang |pl. soc. membres d’une
lignée ; descendants d’une dynastie.
vk vaka cf. baka.
vkAr vakāra [(va)-kāra] m. le son ou la lettre

‘va’.
vÄ&y vaktavya [pfp. [3] vac] n. ce qui doit

être dit, ce qu’on a à dire.
sarvaih. satyam. vaktavyam la vérité doit être
dite par tous.
vÄ� vaktu [vac] iic. le dire, la parole.
vaktukāma [kāma] a. m. n. f. vaktukāmā qui

veut dire, qui veut parler.
vÄ� vaktr. [vac-tr. ] agt. m. f. vaktr̄ı qui parle,

qui dit, qui proclame 〈g.〉 ; orateur ; éloquent |
sage ; honnête ; sincère | loquace ; bavard — m.
orateur ‖ pali vattā.
sam. skr.tavaktārah. les locuteurs du sanskrit.
vÄ~ vaktra [vac-tra] n. bouche ; visage.
v� vakra [vañc] a. m. n. f. vakrā courbe, si-

nueux, tortueux, tordu | ambigu, déloyal, faux.
vakratun. d. a [tun. d. a] m. myth. np. de

Vakratun.d. a, épith. de Gan. eśa “à la trompe re-
courbée”.
vakratun. d. a mahākāya sūrya kot.i sama prabhā
| nirvighnam kuru me deva sarva kāryes.u sar-
vadā ‖ (invocation à Gan. eśa pour le succès d’une
entreprise) Seigneur à la trompe recourbée, au
corps puissant et à l’éclat de millions de soleils,
puisses-tu écarter les obstacles de toutes les ac-
tions que j’entreprenne.

vakrarekhā [rekhā] f. math. courbe.
vakrokti [ukti] f. lit. [“diction courbe”] lan-

gage voilé, métaphorique ou à double entendre,
genre poétique [kāvya] cryptique | charade,
rébus, jeux de mot.

vakroktij̄ıvita [j̄ıvita] m. lit. np. du Vakrok-
tij̄ıvita, ouvrage de poétique de Kuntaka cher-
chant à établir que le genre vakrokti est l’essence
de la poésie.

vakroktipañcāśikā [pañcāśaka] f. lit. np. de
la Vakroktipañcāśikā, poème de 50 vers-rébus de
rājānaka Ratnākara1 formant un dialogue amou-
reux entre Śiva et Pārvat̄ı.
v�olk vakrolaka m. myth. np. de la ville de

Vakrolaka, capitale du roi Sūryaprabha.√
v"̂ vaks. [relié à uks. ] pft. (vavaks.a) crôıtre,

grandir ; être fort — ca. (vaks.ayati) faire crôıtre,
affermir, revigorer ‖ ang. wax.
v"Z váks.an. a [vaks.-ana] a. m. n. f. vaks.an. ı̄

qui revigore, qui rafrâıchit — n. revigorant |
poitrine ; sein — f. vaks. án. ā estomac ; ventre ;
terrain fertile.
v"ŝ váks.as [vaks. ] n. poitrine ; sein.
vaks.oja [ja] m. sein [“né de la poitrine”].

v"� vaks.u m. géo. le fleuve Vaks.u (Oxus), qui
descend du Pamir à la mer d’Aral ; mod. Amou-
Daria.
vglA vagalā f. phil. [tantr.] np. de Va-

galā ou Vagalāmukh̄ı, l’une des 10 puissances
[mahāvidyā] de la Déesse [Śakti], plus tard ap-
pelée Bagalā ou Bagalāmukh̄ı ; elle est aussi
P̄ıtāmbarā “vêtue de jaune” ; elle tient un gour-
din en main dont elle frappe les hommes pour
détruire leur ignorance ; son regard est hypno-
tique ; elle transcende les contraires et son savoir
détruit les dualités.
v¬ vaṅka [vañc] m. vagabond | méandre

(d’une rivière) — f. vaṅkā pommeau de selle.
v¬� vaṅku [vañc] a. m. n. f. véd. qui va par

des moyens détournés ; qui se hâte ; impulsif.
vaṅkuh. kavih. myth. “Le poète obscur”, épith.
de Rudra.
v½ vaṅga m. myth. np. du roi Vaṅga, fils de

Dı̄rghatamā et Sudes.n. ā ; on le dit ancêtre des
bengalis | pl. vaṅgās le pays du Bengale et son
peuple |var. vaṅgana natu. bot. Solanum melon-
gena, aubergine.
v½n vaṅgana [vaṅga-na] m. natu. bot. So-

lanum melongena, aubergine ; syn. vārttāka ‖
perse baadenjaan ; fr. aubergine ; hi. baim. gan.√

vĉ vac v. [2] pr. (vakti) pr. md. (vas.t.e) imp.
(voci) v. [3] pr. (vivakti) pft. (uvāca) pft. md.
(ūce) aor. [2] (avocat) aor. ps. (avāci) aor. ps.
(avoci) subj. (vocati) pp. (ukta) ppft. (ūcivas)
inf. (vaktum) fut. péri. (vaktr.) pfp. (vaktavya,
vacan̄ıya) abs. (uktvā, -ucya) pf. (adhi, anu, nis,
pra, prati) parler ; dire qqc. à qqn 〈2 acc.〉 ; appe-
ler |réciter, invoquer — ps. (ucyáte) être dit, être
parlé | être interpellé, être informé, être appelé
— ca. (vācáyati) ps. (vācyate) pfp. (vācya) faire
dire |énoncer, lire [“faire parler un écrit”] — dés.
(vivaks.ati) demander la parole ; vouloir dire ‖
lat. vocare, vox ; ang. voice ; all. erwähnen ; fr.
voix.
yad ucyate on raconte que, il est dit que.
kathām. vakti il raconte une histoire.
tvām. vakti il te parle.
vcÇ� vacaknu [vacas-nu] a. m. n. f. éloquent ;

bavard — m. lit. np. du sage Vacaknu, père de
Garḡı-Vācaknav̄ı.
vcn vacaná [vac-ana] n. parole, langage ; dis-

cours, énonciation | dicton | édit, ordre, conseil
| gram. nombre (ekavacana singulier, dvivacana
duel, bahuvacana pluriel).
madvacanāt adv. en mon nom.

vácanajyāyas [jyāyas] a. m. n. f. vaca-
najyāyas̄ı meilleur pour parler.

vácanajyes.t.ha [jyes.t.ha] a. m. n. f.
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vacanajyes.t.hā le plus éloquent, le meilleur
en paroles.

vacanāśaṅka [āśaṅkā] n. peur de prendre la
parole.
vcnFy vacan̄ıya [pfp. [2] vac] a. m. n. f. va-

can̄ıyā à dire ; dont il faut parler | dont il y a à
redire, blâmable — n. blâme, reproche.
vcŝ vácas [vac] n. parole ; discours.

vacasām patih. myth. “Mâıtre de la parole”,
épith. de Br.haspati ; cf. Vācaspati, Vāḡı́sa.√

vĵ vaj v. être fort ‖ lat. vigeo ; fr. vigueur.
v� vájra [vaj-ra] m. n. foudre | diamant

| myth. le missile-foudre, arme d’Indra
(représenté par un trident à trois pointes,
puis quatre pointes recourbées aux deux
extrémités d’un sceptre) ; syn. kulísa | myth.
np. de Vajra “Diamant”, fils d’Aniruddha et
d’Us.ā1 ; il fut le dernier des yādavās.

vajrakandara [kandara] n. canal uro-génital.
vajrakarma [karma] m. bd. [mahāyāna] np.

du vajrabodhisattva Vajrakarma “au destin
adamantin”.

vajrakāya [kāya] m. bd. le “corps essen-
tiel” [“de diamant”], symbolisant l’Être ab-
solu présent dans la nature spirituelle de tout
homme ; syn. dharmakāya.

vajraketu [ketu] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajraketu “Météore adaman-
tin”.

vajracūrn. a [cūrn. a] n. mod. ciment.
vajrat̄ıks.n. a [t̄ıks.n. a] m. bd. [mahāyāna] np.

du vajrabodhisattva Vajrat̄ıks.n. a “Glaive ada-
mantin”, aspect de Mañjuśr̄ı.

vajratejas [tejas] m. bd. [mahāyāna] np.
du vajrabodhisattva Vajratejas “Puissance ada-
mantine”.

vajradhara [dhara] m. myth. épith. d’In-
dra “Tenant le foudre” | bd. [vajrayāna] np. de
l’accompli [bodhisattva] Vajradhara “Portant le
foudre adamantin”, aussi appelé Vajrapān. i.

vajradharma [dharma] m. bd. [mahāyāna]
np. du vajrabodhisattva Vajradharma, “Loi
adamantine”, aspect d’Avalokiteśvara.

vajranābha [nābhi] m. myth. np. de Vaj-
ranābha, épith. de Sudarśana, cakra de Vis.n. u
“au moyeu de diamant” ; Agni le donna à Kr.s.n. a.

vajrapān. i [pān. i] m. myth. np. de Vaj-
rapān. i, épith. d’Indra “Qui a le foudre en
main” | bd. [vajrayāna] épith. d’un accom-
pli [bodhisattva] incorporant Indra dans le
panthéon du mahāyāna ; cf. Vajradhara.

vajrabodhisattva [bodhisattva] m. bd.
[mahāyāna] l’un de 16 accomplis [bodhisattva]
associés 4 par 4 aux jina gardiens Aks.obhya,

Amitābha, Amoghasiddhi et Ratnasam. bhava ;
ils s’appellent Vajrasattva, Vajrarāja, Vaj-
rarāga, Vajrasādhu, Vajraratna, Vajratejas,
Vajraketu, Vajrahāsa, Vajradharma, Vaj-
rat̄ıks.n. a, Vajrahetu, Vajrabhās.a, Vajrakarma,
Vajraraks.a, Vajrayaks.a, et Vajrasandhi.

vajrabhās.a [bhās. ā] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajrabhās.a “À la parole ada-
mantine”.

vajraman. i [man. i] m. diamant.
vajrayaks.a [yaks.a] m. bd. [mahāyāna] np. du

vajrabodhisattva Vajrayaks.a “Génie adaman-
tin”.

vajrayāna [yāna] n. bd. “véhicule de dia-
mant”, bouddhisme tantrique.

vajrayogin̄ı [yogin̄ı] f. myth. np. de Vajrayo-
gin̄ı, yogin̄ı “au foudre” ; cf. Vajreśvar̄ı.

vajraraks.a [raks.a] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajraraks.a “Protecteur ada-
mantin”.

vajraratna [ratna] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajraratna “Joyau adaman-
tin”.

vajrarāga [rāga] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajrarāga “Goût adamantin”.

vajrarāja [rāja] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajrarāja “Roi adamantin”.

vajralepa [lepa] m. mortier ; enduit | colle
forte ; not. colle de peau de buffle utilisée pour
les enduits.
dharmaks.etre kr.tam. pāpam. vajralepam.
bhavis.yati En ce temps de justice, que le péché
commis soit mis au pilori.

vajrasattva var. vajrasatva [sattva] m. bd.
[mahāyāna] np. du vajrabodhisattva Vajra-
sattva “Être adamantin” | bd. [tantr.] épith. de
Hevajra.

vajrasandhi [sandhi] m. bd. [mahāyāna] np.
du vajrabodhisattva Vajrasandhi “Crépuscule
adamantin”.

vajrasādhu [sādhu] m. bd. [mahāyāna] np.
du vajrabodhisattva Vajrasādhu “Bienfait ada-
mantin”.

vajrasūc̄ı [sūc̄ı] f. bd. np. de la Vajrasūc̄ı
“Pointe du diamant”, texte en vers attribué à
Aśvaghos.a, sans doute plus tardif (6e siècle) ;
c’est une satire des idéaux brahmaniques.

vajrahāsa [hāsa] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajrahāsa “Rire adamantin”.

vajrahetu [hetu] m. bd. [mahāyāna] np. du
vajrabodhisattva Vajrahetu “Agent adaman-
tin”, aspect de Maitreya.

vajrāyana [āyana] m. bd. np. du Vajrāyana
“Voie du diamant”, forme tantrique du
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mahāyāna.
vajrāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture avec

les jambes croisées en lotus, la plante des pieds
tournée vers le haut.

vajreśvar̄ı [̄ı́svar̄ı] f. bd. np. de la déesse bd.
Vajreśvar̄ı |myth. forme de Durgā “au foudre” ;
son temple principal se trouve à mod. Kangra
(Himachal Pradesh) ; il était très riche, fut pillé
par Mahmud de Gazni en 1009 et par Tugh-
luq Shah en 1360, et détruit par un tremble-
ment de terre en 1905 ; un autre temple se
trouve à Vajreśvar̄ı, sur les bords de la Tansā au
Mahārās.t.ra ; c’est un śaktip̄ıt.ha, le p̄ıt.hasthāna
d’un sein de Sat̄ı.
v�olF vajrol̄ı [relié à vajra] f. cf. vaj-

rol̄ımudrā.
vajrol̄ımudrā [mudrā] f. phil. [yoga]

réaspiration du sperme par le pénis.√
vÑ̂ vañc [relié à añc] v. [1] pr. (vañcati) pp.

(vañcita) pfp. (vaṅkya, vañcya) marcher de tra-
vers ; chanceler, tituber — ca. (vañcayati) trom-
per ‖ lat. vacillo ; fr. vaciller.
vÑn vañcana [vañc-ana] n. tromperie,

déception | illusion, hallucination — f. vañcanā
id.
vañcanām. kr. tricher, tromper.
vañcanām. labh être abusé.
vEÑt vañcita [pp. vañc] a. m. n. f. vañcitā

trompé, déçu ; qui manque (le but 〈i.〉).
vV vat.a m. natu. bot. Ficus indica, banian ;

syn. nyagrodha, śuṅga | fil, corde.
vat.apattra [pattra] n. géo. np. de la ville de

Vat.apattra, sur les bords de la Vísvāmitr̄ı, au
Gujarāt (mod. Vadodarā-Baroda) ; elle s’appe-
lait autrefois Candravat̄ı, puis Vı̄ravat̄ı ; ce fief
marathe fut arraché à l’empire Moghol en 1721.
vVk vat.aka m. n. globule, boulette ; not. bou-

lette de lentilles frite.
vXb vad. aba cf. vad. ava.
vXv vad. avá m. var. vad. abá cheval attirant

l’étalon — f. vád. avā var. vád. abā jument |myth.
np. de Vad. avā, épith. d’Aśvin̄ı.
vXvA vad. avā iic. f. de vad. ava.
vad. avāgni [agni] m. myth. np. de Vad. abāgni

ou Vad. avāgni “Feu de la jument”, feu inextin-
guible sortant d’une caverne sous-marine dans
les régions Sud, issu de l’ardeur de la pénitence
d’Aurva ; on dit que sa fumée est la source des
éclairs ; aussi Bad. avāgni, Vād. avāgni.

vad. avāmukha [mukha] n. myth. np. du
Vad. avāmukha ou Vad. abāmukha “Bouche de la
jument”, une des portes des régions infernales,
située au pôle Sud.

vEZĵ van. ij m. [nom. van. ik] marchand, com-
merçant — f. commerce.
vEZj van. ija [van. ij] m. marchand — n. astr.

signe zodiacal de la Balance |astr. sixième demi-
jour lunaire [karan. a] (mobile) — f. van. ijā trafic,
commerce.
v�X van. d. a var. ban. d. a a. m. n. f. van. d. ā mutilé,

estropié ; castré, impuissant.
�vt̂ -vat var. -mat (forme des a.) comme,

semblable à, qui est | qui a, qui possède ; qui
produit | transforme un sens passif en sens actif,
not. un pp. en ppa. (cf. ktavatu) | forme le nom.
acc. voc. sg. d’un ppft. n. (cf. -vas) | (acc. utilisé
comme adv.) selon, de la manière de, tel.
vt� l vatūla cf. vātula.
v(s vatsá m. veau, jeune animal

| [vatsabhūmı̄] nom du pays Vatsa, dans la
vallée inférieure de la Yamunā, de capitale
Kauśāmb̄ı | myth. np. de Vatsa1, fils du roi
Pratardana | pl. vatsās les habitants du pays
Vatsa ; ses princes — voc. adr. mon enfant, mon
fils, mon chéri — f. vatsā génisse, jeune femelle
| chère — voc. vatse adr. ma fille, ma chérie.
v(sr vatsara [vatsa-ra] m. année d’un cycle

de 5 ans ; année en gén.
v(sl vatsala [vatsa-la] a. m. n. f. vatsalā

tendre envers ses enfants, affectueux.√
vd̂ vad v. [1] pr. (vadati) pr. md. (vadate)

fut. (vadis.yati) imp. (vada) impft. (avadat) opt.
(vadet) pft. (uvāda) aor. [5] (avād̄ıt) pp. (udita2,
vadita) pfp. (udya, vadya) abs. (-udya) pf. (anu,
apa, abhi, pari, pra, vi, sam) parler ; dire qqc. à
qqn 〈2 acc.〉 ; appeler | énoncer, expliquer — ca.
(vādáyati) ps. (vādyate) faire parler, faire dire
| jouer d’un instrument de musique 〈i.〉 — ps.
(udyáte) être parlé, être dit — int. (vāvad̄ıti)
parler fort ; bavarder, trop parler ‖ lat. vates ;
fr. vaticiner.
satyam. vad dire la vérité.
sam. skr.tena vad parler en sanskrit.
vd vada [vad] ifc. agt. m. f. vadā qui parle.
vdn vadana [vada-na] n. bouche, visage ;

gueule.
vdA�y vadānya [vada-anya] a. m. n. f. vadānyā

libéral.
vEd vadi ind. pendant la quinzaine sombre

(d’un mois lunaire) ; opp. śudi | badi id.
vEdt� vaditr. [vad-tr. ] a. m. n. f. vaditr̄ı qui dit ;

qui parle, qui raconte 〈acc.〉 — m. orateur.
viruddham. vaditā qui est enclin à dire des choses
contradictoires.
v� vadya [pfp. [1] vad] n. ce qui est dit, ce

qu’on raconte ; ce qui peut ou doit être dit |dont
on doit parler ; qui mérite l’éloge, louable.
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√
vD̂ vadh aor. [5] (avadh̄ıt) pfp. (vadhya) pf.

(ā) frapper, tuer (substitut de han1 pour l’aor.)
— ps. (vadhyate) être tué, abattu, vaincu.
vD vadhá [vadh] agt. m. f. vadhā qui tue,

meurtrier — m. meurtre, mise à mort ; destruc-
tion ; peine capitale | effacement, disparition ;
frustration ; défaut, imperfection | math. multi-
plication.
vadham. kr. tuer.

vadhabhūmi [bhūmi] f. lieu d’exécution, gi-
bet.

vadhopāya [upāya] m. instrument du
meurtre, moyen de mise à mort.
vEDn̂ vadhin [vadha-in] ifc. agt. m. f. vadhin̄ı

tué par.
vD� vadhu [vadhū] f. jeune épouse ; jeune

femme.
vD� vadhū [vah1] f. fiancée, jeune mariée ;

femme, épouse ; femelle | animal femelle (not.
vache et jument).

vadhūsarā [sarā] f. myth. np. de la rivière
Vadhūsarā “Ruisseau de la jeune femme”, issue
des larmes de Pulomā2 pleurant la perte de Cya-
vana.
v@y vadhya [pfp. [1] vadh] a. m. n. f. vadhyā

qui doit être frappé ; qui doit être puni | qui
doit ou qui va être tué, qui mérite la mort ;
condamné ; qui doit être détruit — f. vadhyā
ifc. meurtre, mise à mort de.

vadhyatā [-tā] f. fait de devoir être tué.
vadhyatām. gam mériter la mort.

vadhyamālā [mālā] f. soc. guirlande de
laurier-rose [karav̄ıra] qu’un condamné portait
au cou.
vED} vádhri [vadh-ri] a. m. n. [“dont les tes-

ticules ont été broyés”] émasculé, castré ; opp.
vr.s.an — m. eunuque.√

vn̂ van v. [1] pr. (vánati) v. [8] pr. (vanóti)
pr. md. (vanuté) aimer, désirer ‖ lat. Venus,
veneror ; all. Wahn ; fr. vénérer.
�vn̂ -van forme des a. mas. (f. en -var̄ı).
vn vána n. bois, forêt ; végétation, massif ;

arbre |multitude, abondance.
vanacara var. vanecara [cara] a. m. n. f. va-

nacar̄ı habitant des bois ; qui erre dans les bois
— m. anachorète | animal sauvage.

vanaparvan [parvan] n. lit. 3e livre du Mah.,
“de la forêt”.

vanavāsa [vāsa1] m. séjour dans la forêt |
myth. [Mah.] pélerinage-exil de 12 ans des cinq
Pān.d. avās |myth. [Rām.] exil de 14 ans dans la
forêt de Rāma, S̄ıtā et Laks.man. a.

vanavāsin [-in] agt. m. f. vanavāsin̄ı qui de-
meure dans la forêt — m. anachorète | mod.

membre d’une communauté tribale.
vanaspati [pati] m. arbre [“mâıtre du bois”].
vanānta [anta] m. lisière d’un bois ; bois,

forêt.√
v�d̂ vand [relié à vad] v. [1] pr. md. (van-

date) pft. (vavande) pp. (vandita) pf. (abhi) ac-
cueillir, saluer avec déférence ; rendre hommage
à, témoigner du respect à | louer, célébrer, ho-
norer | offrir respectueusement à 〈dat.〉 ‖ lat.
vendo ; fr. vanter.
vande mātaram mod. “Vive la mère (patrie)”,
poème patriotique du bengali Bankim Chandra
Chatterji (1875), récité par les enfants au début
des cours.
vandemahi ca tām. vān. ı̄m amr.tām ātmanah.
kalām [Kālidāsa] Faisons l’éloge de la voix, par-
tie immortelle de l’âme.
v�d vanda [vand] a. m. n. f. vandā qui honore.
vandāru [-ru] a. m. n. f. qui honore, qui

célèbre | respectueux, poli.
v�dn vandana [vand-ana] n. adoration, hom-

mage, culte ; vénération — f. vandanā id.
vE�dn̂ vandin var. bandin1 [vand-in] m. soc.

barde (chantant les louanges du prince) ; hérault
(déclamant au combat).
v�� vándya [vand] a. m. n. f. vandyā que l’on

doit honorer ; respectable ; vénérable ; adorable.
vándyatā [-tā] honorabilité.
v�D� r vandhura n. partie avant du char, où

s’assoit le conducteur.
v�@y vandhya a. m. n. f. vandhyā cf. bandhya.
v�y ványa [vana-ya] a. m. n. f. vanyā produit

ou existant dans la forêt ; sauvage |se produisant
dans les bois ; myth. épith. d’Agni — m. animal
ou plante sauvage — n. produit des bois ; fruit
ou racine de plante sauvage — f. vanyā grande
forêt.√

vp̂ vap1 v. [1] pr. (vapati) pp. (upta) raser
— v. [1] pr. md. (vapate) se raser.√

vp̂ vap2 v. [1] pr. (vapati) pft. (uvāpa)
pp. (uptá) pf. (ni, nis, pra) semer, ensemen-
cer | répandre, disperser — ps. (upyate) être
répandu — ca. (vāpayati) semer, planter.
vp� q̂ vapus. iic. pour vapus.
vapus.mat [-mat] a. m. n. f. vapus.mat̄ı beau

|myth. np. du roi Vapus.mān “le Beau”.
vp� ŝ vapus n. corps ; forme, beauté ; merveille.√
vm̂ vam v. [1] pr. (vamati) pp. (vānta) pfp.

(vamitavya) pf. (ut) vomir ; expectorer | rejeter
‖ lat. vomere ; fr. vomir.
vm vama [vam] a. m. n. f. vamı̄ qui vomit.
vmt vamata [imp. vam] ind. vomissez !
vmn vamana [vama-na] n. vomissement.
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vEmt&y vamitavya [pfp. [3] vam] a. m. n. f.
vamitavyā à vomir.
vym̂ vayam [nom. pl. aham] ind. nous.

vayam. vayam [red.] nous-même.
vyŝ váyas [v̄ı1] n. vigueur, jeunesse | âge.

prathamavayasi adv. dans l’enfance.
tasmin vayasi adv. à cet âge.

vayovr.ddha [vr.ddha] a. m. n. f. vayovr.ddhā
avancé en âge, vieux.
vys vayasa [vi1] m. oiseau.
vy-y vayasya [vayas-ya] m. compagnon, ca-

marade, ami (d’enfance ou du même âge) |myth.
np. de Vayasya “Copain”, fils d’Aṅgirā.
vy� n vayúna [v̄ı1] a. m. n. f. vayunā rapide,

mobile, vif ; agité, houleux — m. chemin ; règle,
ordonnance ; agencement rituel — f. vayunā
marque ; but ; connaissance, sagesse.
vr vára1 [vr.1] m. circonférence ; espace qui en-

toure, pièce environnante, chose qui enveloppe.
vr vará2 [vr.2] a. m. n. f. varā choisi, préféré ;

excellent, très bon, très beau ; d’élite, de choix ;
âıné ; meilleur que 〈abl.〉 ; le meilleur des 〈g.
abl. loc.〉 ; le plus fort — ifc. celui qui choisit
(not. une femme) | princier, royal — m. élu,
prétendant, fiancé ; époux, gendre — n. vára
choix, désir ; don, offrande ; dot ; privilège, fa-
veur, récompense ; bénédiction | safran.
varam adv. plutôt, de préférence, mieux vaut
(que 〈abl.〉).
varam. gacchāmi il vaut mieux que je parte.
varam. varam adv. à son gré, au choix.
varam. ... na plutôt ... que ; mieux vaut ... que.
... varam. na ca plutôt ... que ; mieux vaut ... que.
na hi ... varam non pas ... mais plutôt
varam. dā accorder un don, exhaucer un vœu,
donner sa bénédiction.
varam. labh obtenir l’objet de son désir.
varam. mr.tyur na cāk̄ırtih. Plutôt la mort que
l’infâmie.
varam. buddhir na tu vidyā [PT.] L’intelligence
vaut mieux que la science.

varatanu [tanu1] a. m. n. f. varatanū qui a
un beau corps — f. varatanū jolie femme.

varatantu [tantu] m. lit. [Ragh.] np. de Va-
ratantu, précepteur de Kautsa.

varanār̄ı [nār̄ı] f. excellente femme.
vararuci [ruci] m. myth. épith. de Śiva

“qui prend plaisir aux offrandes” | hist. np.
du grammairien Vararuci, expert en rhétorique
[alam. kāra], auteur du Prākr.taprakāśa ; la tra-
dition le donne comme l’un des neuf joyaux
[navaratna] de la cour du roi Vikramāditya ; il
est parfois confondu avec Kātyāyana | hist. np.
de Vararuci1, astronome du Kerala (4e siècle),

inventeur d’une technique de codage redon-
dant à but mnémotechnique [kat.apayādi] | hist.
np. de Vararuci2, astronome du Tamil Nadu
(13e siècle), auteur du Vākyakaran. a | hist. np.
d’autres auteurs de diverses époques.

varavarn. in [varn. in] a. m. n. f. varavarn. in̄ı de
complexion claire, de teint clair.

varaśāpa [́sāpa] m. du. varaśāpau
bénédiction et malédiction.

varāṅga [aṅga1] n. [“la meilleure partie du
corps”] tête | vagin | joli corps — a. m. n. f.
varāṅgā qui a un beau corps.

varāṅganā [-na] f. jolie femme.
varāṅganāsusamartha viril.

varārohā [āroha] f. (femme) qui a de belles
hanches.

varendra [indra] m. chef, roi | myth. np. de
Varendra “Indra le Valeureux” — m. n. géo. np.
du Varendra1, région du nord du Bengale ; il in-
cluait le Pun.d. ravardhana.
�vr -vará exprime “celui qui fait” après un

verbe.
vrk varaka1 [vara1-ka] m. manteau — n. tissu

| soc. couverture, bâche ; couvercle |phil. [nyāya]
couverture des arguments d’un syllogisme.
vrk varaka2 [vara2-ka] m. souhait, requête |

soc. homme qui demande en mariage.
vrZ varan. a1 [vara1-na] m. rempart, motte ;

chaussée ; pont | natu. bot. Crataeva magna,
arbuste poussant le long des rivières, aux
feuilles trifoliées, aux fleurs verdâtres, utilisé en
médecine ; aussi appelé varun. a, il est supposé
posséder des vertus magiques | soc. formule ma-
gique récitée pour accrôıtre le pouvoir des armes
— n. enclos — f. varan. ā géo. np. de la petite
rivière Varan. ā près de Bénarès (mod. Barnā).

varan. ās̄ı [as̄ı] f. du. géo. les rivières Varan. ā
et As̄ı | cf. vārān. as̄ı.
vrZ varan. a2 [vara2-na] n. fait de choisir | soc.

fait d’accorder sa main à son futur époux.
varan. am. kr. choisir.

varan. ı̄ya [-̄ıya] a. m. n. f. varan. ı̄yā qui doit
être choisi ou sélectionné.
vrd varada [vara2-da] a. m. n. f. varadā pro-

pice ; qui exauce les désirs, qui accorde des dons
— m. myth. np. de Varada, aspect propice de
Vis.n. u — f. varadā jeune fille | géo. np. de la
rivière Varadā, affluent de la Godāvar̄ı (mod.
Vardha).

varadamudrā [mudrā] f. bd. geste du don
(avant-bras horizontal, main tendue vers le sol,
paume en avant).

varadarāja [rāja] m. myth. np. de Varadarāja
“Mâıtre de l’Abondance”, aspect propice de
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Vis.n.u ; son temple principal est à Kāñc̄ıpura
| lit. np. du grammairien Varadarāja1, élève de
Bhat.t.oji, auteur de la Laghukaumud̄ı.
vrdAn varadāna [vara2-dāna] n. octroi d’une

faveur, bénédiction.
vrAk varāka a. m. n. f. varāk̄ı misérable ;

miséreux, pitoyable | impur, sale (argent).
vrAZsF varān. as̄ı f. géo. np. de la rivière

Varān. as̄ı, au nord de Vārān. as̄ı ; mod. Varan. ā.
vrAh varāha m. natu. zoo. sanglier, verrat,

porc | myth. np. de Varāha, le Sanglier, 3e

avatāra de Vis.n. u, qui plongea dans les eaux pour
sauver la Terre qui y avait été plongée par le
daitya Hiran.yāks.a au début du présent kalpa ;
cf. Emūs.a — f. varāh̄ı myth. une yogin̄ı ; on la
représente avec une tête de sanglier, tenant en
main un poisson et une coupe de sang ‖ lat.
verres ; fr. verrat.

varāhakarn. a [karn. a] m. sorte de flèche “en
forme d’oreille de sanglier”.

varāhapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Varāhapurān. a ; cf. vārāhapurān. a.

varāhamihira [mihira] m. hist. np. de
Varāhamihira, astrologue, naturaliste et
mathématicien du Magadha (6e siècle), auteur
de l’encyclopédie Br.hatsam. hitā ; il vécut à
Kāmpilyā et à Ujjayin̄ı ; la tradition l’inclut
parmi les neuf joyaux [navaratna] de la cour du
roi Vikramāditya.
vEr¤ varis.t.ha [super. vará2] a. m. n. f. varis.t.hā

le meilleur, le plus éminent | le pire des 〈g.〉.
vrFyŝ vár̄ıyas [compar. uru] a. m. n. f.

var̄ıyas̄ı plus large (que 〈abl.〉) |plus libre — ind.
plus loin — n. espace plus grand | espace libre ;
liberté ; confort, aise.
vzZ várun. a [vara1] m. myth. np. de Varun. a

“(le Ciel) qui nous entoure”, asura védique
du ciel étoilé ; âıné des radieux [āditya], il
représente la face sombre du divin, par oppo-
sition à son double Mitra ; il est le Roi uni-
versel [adhipati], sévère mais juste, et a célébré
pour lui-même la première consécration royale
[rājasūya] dont il a fixé le rite ; Varun. a est
Pracetā, celui qui entend tout ; il est le ga-
rant des serments, et lie les hommes avec son
lacet magique [pāśa] ; il symbolise la Parole
vraie, et est le dieu des Commandements ; en
confessant ses fautes à Varun. a, on brûle ses
péchés dans le feu du repentir [paścāttāpa] ;
il est le gardien [dikpāla] de la direction de
l’Ouest ; ultérieurement il est dieu souverain des
eaux célestes ou souterraines [Ambhah.pati] et
mâıtre des créatures marines [Yādaspati] ; astr.
il préside le naks.atra Śatabhis.ak (λ du Verseau) ;

phil. [sām. khya] il est le régent [niyantr. ] du sens
du goût [jihvā] ; il est le gardien de l’ordre céleste
[r.ta], aidé par Gandharva ; sa monture est le ma-
kara ; on le représente flanqué à sa droite par
Gaṅgā et à sa gauche par Yamunā ; son épouse
Cars.an. ı̄ éleva son fils Bhr.gu né du feu sacrificiel ;
[Mah.] la rivière Parn. aśā lui donna comme fils
Śrutāyudha, à qui il donna une masse d’armes
magique pour le rendre invincible | myth. l’une
des 10 régions [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa |cf.
varan. a1 ‖ gr. oυρανoς ; lat. ūr̄ına.

varun. apraghāsa [praghāsa] m. pl.
varun. apraghāsās soc. 2e rite de cāturmāsya à
la pleine lune du mois ās. ād. ha ; on y sacrifie à
Varun. a pour être délivré de son lacet ; il est
ainsi appelé car on y fait un festin d’orge en
son honneur.

varun. asava [sava2] m. myth. [“sacre de
Varun. a”] sacre, consécration royale ; syn.
rājasūya.
vr��y váren. ya [pfp. [1] vr.2] a. m. n. f. váren. yā

désirable ; excellent ; meilleur parmi les 〈g.〉.
vg várga [vr.j] a. m. n. f. vargā ifc. qui

écarte, qui élimine ; qui sélectionne |groupe de —
m. catégorie, groupement ; association, bande,
parti | not. classe de mots, catégorie de no-
tions, liste de matières | phon. lieu d’articula-
tion d’une consonne ; famille de consonnes le
partageant (kavarga gutturales, cavarga pala-
tales, t.avarga cérébrales, tavarga dentales, pa-
varga labiales, yavarga semi-voyelles, śavarga si-
bilantes) | section d’un livre ; not. subdivision
d’un adhyāya (le R. gveda en comporte 2006)
|math. classe des équations quadratiques.
vEgn̂ vargin [varga-in] ifc. agt. m. f. vargin̄ı

du parti de, dévoué à | pl. varginas partisans ;
membres du parti de, dévoués à 〈iic.〉.
vgFy varḡıya [varga-̄ıya] ifc. a. m. n. f. varḡıyā

de la catégorie de, du parti de |phon. de la série
de (phonèmes).
kavarḡıya gutturale.
v`y vargya [varga-ya] a. m. n. f. vargyā ifc.

de la catégorie de, du parti de — m. confrère,
collègue ; membre de la même société ; camarade
de parti ou de classe.
vcŝ varcas [ruc1] n. force vitale, vigueur,

énergie ; not. le pouvoir de rayonnement du feu
et du soleil | éclat, splendeur ; couleur — m.
myth. np. de Varcā “Resplendissant”, un fils de
Soma-Candra ; les dieux avaient décidé de l’en-
voyer sur Terre comme avatāra pour défendre
le dharma ; son père Candra n’accepta de se
séparer de son fils que pour 16 ans au plus,
pourvu qu’il naisse comme fils d’Arjuna ; il s’in-
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carna donc en Abhimanyu, condamné à mourir
à 16 ans — n. varca ifc. couleur ou éclat de —
n. varcasa ifc. lustre, éclat de.
vĵ varj [ca. vr.j] v. [10] pr. (varjayati) pp.

(varjita) pfp. (varjya) abs. (varjayitvā) écarter,
éviter ; abandonner, renoncer à, s’abstenir de
〈acc.〉 | exclure.
vj varja [varj] ifc. a. m. n. f. varjā libre de,

débarrassé de ; sans, excepté | à l’exception de.
varjaka [-ka] a. m. n. f. varjikā qui évite ; qui

exclut ; excepté.
varjana [-na] n. exclusion ; évitement ; aban-

don.
vjEy(vA varjayitvā [abs. varj] ind. ayant

abandonné, ayant évité — prép. à l’exception
de 〈acc.〉.
vEjt varjita [pp. varj] a. m. n. f. varjitā exclu,

évité, abandonné | sans, dénué de, à l’exception
de 〈iic. i.〉.
v>y varjya [pfp. [1] varj] a. m. n. f. varjyā à

éviter, à exclure — ifc. à l’exception de.
varjyam adv. excepté 〈iic.〉.
vẐ varn. [vn. varn. a] v. [10] pr. (varn. áyati)

pp. (varn. ita) pf. (upa, nis) peindre ; décrire,
dépeindre, exposer.
vZ várn. a [relié à vr.1] m. manteau, couver-

ture ; apparence, aspect | couleur, teinte ; pig-
ment, couleur pour peindre ; couleur de peau,
teint | sorte, espèce, catégorie |qualité, propriété
| soc. catégorie sociale védique, classe ou caste
majeure ; la tradition en distingue 4 [caturvarn. a]
brāhman. a, ks.atriya, vaísya et śūdra, qui se sub-
divisent en corporations héréditaires [jāti] ou
castes mineures de métiers et de régions | gram.
phonème ; lettre, voyelle, syllabe, mot |note, son,
musique, mélodie, poème.

varn. acitra [citra] n. lit. poésie savante avec
des contraintes sur les phonèmes utilisés ; cf.
sthānacitra, svaracitra.

várn. aparicaya [paricaya] m. étude de la mu-
sique, connaissance d’un air, talent musical.

várn. apāt.ha [pāt.ha] m. alphabet.
varn. asam. kara [sam. kara] m. soc. mélange des

castes par mariage mixte | myth. [Mah.] confu-
sion des castes accidentelle provenue par inter-
version des mets rituels lors du mariage de Sa-
tyavat̄ı1 ; celle-ci consomma le mets destiné à
lui donner un fils ks.atriya (erreur reportée sur
son petit-fils Paraśurāma), alors que sa mère ab-
sorba le mets brahmane (permettant ainsi plus
tard à son fils Vísvāmitra de transcender son
destin ks.atriya pour devenir brahmane).

varn. asamāmnāya [samāmnāya] m. gram. al-
phabet, ordre alphabétique du sanskrit.

varn. asthiti [sthiti] f. préservation des
phonèmes |maintien de l’ordre social.

varn. āgama [āgama] m. phon. superposition
d’un phonème à un autre, augment.

varn. āpatti [āpatti] f. phon. transformation
d’un phonème en un autre, substitution.

varn. āśrama [āśrama] n. soc. [“classe sociale
et mode de vie”] conformité à l’organisation so-
ciale traditionnelle brahmanique.

varn. āśramaguru [guru] m. soc. le roi en tant
que gardien de l’orthodoxie brahmanique.

varn. āśramadharma [dharma] m. soc.
idéologie brahmanique de hiérarchie sociale de
droit divin organisée en classes [varn. a] et en
corporations [jāti] héréditaires.
vZn varn. ana [varn. a-na] n. fait de peindre,

de colorier — f. varn. anā peinture, coloriage |
description ; décoration.
vEZk varn. ika [varn. a-ika] m. couleur pour

peindre.
varn. ikabhaṅga [bhaṅga] m. phil. la science

des couleurs, un s.ad. aṅgaśilpa.
vEZt varn. ita [pp. varn. ] a. m. n. f. varn. itā

peint, décrit, expliqué.
vEZn̂ varn. in [varn. a-in] a. m. n. f. varn. in̄ı co-

loré | de bonne caste.
vt̂ vart [ca. vr.t1] v. [10] pr. (vartayati) pp.

(vartita) pfp. (vartitavya, vartya) faire tourner,
rouler qqc. | accomplir, produire ; exposer, ra-
conter.
vt varta [vart] ifc. m. [“lieu de déplacement”]

pays, région, séjour |moyen de subsistance.
vtn vartana [varta-na] a. m. n. f. vartanā

ifc. qui met en mouvement, qui se sert de — n.
mouvement, fait de faire le tour | passe-temps,
séjour ; moyen de subsistance.
vtmAn vartamāna [ppr. md. vr.t1] a. m. n.

f. vartamānā courant, en action ; qui se passe,
qui a lieu, se produisant, contemporain — n. le
présent | gram. le temps du présent ; cf. lat. — f.
vartamānā gram. la conjugaison du présent.

vartamānasāmı̄pya [sāmı̄pya] n. gram. voisi-
nage du présent ; on peut y employer lat. .
vEt varti [vart] f. rouleau ; bandage ; onguent,

collyre ; cosmétique |mèche d’une lampe ; frange
d’un tissu | vart̄ı id.
vEtkA vartikā [vart-ika] f. crayon, fusain ; pin-

ceau.
vEtt vartita [pp. vart] a. m. n. f. vartitā

tourné, roulé ; arrondi | produit, créé, accompli ;
préparé — n. gram. (le temps du) passé — f.
vartitā ifc. conduite à observer vis-à-vis de.
vEtt&y vartitavya [pfp. [3] vr.t1] a. m. n. f.

vartitavyā à pratiquer, à observer ; dont on doit
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s’occuper — n. (impers.) il doit être observé ; on
doit pratiquer ; qui doit être appliqué à 〈loc.〉.
asmadvaśe vartitavya selon nos instructions ;
par obéissance à notre égard.
vEtn̂ vartin [vart-in] ifc. agt. m. f. vartin̄ı qui

séjourne, qui se trouve, qui se produit ; qui existe
| qui obéit, qui pratique ; qui fait tourner.
v(mn̂ vartman [vart-man] n. trace de roue,

sillon ; piste, chemin.
vD̂ vardh [ca. vr.dh1] v. [10] pr. (vardhayati)

pr. md. (vardhayate) pp. (vardhita) accrôıtre ;
faire pousser, élever.
mānam. vardh honorer.
vD várdha [vardh] m. augmentation.
vDn várdhana [vardha-na] a. m. n. f. vardhan̄ı

qui crôıt, qui prospère — ifc. qui fait crôıtre, qui
fait prospérer, qui multiplie ; qui accrôıt la puis-
sance de — m. myth. [Mah.] np. de Vardhana
“Prospère”, fils de Kr.s.n. a et Mitravindā |myth.
épith. de Śiva “Qui fait prospérer” — f. vard-
han̄ı balai, brosse | [vārdhan̄ı] soc. pot à eau ri-
tuel | croissance, prospérité, progrès | dilatation,
renforcement, promotion ; éducation.
vDmAn vardhamāna [ppr. md. vr.dh1] a. m.

n. f. vardhamānā croissant, prospère ; au fig.
qui s’élève spirituellement — m. jn. np. de
Vardhamāna “Prospère”, ascète du 6e siècle
ant., fondateur du Jäınisme ; il est le 24e et
dernier t̄ırthaṅkara ; il est représenté avec un
corps jaune d’or, son animal est un lion ; cf.
Mahāv̄ıra, Jina | hist. np. du grammairien-
logicien Vardhamāna1 (14e siècle), auteur du
Gan. aratnamahodadhi et du Kiran. āval̄ıprakāśa.

vardhamānaka [-ka] m. plat de terre couvert
d’un autre plat et formant lampe à huile ; cf.
samput.a | jn. symbole jäın sacré le représentant,
associé à Vardhamāna-Jina et symbolisant la
lumière de son enseignement ; cf. as.t.amaṅgala
| posture des deux mains l’une retournée sur
l’autre |lit. [Pañcatantra] np. de Vardhamānaka,
fils de marchand | lit. [Mr.cchakat.ikā] np. de
Vardhamānaka1, serviteur de Cārudatta.
vEDt vardhita [pp. vardh] a. m. n. f. vardhitā

accru, grandi.
vEDn̂ vardhin [vardh-in] agt. m. f. vardhin̄ı

augmentant, grandissant, croissant — f. vard-
hin̄ı ifc. qui augmente.
vmn̂ varman [vr.1-man] n. cuirasse, cotte de

mailles ; protection — m. ifc. soc. protégé par ;
forme des np. de princes [ks.atriya] | protection
de.
vq̂ vars. [ca. vr.s. ] v. [10] pr. (vars.ayati) faire

pleuvoir ou tomber en pluie |pleuvoir sur 〈acc.〉 ;
arroser (de 〈i.〉).

vq vars. á [vars. ] m. pluie | bassin versant, divi-
sion du monde entre deux châınes de montagne
(la tradition divise le monde en 9 versants :
kuru, kim. nara, ketumāla, bhārata, bhadrāśva,
ramyaka, hari, hiran. maya, ilāvr.ta) — n. année
— f. cf. vars. ā ‖ pali vassa ; fr. averse, versant.
āvars. āt adv. d’ici un an.
vars. āt adv. après un an.
vars.en. a adv. en un an.
vars.e adv. chaque année.

vars.akun. d. al̄ı [kun. d. al̄ı] f. astr. horoscope de
l’année.

vars.avara [vara2] m. eunuque.
vars.avr.ddhi [vr.ddhi] f. [“augmentation d’une

année”] anniversaire.
vqk vars.aka [vars.a-ka] a. m. n. f. vars.akā

tombant en pluie.
vqt̂ vars.at [vars.a] a. m. n. f. vars.at̄ı en train

de pleuvoir.
vars.ati adv. pendant qu’il pleut.
vqs� vars.asu [loc. pl. vars. ā] ind. à la saison

des pluies.
vars.asuja [ja] a. m. n. f. vars.asujā né à la

saison des pluies.
vqA vars. ā [f. vars.a] f. ifc. pluie de | pl. vars. ās

saison [r.tu] des pluies (mois de śrāvan. a2 et
bhādrapada), mousson | année.

vars. ākāla [kāla1] m. saison des pluies.
vEqn̂ vars. in [vars.a-in] agt. m. f. vars. in. ı̄ qui

verse, qui arrose, qui fait pleuvoir | qui pleure
à grosses larmes — ifc. qui distribue | de tant
d’années.
s.as.t. ivars. in âgé de 60 ans.
vqFZ vars. ı̄n. a [vars.a-̄ına] ifc. a. m. n. f. vars. ı̄n. ā

de tant d’années.
vqFy vars. ı̄ya [vars.a-̄ıya] ifc. a. m. n. f. vars. ı̄yā

de tant d’années.
trivars. ı̄ya âgé de 3 ans.
vq�k várs.uka [vars.a-uka] a. m. n. f. vars.ukā

pluvieux.
v	y vars.yá [vars.a-ya] a. m. n. f. vars.yā concer-

nant la pluie ; pluvieux.√
vl̂ val [relié à vr.1] v. [1] pr. md. (valate)

v. [1] pr. (valati) pft. (vavale) pp. (valitá) se
tourner vers, se pencher ; être attaché à 〈loc.〉
| revenir, retourner | se manifester | recouvrir ;
être recouvert de — ca. (valayati) faire tourner.
vl valá [val] m. cave, caverne | véd. [RV.]

np. de la caverne Vala, qu’Indra, aidé des lumi-
neux [aṅgirasas] et des souffles [marutas], ouvrit
pour libérer l’Aube [Us.ā] au premier matin du
Monde ; ses rayons nourriciers étaient confisqués
par les démons avares [pan. i] comme leur bétail ;
cette caverne, découverte par la chienne Saramā,
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se trouvait sur une ı̂le de la rivière céleste Rasā
| véd. np. de l’asura Vala “Puissant”, frère de
Vr.tra, tué par Indra (plus tard appelé Bala) —
ifc. fort en ; cf. bala ‖ hi. vala.
�vl -vala pourvu de, abondant en.
vly valaya [vala-ya] m. bracelet ; cercle.
vlv valava cf. balava.
vlAk valāka var. balāka m. natu. zoo. sorte

de héron.
vlAhk valāhaka cf. balāhaka.
vEl vali f. pli, ride ; boucle (de cheveux) |

vague | var. val̄ı id.
vSk valka m. écorce d’arbre.
vSkl valkala [valka-la] n. écorce | vêtement

fait de fibres d’écorce (à l’usage des ascètes).√
vSĝ valg v. [1] pr. (valgati) pp. (valgita)

remuer les membres, s’agiter ; sauter, bondir.
vSgA valgā [valg ] f. bride ; rêne.
valgāṅka [aṅka] a. m. n. f. valgāṅkā qui tient

la bride.
vSg� valgú [valg-u] a. m. n. f. joli, gracieux ;

beau, charmant, attirant.
valguka [-ka] a. m. n. f. valgukā joli ; agréable

— m. santal — n. bois de santal.
vSmFk valmı̄ka m. n. fourmilière.
v¥ valla m. variété de blé |sa graine, unité de

poids (entre 2 et 4 grains [yava]).
v¥B vallabha a. m. n. f. vallabhā aimé, désiré,

préféré ; cher à 〈g. loc. iic.〉 ; préféré à 〈abl.〉 —
m. bien-aimé, époux, favori ; suprême |myth. np.
de Vallabha, épith. de Kr.s.n. a “Bien-aimé” | lit.
np. de Vallabha1, fondateur d’une secte vish-
nouite ; cf. Vallabhācārya — f. vallabhā épouse,
bien-aimée, favorite ; mâıtresse — f. vallabh̄ı
géo. np. de la ville de Vallabh̄ı au Gujarāt.

vallabhadeva [deva] m. hist. np. de Vallabha-
deva, auteur du Kaśmı̄ra (entre le 12e et le 15e

siècles), auteur de la Subās.itaval̄ı.
vallabhācārya [ācārya] m. hist. np. de Val-

labhācārya “Mâıtre bien-aimé”, brahmane te-
lugu (1479–1531) né à Bénarès ; avec Caitanya
il prêcha la dévotion [bhakti] envers Kr.s.n. a et
créa la doctrine du pur monisme [́suddhādvaita]
réalisée par la voie du bien-être [pus.t. imārga] ; il
écrivit l’Anubhās.ya, commentaire sur le Brah-
masūtra ; on le dit réincarnation d’Agni ; on le
célèbre à gurudvādaś̄ı.

vallabhendra [indra] m. hist. np. du médecin
Vallabhendra, auteur du Vaidyacintāman. i.
v¥rF vallar̄ı f. liane, plante grimpante | (au

fig.) cheveux bouclés | var. vallari id. — m. val-
lar̄ıka ifc. id.
v¥Al vallāla m. hist. np. de Vallāla, poète de

la fin du 16e siècle, auteur du Bhojaprabandha.

v¥F vall̄ı f. liane, plante grimpante ; not. pa-
tate douce |myth. np. de Vall̄ı “Liane”, seconde
épouse de Skanda ; elle est honorée à Vellamalai,
au Kerala | lit. chapitre d’une leçon [upanis.ad].
vv vava cf. bava.√
vf̂ vaś v. [2] pr. (vás.t. i) être favorable à ;

désirer, vouloir, souhaiter | imposer sa volonté,
commander ; affirmer, statuer ‖ gr. εκων ; ang.
to wish.
vf váśa [vaś] m. volonté, désir | ordre, auto-

rité, pouvoir, empire — a. m. n. f. vaśā soumis,
obéissant ; dépendant de, sous le pouvoir de 〈g.
iic.〉.
vaśāt par la volonté, par l’effet de.
vaś̄ı kr. soumettre à sa volonté, subjuguer.
vaśe kr. id.
vaśam. n̄ı id.
vfg vaśaga [vaśa-ga] a. m. n. f. vaśagā soumis

à la volonté de, dépendant de.
vfA vaśā [vāś] f. vache (stérile ou n’ayant

pas encore vêlé) | femelle d’animal ; femme ‖
fr. vache.
vEftA vaśitā [vaś-tā] f. phil. [yoga] la volonté

irrésistible, ou pouvoir d’imposer sa volonté à
autrui, un as.t.asiddhi ; ce pouvoir permet de
dompter les bêtes sauvages, mais aussi de sou-
mettre à sa volonté le ciel ou l’eau.
vEf(v vaśitva [vaś-tva] n. la mâıtrise de soi

| le pouvoir de subjuguer autrui ; cf. vaśitā.
vEfn̂ vaśin [vaś-in] agt. m. f. vaśin̄ı mâıtre de

soi.
vEf¤ vaśis.t.ha cf. vasis.t.ha.
vfFkrZ vaś̄ıkaran. a [vaśa-karan. a] n. phil.

[tantr.] subjugation (par mantra ou yantra).
vfFk� t vaś̄ıkr.ta [vaśa-kr.ta] a. m. n. f.

vaś̄ıkr.tā dépendant — f. vaś̄ıkr.tā soumission,
dépendance ; fait d’être sous l’emprise ou le pou-
voir de.
v[y vaśya [pfp. [1] vaś] a. m. n. f. vaśyā qui

doit être subjugué, à dompter | soumis, docile ;
au pouvoir de, au service de 〈g. iic.〉 — m. ser-
viteur ; esclave — f. vaśyā épouse, femme docile
| soc. pouvoir magique de soumettre à sa vo-
lonté ; rite de subjugation.
yam brāhman. am dev̄ı vāg vaśyaiva anuvartate
[Bhavabhūti] Ce brahmane que la déesse de la
parole suit partout comme une servante.
vqV̂ vas.at. [vah1] interj. véd. que vienne 〈dat.〉

(invocation à une divinité par le hotr. à la fin de
la récitation d’un rituel, après quoi l’adhvaryu
verse l’oblation dans le feu sacrificiel).
pūs.n. e vas.at. invocation à Pūs.ā.
vas.at. kr. soc. effectuer l’invocation vas.at. .
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vas.at.kāra [kāra] m. soc. performance de l’in-
vocation vas.at. .√

vŝ vas1 v. [1] pr. (vasati) pft. (uvāsa)
fut. (vatsyati, vasis.yati) pp. (us.ita, us.t.a) abs.
(us.itvā, -us.ya) pf. (adhi, ā, upa, ni, pra, vi, sam)
habiter, demeurer | passer, séjourner ; rester —
ca. (vāsayati) loger, héberger, abriter ‖ all. We-
sen ; ang. was.√

vŝ vas2 v. [2] pr. md. (vaste) pf. (ni)
se revêtir de, s’habiller ; s’envelopper — ca.
(vāsayati) vêtir, habiller ; envelopper de 〈acc.〉
‖ lat. vestis ; fr. vêtir.
vŝ vas3 [vas2] ifc. m. vêtu de.√
vŝ vas4 v. [6] pr. (uccháti) pp. (us.t. á2, us.ita)

pf. (vi) véd. briller (not. aube).
vŝ vas5 cl. pour yus.mān, yus.mabhyam,

yus.mākam.
�vŝ -vas forme des ppft. act. (m. nom. -vān,

acc. -vām. sam, n. nom. acc. -vat, f. -us. ı̄).
vsEt vasati var. vasat̄ı [vas1-ti] f. halte de

nuit, nuitée ; campement, séjour | habitation,
résidence ; repaire, ĝıte | jn. monastère.
vasatim. kr. passer la nuit ; se réfugier à 〈loc.〉.
vasatim. grah id.
tisro vasat̄ır us. itvā ayant passé trois nuits.
vsn vasana1 [vas1-ana] n. séjour, résidence.
vsn vásana2 [vas2-ana] n. vêtement ; tissu —

f. vasanā ifc. vêtu de | tout dévoué à, infatué de
(doctrine).
vs�t vasantá [vas4] m. la saison [r.tu] du prin-

temps (mois de caitra et vaísākha) | myth. np.
de Vasanta, le Printemps personnifié, un servi-
teur de Kāma.
vasántā adv. au printemps.

vasantapañcamı̄ [pañcamı̄] f. soc. festival en
l’honneur de Sarasvat̄ı, le 5e jour de la quinzaine
claire du mois māgha ; on y honore les livres et
instruments d’écriture ; cette fête est aussi ap-
pelée śr̄ıpañcamı̄.

vasantartu [r.tu] m. la saison du printemps ;
elle comprend les mois de caitra et vaísākha.

vasantasenā [senā] f. lit. np. de la courtisane
Vasantasenā “Armée du Printemps”, héröıne de
la Mr.cchakat.ikā ; elle est éprise du brahmane
Cārudatta.

vasantotsava [utsava] m. soc. festival du prin-
temps, célébré à phālgun̄ı ; cf. dolāpūrn. imā, gau-
rapūrn. imā.
vsA vasā [vas4] f. graisse, lard ; mœlle, cer-

velle.
vEs¤ vásis.t.ha [super. vasu] a. m. n. f. vasis.t.hā

le plus riche ; le plus éminent ; le meilleur —
m. myth. np. du saptars. i Vasis.t.ha “Le plus
riche” ou Vaśis.t.ha “Dont tous les vœux sont

exhaucés”, à qui l’on attribue des hymnes du
R. gveda ; il est un brahmars.i d’une grande
pûreté, né du souffle [prān. a] de Brahmā ; il mou-
rut au sacrifice de Daks.a mais renaquit dans
le feu sacrificiel de Brahmā ; il fut le chapelain
[purohita] du roi Iks.vāku et de toute sa lignée ; il
maudit son fils Nimi pour ne pas l’avoir attendu
pour entreprendre un sacrifice de 500 ans, le
condamnant à perdre son corps ; en retour Nimi
le maudit pareillement, et son corps disparut de
nouveau ; [MP.] il naquit de nouveau du sperme
répandu par Mitra et Varun. a [Mitrāvarun. au] à
la vue de la nymphe Urvaś̄ı ; il a la connaissance
parfaite du brahman [brahmanis.t.ha] ; ses vœux
sont exhaucés par sa vache d’abondance Nan-
din̄ı-Śabalā ; [Rām.] son rival le roi Vísvāmitra
tenta de la lui dérober, mais son armée fut mise
en déroute par ses beuglements humbhā qui pro-
duisirent des armées innombrables ; [Mah.] son
fils Śakti1 ayant refusé de céder le passage au roi
Kalmās.apāda, celui-ci le frappa de son fouet ; en
retour, Vasis.t.ha le maudit, le condamnant à de-
venir un vampire [rāks.asa] ; le vampire dévora
successivement ses 100 fils ; désespéré, Vasis.t.ha
essaya en vain de se donner la mort, puis délivra
le roi de son sort au bout de 12 ans ; astr. il est
associé à l’étoile Mizar de la Grande Ourse ; son
épouse est Arundhat̄ı, sa compagne-étoile ; il eut
100 fils, tous ascètes accomplis, dont l’âıné était
Śakti1, qui engendra l’ascète Parāśara.
vs� vasu [vas4] a. m. n. f. bon, excellent [“qui

brille”] — n. bien, richesse, argent, trésor | or,
joyau, pierrerie |objet excellent, bénéfique — m.
myth. np. de Vasu “le Riche”, épith. d’Agni ; le
feu ; le Soleil ; diverses divinités | myth. np. de
Vasu1, 3e fils de Jamadagni | myth. [Mah.] np.
de Vasu1 “l’Excellent” roi du pays Cedi, père de
Satyavat̄ı et Br.hadratha ; cf. Uparicara | myth.
[Rām.] np. du roi Vasu2, fils de Kuśa1 ; il fonda
la ville de Girivraja |pl. vasavas myth. [as.t.avasu]
le groupe des 8 trésors ou sphères d’existence,
classe de divinités védiques assistant Indra dans
le ciel des 33 dieux [trayastrim. śa] ; ils com-
prennent [BU.] : Agni le Feu, Pr.thiv̄ı la Terre,
Vāyu le Vent, Antariks.a l’Atmosphère, Āditya
le Soleil, Dyau le Ciel-Lumière, Candra le dieu
Lune, et naks.atrān. i l’ensemble des constella-
tions ou maisons lunaires ; ou bien [VP.] : Āpa
l’Eau (ou Ahar le Jour), Dhruva le Fixe (Étoile
polaire) ou l’Espace, Soma le dieu Lune, Dhara
la Terre, Anila le Vent, Anala le Feu, Pratyūs.a
l’Aube et Prabhāsa la Lumière ; ils sont nés
de Kaśyapa et d’Aditi [Rām.] ou de Prajāpati
[Mah.] ; les trésors représentent les formes vi-
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sibles des lois naturelles ; astr. ils président le
naks.atra Śravis.t.hā (β du Dauphin) ; plus tardi-
vement, ils forment une classe du gan. a ; [Mah.]
ils visitèrent l’ermitage de Vasis.t.ha avec leurs
épouses ; Pr.thiv̄ı s’éprit de la vache Nandin̄ı, et
demanda à Dyau de la voler ; Vasis.t.ha en retour
maudit les vasavas de se réincarner en hommes ;
devant leurs supplications, il leur accorda de
ne renâıtre que très brièvement, sauf celui qui
avait volé Nandin̄ı, condamné à une très longue
existence ; ils se réincarnèrent comme fils de
Gaṅgādev̄ı et du roi Śāntanu | math. symb. le
nombre 8.

vasugupta [gupta] m. hist. np. du phil. trika
Vasugupta (Kaśmı̄ra, fin du 8e siècle) ; il reçut
de Śiva en rêve la révélation du Śivasūtra ; son
élève Kallat.a en écrivit les Spandakārikās, qui
exposent la doctrine pratyabhijñādarśana.

vasudeva [deva] m. myth. [Mah.] np. de Va-
sudeva “Divin prolifique”, roi de Mathurā de
la lignée lunaire yādava, fils de Śūra, frère de
Kunt̄ı ; sa naissance fut saluée par un roulement
de tambour céleste [Ānakadundubhi] ; il incarne
Kaśyapa revenu sur Terre par une malédiction
de Varun. a ; emprisonné par le tyran Kam. sa, il
eut 8 fils de sa femme Devak̄ı, dont Balarāma et
Kr.s.n. a, les précédents ayant été tués à leur nais-
sance sur l’ordre de Kam. sa ; ses autres épouses
sont Rohin. ı̄3 et Vaísal̄ı.

vasudharā [dharā] f. bd. np. de la déesse Va-
sudharā “qui apporte la richesse”.

vasudhā [dhā3] f. la Terre | la terre, le sol ; le
royaume.
vasudhaiva kut.umbakam [Hitopadeśa] La Terre
est notre foyer.

vasupūjya [pūjya] m. jn. np. du roi mythique
Vasupūjya “Joyau vénérable”.

vasubandhu [bandhu] m. bd. np. de Va-
subandhu, lettré bouddhiste du 4e siècle, né
d’un père brahmane de Purus.apura, de gotra
Kauśika ; il est l’auteur de nombreux ouvrages
philosophiques, dont l’Abhidharmakośa, somme
de la doctrine theravāda ; son frère Asaṅga le
convertit au bd. mahāyāna.

vasumat̄ı [-mat] f. lit. [DKC.] np. de Vasu-
mat̄ı “Riche comme la Terre”, épouse du roi
Rājaham. sa.

vasumanas [manas] m. myth. np. de Vasu-
manā, roi d’Ayodhyā de la lignée solaire, fils de
Haryaśva et de Mādhav̄ı ; il est père de Trid-
hanvā.
vs� m̂ vasum [acc. vasu] ind. trésor.
vasum. dhara [dhara] a. m. n. f. vasum. dharā

généreux, prolifique — f. vasum. dharā la Terre

[“qui porte des trésors”] | la terre, le sol ; le
royaume.
vE-t vast́ı m. vessie |clystère — f. vast̄ı [yoga]

exercice de nettoyage des voies urinaires ‖ lat.
vesica ; all. Wanst ; fr. vessie, vésicule.
v-t� vastu [vas4-tu] n. biens, richesses | chose ;

matière, substance | phil. réalité concrète | (au
fig.) propriété, nature, caractère | gram. sens
propre (opp. alaṅkāra sens figuré).

vastutas [-tas] adv. conformément à la na-
ture des choses |en substance, en réalité ; en fait ;
essentiellement.

vastuvr.tta [vr.tta] n. les faits (substance de
ce qui s’est produit).
v-/ vastra [vas2-tra] n. vêtement, étoffe — a.

m. n. f. vastrā ifc. vêtu de ‖ fr. veste, vêtement.
vastrakalā [kalā] f. l’art de la broderie.
vastragopana [gopana] n. l’art de dissimuler

dans ses vêtements, l’un des 64 arts [kalā].
vastrapūta [pūta1] a. m. n. f. vastrapūtā filtré

par un linge.
vastrapūtam. jalam eau purifiée.√

vĥ vah1 v. [1] pr. (vahati) pft. (uvāha) pp.
(ūd. ha) pf. (ā, ut, upa, ni, nis, pari, pra, vi) por-
ter |apporter, emmener ; conduire, mener, trans-
porter | trâıner, tirer (se dit du cheval attelé à
un char, d’une bête de trait attelée à un chariot)
| avancer, aller, couler, souffler | porter sur soi,
avoir — ps. (uhyate) être porté, être emmené,
être transporté — ca. (vāhayati) conduire, diri-
ger, se servir d’un véhicule | faire porter ‖ lat.
veho ; all. Wagen ; ang. wagon ; fr. véhicule.
aśvena vah aller à cheval.
plavena vah aller en bateau.
vĥ vah2 [vah1] ifc. a. m. n. f. qui va (à cheval,

etc.).
vh vaha [vah1] a. m. n. f. vahā ifc. qui conduit,

qui porte, qui charrie ; chargé de, pourvu de
| qui porte le nom de — m. véhicule ; char ; ba-
teau | vent, courant |myth. l’un des 7 Vents du
Ciel [marut] ; le Dev̄ıpurān. a liste : Parāvaha,
Nivaha, Udvaha, Sam. vaha, Vivaha, Pravaha,
et Parivaha ; ils sont associés aux 7 langues
d’Agni [saptajihva] | porteur ; animal de trans-
port ; épaule — n. collier d’un animal de trait —
f. vahā cours d’eau, rivière ‖ lat. via ; fr. vague,
voie.

vahana [-na] a. m. n. f. vahanā ifc. qui va, qui
conduit, qui porte — n. conduite (en voiture,
etc.) ; véhicule.
vahan̄ı kr. utiliser comme véhicule.
vht̂ vahat [ppr. vah1] a. m. n. f. vahant̄ı qui

coule.
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vht� vahatú [vaha-tu] m. soc. procession de
mariage ; mariage.
vEhn̂ vahin [vah1-in] agt. m. f. vahin̄ı qui tire

— m. animal de trait.
vE¡ váhni [vah1-ni] m. animal de trait | feu

[“qui porte les offrandes”] |myth. np. de Vahni,
épith. d’Agni gardien [dikpāla] du Sud-Est |phil.
principe divin masculin, opp. śakti | phil. feu
mystique.
vahni trikon. a n. phil. [tantr.] triangle igné, la
pointe en haut, symbolisant le principe mâle
dans les diagrammes [yantra] géométriques.

vahnimat [-mat] a. m. n. f. vahnimat̄ı qui
contient du feu.
parvato vahnimān dhūmavattvāt
[Tarkasam. graha] Le mont contient du feu,
parce que fumant.
vA vā1 conj. cl. ou, ou bien, soit ; à suppo-

ser que, comme | ou plutôt, ou mieux | vraiment
| toutefois, pourtant | même à supposer que
〈futur〉 |〈interr.〉 donc ; n’est-ce pas ; est-ce que ?
| gram. optionnellement
na vā sinon ; optionnellement | plutôt que.
na ... vā ni ... ni.
na vā ... vā id.
vā ... vā soit ... soit.
yadi vā ... vā id.
vā na vā oui ou non | rarement.
vā na ... vā soit on n’a pas ... soit.
yadi ... vā à moins que.
atha vā ou bien ; mais.
ke vā (suivi d’une négation) tous.√

vA vā2 v. [2] pr. (vāti) pp. (vāta) pf. (nis,
pra) souffler, venter ; souffler sur ou vers 〈acc.〉
| s’exhaler ; émettre (odeur) — ca. (vāpayati)
faire souffler ‖ gr. αω ; lat. aer ; all. wehen ; ang.
air ; fr. air.√

vA vā3 var. ve v. [4] pr. (váyati) pr. md.
(vayate) pp. (uta2, ūta) tisser — ps. (ūyate) être
tissé.
vAk̂ vāk iic. pour vāc.
vākkovida [kovida] a. m. n. f. vākkovidā ex-

pert en parole — m. myth. épith. de Hanumān,
qui possède la science du langage.

vākpati [pati] m. hist. np. de Vākpati
“Mâıtre du sanskrit”, épith. du roi-poète Muñja.

vākpārus.ya [pārus.ya] n. langage grossier, in-
jurieux ou insultant.
vAk vāká [vr. vac] agt. m. f. vākā ifc. qui

parle, qui récite ; qui exprime — m. récitation.
vākovākya [vākya] n. dialogue.
vAkAVk vākāt.aka m. pl. hist. np. de la dy-

nastie des princes Vākāt.akās ; ils régnèrent au

Mahārās.t.ra du 3e au 5e siècles, succédant aux
Sātavāhanās ; cf. Pravarapura.
vAÈ vākya [vāc] n. parole, discours, langage,

déclaration, édit, énonciation | gram. proposi-
tion, phrase (opp. mot [pada]) |gram. expression
analytique (opp. expression synthétique [vr.tti])
— f. vākyā ifc. parole de.
samānavākye adv. gram. dans la même phrase.

vākyakaran. a [karan. a] m. astr. np. du
Vākyakaran. a ou Vākyakaran. asiddhānta, ou-
vrage d’astronomie dû à Vararuci2 (vers 1282),
origine de l’almanach Vākyapañcāṅga populaire
en Inde du Sud.

vākyapad̄ıya [pada-̄ıya] m. lit. [“à propos de
la phrase et du mot”] np. du Vākyapad̄ıya, nom
d’un traité de grammaire de Bhartr.hari ; cf. ha-
rikārikās, Trikān. d. ı̄.

vākyayojanā [yojanā] f. gram. analyse struc-
turelle de la phrase.

vākyādhyāhāra [adhyāhāra] m. gram. para-
phrase suppléant les termes omis d’une phrase
elliptique.

vākyārtha [artha] m. gram. sens d’une
phrase ; sémantique.
vAĝ vāg iic. pour vāc.
vāḡı́sa [̄ı́sa] a. m. n. f. vāḡı́sā éloquent, bon

orateur ; titre de poète — m. myth. np. de
Vāḡı́sa épith. de Br.haspati “Mâıtre de la pa-
role”.

vāgdāna [dāna] n. soc. engagement d’une
fiancée en vue d’un mariage.

vāgbhat.a [bhat.a] m. hist. np. de Vr.ddha
Vāgbhat.a, médecin du 7e siècle ; on lui
doit l’As.t.āṅgahr.daya sam. hitā, synthèse des
connaissances médicales indiennes [āyurveda] ;
l’As.t.āṅgasam. graha, ouvrage voisin en prose, lui
est aussi attribué, mais son authenticité est
contestée |hist. np. du médecin Vāgbhat.a1, des-
cendant du précédent, qui aurait vécu un siècle
plus tard | hist. np. de Vāgbhat.a2, poète du 12e

siècle, auteur du Vāgbhat.ālam. kāra | hist. np.
de Vāgbhat.a3, poète du 13e siècle, auteur du
Kāvyānuśāsana1.

vāgbhat. ālam. kāra [alam. kāra] m. lit. np. du
Vāgbhat.ālam. kāra, ouvrage de poétique dû à
Vāgbhat.a2.

vāgbhava [bhava] n. [vāgbhavab̄ıja] phil.
[tantra] le b̄ıjamantra ‘aim. ’.

vāgmin var. vāggmin [-min] a. m. n. f.
vāgmin̄ı éloquent — m. [“mâıtre de la parole”]
intellectuel, érudit.

vāgvardhin̄ı [vardhin̄ı] f. [vāgvardhin̄ısabhā]
classe de perfectionnement en langue.

vāgvid [vid3] a. m. n. f. éloquent |lettré ; sage.
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vāgvin [-vin] a. m. n. f. vāgvin̄ı éloquent.
vAR̂ vāṅ iic. pour vāc.
vāṅmat̄ı [-mat] f. géo. np. de la Vāṅmat̄ı “où

coule la Parole”, rivière sacrée du Népal ; mod.
Bāgmat̄ı.

vāṅmáya [maya] a. m. n. f. vāṅmaȳı concer-
nant la parole ; dont la nature est la parole —
n. language ; éloquence, rhétorique ; littérature
— f. vāṅmaȳı myth. np. de Vāṅmaȳı “Faite de
parole”, épith. de Sarasvat̄ı.
vAĉ vāc [vr. vac] f. [nom. vāk] voix, pa-

role, son ; verbe, langage, discours ; parole sainte
| phil. [sām. khya] la faculté [karmendriya] de
parole, dont le régent [niyantr. ] est Agni ; son
élément [bhūta] prédominant est ākāśa l’éther ;
la perception [tanmātra] associée est le son
[́sabda] qui excite le sens [buddh̄ındriya] de
l’oüıe [́srotra] |myth. np. de Vāk, la Parole per-
sonnifiée, épith. de Sarasvat̄ı.
vAck vācaka [vāc-aka] agt. m. f. vācikā qui

parle, qui récite ; qui parle de 〈g. iic.〉 — m. phil.
essence sonore d’une divinité (svarūpamantra)
| gram. mot dénotant ; opp. dyotaka.
vAcÇvF vācaknav̄ı [vr. vacaknu] f. lit. np. de

Vācaknav̄ı, patr. de la philosophe Garḡı “fille de
Vacaknu”.
vAcn vācana [vāc-ana] n. récitation, lecture

— f. vācanā leçon ; chapitre.
vAcŝ vācas [g. vāc] iic.
vācaspáti [pati] m. myth. np. de Vācaspati

“Mâıtre de la Parole”, épith. de divers dieux,
not. Br.haspati ; il préside à la faculté humaine
de la parole | soc. titre de lettré [pan. d. ita] |
hist. np. du philosophe Vācaspati1 Mísra (9e

siècle), de tradition moniste [advaita] ; il est
l’auteur de l’exégèse Bhāmat̄ı du commentaire
Brahmasūtra bhās.ya de Śaṅkarācārya ; on lui
doit aussi le Tattvabindu ; pour son érudition,
on lui donna le titre de sarvatantrasvatantra
| [tarkavācaspati] hist. np. de Tārānātha Tar-
kavācaspati, (1806–1885), érudit bengali, lexi-
cographe, auteur du Vācaspatya.

vācaspatya [-ya] a. m. n. f. vācaspatyā re-
latif à Vācaspati — n. éloquence | lit. np. du
Vācaspatya, encyclopédie du sanskrit dûe au
Pan.d. ita Tārānātha Tarkavācaspati (1884, Cal-
cutta).
vAcA vācā [vāc] f. parole ; mot ; texte.
vAQy vācya [ca. pfp. [1] vac] a. m. n. f. vācyā à

dire, à énoncer ; dont on doit parler ; qui mérite
d’être dit | à qui l’on doit ou peut adresser la pa-
role | à dénoncer ; répréhensible, blâmable — n.
blâme, reproche ; ce qu’on doit dénoncer | gram.
connotation | gram. voix ; il y a trois voix : l’ac-

tif, où le verbe dénote l’agent [kartr. ], le passif,
où le verbe dénote le patient ou le but [kartr. ],
et l’impersonnel, où le verbe dénote seulement
le procès ; les autres rôles sémantiques [kāraka]
nécessités par la paraphrase doivent être fournis
aux cas correspondants.
vAj vāja [vr. vaj] m. force ; vigueur, énergie

|soc. nourriture rituelle |myth. np. du r.bhu Vāja
“Force” — n. nourriture ; oblation.

vājapeya [peya] n. soc. [“boisson de vi-
gueur”] rite royal véd. de sacrifice du soma
consacré à Indra et aux centaures [gandharvās] ;
il célèbre la virilité d’un roi d’âge mûr ; une
course de 17 chars sur un parcours marqué de
17 flèches se termine par la victoire du roi ; au
centre du parcours un brahmane, juché sur un
mât [sthān. u], y fait tournoyer une roue de char.

vājaśravas [́sravas] m. np. de Vājaśravā
“Célèbre par sa vigueur”.

vājaśravasa m. lit. [KU.] patr. de
Vājaśravasa “fils de Vājaśravā” ; il fit le
sacrifice de toutes ses possessions [vísvajit], et
envoya son fils Naciketā à la Mort [Yama].
vAjy� vājayú [vāja-yu] a. m. n. f. désireux de

vaincre.
vAjsn�y vājasaneyá m. myth. np. de

Vājasaneya, patr. de Yājñavalkya | pl. soc.
l’école de Vājasaneya du Yajurveda blanc.

vājasaneyasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de
la Vājasaneyasam. hitā, recension du Yajurveda
blanc, établie par Yājñavalkya, et distribuée à
ses 15 disciples ; [AP.] elle est seule autorisée au
kaliyuga.

vājasaneyin [-in] agt. m. f. vājasaneyin̄ı qui
appartient à l’école de Vājasaneya |pl. hist. cette
école.
vAjsn�Ey vājasaneyi iic. pour vājasaneyin.
vājasaneyiprātísākhya [prātísākhya] n. lit. le

recueil prātísākhya du Yajurveda blanc.
vājasaneyisam. hitā [sam. hitā] f. lit. le Yajur-

veda blanc ; cf. taittir̄ıya ; on en distingue deux
recensions [́sākhā] : la mādhyam. din̄ıya et la
kān. va.
vAjsn�Eyn̂ vājasaneyin [vājasaneya-in] a. m.

n. f. vājasaneyin̄ı soc. [“suivant Yājñavalkya”]
se dit de l’école de Yājñavalkya et du Yajurveda
blanc.
vAEjn̂ vājin [vāja-in] a. m. n. f. vājin̄ı valeu-

reux, héröıque, viril ; fort, efficace, prolifique —
m. cheval (symbole de la force).
vAjF vāj̄ı iic. pour vāja.
vāj̄ıkaran. a [karan. a] n. substance aphrodi-

siaque.
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vāj̄ıkaran. atantra [tantra] n. méd. la science
des aphrodisiaques et de la vigueur sexuelle, une
section de l’Āyurveda.√

vA�Ĉ vāñch v. [1] pr. (vāñchati) pp.
(vāñchita) désirer, souhaiter, aspirer à 〈acc.〉.
vA�CA vāñchā [vāñch] f. désir, envie de 〈loc.

iic.〉.
vāñchām. kr. aspirer à 〈loc.〉.
vAE�Ct vāñchita [pp. vāñch] a. m. n. f.

vāñchitā désiré, aimé — n. désir, envie.
vAXb vād. aba var. vād. ava [vr. vad. aba] m.

étalon.
vād. abāgni [agni] m. myth. np. de Vād. abāgni

ou Vād. avāgni “Feu Équin” ; cf. Vad. avāgni.
vAZ vān. a m. son ; musique ; harpe | [bān. a] ro-

seau ; flèche — f. vān. ı̄ son ; musique | parole,
voix, diction ; bonne diction ; discours éloquent
|myth. np. de Vān. ı̄ “Parole”, épith. de Sarasvat̄ı
| pl. orchestre ; chœur.
sapta vān. yah. les 7 notes de la gamme.
vAEZj vān. ijá var. bān. ija [vr. van. ij] m. mar-

chand.
vAEZ>y vān. ijya [vr. van. ij-ya] n. f. vān. ijyā

commerce.
vAt vāta [pp. vā2] m. vent, air, souffle ; souffle

vital | myth. np. de Vāta, épith. du dieu Vāyu
“Qui souffle” |méd. le souffle, une des 3 humeurs
[tridos.a] ; syn. vāyu ‖ lat. ventus ; ang. wind ; all.
Wind ; fr. vent.
prativātam adv. contre le vent.

vātān. d. a [an. d. a] n. méd. testicule enflé — a.
m. n. qui a les testicules enflés.

vātāpi [āp̄ı] m. myth. [Mah.] np. de l’ogre
[rāks.asa] Vātāpi “Flatulence”, qui avec son frère
Ilvala hantait la forêt Dan.d. aka ; il se déguisait
en bélier du sacrifice pour être mangé par les
brahmanes, dont il faisait éclater le ventre lors-
qu’Ilvala l’appelait ; il connut son destin en étant
digéré par Agasti | géo. np. de la ville de Vātāpi
au Karn. āt.a, capitale des Cālukyās (540–757) ;
capturée par les Pallavās en 642, elle resta sous
leur contrôle 13 ans, jusqu’à la restauration du
royaume par Vikramāditya1 ; mod. Badaami.
vātāpi j̄ırn. o bhava [Agasti] Vātāpi, sois digéré.

vātāyana [ayana] a. m. n. f. vātāyanā qui se
déplace dans l’air | rapide comme le vent (se dit
d’un cheval) — n. fenêtre ; balcon ; terrasse.
vAEtk vātika [vāta-ika] a. m. n. f. vātik̄ı ven-

teux | rhumatisant — m. bavard ; beau parleur,
flatteur.
vAt� l vātula [vāta] a. m. n. f. vātulā venteux

|flatteur | var. vātūla f. fou | affligé de goutte ou
de rhumatismes ‖ hi. baul.

vA(s vātsa [vr. vatsa] a. m. n. f. vāts̄ı np. patr.
“descendant de Vatsa” — f. vāts̄ı soc. épouse
d’un Vātsya — m. vātsi soc. fils de Vatsa.
vA(sSy vātsalya [vr. vatsala-ya] n. affection

envers les enfants | tendresse envers 〈g. loc. iic.〉.
vA(sF vāts̄ı [f. vātsya] f. soc. épouse d’un

Vātsya.
vāts̄ıputra [putra] m. hist. np. de Vāts̄ıputra,

philosophe fondateur d’une doctrine bd.
hétérodoxe.

vāts̄ıputr̄ıya [-̄ıya] m. pl. bd. np. de la secte
des Vāts̄ıputr̄ıyās, considérée comme hérétique
par Vasubandhu.
vA(-y vātsya [vr. vatsa-ya] a. m. n. f. vātsyā

relatif au pays vatsa — m. soc. np. patr. de
Vātsya “descendant de Vatsa”.

vātsyāyana [ayana] m. lit. np. de
Vātsyāyana, philosophe du 5e siècle, au-
teur du Kāmasūtra | lit. np. de Vātsyāyana1,
philosophe du Bihāra du 4e siècle, auteur du
Nyāyabhās.ya.
vAd̂ vād [ca. vad] v. [10] pr. (vādayati) pfp.

(vādya) ppr. ps. (vādyamāna) faire parler, faire
dire | jouer d’un instrument de musique 〈i.〉.
vAd vāda [vād] a. m. n. f. vādā ifc. qui parle

de, qui fait entendre, qui proclame — m. pa-
role, déclaration, discussion ; énoncé, narration ;
thèse, théorie | controverse ; dispute, querelle
|son (d’instrument) ; chant (d’oiseau) — ifc. dis-
cussion de ; mention de ; doctrine de.

vādaka [-ka] a. m. n. f. vādikā musicien.
vādana [-na] m. musicien — n. bruit — f.

vādanā ifc. son de, musique de ; jeu de (instru-
ment) — loc. vādane ifc. mod. à (telle) heure.
saptavādane adv. mod. [“quand sonne 7 h”] à 7
h.
vAEdn̂ vādin [vāda-in] ifc. agt. m. f. vādin̄ı qui

parle, qui dit, qui énonce, qui affirme.
vA� vādya [pfp. [1] vād] n. musique (instru-

mentale) — m. instrument de musique.
vādyavidyā [vidyā] f. connaissance de la mu-

sique.
vA�mAn vādyamāna [ppr. ps. vād] a. m. n. f.

vādyamānā étant joué.
vAn vāna1 [vr. vana] a. m. n. f. vān̄ı relatif aux

bois ; habitant dans les bois — n. forêt épaisse.
vānaprastha [prastha] m. soc. brahmane

dans le 3e stade de la vie brahmanique [āśrama],
ermite retiré dans la forêt ; le vānaprastha doit
avoir assuré sa descendance (par la naissance
d’un fils de son fils) mais peut se retirer dans la
forêt avec sa femme ; le purus. ārtha associé est
dharma.
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vAn vāna2 [vā3] n. tressage ; tissage ; couture
| paillasse.

vānadan. d. a [dan. d. a] m. métier à tisser, na-
vette.
vAnr vānara [vāna1-ra] m. singe — f. vānar̄ı

guenon.
vānaraketana [ketana] m. myth. np. de

Vānaraketana, épith. d’Arjuna “Qui a le singe
pour emblème”.

vānaraketu [ketu] m. myth. np. de
Vānaraketu, épith. d’Arjuna “Qui a le singe
pour emblème”.

vānarasenā [senā] f. myth. [Rām.] armée des
singes, alliée du roi Rāma ; elle l’aida à conquérir
Laṅkā.
vA�t vānta [pp. vam] a. m. n. f. vāntā vomi.
vAE�t vānti [vānta] f. vomissement.
vAp vāpa1 [vap1] n. fait de raser.
vāpana [-na] n. id.
vAp vāpa2 [vap2] m. semeur | semence — ifc.

ensemencé.
vApF vāp̄ı [vap2] f. étang (formé par des

digues) | réservoir, citerne.
vAm vāma1 a. m. n. f. vāmā à gauche |gauche,

courbe | bas, nain, vil.
vāmena adv. à gauche.
vāmad daks.in. am adv. de gauche à droite.

vāmācāra [ācāra] m. phil. [tantra] la voie
tantrique [́sākta] “de la main gauche”, qui pra-
tique les interdits impurs ; cf. makārapañcaka ;
opp. daks.in. ācāra.

vāmācārin [-in] agt. m. f. vāmācārin. ı̄ phil.
[tantra] adepte des pratiques “de la main gau-
che”.

vāmetara [itara] a. m. n. f. vāmetarā droit
[“autre que gauche”].
vAm vāmá2 [van] a. m. n. f. vāmı̄ f. vāmā char-

mant, beau.
vāmadeva [deva] m. myth. np. de l’er-

mite Vāmadeva Gautama “Celui dont le dieu
est charmant”, qui composa l’essentiel du 4e

man. d. ala du R. gveda ; [Mah.] il avait des chevaux
splendides que lui emprunta le roi Śala1 ; lors-
qu’il vint les réclamer en vain, des géants sur-
girent pour le tuer | lit. [DKC.] Vāmadeva est le
sage conseiller du roi Rājaham. sa.

vāmoru [ūru] a. m. n. f. vāmorū qui a de
belles cuisses.
vAm vāma3 [vam] m. vomissement.
vAmn vāmana [vāma1-na] m. nain |myth. np.

de Vāmana “le Nain”, fils de Kaśyapa et d’Aditi,
en tant que 5e descente [avatāra] de Vis.n. u, la
première à forme humaine ; il descendit s’incar-
ner sur Terre pour combattre le daitya Bali, roi

tyran qui s’était approprié les trois mondes ; ve-
nant à une fête de Bali comme un brahmane
nain, il fit le vœu d’obtenir 3 enjambées de terre ;
quand Bali le lui accorda (en désobéissant à son
guru Śukra qui avait reconnu Vis.n. u, et en per-
dant ainsi sa protection) il se transforma en
Géant cosmique [Trivikrama] pour couvrir les
trois mondes ; on le représente en nain tenant le
parasol du brahmane | myth. np. de l’éléphant
céleste Vāmana1, diggaja du Sud | hist. np. de
Vāmana2, poète et grammairien du Kaśmı̄ra
de la fin du 8e siècle ; il était ministre du roi
Jayāp̄ıd. a ; on lui doit le manuel de poétique
Kāvyālam. karavr.tti — f. vāmanikā naine.

vāmanapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Vāmanapurān. a, texte mythologique mixte, re-
lativement récent.
vAy vāya [vā3] m. tissage | tisserand.
vAyv vāyava [vāyu] a. m. n. f. vāyav̄ı concer-

nant le vent, relatif à Vāyu — f. vāyav̄ı le Nord-
Ouest.

vāyav̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. vāyav̄ıyā qui
concerne le vent ; aérien.

vāyav̄ıyapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Vāyav̄ıyapurān. a, l’un des plus anciens textes
mytho-ritualistes [purān. a], de tradition shiväıte
[́saiva] ; aussi appelé Vāyupurān. a, Śivapurān. a,
śaivapurān. a.

vāyav̄ıyasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Vāyav̄ıyasam. hitā, recueil de textes concernant
la doctrine et le rite shiväıtes.
vAys vāyasa [vr. vayas] m. f. vāyas̄ı natu. zoo.

corbeau, corneille — n. multitude de corbeaux.
vāyasavidyā [vidyā] f. science (de divination

par observation) des corbeaux.
vAy� vāyu [vā2] m. vent ; air | phil. [vaíses. ika]

la substance [dravya1] du Vent ou de l’Air ;
[sām. khya] un des 5 éléments [bhūta] ; son
pañcabhūtasthala est Kālahast̄ı́svara | méd. le
souffle, une des 3 humeurs [tridos.a] ; syn. vāta
| myth. véd. np. du dieu Vāyu, le Vent per-
sonnifié, messager des dieux, fils de Tvas.t.ā, ou
né du souffle de Purus.a ; son énergie provient
de la force quittant Indra après son meurtre
du brāhman. a Vr.tra ; il est ami d’Agni, servi-
teur d’Indra, père de Hanumān ; il est le gar-
dien [dikpāla] de la direction du Nord-Ouest, et
le roi des gandharvās ; phil. [sām. khya] il est le
régent [niyantr. ] du sens du toucher [tvak] ; il est
l’essence de la Parole [Vāk] ; premier à boire le
soma, il est le plus fort d’entre les dieux ; un jour
de colère, il créa Laṅkā en soufflant dans la mer
le sommet du mont Meru ; sous le nom d’Anila,
c’est l’un des 8 trésors [vasu] ; on le représente
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comme un homme blanc, chevauchant une ga-
zelle ; astr. il préside le naks.atra Svāti (Arctu-
rus) ; cf. Pavana, marut, Vāta.

vāyupurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Vāyupurān. a ; cf. Vāyav̄ıyapurān. a.
vAr̂ vār [vr.1] n. eau ; mare, eau stagnante ‖

gr. oυρoν ; lat. ūr̄ına ; fr. urine.
vārdhan̄ı [dhanin] f. soc. pot à eau rituel

symbolisant la Déesse.
vAr vāra [vr. vr.2] m. qui restreint, qui

obstrue ; couverture ; porte, barrière | endroit
convenu, emplacement propice ou convenable,
lieu d’élection |moment favorable, instant choisi,
heure dite ; période convenue — cl. après num.
fois | jour de la semaine (sūrya (dimanche),
soma (lundi), maṅgala (mardi), budha (mer-
credi), guru (jeudi), śukra (vendredi), śani (sa-
medi)) — f. vārā courtisane, prostituée ‖ gr.
ωρα ; lat. hora ; fr. heure.
vāram adv. souvent, maintes fois.
ekavāram adv. une seule fois.
bahuvāram adv. de nombreuses fois, très sou-
vent.
vāram. vāram adv. quelquefois.

vāran. á [-na] a. m. n. f. vāran. ı̄ qui restreint,
qui résiste | dangereux ; invincible — m. protec-
tion, armure | éléphant — n. résistance ; opposi-
tion, obstacle — f. vāran. ı̄ éléphant femelle.

vāran. avata [-vat] n. myth. [Mah.] np. de la
ville de Vāran. avata, située sur le Gange à une se-
maine de marche de Hastināpūra ; Duryodhana
y fit exiler Kunt̄ı et les pān. d. avās dans un pa-
lais de laque [lāks. āgr.ha] très inflammable, afin
de les faire périr dans un incendie ; le complot
fut déjoué par Vidura, qui fit creuser un tunnel
par lequel les pān. d. avās s’échappèrent.

vāranār̄ı [nār̄ı] f. soc. prostituée, femme fa-
cile.
vArZsF vāran. as̄ı cf. vārān. as̄ı.
vArAZsF vārān. as̄ı [vr. varān. as̄ı] f. géo. np. de

la ville de Vārān. as̄ı ou Vāran. as̄ı (Bénarès) “près
de la Varān. as̄ı” ; c’est l’une des 7 villes sacrées
[saptapur̄ı] ; cf. Kāśi | var. vāran. as̄ı id.
vArAh vārāha [vr. varāha] a. m. n. f. vārāh̄ı re-

latif au sanglier, à l’avatāra Varāha — f. vārāh̄ı
myth. np. de Vārāh̄ı, śakti de Varāha, une sap-
tamātr.kā.

vārāhapurān. a [purān. a] n. lit. np.
du Vārāhapurān. a, recueil mythologique
d’obédience vais.n. ava ; cf. sāttvika.
vAEr vāri [vār] n. eau ; pluie | fluide ; fluidité.
vārija [ja] n. lotus [“né dans l’eau”].
vāridhi [dhi] m. mer, océan.

vAzZ vārun. a [vr. varun. a] a. m. n. f. vārun. ı̄
relatif à Varun. a ; aquatique ; occidental — m.
animal aquatique |myth. np. de Vārun. a “fils de
Varun. a”, patr. de Bhr.gu | pl. myth. les vārun. ās
“enfants de Varun. a”, race de guerriers | var.
vārun. i myth. np. de Vārun. i “issu de Varun. a”,
patr. de Bhr.gu, Agastya, Vasis.t.ha — f. vārun. ı̄
myth. np. de Vārun. ı̄, śakti de Varun. a, une yo-
gin̄ı ; épouse (ou fille) de Varun. a, elle personnifie
le vin produit lors du barattage de la mer de lait
[ks. ı̄rodamathana] et elle “roule les yeux d’ivres-
se” ; cf. Surādev̄ı | astr. 13e jour de la quinzaine
sombre du mois caitra | soc. boisson alcoolisée
obtenue par distillation de berce macérée dans
du jus de palme.

vārun. āstra [astra] n. myth. arme magique de
Varun. a.
vAtA vārtā forme dégéminée de vārttā.
vA� vārtta [vr. vr.tta] a. m. n. f. vārttā qui a

des ressources, qui a un métier ; en bonne santé
— n. santé, état — f. vārttā profession, occu-
pation ; not. commerce, économie | la science de
l’économie | (ce qui se passe) informations, nou-
velles — f. vārtā id. — ifc. vivant de ; de profes-
sion ; parlant de.
kā vārttā que se passe-t-il ? quoi de neuf ?
vA�Ak vārttāka [vr. vr.tta-ka] m. f. vārttāk̄ı

natu. bot. Solanum melongena, aubergine ; syn.
vaṅgana — n. son fruit.
vAE�k vārttika [vārttā-ika] agt. m. f. vārttikā

qui exerce une profession ; professionnel |
informateur, messager — ifc. qui exerce le
métier de, qui vit de ; qui ne pense qu’à — n.
gram. annexe explicative à un sūtra ; not. com-
mentaire supplétif de l’As.t.ādhyāȳı de Pān. ini par
Kātyāyana.
vA�È vārddhakya [vr. vr.ddhaka-ya] n.

vieillesse.
vAEqk vārs. ika [vr. vars.a-ika] a. m. n. f. vārs. ik̄ı

pluvieux | annuel — ifc. âgé de tant d’années.
vA	Z�y vārs.n. eya [vr. vr.s.n. i-̄ıya] a. m. n. f.

vārs.n. eyā myth. descendant de Vr.s.n. i.
vAl vāla m. poil, crin ; not. de la queue d’un

cheval.
vālakhilya var. bālakhilya [khilya] m. pl.

vālakhilyās lit. collection de 11 stances apo-
cryphes du R. gveda | myth. [VP.] nom d’une
classe de sages [r.s. i] de très petite taille, fils
de Kratu et Santati ; ou issus des cheveux
de Prajāpati qui faisait pénitence pour obte-
nir la création d’êtres vivants ; il y a 60000
Vālakhilyās, qui entourent le char du Soleil.
vAEl vāli [vālin] m. cf. vālin.
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vAEln̂ vālin var. bālin [vāla-in] m. myth.
[Rām.] np. de Vāl̄ı ou Bāl̄ı “Queue poilue”, roi-
singe fils d’Indra ; il humilia Rāvan. a s’étant at-
taqué à lui en le portant à sa ceinture aux quatre
coins du monde, avant de s’en faire son allié ; il
tua l’asura Dundubhi ; il combattit son frère ca-
det Sugr̄ıva dont il épousa l’épouse Rūmā ; il fut
tué d’une flèche tirée dans son dos par surprise
par Rāma qui installa Sugr̄ıva sur son trône ; cf.
Tārā2.
vAl� k vāluka a. m. n. f. vālukā sablonneux —

f. vālukā (en gén. pl.) sable, gravier.
vASmFEk vālmı̄ki [vr. valmı̄ka] m. myth. np. du

sage [r.s. i] Vālmı̄ki “(Pénitent) de la fourmilière” ;
renonçant à une vie de brigandage, il médita si
longtemps sur le mot ‘mort’ [māra] que son corps
fut couvert de fourmis ; on le dit fils de Garud. a ;
on lui attribue la composition du Rāmāyan. a et
à cet effet l’invention du mètre épique śloka ; cf.
Ādikavi, Kuś̄ılava.

vālmı̄k̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. vālmı̄k̄ıyā concer-
nant Vālmı̄ki ; composé par Vālmı̄ki.
vAvd̂ vāvad [int. vad] int. (vāvad̄ıti) parler

fort ; bavarder, trop parler.
vAvd� k vāvadūka [vāvad-ūka] a. m. n. f.

vāvadūkā bavard ; éloquent.
vAvAt vāvāta [van] a. m. n. f. vāvātā cher,

bien-aimé ; favori — f. vāvātā soc. épouse royale
favorite.√

vAf̂ vāś v. [4] pr. md. (vāśyate) pp. (vāśita)
mugir, beugler ; hurler, crier ; gémir ‖ fr. vache.
vAŝ vās1 [ca. vas1] v. [10] pr. (vāsayati) pp.

(vāsita) pfp. (vāsya1) loger, héberger, abriter.
vAŝ vās2 [ca. vas2] v. [10] pr. (vāsayati) pp.

(vāsita) pfp. (vāsya2) vêtir, habiller ; envelopper
de 〈acc.〉.
vAŝ vās3 [vn. vāsa3] v. [10] pr. (vāsayati) pp.

(vāsita) parfumer.
vAs vāsa1 [vās1] m. séjour, habitation ; halte,

étape | (au fig.) situation, condition.
vAs vāsa2 [vās2] m. vêtement.
vAs vāsa3 m. parfum, odeur agréable |

impression, illusion | myth. np. de l’asura Vāsa
“Illusion” ; cf. Kı̄rti ‖ hi. bās.

vāsaka [-ka] n. mus. mélodie récurrente ; cf.
dhruvā.

vāsana [-na] n. fait de parfumer — f. cf.
vāsanā.
vAsnA vāsanā [f. vāsana] f. souvenir ;

désir, inclinaison, tendance ; illusion | phil.
imprégnation ; impression d’une sensation
antérieure, souvenir subconscient ; émotion,
association de sentiments à la lecture ou

à l’audition d’une œuvre | math. preuve,
démonstration ; syn. upapatti.

vāsanāks.aya [ks.aya2] m. phil. [tantra] la des-
truction des impressions ou tendances, but du
rituel kaula.
vAs�tk vāsantaka [vr. vasanta-ka] a. m. n.

f. vāsantikā relatif au printemps ; printanier —
m. lit. np. de Vāsantaka, nom d’un vidūs.aka —
m. vāsantika id. — f. vāsantikā natu. bot. Hip-
tage benghalensis, arbuste grimpant aux fleurs
blanches odoriférantes ; syn. mādhav̄ı.
madhuśca mādhavaśca vāsantikavr.tuh. La saison
du printemps comprend les mois de madhu et
mādhava.
vAsr vāsará [vas4] a. m. n. f. vāsar̄ı matinal

— m. n. jour (opp. nuit) ; jour de la semaine
| temps, tour, succession.

vāsareśa [̄ı́sa] m. astr. régent d’un jour
de la semaine : sūrya (dimanche), soma
(lundi), maṅgala (mardi), budha (mercredi),
guru (jeudi), śukra (vendredi) et śani (samedi).
vAsv vāsava [vr. vasu] a. m. n. f. vāsav̄ı myth.

relatif aux vasavas ; relatif à Indra — m. myth.
np. de Vāsava, épith. d’Indra “Chef des vasa-
vas”.

vāsavadatta [datta] m. np. Vāsavadatta
“donné par Indra” — f. vāsavadattā lit. np.
de l’héröıne Vāsavadattā du roman éponyme de
Subandhu | hist. np. de diverses princesses.
vAsEv vāsavi [vāsava] m. myth. [Mah.] np.

de Vāsavi, patr. d’Arjuna “fils d’Indra” |myth.
[Rām.] patr. de Vāl̄ı.
vAsŝ vāsas [vāsa2] n. vêtement (pour le bas

du corps) ; costume ; étoffe, tissu | du. vāsas̄ı
deux pièces d’étoffe formant vêtement complet.
vAEst vāsita [pp. vās3] a. m. n. f. vāsitā par-

fumé ; épicé | affecté par, sous l’influence de 〈i.
ifc.〉.
vAEsn̂ vāsin1 [vāsa1-in] agt. m. f. vāsin̄ı habi-

tant.
vAEsn̂ vāsin2 [vāsa2-in] ifc. agt. m. f. vāsin̄ı

vêtu de.
vAEs¤ vāsis.t.ha [vr. vasis.t.ha] a. m. n. f.

vāsis.t.hā issu de, relatif à, descendant de, com-
posé par Vasis.t.ha.
vAs� vāsu [vās1] m. myth. np. de Vāsu, épith.

de Vis.n. u “l’Immanent” [“qui demeure en toutes
choses”].
vAs� Ek vāsuki m. myth. np. de Vāsuki, roi des

dragons [nāga] utilisé comme corde entourant le
mont Mandara, reposant sur la tortue Akūpāra,
pour baratter la mer de lait [ks. ı̄rodamathana]
afin d’en extraire l’amr.ta ; il est frère d’Ananta-
Śes.a.
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vAs� k�y vāsukeya [vāsuki] m. myth. Vāsuki.
vāsukeyasvasr. [svasr. ] f. myth. épith. de Ma-

nasā “Sœur de Vāsuki”.
vAs� d�v vāsudeva [vr. vasudeva] a. m. n. f.

vāsudevā myth. relatif à Kr.s.n. a — m. myth.
[Mah.] np. de Vāsudeva, patr. de Kr.s.n. a, fils
de Vasudeva ; mais aussi “Dieu en qui tout
réside”, c.-à-d. Nārāyan. a |myth. np. de l’impos-
teur Śr̄ıgālava Vāsudeva1, roi de Karav̄ırapura ;
il fut tué par Kr.s.n. a | hist. np. du roi Vāsudeva2

qui créa la dynastie Kan.va au Magadha en ren-
versant le dernier des śuṅgās vers 71 ant.
vAs� p� >y vāsupūjya [vr. vasupūjya] m. jn.

patr. de Vāsupūjya, fils du roi Vasupūjya, 12e

t̄ırthaṅkara mythique ; son corps est rouge, son
symbole est un buffle.
vA-tv vāstava [vr. vastu] a. m. n. f.

vāstav̄ı réel, substantiel ; vrai, authentique ; ca-
ractéristique, représentatif | fixé, déterminé ;
établi, prouvé — n. rendez-vous.
vāstave vraiment, assurément ; syn. vastutas.

vāstavatva [-tva] n. réalité ; substantialité.
vāstavika [-ika] a. m. n. f. vāstavikā réel, sub-

stantiel ; syn. vāstava — m. réaliste.
vA-t&y vāstavya [vas1] a. m. n. f. vāstavyā

laissé comme reste | myth. se dit de Rudra, à
qui on laisse les restes du sacrifice | résident, ha-
bitant.
vA-t� vāstu [vās1-tu] n. lieu, endroit ; site ; ter-

rain ; domaine, maison, foyer ; salle — m. myth.
syn. vasu.

vāstuja [ja] a. m. n. f. vāstujā domestique.
vāstupurus.a [purus.a] m. arch. personnifi-

cation du plan idéal d’un édifice ; il symbo-
lise le sentiment d’intégrité de l’espace paisible
dans lequel est situé l’édifice ; son plan intègre
les dieux ; Brahmā occupe le carré central ; 4
dieux principaux occupent une croix centrale :
Pr.thv̄ıdhāra à l’Est, Savitā au Sud, Vivasvān
à l’Ouest et Mitra au Nord ; autour un carré
supporte 32 divinités mineures ; le diagramme
est complété par les gardiens des directions
[dikpāla] : Sūrya, Agni, Yama, Nirr.ti, Varun. a,
Vāyu, Kubera et Īśāna.

vāstupurus.aman. d. ala [man. d. ala] m. n. cf.
vāstuman. d. ala.

vāstuman. d. ala var. vāstupurus.aman. d. ala
[man. d. ala] m. n. plan rituel architectural, not.
de temple.

vāstuvidyā [vidyā] f. l’architecture, l’un des
64 arts [kalā].

vāstuśamana [́samana] n. soc. rite d’“apaise-
ment du sol”, préparation rituelle du terrain
d’une construction.

vāstuśāstra [́sāstra] n. architecture.
vA-toŝ vāstos [g. vāstu] ind. du foyer ‖ lat.

vesta.
vāstos.pati [pati] m. véd. dieu lare.
vA-y vāsya1 [pfp. [1] vās1] a. m. n. f. vāsyā1

à héberger.
vA-y vāsya2 [pfp. [1] vās2] a. m. n. f. vāsyā2 à

vêtir, à envelopper | enveloppé ; couvert, porté.
vAĥ vāh [ca. vah1] v. [10] pr. (vāhayati)

conduire, diriger, se servir d’un véhicule | faire
porter — ps. (vāhyate) faire porter, faire trans-
porter 〈2 acc.〉 |guider (cheval) ; conduire (char).
vAh vāha [vāh] agt. m. ifc. qui porte, qui char-

rie, qui conduit, qui coule | vent — m. monture,
véhicule ; bête de trait, not. cheval.
vAhn vāhana [vāh-ana] n. conduite | véhicule

|monture |myth. animal mythique associé à un
dieu comme son suivant ; cf. Garud. a, Nand̄ı, Pa-
ravān. i, Makara, Ham. sa — ifc. qui transporte ;
transport de.
vAEhk vāhika [vāh-ika] m. véhicule ; transpor-

teur.
vAEhn̂ vāhin [vāh-in] agt. m. f. vāhin̄ı qui

transporte, qui conduit — f. vāhin̄ı armée ; not.
division d’armée de 3 régiments [gan. a], compre-
nant 81 (34) éléphants et chars, 243 chevaux et
405 fantassins.
vA� vāhya [relié à bāhya] a. m. n. f. vāhyā

externe, situé à l’extérieur de 〈abl. loc.〉 ; opp.
ābhyantara | extérieur, étranger à, contraire à
| exclu, excommunié, hors-caste — m. étranger.
Ev vi pf. (privatif) loin de, en dehors de, privé

de, séparé de, distingué de ; en opposition avec
| (intensif) varié ; intensifié ; très | (péj.) mal.
Ev vi1 m. oiseau | être véloce (not. cheval,

flèche, vent) ‖ lat. avis ; fr. avicole.
Ev\f vim. śa [vim. śati] a. m. n. f. vim. ś̄ı

vingtième | en 20 parties.
Ev\fEt vim. śat́ı [contr. dvidaśat] num. f. sg. le

nombre vingt ; une vingtaine — iic. var. vim. śat
id. ‖ lat. viginti ; fr. vingt.

vim. śatitama var. vim. śa, vim. śat̄ı [-tama] a.
m. n. f. vim. śatitamā ord. vingtième.
EvkV v́ıkat.a [vi-kr.ta] a. m. n. f. vikat. ā f. vikat. ı̄

démesuré, immense, énorme | extraordinaire,
monstrueux ; hideux, horrible — m. myth. np.
de Vikat.a, épith. de Gan. eśa “l’Énorme”.
vikat. ı̄ kr. élargir ; étendre.
Evk(T̂ vikatth [vi-katth] v. [1] pr. md. (vikat-

thate) pp. (vikatthita) abs. (vikatthya) se van-
ter (de 〈i.〉) ; fanfaronner — ca. (vikatthayati) se
moquer de, humilier.
Evk(TA vikatthā [vikatth] f. vantardise.
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EvkMp̂ vikamp [vi-kamp] v. [1] pr. md. (vi-
kampate) pp. (vikampita) trembler violemment
| être effrayé ; hésiter.
EvkrZ vikaran. a [vi-karan. a] m. gram. affixe

placé entre une racine et ses suffixes de conju-
gaison ; leur liste est śap, śapoluk, ślu, śyan, śnu,
śa, śnam, u, śnā, yak, cli, tāsi, sya, et sip.
Evktn vikartana [vikr.t] a. m. n. f. vikartanā

qui sépare, qui déchire — m. le Soleil (qui sépare
les nuages).
Evkmn̂ vikarman [vi-karman] n. mauvaise ac-

tion.
EvkSp̂ vikalp [ca. vikl.p] v. [10] pr. (vikal-

payati) poser un dilemme ; présenter un choix
| conjecturer.
EvkSp vikalpa [vikalp] m. option, alternative,

choix ; distinction, discrimination | hésitation,
indécision, doute ; imagination, illusion | image
mentale ; état mental | phil. l’abstention d’ac-
tion ; opp. sam. kalpa | phil. [yoga] la conceptua-
lisation, un cittavr.tti | phil. [nyāya] analyse lo-
gique d’un concept, classification |math. combi-
natoire | gram. alternative d’une règle de gram-
maire, option | lit. rhét. antithèse.
vikalpena adv. optionnellement.
Evkŝ vikas [vi-kas] v. [1] pr. (vikasati) pp.

(vikasita) s’ouvrir, s’épanouir ; fleurir — ca.
(vikāsayati) faire s’épanouir.
EvkEst vikasita [pp. vikas] a. m. n. f. vikasitā

épanoui.
EvkAr̂ vikār [ca. vikr. ] v. [10] pr. (vikārayati)

faire changer (not. d’humeur).
EvkAr vikāra [vikār] m. transformation, chan-

gement ; déformation, altération, perversion |
préparation culinaire | jeu de physionomie, gri-
mace ; trouble du corps, maladie | gram. appli-
cation du sandhi pour passer de la forme isolée
[padapāt.ha] à la forme continue [sam. hitāpāt.ha].

vikāran. a1 [-na] n. gram. [“qui déclenche
une transformation”] marqueur utilisé en suffixe
d’une racine pour former un thème de conjugai-
son.
EvkArZ vikāran. a2 [vi-kāran. a] a. m. n. f.

vikāran. ā sans cause.
EvkAErn̂ vikārin [vikār-in] agt. m. f. vikārin. ı̄

sujet au changement ; inconstant, infidèle.
EvkAy vikārya [pfp. [1] vikār] a. m. n. f.

vikāryā à transformer ; destiné à changer, va-
riable | gram. qualifie un objet [karman] trans-
formé.
EvkAf̂ vikāś [vi-kāś] v. [1] pr. md. (vikāśate)

pp. (vikāśita) parâıtre, devenir visible | briller,
resplendir — ca. (vikāśayati) faire apparâıtre ;
rendre brillant.

EvkAf v́ıkāśa1 [vi-kāśa] m. absence de mani-
festation ; solitude.
EvkAf vikāśa2 [vikāś] m. éclat, splendeur ;

manifestation.
EvkAs vikāsa [vikas] m. éclosion,

épanouissement ; floraison | phil. [trika] phase
descendante de réalisation spirituelle où le
disciple réintègre le monde phénoménal, et
transgresse les interdits pour atteindre la
conscience suprême [anuttara] ; elle succède à la
phase de rétraction [sam. koca].

vikāsin [-in] agt. m. f. vikāsin̄ı épanoui,
fleuri ; développé, étendu.
Evk� E" vikuks.i [vi-kuks.i] m. myth. np. de

Vikuks.i “Glouton”, fils âıné d’Iks.vāku, fonda-
teur de la dynastie d’Ayodhyā de la lignée so-
laire [sūryavam. śa] ; lorsque son père Iks.vāku
voulut célébrer le mahāpralaya śrāddha, il par-
tit dans la forêt chasser les bêtes du sacrifice ;
au retour, affamé, il préleva un lièvre dans le
gibier pour le manger ; le purohita Vasis.t.ha re-
fusa d’effectuer l’aspersion rituelle [proks.an. a]
sur un reste, indigne d’un sacrifice ; Iks.vāku ban-
nit Vikuks.i, qui sous le nom de Śaśāda vécut
comme un ermite ; à la mort de son père il revint
à Ayodhyā pour régner ; son fils est Kakutstha
(ou [Rām.] Bān. a1).
Evk� �W vikun. t.ha [vi-kun. t.ha] a. m. n. f.

vikun. t.hā aiguisé ; pénétrant, irrésistible — m.
myth. np. de Vikun. t.ha, épith. de Vis.n. u “l’Im-
manent” [“qui imprègne tout”].
Evk� E�Wt vikun. t.hita [vi-kun. t.hita] a. m. n. f.

vikun. t.hitā émoussé ; obtus.
Evk� vikr. [vi-kr.1] v. [8] pr. (vikaroti) pp.

(vikr.ta) changer, altérer, déformer | ruiner ; agir
en trâıtre, être infidèle à 〈g. loc.〉 — pr. md.
(vikurute) se déformer, subir un changement
— ps. (vikriyate) changer d’humeur, éprouver
une joie ou peur subite ; changer de forme —
ca. (vikārayati) transformer ; faire changer (not.
d’humeur).
Evk� t̂ vikr.t [vi-kr.t1] v. [6] pr. (vikr.ntati) cou-

per, trancher, découper, déchirer.
Evk� t vikr.ta [pp. vikr. ] a. m. n. f. vikr.tā

changé, transformé ; orné ; déformé, altéré ; mu-
tilé |étrange, laid ; difforme ; malade |non accom-
pli, incomplet, avorté — n. altération ; dégoût,
aversion | avorton, monstre — ifc. incrusté de.
vikr.ta vadha m. soc. exécution capitale avec mu-
tilation.
vikr.ta vāc f. langage incongru ou ordurier.
Evk� Et vikr.ti [vikr.-ti] f. changement, trans-

formation ; dégradation, déchéance ; incongruité
| changement d’humeur, émotion | gram. dérivé
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| phil. [sām. khya] la dégradation par transfor-
mation du monde phénoménal (opp. prakr.ti la
Nature Originelle) | phil. [mı̄mām. sā] injonction
adaptée au contexte ; opp. prakr.ti.
prakr.tivad vikr.tih. kartavya [mı̄mām. sā] L’in-
jonction doit être faite selon le mantra d’origine.

vikr.tipāt.ha [pāt.ha] m. soc. récitation parti-
culière du Veda ; cf. krama, ghana, jat. ā.
Evk� q̂ vikr.s. [vi-kr.s. ] v. [1] pr. (vikars.ati) pp.

(vikr.s.t.a) tendre (not. l’arc) ; tirer, trâıner.
Evk� vikr̄. [vi-kr̄. ] v. [6] pr. (vikirati) pp.

(vik̄ırn. a) lancer, jeter ; répandre, disperser,
éparpiller ; joncher, couvrir de 〈i.〉.
Evk� p̂ vikl.p [vi-kl.p] v. [1] pr. md. (vikalpate)

pp. (vikl.pta) être indécis, hésiter ; être douteux
ou facultatif — ca. (vikalpayati) poser un di-
lemme ; présenter un choix | conjecturer.
EvÃ vikka m. jeune éléphant.
Ev�m̂ vikram [vi-kram] v. [1] pr. (vikrāmati)

pp. (vikrānta) marcher, s’avancer, enjamber |
s’élever à 〈acc.〉 |montrer du courage ; attaquer,
combattre, soumettre.
Ev�m vikramá [vikram] m. marche,

démarche ; pas, enjambée | allure (not. majes-
tueuse) ; vaillance, courage, héröısme ; puissance
|myth. np. de Vikrama “le Héros”, épith. du roi
Purūravā | hist. np. de l’ère [sam. vat] Vikrama,
débutant en 57 ant. | astr. calendrier utilisé en
Inde du Nord ; la fête de Dı̄pāvali marque son
dernier jour.

vikramacālukya [cālukya] m. hist. dynastie
[sam. vat] Vikramacālukya du Deccan, fondée en
1075 par Vikramāditya6.

vikramaś̄ıla [́s̄ıla] m. géo. np. du monastère
bd. de Vikramaś̄ıla (mod. Antichak, 50 km est
de Bhagalpur, Bihāra) ; le roi Dharmapāla1 y
fonda une Université à la fin du 8e siècle, en
réaction à un présumé déclin de Nālandā ; une
centaine de professeurs y enseignaient à un mil-
lier d’étudiants ; le site fut détruit par les musul-
mans combattant la dynastie Sena, vers 1200.

vikramāṅkadeva [aṅka-deva] m. hist. np. du
roi Cālukya Vikramāṅkadeva (Vikramāditya6).

vikramāṅkadevacarita [carita] n. lit. np.
du Vikramāṅkadevacarita “Exploits du roi Vi-
kramāṅkadeva”, panégyrique de la dynastie
Cālukya de Kalyān. a, composé pour le roi Vi-
kramāditya6 par le poète de cour Bilhan. a.

vikramāditya [āditya] m. hist. np. du
roi Vikramāditya “Soleil d’héröısme”, épith.
de Candragupta2 (380–415), qui vainquit les
Śakās ; il conquit la satrapie d’Ujjayin̄ı, dont
il fit sa capitale ; la tradition lui attribue
à tort d’avoir fondé l’ère Vikrama ; le poète

Bhartr.hari1 était son frère ; il encouragea
les arts, et à sa cour vivaient neuf trésors
d’érudition [navaratna] |hist. np. du roi Cālukya
Vikramāditya1, fils de Pulakeś̄ı2 et d’une fille de
Durvin̄ıta ; il régna à Vātāpi (mod. Badāmi) de
655 à 681 ; il établit les chroniques de la dynas-
tie en 658 ; il captura Kāñc̄ıpura en 671 | hist.
np. du roi Cālukya Vikramāditya2 ; il régnait à
Vātāpi de 733 à 746 |hist. np. du roi Cālukya Vi-
kramāditya6 ; il régnait à Kalyan̄ı au 11e siècle ;
il intrigua contre son frère âıné Someśvara2, le
détrôna en 1076, et fonda alors l’ère [sam. vat] Vi-
kramacālukya ; il contrôlait un vaste empire de
la Kāver̄ı à la Narmadā ; il patronna les arts et
les lettres ; cf. Bilhan. a ; après sa mort en 1126
l’empire Cālukya se disloqua.

vikramorvaś̄ı [urvaś̄ı] f. lit. np. de la Vikra-
morvaś̄ı, drame de Kālidāsa contant les amours
de Purūravā et d’Urvaś̄ı “conquise par sa va-
leur”.
Ev�y vikrayá [vikr̄ı] m. vente.
vikrayaka [-ka] agt. m. f. vikrayikā vendeur

— m. vikrayika id.
vikrayapattra [pattra] n. facture.
vikrayaśālā [́sālā] f. boutique, commerce.
vikrayin [-in] ifc. agt. m. f. vikrayin. ı̄ qui

vend ; not. à tort (mām. sa, soma).
Ev��y vikrayya [pfp. [1] vikr̄ı] a. m. n. f. vi-

krayyā à vendre.
Ev�A�t vikrānta [pp. vikram] a. m. n.

f. vikrāntā vaillant, preux, puissant — n.
démarche, allure ; vaillance.
EvE�yA vikriyā [vi-kriyā] f. transformation,

changement, modification ; altération de l’état
naturel |détérioration ; difformité |indisposition,
affection ; maladie | perturbation ; perplexité
| hostilité ; rebellion, défection, aliénation |
blessure, dommage ; mésaventure.
vikriyām yā subir un revers ; se blesser ; échouer.
Ev�F vikr̄ı [vi-kr̄ı] v. [9] pr. md. (vikr̄ın. ı̄té)

pp. (vikr̄ıta) pfp. (vikrayya, vikretavya, vikreya)
vendre ; troquer contre 〈i.〉.
Ev�FX̂ vikr̄ıd. [vi-kr̄ıd. ] v. [1] pr. (vikr̄ıd. ati) pp.

(vikr̄ıd. ita) jouer, s’amuser ; jouer avec 〈saha〉.
Ev�FX vikr̄ıd. a [vikr̄ıd. ] m. terrain de jeu ;

jouet.
Ev�FEXt vikr̄ıd. ita [pp. vikr̄ıd. ] a. m. n. f.

vikr̄ıd. itā jouet ; utilisé comme jeu — n. jeu ;
sport | tâche facile (“comme un jeu d’enfant”).
Ev�Ft vikr̄ıta [pp. vikr̄ı] a. m. n. f. vikr̄ıtā

vendu — n. vente.
Ev�� f̂ vikruś [vi-kruś] v. [1] pr. (vikrośati) pp.

(vikrus.t.a) crier, appeler au secours ; interpeller
qqn. 〈acc.〉.
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Ev��t&y vikretavya [pfp. [3] vikr̄ı] a. m. n. f.
vikretavyā à vendre.
Ev��t� vikretr. [vikr̄ı-tr. ] agt. m. f. vikretr̄ı mar-

chand.
Ev��y vikreya [pfp. [1] vikr̄ı] a. m. n. f. vikreyā

à vendre, vendable — n. prix de vente.
EvÊv viklava a. m. n. f. viklavā troublé,

confus, perplexe ; hésitant, indécis, incer-
tain | bouleversé, apeuré, intimidé ; découragé,
défaillant — ifc. dégoûté de — n. agitation,
trouble ; découragement.
viklava kr. décourager.
viklava bhū se troubler, se décourager.
EvEÊE� viklitti [vi-klid] f. humidification ; ra-

mollissement (not. du riz dans l’eau).
Ev"r̂ viks.ar [vi-ks.ar] v. [1] pr. (viks.arati) pp.

(viks.arita) s’écouler, se répandre.
Ev"r viks.ará [viks.ar] a. m. n. f. viks.arā qui

s’écoule — m. émanation, effluence | myth. np.
de Viks.ara, épith. de Vis.n. u “Imprégnant l’Uni-
vers” | myth. np. de l’asura Viks.ara1, fils de
Danāyu et Kaśyapa.
EvE"p̂ viks. ip [vi-ks.ip] v. [1] pr. (viks. ipati) pp.

(viks. ipta) tirer, tendre (not. l’arc) ; trâıner, tirer
hors de, retenir.
Ev"� B̂ viks.ubh [vi-ks.ubh] v. [4] pr. md.

(viks.ubhyate) pp. (viks.ubdha) être bouleversé,
être agité — ca. (viks.obhayati) pp. (viks.obhita)
agiter, troubler ; mettre en déroute.
Ev"oB viks.obha [viks.ubh] m. agitation,

fébrilité ; trouble, inquiétude ; trouble mental.
Ev"oEBt viks.obhita [ca. pp. viks.ubh] a. m. n.

f. viks.obhitā agitaté, inquiet, troublé.
EvKn̂ vikhan [vi-khan] v. [1] pr. (vikhanati)

déterrer.
EvKAns vikhānasa [vikhan] a. m. n. f.

vikhānasā qui déterre (des racines) — m. hist.
np. de l’ermite [muni] Vikhānasa ou Vikhanas,
qui établit la règle des anachorètes [vaikhānasa].
Evgt vigata [pp. vigam] a. m. n. f. vigatā

parti, disparu ; absent — iic. sans, dont on a
enlevé — ifc. qui s’abstient de.

vigatāmbara [ambara] a. m. n. f. vi-
gatāmbarā sans vêtement, nu.

vigatāśaṅka [āśaṅkā] a. m. n. f. vigatāśaṅkā
sans peur ; confiant.
Evgm̂ vigam [vi-gam] v. [1] pr. (vigacchati) pp.

(vigata) s’en aller, partir, disparâıtre ; mourir ;
passer (temps).
Evgl̂ vigal [vi-gal] v. [1] pr. (vigalati) pp.

(vigalita) tomber, s’écouler ; s’évanouir, dis-
parâıtre.
EvgElt vigalita [pp. vigal] a. m. n. f. vigalitā

tombé, écoulé ; dissous, tari ; évanoui, perdu ;

tombé de 〈abl.〉 | défait (nœud, coiffure).
EvgA vigā [vi-gā2] pp. (viḡıta) ps. (ḡıyate) être

blâmé, être contredit.
EvgAY vigād. ha [pp. vigāh] a. m. n. f. vigād. hā

plongé, immergé, absorbé | où l’on plonge, où
l’on a pénétré ; dont on s’est emparé.
EvgAĥ vigāh [vi-gāh] v. [1] pr. md. (vigāhate)

pp. (vigād. ha) se plonger dans, baigner, être
immergé dans 〈loc. acc.〉 ; pénétrer, s’absorber
dans.
EvgFt viḡıta [pp. vigā] a. m. n. f. viḡıtā in-

cohérent, contradictoire | blâmé.
Evg� � vigr.hya [abs. vigrah] ind. ayant

séparé ; s’étant disputé — a. m. n. f. vigr.hyā
indépendant.

vigr.hyasam. bhās. ā [sam. bhās. ā] f. dispute ; opp.
sam. dhāyasam. bhās. ā.
Ev`n vigna [pp. vij] a. m. n. f. vignā agité,

bouleversé.
Evg}ĥ vigrah [vi-grah] v. [9] pr. (vigr.hn. āti) pr.

md. (vigr.hn. ı̄té) pp. (vigr. h̄ıta) saisir, agripper ;
combattre | reconnâıtre, séparer, isoler.
keśe vigrah saisir par les cheveux.
Evg}h vigraha [vigrah] m. séparation, isola-

tion ; forme individuelle, figure, corps ; orne-
ment ; sous la forme de 〈iic.〉 | gram. analyse
d’un mot composé [samāsa] en ses constituants,
par inversion du sandhi ; analyse morphologique
d’un mot fléchi | lutte, conflit.
vigraham. grah prendre forme.
vigraham. kr. prendre forme | faire la guerre.
vigraham. upādā assumer une forme.

vigrahavat [-vat] a. m. n. f. vigrahavat̄ı ayant
pris corps ; incarné.
vigrahavān dharmah. phil. le Devoir incarné ; se
dit not. de Rāma.

vigrahavākya [vākya] n. gram. paraphrase
canonique du sens d’un mot composé.

vigrahavyāvartan̄ı [vyāvartan̄ı] f. lit. np. de
la Vigrahavyāvartan̄ı, “(Méthode) pour éviter
les discussions stériles”, traité épistémologique
dû à Nāgārjuna.
EvGAt̂ vighāt [ca. vihan] v. [10] pr.

(vighātáyati) détruire, battre (not. une armée) ;
tourmenter.
EvGAt vighāta [vighāt] m. fait de repousser,

de refouler qqn. 〈g. iic.〉 | obstruction, obstacle,
empêchement ; interruption, rupture.
EvÍ vighna [vihan] m. obstacle ;

empêchement ; interruption — ifc. qui re-
pousse, qui brise ; destructeur ; interrupteur.

vighnakara [kara1] a. m. n. f. vighnakarā obs-
tructeur ; qui bloque, qui repousse.
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vighnakārin [kārin] agt. m. f. vighnakarin. ı̄
obstructeur ; qui bloque, qui repousse.

vighnāntaka [antaka] m. myth. np. de
Vighnāntaka, épith. de Gan. eśa “Qui supprime
les obstacles”.

vighneśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de
Vighneśvara, épith. de Gan. eśa “mâıtre des obs-
tacles” ; il triomphe des obstacles pour ceux qui
l’invoquent, mais peut aussi en créer pour les
autres.√

Evĉ vic [relié à vij] v. [7] pr. (vinakti) pr.
md. (viṅkte) pp. (vikta) pf. (vi) discriminer, dis-
cerner ; séparer ; not. le grain de la balle, vanner
| priver de 〈i.〉 — ca. (vecayati) cf. vivic — dés.
(viviks.ati) souhaiter séparer.
Evc"̂ vicaks. [vi-caks. ] v. [2] pr. md. (vicas.t.e)

voir clairement ; discerner, percevoir.
Evc"Z vicaks.an. a [vicaks.-ana] a. m. n. f.

vicaks.an. ā intelligent, clairvoyant, perspicace ;
rusé | sage, prudent, avisé | expert, versé dans
〈loc. iic.〉 — f. vicaks.an. ā myth. np. de Vicaks.an. ā
“Clairvoyance”, trône de Brahmā.
Evcr̂ vicar [vi-car] v. [1] pr. (vicarati) pp.

(vicarita) pfp. (vicārya) circuler, errer, parcou-
rir ; se diffuser ; vivre ; pratiquer |commettre une
erreur, s’écarter de la règle — ca. (vicārayati)
faire errer, induire en erreur ; séduire — ca. md.
(vicārayate) [“retourner en tous sens”] réfléchir,
hésiter, avoir des doutes sur 〈loc.〉.
kim. vicārayate à quoi bon tergiverser ?
EvcqEZ vicars.an. i [vi-cars.an. i] a. m. n. f. très

actif ; talentueux | var. vicars.an. a f. id.
Evcl̂ vical [vi-cal] pf. (pra) [inusité sans pf.].
EvcAr vicāra [vicar] m. procédure ;

délibération, réflexion ; introspection, investiga-
tion | doute, hésitation ; prudence | conjecture
probable | débat ; controverse ; dispute | phil.
opinion comme critère de jugement moral ; opp.
ācāra.
vicāram. kr. hésiter, tergiverser.

vicāran. a [-na] n. considération, réflexion ;
délibération, discussion ; doute, hésitation — f.
vicāran. ā id. | phil. [YV.] l’introspection, 2e ni-
veau de connaissance [jñānabhūmikā].
EvcArZFy vicāran. ı̄ya [ca. pfp. [2] vicar] a. m.

n. f. vicāran. ı̄yā qui mérite réflexion.
EvcAErt vicārita [ca. pp. vicar] a. m. n. f.

vicāritā considéré, discuté, évalué | douteux, in-
certain | décidé, établi — n. doute, hésitation ;
délibération, discussion.
EvcAErn̂ vicārin [vicāra-in] a. m. n. f. vicārin. ı̄

qui se déplace ; qui erre — ifc. qui considère, qui
discute, qui juge.

EvcAy vicārya1 [ca. pfp. [1] vicar] a. m. n. f.
vicāryā discutable ; dont on doit débattre ; dou-
teux.
EvcAy vicārya2 [abs. vicar] ind. ayant discuté,

ayant délibéré.
EvEc vici [vi-ci] v. [5] pr. (vicinóti) pr. md.

(vicinuté) pp. (vicita) séparer par la pensée, dis-
tinguer ; examiner avec soin | faire visite.
EvEct̂ vicit [vi-cit1] v. [1] pr. (vicetati) pp.

(vicitta) percevoir, discerner, comprendre — pr.
md. (vicetate) apparâıtre.
EvEc� vicitta [pp. vicit] a. m. n. f. vicittā

perçu, observé ; manifeste.
EvEc/ vicitra [vi-citra] a. m. n. f. vicitrā varié ;

multicolore, bariolé | étonnant, singulier, surpre-
nant ; étrange, merveilleux ; rare |plaisant, amu-
sant.

vicitrav̄ırya [v̄ırya] m. myth. [Mah.] np.
du roi Vicitrav̄ırya “Merveilleux Héros”, de la
lignée lunaire kaurava ; il est fils du roi Śām. tanu
et de sa femme Satyavat̄ı, et demi-frère de
Bh̄ıs.ma ; après la mort de son frère Citrāṅgada
il devint l’héritier du trône ; pour assurer sa
descendance Bh̄ıs.ma enleva ses épouses Am-
bikā1 et Ambālikā1 ; lorsqu’il mourut de phtisie
sans héritier, Satyavat̄ı demanda à son fils se-
cret Vyāsa, qu’elle avait eu de sa rencontre avec
le sage Parāśara, de revenir de l’ermitage pour
épouser ses deux veuves, Ambikā1 dont il engen-
dra Dhr.tarās.t.ra, et Ambālikā1 dont il engendra
Pān.d.u.

vicitraśākayūs.abhaks.ya [́sāka1-yūs.a-
bhaks.ya] n. variété de plats végétariens.

vicitraśākayūs.abhaks.yavikārakriyā [vikāra-
kriyā] f. l’art de préparer les mets, l’un des 64
arts [kalā].
EvEcE/t vicitrita [vicitra-ita] a. m. n. f. vici-

tritā peint, décoré, orné, paré.
EvEc�t̂ vicint [vi-cint] v. [10] pr. (vicintáyati)

pp. (vicintita) abs. (vicintya) considérer, exa-
miner ; réfléchir sur, se préoccuper de 〈acc.〉
| inventer, imaginer.
Evc�£̂ vices.t. [vi-ces.t. ] v. [1] pr. (vices.t.ati) pp.

(vices.t. ita) gesticuler, s’agiter ; se débattre ; être
en convulsions | agir, s’employer à, se donner de
la peine.
Evc�E£t vices.t. ita [pp. vices.t. ] a. m. n. f.

vices.t. itā effectué — n. action, comportement.
EvEQCd̂ vicchid [vi-chid1] v. [7] pr. (vic-

chinátti) pr. md. (vicchintté) pp. (vicchinna)
abs. (vicchidya) fendre, détruire ; séparer, inter-
rompre.
EvEQC� vicchidya [abs. vicchid] ind. ayant

séparé | séparément de 〈abl.〉.
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EvEQC�dt̂ vicchindat [ppr. vicchid] a. m. n. f.
vicchindat̄ı séparant, interrompant.
EvEQCà vicchinna [pp. vicchid] a. m. n. f. vic-

chinnā fendu, séparé, interrompu.
EvQC�d viccheda [vicchid] m. fracture, in-

terruption, séparation ; destruction, cessation ;
différence, distinction | gram. segmentation.√

Evĵ vij v. [6] pr. md. (vijáte) v. [6] pr.
(vijati) pp. (vigna) pf. (ut) s’élancer | s’enfuir ;
trembler, avoir peur — ca. (vejayati) pp. (ve-
gita) accélérer, intensifier | inquiéter, alarmer ‖
ang. vigour,weak ; fr. vigueur.
Evjn vijana [vi-jana] a. m. n. f. vijanā sans

hommes, solitaire.
Evjy vijayá [viji] m. victoire, conquête sur 〈g.

iic.〉 ; triomphe ; succès |butin |myth. [Mah.] np.
de Vijaya “le Victorieux”, nom d’exil d’Arjuna
au royaume de Virāt.a | myth. np. de Vijaya1,
l’un des deux dvārapāla de Vis.n. u | hist. np. de
Vijaya2, prince fondateur cinghalais, vers 500
ant. ; cf. Anurādha |véd. np. de Vijaya3 “Victoi-
re”, javelot de Rudra |myth. [Mah.] arc Vijaya4

que Vísvakarmā avait fait pour Indra, et que
Jāmadagnya donna à Karn. a |géo. np. de la prin-
cipauté de Vijaya5 du royaume hindoüısé du
Campā1 au Sud-Vietnam — a. m. n. f. vijayā
qui mène au triomphe ; victorieux — f. vijayā
soc. [tantra] boisson de chanvre broyé [bhaṅgā]
bue lors des rituels.

vijayadaśamı̄ [daśamı̄] f. soc. 10e jour du
festival de durgāpūjā, juste après navarātra ; il
cöıncide avec la fête de daśāha, le 10e jour de la
quinzaine claire du mois āśvina ; mod. Dassera.

vijayanāgara [nāgara] n. géo. np. de Vi-
jayanāgara “Cité de la Victoire”, capitale de
l’empire du Karn. āt.a (mod. Hampi, près de Hos-
pet).

vijayapura [pura] n. géo. np. de Vijayapura
“Ville de la Victoire”, capitale du royaume
cālukya ; mod. B̄ıjāpur au Karn. āt.a.

vijayabhat.t. ārikā [bhat.t. ārikā] f. hist. np. de
la reine Vijayabhat.t.ārikā, qui assura la régence
du trône Cālukya de Vātāpi (mod. Badaami)
entre 649 et 655 ; Vikramāditya1 lui succéda, à
la mort de son fils mineur ; elle était lettrée, et
composa le poème Kaumud̄ımahotsava.

vijayasena [sena] m. hist. np. du roi Vijaya-
sena, fils de Hemantasena ; il régna sur le Ben-
gale de 1096 à 1159.
Evjy�t vijayanta [vi-jayanta] m. myth. np.

de Vijayanta “le Victorieux”, épith. d’Indra.
EvjEyn̂ vijayin [vijaya-in] agt. m. f. vijayin̄ı

vainqueur.

EvjAnt̂ vijānat [ppr. vijñā1] a. m. n. f.
vijānat̄ı savant, érudit.
EvEj viji [vi-ji] v. [1] pr. md. (vijayate) pp.

(vijita) vaincre, conquérir ; gagner, battre, l’em-
porter sur 〈acc.〉 — dés. (vijiḡıs.ati) dés. md. (vi-
jiḡıs.ate) vouloir vaincre.
EvEjgFq̂ vijiḡıs. [dés. vij] v. pr. (vijiḡıs.ati) v.

pr. md. (vijiḡıs.ate) vouloir vaincre.
EvEjgFq� vijiḡıs.u [vijiḡıs. ] a. m. n. f. qui

veut gagner ; ambitieux | soc. “Ambitieux de
conquête”, titre royal ; Kaut.ilya en pare le
prince Bindusāra.
EvEjt v́ıjita [pp. viji] a. m. n. f. vijitā conquis ;

battu, dominé, vaincu — m. n. pays conquis ;
conquête, victoire.
Evj�t� vijetr. [viji-tr. ] agt. m. f. vijetr̄ı

conquérant, victorieux.
Evâ vijña [vijñā1] a. m. n. f. vijñā instruit,

érudit — m. érudit, savant, sage — f. cf. vijñā2.
EvâA vijñā1 [vi-jñā1] v. [9] pr. (vijānāti) pp.

(vijñāta) pfp. (vijñeya) pf. (sam) reconnâıtre,
percevoir, distinguer, comprendre ; reconnâıtre
qqc. 〈acc.〉 comme qqc. 〈acc.〉 ; se reconnâıtre
dans 〈loc.〉 | apprendre qqc. 〈acc.〉 de qqn. 〈g.〉 ;
s’informer, se cultiver — ca. (vijñāpayati) pp.
(vijñāpta) faire connâıtre, informer ; porter à
la connaissance ou au jugement d’un supérieur
— ps. (vijñāyate) être connu ; être compris |
(impers.) on sait que, étant entendu que ; il est
prescrit que.
EvâA vijñā2 [f. vijña] f. connaissance, savoir.
EvâAt vijñāta [pp. vijñā1] a. m. n. f. vijñānatā

discerné, compris, connu | fameux ; célèbre.
EvâAn vijñāna [vijñā2-na] n. connaissance,

savoir, discernement, compréhension, intellect ;
science | phil. connaissance sacrée, science in-
fuse |bd. la connaissance discriminante, un des 5
agrégats [skandha] de l’ego ; c’est la 3e cause de
souffrance [prat̄ıtyasamutpāda] — ifc. connais-
sance de, compréhension de.

vijñānanidhi [nidhi] m. mod. trésor culturel
(not. manuscrits anciens).

vijñānabhiks.u [bhiks.u] m. hist. np. du phi-
losophe Vijñānabhiks.u (16e siècle) ; il combat-
tit l’interprétation moniste [advaita] du vedānta
et s’efforça d’en réconcilier une interprétation
théiste avec le sām. khya ; on lui doit not. le
Yogavārttika, le Sām. khyapravacanabhās.ya, le
Sām. khyasāra et le Vijñānāmr.ta.

vijñānabhairava [bhairava] n.
[vijñānabhairavatantra] lit. np. du
Vijñānabhairava tantra, ancien texte ésotérique
du shiväısme du Kaśmı̄ra ; c’est un chapitre du
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Rudrayāmala tantra ; il décrit 112 techniques
spirituelles de libération.

vijñānamaya [maya] a. m. n. f. vijñānamaȳı
phil. fait de pur intellect, de la nature du savoir.

vijñānamayakośa [kośa] m. phil. [vedānta]
l’enveloppe de discernement, formant avec ma-
nomayakośa le corps subtil ou intellectuel
[sūks.maśar̄ıra].

vijñānavāda [vāda] m. bd. “voie de la
connaissance”, doctrine idéaliste de l’école
bouddhiste yogācāra ; opp. śūnyavāda.

vijñānāmr.ta [amr.ta] n. lit. np. du
Vijñānāmr.ta, œuvre phil. de Vijñānabhiks.u.
EvâAEnn̂ vijñānin [vijñāna-in] agt. m. f.

vijñānin̄ı érudit ; spécialiste.
EvâAp̂ vijñāp [ca. vijñā1] v. [10] pr.

(vijñāpayati) pp. (vijñāpta) faire connâıtre,
informer ; porter à la connaissance ou au
jugement d’un supérieur.
EvâApn vijñāpana [vijñāp-ana] n. informa-

tion, communication ; requête — f. vijñāpanā id.
EvâAy vijñāya [abs. vijñā1] ind. ayant re-

connu, ayant discerné.
Evâ�y vijñeya [pfp. [1] vijñā1] a. m. n. f.

vijñeyā reconnaissable, discernable, perceptible
| à connâıtre ; à considérer comme 〈nom.〉.
EvV vit.a m. épicurien, bon vivant, libertin,

débauché ; amant | entremetteur ; souteneur ;
mignon, giton | lit. (théâtre) compagnon de
débauche d’un prince, courtisan.
EvVp vit.apa m. n. branche, rameau ; buisson.
Evál vit.t.hala m. myth. np. de Vit.t.hala ou

Vit.hobā “Brique”, aspect de Vis.n. u-Kr.s.n. a ; en
visitant la ville de Pan.d.harpur il insuffla son es-
sence en un jeune brahmane nommé Pun.d. ar̄ıka
(ou Pun.d. al̄ıka ou Pun.d. araṅga) qui était re-
nommé pour sa piété filiale ; on le représente
comme un adolescent blanc debout sur une
brique, les poings sur les hanches, attendant
le retour de Pun.d. ar̄ıka parti s’occuper de ses
parents ; son culte a donné naissance à la
secte Haridāsa au 13e siècle ; son pélerinage est
célébré à Pan.d.harpur, not. à ās. ād. ha ekādaś̄ı ; le
saint Nāmadeva le célébra ; un grand temple de
Vit.t.hala se trouve à Vijayanāgara.
EvWobA vit.hobā cf. vit.t.hala.
EvXMb̂ vid. amb [vi-d. amb] v. [10] pr.

(vid. ambayati) imiter, railler, se moquer
de.
EvXMbn vid. ambana [vid. amb-ana] n. imitation

— f. vid. ambanā id.
EvXEMbn̂ vid. ambin [vid. amb-in] agt. m. f.

vid. ambin̄ı qui imite, imitateur.
EvXAl vid. āla cf. bid. āla.

EvtX̂ vitad. [vi-tad. ] v. [10] pr. (vitād. ayati) pp.
(vitād. ita) se défendre, frapper en retour ; écraser
| se battre contre 〈loc.〉.
Evt�X vitan. d. a [vitad. ] m. serrure à trois gorges

— f. vitan. d. ā objection stérile ; dérision ; argutie,
obstruction ; controverse | lit. rhét. critique ou
moquerie de la thèse adverse ; opp. jalpa.
EvtT vitatha [vi-tathā] a. m. n. f. vitathā

faux, incorrect ; futile, non pertinent |myth. np.
de Vitatha “Bâtard”, nom donné par Bharata
à son fils adoptif Bharadvāja1 trouvé dans la
forêt ; il devint l’ermite Dı̄rghatamā.
vithatena adv. faussement.
vitatham. kr. révoquer, annuler.

vitathatā [-tā] f. fausseté ; mensonge.
vitathatām. gam faire un mensonge.

vitathātmadr.s.t. i [ātmadr.s.t. i] f. bd. fausse
conception du Soi.

vitathya [-ya] a. m. n. f. vitathyā faux, er-
roné.
Evtn̂ vitan [vi-tan1] v. [8] pr. (vitanóti) pr.

md. (vitanuté) pp. (vitata) étendre, étaler ;
s’étendre ; allonger ; tendre (arc, corde, tissu)
| exécuter, accomplir (le sacrifice) ; déployer ‖
lat. tendo ; fr. tendre.
Evtr vitara [vi-tara] a. m. n. f. vitarā qui

emmène plus loin (se dit d’un chemin).
EvtrZ vitaran. a [vi-taran. a] a. m. n. f. vitaran. ā

qui traverse — n. traversée |transfert ; donation.
Evtk̂ vitark [vi-tark] v. [10] pr. (vitarkayati)

pp. (vitarkita) réfléchir.
Evtk vitarka [vitark] m. réflexion ; supposi-

tion, conjecture, probabilité | discussion, argu-
mentation | doute, soupçon.

vitarkamudrā [mudrā] f. bd. geste de l’argu-
mentation, ou de l’enseignement (originellement
comme abhayamudrā, puis pouce et index de la
main réunis).
Evtl vitala [vi-tala] n. myth. np. du monde

[loka] Vitala, deuxième enfer souterrain.
Evt£ vitas.t.a [vi-tas.t.a] a. m. n. f. vitas.t. ā

creusé, sculpté ; aplani.
Evt-tA vitástā f. géo. np. de la rivière Vitastā,

qui prend naissance au sud-est de la vallée du
Kaśmı̄ra, coule à Śr̄ınagara et se jette dans la
Chenab au Puñjab ; c’est l’Hydaspes des grecs
qu’atteint Alexandre ; mod. Jhelum.
EvtE-t vitasti f. mesure de hauteur, vaut 12

pouces [aṅgula] (environ 23 cm) ; syn. tāla.
EvtAn vitāna [vr. vitan] m. n. extension,

expansion ; grand volume, multitude, masse |
accomplissement.
EvtAl vitāla [vi-tāla] a. m. n. f. vitālā à

contre-temps.
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Evt� q̂ vitr.s.1 [vi-tr.s. ] v. [4] pr. (vitr.s.yati) être
assoiffé.
Evt� q̂ vitr.s.2 [vitr.s.1] a. m. n. f. libéré de la soif

ou du désir.
Evt� q vitr.s.a [vitr.s.1] a. m. n. f. vitr.s. ā libéré de

la soif ou du désir.
Evt� 	Z vitr.s.n. a [vi-tr.s.n. ā] a. m. n. f. vitr.s.n. ā

libéré du désir ; qui ne convoite pas — f. vitr.s.n. ā
absence de désirs | désir violent.

vitr.s.n. atā [-tā] f. absence de convoitise, satis-
faction.
Evt� vitr̄. [vi-tr̄. ] v. [1] pr. (vitarati) v. [1] pr.

(vitirati) pp. (vit̄ırn. a) traverser, imprégner |
transporter au dehors, enlever |donner, accorder
|produire, accomplir, réaliser — ca. (vitārayati)
trier, filtrer, peigner ; accomplir.
āsanam. vitr̄. offrir un siège.
uttaram. vitr̄. accorder une réponse.
darśanam. vitr̄. autoriser la vue ; accorder une au-
dience.
dvāram. vitr̄. accorder le passage.
Ev� vittá [pp. vid2] a. m. n. f. vittā acquis,

obtenu — n. propriété, biens ; richesse, fortune ;
argent.
Ev�vt̂ vittavat [ppa. vid2] a. m. n. f. vittavat̄ı

qui a acquis ; riche.
EvE� vitti [vid1-ti] f. conscience

| compréhension ; intelligence.√
Evd̂ vid1 v. [2] pr. (vétti) v. [6] pr. (vidáti)

pft. (veda) aor. [5] (aved̄ıt) pp. (viditá) ppft.
(vidvas) pfp. (veditavya, vedya) abs. (viditvā)
pf. (ni, prati, sam) savoir, connâıtre ; connâıtre
comme 〈2 acc.〉 ; comprendre | éprouver, res-
sentir, avoir conscience de ; voir — ps. (vi-
dyate) être su, être connu — ca. (vedayati)
ps. (vedyate) informer qqn. 〈dat.〉 ; faire savoir,
montrer, communiquer qqc. 〈acc.〉 ; apprendre
qqc. à qqn. 〈2 acc.〉 — dés. (vividis.ati) vouloir
connâıtre, désirer savoir ; investiguer — dés. (vi-
vitsati) id. — int. (vevid̄ıti) bien savoir — int.
md. (vevidyate) id. ‖ lat. video ; all. wissen,
weise ; ang. wit, wise.
vidyāt on doit comprendre que ; il faut savoir
que.
viddhi yathā sache ceci.
ya evam. veda qui sait cela (emploi du parfait au
présent).
tam. sthaviram. viduh. ils le considèrent âgé.
rājars. ir iti mām. viduh. ils me prennent pour un
rājars. i.
tad idam. sarvam āpnoti ya evam. veda [CU.] Il
obtient tout ce qu’il désire, celui qui sait cela.
vetti sarvān. i śāstrān. i garvo yasya na vidyate
| vintte dharmam. sadā sadbhis tes.u pūjām. ca

vindati ‖ [Kavirahasya] Il connâıt toutes les
écritures et pourtant n’en tire pas vanité ; il dis-
cute de la loi avec les sages et acquiert la gloire
parmi eux (illustre l’usage des racines vid1 et
vid2).√

Evd̂ vid2 [relié à vid1] v. [6] pr. (vindati) v.
[2] pr. md. (vitte) pft. (viveda) aor. [2] (avidat)
pp. (vittá, vinna) ppr. ps. (vidyamāna) pf. (nis)
trouver, découvrir, acquérir, obtenir |procurer à
qqn. 〈dat.〉 — pr. md. (vindate) obtenir en ma-
riage, épouser — v. [7] pr. md. (vintte) discuter,
considérer — ps. (vidyate) se trouver, exister,
être.
vidyate il y a (un) | (avec na) il n’y a pas.
vidyante il y a (des).
Evd̂ vid3 [vid1] a. m. n. f. ifc. qui sait, qui

connâıt ; sachant, connaisseur de — m. celui qui
sait ; savant.
Evd`D vidagdha [pp. vidah] a. m. n. f. vi-

dagdhā brûlé, enflammé ; consumé, digéré |gâté,
corrompu, aigre ; arrivé à maturité |subtil, intel-
ligent, instruit, savant ; habile, rusé — m. lettré,
érudit ; syn. pan. d. ita | lit. np. de Vidagdha, titre
de Śākalya “l’Érudit”.
EvdB vidarbha [vi-darbha] m. géo. np. du pays

Vidarbha “dépourvu d’herbe kuśa”, au sud des
monts Vindhya (mod. Berar, au nord-est du
Mahārās.t.ra) ; cf. Damayant̄ı, Bh̄ıs.maka | pl. vi-
darbhās son peuple, les Vidarbhās.
vidarbhes.u loc. adv. au Berar.
Evdŝ vidas [vi-das] v. [4] pr. (vidasyati)

pp. (vidasta) manquer, s’épuiser ; être épuisé,
s’achever.
Evdĥ vidah [vi-dah1] v. [1] pr. (vidahati) pp.

(vidagdha) brûler, détruire par le feu.
EvdAr vidāra [vr. vidr̄. ] m. action de fendre, de

déchirer | guerre ; catastrophe — f. vidār̄ı natu.
bot. Ipomoea digitata, patate douce.

vidāran. a [-na] a. m. n. f. vidāran. ā fendant,
brisant ; qui fait éclater — n. fait de fendre, de
perforer, d’ouvrir (not. la bouche).
EvEdt viditá [pp. vid1] a. m. n. f. viditā connu,

reconnu ; appris, compris.
EvEdf̂ vidís [vi-dís2] f. point intermédiaire du

compas (comme Nord-Est).
EvEdfA vidísā [vidís] f. région du Nord-Est

| géo. np. de la ville [nāgara] de Vidísā, au
confluent des rivières Betwa et Bes, à 10 km
de Sāñc̄ı, au Madhya Pradesh ; elle fut un im-
portant centre de commerce et de culte aux 6e

et 5e siècles ant. ; elle fut abandonnée au 6e

siècle, détruite puis reconstruite comme Bhilsa
(mod. Besnagar) au 9e siècle ; on y trouve le pi-
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lier d’Heliodorus et les caves d’Udayagiri2 ; cf.
Piṅgalā2.
Evd� r vidura [vid1-ra] a. m. n. f. vidurā intelli-

gent, malin ; connaisseur, spécialiste — m. myth.
[Mah.] np. de Vidura “l’Intelligent”, né (du re-
gard) de Vyāsa sur une servante déguisée par
Ambikā1 ; il naquit intelligent car sa mère com-
prit le regard fécondant de Vyaasa ; il incarne
Dharma maudit par Mān.d. avya ; demi-frère de
Dhr.tarās.t.ra et de Pān.d.u, il est le sage conseiller
des pān. d. avās.

viduran̄ıti [n̄ıti] f. lit. [Mah.] épisode du livre
5, où Vidura procura en vain ses conseils à
Dhr.tarās.t.ra pour tenter d’éviter la guerre.

viduraprajāgara [prajāgara] m. cf. vidu-
ran̄ıti.
Evd� qF vidus. ı̄ cf. vidvas.
Evd� r vidūra [vi-dūra] a. m. n. f. vidūrā dis-

tant, très éloigné | qu’on ne peut atteindre par
〈g.〉.
vidūrāt var. vidūratas adv. de loin ; au loin.

vidūraja var. vid. ūraja n. béryl bleu, aigue-
marine | pierre précieuse (œil de chat, lapis la-
zuli, etc.).
Evd� qk vidūs.aka [vi-dūs.aka] a. m. n. f.

vidūs. ikā ifc. qui déshonore — m. soc. bouffon,
rôle de théâtre burlesque du compagnon d’en-
fance du prince-héros ; il joue les corrupteurs, et
sert de bouc émissaire ; il doit être brahmane,
ou d’une caste supérieure au prince, et parle
sanskrit ; il porte un bâton tordu [kut.ilaka],
et lui-même est estropié et chauve ; il est as-
socié symboliquement à Varun. a et à Brahmā ; cf.
Maitreya1, Mādhavya, Vāsantaka, Vaikhānasa.
Evd� qZ vidūs.an. a [vi-dūs.an. a] a. m. n. f.

vidūs.an. ā qui souille, qui salit ; vil, corrupteur
— n. satire ; injure ; diffamation.
Evd� Eqt vidūs. ita [vi-dūs. ita] a. m. n. f. vidūs. itā

souillé ; calomnié, outragé, insulté — n. lit. rhét.
calomnie, insulte ; attaque ad hominem.
Evd� vidr̄. [vi-dr̄. ] ca. (vidāráyati) pp. (vid̄ırn. a)

fendre, déchirer, lacérer.
Evd�f videśa [vi-deśa] a. m. n. f. videś̄ı

étranger ; exotique — m. pays étranger — f.
videś̄ı langue étrangère ‖ hi. videś.
videśagata parti à l’étranger.
videśagamana départ à l’étranger.
Evd�Efn̂ videśin [videśa-in] agt. m. f. videśin̄ı

étranger ‖ hi. videś̄ı.
Evd�[y videśyá [videśa-ya] a. m. n. f. videśyā

étranger ; opp. sam. deśya.
Evd�h videha [vi-deha] a. m. n. f. videhā

incorporel ; mort [“privé de corps”] — m.
phil. absence de conscience de son corps

dans l’expérience de l’identité avec l’Absolu
[brahman] | myth. np. de Videha, épith. du roi
Mithi Janaka, né du corps sans vie de Nimi |géo.
par ext., pays du nord du Gange, royaume de la
dynastie Janaka ; sa capitale était Mithilā.

videhin [-in] agt. m. f. videhin̄ı phil. être
accompli [siddha1] réduit à son corps causal
[kāran. aśar̄ıra], en état d’asam. prajñāta samādhi.
Ev� viddhá [pp. vyadh] a. m. n. f. viddhā

perçé ; frappé, battu ; blessé — ifc. empli de, af-
fecté par.
śūlāyām. viddha empalé.
Ev�mAn vidyamāna [ppr. ps. vid2] a. m. n. f.

vidyamānā qui se trouve, qui existe ; existant,
réel.
Ev�A vidyā [vid1-yā3] f. science, connais-

sance, savoir, sagesse | tradition sacrée ; le Veda,
connaissance révélée | soc. formule magique.
vidyām. prapad accéder à la connaissance.

vidyākara [kara1] m. hist. np. du poète ben-
gali bouddhiste Vidyākara (début 12e siècle) ; il
est le compilateur du Subās.itaratnakośa.

vidyādāna [dāna] n. instruction ; enseigne-
ment du savoir sacré.

vidyādhara [dhara] m. f. vidyādhar̄ı myth.
[“porteur de sagesse”] classe de génies aériens,
magiciens de la suite de Śiva ; éternellement
jeunes, ils changent d’apparence à volonté
[kāmarūpin] ; cf. Kandarpaketu, Sudarśana1 |
bd. titre de lamas tibétains.

vidyāpati [pati] m. “mâıtre du savoir”, titre
de lettré [pan. d. ita].

vidyāp̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. [“siège de savoir”] école,
collège, université | soc. trône de présentation
d’un manuscrit shiväıte [āgama] à consacrer.

vidyābhūs.an. a [bhūs.an. a] n. mod. titre
académique.

vidyāran. ya [ran. ya] a. m. n. f. vidyāran. yā
qui prend plaisir au savoir — m. hist. np. de
Vidyāran. ya, épith. de Mādhavācārya.

vidyārambha [rambha] m. soc. cérémonie de
début des études primaires d’un garçon, vers
l’âge de cinq ans ; le mâıtre remet un bâton
de craie [khad. ı̄] à l’élève et commence à lui ap-
prendre à écrire.
sarasvat̄ı namastubhyam varade kāmarūpin. ı̄
vidyārambham karis.yāmi siddhirbhavatu me
sadā Ô déesse Sarasvat̄ı à l’aspect enchanteur,
je te vénère ; alors que je commence mes études,
accorde moi toujours la connaissance.

vidyārthin var. vidyarthin [arthin] agt. m. f.
vidyārthin̄ı qui désire apprendre — m. étudiant.

vidyālaya [ālaya] m. école, collège.
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vidyāvat [-vat] a. m. n. f. vidyāvat̄ı qui
possède la connaissance ; savant.

vidyāvāridhi [vāridhi] a. m. n. f. titulaire
d’un doctorat.

vidyāvr.ddha [vr.ddha] a. m. n. f.
vidyāvr.ddhā supérieur par la science ; avancé
en connaissances.

vidyās.ad. aks.ar̄ı [s.ad. -aks.ara] f. bd. formule en
6 syllabes ; cf. om.

vidyāsthāna [sthāna] n. phil. branche de la
connaissance ; la tradition en distingue 14 :
les 4 Savoirs [Veda], les 6 disciplines an-
nexes [vedāṅga], la logique [nyāya], l’exégèse
[mı̄mām. sā], le droit [dharmaśāstra] et les récits
d’antan [purān. a].
Ev�� t̂ vidyut1 [vi-dyut1] v. [1] pr. md. (vidyo-

tate) briller (comme l’éclair) — ca. (vidyotayati)
illuminer.
Ev�� t̂ vidyut2 [vidyut1] f. éclair | phil. [ChU.]

np. de Vidyut, l’Éclair personnifié comme quart
[kalā] de l’aspect radiant [jyotis.mat] du brah-
man |mod. électricité.

vidyutkanda [kanda] m. mod. ampoule
électrique.

vidyutvat [-vat] a. m. n. f. vidyutvat̄ı muni
de l’éclair.

vidyunmālin [mālin] m. myth. np. de
l’asura Vidyunmāl̄ı “Couronné d’éclairs”, fils de
Tāraka ; cf. Tripura.
Ev�ot vidyota [vidyut1] a. m. n. f. vidyotā

étincelant.
Evdý � vidru [vi-dru1] v. [1] pr. (vidravati) courir

ça et là, s’enfuir, fuir — ca. (vidrāvayati) pour-
chasser, mettre en fuite.
Evdý � m vidruma [vi-druma] n. corail.
vidrumamaya [maya] a. m. n. f. vidrumamaȳı

en corail.
Ev�t̂ vidvat iic. pour vidvas.
vidvattā [-tā] f. science ; expertise, connais-

sance, érudition.
vidvattva [-tva] n. science ; expertise,

connaissance, érudition.
vidvatsabhā [sabhā] f. assemblée de savants ;

colloque scientifique.
vidvadgos.t. h̄ı [gos.t. h̄ı] f. débat scholastique

entre lettrés.
Ev�ŝ vidvás [ppft. vid1] a. m. n. f. vidús. ı̄ sa-

vant, sage, érudit ; intelligent ; expert, versé dans
〈acc. loc. iic.〉.
EvE�q̂ vidvis.1 [vi-dvis.1] v. [2] pr. (vidves.t. i) pp.

(vidvis.t.a) ppr. (vidvis.at) häır, détester — pr.
md. (vidves.t.e) se détester mutuellement.
EvE�q̂ vidvis.2 [vidvis.1] m. ennemi.

EvE�qt̂ vidvis.at [ppr. vidvis.1] a. m. n. f.
vidvis.ant̄ı ennemi — m. id.
EvE�£ vidvis.t.a [pp. vidvis.1] a. m. n. f. vidvis.t. ā

häı, détesté, odieux ; hostile à 〈loc.〉 — ifc.
contraire à.
Ev��q vidves.a [vidvis.1] m. haine, hostilité ;

aversion envers 〈loc.〉.
vidves.am. kr. être hostile envers 〈loc.〉.
vidves.am. gam être odieux à l’égard de 〈loc.〉.√

EvD̂ vidh1 v. [6] pr. (vidháti) adorer, ho-
norer un dieu 〈dat. loc. acc.〉 (avec 〈i.〉) | offrir,
dédier.
EvD̂ vidh2 [vyadh] ifc. a. m. n. f. qui pique.
EvD vidha cf. vidhā2.
EvDm vidharma [vi-dharma] a. m. n. f. vid-

harmā mal, injuste ; illégal, illicite ; contraire au
devoir — m. illégalité, injustice.
EvDvA vidhavā f. veuve ‖ ang. widow.
vidhavātā [-tā] f. état de veuvage.
EvDA vidhā1 [vi-dhā1] v. [3] pr. (vidádhāti)

pr. md. (vidhatté) pp. (vihita) pf. (abhi, prati,
sam) faire, produire, effectuer ; déterminer, as-
signer ; enjoindre ; établir, fixer, statuer ; régler,
répartir |installer, placer, disposer, mettre ; fixer
sur, diriger vers 〈dat. loc.〉 |montrer en soi — ps.
(vidh̄ıyate) être destiné à, être considéré comme
[nom.] — dés. (vidhitsati) chercher à se procu-
rer.
yo vidh̄ıyate gram. ce qui est enjoint.

vidh̄ıyamāna gram. ce qui est posé.
kāmān vidhā exhaucer les vœux.
pūjam. vidhā faire ses dévotions.
maitryam. vidhā lier amitié.
mano vidhā penser à, méditer sur 〈loc. dat.
prati-inf.〉.
mantram. vidhā tenir conseil.
ves.am. vidhā mettre un vêtement ; prendre l’ap-
parence de.
EvDA vidhā2 [vidhā1] f. manière d’être, com-

portement | espèce — m. n. vidha ifc. semblable
à | 〈num.〉 se produisant tant de fois.
evam. vidha a. m. n. tel [“dont l’espèce est ain-
si”].
tathāvidha conj. tel ... (que).
yathāvidha [corrél. tathāvidha] conj. (tel) ...
que.
bahuvidha a. m. n. divers [“de beaucoup
d’espèces”].
bhavad vidha pareil à vous.
EvDAt� vidhātr. [vidhā1-tr. ] agt. m. f. vidhātr̄ı

ordonnateur, dispensateur ; créateur de 〈g. iic.〉
— m. myth. np. de Vidhātar “le Dispensateur”,
épith. de Brahmā “l’Ordonnateur du Monde”,

494



personnifiant la Destinée.
bhāgya vidhātr. destin sauveur (not. de l’Inde).
EvDAn vidhāna [vidhā1-na] n. arrangement,

ordre ; disposition (not. des feux sacrés) |
prescription, règle ; fait d’enjoindre | ce qui est
prescrit, ce qui doit s’accomplir |application des
règles, exécution ; moyen, façon |mod. constitu-
tion.

vidhānatas [-tas] adv. selon les règles,
conformément aux prescriptions.
EvED vidhi [vidhā1] m. règle, ordonnance,

précepte, loi, autorité ; injonction ; exhorta-
tion | rite, cérémonie ; manière d’agir, conduite
| soc. injonction rituelle ; syn. codanā | lit.
texte d’instruction du rituel dans la littérature
brāhman. a ; opp. arthavāda | gram. règle pres-
criptive ; opération | gram. prescription d’un
temps/aspect pour conjuguer un verbe ; cf.
lakāra | créateur, destin |myth. np. de Vidhi le
Destin, épith. de Brahmā.

vidhivat [-vat] adv. selon la règle, comme il
convient.

vidhiviveka [viveka] m. lit. np. du Vidhivi-
veka, œuvre de mı̄mām. sā de Man.d. ana Mísra ;
Vācaspati1 Mísra en fit un commentaire.

vidhisūtra [sūtra] n. gram. règle prescrivant
une opération dans l’As.t.ādhyāȳı.
EvDF vidh̄ı cf. vidhā1.
EvD� r vidhura [vi-dhura] a. m. n. f. vidhurā

[“sans brancards”] endommagé | séparé (de l’ob-
jet aimé) ; triste, déprimé | antipathique — ifc.
dépourvu de, à qui il manque ; plein de désir
pour.
sam. skr.tagandhavidhura dépourvu du parfum
du sanskrit.
EvD� vidhū [vi-dhū1] v. [5] pr. (vidhunóti) pp.

(vidhūta) secouer, agiter | chasser, disperser.
EvD� t vidhūta [pp. vidhū] a. m. n. f. vidhūtā

secoué, agité — ifc. délivré de.
EvD�y vidheya [pfp. [1] vidhā1] a. m. n. f. vid-

heyā obéissant, soumis, docile | gram. prédicat
(opp. sujet [uddeśya]).

vidheyavíses.an. a [víses.an. a] n. gram. adjectif
prédicatif ; épithète.
�Evn̂ -vin cf. -in.
Evnt vinata [pp. vinam] a. m. n. f. vinatā in-

cliné, courbé, arqué | humble, humilié — f. vi-
natā myth. np. de Vinatā “l’Humble”, fille de
Prajāpati, épouse de Kaśyapa ; [Mah.] elle sou-
haita avoir deux fils plus forts que ceux de sa
sœur Kadrū ; elle enfanta d’Arun. a et de Garud. a,
qui vola l’amr.ta pour la délivrer de la mort —
n. vinati fait de s’incliner (devant 〈loc.〉).

Evnd̂ vinad [vi-nad] v. [1] pr. (vinadati) pp.
(vinadita) faire du bruit ; crier, hurler, rugir ;
remplir de cris, appeler à grands cris — ca.
(vinādayati) faire retentir ; provoquer des cris.
Evnd vinada [vinad] m. cri.
Evnm̂ vinam [vi-nam] v. [1] pr. (vinamati)

pp. (vinata) se courber, s’incliner — ca. (vina-
mayati) courber, faire ployer ; bander (un arc).
Evny vinayá [vin̄ı] m. enseignement (des va-

leurs morales), discipline | éducation, conduite
| bonne conduite, obéissance ; décence, modes-
tie | bd. code disciplinaire (d’un ordre monas-
tique) |myth. np. de Vinaya, fils de Dharma et
de Kriyā.

vinayatā [-tā] f. bonne conduite ; modestie.
vinayasūtra [sūtra] n. bd. np. du Vi-

nayasūtra, code disciplinaire bd.
Evnf̂ vinaś [vi-naś1] v. [4] pr. (vinaśyati) pp.

(vinas.t.a) pf. (anu) périr, disparâıtre |être perdu,
être ruiné — ca. (vināśayati) causer la ruine de.
Evn£ vinas.t.a [vi-nas.t.a] a. m. n. f. vinas.t. ā

perdu, ruiné ; détruit, péri, disparu | corrompu,
vicié — n. charogne.
EvnE£ vinas.t. i [vinas.t.a] f. ruine, destruction.
EvnA vinā prép. cl. sans, excepté, sauf 〈i. acc.

abl.〉 (opp. saha).
EvnAXF vinād. ı̄ [vi-nād. ı̄] f. astr. période de

temps de 24 secondes. il y en a 60 dans une
ghat.ikā.

vinād. ı̄kā [-ka] f. astr. id.
EvnABv vinābhava [vinā-bhava] m. [“fait

d’être sans”] séparation de 〈i.〉.
EvnAyk vināyaka [vr. vin̄ı-ka] agt. m. f.

vināyikā qui conduit, qui guide — m. chef, guide
| myth. np. de Vināyaka “Guide”, épith. de
Gan. eśa | myth. (interprété comme composé de
vi1 et nāyaka) Garud. a “Roi des oiseaux”.
EvnAf̂ vināś [ca. vinaś] v. [10] pr. (vināśayati)

pp. (vināśita) causer la ruine de |rendre ineffectif
(une arme) | être perdu, être ruiné.
EvnAf vināśa [vināś] m. perte, disparition ;

déclin, destruction, ruine ; putréfaction.
EvnAEft vināśita [pp. vināś] a. m. n. f.

vināśitā complètement ruiné, détruit ; pourri,
putréfié.
EvnAEfn̂ vināśin [vināśa-in] a. m. n. f. vināśin̄ı

périssable.
EvEnpt̂ vinipat [vi-nipat] v. [1] pr. (vini-

patati) pp. (vinipatita) s’écrouler — ca. (vi-
nipātayati) abattre, détruire.
EvEnpAt̂ vinipāt [ca. vinipat] v. [10] pr. (vi-

nipātayati) abattre, détruire.
EvEnpAt vinipāta [vinipāt] m. chute, ruine.
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EvEnmy vinimaya [vi-nimaya] m. échange,
troc.
vinimayam. kr. échanger.
EvEny� Ä viniyukta [pp. viniyuj] a. m. n. f. vi-

niyuktā détaché | assigné à, destiné à, chargé de
〈loc.〉.
EvEny� ĵ viniyuj [vi-niyuj] v. [7] pr. md. (vi-

niyuṅkté) pp. (viniyukta) détacher, disjoindre
| lancer une flèche à 〈loc.〉 ; assigner, destiner à,
charger de 〈dat. loc. artham〉.
EvEnyog viniyoga [viniyuj] m. assignation,

fait de confier une charge | emploi, usage ; in-
tention, but.

viniyogamantra [mantra] m. n. lit. for-
mule qui attribue un sage [r.s. i] comme auteur-
visionnaire à chaque hymne du R. gveda, et in-
dique leur mètre et leur ton.
EvEnEdf̂ vinirdís [vi-nirdís] v. [1] pr. (vi-

nirdísati) pp. (vinirdis.t.a) indiquer, désigner
qqc. 〈acc.〉 comme 〈acc.〉 ; destiner à 〈loc.〉 |
déterminer, spécifier, définir ; résoudre.
EvEnEd£ vinirdis.t.a [pp. vinirdís] a. m. n. f.

vinirdis.t. ā indiqué ; désigné, spécifié ; confié à
〈loc.〉.
EvEnd�[y vinirdeśya [pfp. [1] vinirdís] a. m. n.

f. vinirdeśyā à déterminer, à définir | math. à
résoudre ; énoncé d’un problème (trouver ... tel
que).
EvEnmA vinirmā [vi-nirmā] v. [3] pr. md. (vi-

nirmimı̄te) v. [2] pr. (vinirmāti) pp. (vinirmita)
façonner, fabriquer, construire, créer.
EvEnEmt vinirmita [pp. vinirmā] a. m. n. f.

vinirmitā fait, construit, façonné, créé | destiné
à, désigné pour.
EvEnv� t̂ vinivr.t [vi-nivr.t] v. [1] pr. md. (vi-

nivartate) v. [1] pr. (vinivartati) pp. (vinivr.tta)
revenir sur ses pas, en arrière ; s’en retourner |se
retirer, cesser.
EvEn�y viníscaya [vinísci] m. décision (à pro-

pos de 〈g. iic.〉), détermination ; opinion arrêtée,
certitude.
EvEnE� vinísci [vi-nísci] v. [5] pr. (viníscinóti)

pr. md. (viníscinuté) pp. (viníscita) abs.
(viníscitya) délibérer, discuter ; prendre en
considération ; décider, conclure.
EvEn�ŝ vinísvas var. vinih. śvas [vi-nih. śvas] v.

[2] pr. (vinísvásiti) pp. (vinísvásita) soupirer,
haleter, siffler ; pousser des soupirs.
EvnF vin̄ı [vi-n̄ı1] v. [1] pr. (vinayati) pp.

(vin̄ıta) éloigner, chasser ; dresser, discipliner ;
éduquer, instruire.
EvnFt vin̄ıta [pp. vin̄ı] a. m. n. f. vin̄ıtā em-

mené, enlevé | discipliné, éduqué, bien élevé,

versé dans 〈loc. iic.〉 | humble, modeste ; correc-
tement vêtu.
Evn� d̂ vinud [vi-nud] v. [6] pr. (vinudati) pp.

(vinunna) frapper, blesser — ca. (vinodayati)
chasser (not. les soucis) ; divertir, distraire.
Evn� à vinunna [pp. vinud] a. m. n. f. vinunnā

blessé.
Evnod̂ vinod [ca. vinud] v. [10] pr. (vino-

dayati) pp. (vinodita) chasser (not. les soucis) ;
divertir, distraire — ps. (vinodyate) s’amuser à
〈i.〉.
Evnod vinoda [vinod] m. jeu, divertissement

— ifc. amusement avec.
vinodāya adv. pour le plaisir, par jeu.
EvnoEdt vinodita [pp. vinod] a. m. n. f. vino-

ditā distrait, diverti.
Ev�d vinda [vid2] ifc. m. f. vindā qui acquiert,

qui possède ; qui trouve.
Ev�d� vindu1 var. bindu m. goutte.
Ev�d� vindu2 [vid2] ifc. m. qui cherche ; qui

trouve ; familier avec.
Ev�@y vindhya m. [vindhyagiri] géo. nom de

la châıne des monts Vindhya | myth. np. de sa
personnification Vindhya ; il s’inclina devant le
r.s. i Agasti.

vindhyagiri [giri] m. géo. nom de la châıne
des monts Vindhya traversant la péninsule in-
dienne d’Est en Ouest et séparant l’Inde du Sud
(Deccan) de la plaine Indo-Gangétique.

vindhyāval̄ı [āval̄ı] f. myth. np. de
Vindhyāval̄ı “châıne du Vindhya”, épouse
du roi daitya Bali, mère de Bān. a.
Ev�yŝ vinyas [vi-nyas] v. [4] pr. (vinyasyati)

pp. (vinyasta) distribuer ; déposer ; arranger,
installer.
Ev�yAs vinyāsa [vinyas] m. fait de pla-

cer ; dépôt ; installation ; arrangement, étalage
|attitude |établissement, fondation ; assemblage,
collection | lit. composition.√

Evp̂ vip v. [1] pr. md. (vepate) pp. (ve-
pita) trembler, not. de peur ; grelotter — ca.
(vepayati) faire trembler, agiter.
Evp" vipaks.a [vi-paks.a] a. m. n. f. vipaks. ā

opposant ; ennemi — m. adversaire | gram. ex-
ception |phil. [nyāya] contre-exemple ; contrapo-
sition.

vipaks.atas [-tas] adv. avec hostilité.
vipaks.atā [-tā] f. hostilité.
vipaks.atva [-tva] n. hostilité.
EvpẐ vipan. [vi-pan. ] v. [1] pr. md. (vipan. ate)

pp. (vipan. ita) vendre.
EvpZ vipan. a [vipan. ] m. vente ; marché — f.

vipan. i vente, trafic ; marché, étal, bazar — f.
vipan. ı̄ id.
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Evpt̂ vipat [vi-pat1] v. [1] pr. (vipatati) pp.
(vipatita) partir dans toutes les directions, ex-
ploser.
mātiprāks. ı̄h. mā te mūrdhā vyapatat Ne pose
pas trop de questions, sinon ta tête va éclater.
EvpE� vipatti [vipad1-ti] f. échec ; malheur,

adversité ; désastre, ruine, mort.
Evpd̂ vipad1 [vi-pad1] v. [4] pr. md. (vi-

padyate) pp. (vipanna) mal tomber, échouer ;
éprouver un malheur, être en mauvaise position
| périr, mourir.
Evpd̂ vipad2 [vipad1] f. échec ; malheur, ad-

versité ; désastre, ruine, mort.
vipadi hanta sudhāpi vis. āyate Dans l’adversité,
hélas, même le nectar devient un poison.
Evpà vipanna [pp. vipad1] a. m. n. f. vipannā

qui a échoué ; tombé dans la misère, ruiné ; mort.
EvpErZt viparin. ata [pp. viparin. am] a. m. n.

f. viparin. atā altéré, modifié, changé.
EvpErZm̂ viparin. am [vi-parin. am] v. [1]

pr. (viparin. amati) pr. md. (viparin. amate)
pp. (viparin. ata) changer, se transformer ;
évoluer ; s’altérer ; se changer en 〈i.〉 — ca.
(viparin. amayati) altérer ; changer en 〈i.〉.
EvpErZmn viparin. amana [viparin. am-ana] n.

changement, évolution ; altération.
EvpErZAm viparin. āma [viparin. am] m. change-

ment, évolution ; transformation |mûrissement,
croissance.
EvpErDAv̂ viparidhāv [vi-paridhāv ] v. [1] pr.

(viparidhāvati) pp. (viparidhāvita) courir au-
tour, entourer en courant ; courir de tous côtés.
EvprF vipar̄ı [vi-par̄ı] v. [2] pr. (viparyeti) pp.

(vipar̄ıta) retourner, faire demi-tour, revenir en
arrière | se retourner, se renverser ; échouer.
EvprFt vipar̄ıta [pp. vipar̄ı] a. m. n. f. vipar̄ıtā

retourné, renversé, inversé ; contraire à 〈abl.〉,
différent | pervers, contraire à la règle ; faux ;
défavorable — f. vipar̄ıtā le contraire, l’inverse
| soc. femme de mœurs libres.

vipar̄ıtakārin [kārin] agt. m. f. vipar̄ıtakārin. ı̄
qui agit contrairement à la règle ; pervers.

vipar̄ıtakhyāti [khyāti] f. phil. [nyāya]
théorie de l’erreur (de perception, etc.) ; syn.
anyathākhyāti.

vipar̄ıtagati [gati] a. m. n. f. qui va à recu-
lons ; qui va en arrière — f. mouvement inverse.

vipar̄ıtacitta [citta] a. m. n. f. vipar̄ıtacittā
qui a l’esprit mal tourné, pervers.

vipar̄ıtacetas [cetas] a. m. n. f. qui a l’esprit
de contradiction | pervers ; faible d’esprit.

vipar̄ıtarata [rata] n. acte sexuel inversé.
vipar̄ıtavat [-vat] adv. inversement.

Evpr� vipare [vi-pare] v. [2] pr. (vipareti) pp.
(vipareta) partir séparément.
Evpyy viparyaya [vi-paryaya] a. m. n. f. vipa-

ryayā inverse, opposé, contraire (à 〈g.〉) |inversé,
renversé ; inverti, pervers — m. tour, révolution
|changement, transposition, échange ; volte-face,
revirement | ordre inverse, opinion contraire |
contradiction, erreur ; revers de fortune, mal-
heur, calamité |phil. [yoga] l’erreur de jugement,
un cittavr.tti.
viparyaye var. viparyayen. a, viparyayāt dans le
cas contraire.
viparyayam. yā se transformer en son contraire.
viparyayam i mal finir.
Evpyŝ viparyas [vi-paryas] v. [4] pr. md.

(paryasyate) pp. (viparyāstá) renverser, retour-
ner | invertir, échanger | avoir une vue erronée,
confondre.
EvpyAs viparyāsa [viparyas] m. fait de se re-

tourner, de verser ; retournement |transposition,
échange | contraire, opposé | erreur ; misconcep-
tion ; perversité.
Evpf̂ vipaś [vi-paś] v. [4] pr. (vipaśyati)

pr. md. (vipaśyate) distinguer, observer ; ap-
prendre.
EvpE�t̂ vipaścit var. vipaścita [vipaś-cit2] a.

m. n. f. sage ; intelligent ; érudit — ifc. versé
dans.
Evp[yn vipaśyana [vipaś] n. bd. connaissance

correcte ; discernement correct de la réalité par
la méditation — f. vipaśyanā id. ‖ pali vipas-
sanā.
EvpAk vipāka [vi-pāka] m. maturation ;

résultat, conséquence ; récompense ; digestion,
transformation.
EvpAW vipāt.ha m. espèce de flèche |var. vipāt.a

id.
EvpAf̂ vipāś [vi-pāśa] f. [nom. vipāt. ] géo. np.

de la rivière Vipāś ; cf. Vipāśā.
EvpAf vipāśa [vi-pāśa] a. m. n. f. vipāśā sans

lien, détaché — f. vipāśā géo. np. de la rivière
Vipāśā coulant de la châıne Kullu de l’Himālaya,
affluent de la Śutudr̄ı (mod. Beas) ; myth. on dit
qu’elle a détruit la corde avec laquelle Vasis.t.ha
voulut se donner la mort après que Vísvāmitra
eut tué son fils.
EvEpn vipina [vip] n. (agité par le vent) bois,

forêt ; bosquet.
Evp� l vipula a. m. n. f. vipulā grand, gros,

large, volumineux, étendu ; abondant, impor-
tant ; intense ; fort (not. bruit) | noble — m.
homme respectable — f. vipulā la Terre | phon.
forme irrégulière du mètre āryā.
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vipulām. sa [am. sa] a. m. n. f. vipulām. sā aux
larges épaules.
Evþ vipra [vip-ra] a. m. n. f. viprā [“agité

(par la transe mystique)”] inspiré, sage ; (prêtre)
ayant bu le soma — m. voyant, poète ; prêtre,
brahmane lettré.
ekam sat viprā bahudhā vadanti [RV.] Dieu est
Un, beaucoup de chemins mènent à Lui (une
vérité, exprimée diversement par les poètes).
vedavide viprāya dātavyam. dhanam On doit
donner des biens au brahmane instruit du Veda.

vipradāsa [dāsa] m. hist. np. de Vipradāsa,
poète bengali du 15e siècle ; il est l’auteur du
Manasāvijaya.
Evþkq viprakars.a [viprakr.s. ] m. éloignement ;

distance ; différence | gram. séparation de deux
consonnes par insertion d’une voyelle.
EvþkFZ viprak̄ırn. a [vi-prak̄ırn. a] a. m. n. f. vi-

prak̄ırn. ā en désordre, dispersé.
Evþk� q̂ viprakr.s. [vi-prakr.s. ] v. [1] pr.

(viprakars.ati) pp. (viprakr.s.t.a) entrâıner à
part, tirer en arrière ; enlever de 〈abl.〉.
Evþk� £ viprakr.s.t.a [pp. viprakr.s. ] a. m. n. f.

viprakr.s.t. ā tiré de, extrait de | distant, éloigné
(de 〈g. abl.〉).
EvþEtq�D vipratis.edha [vi-pratis.edha] m. fait

d’écarter ou de retenir | objection ; opinion
contraire ; interdiction |gram. conflit entre deux
règles.
EvþmAETn̂ vipramāthin [vi-pramāthin] a. m.

n. f. vipramāthin̄ı qui détruit tout.
Evþy� Ä viprayukta [pp. viprayuj] a. m. n. f. vi-

prayuktā séparé ; retiré |sans 〈i.〉 ; hors de, libéré
de 〈i.〉 — ifc. absent de ; sans.
Evþy� ĵ viprayuj [vi-prayuj] v. [7] pr.

(viprayunakti) pp. (viprayukta) séparer de,
priver de 〈i.〉 — ps. (viprayujyate) être séparé
de 〈i.〉 — ca. (viprayojayati) faire séparer,
écarter ; priver de 〈i.〉 | libérer de 〈i.〉.
Evþyog viprayoga [viprayuj] m. dissociation,

séparation ; opp. sam. yoga.
EvþlND vipralabdha [pp. vipralabh] a. m. n.

f. vipralabdhā trompé, outragé.
EvþlB̂ vipralabh [vi-pralabh] v. [1] pr. md.

(vipralabhate) pp. (vipralabdha) tromper, ou-
trager — ca. (vipralambhayati) outrager.
EvþlMB̂ vipralambh [ca. vipralabh] v. [10] pr.

(vipralambhayati) outrager.
ājñām. vipralambh enfreindre un ordre.
EvþlMB vipralambha [vipralambh] m. fait

d’être déçu ou trompé (par 〈abl.〉) | désunion,
séparation ; désaccord, querelle | lit. séparation
des amoureux.

vipralambhaśr. ṅgāra [́sr. ṅgāra] m. lit. amour
avec une personne dont on est séparé.
EvþlMBn vipralambhana [vipralambha-na] n.

tromperie, déception.
Evþvŝ vipravas [vi-pravas] v. [1] pr. (viprava-

sati) pp. (vipros. ita) partir en voyage ; partir à
l’étranger ; vivre à l’étranger.
EvEþy v́ıpriya [vi-priya] a. m. n. f. vipriyā

désagréable, déplaisant ; inamical (envers 〈g.
iic.〉).
EvþoEqt vipros. ita [pp. vipravas] a. m. n. f.

vipros. itā qui demeure au loin ; parti pour 〈acc.〉 ;
absent de 〈abl.〉.
EvÚ� viplu [vi-plu] v. [1] pr. md. (viplávate)

pp. (vipluta) être à la dérive ; être perdu, être
dispersé, périr | être ruiné ; être déshonoré.
EvÚ� t vipluta [pp. viplu] a. m. n. f. viplutā

perdu, dispersé ; souillé, déshonoré.
EvPl viphala [vi-phala] a. m. n. f. viphalā

stérile ; inutile, vain.
viphal̄ı kr. rendre stérile, châtrer ; rendre inutile ;
contrarier, déjouer.
Evb� vibaddha [pp. vibandh] a. m. n. f. vi-

baddhā lié fermement ; tendu.
Evb�D̂ vibandh [vi-bandh] v. [9] pr. (vi-

badhnāti) pr. md. (vibadhn̄ıté) pp. (vibaddha)
lier fermement, attacher ; tendre (not. tambour).
Evb� D̂ vibudh [vi-budh1] v. [1] pr. (vibodhati)

pr. md. (vibudhyate) pp. (vibuddha) s’éveiller.
Evb� D vibudha [pp. vibudh] a. m. n. f. vibudhā

éveillé — m. myth. [Rām.] np. du roi Vibudha
Janaka “l’Éveillé”, fils de Devamı̄d.ha, père de
Mah̄ıdhraka.
EvboD vibodha1 [vi-bodha] m. inattention ;

fait d’être étourdi.
EvboD vibodha2 [vibudh] m. éveil ; perception,

intelligence.
Evb�} vibrū [vi-brū] v. [2] pr. (vibrav̄ıti) pr. md.

(vibrūté) expliquer, déclarer, se prononcer sur
〈acc.〉 ; contredire.
EvBÄ vibhakta [vibhaj] a. m. n. f. vibhaktā

divisé, distribué parmi 〈i.〉 | qui a reçu sa part ;
qui a fait la division | isolé, séparé de 〈i.〉 ; dis-
tinct, différent ; varié | divisé en parts égales ;
harmonieux, équilibré — n. isolation ; solitude.
EvBEÄ vibhakti [vibhaj] f. séparation, distinc-

tion | gram. désinence, flexion nominale ou ver-
bale ; on distingue le cas où la flexion est gou-
vernée par le rôle [kāraka] verbal du cas où elle
gouvernée par la co-occurrence d’un autre mot
[upapada].
EvB½ vibhaṅga [vibhañj] m. destruction,

anéantissement.
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EvBĵ vibhaj [vi-bhaj] v. [1] pr. (vibhájati) pr.
md. (vibhájate) pp. (vibhakta) pf. (sam) diviser,
partager, répartir, distribuer |séparer, discerner.
ardham. vibhaj diviser en deux.
samam. vibhaj diviser en parties égales.
EvBÒ̂ vibhañj [vi-bhañj] v. [7] pr. (vibha-

nákti) pp. (vibhagna) briser en morceaux.
EvBv vibhava [vibhū1] m. dignité, grandeur,

richesse | astr. np. de Vibhava “Succès”, fils de
Nārad̄ı personnifiant la 2e année d’un cycle de
vie.

vibhavatas [-tas] adv. (chacun placé) selon
son rang.
EvBA vibhā1 [vi-bhā1] v. [2] pr. (vibhāti) pp.

(vibhāta) briller.
EvBA vibhā2 [vibhā1] a. m. f. brillant — f.

splendeur, éclat, lumière ; beauté.
EvBAg vibhāga [vr. vibhaj] m. distribu-

tion, répartition, attribution, partage (not.
d’un héritage) | part, partie, portion | division,
séparation, différence ; opp. sam. yoga | phil.
[vaíses. ika] la propriété [gun. a] de séparation |
phil. [nyāya] disjonction | gram. analyse |math.
numérateur (d’une fraction).
vibhāgena adv. séparément, au détail.

vibhāgaśas [-́sas] adv. proportionnellement ;
en juste partage — ifc. selon.
EvBAĵ vibhāj1 [ca. vibhaj] v. [10] pr.

(vibhājayati) pp. (vibhājita) séparer.
EvBAĵ vibhāj2 [vibhāj1] a. m. n. f. qui sépare,

qui divise.
EvBAEjt vibhājita [pp. vibhāj1] a. m. n. f.

vibhājitā divisé, partitionné.
EvBA�Xk vibhān. d. aka [vi-bhān. d. aka] m. myth.

[Rām.] np. du r.s. i Vibhān.d. aka, fils de Kāśyapa ;
R. śyaśr.ṅga est son fils, né d’une antilope ayant
bu l’eau de la rivière où sa semence avait coulé
à la vue de l’apsaras Urvaś̄ı ; l’antilope était
une fille des dieux à laquelle Brahmā avait pro-
mis de retrouver forme humaine si elle don-
nait naissance, en tant qu’antilope, à un grand
saint ; un fils lui naquit avec une corne au front
[R. śyaśr.ṅga] ; Vibhān.d. aka l’éleva en ignorance
des femmes ; à l’âge adulte, il fut enlevé par
des courtisanes envoyées par le roi Lomapāda
pour lui faire épouser sa fille et faire cesser la
sécheresse de son pays ; Vibhān.d. aka y consentit,
pourvu que son fils revienne à l’ermitage après
avoir eu un fils.
EvBAv̂ vibhāv [ca. vibhū1] v. [10] pr.

(vibhāvayati) produire, faire se manifester, cau-
ser.
EvBAv vibhāva [vibhāv ] m. état, condition,

circonstance.

EvBAq̂ vibhās. [vi-bhās. ] v. [1] pr. md.
(vibhās.ate) pp. (vibhās. ita) médire | gram. ad-
mettre une alternative ; être optionnel.
EvBAqA vibhās. ā [vibhās. ] f. alternative, op-

tion | gram. (sens de la construction ‘na
vā’) option d’une règle grammaticale ; on dis-
tingue : prāptavibhās. ā option appropriée et
aprāptavibhās. ā option inappropriée ; l’option
ainsi notée est non préférable, au contraire de
‘vā’ option préférable ou ‘anyatarasyām’ option
indifférente.
EvBFtk vibh̄ıtaka m. f. vibh̄ıtak̄ı natu. bot.

Terminalia bellirica, arbre Beleric ou faux myro-
bolan, une combretacée de 20 à 30 m ; son écorce
brun-gris est fissurée, ses fruits sont des drupes
à 5 angles ; on tirait au sort par reste modulo 4
d’une poignée de ses noix | soc. jeu de dés joué
avec ses noix — n. vibh̄ıtaka son fruit ; méd. on
l’utilise not. pour traiter le phlegme [kapha] ; cf.
triphalā.
EvBFq̂ vibh̄ıs. [vi-bh̄ı1] ca. md. (vibh̄ıs.ayate)

faire peur, effrayer, terrifier.
EvBFqZ vibh̄ıs.an. a [vibh̄ıs.-ana] a. m. n. f.

vibh̄ıs.an. ā effrayant — n. action d’effrayer —
m. fausse couche, avortement | myth. [Rām.]
np. de l’ogre-vampire [rāks.asa] Vibh̄ıs.an. a
l’“Effrayant”, fils de Vísravā et Keśin̄ı2, frère de
Rāvan. a ; Brahmā le récompensa de son ascèse
en lui accordant un vœu ; il choisit de ne ja-
mais s’abaisser à commettre une mauvaise ac-
tion ; s’opposant à son frère Rāvan. a qui avait
bafoué le dharma, il fut banni de Laṅkā ; après
avoir vaincu Rāvan. a, Rāma le fit roi de Laṅkā ;
c’est l’un des 7 immortels [ciram. j̄ıvin].
EvB� vibhu cf. vibhū2.
EvB� vibhū1 [vi-bhū1] v. [1] pr. (vibhavati)

pp. (vibhūta) se produire, se manifester ; se
développer — ca. (vibhāvayati) produire, faire
se manifester, causer.
EvB� vibhū2 var. vibhu [vibhū1] a. m. n. f.

vibhv̄ı qui imprègne tout, qui pénètre partout ;
omniprésent | puissant, efficace — m. vibhu
phil. np. de Vibhu “le Tout-Puissant”, épith. de
Brahmā, Śiva ou Vis.n. u.
EvB� Et vibhūti [vibhū1-ti] f. manifestation de

force, déploiement d’énergie, puissance ; pouvoir
surhumain (cf. siddhi) | abondance, richesse ;
succès, splendeur | phil. manifestation divine ;
être divinement inspiré | soc. cendres (de bouse
de vache) dont s’enduisent les ascètes, not. Śiva.

vibhūtipañjara [pañjara] n. soc. [“cage
de manifestations divines”] récitation des
100 syllabes de 10 séries d’invocations du
daśāks.aramantra, suivie de son installation
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[vibhūtipañjaranyāsa], successivement à 100 en-
droits du corps.

vibhūtipāda [pāda] m. phil. [yoga] np. du
Vibhūtipāda, section du Yogasūtra traitant de
la Voie du pouvoir.
EvB� q̂ vibhūs. [vi-bhūs. ] v. [10] pr. (vibhūs.ayati)

pp. (vibhūs. ita) orner, décorer.
EvB� qZ vibhūs.an. a [vibhūs.-ana] n. ornement.
EvB� Eqt vibhūs. ita [pp. vibhūs. ] a. m. n. f.

vibhūs. itā orné, décoré.
mun. d. amālāvibhūs. itā ornée de la guirlande de
crânes (dit de Kāl̄ı).
EvB}m̂ vibhram [vi-bhram] v. [1] pr. (vibhra-

mati) v. [4] pr. (vibhrāmyati) pp. (vibhrānta)
errer, circuler, se remuer dans tous les sens, de-
venir confus | disperser, remuer.
EvB}m vibhrama [vibhram] m. agitation,

véhémence, confusion ; trouble, illusion, appa-
rence |charme, beauté, coquetterie féminine ; jeu
érotique, art de la courtisane.
EvB}Aĵ vibhrāj [vi-bhrāj] v. [1] pr. md.

(vibhrājate) resplendir, étinceler.
Ev<vn̂ vibhvan [vibhū2] a. m. n. f. vibhvan̄ı

pénétrant, qui imprègne — m. myth. np. du
r.bhu Vibhvā “Pénétrant”.
EvmEt vimati [vi-mati] a. m. n. f. [“de pauvre

intelligence”] borné — f. [“qui inspire de mau-
vaises pensées”] antipathie, aversion.

vimatitā [-tā] f. fait d’être borné, sottise.
Evmn̂ viman [vi-man] ca. (vimānayati) pp.

(vimata) pfp. (vimānya) manquer de respect
à, humilier, traiter avec dédain, avec mépris ;
déshonorer.
Evmnŝ vimanas [vi-manas] a. m. n.

f. découragé, abattu, désolé, déprimé
| mentalement dérangé ; stupide | mal dis-
posé ; hostile.

vimanaska [-ka] a. m. n. f. vimanaskā
découragé, abattu ; inconsolable.
EvmnA vimanā [vn. vimanas] v. [10] pr. md.

(vimanāyate) être abattu, être découragé.
Evmd vimarda [vimr.d] m. broyage, écrasement

| dévastation, destruction | interruption | astr.
éclipse totale.

vimardaka [-ka] a. m. n. f. vimardikā qui
broie ; qui détruit — m. broyage ; destruction
| lit. [DKC.] np. de Vimardaka “Broyeur”, brute
à la solde d’Apahāravarma.

vimardana [-na] n. broyage ; destruction —
f. vimardanā id.
Evmf vimarśa [vimr. ś] m. considération, exa-

men ; discussion, réflexion ; prise de conscience ;
compréhension | lit. [théâtre] nœud de l’in-
trigue dans un drame ; cet épisode suit le germe

[garbha] et précède le dénouement [nirvahan. a]
| phil. [tantra] la Nature, émanation de Śakti,
miroir de la conscience universelle de Śiva
[prakāśa].
EvmEfn̂ vimarśin [vimarśa-in] agt. m. f. vi-

marśin̄ı qui considère, qui examine — f. vi-
marśin̄ı lit. np. de la Vimarśin̄ı, “Exégèse” du
Śivasūtra par Ks.emarāja.
Evml vimala [vi-mala] a. m. n. f. vimalā pur,

immaculé ; clair, limpide, transparent ; brillant
|astr. année lunaire (opp. mātula, année solaire).
vimale adv. au lever du jour.

vimalak̄ırti [k̄ırti] m. bd. np. de Vimalak̄ırti,
riche marchand de Vaísāl̄ı1 “à la réputation
irréprochable”, expert du dharma et disciple
läıc du Buddha, qui selon la tradition envoya
Mañjuśr̄ı pour débattre avec lui.

vimalak̄ırtinirdeśa [nirdeśa] m. lit. np.
du Vimalak̄ırtinirdeśa “Instruction de Vima-
lak̄ırti”.

vimaladyu [dyu] m. jour de beau temps.
vimalanātha [nātha] m. jn. np. de Vima-

lanātha “Mâıtre de la Pureté”, 13e t̄ırthaṅkara
mythique ; son corps est jaune d’or, son symbole
est un sanglier.

vimalāpa [āpa] a. m. n. f. vimalāpā dont les
eaux sont pures.
EvmA vimā [vi-mā1] v. [2] pr. (vimāti) pp. (vi-

mita) mesurer, dénombrer ; traverser.
EvmAt� vimātr. [vimātr. ] f. belle-mère, marâtre

(épouse de son père).
vimātr.ja [ja] m. demi-frère ; syn. vaimātra.
EvmAn vimāna1 [vimā-na] a. m. n. f. vimānā1

qui parcourt d’un bout à l’autre — m. n. myth.
char aérien (d’un dieu), trône céleste ; palanquin
de transport d’une idole [mūrti] mobile | palais
royal ; sanctuaire d’un temple.
EvmAn vimāna2 [vr. viman] a. m. n. f. vimānā2

humilié, outragé — m. dédain, mépris.
EvmA�y vimānya [pfp. [1] viman] a. m. n. f.

vimānyā méprisable.
EvmAg vimārga [vi-mārga] m. chemin qui n’est

pas le bon, fausse route.
Evm� Ä vimukta [pp. vimuc] a. m. n. f. vimuktā

libéré, affranchi, délivré de 〈abl. i. iic.〉 ; privé de
〈i.〉 ; abandonné.
Evm� EÄ vimukti [vi-mukti] f. libération,

délivrance ; fait de congédier ; fait de se tirer
d’affaire.
sā vidyā yā vimuktaye La connaissance mène à
la liberté (devise de l’Université d’Hyderabad).
Evm� K vimukha [vi-mukha] a. m. n. f. vimukh̄ı

qui détourne le visage, qui tourne le dos ; qui se
détourne de 〈g.〉 |mal disposé, hostile | privé de
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tête ou de visage.
vimukham. kr. mettre en fuite.
vimukh̄ı kr. congédier, renvoyer.
vimukh̄ı bhū tourner le dos, fuir ; se détourner
de 〈abl.〉.

vimukhatā [-tā] f. fait de se détourner de
〈loc. prati-acc.〉.
Evm� ĉ vimuc [vi-muc1] v. [6] pr. (vimuñcati)

pp. (vimukta) pf. (pra) lâcher, lancer ; dételer,
délivrer ; séparer, priver de 〈i.〉 | pondre — ca.
(vimoks.ayati) libérer de 〈abl.〉.
Evm� ĥ vimuh [vi-muh] v. [4] pr. (vimuhyati)

pp. (vimūd. ha) être égaré, être inconscient ; être
stupide |s’égarer, se tromper — ca. (vimohayati)
pp. (vimohita) affoler, égarer.
Evm� Y vimūd. ha [pp. vimuh] a. m. n. f. vimūd. hā

stupide ; égaré.
vimūd. hātman [ātman] a. m. n. f.

vimūd. hātman̄ı à l’esprit égaré ; dément.
Evm� d̂ vimr.d [vi-mr.d1] v. [9] pr. (vimr.dnāti) v.

[1] pr. (vimardati) réduire en poudre ; détruire
— ca. (vimardayati) broyer ; détruire.
Evm� f̂ vimr. ś [vi-mr.ś] v. [1] pr. (vimr. śati)

pp. (vimr.s.t.a, vimr.s. ita) pf. (pra) toucher, re-
connâıtre par le toucher, passer la main
sur | considérer, examiner — ca. (marśayati)
considérer, réfléchir sur.
Evm� q vimr.s.a [vimr. ś] m. considération,

réflexion.
Evm� £ vimr.s.t.a var. vimr.s. ita [pp. vimr. ś] a. m.

n. f. vimr.s.t. ā considéré, examiné, pesé.
Evmo"̂ vimoks. [ca. vimuc] v. [10] pr.

(vimoks.ayati) libérer de 〈abl.〉.
Evmo" vimoks.a [vimoks. ] m. libération ; aban-

don ; fait de congédier | phil. délivrance, salut.
vimoks.an. a [-na] n. libération, délivrance ; ac-

couchement | fait de décocher (une flèche).
Evmoĥ vimoh [ca. vimuh] ca. (vimohayati) pp.

(vimohita) affoler, égarer.
Evmoh vimoha [vimoh] m. trouble, stupeur.
EvmoEht vimohita [pp. vimoh] a. m. n. f. vi-

mohitā troublé, affolé.
Evyt̂ viyát [ppr. v̄ı3] a. m. n. f. viyat̄ı se dis-

persant ; évanescent — n. ciel, air, éther ; syn.
vyoman | symb. le nombre zéro.
Evy� ĵ viyuj [vi-yuj1] v. [7] pr. (viyunákti) pr.

md. (viyuṅkté) pp. (viyukta) séparer, priver de
〈i.〉.
Evyog viyoga [viyuj] m. séparation ;

séparation d’avec 〈i. abl. iic.〉 | fait de se
perdre, de manquer.
viyogena var. viyogatas en l’absence, à défaut
de 〈g. ic.〉.

viyogam. gam se perdre.
EvyoEg viyogi iic. pour viyogin.
viyogitā [-tā] f. séparation.
EvyoEgn̂ viyogin [vi-yogin] a. m. n. f. viyogin̄ı

séparé ; absent de 〈i. iic.〉 — f. viyogin̄ı femme
séparée de son amant.
EvrÄ virakta [pp. virañj] a. m. n. f. vi-

raktā indifférent, ne prenant plus d’intérêt à,
n’éprouvant pas d’amour pour 〈abl. loc. iic.〉.
Evrĉ virac [vi-rac] v. [10] pr. (viracayati)

pp. (viracita) former, arranger ; façonner,
construire, ériger | inventer, composer | porter,
arborer.
EvrEct viracita [pp. virac] a. m. n. f. vira-

citā construit, arrangé ; érigé ; inventé, composé ;
porté | composé par, d’auteur 〈i. iic.〉.
Evrj viraja [vi-rajas] a. m. n. f. virajā propre,

pur, non pollué | (au fig.) libéré des passions —
m. np. Viraja “Immaculé” — f. virajā libérée
des menstrues | np. Virajā “Immaculée”.

virajānanda [ānanda] m. hist. np. du Svāmı̄
Virajānanda Sarasvat̄ı2 (1757–1868), né au
Pañjab, aveugle à l’âge de 5 ans ; mâıtre de sans-
krit védique, il enseigna not. à Mathurā ; Svāmı̄
Dayānanda1 Sarasvat̄ı2 fut son élève.
Evrjŝ virajas [vi-rajas] a. m. n. f. cf. viraja.
EvrÒ̂ virañj [vi-rañj] v. [4] pr. (virájyati)

pp. (virakta) se décolorer, changer de couleur ;
renoncer aux passions, devenir indifférent, se
désintéresser de 〈abl. loc.〉.
Evrt virata [pp. viram] a. m. n. f. viratā arrêté

(de son plein gré), terminé | qui renonce à 〈abl.
loc. iic.〉 — n. (impers.) ce qui est arrêté.
viratam. vācā la voix s’est arrêtée.
Evrm̂ viram [vi-ram] v. [1] pr. (viramati) pp.

(virata) abs. (viramya) arrêter, cesser, finir |
mettre un terme à, cesser de, renoncer à 〈abl.〉
— ca. (viramayati) pp. (viramita) arrêter, faire
cesser.
Evrm virama [viram] m. cessation, arrêt ; abs-

tention | coucher (du soleil) — ifc. renoncement
à.
EvrEmt viramita [ca. pp. viram] a. m. n. f.

viramitā arrêté (de force).
EvrMy viramya [abs. viram] ind. ayant arrêté.
Evrl virala a. m. n. f. viralā espacé, clair-

semé ; rare ; pauvre en 〈loc.〉.
Evrs virasa [vi-rasa] a. m. n. f. virasā insipide.
Evrĥ virah [vi-rah] v. [10] pr. (virahayati) pp.

(virahita) quitter, abandonner.
Evrh viraha [virah] m. séparation d’avec 〈i.〉,

absence — ifc. manque de.
virah̄ı kr. séparer.

501



EvrEht virahita [pp. virah] a. m. n. f. virahitā
abandonné — ifc. séparé ou privé de.
EvrAg virāga [vi-rāga] a. m. n. f. virāgā qui est

sans passion, qui a renoncé au monde | dégoût ;
opp. rāga.
EvrAĵ virāj1 [vi-rāj1] v. [1] pr. (virājati) pr.

md. (virājate) pp. (virājita) briller, resplendir |
régner sur 〈g. acc.〉, gouverner — ca. (virājayati)
illuminer.
EvrAĵ virāj2 [virāj1] a. m. n. f. [sg. nom. virāt. ]

souverain — m. roi, prince, souverain | myth.
np. de Virāt., la Puissance Créatrice ou Nourri-
ture Divine personnifiée, épith. de Prajāpati, ou
première création de Brahmā issue de sa moitié
mâle, donnant naissance par sa moitié femelle
Śatarūpā à Manu-Svāyam. bhuva, qui engendra
les 10 géniteurs [prajāpati] |phil. le Cosmos ma-
nifesté, support physique de l’Univers ; macro-
cosme — f. nom d’un mètre [chandas] védique.
EvrAV̂ virāt. iic. pour virāj2.
virāt.purus.a [purus.a] m. phil. l’Être Cos-

mique.
EvrAV virāt.a [virāt. ] m. myth. [Mah.] np. de

Virāt.a “Souverain”, roi des matsyās ; sa cour
était à Upaplavya ; Sudes.n. ā1 était sa reine, son
frère Kı̄caka commandait son armée ; il hébergea
les pān. d. avās sous divers déguisements lors de
leur 13e année d’exil (cf. Br.hannad. ā, Kaṅka,
Ballava, Granthika, Tantipāla) ; il fut tué lors
de la grande bataille par Dron. a.

virāt.anagara [nagara] n. myth. [Mah.] np.
de Virāt.anagara, capitale de Virāt.a, où les
pān. d. avās se cachèrent lors de leur 13e année
d’exil ; elle se trouvait au bord de la Vetravat̄ı ;
aussi appelée Upaplavya.

virāt.aparvan [parvan] n. lit. 4e livre du Mah.,
“du roi Virāt.a”.
EvrA� virāddha [pp. virādh] a. m. n. f.

virāddhā contré ; blessé, injurié.
EvrAD̂ virādh [vi-rādh] v. [4] pr. (virādhyati)

pp. (virādha) contrer, empêcher ; blesser — ca.
(virādhayati) désapprouver, se désolidariser de.
EvrAD virādha [virādh] m. obstruction, oppo-

sition |myth. [Rām.] np. de Virādha “Obstruc-
teur”, premier rāks.asa rencontré par Rāma dans
la forêt Dan.d. akā, d’épouvantable apparence ; il
tenta d’enlever S̄ıtā ; Rāma et Laks.man. a lui
coupèrent les mains et l’enterrèrent vivant ; il
leur révéla qu’il était le gandharva Tumburu
maudit par Kubera ; Rāma le libéra, il retrouva
sa forme céleste, et indiqua aux princes le che-
min de l’ermitage de Śarabhaṅga.
EvrAm virāma [vr. virama] m. cessation, arrêt ;

repos | gram. signe indiquant qu’une syllabe se
termine par une consonne ; cf. halanta | gram.
milieu d’une stance, indiqué en écriture par le
dan. d. a ..
EvrAv virāva [viru] m. bruit, bourdonnement ;

cri, hurlement.
Evz viru [vi-ru] v. [2] pr. (virauti) pp. (viruta)

faire du bruit (gazouiller, bourdonner, etc.) ;
crier, hurler.
Evzĉ viruc [vi-ruc1] v. [1] pr. md. (virocate)

pp. (virūcita) briller, illuminer ; exceller — ca.
(virocayati) faire briller.
Evzc viruca [viruc] m. soc. formule magique

à prononcer sur une arme.
Evzd viruda var. biruda m. panégyrique ou

surnom glorieux d’un prince | proclamation.
Evz� viruddha [pp. virudh] a. m. n. f. vi-

ruddhā opposé, obstrué, empêché, bloqué ; in-
terdit, prohibé ; exclu (de 〈g. i. iic.〉) |uncertain,
dangereux, douteux ; incohérent, incompatible |
hostile, adverse, ennemi |déplaisant, répugnant ;
désagréable, odieux, haineux (de 〈iic.〉) — n. op-
position, hostilité, répugnance.
viruddham de manière incongrue ou perverse.
EvzD̂ virudh [vi-rudh2] v. [7] pr. (virun. áddhi)

pr. md. (virunddhé) pp. (viruddha) obstruer,
empêcher, s’opposer à 〈acc.〉 — ps. (virudhyate)
être opposé, être hostile à, lutter contre 〈i. g. loc.
prati-acc.〉 |contester ; être réprimé — ca. (virod-
hayati) rendre hostile, provoquer une brouille.
Ev!p v́ırūpa [vi-rūpa] a. m. n. f. virūpā mul-

ticolore ; multiforme ; varié, différent | déformé,
défiguré ; difforme, monstrueux | myth. np. de
l’aṅgiras Virūpa “Infirme”, fils d’Aṅgirā — ifc.
différent de.

virūpāks.a [aks.a] a. m. n. f. virūpāks. ı̄ qui
a les yeux déformés ; qui a de nombreux yeux
| myth. np. de Virūpāks.a, épith. de Śiva “aux
trois yeux” ; il était la divinité tutélaire de l’em-
pire Karn. āt.a de Vijayanāgara où se trouve son
temple principal | géo. temple de Virūpāks.a
construit au 8e siècle par les Cālukyās de Vātāpi
à leur capitale de couronnement (mod. village
de Pattadakal à 20 km de Badāmi) | myth. np.
de Virūpāks.a1, roi-démon fortuné ; le vautour
Nād. ijaṅgha est son ami | myth. [Rām.] np. de
Virūpāks.a2, dísāgaja de l’Est | myth. np. de
nombreux être surnaturels ; np. d’hommes.
Ev!Epn̂ virūpin [vi-rūpin] m. [“multiforme”]

caméléon.
Evroĉ viroc [ca. viruc] v. [10] pr. (virocayati)

faire briller.
Evrocn virocana [viroc-ana] agt. m. f. viro-

canā qui illumine, qui éclaire — m. soleil ; lune
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| myth. np. de Virocana “l’Éclatant”, démon
[daitya] fils de Prahlāda, père de Bali ; il dut
s’incliner devant son rival Sudhanvā pour les fa-
veurs d’une belle.
EvroD̂ virodh [ca. virudh] v. [10] pr. (virod-

hayati) pp. (virodhita) rendre hostile, provoquer
une brouille.
EvroD virodha [virodh] m. opposition, hosti-

lité | querelle, dissension, litige (entre 〈g.〉, avec
〈i.-saha iic.〉) | phil. contradiction, antithèse, in-
cohérence ; incompatibilité | incongruité ; dom-
mage ; adversité, calamité ; perversité | (théâtre)
événement contraire à la progression de l’in-
trigue | ennemi — ifc. conflit avec.
virodh̄ı kr. s’opposer, se révolter, faire objection ;
faire obstacle ; chercher querelle.
virodhāvirodhau nirūpayet on doit examiner s’il
y a ou non contradiction.

virodhaka [-na] a. m. n. f. virodhikā qui s’op-
pose, qui fait obstacle ; opposant ; conflictuel
| incompatible avec, en conflit avec 〈g. iic.〉 —
ifc. obstacle à.

virodhana [-na] a. m. n. f. virodhanā ifc. qui
lutte contre — n. conflit avec, contestation de
〈g.〉 ; objection à 〈iic.〉 |incongruité ; incohérence.

virodhaparihāra [parihāra] m. retrait
d’une incompatibilité | réconciliation | phil.
réconciliation de points de vue contradictoires.

virodhābhāsa [ābhāsa] m. lit. rhét. contra-
diction apparente ; ressemblance de qualités op-
posées.
EvroED virodhi iic. pour virodhin.
virodhitā1 [-tā] f. opposition ; inimitié ;

haine.
virodhitva [-tva] n. suppression, obstruction.
EvroEDt virodhita [pp. virodh] a. m. n. f. vi-

rodhitā2 combattu, contesté ; à qui on a cherché
querelle, offensé ; blessé.

virodhin [-in] a. m. n. f. virodhin̄ı qui obs-
true, qui empêche | contraire, contradictoire —
m. adversaire, ennemi |astr. np. de Virodh̄ı, 23e

année d’un cycle de vie — ifc. ennemi de.
Evl vila cf. bila.
Evl"̂ vilaks. [vi-laks. ] v. [10] pr. (vilaks.ayati)

pp. (vilaks. ita) distinguer, discerner ; observer,
percevoir, remarquer |perdre de vue le but visé ;
être confus, perplexe ou embarrassé.
Evl" vilaks.a [vi-laks.a] a. m. n. f. vilaks. ā sans

but précis ; sans caractère particulier | qui rate
sa cible (flèche) | inusité, étrange, extraordinaire
| gêné, embarrassé, confus ; étonné, surpris.

vilaks.an. a [-na] a. m. n. f. vilaks.an. ā qui a un
caractère différent, non caractéristique | varié,
multiple |sans définition précise ; non significatif,

vain — n. condition non caractéristique ; état
non pertinent.
EvlE"t vilaks.ita [pp. vilaks. ] a. m. n.

f. vilaks.itā perçu, remarqué ; distingué |
embarrassé, confus, gêné ; perplexe ; ennuyé.
Evlp̂ vilap [vi-lap] v. [1] pr. (vilapati) pp. (vi-

lapita) gémir, se lamenter, se plaindre.
EvlEpt vilapita [pp. vilap] a. m. n. f. vilapitā

lamenté, plain — n. lamentation.
EvlMb̂ vilamb [vi-lamb] v. [1] pr. md. (vi-

lambate) pp. (vilambita) pendre, être suspendu
à 〈loc.〉 ; rester en arrière, trâıner, tarder |
descendre (soleil).
EvlEMbt vilambita [pp. vilamb] a. m. n. f.

vilambitā pendu, suspendu ; retardé, ajourné,
lent.
EvlEMbn̂ vilambin [vilamb-in] agt. m. f. vi-

lambin̄ı qui pend ; qui tarde, hésitant — ifc. sus-
pendu à.
Evlŝ vilas [vi-las] v. [1] pr. (vilasati) pp.

(vilasita) briller, resplendir | s’agiter, frétiller ;
s’amuser, folâtrer, jouer.
EvlAp vilāpa [vr. vilap] m. lamentation.
EvlAs vilāsa [vr. vilas] m. jeu, plaisanterie,

divertissement ; vivacité ; coquetterie, grâce.
vilāsana [-na] n. jeu, délassement.
vilāsamaya [maya] a. m. n. f. vilāsamaȳı

charmant, gracieux.
EvlAEsn̂ vilāsin [vilāsa-in] agt. m. f. vilāsin̄ı

brillant, radieux ; frémissant ; gracieux, coquet ;
libertin, amoureux — m. amant — f. vilāsin̄ı
coquette ; bien-aimée ; femme facile.

vilāsitā [-tā] f. coquetterie ; libertinage.
vilāsitva [-tva] n. coquetterie ; libertinage.
EvElp̂ vilip [vi-lip] v. [6] pr. (vilimpáti) pp.

(vilipta) abs. (vilipya) oindre, enduire ; enduire
de, barbouiller de ; étaler un enduit sur 〈acc.〉.
EvElØ vilipta [pp. vilip] a. m. n. f. viliptā en-

duit.
EvlF vil̄ı [vi-l̄ı] v. [4] pr. md. (vil̄ıyate) pp.

(vil̄ına) s’évanouir ; se perdre ; disparâıtre ; périr,
échouer.
Evl� p̂ vilup [vi-lup] v. [6] pr. (vilumpati) pp.

(vilupta) arracher, déchirer, égratigner.
Evl� B̂ vilubh [vi-lubh] ca. (vilobhayati) exciter

le désir, faire trouver du plaisir à 〈loc.〉 ; chercher
à séduire, induire en tentation.
Evl�p vilepa [vilip] m. onguent, pommade.
vilepana [-na] n. fait d’enduire, onction.
Evlok̂ vilok [vi-lok] v. [1] pr. (vilokati) ca.

(vilokayati) pp. (vilokita) regarder, examiner ;
apercevoir — ps. (vilokyate) être visible.
Evlok viloka [vilok] m. regard.
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EvloEkt vilokita [pp. vilok] a. m. n. f. vilokitā
regardé, aperçu — n. coup d’œil.
Evlocn vilocana [vilok-ana] agt. m. f. vilo-

canā qui fait voir — ifc. au regard — n. œil.
smer̄ıkr.ta vilocana a. m. n. avec le regard sou-
riant.
Evlom viloma [vi-loman] a. m. n. f. vilomā

à rebours, à rebrousse-poil ; à l’envers, dans
l’ordre inverse ; opp. anuloma | var. viloman f.
chauve.
vilomena à l’envers.

vilomakāvya [kāvya] n. [vilomāks.arakāvya]
lit. poème bidirectionnel, qui peut se lire
aussi dans l’ordre inverse de ses syllabes ;
on attribue son invention à Sūryadāsa ; cf.
Rāmakr.s.n. akāvya.
Evv"̂ vivaks. [dés. vac] v. pr. (vivaks.ati) pp.

(vivaks.ita) demander la parole ; vouloir dire, ex-
primer.
Evv"A vivaks. ā [vivaks. ] f. désir de parler ; re-

cueillement avant de prendre la parole | gram.
intention d’expression du locuteur ; signification
voulue d’une énonciation.
EvvE"t vivaks.ita [pp. vivaks. ] a. m. n. f.

vivaks.itā signifié.
Evv"� vivaks.u [vivaks.-u] a. m. n. f. qui sou-

haite parler.
Evvd̂ vivad [vi-vad] v. [1] pr. (vivadati) pr.

md. (vivadate) pp. (vyudita) discuter, débattre ;
nier, contredire, se quereller | disputer qqc. à
qqn.
Evvr vivará [vivr. ] m. n. ouverture, trou ; fis-

sure, interstice ; orifice (not. du corps) ; plaie ;
endroit découvert ; nudité.

vivaran. a [-na] n. acte d’ouvrir ou de
découvrir | explication, interprétation, com-
mentaire, traduction | lit. np. du Vivaran. a
“Élucidation” de la Pañcapādikā, dû à
Prakāśātman ; par ext., école phil. advaita
qui en découle (opp. bhāmat̄ı) | lit. np. du
Vivaran. a1, commentaire du Kumārasambhava
par Nārāyan. a4 Pan.d. ita | lit. np. du Vivaran. a2,
commentaire de la Parātr̄ı́sikā par Abhinava-
gupta.
Evvt vivarta [vi-varta] m. changement, trans-

formation ; déviation |phil. [vedānta] manifesta-
tion divine dans le monde phénoménal.

vivartana [-na] n. circulation, transforma-
tion.

vivartavāda [vāda] m. phil. [vedānta] théorie
ontologique de la réalité illusoire [māyika].
Evvŝ vivas1 [vi-vas1] v. [1] pr. (vivasati) pp.

(vivasita) quitter sa demeure, s’absenter — ca.
(vivāsayati) bannir, congédier.

Evvŝ vivas2 [vi-vas4] v. [6] pr. (vyucchati) pp.
(vyus.t.a) véd. briller, resplendir.
Evv-vt̂ vivasvat [vivas2-vat] a. m. n. f. vivas-

vat̄ı brillant, resplendissant, radieux ; matinal —
m. myth. np. du radieux [āditya] Vivasvān “Res-
plendissant”, dieu-Soleil, père par Saran. yū des
Aśvinau, de Manu-Yama, et donc de la race hu-
maine dans la lignée solaire [sūryavam. śa] ; il per-
sonnifie la loi morale — f. vivasvat̄ı myth. np.
de Vivasvat̄ı, ville du Soleil.
Evvĥ vivah [vi-vah1] v. [1] pr. (vivahati) em-

mener (not. l’épouse) ; prendre femme, épouser
— ca. (vivāhayati) marier (une femme) à 〈g.-
saha〉.
Evvh vivaha [vivah] m. myth. [“qui emporte”]

np. de Vivaha, l’un des 7 Vents célestes |myth.
l’une des 7 langues d’Agni.
EvvAd vivāda [vivad] m. dispute, querelle ;

controverse, litige.
vivādamanas [manas] a. m. n. f. querelleur ;

d’humeur à contester.
EvvAr vivāra [vivr. ] m. dilatation, expansion

|phon. expansion des organes de la voix, gonfle-
ment de la gorge ; opp. sam. vāra.
EvvAs vivāsa [vivas1] m. fait de partir ; exil,

bannissement ; séparation (d’avec 〈i.〉).
EvvAĥ vivāh [ca. vivah] v. [10] pr. (vivāhayati)

pp. (vivāhita) marier (une femme) à 〈g.-saha〉.
EvvAh vivāhá [vivāh] m. soc. [“enlèvement (de

la mariée hors du domicile paternel)”] cérémonie
[sam. skāra] du mariage, rite nuptial |soc. mariage
avec 〈i.-saha〉.

vivāhakāma [kāma] a. m. n. f. vivāhakāmā
qui désire se marier.

vivāhakāla [kāla1] m. temps favorable pour
le mariage.

vivāhad̄ıks. ā [d̄ıks. ā] f. soc. rite du mariage.
vivāhaprak̄ırti [prak̄ırti] f. soc. célébration

du mariage.
vagdānam. ca pradānam. ca varan. am.
pān. ip̄ıd. anam | saptapad̄ı iti pañcāṅgo
vivāhaprak̄ırtih. ‖ L’engagement oral, l’au-
torisation du père, l’accord de l’épouse, la
pression mutuelle des mains et la cérémonie des
7 pas constituent les 5 étapes de la célébration
du mariage.

vivāhotsava [utsava] m. soc. fête de mariage.
EvvAEht vivāhita [pp. vivāh] a. m. n. f.

vivāhitā marié (homme ou femme).
EvEvÄ vivikta [pp. vivic] a. m. n. f. vi-

viktā séparé, isolé ; solitaire ; libre de 〈loc. iic.〉
|distinct ; net, pur — ifc. absorbé dans — n. so-
litude.
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vivikt̄ı kr.ta a. m. n. laissé, seul ; évacué.
viviktatva [-tva] n. solitude.
EvEvĉ vivic [vi-vic] v. [7] pr. (vivinakti) pr.

md. (viviṅkte) pp. (vivikta) pfp. (vivecan̄ıya)
séparer, trier ; distinguer, discriminer ; trancher
(une question) | examiner, délibérer — ca. (vi-
vecayati) séparer, distinguer ; investiguer, exa-
miner.
EvEvD vividha [vi-vidha] a. m. n. f. vividhā

divers, varié ; multiple.
vividham adv. diversement, de plusieurs
manières.
Evv� vivr. [vi-vr.1] v. [5] pr. (vivr.n. óti) pp.

(vivr.ta) ouvrir, révéler ; montrer, expliquer, in-
terpréter — pr. md. (vivr.n. uté) s’ouvrir, s’expli-
quer.
Evv� ĵ vivr.j [vi-vr.j] pp. (vivr.jita) ca. (var-

jayati) éviter.
Evv� Ejt vivr.jita [pp. vivr.j] a. m. n. f. vivr.jitā

privé de.
Evv� t̂ vivr.t [vi-vr.t1] v. [1] pr. md. (vivartate)

pp. (vivr.tta) rouler, se tourner, virevolter ; gi-
goter ; se retourner | s’écarter (not. du droit
chemin) ; se coucher (soleil) | se déployer, se
développer ; s’attaquer à 〈acc.〉.
Evv� t vivr.ta [pp. vivr. ] a. m. n. f. vivr.tā ou-

vert, découvert ; public, manifeste |phon. ouvert
(son).
vivr.tam adv. ouvertement, publiquement, au vu
de tous.

vivr.tatā [-tā] f. fait d’être connu ; publicité.
vivr.tatām. gam devenir public.
Evv� Et vivr.ti [vivr.ta] f. mise en évidence, ex-

position | lit. commentaire, explication ; glose,
interprétation.
Evv� � v́ıvr.tta [pp. vivr.t] a. m. n. f. vivr.ttā

tourné ; qui se tourne de tous côtés (not. re-
gard) ; qui tourne dans toutes les directions (not.
tonnerre) | exposé, découvert, montré.
Evv� E� v́ıvr.tti [vivr.tta] f. ouverture, expan-

sion, développement | révolution ; fait de tour-
ner en rond, de tourbillonner |phon. hiatus entre
deux voyelles.
Evv� � vivr.ddha [pp. vivr.dh] a. m. n. f.

vivr.ddhā grandi, augmenté | grand, fort ; nom-
breux.
Evv� D̂ vivr.dh [vi-vr.dh1] v. [1] pr. md. (viva-

rdhate) pp. (vivr.ddha) s’accrôıtre, grandir,
prospérer — ca. (vivardhayati) pp. (vivardhita)
agrandir, augmenter, fortifier, faire prospérer.
Evv�k viveka [vivic] m. séparation, distinc-

tion, discrimination ; discernement, raisonne-
ment : discussion, investigation | myth. np. de

Viveka “Discernement”, personnifiant l’Intelli-
gence, fils de Manas et Nivr.tti | lit. np. du
Viveka1 “Élucidation”, commentaire avancé de
Hemacandra à son Alaṅkāracūd. āman. i.

vivekacūd. āman. i [cūd. āman. i] m. phil. np.
du Vivekacūd. āman. i “Suprême fleuron du dis-
cernement”, chef-d’œuvre philosophique de
Śaṅkarācārya.

vivekānanda [ānanda] m. hist. np. du Svāmı̄
Vivekānanda “Joie du discernement”, mâıtre
spirituel bengali (né Nārendranātha Datta,
1862–1902), disciple de Rāmakr.s.n. a ; il visita
l’Occident et écrivit de nombreux ouvrages ; il
créa la Rāmakr.s.n. a Mission à Belūr en 1897.

vivekin [-in] agt. m. f. vivekin̄ı judicieux ; qui
raisonne bien, malin.
duh. kham eva sarvam. vivekinah. [YS.] Tout n’est
que souffrance pour le sage.
Evv�ĉ vivec [ca. vivic] v. [10] pr. (vivecayati)

pp. (vivecita) séparer, distinguer ; investiguer,
examiner.
Evv�ck vivecaka [vivec-aka] a. m. n. f. vivecikā

qui discrimine, qui distingue ; sage, judicieux —
m. discriminant.

vivecakatā [-tā] f. discernement ; sagesse, bon
jugement.

vivecakatva [-tva] n. cf. vivecakatā.
Evv�cn vivecana [vivec-ana] a. m. n. f. vive-

can̄ı qui discrimine, qui distingue ; qui examine
— n. discrimination, jugement — f. vivecanā in-
vestigation, examen.√

Evf̂ vís1 v. [6] pr. (vísati) pr. md. (vísate)
opt. (víset) ps. (vísyate) fut. (veks.yati) pft.
(viveśa) aor. [3] (av̄ıvísat) aor. [7] (aviks.at) pp.
(vis.t. á1) inf. (ves.t.um) abs. (-vísya) fut. péri.
(ves.t.r.) pf. (adhi, ā, upa, ni, pra) entrer, entrer
dans, pénétrer ; passer derrière 〈acc.〉 |s’installer,
se poser, s’asseoir 〈acc. loc.〉 | se rendre à, al-
ler vers 〈acc.〉 ; affluer, confluer ; se livrer à
〈dat.〉 — ca. (veśáyati) ps. (veśyate) pp. (veśita)
faire entrer, faire asseoir, faire s’installer — dés.
(viviks.ati) vouloir entrer ‖ lat. v̄ıcus.
Evf̂ vís2 [vís1] f. [nom. vit. ; pl. loc. viks.u]

communauté, peuple | soc. 3e classe, des culti-
vateurs/éleveurs et marchands | pl. vísas biens,
propriété — f. vísā peuple, pays.
Evf¬̂ vísaṅk [vi-́saṅk] v. [1] pr. md.

(vísaṅkate) pp. (vísaṅkita) avoir des
appréhensions ; craindre, redouter 〈abl.〉 ;
se méfier de 〈acc.〉 | douter ; soupçonner.
Evf¬A vísaṅkā [vísaṅk] f. hésitation ; réserve

(quand à 〈loc.〉) ; soupçon, inquiétude, doute ;
souci.
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Evfd̂ vísad [vn. vísada] v. [10] pr. (vísadayati)
pp. (vísadita) nettoyer, purifier ; rendre clair, ex-
pliquer.
Evfd vísada a. m. n. f. vísadā clair, limpide,

net ; pur |blanc, immaculé ; brillant |mou, tendre
(au toucher) — ifc. habile à, doué pour.
EvfEdt vísadita [pp. vísad] a. m. n. f. vísaditā

purifié.
Evfm̂ vísam [acc. vís2] iic.
vísampa var. vísam. pa [pa2] a. m. n. f.

vísampā qui protège le peuple.
Evfy vísaya [vi-́saya] m. doute, incertitude.
EvfSy vísalya [vi-́salya] a. m. n. f. vísalyā

[“sans pointe”] à qui on a retiré une flèche ou
une épine ; guéri d’une blessure — f. vísalyā cf.
vísalyakaran. ı̄.

vísalyakaran. ı̄ [karan. ı̄] f. myth. herbe ma-
gique “qui guérit des blessures” ; Hanumān la
rapporta du mont Vr.s.a pour guérir l’armée de
Rāma.
EvfAK vísākha [vi-́sākhā] a. m. n. f. vísākhā

qui fourche, qui branche |dépourvu de branche ;
manchot — m. myth. np. de Vísākha “Cornu”,
être à tête de bélier issu du flanc droit de Skanda
quand Indra le frappa de son foudre [vajra] ; cet
aspect de Skanda est associé à la fertilité, mais
réputé dangereux pour les enfants ; son sym-
bole est le banyan ; cf. Naigames.a — f. vísākhā
du. vísākhe astr. np. de Vísākhe “Fourche”, 14e

astérisme lunaire [naks.atra], corr. à une paire
d’étoiles de la Balance ; Indra et Agni ensemble
[Indrāgn̄ı] y président ; son symbole est l’arche
décorée d’une guirlande ; aussi appelé Vísākhā
et plus tard Rādhā2.

vísākhadatta [datta] m. hist. np. de
Vísākhadatta, auteur du drame historique
Mudrārāks.asa ; il était de famille royale (du
Bihāra) et vécut vers le 6e siècle ; aussi connu
comme Vísākhadeva, on lui attribue le drame
Dev̄ıcandragupta.

vísākhadeva [deva] m. cf. vísākhadatta.
EvfAy vísāya [vi-́sāya] m. tour de repos (al-

ternant avec une veille).
tavādya vísāyah. c’est ton tour de dormir.
EvfArd vísārada [vi-́sārada] a. m. n. f.

vísāradā doué, habile ; expert en, doué en, ha-
bile en 〈g. loc. iic.〉 | soc. fameux, célèbre (titre
d’érudit).
yuddhavísārada agt. m. expert dans l’art de la
guerre.
EvfAl vísālá [vi-́sālā] a. m. n. f. vísālā vaste,

spacieux, grand ; important, éminent, illustre ;
puissant |myth. [Rām.] np. du roi Vísāla “Illus-
tre”, fils d’Iks.vāku et d’Alambus.āyā ; il fonda la

ville de Vísālā ; Hemacandra1 est son fils — ifc.
riche en — f. vísālā myth. [Rām.] np. de la ville
de Vísālā, capitale du roi Vísāla, sur la Gaṅgā.
vísālam extensivement.
EvEfK vísikha [vi-́sikhā] a. m. n. f. vísikhā

sans mèche ; chauve | sans pointe, émoussé
(flèche) | sans flamme (feu) | astr. sans queue
(comète) — m. flèche — f. vísikhā petite flèche ;
aiguille.
EvEfq̂ vísis. [vi-́sis. ] v. [7] pr. (vísinás.t. i) pp.

(vísis.t.a) pfp. (víses.ya) pf. (prati) distinguer, dis-
tinguer parmi, placer au dessus de 〈i.〉 |se distin-
guer, surpasser — ps. (vísis.yate) être distingué
par 〈i.〉 ; se distinguer de 〈abl. i.〉 ; être supérieur
à, surpasser, exceller.
EvEf£ vísis.t.a [pp. vísis. ] a. m. n. f.

vísis.t. ā distinct ; distingué, remarquable ; noble,
prééminent, excellent | phil. (objet) spécifié par
un mot.

vísis.t. ādvaita [advaita] n. phil. [vedānta]
“non-dualité distinguée”, position
métaphysique opposée à la non-dualité in-
différenciée de Śaṅkara1.

vísis.t. ādvaitavāda [vāda] m. phil. doctrine
de la “non-dualité distinguée”, prêchée par
Rāmānuja ; elle affirme la suprématie de Kr.s.n. a
sur le brahman impersonnel.
EvfFZ vís̄ırn. a [pp. vísr̄. ] a. m. n. f. vís̄ırn. ā

brisé, déchiré, broyé ; dispersé, détruit ; tombé
(dent).
Evf� � vísuddha [pp. vísudh] a. m. n. f.

vísuddhā très pur ; parfaitement purifié | achevé
— ifc. qui a parachevé.

vísuddhacakra [cakra] n. phil. [tantr.] 5e ca-
kra du yoga tantr., situé au niveau du larynx ;
il est représenté par un lotus de 16 pétales
mauves ; un cercle blanc dans un triangle y sym-
bolise l’éther, et porte le b̄ıjamantra ‘ham. ’ ; ce
cakra contrôle le sens de l’oüıe ; il est le centre
psychique du Verbe Sacré.
Evf� D̂ vísudh [vi-́sudh] v. [4] pr. (vísudhyati)

pr. md. (vísudhyate) pp. (vísuddha) devenir par-
faitement pur — ca. (vísodhayati) purifier ; jus-
tifier, disculper.
Evf� vísr̄. [vi-́sr̄. ] ps. (vís̄ıryate) pp. (vís̄ırn. a) se

briser, se faner, se flétrir | être endommagé, être
détruit.
Evf�q víses.a [vísis. ] m. discrimination,

différence ; distinction, avantage | spécification,
particularité, caractéristique | espèce, catégorie,
type | phil. [vaíses. ika] la catégorie [padārtha]
des substrats discriminatifs | marque frontale
(indiquant la secte) | distingué, extraordinaire.
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víses. āt var. víses.en. a adv. particulièrement,
singulièrement ; par excellence.

víses.asūtra [sūtra] n. gram. règle particulière
(opp. à règle générale [utsargasūtra]).
Evf�qk víses.aka [-ka] a. m. n. f. víses. ikā ifc.

qui spécifie, qui distingue ; qui caractérise —
n. distinction, différence ; spécification |marque
distinctive ; not. marque sectaire au front [tilaka]
— m. gram. figure de rhétorique, où l’on détaille
les différences entre deux objets similaires.

víses.akacchedya [chedya] n. l’ornement du
visage par un tilaka, l’un des 64 arts [kalā].

víses.ajña [jña] a. m. n. f. víses.ajñā instruit
[“qui sait distinguer”].

víses.an. a [-na] a. m. n. f. víses.an. ā qui dis-
tingue, qui spécifie — n. spécification ; marque
distinctive, (signe de) distinction ; excellence |
phil. attribut, qualificatif ; prédicat | gram. at-
tribut prédicatif (adjectif épithète ou nom su-
bordonné (à son sujet [víses.ya])) ; adjectif, ap-
position.
víses.an. ı̄ kr. gram. effectuer une prédication.

víses.an. apūrvapada [pūrvapada] n. gram.
composé karmadhāraya dont le constituant
gauche est prédicatif (comme d̄ırghakan. t.ha).

víses.an. obhayapada [ubhayapada] a. m. n. f.
víses.an. obhayapadā gram. qualifie les composés
karmadhāraya dont les constituants sont des ad-
jectifs coordonnés (comme snātānulipta).

víses.atantra [tantra] n. lit. enseignement res-
treint à des initiés ; désigne les textes saura,
śaiva et pāñcarātra, ceux de la tradition
atimārga, l’Atharvaveda, les traités du sām. khya
et du yoga, les écritures bouddhistes et jäınes,
etc. la tradition śaiva distingue un niveau plus
ésotérique, le víses.ataraśāstra ; opp. sāmānya.

víses.atara [-tara] a. m. n. f. víses.atarā com-
par. très distingué ; restreint.

víses.ataraśāstra [́sāstra] n. lit. enseigne-
ment ésotérique śaiva ; il ne peut être transmis
que par un initié lié par les vœux de sa tradi-
tion | bd. ensemble des textes de la tradition
vajrayāna.

víses.atas [-tas] adv. singulièrement,
extrêmement ; principalement, parti-
culièrement, surtout ; plutôt — ifc. en pro-
portion de, selon.

víses.avat [-vat] a. m. n. f. víses.avat̄ı qui
a des mérites particuliers ; excellent, éminent ;
supérieur à 〈abl.〉 | qui poursuit un but particu-
lier.
Evf�Eqn̂ víses. in [víses.a-in] a. m. n. f. víses. in. ı̄

distinct, individuel — ifc. qui cherche à surpas-
ser.

Evf�	y víses.ya [pfp. [1] vísis. ] a. m. n. f. víses.yā
phil. (objet) à spécifier, à déterminer — n. gram.
substantif |gram. sujet d’une prédication par un
attribut [víses.an. a].

víses.yatā [-tā] f. fait d’être spécifié, qualifié
ou distingué | gram. nature de substantif.

víses.yavíses.an. abhāva [víses.an. a-bhāva] m.
gram. relation de subordination ; dépendance.

víses.yāka [-aka] ifc. agt. m. f. víses.yākā gram.
qualification.
EvfoD̂ vísodh [ca. vísudh] v. [10] pr.

(vísodhayati) purifier ; justifier, disculper.
EvfoED(v vísodhitva [vísodh-tva] ifc. n. puri-

fication, nettoyage de.
EvfoEDn̂ vísodhin [vísodh-in] agt. m. f.

vísodhin̄ı qui nettoie.
Ev[y vísya [vís1-ya] a. m. n. f. vísyā apparte-

nant à la communauté — m. soc. homme de la
3e classe.
Ev�ND vísrabdha [pp. vísrambh] a. m. n. f.

vísrabdhā confiant ; sans peur, serein ; calme,
tranquille | se fiant à (avec prati) | qui inspire
la confiance — ind. en confiance ; sans réserves.
Ev�m̂ vísram [vi-́sram] v. [4] pr. (vísrāmyati)

pp. (vísrānta) se reposer, s’arrêter ; reposer sur
〈loc.〉 | avoir confiance, être à l’aise — ca.
(vísrāmayati) faire se reposer, arrêter — ps.
(vísrāmyate) être reposé.
vísrāmyatām (ps. imp.) assez ! arrêtez !
Ev�m vísrama [vísram] m. repos, relaxation.
Ev�MB̂ vísrambh [vi-́srambh] v. [1] pr. md.

(vísrambhate) pp. (vísrabdha, vísrambhita)
avoir confiance, se fier à 〈loc.〉 — ca.
(vísrāmbhayati) inspirer confiance, rassurer.
vísrabhya ind. en confiance.
Ev�MB vísrambha [vísrambh] m. confiance

(en 〈loc. g. iic.〉) | familiarité ; intimité — f.
vísrambhā ifc. confiance en.
vísrambhāt var. vísrambhen. a en toute confiance.
vísrambham. kr. gagner la confiance de 〈g.〉.
kasmai vísrambham. kathayāmi à qui dois-je
faire confiance ?.

vísrambhan. a [-na] n. fait de gagner la
confiance de 〈iic.〉.
vísrambhan. am. gam gagner la confiance de.

vísrambhatā [-tā] f. confiance.
vísrambhatām. gam gagner la confiance de.

vísrambhin [-in] a. m. n. f. vísrambhin. ı̄ qui
a confiance en 〈iic.〉 | qui inspire confiance |
confidentiel.
Ev�MBZFy vísrambhan. ı̄ya [pfp. [2] vísrambh]

a. m. n. f. vísrambhan. ı̄yā digne de confiance ;
qui inspire confiance à 〈g.〉.
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Ev�vŝ vísravas [́sravas] m. myth. np. du sage
[r.s. i] Vísravā “le Très Glorieux”, fils de Mānin̄ı
par Pulastya fâché de voir son fils Kubera le
négliger au profit de son père Brahmā ; Vísravā
est Pulastya réincarné pour enfanter Kubera
par Id. avid. ā mais aussi Rāvan. a, Kumbhakarn. a,
Khara et Vibh̄ıs.an. a par Keśin̄ı2.
Ev�A�t vísrānta [pp. vísrām] a. m. n. f.

vísrāntā qui repose, qui s’est reposé |arrêté, ter-
miné.
Ev�AE�t vísrānti [vísrām-ti] f. repos ; arrêt,

cessation, fin.
Ev�Am̂ vísrām [ca. vísram] v. [10] pr.

(vísrāmayati) faire se reposer, arrêter.
Ev�Am vísrāma [vísrām] m. repos, relaxation ;

calme, tranquillité ; vacance | reprise de souffle
après un effort | phon. silence à la fin d’un pāda
(syn. yati3).

vísrāmakāla [kāla1] m. mod. période des va-
cances, congés.
Ev�� vísru [vi-́sru] v. [5] pr. (vísr.n. óti)

pp. (vísruta) entendre distinctement — ps.
(vísrūyate) être renommé.
Ev�� t vísruta [pp. vísru] a. m. n. f. vísrutā

bien connu, renommé — n. renommée.
damayant̄ı iti vísrutā Elle s’appelle Damayant̄ı.
EvE�q̂ víslis. [vi-́slis. ] ca. (vísles.ayati) pp.

(víslis.t.a) séparer de 〈abl.〉 ; priver de 〈i.〉.
EvE�£ víslis.t.a [pp. víslis. ] a. m. n. f. víslis.t. ā

séparé, disjoint ; mis à l’écart ; disloqué ; dissous.
EvE�	y víslis.ya [abs. víslis. ] ind. ayant séparé

de.
Ev��q vísles.a [víslis. ] m. séparation, dissolution

| [sandhivísles.a] gram. hiatus ; absence de liaison
[sandhi].

vísles.an. a [-na] a. m. n. f. vísles.an. ā dissous,
séparé — n. séparation ; dissolution.
Ev� v́ı́sva pn. m. n. f. vísvā tout, total, entier ;

universel | omniprésent, qui contient tout — f.
vísvā la Terre.

vísvakarman [karman] m. myth. np. du dieu
Vísvakarmā “Qui a tout fait”, architecte de
l’univers, artisan des dieux, forme d’Agni, aussi
appelé Tvas.t.ā (ou considéré comme un fils de
Tvas.t.ā) ; il est père de Sañjñā ; il rabota le
huitième de l’éclat du Soleil pour l’atténuer,
et en fabriqua le disque [cakra] de Vis.n. u, le
trident [trísūla] de Śiva, et la lance [́sakti]
de Skanda ; il fabriqua le char merveilleux
Pus.paka pour Kubera ; il fabriqua deux arcs
merveilleux ; il donna le premier, Śaivacāpa,
à Śiva pour détruire Tripura ; il donnna le
deuxième, Vais.n. avacāpa, à Vis.n. u ; les dieux vou-
lurent tester leur suprématie, et Brahmā arbitra

un duel entre Śiva et Vis.n. u, dont ce dernier sor-
tit vainqueur.

vísvajit [jit] a. m. n. f. qui conquiert tout
|myth. sacrifice de toute-puissance ; le magicien
Śukra l’exécuta au bénéfice du roi des démons
[asura] Bali pour lui donner la souveraineté sur
les trois mondes | soc. sacrifice expiatoire (don
de toutes ses possessions) ; cf. sarvamedha.

vísvátas [-tas] adv. de tous côtés ; universel-
lement.
vísvato bhayāt hors de tout péril.

vísvanātha [nātha] m. géo. np. de Vísvanātha
“Seigneur universel”, temple de Vārān. as̄ı abri-
tant l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga] ; il fut détruit par Aurangzeb en
1669 ; le temple mod. date de 1780, il est re-
couvert d’or |hist. np. de Vísvanātha1 Kavirāja,
poète qui vivait au Kaliṅga au début du 14e

siècle ; il est l’auteur du Sāhityadarpan. a | hist.
np. de Vísvanātha2, philosophe du 17e siècle ; il
est l’auteur de la Kārikāval̄ı.

vísvapā [pā4] m. myth. np. de Vísvapā “Pro-
tecteur universel”, épith. de Vis.n. u.

vísvamitra [mitra] a. m. n. f. vísvamitrā ami
de tous — m. myth. np. de Vísvamitra ; cf.
Vísvāmitra.
vísvamitrasya raks.ati brahmedam. bharatam. ja-
nam [RV.] Cette parole de Vísvamitra protège
la nation de Bharata.

vísvarūpa [rūpa] a. m. n. f. vísvarūpā mul-
tiforme, universel | changeant, multicolore (se
dit des joyaux multicolores par diffraction) —
m. myth. np. de Vísvarūpa1, épith. de Vis.n. u
“Multiforme” ; on le représente avec 3 têtes
d’homme, de lion et de sanglier, et 10 bras
| myth. np. de Vísvarūpa2, épith. du monstre
Trísirā-Tvās.t.ra | hist. np. de Vísvarūpa3 Mísra,
frère âıné de Caitanya ; renonçant au mariage ar-
rangé par ses parents, il devint sannyāsin sous
le nom de Śaṅkararan. ya Svāmı̄ ; il finit sa vie à
Pan.d.harpur ; dans la tradition bhakti, il incarne
Balarāma.

vísvarūpadarśana [darśana] n. phil. vision
de Dieu Multiforme ; vision divine accordée par
Kr.s.n. a à Arjuna dans le 11e chapitre de la Gı̄tā.

vísvarūpamahotsava [mahotsava] m. soc.
jour anniversaire du vœu de renoncement
[sannyāsin] de Vísvarūpa3.

vísvavasu [vasu] m. myth. np. de Vísvavasu,
4e fils de Jamadagni.

v́ı́svavāra [vāra] a. m. n. f. vísvavārā qui
accorde tous les trésors | chéri de tous — f.
vísvavārā exposition, exhibition.

vísvavidyālaya [vidyālaya] m. université.
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vísváścandra [́scandra] a. m. n. f.
vísvaścandrā qui brille de partout.

vísvasam. skr.tadina [sam. skr.ta-dina] n. soc.
“jour du sanskrit”, célébré à la pleine lune
śrāvan. ı̄.

vísvāntara [antara] m. bd. [VJ.] np. du roi
Vísvāntara “Proche de tous” (pāli Vessantara),
incarnation antérieure du Buddha ; prince banni
de son royaume, il abandonna toutes ses posses-
sions, y compris son épouse et ses deux enfants,
afin de se rendre libre de tous liens ; mais Indra
intervint, les réunit, et réintégra Vísvāntara à la
cour de son père.
Ev�m̂ vísvam [acc. vísva] iic.
vísvam. bhara var. vísvambhara [bhara] a. m.

n. f. vísvam. bharā qui supporte tout (quali-
fie not. l’Être Suprême) — m. hist. np. de
Vísvambhara Mísra, nom de naissance de Cai-
tanya.
Ev�ŝ vísvas [vi-́svas1] v. [2] pr. (vísvásiti)

pp. (vísvásita) avoir confiance en 〈g. loc.〉 ; être
rassuré — ca. (vísvāsayati) rassurer, inspirer
confiance à 〈acc.〉.
Ev�A vísvā [vísva] iic. 〈ifc.〉 de tous.
vísvānara [nara] a. m. n. f. vísvānarā com-

mun à tous les hommes | np. d’un ascète.
vísvāpus. [pus.2] a. m. n. f. véd. à l’origine de

tout.
vísvāmitra [mitra] m. myth. [Rām.] np. de

Vísvāmitra “l’Ami de tous”, l’un des sept sages
[saptars. i], fils du roi Gādhi, de gotra Kauśika ;
lorsque sa sœur âınée la princesse Satyavat̄ı1
épousa le brahmane R. c̄ıka, elle demanda à
son beau-père Bhr.gu un rite pour permettre
à elle et à sa mère d’avoir un fils ; ce seront
respectivement Jamadagni et Vísvāmitra, mais
une erreur rituelle provoqua la confusion des
castes [varn. asam. kara] ; ks.atriya descendant de
Purūravā, de la race des bharatās, il régna
sur le Kanyākubja lorsque son père se retira à
l’ermitage de R. c̄ıka ; il épousa Mādhav̄ı dont il
eut pour fils As.t.aka ; il s’opposa au brāhman. a
Vasis.t.ha auquel il tenta d’enlever Nandin̄ı ;
pour devenir lui-même brāhman. a, aux fins de
puissance, il fit des pénitences pendant des
milliers d’années ; il réalisa alors le destin de
brahmars.i que l’erreur rituelle avait permis,
et il devint le guru de l’avatāra Rāma ; il se
laissa séduire par la nymphe [apsaras] Menakā
qui en engendra Śakuntalā ; on lui attribue
l’essentiel du R. gveda ; il symbolise la volonté,
la persévérance et la longévité ; cf. Kauśika,
Gālava, Jāhnava, Trísaṅku, Śālaṅkāyana,
Śunah. śepha, Haríscandra — f. vísvāmitr̄ı géo.

np. de la rivière Vísvāmitr̄ı, au nord de la
Narmadā ; elle est réputée pour les banyans
[vat.a] de ses rives ; cf. Vat.apattra.

vísvārāj [rāj2] m. [sg. nom. vísvārāt. ] empe-
reur.

vísvāvasu [vasu] a. m. n. f. bienfaiteur uni-
versel, se dit de Vis.n. u — m. myth. np. de
Vísvāvasu, gandharva-dānava géant à la beauté
prodigieuse ; [Rām.] il provoqua en combat In-
dra, qui le transforma en le monstrueux ogre
[rāks.asa] Kabandha ; Rāma le tua, et le libéra
de son sortilège en le brûlant | astr. 39e année
du cycle de Jupiter.
Ev�Aŝ vísvās [ca. vísvas] v. [10] pr.

(vísvāsayati) abs. (vísvāsya) rassurer, inspirer
confiance à 〈acc.〉.
Ev�As vísvāsa [vísvās] m. confiance (dans

〈loc.〉) | communication confidentielle.
Ev�A-y vísvāsya [pfp. [1] vísvās] a. m. n. f.

vísvāsyā digne de confiance |qui doit être rassuré
— ind. ayant mis en confiance.
Ev�� vísve [nom. pl. vísva] iic.
vísvedeva [deva] m. pl. myth. np. du collectif

Vísvedevās, “Tous les dieux” ; astr. ils président
le naks.atra des Uttarās.ād. hās (σ du Sagittaire).√

Evq̂ vis.1 v. [3] pr. (vives.t. i) être actif, agir ;
faire, accomplir — v. [1] pr. (vés.ati) être rapide,
filer ; couler (eau).
Evq̂ vis.2 [vis.1] f. excréments, ordures.
Evq vis.a [vis.1] m. serviteur — n. [“ce qui agit

vite”] poison, venin ‖ gr. ιoς ; lat. virus.
vis. ı̄bhūta empoisonné (not. nourriture).

vis.avat [-vat] a. m. n. f. vis.avat̄ı vénéneux.
vis.avaidya [vaidya] m. guérisseur de mor-

sures de serpents | lit. ouvrage de traitement des
poisons.

vis.ah̄ına [h̄ına] a. m. n. f. vis.ah̄ınā non veni-
meux (not. serpent).
Evq�Z vis.an. n. a [pp. vis.ad] a. m. n. f. vis.an. n. ā

triste, abattu, déprimé.
vis.an. n. atā [-tā] f. lassitude, tristesse,

dépression.
vis.an. n. atva [-tva] n. cf. vis.an. n. atā.
Evqd̂ vis.ad [vi-sad1] v. [1] pr. (vis. ı̄dati)

pft. (vis.asāda) pp. (vis.an. n. a) être épuisé, être
abattu ; déprimer — ca. (vis. ādayati) abattre,
désespérer.
Evqm vis.ama [vi-sama] a. m. n. f. vis.amā

rugueux, rude ; inégal, irrégulier ; brut, âpre |
différent ; inconstant | difficile, malaisé, pénible ;
incongru ; bizarre ; désagréable, mauvais ; dou-
loureux ; dangereux | math. impair | qui ne se
divise pas (comme un animal vivant) | adverse ;
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inadéquat, incompréhensible, erroné ; partial,
malhonnête — n. rugosité ; irrégularité ; dif-
ficulté, infortune ; situation difficile ; mauvaise
voie, danger.
vis.amen. a adv. inégalement.
Evqy vis.aya [vis.1] m. domaine, territoire, es-

pace ; champ de perception, sphère d’influence |
objet, but, affaire |ce qui est accessible aux sens ;
jouissance, volupté | phil. rhét. objet matériel
tangible opposé à sa représentation figurée ; ob-
jet opposé au sujet ; not. l’un des cinq objets des
sens : śabda le son, sparśa la sensation tactile,
rūpa la forme, rasa le goût et gandha l’odeur
| phil. sujet d’une comparaison ; opp. vis.ayin
| phil. [navyanyāya] perçu — f. vis.ayā ifc. qui
concerne, qui relève de.
vis.aȳı kr. s’emparer de 〈acc.〉.
vis.aȳı bhū devenir le domaine de 〈g.〉.
yathā ayam ghat.ah. iti jñāne ghat.atvam vis.ayah.
Ainsi pour un pot son perçu consiste en la
connaissance qu’on a de sa qualité de pot.

vis.ayatā [-tā] f. phil. rhét. rapport entre un
objet et la connaissance qu’on a de lui | phil.
[navyanyāya] état du perçu, sémantique ; fait
d’être compris.

vis.ayatāvāda [vāda] m. lit. [nyāya] np. du
Vis.ayatāvāda, traité de sémantique dû à Ha-
rirāma Tarkālaṅkara, philosophe du 16e siècle.

vis.ayin [-in] agt. m. f. vis.ayin. ı̄ (homme)
sensuel [“attaché aux plaisirs des sens”] ;
matérialiste | phil. sens figuré ; objet d’une
comparaison ; opp. vis.aya | phil. [navyanyāya]
réceptacle de cognition, sujet cognitif.

vis.ayitā [-tā] f. phil. [navyanyaaya] état cog-
nitif, fait de percevoir.

vis. ānna [anna] n. flèche empoisonnée.
vis. āpaha [apaha] a. m. n. f. vis. āpahā qui

guérit du poison — m. antidote | myth. épith.
de Garud. a.
mantrair vis. āpahaih. par les charmes antidotes.

vis. āstra [astra] n. nourriture empoisonnée.
EvqA vis. ā [vn. vis.a] v. [10] pr. md. (vis. āyate)

agir comme un poison.
EvqAZ vis. ān. a n. corne ; défense (de

l’éléphant).
EvqAd vis. āda [vis.ad] m. abattement, lassitude,

dépression ; désolation, désespoir ; dégoût, aver-
sion.
vis. āda kr. témoigner de l’aversion.

vis. ādana [-na] a. m. n. f. vis. ādanā déprimant,
désolant — n. désolation, désespoir.

vis. ādaśalya [́salya] m. n. épine du désespoir.
uddhr.tavis. ādaśalya a. m. n. ayant arraché
l’épine du désespoir.

EvEqn̂ vis. in [vis.a-in] a. m. n. f. vis. in. ı̄ empoi-
sonné.
Evq� vis.u [vísva] iic. des deux côtés, dans toutes

les directions ; également, en parts égales.
vis.uvat [-vat] a. m. n. f. vis.uvat̄ı qui partage,

médian, central — m. soc. jour central d’un
grand sacrifice [sattra] | équinoxe | var. vis.uva
f. id.
Evq� cF vis. ūc̄ı iic. f. de vis.vac.
vis. ūc̄ıkā [-ka] f. choléra | myth. sa personni-

fication Vis.ūc̄ıkā ; cf. Karkat.̄ı.
om. hrām. hr̄ım. śr̄ım. śām. vis.n. uśaktaye namah. |
bhagavati vis.n. uśakti ehi enām. hara hara | dehe
hana hana paca paca matha matha utsādaya
utsādaya dūre kuru kuru svāhā | vis. ūc̄ıke tvam.
himavantam. gaccha j̄ıvasarah. candraman. d. alam.
gatāsi svāhā ‖ mantra de guérison du choléra.
Ev£ vis.t. á [pp. vís1] a. m. n. f. vis.t. ā entré dans,

contenu dans 〈acc. loc.〉 | rempli ou accompagné
de 〈i.〉.
Ev£p vis.t.apa [vis.t.ambh] n. sommet ; monde,

ciel.
vis.t.ape au ciel.
Ev£ND vis.t.abdha [pp. vis.t.ambh] a. m. n. f.

vis.t.abdhā fixe, rigide.
Ev£MB̂ vis.t.ambh [vi-stambh] v. [9] pr.

(vis.t.abhnāti) pp. (vis.t.abdha) consolider, affer-
mir, fortifier ; raidir | bourrer qqc. 〈acc.〉 de
〈i.〉 — ca. (vis.t.ambhayati) pp. (vis.t.ambhita)
arrêter, immobiliser, fixer.
Ev£EMBt vis.t.ambhita [ca. pp. vis.t.ambh] a. m.

n. f. vis.t.ambhitā arrêté, immobilisé, fixé.
EvE£ vis.t. i [vis.1-ti] f. service, travail ; travail

forcé, esclavage | (collectif) classe des serviteurs,
des esclaves | astr. septième demi-jour lunaire
[karan. a] (mobile).
Ev¤A vis.t.hā var. vis.t. ā [vis.1] f. excréments, or-

dures.
Ev	Z� vis.n. u [vis.1-nu] m. myth. véd. aspect du

soleil, radieux fils cadet d’Aditi [āditya] ; plus
tard, np. du dieu suprême Vis.n. u “l’Immanent” ;
ses 10 manifestations [daśāvatārās] sont tradi-
tionnellement Matsya le Poisson, Kūrma la Tor-
tue, Varāha le Sanglier, Narasim. ha l’Homme-
lion, Vāmana-Trivikrama le Nain, Paraśurāma
à la Hache, Rāma le Roi, Balarāma le Fort,
Kr.s.n. a le Noir Sauveur, et Kalk̄ı le Cavalier de
l’Apocalypse ; parfois Buddha est inclus dans
la liste ; Garud. a est sa monture, Laks.mı̄ son
épouse ; il demeure au Ciel Vaikun. t.ha ; astr.
il régente le naks.atra Śravan. ā (Altäır) ; ses
24 aspects sont Keśava, Narottama, Nārāyan. a,
Mādhava, Govinda, Moks.ada, Madhusūdana,
Trivikrama, Vāmana, Śr̄ıdhara, Hr.s.̄ıkeśa, Va-
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rada, Dāmodara, Sam. kars.an. a, Vāsudeva, Pra-
dyumna, Aniruddha, Purus.ottama, Adhoks.a-
ja, Narasim. ha, Acyuta, Upendra bālarūpin,
Janārdana, Hari et Kr.s.n. a ; ils portent avec leurs
4 bras les 24 permutations de 4 attributs : le
disque de feu [cakra], la conque [́saṅkha], la mas-
sue [gadā] et le lotus [padma] ; cf. Cakrapān. i, Ja-
gannātha, Padmanābha, P̄ıtavāsas, P̄ıtāmbara,
Prajāgara, Pratardana, Bhagavān, Mohin̄ı,
Vikun. t.ha, Vibhu, Vísvarūpa1, Veṅkat.eśvara,
Śr̄ınivāsa ; [BhP.] sa manifestation est blanche
au kr.tayuga, rouge au tretāyuga, jaune au
dvāparayuga et noire au kaliyuga ; ses at-
tributs sont le joyau Kaustubha, la massue-
sceptre Kaumodak̄ı, le disque Sudarśana, la
conque Pāñcajanya, l’arc Śr.ṅga, l’épée Nan-
daka, la boucle de poils Śr̄ıvatsa ; le basilic sacré
[tulas̄ı] lui est consacré, ainsi que l’ammonite
[́sālagrāma] ; représenté en empereur, il porte la
tiare de gloire [k̄ırtimukut.a] ; phil. [sām. khya] il
est le régent [niyantr. ] de la faculté de marche
[pāda] ; Vis.n. u émerveille le Monde par le jeu
[l̄ılā] de sa Magie [māyā] ; il obtint de Śiva d’in-
carner Śakti ; cf. tejoliṅga.

vis.n. ugupta [gupta] m. hist. np. de
Vis.n. ugupta, ministre de Candragupta Maurya ;
il est souvent identifié à Kaut.ilya Cān. akya.

vis.n. udharma [dharma] m. soc. rite de
śrāddha | lit. np. du Vis.n. udharma ; cf.
Vis.n. udharmottara.

vis.n. udharmottara [uttara] n. lit. np. du
Vis.n. udharmottara, un upapurān. a ; il discute des
sciences et des arts, et donne not. les règles de
célébration des fêtes hindoues ; il fut compilé
entre 450 et 650.

vis.n. upura [pura] n. géo. np. de Vis.n. upura
“Ville de Vis.n. u”.

vis.n. upurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Vis.n. upurān. a [VP.], recueil mythologique
d’obédience vais.n. ava ; cf. sāttvika.

vis.n. ubali [bali] m. soc. “sacrifice à Vis.n. u”,
rite effectué au 8e mois de la grossesse, per-
mettant la naissance de l’enfant en tant que
vaikhānasa.

vis.n. umahāpurān. a [mahāpurān. a] n. cf.
vis.n. upurān. a.

vis.n. uvardhana [vardhana] m. hist. np. du
roi Hoysala Vis.n. uvardhana (12e siècle) ; il régna
de 1108 à 1152, combattit l’empire Cālukya de
l’Ouest et s’en affranchit en créant l’empire Hoy-
sala ; d’origine jaina, il se convertit au culte
de Vis.n. u sous l’influence de Rāmānujācārya
et commissionna de nombreux temples à Ha-
lebid, Belur, Melkote et Pandharpur ; son fils

Narasim. ha1 lui succéda.
vis.n. uśarman [́sarman] m. hist. np. du brah-

mane Vis.n. uśarmā “Dans la joie de Vis.n. u”, nar-
rateur et auteur présumé du Pañcatantra (6e

siècle).
vis.n. usahasranāman [sahasranāman] n. les

mille noms de Vis.n. u — iic. vis.n. usahasranāma
des mille noms de Vis.n. u.

vis.n. usahasranāmastotra [stotra] n. lit. np.
du Vis.n. usahasranāmastotra ou litanie des mille
noms de Vis.n. u ; not. section [13-135] du Mah.

vis.n. usmr.ti [smr.ti] f. lit. np. de la Vis.n. usmr.ti,
recueil de lois [dharmaśāstra] vishnouite.
Ev	vk̂ vis.vak iic. pour vis.vac.
vis.vaksena [senā] m. myth. np. de

Vis.vaksena, épith. de Vis.n. u ou Kr.s.n. a “qui
fait sentir ses pouvoirs partout” | myth. np. de
Vis.vaksena1, garde du palais de Vis.n. u ; Śiva le
tua avec son trident après avoir coupé une tête
à Brahmā, pour rencontrer Vis.n. u aux fins de
lui demander pardon.

vis.vaksenasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de
la Vis.vaksenasam. hitā, œuvre de la doctrine
pāñcarātra.
Ev	vĉ vis.vac var. vis.vañc [vis.u-ac] a. m. n. f.

vis. ūc̄ı [m. nom. vis.vaṅ ; n. nom. vis.vak] tourné
de tous (ou des deux) côtés ; qui va en tous sens.
vis.vak adv. de tous côtés, partout.
Evs\â visam. jña [vi-sam. jñā2] a. m. n. f.

visam. jñā inconscient, hors de soi.
Evsg visargá [visr.j] m. émission, lancer (not.

de flèche) ; libération, répudiation ; procréation |
phil. création du monde du rite |phon. altération
du ‘s’ et du ‘r’ devant les sourdes et en finales,
en un souffle sourd suivi d’une résonance vo-
calique ; il est représenté par ‘h. ’ en transcrip-
tion ; on distingue parfois la forme gutturale
[jihvāmūl̄ıya] devant ‘k’ et ‘kh’ et la forme bi-
labiale [upadhmān̄ıya] devant ‘p’ et ‘ph’.
Evsjn visarjana [visr.j-ana] n. cessation,

fin | évacuation, décharge ; renvoi | abandon,
désertion |mise en liberté du bétail au pâturage
| soc. abandon d’une idole à la rivière à la
fin d’un festival ; not. au Mahārās.t.ra, lors de
l’anantavrata.
EvsjnFy visarjan̄ıya [pfp. [2] visr.j] m. phon.

ancien nom du visarga.
Evsp visarpa [visr.p] m. reptation ; diffu-

sion ; extension | méd. éruption ; maladie infec-
tieuse provoquant un œdème cutané | lit. (au
théâtre) action ayant une conséquence néfaste
par réaction en châıne.

visarpin [-in] a. m. n. f. visarpin. ı̄ qui rampe ;
qui surgit ; issu de 〈iic.〉 | qui rôde, qui tourne
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autour | qui se diffuse, qui s’étend, qui grossit
|malade d’une tumeur — m. tumeur maligne.
EvsAErn̂ visārin [vr. visr.-in] agt. m. f. visārin. ı̄

qui sort, qui diffuse, qui s’élance (de 〈iic.〉) —
m. poisson.
Evs� visr. [vi-sr. ] v. [1] pr. (visarati) pp. (visr.ta)

se répandre, s’étendre — ca. (visārayati) en-
voyer.
Evs� ĵ visr.j [vi-sr.j1] v. [6] pr. (visr.jati) pp.

(visr.s.t.a) lancer, lâcher ; répandre, émettre |
lancer à 〈loc. dat. prati-acc.〉 — ca. (visarjayati)
faire répandre.
Evs� p̂ visr.p [vi-sr.p] v. [1] pr. (visarpati) pp.

(visr.pta) ramper ; passer en vol (se dit des
flèches) | se disperser ; diffuser, s’étendre | rôder ;
dérober — ca. (visarpayati) étendre, disperser
— inf. (visr.pas) se répandre.
Evs� E£ visr.s.t. i [visr.j] f. émission, création ; des-

cendance.
Ev-tr vistara [vistr̄. ] m. extension, expansion,

agrandissement, développement |multitude ; in-
tensité — f. vistarā ifc. variété de.
vistaren. a var. vistarāt adv. en détail ; in extenso.

vistaratas [-tas] adv. en détail ; in extenso.
Ev-tAr̂ vistār [ca. vistr̄. ] v. [10] pr.

(vistārayati) pp. (vistārita) étendre, étaler,
déployer.
Ev-tAr vistāra [vistār] m. extension ; ampleur,

largeur | exposé détaillé.
vistārin [-in] a. m. n. f. vistārin̄ı qui s’étend ;

vaste.
Ev-tAErt vistārita [pp. vistār] a. m. n. f.

vistāritā étendu, étalé, déployé.
Ev-tFZ vist̄ırn. a [pp. vistr̄. ] a. m. n. f. vist̄ırn. ā

couvert de 〈i. iic.〉 | étendu, large, nombreux ;
extensif ; long (histoire).
śatayojanavist̄ırn. a s’étendant à des centaines de
lieues à la ronde.
Ev-t� t vistr.ta [pp. vistr̄. ] a. m. n. f. visr.tā

couvert de 〈i. iic.〉 | étendu, ouvert ; large,
développé ; extensif ; long (histoire).
vistr.tam complétement.
Ev-t� vistr̄. [vi-str̄. ] v. [9] pr. (vistr.n. āti)

v. [5] pr. (vistr.n. oti) pp. (vist̄ırn. a, vistr.ta)
tendre ; étendre, répandre — pr. md. (vistr.n. ı̄té)
s’étendre, se répandre — ca. (vistārayati)
étendre, étaler, déployer.
vacanam. vistr̄. parler d’abondance.
Ev-p£ vispas.t.a [vi-spas.t.a] a. m. n. f. vispas.t. ā

clair, évident, manifeste ; intelligible.
vispas.t.am acc. adv. clairement.
Ev-P� r̂ visphur [vi-sphur] v. [1] pr. (visphu-

rati) v. [1] pr. (vis.phurati) pp. (visphurita) abs.

(visphūrya) trembler, vibrer, frémir, palpiter
(œil, lèvre) | étinceler, scintiller ; apparâıtre.
Ev-P� Ert visphurita [pp. visphur] a. m. n.

f. visphuritā tremblant, vibrant, palpitant ;
étincelant.
Ev-my vismaya [vismi] m. étonnement, sur-

prise, stupeur.
vismayānvita [anvita] a. m. n. f. vis-

mayānvitā frappé de stupeur.
vismayin [-in] agt. m. f. vismayin̄ı étonné,

surpris.
Ev-mArZ vismāran. a [vr. vismr.-na] n. oubli.
EvE-m vismi [vi-smi] v. [1] pr. md. (vismayate)

pp. (vismita) s’étonner.
EvE-mt vismita [pp. vismi] a. m. n. f. vismitā

étonné.
Ev-m� vismr. [vi-smr. ] v. [1] pr. (vismarati) pp.

(vismr.ta) oublier.
na vismaratu n’oubliez pas.
na kadāpi kutrāpi kasyāñcidavasthāyāmapi bha-
gavantam tasya kr.pām ca vismaret En tous
temps, en tous lieux, en toutes circonstances,
on ne doit oublier Dieu et Sa grâce.
Ev-m� t vismr.ta [pp. vismr. ] a. m. n. f. vismr.tā

oublié | qui a oublié.
EvúMB visrambha [vísrambh] m. cf.

vísrambha.
Evh viha [vihā2] iic. air, espace, ciel.
vihaga [ga] m. [“qui se meut dans l’air”] oi-

seau | flèche.
Evhn̂ vihan [vi-han1] v. [2] pr. (vihanti) pp.

(vihata) empêcher, réprimer, arrêter, retenir, te-
nir en échec — ca. (vighātáyati) détruire, battre
(not. une armée) ; tourmenter.
Evhm̂ viham [acc. viha] iic.
viham. ga [ga] m. [“qui se meut dans l’air”]

oiseau ; syn. vihaga | flèche.
Evhv vihavá [vihū] m. invocation.
Evh&y vihavya [pfp. [1] vihū] a. m. n. f. vi-

havyā qui doit être invoqué.
Evhŝ vihas [vi-has] v. [1] pr. (vihasati) pr. md.

(vihasate) pp. (vihasita) rire, éclater de rire ; se
moquer de 〈acc. g.〉.
EvhEst vihasita [pp. vihas] a. m. n. f. vihasitā

riant, qui rit | dont on se moque 〈i.〉.
EvhA vihā1 [vi-hā1] v. [3] pr. (vijáhāti) pp.

(vih̄ına) pf. (pra) abandonner, délaisser, rejeter ;
renoncer à 〈acc.〉 |se débarrasser de 〈acc.〉 — ps.
(vih̄ıyate) se perdre, disparâıtre.
EvhA vihā2 [vi-hā2] v. [3] pr. md. (vi-

jih̄ıte) s’écarter, s’étendre, s’étaler ; s’ouvrir tout
grand ; bailler.
EvhAyŝ vihāyas [vihā2] m. n. espace, air ; ciel

— m. oiseau.
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EvhAr vihāra [vr. vihr. ] m. promenade ; passe-
temps, amusement ; lieu de plaisance | bd.
couvent, monastère | jn. temple jäıne ‖ pali
Bihāra ; hi. Bihār.

vihārabhadra [bhadra] m. lit. [DKC.] np. de
Vihārabhadra, conseiller en plaisirs du jeune roi
Anantavarmā1.
EvhAs vihāsa [vihas] m. rire ; fait de rire, de

se moquer.
EvEht v́ıhita [pp. vidhā1] a. m. n. f. vihitā at-

tribué, prescrit, institué, ordonné, fixé ; destiné
| accompli, effectué ; muni, pourvu de 〈i. iic.〉 —
n. prescription, ordonnance, attribution.
vihitāñjali a. m. n. qui fait l’añjali.

v́ıhitatva [-tva] n. prescription.
EvhFn vih̄ına [pp. vihā1] a. m. n. f. vih̄ınā

abandonné, rejeté | bas, inférieur ; vulgaire, vil
| qui manque de, privé de, libre de 〈abl. i. iic.〉
— ifc. moins 〈num.〉.

vih̄ınatā [-tā] f. privation ; manque de 〈iic.〉.
vih̄ınayoni [yoni] a. m. n. f. de vile origine,

de race inférieure.
Evh� vihū [vi-hū] v. [1] pr. md. (vihvayate) in-

voquer.
Evã vihr. [vi-hr.1] v. [1] pr. (viharati) pp.

(vihr.ta) pf. (pra) enlever, ravir, distribuer |
passer le temps, se promener, circuler ; se diver-
tir, jouer.
mr.gayām. vihr. aller à la chasse.
talāt talam. vihr. faire passer de main en main.
Evãt vihr.ta [pp. vihr. ] a. m. n. f. vihr.tā enlevé,

distribué — n. promenade.
Ev�l̂ vihval [vi-hval] v. [1] pr. (vihvalati) pr.

md. (vihvalate) pp. (vihvalita) trébucher, chan-
celer | (au fig.) être troublé, douter.
Ev�l vihvala [vihval] a. m. n. f. vihvalā

troublé ; qui n’est pas mâıtre de soi.
Ev�Elt vihvalita [pp. vihval] a. m. n. f. vih-

valitā qui trébuche, qui chancelle | troublé, per-
plexe.√

vF v̄ı1 v. [2] pr. (veti) pp. (v̄ıta1) pf. (pra) se
mouvoir ; approcher ; accepter ; saisir, profiter de
|attaquer, s’emparer de ; punir |amorcer, inciter.
vF v̄ı2 [v̄ı1] ifc. a. m. n. f. incliné à, désireux

de, prêt à 〈g.〉 — ifc. propulsé par — m. fait
d’aller, mouvement.
vF v̄ı3 [vi-i] v. [2] pr. (vyeti) pp. (v̄ıta2) ppr.

(viyat) se séparer, se disperser ; se répandre
dans ; se dissiper, disparâıtre, cesser.
vF"̂ v̄ıks. [vi-̄ıks. ] v. [1] pr. md. (v̄ıks.ate)

pp. (v̄ıks. ita) abs. (v̄ıks.ya) pf. (abhi, ut) voir,
regarder, observer, considérer, contempler |
apercevoir, distinguer, reconnâıtre.

vF"Z v̄ıks.an. a [v̄ıks.-ana] n. observation,
considération, contemplation ; examen, enquête,
investigation | phil. [yoga] méditation ; cf.
as.t. āṅgayoga.
vFE"t v̄ıks. ita [pp. v̄ıks. ] a. m. n. f. v̄ıks. itā

contemplé.
vFEc v̄ıci m. vague, onde, houle.√
vFĵ v̄ıj v. [1] pr. (v̄ıjati) éventer, refroidir

en soufflant.
vFj v̄ıja cf. b̄ıja.
vFVF v̄ıt. ı̄ f. bétel.
vFZA v̄ın. ā f. sorte de luth en bois de jacquier, à

2 caisses et 7 cordes (4 pour la mélodie, 3 pour le
rythme) ; on en joue à plat, posé sur les genoux,
jambes en tailleur.
vFZAXmzvA� v̄ın. ād. amaruvādya [d. amaru-

vādya] n. pl. v̄ın. ād. amaruvādyāni les perfor-
mances de luth et de tambourin, l’un des 64
arts [kalā].
vFt v̄ıtá1 [pp. v̄ı1] a. m. n. f. v̄ıtā1 désiré,

apprécié ; plaisant — n. désir, souhait.
v̄ıtahavya [havya] a. m. n. f. v̄ıtahavyā dont

l’offrande est agréable — m. myth. np. du roi
Vı̄tahavya, épith. d’Ekav̄ıra “qui plâıt aux dieux
par ses offrandes” ; il persécuta Divodāsa.
vFt v̄ıta2 [pp. v̄ı3] a. m. n. f. v̄ıtā2 parti, dis-

paru ; passé, révolu ; détruit — ifc. dépourvu de ;
libre de.

v̄ıtabh̄ıti [bh̄ıti] a. m. n. f. sans peur, enhardi.
v̄ıtamanyu [manyu] a. m. n. f. apaisé.
vFt v̄ıtá3 [pp. vyā] a. m. n. f. v̄ıtā3 entouré

de, ceint de 〈i. iic.〉.
v̄ıtasūtra [sūtra] n. cordon sacré des dvija ;

cf. upav̄ıta.
vFEt v̄ıti [v̄ı3] f. festin, bombance ; profit.
v̄ıtihotra [hotra] a. m. n. f. v̄ıtihotrā qui in-

vite au festin |myth. invité au festin (des dieux) ;
épith. d’Agni |myth. np. de Vı̄tihotra, ainé des
100 fils du roi Tālajaṅgha ; lorsque son père
fut vaincu par Paraśurāma, il se réfugia dans
l’Himālaya, dont il redescendit lorsque celui-ci
partit comme ermite au Mont Mahendra1 | pl.
myth. np. des Vı̄tihotrās, ses descendants.
vFET v̄ıthi f. ligne, rangée ; rue ; alignement de

boutiques, bazar | galerie de peintures | lit. nom
d’un style dramatique ; cf. gan. d. a | var. v̄ıth̄ı id.

v̄ıthyaṅga [aṅga1] n. lit. l’une des 13 étapes
du prologue [pūrvaraṅga] au théâtre, not. le tri-
gata.
vFr v̄ırá m. mâle, guerrier, héros, chef ; époux,

fils |phil. [esthétique] l’héröısme, un des 9 modes
artistiques [rasa] | myth. [Mah.] np. de l’asura
Vı̄ra “Héros”, fils de Danāyu et Kaśyapa ‖ lat.
vir ; fr. viril.

513



v̄ırabhadra [bhadra] m. myth. np. de
Vı̄rabhadra “Doué pour le combat”, aspect ter-
rible de Śiva qu’il créa pour détruire le sacrifice
de Daks.a ; il a 1000 têtes, 1000 yeux, 1000 bras
portant une massue et 1000 jambes ; il porte un
liṅga dans les cheveux ; il est souvent représenté
avec le bras droit tenant une épée dressée, le
bras gauche portant la tête tranchée de Daks.a,
et derrière lui un loup attendant la tête à ron-
ger ; il s’incarna en śarabha pour mettre fin à
l’incarnation de Narasim. ha.

v̄ırarasa [rasa] m. phil. l’héröıque, un des 9
modes artistiques [rasa] ; on lui associe la cou-
leur orange clair et la divinité Indra.

v̄ıraśaiva [́saiva] m. pl. nom d’une secte śaiva
du Karn. āt.a dont les membres portent autour
du cou un petit liṅga ; leurs morts sont enterrés
plutôt que brûlés ; cf. liṅgāyat, jaṅgama.

v̄ırasena [senā] m. myth. [Mah.] np. de
Vı̄rasena, roi Nis.adha “à l’armée de héros”, père
de Nala.

v̄ırastambha [stambha] m. soc. stèle
commémorant les prouesses d’un héros ; on en
trouve dans le Deccan et au Bengale ‖ kannara
viirakkal.

v̄ırāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture assise
avec un pied sur une cuisse, l’autre pied étant
ramené sous cette cuisse.
vFzD̂ v̄ırudh f. [nom. v̄ırut] plante, herbe ;

not. liane ou buisson.
vFy v̄ırya [v̄ıra-ya] n. valeur, héröısme ;

prouesse | énergie, vigueur, virilité, force | bd. la
vigueur, une des 6 perfections [pāramitā] d’un
accompli [bodhisattva] | sperme.

v̄ıryavat [-vat] a. m. n. f. v̄ıryavat̄ı énergique,
vaillant, vigoureux ; efficace.√

v� vr.1 v. [5] pr. (vr.n. óti) pr. md. (vr.n. uté)
v. [1] pr. (várati) v. [5] pr. (ūrn. óti) aor. [3]
(av̄ıvarat) aor. [5] (avār̄ıt) pp. (vr.ta1) pf. (anu,
ā, ni, nis, pari, pra, vi, sam) couvrir, envelopper,
entourer ; cacher ; obstruer, empêcher | fermer
(une porte) — ca. (vārayati) empêcher, arrêter.√

v� vr.2 v. [9] pr. (vr.n. āti) pr. md. (vr.n. ı̄té) aor.
md. [4] (avr.s.t.a) pp. (vr.ta2) pfp. (vr.tya, varen. ya)
pf. (pra) choisir, prendre pour 〈dat. loc. i.〉 ; de-
mander en mariage — ca. (varáyati) choisir, sol-
liciter, favoriser — ca. md. (varáyate) choisir,
sélectionner, solliciter ‖ lat. volo ; ang. to will ;
all. wollen ; fr. vouloir.
v�\ĥ vr.m. h cf. br.h1.
v� k̂ vr.k cf. vraśc.
v� k vr.ka [vraśc] m. natu. zoo. loup, chacal ; cf.

śālāvr.ka | véd. charrue — f. vr.k̄ı natu. louve ‖

gr. λυκoς ; lat. lupus ; all. Wolf ; ang. wolf ; fr.
loup.

vr.kabh̄ıta [bh̄ıta] a. m. n. f. vr.kabh̄ıtā qui a
peur du loup.

vr.kodara [udara] m. myth. [Mah.] np. de
Vr.kodara “Ventre de loup”, épith. de Bh̄ıma.
v� ?Z vr.kn. á [pp. vraśc] a. m. n. f. vr.kn. ā

déchiré, découpé, mis en pièces — n. coupure,
incision.
v� " vr.ks. á m. arbre.
vr.ks.aka [-ka] m. arbuste — f. vr.ks.akā myth.

dryade.
vr.ks.amūla [mūla] n. racine d’arbre.
vr.ks.asthala [sthala] n. soc. arbre sacré de

temple.
vr.ks. āmla [amla] m. natu. bot. Spondias pin-

nata, arbre aux feuilles composées, à l’écorce
épaisse, aux fleurs nombreuses en panicules,
aux fruits verts puis jaunes ; il est utilisé en
médecine — n. natu. fruit de l’arbre tamarin,
utilisé comme condiment acide syn. tintid. ı̄ka.

vr.ks. āyurveda [āyurveda] m. traitement des
arbres | lit. np. du Vr.ks.āyurveda, traité d’horti-
culture dû à Surapāla.

vr.ks. āyurvedayoga [yoga] m. soc. la pratique
de l’horticulture, l’un des 64 arts [kalā].

vr.ks. āropan. a [āropan. a] n. verger, plantation
d’arbres.√

v� ĵ vr.j v. [7] pr. (vr.n. akti) aor. [7] (avr.ks.at)
pp. (vr.ktá) pf. (apa, pari, pra, vi) courber,
tordre ; arracher ; cueillir (not. de l’herbe sa-
crificielle) | écarter de, détourner de 〈abl. g.〉 ;
exclure, aliéner — pr. md. (vr.ṅkte) choi-
sir, sélectionner ; se réserver — ca. (varjayati)
écarter, éviter ; abandonner, renoncer à, s’abs-
tenir de 〈acc.〉 | exclure.
v� Ej vr.ji [vr.j] f. géo. np. du pays Vr.ji, mod.

Braj ; cf. Vraja.
v� Ejn vr.jiná [vr.j] a. m. n. f. vr.jinā tordu,

courbé |trompeur, faux |désastreux — m. cheve-
lure, boucle — n. vice ; méchancheté ; mauvaise
foi |détresse, malheur — f. vr.jinā tromperie, in-
trigue ; calamité.
v� >y vr.jyá [pfp. [1] vr.j] a. m. n. f. vr.jyā qui

doit être exclu.√
v� t̂ vr.t1 v. [1] pr. md. (vartate) pft. (vavr.te)

aor. [2] (avr.tat) aor. [3] (av̄ıvr.tat) pp. (vr.tta)
ppr. md. (vartamāna) pf. (ati, anu, abhi, ā, ut,
upa, ni, nis, parā, pari, pra, vi, sam) tourner,
rouler | être, avoir lieu, se produire, s’accomplir ;
procéder à 〈acc.〉 ; procéder de 〈abl.〉, provenir
de 〈loc.〉 | rester, se maintenir ; continuer à (av.
ind.) ; passer, s’écouler (temps) | agir ainsi que,
s’avérer comme 〈i. acc. adv.〉 (envers qqn. 〈loc.
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dat. prati〉) ; servir à 〈dat.〉 — ca. (vartáyati)
faire tourner, rouler qqc. ; opérer | exister, vivre
de 〈i.〉 ; être occupé à 〈loc.〉 |accomplir, produire ;
exposer, raconter — int. (var̄ıvartti) véd. rouler ;
exister ; prédominer ‖ lat. verto ; all. werden.
kim. vartate que devient-il, comment va-t-il ? |
que se passe-t-il ?
āgacchan vartate il arrive.
kā velā vartate quelle heure est-il ?
priyam vr.t agir avec bonté.
svāni vr.t s’occuper de ses affaires.
mūrdhni vr.t être en tête, être important.
v� t̂ vr.t2 [vr.t1] ifc. a. m. n. f. qui tourne, qui

existe | (après nombre) fois.
v� t vr.tá1 [pp. vr.1] a. m. n. f. vr.tā1 couvert,

caché.
v� t vr.tá2 [pp. vr.2] a. m. n. f. vr.tā2 choisi, élu.

vr.te adv. le choix ayant été fait.
v� � vr.ttá [pp. vr.t1] a. m. n. f. vr.ttā accom-

pli, produit, arrivé ; maintenu, resté | qui a eu
lieu, qui a existé ; révolu, fini, mort | rond [“qui
roule”] — ifc. qui se comporte comme ; dérivé
de — n. événement, aventure, affaire [“ce qui
s’est passé”] ; procédure, action ; manifestation
|conduite, comportement, mœurs ; cours, course
|math. cercle ; suite — f. vr.ttā phon. mètre.

vr.ttacūd. a [cūd. ā] a. m. n. f. vr.ttacūd. ā soc.
ayant reçu la tonsure rituelle.

vr.ttaphala [phala] m. [“fruit rond”] grenade ;
jujube — f. vr.ttaphalā natu. bot. Solanum me-
longena, aubergine.

vr.ttaratnakara [ratnākara] n. lit. np. du
Vr.ttaratnākara “Mine de métrique”, ouvrage de
combinatoire prosodique, dû à Kedāra1 Bhat.t.a.

vr.ttānta [anta] m. [“ce qui a pour objet ce
qui s’est passé”] événement, aventure ; situation
| récit, histoire, nouvelle ; information.
v� E� vr.tti [vr.t1-ti] f. mouvement circulaire,

roulement ; écoulement (larmes) ; dynamique |
manière d’être ou d’agir, genre de vie, conduite
|moyen d’existence, activité, occupation ; profes-
sion, métier | gram. fonction d’un mot ; emploi
d’un mot dans un sens donné ; formation mor-
phologique ; style, genre ; cf. pañcavr.tti | gram.
expression synthétique (opp. expression analy-
tique [vākya]) | phil. divinité attachée à une
fonction | phil. fluctuation, mouvement de la
pensée ; cf. cittavr.tti |phon. mode de récitation ;
allitération | lit. mode de composition ; commen-
taire, glose — ifc. occupé à, engagé dans, qui a
pour métier.
vr.ttim. kr. vivre de 〈i. iic.〉 ; faire vivre 〈g.〉.

vr.ttitā [-tā] f. conduite, mode de subsistance
— ifc. dévouement à.

vr.ttitva [-tva] n. état de subsistance ; occu-
pation — ifc. phil. présence de 〈g.〉 en 〈iic.〉.
v� / vr.trá [vr.1-tra] m. obstruction, influence

hostile | myth. véd. np. de Vr.tra “l’Obstruc-
teur”, asura-dragon du ciel [ahi] créé par Tvas.t.ā
comme son fils (et de ce fait brāhman. a) pour
venger son âıné Tvās.t.ra-Vísvarūpa2 tué par
Indra ; Tvas.t.ā fit un sacrifice pour avoir un
fils “vainqueur d’Indra” [indraśatrú] mais se
trompa d’accent et demanda à la place qu’il fût
“vaincu par Indra” [́ındraśatru] ; symbole de la
sécheresse, Vr.tra retint les eaux prisonnières ; il
fut tué par Indra aidé de Vis.n. u, libérant les eaux
et créant les rivières ; d’autres textes le disent
fils de Danāyu et Kaśyapa — n. pl. vr.trān. i véd.
les forces d’obstruction, influences hostiles du
Chaos résistant à la création du Cosmos.

vr.trátará [-tara] m. véd. Vr.tra en pire.
vr.trahatya [hatya] n. myth. meurtre de Vr.tra

par Indra.
vr.trahan [han2] m. myth. np. de Vr.trahan,

épith. d’Indra “Tueur du Dragon”.
v� TA vr.thā [vr.1-thā] adv. au hasard ; à volonté,

à profusion, avec prodigalité | vainement, inuti-
lement | faussement, indûment, à tort.
vr.thā kr. rendre inutile.
vr.thā bhū être inutile, être frustré, être déçu.
v� � vr.ddha [pp. vr.dh1] a. m. n. f. vr.ddhā aug-

menté, accru, grandi ; adulte, âgé ; vieilli, ancien,
vieux | instruit, expert, savant, éminent ; sage —
m. vieillard, senior | soc. nom patr. d’un senior
(par ex. Gārgya pour le gotra de Garga) ; opp.
yuvan — ifc. l’âıné des ; supérieur en, avancé en
— f. vr.ddhā vieille femme.

vr.ddhakumār̄ı [kumār̄ı] f. vieille fille.
vr.ddhaks.atra [ks.atra] m. myth. [Mah.] np.

de Vr.ddhaks.atra “Vénérable seigneur”, père de
Jayadratha.

vr.ddhagarga [garga] m. hist. np. de l’astro-
nome Vr.ddhagarga (vers le 1 er siècle) ; on lui
doit la Vr.ddhagargasam. hitā.

vr.ddhapranaptr. [pranaptr. ] m. arrière-
arrière-petit-fils ; le fils d’un arrière-petit-fils
est dit vr.ddhaprapautra, celui d’une arrière-
petite-fille est dit vr.ddhapradauhitra —
f. vr.ddhapranaptr̄ı arrière-arrière-petite-
fille ; la fille d’un arrière-petit-fils est dite
vr.ddhaprapautr̄ı, celui d’une arrière-petite-fille
est dit vr.ddhapradauhitr̄ı.

vr.ddhaprapitāmaha [prapitāmaha] m.
arrière-arrière-grand-père paternel — f.
vr.ddhaprapitāmah̄ı arrière-arrière-grand-mère
paternelle.
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vr.ddhapramātāmaha [pramātāmaha] m.
arrière-arrière-grand-père maternel — f.
vr.ddhapramātāmah̄ı arrière-arrière-grand-mère
maternelle.
v� �k vr.ddhaka [vr.ddha-ka] a. m. n. f.

vr.ddhikā vieux.
v� �tA vr.ddhatā [vr.ddha-tā] f. vieillesse.
v� �(v vr.ddhatva [vr.ddha-tva] n. vieillesse.
v� E� vr.ddhi [vr.dh1-ti] f. croissance, accrois-

sement | prospérité ; richesse, fortune | phon.
augmentation d’une voyelle au 2e degré : la
vr.ddhi de (‘a’, ‘i’, ‘u’, ‘r. ’) est resp. (‘ā’, ‘ai’,
‘au’, ‘ār’) |marée montante ; lune croissante |soc.
intérêt, taux d’usure ; cf. kāyikā, kālikā, kāritā,
śikhā, cakravr.ddhi, bhogalābha, dharmavr.ddhi,
anyāyavr.ddhi, paramavr.ddhi.
vr.ddhiks.ayau astr. croissance et décroissance de
la lune.

vr.ddhimat [-mat] a. m. n. f. vr.ddhimat̄ı s’ac-
croissant.√

v� D̂ vr.dh1 [relié à br.h1] v. [1] pr. md. (vard-
hate) v. [1] pr. (várdhati) pft. (vavardha) pp.
(vr.ddha) ppr. md. (vardhamāna) pf. (abhi, pra,
vi, sam) crôıtre, prospérer ; augmenter, s’ac-
crôıtre — ca. (vardhayati) ca. md. (vardhayate)
pp. (vardhita) accrôıtre ; faire pousser, élever.
dis.t.yā vr.dh [“souhaiter la prospérité”] congra-
tuler pour 〈i.〉.
v� D̂ vr.dh2 [vr.dh1] ifc. a. m. n. f. qui augmente,

qui accrôıt.
v� �d vr.ndá [vr.dh1] n. multitude, foule, ras-

semblement ; troupe | agrégat ; bouquet, gerbe ;
chœur, chorale |un très grand nombre ; 100 mil-
liards — f. cf. vr.ndā.
vr.ndam adv. par groupes, en foule.
... vr.nda longue vie à ...
v� �dA vr.ndā [f. vr.nda] f. basilic sacré ; syn. tu-

las̄ı |myth. np. de Vr.ndā “Prolifique”, épith. de
Rādhā.

vr.ndāvat [-vat] f. vr.ndāvat̄ı soc. pyramide
carrée à 3 étages abritant une culture de basilic
sacré, établie près des sanctuaires ; des formes
plus simples ornent les maisons.

vr.ndāvana [vana] n. myth. np. de Vr.ndāvana
ou bois de Vr.ndā près de la Yamunā, où eurent
lieu les amours de Kr.s.n. a et de Rādhā ; mod.
Vrindaban/Brindaban.
v� �dArk vr.ndāraka [vr.ndā] m. le meilleur, le

plus éminent, le chef, le plus beau d’une troupe.
v� �t̂ vr. ścat [ppr. vraśc] a. m. n. f. vr. ścant̄ı

déchirant, découpant.
vr. ścádvana [vana] a. m. n. f. vr. ścádvanā qui

détruit la forêt — m. myth. épith. d’Agni.

v� �n vr. ścana [vraśc] m. natu. zoo. scorpion ;
syn. vr. ścika.
v� E�k vr. ścika [vraśc] m. natu. zoo. scorpion

| astr. signe zodiacal [rāśi] du Scorpion.
gomayād vr. ściko jāyate Le scorpion nâıt de la
bouse de vache.√

v� q̂ vr.s. [relié à r.s. ] v. [1] pr. (vars.ati) pft.
(vavars.a) pp. (vr.s.t.a) pf. (abhi, pra) pleuvoir,
tomber en pluie ; répandre la pluie (dieu, nuage),
arroser |répandre en pluie |(au fig.) couvrir de ri-
chesses ou de maux — ca. (vars.ayati) faire pleu-
voir ou tomber en pluie ; arroser (de 〈i.〉) ‖ gr.
ερση ; fr. verser.
v� q vr.s.a [vr.s. ] m. mâle (animal) ; taureau ;

sperme [“qui féconde”] | astr. signe zodiacal
[rāśi] du Taureau ; symbole de la justice |
vertu, acte méritoire | myth. np. de Vr.s.a,
mont de l’Himālaya faisant face au Kailāsa, où
médite Nand̄ı ; là se trouve le mont aux herbes
Mahodaya où pousse l’herbe de résurrection
[sam. j̄ıvan̄ı] ; cf. Hanumān ‖ lat. verres.

vr.s.atā [-tā] f. virilité ; pouvoir créateur.
vr.s.aparvan [parvan] m. myth. np. de l’ondin

[dānava] Vr.s.aparvan “aux membres puissants”,
père de Śarmis.t.hā.

vr.s.abha [bha] m. myth. np. de Vr.s.abha,
taureau-monture [vāhana] de Śiva ; plus tardive-
ment, épith. de Nand̄ı “Pareil au taureau” ; cf.
R. s.abha |myth. np. de Vr.s.abha2, fils d’Arjuna1

Kārtav̄ırya.
vr.s.abhadhvaja [dhvaja] m. myth. épith de

Śiva “qui a le taureau pour bannière”.
vr.s.abhavāhana [vāhana] m. “Conduit par le

taureau”, se dit de Śiva accompagné de Nand̄ı.
vr.s.asena [senā] m. myth. [Mah.] np. de

Vr.s.asena “à la Virile armée”, fils de Karn. a ; Ar-
juna le tua sous les yeux de son père, avant de
tuer celui-ci.
v� qẐ vr.s.an. iic. pour vr.s.an.
vr.s.an. aśvá [aśva] a. m. n. tiré par des chevaux

mâles (chariot) — m. véd. np. de Vr.s.an. aśva
“Étalon”, héros viril de très grande vigueur ; son
char était attelé de taureaux ; il sodomisa Indra ;
il est père de la nymphe Menā.
v� qZ vr.s.an. a [vr.s.a-na] a. m. n. f. vr.s.an. ı̄ qui

fertilise — m. du. testicules.
v� qn̂ vr.s.an [vr.s.a] m. véd. fécond ; mâle, etc.

|myth. np. de Vr.s.an “Prolifique”, épith. d’Indra
— ifc. meilleur parmi les.
v� ql vr.s.ala [vr.s.a-la] m. homme de basse caste

(syn. śūdra) ; homme méprisable — f. vr.s.al̄ı
femme vr.s.ala |femme pubère non mariée ; femme
menstruant | femme stérile ; mère d’un enfant
mort-né.
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vr.s.al̄ısevana [sevana] n. soc. commerce sexuel
avec une femme śūdrā.
v� qA vr.s. ā [nom. vr.s.an] iic.
vr.s. ākapi [kapi] m. myth. [RV.] np. de

Vr.s.ākapi “Singe mâle”, ami d’Indra ; il im-
portuna sexuellement Indrān. ı̄, qui repoussa ses
avances et le corrigea — f. vr.s. ākapāȳı myth. np.
de Vr.s.ākapāȳı, épouse de Vr.s.ākapi.
v� qF vr.s. ı̄ cf. br. s̄ı.
v� £ vr.s.t.a [pp. vr.s. ] a. m. n. f. vr.s.t. ā tombé en

pluie.
vr.s.t.am il a plu.
v� E£ vr.s.t. i [vr.s.-ti] f. pluie | pl. vr.s.t.ayas id. —

ifc. pluie de.
v� E	Z vr.s.n. i [vr.s.-ni] m. bélier | myth. np. du

roi Vr.s.n. i “Viril”, de la dynastie de Yadu ; il est
l’âıné des 100 fils de Madhu, et donc petit-fils de
Kārtav̄ırya ; ou bien il serait l’âıné des 7 fils de
Sātvata, fils de Kratha, fils de Vidarbha, descen-
dant de Kros.t.ā |myth. dynastie des princes des-
cendants de Vr.s.n. i [vārs.n. eya] ; y appartiennent
not. Kr.s.n. a, Sātyaki et Ugrasena ; Mathurā était
leur capitale.
v� sF vr. s̄ı cf. br. s̄ı.√
v� ĥ vr.h [relié à br.h2] v. [6] pr. (vr.háti) pp.

(vr.d. há) arracher, déchirer.
v� ht̂ vr.hat cf. br.hat.
v�g vega [vij] m. courant d’eau ; torrent ; au

fig. torrent de larmes | rapidité, élan, impulsion,
essor | véhémence, impétuosité ; effet violent
(not. poison) ; paroxisme.
vegāt adv. impétueusement.

vegavat [-vat] a. m. n. f. vegavat̄ı agité (not.
océan) ; impétueux ; véhément, violent ; rapide
(not. torrent).
v�Egt vegita [vega-ita] a. m. n. f. vegitā agité

de vagues, houleux | rapide, véloce ; impétueux.
v�Egn̂ vegin [vega-in] a. m. n. f. vegin̄ı rapide,

véloce ; impétueux.
v�¬ veṅka m. pl. nom d’un peuple de l’Inde du

Sud.
v�¬V veṅkat.a var. vyaṅkat.a [pkt. vyaṅkat.a] m.

géo. nom de la colline sacrée de Veṅkat.a, à Ti-
rumala, au sud de l’Andhra Pradesh, important
lieu de pélerinage.

veṅkat.anātha [nātha] m. lit. np. de
Veṅkat.anātha “Mâıtre de Veṅkat.a”, épith.
du phil. vais.n. ava Vedāntadeśika.

veṅkat.eśa [̄ı́sa] m. myth. np. de Veṅkat.eśa,
le “Seigneur de Veṅkat.a”, épith. de Kr.s.n. a ou
Vis.n. u ; cf. Veṅkat.eśvara.

veṅkat.eśānanda [ānanda] m. mod. np. du
Svāmı̄ Veṅkat.eśānanda (1921–1982), disciple de

Śivānanda.
veṅkat.eśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de

Veṅkat.eśvara, le “Seigneur de Veṅkat.a”, idole
de Vis.n. u du temple de Veṅkat.a ; il a les yeux
cachés (car son regard brûlerait l’univers), et
est souvent couvert de guirlandes de fleurs qui
ne laissent voir que ses pieds ; on l’appelle aussi
Balaji “Puissant Seigneur”.
v�½F veṅḡı f. géo. np. de la ville de Veṅḡı

ou Veṅgi, capitale des Śālaṅkāyanās, puis des
Cālukyās de l’Est ; elle était proche de la mod.
Eluru en Andhra.
v�ĵ vej [ca. vij] v. [10] pr. (vejayati) pp. (ve-

jita) accélérer, intensifier | inquiéter, alarmer.
v�Ejt vejita [pp. vej] a. m. n. f. vejitā effrayé,

terrifié | accru, intensifié.
v�V̂ vet. [vā1-it. ] nota. gram. se dit des racines

admettant un ‘i’ intercalaire optionnel.
v�EZ ven. i f. tresse, natte | soc. not. natte de

la veuve | confluence de deux rivières | var. ven. ı̄
tresse, chevelure en nattes | courant, ruisseau.

ven. ı̄sam. hāra [sam. hāra] m. lit. np. du
Ven. ı̄sam. hāra, drame de Bhat.t.anārāyan. a, qui
évoque l’épisode du Mah. où Duh. śāsana insulte
Draupad̄ı en défaisant ses nattes [ven. ı̄sam. hāra]
et en la trâınant par ses cheveux défaits, inci-
tant Bh̄ıma à jurer de la venger en buvant son
sang.
v�Z� ven. u [relié à vetra] m. roseau, bambou ;

pipeau, flûte traversière.
ven. ugopāla [gopāla] m. myth. Kr.s.n. a adoles-

cent jouant de la flûte (pour ravir les bouvières
[gop̄ı]).

ven. udan. d. a [dan. d. a] m. myth. bâton de bam-
bou, planté en terre pour célébrer le festival
d’Indra [indrotsava], institué par le roi Upari-
cara Vasu1.
v�ts vetasa [relié à vetra] m. natu. bot. Cala-

mus rotang, sorte de roseau, rotin ; baguette —
n. lancette — f. vetas̄ı roseau, rotin.
v�t-vt̂ vetasvat [vetasa-vat] a. m. n. f. vetas-

vat̄ı couvert de roseaux.
v�tAl vetāla m. myth. démon qui s’empare des

cadavres, vampire, fantôme, mort-vivant ; syn.
pūtana.

vetālapañcavim. śatikā [pañcavim. śati-
ka] f. lit. np. du recueil de fables
Vetālapañcavim. śatikā “25 contes du mort-
vivant” (VeP.) ; il en existe quatre versions ;
not. il forme une partie du Kathāsaritsāgara
(fixé au 11e siècle) ; le roi Trivikramasena porte
sur son épaule un cadavre qui lui raconte des
histoires, terminées par des énigmes.
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vetālabhat.t.a [bhat.t.a] m. hist. np. de
Vetālabhat.t.a, l’un des neuf joyaux [navaratna]
de la cour du roi Vikramāditya.
v��� vettr. [vid1-tr. ] agt. m. f. vettr̄ı qui sait,

connaisseur de 〈g. iic.〉 | témoin | qui éprouve
〈iic.〉 | qui va connâıtre.
v�/ vetra [relié à vetasa] m. natu. bot. Ca-

lamus fasciculatus, sorte de bambou ; canne,
bâton ; cf. ven. u ‖ lat. v̄ımen.

vetravat [-vat] f. vetravat̄ı géo. np. de la
rivière Vetravat̄ı “Couverte de bambous” ; mod.
Betvā, affluent de la Yamunā ; cf. Virāt.anagara
| lit. np. de Vetravat̄ı1 “Qui porte la canne”,
femme-huissier du palais de Dus.yanta dans le
drame de Kālidāsa “abhijñānaśakuntalā”.
v�d̂ ved [ca. vid1] v. [10] pr. (vedayati) pfp.

(vedayitavya) informer qqn. 〈dat.〉 ; faire savoir,
montrer, communiquer qqc. 〈acc.〉 ; apprendre
qqc. à qqn. 〈2 acc.〉.
v�d veda [ved] m. connaissance, science ; pa-

role sacrée, connaissance révélée | phil. le Veda
ou “Savoir”, ensemble de textes sacrés compre-
nant le R. gveda, le Sāmaveda, les deux Yajur-
veda et l’Atharvaveda | symb. le nombre quatre.
trayo vedā etaiva vāg evargvedah. mano
yajurvedah. prān. ah. sāmavedah. [BU.] Il y a trois
Védas : le R. gveda est parole, le Yajurveda est
esprit et le Sāmaveda est souffle.

vedavat [-vat] a. m. n. f. vedavat̄ı qui est fa-
milier avec le Veda — f. vedavat̄ı myth. [Rām.]
np. de la belle Vedavat̄ı, incarnation de Vāk, fille
de Kuśadhvaja, qui ne voulut pas la marier à
quiconque sauf Vis.n. u ; elle vivait en ascète dans
les bois, où Rāvan. a la rencontra et lui manqua
de respect ; elle se jeta dans le feu en le mau-
dissant, et en faisant le vœu de renâıtre hors de
toute matrice, pieuse fille d’un homme juste ; au
tretāyuga elle renaquit comme S̄ıtā.

vedavādin [vādin] agt. m. f. vedavādin̄ı qui
célèbre le Veda.

vedavid [vid3] a. m. n. f. versé dans le Veda.
vedavidyā [vidyā] f. connaissance du Veda.
vedavyāsa [vyāsa] m. lit. np. de Vedavyāsa

“Compositeur du Veda”, épith. de Vyāsa ou de
Bādarāyan. a.

vedas.ad. aṅga [s.ad. aṅga] n. cf. vedāṅga.
vedāṅga [aṅga1] n. phil. discipline annexe

du Veda ; on en compte 6 [vedas.ad. aṅga] : la
phonétique [́siks. ā], le rituel [kalpa], la gram-
maire [vyākaran. a], l’herméneutique [nirukta],
la métrique-prosodie des hymnes [chandas] et
l’astronomie-astrologie [jyotis.a].

vedāṅgajyotis.a [jyotis.a] n. astr. np. du

Vedāṅgajyotis.a, très ancien traité astrono-
mique, dû à Lagadha.

vedādhikāra [adhikāra] m. autorité du Veda.
vedānta [anta] m. phil. “culmination du Ve-

da”, l’un des 6 points de vue [s.ad. darśana] de
l’Hindouisme orthodoxe, doctrine attribuée à
Vyāsa, développée dans les leçons [upanis.ad] et
par Śaṅkarācārya ; il traite de la métaphysique
de non-dualité [advaita].

vedāntadeśika [deśika] m. lit. np. du
poète et philosophe vais.n. ava Vedāntadeśika
(13e siècle) ; successeur de Rāmānuja, il vécut
à Śr̄ıraṅga ; on lui doit deux œuvres phi-
losophiques sur la tradition pañcarātra :
la Pañcarātraraks.ā et la Saccaritraraks.ā ; sa
Tattvat.̄ıkā est un commentaire du Śr̄ıbhās.ya
de Rāmānuja, sa Tātparyacandrikā est un com-
mentaire de la Gı̄tā ; sa Seśvaramı̄mām. sā unifie
le point de vue mı̄mām. sā ; on lui doit de nom-
breuses autres œuvres, comme le Ham. sasam. deśa
et le Nyāyasiddhāntajana ; il composa un poème
en 64 syllabes dont les 32 dernières, lues sui-
vant le parcours d’un cavalier aux échecs, re-
produisent les 32 premières ; on l’appelle aussi
Veṅkat.anātha.

vedāntasāra [sāra] m. lit. np. du
Vedāntasāra1 “Essence du vedānta”, ou-
vrage de Rāmānuja expliquant la doctrine
vísis.t. ādvaita | lit. np. du Vedāntasāra2, ouvrage
de Sadānanda.

vedāntasūtra [sūtra] n. pl. lit. np. des re-
cueils de Vedāntasūtra ; cf. Brahmasūtra.
v�dn vedana [veda-na] n. perception, connais-

sance — f. vedanā douleur | myth. np. de Ve-
danā, la Douleur personnifiée | bd. la sensation,
un des 5 agrégats [skandha] de l’ego ; c’est la 7e

cause de souffrance [prat̄ıtyasamutpāda].
v�dnFy vedan̄ıya [pfp. [2] vid1] a. m. n. f. ve-

dan̄ıyā ifc. qui doit être compris comme ; qui
doit être exprimé par ; qui doit être ressenti
comme | à connâıtre ; à faire connâıtre.
v�dEyt&y vedayitavya [pfp. [3] ved] a. m. n. f.

vedayitavyā que l’on doit faire savoir, dont on
doit informer.
v�dŝ vedas1 [vid2] n. véd. science, connais-

sance.
v�dŝ vedas2 [vid2] n. véd. possession, richesse.
v�Ed vedi [vid1] f. espace sacrificiel, autel ;

banc, terrasse | soc. aire du sacrifice véd. | var.
ved̄ı id.

vedikā [-ka] f. arch. barrière (not. balustrade
entourant un stūpa).
v�Edt&y veditavya [pfp. [3] vid1] a. m. n. f.
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veditavyā à savoir, qui mérite d’être su, qui doit
être appris.
v�Edn̂ vedin [vid1] ifc. agt. m. f. vedin̄ı qui

connâıt, qui est familier avec.
v�� vedya [pfp. [1] vid1] a. m. n. f. vedyā qui

doit être connu | célèbre, illustre.
v�D vedha [vyadh] m. action de percer, de

blesser ; pénétration, perforation | blessure |
profondeur (d’une excavation, etc.).

vedhana [-na] n. fait de percer, d’atteindre
avec une flèche | pénétration, perforation — f.
vedhan̄ı perforateur ; vrille, foret.
v�Dŝ vedhás [vidh1] a. m. n. f. pieux, vertueux,

brave.√
v�n̂ ven v. [1] pr. (venati) pp. (venita)

désirer, attendre impatiemment, avoir la nostal-
gie de.
v�n vená [ven] a. m. n. f. ven̄ı anxieux, désireux

— m. myth. np. du sage [r.s. i] Vena “Désir”,
fils d’Aṅga1 et de Sun̄ıthā ; sous la mauvaise
influence de sa mère, il commit des sacrilèges
qui provoquèrent sa perte ; les brahmanes ba-
rattèrent son corps, pour en extraire le Mal sous
la forme de la race nis. āda, puis créérent Pr.thu-
Vis.n. u à partir du Bien.
v�p̂ vep [ca. vip] v. [10] pr. (vepayati) faire

trembler, agiter.
v�p vepa [vip] m. tremblement, frisson.
v�pT� vepáthu [vep-athu] m. tremblement.
v�Ept vepita [pp. vip] a. m. n. f. vepitā trem-

blant.
v�r vera m. n. corps ‖ lat. cadaver ; fr. cadavre.
v�lA velā f. frontière, limite, bord ; rive, rivage

| époque, heure, temps ; dernière heure.
kā velā vartate quelle heure est-il ?
v�f veśá [vís1] m. fermier, locataire ; voisin,

résident ; vassal | tente, habitation ; commerce
| bordel ; prostitution | [ves.a] habit, costume.

veśana [-na] n. fait d’entrer, admission ; ha-
bitation — f. veśan̄ı entrée, vestibule.
v�[m veśma iic. pour veśman.
veśmabhū [bhū2] f. terrain, site d’une habi-

tation.
v�[mn̂ veśman [vís1-man] n. maison, habita-

tion ; appartement ; palais | astr. constellation.
v�[y veśya [pfp. [1] vís1] a. m. n. f. veśyā ifc. où

l’on doit entrer — n. voisinage ; territoire vassal
| prostitution — f. veśyā courtisane, prostituée.
veśyam. vāh être une prostituée.
v�q ves.a [vis.1] m. travail, activité | costume,

tenue ; aspect.
ves.am. kr. revêtir un costume ; not. prendre l’ha-
bit (orange) d’un renonçant [sannyāsin].
ves.am. dhā se déguiser, prendre l’air de.

ves.an. a [-na] n. service, fonction — f. ves.an. ā
id.√

v�£̂ ves.t. v. [1] pr. md. (ves.t.ate) pp.
(ves.t. ita) pf. (pari) enrouler ; muer (serpent) —
ca. (ves.t.ayati) envelopper, entourer, couvrir ; en-
rouler (not. turban).
v�£ ves.t.a [ves.t. ] m. enclos, enveloppe | nœud

coulant.
v�	y ves.ya [pfp. [1] vis.1] a. m. n. f. ves.yā cos-

tumé, déguisé ; grimé (not. comme un acteur).
v�sr vesara m. f. vesar̄ı natu. zoo. mulet |géo.

désigne le pays au sud de la Kr.s.n. ā1 jusqu’au cap
Comorin.
v{ vai conj. cl. certes, en vérité, en effet,

précisément.
yadi ... vai ... si ... au contraire ...
v{ktn vaikartana [vr. vikartana] a. m. n. f.

vaikartanā relatif au Soleil — m. myth. np. de
Vaikartana “l’Écorché”, épith. de Karn. a après
qu’il se soit arraché la cuirasse d’or avec laquelle
il était né.
v{k� �W vaikun. t.há [vr. vikun. t.ha] a. m. n. f.

vaikun. t.hā myth. relatif à Vis.n. u “l’Immanent”
— m. n. myth. np. du Vaikun. t.ha “(Ciel) de
Vis.n. u” ; cf. vaikun. t.hasvarga — m. myth. [“du
ciel de Vis.n. u”] épith. de divers dieux, not. In-
dra et Vis.n. u-Kr.s.n. a.

vaikun. t.hacaturdaś̄ı [caturdaś̄ı] f. soc. qua-
torzième jour de la quinzaine claire du mois
kārttika, sacré à Vis.n. u, aussi appelé narakaca-
turdaś̄ı ; il débute le festival de Dı̄pāvali.

vaikun. t.hacaturmūrti [catur-mūrti] m. myth.
forme de Vis.n. u à 4 visages, représentant Varāha,
Narasim. ha, Rāma et Kr.s.n. a ; cf. caturānana.

vaikun. t.hasvarga [svarga] m. myth. Ciel de
Vis.n. u ; ni la peur ni les obstacles n’y existent ;
il est symbolisé par une ombrelle, dont l’axe est
le Mont Meru.

vaikun. t.haikādaś̄ı [ekādaś̄ı] f. soc. onzième
jour de la quinzaine sombre du mois paus.a ; il
est sacré à Vis.n. u, et jeûné [vrata] ; c’est une fête
importante en Inde du Sud.
v{KrF vaikhar̄ı f. discours articulé, parole

compréhensible | faculté de parole | phil.
[Bhartr.hari] son au 4e stade de la manifestation.
v{KAns vaikhānasa [vr. vikhānasa] m. f.

vaikhānas̄ı soc. anachorète selon la règle de l’er-
mite [muni] Vikhanas ; c’est une forme extrême
d’ermite [vānaprastha] ; il ne doit manger que
des racines et des baies sauvages | soc. caste
héréditaire de prêtres vishnouites de l’Inde du
Sud, issue de ces ascètes ; ils ont remplacé le
sacrifice védique par les rites du temple ; ils
portent une marque au fer rouge à l’épaule ; on

519



devient vaikhānasa par le rite prénatal vis.n. ubali
| lit. np. de Vaikhānasa, vidūs.aka du Kau-
mud̄ımahotsava.
v{Ecìy vaicitrya [vr. vicitra-ya] n. diversité,

variété.
v{jy�t vaijayanta [vr. vijayanta] m. drapeau,

bannière ; not. bannière d’Indra — f. vaijayant̄ı
id.
v{jy�tF vaijayant̄ı iic. f. de vaijayanta.
vaijayant̄ımālā [mālā] f. myth. guirlande ma-

gique protégeant des blessures, donnée par Indra
au roi Uparicara Vasu1 ; éternellement frâıche,
elle ne se fane pas.
v{jEyk vaijayika [vr. vijaya-ka] a. m. n. f. vai-

jayik̄ı qui confère ou qui prédit la victoire — f.
vaijayik̄ı la stratégie, l’un des 64 arts [kalā].
vaijayik̄ınām. vidyānām. jñānam le savoir des
connaissances qui apportent la victoire.
v{âAEnk vaijñānika [vr. vijñāna-ika] a. m. n. f.

vaijñānikā savant, érudit.
v{X� y vaid. ūrya cf. vaidūrya.
v{tLy vaitathya [vr. vitathya] n. fausseté, er-

reur.
v{trZ vaitaran. a [vr. vitaran. a] a. m. n. f.

vaitaran. ı̄ qui veut traverser (la rivière) — n.
phil. transport des âmes sur le rivière menant
aux régions infernales — f. vaitaran. ı̄ myth. np.
de la rivière souterraine Vaitaran. ı̄, menant les
morts vers le royaume de Yama ; elle est le Styx
indien ; les pān. d. avās s’y baignèrent lors de leur
exil, sur le chemin du mont Mahendra | géo.
rivière du Kaliṅga (mod. Baitaran. ı̄, qui passe
à Jajpur en Orissa).
v{tAElk vaitālika [vr. vitāla-ika] m. poète de

cour (qui chante les louanges du roi).
v{dB vaidarbha [vr. vidarbha] a. m. n. f. vai-

darbh̄ı relatif au Vidarbha | lit. style poétique
du Vidarbha ; opp. gaud. a — m. homme ou
prince du Vidarbha — f. vaidarbh̄ı princesse du
Vidarbha | myth. np. de Vaidarbh̄ı, épith. de
Lopāmudrā, de Damayant̄ı, de Rukmin. ı̄.

vaidarbhar̄ıti [r̄ıti] f. lit. style de composition
poétique du Vidarbha.
v{Edk vaidika [vr. veda-ika] a. m. n. f. vaidik̄ı

védique ; conforme au Veda, prescrit par le Veda
| connaissant le Veda — m. soc. brahmane versé
dans le Veda — n. injonction védique ; extrait
du Veda.
v{d� y vaidūrya [vr. vidūra-ya] n. béryl bleu,

aigue-marine ; astr. c’est le joyau associé à Ketu
| pierre semi-précieuse (œil de chat, lapis lazuli,
etc.) | var. vaid. ūrya id.
v{d�h vaideha [vr. videha] m. homme ou prince

du Videha |homme de caste mixte (not. de père

vaísya et de mère brāhman. ı̄) — f. vaideh̄ı femme
du Videha |myth. [Rām.] np. de Vaideh̄ı, épith.
de S̄ıtā “princesse du Videha”.
v{� vaidya [vr. vidyā] a. m. n. f. vaidyā lettré,

érudit — m. savant, médecin.
gr.ha vaidyasya médecin de famille.

vaidyanātha [nātha] m. géo. np. de Vai-
dyanātha, l’un des 12 signes divins de Śiva
[jyotirliṅga], établi à Devagarh (mod. Deogarh
au Bihāra/Jharkhand).

vaidyarāj [rāj2] m. myth. np. de Vaidyarāj
“Roi des médecins”, épith. de Dhanvantari |var.
vaidyarāja id.
v{�k vaidyaka [vaidya-ka] a. m. n. f. vaidyakā

médical — m. médecin — n. médecine, science
médicale.
v{DMy vaidharmya [vr. vidharma-ya] n.

illégalité ; injustice.
v{DA/ vaidhātra [vr. vidhātr. ] a. m. n. f.

vaidhātr̄ı issu de Brahmā | myth. se dit des 4
(ou 7) sages [r.s. i] issus de l’esprit de Brahmā
[vaidhātra] pour peupler le Monde ; cf. Sana, Sa-
naka, Sanatkumāra, Sanandana ; ils habitent le
ciel [loka] Janar.
v{nt�y vainateya [vr. vinatā-ya] m. myth. np.

de Vainateya, épith. de Garud. a “fils de Vinatā”.
v{nEyk vainayika [vr. vinaya-ka] a. m. n. f.

vainayik̄ı relatif à la discipline ou à la bonne
conduite | la discipline militaire, l’un des 64 arts
[kalā].
vainayik̄ınām. vidyānām. jñānam soc. l’aptitude
au commandement.
v{PSy vaiphalya [vr. viphala-ya] n. inutilité.
v{BAEqk vaibhās. ika [vr. vibhās. ā-ka] a. m. n.

f. vaibhās. ikā optionnel | bd. adepte d’une doc-
trine optionnelle ; on en reconnâıt 4 variétés ; cf.
sarvāstivāda.
v{mn-y vaimanasya [vr. vimanas-ya] n. tris-

tesse, découragement.
v{ml vaimala [vr. vimala] a. m. n. f. vaimalā

lit. se dit de textes sacrés śaiva, de la tradition
atimārga.
v{mSy vaimalya [vr. vimala-ya] n. pureté ; pro-

preté.
v{mA/ vaimātra [vr. vimātr. ] m. demi-frère ;

syn. vimātr.ja — f. vaimātr̄ı var. vaimātr.kā
demi-sœur.
vaimātra bhrātr. demi-frère ; beau-frère.
vaimātr.kā bhagin̄ı demi-sœur ; belle-sœur (opp.
svakasvakā bhagin̄ı).
v{mAEnk vaimānika [vr. vimāna1-ika] a. m. n.

f. vaimānik̄ı myth. né dans un chariot céleste —
m. jn. être céleste ; on distingue ceux du présent
[kalpabhava] et ceux du passé [kalpātita].
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v{yAkrZ vaiyākaran. a [vr. vyākaran. a] a. m.
n. f. vaiyākaran. ı̄ relatif à la grammaire | qui
connâıt la grammaire — m. grammairien.
prathame hi vidvām. so vaikyākaran. ah.
[Dhvanyāloka] Les grammairiens sont pre-
miers parmi les savants.

vaiyākaran. abhūs.an. a [bhūs.an. a] n. lit. np.
du Vaiyākaran. abhūs.an. a “Ornementation de la
grammaire”, copieux traité de philosophie du
langage dû à Kaun.d. a Bhat.t.a.

vaiyākaran. abhūs.an. asāra [sāra] m. lit. np.
du Vaiyākaran. abhūs.an. asāra “Quintessence lin-
guistique”, résumé du précédent.

vaiyākaran. asiddhānta [siddhānta] m. traité
de grammaire.

vaiyākaran. asiddhāntamañjūs. ā [mañjūs. ā]
f. lit. np. de la Vaiyākaran. asiddhāntamañjūs.ā
“Trésor de savoir grammatical”, traité
linguistique de Nāgeśa Bhat.t.a ; il fut
résumé en une version condensée, la
Vaiyākaran. asiddhāntalaghumañjūs.ā.
v{yAG} vaiyāghra [vr. vyāghra] a. m. n. f.

vaiyāghrā relatif au tigre | couvert d’une peau
de tigre — n. peau de tigre.
v{yAG}p� vaiyāghrapadya [vr. vyāghrapad-

ya] a. m. n. f. vaiyāghrapadyā composé
par Vyāghrapād — m. patr. du muni
Vaiyāghrapadya ; nom de gotra.
v{r vaira [vr. v̄ıra] a. m. n. f. vairā hostile,

inamical — n. hostilité, inimitié ; querelle — f.
vairā ifc. hostilité envers.

vairayātanā [yātanā] f. vengeance.
v{rA vairā [vn. vaira] v. [10] pr. md. (vairāyate)

faire un acte hostile, s’attaquer à 〈prati-acc.〉.
v{rAEgn̂ vairāgin [vr. virāga-in] agt. m. f.

vairāgin. ı̄ qui s’est libéré de toute passion et de
tout désir — m. soc. ascète, not. vais.n. ava.
v{rA`y vairāgya [vr. virāga-ya] n. renoncement

au monde, dépassionnement ; abnégation.
vairāgyaśataka [́sataka] n. lit. np. du

Vairāgyaśataka, recueil de 100 poèmes sur le re-
noncement de Bhartr.hari1.
v{Er vairi iic. pour vairin.
vairisim. ha [sim. ha] m. hist. np. du roi

Vairisim. ha “Lion parmi les héros”, de la dynas-
tie Paramāra ; il régnait au Mālava au 9e siècle ;
il transféra sa capitale d’Ujjayin̄ı à Dhārā ; il est
ancêtre de Bhojadeva.
v{Ern̂ vairin [vaira-in] a. m. n. f. vairin. ı̄ hostile,

inamical — m. ennemi | héros.
v{z@y vairudhya [vr. virudh-ya] m. hostilité,

obstruction, opposition.
vairudhyavāda [vāda] m. dialectique.

v{!p vairūpa [vr. virūpa] m. myth. des-
cendant de Virūpa | pl. vairūpās myth. syn.
aṅgirasas.
v{!=y vairūpya [vr. virūpa-ya] n. multiplicité

de formes, diversité | difformité, laideur.
vairūpyatā [-tā] f. condition de difformité.
v{rocn vairocana [vr. virocana] a. m. n. f. vai-

rocanā solaire — m. bd. np. de Vairocana “le
Lumineux”, dhyānibuddha du Centre dans le
panthéon du mahāyāna, représenté en gén. en
dharmacakra mudrā |myth. np. de Vairocana1,
patr. de Bali “Fils de Virocana”.
v{l vaila [vr. vila] a. m. n. f. vail̄ı rupestre.
vailasthāná [sthāna] n. habitat rupestre, ca-

verne ; ruines, cimetière.
v{vt vaivarta [vr. vivarta] n. cf. brahmavai-

vartapurān. a.
v{v-vt vaivasvata [vr. vivasvat] a. m. n. f.

vaivasvat̄ı relatif à Vivasvān ; de la lignée so-
laire | myth. np. de Vaivasvata, patr. de Satya-
vrata fils de Vivasvān, 7e manu du kalpa ; c’est
le Manu-Yama de l’ère actuelle ; il fut sauvé du
déluge par un poisson géant, à la corne duquel
il accrocha son bateau ; cf. Satyavrata — f. vai-
vasvat̄ı myth. np. de Vaivasvat̄ı, patr. de Yamı̄
‖ pkt. Vaísvata.
v{fMpAyn vaísampāyana m. myth. [Mah.]

patr. de Vaísampāyana “fils de Vísampa”, dis-
ciple de Vyāsa ; à sa demande il récita le Mah.
à Janamejaya.
v{flF vaísal̄ı cf. vaísāl̄ı.
v{fs vaísasa [vi-́sas] a. m. n. f. vaísasā des-

tructeur — n. destruction, mise en pièces, mas-
sacre ; calamité, guerre, boucherie — f. vaísasā
ifc. destruction de.
v{fAK vaísākha [vr. vísākha] m. mois de

Vísākhe (avril-mai) | soc. festival de Vaísākha,
fêtant l’anniversaire du Buddha [buddhajayant̄ı]
— f. vaísākh̄ı sa pleine lune [pūrn. imā] ; cf. bud-
dhapūrn. imā ‖ singhalais vesak ; pali vesākha.
v{fAlF vaísāl̄ı [vr. vísāla] f. myth. np. de

Vaísāl̄ı (ou Vaísal̄ı), une épouse de Vasudeva
| géo. np. de la ville de Vaísāl̄ı1 au Bihāra (mod.
Basarh, Muśaṅṅarpur district, 50 km au nord de
Pat.nā) ; c’était la capitale du clan Licchavi et de
la confédération républicaine Vr.ji, au 5e siècle
ant. ; son régent Cetaka combattit Ajātaśatru1 ;
Mahāv̄ıra y naquit, Buddha y fit son dernier ser-
mon, Vimalak̄ırti y vécut.
v{f�Eqk vaíses. ika [vr. víses.a-ika] a. m. n. f.

vaíses. ikā particulier, spécifique ; distingué, ex-
cellent — n. phil. doctrine philosophique discri-
minative remontant au 1er siècle, traditionnelle-
ment attribuée à Kan. āda ; elle s’occupe de dis-
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cerner les différences charactéristiques [víses.a]
entre les choses ; c’est l’un des 6 points de
vue [s.ad. darśana] de l’Hindouisme orthodoxe,
de préoccupation ontologique et systématique ;
on y classifie les concepts en 6 catégories
[padārtha] : les substances [dravya1], les pro-
priétés [gun. a], les activités [karman], les sub-
strats génériques [sāmānya] ou discriminatifs
[víses.a], et les inhérences [samavāya].

vaíses. ikasūtra [sūtra] n. lit. np. du
Vaíses.ikasūtra, exposé de la doctrine dis-
criminative [vaíses. ika] en dix livres [adhyāya],
attribué à Kan. āda.
v{[y vaísya [vr. vís2-ya] m. soc. membre de

la 3e classe, qui vit de son travail ; cultiva-
teur, éleveur, marchand, artisan, banquier | pl.
vaísyās soc. la classe des travailleurs — f. vaísyā
soc. femme de cette classe — n. subordination,
dépendance.
v{�vZ vaísravan. a [vr. vísravas] m. myth. np.

de Vaísravan. a “Descendant de Vísravā”, patr.
de Kubera, mais aussi de Rāvan. a et ses frères.
v{�d�v vaísvadevá [vr. vísvedeva] a. m. n. f.

vaísvadev̄ı relatif à tous les dieux [Vísvedevās] ;
sacré à tous les dieux — n. soc. 1er rite de
cāturmāsya à la pleine lune du mois māgha,
où l’on sacrifie à tous les dieux, et not. à Agni
qui leur porte les offrandes — f. vaísvadev̄ı soc.
variété de brique d’autel du feu | soc. 8e jour de
la quinzaine sombre du mois māgha.

vaísvadevabali [bali] m. offrande (lancée) à
tous les dieux.
v{�Anr vaísvānara [vr. vísvānara] a. m. n. f.

vaísvānar̄ı commun à tous les hommes, univer-
sel, général ; s’appliquant à tous | vénéré par
tous — m. myth. np. de Vaísvānara, invoca-
tion d’Agni “Qui appartient à tous les hommes”,
sous son aspect du Soleil, de la lumière ou du feu
āhavan̄ıya.
v{	Zv vais.n. ava [vr. vis.n. u] a. m. n. f. vais.n. av̄ı

relatif, consacré, adressé à Vis.n. u — m. vish-
nouite, adepte de Vis.n. u |myth. [Mah.] nom d’un
missile [astra] que Bhagadatta utilisa contre Ar-
juna — f. vais.n. av̄ı myth. np. de Vais.n. av̄ı, śakti
de Vis.n. u, une saptamātr.kā ; elle est adorée dans
la grotte de Vais.n. o Dev̄ı dans le district de
Jammu, à 12 km au dessus de Katra.

vais.n. avacāpa [cāpa] m. myth. np. de l’arc
Vais.n. avacāpa que Vísvakarmā fabriqua pour
Vis.n. u ; après son duel victorieux avec Śiva,
Vis.n. u le donna à R. c̄ıka, qui en fit don à Ja-
madagni, qui le donna à son fils Paraśurāma,
qui l’utilisa pour affronter Rāma au retour du
svayam. vara de S̄ıtā ; cf. Śr.ṅga.

voĉ voc [aor. vac] subj. (vocat) qu’il parle.
maivam. vocah. ne parle pas ainsi !
vopd�v vopadeva m. hist. np. de Vopadeva,

poète et grammairien de la cour de Hemādri1
à Devagiri au Bengale (13e siècle) ; on lui doit
not. la grammaire Mugdhabodha.
&y\sk vyam. saka m. tricheur ; escroc.
&yÄ vyakta [pp. vyañj] a. m. n. f. vyaktā clair,

limpide ; visible, perceptible ; manifeste, évident.
vyaktam adv. manifestement, de toute évidence.
&yEÄ vyakti [vyañj-ti] f. manifestation ;

évidence | individualité ; individu | phil. singu-
larité, particuliarité ; caractéristique discrimi-
native ; opp. jāti | distinction, différence ; syn.
víses.a ; opp. ākr.ti | gram. genre grammatical.
&yg} vyagra [vi-agra] a. m. n. f. vyagrā distrait,

inattentif [“qui ne dirige son attention sur aucun
point particulier”] | agité ; obsédé, occupé de 〈i.
iic.〉.

vyagratva [-tva] n. distraction | confusion,
agitation.
&y¬V vyaṅkat.a cf. veṅkat.a.
&y½̂y vyaṅgya [vyañj] a. m. n. f. vyaṅgyā ma-

nifeste, perceptible | gram. (sens) suggéré, in-
sinué ; sous-entendu — m. mod. satire.

vyaṅgyacitra [citra] n. mod. dessin humoris-
tique ; bande dessinée.

vyaṅgyokti [ukti] f. insinuation ; sous-
entendu.
&ycŝ vyácas n. étendue, capacité ; espace ou-

vert ; degré de liberté.
&yjn vyajana [v̄ıj-ana] n. fait d’éventer |

éventail |mod. ventilateur — f. vyajanā ifc. id.
vyajan̄ı kr. utiliser comme éventail.
vyajan̄ı bhū servir d’éventail.
&yÒ̂ vyañj [vi-añj] v. [7] pr. (vyanikti) pp.

(vyakta) pf. (abhi) véd. oindre complètement
| décorer, embellir | rendre visible, révéler, ma-
nifester — pr. md. (vyañkte) se manifester —
ps. (vyajyate) être révélé, être exprimé — ca.
(vyañjayati) révéler, manifester.
&yÒn vyañjana [vyañj-ana] n. signe, indi-

cation ; indice, symptôme ; insigne, marque ;
caractère sexuel | condiment, sauce, curry |
suggestion ; expression figurée ; remarque pi-
quante, ironie — m. phon. consonne — f.
vyañjanā gram. sens suggestif d’un mot ou d’une
phrase ; allusion, sous-entendu.
&yEtkr vyatikara [vyatikr̄. ] m. mélange.
&yEtkErt vyatikarita [vyatikr̄. ] a. m. n. f. vya-

tikaritā mélangé avec 〈i. iic.〉.
&yEtkFZ vyatik̄ırn. a [pp. vyatikr̄. ] a. m. n. f.

vyatik̄ırn. ā mélangé ; dispersé.
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&yEtk� vyatikr̄. [vi-atikr̄. ] ps. (vyatik̄ıryate) pp.
(vyatik̄ırn. a) être mélangé à.
&yEtErÄ vyatirikta [pp. vyatiric] a. m. n. f.

vyatiriktā excessif, immodéré ; en excès ; libéré
| distinct de, autre que 〈abl. iic.〉 — ifc. pourvu
abondamment de | libre de ; reste de.
vyatiriktam adv. excepté ; à l’exception de, sans.
svaravyatiriktam sans accent.
&yEtErĉ vyatiric [vi-atiric] v. [4] pr. md. (vya-

tiricyate) pp. (vyatirikta) surpasser, dominer
〈acc. abl.〉 ; être séparé de 〈abl.〉.
&yEtr�k vyatireka [vyatiric] m. distinction,

séparation ; exclusion ; différence ; incompatibi-
lité | lit. rhét. figure de style contrastant deux
concepts ou objets — iic. contrairement à, à l’ex-
ception de, sans — abl. vyatirekāt adv. id. — i.
vyatiren. a adv. id. — loc. vyatireke adv. dans le
cas contraire.

vyatirekavyāpti [vyāpti] f. phil. [nyāya]
preuve par contradiction.

vyatirekālaṅkāra [alaṅkāra] m. lit. rhét. fi-
gure de style où une comparaison est inversée.
&ytF vyat̄ı [vi-at̄ı] v. [2] pr. (vyatyeti) pp.

(vyat̄ıta) passer, s’écouler (temps) | dévier,
s’écarter de [abl.] | passer outre ; dépasser, do-
miner, surpasser ; vaincre | omettre, négliger.
&ytFt vyat̄ıta [pp. vyat̄ı] a. m. n. f. vyat̄ıtā

passé, révolu (temps) ; abandonné | qui s’écarte
de [abl.] | omis, négligé ; qui vient trop tard.

vyat̄ıtakāla [kāla1] a. m. n. f. vyat̄ıtakālā
hors de saison ; qui a fait son temps ; inoppor-
tun.
&y(yy vyatyaya [vyat̄ı] m. transposition,

changement ; inversion, relation inverse.
vyatyaye adv. dans le cas opposé ; inversement.
vyatyayam adv. alternativement.
vyatyayāt var. vyatyayena adv. par exception à
la règle.
&y(yŝ vyatyas [vi-atyas] v. [4] pr. (vyatya-

syati) pp. (vyatyasta) lancer par dessus, traver-
ser ; échanger | inverser.
&y(y-t vyatyasta [pp. vyatyas] a. m. n. f. vya-

tyastā mis à l’envers, inversé, retourné ; croisé
(mains) | incohérent (paroles) ; pervers.
&y(yAs vyatyāsa [vr. vyatyas] m. échange,

troc | inversion, contraire ; confusion.
vyatyāsena adv. inversement, réciproquement.√

&yT̂ vyath v. [1] pr. (vyathati) pp. (vya-
thita) être ému, trembler, chanceler — pr. md.
(vyathate) s’affliger, avoir peur ; souffrir — ca.
(vyathayati) tourmenter, affliger, effrayer, faire
souffrir.
&yTA vyathā [vyath] f. angoisse, tourment ;

peine, douleur ; souffrance ; peur.

vyathām. kr. faire souffrir (qqn. 〈g.〉).√
&yD̂ vyadh v. [4] pr. (vidhyati) pft.

(vivyādha) aor. [3] (av̄ıvidhat) aor. [4] (avyāts̄ıt)
pp. (viddha) pf. (apa, ā, ni) percer |percer, bles-
ser ; atteindre (par 〈i.〉 une flèche) |aiguillonner,
stimuler | infliger qqc. 〈i.〉 à qqn. 〈acc.〉 —
ps. (vidhyate) être percé, être blessé — ca.
(vyādhayati) percer.
&yD vyadha [vyadh] m. action de percer, de

blesser | blessure.
&yEDkrZ vyadhikaran. a [vi-adhikaran. a] a. m.

n. f. vyadhikaran. ā gram. non congru à ; qui n’a
pas la même dénotation que ; mis à un autre cas
que ; opp. samānādhikaran. a.

vyadhikaran. abahuvr̄ıhi [bahuvr̄ıhi] m. gram.
composé déterminatif hétérodénotationnel,
comme kan. t.hekāla.
&y�tr vyantara [vi-antara] n. absence de

distinction | intervalle — m. jn. [“être in-
termédiaire”] classe de divinités subalternes,
comprenant les písācās, bhūtās, yaks. ās,
rāks.asās, kinnarās-kimpurus. ās, mahoragās et
gandharvās.
&ypgt vyapagata [pp. vyapagam] a. m. n. f.

vyapagatā parti.
&ypgm̂ vyapagam [vi-apagam] v. [1] pr. (vya-

pagacchati) pp. (vyapagata) s’éloigner, s’en al-
ler, se dissiper ; fuir, disparâıtre.
&ypEdf̂ vyapadís [vi-apadís] v. [1] pr. (vya-

padísati) pp. (vyapadis.t.a) nommer, désigner |
prétexter, prétendre que, faire passer 〈acc.〉 pour
〈acc.〉.
&ypd�f vyapadeśa [vyapadís] m. désignation,

nom, titre ; nom de famille, race | convocation,
mobilisation | prétexte, apparence.

vyapadeśin [-in] ifc. agt. m. f. vyapadeśin̄ı
qui se dissimule sous, qui prend pour prétexte.
dharma kañcuka vyapadeśin hypocrite [“qui se
dissimule sous l’habit du devoir”].
&ypd�[y vyapadeśya [pfp. [1] vyapadís] a.

m. n. f. vyapadeśyā à désigner, à nommer ; à
blâmer ; qui mérite un titre | phil. exprimable.
&yp�"̂ vyapeks. [vi-apeks. ] v. [1] pr. md.

(vyapeks.ate) pp. (vyapeks.ita) considérer, faire
attention à, prendre égard à |attendre ; avoir en
vue, désirer.
&yp�"A vyapeks. ā [vyapeks. ] f. considération ;

attente | gram. accord ; collocation — ifc. en ce
qui concerne ; conformément à.
&yp�E"t vyapeks.ita [pp. vyapeks. ] a. m. n.

f. vyapeks.itā attendu, conforme ; mutuellement
relié.
&yEBcr̂ vyabhicar [vi-abhicar] v. [1] pr.

(vyabhicarati) pp. (vyabhicarita) mal se com-
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porter envers 〈acc. g.〉 ; offenser, injurier |
pratiquer la sorcellerie | transgresser ; pécher.
&yEBcAr vyabhicāra [vyabhicar] m. déviance,

débauche ; péché, vice ; infidélité |violation, tran-
gression ; irrégularité, anomalie | perturbation ;
changement, mutation | phil. [nyāya] opp. sa-
hacāra.

vyabhicārin [-in] agt. m. f. vyabhicārin̄ı
déviant, débauché ; pécheur, vicieux ; infidèle |
inconstant ; opp. sthāyin — ifc. qui transgresse.

vyabhicāribhāva [bhāva] m. phil. senti-
ment déviant ; état d’esprit transitoire, hu-
meur passagère (opp. sthāyibhāva) ; on en
dénombre 34 : l’indifférence [nirveda], la las-
situde [glāni], l’appréhension [́saṅkā], l’envie
[asūyā], l’ivresse [mada], la lassitude [́srama], la
paresse [ālasya], le découragement [dainya], l’in-
quiétude [cintā], l’égarement [moha], le souvenir
[smr.ti], la résolution [dhr.ti], la timidité [vr̄ıd. ā],
l’inconstance [capalatā], le plaisir [hars.a], l’ex-
citation [āvega], la stupidité [jad. atā], l’or-
gueil [garva], le désespoir [vis. āda], l’impatience
[autsukya], la somnolence [nidrā2], l’épilepsie
[apasmāra], la léthargie [supta], l’inattention
[vibodha1], l’impatience [amars.a], la dissimula-
tion [avahitthā], la colère [ugratā], la sagesse
[mati], la réprimande [upālambha], la maladie
[vyādhi], la folie [unmāda], l’agonie [maran. a], la
crainte [trāsa] et la réflexion [vitarka].
&yB} vyabhra [vi-abhra] a. m. n. f. vyabhrā

sans nuages.
vyabhre adv. par beau temps.
&yy vyaya [v̄ı3] a. m. n. f. vyayā changeant,

transitoire, variable ; dégradable, altérable —
m. dépense, prodigalité, gaspillage ; disparition,
ruine, perte | gram. flexion, déclinaison.
vyaȳı kr. dépenser.
&yT vyartha [vi-artha] a. m. n. f. vyarthā in-

utile, vain ; absurde | pauvre, ruiné.
&ylFk vyal̄ıka [vi-al̄ıka] a. m. n. f. vyal̄ıkā

faux, mensonger, hypocrite — n. fausseté, men-
songe, tricherie.
&yvEQCd̂ vyavacchid1 [vi-avacchid] v. [7] pr.

(vyavacchinatti) pp. (vyavacchinna) découper,
retrancher ; séparer | déchirer, ouvrir ; scinder,
fractionner.
&yvEQCd̂ vyavacchid2 [vyavacchid1] f. limita-

tion.
&yvEQCà vyavacchinna [pp. vyavacchid1] a.

m. n. f. vyavacchinnā découpé, retranché, séparé
| distingué, discriminé ; distinct.
&yvQC�d vyavaccheda [vyavacchid1] m.

séparation ; interruption ; exclusion | séparation,

délimitation ; distinction, discrimination — ifc.
rejet de.
&yvDA vyavadhā [vi-avadhā] v. [3] pr. (vya-

vadadhāti) pp. (vyavahita) interposer, séparer,
interrompre.
&yvsA vyavasā [vi-avasā] v. [4] pr. (vyava-

syati) pp. (vyavasita) se décider, se résoudre à
〈acc.〉.
&yvsAy vyavasāya [vyavasā-ya] m.

détermination, résolution.
vyavasāyin [-in] agt. m. f. vyavasāyin̄ı résolu.
&yvEst vyavasita [pp. vyavasā] a. m. n. f.

vyavasitā décidé, arrêté, entrepris ; dont on est
sûr | résolu, décidé à 〈loc. dat. inf.〉 ; qui s’est
convaincu — n. décision ; entreprise ; resolution,
détermination.
vyavasitam (impers.) il est sûr que ; il est décidé
que.
&yv-TA vyavasthā1 [vi-avasthā1] v. [1] pr.

md. (vyavatis.t.hate) pp. (vyavasthita) s’arrêter,
faire halte ; s’apprêter à 〈dat.〉 | être établi
logiquement — ca. (vyavasthāpayati) établir,
déterminer.
&yv-TA vyavasthā2 [vyavasthā1] f. parti-

cularité, singularité, caractéristique ; distinc-
tion, séparation | constance ; conviction, opinion
arrêtée | état, circonstance.
&yv-TAn vyavasthāna [vyavasthā2-na] n.

persévérance, fermeté ; condition.
&yvE-Tt vyavasthita [pp. vyavasthā1] a. m. n.

f. vyavasthitā placé, situé ; se trouvant à, com-
pris dans 〈iic.〉 | dépendant de, décidé à 〈loc.〉 ;
défini, bien établi ; constant, invariable.
&yvhrZ vyavaharan. a [vyavahr.-ana] n. litige

légal, procès.
&yvhAr vyavahāra [vr. vyavahr. ] m. action, ac-

tivité, affaire, usage, coutume ; profession, trafic,
commerce |contrat, acte légal ; procès, procédure
judiciaire |langue de tous les jours |mod. gestion.

vyavahāraka [-ka] m. homme d’affaires — f.
vyavahārikā servante.
vyavahārikayā bhās.ayā vada qui parle un sans-
krit de cuisine.

vyavahārajña [jña] a. m. n. f. vyavahārajñā
soc. qui connâıt les affaires, qui comprend la loi
— m. majeur de 16 ans ; opp. bāla.

vyavahāratas [-tas] adv. selon la procédure ;
en pratique ; par convention.

vyavahāramayūkha [mayūkha] m. lit. np.
du Vyavahāramayūkha, résumé de lois dû à
Nı̄lakan. t.ha4 Bhat.t.a.
&yvEht vyavahita [pp. vyavadhā] a. m. n.

f. vyavahitā interrompu, séparé ; empêché, en-
travé.
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&yvã vyavahr. [vi-avahr. ] v. [1] pr. (vyavaha-
rati) pp. (vyavahr.ta) pf. (sam) échanger | avoir
des rapports sexuels avec 〈i. loc.〉 | affronter
(l’ennemi) ; combattre avec 〈i.〉 ; se mesurer à
(sārdham 〈i.〉) | agir, s’occuper de, travailler
| plaider, aller en justice.
&yvãt vyavahr.ta [pp. vyavahr. ] a. m. n. f.

vyavahr.tā dénommé, désigné — n. activité, af-
faires, commerce.
&yŝ vyas [vi-as2] v. [4] pr. (vyasyati) pp.

(vyasta) séparer, rejeter, disperser ; lancer au
loin | mettre en pièces | dépenser des efforts à,
jeter ses forces dans.
&ysn vyasana [vyas-ana] n. assiduité, atta-

chement, dévotion |manie, caprice ; passion, ob-
session, vice, assuétude | malheur, désastre ; in-
fortune, malchance, mauvais destin.
&y-t vyasta [pp. vyas] a. m. n. f. vyastā mis

en pièces, démembré ; déchiré, divisé, éparpillé,
dispersé |multiplié ; varié, multiple |désorganisé ;
changé, altéré.
vyastam séparément ; partiellement.
vyaste kāle à différents moments, de temps en
temps.√

&yA vyā v. [1] pr. (vyáyati) pr. md. (vyáyate)
aor. [2] (ávyat) pp. (v̄ıtá) pf. (upa) envelopper,
couvrir ; protéger, cacher.
vovyāt qu’il vous protège.
&yAkrZ vyākaran. a [vyākr. ] n. séparation, dis-

tinction ; analyse, description, développement
| révélation, communication ; création | phil. la
grammaire, un des 6 traités annexes du Veda
[vedāṅga] ; analyse grammaticale.
dvādaśabhirvars.aih. vyākaran. am śrūyate On
doit étudier la grammaire pendant 12 ans.

vyākaran. acūd. āman. i [cūd. āman. i] m. diplôme
de grammairien expert.

vyākaran. at̄ırtha [t̄ırtha] n. certificat d’études
sanskrites.

vyākaran. ācārya [ācārya] m. professeur de
grammaire.

vyākaran. ottamā [uttamā] f. diplôme
supérieur d’études sanskrites.
&yAk� l vyākula [vi-ākula] a. m. n. f. vyākulā

troublé, agité ; bouleversé, ému ; embrouillé, en
désordre — ifc. plein de ; occupé de, absorbé par,
sous l’empire de.

vyākulatā [-tā] f. peine, émotion, distrac-
tion ; trouble, anxiété ; perplexité, confusion |
émoi, excitation ; nervosité, impatience.

vyākulatva [-tva] n. peine, émotion, trouble.
&yAk� vyākr. [vi-ākr. ] v. [8] pr. (vyākaróti) pp.

(vyākr.ta) développer, expliquer.

&yAk� t vyākr.ta [pp. vyākr. ] a. m. n. f.
vyākr.tā développé, déroulé ; analysé, expliqué
| transformé, changé ; traduit (du 〈iic.〉) | phil.
manifeste.
ibr̄ıyabhās. āto vyākr.ta traduit de l’hébreu.
&yAHyA vyākhyā1 [vi-ākhyā1] v. [2] pr.

(vyākhyāti) pp. (vyākhyāta) expliquer, exposer
en détail, commenter.
&yAHyA vyākhyā2 [vyākhyā1] f. explication,

commentaire.
vyākhyāna [-na] n. récit, exposé | gram.

interprétation, sémantique.
laks.yānusāri vyākhyānam [Nāgoj̄ıbhat.t.a]
L’interprétation est conforme aux règles (de
Pān. ini).
padacchedah. padārthoktir vigraho vākyayojanā
| āks.epo’tha samādhānam. vyākhyānam.
s.ad. vidham. matam ‖ Segmenter et donner le
sens des mots, faire l’analyse morphologique et
structurelle de la phrase, soulever les objections
et y répondre, voilà les 6 buts prescrits à une
interprétation textuelle.
&yAHyAt vyākhyāta [pp. vyākhyā1] a. m. n. f.

vyākhyātā raconté, exposé ; détaillé ; expliqué,
commenté, discuté.
&yAG} vyāghra [vi-āghrā] m. natu. zoo. tigre —

f. vyāghr̄ı natu. tigresse.
vyāghrapad [pad2] a. m. n. f. qui a un pied

de tigre — m. lit. np. de Vyāghrapād, auteur
d’hymnes du RV.

vyāghrapada [pada] m. myth. épith. du
r.s. i Vyāghrapada, à qui poussèrent des pattes
de tigre afin qu’il puisse cueillir en haut des
arbres des fleurs non souillées même par des
abeilles, afin de les offrir à Śiva-Nat.arāja ; on le
représente en compagnie de Patañjali au corps
de serpent.
&yAc"̂ vyācaks. [vi-ācaks. ] v. [2] pr. md.

(vyācas.t.e) expliquer.
&yAj vyāja [vyañj] m. apparence, imitation,

plagiat ; tromperie, fraude ; prétexte, dissimula-
tion — f. vyājā ifc. qui a l’apparence de ; qui se
fait passer pour, prétextant être ; faux.
vyājena var. vyajāt faussement ; traitreusement.

vyājaguru [guru] m. prétendu mâıtre.
vyājasupta [supta] a. m. n. f. vyājasuptā qui

feint le sommeil.
vyājastuti [stuti] f. éloge feint ou ironique.
vyājokti [ukti] f. lit. rhét. (figure de style)

paroles trompeuses, dissimulation ; le fait dissi-
mulé doit être suggéré mais nié ; syn. apahnuti.
&yAX vyād. a a. m. n. f. vyād. ā méchant, cruel ;

cf. vyāla — m. fauve.
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&yA� vyātta [pp. vyādā] a. m. n. f. vyāttā
grand ouvert, vaste — n. gueule ou bouche ou-
verte.

vyāttānana [ānana] a. m. n. f. vyāttānāna
avec la bouche ouverte | myth. [BhG.] dit de
Vis.n. u prêt à détruire l’univers.
&yAdA vyādā [vi-ādā] v. [3] pr. md. (vyādatte)

pp. (vyātta, vyādita) ouvrir grand, not. la
bouche [mukha] | accepter ; recevoir (de 〈loc. i.
abl.〉).
&yAdAy vyādāya [vyādā-ya] having opened

(not. la bouche).
vyādāyah. svapiti il dort la bouche ouverte.
&yAEdt vyādita [pp. vyādā] a. m. n. f. vyāditā

grand ouvert, vaste.
vyāditāsya [āsya] a. m. n. f. vyāditāsyā qui

a la bouche grande ouverte.
&yAD vyādha [vr. vyadh] m. chasseur.
vyādhapataṅga [pataṅga] m. natu. libellule.
&yADA vyādhā [vi-ādhā] ps. (vyādh̄ıyate) pp.

(vyādhita, vyāhita) être indisposé.
&yAED vyādhi [vyādhā] m. maladie ; not. lèpre

| douleur, souffrance ; tourment, souci — ifc.
peste de.
&yAEDt vyādhita var. vyāhita [pp. vyādhā] a.

m. n. f. vyādhitā malade, souffrant, maladif.
&yAD� vyādhū [vi-ādhū] v. [5] pr. (vyādhunóti)

pp. (vyādhūta) agiter, remuer ; disperser (not.
vent).
&yAn vyāna [vi-āna] m. phil. [yoga] le souffle

vital, synthèse des 4 autres souffles [prān. a].
&yAp̂ vyāp [vi-āp] v. [5] pr. (vyāpnóti) pr. md.

(vyāpnuté) pp. (vyāpta) pénétrer, remplir ; se
répandre dans, imprégner ; atteindre à.
&yApd̂ vyāpad [vi-āpad1] v. [4] pr. md.

(vyāpadyate) pp. (vyāpanna) périr, aller à sa
perte — ca. (vyāpādáyati) pp. (vyāpādita) faire
périr, détruire, tuer.
&yApà vyāpanna [pp. vyāpad] a. m. n. f.

vyāpannā qui a péri.
&yApAd̂ vyāpād [ca. vyāpad] v. [10] pr.

(vyāpādáyati) pp. (vyāpādita) faire périr,
détruire, tuer.
&yApAdn vyāpādana [vyāpād-ana] n. destruc-

tion, mort ; meurtre.
&yApAEdt vyāpādita [pp. vyāpād] a. m. n. f.

vyāpāditā anéanti, tué, qu’on a fait périr.
asau vyāghren. a vyāpāditah. khāditaśca Le tigre
l’a tué et l’a dévoré.
&yApAr vyāpāra [vr. vyāpr. ] m. occupation, ac-

tivité ; fonction, emploi, métier | gram. activité
associée à un verbe — ifc. qui s’occupe de.
vyāpāram. kr. aider.

vyāpāram. yā se soucier de.
vyāpāram. vraj s’occuper de 〈loc.〉.

vyāpāravat [-vat] a. m. n. f. vyāpāravat̄ı ef-
ficace, actif.
&yAEpn̂ vyāpin [vyāp-in] agt. m. f. vyāpin̄ı

largement répandu, qui pénètre partout, om-
niprésent — ifc. qui atteint à.
&yAp� vyāpr. [vi-āpr. ] ps. (vyāpriyate) être oc-

cupé — ca. (vyāpārayati) occuper qqn. à 〈loc.〉 ;
employer, faire travailler ; diriger vers.
&yAØ vyāpta [pp. vyāp] a. m. n. f. vyāptā

parcouru, rempli ; dont on a pris possession ;
pénétré, imprégné | phil. compris comme ins-
tance d’un fait universel ; impliqué, déduit ; qui
a des propriétés inhérentes inévitables.
dhūmo vahninā vyāptah. il n’y a pas de fumée
sans feu.
&yAEØ vyāpti [vyāp-ti] f. accomplisse-

ment, réussite | inhérence, imprégnation,
interpénétration ; concomitance inévitable,
corrélation | phil. universalité ; quantification
universelle ; logique formelle | phil. [nyāya]
validité de l’inférence entre l’hypothèse [hetu]
et la conclusion [sādhya].

vyāptipratipādaka [pratipādaka] a. m. n. f.
pratipādakā phil. [nyāya] qui expose la loi de
concomitance ; se dit de la clause d’udāharan. a
dans le syllogisme [pañcāvayava].
&yAm vyāma m. mesure de longueur (brasse,

toise).
&yAyt vyāyata [pp. vyāyam] a. m. n. f.

vyāyatā long, étendu ; exceptionnel — iic. qui
va loin, qui vient de loin.
vyāyatam adv. extrêmement.
&yAym̂ vyāyam [vi-āyam] v. [1] pr.

(vyāyacchati) pp. (vyāyata) étendre — pr.
md. (vyāyacchate) s’efforcer à, lutter pour
〈loc.〉 — ca. (vyāyamayati) s’exercer.
&yAyAm vyāyāma [vyāyam] m. compétition,

lutte | effort, exercice ; mâıtrise, maintien — ifc.
exercice de, effort pour.

vyāyāmaka [-ka] a. m. n. f. vyāyāmik̄ı relatif
à la culture physique ; athlétique — f. vyāyāmik̄ı
l’athlétisme, l’un des 64 arts [kalā].
vyāyāmik̄ınām. vidyānām. jñānam la culture
physique.

vyāyāmavidyā [vidyā] f. gymnastique.
&yAl vyāla [relié à vyād. a] a. m. n. f. vyāl̄ı

cruel, méchant, féroce ; extravagant — m. bête
féroce, fauve ; serpent ; animal sauvage féroce
(opp. mr.ga) | myth. griffon ; il est souvent
représenté terrassant un éléphant, symbole de
la victoire de l’hindouisme sur le bouddhisme ;
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syn. śarabha — f. vyāl̄ı serpent femelle | myth.
serpent du cycle des renaissances.
&yAvt vyāvarta [vyāvr.t] m. tournant,

séparation, bifurcation ; environ.
vyāvartaka [-ka] a. m. n. f. vyāvartikā qui

sépare, qui exclut ; qui distingue.
vyāvartana [-na] a. m. n. f. vyāvartan̄ı qui

exclut, qui enlève — ifc. qui se détourne de — n.
tournant (d’une route) ; anneau (d’un serpent) ;
bobine.
&yAvhAErk vyāvahārika [vr. vyavahāra-ka] a.

m. n. f. vyāvahārik̄ı phil. contingent des af-
faires humaines ; pragmatique, courant ; opp.
pāramārthika (réel), opp. prātibhāsika (illu-
soire).
&yAvhArF vyāvahār̄ı [vi-avahr. ] f. échange |

rapports sexuels.
&yAv� t̂ vyāvr.t [vi-āvr.t1] v. [1] pr. md.

(vyāvartate) pp. (vyāvr.tta) se séparer de 〈i.〉 ;
se diviser, bifurquer | être distinct de, incompa-
tible avec 〈abl.〉 | se détourner de, se débarasser
de 〈i. abl.〉 | s’en aller, partir ; s’achever, dis-
parâıtre ; se coucher (not. soleil) — ca. md.
(vyāvartayate) séparer, diviser ; isoler de 〈i.〉 ;
écarter ; reprendre ; se rétracter | disperser, re-
fouler ; anéantir, annuler.
&yAv� � vyāvr.tta [pp. vyāvr.t] a. m. n. f.

vyāvr.ttā divisé, fendu ; détourné, retourné ;
débarrassé de 〈i. abl. iic.〉 | incompatible (avec
〈iic.〉) ; disparu, parti, cessé.

vyāvr.ttaśiras [́siras] a. m. n. f. qui détourne
la tête.
&yAv� E� vyāvr.tti [vyāvr.t] f. fait de se

débarrasser de 〈abl.〉 ; fait d’être exclu ou frustré
de.
&yAs vyāsa [vi-āsa1] m. séparation, division

| diffusion, extension ; exposé, rapport détaillé |
largeur, épaisseur, diamètre |compilateur |myth.
[Mah.] np. du sage [r.s. i] Vyāsa “le Compilateur”,
fils de Parāśara et Kāl̄ı1-Satyavat̄ı, donc demi-
frère de Bh̄ıs.ma et de Vicitrav̄ırya ; dès sa nais-
sance miraculeuse sur un ı̂le de la Yamunā où
il naquit adulte dès sa conception, il s’y retira
comme ermite ; sa mère le fit revenir dans le
monde par devoir de niyoga pour épouser (d’un
regard) les 2 veuves de Vicitrav̄ırya, Ambikā1

pour concevoir Dhr.tarās.t.ra, et Ambālikā1 pour
concevoir Pān.d.u ; lorsqu’il voulut un 3e enfant,
Ambikā1 déguisa une de ses servantes en sub-
stitution, dont il engendra Vidura ; on lui attri-
bue la compilation du Mahābhārata et des récits
sacrés [purān. a] ; on le célèbre à gurupūrn. imā ;
c’est l’un des 7 immortels [ciram. j̄ıvin] ; il fit de
grandes pénitences pour prier Śiva de lui accor-

der un fils ; ayant obtenu son vœu, il retourna
à son ermitage [āśrama] où la nymphe [apsaras]
Ghr.tāc̄ı lui apparut sous la forme d’un perro-
quet [́suka] ; devant sa beauté il perdit sa se-
mence d’où naquit le sage Śuka ; cf. Dvaipāyana1

| hist. np. de Vyāsa1, auteur du Yogabhās.ya ; il
pourrait être Patañjali1 lui-même, et aurait vécu
entre le 4e et le 7e siècles.
vyāsocchis.t.am. jagatsarvam Vyāsa a vomi la
Terre entière (dans le Mah.).
&yAs½ vyāsaṅga [vi-ā-saṅga] m. distraction,

égarement.
&yAhn̂ vyāhan [vi-āhan] v. [2] pr. (vyāhanti)

pp. (vyāhata) frapper, fouler ; repousser,
empêcher.
&yAEht vyāhita cf. vyādhita.
&yAã vyāhr. [vi-āhr. ] v. [1] pr. (vyāharati) pp.

(vyāhr.ta) pf. (abhi, pra) prononcer, dire, parler.
nāmabhir vyāhr. appeler par leurs noms.
praśnān vyāhr. répondre à des questions.
&yAãt vyāhr.ta [pp. vyāhr. ] a. m. n. f. vyāhr.tā

prononcé, dit — n. conversation.
&yAãEt vyāhr.ti [vyāhr.ta] f. énonciation,

déclaration, proclamation | véd. exclamation ri-
tuelle, not. lors des libations ; proclamation du
nom des 7 mondes célestes [loka], ou seulement
des 3 premiers [vyāhr.titraya].

vyāhr.titraya [traya] n. myth. proclamation
rituelle des 3 mondes célestes [lokatraya] : bhūr
bhuvar svar3 (cf. bhū2).
&y� (TA vyutthā [vi-utthā] v. [1] pr.

(vyuttis.t.hati) pr. md. (vyuttis.t.hate) pp.
(vyutthita) s’élever ; se détourner de, s’écarter
de 〈abl.〉 — ca. (vyutthāpayati) écarter,
éloigner ; être en désaccord sur 〈acc.〉.
dharmāt vyutthā s’écarter du devoir.
&y� (TAn vyutthāna [vyutthā-na] n. éveil |

abandon ; fait de s’écarter de son devoir | phil.
[yoga] retour au monde des perceptions, éveil
yogique.
&y� E(Tt vyutthita [pp. vyutthā] a. m. n. f.

vyutthitā agité, excité | phil. [yoga] qui s’éveille
de l’état de samādhi — n. divergence d’opinion.
&y� (pE� vyutpatti [vyutpad-ti] f. production,

origine, mode de formation | gram. deriva-
tion, étymologie | développement, perfectionne-
ment, accroissement (not. de la connaissance)
| expertise, science, érudition.

vyutpattinimitta [nimitta] n. gram. sens
étymologique strict d’un mot.
&y� (pd̂ vyutpad [vi-utpad] v. [4] pr. md. (vyut-

padyate) pp. (vyutpanna) se produire, être issu
| gram. dériver étymologiquement de 〈abl.〉.
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&y� (pà vyutpanna [pp. vyutpad] a. m. n. f.
vyutpannā issu, dérivé | gram. dérivé par la
grammaire de Pān. ini | savant en, versé en 〈i.〉.
&y� Edt vyudita [pp. vivad] a. m. n. f. vyuditā

discuté, débattu ; disputé, contredit.
&y� Y vyūd. ha [pp. vyūh] a. m. n. f. vyūd. hā

écarté, distribué ; disposé en ordre de bataille.
&y� ĥ vyūh [vi-ūh] v. [1] pr. (vyūhati) pr. md.

(vyūhate) pp. (vyūd. ha) écarter, diviser ; étaler,
réarranger | disposer en ordre de bataille.
&y� h vyūhá [vyūh] m. distribution, disposi-

tion ; réarrangement, transposition | ordre de
bataille ; cf. cakravyūha | phil. manifestation
(not. de Purus.ottama) ; émanation divine |
raisonnement, spéculation.
&yom vyoma iic. pour vyoman.
vyomayāna [yāna] n. myth. char céleste

conduisant un dieu dans les airs ; syn. vimāna1.
&yomn̂ vyoman [vyā] m. ciel, air, éther ; es-

pace ; syn. viyat | symb. le nombre zéro.√
v}ĵ vraj v. [1] pr. (vrájati) aor. [5]

(avrāj̄ıt) pp. (vrajita) pf. (pari, pra) véd. être
du bétail ; pâıtre | aller, marcher, s’avancer, cir-
culer ; déambuler ; s’en aller ; suivre le cours de
sa vie.
antam. vraj aller jusqu’au bout.
jarām. vraj vieillir.
j̄ıvan vraj avoir la vie sauve.
padbhyām. vraj aller à pied.
punar vraj renâıtre.
mr.tyum. vraj mourir.
vyāpāram. vraj s’occuper de 〈loc.〉.
sukham. vraj se sentir bien, être à l’aise.
v}j vraja [vraj] m. troupe, troupeau ;

pâturage, bergerie |myth. [BhP.] np. du lieu-dit
Vraja “Pâturage”, près de Mathurā, où habitait
le berger Nanda, et où Kr.s.n. a passa sa jeunesse
avec les bouvières [gop̄ı] ; mod. Braj ; cf. Vr.ji,
Vr.ndāvana.
v}Ẑ vran. [vn. vran. a] v. [10] pr. (vran. ayati) pp.

(vran. ita) blesser, ulcérer.
v}Z vran. a m. blessure, plaie ; cicatrice ‖ lat.

vulnus ; fr. vulnérable.
v}EZt vran. ita [pp. vran. ] a. m. n. f. vran. itā

blessé.
v}t vratá [vr.2] n. règle, observance ; sphère

d’action ; manière de vivre, conduite ; devoir
|vœu ; pratique religieuse, chasteté |jour de jeûne
rituel — f. vratā ifc. qui ne mange ou ne boit que
‖ lat. verbum ; ang. word ; fr. verbe.
vratāt par suite d’un vœu.
vratam. car observer un vœu (not. de chasteté).
vratam. dhr. observer un vœu.

vratabandha [bandha] m. soc. cérémonie
d’investiture du cordon sacré [upav̄ıta] ; syn.
upanayana | soc. restriction liée à l’observance
d’un vœu.
v}tEt vratati [vr.t1] f. liane |expansion ; fait de

couvrir.
v}Etn̂ vratin [vrata-in] agt. m. f. vratin̄ı qui

observe des vœux — m. ascète ; homme pieux.
v}(y vratyá [vrata-ya] agt. m. f. vratyā

obéissant ; pieux ; fidèle (à 〈g.〉) — m. vrátya
soc. conforme à une observance religieuse — n.
soc. nourriture appropriée à un jour de jeûne.√

v}�̂ vraśc v. [6] pr. (vr. ścáti) pp. (vr.kn. á)
aor. [5] (avraśc̄ıt) aor. [4] (avrāks. ı̄t) aor. [3] (avi-
vraścat) déchirer, découper — ca. (vraścayati)
faire déchirer.
v}�n vraścana [vraśc-ana] a. m. n. f. vraścanā

(ce ou celui) qui découpe | à découper — n. scie ;
ciseau | coupure, incision ; blessure | sève, latex
coulant de l’incision de l’écorce d’un arbre.
v}At vrāta [vr. vrata] m. multitude, foule ;

groupe, compagnie ; troupe.
vrātam en nombre, en foule ; en troupe.
v}A(y vrātya [vr. vrata-ya] m. véd. membre

d’une secte de magiciens-shamans, associés aux
rudrās ; ils exécutaient une cérémonie de 12 jours
au solstice d’hiver pour ramener le soleil, avec un
sacrifice de chiens, et utilisaient des dés en os de
mouton polis | soc. membre d’une communauté
non brahmanique ; exclu, hors-caste ; personne
déchue de sa caste, paria | soc. not. brahmane
parti à l’étranger sans raison de force majeure
| vagabond | soc. étudiant brahmanique en va-
cances, mendiant des vaches en bande.

vrātyastoma [stoma] n. soc. cérémonie de
réintégration ou d’intégration d’un vrātya dans
la communauté brahmanique.√

v}FX̂ vr̄ıd. v. [1] pr. md. (vr̄ıd. ate) pp. (vr̄ıd. ita)
avoir honte.
v}FXA vr̄ıd. ā [vr̄ıd. ] f. pudeur, timidité ; honte.
vr̄ıd. āvat [-vat] a. m. n. f. vr̄ıd. āvat̄ı honteux,

intimidé, confus.
v}FEXt vr̄ıd. ita [pp. vr̄ıd. ] a. m. n. f. vr̄ıd. itā hon-

teux, confus ; timide — n. honte, confusion.
v}FEh vr̄ıhi m. riz.

f ś
�f -́sa (pour śaya) étendu sur | à qui appar-

tient, en qui est.
f\y� śam. yú [́sam1] a. m. n. f. bénéfique, bien-

veillant | myth. np. de Śam. yu “Bienveillant”,
fils de Br.haspati et Tārā ; on le dit parfois père
d’Agni.
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√
f\ŝ śam. s v. [1] pr. (śam. sati) pft. (śaśam. sa)

pp. (śasta) pfp. (śam. sya, śasya, śastavya) pf.
(ā, pra) indiquer, montrer | raconter, dire ; pro-
clamer, révéler ; prononcer (not. un serment)
| véd. réciter (comme hotr.) | louer, célébrer —
ca. (śam. sayati) pp. (śam. sita) id. ‖ lat. carmen.
f\s śám. sa [́sam. s] m. récitation ; proclamation

| véd. not. récitation du R. gveda | incantation ;
invocation ; promesse, vœu ; imprécation.
f\Est śam. sita [ca. pp. śam. s] a. m. n. f.

śam. sitā déclaré, dit ; célébré, loué.
f\Esn̂ śam. sin [́sam. s-in] agt. m. f. śam. sin̄ı qui

indique ; qui annonce, qui proclame ; qui récite.
f\-y śám. sya [pfp. [1] śam. s] a. m. n. f. śam. syā

à réciter |digne d’éloge |désirable — m. soc. feu
sacrificiel de l’Est.√

fk̂ śak v. [5] pr. (śaknóti) pp. (śakta) pfp.
(śakya) pf. (sam) pouvoir, être capable de 〈inf.〉
— ps. (śakyate) pouvoir 〈inf.〉 — dés. (śiks.ati)
dés. md. (śiks.ate) pp. (śiks. ita) cf. śiks. .
fk śaka m. hist. peuple Scythe arrivé de Bac-

triane au nord-ouest de l’Inde au 1er siècle ant.
pour y fonder le royaume kus. ān. a |pl. śakās géo.
les Śakās ou Indo-Scythes ; myth. on dit que
leurs rois sont les ks.atriyās issus de la sueur de
la vache de Vasis.t.ha, afin de détruire l’armée de
Vísvāmitra ; le roi Sagara les combattit en vain
| cf. śakakāla.
śakavars.es.u catuh. śates.u pañcas.as.t. iyutes.u [“en
l’ère Śaka quatre-cent soixante-cinq”] en 543.

śakakāla [kāla1] m. ère [sam. vat] Śaka,
débutant en l’an 78 avec le roi Kanis.ka.

śakāyanya [āyanya] m. phil. np. du sage
Śakāyanya, qui enseigna la sagesse au roi
Br.hadratha1 dans la Maitr̄ı.
fkV śakat.a m. n. char, chariot — m. myth.

np. de l’asura Śakat.a, tué par Kr.s.n. a.
śakat.ikā [-ika] f. petit chariot à trâıner (jouet

d’enfant) | chariot de décoration florale.
śakat.in [-in] agt. m. f. śakat.in̄ı qui possède

un char.
fkn̂ śakan [relié à śakr.t] n. [nom. acc. śakr.t]

excréments, ordure ‖ gr. σκατoς.
fkl śákala m. n. morceau, portion, bout ;

fragment, éclat, tesson ; écaille ; écorce —
n. moitié ; not. demi-lune, hémistiche, etc. |
cannelle | sorte de pigment noir utilisé en tein-
ture
fkAr śakāra [(śa)-kāra] m. le son ou la lettre

‘́sa’ | lit. [Mr.cchakat.ikā] np. de Śakāra, frère
d’une épouse du roi Pālaka ; il est frivole, ar-
rogant et cruel.
fk� n śakuna m. (grand) oiseau ; oiseau de

présage — n. présage ; not. bon présage — f.

śakun̄ı oiseau femelle | myth. np. de Śakun̄ı,
démon femelle qui rend les enfants malades ; cf.
Pūtanā.

śakunajña [jña] a. m. n. f. śakunajñā qui
connâıt les présages.
fk� En śakuni [relié à śakuna] m. (grand) oi-

seau | myth. [Mah.] np. du prince gāndhāra
Śakuni “Oiseau (de mauvais augure)”, fils du
roi Subala [Saubala], frère de Gāndhār̄ı, fourbe
conseiller de Duryodhana ; il gagna pour lui le
royaume de Yudhis.t.hira en trichant aux dés
(les dés étaient faits de l’os de la cuisse de
son père, et lui obéissaient) ; il personnifie le
dvāparayuga ; Ulūka est son fils ; à la fin de
la grande bataille, il fut décapité par Sahadeva
| astr. deuxième demi-jour lunaire [karan. a] fixe.
fk� �t śakunta [relié à śakuna] m. oiseau ; not.

oiseau de proie.
fk� �tlA śakuntalā [́sakunta-la] f. myth. np.

de Śakuntalā, fille de Vísvāmitra et de la
nymphe [apsaras] Menakā ; abandonnée dans les
bois à sa naissance, elle fut trouvée par le sage
Kan.va, qui l’éleva à son ermitage comme sa fille ;
c’est l’héröıne du drame Abhijñānaśakuntalā de
Kālidāsa ; le roi Dus.yanta l’ayant épousée à la
mode gandharva, elle donna naissance à Bha-
rata ; par la malédiction de Durvāsā le roi l’ou-
blia, et ne la reconnut plus tard que grâce à
l’anneau qu’il lui avait donné.
fk� t̂ śákr.t n. excréments, ordure.
fÄ śakta [pp. śak] a. m. n. f. śaktā capable

de 〈inf. g. dat. i.〉 ; puissant, fort.
fEÄ śákti [́sak-ti] f. pouvoir, puissance, force

| lance, hampe ; javelot de fer | myth. la lance
de Skanda, fabriquée par Vísvakarmā en ra-
botant l’éclat du Soleil | myth. l’énergie du
feu, arme d’Agni | phil. principe divin féminin,
opp. vahni ; puissance d’un dieu personnifiée
|myth. np. de Śakti “la Force” (de Śiva), Déesse
suprême, épith. de Durgā | phil. [trika] l’énergie
créatrice suprême, qui a trois aspects : parāśakti
l’énergie transcendante, parāpara śakti l’énergie
intermédiaire, et aparā śakti l’énergie imma-
nente | phil. [nyāya] sens d’un mot — m. myth.
np. de Śakti1, fils âıné du r.s. i Vasis.t.ha et
d’Arundhat̄ı ; cheminant un jour sur un chemin
étroit, il se trouva face au roi Kalmās.apāda, et
lui demanda de s’écarter, ayant priorité comme
brahmane ; le roi le frappa d’un bâton, et il le
maudit ; son père Vasis.t.ha fit posséder le roi par
le vampire [rāks.asa] Kim. kara ; Kalmās.apāda de-
vint lui-même un vampire, et il dévora Śakti1
et ses 100 frères ; après sa mort, sa femme
Adr.śyant̄ı accoucha de Parāśara, qui déjà chan-

529



tait le Veda dans son ventre.
śakti trikon. a n. phil. [tantr.] triangle aqueux, la
pointe en bas, symbolisant le principe femelle
dans les diagrammes [yantra] géométriques.

śáktitā [-tā] f. ifc. pouvoir, capacité, faculté
de.

śáktitva [-tva] n. ifc. pouvoir, capacité, fa-
culté de.

śáktipāta [pāta] m. soc. initiation spirituelle
par un mâıtre [guru] ; descente de l’énergie di-
vine (sur un disciple).

śaktip̄ıt.ha [p̄ıt.ha] n. cf. p̄ıt.hasthāna.
śaktimat [-mat] a. m. n. f. śaktimat̄ı qui

peut ; puissant, fort.
śaktivāda [vāda] m. lit. np. du Śaktivāda

“Pouvoir de la parole”, traité de sémantique dû
à Gadādhara1.
fÇ� vt̂ śaknuvat [ppr. śak] a. m. n. f. śaknuvat̄ı

capable (de 〈inf.〉).
fÈ śakya [pfp. [1] śak] a. m. n. f. śakyā fai-

sable, praticable, qui peut être mis à exécution
|capable de 〈inf.〉 |explicite |gram. (sens) littéral
— n. (impers.) il est possible de 〈inf.〉 — ifc.
qui peut être obligé à, qui peut être soumis à
| capacité de.
f� śakra [́sak-ra] a. m. n. f. śakrā véd. puis-

sant, fort — m. myth. np. du radieux [āditya]
Śakra, épith. d’Indra “le Puissant”.

śakradhanus [dhanus] n. myth. l’arc-en-ciel,
attribut de puissance d’Indra.

śakrāvatāra [avatāra] m. myth. np. de
Śakrāvatāra, lieu dit de la “Descente d’Indra” ;
cf. śac̄ıt̄ırtha.√

f¬̂ śaṅk v. [1] pr. md. (śaṅkate) pp. (śaṅ-

kita) pfp. (śaṅkya, śaṅkitavya) pf. (ā, pari, vi)
soupçonner, se défier de 〈acc.〉 ; craindre qqc. de
qqn. 〈abl.〉 |hésiter, douter ; se douter de, conjec-
turer ‖ lat. cunctor.
śaṅke adv. je suppose ; à mon avis, probable-
ment ; peut-être | on peut le craindre.
f\kr śam. kara var. śaṅkara [́sam3-kara1] a.

m. n. f. śam. kar̄ı bienfaisant, qui apporte le
bonheur ou la prospérité — m. myth. np. de
Śaṅkara ou Śam. kara, épith. de Śiva “accor-
dant sa bénédiction” | hist. np. de Śaṅkara1 ou
Śam. kara1 ou Ādi Śaṅkarācārya “Mâıtre bienfai-
sant” (788–820), philosophe né à Kālat.i (près de
mod. Cochin au Kerala) ; il était disciple de Go-
vindanātha ; il vécut à Vārān. as̄ı, où il prêcha le
vedānta fondé sur la doctrine advaita ; on lui
attribue de très nombreux ouvrages, not. Vi-
vekacūd. āman. i, Digvijaya, Prapañcasāra, Moha-
mudgara, Upadeśasāhasr̄ı ; il fonda 4 monastères

[mat.ha], resp. à Pur̄ı, Śr.ṅger̄ı, Dvārakā et Ba-
dar̄ınātha (jyotirmat.ha) ; leurs supérieurs sont
les pontifes de l’ordre daśanāmı̄dan. d. in de la doc-
trine advaita ; il fonda le système des 6 doctrines
[S. an.matasthāpakācārya] | hist. np. de Śaṅkara2

ou Śam. kara2 Mísra, poète, dramaturge et érudit
du 15e siècle ; on lui doit le Kan. ādarahasya, qui
décrit les catégories vaíses. ika avec les méthodes
de navyanyāya.

śaṅkararan. ya [ran. ya] m. hist. np. du re-
nonçant Svāmı̄ Śaṅkararan. ya “Plaisir de la
bienfaisance”, frère âıné de Caitanya ; cf.
Vísvarūpa3.

śaṅkarasena [senā] m. méd. np. du médecin
Śam. karasena, auteur du Nād. ı̄prakāśa (18e

siècle ?).
śaṅkarasvāmin [svāmin] m. hist. np. de

Śaṅkarasvāmı̄, logicien auteur du Nyāyapraveśa.
śam. karācārya [ācārya] m. hist. le Mâıtre

Śaṅkara1 | soc. l’un des supérieurs des 4 mo-
nastères [mat.ha] fondés par lui.

śam. karānanda [ānanda] m. hist. np. du
philosophe Śam. karānanda ; il fut le guru de
Sāyan. a ; on lui doit l’Ātmapurān. a et de nom-
breux commentaires sur les leçons [upanis.ad].
f¬A śaṅkā [́saṅk] f. inquiétude, appréhension,

peur | soupçon, méfiance, crainte ; suspicion de
〈abl. loc. prati-acc.〉 | doute, hésitation — ifc.
croyance en ; fait de supposer que ; suspicion de,
présomption de — iic. id.
brahmahatyākr.tā śaṅkā peur d’avoir provoqué
la mort d’un brahmane.
pāpaśaṅkā na kartavyā [KSs.] Il n’y a pas lieu
de suspecter qu’un péché ait été commis.

śaṅkāsthāna [sthāna] n. cause de crainte ; ob-
jet de suspicion.
fE¬t śaṅkita [pp. śaṅk] a. m. n. f. śaṅkitā

préoccupé, inquiet, alarmé ; méfiant, craintif |
craint ; douteux, incertain.
fE¬t&y śaṅkitavya [pfp. [3] śaṅk] a. m. n. f.

śaṅkitavyā à craindre, dont il faut se méfier.
śaṅkitavyam (impers.) c’est à craindre.
fE¬n̂ śaṅkin [́saṅk-in] agt. m. f. śaṅkin̄ı qui

suppose, qui soupçonne ; méfiant — ifc. qui
craint, qui croit | qui éveille des inquiétudes.
kākaśaṅkin a. m. n. méfiant comme un corbeau.
f¬� śaṅkú m. pieu, poteau ; tronc d’arbre

|cheville, clou ; flèche, pointe |astr. gnomon d’un
cadran solaire |phil. l’aiguillon du remords |astr.
sinus de l’altitude | math. un billion (mille mil-
liards) | hist. np. de Śaṅku, l’un des neuf joyaux
[navaratna] de la cour du roi Vikramāditya |
myth. [Mah.] np. du prince vr.s.n. i Śaṅku1, fils

530



d’Ugrasena ; c’est l’un des 7 célèbres archers
yādavās.

śaṅkúkarn. a [karn. a] a. m. n. f. śaṅkukarn. ı̄ qui
a les oreilles pointues — m. âne.
f¯ śaṅkya [pfp. [1] śaṅk] a. m. n. f. śaṅkyā

à craindre, dont il faut se méfier | à prévoir, à
anticiper.
śaṅkyam (impers.) c’est à craindre.
f² śaṅkhá m. n. conque ; coquille, coquillage

| myth. conque-attribut de Vis.n. u, symbolisant
l’appel divin ; cf. Pāñcajanya — n. math. dix
billions ‖ lat. concha ; fr. conque.

śaṅkhāsura [asura] m. myth. np. du démon
marin Śaṅkhāsura “Génie de la conque” ; il fut
vaincu par Vis.n. u dans son avatāra du Poisson
[Matsya].
f²Z śaṅkhan. a m. myth. [Rām.] np. du roi

d’Ayodhyā Śaṅkhan. a, fils de Pravr.ddha, père de
Sudarśana2.
fcF śac̄ı [́sak] f. assistance, secours, grâce |

éloquence | myth. np. de Śac̄ı “Grâce”, fille de
Pulomā1, épouse d’Indra.

śac̄ıt̄ırtha [t̄ırtha] n. myth. lieu dit du
pélerinage de Śac̄ı, où Śakuntalā s’arrêta sur le
chemin du palais de Dus.yanta ; on l’appelle aussi
Śakrāvatāra.

śac̄ıpati [pati] m. myth. np. de Śac̄ıpati
“Mâıtre de la Grâce”, épith. d’Indra.
fW śat.ha a. m. n. f. śat.hā faux, trompeur ;

perfide, trâıtre.
fZ śan. á m. natu. bot. Cannabis sativa,

chanvre ‖ lat. cannabis ; fr. chanvre.
ft śatá num. n. sg. cent, une centaine — f.

śat̄ı ifc. id. ‖ gr. εκατoν ; lat. centum ; fr. cent.
dve śate var. dvísata deux cents.
tr̄ın. i śatāni trois cents.

śatakr.tvas [kr.tvas] adv. 100 fois.
śatakratu [kratu] m. myth. np. de Śatakratu,

épith. d’Indra “Qui a pratiqué 100 sacrifices”.
śatakratovivardhasva Prospère, Ô Indra.

śatajit [jit] m. myth. np. du roi Śatajit “aux
cent victoires”, fils de Sahasrajit ; il est père
d’Ekav̄ıra.

śatadru [dru2] f. géo. np. de la rivière
Śatadru ou Śutudr̄ı “Qui s’écoule en 100
(branches)” ; elle descend de l’Himālaya vers le
Pañjab pour se jeter dans l’Indus (mod. Sutlej) ;
cf. Anavatapta.

śatadhanvan [dhanvan] m. myth. np. du roi
yādava Śatadhanvā “aux cent arcs” ; à l’incita-
tion d’Akrūra et Kr.tavarmā il assassina Satrājit
pour s’emparer du joyau magique Syamantaka ;
Kr.s.n. a et Balabhadra le poursuivirent et le

tuèrent.
śatapatha [patha] a. m. n. f. śatapathā [“qui

a 100 chemins”] qui a beaucoup d’aspects.
śatapathabrāhman. a [brāhman. a] n. lit. np.

du Śatapatha brāhman. a “Cent leçons”, rattaché
au Yajurveda blanc ; cf. Yājñavalkya.

śatapad [pad2] a. m. n. f. śatapad̄ı [nom.
śatapāt] qui a cent pieds.

śatabhis.aj [bhis.aj1] f. astr. np. de Śatabhis.ak
“Qui guérit au centuple”, 23e astérisme lu-
naire [naks.atra], corr. à l’étoile λ du Verseau
[kumbha] ; Indra (ou Varun. a) y préside ; son
symbole est un cercle.

śatarūpā [rūpa] f. myth. np. de Śatarūpā
“Multiforme”, émanation cosmologique
féminine de Brahmā, à la fois créatrice
(par son double masculin Virāt.) et épouse de
Manu-Svāyam. bhuva.

śataśas [-́sas] adv. par centaines ; cent fois.
śataśr. ṅga [́sr. ṅga] a. m. n. f. śataśr. ṅgā qui a

cent ĉımes — n. myth. [Mah.] np. de Śataśr.ṅga,
la montagne “aux Cent Ĉımes”, où se retira le
roi Pān.d.u quand il devint ermite.

śatasahasra [sahasra] n. cent mille.
śatasahasraśas [-́sas] ind. par centaines de

milliers.
śatasahasraka [sahasraka] a. m. n. f.

śatasahasrikā constitué de cent mille.
śatasahasrikā prajñāpāramitā bd. longue ver-
sion de la Prajñāpāramitā, en 100000 vers
[sūtra].

śatānanda [ānanda] m. myth. [Rām.] np. de
l’ascète Śatānanda “joie au centuple”, fils âıné
de Gautama ; il était chapelain [purohita] du roi
Janakarāja.

śatān̄ıka [an̄ıka] m. myth. [Mah.] np. de
Śatān̄ıka “à l’armée de cent braves”, fils de Na-
kula et Draupad̄ı.

śatāvadhānin [avadhāna-in] agt. m. f.
śatāvadhānin̄ı [“qui peut faire attention à 100
choses différentes”] champion d’as.t. āvadhāna
capable de prodiges de mémorisation.
ftk śataka [́sata-ka] a. m. n. f. śatikā en

cent parties | centième — n. centaine ; ensemble
de 100 strophes ; centurie | lit. recueil de cent
poèmes ; cf. śatakatraya.

śatakatraya [traya] n. lit. np. du Śatakatraya
“Triple recueil de cent poèmes” de Bhartr.hari1 ;
il comprend le Nı̄tísataka, le Śr.ṅgāraśataka, et
le Vairāgyaśataka.
ft� śatr. nota. gram. affixe primaire [kr.t2]

marquant le participe présent actif.
f/� śátru m. (qui attaque, qui renverse) en-

nemi, rival — ifc. qui vainc | (a. bahuvr̄ıhi)
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vaincu par ‖ gr. κoτoς ; ang. hate.
śatrughna [ghna] m. myth. np. de Śatrughna

“Qui vainc l’ennemi”, fils de Daśaratha et de Su-
mitrā, frère jumeau de Laks.man. a, compagnon
de son demi-frère Bharata1 ; il tua les asurās
Madhu2 et Lavan. a ; on lui attribue la fondation
de la ville de Mathurā, qu’il donna à son fils
Subāhu1.

śatrutā [-tā] f. hostilité, inimitié.
śatrunibarhan. a [nibarhan. a] a. m. n. f.

śatrunibarhan. ā qui extermine ses ennemis.
f/� m̂ śatrum [acc. śatru] iic.
śatrum. jaya [jaya] m. “Victoire sur l’ennemi”,

np. d’homme.√
fd̂ śad v. [1] pr. md. (ś̄ıyate) fut.

(śatsyati) pft. (śaśāda) pp. (śanna) tomber —
ca. (śātayati) faire tomber — ca. (śādayati)
conduire le bétail (devant soi).
bilvam. bilvena śātaya [Mah.] Casse la noix de
bel avec la noix de bel.
fEn śani [́sam1] m. myth. np. du graha Śani

“le Lent”, régent de la planète Saturne ; il est
fils de Sūrya et de Chāyā ; astr. son influence
astrale est crainte ; il a le mauvais œil ; [Rām.]
Rāvan. a, craignant son influence, l’enferma dans
une citerne, dont le délivra son ami Hanumān ;
son premier regard tomba sur le palais d’or
de Rāvan. a, qui devint noir ; il est représenté
comme une masse noire avec des yeux brillants,
ou comme un homme noir vêtu de noir ; sa mon-
ture est un corbeau ; cf. Krūradr.t., Krūralocana,
Krod. a, Nı̄lāñjanagiri, Manda, Saura.

śanivāra [vāra] m. samedi.
fn{ŝ śanais [́sam1] adv. tout doucement, len-

tement ; peu à peu, au fur et à mesure, graduel-
lement.
śanaih. śanais adv. petit à petit, graduellement.

śanaíscara [cara] a. m. n. f. śanaíscarā qui se
meut lentement — m. astr. np. de Śanaíscarā,
épith. de la planète Saturne et du graha Śani.
f�t� śantu [́sam3-tu] a. m. n. f. heureux.√
fp̂ śap v. [1] pr. (śapati) pft. (śaśāpa) pft.

md. (śepe) pp. (śapta, śapita) pfp. (śapya) pf.
(abhi) maudire, prononcer une malédiction, lan-
cer une imprécation | injurier 〈acc.〉 — pr. md.
(śapate) jurer ; prêter serment à 〈dat.〉 sur 〈i.〉
| injurier, maudire 〈dat.〉 — ca. (śāpayati) pp.
(śāpita) faire jurer par 〈i.〉.
śape je jure.
śap yadi ... s’engager à ne pas ...
anr.tam. śap faire un faux serment.
satyena vai śape En vérité je le jure.
svayamupagatā śr̄ıstyajyamanā śapati Fortune
inespérée qu’on néglige devient malédiction.

fp śapa [́sap] m. malédiction, imprécation |
serment.
fpT śapatha [́sap] m. malédiction,

imprécation, anathème | résolution, serment,
vœu.
śapatham. kr. jurer, faire serment.
fEpt śapita [pp. śap] a. m. n. f. śapitā mau-

dit.
fØ śapta [pp. śap] a. m. n. f. śaptā maudit

| conjuré, adjuré — n. serment.
fØvt̂ śaptavat [ppa. śap] a. m. n. f. śaptavat̄ı

qui a maudit.
fbr śábara m. peuple tribal du Deccan ; sau-

vage, barbare | myth. np. de Śabara, épith.
de Śiva “Chasseur sauvage” | hist. np. de
Śabara1 Svāmı̄, philosophe du 5e siècle, au-
teur du Mı̄mām. sāsūtrabhās.ya ; son œuvre ser-
vit de fondement aux systèmes de Kumārila et
Prabhākara — f. śabar̄ı femme śabara.
fbl śabala a. m. n. f. śabalā f. śabal̄ı bigarré,

tacheté ; teinté de 〈iic. i.〉 |myth. [“au pelage bi-
garré”] np. de Śabala, chien gardien des enfers
de Yama, au regard perçant [caturaks.a] ; il est
né de Saramā, comme son frère le noir Śyāma ;
il symbolise le Soleil-jour, et son frère la Lune-
nuit ; du. ils sont collectivement désignés comme
la paire śabalau ; cf. Kālakañjās | changé, altéré
— f. śabalā var. śabal̄ı myth. np. de Śabalā ou
Śabal̄ı “Bigarrée”, vache d’abondance de Pr.thu
|myth. [Rām.] épith. de Nandin̄ı, vache d’abon-
dance de Vasis.t.ha ‖ gr. κερβερoς ; fr. Cerbère.
śabalau m. du. myth. Śabala et Śyāma, les deux
chiens du ciel de Yama.
fNd̂ śabd [vn. śabda] v. [10] pr. md.

(śabdāyate) pp. (śabdita) faire du bruit.
fNd śábda m. bruit, son ; mot, parole ; dis-

cours, langage |nom, titre, appellation |tradition
orale | gram. mot déclinable ; déclinaison ; suf-
fixe |phil. [sām. khya] la perception [tanmātra] de
l’oüıe [́srotra] ; il est régi [niyantr. ] par les Dísas
| phil. [nyāya] l’autorité de la parole sacrée, un
moyen de connaissance [pramān. a] — ifc. gram.
le mot “〈iic.〉”.
śabdam. kr. appeler à haute voix.
śabdam. dā élever la voix, appeler.
saśabdam adv. avec fracas.
śabdapūrven. a yogena phil. yoga fondé sur la pa-
role impérissable [́sabdatattva].
kvaśabda m. gram. le mot “kva”.

śabdakalpa [kalpa] a. m. n. f. śabdakalpā
gram. propre à traiter la langue.

śabdakalpataru [taru] m. gram. lexique.
śabdakalpadruma [druma] m. gram. ency-

clopédie | lit. np. du Śabdakalpadruma, lexique
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encyclopédique du sanskrit avec indications
grammaticales de plusieurs lettrés bengalis, à
l’initiative du Rājā Rādhākāntadeva.

śabdakośa [kośa] m. dictionnaire.
śabdatattva [tattva] n. phil. [“essence-

parole”] la parole impérissable et créatrice du
monde.

śabdanityatva [nityatva] n. phil. [mı̄mām. sā]
doctrine de l’éternité du son.

śabdabodha [bodha] m. gram. connaissance
induite d’un témoignage oral ; sémantique com-
municative ; il y a 3 méthodes d’analyse de la
langue, suivant les écoles vyākaran. a, nyāya et
mı̄mām. sā.

śabdabrahman [brahman] n. phil. np. de
Śabdabrahman, le Veda comme Verbe révélé,
érigé en Être suprême.

śabdabhāvanā [bhāvanā] f. phil. [mı̄mām. sā]
réalisation de la parole.

śabdamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. lit. np. de la
Śabdamañjar̄ı “Bouquet linguistique”, gram-
maire due à Nārāyan. a.

śabdavat [-vat] a. m. n. f. śabdavat̄ı qui émet
un son ; bruyant — adv. bruyamment.

śábdavidyā [vidyā] f. grammaire ; linguis-
tique ; philologie.

śabdaśakti [́sakti] f. phil. sémantique lexi-
cale, pragmatique ; pouvoir de la parole.

śabdaśaktiprakāśikā [prakāśikā] f. phil. np.
de la Śabdaśaktiprakāśikā “Révélation du pou-
voir de la parole”, ouvrage de sémantique
[navyanyāya] dû à Jagad̄ı́sa.

śabdānuśāsana [anuśāsana] n. gram. ensei-
gnement de la langue, règles de grammaire ;
traité de grammaire | lit. np. de la gram-
maire Śabdānuśāsana “Traité sur la langue”
de Śākat.āyana1 ; elle comporte un commentaire
Amoghavr.tti.

śabdārtha [artha] m. gram. la signification
d’un mot ; la signification analytique d’une
phrase décomposée en mots (préalable à la glose
bhāvārtha) | phil. énergie magique de la parole
| du. śabdārthau le son et le sens (d’un mot,
d’une phrase).

śabdālam. kāra [alam. kāra] m. lit.
[“embellissement phonétique”] figure de
style euphonique : équilibre rythmique,
répétition [yamaka], allitération [anuprāsa] ;
opp. arthālam. kāra.

śabdālam. kāravicāra [vicāra] m. lit.
np. du Śabdālam. kāravicāra, chapitre de la
Kāvyālam. karavr.tti de Vāmana2.

śabdenduśekhara [induśekhara] m. gram.
np. du Śabdenduśekhara, commentaire de

la Siddhāntakaumud̄ı dû à Nāgoji Bhat.t.a ;
on distingue le commentaire complet
Br.hatśabdenduśekhara et son résumé, le
Laghuśabdenduśekhara.
fNdn śabdana [́sabda-na] n. bruit, son ; fait

de parler.
fENdt śabdita [pp. śabd] a. m. n. f. śabditā

(bruit) émis ; énoncé, crié ; communiqué ; en-
seigné ; invoqué — n. bruit, tumulte ; braiement.√

fm̂ śam1 v. [4] pr. (śāmyati) pft. (śaśāma)
pp. (śānta) pf. (upa, pra) travailler, se fatiguer ;
exercer des actes rituels | s’apaiser ; être calme,
être apaisé, être en paix | se reposer, se désister,
renoncer ; s’éteindre — ca. (śamayati) calmer,
apaiser ; se concilier (not. par un rite de conju-
ration) | rendre immobile ; tuer ‖ all. hemmen ;
ang. to hem.√

fm̂ śam2 v. [4] pr. (śamayati) pp. (śānta)
pf. (ni) [inusité sans pf.].
fm̂ śam3 [́sam1] part. bénédiction, bonheur ;

joyeusement, avec bonheur, bien.
śam. yoh. [yos] véd. paix et prospérité.
sam. ca yoś ca véd. id.
fm śama [́sam1] m. apaisement, quiétude ;

paix du cœur ; tranquillité ; pacification |
indifférence, apathie ; abandon, renonciation,
extinction | phil. [vedānta] la tranquillité, l’une
des 6 vertus cardinales [s.at.sampad].
śamam. kr. se calmer ; être tranquille.
fmT śamatha [́sama-tha] m. phil. tranquillité

de l’esprit, quiétude.
fmn śamana [́sama-na] a. m. n. f. śamanā qui

calme, qui apaise, qui adoucit | qui éteint —
n. apaisement ; extinction — m. myth. np. de
Śamana, épith. de Yama “Qui éteint (la vie)”.
fEm śami [́sam1] n. travail, labeur, exercice —

f. cf. śamı̄.
śamika [-ka] m. myth. np. du sage [r.s. i]

Śamika “Travailleur”, père de Mātali.
fEmt śamita [́sam1] a. m. n. f. śamitā apaisé,

calmé ; éteint | détruit, tué | coupé (ongle).
fEmt� śamitr. [́sam1-tr. ] agt. m. f. śamitr̄ı qui

calme son esprit | tueur — m. soc. officiant
préposé à la mise à mort des victimes sacrifi-
cielles | boucher.
fmF śamı̄ [́sami] f. natu. bot. Acacia suma,

mimosa ; véd. son bois sert à allumer le feu sacré
par friction, car “Agni s’y cache” ; il sert aussi
pour le pal [yūpa].
fmFk śamı̄ka m. myth. [Mah.] np. de Śamı̄ka,

fils de Śūra, héros vr.s.n. i.
fMbr śámbara m. espèce de cerf ou de

daim | myth. [RV.] np. du démon Śambara
(ou Śam. vara) ; il avait 99 forteresses dans
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lesquelles il cachait le soma et gardait
prisonnier Divodāsa-Atithigva ; il personnifie
la sécheresse ; Hiran. yakaśipu l’employa pour
persécuter Prahlāda ; Indra détruisit ses forts
et le tua pour libérer le soma | myth. np. de
l’asura Śambara1 qui enleva Pradyumna enfant ;
ce dernier s’échappa, et devenu adulte revint
pour le tuer, et épouser sa femme la magicienne
Māyāvat̄ı.
fMb� śambu m. natu. coquillage bivalve ;

hûıtre, moule, coque | var. śambuka id.
fMb� k śambūka [́sambu] m. natu. coquillage

| [Rām.] np. du śūdra Śambūka, qui pratiquait
fautivement l’ascèse [tapasya] au dvāparayuga
sans initiation ; cette infraction provoqua la
mort du fils d’un brahmane qui en fit reproche à
Rāma ; la cause du désordre ayant été expliquée
par Nārada, Rāma lui trancha la tête, et le jeune
brahmane revint à la vie.
fMB� śambhu var. śam. bhu [́sam3-bhu] m.

myth. np. de Śambhu “Bienheureux”, nom d’un
aspect propice de Śiva | myth. [Rām.] np. du
daitya Śambhu1, meurtrier de Kuśadhvaja.
fy śaya [vr. ś̄ı1] a. m. n. f. śayā ifc. gisant,

couché, étendu sur ; dormant sur — m. sommeil
| lit, couche — f. śayā endroit de repos.

śayana [-na] n. lit, couche | sommeil, repos.
śayan̄ı kr. se faire une couche de.

śayanagr.ha [gr.ha] n. chambre à coucher.
śayanaracana [racana] n. l’arrangement de

la couche, l’un des 64 arts [kalā].
fynFy śayan̄ıya [pfp. [2] ś̄ı1] a. m. n. f.

śayan̄ıyā servant à dormir ou à se reposer —
n. lit, couche.
śayan̄ıyam adv. (impers) il faut dormir.
fEyt śayita [pp. ś̄ı1] a. m. n. f. śayitā gisant,

étendu, couché ; qui repose, qui dort ; endormi.
fEyt&y śayitavya [pfp. [3] ś̄ı1] n. (impers) il

faut se reposer.
f�yA śayyā [vr. ś̄ı1-ya] f. lit, couche | repos,

sommeil.
fr śará [́sr̄. ] m. natu. bot. Saccharum sara,

roseau (dont on fait des flèches) |flèche |un nom
symbolique du nombre 5 (pour les 5 pus.pabān. a)
| peau du lait ; cf. saras ‖ gr. καλαµoς ; lat.
calamus ; all. Halm ; ang. halm ; fr. chalumeau.

śarabhaṅga [bhaṅga] m. myth. [Rām.] np.
de l’ermite Śarabhaṅga “Briseur de flèches” ; il
accueillit Rāma dans la forêt Dan.d. akā après
avoir reçu la visite d’Indra ; il envoya Rāma,
Laks.man. a et S̄ıtā chez l’ascète Sut̄ıks.n. a, puis
s’immola dans le feu pour rejoindre le ciel de
Brahmā sous les traits d’un ange étincelant.

śarastamba [stamba] m. touffe de roseaux.

śarahata [hata] a. m. n. f. śarahatā frappé
par une flèche.

śarāsana [āsana] n. [“qui lance des flèches”]
arc.
frĉ śarac iic. pour śarad.
śaraccandra [candra] m. lune d’automne.
śaracchikhin [́sikhin] m. natu. paon (en au-

tomne, ayant arrêté de crier).
frZ śaran. á [́sri-na] a. m. n. f. śaran. ā qui

protège, qui défend — n. abri, sanctuaire, re-
fuge | asile, protection.
śaran. am. gam chercher refuge auprès de 〈acc.〉.
buddham. śaran. am. gacchāmi Je prends refuge
dans le Buddha.

śaran. alaya [laya] m. lieu d’asile ; refuge, abri.
śaran. āgata [āgata] a. m. n. f. śaran. āgatā

qui vient chercher refuge ou protection ; qui de-
mande asile, réfugié.

śaran. āgati [āgati] f. demande d’asile ou de
protection |phil. fait de se placer sous la protec-
tion d’une divinité.
fr�y śaran. ya [́saran. a-ya] a. m. n. f. śaran. yā

qui offre l’asile, qui accorde protection (à 〈g.
iic.〉) ; protecteur | qui cherche asile chez 〈iic.〉.

śaran. yatā [-tā] f. fait de donner protection.
frt̂ śarat iic. pour śarad.
śaratkāla [kāla1] m. saison d’automne.

śaratkālam var. śaratkāle adv. en automne.
frd̂ śarád f. saison [r.tu] d’automne (mois

d’āśvina et kārttika) | année | pl. śaradas des
années (poétique).
śaracchatam adv. pour 100 ans.
śatam. j̄ıva śaradah. Puissiez vous vivre jusqu’à
100 ans.

śaradvat [-vat] m. myth. [Mah.] np. du sage
Śaradvān “(né en) Automne”, fils de Kr.pa Gau-
tama, né avec des flèches [́sara] à la main ; il
était attiré par les armes, qu’il obtint par ses
austérités de brahmacārin ; Indra tenta en vain
de l’en détourner par la séduction de la nymphe
Jānapad̄ı ; sa semence tomba dans une touffe
de roseau [́sarastamba], où naquirent deux ju-
meaux, garçon et fille ; le roi Śām. tanu les re-
cueillit, et les adopta sous les noms de Kr.pa et
Kr.p̄ı.
frB śarabhá m. natu. bélier Markhor aux

cornes en spirale | myth. śarabha, animal fa-
buleux créé par Brahmā ; plus fort que le lion
et l’éléphant, il a 8 pattes [as.t.apad] et court
à une vitesse prodigieuse ; il orne notamment
les colonnes des temples d’Inde du Sud, où il
est appelé yāl̄ı ; le thème du śarabha dominant
l’éléphant représente la victoire de l’hindouisme
sur le bouddhisme ; syn. vyāla |myth. [SP.] forme
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de Śiva-Vı̄rabhadra qui met fin à l’incarnation
de Narasim. ha.
fr&y śaravya [́saru] a. m. n. f. śaravyā ca-

pable de blesser — f. śaravyā tir de flèche ;
déluge de flèches — n. cible ; but.

śaravyatā [-tā] f. fait de devenir une cible ;
exposition au danger.
frŝ śáras [́sara] n. crème, peau du lait.
frAv śarāva m. n. assiette, écuelle ; plat (en

terre) | couvercle de plat.
frFr śar̄ıra [́sr̄. ] m. n. corps humain, personne ;

vie |phil. [vedānta] le corps physique périssable,
l’un des 3 corps formé par les 5 enveloppes [kośa]
de l’âme ; cf. kāran. a, sūks.ma, sthūla — f. śar̄ırā
ifc. corps de.
śar̄ır̄ı bhū prendre corps, s’incarner.
śar̄ıram ādyam. khalu dharmasādhanam On
remplit son devoir, en vérité, en prenant soin
de son corps.

śar̄ıraka [-ka] n. “ce vil corps”.
frFErn̂ śar̄ırin [́sar̄ıra-in] a. m. n. f. śar̄ırin. ı̄

corporel.
fz śáru [́sara] f. trait, lance, flèche | myth.

missile divin, arme d’Indra et des génies des
vents [marutas] — f. myth. cette arme person-
nifiée.
fkrA śarkarā f. pl. śarkarās gravier, sable ;

calcul, bouchon | sucre (candi ou cristallisé) ‖
lat. saccharum ; ang. sugar ; fr. sucre.
fmn̂ śárman [́sri-man] n. [en comp. śarma]

abri, refuge, protection ; sécurité — m. ifc. soc.
joie de, bonheur de ; (titre) forme des np. de
brahmanes.
fEmn̂ śarmin [́sarman-in] a. m. n. f. śarmin̄ı

heureux, fortuné, chanceux.
fEm¤A śarmis.t.hā [super. śarmin] f. myth.

np. de Śarmis.t.hā “la plus Fortunée”, fille de
Vr.s.aparvan, épouse de Yayāti et mère de Puru,
Druhyu, et Anu.
fy śárya [́sara] m. flèche ; missile — f. śaryā

canne ; tige, flèche ; doigt.
śáryan. a [-na] m. pl. bosquet de roseaux |véd.

np. d’une région du Kuruks.etra.
śáryan. āvat [-vat] m. véd. np. du

Śaryan. āvān, région d’altitude du Kuruks.etra
où l’on trouve le soma.
fyAEt śaryāti m. myth. np. du roi Śaryāti,

fils de Manu-Vaivasvata ; il vit à la cour de
Yama ; il fonda la dynastie des Śāryātās ; il est
père de la belle Sukanyā, qu’il dut marier au
vieil ascète aveugle Cyavana qu’elle avait per-
turbé dans ses pénitences ; c’est pour Śaryāti
que Cyavana exécuta le yajña au cours duquel

les Aśvinau burent le soma, en désobéissance
d’Indra ; Ānarta est son fils.
fv śarva [́saru] m. myth. np. de Śarva, épith.

de Rudra-Śiva “(qui tue) avec sa flèche” | véd.
l’un des 11 rudrās.

śarvavarman [varman] m. hist. np. du gram-
mairien Śarvavarmā ; il vivait au 2e siècle en
Inde du Sud, sous les Sātavāhanās ; il est l’au-
teur du Kātantra.
fvr śarvara a. m. n. f. śarvar̄ı tacheté ; étoilée

— f. śárvar̄ı nuit (étoilée) |myth. np. de Śarvar̄ı,
épouse de Dos.a, mère de Śísumāra.
fEvlk śarvilaka m. lit. np. du brah-

mane Śarvilaka, voleur cynique dans la pièce
Mr.cchakat.ikā ; il se révolte contre l’injustice du
roi, et aide Āryaka1 à le renverser.√

fl̂ śal v. [1] pr. (śalati) pp. (śalita) pf. (ut)
sauter (avec uc-).
fl śalá m. pointe, broche, lance | piquant

de porc-épic | myth. [Mah.] np. de Śala “Qui
transperce”, un des 100 fils de Dhr.tarās.t.ra |
myth. np. du roi Śala1 “Transpercé”, fils âıné
du roi Par̄ıks.it ; il refusa de rendre les chevaux
qu’il avait empruntés à l’ermite Vāmadeva ; lors
de leur querelle, des géants l’attaquèrent et le
transpercèrent d’un trident.

śalala [-la] m. natu. porc-épic — n. piquant
de porc-épic — f. śalal̄ı id.
flB̂ śalabh [vn. śalabha] v. [10] pr. md.

(śalabhāyate) aller à une mort certaine (comme
un papillon de nuit se jetant dans le feu).
flB śalabha m. natu. zoo. papillon de nuit

| natu. sauterelle.
flAkA śalākā [́sala] f. baguette, tige, bout de

bois ; règle ; barre ; pion | aiguille de porc-épic ;
épine ; pousse | dé à jouer cylindique de section
quadrangulaire, d’ivoire ou d’os |aiguille, instru-
ment pointu ; bistouri ; pinceau — m. śalāka id.
(rare).

śalākāpari [pari] ind. coup de dé défavorable.
śalākāpar̄ıks. ā [̄ıks. ā] f. méthode tradition-

nelle d’évaluation d’un étudiant.
flAt� r śalātura [́sala-ātura] n. géo. np. du

village de Śalātura, lieu d’origine présumé de
Pān. ini, près de mod. Peshawar.
fSy śalya m. n. pointe de flèche ou de lance

| épine, écharde, piquant — m. porc-épic |myth.
[Mah.] np. de Śalya “Lancier”, roi des madrās,
frère de Mādr̄ı ; il incarne l’asura Sam. hrāda ;
son emblème est le sillon [s̄ıtā] ; il rassembla une
grande armée, promit à Duryodhana d’être son
général en chef, et à la requête de Yudhis.t.hira
accepta de servir de cocher à Karn. a dans son
combat contre Arjuna ; après la mort de Karn. a
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il commanda l’armée des Kauravās ; il tua au
javelot Uttara, fut attaqué par son frère Śveta,
et en fut sauvé par Bh̄ıs.ma ; après une longue
bataille inconclusive à la massue avec Bh̄ıma, il
fut tué par Yudhis.t.hira armé du missile céleste
kālarātr̄ı ; cf. Ārtāyani — f. śalyā ifc. id.

śalyaka [-ka] m. natu. zoo. Hystrix Indica,
porc-épic.

śalyatantra [tantra] n. manuel de chirurgie.
śalyaparvan [parvan] n. lit. 9e livre du Mah.,

“de Śalya”.
f¥A śallā var. sallak̄ı [relié à śalya] f. natu.

bot. Boswellia serrata, arbre dont la résine sert
à faire l’encens.

śallaka [-ka] m. natu. porc-épic — f. śallikā
cf. śallā.
fv śava m. n. cadavre.
śavārūd. ha [ārūd. ha] a. m. n. f. śavārūd. hā se

dit d’une divinité montée sur un cadavre.
śavāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture de

relaxation, allongé sur le sol, paumes de main
vers le haut, dos adhérant au sol | soc. [tantra]
posture d’accouplement “comme un cadavre”,
où le partenaire féminin est seul actif.
fvg śavarga [(śa)-varga] m. phon. la classe

des sibilantes.√
ff̂ śaś v. [1] pr. (śaśati) pp. (śaśita) bondir.

ff śaśa [́saś] m. lièvre, lapin |type d’homme ;
cf. pañcamanus.yavibhāga.

śaśaka [-ka] m. (petit) lièvre, lapin.
śaśadhara [dhara] m. hist. np. de Śaśadhara

(1275–1325), philosophe de la connaissance ; il
investigua la notion de concomitance [vyāpti] ;
son ouvrage Nyāyasiddhāntad̄ıpa influença
Gaṅgeśa.

śaśabindu [bindu] m. lune [“qui a une tache
en forme de lièvre”] |myth. np. du roi Śaśabindu,
fils de Citraratha, père de Bindumat̄ı.

śaśāṅka [aṅka] m. lune [“qui porte l’image
d’un lièvre”].

śaśāda [ada] m. myth. np. de Śaśāda, épith.
de Vikuks.i “Mangeur du lièvre (destiné au sa-
crifice)”.
fEf śaśi iic. pour śaśin.
śaśimauli [mauli] m. myth. épith. de Śiva

“Portant la lune en diadème”.
fEfn̂ śaśin [́saśa-in] m. [en comp. śaśi] lune

[“qui porte un lièvre”].
f�t̂ śaśvat [́saś-vat] adv. toujours ;

perpétuellement ; continuellement, constam-
ment | tout de suite, là dessus.
f	p śas.pa n. herbe tendre | poils pubiens.√
fŝ śas v. [1] pr. (śasati) pp. (śasta) pfp.

(śasya) couper, égorger, tuer.

�fŝ -́sas forme des adv. de manière (comme
fr.-ment) | itère le numéral iic. (-fois).
fsn śasana [́sas-ana] n. abattage, mise à

mort.
f-t śastá1 [pp. śam. s] a. m. n. f. śastā1 dit,

récité | loué, célébré, approuvé.
f-t śasta2 [pp. śas] a. m. n. f. śastā2 coupé,

égorgé ; abattu.
f-t śasta3 [pp. śās] a. m. n. f. śastā3 puni.
f-/ śastrá [́sas-tra] n. épée, couteau ; arme

| invocation, hymne ‖ lat. castrāre ; fr. castré.
śastrakarma [karma] n. chirurgie.
śastraśāstra [́sāstra] n. lit. np. du

Śastraśāstra ou science des armes, un upa-
veda.
f-y śasya var. sasya [pfp. [1] śas] a. m. n. f.

śasyā à couper ; à récolter ; à tuer — n. grain,
blé ; récolte de grain, moisson.√

fA śā v. [3] pr. (śísāti) pr. md. (śís̄ıte) pp.
(śita) v. [4] pr. (śyáti) pf. (ni) véd. aiguiser ‖
lat. catus ; ang. hone.
fAk śāka1 n. légume, végétal — m.

[́sākavr.ks.a] natu. bot. Tectona grandis, teck |
myth. l’un des 7 continents [dv̄ıpa].

śākapārthiva [pārthiva] m. roi végétarien.
śākam. bhar̄ı [bhara] f. myth. np. de

Śākam. bhar̄ı “la Potagère”, épith. de Durgā qui
fit pousser des légumes de son propre corps
pour sauver le monde d’une sécheresse de 100
ans.

śākika [-ika] a. m. n. f. śākik̄ı qui ramasse des
légumes.
fAk śāka2 [vr. śaka] a. m. n. f. śākā relatif aux

Śakās — m. n. cf. śākakāla.
śākakāla [kāla1] m. ère des Śakās, com-

mençant en l’an 78
fAkV śākat.a [vr. śakat.a] a. m. n. f. śākat. ı̄ re-

latif au chariot, à la charrette | qui va dans un
chariot ; qui tire un chariot ; qui remplit un cha-
riot — m. animal de trait ; charretée.

śākat. āyana [āyana] m. hist. np. du gramma-
rien antique Śākat.āyana, mentionné par Pān. ini ;
certains lui attribuent les un. ādisūtrān. i | hist.
patr. du grammairien jäın Śākat.āyana1 ; il vi-
vait à la cour Rās.t.rakūt.a à la fin du 9e siècle ; il
écrivit la grammaire Śabdānuśāsana ; il profes-
sait que tout substantif dérive d’une racine.
fAkEVk śākat.ika [vr. śakat.a-ika] m. charre-

tier.
fAkl śākala [vr. śakala] a. m. n. f. śākalā

teint avec du śakala |concernant une portion, un
éclat, etc. | habitant de Śākala ; qui suit Śākalya
— m. n. morceau, portion ; fragment, éclat, tes-
son ; écaille — n. texte de Śākalya — m. géo.
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np. de la ville de Śākala, ville du pays Madra
(mod. Sialkot au Pañjab du Pakistan), capitale
du roi Milinda ; sa déesse tutélaire était Sāvitr̄ı
| pl. śākalās les habitants de Śākala.
fAkSy śākalya [vr. śakala-ya] m. hist. patr.

de l’Érudit [Vidagdha] Śākalya, grammairien qui
vivait au nord du Bihāra vers 800 ant. ; premier
compilateur du R. gveda, il en fixa le texte seg-
menté [padapāt.ha] ; sa recension comprend l’Ai-
tareya brāhman. a ; l’autre recension [́sākhā] est
due à Bās.kala.
fAÄ śākta [vr. śakta] a. m. n. f. śāktā rela-

tif au pouvoir ou à l’énergie | phil. relatif à la
puissance divine, à la Désse [Śakti] — m. soc.
[tantr.] sectateur de la Déesse, adepte du tan-
trisme, qui suit les enseignements des tantra ; on
distingue ceux qui suivent le rituel orthodoxe ou
droit [daks.in. ācāra] de ceux qui suivent le rituel
impur ou gauche [vāmācāra].
fAÈ śākya [vr. śaka-ya] a. m. n. f. śākyā qui

concerne le peuple des Śakās |soc. np. de famille
identifiant l’origine Indo-Scythe [́saka] ; il était
assimilé à la caste [varn. a] ks.atriya ; la tradition
dit d’un prince śākya qu’il descend d’Iks.vāku
| bd. np. de famille du Buddha ; son clan [gotra]
est Gautama ‖ pali sākiya.

śākyabhiks.u [bhiks.u] m. bd. moine boud-
dhiste.

śākyabhiks.uka [-ka] m. bd. moine boud-
dhiste — f. śākyabhiks.uk̄ı bd. nonne bouddhiste
| soc. (en lit.) entremetteuse.

śākyamuni [muni] m. bd. np. de Śākyamuni,
épith. du Buddha “Sage des Śakās”.

śākyasim. ha [sim. ha] m. bd. np. de
Śākyasim. ha, épith. du Buddha “Lion parmi les
Śakās”.
fAKA śākhā f. rameau, branche, division ;

espèce ; extrémité, doigt | véd. école rituelle,
secte ; édition d’un texte sectaire.

śākhāmr.ga [mr.ga] m. singe [“animal de bran-
che”].

śākhin [-in] m. arbre [“qui a des branches”].
fA¬Ayn śāṅkāyana m. hist. patr. de

Śāṅkāyana “fils de Śaṅka”, auteur du Kaus.̄ıtaki
brāhman. a et de deux formulaires de rituel
[sūtra].

śāṅkāyanabrāhman. a [brāhman. a] n. lit. np.
du Śāṅkāyanabrāhman. a, épith. du Kaus.̄ıtaki
brāhman. a “dû à Śāṅkāyana”.

śāṅkāyanāran. yaka [āran. yaka] n. lit. np. du
Śāṅkāyanāran. yaka.
fAV śāt.a m. pièce d’étoffe, robe ; sari — f. śāt. ı̄

var. śāt. ı̄kā id.

fAÕ śāt.hya [vr. śat.ha-ya] n. tromperie ; faus-
seté, fraude, malhonnêteté.
fAX̂vl śād. vala [́sādvala] a. m. n. f. śād. valā

verdoyant, couvert d’herbe — m. n. (sg. ou pl.)
prairie — m. taureau.
fAZ śān. a1 [́sā] m. pierre de touche ; pierre à

aiguiser.
fAZ śān. a2 [vr. śan. a] a. m. n. f. śān. ā fait de

chanvre.
fAd śāda m. véd. herbe — f. śādā brique.
fA�l śādvala var. śād. vala a. m. n. f. śādvalā

verdoyant, couvert d’herbe — m. n. (sg. ou pl.)
prairie — m. taureau.

śādvalin [-in] a. m. n. f. śādvalin̄ı couvert
d’herbe.
fAnĉ śānac nota. gram. affixe primaire [kr.t2]

marquant le participe présent moyen.
fA�t̂ śānt [vn. śānta] v. [10] pr. (śāntayati)

apaiser.
fA�t śāntá [pp. śam1] a. m. n. f. śāntā calme,

apaisé, tranquille | gentil, propice | inoffensif ;
mort — m. phil. le paisible, un des 9 modes ar-
tistiques [rasa] ; on lui associe la couleur jasmin
et la divinité Nārāyan. a — f. śāntā myth. [Rām.]
np. de Śāntā “Paisible”, fille du roi Romapāda ;
elle épousa l’ascète R. śyaśr.ṅga.
śāntam interj. paix ! du calme ! tais toi ! | à
Dieu ne plaise (se dit pour écarter un mauvais
présage).
śāntam. pāpam vade retro, satanas.

śāntarasa [rasa] m. phil. sentiment de paix ;
[Abhinavagupta] le paisible comme expérience
esthétique libératoire.
fA\tn� śām. tanu var. śāntanu [vr. śam3-tanū]

a. m. n. f. salubre, sain pour le corps — m.
myth. [Mah.] np. du roi mythique Śām. tanu ou
Śāntanu “Bien-portant”, 21e roi de la lignée lu-
naire [somavam. śa], descendant de Bharata par
Kuru et fils de Prat̄ıpa ; il usurpa le trône de son
frère âıné Devāpi quand celui-ci se fit ermite ;
par la déesse Gaṅgā il engendra Devavrata, le
futur Bh̄ıs.ma, patriarche du Mahābhārata ; il
tomba amoureux de la belle Satyavat̄ı, dont le
père adoptif exigea qu’il lui promı̂t la descen-
dance royale, et qui engendra de lui Citrāṅgada
et Vicitrav̄ırya.
fAE�t śānti [́sam1-ti] f. paix, calme, repos ;

paix du cœur | prospérité, bénédiction, bonheur
| soc. rite propritiatoire préalable à un sacri-
fice ; rite d’apaisement d’un démon de posses-
sion ; pouvoir [siddhi] d’élimination des dangers
| destruction, fin, mort ; repos éternel | myth.
np. de Śānti “Paix”, fille de Daks.a, épouse de
Dharma — m. myth. np. de l’aṅgiras Śānti1
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“Paisible”, fils d’Aṅgirā |myth. np. de nombreux
autres personnages.

śāntideva [deva] m. hist. np. du philosophe
et poète Śāntideva (∼685–763), bd. d’obédience
mādhyamika ; selon la tradition, ayant reçu l’ap-
parition de Mañjuśr̄ı, il renonça à son destin
princier, s’enfuit de son palais et reçut l’ordina-
tion à Nālandā ; on lui doit le Bodhicaryāvatāra
et le Śiks.āsamuccaya ; il est particulièrement
révéré au Tibet.

śāntinātha [nātha] m. jn. np. de Śāntinātha
“Mâıtre de la Paix”, 16e t̄ırthaṅkara mythique ;
son corps est jaune d’or, son symbole est un
daim ou une tortue.

śāntiparvan [parvan] n. lit. 12e livre du Mah.,
“de la pacification”.

śāntivacana [vacana] n. invocation d’apaise-
ment, placée en tête d’un ouvrage.

śāntyudaka [udaka] n. soc. eau consacrée,
utilisée dans le rite śānti.
fA�(v śāntva [́sam1-tva] n. consolation,

réconfort | pl. śāntvāni paroles apaisantes,
bonnes paroles.
fAp̂ śāp [ca. śap] v. [10] pr. (śāpayati) pp.

(śāpita) faire jurer par 〈i.〉.
fAp śāpa [́sāp] m. malédiction, imprécation,

anathème.
śāpam. dā proférer une malédiction contre 〈loc.
g. dat. prati-acc.〉.
śāpam. vac id.
kubera śāpena adv. par la malédiction de Ku-
bera.

śāpamoks.a [moks.a] m. délivrance d’une
malédiction.
fAEpt śāpita [pp. śāp] a. m. n. f. śāpitā que

l’on a fait jurer.
fAbr śābara [vr. śabara] a. m. n. f. śābarā

méchant — m. offense, injure — f. śābar̄ı langue
tribale.

śābarabhās.ya [bhās.ya] n. lit. commentaire
Mı̄mām. sāsūtrabhās.ya de Śabara1.
fANd śābdá [vr. śábda] a. m. n. f. śābd̄ı sonore

| concernant le son | oral, verbal ; reposant sur
l’autorité du Veda — m. grammairien | gram.
le signifiant (opp. ārtha le signifié) — f. śābd̄ı
myth. np. de Śābdh̄ı “Signifiante”, épith. de Sa-
rasvat̄ı.

śābdabodha [bodha] m. gram. perception du
sens d’une phrase ; sémantique ; cf. abhidhā2,
laks.an. a, vyañjanā.
fAm̂ śām [ca. śam2] v. [10] pr. (śāmayati) ob-

server.
fAEm/ śāmitra [vr. śamitr. ] a. m. n. f. śāmitrā

relatif au sacrificateur — m. soc. feu du sa-

crifice — n. son emplacement | abattoir ; lieu
d’exécution.
fAMb śāmba cf. sāmba.
fAMBv śāmbhava [vr. śambhu] a. m. n. f.

śāmbhav̄ı myth. concernant ou dérivant de Śiva ;
sacré à Śiva.
fAŷ śāy [ca. ś̄ı1] v. [10] pr. (śāyayati) faire

dormir, envoyer dormir.
fAy śāya [́s̄ı1] m. qui dort, qui se repose.
śāyaka [-ka] a. m. n. f. śāyikā qui dort, qui

se repose — f. śāyikā posture de sommeil | tour
de repos.
fAEyn̂ śāyin [́sāya-in] a. m. n. f. śāyin̄ı gisant,

étendu ; reposant.
fAr śāra m. pièce, pion (au jeu de dés).
fArd śāradá [vr. śarad] a. m. n. f. śārad̄ı au-

tomnal ; mûr | timide, modeste — m. année ;
nuage — n. grain, fruit (produits d’automne)
— f. cf. śāradā.
fArdA śāradā [f. śārada] f. sorte de luth [v̄ın. ā]

| hist. écriture utilisée au Kaśmı̄ra à partir du
8e siècle, évoluée de l’écriture brāhmı̄ ; l’écriture
gurmukh̄ı en est issue | myth. np. de Śāradā
“Luth”, incarnation de Sarasvat̄ı, représentant
la connaissance et la joie ; elle est vénérée not.
à Śr.ṅger̄ı ; dans son sanctuaire du Kaśmı̄ra elle
avait une idole miraculeuse qui fut détruite par
Zain-ul-ābid̄ın pour lui avoir refusé son darśana
| géo. np. d’une importante université ancienne
du Kaśmı̄ra, située dans la vallée de la rivière
Neelum.

śāradātanaya [tanaya] m. hist. np. de
Śāradātanaya “Fils de Śāradā”, originaire
d’Inde du Nord (entre le 12e et le 14e siècles) ;
il est l’auteur du Bhāvaprakāśa.
fAr�t śāradvata [vr. śaradvat] m. myth. np.

de Śāradvata, disciple de Kan.va.
fAErp� / śāriputra m. hist. np. de Śāriputra,

disciple du Buddha ; il est fréquemment
mentionné dans la Jātakamālā, avec
Mahāmaudgalyāyana.

śāriputraprakaran. a [prakaran. a] n. lit. np.
du Śāriputraprakaran. a, pièce de théâtre dû à
Aśvaghos.a.
fA½ śārṅga [vr. śr. ṅga] m. f. śārṅḡı natu. sorte

d’oiseau.
śārṅgarava [rava] m. hist. np. d’un disciple

de Kan.va “Qui crie comme un śārṅga”.
fAd�l śārdūla m. natu. zoo. tigre — ifc. le

meilleur parmi — f. śārdūl̄ı natu. tigresse |myth.
np. de Śārdūl̄ı, fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ;
elle engendra la race des tigres.
munísārdūla meilleur parmi les sages.
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śārdūlavikr̄ıd. ita [vikr̄ıd. ita] n. lit. [“jeu du ti-
gre”] mètre poétique ; il consiste en 4 vers de 19
syllabes ; on l’utilise not. pour les souhaits à des
jeunes mariés.
fAyAt śāryāta [vr. śaryāti] a. m. n. f. śāryāt̄ı

myth. descendant de Śaryāti — m. myth. roi de
sa dynastie ; cf. Haihaya, Tālajaṅgha |pl. myth.
le peuple des Śāryātās.
fAl śālá [́sālā] a. m. n. f. śālā qui reste chez soi

— m. natu. bot. Shorea robusta ou Śal, grand
arbre utilisé en charpenterie ; sa résine [rāla] est
utilisée comme laque, pour l’encens, et pour la
médecine ; de son amande on extrait le beurre
d’illipé utilisé en cosmétique ; le śāla est sacré à
Vis.n. u ; bd. c’est contre cet arbre que la mère de
Buddha s’appuya pour lui donner naissance, et
c’est sous cet arbre qu’il passa en parinirvān. a
— f. cf. śālā.
śālam adv. à la maison ; chez soi.

śālagrāma [grāma] m. géo. np. de Śālagrāma,
village sacré des dévots de Vis.n. u [vais.n. ava],
situé sur la rivière Gan.d. ak̄ı |soc. (provenant sou-
vent de Śālagrāma) coquille d’ammonite fossile,
utilisée comme image dévotionnelle du cakra de
Vis.n. u ; on lui attribue des vertus magiques ; cf.
tulas̄ı.

śālaparn. ı̄ [parn. ı̄] f. natu. bot. Pseudarthria
viscida, arbuste de la famille des papillionacées,
trifoliée, aux fleurs roses ; c’est l’une des 5 pe-
tites racines médicinales [hrasvapañcamūla].

śālabhañjikā [bhañjikā] f. lit. femme d’une
telle beauté qu’elle fait fleurir un arbre qu’elle
touche du pied ; on la représente déhanchée, de-
vant un arbre śāla | courtisane.
fAl¬Ayn śālaṅkāyana m. myth. patr. du r.s. i

Śālaṅkāyana, fils de Vísvāmitra | soc. nom de
gotra |pl. hist. np. de la dynastie brāhman. a des
Śālaṅkāyanās, qui régnèrent en Andhra sur la
région de Veṅḡı de 300 à 440 ; ils étaient vassaux
des Pallavās.
fAlA śālā [f. śāla] f. hutte, maison ; étable |

pièce, salle ; salle d’étude — n. śāla ifc. maison
de ‖ fr. salle.

śālāvr.ka [vr.ka] m. chacal [“loup d’étable”].
fAlAÈ śālākya [vr. śalākā-ya] m. méd. chi-

rurgien ; not. oculiste — n. méd. la chirurgie de
l’œil et de l’oreille, une section de l’Āyurveda.
fAEl śāli m. riz | pl. śālayas grains de riz |

myth. np. du yaks.a Śāli.
śālicūrn. a [cūrn. a] n. farine de riz.
śālivāhana [vāhana] m. myth. np. du roi

Śālivāhana “qui a Śāli comme monture” | pl.
śālivāhana hist. np. du peuple et de la dynas-

tie Andhra des Śālivāhanās ; cf. Sātavāhanās.
śālihotra [hotra] m. lit. “qui reçoit le riz

en offrande”, nom de cheval en poésie | hist.
np. de Śālihotra, auteur d’un traité vétérinaire
éponyme — n. lit. ouvrage vétérinaire de
Śālihotra ; il traite not. des chevaux.
fAEln̂ śālin [́sālā-in] agt. m. f. śālin̄ı qui

possède une maison, propriétaire | sédentaire
(opp. yāyāvara) — ifc. qui possède ; plein de,
doué de, bien muni de.
fASml śālmala m. natu. bot. Bombax hepta-

phyllum ou Salmalia malabarica, cotonnier ou
arbre à kapok | myth. l’un des 7 continents
[dv̄ıpa] — f. śālmal̄ı id. |myth. np. de la Śālmal̄ı,
une des rivières de l’enfer | var. śālmali id.
fASv śālva m. pl. nom du peuple des Śālvās (à

l’ouest des Aravalli) |myth. [Mah.] np. de Śālva,
roi de Saubha, qui s’opposa sans succès au rapt
par Bh̄ıs.ma des filles du roi de Kāśi qu’il de-
vait épouser ; Bh̄ıs.ma lui rendit l’âınée Ambā
qui s’était promise à lui, mais il la répudia ;
[BhP.] Śālva, ami de Śísupāla, fit le serment à
la mort de celui-ci d’éliminer les Yādavās ; par
ses austérités il obtint de Śiva la construction
par Maya d’une indestructible citadelle de fer
magique ; il attaqua Dvārakā, défendue par Pra-
dyumna, mais seul Kr.s.n. a put le tuer avec son
cakra.
fASv�y śālveya [́sālva-̄ıya] a. m. n. f. śālveyā

pl. géo. np. des Śālveyās, peuple des Śālvās |leur
roi.
fAv śāva1 m. petit d’animal.
śāvaka [-ka] m. id.
fAv śāva2 [vr. śava] a. m. n. f. śāvā ca-

davérique ; relatif au cadavre.
fA�t śāśvatá [vr. śaśvat] a. m. n. f. śāśvat̄ı

éternel, perpétuel ; continuel, incessant, ininter-
rompu ; tout — n. éternité — f. śāśvat̄ı la Terre.
śāśvat̄ıh. samāh. adv. pour toujours [“pendant
une suite ininterrompue d’années”].
fA�Etk śāśvatika [́sāśvata-ika] a. m. n. f.

śāśvatikā éternel, permanent ; constant.
śāśvatikatā [-tā] f. éternité.√
fAŝ śās v. [2] pr. (śāsti) v. [1] pr. (śāsati)

pft. (śaśāsa) pp. (śis.t.a, śāsta) pfp. (śis.ya, śāsya)
abs. (śāsitvā, -́sis.ya) pf. (anu, ā, pra) punir,
châtier | ordonner, régir, commander, gouverner
| éduquer, instruire — ps. (śis.yate) être puni,
être commandé, être instruit — ps. (śās.yate) id.
fAs śāsa1 [́sās] m. ordre, commande | śāsá

commandant, gouverneur ; punisseur |myth. np.
du r.s. i Śāsa Bhāradvāja, auteur d’hymnes véd.

śāsaka [-ka] m. mâıtre, précepteur.
fAs śāsa2 [́sas] m. couteau de boucher.
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śāsáhasta [hasta] a. m. n. f. śāsahastā qui
tient un couteau de boucher en main.
fAsn śāsana [́sās-ana] agt. m. f. śāsanā qui

punit ; qui commande ; qui enseigne, précepteur
— n. punition, châtiment ; ordre, édit, décret
| enseignement, instruction ; doctrine, religion |
lit. not. enseignement de Śiva à la Déesse dans
ses révélations [́saivāgama] — ifc. pouvoir sur.
fAE-t śāsti [́sās-ti] f. correction, punition ;

commande, ordre ; commandement | sceptre.
fA-t� śāstr. [́sās-tr. ] agt. m. f. śāstr̄ı [sg. nom.

śāstā, acc. śāstāram] qui punit, qui châtie, qui
commande ; qui instruit | mâıtre, instituteur,
gouverneur.
fA-/ śāstrá [́sās-tra] n. ordre, loi ; précepte,

règle | enseignement impératif, instruction ;
commandement | règle, théorie (opp. prayoga
la pratique) ; doctrine, science ; connaissance
| [“instrument d’instruction”] traité, ouvrage
d’enseignement, livre de préceptes ; texte sacré
— ifc. science de.
anantam. śāstram alpam. j̄ıvitam Le savoir est
sans fin, mais la vie est courte.

śāstrakāvya [kāvya] n. lit. “poésie instructi-
ve” ; cf. Rāvan. avadha, Hitopadeśa.

śāstracarca [carca] m. discussion sur les
textes sacrés.

śāstracarcasadas [sadas] n. débat de discus-
sion sur les textes sacrés.

śāstradr.s.t.a [dr.s.t.a] a. m. n. f. śāstradr.s.t. ā re-
connu par les textes savants.

śāstrārtha [artha] m. scolastique, érudition
| gram. dialectique interprétative du système de
Pān. ini.
fAE-/ śāstri iic. pour śāstrin.
śāstriparis.ad [paris.ad] f. soc. communauté

scientifique.
fAE-/n̂ śāstrin [́sāstra-in] agt. m. f. śāstrin. ı̄

versé dans les écritures ; lettré, érudit ; savant
— m. soc. np. de Śāstr̄ı, titre de lettré.
fA-/Fy śāstr̄ıya [́sāstra-̄ıya] a. m. n. f. śāstr̄ıyā

conforme aux enseignements, prescrit par les
textes ; légal, correct.

śāstr̄ıyatva [-tva] n. fait d’être prescrit par
les textes.
fA-y śāsya [pfp. [1] śās] a. m. n. f. śāsyā pu-

nissable ; qu’on doit punir | qui doit être gou-
verné ou dirigé.
fAh śāha m. géo. np. du Śāha, région du

Kaśmı̄ra.
fAEh śāhi [́sāha] m. hist. np. de la dynastie

Śāhi du Kaśmı̄ra.
Ef\fpA śim. śápā f. natu. bot. Dalbergia sis-

soo, grand arbre Sissou, aux fleurs jaune pâle ;

employé en médecine ; le cadavre/vampire du
Vetālapañcavim. śatikā était sur un Sissou ; Ha-
numān observa Sitā prisonnière à Laṅkā du haut
d’un Sissou.
Ef\f� mAr śim. śumāra [́sísumāra] m. natu. zoo.

Platanista Gangetica, dauphin du Gange.
Ef"̂ śiks. [dés. śak] v. pr. md. (śiks.ate) v.

pr. (śiks.ati) fut. (śayis.yati) pft. (śísiks.a) pp.
(śiks. ita) pf. (anu) apprendre, étudier — ca.
(śiks.ayati) instruire, apprendre qqc. à qqn. 〈2
acc.〉.
Ef"k śiks.aka [́siks.-aka] a. m. n. f. śiks. ikā qui

instruit — m. instructeur ; enseignant.
Ef"Z śiks.an. a [́siks.-ana] n. étude ; acquisition

de connaissances | instruction, enseignement (en
〈loc. iic.〉).
Ef"ZFy śiks.an. ı̄ya [pfp. [2] śiks. ] a. m. n. f.

śiks.an. ı̄yā qui doit être enseigné.
Ef"A śiks. ā [́siks. ] f. désir d’accomplir |

apprentissage, étude ; connaissance, art ; science
en 〈loc. iic.〉 | phil. la récitation ou phonétique,
un des 6 traités annexes du Veda [vedāṅga] ; cf.
Āpísalísiks.ā |gram. cf. pān. in̄ıyaśiks. ā — m. śiks.a
myth. np. de Śiks.a “Savant”, un roi gandharva.

śiks. āguru [guru] m. mâıtre qui enseigne (opp.
d̄ıks. āguru, qui initie).

śiks. āvat [-vat] a. m. n. f. śiks. āvat̄ı instruit ;
savant | instructif.

śiks. ās.t.aka [as.t.aka] n. lit. 8 vers de quatre
strophes dus à Caitanya, résumant son ensei-
gnement.

śiks. āsamuccaya [samuccaya] m. lit. np.
du Śiks.āsamuccaya “Compendium didactique”,
œuvre philosophique bd. de Śāntideva.
EfE"t śiks. ita [pp. śiks. ] a. m. n. f. śiks. itā ap-

pris, étudié |qui a appris 〈acc.〉 ; instruit, exercé
en 〈acc. loc. iic.〉 — n. enseignement, instruc-
tion.
EfK�X śikhan. d. a [́sikhā] m. touffe de poils ;

mèche de cheveux au sommet de la tête | crête ;
plumet, aigrette | queue de paon.

śikhan. d. aka [-ka] m. id. | mèche de cheveux ;
groupe de 3 ou 5 mèches réservées dans la coif-
fure des guerriers.

śikhan. d. in [-in] m. myth. [Mah.] np. de
Śikhan.d. in “Portant la mèche”, héros des
Pāñcālās, en lequel se réincarna Ambā comme
transsexuel [kl̄ıba] ; il blessa mortellement
Bh̄ıs.ma au combat, celui-ci refusant de com-
battre une femme ; ainsi il vengea l’humiliation
d’Ambā ; il fut attaqué dans son sommeil et
tué par Aśvatthāmā — f. śikhan. d. in̄ı myth. np.
de Śikhan.d. in̄ı, fille du roi Drupada qui devint
homme (Śikhan.d. in) par échange de son sexe
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avec le yaks.a Sthūn. akarn. a ; épith. injurieuse em-
ployée par Ulūka pour désigner Śikhan.d. in.
EfKr śikhara [́sikhā] a. m. n. f. śikharā

pointu, dentelé — m. n. sommet, pic ; pointe ;
fâıte, pinnacle | arch. tour principale au-dessus
du sanctuaire d’un temple | rubis.

śikharin [-in] a. m. n. f. śikharin. ı̄ pointu ; cou-
ronné ; muni d’une crête — m. montagne — f.
śikharin. ı̄ lit. nom d’un mètre de kāvya.
EfKA śikhā f. pointe | aigrette, toupet, crête ;

touffe de cheveux | soc. mèche réservée lors de la
tonsure d’un brāhman. a ; elle est portée not. par
les disciples de Caitanya ; syn. cūd. ā |phil. [tantr.]
la śikhā représente l’espace intermédiaire entre
le brahmarandhra et le dvādaśānta | mamelon ;
pointe du pied | flamme, rayon | soc. intérêt
[vr.ddhā] [“poussant comme une mèche de che-
veux”], payable quotidiennement à un taux usu-
raire.

śikhāvat [-vat] a. m. n. f. śikhāvat̄ı pointu ;
brûlant, flamboyant — m. feu, lampe.
EfEKn̂ śikhin [́sikhā-in] a. m. n. f. śikhin̄ı qui

a un toupet ou une aigrette | brûlant — m.
natu. zoo. paon | feu.
yatnād api kah. paśyec chikhinām
āhāranih. saran. amārgam | yadi jaladadhva-
nimuditās ta eva mūd. hā na nr.tyeyuh. ‖ [PT.]
Quelque effort qu’on fasse, on ne verra jamais le
cul d’un paon, à moins que cet idiot ne fasse la
roue, mis en joie par le grondement de l’orage.
Efg�} śigrú m. natu. bot. Moringa oleifera,

arbre Moringa ; ses feuilles, riches en protéines,
sont utilisées en médecine [āyurveda] — n. ses
graines.
Eft śita [pp. śā] a. m. n. f. śitā aiguisé, tran-

chant.
EfETl̂ śithil [vn. śithila] v. [10] pr.

(śithilayati) pp. (śithilita) rendre lâche,
relâcher, desserrer ; défaire (ses vêtements)
— pr. md. (śithilayate) négliger — pr. md.
(śithilāyate) se relâcher ; s’amollir, s’affaiblir.
EfETl śithila a. m. n. f. śithilā lâche, relâché,

desserré, délié, libre | flasque, mou.
śithil̄ı kr. se relâcher ; se relaxer.
śithil̄ı bhū se relâcher, se défaire ; être à l’aise
| abandonner, se désister de 〈abl.〉.
EfETElt śithilita [pp. śithil] a. m. n. f.

śithilitā relâché, défait, lâche, flasque.
EfETlF śithil̄ı iic. pour śithila.
śithil̄ıkaran. a [karan. a] n. phil. [yoga] relaxa-

tion.
EfEb śibi m. myth. [Mah.] np. du sage royal

[rājars. i] Śibi ou Śivi, descendant d’Uś̄ınara et
Mādhav̄ı, roi des Uś̄ınarās ; il est le symbole de

l’altruisme désintéressé et du dévouement sur-
humain ; pour sauver Agni transformé en co-
lombe des coups d’Indra transformé en faucon, il
offrit en poids égal des morceaux de son propre
corps ; un jour un brahmane vint à son palais
pour mendier de la nourriture ; à sa demande,
Śibi tua son fils unique Br.hadgarbha pour lui
préparer le repas ; bien que le brahmane ait in-
cendié son palais, il fit bonne figure et le servit ;
lorsque le brahmane demanda qu’il partage ce
repas, alors qu’il était végétarien, il acquiesca ;
Brahmā qui était venu le tester se révéla alors,
et lui rendit son fils et son palais | pl. śibayas
myth. ses descendants ; cf. śaibya |myth. np. de
l’asura Śibi1, fils de Sam. hrāda.

śibicarita [carita] n. lit. histoire de Śibi,
épisode du livre 3 du Mah. | var. śibicaritra id.
EfEbkA śibikā f. palanquin ; litière | estrade.
EfEbr śibira n. résidence royale ; camp royal ;

tente royale | tente ; camp retranché | mod.
[“camp d’étude”] atelier, séminaire.
EfMb śimba m. f. śimbā cosse, gousse.
EfEMb śimbi [́simba] f. cosse, gousse | śimb̄ı

id. | natu. bot. Phaseolus Trilobus, légumineuse
employée pour le fourrage et en médecine pour
guérir l’hépatite
Efrŝ ś́ıras n. tête ; crâne | partie supérieure,

sommet ; avant-garde ; début (d’un vers) — ifc.
chef, premier des ‖ gr. χαρα ; lat. cerebrum ; fr.
cerveau, cérébral.

śiroman. i [man. i] m. joyau de coiffure ou
de turban ; diadême | titre d’ouvrage, somme
littéraire ou scientifique ; principal ouvrage sur
un sujet | np. de Śiroman. i, titre d’érudit
[pan. d. ita] ; cf. Raghunātha1.

śirorekhā [rekhā] f. ligne supérieure de
l’écriture devanāgar̄ı.
EfrFq śir̄ıs.a m. natu. bot. Acacia sirissa ou

bot. Albizia lebbeck, arbre au bois noir et aux
fleurs blanches odorantes ; il attire les perro-
quets — n. sa fleur ; les femmes en font des pen-
dants d’oreille ; la douceur de ses pétales évoque
en poésie la tendresse.
Efl śila m. glânage (d’épis).
śiloñcha [uñcha] m. du. siloñchau glânage

d’épis et de grains | subsistance par des moyens
de fortune.
EflA śilā f. pierre, rocher | pierre inférieure

d’une meule ; syn. dr.s.ad.
śilākut.t.a [kut.t.a] m. broyage au mortier.
śilāks.ara [ks.ara] n. lithographie.
śilācārika [cārika] m. épigraphe.
śilānyāsa [nyāsa] m. arch. pose de la première

pierre d’un édifice.
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śilāpat.t.a [pat.t.a] m. pierre plate, dalle ;
meule.
Efl� q śilūs.a m. natu. bot. Ægle marmelos ;

syn. bilva.
EfSp śilpa n. décoration ; œuvre d’art | art

plastique, métier ; la tradition en énumère 64.
śilpaśāstra [́sāstra] n. lit. np. de l’upaveda

Śilpaśāstra “Science des arts”, traité définissant
les règles de représentation artistique.

śilpin [-in] agt. m. artisan, artiste, ouvrier ;
not. sculpteur.
Efv śivá a. m. n. f. śivā bienfaisant ; favorable,

propice, salutaire, de bon augure — m. myth.
épith. euphémique du dieu véd. Rudra ; plus
tard élevé en dieu suprême Śiva, forme transcen-
dante du Divin ; sa première épouse, Sat̄ı fille de
Daks.a, s’immola par le feu par humiliation qu’il
ne soit pas invité au sacrifice que celui-ci fit à
Vis.n. u ; Śiva, fou de douleur, transporta son ca-
davre dans l’Univers, en dispersant ses membres
en autant de sanctuaires [p̄ıt.hasthāna] ; plus
tard il épousa sa réincarnation la Fille de la
Montagne [Pārvat̄ı], qui incarne son Inaccessible
[Durgā] Puissance [Śakti] ; leurs fils sont Gan. eśa
et Skanda ; Śiva est le patron des ascètes, il porte
les cheveux tressés en nattes formant chignon
[jat. ā] et médite au sommet du mont Kailāsa ;
il est orné de serpents [nāgabhūs.an. a] ; omni-
scient, il possède le 3e œil [trinetra] au milieu
du front, duquel sort le feu qui détruit Kāma ;
sa monture est le taureau Nand̄ı, son symbole
le liṅga ; il porte l’arc Ajagava, et est l’archer
Pinākin qui détruisit la Cité des trois démons
Tripura ; il tua le démon-éléphant [gajāsura] ;
sous sa forme terrible Bhairava il parcourt les
champs crématoires avec son sceptre d’os et de
crâne [khat.vāṅga] ; il se manifesta comme co-
lonne de Feu [Arun. ācaleśvara] pour montrer sa
suprématie à Brahmā et à Vis.n. u ; cf. Ardana,
Ardhanār̄ı́svara, Īśa, Īśāna, Umāpati, Kapard̄ı,
Kālāri, Gaṅgādhara, Candramukut.a, Can-
draśekhara, Tripuraghna, Dhanvin, Dhūrjat.i,
Nat.arāja, Nirañjana, Paśupati, Puramathana,
Bat.u, Bhagālin, Bharga, Bhava, Bhiks.āt.ana,
Manthāna, Mahākāla, Mr.tyum. jaya, Lakul̄ı́sa,
Vı̄rabhadra, Śaṅkara, Śabara, Śambhu, Śarva,
Hara | soc. le culte de Śiva élève la puis-
sance destructrice de Rudra en principe divin
transcendant suprême [Maheśvara] ; ses temples
portent son signe [liṅga] dans le sanctuaire
du Seigneur [̄Iśvara], gardé par Nanda et Su-
nanda ; l’arbre bilva lui est sacré, ses feuilles tri-
lobées [tryambaka] lui sont données en offrande
|phil. [tantra] la doctrine shiväıte est développée

dans les dialogues divins (āgama et nigama) ; le
shiväısme du Cachemire a développé la doctrine
trika — n. bien-être, prospérité, bonheur.
śivāya var. śivena heureusement.
śivāya gamyatām bon voyage !
śivās te panthānah. santu bon voyage !

śivakara [kara1] a. m. n. f. śivakar̄ı qui cause
le bonheur, la prospérité ; bénéfique, propice.

śivakāmasundar̄ı [kāma-sundar̄ı] f. myth. np.
de Śivakāmasundar̄ı “Belle du désir de Śiva”,
épith. de Pārvat̄ı compagne de Nat.eśvara.

śivagiri [giri] m. géo. np. de l’ermitage
[mat.ha] du Śivagiri “Mont Śiva”, colline près
de Varkala sur la côte du Kerala ; mod. śr̄ı
Nārāyan. a Guru (1855–1928) y prêcha l’abolition
des castes.

śivaḡıtā [ḡıtā] f. myth. [PP.] sermon prêché
par Śiva à Rāma.

śivajñāna [jñāna] n. phil. gnose révélée par
Śiva dans un āgama.

śivajñānabodha [bodha] m. lit. np. du
Śivajñānabodha, ouvrage synthétique du mou-
vement śaivasiddhānta du Sud de l’Inde.

śivatva [-tva] n. essence de Śiva.
śivadr.s.t. i [dr.s.t. i] f. lit. np. de la Śivadr.s.t.i

“Vision de Śiva”, ouvrage de base de la
doctrine śaivasiddhānta de la Reconnaissance
[pratyabhijñāśāstra] ; son auteur est Somānanda
(fin du 9e siècle).

śivadhanus [dhanus] n. myth. arc de Śiva ; cf.
Bh̄ımasena.

śivadharma [dharma] n. lit. np. du
Śivadharma, texte rituel shiväıte du 5e siècle ; il
fait partie de la Nandikeśvarasam. hitā.

śivapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Śivapurān. a ; cf. Vāyav̄ıyapurān. a.

śivarātri [rātri] f. soc. festival de la nuit
de Śiva, le 14e jour [caturdaś̄ı] de la quinzaine
sombre [kr.s.n. apaks.a] du mois de māgha ; c’est un
jour de jeûne [vrata] ; on y célèbre le mariage de
Śiva et Pārvat̄ı et la danse cosmique [tān. d. ava] de
Śiva ; dans les sanctuaires le liṅga est ondoyé de
pañcagavya ; les fidèles passent la nuit au temple
à chanter des hymnes, et les épouses y prient
pour la longévité de leurs époux.

śivaliṅga [liṅga] n. cf. liṅga | soc. geste
[abhinaya] du pouce dressé symbolisant le
śivaliṅga.

śivaśaran. a [́saran. a] a. m. n. f. śivaśaran. ā
“protecteur de Śiva”, qualifie les prosélytes
shiväıtes tels que Basava.

śivasūtra [sūtra] n. lit. np. du Śivasūtra, re-
cueil shiväıte [āgama] consistant en 77 stances
[sūtra] ; il est à la base du système trika du
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Kaśmı̄ra ; on dit qu’il fut révélé en rêve à
Vasugupta ; Ks.emarāja en fit le commentaire
Vimarśin̄ı | pl. śivasūtrān. i gram. 14 formules
décrivant les familles de phonèmes utiles à
l’As.t.ādhyāȳı ; cf. pratyāhārasūtra.

śivasmāmin [svāmin] m. hist. np. de
Śivasvāmı̄, poète bd. du Kaśmı̄ra, au 9e

siècle ; il était poète de cour du roi Avanti-
varmā (855–883) ; on lui doit le mahākāvya
Kapphin. ābhyudaya.

śivānanda [ānanda] m. hist. np. de
Śivānanda “Joie du Seigneur”, nom de di-
vers personnages ; not. mod. Svāmı̄ Śivānanda1

(1887–1963), médecin, sage et écrivain, fonda-
teur de la “Divine Life Society”.
EfvjF śivaj̄ı m. hist. np. du roi Marathe

Chattrapati Śivaj̄ı (1627–1680) ; il est fils du
mercenaire Śahj̄ı, de famille Bhonsle, général du
sultanat d’Ahmednagar, puis du sultanat de Bi-
japur à Pune ; il combattit les empereurs mo-
ghols et créa un puissant royaume hindou au
Deccan au 17e siècle.
EfEv śivi cf. śibi.
Eff̂ śís cf. śā.
EfEfr śísira [relié à śyā] a. m. n. f. śísirā frais,

froid — m. n. froid, frâıcheur, gel | saison froide
(mois de māgha et phālguna).
śísir̄ı kr. refroidir, rafrâıchir.
śísir̄ı bhū se refroidir.

śísiravasantau [vasanta] m. du. le froid et le
chaud ; l’hiver et le printemps.

śísirita [-ta] a. m. n. f. śísiritā refroidi |
tremblé ; crénelé (se dit not. du contour d’un
yantra linéaire formant des recoins à angle
droit).
Eff� śísu m. enfant, jeune garçon ; syn.

kumāra, bāla | petit d’un animal.
śísutva [-tva] n. enfance.
śísupāla [pāla] m. myth. [Mah.] np. de

Śísupāla “Protecteur des enfants”, prince des
Cedayas ; lorsqu’il naquit, il avait 3 yeux et
4 bras, et il brayait comme un âne ; on lui
prédit qu’il perdrait son 3e œil et ses 2 bras
supplémentaires à la vue de l’homme destiné à
le tuer ; un jour où Kr.s.n. a visitait le pays Cedi,
il prit l’enfant dans ses bras et le miracle se
produisit ; sa mère lui fit alors promettre que
si son fils lui faisait offense, il lui pardonnerait ;
Kr.s.n. a jura qu’il ne lui nuirait pas à moins qu’il
ne l’insultât cent fois ; il grandit et devint un
roi puissant ; Rukmin. ı̄ lui fut promise, mais elle
était amoureuse de Kr.s.n. a qui l’enleva le jour
prévu pour son mariage ; lors du sacrifice solen-

nel [rājasūya] de Yudhis.t.hira, Sahadeva proposa
d’honorer Kr.s.n. a, mais Śísupāla se mit à l’in-
sulter ; à la centième insulte Kr.s.n. a le décapita
avec son disque [cakra] Sudarśana ; Śísupāla,
dernier avatar de la troisième renaissance des
dvārapālau maudits, put alors se libérer en
se fondant en Kr.s.n. a “comme un météore qui
frappe la Terre”.

śísupālagārha [gārha] m. géo. np. de
Śísupālagārha, capitale médiévale du Kaliṅga,
à l’emplacement de l’antique Tos.al̄ı ; mod. les
ruines de ses fortifications sont à 5 km au sud
de Bhubaneśvar.

śísupālavadha [vadha] m. lit. np. du
Śísupālavadha “Meurtre de Śísupāla”, poème de
Māgha.

śísumāra [māra] m. f. śísumār̄ı natu. zoo.
Platanista Gangetica, dauphin du Gange |natu.
crocodile [“tueur d’enfants”] | myth. [VP.] np.
de Śísumāra, créature céleste, mi-homme mi-
crocodile ; la moitié humaine évoque Vis.n. u et la
divinité latente en l’homme, le crocodile dévore
le temps, alors que l’univers tourne autour de
l’étoile polaire Dhruva qui porte sa queue |
astr. constellation de la Petite Ourse, portant
Śísumāra.
Ef� śísná m. n. queue ; pénis.

śísnam. bhara adonné à la luxure.
śísnodaraparāyan. a hédoniste, libertin [“qui ne
pense qu’à son pénis et son estomac”].

śísnadeva [deva] m. myth. satyre, démon
personnifiant le pénis — a. m. n. f. śísnadevā
véd. qualifie les barbares “adorateurs du pénis”
| libertin, débauché, dépravé.√

Efq̂ śis. v. [7] pr. (śinás.t. i) pp. (śis.t.a) pf.
(ava, ut, pari, vi) laisser — ps. (śis.yate) rester
— ca. (śes.ayati) faire rester ; épargner.
na śis.yate manquer.
Ef£ śis.t. á1 [pp. śis. ] a. m. n. f. śis.t. ā1 laissé,

resté — n. résidu, reste.
Ef£ śis.t. á2 [pp. śās] a. m. n. f. śis.t. ā2 châtié,

puni | ordonné, commandé ; enseigné, prescrit
| éduqué, instruit ; poli, bien élevé ; cultivé,
éminent.

śis.t.aprayoga [prayoga] m. pratique correcte
(not. de la grammaire [vyākaran. a]) | gram. bon
usage, forme linguistique attestée.

śis.t. ācāra [ācāra] a. m. n. f. śis.t. ācārā poli,
bien élevé — m. bonnes manières ; (formule de)
politesse.
EfE£ śis.t. i [́sis.t.a2] f. correction, punition |

langage châtié, parole correcte, enseignement
autorisé.
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Ef	y śis.ya [pfp. [1] śās] a. m. n. f. śis.yā qui
doit être éduqué — m. élève, apprenti, disciple.√

fF ś̄ı1 var. śe v. [2] pr. md. (śete) v. [1]
pr. md. (śayate) pp. (śayita) pfp. (śayan̄ıya,
śayitavya) pf. (ati, adhi, anu, ā, upa, sam) être
étendu, être couché, être gisant ; reposer | se
reposer, dormir ; se coucher, s’endormir — ca.
(śāyayati) faire dormir, envoyer dormir — dés.
(śísayis.ate) avoir sommeil ‖ lat. quiesco.
fF ś̄ı2 [́s̄ı1] ifc. a. m. n. f. qui repose sur — f.

repos de ; tranquillité de.
fFkr ś̄ıkara m. pl. ś̄ıkarās pluie fine, bruine.
fFG} ś̄ıghra a. m. n. f. ś̄ıghrā rapide ; opp.

manda | astr. conjonction.
ś̄ıghram adv. rapidement, vite, en vitesse.
ś̄ıghren. a adv. id.

ś̄ıghraga [ga] m. myth. [Rām.] np. du roi
d’Ayodhyā Ś̄ıghraga “Rapide”, fils d’Agnivarn. a,
père de Maru1.

ś̄ıghratara [-tara] a. m. n. f. ś̄ıghratarā com-
par. plus rapide.
fFt̂ ś̄ıt cf. s̄ıt.
fFt ś̄ıta [pp. śyā] a. m. n. f. ś̄ıtā froid, frais

— n. le froid, gel, hiver.
ś̄ıtaka [-ka] a. m. n. f. ś̄ıtikā paresseux ; opp.

us.n. aka.
ś̄ıtápitta [pitta] n. méd. maladie de peau ;

not. urticaire.
ś̄ıtām. śu [am. śu] m. lune (aux rayons froids) ;

opp. gharmām. śu.
fFtl ś̄ıtala [́s̄ıta] a. m. n. f. ś̄ıtalā froid,

frais, rafrâıchissant | glacé ; glaçant | sans pas-
sion, calme — m. Lune |camphre — f. cf. ś̄ıtalā.

ś̄ıtalanātha [nātha] m. jn. np. de Ś̄ıtalanātha
“Mâıtre du froid”, 10e t̄ırthaṅkara mythique ;
son corps est jaune d’or, son symbole est le svas-
tika ou une feuille de pipal.
fFtlA ś̄ıtalā [f. ś̄ıtala] f. variole | myth. np.

de la déesse Ś̄ıtalā “la Froide”, personnifiant la
variole ; on prie pour sa protection ; sa monture
est un âne.

ś̄ıtalāsaptamı̄ [saptamı̄] f. soc. festival du 7e

jour de la quinzaine claire [́suklapaks.a] du mois
de māgha, consacré à la déesse Ś̄ıtalā ; on doit
n’y consommer que des aliments froids.
fFZ ś̄ırn. a [pp. śr̄. ] a. m. n. f. ś̄ırn. ā brisé,

déchiré, broyé ; fané, détruit ; tombé (dent) |
pourri, gâté.
ś̄ırn. ı̄ kr. endommager, blesser.

ś̄ırn. atva [-tva] n. pourriture.
fFq ś̄ırs.a [́siras] n. tête, crâne ; partie

supérieure, front ; partie antérieure, début.

ś̄ırs. āvaśes.a [avaśes.a] a. m. n. f. ś̄ırs. āvaśes. ā
dont il ne reste que la tête.√

fFl̂ ś̄ıl v. [1] pr. (ś̄ılati) pp. (ś̄ılita) servir,
révérer ; pratiquer, agir — ca. (ś̄ılayati) prati-
quer intensément, s’engager dans ; exercer, culti-
ver.
fFl ś̄ıla [́s̄ıl] m. n. habitude, caractère,

disposition, nature | pratique morale ; bonne
conduite, moralité, piété, vertu | bd. la vertu,
une des 6 perfections [pāramitā] d’un accompli
[bodhisattva] — a. m. n. f. ś̄ılā ifc. habitué à,
qui pratique, qui se livre à.

ś̄ılana [-na] n. pratique assidue, étude inces-
sante (not du savoir [́sāstra]) ; dévotion.

ś̄ılavat [-vat] agt. m. f. ś̄ılavat̄ı de bonne
moralité, vertueux — f. ś̄ılavat̄ı myth. np. de
Ś̄ılavat̄ı “la Pieuse”, épouse d’Ugraśravā ; pour
sauver celui-ci de la malédiction de Mān.d. avya,
elle empêcha le Soleil de se lever ; elle fut apaisée
par Anasūyā.
f� k śúka [́suc] m. natu. zoo. perroquet |

myth. [Mah.] np. de Śuka “Perroquet”, sage
mythique fils de Vyāsa ayant répandu sa se-
mence à la vue de la nymphe [apsaras] Ghr.tāc̄ı
qui lui apparut sous la forme d’un perroquet ;
Śiva en personne vint officier à la cérémonie
[upanayana] d’investiture de son cordon sacré
[upav̄ıta] ; il était exceptionnellement intelligent,
et fut éduqué par Br.haspati ; il voulait deve-
nir renonçant [sannyāsin] ; son père l’envoya re-
cueillir la sagesse du roi Janakarāja, qui lui en-
seigna le devoir d’un brahmane ; il revint auprès
de son père, et prit épouse de la belle P̄ıvar̄ı,
qui lui donna quatre fils et une fille ; son père
Vyāsa lui apprit le Mah., qu’il récita aux gand-
harvās, aux yaks. ās et aux rāks.asās ; il conta
le Bhāgavatapurān. a au roi Par̄ıks.it désireux
de recevoir la sagesse avant de mourir ; à la
suite d’une visite de Nārada, il partit méditer
sur le Mont Kailāsa où il atteignit la perfec-
tion [siddha1] et fut élevé comme un astre au
Ciel ; plein de chagrin, son père Vyāsa monta
au Kailāsa où il s’enquit de son fils auprès de
Śiva ; celui-ci lui permit qu’une image de Śuka
l’accompagnât désormais ; à l’endroit où il lui
apparut, Śiva peut toujours être invoqué avec
succès — f. śuk̄ı natu. perroquet femelle |myth.
[Mah.] np. de Śuk̄ı, fille de Kaśyapa et Tāmrā ;
elle enfanta de Nalā.

śukatun. d. a [tun. d. a] m. bec de perroquet |
position de la main “en bec de perroquet”.

śukadeva [deva] m. myth. np. de Śukadeva
“Seigneur perroquet”, un nom de Śuka.

śukanās̄ı [nāsā] f. arch. tour du vestibule d’un
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temple, formant le “nez” du vimāna1.
śukapura [pura] n. géo. np. du village de

Śukapura, près d’Edappal, à 10 km à l’est de
Ponnani, au Kerala ; son temple, consacré à
Daks.in. āmūrti, fait face au Sud.

śukasaptati [saptati] m. lit. np. du
Śukasaptati “les 70 contes du perroquet”,
recueil de contes en sanskrit du 12e siècle
d’auteur inconnu.

śukasārikāpralāpana [sārika-pralāpana] n.
l’art d’apprendre à parler aux perroquets et aux
mainates, l’un des 64 arts [kalā].
f� Ä śuktá [pp. śuc] a. m. n. f. śuktā aigre ; as-

treingent |putride, infect ; puant |dur (mots) —
m. aigreur — n. chose ou liquide aigre ; boisson
acide.

śuktapāka [pāka] m. liquide gastrique ; diges-
tion.
f� EÄ śukti [́suc] f. [“qui brille”] perle | nacre ;

coquillage. hûıtre | calotte crânienne.
śuktimat [-mat] a. m. n. f. śuktimat̄ı plein de

coquillages — f. śuktimat̄ı myth. np. de la rivière
du Magadha Śuktimat̄ı “qui produit les perles” ;
elle fut détournée par la montagne Kolāhala qui
en était amoureuse ; de leur union naquit la reine
Girikā | myth. np. de Śuktimat̄ı1, capitale du
royaume Cedi, sur les bords de la Śuktimat̄ı ;
elle fut fondée par le roi Uparicara Vasu1.
f� � śukrá [́suc-ra] a. m. n. f. śukrā

brillant, resplendissant | clair, pur, blanc —
m. [́sukragraha] myth. np. du graha Śukra
“Brillant”, fils de Bhr.gu, régent de la planète
Vénus ; il est aussi Śukrācārya, le chapelain
[purohita] des démons [asura] ; [PP.] par ses
austérités (en respirant de la fumée mille ans
la tête à l’envers) il obtint de Śiva d’être in-
vincible ; il possède la science de résurrection
[sam. j̄ıvan̄ı] avec laquelle il redonna vie à Bali
tué au combat par les dieux ; il donna la souve-
raineté sur les trois mondes à Bali en exécutant
le sacrifice de toute-puissance [vísvajit] ; il es-
saya de dissuader Bali d’accorder son vœu à
Vāmana, et pour le punir d’avoir essayé d’entra-
ver un don charitable, Vis.n. u le rendit borgne ; il
possède le secret de l’immortalité, qu’il fit par-
tager à son élève Kaca ; il combattit son rival
Br.haspati qui se fit passer pour lui ; Jayant̄ı
est son épouse ; père de Devayān̄ı, il maudit
de décrépitude son gendre Yayāti pour ses in-
fidélités ; cf. Uśanā, Kavi, Kāvya | véd. nom
du 3e mois véd. (mai-juin, jyais.t.ha), person-
nifié comme gardien des trésors de Kubera —
n. splendeur, clarté, lumière | sperme.

śukravāra [vāra] m. vendredi.

śukravisr.s.t. i [visr.s.t. i] f. émission de sperme ;
masturbation.
f� Ê śukla [relié à śukra] a. m. n. f. śuklā

brillant, resplendissant | clair, pur, immaculé
|astr. np. de Śukla “Brillant”, fils de Nārad̄ı per-
sonnifiant la 3e année d’un cycle de vie.
śukl̄ı bhū blanchir.

śuklapaks.a [paks.a] m. astr. “quinzaine clai-
re”, période (favorable) entre une nouvelle lune
[amāvāsyā] et une pleine lune [pūrn. imā] ; opp.
kr.s.n. apaks.a.
f� ½ śuṅga m. natu. bot. Ficus indica, banian ;

syn. nyagrodha, vat.a | myth. np. du roi Śuṅga,
fils de Dı̄rghatamā et Sudes.n. ā |hist. la dynastie
Śuṅga au début de l’époque kus. ān. a qui succéda
à la dynastie Maurya en 185 ant. ; elle fut établie
par Pus.yamitra Śuṅga1, commandant en chef
du roi Br.hadratha3, dernier des mauryās, qu’il
assassina ; Śuṅga1 était brahmane, et cette ère
favorisa le déclin du bouddhisme | pl. śuṅgās
hist. les 10 rois de cette dynastie ; au fondateur
Pus.yamitra succéda son fils Agnimitra ; à l’ère
des śuṅgās succéda la dynastie Kan.va vers 71
ant.√

f� ĉ śuc v. [1] pr. (śocati) pft. (śuśoca) aor.
[2] (aśucat) pp. (śukta) pf. (anu) brûler, briller,
luire |pleurer, gémir, avoir du chagrin, s’affliger ;
être en peine, souffrir |souffrir au sujet de 〈loc. i.
prati-acc.〉 |avoir pitié de ; se plaindre de ; regret-
ter, pleurer qqn. 〈acc.〉 — ca. (śocáyati) affliger
| s’affliger, se lamenter.
mā śucah. ne t’afflige pas.
f� Ec śuci [́suc] a. m. n. f. brillant, luisant

| blanc, immaculé, clair ; pur, propre, vertueux,
purifié — m. purification, pureté, vertu — n.
véd. 4e mois véd. de la saison chaude (juin-
juillet) ; saison chaude.
f� �WF śun. t. h̄ı f. gingembre sec ; opp. ārdraka ‖

hi. sot.h.
f� �XA śun. d. ā f. rhum | taverne.
f� t� dý F śutudr̄ı f. géo. np. de la rivière Śutudr̄ı

qui coule de l’Himālaya vers le Pañjab (mod.
Sutlej) ; cf. Śatadru.
f� Ed śudi [́sukla-dina] ind. pendant la quin-

zaine claire (d’un mois lunaire) ; opp. vadi | sudi
id.
f� � śuddhá [pp. śudh] a. m. n. f. śuddhā pur,

clair, purifié ; immaculé, inaltéré ; irréprochable,
sans taches | correct, juste | phon. se dit d’une
voyelle simple, brève ou longue — iic. astr. mois
normal suivant un mois intercalaire [adhika].

śuddhatā [-tā] f. pureté ; intégrité ; correc-
tion, justesse.
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śuddhatva [-tva] n. cf. śuddhatā.
śuddhādvaita [advaita] n. phil. monisme

pur ; doctrine phil. prêchée par Vallabhācārya.
śuddhādhvan [adhvan] n. phil. [siddhānta]

monde pur des accomplis, qui peuvent accorder
la délivrance.

śuddhānta [anta] m. gynécée, harem
[“l’intérieur inviolé”].

śuddhodana [odana] m. hist. np. du roi śākya
Śuddhodana, père par son épouse Māyā1 du
prince Siddhārtha Gautama, le futur Buddha ;
il régnait au Népal à Kapilavastu au 6e siècle
ant.
f� E� śúddhi [́sudh-ti] f. purification, pureté

| soc. rite de purification | innocence ; acquit-
tement ; quittance, fait d’acquitter ses dettes
| correction ; précision ; sincérité ; certitude.
śuddhim. kr. s’assurer de, vérifier.
śuddhim. i math. tomber juste.√

f� D̂ śudh v. [4] pr. (śudhyati) pr. md.
(śudhyate) pft. (śuśodha) aor. [2] (aśudhat) pp.
(śuddha) pfp. (śodhan̄ıya) pf. (vi, pari, sam) pu-
rifier | se purifier, être purifié ; s’éclaircir | voir
ses doutes se dissiper — ca. (śodhayati) pu-
rifier ; effectuer une purification rituelle — ps.
(śudhyate) être excusé, être lavé d’une accusa-
tion.
f� n śuná1 [́sū] a. m. n. f. śunā propice, favo-

rable |myth. np. de Śuna “le Propice”, épith. de
Vāyu ou d’Indra.

śunahotra [hotra] m. myth. np. du sage
[r.s. i] Śunahotra “au sacrifice propice”, un
Bhāradvāja, auteur d’hymnes du R. gveda ;
Gr.tsamada était son fils.
f� n śuná2 iic. pour śvan1.
śunaka [-ka] m. jeune chien ; chien | myth.

[BhP.] np. du sage [r.s. i] Śunaka ; cf. Kumāravana
— f. śunak̄ı chienne.
f� n, śunah. [g. śvan1] iic.
śunah. puccha [puccha] m. myth. np. de

Śunah.puccha “Cul de chien”, frère âıné de
Śunah. śepa.

śunah. śepa var. śunah. śepha [́sepa] m.
myth. [AB.] np. du brāhman. a Śunah. śepha ou
Śunah. śepa “Pénis de chien”, vendu pour 100
vaches par son père Aj̄ıgarta au roi Haríscandra
pour servir de substitut à son fils Rohitāśva
comme sacrifice à Varun. a ; en priant tous les
dieux, et notamment en instituant le rājasūya
en l’honneur de Varun. a, il eut la vie sauve, et
fut adopté par Vísvāmitra [́saunah. śepa] |myth.
[Rām.] dans cette variante, Śunah. śepha1 est
fils de R. c̄ıka ; le roi Ambar̄ıs.a avait entrepris
un yāga dont Indra par jalousie avait volé la

vache sacrificielle ; le prêtre lui conseilla de la
remplacer par un brahmane, et R. c̄ıka vendit
Śunah. śepha pour 100000 vaches ; Vísvāmitra
voulut le sauver et demanda à ses propres fils
de le remplacer, mais sur leur refus il les maudit
de devenir cannibales ; il donna à Śunah. śepha
deux prières à Agni qui lui permirent d’être
sauvé ; cf. Devarāta.

śunolāṅgūla [lāṅgūla] m. myth. np. de
Śunolāṅgūla “Queue de chien”, frère cadet de
Śunah. śepa.
f� nF śun̄ı cf. śvan1.√
f� B̂ śubh1 v. [1] pr. md. (śobhate) pft.

(śuśobha) briller, resplendir |être distingué, bien
présenter, avoir un bel aspect ; être éminent —
ca. (śobhayati) orner, décorer ; faire briller.
f� B̂ śúbh2 [́subh1] f. splendeur, beauté ;

décoration | essor ; envol.
f� B śubha [́subh1] a. m. n. f. śubhā brillant

| orné, beau, joli, agréable, splendide ; utile,
bon, approprié ; favorable, propice, de bon au-
gure |heureux, prospère ; éminent, distingué ; ex-
cellent |honnête, vertueux — n. beauté, charme ;
chance, bonheur, prospérité | bien, action ver-
tueuse.
śubham adr. bonne chance.
śubharātri [rātri] adr. bonne nuit.

śubhacintaka [cintaka] a. m. n. f.
śubhacintikā qui forme de bons souhaits.

śubhadina [dina] n. jour béni, jour de chance.
śubhanāma [nāma2] n. soc. nom d’usage

d’une personne.
śubhalaks.an. a [laks.an. a] n. signe ou marque

favorable, bon présage ; leur étude constitue la
sāmudrakavidyā — m. porteur de signes favo-
rables.

śubhasūcan̄ı [sūcan̄ı] f. myth. np. de
Śubhasūcan̄ı “Celle qui apporte de bonnes nou-
velles”, divinité invoquée par les femmes en
temps de calamités.

śubhāśaya [āśaya] m. occasion favorable.
navavars.asya śubhāśayāh. adr. bonne année !

śubhecchā [icchā] f. phil. désir juste | phil.
[YV.] le désir de libération, 1er niveau de
connaissance [jñānabhūmikā].
f� Bm̂ śubham [acc. śubh2] iic.
śubham. yā [yā3] a. m. n. f. qui s’envole rapi-

dement.
śubham. yú [yu3] a. m. n. f. élégant, splen-

dide ; heureux.
f� B} śubhra [́subh1-ra] a. m. n. f. śubhrā

brillant, beau, splendide | blanc ; immaculé.
śubhratas [-tas] f. blancheur.
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√
f� MB̂ śumbh v. [1] pr. (śumbhati) pf. (ni)

blesser, tuer.
f� MB śumbha [́sumbh] m. myth.

[Dev̄ımāhātmya] np. de l’asura Śumbha
“Tueur”, fils de Gaves.t.hin, tué avec son frère
Nísumbha par Kāl̄ı surgissant du front de
Durgā.
f� Sk śulka m. n. prix, valeur ; prix d’une

compétition | taxe, péage, droit de douane | soc.
dot — f. śulkā ifc. valeur de.
f� Sb śulba var. śulva n. corde.
śulbasūtra [sūtra] n. lit. classe de formules

[sūtra] décrivant des constructions géométriques
aux fins de rituel, not. pour construire des au-
tels ; formulaire mathématique ; cf. Baudhāyana,
Āpastamba, Kātyāyana1.
f� Sv śulva var. śulba n. corde.
f� �� q̂ śuśrūs. [dés. śru] v. pr. md. (śuśrūs.ate)

être attentif à | obéir à.
f� �� qZ śuśrūs.an. a [́suśrūs.-ana] n. écouter

attentivement (not. la parole du mâıtre) |
obéissance ; devoir, service ; hommage (à 〈g. dat.
loc. iic.〉).
f� �� qA śuśrūs. ā [́suśrūs. ] f. désir d’écouter la pa-

role du mâıtre |obéissance ; devoir conjugal ; de-
voir de service.
f� �� q� śuśrūs.u [́suśrūs.-u] a. m. n. f. qui désire

s’instruire, qui aime l’étude ; obéissant, attentif.√
f� q̂ śus. v. [1] pr. (śus.yati) pft. (śuśos.a) pp.

(śus.ka) se sécher, se dessécher ; se flétrir — ca.
(śos.ayati) sécher, dessécher | abattre, détruire.
śus.yati jalam l’eau s’évapore.
f� 	k śús.ka [pp. śus. ] a. m. n. f. śus.kā séché,

desséché ; fané, flétri ; maigre ; sec, aride | vain,
vide ; inutile, sans profit, sans raison — n.
matière sèche ; not. bois sec, bouse de vache
sèche.

śús.kagomaya [gomaya] n. bouse de vache
séchée.

śús.kaphala [phala] n. fruit sec.
f� 	Z śus.n. a [́sus.-na] m. myth. np. du démon

[asura] Śus.n. a “Torride” ; [RV.] comme Vr.tra, il
libéra les eaux célestes lorsqu’Indra le tua ; [KS.]
il avait avalé la liqueur d’immortalité [amr.ta] et
pouvait ressusciter les démons par son souffle ;
Indra se transforma en goutte de miel pour se
faire avaler par lui, et s’échappa de sa bouche
sous la forme d’un faucon [́syena] tenant l’amr.ta.
f� E	mn̂ śus.min [́sus.-min] agt. m. f. śus.min. ı̄

fort, puissant ; vigoureux, fougueux |impétueux ;
audacieux, hardi.√

f� śū var. śve v. [1] pr. (śváyati) pp. (śūna)
enfler | être puissant, être vainqueur ‖ gr. κυεω ;
lat. inciens.

f� dý śūdrá m. soc. homme de la 4e classe, ser-
viteur — f. śūdrā soc. femme de classe śūdra,
servante | pl. śūdrās soc. la classe [varn. a] des
serviteurs.

śūdraka [-ka] m. hist. np. de Śūdraka
Rājā “Roi des prolétaires”, auteur de la pièce
de théâtre Mr.cchakat.ikā, de date incertaine,
antérieure au 6e siècle ; il y donne une critique
acérée de la société des princes, des brahmanes
et des courtisanes de son temps, dans une pers-
pective bouddhiste.

śūdrārya [ārya] m. du. śūdrāryau un servi-
teur et un noble.
f� n śūna [pp. śū] a. m. n. f. śūnā enflé ; creux

— n. vide, absence.
f� �y śūnyá [́sūna-ya] a. m. n. f. śūnyā vide,

désert ; vide de, manquant de — n. le vide, le
néant, la non-existence |math. symb. le nombre
zéro.

śūnyatā [-tā] f. fait d’être vide, d’être désert
| phil. néant, non-existence ; nature illusoire des
phénomènes — ifc. privation de, manque de.

śūnyatva [-tva] n. cf. śūnyatā.
śūnyabhāva [bhāva] m. phil. état de contem-

plation du vide, une forme de samādhi.
śūnyavāda [vāda] m. phil. doctrine de la va-

cuité du monde phénoménal.
śūnyavādin [-in] agt. m. f. śūnyavādin̄ı phil.

adepte du śūnyavāda ; cf. Nāgārjuna.
f� r śūra a. m. n. f. śūrā courageux, brave,

hardi, guerrier — m. héros | myth. [Mah.] np.
du roi yādava Śūra “le Brave”, fils de Hr.dika ; il
conçut 10 fils et 4 filles de sa femme Māris.ā ;
son cadet Vasudeva est le père de Kr.s.n. a ; il
donna sa fille âınée Pr.thā à son cousin Kunti
pour qu’il l’adoptât comme Kunt̄ı | hist. np. de
Śūra1, moine bd. du 1 er siècle, auteur d’une
version en style campū de la Jātakamālā, racon-
tant 34 naissances passées [jātaka] du Buddha ;
certaines de ces histoires sont illustrées dans
les fresques d’Ajanta ; 33 de ces naissances sont
représentées dans les 135 panneaux de la balus-
trade de la 1e galerie du stūpa de Borobud.ur.
sā te gatir yā śūrān. ām Ta voie est celle des héros.

śūrapadma [padma] m. myth. [SkP.] np. de
l’asura Śūrapadma, frère âıné de Tāraka ; il com-
battit Skanda, et vaincu demanda grâce ; il de-
vint son paon-monture [vāhana].

śūrasena [senā] m. géo. np. du pays et du
peuple Śūrasena ; sa capitale était Mathurā |
myth. np. du roi Śūrasena1 “à l’armée de bra-
ves” ; cf. Śūra |myth. np. du roi Śūrasena2, fils
de Kārtav̄ırya ; il tua Jamadagni pour venger
son père.
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f� p śūrpa n. van en osier ; éventail ; tamis ;
panier d’osier.

śūrpan. akhā [nakha] f. myth. [Rām.] np. de
Śūrpan. akhā “Avec des griffes en éventail”, vam-
pire [rāks.as̄ı] sœur de Rāvan. a ; elle habitait le
Janasthāna avec son frère Khara ; elle s’éprit de
Rāmacandra qui la rejeta, et fut moquée par
S̄ıtā ; prenant une forme horrible elle voulut la
dévorer, mais Laks.man. a la défigura en lui cou-
pant le nez et les oreilles ; pour se venger elle
incita Rāvan. a à enlever S̄ıtā.
f� l śūla m. pique, lance, broche | myth. tri-

dent de Śiva | douleur aiguë, colique ; supplice
du pal — f. śūlā pal |prostituée — ifc. vente de.
śūlāyām. viddha empalé.

śūlaghna [ghna] a. m. n. f. śūlaghnā méd.
(remède) anti-colique.
f� gAl śr.gāla var. sr.gāla m. natu. zoo. chacal

| (péj.) canaille — f. śr.gāl̄ı natu. chacal femelle.
na tvā śr.gālam. manye Tu ne vaux pas mieux
qu’un chacal.
f� ½ śr. ṅga n. corne ; défense (d’éléphant) |pic,

pointe, sommet, objet pointu ; not. seringue |
myth. np. de l’arc Śr.ṅga “Pointu” de Vis.n. u ; cf
Vais.n. avacāpa ‖ fr. seringue.

śr. ṅgaka [-ka] m. n. corne | seringue.
śr. ṅgavera [vera] m. [“au corps en forme de

corne”] (racine de) gingembre ; cf. ārdraka |
[́sr. ṅgaverapura] géo. np. de la ville de Śr.ṅgavera
ou Śr.ṅgaverapura, sur les bords du Gange, près
de mod. Allahabad ; elle possédait un système
hydraulique de filtration et stockage de ses eaux ;
myth. Rāma y aurait commencé son exil de 14
ans ; cf. Guha1 ‖ fr. gingembre.
f� ½Ar śr. ṅgāra [́sr. ṅga-ra] a. m. n. f. śr. ṅgārā

orné, joli — m. ornement, parure |amour sexuel
| phil. l’érotique, un des 9 modes artistiques
[rasa] ; on lui associe la couleur bleu nuit et la
divinité Vis.n. u.

śr. ṅgāratilaka [tilaka] m. lit. np. du
Śr.ṅgāratilaka “Ornement d’érotique”, re-
cueil d’une trentaine de poèmes attribué à
Kālidāsa.

śr. ṅgāraprakāśa [prakāśa] m. lit. np. du
Śr.ṅgāraprakāśa “Lumières sur la passion”, ou-
vrage de poétique et de dramaturgie en 36 cha-
pitres attribué à Bhojadeva.

śr. ṅgāraśataka [́sataka] n. lit. np. du
Śr.ṅgāraśataka, recueil de 100 poèmes sur
l’érotique de Bhartr.hari1.
f� ½AErn̂ śr. ṅgārin [́sr. ṅgāra-in] agt. m. f.

śr. ṅgārin̄ı passionné, amoureux |érotique, sexuel ;
orné, plaisant — m. amant passionné — f.
śr. ṅgārin̄ı épouse, mâıtresse.

f� E½n̂ śr. ṅgin [́sr. ṅga-in] agt. m. f. śr. ṅgin̄ı qui
a des cornes.
f� ½�Er śr. ṅgeri var. śr. ṅger̄ı [́sr. ṅga-giri] f. géo.

np. de Śr.ṅgeri ou Śr.ṅger̄ı “Mont Cornu”, village
du Karn. āt.a sur les berges de la rivière Tuṅgā
(à 100 km au nord-est de Mangalore), site du
daks.in. āmnāya mat.ha de Śaṅkara1, qui y passa
12 ans à prêcher à ses disciples ; on y trouve le
temple de Vidyāśaṅkara (14e siècle).
f� Ẑ śr.n. cf. śru.√
f� śr̄. v. [9] pr. (śr.n. āti) aor. [5] (aśar̄ıt) pp.

(ś̄ırn. a) pf. (parā, vi) casser, briser ; broyer —
ps. (ś̄ıryate) se rompre, se briser, éclater ; se
détacher, tomber | se gâter, se flétrir ; pourrir.
f� śe cf. ś̄ı1.
f�Kr śekhara [́sikhara] m. sommet du crâne,

diadème, couronne |pic, sommet ; pinacle — ifc.
le meilleur, le plus beau des.

śekharāp̄ıd. ayojana [āp̄ıd. a-yojana] n. l’arran-
gement de diadèmes et de chapelets, l’un des 64
arts [kalā].
f�p śepa [relié à sapa] m. pénis ; syn. śepha.
f�pAn śepāna [ppft. md. śap] a. m. n. f. śepānā

ayant juré.
śepāno ’smi j’ai juré.
f�P śepha [relié à śepa] m. verge, pénis.
śephahars.an. a [hars.an. a] a. m. n. f.

śephahars.an. ā [“qui dresse la verge”] aphrodi-
siaque, provoquant l’érection.
f�v śéva [relié à śiva] a. m. n. f. śevā véd.

amical, cher ; précieux.
f�q śes.a [́sis. ] m. n. résidu, reste |soc. not. reste

des oblations aux dieux du pākayajña, mangé
par le mâıtre de maison | fin, conclusion ; souve-
nir |myth. np. de Śes.a “Vestige”, fils de Kaśyapa
et de Kadrū, roi des dragons [nāga] symboli-
sant le résidu de l’Univers entre deux kalpa et
le germe de la création ; pendant le kalpa il
soutient le monde ; au pralaya, il vomit le feu
qui détruit tout ; pendant le sommeil cosmique,
Vis.n. u-Nārāyan. a repose sur lui ; il s’incarna sur
terre comme Caraka pour guérir les hommes ;
cf. Ananta, Anantaś̄ırs.ā, Ādíses.a, Phan. ı̄ndra,
Vāsuki | onyx ; soc. cette pierre est considérée
comme maléfique.
śes.e adv. gram. dans les autres cas.
na śes.am. āpnuvanti il n’en reste plus.

śes.abhāva [bhāva] m. état résiduel ou auxi-
liaire.

śes.aśāyin [́sāyin] a. m. n. f. śes.aśāyin̄ı myth.
syn. de Vis.n. u-Anantaśāyin.

śes. ādri [adri] m. hist. np. du grammairien
Śes.ādri.
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f{È śaikya a. m. n. f. śaikyā damasquiné.
f{(y śaitya [vr. ś̄ıta-ya] n. froid, frâıcheur.
f{Ny śaibya [vr. śibi-ya] a. m. n. f. śaibyā

relatif aux śibayas ; descendant de Śibi — m.
myth. [PP.] np. de Śaibya, l’un des 4 chevaux
du char de Kr.s.n. a, de couleur verte — f. śaibyā
myth. np. de la princesse Śaibyā, nièce de l’im-
posteur Vāsudeva1 ; Śvetaketu1 et Uddhava en
tombèrent amoureux ; ce dernier fit intervenir
Kr.s.n. a en sa faveur.
f{l śaila [vr. śilā] a. m. n. f. śailā en pierre,

pierreux — m. colline, montagne.
śailaputr̄ı [putr̄ı] f. myth. np. de Śailaputr̄ı

“Fille de la montagne”, épith. de Pārvat̄ı.
śailamaya [maya] a. m. n. f. śailamaȳı en

pierre.
śailamaȳı pratimā idole en pierre.
f{l� q śailūs. á m. danseur, mime ; acteur, bala-

din — f. śailūs. ı̄ actrice, danseuse.
f{v śaiva [vr. śiva] a. m. n. f. śaiv̄ı relatif à

Śiva — m. shiväıte, adorateur de Śiva.
śaivacāpa [cāpa] m. myth. np. de l’arc ma-

gique Śaivacāpa que Vísvakarmā fabriqua pour
Śiva afin de détruire Tripura ; cf. Ajagava.

śaivapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Śaivapurān. a ; cf. Vāyav̄ıyapurān. a.

śaivasiddhānta [siddhānta] m. lit. littérature
shiväıte de l’Inde du Sud.

śaivāgama [āgama] n. lit. tantra shiväıte
(sous la forme d’un dialogue où Śiva répond
à des questions de Śakti, opp. nigama) ; on en
dénombre traditionnellement 28.
f{fv śaísava [vr. śísu] n. enfance.

śaísave adv. dans l’enfance.
fok śoká [́suc] m. peine, chagrin, douleur (à

cause de 〈g. iic.〉) |myth. np. de Śoka, le Chagrin
personnifié, fils de la Mort.
śokam. dā causer du chagrin.
alam. śokena ne soyez pas triste.

śokavat [-vat] a. m. n. f. śokavat̄ı triste, qui
a de la peine ou du chagrin.

śokārta [ārta] a. m. n. f. śokārtā affligé par
la peine.
śokārtasya pravr.tto me śloko bhavatu nānyathā
[Rām.] Affligé par la peine, ainsi le śloka et nul
autre naquit en moi.
foĉ śoc [ca. śuc] v. [10] pr. (śocáyati) pfp.

(śocya) inf. (śocitum) affliger | s’affliger, se la-
menter — ps. (śocyate) être affligé.
foQy śocya [pfp. [1] śuc] a. m. n. f. śocyā

dont il faut s’affliger ; lamentable, déplorable,
misérable — n. (impers.) il faut déplorer.
gatam. na śocyam Il ne faut pas regretter le
passé.

foZ śon. a a. m. n. f. śon. ā f. śon. ı̄ rouge, couleur
de sang — m. rougeur — n. sang ; minium — f.
śon. ā géo. np. de la rivière Śonā ou Śona, qui
prend naissance dans les monts Vindhya et se
jette dans le Gange en amont de Pāt.aliputra.
śon. ı̄ kr. teindre en rouge.
foEZt śon. ita [́son. a-ta] n. sang.
foD̂ śodh [ca. śudh] v. [10] pr. (śodhayati) pp.

(sodhita) purifier.
foDn śodhana [́sodh-ana] a. m. n. f. śodhanā

qui nettoie, qui purifie — n. moyen de purifica-
tion | justification ; preuve |math. soustraction.
foDnFy śodhan̄ıya [pfp. [2] śudh] a. m. n. f.

śodhan̄ıyā à purifier ; à justifier | à payer.
foEDt śodhita [pp. śodh] a. m. n. f. śodhitā

purifié.
foB̂ śobh [ca. śubh1] v. [10] pr. (śobhayati)

orner, décorer ; faire briller.
foBn śobhana [́sobh-ana] a. m. n. f. śobhanā

brillant ; beau, joli ; excellent, glorieux, magni-
fique — ifc. supérieur à, meilleur que — n. bien,
vertu, prospérité — f. śobhanā jolie femme.
śobhane voc. adr. ma belle.
foBA śobhā [́sobh] f. beauté, grâce ; splendeur ;

aspect — ifc. excellence de.
foEBn̂ śobhin [́sobh-in] agt. m. f. śobhin̄ı qui

brille |beau, joli — ifc. paré de, qui se distingue
par.
foq̂ śos. [ca. śus. ] v. [10] pr. (śos.ayati) sécher,

dessécher | abattre, détruire.
foq śos.a [́sus. ] a. m. n. f. śos. ā qui se dessèche

— m. dessèchement ; dessication |méd. tubercu-
lose.

śos.an. a [-na] a. m. n. f. śos.an. ā qui sèche,
qui dessèche ; qui absorbe, qui assèche | myth.
épith. de la brûlure d’amour [dahana], flèche de
Kāma — ifc. qui enlève, qui détruit — m. myth.
np. de Śos.an. a, aspect d’Agni — n. dessication,
assèchement | gingembre sec.
fOc śauca [vr. śuc] n. pureté, propreté ;

honnêteté ; purification |phil. la pureté, une des
disciplines [niyama] du yoga.
fO�X śaun. d. a [vr. śun. d. ā] a. m. n. f. śaun. d. ā

ivrogne.
fOdý śaudra [vr. śūdra] a. m. n. f. śaudrā relatif

à la classe śūdra.
fOn śauna [vr. śūna] a. m. n. f. śaun̄ı relatif

au chien.
fOn,f�p śaunah. śepa [vr. śunah. śepa] n. myth.

[AB.] histoire de Śunah. śepa.
fOnk śaunaka [vr. śunaka] m. myth. [Mah.]

np. du chef de clan [kulapati] Śaunaka “issu
de Śunaka”, descendant de Bhr.gu ; il dirigeait
la session sacrificielle lors de laquelle Ugraśravā
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Sauti conta le Mah. ; cf. Gr.tsamada, Paramāra
| hist. np. de Śaunaka1, grammairien du 4e

siècle ant. ; il établit une recension éponyme de
l’Atharvaveda, et le prātísākhya du R. gveda | lit.
nom d’une recension de l’Atharvaveda.
fOr śaura [vr. śūra] a. m. n. f. śaur̄ı héröıque.
fOrs�n śaurasena [vr. śūrasena] a. m. n. f.

śaurasen̄ı géo. relatif au peuple des Śūrasena —
f. śaurasen̄ı leur langue, prākr.ta de la région de
Mathurā ; il est utilisé dans le théâtre sanskrit
pour les femmes de haut rang.
fOEr śauri [́saura] m. myth. np. de Śauri, patr.

de Vasudeva “fils de Śūra” | myth. épith. de
Kr.s.n. a ou de Baladeva.
fOy śaurya [́saura-ya] n. héröısme ; valeur ;

prouesse.
��dý ścandra [relié à candra] ifc. a. m. n. f.

ścandrā qui brille.
[mfAn śmaśāna [aśma-́sayana] n. cimetière,

champ de crémation.
[m�� śmaśru var. śmaśāru n. barbe ; mous-

tache | pl. śmaśrūni id.
śmaśru dhara barbu.
śmaśru dhr. porter la barbe.
harísmaśāru à la barbe blonde.

śmaśrula [-la] a. m. n. f. śmaśrulā barbu.√
[yA śyā v. [1] pr. (śyāyati) pp. (ś̄ıta) geler ;

congeler, refroidir — pr. md. (śyāyate) coagu-
ler, se solidifier ; se refroidir ; se dessécher — ps.
(ś̄ıyate) congeler, être froid.
[yAm̂ śyām [vn. śyāma] v. [10] pr. md.

(śyāmāyate) devenir foncé, s’assombrir.
[yAm śyāma [́syā-ma] a. m. n. f. śyāmā noir ;

brun, sombre, de couleur foncée (se dit de la
peau, en éloge) |myth. épith. de Kr.s.n. a, de Bar-
bar̄ıka | myth. np. de Śyāma chien noir des en-
fers de Yama, au regard perçant [caturaks.a] ; il
est né de la chienne Saramā, comme son frère le
tacheté Śabala ; eux deux symbolisent le grigno-
tement de la vie des hommes par l’alternance
des jours et des nuits.

śyāmakarn. a [karn. a] a. m. n. f. śyāmakarn. ı̄
qui a l’oreille noire.

śyāmakarn. āśva [aśva] m. myth. cheval
(blanc) à l’oreille noire ; cf. R. c̄ıka, Gālava.

śyāmakun. d. a [kun. d. a] n. myth. np. du
Śyāmakun.d. a, étang où se baignait Gopāla-
Kr.s.n. a à Vr.ndāvana.

śyāmāyas [ayas] n. fer ; syn. kr.s.n. āyas.
[yAmk śyāmaka var. śyāmāka [́syāma-ka] a.

m. n. f. śyāmakā de couleur sombre — m. natu.
bot. Panicum frumentaceum, millet.
[yAm(v śyāmatva [́syāma-tva] n. noirceur.

[yAml śyāmala [́syāma-la] a. m. n. f. śyāmalā
de couleur foncée.

śyāmalika [-ika] m. hist. np. de Śyāmalika,
auteur de la pièce Pādatād. itaka ; il vécut entre
le 1er et le 10e siècle.
[yAl śyāla cf. syāla.
[y�n śyena m. natu. zoo. aigle ; faucon ;

épervier |myth. épervier en lequel Indra s’était
transformé pour reprendre la liqueur d’immor-
talité [amr.ta] volée par Śus.n. a | soc. véd. autel
[uttaravedi] en forme d’épervier construit pour
le sacrifice du soma [agnicayana] — f. śyen̄ı
myth. np. de Śyen̄ı, fille de Kaśyapa, mère des
oiseaux de proie, épouse d’Arun. a ; Sampāti et
Jat.āyu sont ses fils — v. [10] pr. (śyenayati) agir
comme un aigle.

śyenácit [cit3] a. m. n. f. empilé en forme de
faucon (se dit de l’autel véd.) |var. śyenácita id.
[yonAk śyonāka m. natu. bot. Bignonia

indica ou bot. Oroxylum indicum, bignone
d’Inde, liane aux fleurs en trompette rouges ;
c’est l’une des 5 grandes racines médicinales
[br.hatpañcamūla].
�t̂ śrat iic. foi ‖ lat. credo ; fr. croire.
��A śraddhā1 [́srat-dhā1] v. [3] pr.

(śraddádhāti) pr. md. (śraddhatté) avoir
la foi, avoir confiance, croire ; être fidèle ; croire
qqn. 〈dat. g.〉 ; croire à qqc. 〈g. loc.〉 ; approuver,
consentir.
��A śraddhā2 [́sraddhā1] f. foi, confiance,

croyance, dévotion ; fidélité, loyauté | phil.
[vedānta] la foi, l’une des 6 vertus cardinales
[s.at.sampad] |myth. np. de Śraddhā “Dévotion”,
épouse d’Aṅgirā ; elle est mère d’Utathya,
Br.haspati, Vayasya, Śānti1, Ghora, Virūpa,
Sam. varta et Sudhanvā ; elle est aussi mère de
Kāma par Dharma.
���y śraddheya [pfp. [1] śraddhā1] a. m. n. f.

śraddheyā crédible, digne de confiance.√
�m̂ śram v. [4] pr. (śrāmyati) pft. (śaśrāma)

pp. (śrānta) pf. (pari, vi) être las, être fatigué ;
se fatiguer | pratiquer l’ascétisme ; être épuisé
par les austérités — ca. (śrāmayati) fatiguer ;
subjuguer, dominer.
�m śráma [́sram] m. fatigue, épuisement, las-

situde | labeur, exercice ; peine, douleurs, ennuis
| var. śrāma id. — f. śramā ifc. exercice de, fa-
tigue de.
�mZ śraman. a [́sram-ana] m. ascète, religieux

mendiant ; not. bd. moine — f. śraman. ı̄ bd. re-
ligieuse ‖ tokharien shaman.
śraman. a gautama m. bd. le Buddha.√

�MB̂ śrambh v. [1] pr. md. (śrambhate) pp.
(śrabdha) pf. (vi) [inusité sans pf.].
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�vZ śravan. a1 [́sru-ana] n. audition, fait
d’entendre ; audition attentive de la parole du
mâıtre |chose entendue, enseignement, tradition
orale | phil. [vedānta] détermination de la vraie
doctrine de l’unité de l’Être — m. oreille |math.
hypoténuse ; diagonale d’un quadrilatère | astr.
astérisme [naks.atra] en forme de triangle ; not.
śravan. a2 | [́sraman. a] ascète, religieux mendiant ;
not. bd. moine.
avais.n. ava mukhodḡırn. am pūtam hari-
kathāmr.tam śravan. am naiva kartavyam
sarpocchis.t.am yathā payah. [PP.] On ne doit
écouter aucune louange du Seigneur de la
bouche fétide d’un non-vais.n. ava ; c’est du
poison, comme le lait souillé par le serpent.

śravan. akumāra [kumāra] m. myth. [Rām.]
np. du jeune garçon Śravan. akumāra, seul se-
cours de ses parents aveugles, que le roi
Daśaratha tua accidentellement à la chasse
en décochant une flèche au son de la cruche
qu’il remplissait à la Sarayū ; en punition,
Daśaratha fut maudit du chagrin de perdre son
fils [putraśoka], et mourut alors que son fils
Rāma était parti en exil.
�vZ śravan. a2 [sru] a. m. n. f. śravan. ā boiteux

— f. śravan. ā myth. np. de Śravan. ā “(la vache)
Boiteuse”, 21e astérisme lunaire [naks.atra], corr.
à l’étoile Altäır α de l’Aigle ; Vis.n. u y préside ;
son symbole est trois empreintes de pas, symbo-
lisés par αβγ de l’Aigle.
�vŝ śravas [́sru] n. éloge, renommée, gloire.
�Evn̂ śravin [́sru-in] agt. m. f. śravin̄ı fameux,

glorieux.
�Ev¤ śravis.t.ha [super. śravin] a. m. n. f.

śravis.t.hā très glorieux — f. śravis.t.hā astr. np.
de Śravis.t.hā “la Très glorieuse”, 22e astérisme
lunaire [naks.atra], corr. à l’étoile β du Dauphin ;
les trésors [vasavas] y président ; son symbole est
un tambourin ; plus tard appelée Dhanis.t.hā.
�&y śravya [pfp. [1] śru] a. m. n. f. śravyā

digne d’être entendu ; qui doit être écouté — n.
obligation d’écouter | lit. récit (opp. dr. śya).
�A� śrāddha [vr. śraddhā2] n. foi, confiance,

croyance ; fidélité, loyauté | soc. véd. rite
funéraire, offrande aux mânes [pitaras] ;
c’est un pākayajña ; cf. Gayā, ābhyudayika,
nānd̄ımukhās.

śrāddhabhuj [bhuj3] a. m. n. f. qui mange les
offrandes aux mânes.
�A�t śrānta [pp. śram] a. m. n. f. śrāntā fa-

tigué, épuisé | en peine, déprimé ; affamé —
n. fatigue, épuisement | mortification, pratique
d’austérités.

�Am̂ śrām [ca. śram] v. [10] pr. (śrāmayati)
fatiguer ; subjuguer, dominer.
�Am śrāma cf. śrama.
�Av̂ śrāv [ca. śru] v. [10] pr. (śrāváyati)

réciter, proclamer à 〈acc.〉.
�Avk śrāvaka [́srāv-aka] a. m. n. f. śrāvikā

audible — m. auditeur ; élève, disciple (not. du
Buddha).
�AvZ śrāvan. a1 [vr. śravan. a1] a. m. n. f.

śrāvan. ā1 prescrit dans le Veda.
�AvZ śrāvan. a2 [vr. śravan. a2] a. m. n. f.

śrāvan. ā2 astr. relatif au naks.atra Śravan. ā —
m. mois de Śravan. ā (juillet-août) — f. śrāvan. ı̄
jour de pleine lune [pūrn. imā] de ce mois ; soc. on
y pratique un pākayajña ; on y célèbre le sans-
krit [vísvasam. skr.tadina] ; c’est le jour où l’on re-
nouvelle l’upav̄ıta, et où les sœurs mettent un
raks. ābandhana au poignet de leurs frères.
�Avm̂ śrāvam [abs. śru] ind. ayant écouté.
�Av-t śrāvasta [vr. śravas-ta] m. hist. np. du

roi Śrāvasta “le Glorieux” — f. śrāvast̄ı géo. np.
de la ville de Śrāvast̄ı “la Glorieuse”, capitale
du roi Śrāvasta, située dans le Kosala (pāli Sa-
vatthi, mod. Sāhet-Māhet près de Faizabad au
nord du Bihāra) ; bd. Buddha y fit un miracle
en présence du roi Prasenajit2 : il se promena
dans les airs et multiplia son image à l’infini.√

E� śri v. [1] pr. (śrayati) pr. md. (śrayate)
aor. [3] (aśísriyat) pp. (śrita) pf. (ā, ut, pari,
sam) s’appuyer sur, se trouver près de, se
réfugier auprès de 〈acc.〉 |assumer une condition,
occuper une place ‖ gr. κλινω ; lat. inclino ; all.
lehnen ; ang. to lean ; fr. incliner.
E�t śrita [pp. śri] a. m. n. f. śritā attaché à,

agrippé à, connecté avec, qui se trouve dans 〈loc.
acc. iic.〉 |approché, recherché, servi, honoré ; oc-
cupé (place) |qui est allé vers, réfugié auprès de,
tombé dans 〈acc.〉 | subordonné, auxiliaire.
vāṅ mayyastu śritā vāgghyojis.t.hā devatānām
Que la Parole soit en moi, car la Parole est le
plus puissante divinité.
�F śr̄ı f. chance ; prospérité, fortune, bon-

heur ; gloire | beauté | myth. np. de Śr̄ı “Fortu-
ne”, épith. de Laks.mı̄, déesse de la prospérité,
épouse-́sakti de Vis.n. u ; elle est dite issue
du barattage de la mer de lait primordiale
[ks. ı̄rodamathana], ou bien fille de Bhr.gu et
Kyāti ; elle est la patronne du commerce — iic.
[́sr̄ımat] (devant noms propres ou d’ouvrages)
excellent, splendide ; honorable, éminent ; fa-
meux, célèbre ; saint, vénéré, sacré.

śr̄ıkan. t.ha [kan. t.ha] m. myth. épith. de Śiva-
Nı̄lakan. t.ha “à la Gorge splendide” | hist. np.
de Śr̄ıkan. t.ha, philosophe du 11e siècle qui
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développa la doctrine shiväıte de la “non-dualité
distinguée” [vísis.t. ādvaita] dans ses commen-
taires du Brahmasūtra | soc. titre de poète ; cf.
Bhavabhūti.

śr̄ıkālahasti [kāla2-hasti] m. géo. np. de
Śr̄ıkālahasti, ville sacrée au sud de l’Andhra
Pradesh, à 36 km de Tirupati sur la rivière
Svarn. amukh̄ı ; on y trouve le grand temple du
Vent Kālahast̄ı́svara.

śr̄ıkhan. d. a [khan. d. a] m. n. santal, bois de san-
tal.

śr̄ıcakra [cakra] n. cf. śr̄ıyantra.
śr̄ıdhara [dhara] m. myth. np. de Śr̄ıdhara

“Divin support”, épith. de Vis.n. u-Kūrma,
supportant la baratte primordiale ; cf.
ks. ı̄rodamathana | hist. np. de Śr̄ıdhara1

Bhat.t.a, philosophe bengali du 10e siècle ; on lui
doit la Nyāyakandal̄ı.

śr̄ınagara [nagara] n. géo. np. de Śr̄ınagara
“Riche Ville”, capitale du Kaśmı̄ra, sur les bords
de la Vitastā (mod. Jhelum) ; cette ville très an-
cienne était un centre bd. au temps de l’empire
Maurya puis de l’époque kus. ān. a ; le roi Pra-
varasena II en fit sa capitale Pravarasenapura-
Pravara ; elle fut prise par les Huns au 6e siècle,
devint musulmane sous les Moghols, puis fut an-
nexée par les Sikhs au 19e siècle.

śr̄ınivāsa [nivāsa1] m. myth. résidence de Śr̄ı
|myth. np. de Śr̄ınivāsa “Refuge de Śr̄ı”, épith.
de Vis.n. u.

śr̄ınivāsakalyān. a [kalyān. a] n. soc.
cérémonie de mariage céleste entre Vis.n. u-
Śr̄ınivāsa et Śr̄ı-Padmāvat̄ı ; son festival est
célébré not. à Tirumala.

śr̄ıpañcamı̄ [pañcamı̄] f. soc. festival en l’hon-
neur de Sarasvat̄ı, le 5e jour de la quinzaine
claire du mois māgha ; on y honore les livres et
instruments d’écriture ; cette fête est aussi ap-
pelée vasantapañcamı̄.

śr̄ıparvata [parvata] m. géo. np. de la châıne
montagneuse Śr̄ıparvata, au sud du plateau de
Śr̄ı́saila ; mod. Nallamala.

śr̄ıphala [phala] n. fruit du bilva, grosse
grume jaunâtre, qui contient une pulpe orangée
que les prêtres pressurent pour en boire le jus.

śr̄ıb̄ıja [b̄ıja] n. phil. [tantra] b̄ıjamantra
‘́sr̄ım. ’, d’évocation de Śr̄ı.

śr̄ıbhāgavata [bhāgavata] n. lit.
np. du Śr̄ıbhāgavata mahāpurān. a ; cf.
Bhāgavatapurān. a.

śr̄ımat [-mat] a. m. n. f. śr̄ımat̄ı beau, ai-
mable, charmant, plaisant ; splendide, glorieux
| éminent, célèbre, illustre | bien établi ; riche,
fortuné, prospère — m. personne de qualité —

iic. adr. (honorifique) Vénérable 〈np.〉.
śr̄ımān adr. Monsieur.
śr̄ımat̄ı adr. Madame (femme mariée dont
l’époux est encore en vie).
śr̄ımadrāmānujāya namah. Gloire au Vénérable
Rāmānuja.

śr̄ımattā [-tā] f. splendeur, beauté ; gloire ;
fortune.

śr̄ımadbhāgavata [bhāgavata] n. lit.
np. du Śr̄ımadbhāgavata, le “Vénérable
Bhāgavatapurān. a”.

śr̄ıyantra [yantra] n. phil. diagramme de
méditation tantrique, formé de 9 triangles en-
chevêtrés ; syn. śr̄ıcakra ; cf. śr̄ıvidyā.

śr̄ıraṅga [raṅga] m. myth. np. de Śr̄ıraṅga
“Mâıtre de l’assemblée”, aspect de Vis.n. u, aussi
appelé Raṅganātha — n. géo. np. de Śr̄ıraṅga,
grand temple établi au bord de la Kāver̄ı par
Rāmānuja près de Trichi au Tamil Nadu, à la
gloire de Raṅganātha.

śr̄ıraṅgapat.t.ana [pat.t.ana] n. géo. np. de la
ville de Śr̄ıraṅgapat.t.ana, sur une ı̂le de la rivière
Kāver̄ı, à 15 km au nord de Mysore au Karn. āt.a ;
elle est nommée en l’honneur de Raṅganātha,
dont le temple fut édifié au 12e siècle ; elle fut
fortifiée au 15e siècle, et servit de capitale aux
rois et sultans de Mysore.

śr̄ırāghavayādav̄ıya [rāghava-yādav̄ıya] n. lit.
np. du Śr̄ırāghavayādav̄ıya “Légende dorée de
Rāma et de Kr.s.n. a”, poème boustrophédon
[vilomakāvya] relatant l’histoire de Rāma dans
un sens, et celle de Kr.s.n. a dans l’autre ; le
miroir [pratiloma] de son nominatif forme
yam. vidayāvagharāśr̄ı “dont Laks.mı̄ a aspergé la
résidence de savoir”.

śr̄ırāma [rāma] m. myth. np. de Śr̄ırāma
“Divin Rāma”, invocation respectueuse de
Rāmacandra comme Rāma avatāra de Vis.n. u
| adr. soc. salutation de vais.n. ava.

śr̄ırāmanavamı̄ [navamı̄] f. cf. rāmanavamı̄.
śr̄ıvatsa [vatsa] m. myth. np. de Śr̄ıvatsa

“Cher à Śr̄ı”, boucle de poils dorés qui orne le
sein gauche de Vis.n. u ; on le représente par un
symbole en forme de fleur de lys | jn. symbole
fréquent sur la poitrine d’un t̄ırthaṅkara | bd.
[arch.] symbole associé au triratna et au cakra.

śr̄ıvāstu [vāstu] f. géo. np. de la vallée de
la rivière Śr̄ıvāstu “Sainte Résidence”, devenue
plus tard la Suvāstu.

śr̄ıvidyā [vidyā] f. soc. [tantra] culte de Tri-
purasundar̄ı à l’aide du śr̄ıyantra.

śr̄ı́saila [́saila] m. géo. np. de Śr̄ı́saila, pla-
teau au sud de la rivière Kr.s.n. a, dans l’Andhra
Pradesh, important lieu de pélerinage ; dans le
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temple de Mallikārjuna Mahāliṅga on vénère
l’un des 12 signes divins de Śiva [jyotirliṅga].

śr̄ısūkta [sūkta] n. lit. np. du Śr̄ısūkta,
poème dévotionnel louant Laks.mı̄ ; ses hymnes
se trouvent dans les khilāni.

śr̄ıhars.a [hars.a] m. hist. np. du poète
Śr̄ıhars.a (12e siècle) ; il est l’auteur du
mahākāvya Nais.adhacarita | épith. honorifique
du roi Hars.a.
�F\ śr̄ım. part. phil. [tantra] kamalāb̄ıja ou

śr̄ıb̄ıja, b̄ıjamantra d’évocation de la Déesse.
�Fl śr̄ıla [́sr̄ı-la] a. m. n. f. śr̄ılā prospère, heu-

reux ; éminent | soc. np. de Śr̄ıla “Bienheureux”,
titre de respect.√

�� śru v. [5] pr. (śr.n. óti) pr. md. (śr.n. uté)
pft. (śuśrāva) aor. [3] (aśuśruvat) aor. [2]
(aśravat) aor. ps. (aśrāvi) pp. (śruta) pfp.
(śravya, śrotavya) abs. (śrutvā, -́sruya, śrāvam)
inf. (śrotum) pf. (ā, upa, prati, vi) entendre
| apprendre qqc. 〈acc.〉 de qqn. 〈g. abl. i.〉 |
écouter, apprendre, étudier — ps. (śrūyate) être
entendu ; être connu ; être appris d’un mâıtre
— ca. (śrāvayati) pfp. (śrāvayitavya) réciter,
proclamer à 〈acc.〉 — dés. (śuśrūs.ati) dés. md.
(śuśrūs.ate) obéir à ‖ gr. κλυω ; lat. clutus ; all.
laut ; ang. loud.
śrūyatām interj. silence ! écoutez ! (ps. imp.
“qu’il soit entendu”).
śravat (subj.) il aura entendu.
śr.n. udhvam samāhitāh. écoutez attentivement.
samprativārtāh. śrūyantām veuillez écouter les
informations.
�� t śruta [pp. śru] a. m. n. f. śrutā écouté,

entendu, enseigné ; connu, célèbre, renommé ;
connu comme étant | appelé 〈iti nom.〉 — n. ac-
tion d’entendre ; savoir, science | science sacrée,
révélation.

śrutakarman [karman] m. myth. [Mah.] np.
de Śrutakarmā “aux célèbres actions”, fils de Sa-
hadeva et Draupad̄ı.

śrutak̄ırti [k̄ırti] m. myth. [Mah.] np. de
Śrutak̄ırti “dont la gloire est célèbre”, fils d’Ar-
juna et Draupad̄ı — f. myth. [Rām.] np. de
Śrutak̄ırti1, fille cadette du roi Kuśadhvaja1 ;
elle épousa Śatrughna.

śrutakevalin [kevalin] m. érudit exceptionnel.
śrutanābha [nābha] m. myth. np. de

Śrutanābha, roi d’Ayodhyā, fils de Bhaḡıratha,
père de Sindhudv̄ıpa, ancêtre de Raghu et donc
de Rāma.

śrutapañcamı̄ [pañcamı̄] f. jn. fête
commémorant les textes sacrés jaina, aussi
appelée gurupañcamı̄, célébrée dans la tradition
digambara le 5e jour du mois jyais.t.ha ; dans

la tradition śvetāmbara cette fête s’appelle
jñānapañcamı̄, elle est célébrée le 5e jour du
mois kārttika ; on y porte les livres sacrés en
procession.

śrutasoma [soma] m. myth. [Mah.] np. de
Śrutasoma, fils de Bh̄ıma et Draupad̄ı.

śrutāyudha [āyudha] m. myth. [Mah.] np. de
Śrutāyudha “Armé du savoir”, fils de la grande
rivière [mahānad̄ı] Parn. aśā et du dieu Varun. a ; à
la demande de Parn. aśā, Varun. a lui avait donné
une masse d’armes magique avec le pouvoir
d’être invincible et immortel tant qu’il ne la lan-
cerait pas sur un homme non armé ; il devint
roi du Kamboja et prit le parti des Kauravās ;
au 14e jour de la grande bataille, lorsqu’Arjuna
voulut tuer Jayadratha, il s’interposa ; son grand
âge lui fit commettre la faute de lancer sa mas-
sue sur Kr.s.n. a désarmé, qui prit la massue sur
sa poitrine, annulant le pouvoir magique, et per-
mettant ainsi à Arjuna de le tuer.
�� tvt̂ śrutavat [ppa. śru] a. m. n. f. śrutavat̄ı

qui sait ; savant, qui possède la science — f.
śrutavat̄ı myth. np. de Śrutavat̄ı “Savante”,
épouse de Bharadvāja ; elle voua sa vie à l’étude
du Veda.
�� Et śruti [́sru-ti] f. audition ; oreille |tradition,

doctrine, savoir ; enseignement sacré | lit. la pa-
role révélée (opp. smr.ti, le corpus des textes tra-
ditionnels).
�� (vA śrutvā [abs. śru] ind. ayant entendu ;

ayant appris.
��EZ śren. i var. śren. ı̄ f. série, groupe ; troupe,

multitude | guilde, compagnie, corporation.
śren. i bhū [bhū1] faire la queue, se mettre en
rang.
��yŝ śreyas [compar. śr̄ı] a. m. n. f. śreyas̄ı

plus beau, meilleur, préférable ; excellent ; pro-
pice, favorable |mieux — n. meilleure condition,
bien-être, bonheur ; salut | phil. [KU.] la voie
préférable, qui mène au salut ; opp. preyas la
voie des plaisirs, qui mène à la perdition.
śreyas ... na ... mieux vaut ... que ...
śreyaśca preyaśca le meilleur et l’agréable.
satyād apyanr.tam. śreyas [Ve.] Le mensonge est
meilleur encore que la vérité.

śreyām. sanātha [nātha] m. jn. np. de
Śreyām. sanātha “Meilleur des mâıtres”, 11e

t̄ırthaṅkara mythique ; son corps est jaune d’or,
son symbole est un aigle, un daim ou un rhi-
nocéros.
��¤ śres.t.ha [super. śr̄ı] a. m. n. f. śres.t.hā

meilleur, excellent en qqc. 〈loc.〉 | le premier, le
meilleur, le plus beau parmi 〈g. iic.〉.
dhanvinām. śres.t.ha le meilleur des archers.
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munísres.t.ha meilleur entre les sages.
śres.t.hatama a. m. n. f. śres.t.hatamā super. le

meilleur, le suprême.
śres.t.hatara a. m. n. f. śres.t.hatarā compar.

meilleur.
na hi mānus. ācchres.t.hataram. hi kiñcit [Mah.] Il
n’y a rien de supérieur à l’homme.
��E¤n̂ śres.t.hin [́sres.t.ha-in] m. le meilleur (arti-

san), chef d’une corporation [́sren. i] |marchand,
artisan | bd. trésorier ; banquier, prêteur.
��¤̂y śres.t.hya [́sres.t.ha-ya] n. suprématie,

prééminence, précellence (parmi 〈g. iic.〉).
�oZF śron. ı̄ f. hanche, fesse ; cf. suśron. ı̄ | du.

śron. yau hanches, fesses ‖ gr. κλoνις ; lat. clūnis.
�ot&y śrotavya [pfp. [3] śru] a. m. n. f.

śrotavyā digne d’être entendu ; qui doit être
écouté — n. moment d’écouter ; obligation
d’écouter | (imp.) il faut écouter.
�ot� śrotr. [́sru] agt. m. f. śrotr̄ı qui écoute,

auditeur.
�o/ śrótra [́sru-tra] n. oreille |phil. [sām. khya]

le sens [buddh̄ındriya] de l’oüıe ; il est régi
[niyantr. ] par les Dísas ; la perception [tanmātra]
associée est le son [́sabda].
�oE/y śrótriya [́srotra-iya] a. m. n. f. śrótriyā

érudit, expert en Veda — m. soc. brahmane ex-
pert en Veda ; cf. anūcāna.
�Ot śrauta [vr. śruti] a. m. n. f. śrautā phil.

conforme à la connaissance révélée ; correct vis-
à-vis de la doctrine ; se dit not. des rites solen-
nels védiques.

śrautasūtra [sūtra] n. phil. texte d’apho-
rismes résumant les textes brāhman. a pour les
rites solennels.
õyTm̂ śryartham [́sr̄ı-artha] adv. aux fins de

prospérité.
�#Z ślaks.n. á a. m. n. f. ślaks.n. ā glissant,

lisse, poli | tendre, gentil, délicat ; petit, mince
| honnête, sincère.
ślaks.n. am doucement, délicatement, gentiment.
ślaks.n. ı̄ kr. polir.√

�AĜ ślāgh v. [1] pr. md. (ślāghate) pp.
(ślāghita) louer, célébrer 〈dat.〉.
nr.pāya ślāghate band̄ı le barde loue le roi.√

E�q̂ ślis. v. [4] pr. (ślis.yati) pp. (ślis.t.a) abs.
(ślis.t.vā, -́slis.ya) pf. (ā, pra, vi, sam) s’attacher,
adhérer, être fixé à 〈loc. acc.〉 |entourer, embras-
ser — ca. (śles.ayati) unir, joindre.
E�qA ślis. ā [́slis. ] f. adhérence.
E�£ ślis.t.a [pp. ślis. ] a. m. n. f. ślis.t. ā entouré,

étreint, embrassé |attaché, adhérent ; qui étreint,
qui embrasse.

ślis.t.apriya [priya] a. m. n. f. ślis.t.apriyā qui
embrasse sa bien aimée.

�� ślu nota. gram. suffixe conjugationnel
[vikaran. a] de la 3e classe de racines avec élision
de l’affixe ‘a’.
��q śles.a [́slis. ] m. union, jonction, embrasse-

ment | lit. rhét. double sens, équivoque verbale,
jeu de mots ; paronomase ; interprétation mul-
tiple d’un texte.
śabdaih. svabhāvādekārthaih.
śles.e’nekārthavācanam En style śles.a, on
exprime des sens multiples par des mots ayant
naturellement un sens unique.

śles.akāvya [kāvya] n. lit. poésie à double
sens ; cf. vilomakāvya.
��	mn̂ śles.man [́sles.a-man] m. méd. mucus ; le

phlegme, une des 3 humeurs [tridos.a] ; syn. ka-
pha.
�ok śloka [́sru] m. strophe, stance héröıque

(not. distique de deux hémistiches, formant 4
pādās de 8 pieds) ; cf. Vālmı̄ki.

ślokatva [-tva] n. poésie.
śokah. ślokatvam āgatah. [Rām.] La peine (de
Vālmı̄ki à la vue du désespoir de l’oiseau
krauñca perdant son compagnon tué par un
chasseur) devint poésie.
� śva iic. pour śvan1.
śvaphalka [phalka] m. myth. np. du prince

yādava Śvaphalka, fils de Pr.s.n. i, père d’Akrūra.
śvavr.tti [vr.tti] f. [“vie de chien”] esclavage,

servitude ; moyen de subsistance impropre au
brahmane [s.at.karman].
�n̂ śvan1 m. [fb. śun ; obl. śvān ; nom. śvā,

acc. śvānam] chien — f. śun̄ı chienne ‖ gr. κυνν ;
lat. canis ; all. Hund ; ang. hound ; fr. chien.
�n̂ śvan2 [́sū] ifc. m. qui enfle, qui crôıt.
�yT� śvayathu [́sū-athu] m. gonflement, tu-

mescence.
�f� r śváśura m. beau-père (père de son

conjoint) |du. śvaśurau beaux-parents ‖ lat. so-
cer.
��� śvaśrū f. belle-mère (mère de son conjoint)

‖ lat. socrus.
śvaśrūśvaśura [́svaśura] m. du. beaux-

parents.
śvaśrūsnus. ā [snus. ā] f. du. belle-mère et belle-

fille.√
�ŝ śvas1 v. [2] pr. (śvásiti) pp. (śvásita)

pf. (ā, ut, nis, pra, vi) respirer, haleter ; souffler,
siffler.
�ŝ śvas2 adv. demain.

śvah. śvah. jour après jour.
śvo bhūte le lendemain.
nakaścidapi jānāti kim. kasya śvo bhavis.yati |
atah. śvah. karan. ı̄yāni kuryādadyaiva buddhimān
‖ Personne ne sait de quoi demain sera fait ;
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aussi le sage ne remet pas à demain ce qu’il peut
faire aujourd’hui.
�sn śvasana [́svas1-ana] a. m. n. f. śvasanā

qui siffle ; qui souffle ; qui halète — n. souffle ;
respiration ; soupir | sifflement ; not. sifflement
de serpent — m. air ; vent.

śvasanabhuj [bhuj3] m. serpent [“qui se nour-
rit d’air”] ; syn. pavanāśana.
�A śvā [nom. śvan1] ind. chien.
śvāpada [pada] m. quadrupède carnassier

[“aux pieds de chien”] ; fauve, bête sauvage.
sim. hah. sarva śvāpades.u balis.t.hah. Le lion est le
plus fort des animaux.

śvāvidh [vidh2] m. porc-épic | var. śvāvidha
id.
�As śvāsa [́svas1] m. sifflement ; halètement,

reniflement | respiration ; inspiration | soupir |
méd. difficulté respiratoire, asthme.√

E�t̂ śvit v. [1] pr. md. (śvetate) être blanc
‖ all. weiss ; ang. white.
��t śveta [́svit] a. m. n. f. śvetā f. śven̄ı blanc,

clair — m. cheval blanc | myth. [Mah.] np. de
Śveta “le Blanc”, invincible frère d’Uttara ; il
attaqua le roi Śalya, mais Bh̄ıs.ma l’annihila avec
l’arme brahmāstra | myth. [Rām.] np. du Mont
Blanc Śveta1, formé du sperme de Śiva pénétré
d’Agni ; à son pied se trouve la bambouseraie où
naquit Skanda — f. śvetā myth. np. de Śvetā,
fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle engendra
la race des chevaux.

śvetakāka [kāka] m. [“corbeau blanc”] chose
extraordinaire.

śvetakāk̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. śvetakāk̄ıyā
rare, exceptionnel ; extraordinaire, incroyable.

śvetaketu [ketu] m. phil. [ChU.] np. de
Śvetaketu “au Blanc étendard”, jeune brahmane
qui, de retour de chez son guru à la fin de ses
études védiques, apprit de son père Uddālaka
Ārun. i qu’il ne savait rien, mais qu’il fallait com-
prendre “tu es cela” (tat tvam asi) ; [KB.] il de-
vint un mahars.i, mâıtre [ācārya] des règles du
sacrifice [yajña] |myth. np. de Śvetaketu1, pre-
mier disciple de Sānd̄ıpani ; il s’éprit de la belle
princesse Śaibyā.

śvetavahana [vahana] m. myth. np. de
Śvetavahana, épith. d’Arjuna “au Blanc des-
trier”.

śvetāmbara [ambara] a. m. n. f. śvetāmbarā
jn. “vêtu de blanc”, épith. de la secte jäıne des
śvetāmbarās (opp. digambara).

śvetārka [arka] m. natu. variété de bot. Ca-
latropis gigantea aux fleurs blanches ; celles-ci
sont portées par Śiva.

śvetāśvatara [aśvatara] m. hist. np. du
sage Śvetāśvatara “aux mules blanches”, auteur
présumé de la Śvetāśvataropanis.ad.

śvetāśvataropanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de
la leçon ésotérique Śvetāśvataropanis.ad “Leçon
de (l’homme aux) blancs mulets” ; elle s’inter-
roge sur la nature ultime de la réalité.
��tEk śvetaki m. myth. [Mah.] np. du pieux

roi Śvetaki, qui épuisait ses prêtres en de-
mandant des sacrifices incessants ; sur l’ordre
de Śaṅkara1, Durvāsā effectua pour lui un
grand sacrifice de 12 ans, provoquant une in-
digestion d’Agni ; Brahmā conseilla à Agni de
s’en guérir en brûlant la forêt Khān.d. ava ; cf.
khān. d. avadahana.

q s.
qkAr s.akāra [(s.a)-kāra] m. le son ou la lettre

‘s.a’.
qV̂ s.at. iic. pour s.as. .
s.at.ka [-ka] a. m. n. f. s.at.kā consistant en

6 composantes, de symétrie 6 — n. demi-
douzaine ; catégorie de 6 objets | lit. not. poème
en 6 vers.

s.at.karman [karman] m. soc. brahmane qui
pratique les s.at.karmāni — n. pl. s.at.karmāni
soc. les 6 devoirs d’un brahmane : adhyayana
la récitation du Veda, adhyāpana l’enseigne-
ment du Veda, yajana la célébration du sacri-
fice (pour soi), yājana la performance du sacri-
fice (pour d’autres), dāna le don de l’aumône,
et pratigraha l’acceptation des offrandes | les 6
devoirs religieux quotidiens : snāna le bain ri-
tuel, sam. dhyājapa la prière aux trois moments
sacrés [sam. dhyā], brahmayajña l’adoration du
brahman, tarpan. a la libation aux mânes, homa
l’oblation au foyer, devapūjā le rite d’adoration
divine | les 6 moyens de subsistance convenant
ou non à un brahmane : r.ta le glânage, amr.ta les
aumônes non sollicitées, mr.ta les aumônes solli-
citées, kars.an. a ou anr.ta l’agriculture, satyānr.ta
le commerce, et śvavr.tti la servitude | les 6 mor-
tifications du yoga : dhaut̄ı, vast̄ı, net̄ı, trāt.aka,
naulika, et kapālabhāt̄ı | phil. [tantra] les 6 rites
maléfiques : śānti, vaśya, stambhana, vidves.a,
uccāt.ana, et māran. a.

s.at.kr.tvas [kr.tvas] adv. six fois.
s.at.kon. a [kon. a] n. hexagone | myth. le vajra

d’Indra.
s.at.cakra [cakra] n. phil. [tantra] les 6 centres

d’énergie psychique : mūlādhāra, svādhis.t.hāna,
man. ipūra, anāhata, vísuddha, et ājñā2.

s.at.cakranirūpan. a [nirūpan. a] n. lit. np. du
tantra S. at.cakranirūpan. a “Investigation des 6
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centres psychiques”, texte ésotérique traitant de
l’anatomie mystique.

s.at.pada [pada] a. m. n. f. s.at.padā f. s.at.pad̄ı
à 6 pattes — m. insecte ; not. abeille.

s.at.s.as.t. i [s.as.t. i] f. 66.
s.at.sampad [sampad2] f. phil. [vedānta] les 6

vertus cardinales : śama la tranquillité, dama la
mâıtrise de soi, uparati le recueillement, titiks. ā
la patience, śraddhā2 la foi et samādhāna la sta-
bilité du mental.
qX̂ s.ad. iic. pour s.as. .
s.ad. aṅga [aṅga1] a. m. n. f. s.ad. aṅgā composé

de 6 parties.
s.ad. aṅgaśilpa [́silpa] n. phil. l’art plastique

jugé en 6 canons esthétiques : rūpabheda
la science des formes, pramān. a le sens des
proportions, bhava l’expression du sentiment,
lāvan. yayojana le sens de la grâce, sadr.s.ya le sens
des comparaisons, et varn. ikabhaṅga la science
des couleurs.

s.ad. āyatana [āyatana] n. bd. les 6 perceptions
sensorielles, comprenant les 5 sens et la pensée
[manas] ; elles forment la 5e cause de souffrance
[prat̄ıtyasamutpāda].

s.ad. r.tu [r.tu] m. pl. les 6 saisons.
s.ad. darśana [darśana] n. phil. ensemble des

6 points de vue doctrinaux orthodoxes de
l’Hindouisme : la logique [nyāya] qui étudie
les moyens de connaissance, la systématique
[vaíses. ika] qui classifie les concepts, la discri-
mination évolutive des substances [sāṅkhya],
l’exercice de la communion spirituelle [yoga],
l’herméneutique ou exégèse du rituel védique
[mı̄mām. sā] et la culmination du Veda [vedānta]
ou philosophie non-dualiste — a. m. n. f.
s.ad. darśanā qui est compétent dans les 6 doc-
trines.

s.ad. darśanasamuccaya [samuccaya] m. lit.
np. du S. ad.darśanasamuccaya “Compendium
des 6 points de vue”, œuvre phil. de Haribha-
dra.

s.ad. ripu [ripu] m. pl. phil. les 6 pêchés enne-
mis de l’homme : la concupiscence [kāma], l’ava-
rice [lobha], la colère [krodha], l’orgueuil [mada],
l’attachement au monde phénoménal [moha] et
la jalousie [matsara].
qẐ s.an. iic. pour s.as. .
s.an. mata [mata] n. soc. système des “6 doc-

trines”, fondé par Śaṅkara1 comme religion
syncrétiste de 6 divinités principales : Śiva,
Vis.n. u, Durgā, Gan. eśa, Sūrya et Skanda ; on offre
aux 5 premières la pañcāyatana pūjā.

s.an. matasthāpaka [sthāpaka] m. soc. fon-
dateur du système des 6 doctrines, se dit de

Śaṅkara1, appelé ainsi S. an.matasthāpakācārya.
s.an. māsa [māsa] m. semestre.
s.an. mukha [mukha] m. myth. np. de

S. an.mukha, épith. de Skanda “aux 6 têtes”.
s.an. mukhakalpa [kalpa] m. lit. np. du

S. an.mukhakalpa “Traité de Skanda”, expliquant
l’art du voleur [cauryaśāstra].
q�X s.an. d. a ifc. m. n. groupe, tas, collection,

quantité de | not. buisson, bosquet, bois.
q�Ŷ s.an. d. h [vn. s.an. d. ha] v. [10] pr.

(s.an. d. hayati) castrer, émasculer.
q�Y s.an. d. ha m. eunuque ; impuissant ; her-

maphrodite ; syn. kl̄ıba, pan. d. a | myth. [Mah.]
np. de S. an.d.ha “Hermaphrodite”, un fils de
Dhr.tarās.t.ra — n. gram. genre neutre — f.
s.an. d. h̄ı se dit de la vulve [yoni] d’une femme sans
poitrine et sans règles.
q(v s.atva [(s.a)--tva] n. phon. rétroflexion de

la lettre ‘s’.
s.atvan. atva [n. atva] n. phon. rétroflexion de la

lettre ‘s’ ou de la lettre ‘n’.
qq̂ s.as. num. pers. pl. [nom. acc. s.at. , i. s.ad. bhis,

dat. abl. s.ad. bhyas, g. s.an. n. ām, loc. s.at.su ; en
comp. s.at. , s.ad. , s.an. ] le nombre six ‖ lat. sex ;
all. sechs ; ang. six ; fr. six.
s.at. ind. 6 fois.

s.as.t.ha [-tha] a. m. n. f. s.as.t. h̄ı ord. sixième
— f. s.as.t. h̄ı 6e jour d’une lunaison |gram. génitif
(6e déclinaison).
ekas.as.t.ha 61e (après num. id. dvās.as.t.ha etc.).

s.as.t.hām. śa [am. śa] m. la 6e partie ; l’impôt
du sixième.
qE£ s.as.t. i [s.as.-ti] num. f. sg. soixante.
s.as.t. ika [-ka] a. m. n. f. s.as.t. ikā relatif à 60 —

f. s.as.t. ikā variété de riz qui se récolte après 60
jours.

s.as.t.yabda [abda] m. astr. cycle de 60 ans de
Jupiter [Guru] — f. s.as.t.yabd̄ı soc. rite de départ
en retraite [vānaprastha] à 60 ans.
Eq³ s. id. ga a. m. n. f. s. id. gā lascif, lubrique —

m. débauché ; souteneur.
qoXf s.od. aśá [s.od. aśan] a. m. n. f. s.od. aś̄ı

ord. seizième — f. s.od. aśā ifc. id. — f. s.od. aś̄ı
myth. np. de S. od. aś̄ı “la Seizième”, un aspect
terrible [mahāvidyā] de Durgā ; aussi appelée
Rājarājeśvar̄ı.

s.od. aśādhāra [ādhāra] m. phil. [yoga] les
“seize supports” de la méditation ou points
de fixation [dhāran. ā] de la pensée : les or-
teils [aṅgus.t.ha], les chevilles [gulpha], les ge-
noux [jānu], les cuisses [ūru], le raphé du périnée
[s̄ıvan̄ı], le pénis [liṅga], le nombril [nābhi], le
cœur [hr.d], la nuque [gr̄ıvā], la gorge [kan. t.ha],
le voile du palais [lambikā], les narines [nāsikā],
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l’espace entre les sourcils [bhrūmadhya], le front
[lalāt.a], la tête [mūrdhan], et la fontanelle ou
ouverture de Brahmā [brahmarandhra].
qoXfn̂ s.od. aśan [s.as.-daśan] num. pers. [nom.

s.od. aśa] seize.
qoXEfn̂ s.od. aśin [s.od. aśan] a. m. n. f. s.od. aśin̄ı

qui a seize parts.
qoYA s.od. hā [s.as.-dhā] adv. de 6 manières | 6

fois.√
¤Fv̂ s.t. h̄ıv v. [1] pr. (s.t. h̄ıvati) pp. (s.t. h̄ıvita)

pf. (ni) cracher, expectorer.
¤Fvn s.t. h̄ıvana [s.t. h̄ıv-ana] n. crachat.

s s
s sa1 [relié à sam] pf. avec, ayant, muni de, y

compris.
saks.atram adv. comme il convient à un ks.atriya.
sacakram adv. en même temps que la roue.
sataddhitam adh̄ıte adv. il étudie jusqu’au (cha-
pitre du) suffixe secondaire.
salaks.mi adv. se comportant comme Laks.mı̄.
sav̄ın. am adv. comme une v̄ın. ā.
s sa2 [m. tad] pn. 3ème pers. m. [sg. nom.

sas, acc. tam ; du. nom. acc. tau ; pl. nom. te,
acc. tān ; autres cas cf. tad] il ; ce, cet ; ce ... là,
cet ... là, celui-là | [corrél. de ya1] (celui qui) ...
il.
sa ... ābhara toi-même ... apporte (accord
démonstratif sa avec 2e pers.).

saka [-ka] a. m. n. f. sakā lui qui.
s\yt̂ sam. yát [samyat2] a. m. n. f. cohérent ;

contigu ; continu, ininterrompu — f. convention,
agrément | conflit, bataille, guerre.
s\yt sam. yata [pp. sam. yam] a. m. n. f.

sam. yatā restreint, contraint, réprimé, subjugué ;
retenu, entravé, enchâıné.

sam. yatendriya [indriya] a. m. n. f.
sam. yatendriya qui contrôle ses sens.
s\ym̂ sam. yam [sam-yam] v. [1] pr.

(sam. yacchati) pp. (sam. yata) retenir, refréner,
réprimer, mâıtriser ; attacher, enchâıner.
s\ym sam. yama [sam. yam] m. lien ; res-

treinte, discipline, abstinence, mâıtrise de soi
| suppression, anéantissement ; abstension de
〈loc. abl.〉 | phil. [yoga] concentration et
contemplation, combinant dhāran. ā, dhyāna, et
samādhi.

sam. yamin [-in] agt. m. f. sam. yamin̄ı qui a
des liens ; qui se discipline | qui a dompté ses
sens ; mâıtre de soi.
s\yA sam. yā [sam-yā1] v. [2] pr. (sam. yāti) pp.

(sam. yāta) aller, s’avancer vers.
s\y� sam. yu [sam-yu1] v. [2] pr. (sam. yauti) pp.

(sam. yuta) véd. joindre à soi, prendre en soi | se

joindre à, faire union avec 〈i.〉 ; s’unir à.
s\y� Ä sam. yukta [pp. sam. yuj1] a. m. n. f.

sam. yuktā uni, lié ; réuni, joint, combiné ; marié
à 〈i.〉 ; placé, assigné à 〈loc.〉 | accompagné de,
muni de, qui possède 〈i. iic.〉 | phon. (voyelle)
composée (‘e’, ‘ai’, ‘o’, ‘au’) — ifc. relatif à,
concernant.

sam. yuktasvara [svara] m. diphtongue.
sam. yuktāks.ara [aks.ara] n. gram. ligature.
s\y� g sam. yuga [sam. yuj1] n. union, conjonc-

tion | confrontation ; combat, bataille, guerre.
s\y� ĵ sam. yuj1 [sam-yuj1] v. [7] pr.

(sam. yunákti) pp. (sam. yukta) unir, joindre,
combiner, lier — ca. (sam. yojayati) harnacher,
équiper ; dompter (ses sens) | munir de 〈i.〉 ;
confier 〈acc.〉 à 〈g.〉 ; accomplir — pr. md.
(sam. yuṅkté) méditer.
s\y� ĵ sam. yuj2 [sam. yuj1] a. m. n. f. conjoint ;

unifié ; connecté, relié — m. relation — f. union,
connection.
s\y� t sam. yuta [pp. sam. yu] a. m. n. f. sam. yutā

lié ensemble, joint | var. sam. yutta f. id. — ifc.
en conjonction avec.
sam. yutta hastau mains jointes.
s\yog sam. yoga [sam. yuj1] m. union, com-

binaison, association ; opp. vibhāga | phil.
[vaíses. ika] la propriété [gun. a] d’union | phil.
[nyāya] conjonction |gram. groupe de consonnes
contiguës ; ligature.

sam. yogavibhāga [vibhāga] m. du.
sam. yogavibhāgau (dvandva d’opposés) l’union
et la séparation.
s\rND sam. rabdha [pp. sam. rabh] a. m. n. f.

sam. rabdhā excité, irrité.
s\rB̂ sam. rabh [sam-rabh] v. [1] pr. md.

(sam. rabhate) pp. (sam. rabdha) être excité.
s\rMB sam. rambha [sam. rabh] m. émotion, ex-

citation intérieure ; élan, enthousiasme, zèle, em-
pressement |agitation, véhémence ; colère, fureur
(contre upari 〈loc. g.〉) — iic. excessivement, in-
tensément.
s\rAĵ sam. rāj [sam-rāj1] v. [1] pr. (sam. rājati)

régner universellement (sur 〈g.〉).
s\lp̂ sam. lap [sam-lap] v. [1] pr. (sam. lapati)

converser, s’entretenir.
s\lAp sam. lāpa var. sam. llāpa [sam. lap] m.

conversation, discussion amicale ; dialogue.
s\vt̂ sam. vat [sam. vatsara] adv. en l’an ; not. en

l’an de l’ère Vikrama |hist. désigne la date selon
une ère dynastique, not. Mālava ou Vikrama (57
ant.), Śaka (78), Gupta (319-320), Hars.a (606),
Vikramacālukya (1075) — ifc. l’année du règne
de.
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s\v(sr sam. vatsara [sam-vatsara] m. année,
an.
sam. vatsaren. a adv. dans l’année.
s\vd̂ sam. vad [sam-vad] v. [1] pr. (sam. vada-

ti) pp. (samudita) pfp. (sam. vaditavya) conver-
ser, s’entretenir, causer (avec qqn. 〈i.〉, de qqc.
〈loc.〉) ; parler à, s’adresser à 〈acc.〉 | être d’ac-
cord, s’entendre — ca. (sam. vādayati) faire par-
ler (avec qqn. 〈i.〉, de qqc. 〈loc.〉) |inviter à parler
| jouer d’un instrument de musique.
sam. vādya ind. ayant déclaré sincèrement.
s\vdn sam. vadana [sam. vad-ana] n. conversa-

tion ; examen ; message — f. sam. vadanā fait de
soumettre à la magie ; charme, amulette.
s\vr sam. vara [sam. vr. ] a. m. n. f. sam. varā qui

restreint, qui arrête, qui repousse — m. barrage
| cf. śambara — n. bd. restriction ; abstention
(d’une observance rituelle).

sam. varan. a [-na] a. m. n. f. sam. varan. ā qui
couvre, qui contient, qui cache — m. myth. np.
de Sam. varan. a “Sanctuaire”, roi de la lignée lu-
naire, 6e descendant de Bharata, fils de R. ks.a ;
[Mah.] attaqué par un roi Pāñcāla, il fit appel à
Vasis.t.ha pour regagner son royaume ; il était un
dévot de Sūrya, dont il épousa la fille Tapat̄ı ; le
roi Kuru est leur fils — n. mise au secret, acte
caché ; sanctuaire | soc. enclos du sacrifice | soc.
choix d’un mari.

sam. varan. asraj [sraj] f. soc. couronne
donnée par une jeune fille à l’homme de son
choix.
s\vt̂ sam. vart [ca. sam. vr.t] v. [10] pr.

(sam. vartayati) rouler, lancer ; accomplir.
s\vt sam. varta [sam. vart] m. rencontre, com-

bat ; destruction, fin du monde | [“ce qui est
roulé”] boule ; motte ; foule | myth. np. de
Sam. varta “Apocalypse”, fils d’Aṅgirā et de
Śraddhā, frère de Br.haspati ; il officia au sacri-
fice du roi Marutta, profané par Rāvan. a.
s\vD̂ sam. vardh [ca. sam. vr.dh] v. [10] pr.

(sam. vardhayati) pp. (sam. vardhita) agrandir,
augmenter, fortifier ; élever, nourrir, faire
prospérer ; gratifier de 〈i.〉, exhaucer.
s\vDn sam. vardhana [sam. vardh-ana] a. m.

n. f. sam. vardhanā qui augmente, qui fait
prospérer ; fortifiant — n. croissance, prospérité ;
soin, entretien, nourrice ; augmentation, accrois-
sement.
s\vEDt sam. vardhita [pp. sam. vardh] a. m. n.

f. sam. vardhitā nourri, élevé, soigné.
s\vŝ sam. vas [sam-vas1] v. [1] pr. (sam. vasati)

pp. (sam. vasita) vivre ou séjourner ensemble, co-
habiter avec ; frayer avec 〈i. acc.〉 ; s’assembler.

s\vh sam. vaha [sam-vaha] m. myth. np. de
Sam. vaha, vent de l’une des 7 voies du ciel
[mārga], au-dessus d’Udvaha ; il propulse la
Lune |myth. np. de l’une des 7 langues d’Agni.
s\vAd sam. vādá [sam. vad] m. entretien, conver-

sation, dialogue ; discussion | accord, entente ;
rencontre, colloque |affaire judiciaire |agrément,
conformité ; similarité | informations, nouvelles
— f. sam. vādā ifc. conversation avec.
sam. vādam. kr. converser, s’entretenir avec 〈i.〉.

sam. vādana [-na] n. accord, entente.
s\vAr sam. vāra [sam. vr. ] m. fermeture, couver-

ture, contraction |phon. contraction des organes
de la voix, compression de la gorge ; opp. vivāra
— f. sam. vārā fermeture de, contraction de.
s\vAs sam. vāsa [sam. vas] m. cohabitation ;

union avec | fait de s’installer ; habitation |
association, compagnie.

sam. vāhaka [-ka] m. lit. np. du parieur
Sam. vāhaka dans la pièce Mr.cchakat.ikā.
s\EvâA sam. vijñā [sam-vijñā1] v. [9] pr.

(sam. vijānāti) pp. (sam. vijñāta) approuver ; re-
commender ; conseiller (une personne 〈g.〉) —
ca. (sam. vijñāpayati) faire connâıtre, proclamer ;
réciter.
s\EvâAt sam. vijñāta [sam-vijñāta] a. m. n. f.

sam. vijñātā bien connu | gram. not. nom propre
courant.
s\EvâAn sam. vijñāna [sam-vijñāna] n. accord,

consentement | compréhension parfaite.
sam. vijñānabhūta [bhūta] a. m. n. f.

sam. vijñānabhūtā gram. [Nirukta] dont l’usage
devient courant.
s\EvE� sam. vitti [sam. vid1-ti] f. connaissance ;

intellect ; compréhension ; reconnaissance, sou-
venir | accord ; harmonie — ifc. perception de,
compréhension de ; sens de.
s\Evd̂ sam. vid1 [sam-vid1] v. [2] pr. (sam. vetti)

pp. (sam. vidita) se concerter, tomber d’accord ;
approuver.
s\Evd̂ sam. vid2 [sam. vid1] f. connaissance,

conscience, perception |entente, accord, conven-
tion ; rendez-vous ; conversation |coutume, usage
— ifc. entretien sur.
s\EvEdt sam. vidita [pp. sam. vid1] a. m. n. f.

sam. viditā appris, connu ; reconnu, compris |
approuvé.
s\EvDA sam. vidhā1 [sam-vidhā1] v. [3] pr.

(sam. vidadhāti) pp. (sam. vihita) déterminer,
établir, fixer, résoudre ; statuer, ordonner.
s\EvDA sam. vidhā2 [sam. vidhā1] f. arrangement,

disposition, plan.
s\EvBÄ sam. vibhakta [pp. sam. vibhaj] a. m. n.
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f. sam. vibhaktā partagé, distribué ; mis en com-
mun.
s\EvBĵ sam. vibhaj [sam-vibhaj] v. [1] pr.

(sam. vibhajati) pr. md. (sam. vibhajate) pp.
(sam. vibhakta) diviser, répartir, distribuer ; par-
tager avec 〈i. dat. g.〉.
s\EvBAg sam. vibhāga [sam. vibhaj] m. partage

avec d’autres, mise en commun ; répartition.
s\v� sam. vr. [sam-vr.1] v. [5] pr. (sam. vr.n. óti) pr.

md. (sam. vr.n. uté) pp. (sam. vr.ta) couvrir, enve-
lopper, entourer ; cacher |enfermer, obstruer ; re-
pousser.
s\v� t̂ sam. vr.t [sam-vr.t1] v. [1] pr. md. (sam. va-

rtate) pp. (sam. vr.tta) commencer, se produire,
devenir ; se réaliser — ca. (sam. vartayati) rouler,
lancer ; accomplir.
s\v� t sam. vr.ta [pp. sam. vr. ] a. m. n. f. sam. vr.tā

couvert, fermé ; enveloppé de 〈loc.〉 ; caché,
gardé, secret | réprimé, restreint, retiré.
s\v� Et sam. vr.ti [sam. vr. ] f. fermeture, obstruc-

tion | dissimulation, fait de garder secret ; hypo-
crisie | bd. vérité conventionnelle ou dissimulée
(opp. paramārtha).

sam. vr.tisatya [satya] n. bd. vérité convention-
nelle ou dissimulée (opp. paramārthasatya).
s\v� � sam. vr.tta [pp. sam. vr.t] a. m. n. f.

sam. vr.ttā qui a lieu, qui se produit | arrivé, ad-
venu ; devenu ; accompli, réalisé.
s\v� E� sam. vr.tti [sam. vr.t-ti] f. occupation

usuelle, routine | accomplissement, réalisation ;
existence, état | cf. sam. vr.ti.
s\v� � sam. vr.ddha [pp. sam. vr.dh] a. m. n.

f. sam. vr.ddhā accru, augmenté, grandi | bien
développé ; prospère.
s\v� D̂ sam. vr.dh [sam-vr.dh1] v. [1] pr. md.

(sam. vardhate) pp. (sam. vr.ddha) crôıtre, gran-
dir, prendre des forces — ca. (sam. vardhayati)
cf. sam. vardh.
s\v�g sam. vega [sam-vega] m. trouble, agita-

tion, excitation ; impulsion, véhémence.
sam. vegin [-in] agt. m. f. sam. vegin̄ı agité, ex-

cité.
s\&yvhrZ sam. vyavaharan. a [sam. vyavahr.-ana]

n. affaires, commerce.
s\&yvhAr sam. vyavahāra [sam. vyavahr. ] m. ifc.

échange, trafic, affaires, rapports sexuels avec
| occupation avec, addiction à.

sam. vyavahāravat [-vat] m. homme d’affaires.
s\&yvã sam. vyavahr. [sam-vyavahr. ] v. [1] pr.

(sam. vyavaharati) pp. (sam. vyavahr.ta) avoir des
rapports (sexuels ou professionnels) avec 〈i.
loc.〉.
s\fk̂ sam. śak [sam-́sak] v. [5] pr. (sam. śaknóti)

pp. (sam. śakta) pouvoir, être capable de 〈inf.〉.

s\fEÄ sam. śakti [sam. śak-ti] f. pouvoir ; not.
pouvoir surnaturel (syn. siddhi).
s\fy sam. śaya [sam. ś̄ı] m. doute, hésitation,

incertitude ; risque, danger | doute envers 〈loc.
prati-acc. iic.〉 | (avec opt.) il est douteux que
| phil. [nyāya] point contestable.
na sam. śayah. sans aucun doute.
atra na sam. śayah. ça ne fait aucun doute.

sam. śayika [-ika] a. m. n. f. sam. śayikā en état
précaire.
s\fEyt sam. śayita [pp. sam. ś̄ı] a. m. n. f.

sam. śayitā mis en doute, contesté.
s\fF sam. ś̄ı [sam-́s̄ı1] v. [2] pr. md. (sam. śayate)

pp. (sam. śayita) hésiter, douter.
s\f� � sam. śuddha [pp. sam. śudh] a. m. n. f.

sam. śuddhā pur, propre | payé, expié ; acquitté.
s\f� D̂ sam. śudh [sam-́sudh] v. [4] pr.

(sam. śudhyati) pp. (sam. śuddha) se purifier par-
faitement | s’acquitter de — ca. (sam. śodhayati)
purifier complètement |s’acquitter de ; sécuriser.
s\foDk sam. śodhaka [sam. śudh-aka] m.

préservation.
s\foDn sam. śodhana [sam. śudh-ana] n. purifi-

cation ; acquittement | amendement, correction.
s\�y sam. śraya [sam. śri] m. refuge, séjour,

résidence ; abri, appui, protection — ifc. associé
à, se rapportant à, dévoué à.
sam. śrayāt adv. à l’aide de, au moyen de ; en
conséquence de.
s\E� sam. śri [sam-́sri] v. [1] pr. (sam. śrayati)

pr. md. (sam. śrayate) pp. (sam. śrita) rejoindre,
se réfugier auprès de, demander protection à
〈acc.〉 ; dépendre de, compter sur 〈acc.〉.
s\E�t sam. śrita [pp. sam. śri] ifc. a. m. n.

f. sam. śritā associé, attaché, en relation avec ;
adonné à ; qui choisit, qui sert.
s\E�q̂ sam. ślis. [sam-́slis. ] v. [4] pr. (sam. ślis.yati)

pp. (sam. ślis.t.a) étreindre, embrasser, se presser
contre — ca. (sam. śles.ayati) unir.
s\��q sam. śles.a [sam. ślis. ] m. union, étreinte ; at-

tache, lien.
s\sÒ̂ sam. sañj [sam-sañj] v. [1] pr. md.

(sam. sajate) pp. (sam. sakta) ps. (sam. sajjate)
adhérer, s’attacher à ; s’arrêter | rencontrer en
corps à corps un ennemi 〈i.〉.
s\sd̂ sam. sad1 [sam-sad1] v. [1] pr. (sam. s̄ıdati)

pp. (sam. sanna) s’asseoir ensemble.
s\sd̂ sam. sad2 [sam. sad1] f. assemblée, cour

d’un prince.
s\sg sam. sarga [sam. sr.j] m. union, jonc-

tion ; association, connexion, contact |rencontre,
fréquentation, fait de frayer avec 〈i. loc. iic.〉 ;
commerce avec le monde | pl. sam. sargās com-
merce charnel, jouissances sensuelles.
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sam. sargatas [-tas] adv. en contact.
sam. sargados.a [dos.a] m. mauvaise

fréquentation.
s\sĥ sam. sah [sam-sah1] v. [1] pr. md. (sam. -

sáhate) pp. (sam. sod. ha) supporter.
s\sAD̂ sam. sādh [ca. sam. sidh] v. [10] pr.

(sam. sādhayati) pfp. (sam. sādhya) accomplir
complètement ; procurer ; dominer, mâıtriser ;
préparer (nourriture) | faire respecter, appli-
quer (promesse) ; recouvrer (dette) — ps.
(sam. sādhyate) être complètement accompli ou
fourni.
marum. sam. sādh s’abstenir de boisson.
s\sADn sam. sādhana [sam. sādh-ana] n. accom-

plissement ; réalisation, exécution.
s\sA@y sam. sādhya [pfp. [1] sam. sādh] a. m. n.

f. sam. sādhyā qui peut ou doit être accompli ; qui
peut ou doit être exécuté ; mâıtrisable.
s\sAr̂ sam. sār [ca. sam. sr. ] v. [10] pr.

(sam. sārayati) phil. faire subir les transmi-
grations.
s\sAr sam. sāra [sam. sār] m. transition | phil.

transmigration ; courant des renaissances suc-
cessives |ici-bas, la condition humaine ; le monde
phénoménal | la vie séculière ; le flux de la vie
|mod. la vie familiale ; l’itinéraire personnel.
ā sam. sārāt depuis le début du monde.
sam. sārakat.uvr.ks.asya dve phale hy amr.topame
| subhās. itarasāsvādah. saṅgatih. sujanaih. saha ‖
De l’arbre amer de l’existence deux fruits sont
semblables au nectar divin : la délectation des
proverbes et la fréquentation des justes.
citte calati sam. sāro níscale moks.a eva tu
Lorsque la pensée est en mouvement on ressent
le monde phénoménal, quand elle s’arrête on est
libéré.

sam. sāracakra [cakra] n. phil. le cycle
des renaissances | bd. la roue de l’existence
[bhavacakra].

sam. sārasaṅga [saṅga] m. l’attachement au
monde.

sam. sārasāra [sāra] m. le sel de l’existence.
s\sAErk sam. sārika [sam. sāra-ika] a. m. n. f.

sam. sārikā mondain.
s\Es� sam. siddha [pp. sam. sidh] a. m. n.

f. sam. siddhā complètement accompli ; réussi ;
préparé (nourriture) | prêt, fermement résolu (à
〈dat.〉) ; habile à 〈loc.〉 |qui a atteint le but (not.
de libération).
s\EsD̂ sam. sidh [sam-sidh1] v. [4] pr.

(sam. sidhyati) pp. (sam. siddha) réussir par-
faitement ; atteindre la béatitude — ca.
(sam. sādhayati) cf. sam. sādh.

s\s� sam. sr. [sam-sr. ] v. [1] pr. (sam. sarati) pr.
md. (sam. sarate) pp. (sam. sr.ta) circuler, parcou-
rir, errer | phil. passer par des renaissances suc-
cessives — ca. (sam. sārayati) phil. faire subir les
transmigrations.
s\s� ĵ sam. sr.j [sam-sr.j1] v. [6] pr. (sam. sr.jati)

pp. (sam. sr.s.t.a) unir.
s\-kAr sam. skāra [vr. sam. skr. ] m. préparation,

arrangement, apprêt, décoration ; impression |
apprêt d’une chose lui conférant l’aptitude à
une fonction ; disposition acquise ; tendances
résiduelles subconscientes | soc. apprêt rituel ;
cérémonie religieuse, sacrement, initiation, rite
de purification ; cf. garbhādhāna, pum. savana,
s̄ımantonnayana, jātakarman, nāmakaran. a, an-
naprāśana, caud. a-cūd. ākaran. a, vidyārambha,
upanayana, godāna, snāna-samāvartana, vivāha
|prédisposition, impulsion innée |phil. [vedānta]
disposition acquise ; nature émotive ; formation
mentale rémanente, impression composant la
personnalité ; on atteint la libération en les su-
blimant | bd. la formation mentale, un des 5
agrégats [skandha] de l’ego ; c’est la 2e cause de
souffrance [prat̄ıtyasamutpāda] ‖ pali saṅkhāra.
jananāt jāyate śūdrah. sam. skārāt dvija ucyate
Par la naissance on nâıt śūdra ; par le sacrement
on est appelé dvija.
s\-k� sam. skr. [sam-kr.1] v. [8] pr. (sam. skaróti)

pp. (sam. skr.ta) préparer, arranger ; décorer, pa-
rer, orner ; consacrer ; parfaire.
vācam. hyevaitām. sam. skurute [SB.] C’est la pa-
role qu’ainsi il parfait.
s\-k� t sam. skr.tá [pp. sam. skr. ] a. m. n. f.

sam. skr.tā consacré, purifié, propre ; raffiné,
soigné ; paré ; régulier ; parfait — n. sanskrit,
langage raffiné, langage correct ; langue par-
faite ; langue sacrée ‖ fr. sanskrit.

sam. skr.tavāc [vāc] f. [nom. sam. skr.tavāk]
langue sanskrite.

sam. skr.tavyākaran. a [vyākaran. a] n.
grammaire du sanskrit | lit. np. du
Sam. skr.tavyākaran. a, “Grammaire du sans-
krit” du missionnaire jésuite Johann Ernst
Hanxleden (1681–1732) ; il vécut au Kerala,
not. à Velur.

sam. skr.toccaran. a [uccaran. a] n. phon. pro-
nonciation du sanskrit.
s\-k� Et sam. skr.ti [sam. skr.-ti] f. préparation,

perfection ; consécration | var. sam. skr. t̄ı mod.
culture sanskrite.
s\-t� sam. stu [sam-stu] v. [2] pr. (sam. stauti)

pp. (sam. stuta) louer avec 〈i.〉 ; célébrer ensemble
ou simultanément |louer abondamment, célébrer
en grandes pompes.
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s\-t� t sam. stuta [pp. sam. stu] a. m. n. f.
sam. stutā célébré, encensé.
s\-T sam. stha [sam. sthā1] ifc. a. m. n. f.

sam. sthā qui se tient dans ou sur ; fondé sur,
dépendant de — f. cf. sam. sthā2.
s\-TA sam. sthā1 [sam-sthā1] v. [1] pr. md.

(sam. tis.t.hate) pp. (sam. sthita) s’arrêter, s’ache-
ver, arriver à son terme ; être accompli, réussir
| être ruiné, mourir — ca. (sam. sthāpayati)
établir, achever, accomplir.
s\-TA sam. sthā2 [f. sam. stha] f. demeure en

〈iic.〉 | manifestation, apparition ; forme ; fait
de parâıtre comme 〈iic.〉 | règle, ordre établi
|qualité, propriété ; nature |conclusion, terminai-
son, complétion ; fin, mort ; crémation |phil. des-
truction du monde ; syn. pralaya | soc. séquence
liturgique lors d’un sacrifice.
s\-TAn sam. sthāna [sam. sthā1-na] n. existence,

présence ; forme, aspect, apparence ; nature,
condition, état | phil. structure | mod. institut,
institution.

sam. sthānaka [-ka] m. lit. np. de l’odieux
prince Sam. sthānaka, beau-frère du roi Pālaka
dans la pièce Mr.cchakat.ikā.
s\E-Tt sam. sthita [pp. sam. sthā1] a. m. n. f.

sam. sthitā qui est là, qui est sur, dont il est ques-
tion |qui dure, qui persiste ; survivant | terminé,
achevé, accompli | réduit à néant.
s\-pf sam. sparśa [sam. spr. ś] m. contact ; tou-

cher, sens du toucher ; fait de toucher ou d’être
touché.
s\-p� f̂ sam. spr. ś [sam-spr. ś1] v. [6] pr. (sam. -

spr. śati) pr. md. (sam. spr. śate) pp. (sam. spr.s.t.a)
toucher ; mettre en contact ; atteindre, s’empa-
rer de 〈abl.〉.
s\-p� £ sam. spr.s.t.a [pp. sam. spr. ś] a. m. n. f.

sam. spr.s.t. ā touché, atteint.
s\-m� sam. smr. [sam-smr. ] v. [1] pr. (sam. smarati)

pp. (sam. smr.ta) pf. (abhi) se rappeler, se souve-
nir de 〈acc. g.〉 — ca. (sam. smārayati) rappeler
qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈acc. g.〉.
s\-v�d sam. sveda [sam-sveda] m. sueur, trans-

piration.
sam. svedaja [ja] m. [“né de la sueur”] ver-

mine.
s\ht sam. hata [pp. sam. han] a. m. n. f. sam. hatā

réuni, lié, associé ; combiné ; compact, dense,
ferme, durci | lié à 〈i.〉 | composé, composite ;
complexe.

sam. hatatā [-tā] f. union, association.
sam. hatatva [-tva] n. union, association ;

amalgamation |compacité, fermeté ; complexité.
sam. hatamūrti [mūrti] a. m. n. f. d’apparence

compacte ; ferme.

s\hEt sam. hati [sam. hata] f. solidité, compa-
cité, fermeté |collection, accumulation |alliance ;
jonction ; effort commun ; contact avec 〈i.〉 |
masse compacte ; tas ; collection ; rassemble-
ment ; multitude.
s\hn̂ sam. han [sam-han1] v. [2] pr. (sam. hanti)

pp. (sam. hata) réunir, associer ; fermer.
s\hq̂ sam. hars. [ca. sam. hr.s. ] v. [10] pr.

(sam. hars.ayati) exciter, réjouir ; donner du plai-
sir.
s\hq sam. hars.a [sam. hars. ] m. excitement ; joie

|excitation sexuelle |ardeur ; émulation, rivalité.
sam. hars. āt adv. entrâıné par l’excitation.
s\hAr sam. hāra [sam. hr. ] m. contraction ; des-

truction ; résorption ; fin, conclusion (d’un
drame, etc.) | lit. résumé, compendium | phil.
la dissolution cosmique (opp. sr.s.t. i), l’une des 5
manifestations divines [pañcakr.tya] |myth. des-
truction du monde à la fin d’un kalpa | myth.
retour d’une arme magique à son détenteur.
s\Eht sam. hita [pp. sam. dhā1] a. m. n. f.

sam. hitā uni à, associé à ; suivi de, pourvu de ;
conforme à — f. cf. sam. hitā.
s\EhtA sam. hitā [f. sam. hita] f. conjonction,

union | [sam. hitāpāt.ha] énonciation continue ;
texte sous forme continue où s’applique la liaison
[sandhi] | phil. recueil de textes (not. du Veda),
collection d’ouvrages, compilation.

sam. hitāpāt.ha [pāt.ha] m. soc. récitation du
Veda par la lecture continue appliquant le
sandhi ; opp. padapāt.ha ; cf. Śākalya.
s\ã sam. hr. [sam-hr.1] v. [1] pr. (sam. harati) pr.

md. (sam. harate) pp. (sam. hr.ta) pf. (upa, prati)
concentrer, serrer ; réprimer, suspendre, arrêter ;
résorber, faire disparâıtre ; enlever, s’approprier
— ps. (sam. hriyate) être arrêté.
rūpam. sam. hr. abandonner sa forme.
s\ãt sam. hr.ta [pp. sam. hr. ] a. m. n. f. sam. hr.tā

concentré, pressuré ; réprimé, arrêté ; disparu.
sam. hr.tarūpa [rūpa] a. m. n. f. sam. hr.tarūpā

compressé, rétréci.
s\ãq̂ sam. hr.s. [sam-hr.s. ] v. [4] pr. (sam. hr.s.yati)

pp. (sam. hr.s. ita, sam. hr.s.t.a) se hérisser, se raidir ;
se dresser (poils) ; frémir ; être excité |se réjouir,
apprécier ; jouir — ca. (sam. hars.ayati) exciter,
réjouir ; donner du plaisir.
s\ã£ sam. hr.s.t.a [pp. sam. hr.s. ] a. m. n. f.

sam. hr.s.t. ā hérissé ; joyeux, heureux, réjoui | qui
ressent du plaisir | en érection.

sam. hr.s.t. in [-in] m. en érection.
s\ Ad̂ sam. hrād [sam-hrād] v. [1] pr. md.

(sam. hrādate) pp. (sam. hrādita) cliqueter en
s’entrechoquant — ca. (sam. hrādáyati) ppr.
(sam. hrādayat) faire cliqueter.
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s\ Ad sam. hrāda [sam. hrād] m. myth. np. de
l’asura Sam. hrāda “Qui fait un bruit de châınes”,
fils de Hiran. yakaśipu ; ses fils sont Āyus.mat,
Śibi1 et Bās.kala1.
s\ Adyt̂ sam. hrādayat [ca. ppr. sam. hrād] a.

m. n. f. sam. hrādayant̄ı qui fait cliqueter.
skzZ sakarun. a [sa1-karun. a] a. m. n. f.

sakarun. ā compatissant | pitoyable.
sakarun. am adv. avec compassion | piteusement.
skmk sakarmaka [sa1-karmaka] a. m. n. f. sa-

karmikā effectif, qui agit | gram. (verbe) transi-
tif ; opp. akarmaka.
skl sakala [sa1-kalā] a. m. n. f. sakalā en-

tier, intégral, complet, total, intact | formé de
portions, divisible — m. tout le monde — n.
tout.
pratijñām. sakalam. kr. remplir sa promesse.

sakalakathā [kathā] f. lit. histoire complète
(un genre littéraire).

sakalārtha [artha] a. m. n. f. sakalārthā uni-
versel.

sakalārthaśāstra [́sāstra] m. connaissance
universelle.
sakalārthaśāstravid a. m. n. f. qui possède le sa-
voir de toutes choses.
sakalārthaśāstrasāra a. m. n. qui contient l’es-
sence de tout savoir.
skAr sakāra [(sa)-kāra] m. le son ou la lettre

‘sa’.
skAf sakāśa [sa1-kāśa] m. visibilité,

présence, proximité.
sakāśam adv. vers, auprès de 〈vb. de
mouvement〉.
sakāśe adv. en présence de, auprès de.
sakāśāt adv. de, de la part de, du côté de.
sk� t̂ sakr.t [sa1-kr.t2] a. m. n. f. simultané —

adv. en une fois, à la fois, simultanément ; sou-
dain | une seule fois ; autrefois ; une fois pour
toutes ; pour toujours.
skop sakopa [sa1-kopa] a. m. n. f. sakopā

fâché, en colère.
sakopam adv. avec colère.
sÄ saktá [pp. sañj] a. m. n. f. saktā adhérent,

attaché ; appartenant à, muni de 〈g.〉 | attentif ;
absorbé dans, dévoué à, adonné à, préoccupé
de 〈loc. acc. iic.〉 | empêché, entravé, gêné (opp.
asakta).
sEÄ sakti [sañj-ti] f. adhésion, attachement ;

addiction | phil. attachement au monde et aux
passions.
sÄ� saktú [sañj-tu] m. n. bouillie ; gruau, not.

d’orge.
saktvād. haka [ād. haka] n. mesure de grains

d’orge.

s?Tn̂ sakthán var. sákthi n. cuisse — f.
sakth̄ı du. les (2) cuisses.
s�oD sakrodha [sa1-krodha] a. m. n. f. sa-

krodhā en colère, furieux.
sakrodham avec colère.
sEK sákhi [sac] m. [sg. nom. sakhā, acc.

sakhāyam, i. sakhyā, dat. sakhye, g. abl. sa-
khyus, loc. sakhyau, voc. sakhe ; du. nom.
sakhāyau, i. sakhibhyām, g. sakhyos ; pl. nom.
sakhāyas, acc. sakh̄ın, i. sakhibhis ; en comp. sa-
kha] ami, camarade, compagnon |allié par rituel,
ami juré | soc. beau-frère (mari d’une sœur de
l’épouse) — f. sakh̄ı amie, confidente ; mâıtresse
— v. [10] pr. (sakh̄ıyati) chercher l’amitié de 〈i.〉
‖ lat. socius.
sHy sakhya [sakhi] n. amitié, intimité.
sg�D sagandha [sa1-gandha] a. m. n. f. sa-

gandhā semblable, parent [“qui a la même
odeur”].
sgr sagara [sa1-gara] m. myth. np. du roi

Sagara “(né) Empoisonné”, de la lignée solaire
[sūryavam. śa], fils de Bāhu (ou [Rām.] d’Asita) ;
il vint au monde avec le poison donné à sa mère
par l’autre épouse de son père ; grâce à l’aide
du sage [r.s. i] Aurva qui lui donna l’āgneyāstra, il
vainquit les Haihayās pour regagner son trône ;
son règne dura 3000 ans ; il épousa Keśin̄ı1
et Sumati1, mais ne pouvait avoir de descen-
dance ; [Rām.] après 100 années de pénitences
dans l’Himālaya, Bhr.gu accorda à ses épouses
le choix entre engendrer l’héritier de la lignée
ou avoir 60000 fils renommés ; il engendra le
bon à rien Asamañjā par la reine Keśin̄ı1 et eut
60000 fils [sāgarās] par Sumati1 ; il fit 100 sacri-
fices du cheval [aśvamedha] pour accrôıtre son
royaume ; au 100e, il devait gagner le royaume
d’Indra lui-même ; celui ci trompa la vigilance
de ses fils, et déroba le cheval du sacrifice ; le roi
Sagara, fâché de leur négligence, leur ordonna
d’aller le chercher, même en enfer [pātāla] ; ils
creusèrent (la fosse de l’Océan), et l’y trouvèrent
non loin du sage Kapila, assis en méditation,
qu’ils prirent pour le voleur, et attaquèrent ; Ka-
pila les réduisit en cendres d’un regard ; pour
qu’ils puissent avoir les rites funéraires et rega-
gner le ciel, plus tard Bhaḡıratha fit descendre le
Gange céleste sur Terre afin de purifier l’Océan
[sāgara].
sg� Z sagun. a [sa1-gun. a] a. m. n. f. sagun. ā doué

de qualités, de vertus | phil. qui a des attributs,
différencié (opp. nirgun. a).
sagun. a brahman phil. le Divin immanent ou ma-
nifesté.
sgo/ sagotra [sa1-gotra] a. m. n. f. sa-
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gotrā soc. [“du même gotra”] apparenté ; not.
non épousable par exogamie — m. soc. parent
éloigné — m. parenté.
sE`D sagdhi [sa1-ad1-ti] m. repas commun.
s\kV sam. kat.a [sam-kr.ta] a. m. n. f. sam. kat. ā

contracté ; étroit ; encombré ; dense ; infranchis-
sable — ifc. encombré de, plein de — n. passage
difficile ou dangereux | trouble ; (au fig.) situa-
tion difficile, misère ; calamité | affection ; not.
maladie mentale — ifc. dangereux pour ; qui est
menacé de — f. sam. kat. ā phil. [tantr.] np. de
Sam. kat.ā “Angoisse”, l’une des 8 puissances di-
vines [yogin̄ı] — v. [10] pr. md. (sam. kat. āyate)
devenir étroit ; rétrécir, se contracter.

sam. kat.ahara [hara] a. m. n. f. sam. kat.aharā
qui facilite le passage — m. myth. np. de
Sam. kat.ahara, épith. de Gan. eśa “qui supprime
les difficultés”.
s\kT̂ sam. kath [sam-kath] v. [10] pr.

(sam. kathayati) pp. (kathita) raconter
complètement ; converser avec 〈i.〉.
s\kTA sam. kathā [sam. kath] f. discussion,

conversation avec 〈iic. i.〉 | accord, entente —
ifc. conversation à propos de.
s\kr sam. kara [sam. kr̄. ] m. mélange, confusion

| soc. not. mélange des castes [varn. asam. kara] ;
caste mixte | soc. action illicite ; impureté,
souillure.
s\kq sam. kars.a [sam. kr.s. ] a. m. n. f. sam. kars. ā

proche, voisin.
sam. kars.akān. d. a [kān. d. a] m. lit. np.

du Sam. kars.akān.d. a de Jaimini ; cf.
Sam. kars.an. akān.d. a.
s\kqZ sam. kars.an. a [sam. kars.a-na] n. extrac-

tion | réunion — m. myth. [BhP.] np. de
Sam. kars.an. a, épith. de Balarāma “Soustrait” (de
la matrice de Devak̄ı pour être transféré dans
celle de Rohin. ı̄3) par la magie de Yogamāyā ;
il est l’incarnation d’Ananta-Śes.a, et représente
l’aspect destructeur de Vis.n. u.

sam. kars.an. akān. d. a [kān. d. a] m. lit. np. du
Sam. kars.an. akān.d. a de Jaimini, en 4 chapitres,
ouvrage de base de mı̄mām. sā, annexe du
Mı̄mām. sāsūtra.
s\kl̂ sam. kal [sam-kal] v. [10] pr.

(sam. kaláyati) grouper, ajouter.
sam. kalana [-ana] n. ajout — f. sam. kalanā

addition.
s\kSp sam. kalpa [sam. kl.p] m. volonté ; inten-

tion ; conviction, résolution | phil. la décision
d’agir ; opp. vikalpa |soc. acte solennel introduc-
tif de la pūjā par lequel un sacrifiant énonce son
désir du fruit du sacrifice ; il comprend l’énoncé
du moment et de l’endroit de la cérémonie |

myth. np. de Sam. kalpa, la “Volonté” person-
nifiée — f. sam. kalpā myth. np. de Sam. kalpā,
mère de Sam. kalpa, fille de Daks.a.

sam. kalpaja [ja] a. m. n. f. sam. kalpajā pro-
duit par sa volonté ; voulu, intentionnel — m.
désir, souhait ; intention.
s\kAf̂ sam. kāś [sam-kāś] v. [1] pr. md.

(sam. kāśate) pp. (sam. kāśita) devenir visible,
se manifester — ca. (sam. kāśayati) regarder,
contempler.
s\kAf sam. kāśa [sam. kāś] m. apparence, aspect

— f. sam. kāśā ifc. ressemblant à, ayant l’appa-
rence de.
s\kA[y sam. kāśya [pfp. [1] sam. kāś] a. m.

n. f. sam. kāśyā à contempler, à admirer —
f. sam. kāśyā myth. [Rām.] np. de la ville de
Sam. kāśyā “Admirable”, au bord de la rivière
Iks.umat̄ı ; elle fut conquise par Janakarāja,
et offerte comme capitale à son frère cadet
Kuśadhvaja1.
s\kFZ sam. k̄ırn. a [pp. sam. kr̄. ] a. m. n. f.

sam. k̄ırn. ā mélangé, mêlé ; varié ; confondu,
confus, en désordre ; adultéré, souillé | soc. né
d’un mariage mixte — ifc. plein de.
s\kFtn sam. k̄ırtana [sam-k̄ırtana] n. narra-

tion, saga, épique ; éloge |soc. récitation, not. par
une congrégation, de chants dévotionnels, not.
de litanies des noms de Dieu ; cf. mahāmantra,
Caitanya.
s\k� ĉ sam. kuc [sam-kuc] v. [6] pr. md.

(sam. kuñcate) pp. (sam. kuñcita) se fermer
(fleur), se resserrer.
s\k� l sam. kula [sam-kula] a. m. n. f. sam. kulā

rempli, bondé ; épais, intense | troublé, confus ;
empêché, en déroute — ifc. plein de, abondant
en, infesté par — n. cohue, foule, mêlée ; trouble,
détresse.
sam. kul̄ı kr. se presser en foule.
s\k� q̂ sam. kr.s. [sam-kr.s. ] v. [6] pr. (sam. kr.s.ati)

extraire, emmener.
s\k� sam. kr̄. [sam-kr̄. ] v. [6] pr. (sam. kirati) pp.

(sam. k̄ırn. a) mélanger, mêler ; confondre ; souiller
— ps. (sam. k̄ıryate) se mélanger.
s\k� p̂ sam. kl.p [sam-kl.p] v. [1] pr. md.

(sam. kalpate) pp. (sam. kl.pta) se réaliser — ca.
(sam. kalpayati) ca. md. (sam. kalpayate) imagi-
ner, concevoir ; avoir l’intention de ; décider,
déterminer, se convaincre de.
s\k�t sam. keta [sam-keta] m. convention, ac-

cord, signal convenu.
sam. ketasthāna [sthāna] n. point de rendez-

vous.
s\koc sam. koca [sam. kuc] m. contraction, com-

pression, rétrécissement, abréviation |réduction,
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restriction ; rétraction ; assèchement (d’un étang
ou lac) | fait de fermer (les yeux) | phil. [trika]
phase ascendante de réalisation spirituelle où le
disciple se purifie en effectuant la rétraction du
monde phénoménal ; elle est suivie d’une phase
d’expansion [vikāsa].

sam. kocana [-na] a. m. n. f. sam. kocan̄ı astrin-
gent — n. contraction, rétrécissement, restric-
tion ; abbréviation — f. sam. kocan̄ı natu. bot.
Mimosa Pudica, sensitive.
s\�m̂ sam. kram [sam-kram] v. [1] pr.

(sam. krāmati) pp. (sam. krānta) se rencon-
trer, s’approcher | parcourir, traverser, passer
de 〈abl.〉 à 〈loc. acc.〉 — ca. (sam. krāmayati)
conduire vers 〈acc.〉 ; transférer, transmettre.
s\�A�t sam. krānta [pp. sam. kram] a. m. n. f.

sam. krāntā rencontré, réuni ; transféré.
s\�AE�t sam. krānti [sam. kram] f. rencontre,

passage | transmission, transfert (not. de mâıtre
à disciple) | astr. passage du soleil (ou d’un
astre) dans un nouveau signe du zodiaque ; il
y en a un par mois, entre le 13 et le 17 ; ce
jour est défavorable et traditionnellement jeûné
[upavāsa] |[makarasam. krānti] astr. nouvel an in-
dien, cf. makarasam. krānti.
s\�� D̂ sam. krudh var. saṅkrudh [sam-krudh1]

v. [4] pr. (sam. krudhyati) pp. (sam. kruddha) être
irrité ; se fâcher.
s\"y sam. ks.aya [sam. ks. ı̄] m. épuisement, des-

truction, anéantissement, ruine ; crépuscule.
s\E"p̂ sam. ks.ip [sam-ks.ip] v. [1] pr.

(sam. ks.ipati) pp. (sam. ks.ipta) entasser, boule-
verser ; resserrer, comprimer, réduire, diminuer.
s\E"Ø sam. ks.ipta [pp. sam. ks.ip] a. m. n. f.

sam. ks.iptā comprimé, abrégé, concis, bref.
s\"F sam. ks. ı̄ [sam-ks. ı̄] ps. (sam. ks. ı̄yate) di-

minuer, périr, s’épuiser, s’anéantir, s’éteindre ;
décrôıtre (lune).
s\"� ND sam. ks.ubdha [pp. sam. ks.ubh] a. m. n. f.

sam. ks.ubdhā agité violemment, secoué.
s\"� B̂ sam. ks.ubh [sam-ks.ubh] pp.

(sam. ks.ubdha, sam. ks.ubhita) ca.
(sam. ks.obhayati) pp. (sam. ks.obhita) secouer
violemment, agiter.
s\"� EBt sam. ks.ubhita [pp. sam. ks.ubh] a. m. n.

f. sam. ks.ubhitā agité violemment, secoué.
s\"�p sam. ks.epa [sam. ks.ip] m. abréviation, ex-

posé concis, sommaire, résumé ; l’essentiel.
sam. ks.epen. a var. sam. ks.epāt adv. en bref, en
résumé.

sam. ks.epatas [-tas] adv. brièvement.
s\"oB sam. ks.obha [sam. ks.ubh] m. choc violent,

renversement, bouleversement |commotion ; agi-
tation, excitation | arrogance.

s\"oEBt sam. ks.obhita [ca. pp. sam. ks.ubh] a. m.
n. f. sam. ks.obhitā agité violemment, secoué.
s\Hy sam. khya [sam. khyā1] a. m. n. f. sam. khyā

additionnant, comptant — n. combat, bataille
— f. cf. sam. khyā2.
s\HyA sam. khyā1 [sam-khyā] v. [2] pr.

(sam. khyāti) pp. (sam. khyāta) compter, calculer.
s\HyA sam. khyā2 [f. sam. khya] f. compte, calcul,

arithmétique ; nombre, quantité, total | gram.
nombre (forme utilisée pour compter) | phil.
[vaíses. ika] la propriété [gun. a] du nombre.

sam. khyāpari [pari] ind. coup de dé
défavorable.
s\HyAt sam. khyāta [pp. sam. khyā1] a. m. n. f.

sam. khyātā compté, calculé ; estimé à 〈i.〉 — n.
nombre.
s\HyAn sam. khyāna var. saṅkhyāna

[sam. khyā2-na] n. estimation, décompte ;
calcul, énumération.
s½ saṅga [sañj] m. adhérence, contact (avec

〈loc. iic.〉) ; association, réunion | attachement,
affection, penchant ; désir, envie, cupidité.
s\gZk sam. gan. aka var. saṅgan. aka [sam-

gan. aka] m. boulier, calculateur.
sam. gan. akayantra [yantra] n. mod. ordina-

teur.
s\gt sam. gata [pp. sam. gam] a. m. n. f.

sam. gatā qui s’est rencontré, qui s’est réuni ;
contracté |mis ensemble | conforme, convenable
— m. alliance, paix — n. rencontre, accord, as-
sociation, union ; association, intimité avec 〈i. g.
iic.〉.
s\gEt sam. gati [sam. gam] f. rencontre, compa-

gnie de 〈g. iic.〉 ; association avec 〈i.〉 | ligue,
alliance, société, association | accident, hasard ;
prise de connaissance |applicabilité, conformité,
adéquation.
sam. gatyā adv. par chance, par hasard.
s\gm̂ sam. gam var. saṅgam [sam-gam] v. [1]

pr. md. (sam. gacchate) pp. (sam. gata) pf. (upa)
rencontrer, se réunir, entrer en relations avec
〈i.〉 | s’entendre, convenir — ca. (sam. gamayati)
abs. (sam. gamayya) rassembler, réunir ; mettre
en rapport avec 〈i.〉 ; conduire qqn. vers 〈2 acc.〉 ;
transmettre à 〈loc.〉.
ratnam. ratnena sam. gacchate Qui se ressemble
s’assemble.
s\gm sam. gama var. saṅgama [sam. gam] m.

rencontre ; collision ; réunion, contact ; union ;
équipe | fréquentation ; penchant, attirance ;
union charnelle.
s\gr sam. gara [sam-gr̄.2] m. conflit, combat.
s\gv sam. gava var. saṅgava [sam-gava] m.

[“rassemblement des vaches (pour la traite)”]
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période du jour [kāla1] du matin, suivant
prātastana ; elle commence 2 h 24 après le le-
ver du soleil, et dure 2 h 24.
sE½n̂ saṅgin [saṅga-in] agt. m. f. saṅgin̄ı qui

s’attache à, qui adhère à, en contact avec 〈iic.〉
| adonné à, dévoué à, connecté avec 〈g. loc.
iic.〉 | phil. attaché au monde ; rempli de désirs ;
adonné aux plaisirs de ce monde.
s\gFt sam. ḡıta [sam-ḡıta] a. m. n. f. sam. ḡıtā

chanté en chœur — n. chorale, chant, théâtre
chanté ; musique, concert.

sam. ḡıtaśālā [́sālā] f. salon de musique.
s\g� hFt sam. gr.h̄ıta [pp. sam. grah] a. m. n.

f. sam. gr.h̄ıtā saisi, attrapé ; reçu, collecté, ras-
semblé | contracté, abrégé ; restraint, contraint,
mâıtrisé ; gouverné.
s\g}ĥ sam. grah var. saṅgrah [sam-grah] v.

[9] pr. (sam. gr.hn. āti) pr. md. (sam. gr.hn. ı̄té) pp.
(sam. gr.h̄ıta) pf. (upa) saisir, s’emparer de,
s’approprier ; amasser, accumuler | gouverner,
contraindre, tenir en son pouvoir ; mâıtriser,
comprendre | protéger, recevoir, épouser.
s\g}h sam. graha var. saṅgraha [sam. grah] m.

fait de saisir, de s’emparer de ; appropria-
tion | accumulation, collection, rassemblement ;
énumération complète, total | compréhension,
résumé ; catalogue, compendium | protection,
gouvernement ; gardien, protecteur | cohésion ;
concentration, discipline de l’esprit | mod. ges-
tion.
sam. grahāt adv. en résumé, brièvement.
sam. grahen. a adv. en résumé, brièvement ;
complètement.

sam. grahan. a [-na] n. saisie, prise, acquisition.
sam. grahasūtra [sūtra] n. lit. np. du

Sam. grahasūtra recueil d’aphorismes tradition-
nels.
s\g}Ehn̂ sam. grahin [sam. graha-in] agt. m. f.

sam. grahin. ı̄ qui assemble, qui accumule, qui pro-
cure ; qui mâıtrise, qui comprend.
s\g}Am sam. grāmá var. saṅgrāma [sam-grāma]

m. soc. rassemblement, assemblée d’un peuple ;
troupe, armée | affrontement, conflit ; combat,
bataille ; guerre ; rencontre hostile avec 〈i. iic.〉.

sam. grāmájit [jit] a. m. n. f. victorieux en
combat.

sam. grāmábhūmi [bhūmi] f. champ de ba-
taille.
s\g}AEhn̂ sam. grāhin [sam-grāhin] agt. m. f.

sam. grāhin. ı̄ qui collecte, qui accumule, qui ras-
semble | astringent ; constipant.
s\G sam. gha var. saṅgha [sam. han] m. col-

lection, quantité ; multitude, foule ; association,

compagnie, assemblée | bd. congrégation des
moines bouddhistes.

sam. ghati [-ti] f. bd. robe de moine.
sam. ghārāma [ārāma] m. bd. couvent, mo-

nastère ; syn. vihāra.
s\GV̂ sam. ghat. [sam-ghat. ] v. [1] pr. md.

(sam. ghat.ate) pp. (sam. ghat.ita) assembler ;
rencontrer — ca. (sam. ghat.ayati) assembler,
joindre.
s\GÓ̂ sam. ghat.t. [sam-ghat.t. ] v. [10] pr.

(sam. ghat.t.ayati) frotter ensemble ; pétrir ;
écraser | rassembler ; rencontrer.
s\GÓ sam. ghat.t.a [sam. ghat.t. ] m. frottement,

friction ; collision, conflit | rencontre | phil.
[trika] conflit dans la voie psychique centrale
[Sus.umn. ā] entre le Soleil et la Lune représentant
toutes les dualités.
s\Gq sam. ghars.a [sam. ghr.s. ] m. friction ; tritu-

ration |rivalité |jalousie (envers 〈acc.-prati iic.〉).
s\GAV sam. ghāt.a [vr. sam. ghat. ] m. assemblage

de bois ; charpenterie, menuiserie.
sam. ghāt.asūtra [sūtra] n. bd. np. du

Sam. ghāt.asūtra, texte du mahāyāna originelle-
ment en sanskrit, antérieur au 5e.
s\GAEV sam. ghāt. i [vr. sam. ghat. ] f. bd. vêtement

monastique, drapé dénudant l’épaule droite et
formant des plis sur le bras gauche | var.
sam. ghāt. ı̄ id.
s\GAt sam. ghātá [vr. sam. han] m. combat,

bataille, affrontement ; rencontre, opposition
| compression, condensation, durcissement |
collection, tas ; rassemblement, masse, multi-
tude, foule ; caravane | gram. mot composé.√

s\G� q̂ sam. ghr.s. [sam-ghr.s. ] v. [1] pr.
(sam. ghars.ati) pp. (sam. ghr.s.t.a) frotter l’un
contre l’autre | rivaliser avec 〈i.〉.
s\G� £ sam. ghr.s.t.a [pp. sam. ghr.s. ] a. m. n. f.

sam. ghr.s.t. ā frotté avec ; confronté avec.√
sĉ sac [relié à sañj] v. [1] pr. md. (sácate)

être uni avec, s’unir avec 〈i.〉 | être possédé de,
participer à, subir 〈i.〉 |servir, suivre, rechercher,
assister 〈acc.〉 | atteindre ‖ lat. sequitur.
sEcv saciva [sac] m. ami, compagnon |

conseiller du roi, ministre — ifc. aidé par,
pourvu de — f. saciv̄ı compagne, amie.

sacivatva [-tva] n. soc. rang de ministre.
sacivālaya [ālaya] m. mod. ministère

(bâtiment).
scF sac̄ı cf. śac̄ı.
sc�tn sacetana [sa1-cetana] a. m. n. f. sace-

tan̄ı conscient, sensible, animé ; opp. acetana.
sjAt sajāta [sa1-jāta] a. m. n. f. sajātā né

ensemble |de même famille ; de même origine —
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m. cousin, parent ; pays.
sjFv saj̄ıva [sa1-j̄ıva] a. m. n. f. saj̄ıvā vivant,

animé.
sj� q̂ sajus. [sa1-jus.2] a. m. n. f. qui accom-

pagne ; associé, compagnon — ind. sajūs. en
même temps ; de plus | avec 〈i.〉.
s>ĵ sajj cf. sañj.
s>j sajja [sa1-jyā3] a. m. n. f. sajjā préparé,

équipé, prêt (not. arc prêt à tirer) |armé ; fortifié
— f. sajjā équipement ; armure.
sajj̄ı kr. préparer.
sajj̄ı bhū préparer ; se préparer, s’apprêter ; être
prêt.
s\cy sam. caya var. sañcaya [sam. ci] m. col-

lection ; accumulation, entassement | tas, mul-
titude ; richesse.
s\cr̂ sam. car var. sañcar [sam-car] v. [1] pr.

(sam. carati) pp. (sam. carita) aller ensemble, se
rencontrer ; parcourir, voyager, traverser | vivre,
exister, se produire — ca. (sam. cārayati) faire
aller, mettre en mouvement, ébranler, agiter.
s\cAr̂ sam. cār var. sañcār [ca. sam. car] v. [10]

pr. (sam. cārayati) faire aller, mettre en mouve-
ment, ébranler, agiter.
s\cAr sam. cāra var. sañcāra [sam. cār] m. cir-

culation, mouvement, cours ; fréquentation, pas-
sage, traversée ; chemin, route.
s\cAErn̂ sam. cārin var. sañcārin [sam. cār-in] a.

m. n. f. sam. cārin. ı̄ qui circule, qui marche ; mo-
bile | qui se propage, qui passe de l’un à l’autre ;
contagieux ; héréditaire | contigu ; limitrophe —
ifc. chez.
s\Ec sam. ci var. sañci [sam-ci] v. [5] pr.

(sam. cinóti) pr. md. (sam. cinuté) pp. (sam. cita)
entasser, accumuler, rassembler, acquérir.
s\Ect sam. cita var. sañcita [pp. sam. ci] a. m.

n. f. sam. citā accumulé, entassé, assemblé, col-
lecté ; acquis | dense, plein | phil. part du karma
accumulé qui portera fruit en temps voulu.
s\Ec�t̂ sam. cint var. sañcint [sam-cint] v. [10]

pr. (sam. cintáyati) pp. (sam. cintita) ppr. md.
(sam. cintayāna) pfp. (sam. cintya) songer à, se
préoccuper de 〈acc.〉.
s\Ec�tyAn sam. cintayāna var. sañcintayāna

[ppr. md. sam. cint] a. m. n. f. sam. cintayānā qui
réfléchit, qui pense.
s\Ec�(y sam. cintya var. sañcintya [pfp. [1]

sam. cint] a. m. n. f. sam. cintyā qui mérite la
réflexion, à considérer, à quoi il faut penser.
s\c� d̂ sam. cud [sam-cud] ca. (sam. codáyati) pp.

(sam. cudita) ppr. (sam. codayat) inciter, pousser,
conduire ; exciter, stimuler ; ordonner.
s\Cd̂ sam. chad var. sañchad [sam-chad1]

pp. (sam. channa) ca. (sam. chādayati) couvrir

complètement, envelopper ; recouvrir, cacher.
s\Cà sam. channa var. sañchanna [pp.

sam. chad] a. m. n. f. sañchannā entièrement
recouvert ; caché, dissimulé ; obscur, inconnu.√

sÒ̂ sañj v. [1] pr. (sájati) pft. (sasañja) pp.
(sakta) pf. (anu, ā, pra, sam) adhérer — ps.
(sajjate) être attaché, suspendu à 〈loc.〉 | être
dévoué, être attaché, tenir à (affectivement) ;
penser constamment à 〈loc.〉 — ca. (sajjayati)
faire adhérer ; s’engager dans 〈loc.〉 ‖ lat. segnis.
s\jn̂ sam. jan var. sañjan [sam-jan] v. [4]

pr. md. (sam. jāyate) pp. (sam. jāta) [“être pro-
duit simultanément”] nâıtre, se produire — ca.
(sam. janayati) concevoir, engendrer, produire,
créer, former, causer.
tasya sam. janayan hars.am [BhG.] Pour se mettre
en joie.
s\jy sam. jaya var. sañjaya [sam. ji] m. myth.

[Mah.] np. de Sañjaya “qui les vainc tous”, barde
de Dhr.tarās.t.ra ; il connâıt le passé, le présent et
le futur par sa vision divine [divyacaks.us] ; il fit
ambassade auprès de Yudhis.t.hira à Upaplavya
pour tenter d’éviter la guerre.
s\Ej sam. ji var. sañji [sam-ji] v. [1] pr.

(sam. jayati) pp. (sam. jita) vaincre à la fois.
s\jFv̂ sam. j̄ıv var. sañj̄ıv [sam-j̄ıv ] v. [1] pr.

(sam. j̄ıvati) pp. (sam. j̄ıvita) revenir à la vie.
s\jFv sam. j̄ıvá var. sañj̄ıva [sam. j̄ıv ] a. m. n. f.

sam. j̄ıvā vivifiant ; qui redonne vie.
sam. j̄ıvaka [-ka] a. m. n. f. sam. j̄ıvikā qui rap-

pelle à la vie — m. lit. [PT.] np. du taureau
Sam. j̄ıvaka, ami du roi-lion Piṅgalaka1 ; il sera
perdu par la jalousie du chacal Damanaka.

sam. j̄ıvakaran. ı̄ [karan. ı̄] f. myth. cf. sam. j̄ıvan̄ı.
sam. j̄ıvana var. sañj̄ıvana [-na] a. m. n.

f. sam. j̄ıvan̄ı vivifiant ; qui anime ou redonne
vie — n. résurrection, vie — f. sam. j̄ıvan̄ı
myth. [Rām.] herbe de résurrection sam. j̄ıvan̄ı
ou sam. j̄ıvakaran. ı̄, rapportée par Hanumān de
l’Himālaya pour guérir l’armée de Rāma |myth.
[BhP.] la science de la résurrection, possédée par
Śukra ; il l’utilisa pour rendre à la vie Bali mort
au combat contre les dieux ; il en transmis le
secret à Kaca.
s\âA sam. jñā1 var. sañjñā [sam-jñā1] v. [9]

pr. (sam. jānāti) pp. (sam. jñāta) assigner ; com-
prendre, avoir conscience de.
s\âA sam. jñā2 [sam. jñā1] f. harmonie, consen-

tement ; conscience ; perception, compréhension
commune | signe, signal ; nom, référence,
désignation, appellation | gram. nom propre ;
mot autonyme, dénotant sa propre forme ; terme
technique, métanotion |gram. mot dont le genre
ou le nombre sont conventionnels | phil. la
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conscience individuelle | bd. la perception, un
des 5 agrégats [skandha] de l’ego | myth. np.
de Sañjñā “Conscience”, fille de Vísvakarmā,
épouse de Sūrya dont elle engendra Manu-
Vaivasvata, Yama et Yamı̄ ; ne pouvant sup-
porter l’ardeur de son époux, elle se fit rem-
placer par sa servante l’Ombre [Chāyā] et se
transforma en jument pour se consacrer à
la méditation ; Sūrya-Vivasvān la suivit et ils
donnèrent naissance aux Aśvinau et à Revanta ;
Vísvakarmā rabota alors le huitième de l’éclat
du Soleil pour qu’elle puisse le supporter ; cf.
Saran. yū ‖ pali saññā.
sam. jñām. kr. faire signe.
sam. jñām. dā donner un signe.
sam. jñāyām loc. adv. gram. utilisé en tant que
nom propre.

sam. jñāna [-na] n. état conscient ; état de per-
ception correcte, bonne conception.

sam. jñāsūtra [sūtra] n. gram. [Pān. ini] règle
[sūtra] définissant un terme technique.
s\âAt sam. jñāta var. sañjñāta [pp. sam. jñā1] a.

m. n. f. sam. jñātā bien connu, compris — ifc. à
l’intention de.
s\Eât sam. jñita var. sañjñita [sam. jñā1] a. m. n.

f. sam. jñitā communiqué — ifc. appelé, nommé.
s\Eân̂ sam. jñin [sam. jñā1] agt. m. f. sam. jñin̄ı

conscient ; conscient de 〈iic.〉 | nommé, défini |
gram. notion définie.
sVA sat. ā f. tresse.
st̂ sat [ppr. as1] a. m. n. f. sat̄ı existant,

présent ; réel, vrai | bon, juste, vertueux, conve-
nable, honnête | bd. juste, correct ; merveilleux ;
profond, subtil | qqf. ajouté comme pléonasme
d’un a. — n. phil. l’Être ; le réel | le bien, la
vertu — m. (homme) juste, bon, vertueux ;
homme de bien | pl. satas les justes ; les gens
instruits — f. cf. sat̄ı.
tatra evam sati cela étant.
tathā sati s’il en est ainsi.
saccidānanda phil. [vedānta] existence-
conscience-joie, formule évoquant l’extase
dans l’unité brahman-ātman.
nāsato vidyate bhāvo nābhāvo vidyate satah.
[BhG.] Du néant rien n’est issu, de l’Être rien
n’est détruit.

saccaritra [caritra] n. bonne conduite — a.
m. n. f. saccaritrā vertueux.

sacchūdra [́sūdra] a. m. n. f. sacchūdrā
soc. serviteur [́sūdra] de bonne conduite, not.
végétarien et abstinent.

sajjana [jana] a. m. n. f. sajjan̄ı vertueux —
m. homme de bien.

satkārya [sat-kārya] a. m. n. f. satkāryā qui

est effectué | à qui on rend les derniers hom-
mages (de crémation) — n. phil. [sām. khya] effet
nécessairement inhérent à une cause.

satkāryavāda [vāda] m. phil. [sām. khya]
doctrine affirmant la nécessaire pré-existence
d’un effet dans sa cause, comme le pot pré-existe
dans la glaise avec laquelle il a été fabriqué ; opp.
asatkāryavāda.

satsaṅga [saṅga] m. association avec le bien ;
bonne compagnie ; assemblée à but spirituel |
soc. proximité du mâıtre [guru].
stt satata [sa1-tata1] a. m. n. f. satatā

perpétuel.
satatam adv. toujours.
nasatatam adv. jamais.

satatayukta [yukta] a. m. n. f. satatayuktā
phil. en perpétuelle communion (avec Dieu).
stF sat̄ı [f. sat] f. femme de qualité, dame

| épouse fidèle, femme vertueuse et chaste | soc.
veuve qui se suicide sur le bûcher funéraire de
son mari ; cf. sahamaran. a | myth. np. de Sat̄ı
“Vertueuse”, fille de Daks.a et d’Asikn̄ı, première
épouse de Śiva ; après que Śiva-Vı̄rabhadra eut
détruit le sacrifice de Daks.a où il n’avait pas
été convié, elle se jeta dans le feu sacrificiel ; son
cadavre fut porté à travers le monde par Śiva
en état de démence, mis en pièces par le disque
de Vis.n. u ; cf. p̄ıt.hasthāna ; elle renaquit comme
Pārvat̄ı ; cf. Jagadambā ‖ ang. suttee.
s(kAr satkāra [vr. satkr. ] m. hospitalité, ac-

cueil respectueux |pl. satkārās honneurs (rendus
à un hôte).
s(k� satkr. [sat-kr.1] v. [8] pr. (satkaróti) pp.

(satkr.ta) offrir l’hospitalité, accueillir avec res-
pect.
s(k� t satkr.ta [pp. satkr. ] a. m. n. f. satkr.tā

arrangé, orné de | honoré, bien accueilli.
sE(�yA satkriyā [sat-kriyā] f. vertu.
s�m sattama [super. sat] a. m. n. f. sattamā

le meilleur, excellent, très juste — ifc. le meilleur
des.
s�A sattā [sat-tā] f. existence.
sattāsamavāya [samavāya] m. phil. [vaíse-

s. ika] inhérence de la réalité universelle ; ca-
ractérise l’existence [sattva].
s�~ sattrá [sad1-tra] n. soc. [“session”] grand

sacrifice de soma (cérémonie véd. solennelle pou-
vant durer de 13 à 100 jours) | soc. acte pieux
méritoire ; don de repas, hospice | fausse appa-
rence, déguisement.
sattr̄ı bhū offrir des repas en aumônes.

sattragr.ha [gr.ha] n. hospice.
sattrādhikāra [adhikāra] m. soc. prêtre ayant

la charge d’une charité.
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sE�~ n̂ sattrin [sattra-in] agt. m. f. sattrin. ı̄ soc.
qui célèbre ou assiste à un sattra ; méritoire |
déguisé ; espion.
s�v sattva [sat-tva] n. être, créature ; fœ-

tus ; existence, réalité, nature ; essence | force,
énergie, courage ; esprit, souffle vital, principe
vital | intelligence, conscience, vérité ; pureté
|phil. [sām. khya] la Conscience, 1re qualité [gun. a]
de la nature, essence sainte de la pureté et de la
vérité.
abhivyakta sattva laks.an. ā manifestement en-
ceinte.
āpanna sattvā f. (femme) enceinte.

sattvavat [-vat] a. m. n. f. sattvavat̄ı ferme,
énergique, courageux.

sattvāpatti [āpatti] f. phil. [YV.] l’obten-
tion de l’état de pure conscience, 4e niveau de
connaissance [jñānabhūmikā].
s(p" satpaks.a [sat-paks.a] a. m. n. f. satpaks. ā

utile, favorable ; opp. pratipaks.a.
s(y satyá [sat-ya] a. m. n. f. satyā vrai,

véridique — n. réalité ; vérité, véracité |
promesse, serment | phil. la sincérité, une des
vertus [yama1] du yoga | [satyaloka] myth. np.
de Satya “Ciel de Brahmā”, 6e monde céleste
[loka], où sont transportés ceux qui sont délivrés
des renaissances — f. satyā sincérité, véracité.
satyam var. satyena adv. vraiment, réellement,
en vérité, il est vrai que.
yatsatyam adv. certainement.
tenasatyena conj. aussi vrai (que ... exprimé
précédemment par yathā).
satyam. vac adv. dire la vérité.
sātyā kr. rendre vrai | conclure un accord.

satyaka [-ka] a. m. n. f. satyikā véridique —
m. myth. np. du roi vr.s.n. i Satyaka “le véridique”,
père de Sātyaki.

satyákāma [kāma] a. m. n. f. satyakāmā qui
aime la vérité ; sincère — m. phil. [ChU.] np. du
garçon Satyakāma “Sincère” ; cherchant à deve-
nir brahmacārin, il demanda à sa mère Jabālā
son nom de gotra ; elle lui répondit qu’étant
jeune elle travaillait comme servante, et qu’ainsi
elle le mit au monde ; si on lui demandait son
nom de gotra, puisque qu’il était Sincère et
qu’elle était Jabālā, il devrait dire qu’il s’ap-
pelât Satyakāma Jābāla ; lorsqu’il répéta ces pa-
roles à Hāridrumata Gautama, celui-ci lui dit
qu’il l’acceptait comme étudiant, car seul un
vrai brāhman. a pouvait être aussi sincère ; le
guru lui confia 400 vaches maigres, qu’il em-
mena pâıtre à l’alpage ; lorsque les vaches eurent
prospéré jusqu’à être mille, le taureau lui dit de
les rentrer à l’étable ; sur le chemin il lui ensei-

gna les 4 parts [kalā] du quart [pāda] du brah-
man constitué par l’Espace [prakāśavat] ; le len-
demain, le feu lui enseigna les 4 parts du quart
du brahman constitué par l’Illimité [anantavat] ;
puis le cygne [ham. sa] lui enseigna les 4 parts
du quart du brahman constitué par le Radiant
[jyotis.mat] ; enfin le cormoran [madgu] lui ensei-
gna les 4 parts du quart du brahman constitué
par le Cognitif [āyatanavat] ; il retrouva alors
son mâıtre, qui finit son instruction ; devenu lui-
même enseignant, Satyakāma prit des élèves ;
il délaissa son étudiant Upakosala Kāmalāyana
pendant 12 ans sans lui donner d’instruction,
puis partit en voyage ; ses feux sacrificiels ins-
truisirent l’élève du Soi [Ātmā], et Satyakāma
revint pour lui apprendre la Libération.

satyajit [jit] a. m. n. f. qui vainc par la vérité.
satyanārāyan. a [nārāyan. a] m. phil. np. de Sa-

tyanārāyan. a, divinité à qui l’on s’adresse pour
prendre une résolution.

satyanārāyan. apūjā [pūjā] f. soc. cérémonie
par laquelle on déclare publiquement une
résolution.

satyanārāyan. avrata [vrata] n. résolution
publique.

satyapratísrava [pratísrava] a. m. n. f. satya-
pratísravā fidèle à ses vœux.

satyabhāmā [bhāmā] f. myth. np. de Sa-
tyabhāmā “Colère vraie”, fille de Satrājit, l’une
des 8 épouses de Kr.s.n. a, dont elle eut 10 fils ; elle
était une incarnation de Bhūmi, et aida Kr.s.n. a
à vaincre Naraka en conduisant son char, et en
tirant une flèche fatale ; Kr.s.n. a l’emmena au pa-
radis d’Indra, et elle l’incita à en ramener l’arbre
pārijāta ; cf. Muktācarita.

satyayuga [yuga] n. phil. le premier yuga,
l’âge d’or ; syn. kr.tayuga.

satyavacana [vacana] n. sincérité ; véracité |
promesse, serment.

satyavat [-vat] a. m. n. f. satyavat̄ı véridique,
sincère — m. myth. [Mah.] np. du roi Satyavān
“le Sincère”, époux de Sāvitr̄ı2, qui le sauva de la
mort — f. satyavat̄ı myth. [Mah.] np. de Satya-
vat̄ı “Sincérité” ; née du sperme du roi Uparicara
tombé dans la Yamunā, elle fut trouvée avec son
frère jumeau dans le ventre de la sirène Adrikā
péchée par le chef des pêcheurs Dāsarāja ; le
roi adopta le garçon qui devint le roi Matsya1,
nomma la fille Matsyagandh̄ı à cause de son
odeur de poisson, et la rendit à Dāsarāja qui
l’éleva comme Kāl̄ı1 à cause de sa complexion,
mais elle vint à être connue comme Satyavat̄ı ;
elle faisait traverser la Yamunā sur son bac ;
le sage [r.s. i] Parāśara, en traversant, en tomba
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amoureux ; il fit monter des nuées cachant leurs
amours, dont naquit immédiatement Vyāsa qui
fut laissé sur une ı̂le [Dvaipāyana1] où il grandit
seul ; Parāśara lui redonna sa virginité, et chan-
gea son odeur de poisson en parfum de musc ;
elle devint ainsi Kastūr̄ıgandh̄ı ou Gandhavat̄ı ;
attiré par son parfum, le roi Śām. tanu qui chas-
sait près de sa hutte de pêcheur en devint amou-
reux fou ; Dāsarāja lui accorda sa main, à la
condition qu’il déshéritât son fils Bh̄ıs.ma au pro-
fit des fils qu’elle lui donna, Citrāṅgada et Vi-
citrav̄ırya ; après leur mort sans héritier, elle fit
venir Vyāsa pour qu’il accomplisse son devoir
de niyoga et continue la lignée en engendrant
Dhr.tarās.t.ra et Pān.d.u, dont les descendants se
battront dans la grande bataille fratricide du
Mah. | myth. [Mah.] np. de Satyavat̄ı1, fille du
roi Gādhi, mariée au brahmane R. c̄ıka ; à son ma-
riage, elle obtint de Bhr.gu un rite destiné à lui
donner un fils brahmane ; elle devait embrasser
un banian et manger un brouet [caru] contenant
une substance magique ; sa mère, qui célébrait le
rite ks.atriya correspondant, devait embrasser un
pippal et manger un caru différent, mais celle-ci
suscita l’échange des rites, provoquant la confu-
sion des castes [varn. asam. kara] ; elle conçut Ja-
madagni, mais obtint que l’erreur rituelle soit
reportée sur un petit-fils (ce sera Paraśurāma).

satyavāc [vāc] a. m. n. f. qui dit la vérité.
satyavādin [vādin] a. m. n. f. satyavādin̄ı qui

dit la vérité.
katthase satyavād̄ı [Rām.] Tu te glorifies de dire
la vérité.

satyavāha [vāha] m. myth. np. du sage [r.s. i]
Satyavāha ; il reçut le savoir sacré [brahmavidyā]
d’Aṅḡı et le transmis à son élève Aṅgirā.

satyavrata [vrata] a. m. n. f. satyavratā qui
pratique la sincérité — n. vœu de véracité —
m. myth. np. de Satyavrata “Voué à la Vérité”,
7e manu du kalpa, Manu des temps actuels ; cf.
Vaivasvata | myth. np. de Satyavrata2, nom de
naissance du roi Trísaṅku.

satyaś̄ıla [́s̄ıla] a. m. n. f. satyaś̄ılā qui suit la
bonne voie.

satyasam. dha [sam. dhā2] a. m. n. f.
satyasam. dhā [“qui tient ses promesses”]
fidèle à sa parole, loyal.

satyānanda [ānanda] m. phil. joie de la vérité
| hist. np. du Svāmı̄ Satyānanda Sarasvat̄ı2, né
en Inde en 1923, d’éducation britannique ; dis-
ciple de Śivānanda1, il prit comme mission de
faire connâıtre le yoga en Occident ; il fonda la
“Bihāra School of Yoga” à Munger au Bihāra
en 1963 et l’“International Yoga Fellowship” en

1964 ; il reçut le titre de paramaham. sa en 1974
et se retira comme sannyāsin.

satyānr.ta [anr.ta] a. m. n. f. satyānr.tā à la
fois vrai et faux ; vrai-faux — n. du. satyānr.te
la vérité et le mensonge | sg. soc. (au fig.)
le commerce, les affaires ; c’est un moyen de
subsistance non convenable pour un brahmane
[s.at.karmāni].

satyārtha [artha] m. phil. devoir de vérité.
satyārthaprakāśa [prakāśa] m. lit. np. du

Satyārthaprakāśa “Explication du devoir de
vérité”, œuvre principale du Svāmı̄ Dayānanda1

Sarasvat̄ı2 (1875).
s(yA satyā [f. satya] iic. vérité.
satyāgraha [graha] m. mod. [“revendication

de la vérité”] mouvement de désobéissance ci-
vile fondé par Gandhi en 1907 pour résister à
l’occupation anglaise.

satyāgrāhin [grāhin] a. m. n. f. satyagrāhin. ı̄
mod. qui fait de désobéissance civile.
s/ satra forme dégéminée de sattra.
s/A satrā adv. ensemble ; tous ensemble ; en

liasse (not. feuilles de palmier) — prép. cl. avec
〈i.〉.

satrājit [jit] a. m. n. f. toujours victorieux —
m. myth. np. du prince Satrājit “Toujours victo-
rieux”, fils de Nighna, roi des Yādavās ; pour le
récompenser de sa dévotion, Sūrya lui donna le
joyau magique Syamantaka ; son frère Prasena
s’en empara avant d’être dévoré par un lion ;
Kr.s.n. a, soupçonné de vol, alla à la recherche du
joyau, le trouva chez Jāmbavān et le lui ren-
dit ; en échange Satrājit lui donna pour épouse
sa fille Satyabhāmā ; Satrājit fut assassiné par
Śatadhanvā qui s’empara du joyau.
s(v satva forme dégéminée de sattva.
s(vt̂ satvát m. pl. nom d’un peuple de l’Inde

du Sud ; syn. vr.s.n. i, yādava.
s(vn̂ satvan [sat-van] a. m. n. f. satvan̄ı vi-

vant ; énergique ; vaillant ; fort, puissant — m.
être vivant | guerrier | pl. satvānas guerriers ;
gardes ; partisans.
s(vr satvara [sa1-tvarā] a. m. n. f. satvarā qui

se hâte, pressé, vif.
satvaram adv. en hâte.√

sd̂ sad1 v. [1] pr. (s̄ıdati) pft. (sasāda) pp.
(sanna) pf. (ava, ā, ut, upa, ni, pra, vi, sam)
s’asseoir, être assis | siéger, résider | s’affaisser,
défaillir ; dépérir, succomber ; désespérer — ca.
(sādáyati) asseoir, faire asseoir ; placer dans ou
sur 〈loc.〉 | ruiner, abattre, détruire, faire périr,
réduire à néant — int. md. (sāsadyate) s’avachir
‖ gr. εζoµαι ; lat. sedeo ; all. sitzen ; ang. to sit.
sd̂ sad2 [sad1] ifc. a. m. n. f. assis, résidant à.
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sd̂ sad3 iic. pour sat.
sadaśva [aśva] m. bon cheval — a. m. n. f.

sádaśvā qui possède un bon cheval.
sadasat [asat] a. m. n. f. sadasat̄ı vrai et

faux ; réel et irréel ; bien et mal — n. phil. l’Être
et le Néant ; le vrai et le faux ; le réel et l’illu-
soire.
sadasadvivekabuddhi phil. savoir discerner le
bien du mal.

sadācāra [ācāra] m. conduite vertueuse — a.
m. n. f. sadācārā qui pratique la vertu ; juste,
honnête.

sadguru [guru] m. mâıtre authentique.
saddharma [dharma] m. bd. loi correcte |bd.

loi merveilleuse.
saddharmapun. d. ar̄ıka [pun. d. ar̄ıka] n.

[saddharmapun. d. ar̄ıkasūtra] pl. bd. np. du texte
d’aphorismes [sūtra] Saddharmapun.d. ar̄ıka
“Lotus de la Bonne Loi” ; il est l’enseignement
essentiel de la doctrine bd. mahāyāna propagée
not. par Nichiren au Japon.

sadvāda [vāda] m. doctrine orthodoxe ; dis-
cours véridique.
sdn sádana [sad1-ana] a. m. n. f. sadan̄ı qui

fait demeurer — n. siège ; habitation, résidence ;
séjour | fait de s’installer, de se reposer ; repos
— ifc. qui réside à, qui habite.
patn̄ınām sadana gynécée.
sdy sadaya [sa1-dayā] a. m. n. f. sadayā com-

patissant (envers 〈loc.〉).
sadayam adv. avec compassion, doucement.
sdŝ sadas [sad1-as] n. siège, résidence ; lieu

de réunion, assemblée ; conseil | assemblée ri-
tuelle ; débat doctrinal de lettrés [pan. d. ita].

sadaspati var. sadasaspati [pati] m. président
de l’assemblée.

sadogata [gata] a. m. n. f. sadogatā partici-
pant à une assemblée.

sadogr.ha [gr.ha] n. salle de réunion.
sdA sadā adv. toujours ; constamment, chaque

fois.
sadānanda [nanda] m. np. d’homme “Tou-

jours Joyeux” | hist. np. de Sadānanda, phi-
losophe du 15e ou 16e siècle, auteur du
Vedāntasāra2.

sadāphala [phala] n. natu. figue comes-
tible du bot. Ficus glometara ou figuier Gulār
[udumbara].

sadāśiva [́siva] m. myth. np. de Sadāśiva,
épith. de Śiva “Toujours Bienveillant”.
sd� f sadr. śa [sa1-dr. ś2] a. m. n. f. sadr. ś̄ı sem-

blable à, ressemblant, similaire à, pareil à,
comme 〈i.〉 | convenable, décent, correct, digne ;
valable.

sadr. śam adv. comme il convient, bien.
na jñānena sadr. śam (devise de l’Université de
Mysore) Rien ne vaut le savoir.

sadr.s.ya [-ya] n. phil. le sens des comparai-
sons, un s.ad. aṅgaśilpa.
s�Av sadbhāva [sat-bhāva] m. vérité ; pen-

chant, affection.
s�n̂ sadman [sad1-man] n. siège, résidence,

demeure, séjour ; endroit, emplacement, abri |
palais, temple.
s�ŝ sadyás [sa1-div ] adv. le jour même ; aus-

sitôt, immédiatement ; instantanément ; soudain
| tous les jours.

sadyaskāla var. sadyah. kāla [kāla1] m. le
même jour ; le temps présent — a. m. n. f. sa-
dyaskālā qui tombe le même jour.

sadyaskr̄ı var. sadyah. kr̄ı [kr̄ı1] a. m. n. f.
acheté le jour même | soc. cérémonie védique
de libation de soma acheté le jour même, rite
effectué en une journée [ekāha].

sadyoja [ja] a. m. n. f. sadyojā nouveau-né.
sadyojāta [jāta] a. m. n. f. sadyojātā

nouveau-né — m. veau nouveau-né ; jeune veau
| myth. np. de Sadyojāta, épith. de Śiva — f.
sadyojātā jeune accouchée.
s��� sadvandva [sa1-dvandva] a. m. n. f. sad-

vandvā querelleur.
sD sadha var. saha [sa1-dhā1] iic. avec.
sDn sadhana [sa1-dhana] a. m. n. f. sadhanā

riche ; opp. daridra.
sadhanatā [-tā] f. richesse.
sDm sadharma [sa1-dharma] a. m. n. f.

sadharmā de même nature, ayant les mêmes de-
voirs ; égal à, similaire à 〈g. i.〉.
sDArZ sadhāran. a [sa1-dhāran. a] a. m. n. f.

sadhāran. ā f. sadhāran. ı̄ [“ayant une base com-
mune”] ordinaire, général ; commun à tous, uni-
versel | similaire à 〈i. iic.〉 ; générique | moyen
(entre deux extrêmes, chaud et froid, etc.) |phil.
[nyāya] caractérise la perception [pratyaks.a] or-
dinaire, par les 5 sens et l’esprit ; opp. sadhāran. a
| phil. [vaíses. ika] qui appartient à plus d’ins-
tances que celle présentée, partie du paradoxe
anaikāntika — n. propriété générique.
sD� m sádhūma [sa1-dhūma] a. m. n. f.

sadhūmā enveloppé de fumée.
sadhūmavarn. ā [varn. a] f. myth. np. de l’une

des 7 langues d’Agni.√
sn̂ san1 v. [8] pr. (sanoti) pp. (sāta)

acquérir, obtenir, posséder | procurer, donner,
distribuer — ps. (sanyate) ps. (sāyate) réussir,
obtenir — ca. (sānayati) faire obtenir — dés.
(sisānayis.ati) désirer obtenir.
sn̂ san2 nota. gram. marque du désidératif.
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sanādi [ādi] m. gram. conjugaison secondaire
(causatif, désidératif, intensif).

sanādyanta [anta] m. gram. forme d’une
conjugaison secondaire (causatif, désidératif, in-
tensif).

sannanta [anta] m. gram. forme désidérative.
sn sána a. m. n. f. sanā vieux ; qui dure long-

temps ; ancien | myth. np. du sage [r.s. i] Sana
“l’Ancien”, l’un des 4 éternels [sanakādi] issus
de l’esprit de Brahmā ‖ lat. senex ; fr. sénile.
snk sanaká [sana-ka] a. m. n. f. sanikā vieux ;

ancien | myth. np. du sage [r.s. i] Sanaka “l’Anti-
que”, l’un des 4 éternels [sanakādi] issus de l’es-
prit de Brahmā.

sanakādi [ādi] m. myth. l’un des 4 sages
[r.s. i] éternels ; ils émanèrent de l’esprit de
Brahmā [vaidhātra] pour peupler le Monde ;
ils se nomment Sanaka, Sanatkumāra, Sanan-
dana et Sanātana ou Sana ; étant l’incarna-
tion de la pureté [sattva], ils refusèrent de
procréer ; éternellement jeunes, abstinents, ex-
perts en Veda, ils parcourent le monde en-
semble ; visitant un jour le Vaikun. t.ha, ils mau-
dirent Jaya1 et Vijaya1 qui leur avaient manqué
de respect ; ils habitent le ciel [loka] Janar ; on
les représente écoutant l’enseignement de Śiva-
daks.in. āmūrti, qui leur enseigna not. les 14 in-
tervalles phonémiques [́sivasūtra].
snt̂ sanat [sana] ind. toujours, depuis tou-

jours, éternellement.
sanatkumāra [kumāra] m. myth. np. de Sa-

natkumāra “Éternellement jeune”, l’un des 4
éternels [sanakādi] issus de l’esprit de Brahmā ;
dans la Chāndogya upanis.ad, Sanatkumāra
débat avec le sage Nārada des conditions de l’ob-
tention du bonheur.

sanatsujāta [sujāta] m. myth. np. de Sanat-
sujāta “Éternellement beau”, épith. de l’éternel
[sanakādi] Sanatkumāra.

sanatsujāt̄ıya [-̄ıya] n. lit. np. du Sanat-
sujāt̄ıya, épisode philosophique du Mah.
sn�dn sanandana [sa1-nandana] m. myth.

np. du sage [r.s. i] Sanandana “Joyeux”, l’un des 4
éternels [sanakādi] issus de l’esprit de Brahmā.
sny sanáya var. sānaya [sana-ya] a. m. n. f.

sanayā vieux ; ancien ; durable.
snA sanā [abl. sana] adv. toujours |var. sanāt

id.
snAtn sanātána [sana-ātana] a. m. n. f.

sanātan̄ı éternel, perpétuel, impérissable |myth.
np. du sage [r.s. i] Sanātana “Éternel”, l’un des 4
éternels [sanakādi] issus de l’esprit de Brahmā
‖ fr. sénéchal.

sanātanadharma [dharma] m. n. phil. la “Loi
Éternelle”, base de la religion hindoue.
snAEB sánābhi [sa1-nābhi] a. m. n. f. de même

centre | relié par le sang ; syn. sapin. d. a | qui a un
nombril — m. frère utérin | var. sanābha f. id.
— f. sœur utérine.
snA<y sanābhya [sanābhi] m. consanguinité

(au 7e degré).
s\tt sam. tata var. santata [pp. sam. tan] a.

m. n. f. sam. tatā étendu ; continu, ininterrompu,
dense | répété, continuel, durable, perpétuel.
sam. tatam adv. continuellement.
s\tEt sam. tati var. santati [sam. tan] f. étendue,

continuation, continuité | lignée, descendance
| myth. np. de Santati “Continuité”, fille de
Daks.a, épouse de Kratu.
s\tn̂ sam. tan var. santan [sam-tan1] v. [8] pr.

(sam. tanoti) pr. md. (sam. tanute) pp. (sam. tata)
s’étendre ; maintenir la continuité, joindre.
s\tp̂ sam. tap var. santap [sam-tap] v. [1]

pr. (sam. tapati) pr. md. (sam. tapate) pp.
(sam. tapita) échauffer, brûler, tourmenter — ca.
(sam. tāpayati) id.
s\tAn sam. tāná var. santāna [sam. tan] m. suc-

cession continue ; not. flot continu, suite de
pensées ; continuité, succession, continuation,
série | cohésion, liaison, alliance | myth. arbre
kalpavr.ks.a, un des 5 arbres du paradis Svarga
d’Indra ; cf. pañcavr.ks.a — m. n. progéniture,
descendants ; lignée, race — f. santānā ifc. des-
cendance de ; flot de, suite de.
s\tAnk sam. tānaka var. santānaka [vr.

sam. tāna-aka] a. m. n. f. sam. tānikā qui s’étend,
qui se continue — m. myth. arbre kalpavr.ks.a,
sa fleur | lait coagulé.
s\t� q̂ sam. tus. var. santus. [sam-tus. ] v. [4] pr.

(sam. tus.yati) pp. (sam. tus.t.a) être satisfait de
qqc. ou qqn. ; prendre plaisir à qqc. 〈i.〉 | être
comblé — ca. (sam. tos.ayati) satisfaire, réjouir,
contenter.
s\t� £ sam. tus.t.a var. santus.t.a [pp. sam. tus. ] a.

m. n. f. sam. tus.t. ā content (de peu), content de
〈i.〉 ; satisfait, réjoui.

sam. tus.t.acitta [citta] a. m. n. f. sam. tus.t.acittā
d’humeur réjouie.
s\t� sam. tr̄. var. santr̄. [sam-tr̄. ] v. [1] pr.

(sam. tarati) pp. (sam. t̄ırn. a) traverser.
s\toq̂ sam. tos. var. santos. [ca. sam. tus. ] v. [10]

pr. (sam. tos.ayati) satisfaire, réjouir, contenter.
s\toq sam. tos.a var. santos.a [sam. tos. ] m. satis-

faction, contentement (de peu) ; sérénité ; fru-
galité | phil. la modération, une des disciplines
[niyama] du yoga |myth. np. de Sam. tos.a “Fru-
gal”, fils de Dharma et Tus.t.i.
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sam. tos.am. kr. se contenter de.
s\(yĵ sam. tyaj var. santyaj [sam-tyaj1] v. [1]

pr. (sam. tyajati) pp. (sam. tyakta) abandonner.
s\(y>y sam. tyajya var. sam. tyājya [pfp. [1]

sam. tyaj] a. m. n. f. sam. tyajyā que l’on doit ban-
nir, dont on doit se défaire | à quoi l’on doit re-
noncer ; se dit not. des désirs mondains.
s\/ŝ sam. tras var. santras [sam-tras] v. [4]

pr. (sam. trasyati) pp. (sam. trasta) trembler, s’ef-
frayer.
s\d\f̂ sam. dam. ś var. sandam. ś [sam-dam. ś] v.

[1] pr. (sam. daśati) pp. (sam. das.t.a) mordre, saisir
avec les dents ; serrer, comprimer, pincer.
s\dB sam. darbha var. sandarbha [sam-darbha]

m. formation de gerbe, de bouquet, de couronne
ou de chapelet ; arrangement floral, composi-
tion, bouquet — f. sam. darbhā ifc. bouquet de,
gerbe de.
s\d£ sam. das.t.a var. sandas.t.a [pp. sam. dam. ś]

a. m. n. f. sam. das.t. ā mordu ; serré, comprimé,
écrasé.
s\dA sam. dā var. sandā [sam-dā1] v. [3] pr.

(sam. dadāti) rassembler des présents ; accorder,
octroyer.
s\dAy sam. dāya [sam. dā] a. m. n. f. sam. dāyā

qui octroie, qui accorde.
sam. dāyin [-in] agt. m. f. sam. dāyin̄ı id.
s\Ed`D sam. digdha var. sandigdha [pp. sam. dih]

a. m. n. f. sam. digdhā couvert de, oint de, bar-
bouillé de 〈i. iic.〉 |obscur, douteux, contestable ;
incertain, trouble ; ambigu, hasardeux |hésitant,
qui doute ; qui confond — n. incertitude, doute ;
confusion.
tad etad atyantasandigdham vartate ācāryān. ām
vibhās. ā anuvartate na veti [Patañjali] C’est ainsi
que nous sommes dans une constante incertitude
si l’option du Mâıtre est suivie ou non.
s\Edf̂ sam. dís var. sandís [sam-dís1] v. [1] pr.

(sam. dísati) pp. (sam. dis.t.a) indiquer, signaler, in-
former, faire savoir ; donner un message ; expli-
quer, démontrer | ordonner.
s\Ed£ sam. dis.t.a var. sandis.t.a [pp. sam. dís] a.

m. n. f. sam. dis.t. ā montré, stipulé ; promis — n.
communication, information ; nouvelles.
s\Edĥ sam. dih var. sandih [sam-dih] v. [2]

pr. (sam. degdhi) pp. (sam. digdha) enduire, sa-
lir, barbouiller, brouiller — ca. (sam. dehayati)
embrouiller — ca. md. (sam. dehayate) hésiter,
douter ; confondre.
s\dFp̂ sam. d̄ıp var. sand̄ıp [sam-d̄ıp] v. [4]

pr. md. (sam. d̄ıpyate) pp. (sam. d̄ıpta) flam-
ber, flamboyer ; s’enflammer, s’exciter — ca.
(sam. d̄ıpayati) enflammer ; (au fig.) exciter.

s\dFpn sam. d̄ıpana var. sand̄ıpana [sam. d̄ıp-
ana] a. m. n. f. sam. d̄ıpanā qui excite, qui en-
flamme — m. myth. nom d’une flèche de fleurs
de Kāma — n. fait d’exciter (l’envie, etc.).

sam. d̄ıpanavat [-vat] a. m. n. f. sam. d̄ıpanavat̄ı
qui contient des matières inflammables.
s\dFØ sam. d̄ıpta var. sand̄ıpta [pp. sam. d̄ıp] a.

m. n. f. sam. d̄ıptā allumé, embrasé, enflammé,
flamboyant | excité.
s\d� f̂ sam. dr. ś var. sandr. ś [sam-dr. ś1] ps.

(sam. dr. śyate) se montrer.
s\d�f sam. deśa var. sandeśa [sam. dís] m. indi-

cation, renseignement, communication, informa-
tion ; message ; explication |mission ; instruction,
ordre — f. sam. deśā ifc. information sur.

sam. deśaka var. sandeśaka [-ka] m. n. infor-
mations ; nouvelles.
s\d�[y sam. deśya var. sandeśya [pfp. [1]

sam. dís] a. m. n. f. sam. deśyā qui doit être dirigé ;
qui doit recevoir les instructions | fait selon les
instructions ; fait exprès |étranger ; opp. videśya.
s\d�£&y sam. des.t.avya var. sandes.t.avya [pfp. [3]

sam. dís] a. m. n. f. sam. des.t.avyā qui doit être in-
formé ; qui doit recevoir les instructions |qui doit
être transmis comme instruction — n. instruc-
tion ; injonction, ordre.
s\d�h sam. deha var. sandeha [sam. dih] m. doute,

hésitation, confusion ; ambiguité | incertitude
(concernant 〈g. loc. iic.〉) | risque, danger.
nāsti sam. dehah. sans aucun doute.

sam. dehatva [-tva] n. état de doute.
sam. dehadolā [dolā] f. perplexité.
s\DA sam. dhā1 var. sandhā [sam-dhā1] v. [3]

pr. (sam. dadhāti) pp. (sam. hita) pf. (abhi) unir,
réunir, combiner ; poser, fixer (not. la flèche sur
la corde de l’arc) — pr. md. (sam. dhatté) se
réconcilier avec, s’allier à.
s\DA sam. dhā2 [sam. dhā1] f. accord, convention,

alliance ; promesse.
sam. dhābhās. ā [bhās. ā] f. phil. [tantra] langage

énigmatique ; cf. sam. dhyābhās. ā.
s\DAn sam. dhāna [sam. dhā2-na] n. réunion,

rencontre ; réconciliation, accord, alliance — f.
sam. dhān̄ı myth. [Rām.] herbe sam. dhān̄ı “qui
répare les membres amputés”, rapportée par Ha-
numān de l’Himālaya pour guérir l’armée de
Rāma.
s\DAy sam. dhāya [abs. sam. dhā1] ind. ayant

formé une alliance, ayant fait la paix.
sam. dhāyasam. bhās. ā [sam. bhās. ā] f. dialogue

amical ; opp. vigr.hyasam. bhās. ā.
s\DAr̂ sam. dhār var. sandhār [ca. sam. dhr. ] v.

[10] pr. (sam. dhārayati) pp. (sam. dhārita) porter,
supporter ; soutenir, retenir.
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s\ED sam. dhi var. sandhi [sam. dhā1] m. union,
association, combinaison ; alliance | jonction, ar-
ticulation | phon. liaison, combinaison eupho-
nique ; on distingue le sandhi interne [antaraṅga]
pour former les mots et le sandhi externe
[bahiraṅga] effectuant la liaison euphonique des
mots dans la phrase.

sam. dhirahita [rahita] a. m. n. f.
sam. dhirahitā gram. se dit d’un texte dont
le sandhi a été analysé en mots isolés.

sam. dhiviccheda [viccheda] m. gram. analyse
du sandhi, segmentation.
s\D� "̂ sam. dhuks. var. sandhuks. [sam-dhuks. ]

v. [1] pr. md. (sam. dhuks.ate) pft. md.
(sam. dudhuks.e) allumer, enflammer, attiser
— ca. (sam. dhuks.ayati) id.
s\D� sam. dhr. var. sandhr. [sam-dhr. ] v. [1] pr.

(sam. dharati) pp. (sam. dhr.ta) porter, supporter ;
endurer ; soutenir, retenir — ca. (sam. dhārayati)
id.
s\@yA sam. dhyā var. sandhyā [sam. dhi] f.

jonction, période de transition, not. crépuscule ;
il y en a trois, à l’aube, à midi, et au coucher
du soleil | [sam. dhyāvandana] soc. prière au
moment d’une sandhyā | phil. crépuscule qui
précède ou suit un yuga |myth. np. de Sandhyā
“Crépuscule”, une épouse de Citrasena ; cf.
Gālava.
sam. dhyām ās var. sam. dhyāmanvās,
sam. dhyāmupās soc. exécuter le rite de sam. dhyā,
not. en récitant la gāyatr̄ı.

sam. dhyākaranandin [kara1-nandin] m. hist.
np. du poète Sam. dhyākaranand̄ı, auteur du
Rāmacarita1 ; il vivait au Pun.d. ravardhana
(Bengale) au 11e siècle à la cour du roi
Rāmapāla.

sam. dhyājapa [japa] m. soc. récitation d’une
prière au moment d’une sandhyā.

sam. dhyābhās. ā [bhās. ā] f. phil. langage
ésotérique, enseignement par énigme.

sam. dhyāvandana [vandana] n. soc. rite du
matin (avant que le disque du soleil ne soit levé)
et du soir (après que la moitié du disque solaire
ait disparu à l’horizon, et avant que les étoiles
ne soient visibles) ; il s’effectue après le bain ri-
tuel, assis le soir en direction du Nord-Ouest,
et debout le matin tourné vers l’Est ; il com-
prend la purification de la bouche [ācamana],
la régulation du souffle [prān. āyāma], l’asper-
sion en disant les mantras [mārjana], l’absolu-
tion des péchés [aghamars.an. a], l’accueil rituel
du Soleil [arghya], et la récitation [japa] de la
sāvitr̄ı précédée de l’om et de l’exclamation ri-
tuelle [vyāhr.ti] ; on peut de plus célébrer Mitra

le matin et Varun. a le soir ; syn. sandhyopāsana.
sam. dhyopāsana var. sandhyopāsana

[upāsana] n. cf. sam. dhyāvandana.
sà sanna [pp. sad1] a. m. n. f. sannā assis.
s\nĥ sam. nah var. sannah [sam-nah] v. [4]

pr. (sam. náhyati) pp. (sam. naddha) attacher,
lier, fixer | revêtir, ceindre, équiper — pr. md.
(sam. nahyate) se vêtir, s’équiper, s’harnacher.
yuddhāya sam. nahyate il se prépare pour la ba-
taille.
s\Enkq sam. nikars.a var. sannikars.a [sam. nikr.s. ]

m. fait de rapprocher ; proximité, contact | phil.
relation entre l’organe et l’objet du sens — a.
m. n. f. sam. nikars. ā proche, rapproché.
sam. nikars.e adv. à proximité de 〈g.〉.
sam. nikars.am adv. (aller, ...) près de.
sam. nikars. āt adv. (venir, ...) d’auprès de.
s\Enk� q̂ sam. nikr.s. var. sannikr.s. [sam-nikr.s. ] v.

[6] pr. (sam. nikr.s.ati) pp. (sam. nikr.s.t.a) rappro-
cher.
s\Eng}ĥ sam. nigrah var. sannigrah [sam-nigrah]

v. [9] pr. (sam. nigr.hn. āti) pr. md. (sam. nigr.hn. ı̄té)
pp. (sam. nigr.h̄ıta) mâıtriser, subjuguer, domp-
ter ; réprimer, restreindre ; arrêter.
s\EnDA sam. nidhā var. sannidhā [sam-nidhā]

v. [3] pr. (sam. nidadhāti) pp. (sam. nihita)
pfp. (sam. nidheya) placer dans ou sur 〈loc.〉 ;
déposer ; amasser, collectionner — pr. md.
(sam. nidhate) nommer à la fonction de 〈loc.〉 ;
se trouver dans 〈loc.〉 | être imminent ; être
proche — ps. (sam. nidh̄ıyate) être présent ; être à
proximité — ca. (sam. nidhāpayati) rapprocher ;
rendre manifeste, représenter.
dr.s.t. im. sam. nidhā fixer les yeux sur.
sam. nidhāpyate il se manifeste en la présence de
〈g.〉.
s\EnDAn sam. nidhāna var. sannidhāna

[sam. nidhā-na] n. réceptacle ; voisinage,
présence.
s\EnED sam. nidhi var. sannidhi [sam. nidhā] m.

proximité, présence | gram. contigüıté (entre
constituants).
sam. nidhau adv. en présence de 〈g. iic.〉.
sam. nidhim. kr. réaliser sa présence.
sam. nidhim. prāp venir auprès de 〈g. iic.〉.
s\EnD�y sam. nidheya var. sannidheya [pfp. [1]

sam. nidhā] a. m. n. f. sam. nidheyā à rapprocher.
s\EnbhZ sam. nibarhan. a var. sannibarhan. a

[sam. nibr.h] n. action d’abattre, de vaincre ;
répression.
s\Enb� ĥ sam. nibr.h var. sannibr.h [sam-nibr.h] v.

[6] pr. (sam. nibr.hati) abattre ; réprimer.
s\Enym̂ sam. niyam var. sanniyam [sam-niyam]
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v. [1] pr. (sam. niyacchati) pp. (sam. niyata)
refréner.
s\EnzD̂ sam. nirudh var. sannirudh [sam-

nirudh] v. [7] pr. (sam. nirun. addhi) pr. md.
(sam. nirunddhé) pp. (sam. niruddha) obstruer,
bloquer ; confiner, enfermer ; réprimer (not. ses
sens).
s\EnroD sam. nirodha var. sannirodha

[sam. nirudh] m. obstruction, suppression.
s\EnEvf̂ sam. nivís var. sannivís [sam-nivís] v.

[6] pr. md. (sam. nivísate) pp. (sam. nivis.t.a) s’as-
seoir avec ; frayer avec, avoir commerce avec 〈i.〉
— ca. (sam. nivísyati) faire asseoir ensemble ; ins-
taller, loger, faire camper ; établir, fixer dans ;
fonder (une ville).
s\Env�f sam. niveśa var. sanniveśa [sam. nivís]

m. réunion, foule.
s\EnEht sam. nihita var. sannihita [pp.

sam. nidhā] a. m. n. f. sam. nihitā proche, présent,
contigu, voisin.
s\�yŝ sam. nyas var. sannyas [sam-nyas] v.

[4] pr. (sam. nyásyati) pp. (sam. nyasta) déposer,
abandonner ; renoncer à 〈acc.〉 | confier à 〈g.
loc.〉, laisser, jeter | phil. renoncer au monde.
s\�ysn sam. nyasana var. sannyasana

[sam. nyas-ana] n. phil. renoncement au monde.
s\�yAs sam. nyāsa var. sannyāsa [vr. sam. nyas]

m. renoncement, abandon |soc. vie ascétique, 4e

stade de la vie brahmanique [āśrama].
sam. nyāsin var. sannyāsin [-in] agt. m. f.

sam. nyāsin̄ı soc. ascète renonçant, mendiant er-
rant ; homme dans l’état de sannyāsa ; syn.
bhiks.u.√

sp̂ sap1 v. [1] pr. (sapati) suivre, honorer,
servir | caresser ; aimer — ca. (sāpayati) rendre
hommage à, servir.
sp̂ sap2 [sap1] ifc. a. m. n. f. qui rend hom-

mage à, qui sert.
sp sapa [sap1] m. pénis.
sp" sapaks.a [sa1-paks.a] a. m. n. f. sapaks. ā

ailé | empenné (flèche) | qui a des partisans ; du
même bord, du même parti — m. allié, compa-
gnon ; compagnon de fortune.
sp×F sapatn̄ı [sa1-patn̄ı] f. co-épouse ; rivale

— m. sapatna rival, adversaire, ennemi.
sapatn̄ıka [-ka] a. m. n. avec sa femme.
sapatn̄ımātā [mātā] f. soc. co-épouse de la

mère.
spEd sapadi [sa1-pad2] adv. aussitôt,

immédiatement.
sEp�X̂ sapin. d. [vn. sapin. d. a] v. [10] pr.

(sapin. d. ayati) effectuer un rite de śrāddha.
sEp�X sapin. d. a [sa1-pin. d. a] m. soc. [“qui a

en commun un pin. d. a”] parent proche, membre

d’une unité familiale (de même-arrière grand-
père).
sapin. d. ı̄ kr. effectuer un rite de śrāddha.

sapin. d. atā [-tā] f. soc. parenté (à 3 ascendants
et 3 descendants).

sapin. d. ana [-na] n. soc. [Garud. apurān. a] rite
des morts [pretakalpa] par lequel un trépassé
[preta] devient un mâne [pitr. ] ; le fils du défunt
y offre trois pin. d. a à ses proches ancêtres, plus
un quatrième pour son père.

sapin. d. ı̄karan. a [karan. a] n. soc. rite de
śrāddha d’un fils à la mort de son père ; syn.
sapin. d. ana.
sØ sapta iic. pour saptan.
saptájihva [jihvā] a. m. n. f. saptajihvā myth.

[“qui a 7 langues”] épith. d’Agni.
saptajñānabhūmikā [jñānabhūmikā] f.

pl. saptajñānabhūmikās phil. [YV.] la série
des 7 niveaux de connaissance : śubhecchā,
vicāran. a, tanumānasa, sattvāpatti, asam. śakti,
parārthābhāvin̄ı, turyagā.

saptat́ı [-ti] num. f. sg. soixante-dix ;
soixante-dizaine |70 ans | lit. cf. Sām. khyakārikā.

saptadaśan [daśan] num. pers. 17.
saptanad̄ı [nad̄ı] f. géo. les 7 rivières

sacrées de l’Inde : Gaṅgā, Yamunā, Sarasvat̄ı1,
Godāvar̄ı, Narmadā, Kāver̄ı et Sindhu.

saptanad̄ıjala [jala] n. soc. eau mélangée des
7 rivières sacrées ; elle est utilisée dans des rites
de lustration [abhis.eka].

saptapada [pada] a. m. n. f. saptapadā soc.
qui a fait les 7 pas consacrant le mariage — f.
saptapad̄ı soc. rite des 7 pas pris par les mariés
au nord du feu consacré en direction du Nord-
Est lors de la cérémonie du mariage, pour consa-
crer leur union ; la mariée doit marcher du pied
droit sur 7 petits tas de riz.

saptaparn. a [parn. a] a. m. n. f. saptaparn. ı̄ qui
a 7 feuilles — m. natu. bot. Alstonya scholaris,
arbrisseau de la famille des Apocynées, pouvant
atteindre 3 m, au tronc brun, émettant un la-
tex blanc ; ses feuilles sont en corolles de 4 à 7
feuilles elliptiques coriaces ; petites fleurs blanc
verdâtre en ombelles, très odorantes ; il est uti-
lisé en médecine — n. sa fleur — f. saptaparn. ı̄
natu. bot. Mimosa pudica ; syn. lajjā.

saptapur̄ı [pur̄ı] f. pl. saptapuryas géo. les 7
villes sacrées de l’Inde : Ayodhyā, Mathurā, Ha-
ridvāra, Vārān. as̄ı, Kāñc̄ı, Ujjayin̄ı et Dvārakā.

saptama [-ma] a. m. n. f. saptamı̄ ord.
septième — f. saptamı̄ gram. locatif (7e

déclinaison) | soc. cf. ś̄ıtalāsaptamı̄.
saptamātr.kā [mātr.kā] f. pl. saptamātr.kās

myth. les 7 aspects de Mātā la Mère ; la tradi-
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tion shiväıte [́saiva] les nomme : Brāhmı̄ (śakti
de Brahmā), Māheśvar̄ı (śakti de Śiva), Kaumār̄ı
(śakti de Skanda), Vais.n. av̄ı (śakti de Vis.n. u),
Vārāh̄ı (śakti de Varāha), Indrān. ı̄ (śakti d’In-
dra) et Cāmun.d. ā ou Cāmun.d. ı̄ (śakti de Rudra).

saptars. i [r.s. i] m. [n. pl. nom. saptars.ayas]
myth. les 7 sages ou patriarches védiques ; ils
sont les géniteurs [prajāpati] issus de l’esprit de
Brahmā pour enfanter le monde ; on les asso-
cie aux étoiles de la Grande Ourse ; [Mah.] ceux
de l’ère [manvantara] de Svāyam. bhuva sont :
Mar̄ıci, Vasis.t.ha, Aṅgirā, Atri, Pulastya, Pulaha
et Kratu ; [SB.] ceux de l’ère [manvantara] de
Vaivasvata sont : Vasis.t.ha, Kaśyapa, Atri, Ja-
madagni, Gautama, Vísvāmitra et Bharadvāja ;
on liste parfois aussi Agastya, Kan.va et Bhr.gu ;
ils furent sauvés du déluge en s’accrochant à la
corne de Vis.n. u-Matsya.

saptars. iman. d. ala [man. d. ala] n. astr. la
Grande Ourse.

saptaśata [́sata] a. m. n. f. saptaśat̄ı 700 —
n. 700 ; 107 — f. saptaśat̄ı 700.

saptas.as.t. i [s.as.t. i] f. 67.
saptāṅga [aṅga1] n. soc. [Arthaśāstra] l’en-

semble des 7 corps de l’État : le roi, le territoire,
l’administration, le trésor, la capitale, le pouvoir
coercitif [dan. d. a], et les alliés.

saptāha [aha] m. [“7 jours”] semaine.
sØn̂ saptan num. pers. pl. [nom. sapta] le

nombre sept ‖ gr. επτα ; lat. septem ; all. sie-
ben ; ang. seven ; fr. sept.
sþ�m saprema [sa1-preman] a. m. n. f. sapremā

affectionné ; tendre.
sPl saphala [sa1-phala] a. m. n. f. saphalā

qui porte des fruits, couronné de succès, avan-
tageux.
saphalam. kr. rendre profitable, faire fructifier.
saphal̄ı bhū être profitable, réussir.
sPSy saphalya [saphala-ya] n. fait de porter

fruit, utilité, profit.
sbFj sab̄ıja [sa1-b̄ıja] a. m. n. f. sab̄ıjā conte-

nant des germes ; fécond ; opp. nirb̄ıja.
sb}�cAErn̂ sabrahmacārin [sa1-brahmacārin]

m. soc. camarade d’étude védique.
sBA sabhā f. maison, salle commune,

hôtellerie | assemblée, réunion ; société,
congrégation | cour d’un prince, bonne société ;
cénacle de poètes | palais de justice, salle
du conseil | [lokasabhā] mod. chambre des
députés | [pan. d. itasabhā] symposium de lettrés
| [citrasabhā] galerie d’art — n. sabha ifc. salle
de ; réunion de ‖ all. Sippe.

sabhāpati [pati] m. soc. supérieur d’une
société ; président d’une assemblée ; mâıtre

d’une académie.
sabhāparvan [parvan] n. lit. 2e livre du Mah.,

“de l’assemblée”.
sBAĵ sabhāj [vn. bhāj] v. [10] pr.

(sabhājayati) témoigner son respect à 〈acc.〉,
rendre hommage à ; servir, honorer ; vénérer.
sBAjn sabhājana [sabhāj-ana] n. civilité,

courtoisie (not. en accueillant ou quittant un
ami).
sBAEjt sabhājita [pp. sabhāj] a. m. n. f.

sabhājitā servi, honoré, gratifié.
sBA>y sabhājya [pfp. [1] sabhāj] a. m. n. f.

sabhājyā qui doit être honoré.
sBAy sabhārya [sa1-bhāryā] a. m. n. f.

sabhāryā accompagné de sa femme.
sEBk sabhika [sabhā-ika] m. soc. tenancier de

tripot ; il tient le compte des gains au jeu.
sabhikam varjayitvaikam rudro’pi na raks.itum
tarati [MK.] Seul le croupier (peut vous sauver),
même Rudra ne peut vous protéger.
s<y sábhya [sabhā-ya] a. m. n. f. sabhyā

convenant à une assemblée ; convenable en
société | courtois, poli, civilisé ; décent ; not. lan-
gage noble | soc. appartenant à la cour de 〈g.〉
|soc. se dit d’un feu solennel à usage royal ; c’est
l’un des pañcāgni — m. assesseur ; juge ; per-
sonne honorable.

sabhyatā [-tā] f. savoir-vivre ; honorabilité ;
civilisation.

sabhyatva [-tva] n. id.
sm̂ sam [relié à sa1] pf. (intensif)

complètement, totalement, parfaitement | avec ;
conformément à, en accord avec ; ensemble, en
commun | réciproquement ‖ lat. sem.
sm samá a. m. n. f. samā1 égal, uni, plat

| semblable, pareil, identique à 〈i. g.〉 ; aussi
cher que 〈i.〉 ; au même niveau que ; parallèle à
| normal, ordinaire, commun ; médiocre, ni bon
ni méchant ; indifférent — n. surface unie, plaine
| équité ; égalité, identité ‖ gr. oµoς ; lat. similis ;
all. zusammen ; ang. same ; fr. similaire.
samam adv. de la même manière, de même,
également | à la fois, simultanément, ensemble ;
en même temps que, avec 〈i.〉 ; syn. saha1,
sākam |exactement, précisément, conformément
à 〈iic.〉.
samena adv. de la même manière, également
| exactement.
samam. kr. égaliser, équilibrer ; mettre en ordre.
samı̄ kr. égaliser, niveler ; régler, ajuster ; raser.
samı̄ bhū être équilibré ; être placé de la même
façon | devenir indifférent.

samacitta [sama-citta] a. m. n. f. samacittā
d’humeur égale, équilibré, serein.
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samacittatva [-tva] n. équilibre d’humeur,
équanimité ; flegme ; sérénité.

samatā [-tā] f. similitude ; égalité, identité ;
équilibre ; symétrie ; équité.
samatām. n̄ı partager équitablement ; équilibrer,
régulariser.

samatāvasthā [avasthā2] f. phil. état psy-
chologique d’équilibre ; syn. samādhi.

samatva [-tva] n. égalité, identité | égalité
d’humeur, équilibre ; régularité, uniformité.

samaduh. khasukha [duh. kha-sukha] a. m. n.
f. samaduh. khasukhā équilibré entre les joies et
les peines.

samabhaṅga [bhaṅga] m. posture debout ri-
gide, genoux bloqués.

samabhāva [bhāva] m. égalité ; équité — ifc.
traitement équitable de — a. m. n. f. samabhāvā
de même nature.

samāntara1 [antara] a. m. n. f. samāntarā en
proportion de (avec num.) | parallèle.
trisamāntara de taille trois fois supérieure à celle
de.
smk samaka [sama-ka] a. m. n. f. samikā égal

à, pareil que.
sm" samaks.a [sam-aks.a] a. m. n. f. samaks. ā

visible, présent, manifeste [“sous ses propres
yeux”].
samaks.am adv. manifestement ; devant, en
présence de 〈g.〉.
smg} samagra [sam-agra] a. m. n. f. samagrā

complet, entier, intégral ; tout, chaque ; (au pl.)
tous | bien pourvu de 〈i.〉 ; qui a tout ce qu’il lui
faut.
plavagāh. samagrāh. [Rām.] tous les singes.
smĵ samaj [sam-aj] v. [1] pr. (samajati)

réunir, rassembler.
sm>yA samajyā [samaj-ya] f. assemblée.
smÒ̂ samañj [sam-añj] v. [7] pr. (samanakti)

pp. (samakta) oindre ; orner |unir par l’onction ;
en gén. unir avec.
smÒs samañjasa [sam-añjasa] a. m. n.

f. samañjasā approprié, correct, régulier ; ex-
cellent, vertueux, juste.
samañjasam adv. comme il convient.
smn sámana [sama-na] n. rencontre ; as-

semblée, festival | commerce amoureux.
samanā adv. ensemble.
smn�tr samanantara [sam-anantara] a. m. n.

f. samanantarā immédiatement contigu à ; qui
suit immédiatement 〈abl. g.〉 | continu.
sm�t sámanta [sam-anta] a. m. n. f. samantā

voisin, contigu, adjacent ; entier — m. limite,
borne — f. samantā pl. samantās voisinage.
samantam var. samantāt adv. de toutes parts,

de tous côtés, tout autour ; partout, en tous sens,
entièrement.
samantena adv. de toutes parts | (avec na) nulle
part.

samantatas [-tas] adv. de toutes parts, de
tous côtés, tout autour ; partout, en tous sens,
entièrement | en conjonction avec.

samantapañcaka [pañcaka] n. myth. [Mah.]
np. du gué [t̄ırtha] Samantapañcaka au
Kuruks.etra, où Paraśurāma fit trois lacs du sang
des ks.atriyās qu’il avait tués.

samantabhadra [bhadra] m. hist. np. du
prince bengali Samantabhadra, (1016–1100) ;
doué pour les études, il fut envoyé à 8 ans
étudier au Cachemire [Kaśmı̄ra] ; rentré chez lui,
ses parents le marièrent à la brāhman. ı̄ Vima-
lad̄ıp̄ı, mais après quelques années il repartit
au Cachemire où il fut ordonnée moine boud-
dhiste ; À 28 ans il partit étudier à Nālandā,
où il devint abbé ; une d. ākin̄ı lui apparut, pour
lui dire de partir à la recherche de son mâıtre
Tilopa avec lequel il passa 12 ans d’épreuves ;
il transmit son enseignement à Pullahari près
de Nālandā ; son élève Marpa amena son en-
seignement au Tibet, y traduisit la doctrine et
fonda la lignée Kagyupa ; c’est l’un des 64 ac-
complis [mahāsiddha] ; cf. Nādaprada, Nāropa
|bd. son idéalisation Samantabhadra “le Partout
Généreux”, accompli [bodhisattva] incarnant la
Compassion Totale ; ses 64 représentations du
Borobud.ur à Java accueillent le pélerin à la 5e

balustrade.
sm�y� samanyu [sa1-manyu] a. m. n. f. rempli

de colère, furieux | peiné.
sm�vy samanvaya [samanvi] m. succession,

séquence ; suite causale ; corrélation.
samanvayāt adv. par conséquent.
smE�v samanvi [sam-anvi] v. [2] pr. (saman-

veti) pp. (samanvita) suivre, accompagner |
s’ensuivre.
smE�vt samanvita [pp. samanvi] a. m. n. f.

samanvitā accompagné de, en relation avec, as-
socié avec ; doué de 〈i. iic.〉 — ifc. qui correspond
à.
caturbāhu samanvita doté de 4 bras.
smEBDAv̂ samabhidhāv [sam-abhidhāv ] v. [1]

pr. (samabhidhāvati) pp. (samabhidhāvita) se
jeter sur.
smEB&yAhAr samabhivyāhāra [samabhivyāhr. ]

m. mention commune, association.
smEB&yAã samabhivyāhr. [sam-abhivyāhr. ]

v. [1] pr. (samabhivyāharati) pp. (sa-
mabhivyāhr.ta) mentionner ensemble, associer.
smy samayá [sami] m. rencontre,

576



fréquentation ; convention, accord | occasion,
événement, circonstance, temps approprié
| temps courant ; heure | règle, pratique, doc-
trine ; rite.
samayam. kr. convenir avec qqn. 〈i.〉 ; s’engager.
samayam. grah souscrire à une convention.
samayam. tyaj contrevenir à un engagement.
samayam. raks. tenir un engagement.
samayah. asti il y a le temps.
samayāt adv. sous réserve d’accord.
samayena adv. selon la convention.
tena samayena adv. en ce temps.
iha samaye adv. dans ces circonstances.
namaskāra samaye adv. soc. lors de l’hommage
à la divinité.

samayakāra [kāra] m. prise de rendez-vous.
samayamātr.kā [mātr.kā] f. lit. np. de la Sa-

mayamātr.kā “Rencontres d’une matrone”, ou-
vrage satirique de Ks.emendra ; il narre d’une
manière picaresque les aventures d’une pros-
tituée au Cachemire.

samayācāra [ācāra] m. phil. la voie conforme
à la doctrine ; syn. daks.in. ācāra ; opp. vāmācāra.
smyA samáyā [sama] prép. à travers, au mi-

lieu de, parmi 〈acc. i.〉 |dans le voisinage de 〈acc.
i. g.〉 — adv. complètement, à fond.
smr samara [sam-r. ] m. conflit, combat,

guerre.
smT̂ samarth [sam-arth] v. [10] pr. md.

(samarthayate) pp. (samarthita) préparer ;
terminer | considérer ; comtempler ; juger |
percevoir ; comprendre ; déterminer ; approuver
| encourager, réconforter.
smT samartha [samarth] a. m. n. f. sa-

marthā conforme, approprié, adéquat ; utile ;
puissant, compétent ; capable, à même de 〈inf.
loc. dat.〉 ; intelligent |de même sens — n. capa-
cité, compétence | gram. syntaxe.

samarthatara [compar. samartha] a. m. n. f.
samarthatarā très intelligent ; meilleur que.
smp̂ samarp [ca. samr. ] v. [10] pr. (samar-

payati) pp. (samarpita) envoyer, lancer à 〈acc.〉 ;
atteindre, blesser | livrer ; offrir ; confier — pr.
md. (samarpayate) se livrer, se rendre, s’aban-
donner.
samarpayāmi j’offre (se dit not. au temple).
smpZ samarpan. a [samarp-ana] n. don, trans-

mission, communication ; fait de se dédier |
abandon, reddition.
sam. skr.tasya sevanam. sam. skr.tāya j̄ıvanam | lo-
kahita samr.ddhaye bhavatu tanu samarpan. am
‖ Servons le sanskrit, vivons pour le sans-
krit, dévouons nous à améliorer le bien-être du
monde.

smEpt samarpita [pp. samarp] a. m. n. f. sa-
marpitā livré ; offert ; confié ; transmis.
sml\k� t samalam. kr.ta var. samalaṅkr.ta [sam-

alam. kr.ta] a. m. n. f. samalam. kr.tā complètement
décoré.
smvkAr samavakāra [sam-avakr. ] m. lit. genre

de drame héröıque en 3 actes.
smvE"p̂ samavaks.ip [sam-avaks.ip] v. [1] pr.

(samavaks.ipati) pp. (samavaks.ipta) repousser
avec force.
smv� samávatta [pp. samavadā] a. m. n. f.

samavattā découpé en morceaux — m. mor-
ceaux rassemblés.
smvdA samavadā [sam-avadā1] v. [4] pr. (sa-

mavadyati) pp. (samavatta) couper en mor-
ceaux et rassembler.
smvDA samavadhā [sam-avadhā] v. [3] pr. (sa-

mavadadhāti) rassembler.
smvDAn samavadhāna [samavadhā-na] n. ras-

semblement | phil. [nyāya] présence simultanée.
smvAy samavāya [samave] m. rencontre,

union, réunion, assemblage | concomitance ; col-
lision, conflit ; conjonction (astres) | phil.
[vaíses. ika] la catégorie [padārtha] des
inhérences : relation indissociable entre le
sujet et le prédicat, entre le tout et ses parties,
entre la qualité et le qualifié, entre le mouve-
ment et le mouvant, entre l’individu et le genre,
entre la propriété et la substance.
samavāyāt var. samavāyena en combinaison.
samavāyam. kr. se rassembler, se grouper,
s’allier.
smv� samave [sam-ave] v. [2] pr. (samavaiti)

pp. (samaveta) se réunir.
smv�t samaveta [pp. samave] a. m. n. f. sa-

mavetā réuni, assemblé.
smE£ samas.t. i [samas] f. obtention | phil.

[vedānta] totalité, aggrégat ; le cosmique.
samas.t. icitta [citta] m. phil. [vedānta] pensée

cosmique.
smŝ samas [sam-as2] v. [4] pr. (samasyati)

pp. (samasta) combiner, composer, réunir — ps.
(samasyate) former un composé, être réuni.
smsn samasana [samas-ana] n. rassemble-

ment, combinaison, composition | gram. forma-
tion d’un mot composé.
sm-t sámasta [pp. samas] a. m. n. f. sa-

mastā combiné, réuni, entier ; total, formant un
tout |gram. composé |phil. inhérent ; pénétrant,
imprégnant — m. totalité, agrégat.

samastapada [pada] n. gram. mot composé ;
syn. samāsa.
sm-y samasya [samas-ya] a. m. n. f. samasyā

à rassembler, à compléter — ifc. ensemble des —
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f. samasyā réunion ; fait de demeurer ensemble
| problème en forme de phrase ou de poème à
compléter — ifc. réunion avec, famille des.
smA samā2 f. année | saison ; temps, condition

météorologique ‖ all. Sommer ; ang. summer.
samānta [anta] m. fin de l’année.

samānte adv. à la fin de l’année.
samāntara2 [antara] n. intervalle d’un an.

samāntare adv. d’ici un an.
smAE"p̂ samāks.ip [sam-āks. ip] v. [1] pr.

(samāks.ipati) pp. (samāks.ipta) repousser avec
force.
smAgt samāgata [pp. samāgam] a. m. n. f.

samāgatā approché, rencontré.
smAgm̂ samāgam [sam-āgam] v. [1] pr.

(samāgacchati) pp. (samāgata) se rencontrer,
s’affronter, se réunir (avec 〈i.-saha〉) ; s’assem-
bler | venir vers, s’approcher de.
smAgm samāgama [samāgam] m. rencontre,

réunion ; collision ; jonction ; union, assemblée,
association ; union sexuelle (avec 〈i. g. loc.〉) |
astr. conjonction (de planètes) — f. samāgamā
ifc. rencontre avec ; réunion de.

samāgamana [-na] n. rencontre, union.
smAc"̂ samācaks. [sam-ācaks. ] v. [2] pr. md.

(samācas.t.e) raconter, relater, dire.
smAcr̂ samācar [sam-ācar] v. [1] pr.

(samācarati) pp. (samācarita) se conduire, se
comporter (envers 〈loc.〉) | faire, pratiquer,
exercer, accomplir.
āhāram. samācar se nourrir de 〈i.〉.
smAcAr samācāra [vr. samācar] m. conduite,

manière de vivre ; not. conduite vertueuse |
pratique, coutume, usage — a. m. n. f. samācārā
qui est régulier dans sa conduite.
smAQCd̂ samācchad [sam-ācchad1] pp.

(samācchanna) ca. (samācchādayati) couvrir,
envelopper.
smAj samāja [samaj] m. rassemblement ; as-

semblée, réunion, convention ; club, compagnie,
société, parti.
smADA samādhā [sam-ādhā] v. [3] pr.

(samādadhati) pr. md. (samādadhate) pp.
(samāhita) placer, poser, fixer, installer ;
établir ; réunir ; combiner, arranger ; rétablir,
réparer.
cittam. samādhā se concentrer sur, s’absorber
dans 〈loc.〉.
kopam. samādhā [r.] se fâcher.
dr.s.t. im. samādhā fixer le regard sur 〈loc.〉.
smADAn samādhāna [samādhā-na] n. arrange-

ment ; établissement ; fait d’alimenter (not. le
feu en bûches) | fait de régler ; réconciliation,
arrangement | lit. [bhās.ya] levée des doutes

(dans l’argumentation d’un commentaire) |
concentration de l’esprit ; méditation | phil.
[vedānta] stabilité du mental ; sa pratique est
l’une des 6 vertus cardinales [s.at.sampad] | phil.
[nyāya] réponse à l’objection | rhét. fait de poser
le germe de l’intrigue.
smAED samādhi [samādhā] m. union, tota-

lité ; accomplissement, achèvement | concen-
tration de l’esprit ; contemplation, méditation
religieuse accomplie ; identification avec l’ob-
jet de la méditation ; transe spirituelle, extase ;
(Eliade) enstase |phil. état d’arrêt du psychisme,
permettant de ressentir la réalité divine objec-
tive ; [yoga] la communion spirituelle, 8e étape et
accomplissement du rājayoga (cf. as.t. āṅgayoga) ;
[vedānta] on distingue plusieurs qualités [gun. a]
de samādhi : tāmasika samādhi, la contempla-
tion du vide, dans l’état de śūnyabhāva ; rājasika
samādhi, qui comprend 3 étapes : savikalpa
samādhi, l’identification à l’objet en restant
conscient de son identité, savitarka samādhi,
l’identification raisonnée [“avec distinction”], et
savicāra samādhi, la connaissance de la fina-
lité de l’objet identifié [“avec réflexion”] ; en-
fin sāttvika samādhi (syn. nirvicāra samādhi),
l’identification totale et impersonnelle avec l’ob-
jet [“sans réflexion”], qui comprend 3 étapes :
ānandānugata samādhi, l’état de grâce, asmitā
samādhi, la self-réalisation, où l’on distingue
purus.a de prakr.ti (sab̄ıja), et asam. prajñāta
samādhi, l’arrêt de la pensée, où l’on atteint la
libération [kaivalya] par suppression des impres-
sions personnelles [sam. skāra], sans le support
de citta (en dharmamegha, nirb̄ıja) | bd. l’ex-
tinction ou absorption dans le vide ; cf. nirvān. a
|mod. décès ; cendres ; mausolée.

samādhipāda [pāda] m. phil. [yoga] np. du
Samādhipāda, section du Yogasūtra traitant de
la Voie de l’union.

samādhimat [-mat] a. m. n. f. samādhimat̄ı
absorbé en méditation | attentif.

samādhimudrā [mudrā] f. bd. geste de
méditation, en posture du lotus, les mains
paumes vers le ciel l’une sur l’autre au niveau
du nombril ; syn. dhyānimudrā.
smAn samāna1 [sam-āna] m. phil. le flux vital

[prān. a] de digestion.
smAn samāná2 [sama-ana] a. m. n. f. samānā

f. samān̄ı pareil, identique, égal, homogène ; du
même âge | commun, moyen, médian.

samānadharma [dharma] a. m. n. f.
samānadharmā qui a les mêmes qualités,
similaire à 〈i.〉 | qui partage les mêmes intérêts,
confrère.
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samānādhikaran. a [adhikaran. a] n. gram.
congruence, co-indexation ; accord ; co-
référence ; opp. vyadhikaran. a.

samānādhikaran. avíses.an. a [víses.an. a] n.
gram. relation de co-référence, accord de
prédication.

samānodaka [udaká] a. m. n. f. samānodikā
soc. [“qui partage l’eau (de la libation au
défunt)”] parent éloigné, jusqu’au 14e degré ; les
parents plus proches, jusqu’au 7e degr’é, sont
dits sapin. d. a.
smAnF samān̄ı [sam-ān̄ı] v. [1] pr.

(samānayati) amener, réunir ; apporter, of-
frir.
smAp̂ samāp [sam-āp] v. [5] pr. (samāpnoti)

pp. (samāpta) pf. (pari) atteindre, accomplir,
compléter ; obtenir intégralement, gagner — ca.
(samāpayati) terminer, achever ; mettre fin à,
détruire.
smApd̂ samāpad [sam-āpad1] v. [4] pr.

md. (samāpadyate) pp. (samāpanna) attaquer,
assaillir | entreprendre ; réaliser ; accomplir,
compléter.
smApà samāpanna [pp. samāpad] a. m. n.

f. samāpannā arrivé ; entrepris ; fait, réalisé ;
conclus, terminé.
smAØ samāpta [pp. samāp] a. m. n. f. samāptā

atteint, obtenu, achevé ; accompli, terminé —
ifc. lit. ici s’achève (colophon de fin d’un ou-
vrage).
iti ... samāptam lit. colophon.
smAEØ samāpti [samāp-ti] f. achèvement, ac-

complissement ; perfection | fermeture ; destruc-
tion, dissolution.
smAßA samāmnā [sam-āmnā] v. [1] pr.

(samāmanati) pp. (samāmnāta) mentionner
conjointement, énumérer ; transmettre comme
tradition.
smAßAt samāmnāta [pp. samāmnā] a. m. n.

f. samāmnātā transmis ; traditionnel.
smAßAy samāmnāya [samāmnā-ya] m.

énumération, catalogue ; tradition, texte sacré.
smAyA samāyā [sam-āyā] v. [2] pr. (samāyāti)

pp. (samāyāta) venir à cet endroit même ; s’ap-
procher de, venir de 〈abl.〉, aller vers 〈acc. loc.〉 ;
arriver à 〈acc.〉.
smAzĥ samāruh [sam-āruh] v. [1] pr.

(samārohati) pp. (samārūd. ha) monter sur ou
vers 〈acc. loc.〉 ; faire l’ascension de 〈acc.〉
| atteindre, s’avancer vers 〈acc.〉 — ca.
(samāropayati) élever, dresser, ériger ; faire
monter sur 〈acc.〉.
smArop samāropa [samāruh] m. remontée, as-

cension |mise en tension d’un arc.
samāropan. a [-na] n. id. |phil. intériorisation.
smAlMb̂ samālamb [sam-ālamb] v. [1] pr. md.

(samālambate) pp. (samālambita) pendre de,
être suspendu à ; garder (tel état) | s’appuyer
sur, dépendre de, se confier à 〈acc.〉.
smAvt samāvarta [samāvr.t] m. demi-tour ;

retour (à 〈loc.〉).
samāvartana [-na] n. fait de retourner | soc.

not. retour à la maison d’un brahmane ayant
terminé ses études chez son mâıtre et pris son
bain rituel [snāna] ; la cérémonie [sam. skāra] cor-
respondante.
smAEvf̂ samāvís [sam-āvís] v. [6] pr. md.

(samāvísate) pp. (samāvis.t.a) approcher ; entrer
chez, visiter | pénétrer ; remplir, envahir ; s’ins-
taller.
smAv� t̂ samāvr.t [sam-āvr.t1] v. [1] pr. md.

(samāvartate) pp. (samāvr.tta) retourner, ren-
trer chez soi |soc. not. retourner chez ses parents
après ses études chez son guru.
smAv� � samāvr.tta [pp. samāvr.t] a. m. n. f.

samāvr.ttā qui a fait demi-tour ; qui est re-
tourné ; se dit not. d’un brahmane ayant achevé
ses études de brahmacārin — ifc. revenu de.
smAv�f samāveśa [samāvís] m. pénétration ;

envahissement ; coexistence | gram. co-
occurrence ; accord — ifc. absorption dans.

samāveśana [-na] n. soc. consommation du
mariage.
smAE� samāśri [sam-āśri] v. [1] pr. md.

(samāśrayate) pp. (samāśrita) s’appuyer sur,
compter sur, ressortir à, s’en tenir à 〈acc.〉 |
pratiquer ; éprouver, subir.
smAE�t samāśrita [pp. samāśri] ifc. a. m. n.

f. samāśritā qui recourt à, qui dépend de 〈loc.〉 ;
qui pratique | relatif à ; affligé de ; doué, muni de
〈i.〉.
smAŝ samās [sam-ās2] v. [2] pr. md. (samāste)

pp. (samāsita) être assis ensemble, être assemblé
autour de 〈acc.〉 ; s’accorder avec 〈acc.〉.
smAs samāsa [samās] m. réunion, conjonc-

tion, combinaison | gram. mot composé sub-
stantif ; il peut être copulatif [dvandva] ou
déterminatif [tatpurus.a] ; il est parfois exocen-
trique et utilisé comme adjectif [bahuvr̄ıhi] ou
comme adverbe invariable [avyaȳıbhāva] ; le pre-
mier terme est dit pūrvapada, le second uttara-
pada.

samāsagarbhita [garbhita] a. m. n. f.
samāsagarbhitā gram. se dit d’un mot com-
posé contenant un mot composé comme sous-
composante (celui-ci étant dit garbhastha-
samāsa).
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samāsavigraha [vigraha] m. gram. analyse
d’un mot composé en ses constituants.
smAsd̂ samāsad [sam-āsad] v. [1] pr.

(samās̄ıdati) s’approcher de, se rendre à, se
diriger vers 〈acc.〉 ; atteindre, trouver — ca.
(samāsādáyati) s’approcher de, atteindre ; ren-
contrer, attaquer.
smAEsn samāsina [sam-āsina] a. m. n. f.

samāsinā assis ensemble.
smA-TA samāsthā [sam-āsthā1] v. [1] pr.

(samātis.t.hati) pr. md. (samātis.t.hate) pp.
(samāsthita) monter, aller vers ; s’arrêter, se te-
nir, faire halte | entreprendre, accomplir ; subir,
assumer.
smA-yA samāsyā [sam-āsyā] f. session, as-

semblée ; colloque.
smAhn̂ samāhan [sam-āhan] v. [2] pr.

(samāhanti) pp. (samāhata) abs. (samāhatya)
frapper, effleurer ; frapper ensemble ; se heurter
à 〈i.〉.
smAhAr samāhāra [samāhr. ] m. combinaison,

assemblage, agrégat, rassemblement ; valeur col-
lective | gram. agrégat sémantique ; classe de
structures linguistiques groupées collectivement
|[samāhāradvandva] gram. composé dvandva co-
pulatif, qui dénote l’ensemble (n. sg.) de ses
membres ; opp. itaretara.
smAEht samāhita [pp. samādhā] a. m. n. f.

samāhitā attentif, absorbé ; adonné, dévoué à |
arrangé, combiné, réuni ; fixé | levé, écarté (se
dit d’un doute).
smAã samāhr. [sam-āhr. ] v. [1] pr.

(samāharati) pp. (samāhr.ta) assembler, réunir,
combiner ; contracter | remettre à sa place 〈loc.〉
| retirer, enlever ; détruire, annihiler.
sEm sami [sam-i] v. [2] pr. (saméti) pp. (sa-

mita) se réunir, se rencontrer, s’assembler ; re-
joindre, rendre visite à 〈i.〉.
sEmt̂ samit cf. samiti.
sEmt samita [pp. sami] a. m. n. f. samitā

réuni, assemblé | uni à, combiné avec 〈i. iic.〉.
sEmEt samiti [sami-ti] f. rencontre, réunion,

assemblée | var. samit combat, bataille.
sEmEtm̂ samitim [acc. samiti] ind. combat.
samitim. jaya [jaya] a. m. n. f. samitim. jayā

victorieux au combat — m. myth. [Mah.] np. de
Samitim. jaya, fameux guerrier vr.s.n. i.
sEmD̂ samidh [samindh] f. bûche, fagot, bois

de chauffage.
sEm�D̂ samindh [sam-indh] v. [7] pr. md. (sa-

minddhé) pp. (samiddha) allumer, faire flamber
— ps. (samidhyate) s’allumer, prendre feu.
smF samı̄ iic. pour sama.

samı̄karan. a [karan. a] n. égalisation, mise à ni-
veau ; assimilation ; mise au niveau de 〈i.〉 |math.
équation algébrique.

samı̄kāra [kāra] m. équation.
smFk samı̄ká [samyac] n. véd. conflit, ba-

taille.
smF"̂ samı̄ks. [sam-̄ıks. ] v. [1] pr. md.

(samı̄ks.ate) pp. (samı̄ks. ita) percevoir ; contem-
pler ; examiner, considérer, réfléchir à, investi-
guer |découvrir, inventer ; faire un choix réfléchi.
smFcF samı̄c̄ı iic. f. de samyac.
samı̄c̄ıná [-na] a. m. n. f. samı̄c̄ınā qui va dans

la même direction, qui accompagne ; connecté ;
réuni ; complet | correct, exact ; qui convient.
samı̄c̄ınam interj. très bien, exactement !
tat samı̄c̄ınam. bhavati c’est bon.
smFp samı̄pa a. m. n. f. samı̄pā proche (es-

pace, temps), voisin, contigu, imminent — n.
proximité, vicinité, voisinage ; imminence ; syn.
antika — ifc. à proximité de, auprès de ; aussitôt
après.
samı̄pe adv. près de.

samı̄patara [-tara] a. m. n. f. samı̄patarā
compar. plus proche.

samı̄pataravartin [vartin] agt. m. f.
samı̄pataravartin̄ı qui se trouve le plus proche ;
voisin, adjacent.

samı̄pastha [stha] a. m. n. f. samı̄pasthā situé
à proximité, voisin.
smFr̂ samı̄r [sam-̄ır] ca. (samı̄rayati) mettre

en mouvement, envoyer ; animer, créer, accom-
plir — pft. (sameriré) (3e pers. pl.) établir (un
acte), instituer.
smFĥ samı̄h [sam-̄ıh] v. [1] pr. md. (samı̄hate)

pp. (samı̄hita) aspirer à, désirer, chercher à ob-
tenir ; s’efforcer de.
sm� ĉ samuc [sam-uc] v. [4] pr. (samucyati) pp.

(samucita) se réjouir de, apprécier la compagnie
de 〈i.〉.
sm� Ect samucita [pp. samuc] a. m. n. f. sa-

mucitā apprécié ; approprié.
sm� Îy samuccaya [samucci] m. agrégat, col-

lection, assemblage | gram. conjonction, coor-
dination ; cumul, valeur cumulative | gram. fi-
gure de rhétorique (association de deux objets
différents à la même action).
sm� EÎ samucci [sam-ucci] v. [5] pr. (samucci-

noti) pr. md. (samuccinute) pp. (samuccita) ras-
sembler, réunir ; collationner, mettre en ordre ;
empiler, accumuler | gram. joindre cumulative-
ment.
sm� (TA samutthā [sam-utthā] v. [1] pr.

(samuttis.t.hati) pr. md. (samuttis.t.hate) pp. (sa-
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mutthita) se dresser, s’élever ; se lever, se rele-
ver ; surgir, apparâıtre — ca. (samutthāpayati)
faire lever, dresser, élever | exciter, éveiller, sti-
muler, inciter.
sm� E(Tt samutthita [pp. samutthā] a. m. n. f.

samutthitā qui se lève, qui se dresse, qui surgit ;
provenant de 〈abl. iic.〉 | prêt pour 〈loc.〉.
sm� (pt̂ samutpat [sam-utpat] v. [1] pr. (sa-

mutpatati) pp. (samutpatita) s’envoler simul-
tanément, s’élancer, bondir ; se lever, s’élever
| partir, disparâıtre.
sm� (pd̂ samutpad [sam-utpad] v. [4] pr. md.

(samutpadyate) pp. (samutpanna) se produire
(simultanément), avoir lieu ; survenir, surgir, ap-
parâıtre — ca. (samutpādayati) produire, cau-
ser.
sm� (pà samutpanna [pp. samutpad] a. m. n.

f. samutpannā produit, enfanté (de mère 〈loc.〉,
de père 〈abl.〉) ; survenu, arrivé.
sm� (pAd̂ samutpād [ca. samutpad] v. [10] pr.

(samutpādayati) produire, causer.
sm� (pAd samutpāda [samutpād] m.

avènement, origine, production.
sm� (sg samutsarga [sam-utsarga] m.

évacuation (not. d’urine) ; émission (not.
de sperme).
samutsargam. kr. avoir des rapports sexuels avec
〈loc.〉.
sm� (s�D samutsedha [sam-utsidh] m. hauteur.
sm� dAcr̂ samudācar [sam-udācar] v. [1] pr.

(samudācarati) pp. (samudācarita) traiter, agir
envers, se comporter à l’égard de.
sm� dAcAr samudācāra [samudācar] m. apos-

trophe, manière d’adressser la parole | relations
avec, comportement à l’égard de 〈i.〉 ; bons
procédés.
sm� dAy samudāya var. samudaya [samudi] m.

collection, conglomérat, ensemble ; multitude ;
totalité ; opp. avayava | chose prise collective-
ment (opp. pratyeka) |bd. ensemble des éléments
constitutifs de l’existence ; par ext., Noble Vérité
[āryasatya] de l’origine de la souffrance.
sm� Ed samudi [sam-udi] v. [2] pr. (samudéti)

se lever ensemble ; se rassembler.
sm� Edt samudita [pp. sam. vad] a. m. n. f. sa-

muditā interlocuteur | ce qui est entendu, ce qui
est convenu.
sm� dFr̂ samud̄ır [sam-ud̄ır] ca. (samud̄ırayati)

annoncer, déclarer.
sm� E�f̂ samuddís [sam-uddís] v. [1] pr. (sa-

muddísati) pp. (samuddis.t.a) abs. (samuddísya)
indiquer complètement ; déclarer, communiquer
| désigner, nommer 〈2 acc.〉.

sm� E�[y samuddísya [abs. samuddís] ind.
ayant complètement renseigné | en référence à,
de la part de, en honneur à 〈acc.〉 ; selon, vers.
sm� ��f samuddeśa [samuddís] m. exposé com-

plet, description précise ; théorie, doctrine.
sm� �Ar samuddhāra [samuddhr. ] m. fait de

retirer, d’éloigner, d’anéantir ; sauvetage |
discernement, choix, sélection ; déduction ; ra-
chat.
sm� �� samuddhū [sam-uddhū] v. [5] pr. (sa-

muddhunoti) pp. (samuddhūta) secouer, re-
muer, agiter.
sm� �� samuddhr. [sam-uddhr. ] v. [1] pr. (samud-

dharati) pp. (samuddhr.ta) tirer, extraire, ex-
tirper ; arracher | arracher au danger ; sauver,
délivrer ; relever, redresser.
sm� �� t samuddhr.ta [pp. samuddhr. ] a. m. n.

f. samuddhr.tā dressé, tiré ; extrait, extirpé ;
prélevé, déduit | sauvé, délivré ; relevé.
sm� �v samudbhava [sam-udbhū] m. produc-

tion, origine, naissance ; résurrection — ifc. pro-
venant de, ayant pour origine | source de — f.
samudbhavā ifc. id.
sm� �� samudbhū [sam-udbhū] v. [1] pr. (sa-

mudbhavati) pp. (samudbhūta) surgir de ; nâıtre
de, avoir pour origine | augmenter, crôıtre.
sm� �� t samudbhūta [pp. samudbhū] a. m. n.

f. samudbhūtā né, produit, dérivé | existant.
sm� �m̂ samudyam [sam-udyam] v. [1] pr. (sa-

mudyacchati) pp. (samudyata) soulever.
sm� dý samudrá1 [sam-udra] m. mer, océan |

phil. [ChU.] np. de Samudra, l’Océan person-
nifié comme quart [kalā] du brahman | symb. le
nombre 4 — n. math. cent billions — f. samudrā
ifc. océan de ‖ pali samudda.

samudragupta [gupta] m. hist. np. du roi Sa-
mudragupta, fils de Candragupta1 ; il régna de
335 à 375 ; son empire s’étendait sur toute la
vallée du Gange, et il soumit même une partie
du Deccan ; il célébra un aśvamedha ; son fils
âıné Rāmagupta lui succéda ; Kālidāsa s’inspira
de ses exploits pour écrire le Raghuvam. śa.

samudragr.ha [gr.ha] n. piscine.
samudrat̄ıra [t̄ıra] n. bord de la mer, rivage ;

plage.
samudramathana [mathana] n. myth. barat-

tage de l’océan (de lait) ; cf. ks. ı̄rodamathana.
samudrasetu [setu] m. myth. [Rām.] pont

construit par les singes entre l’Inde et Laṅkā
pour faire passer l’armée de Rāma.
sm� dý samudra2 [sa1-mudrā] a. m. n. f. sa-

mudrā tamponné, scellé, marqué.
sm� �F"̂ samudv̄ıks. [sam-udv̄ıks. ] v. [1] pr. md.
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(samudv̄ıks.ate) pp. (samudv̄ıks. ita) regarder au-
tour de soi, considérer, observer.
sm� àt samunnata [pp. samunnam] a. m. n. f.

samunnatā élévé, dressé, haut, proéminent.
sm� àEt samunnati [samunnam-ti] f. élévation,

hauteur ; haute situation.
manasah. samunnati pensée élevée.
sm� à� samunnaddha [pp. samunnah] a. m. n.

f. samunnaddhā déchâıné, excessif ; arrogant, or-
gueilleux.
sm� àm̂ samunnam [sam-unnam] v. [1] pr. (sa-

munnamati) pp. (samunnata) s’élever — ca. (sa-
munnamayati) élever, dresser, ériger.
sm� àĥ samunnah [sam-unnah] v. [4] pr. (sa-

munnahyati) pr. md. (samunnahyate) pp. (sa-
munnaddha) se libérer, s’élever.
sm� �mFl̂ samunmı̄l [sam-unmı̄l] v. [1] pr.

(samunmı̄lati) pp. (samunmı̄lita) se manifes-
ter, s’épanouir — ca. (samunmı̄layati) ouvrir
(yeux) ; manifester, déployer.
sm� pgt samupagata [pp. samupagam] a. m.

n. f. samupagatā survenu ; subi.
sm� pgm̂ samupagam [sam-upagam] v. [1] pr.

(samupagacchati) pp. (samupagata) aller en-
semble vers, recourir à | tomber dans, subir.
hastābhyām. samupagam tomber entre les mains
de.
sm� pEvf̂ samupavís [sam-upavís] v. [6] pr.

(samupavísati) pp. (samupavis.t.a) s’asseoir avec
ou auprès de, s’asseoir sur 〈loc. upari-g.〉 |
s’allonger sur — ca. (samupaveśayati) faire s’as-
seoir.
sm� pEv£ samupavis.t.a [pp. samupavís] a. m. n.

f. samupavis.t. ā assis.
sm� pv� t̂ samupavr.t [sam-upavr.t] v. [1] pr. md.

(samupavartate) pp. (samupavr.tta) se conduire,
se comporter comme 〈acc.〉.
sm� ps� samupasr. [sam-upasr. ] v. [1] pr. (samu-

pasarati) pp. (samupasr.ta) aller vers, s’appro-
cher de 〈acc.〉.
sm� pAf̂ samupāś [sam-upāś] v. [5] pr. (sa-

mupāśnóti) pr. md. (samupāśnuté) obtenir,
acquérir, recevoir.
sm� p� samupe [sam-upe1] v. [2] pr. (samupéti)

pp. (samupeta) se réunir, se rencontrer ; aller
vers, approcher sexuellement 〈acc.〉 |se produire,
survenir.
sm� p�t samupeta [pp. samupe] a. m. n. f. sa-

mupetā réuni |accompagné de, pourvu de, muni
de, riche en 〈i. iic.〉.
sm� Y sámūd. ha [pp. samūh] a. m. n. f. samūd. hā

rassemblé, réuni, collectionné ; remis en ordre.
sm� ĥ samūh [sam-ūh] v. [1] pr. (samūhati) pr.

md. (samūhate) pp. (samūd. ha) pfp. (samūhya)
rassembler, regrouper, collectionner.
sm� h samūhá [samūh] m. agrégat, collection ;

rassemblement ; tas, multitude ; somme, totalité
| association, communauté — f. samūhā ifc. id.

samūhaka [-ka] m. collection, tas ; multitude
— a. m. n. f. samūhikā communautaire, collectif.

samūhana [-na] n. fait de rassembler, collec-
tion — f. samūhan̄ı balai.

samūhavimarśa [vimarśa] m. soc. débat
collégial.
sm� � samūhya [pfp. [1] samūh] a. m. n. f.

samūhyā à rassembler.
sm� samr. [sam-r. ] v. [1] pr. (samr.cchati) pp.

(samr.ta) joindre, rassembler — ca. (samar-
payati) envoyer, lancer à 〈acc.〉 ; atteindre, bles-
ser | livrer ; offrir.
sm� � samr.ddha [pp. samr.dh] a. m. n. f.

samr.ddhā qui a réussi, prospère, fortuné ; riche,
abondant.
sm� E� samr.ddhi [samr.dh-ti] f. prospérité,

succès, fortune.
sm� D̂ samr.dh [sam-r.dh] v. [4] pr. (samr.dhyati)

v. [5] pr. (samr.dhnoti) pp. (samr.ddha) réussir,
prospérer.
sm� same [sam-e] v. [2] pr. (sameti) pp. (sa-

meta) rencontrer qqn. 〈i.〉, se rencontrer, se
réunir ; s’unir avec 〈i.〉 | affronter 〈acc.〉.
sm�t sameta [pp. same] a. m. n. f. sametā

réuni, assemblé ; uni à, pourvu de 〈i. iic.〉.
sm�D̂ samedh [sam-edh] v. [1] pr. md. (samed-

hate) pp. (samedhita) crôıtre ; prospérer — ca.
(samedhayati) faire prospérer, faire crôıtre, for-
tifier.
sm�EDt samedhita [pp. samedh] a. m. n. f. sa-

medhitā accru, fortifié ; nourri.
s\pŴ sam. pat.h var. sampat.h [sam-pat.h] v. [1]

pr. (sam. pat.hati) pfp. (sam. pāt.hya) lire à haute
voix, réciter (not. le Veda).
s\pt̂ sam. pat var. sampat [sam-pat1] v. [1]

pr. (sam. patati) pp. (sam. patita) s’élancer, se
précipiter vers, se réunir avec 〈acc.〉 ; voler en
hâte vers ; tomber sur 〈loc.〉 | surgir, survenir.
s\pE� sam. patti var. sampatti [sam. pad1-ti] f.

réussite, succès ; excellence ; prospérité, abon-
dance | richesse, propriété | heureux événement,
chance ; bonheur, bien-être.
s\pd̂ sam. pad1 var. sampad1 [sam-pad1] v.

[4] pr. md. (sam. padyate) pp. (sam. panna) pf.
(upa) réussir, aboutir ; devenir 〈nom.〉 ; conduire
à 〈dat.〉 | s’unir à 〈i.〉 ; s’absorber dans 〈loc.〉 ;
échoir en partage à 〈g.〉 — ca. (sam. pādayati)
pp. (sam. pādita) faire réussir ; accomplir.
pitā vr.ddhah. sam. padyate père prend de l’âge.
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s\pd̂ sam. pád2 var. sampad2 [sam. pad1] f.
succès, bonheur, gloire ; possession, richesse ;
prospérité, bonne fortune | destinée, lot ; avan-
tage, bénéfice ; chance |accomplissement, perfec-
tion ; correction |excellence ; splendeur, beauté |
abondance ; excès |agrément, accord ; égalisation
| astr. équinoxe (vasanta sampad de Printemps,
śarad sampad d’Automne) |phil. [vedānta] vertu
cardinale ; cf. s.at.sampad.
s\pà sam. panna var. sampanna [pp. sam. pad1]

a. m. n. f. sam. pannā réussi, accompli ; devenu,
qui s’est transformé en 〈iic.〉 | muni, pourvu,
doué de 〈i. iic.〉.
s\pErp� Z sam. paripūrn. a var. samparipūrn. a

[sam-pari-pūrn. a] a. m. n. f. sam. paripūrn. ā
entièrement rempli, entièrement satisfait ; com-
plet, accompli.

sam. paripūrn. avidya [vidyā] a. m. n. f.
sam. paripūrn. avidyā qui a la connaissance par-
faite.
s\pk sam. parka var. samparka [sam. pr.c] m.

contact, communication, commerce avec 〈g. i.
iic.〉.
s\pf̂ sam. paś var. sampaś [sam-paś] v. [4] pr.

(sam. paśyati) pr. md. (sam. paśyate) voir, regar-
der ; prendre en considération.
s\pAÕ sam. pāt.hya var. sampāt.hya [ppft.

sam. pat.h] a. m. n. f. sam. pāt.hyā à réciter en cœur
— n. la déclamation du Veda en cœur, l’un des
64 arts [kalā].
s\pAt sam. pāta var. sampāta [sam. pat] m.

envol ; descente, chute | choc, collision ; ren-
contre de 〈g.〉, avec 〈saha〉 | confluence, point
de contact, intersection | apparition, entrée ;
événement, occurrence | lie, dépôt d’un liquide ;
résidu, déchets (du sacrifice) | ingrédient.
s\pAEtn̂ sam. pātin var. sampātin [sam. pat-in]

a. m. n. f. sam. pātin̄ı qui vole de conserve | aussi
rapide que | qui tombe — m. sampāti myth. np.
de l’oiseau fabuleux Sampāti, fils âıné d’Arun. a
et de Śyen̄ı ; son jeune frère Jat.āyu s’étant im-
prudement approché du Soleil, il le dépassa pour
le protéger, se brûla les ailes, et tomba sur le
mont Vindhya ; il y finit ses jours sous la pro-
tection du sage Nísākara.
s\pAd̂ sam. pād var. sampād [ca. sam. pad1] v.

[10] pr. (sam. pādayati) pp. (sam. pādita) faire
réussir ; procurer ; accomplir.
s\pAd sam. pāda var. sampāda [sam. pād] ifc. a.

m. n. f. sam. pādā cf. duh. sam. pāda.
s\pAdk sam. pādaka var. sampādaka [sam. pāda-

ka] a. m. n. f. sam. pādanā qui procure, qui ac-
corde ; qui produit.

s\pAdn sam. pādana var. sampādana [sam. pāda-
na] a. m. n. f. sam. pādan̄ı qui procure, qui ac-
corde ; qui accomplit — n. fait de procurer ; ac-
complissement, réussite.
s\pAdnFy sam. pādan̄ıya [pfp. [2] sam. pād] a. m.

n. f. sam. pādan̄ıyā à procurer ; à accomplir.
s\pAEdt sam. pādita var. sampādita [pp.

sam. pād] a. m. n. f. sam. pāditā accompli ; réussi ;
complet.
s\Epq̂ sam. pis. var. sampis. [sam-pis. ] v. [7]

pr. (sam. pinas.t. i) réduire en poudre ; écraser,
détruire.
s\p� V sam. put.a var. samput.a [sam-put.a]

m. bôıte ronde ; coffret, cassette | bol
hémisphérique ; paire de plats de terre embôıtés
formant lampe ; cf. vardhamānaka |embôıtement
| phil. [tantra] encapsulation des syllabes d’un
mantra avec d’autres syllabes, pour accrôıtre
leur efficacité [siddha1].
sam. put. ı̄ kr. envelopper ; encapsuler.
sam. put.e likh inscrire au crédit de 〈g.〉.

sam. put.aka [-ka] m. emballage, enveloppe ;
bôıte ronde — f. sam. put.ikā cassette.
s\p� Z sam. pūrn. a var. sampūrn. a [pp. sam. pr̄. ] a.

m. n. f. sam. pūrn. ā plein, rempli ; plein de 〈i.
g. iic.〉 | entier, complet ; comblé ; plein (lune)
| abondant, accompli.

sam. pūrn. ānanda [ānanda] m. mod. np. de
l’Université de sanskrit Sam. pūrn. ānanda ; elle a
succédé au “Government Sanskrit College” de
Vārān. as̄ı.
s\p� ĉ sam. pr.c var. sampr.c [sam-pr.c] v. [7] pr.

(sam. pr.n. ákti) pp. (sam. pr.kta) mélanger, mêler,
unir, lier.
s\p� sam. pr̄. var. sampr̄. [sam-pr̄. ] ps.

(sam. pūryate) pp. (sam. pūrn. a) être
complètement rempli — ca. (sam. pūrayati)
remplir complètement.
s\þâA sam. prajñā var. samprajñā [sam-

prajñā1] v. [9] pr. (sam. prajānāti) pp.
(sam. prajñāta) distinguer, discerner ; connâıtre
parfaitement.
s\þâAt sam. prajñāta var. samprajñāta [pp.

sam. prajñā] a. m. n. f. sam. prajñātā distingué,
discerné | phil. [yoga] qualifie l’état d’un yogin
encore conscient.
s\þ>vl̂ sam. prajval var. samprajval

[sam-prajval] v. [1] pr. (sam. prajvalati) pp.
(sam. prajvalita) s’enflammer.
s\þEt sam. prat́ı var. samprati [sam-prati] adv.

juste en face ; justement, précisément, exacte-
ment | au bon moment ; en ce moment, mainte-
nant | tout à coup, à ce moment là.
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s\þEtpE� sam. pratipatti var. sampratipatti
[sam. pratipad] f. obtention ; compréhension ;
accord avec 〈iic.〉 | assentiment, affirmation,
consensus.
s\þEtpd̂ sam. pratipad var. sampratipad [sam-

pratipad1] v. [4] pr. md. (sam. pratipadyate) pp.
(sam. pratipanna) aller vers, s’approcher de |
atteindre, obtenir, accomplir ; tomber d’accord
sur — ca. (sam. pratipādayati) faire obtenir.
s\þEtpà sam. pratipanna var. sampratipanna

[pp. sam. pratipad] a. m. n. f. sam. pratipannā allé
vers | convenu, reconnu, admis.
s\þtF sam. prat̄ı var. samprat̄ı [sam-prat̄ı2] v.

[2] pr. (sam. pratyeti) pr. md. (sam. prat̄ıte) pp.
(sam. prat̄ıta) aller vers, arriver à | se persuader
de ; être convaincu de, avoir confiance en.
s\þtFt sam. prat̄ıta var. samprat̄ıta [pp.

sam. prat̄ı] a. m. n. f. sam. prat̄ıtā confiant,
convaincu ; décidé, résolu.
s\þ(yy sam. pratyaya var. sampratyaya

[sam. prat̄ı] m. confiance ; foi, conviction.
s\þdA sam. pradā var. sampradā [sam-pradā]

v. [3] pr. (sam. pradadati) pp. (sam. pradatta)
faire don de ; offrir complètement, abandonner
| transmettre, impartir, enseigner (not. la tradi-
tion).
s\þdAn sam. pradāna var. sampradāna

[sam. pradā-na] n. don, cadeau ; transmis-
sion, enseignement ; dation | soc. dot | gram.
le rôle [kāraka] de récipiendaire (pour ou vers,
contrôlé par le datif).
s\þdAy sam. pradāya var. sampradāya

[sam. pradā-ya] m. soc. tradition, doctrine ;
usage sectaire, système religieux ; enseigne-
ment transmis de mâıtre à disciple | phil. il
y a 4 branches [́sākhā] principales des sectes
vais.n. ava : le Brahmā sam. pradāya fondé par
Kr.s.n. a, est de doctrine dualiste [dvaita] selon
Madhva (avec sa sous-branche gaud. ı̄ya de Cai-
tanya), le Rudra est duo-moniste [dvaitādvaita]
selon Nimbārka, le Kumāra est moniste pur
[́suddhādvaita] selon Vallabha1 et le Laks.mı̄
est moniste distingué [vísis.t. ādvaita] selon
Rāmānuja ; ces écoles s’opposent à la doctrine
moniste [advaita] de Śaṅkara1.
s\þBAq̂ sam. prabhās. var. samprabhās. [sam-

prabhās. ] v. [1] pr. md. (sam. prabhās.ate) parler
à, dire à 〈acc.〉.
s\þym̂ sam. prayam var. samprayam [sam-

prayam] v. [1] pr. (sam. prayacchati) pr.
md. (sam. prayacchate) donner, offrir, ac-
corder à 〈dat. g. i.〉 ; redonner — pr. md.
(sam. prayacchate) s’accorder mutuellement.
s\þy� Ä sam. prayukta var. samprayukta [pp.

sam. prayuj] a. m. n. f. sam. prayuktā assemblé ;
connecté ; incité à, muni de 〈i.〉 — ifc. occupé à.
s\þy� ĵ sam. prayuj var. samprayuj [sam-

prayuj] v. [7] pr. (samprayunakti) pr. md.
(samprayuṅkte) pp. (samprayukta) assembler ;
connecter ; inciter à 〈i.〉 — ca. (samprayojayati)
pp. (samprayojita) joindre avec, connecter 〈i.〉.
s\þyog sam. prayoga var. samprayoga

[sam. prayuj] m. fait de joindre, d’attacher en-
semble, de lier | conjonction, union, connexion,
contact avec 〈i. iic.〉 | union sexuelle avec 〈iic.〉
| astr. conjonction de la lune et d’un naks.atra
— f. sam. prayogā ifc. id.
s\þyoEjt sam. prayojita var. samprayojita

[ca. pp. sam. prayuj] a. m. n. f. sam. prayojitā
connecté ; rassemblé | produit ; utilisé ; appro-
prié.
s\þvĉ sam. pravac var. sampravac [sam-

pravac] v. [2] pr. (sam. pravakti) pp. (sam. prokta)
expliquer ; annoncer, communiquer.
s\þEvã sam. pravihr. var. sampravihr. [sam-

pravihr. ] v. [1] pr. (sam. praviharati) pp.
(sam. pravihr.ta) passer à travers, parcourir.
s\þEvãt sam. pravihr.ta var. sampravihr.ta [pp.

sam. pravihr. ] a. m. n. f. sam. pravihr.tā parcouru.
s\þEvã(y sam. pravihr.tya var. sampravihr.tya

[abs. sam. pravihr. ] ind. ayant parcouru.
s\þsAr̂ sam. prasār var. samprasār [sam-prasr. ]

ca. (sam. prasārayati) étirer, étendre ; éloigner.
s\þsArZ sam. prasāran. a var. samprasāran. a

[sam. prasār-ana] n. éloignement | phon. trans-
formation d’une semi-voyelle en la voyelle corr.
avec élision de la voyelle qui la suit (par ex. uc
pour vac et ij pour yaj).
s\þhAr sam. prahāra var. samprahāra

[sam. prahr. ] m. bagarre, combat, bataille ;
fait de se battre avec 〈acc. i.〉.
s\þã sam. prahr. var. samprahr. [sam-prahr. ] v.

[1] pr. (sam. praharati) pr. md. (sam. praharate)
jeter, lancer sur 〈loc.〉 | attaquer, assaillir ; en
venir aux mains, se combattre mutuellement.
s\þAp̂ sam. prāp var. samprāp [sam-prāp] v.

[5] pr. (sam. prāpnóti) pr. md. (sam. prāpnuté)
pp. (sam. prāpta) pfp. (sam. prāptavya) atteindre
complètement, parachever | obtenir, acquérir ;
gagner, recevoir ; obtenir en mariage | encourir,
subir.
s\þAØ sam. prāpta var. samprāpta [pp.

sam. prāp] a. m. n. f. sam. prāptā atteint ; obtenu ;
reçu.
s\þAEØ sam. prāpti var. samprāpti [sam. prāp] f.

fait d’atteindre ; obtention, acquisition, gain —
ifc. arrivée à.
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s\þF sam. pr̄ı var. sampr̄ı [sam-pr̄ı] v. [9] pr. md.
(sam. pr̄ın. ate) pp. (sam. pr̄ıta) être comblé de joie
— ca. (sam. pr̄ın. áyati) combler de joie.
s\þFt sam. pr̄ıta var. sampr̄ıta [pp. sam. pr̄ı] a.

m. n. f. sam. pr̄ıtā réjoui, comblé de joie.
s\þFEt sam. pr̄ıti var. sampr̄ıti [sam. pr̄ı-ti] f.

plaisir, satisfaction complète, délice en 〈loc.〉 —
dat. sam. pr̄ıtyai pour le plaisir de 〈iic.〉.
śivasam. pr̄ıtyai pour la joie de Śiva (se dit not.
de la nourriture considérée comme oblation).
s\þ�"̂ sam. preks. var. sampreks. [sam-preks. ] v.

[1] pr. md. (sam. preks.ate) pp. (sam. preks.ita)
observer, examiner ; percevoir ; considérer,
réfléchir à 〈acc.〉.
s\þoÄ sam. prokta var. samprokta [pp.

sam. pravac] a. m. n. f. sam. proktā annoncé,
proclamé.
s\þo"̂ sam. proks. var. samproks. [sam-proks. ] v.

[6] pr. (sam. proks.ati) pp. (sam. proks.ita) asperger
copieusement d’eau sacrée ; consacrer, ondoyer.
s\þo"Z sam. proks.an. a var. samproks.an. a

[sam. proks.-ana] n. aspersion (not. d’un corps
avant la crémation) ; consécration (not. d’un
temple) — f. sam. proks.an. ı̄ eau consacrée.
s\þoE"t sam. proks.ita var. samproks.ita [pp.

sam. proks. ] a. m. n. f. sam. proks.itā aspergé, on-
doyé.
s\Úv sam. plava var. samplava [sam. plu] m.

inondation, déluge ; tumulte ; destruction |
multitude.
s\Ú� sam. plu var. samplu [sam-plu] v. [1] pr.

md. (samplavate) pp. (sampluta) confluer, gros-
sir (eaux, nuages) | fluctuer (pensées) | couler
(navire) — ca. (samplavayati) rassembler (eaux,
nuages) ; submerger, inonder.
s\Ú� t sam. pluta var. sampluta [pp. sam. plu]

a. m. n. f. sam. plutā conflué, assemblé ; grossi
| inondé.

sam. plutodaka [udaka] a. m. n. f.
sam. plutodakā recouvert par les eaux, inondé.
yāvān artha udapāne sarvatah. sam. plutodake |
tāvān sarves.u vedes.u brāhman. asya vijānatah.
‖ [BhG.] Le puits n’a pas plus d’utilité dans
une inondation universelle que le savoir d’un
brahmane noyé dans toute sa connaissance
védique.
s\b� sam. baddha var. sambaddha [pp.

sam. bandh] a. m. n. f. sam. baddhā lié, attaché ;
associé — ifc. associé à, lié à.
sam. baddham conjointement.
s\b�D̂ sam. bandh var. sambandh [sam-bandh]

v. [9] pr. (sam. badhnāti) pr. md. (sam. badhn̄ıté)
pp. (sam. baddha) pf. (abhi) lier ensemble, atta-
cher, joindre, unir — ca. (sam. bandhayati) faire

lier.
s\b�D sam. bandha var. sambandha

[sam. bandh] m. connexion, relation ; union,
parenté ; amitié, lien, affection, liaison | allié,
ami, parent | gram. relation entre mots dans
une phrase, dépendance ; not. rôle thématique
[kāraka] ; aussi relation de qualification ou de
possession entre un s. au g. et le s. qu’il qualifie
| phil. [nyāya] relation de causalité entre x 〈g.〉
et y 〈loc.〉.
s\bE�Dn̂ sam. bandhin var. sambandhin

[sam. bandha-in] a. m. n. f. sam. bandhin̄ı
connecté avec, appartenant à, relié à 〈g. iic.〉
| apparenté ; parent par alliance.
s\b� � sam. buddha var. sambuddha [pp.

sam. budh] a. m. n. f. sam. buddhā éveillé,
intelligent, sage | bien compris.
s\b� E� sam. buddhi var. sambuddhi [sam. budh-

ti] f. appel ; adresse | gram. vocatif (sg.) ; syn.
sam. bodhana.
s\b� D̂ sam. budh var. sambudh [sam-budh1] v.

[1] pr. md. (sam. budhyate) pp. (sam. buddha)
pfp. (sam. bodhya) s’apercevoir, observer, com-
prendre — ca. (sam. bodhayati) réveiller | faire
connâıtre, instruire, enseigner ; appeler.
s\boD sam. bodha var. sambodha [sam. budh] m.

connaissance, compréhension.
sam. bodhana [-na] n. interpellation | gram.

vocatif ; syn. sam. buddhi.
s\boED sam. bodhi var. sambodhi [sam. budh] f.

connaissance parfaite | bd. éveil.
anuttara samyak sambodhi bd. Voie suprême,
Éveil parfait.
s\bo@y sam. bodhya var. sambodhya [pfp. [1]

sam. budh] a. m. n. f. sam. bodhyā à comprendre.
s\Br sam. bhará var. sambhara [sam. bhr. ] a. m.

n. f. sam. bharā rassembleur ; qui supporte, qui
accorde — m. géo. np. du lac salé Sam. bhara, au
Rājputāna.

sam. bharabhava [bhava] n. sel “issu du lac
Sam. bhara”.
s\Bv sam. bhavá var. sambhava [sam-bhava]

m. origine, naissance, source ; cause, mo-
tif | existence ; possibilité, éventualité — f.
sam. bhavā ifc. origine de ; cause de.

sam. bhavanātha [nātha] m. jn. np. de Sam. -
bhavanātha “Mâıtre causal”, 3e t̄ırthaṅkara my-
thique ; son symbole est un cheval.
s\BAr sam. bhārá var. sambhāra [sam. bhr. ]

m. collection ; préparation, équipement
| provision ; matériel nécessaire, ingrédient
| complétude ; multitude, nombre, quan-
tité ; excès | richesse ; support, nourriture
| bd. qualité nécessaire à la libération ;
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not. pun. yasam. bhāra les actes méritoires,
jñānasam. bhāra la science, śamathasam. bhāra la
quiétude, et vidarśanasam. bhāra la prévoyance
— f. sam. bhārā id.
s\BAv̂ sam. bhāv var. sambhāv [ca. sam. bhū] v.

[10] pr. (sam. bhāvayati) pfp. (sam. bhāvya) pro-
duire, effectuer |honorer, estimer | supposer, ad-
mettre ; attribuer à 〈loc. g.〉 ; considérer comme
〈2 acc.〉.
s\BAvn sam. bhāvana [sam. bhāv-ana] a. m. n.

f. sam. bhāvanā ifc. qui a une haute opinion de
— f. sam. bhāvanā rapprochement, assemblage ;
rencontre (avec 〈g.〉) | honneur, respect, estime ;
haute opinion de 〈loc.〉 | imagination, supposi-
tion, hypothèse | gram. mode subjonctif, rendu
not. par le potentiel/optatif.
ātmani sam. bhāvana haute opinion de soi-même.
sam. bhāvanam bhaj poser une hypothèse.
s\BAvnFy sam. bhāvan̄ıya [pfp. [2] sam. bhāv ] a.

m. n. f. sam. bhāvan̄ıyā auquel on doit partici-
per ; qui doit être honoré ou respecté | possible ;
probable.
s\BAEvt sam. bhāvita [pp. sam. bhāv ] a. m. n.

f. sam. bhāvitā rassemblé ; saisi, compris | estimé,
respecté, honoré |considéré ; conjecturé |adapté,
adéquat ; possible, probable — n. conjecture,
supposition, hypothèse.
s\BA&y sam. bhāvya var. sambhāvya [pfp. [1]

sam. bhāv ] a. m. n. f. sam. bhāvyā à supposer ; qui
peut être admis ; possible.
s\BAq̂ sam. bhās. var. sambhās. [sam-bhās. ] v. [1]

pr. md. (sam. bhās.ate) pp. (sam. bhās. ita) parler,
s’adresser à, discuter avec ; dire, réciter.
s\BAq sam. bhās.a var. sambhās.a [sam. bhās. ] m.

conversation — f. sam. bhās. ā id. cf. tadvidya,
vigr.hya, sam. dhāya.

sam. bhās.an. a [-na] n. conversation (avec 〈i.
iic.〉).
s\B� sam. bhu var. sambhu [sam. bhū] m. phil.

l’Être se manifestant ; il émet le bindu qui de-
vient śakti puis om |myth. np. de Sambhu, l’as-
pect paisible de Śiva — ifc. produit par, issu de.
s\B� sam. bhū var. sambhū [sam-bhū1] v. [1]

pr. (sam. bhavati) pp. (sam. bhūta) se rencontrer,
s’unir, se combiner | devenir, nâıtre de ; se pro-
duire, se manifester ; se développer, exister, être
— ca. (sam. bhāvayati) cf. sam. bhāv.
dharmasam. sthāpanārthāya sam. bhavāmi yuge
yuge [BhG.] À chaque ère je me manifeste afin
de préserver la justice.
s\B� t sam. bhūta var. sambhūta [pp. sam. bhū] a.

m. n. f. sam. bhūtā uni ou combiné avec |produit,
issu de ; composé de 〈abl. iic.〉.

s\B� Et sam. bhūti var. sambhūti [sam. bhū-ti] f.
origine, naissance, manifestation |phil. la Mani-
festation Divine.
s\B� sam. bhr. var. sambhr. [sam-bhr. ] v. [3] pr.

(sam. bibharti) v. [1] pr. (sam. bhárati) pr. md.
(sam. bharate) pp. (sam. bhr.ta) réunir, amasser ;
préparer (not. le sacrifice) ; équiper.
s\B� t sam. bhr.ta var. sambhr.ta [pp. sam. bhr. ]

a. m. n. f. sam. bhr.tā réuni, rassemblé ; pourvu,
équipé ; préparé, composé | imaginaire.
s\Bog sam. bhoga var. sambhoga [sam-bhoga2]

m. plaisir, passion, jouissance ; plaisir charnel.
sam. bhogakāya [kāya] m. bd. le “corps de

félicité”, symbolisant la forme de l’Être présente
dans l’état de méditation.
s\B}m̂ sam. bhram var. sambhram [sam-

bhram] v. [1] pr. (sam. bhramati) v. [4] pr.
(sam. bhrāmyati) pp. (sam. bhrānta) être confus,
perplexe, agité, excité ; être ému, se troubler.
s\B}m sam. bhrama var. sambhrama

[sam. bhram] m. excitation, empressement,
précipitation ; émotion, trouble, effroi ; méprise
| ce qui effraie.
s\B}A�t sam. bhrānta var. sambhrānta [pp.

sam. bhram] a. m. n. f. sam. bhrāntā confus, per-
plexe, agité, excité ; troublé, ému, effarouché.
s\mt sam. mata var. sammata [pp. sam. man] a.

m. n. f. sam. matā consenti, agréé ; de même opi-
nion ; autorisé (par 〈g. iic.〉) | estimé, apprécié ;
célébré | considéré comme 〈nom.〉 — ifc. en ac-
cord avec — n. opinion, impression ; consente-
ment, autorisation.
sam. mate avec le consentement de, selon l’opi-
nion de 〈g.〉.
sam. matena selon l’opinion de 〈g.〉.
s\mEt sam. mati var. sammati [sam. man] f.

accord, approbation, agrément, harmonie |
opinion, point de vue | hommage ; désir ; affec-
tion ; commande.
s\mn̂ sam. man var. samman [sam-man] v. [4]

pr. (sam. manyati) pp. (sammata) honorer, res-
pecter ; apprécier, estimer |agréer, consentir, au-
toriser — ca. (sam. mānayati) honorer, traiter
avec respect ; gratifier de 〈i.〉.
sammānan̄ıyāh. adr. salutations respectueuses.
s\mA sam. mā1 var. sammā1 [sam-mā1] v. [3]

pr. md. (sam. mimı̄te) v. [2] pr. (sam. māti)
pp. (samm. ita) mesurer ; comparer avec 〈i.〉 ;
égaliser ; distribuer.
s\mA sam. mā2 var. sammā2 [sam. mā1] f. égalité

en nombre ou en taille ; symétrie.
s\mAn̂ sam. mān var. sammān [ca. sam. man] v.

[10] pr. (sam. mānayati) honorer, traiter avec res-
pect ; gratifier de 〈i.〉.
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s\mAn sam. māna var. sammāna [sam. mān] m.
respect, hommage | pl. sam. mānās honneurs.
sarasvat̄ı sammāna mod. prix littéraire indien.
s\mAjn sam. mārjana var. sammārjana [vr.

sam. mr.j-ana] n. nettoyage ; purification | soc.
nettoyage et préparation des idoles — f.
sam. mārjan̄ı repas à base de bouillon [sūpa] pour
nettoyer l’estomac.
s\Emt sam. mita var. sammita [pp. sam. mā1]

a. m. n. f. sam. mitā mesuré ; qui mesure exac-
tement | de même mesure, de même nombre
| correspondant à, ressemblant à, se faisant pas-
ser pour 〈i. g. iic.〉 | destiné à 〈iic.〉 | symétrique
— n. distance.
sammite adv. à une distance de 〈iic.〉.
s\EmEt sam. miti var. sammiti [sam. mita] f.

égalisation ; comparaison.
s\m� K sam. mukhá var. sammukha [sam-mukha]

a. m. n. f. sam. mukh̄ı face à face ; en face de
〈g. iic.〉 | prêt à commencer ; au début de 〈iic.〉
| favorable à 〈g. iic.〉 | adapté aux circonstances,
adéquat.
sammukham adv. vers, près de ; en face | en
présence de 〈g.〉.
sammukhe adv. en face, face à face |en présence
de, au début de 〈g. iic.〉.
sammukh̄ı kr. se placer en face de ; faire face à ;
prendre pour but.
sammukh̄ı bhū se trouver face à face ; affronter.
s\m� `D sam. mugdha var. sammugdha [pp.

sam. muh] a. m. n. f. sam. mugdhā égaré ; stupéfié.
s\m� d̂ sam. mud var. sammud [sam-mud1] f. joie.
s\m� ĥ sam. muh var. sammuh [sam-muh] v. [4]

pr. (sam. múhyati) pp. (sam. mugdha, sam. mūd. ha)
être stupéfié ; se troubler, être égaré ; être in-
conscient — ca. (sam. mohayati) égarer.
s\m� Y sam. mūd. ha var. sammūd. ha [pp.

sam. muh] a. m. n. f. sam. mūd. hā abasourdi ;
stupéfié ; inconscient — f. sammūd. hā énigme.

sam. mūd. hatva [-tva] n. stupéfaction.
s\m� Ĉ sam. mūrch var. sammūrch [sam-mūrch]

v. [1] pr. (sammūrchati) pp. (sammūrchita)
se solidifier, durcir, épaissir ; coaguler
| s’affermir ; grossir, s’accrôıtre ; devenir
puissant | devenir stupide ; perdre conscience —
ca. (sammūrchayati) faire prendre en masse ;
faire prendre forme.
s\m� ECt sam. mūrchita var. sammūrchita [pp.

sammūrch] a. m. n. f. sam. mūrchita coagulé ;
congelé ; épaissi ; intensifié | stupéfié ; incons-
cient.
s\m� ĵ sam. mr.j var. sammr.j [sam-mr.j] v. [2] pr.

(sam. mārs.t. i) pp. (sam. mr.s.t.a) nettoyer.

s\m�ln sam. melana var. sammelana [sam-
melana] m. réunion, rassemblement | soc. not.
symposium de lettrés [pan. d. ita].
s\mod sam. moda var. sammoda [sam. mud] m.

joie | parfum.
sam. modana var. sammodana [-na] a. m. n. f.

sam. modan̄ı amical ; gentil.
sam. modika var. sammodika [-ika] m. ami, ca-

marade.
s\moh sam. moha var. sammoha [sam. muh] m.

stupéfaction ; confusion, égarement ; illusion,
ignorance, folie.
krodhād bhavati sammohah. sammohāt
smr.tivibhramah. | smr.tibhramasād bud-
dhināśo buddhināśāt pran. aśyati ‖ [BhG.] De la
colère procède l’égarement, de l’égarement la
perte de mémoire, de la perte de mémoire la
ruine de la raison, de la ruine de la raison on
périt.
sMyk̂ samyak [n. samyac] adv. ensemble, si-

multanément | bien, convenablement, propre-
ment, à bon escient, comme il convient |
justement, correctement, exactement ; vraiment,
absolument.
samyaṅ na adv. absolument pas.

samyakkarmānta [karmānta] m. bd. la
conduite droite, une des 8 étapes du chemin
d’abolition de la souffrance [as.t. āṅgamārga].

samyaktva [-tva] n. correction, justesse ; per-
fection — f. samyaktā id. | justesse morale, droi-
ture.

samyakprayoga [prayoga] m. usage appro-
prié ; pratique convenable ; procédure correcte.
samyakprayogen. a adv. par les moyens appro-
priés.

samyaksam. kalpa var. samyaksaṅkalpa
[sam. kalpa] m. bonne intention | bd. l’intention
droite, une des 8 étapes du chemin d’abolition
de la souffrance [as.t. āṅgamārga].

samyaksam. kalpaja [ja] a. m. n. f.
samyaksam. kalpajā phil. qui provient d’une
bonne intention.

samyaksamādhi [samādhi] f. bd. la
méditation correcte, une des 8 étapes du chemin
d’abolition de la souffrance [as.t. āṅgamārga].

samyaksmr.ti [smr.ti] f. bd. l’attention juste,
une des 8 étapes du chemin d’abolition de la
souffrance [as.t. āṅgamārga].
sMyĝ samyag iic. pour samyak.
samyagāj̄ıva [āj̄ıva] m. bd. le mode d’exis-

tence droit, une des 8 étapes du chemin d’abo-
lition de la souffrance [as.t. āṅgamārga].

samyagjñāna [jñāna] n. phil. connaissance
juste.
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samyagdr.s.t. i [dr.s.t. i] f. bd. la compréhension
droite, une des 8 étapes du chemin d’abolition
de la souffrance [as.t. āṅgamārga].

samyagvāc [vāc] f. bd. la parole droite, une
des 8 étapes du chemin d’abolition de la souf-
france [as.t. āṅgamārga].

samyagvidya [vidyā] a. m. n. f. samyagvidyā
qui a la connaissance parfaite.

samyagvyāyāma [vyāyāma] m. bd. l’effort
correct, une des 8 étapes du chemin d’abolition
de la souffrance [as.t. āṅgamārga].
sMyĉ samyac var. samyañc [sam-ac] a. m. n.

f. samı̄c̄ı [m. nom. samyaṅ ; n. nom. samyak]
tourné dans la même direction, convergent,
réuni ; correct, conforme — m. compagnon.
sm}Aĵ samrāj [sam. rāj] m. [nom. samrāt. ] sou-

verain, monarque absolu, empereur |myth. véd.
souveraineté universelle de Mitra et de Varun. a ;
opp. svarāj d’Indra |hist. np. du mathématicien
Samrāt. Jagannātha3 ; il vivait à Amber à la cour
du roi Jayasim. ha6 ; on lui doit le Rekhāgan. ita,
traduction des éléments d’Euclide de l’arabe au
sanskrit.

samrād. āsand̄ı [āsand̄ı] f. soc. [“trône
impérial”] tabouret tressé portant les récipients
du pravargya dans les rites véd. solennels.
sr sará [sr. ] a. m. n. f. sarā fluide, liquide ;

purgatif, laxatif — f. sar̄ı ifc. qui va, qui bouge
— m. mouvement, jaillissement |corde ; cascade ;
cordon (d’un collier).

saraka [-ka] a. m. n. f. sarikā qui se déplace,
qui coule — m. n. gobelet | alcool, rhum ; action
de boire (une boisson alcoolisée).
srZ saran. a [sara-na] n. course, mouvement

rapide ; poursuite — f. saran. i route.
sr�y� saran. yú [saran. a] a. m. n. f. rapide,

véloce, agile — f. saran. yū myth. np. de Saran.yū
“la Rapide”, fille de Tvas.t.ā, épouse du Soleil Vi-
vasvān ; épuisée par son ardeur, elle fabriqua une
femme à son image [Savarn. ā] et se transforma
en jument ; Vivasvān la suivit et ils donnèrent
naissance aux Aśvinau et à Revanta ; cf. Sañjñā.
srT saratha [sa1-ratha] a. m. n. f. sarathā

compagnon de char.
srmA sarámā [sara-ma] f. myth. np. de Sa-

ramā “Rapide”, chienne d’Indra ; elle est mère
de Śyāma et Śabala, les chiens des enfers de
Yama ; [RV.] elle découvrit sur une ı̂le de la
rivière céleste Rasā la caverne Vala où était
caché le Soleil, permettant ainsi son retour au
solstice d’hiver [paritakmyā] ; [Mah.] elle maudit
Janamejaya pour avoir chassé l’un de ses petits
lors d’un sacrifice.

sry� saráyu [sara] m. air, vent — f. géo. np. de
la Sarayu, rivière du Kosala coulant à Ayodhyā,
affluent du Gharghara-Gogra (mod. Surjū) |var.
sarayū géo. np. de la Sarayū (id. plus tardif).
srl sarala [sara-la] a. m. n. f. saralā

[“qui coule”] droit ; direct, franc ; spontané
| (moralement) honnête, droit, loyal, sincère ;
juste, correct ; authentique — m. natu. bot. Pi-
nus longifolia, variété de pin |hist. np. de Sarala,
poète oriya du 15e siècle ; il écrivit (en oriya) le
Sārala Mahābhārata — n. natu. résine de pin.
srŝ saras [sr.-as] n. eau | lac, étang.
sarasvat [saras-vat] a. m. n. f. sarasvat̄ı pa-

reil à un lac ; qui forme des étangs | élégant ;
sentimental ; qui se plâıt à 〈loc.〉 — m. fleuve,
mer | myth. np. de Sarasvān, dieu gardien des
eaux et de la fertilité — f. sarasvat̄ı myth.
np. de Sarasvat̄ı, épouse-́sakti de Brahmā et
déesse de la sagesse, de la parole sacrée et de
la science ; on la représente habillée de blanc
et jouant de la v̄ın. ā, et tenant un livre ou une
épée symbolisant la connaissance ; sa monture
est le cygne [ham. sa] ; on la dit parfois fille de
Śiva ; on la célèbre à la fête śr̄ıpañcamı̄ ; cf.
Irā, Kutilā, Go, Vāk, Vān. ı̄, Śāradā, Brāhmı̄
| géo. np. de la rivière Sarasvat̄ı1 “qui forme
de nombreux lacs”, autrefois affluent de l’In-
dus [Sindhu] ou fleuve parallèle se jetant dans
le marais de Kutch ; on pense qu’elle subsiste
comme la Sarsut̄ı et la rivière de mousson Ghag-
gar qui se perdent dans les sables du Rajasthan ;
myth. c’est une rivière céleste [divyagaṅgā] ; cf.
Brahmanad̄ı — m. sarasvat̄ı soc. np. de Sa-
rasvat̄ı2, titre de renonçant ; cf. Dayānanda1,
Brahmānanda, Madhusūdana1, Satyānanda.
sarasvat̄ı vandana hommage à Sarasvat̄ı, pro-
noncé lors des cérémonies d’inauguration de
lieux de savoir ou d’éducation.

sarasvat̄ıkan. t.hābharan. a [kan. t.hābharan. a] n.
lit. np. du Sarasvat̄ıkan. t.hābharan. a1 “Collier
de Sarasvat̄ı”, traité sur le style poétique
[alam. kāra] du roi Bhojadeva | lit. np. du Sa-
rasvat̄ıkan. t.hābharan. a2, grammaire de sanskrit
du roi Bhojadeva ; elle était destinée à sup-
planter l’As.t.ādhyāȳı ; elle influença le Siddha-
hemaśabdānuśāsana de Hemacandra.

sarasvat̄ıkan. t.hābharan. aprāsāda [prāsāda]
m. hist. palais du roi Bhojadeva.
srs sarasa [sa1-rasa] a. m. n. f. sarasā plein

de sève, juteux, humide ; vigoureux | savoureux ;
charmant, gracieux, élégant.
srAGv sarāghava [sa1-rāghava] a. m. n. f.

sarāghavā myth. accompagné des rāghavās (se
dit de Vísvāmitra).
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srAjk sarājaka [sa1-rājaka] a. m. n. f.
sarājikā accompagné du roi, avec le roi.
sErt̂ sarit [sr. ] f. rivière, cours d’eau ; source.

saritām. varā [“La meilleure des rivières”] Gange.
szEdt sarudita [sa1-rudita] a. m. n. f. saru-

ditā sanglant.
saruditam adv. avec du sang.
s!p sarūpa [sa1-rūpa] a. m. n. f. sarūpā de

même forme, pareil à, semblable à, à l’image de
〈g. iic.〉 | à la forme gracieuse, beau.
sro saro iic. pour saras.
saroruh [ruh2] n. [“qui pousse dans un lac”]

lotus | var. saroruha id.
sarovara [vara2] n. large étang (assez profond

pour le lotus), lac.
sroq saros.a [sa1-ros.a] a. m. n. f. saros. ā irrité.

saros.am adv. avec colère.
sg sárga [sr.j1] m. émission, création,

émanation, production ; créature, progéniture
| le monde | phil. cycle de création du monde ;
cf. prākr.tasarga, pratisarga ; pañcalaks.an. a |phil.
[sām. khya] l’évolution naturelle de la matière ; cf.
tattva | livre, chapitre, section | nature, disposi-
tion ; effort, volonté — f. sargā ifc. id.
sarge adv. ici-bas.
sp̂ sarp [ca. sr.p] v. [10] pr. (sarpayati) faire

ramper.
sp sarpá [sarp] a. m. n. f. sarp̄ı qui rampe —

m. serpent |myth. np. de Sarpa “Serpent”, l’un
des 11 souffles divins [marut] | pl. sarpās myth.
catégorie d’êtres mythiques ; astr. ils président
le naks.atra Āśles.ās (Hydre) ‖ fr. serpent.

sarpan. a [-na] n. action de ramper, de
s’échapper | soc. véd. procession où les officiants
lancent en l’air le prastara.

sarpadevajana [devajana] m. myth. la gent
des dieux et des serpents.

sarpadevajanavidyā [vidyā] f. phil. la
science des êtres divins, un genre littéraire.

sarpabandha [bandha] m. lit. [“diagramme
serpentin”] sculpture de serpent dans le temple
de Mahākāla à Ujjayin̄ı, qui illustre la morpho-
logie flexionnelle du sanskrit.

sarpabali [bali] m. soc. sacrifice de serpents.
sarpamauli [mauli] m. style de

représentation de la chevelure de Śiva avec
des serpents.

sarpavivara [vivara] m. n. trou de serpent.
sarpasattra [sattra] n. myth. [Mah.] grand

sacrifice des serpents, effectué par Janamejaya.
sarpasattrin [-in] agt. m. f. sarpasattrin. ı̄

myth. [Mah.] np. de Sarpasattrin, épith. de Ja-
namejaya “Qui célébra le sacrifice des serpents”.

sEpn̂ sarpin [sarpa-in] agt. m. f. sarpin. ı̄ qui
rampe.
sEpŝ sarpis n. beurre clarifié, graisse.
sarpih. kun. d. ikā [kun. d. ikā] f. pot de beurre cla-

rifié.
sv sárva pn. m. n. f. sarvā tout ; tout entier,

universel ‖ gr. oλoς ; lat. sollus.
te sarve eux tous.
sarves. ām. svastirbhavatu sarves. ām. śāntirbhavatu
sarves. āmpūrn. ambhavatu
sarves. āmmaṅgalambhavatu Bonne chance
à tous, paix à tous, abondance à tous, bonheur
à tous.

sarvakarmaphalatyāga [karmaphala-tyāga]
m. phil. [“renoncement à tout fruit de l’action”]
désintéressement.

sarvakarmaphalatyāgin [-in] agt. m. f. sar-
vakarmaphalatyāgin̄ı [“qui renonce à tout fruit
de ses actions”] désintéressé ; qui agit sans
intérêt.

sarvakāma [kāma] m. myth. [Mah.] np. du
roi d’Ayodhyā Sarvakāma “Qui veut tout”, fils
de R. tuparn. a, père de Sudā1.

sarvaga [ga] a. m. n. f. sarvagā omniprésent ;
immanent.

sarvagata [gata] a. m. n. f. sarvagatā om-
niprésent ; immanent — n. tout ce qui se meut.

sarvajit [jit] a. m. n. f. qui réussit tout, tout-
victorieux ; excellent — m. la mort.

sarvajña [jña] a. m. n. f. sarvajñā qui sait
tout.

sarvatanu [tanu] a. m. n. f. sarvatanū dont le
corps est intègre — m. sarvatanū phil. véd. qui
renâıt avec son propre corps.

sarvatantra [tantra] n. pl. sarvatantrān. i phil.
toutes les doctrines — a. m. n. f. sarvatantrā
phil. universellement admis par toutes les doc-
trines | phil. érudit en toute doctrine.

sarvatantrasvatantra [svatantra] m. phil.
indépendant de toute doctrine, titre honorifique
d’érudition.

sarvadamana [damana] n. myth. np. de Sar-
vadamana “qui peut tout dominer”, fils de
Śakuntalā répudiée par Dus.yanta ; il vécut à l’er-
mitage de Kaśyapa, et gagna son nom par son
courage ; reconnu plus tard par son père, il de-
vint le cakravartin Bharata.

sarvadarśana [darśana] a. m. n. f. sarva-
darśanā œcuménique, universel.

sarvadarśanasam. graha [sam. graha] m. lit.
np. du Sarvadarśanasam. graha “Compendium
de tous les points de vue”, œuvre de philosophie
due à Mādhavācārya ou Sāyan. a.
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sarvadarśanasiddhānta [darśana-siddhānta]
m. lit. np. du Sarvadarśanasiddhānta “Compen-
dium de tous les dogmes”, œuvre de philosophie
attribuée à Śaṅkara1.

sarvadharma [dharma] iic. relatif à toutes les
lois.

sarvadharmasamabhāva [samabhāva] m.
soc. tolérance envers toutes les religions.

sarvadhātu [dhātu] m. cf. sārvadhātuka.
sarvanāman [nāman] n. gram. [“nom

générique”] pronom ou a. à flexion pronominale
— a. m. n. f. sarvanāmn̄ı qui porte tous les
noms.

sarvanāśa [nāśa] m. destruction totale, ruine
complète.
sarvanāśam. kr. tout perdre.

sarvanāśin [-in] agt. m. f. sarvanāśin̄ı qui
détruit tout.

sarvaprabhugun. a [prabhu-gun. a] m. [“toutes
les bonnes qualités”] excellence.

sarvaprasaṅga [prasaṅga] m. gram. applica-
tion totale.

sárvapriya [priya] a. m. n. f. sarvapriyā qui
aime tout | cher à tous.

sárvabāhya [bāhya] a. m. n. f. sarvabāhyā le
plus extérieur.

sárvabhāva [bhāva] m. l’être complet ; corps
et âme | pl. tous les êtres.
sarvabhāvena var. sarvabhāvais de tout son
cœur ; corps et âme.

sárvabhūtá [bhūta] a. m. n. f. sarvabhūtā
qui existe partout, universel — n. pl. toutes les
créatures.
yac cāpi sarvabhūtānām. b̄ıjam. tad aham [BhG.]
Cette source même de tous les êtres, c’est moi
(Kr.s.n. a s’adressant à Arjuna).

sarvabhūtātman [ātman] m. phil. l’essence
de tous les êtres, l’âme universelle |myth. épith.
de Śiva.

sárvabhūmi [bhūmi] f. la Terre entière — a.
m. n. f. qui possède la Terre entière.

sarvamaṅgalā [maṅgalā] f. myth. np. de Sar-
vamaṅgalā “Celle qui réjouit tous”, forme de
Dev̄ı ; cf. Maṅgalā.

sarvamedha [medha] m. véd. sacrifice de
soma de 10 jours ; le dernier jour de ce sacrifice
total, le sacrifiant donne tous ses biens [vísvajit].

sarvavarman [varman] m. hist. np. de Sarva-
varmā “Tout-Protecteur”, grammairien sanskrit
du 1er siècle.

sarvavedas [vedas2] a. m. n. f. qui fait don
de toutes ses possessions — m. sarvavedasa véd.
sacrifice de toutes ses possessions.

sarvavedin [vedin] agt. m. f. sarvavedin̄ı om-
niscient | qui connâıt tout le Veda.

sarvasāra [sāra] n. phil. essence universelle.
sarvasāropanis.ad [upanis.ad] f. lit. np. de la

Sarvasāropanis.ad “Leçon sur l’essence universel-
le”.

sarvasva [sva] n. l’ensemble, le tout.
sarvasvāmigun. a [svāmigun. a] m. lit. np. du

roi Sarvasvāmigun. a “Qui possède toutes les qua-
lités d’un chef”, héros du Hitopadeśa.

sarvāṅga [aṅga1] n. le corps entier — a. m.
n. f. sarvāṅḡı complet, qui a toutes ses parties ;
total ; parfait ‖ indonesian sarong.
sarvāṅgam adv. entièrement, totalement ; sous
tous ses aspects.

sarvāṅgāsana [āsana] m. phil. [yoga] pos-
ture de la chandelle.

sarvāc [ac] a. m. n. f. sarvāc̄ı qui va dans
toutes les directions.

sarvādi [ādi] m. phil. le commencement de
toutes choses — a. m. n. f. quelqu’en soit le com-
mencement.

sarvānukrama [anukrama] m. lit. index com-
plet d’un ouvrage, not. du R. gveda.

sarvānukraman. a [anukraman. a] n. f.
sarvānukraman. ı̄ lit. index complet ou concor-
dance d’un texte, not. du R. gveda.

sarvānukraman. aka [-ka] a. m. n. f.
sarvānukraman. ikā lit. qui donne un index
complet.

sarvāstivāda [asti-vāda] m. bd. école du
Kaśmı̄ra professant la doctrine selon laquelle
tout est réel ; c’est l’une des 4 écoles du boud-
dhisme optionnel [vaibhās. ika] ; on dit qu’elle fut
fondée par Rāhula.

sarvāstivādin [-in] m. bd. tenant de cette
doctrine.

sarvottama [uttama] a. m. n. f. sarvottamā
meilleur parmi tous.
svk sarvaká [sarva-ka] a. m. n. f. sarvikā

tout, total ; entier ; universel.
sarvake adv. partout.
svtŝ sarvatas [sarva-tas] adv. de toutes

parts, de tous côtés, partout ; entièrement.
sarvatobhadra [bhadra] a. m. n. f. sarvatob-

hadrā [Mah.] nom d’une formation d’armée “fa-
vorable de tous côtés”.

sarvatomukha [mukha] a. m. n. f. sarvato-
mukh̄ı [“qui fait face de tous côtés”] multiple,
multiforme ; complet, absolu, parfait.
sv/ sarvatra [sarva-tra] adv. partout ; en tout

| toujours.
svTA sarvathā [sarva-thā] adv. de toute

manière, en tous cas, quoi qu’il en soit |
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absolument, tout à fait ; au plus haut degré.
svdA sarvadā [sarva-dā] adv. toujours ; tout

le temps.
svfŝ sarvaśas [sarva-́sas] adv.

complètement ; entièrement | tous ensemble,
collectivement ; universellement | gram. indique
qu’un nom collectif peut être utilisé à tous les
cas ou iic. | toujours, dans tous les cas, partout.
sqp sars.apa m. natu. bot. Sinapis dichotoma,

moutarde | grain de moutarde ; mesure de poids
minime (= 3 rājika, il y en a 12 dans un yava,
et 8 dans un tan. d. ula).
sl>j salajja [sa1-lajjā] a. m. n. f. salajjā

honteux ; pudique.
sEll salila [relié à sr. ] n. fluide, eau ; larmes.

salilam. kr. soc. offrir une libation d’eau aux
mânes.
slFl sal̄ıla [sa1-l̄ılā] a. m. n. f. sal̄ılā qui joue ;

qui fait des grâces, coquet — acc. sal̄ılam adv.
en se jouant ; en faisant des grâces.
sal̄ılam iva comme en se jouant, facilement.
slok saloka [sa1-loka] a. m. n. f. salokā par-

tageant le même monde, dans le même pays |au
même endroit que 〈g. loc.〉.
s¥kF sallak̄ı [relié à śallā] f. natu. bot. Bos-

wellia serrata, arbre dont la résine est utilisée
pour faire de l’encens.
sv savá1 [su2] m. pressurage (not. du soma)

— n. jus ; suc, nectar.
savana1 [-na] n. action de pressurer (not. le

soma) | jus de soma ; libation soma.
sv savá2 [sū1] m. instigateur ; incitation, im-

pulsion, ordre | inauguration, consécration.
savana2 [-na] n. incitation, instigation ; com-

mande — ifc. soc. prière pour obtenir.
svr savara cf. śabara.
svZ savarn. a [sa1-varn. a] a. m. n. f. savarn. ā qui

est de la même couleur ou caste que ; identique,
qui a le même aspect que | homogène, uniforme
| phon. (consonnes) du même groupe [varga] —
f. savarn. ā myth. np. de Savarn. ā “Identique (à
Saran. yū)”, fabriquée par Saran. yū pour la rem-
placer auprès de son époux Vivasvān ; elle est
mère de Manu-Yama.

savarn. ana [-na] n. math. réduction au même
dénominateur.
sEvkSp savikalpa [sa1-vikalpa] a. m. n. f.

savikalpā différencié | phil. [yoga] qualifie le
samādhi où l’identification à l’objet se fait en
restant conscient de son identité ; opp. nirvi-
kalpa.
sEvcAr savicāra [sa1-vicāra] a. m. n. f. sa-

vicārā avec réflexion, avec introspection ; avec
hésitation ; opp. nirvicāra.

sEvtk savitarka [sa1-vitarka] a. m. n. f. sa-
vitarkā raisonné, avec réflexion | phil. [yoga]
qualifie le premier stade de samādhi, où le yo-
gin continue de raisonner sur le sujet de sa
méditation.
savitarkam adv. en réfléchissant, à la réflexion.
sEvt� savitr. [sū1-tr. ] agt. m. f. savitr̄ı sti-

mulateur, incitateur ; producteur, créateur |
myth. véd. np. du dieu créateur Savitā, ra-
dieux [āditya] du Soleil levant, “l’Incitateur”
aux mains d’or [Hiran. yahasta] ; il symbolise le
pouvoir magique du Verbe identifié au pouvoir
procréateur du Soleil [Sūrya] ; astr. il préside le
naks.atra Hasta (Corbeau) ; il est célébré dans la
gāyatr̄ı.
sEvny savinaya [sa1-vinaya] a. m. n. f. savi-

nayā modeste, bien élevé.
savinayam adv. modestement, poliment.
sEvq savis.a [sa1-vis.a] a. m. n. f. savis. ā em-

poisonné, venimeux.
s&y savyá a. m. n. f. savyā gauche ; à gauche ;

opp. daks.in. a | opposé, contraire — m. main
gauche, bras gauche.
savyam. kr. porter le cordon sacré [yajñopav̄ıta]
sur l’épaule gauche.

savyas.t.hā [sthā2] m. guerrier se tenant à
gauche d’un char.

savyasācin [sācin] a. m. n. f. savyasācin̄ı
adroit [“qui atteint (même) de la (main) gau-
che”] ; ambidextre — m. gaucher |myth. np. de
Savyasācin, épith. d’Arjuna “l’Adroit” (qui peut
tirer l’arc Gān.d. ı̄va même de la main gauche).
s&ytŝ savyatas [savya-tas] adv. à gauche ;

du côté gauche ; de la main gauche |du mauvais
côté.
sfNd saśabda [sa1 -́sabda] a. m. n. f. saśabdā

bruyant.
saśabdam adv. avec fracas.
sŝ sas [nom. sa2] ind. il, ce, cet, celui là.

anyasas un autre, cet autre-là.
ssFm sas̄ıma [sa1-s̄ıman] a. m. n. f. sas̄ımā de

même frontière ; contigu ; voisin.
s-/Fk sastr̄ıka [sa1-str̄ı-ka] a. m. n. f. sastr̄ıkā

accompagné de femmes ; marié.
s-p� h saspr.ha [sa1-spr.hā] a. m. n. f. saspr.hā

rempli de désir ; envieux ; qui désire 〈loc. inf.〉 —
ind. avec amour ; avec envie.
sE-mt sasmita [sa1-smita] a. m. n. f. sasmitā

souriant.
sasmitam adv. avec un sourire.
s-y sasyá [relié à śasya] n. céréale, blé, grains

| récolte, moisson.
sasyam iva ājāyate martyah. [KU.] Tout comme
le grain, le mortel renâıt.
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sasyapūrn. a [pūrn. a] a. m. n. f. sasyapūrn. ā
abondant en grain.

sasyámālin [mālin] a. m. n. f. sasyamālin̄ı
ceinturé de moissons, fertile.

sasyáśālin [́sālin] a. m. n. f. sasyasālin̄ı abon-
dant en grain.
kāle vars.atu parjanyah. pr.thiv̄ı sasyaśālin̄ı Qu’à
la saison des pluies la mousson couvre la Terre
de moissons abondantes.
s-vr sasvara [sa1-svara] a. m. n. f. sasvarā

bruyant, retentissant.
sasvaram adv. bruyamment ; à haute voix.√

sĥ sah1 v. [1] pr. md. (sáhate) v. [1] pr.
(sáhati) pft. (sasāha) pp. (sod. ha, sād. ha) pfp.
(sahya) inf. (sod. hum) pf. (ut, pra, sam) pou-
voir, être capable de | résister, supporter, endu-
rer, soutenir |mâıtriser, vaincre ; réprimer.
sĥ sah2 [sah1] ifc. m. f. qui l’emporte sur, qui

est mâıtre de | qui supporte, qui endure.
sh sahá [relié à sadha] adv. ensemble, à la

fois ; simultanément ; opp. vinā — prép. cl. avec,
en compagnie de 〈i.〉 — iic. accompagné de,
pourvu de, y compris — ifc. id. (rare).

sahakāra1 [kāra] m. variété de manguier très
odorant — n. son fruit.

sahakāravr.ks.a [vr.ks.a] m. manguier.
sahagamana [gamana] n. départ commun |

soc. suicide d’une veuve sur le bûcher funéraire
de son époux ; syn. sahamaran. a ; cf. sat̄ı.

sahacara [cara] a. m. n. f. sahacar̄ı [“qui va
avec”] qui accompagne, qui s’associe avec ; si-
milaire à — m. compagnon ; serviteur | natu.
bot. Nilgirianthus ciliatus (ou bot. Strobilanthus
kunthiana), arbuste aux fleurs violettes, fleuris-
sant tous les 12 ans dans les Ghats Occidentaux ;
il a donné son nom aux Monts Bleus [Nı̄lagiri] ;
son miel est renommé — f. sahacar̄ı compagne,
épouse, amante.

sahacāra [cāra] m. agrément, harmonie ;
congruence, concomitance | phil. [nyāya] conco-
mitance dans le syllogisme [pañcāvayava] des
prémisses de cause [hetu] et de conclusion
[sādhya] ; opp. vyabhicāra.

sahacārin [cārin] agt. m. f. sahacārin. ı̄ qui co-
habite ; associé, collègue ; compagnon, proche,
camarade.

sahajá [ja] a. m. n. f. sahajā simultané (à
〈g.〉) | spontané ; inné, héréditaire, de naissance ;
naturel, facile — m. disposition naturelle | frère
de sang.

sahajakumbhakasthiti [kumbhaka-sthiti] f.
phil. [yoga] “état naturel semblable à une jarre”,
sans respiration.

sahajadeśa [deśa] m. lieu de naissance ; lieu
d’origine de la famille.

sahajayāna [yāna] n. bd. doctrine tardive
du mahāyāna au Bengale ; ses textes sacrés
étaient des chants mystiques [caryāḡıti] com-
posés par des parfaits [siddha1] du mouvement.

sahaj̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. sahaj̄ıyā soc. se
dit d’une dérive tantrique de la secte vais.n. ava
gaud. ı̄ya prônant la satisfaction des sens et not.
sexuelle.

sahadeva [deva] m. myth. [Mah.] np. de Sa-
hadeva “Qui a les dieux avec lui”, l’un des 5
pān. d. avās, fils des Aśvinau et de Mādr̄ı, frère
jumeau de Nakula ; il conquit le Kaliṅga pour
qu’il paye tribut à Yudhis.t.hira ; il tua le fourbe
Śakuni ; cf. Tantipāla | myth. [Mah.] np. de
Sahadeva1, fils de Jarāsandha ; il lui succédera
comme roi du Magadha ; il mourut dans la
guerre du Mah. et son fils Somādhi lui succéda
| myth. [Rām.] np. du roi de Vísālā Sahadeva2,
fils de Sr.ñjaya, père de Kuśāśva — f. sahadevā
myth. np. de Sahadevā “Compagne des dieux”,
épith. de Devak̄ı.

sahadharma [dharma] m. devoir commun.
sahapāt.hin [pāt.hin] m. camarade d’école.
sahabahuvr̄ıhi [bahuvr̄ıhi] m. gram. composé

exocentrique déterminatif comitatif.
sahamaran. a [maran. a] n. soc. suicide d’une

veuve sur le bûcher funéraire de son époux ; syn.
sahagamana ; cf. sat̄ı.

sahodara [udara] a. m. n. f. sahodarā f. sa-
hodar̄ı co-utérin — m. frère — f. sahodarā var.
sahodar̄ı sœur.
sh sahá1 [sah1] ifc. a. m. n. f. sahā puissant,

vainqueur de 〈iic.〉 ; capable de 〈iic. inf.〉 | qui
supporte (patiemment), qui endure, indulgent
envers ; qui tient tête à, qui triomphe de 〈g. iic.〉.
shkAr sahakāra2 [sa1-hakāra] a. m. n. f. sa-

hakārā qui comporte la lettre ‘ha’.
shn sahana [saha1-na] a. m. n. f. sahanā puis-

sant | patient ; qui supporte, qui endure — n.
patience ; résistance ; longanimité.
shŝ sáhas [saha1] a. m. n. f. véd. puis-

sant ; victorieux — n. véd. puissance, force ; vic-
toire — m. nom d’un mois véd. (mārgaś̄ırs.a,
novembre-décembre) — i. sahasā adv. cl. par
force, puissamment ; immédiatement ; rapide-
ment, précipitamment ; tout d’un coup, soudai-
nement ; de manière inattendue.

sáhasvat [-vat] a. m. n. f. sahasvat̄ı fort, puis-
sant, victorieux.
shs sahasa [sa1-hasa] a. m. n. f. sahasā qui

rie.
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sh-y sahasya [sahas-ya] a. m. n. f. sahasyā
puissant, fort — m. nom d’un mois véd. (paus.a,
décembre-janvier).
shú sahásra [sahas-ra] num. n. sg. mille, un

millier ‖ gr. χιλιoι.
sahasrajit [jit] m. myth. np. du roi Sahasrajit

“aux mille victoires”, fils âıné du roi Yadu ; il est
père de Śatajit.

sahasranāman [nāman] a. m. n. f. sahas-
ranāmn̄ı qui possède mille noms — n. pl. sa-
hasranāmānas les mille noms (d’une divinité).

sahasrapad [pad2] agt. m. f. sahasrapad̄ı
[nom. sahasrapād] qui a mille pieds ; qui a mille
colonnes — m. véd. se dit not. de Purus.a.

sahasraphan. a [phan. a] m. représentation
“avec mille capuchons de cobra”.

sahasrabāhu [bāhu] m. qui a mille bras |
myth. épith. du roi Arjuna1 Kārtav̄ırya “aux
mille bras”.

sahasraliṅḡı [liṅga] f. la forme féminine du
Sahasraliṅga “ornée de mille représentations du
liṅga”.

sahasraśas [-́sas] adv. par milliers.
sahasrāra [ara] m. [sahasrāracakra] phil.

[yoga] “(Cercle avec) mille rayons”, 7e cakra du
yoga tantr., situé au brahmarandhra, en haut
de l’occiput ; il s’ouvre dans le stade ultime du
kun. d. alin̄ıyoga ; il est représenté par un lotus de
1000 pétales d’or portant toutes les lettres de la
devanāgar̄ı ; il est le centre psychique de l’Union
Divine.

sahasrāragranthi [granthi] m. méd. glande
pinéale.
shúk sahasraka [sahasra-ka] a. m. n. f. sa-

hasrikā ifc. ayant un millier de — a. m. n. f.
sahasrakā aux mille têtes — n. sahasrika un mil-
lier — f. sahasrik̄ı ifc. qui dure mille ans (année,
avec vars.a, abda).
shAy sahāya [saha-aya] m. compagnon de

voyage ; camarade, allié ; confrère, associé ; aide,
assistant ‖ lat. socius ; fr. associé.

sahāyavat [-vat] a. m. n. f. sahāyavat̄ı qui a
un (vrai) compagnon.
sEht sahita [saha-ta] a. m. n. f. sahitā réuni ;

réuni à, accompagné de, avec 〈i. iic.〉 | pourvu,
doué de | astr. en conjonction avec 〈i. iic.〉 | pl.
sahitāh tous ensemble | du. sahitau les deux en-
semble.
sahitam adv. ifc. près de | avec, en compagnie
de.
sãdy sahr.daya [sa1-hr.daya] a. m. n. f.

sahr.dayā [“qui a du cœur”] affectueux ; sensible,
not. à la beauté ; intelligent | sage |phil. qui res-
sent l’émotion d’une expérience esthétique.

sahr.dayāloka [āloka] m. lit. np.
du Sahr.dayāloka “Éclairage sur
l’émotion littéraire”, ouvrage d’esthétique
d’d’Ānandavardhana.
s� sahya [pfp. [1] sah1] a. m. n. f. sahyā à

endurer ; tolérable | capable de supporter, en-
durant ; fort, puissant — m. géo. châıne des
Ghats Occidentaux ; cf. Sahyādri — n. assis-
tance ; guérison.

sahyādri [adri] m. géo. châıne des Monts
Sahyādri “Support”, ou Ghats Occidentaux.√

sA sā1 v. [4] pr. (syati) pp. (sita) pf. (ava)
lier.
sA sā2 [f. tad] pn. 3ème pers. f. [sg. nom. sā,

acc. tām, i. tayā, dat. tasyai, abl. g. tasyās, loc.
tasyām ; du. nom. acc. te, i. dat. abl. tābhyām,
g. loc. tayos ; pl. nom. acc. tās, i. tabhis, dat. abl.
tābhyas, g. tāsām, loc. tāsu] elle, cette, celle-là.
sA\yoEgk sām. yogika [vr. sam. yoga-ka] a. m.

n. f. sām. yogikā relié | gram. (sens) figuré ou
métaphorique ; opp. auddeśika.
sAkm̂ sākam adv. à la fois, simultanément,

ensemble — prép. cl. en même temps que, de
concert avec, en commun avec 〈i.〉 ; syn. samam,
saha1.

sākamedha [edha] m. pl. sākamedhās soc. 3e

rite de cāturmāsya à la pleine lune du mois
kārttika, où l’on “embrase les feux tous à la
fois”.
sAkAr sākāra [sa1-ākāra1] a. m. n. f. sākārā

qui a une forme ; défini | qui a une jolie forme,
beau.
sA"At̂ sāks. āt [sa1-aks.a] adv. de visu, de

ses propres yeux ; sous les yeux ; visiblement,
réellement, directement |en réalité, en personne,
en chair et en os, sous forme corporelle.
sāks. ātkāra a. m. n. phil. dont on a l’expérience
directe.
sāks. āt kr. voir de ses propres yeux.
sāks. āt kr.tya ind. lui ayant mis sous les yeux.
sāks. ād bhū apparâıtre en personne, se
matérialiser, devenir visible.

sāks. āddr.s.t.a [dr.s.t.a] a. m. n. f. sāks. āddr.s.t. ā vu
de ses propres yeux.
sAE" sāks. i iic. pour sāks. in.
sāks. ivat [-vat] a. m. n. f. sāks. ivat̄ı comme un

témoin.
sAE"n̂ sāks. in [sa1-aks.i] m. spectateur, témoin

oculaire ; témoin.
sāks. ı̄ kr. citer comme témoin.
sAgr sāgara [vr. sagara] m. mer, océan | (au

fig.) immensité |myth. l’Océan ; il fut creusé par
les 60000 fils du roi Sagara pour retrouver le che-
val de son sacrifice égaré aux enfers |pl. sāgarās
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myth. les 60000 fils de Sagara.
sAE`nk sāgnika [sa1-agni-ka] a. m. n. f.

sāgnikā accompagné d’Agni.
sA\Hy sām. khya var. sāṅkhya [vr. sam. khya] n.

“le mesurable”, doctrine philosophique fondée
sur la discrimination, et attribuée à Kapila ;
c’est l’un des 6 points de vue [s.ad. darśana] de
l’Hindouisme orthodoxe ; il traite des structures
universelles, ou macrocosme ; il postule un prin-
cipe suprême [āstika] bien qu’athée [nir̄ı́svara] ;
cf. tattva, purus.a, prakr.ti, Īśvarakr.s.n. a.

sām. khyakārikā [kārikā] f. lit. np. de la
Sām. khyakārikā ou Sām. khyasaptati, collection
de 72 strophes dûe à Īśvarakr.s.n. a, première
élaboration systématique de la doctrine du
sām. khya ; elle enseigne comment l’homme peut
se libérer en supprimant les trois sortes de
souffrance : psychique [ādhyātmika], matérielle
[ādhibhautika], et surnaturelle [ādhidaivika].

sām. khyapravacanabhās.ya [pravacana-
bhās.ya] n. lit. np. du Sām. khyapravacanabhās.ya,
œuvre phil. de Vijñānabhiks.u.

sām. khyasāra [sāra] m. lit. np. du
Sām. khyasāra, œuvre phil. de Vijñānabhiks.u.
sA\g}hs� E/k sām. grahasūtrika [vr.

sam. grahasūtra-ika] a. m. n. f. sām. grahasūtrikā
soc. qui étudie les aphorismes du
Sam. grahasūtra.
sA\EGk sām. ghika [vr. sam. gha-ika] a. m. n. f.

sām. ghik̄ı bd. qui concerne la communauté des
moines.
sAEcn̂ sācin [vr. sac-in] agt. m. f. sācin̄ı qui

atteint ; cf. savya.
sAEc&y sācivya [vr. saciva-ya] n. compagnon-

nage, amitié, assistance | charge de ministre ou
de conseiller d’un prince.
sAÑF sāñc̄ı f. géo. np. de Sāñc̄ı, au Madhya

Pradesh, lieu de construction d’un stūpa impor-
tant (1er siècle ant.) ; il fait 12/80 m de haut et
32/20 m de diamètre.
sAY sād. há [pp. sah1] a. m. n. f. sād. hā conquis,

vaincu.
�sAt̂ -sāt réduit en (forme des adverbes pour

auxiliaires).
sAt sāta n. plaisir, délice — m. myth. np. du

centaure [gandharva] Sāta “Plaisir”.
sātavāhana [vāhana] m. myth. np. du roi

Sātavāhana, qui enfant chevauchait Sāta | pl.
sātavāhanās hist. np. du peuple et de la dy-
nastie Andhra des Sātavāhanās, qui régnèrent
sur le Deccan après la chute de l’empire Mau-
rya, et jusque vers l’an 200 ; leur capitale était
Pratis.t.hānapura ; aussi appelés Śālivāhanās.

sA�v sāttva [vr. sattva] a. m. n. f. sāttvā
concernant la qualité sattva.

sāttvika [-ka] a. m. n. f. sāttvik̄ı qui a
du caractère, ferme ; vigoureux, énergique
| phil. [“dont le gun. a prépondérant est sattva”]
vertueux, pur ; honnête, authentique | soc.
qualifie une nourriture végétarienne sans
ail ni oignons | lit. qualifie 6 recueils my-
thologiques [purān. a] d’obédience vais.n. ava :
Padmapurān. a, Vis.n. upurān. a, Nāradapurān. a,
Bhāgavatapurān. a, Garud. apurān. a et
Vārāhapurān. a.
sA(m sātma [sa1-ātma] a. m. n. f. sātmā avec

sa propre personne ; de sa propre nature.
sātmatā [-tā] f. fait d’être de la même essence

que 〈g. i. iic.〉.
sA(My sātmya [sātma-ya] n. communauté de

nature ; appropriation | soc. conformité à la
norme |méd. traitement approprié ; habitude de
vie ; régime.
sA(y sātyá [vr. satya] a. m. n. f. sātyā dont la

nature est la vérité ; de confiance.
sA(yEk sātyaki [vr. satyaka] m. myth. [Mah.]

np. de Sātyaki, patr. du vr.s.n. i Yuyudhāna “fils
de Satyaka”, ami de Kr.s.n. a.
sA(vt sātvata [vr. satvat] a. m. n. f. sātvat̄ı

géo. concernant le peuple satvat ; qui appartient
à ce peuple |myth. [Mah.] épith. de Kr.s.n. a, leur
prince.
sAd̂ sād [ca. sad1] v. [10] pr. (sādáyati) pp.

(sādita) asseoir, faire asseoir ; placer dans ou
sur 〈loc.〉 | ruiner, abattre, détruire, faire périr,
réduire à néant.
sAd sādá [sād] m. véd. équitation

| affaissement, enlisement ; fatigue, affai-
blissement ; découragement, désespoir.

sādin [-in] m. cavalier | destructeur.
sAEdt sādita [pp. sād] a. m. n. f. sāditā assis,

installé ; en selle | fatigué, déprimé, découragé ;
détruit.
sAd� [y sādr. śya [sa1-dr. śya] n. ressemblance, si-

milarité | phil. le fait d’être à l’image de Dieu ;
un des buts du karmayoga.
sA� sādya [pfp. [1] sād] a. m. n. f. sādyā sellé,

harnaché — m. cheval à monter.
sAD̂ sādh [ca. sidh1] v. [10] pr. (sādháyati) pp.

(sādhita) pfp. (sādhya) arranger, régler ; accom-
plir, effectuer, réaliser ; partir (faire ce qu’on a
à faire) | pratiquer, s’exercer à, s’efforcer d’at-
teindre | aller droit au but ; obtenir, gagner,
acquérir |gagner à sa cause, conjurer, s’emparer
de ; subjuguer ; l’emporter sur 〈acc.〉 |démontrer,
prouver — ps. (sādhyate) être soumis, être do-
miné.
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mantram. sādh réciter un mantra.
marum. sādh s’abstenir de boisson.
vākyam. sādh tenir sa parole, accomplir une pro-
messe.
sADk sādhaka [sādh-aka] agt. m. f. sādhikā

qui opère, qui effectue, qui influence, qui
mâıtrise | efficace, utile ; rationnel | phil. prati-
quant du yoga | soc. pratiquant spirituel établi
dans une voie de salut |magicien.

sādhakatama a. m. n. f. sādhakatamā super.
le plus efficace | gram. se dit du moyen qui ca-
ractérise la cause principale de l’action [karan. a].
sADn sādhana [sādh-ana] a. m. n. f. sādhanā

efficace — n. pratique spirituelle | exécution,
réalisation, accomplissement ; acquisition, ob-
tention | moyen, instrument, facteur ; preuve,
résultat — ifc. qui effectue, qui produit, qui pro-
cure — f. sādhanā phil. mâıtrise du yoga ; en
gén. réalisation d’une discipline spirituelle.

sādhanapāda [pāda] m. phil. [yoga] np. du
Sādhanapāda, section du Yogasūtra traitant de
la Voie de la réalisation.
sADMy sādharmya [vr. sadharma-ya] n. égalité

d’attributions ; identité de nature | phil. la par-
ticipation aux œuvres de Dieu, un des devoirs
du karmayoga.
sADAr sādhāra [sa1-ādhāra] a. m. n. f. sādhārā

qui a un support.
sādhāran. a [-na] a. m. n. f. sādhāran. ā ayant

la même base que, analogue à 〈i. iic.〉 | commun
à 〈g. dat. i. iic.〉 — n. propriété commune |
méd. terroir intermédiaire entre les terres sèches
[jāṅgala] et les terres paludéennes [anūpa].

sādhāran. adharma [dharma] m. phil. le de-
voir moral universel, supérieur à celui de sa
propre condition [svadharma].
sAD� sādhu [sādh] a. m. n. f. sādhv̄ı bon, bien-

veillant ; honnête, vertueux, excellent ; capable,
efficace ; accompli — m. homme de bien, saint
homme, saint ; mod. ascète errant — n. le bien,
l’honnêteté.
sādhum adv. bien.
sādhu man approuver.
sādhu sādhu très bien !

sādhutā [-tā] f. correction, validité ; bonté ;
excellence.

sādhutva [-tva] n. correction, validité ; excel-
lence.

sādhúmata [mata] a. m. n. f. sādhumatā
porté en haute estime.
sA@y sādhya [pfp. [1] sādh] a. m. n. f. sādhyā

à soumettre, que l’on peut ou doit gagner | à
accomplir, à atteindre, à réaliser ; qui doit se
réaliser ; pouvant être exécuté | à déduire, à

démontrer — m. but, objectif |phil. [tantra] par-
tie d’une formule [mantra] exprimant le but sou-
haité |phil. [nyāya] proposition logique à établir ;
syn. pratijñā2 |pl. sādhyās véd. classe d’êtres di-
vins ayant précédé les dieux ; on leur offre ce qui
est surabondant [atirikta] dans le sacrifice ; les
sādhyās sont associés au zénith [uparis.t. āt].

sādhyanāma [nāman] n. soc. “nom” d’un
mantra, exprimant son but.
sA@ytA sādhyatā [sādhya-tā] f. faisabilité,

réalisabilité, atteignabilité.
sādhyatāvacchedaka [avacchedaka] m. phil.

[nyāya] caractéristique du fait à prouver.
sA@y(v sādhyatva [sādhya-tva] n. curabilité ;

fait d’être améliorable ou réussi.
sAny sānaya [vr. sana-ya] a. m. n. f. sānayā

vieux ; ancien ; durable.
sA�tr sāntara [sa1-antara] a. m. n. f.

sāntarā ayant un intervalle ou des interstices
|multiforme, non uniforme (opp. ekarūpa) ; non
compact, discontinu | gram. non dans la portée
de la règle par une clause additionnelle.
sA�(v̂ sāntv [vn. sāntva] v. [10] pr.

(sāntvayati) pfp. (sāntvya) pf. (pari) consoler,
réconforter ; apaiser, calmer.
sA�(v sāntva [vr. sat-va] a. m. n. f. sāntvā gen-

til, réconfortant — n. consolation, conciliation
| pl. sāntvāni bonnes paroles, paroles d’apaise-
ment ou de réconfort.
sA�(vn sāntvana [sāntva-na] n. acte d’apai-

sement ou de réconciliation ; consolation de 〈g.
iic.〉 | pl. sāntvanāni id. — f. sāntvanā id.
sA\dFpEn sām. d̄ıpani var. sānd̄ıpani [vr.

sam. d̄ıpana] m. myth. [VP.] np. du sage
Sānd̄ıpani “Prompt à s’enflammer”, précepteur
de Kr.s.n. a, Balarāma, Uddhava et Śvetaketu1 ; il
réclama comme prix de son service la libération
de son fils, prisonnier sous les eaux du démon
Pañcajana.
sA�dý sāndra a. m. n. f. sāndrā visqueux, onc-

tueux, huileux ; suintant de 〈iic.〉 | solide, com-
pact, dense |fort, intense ; véhément — iic. garni
de, couronné par, plein de 〈i. iic.〉 — n. taillis,
bois ; tas, grappe.
sAp× sāpatna [vr. sapatna] m. fils d’une

épouse rivale — f. sāpatn̄ı fille d’une épouse ri-
vale.
sAEp�· sāpin. d. ya [vr. sapin. d. a-ya] n. degré de

consanguinité.
sAp�" sāpeks.a [sa1-apeks. ā] a. m. n. f. sāpeks. ā

concerné par, ayant du respect pour 〈iic. loc.〉
| attentif ; intéressé ; partiel ; opp. nirapeks.a |
gram. ayant une dépendance ou présupposition
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— f. nirapeks. ā intérêt.
sāpeks.am adv. avec intérêt ; intentionnellement.

sāpeks.atā [-tā] f. intérêt |gram. dépendance.
sāpeks.atva [-tva] n. id.
sAEBny sābhinaya [sa1-abhinaya] a. m. n. f.

sābhinayā faisant des gestes.
sābhinayam par gestes.
sAm sāma iic. pour sāman.
sāmaga [ga] m. véd. brāhman. a qui chante le

Sāmaveda | var. sāmagā id. — f. sāmaḡı épouse
d’un sāmaga.

sāmaveda [veda] m. lit. le Sāmaveda, ou Veda
des hymnes [sāman], recueil de chants, l’une des
4 parties du Veda.
sAmg}F sāmagr̄ı [vr. samagra] f. tota-

lité, intégralité ; complétude ; not. collection
complète, matériel complet, totalité des ba-
gages, des effets ou des meubles | moyens
disponibles.
kā te sāmagr̄ı de quels moyens disposez vous ?
sAméy sāmagrya [vr. samagra-ya] n. cf.

sāmagr̄ı.
sAmn̂ sāman n. aménité ; accueil bienveillant

| conciliation, négociation à l’amiable | phil. la
négociation, un des stratagèmes [upāya] pour
vaincre un adversaire | soc. hymne de louange ;
not. chant védique, mélodie liturgique pour le
R. gveda ; cf. udgātr. | pl. sāmāni cf. sāmaveda.
sāmnā adv. avec aménité, de bon cœur | pl.
sāmabhis par des moyens amicaux.
sAm�t sāmanta [vr. samanta] m. voisin |vassal

— n. voisinage, alentours.
sAmEyk sāmayika [vr. samaya-ika] a. m. n.

f. sāmayikā usuel, coutumier, conventionnel |
de même opinion, d’accord | précis, exact ;
récurrent, périodique.
sAmLy sāmarthya [vr. samartha-ya] n. confor-

mité, adéquation | ce qui est conforme | motifs
suffisants pour 〈loc. iic.〉 | puissance, effica-
cité ; aptitude ; capacité à 〈inf. dat. loc. iic.〉
| gram. unicité d’objet (syn. ekārth̄ıbhāva) ; ac-
cord (syn. vyapeks. ā) ; aptitude à évoquer un
sens spécifique d’après le contexte.
sāmarthyāt selon les circonstances ; de par la si-
tuation ; pour cette raison | en vertu du fait que
〈iic.〉.
sāmarthyam. kr. faire son possible.
sāmarthyam. bhaj s’efforcer.

sāmartyatas [-tas] adv. ainsi que la situation
l’exige — ifc. à la suite de, conformément à.

sāmarthyavat [-vat] a. m. n. f. sāmarthyavat̄ı
capable, puissant.
sAmAnAEDkr�y sāmānādhikaran. ya [vr.

samānādhikaran. a-ya] n. gram. congruence,

accord ; co-référence, fait de dénoter un même
objet.
sAmA�y sāmānya [vr. samāna2-ya] a. m. n. f.

sāmānyā semblable, similaire ; commun à plu-
sieurs ou à tous | commun, ordinaire, usuel
— n. identité, similitude ; trait commun | phil.
[vaíses. ika] catégorie [padārtha] des universaux
ou substrats génériques ; un tel substrat peut
être supérieur [para] s’il est général, comme
l’existence [sattā] ou inférieur [apara] s’il l’est
moins, comme la substantialité [dravyatva] | lit.
fonds de textes sacrés commun, libre d’accès
aux 4 classes sociales ; il comprend les deux
épopées Mah. et Rām., et les recueils mytho-
logiques [purān. a] ; opp. sāmānyavíses.a.

sāmānyakriyā [kriyā] f. gram. emploi d’un
verbe à la voix impersonnelle.

sāmānyalaks.an. a [laks.an. a] n. phil. [nyāya]
perception spécifique de reconnaissance d’un
type universel par son signe (analogie).

sāmānyavíses.a [víses.a] n. lit. textes sacrés
réservés aux 3 classes dvija, comprenant les
textes révélés [́sruti] (Veda et textes associés)
et les recueils de loi [smr.ti] (dharmaśāstra).
sAmA�ytm sāmānyatama [super. sāmānya] a.

m. n. f. sāmānyatamā extrêmement similaire,
pareil.
sAmA�ytr sāmānyatara [compar. sāmānya]

plus commun ; très commun, banal.
sAmAEyk sāmāyika [vr. samaya-ika] n.

équanimité, sérénité.
sAEm sāmı́ ind. prématurément, in-

complètement | à moitié ‖ lat. semi.
sāmikr.ta [kr.ta] a. m. n. f. sāmikr.tā à moitié

fini.
sAmF=y sāmı̄pya [sāmi] a. m. n. f. sāmı̄pyā voi-

sin, avoisinant, connexe — n. voisinage, proxi-
mité | gram. temps connexe à celui de la narra-
tion | phil. la proximité de Dieu, un des buts du
bhaktiyoga ; un des 4 états de libération [mukti] ;
cf. sālokyādicatus.t.aya.
sAm� dý sāmudra1 [vr. samudra1] a. m. n. f.

sāmudrā relatif à la mer, maritime, marin —
m. marin, navigateur.
sAm� dý sāmudra2 [vr. samudra2] n. marque cor-

porelle.
sāmudraka [-ka] m. interprète de signes cor-

porels, devin.
sāmudrakavidyā [vidyā] f. science de

l’interprétation des signes et des présages
[́subhalaks.an. a].
sA\þt sām. prata var. sāmprata [vr. sam. prati]

a. m. n. f. sām. pratā approprié, adéquat, conve-
nable, correct.
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sām. pratam var. sāmpratam acc. adv. actuelle-
ment, à présent, maintenant.
sAMb sāmba m. myth. [Mah] np. de Sāmba

ou Śāmba, fils de Kr.s.n. a et Jāmbavat̄ı ; il menait
une vie dissolue à Dvārakā et se moquait des
dévotions de Vísvāmitra, Durvāsā et Nārada ; il
se déguisa en femme enceinte et leur demanda
de prédire s’il allait accoucher d’une fille ou d’un
garçon ; ils le condamnèrent à enfanter d’un pieu
de fer qui serait la perte de la race de Yadu ;
Ugrasena le fit réduire en poudre et jeter à la
mer, mais un morceau fut trouvé dans un pois-
son par un pêcheur qui le vendit au chasseur
Jarāh. qui s’en servit à faire la pointe de la flèche
avec laquelle il tua Kr.s.n. a ; maudit par Durvāsā
il devint lépreux ; il en fut délivré par Sūrya, au-
quel il construisit un temple sur les rives de la
Chenab.

sāmbadaśamı̄ [daśamı̄] f. soc. 10e jour de la
quinzaine claire du mois paus.a ; on y célèbre la
sūryapūjā, qui fête la guérison de la lèpre de
Sāmba par Sūrya.

sāmbapurān. a [purān. a] n. lit. np. du
Sāmbapurān. a, un texte antique mineur
[upapurān. a].

sāmbopapurān. a [upapurān. a] n. cf.
sāmbapurān. a.
sAMy sāmya [vr. sama-ya] n. égalité, identité ;

accord parfait (avec 〈i. loc. iic.〉) | équilibre ; état
normal ; égalité d’humeur, sang froid ; impartia-
lité (envers [prati-loc.]) — a. m. n. f. sāmyā or-
dinaire, moyen, normal ; impartial.
sāmyam i devenir identique à, ne faire qu’un
avec.
sāmyam. kr. rendre justice à 〈loc.〉.
sāmyam. n̄ı calmer.

sāmyatā [-tā] f. égalité.
sāmyatva [-tva] n. égalité.
sAm}A>y sāmrājya [vr. samrāj-ya] n. souverai-

neté, empire |pouvoir suprême (sur 〈g. loc. iic.〉).
sAy sāya n. soir.

sāyam adv. le soir.
hyah. sāyam adv. hier soir.
sāyam. prātar adv. le soir et le matin, matin et
soir.
sāyam. sāyam adv. chaque soir, tous les soirs.
sāyam. kr. passer la nuit.

sāyāhan [ahan] n. le soir — m. sāyāhna id.
sAyZ sāyan. a m. hist. np. de Sāyan. a, ministre

du roi Harihara II de Vijayanāgara, élève de
Śam. karānanda, érudit commentateur de textes
védiques, et not. du R. gveda, mort en 1387 ; cf.
Mādhav̄ıyadhātuvr.tti.

sAyn sāyana [sa1-ayana] n. astr. zodiaque
tropique [“avec mouvement”], lié à l’année ter-
restre ; opp. nirayana.
sAy� >y sāyujya [sa1-yujya] n. union, com-

munion avec, absorption dans 〈g. loc.〉 | phil.
absorption dans l’Essence Divine, union avec
Dieu ; but ultime du jñānayoga ; un des 4 états
de libération [mukti] ; cf. sālokyādicatus.t.aya.
sAr sāra [vr. sr. ] a. m. n. f. sārā précieux,

excellent ; solide, fort — m. n. noyau, essence ;
mœlle, quintessence ; le meilleur d’une chose |
partie solide d’un corps | crème ; nectar | résine ;
épanchement, pus ; excrément | phil. l’un des
7 constituants du corps, dont la proportion
détermine le tempérament (sattva l’intelligence,
śukra le sperme, majjan la mœlle, asthi les os,
medas la graisse, mām. sa la chair, rakta le sang)
| fortune, richesse ; force, vigueur, puissance ;
énergie ; solidité, dureté | pion du jeu d’échecs
— ifc. constitué essentiellement de ; qui a l’es-
sence de ; plein de 〈i.〉 ‖ lat. serum.
dharmasāram. jagat Le Monde repose sur la Jus-
tice.

sāran. a [-na] a. m. n. f. sāran. ı̄ craqué, fendu ;
qui fuit — m. diarrhée, dysenterie ; fuite | vent
d’automne | myth. [Mah.] np. de Sāran. a, frère
de Kr.s.n. a.

sāroddhāra [uddhāra] m. réceptacle
d’écoulement ; recueil de l’essence d’une
matière — ifc. lit. [“quintessence de”] titre
d’ouvrages.
sAr½ sāraṅga a. m. n. f. sāraṅḡı tacheté, mou-

cheté — m. natu. zoo. Cucculus melanoleucus
ou zoo. Clamator jacobinus, coucou jacobin, oi-
seau noir et blanc ; toujours assoiffé, on dit qu’il
se nourrit des gouttes de pluie ; syn. cātaka —
f. sāraṅḡı mus. instrument à cordes (sarangi).
sArtA sāratā [sāra-tā] f. solidité.
sArET sārathi [sa1-ratha] m. cocher — ifc. qui

guide, qui dirige.
sārathya [-ya] n. condition de cocher ; fait de

conduire comme un cocher.
sArl sārala [vr. sarala] a. m. n. f. sāralā

relatif à Sarala — m. lit. np. du Sārala
Mahābhārata, dû à Sarala.
sArs sārasa [vr. saras] m. f. sāras̄ı natu. zoo.

héron, grue.
sAr-vt sārasvatá [vr. sarasvat] a. m. n. f.

sārasvat̄ı relatif à Sarasvān ou à la Sarasvat̄ı1
|du pays des Sārasvatās |éloquent ; instruit — m.
bâton de bilva |myth. np. du sage [r.s. i] Sārasvata,
“issu de la Sarasvat̄ı1” | pl. sārasvatās géo. np.
du peuple des Sārasvatās, qui vivaient sur les
bords de la Sarasvat̄ı1 | soc. tribu de brahmanes
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originaires de cette région ; ils se disent descen-
dants de Sārasvata ; les brahmanes du Kaśmı̄ra
[pan. d. ita] sont des sārasvatās | mod. commu-
nauté de brahmanes de la région de Goa et de la
côte nord du Karn. āt.aka ; ils suivent la doctrine
dvaita de Madhvācārya ; cf. Citrapura.
sAErk sārika [sr. ] m. f. sārikā natu. zoo. Tur-

dus Salika, merle | natu. zoo. Gracula Religiosa,
mainate — f. sārikā confidente.
sA!=y sārūpya [vr. sarūpa-ya] n. fait d’avoir

la même forme que, similarité, ressemblance
avec 〈g.〉 |phil. conformité avec l’Essence Divine,
fait d’être à l’image de Dieu ; un des 4 états de
libération [mukti] ; cf. sālokyādicatus.t.aya.
sAT sārtha [sa1-artha] a. m. n. f. sārthā riche ;

profitable ; significatif, sensé ; qui réussit — m.
caravane ; compagnie, troupe, entreprise.

sārthaka [-ka] a. m. n. f. sārthakā utile ; si-
gnificatif | qui a du succès.
sAD sārdha [sa1-ardha] a. m. n. f. sārdhā aug-

menté de moitié.
sārdham adv. de moitié, avec, en compagnie de
〈i.〉 ; ensemble.
sAnAT sārnātha m. géo. np. de Sārnātha, lieu

au nord de Vārān. as̄ı, où Buddha révéla son en-
seignement par son premier sermon, dans le parc
aux gazelles.
sAv sārva [vr. sarva] a. m. n. f. sārvā général,

universel.
sārvabhauma [bhauma] a. m. n. f.

sārvabhaumā universel — m. [“roi de toute la
terre”] empereur ; cf. Lalitāditya |myth. np. de
l’éléphant céleste Sārvabhauma “Empereur”,
diggaja du Nord, au service de Kubera.
sAvDAt� k sārvadhātuka [vr. sarvadhātu-ka]

n. gram. nom des terminaisons verbales des
temps du système du présent (présent, impar-
fait, impératif et optatif) ; aussi de l’aoriste, du
futur et du conditionnel ; opp. ārdhadhātuka.
sAE£ sārs.t. i [sa1-ārs.a] a. m. n. f. de même rang

ou condition.
sārs.t. itā [-tā] f. égalité de rang ou de valeur

|phil. atteinte du rang Divin, obtention du Pou-
voir Divin, un des 4 états de libération [mukti] ;
cf. sālokyādicatus.t.aya.

sārs.t.ya [-ya] n. id.
sAloÈ sālokya [vr. saloka-ya] n. cohabitation

avec, fait d’être dans le même monde, le même
pays, au même endroit que 〈g. i.-saha iic.〉 |
phil. immersion dans l’Être suprême [brahman] ;
cohabitation avec l’Essence Divine, fait d’être
en présence de Dieu, un des buts du bhak-
tiyoga ; un des 4 états de libération [mukti] ; cf.
sālokyādicatus.t.aya.

sālokyādicatus.t.aya [ādi-catus.t.aya] n. phil.
les 4 états de libération [mukti] : la proximité
de Dieu [sāmı̄pya], le fait d’être en présence
de Dieu [sālokya], le fait d’être à l’image de
Dieu [sārūpya], l’absorption dans l’Essence Di-
vine [sāyujya] ; parfois on ajoute l’obtention du
Pouvoir Divin [sārs.t. itā].
sAv sāvá [su2] m. véd. libation de soma.
sāvana [-na] a. m. n. f. sāvanā soc. qui

détermine les 3 libations de soma quotidiennes
— n. temps solaire vrai.
sAvDAn sāvadhāna [sa1-avadhāna] a. m. n. f.

sāvadhānā attentif (à 〈loc.〉), vigilant, prudent.
sāvadhānam adv. attentivement.
sāvadhān̄ı bhū faire attention (à 〈loc.〉).

sāvadhānatā [-tā] f. attention, prudence.
sAvyv sāvayava [sa1-avayava] a. m. n. f.

sāvayavā composé de parts | phil. d’extension
limitée ; non éternel.
sAvZ sāvarn. a [vr. savarn. a] a. m. n. f. sāvarn. ā

qui est de la même couleur ou caste que | phon.
homophone (se dit de phonèmes de même point
d’articulation) — m. myth. np. de Sāvarn. a ou
Sāvarn. i, fils de Sūrya et de Chāyā, 8e manu du
kalpa.
sAv�y sāvarn. ya [vr. savarn. a-ya] n. identité

de couleur ou de caste | phon. homophonie de
phonèmes.
sAEv/ sāvitrá [vr. savitr. ] a. m. n. f. sāvitr̄ı

relatif au Soleil ; descendant du Soleil (désigne
divers êtres célestes) |myth. [Rām.] not. np. de
Sāvitra, épith. de la Lumière Prabhāsa, huitième
vasu ; il pulvérisa le rāks.asa Sumāli de sa massue
— f. sāvitr̄ı lit. l’un des hymnes les plus sacrés du
R. gveda, louant Savitā ; syn. gāyatr̄ı |myth. np.
de Sāvitr̄ı l’Incitatrice, épouse de Savitā ; elle est
la muse personnifiant l’inspiration et l’intuition
| myth. [Mah.] np. de Sāvitr̄ı2, épouse de Sa-
tyavān ; elle demanda à Sūrya de ne pas se lever
pour que Yama ne vienne pas prendre son mari,
mordu par un serpent mortel ; elle représente le
modèle de l’amour conjugal.
sAhcy sāhacarya [vr. sahacara-ya] n. compa-

gnie, société, association (avec 〈i. iic.〉) | gram.
co-location.
sAhs sāhasa [vr. sahas] a. m. n. f. sāhasā

hâtif, irréfléchi ; audacieux, imprudent — n. au-
dace, témérité ; précipitation ; violence, agres-
sion, cruauté.
sAhEsk sāhasika [sāhasa-ika] a. m. n. f.

sāhasik̄ı audacieux, téméraire ; impétueux, fou-
gueux | brutal, féroce, cruel.
sAhú sāhasrá [vr. sahasra] a. m. n. f. sāhasrā

f. sāhasr̄ı composé de mille parts ; très nombreux
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— n. millier.
sāhasren. a adv. par milliers.
sAhúk sāhasraka [vr. sahasra-ka] a. m. n. f.

sāhasrikā constitué d’un millier.
sAhAyk sāhāyaka [vr. sahāya-ka] n. aide, se-

cours.
sAhA�y sāhāyya [vr. sahāya] n. aide, secours.

sāhāyyam kr. donner assistance.
sāhāyyam sthā id.

sāhāyyārtha [artha] m. occupation à porter
secours.
sAEh(y sāhitya [vr. sahita-ya] n. fait d’être en-

semble, union, unité | rhétorique ; art poétique ;
littérature.

sāhityadarpan. a [darpan. a] m. lit. np. du
Sāhityadarpan. a, ouvrage de poétique dû à
Vísvanātha1 Kavirāja (14e siècle).
Es\h sim. há m. lion | astr. signe zodiacal

[rāśi] du Lion | myth. [Mahāvam. śa] np. de
Sim. ha “le Lion”, ancêtre mythique des Sin-
ghalais [Sim. halās] ; on dit qu’il épousa Suppa-
dev̄ı, princesse du Vaṅga ; il vivait dans une
caverne fermée par un rocher ; Suppadev̄ı s’en
échappa avec son fils et sa fille ; plus tard son fils
Sim. habāhu revint pour le tuer d’une flèche —
ifc. le premier, le meilleur des — f. sim. h̄ı lionne.

sim. hanāda [nāda] m. rugissement |bd. ensei-
gnement de la Loi par le Buddha.

sim. hapura [pura] n. géo. np. de Sim. hapura
“Ville du Lion” ; plusieurs villes antiques
portent ce nom, not. au Lāt.a et au Kaliṅga
|mod. np. de Sim. hapūr ou Singapour, la “Ville
du Lion”.

sim. habāhu [bāhu] m. myth. np. du roi
Sim. habāhu “aux bras de lion”, fils du lion
Sim. ha ; il tua son père pour une récompense,
et on lui proposa le trône du Vaṅga, mais créa
sa propre capitale Sim. hapura au Kaliṅga ; et
épousa sa propre sœur, dont il eut 32 enfants ; il
bannit son fils âıné dissolu Vijaya2, qui partit en
mer avec 700 compagnons pour devenir Sim. hala
le fondateur de Ceylan [Sim. haladv̄ıpa].

sim. hāvalokana [avalokana] n. regard
rétrospectif (not. sur l’œuvre d’une vie) ;
réexamen.

sim. hāsana [āsana] n. trône royal (aux accou-
doirs décorés de têtes de lion) | phil. [yoga] pos-
ture “du lion” : assis jambes croisées, chaque
cheville sous le testicule opposé, mains posées
sur les genoux, doigts écartés, bouche grande
ouverte, langue pendante, en concentration ocu-
laire [nāsāgradr.s.t. i].
Es\hl sim. hala [sim. ha-la] m. bd. np. de

Sim. hala “De la race du lion”, patr. du mar-

chand Vijaya2, petit-fils de Sim. ha ; il était parti
en mer à la recherche de pierres précieuses avec
700 nobles compagnons ; ils firent naufrage, et
échouèrent sur l’̂ıle de Ceylan [Tāmradv̄ıpa]
le jour où Buddha passa en parinirvān. a ; ils
y furent accueillis par les ogresses [rāks.as̄ı]
qui se transformèrent en jolies nymphes pour
les séduire ; l’accompli [bodhisattva] Lokeśvara
vint les sauver sous la forme du cheval volant
Balāha ; ils devaient s’envoler avec lui, les yeux
fermés, sans céder aux appels des nymphes ; seul
Sim. hala eut la foi et fut sauvé ; l’̂ıle de Ceylan
porte son nom en son honneur | [sim. hādv̄ıpa]
géo. Ceylan | pl. sim. halās np. des Sim. halās, les
Singhalais.

sim. haladv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. np. de
Sim. haladv̄ıpa, l’̂ıle de Ceylan.
Es\EhkA sim. hikā [sim. ha--ika] f. myth.

np. de l’asura Sim. hikā “Lionne”, sœur de
Hiran. yakaśipu, mère de Rāhu.
EsktA sikatā f. pl. sikatās sable ‖ lat. siccus.
EskEtl sikatila [sikatā-la] a. m. n. f. sikatilā

sablonneux.
EsÄ sikta [pp. sic] a. m. n. f. siktā répandu,

versé.√
Esĉ sic v. [6] pr. (siñcati) pft. (sis.eca) aor.

[2] (ásicat) pp. (sikta) pf. (abhi, ava, ā, ut, ni)
verser, répandre, faire couler (not. jala, retas)
| arroser, asperger — ps. (sicyate) être versé,
couler — ca. (secayati) répandre, arroser ‖ all.
seichen.
Est sita1 [pp. sā1] a. m. n. f. sitā1 lié, attaché,

enchâıné ; captif.
Est sita2 [relié à asita] a. m. n. f. sitā2 blanc,

clair, brillant ; limpide — m. la couleur blanc
| astr. la “quinzaine claire” [́suklapaks.a] — f.
sitā myth. np. de la Sitā, une divyagaṅgā ; c’est
une branche de la Voie lactée ou Gange céleste
[Mandākin̄ı].

sitotpala [utpala] n. natu. bot. Nelumbium
speciosum, lotus blanc de jour.
Es� siddha1 [pp. sidh1] a. m. n. f. siddhā1

accompli, réalisé ; gagné, obtenu ; parfait | qui
a atteint son but, réalisé son objectif, accompli
sa mission | achevé, prêt ; not. riz | stable, im-
muable, éternel ; syn. nitya ; opp. kārya | phil.
qui a atteint le but suprême | doué de ver-
tus surnaturelles, merveilleux, magique — m.
qui a atteint la perfection ; saint, bienheureux
|magicien ; expert | phil. Accompli, être humain
devenu immortel et omniscient après avoir ob-
tenu la libération [moks.a], et doué de pouvoirs
magiques [siddhi] ; les siddhās habitent Bhuvar,
l’Entre-Ciel-et-Terre | gram. (règle) mutuelle-
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ment applicable | soc. efficace (mantra, rite) —
n. magie, surnaturel.
iti siddham fin ; j’en ai terminé | phil. [nyāya]
CQFD.
arthaprāptísca pratyaks.asiddhā [Vísvanātha1]
L’acquisition de richesses seule est évidence de
réussite.

siddhakān. d. a [kān. d. a] n. gram. partie de
l’As.t.ādhyāȳı précédant la deuxième section du
huitième livre ; l’ordre d’application de ses
règles dépend de critères de priorité ; opp. asid-
dhakān. d. a.

siddhayoga [yoga] m. phil. réalisation d’actes
miraculeux par la pratique du yoga.

siddhayogeśvaratantra [̄ı́svara-tantra] n. lit.
np. du Siddhayogeśvaratantra, ouvrage tantr.
sur le yoga.

siddharasa [rasa] m. mercure | alchimiste ;
magicien.

siddharāja [rāja] m. hist. np. du roi
Jayasim. ha Siddharāja “Accompli”, de la dy-
nastie Caulukya (12e siècle) ; il régnait à
An. ahilapāt.aka au Gurjara ; il fit une campagne
militaire sur Avant̄ı au Mālava pour en ramener
comme butin la bibliothèque de sanskrit fondée
par le roi Bhojadeva.

siddhasāra [sāra] m. n. lit. np. du Siddhasāra
“Connaissance des humeurs”, traité de médecine
[āyurveda] dû à Ravigupta (vers 650).

siddhasiddhāntapaddhati [siddhānta-
paddhati] f. lit. np. de la Siddha-
siddhāntapaddhati “Manuel de doctrine
accomplie”, texte ancien de hat.hayoga, at-
tribué à Goraks.anātha ; il décrit le renonçant
[avadhūta] comme apte à incarner tous les rôles
sociaux, du roi à l’ascète.

siddhahemacandra [hemacandra] m.
lit. np. du Siddhahemacandra ou Siddha-
hemaśabdānuśāsana “(grammaire de) Hema-
candra (dédiée à) Siddha (-rāja)”.

siddhahemaśabda [hema-́sabda] iic. lit.
grammaire de Hema (-candra) dédiée à Siddha
(-rāja).

siddhahemaśabdānuśāsana [anuśāsana] n.
lit. np. du Siddhahemaśabdānuśāsana, synthèse
des grammaires du sanskrit due à Hemacandra,
sur la commande du roi Siddharāja, qui la fit
copier par 300 scribes ; on l’appelle aussi Sid-
dhahaima et Siddhahemacandra.

siddhahaima [haima2] m. cf. siddhahemacan-
dra.

siddhānta [anta] m. but suprême ; conclu-
sion | axiome, truisme ; dogme, doctrine ; sa-
voir ; enseignement | nom générique de cer-

tains traités (not. math. astr. et gram.) |
phil. [“argumentation conclusive”] textes tantr.
shiväıstes respectant la pûreté brahmanique, de
tendance dualiste ; Śiva y révèle la connaissance
qui mène à la délivrance ; cf. Kāmika.

siddhāntakaumud̄ı [kaumud̄ı] m. lit. np. de
la Siddhāntakaumud̄ı “Éclaircissement de l’en-
seignement” (de la grammaire de Pān. ini) ; son
auteur est Bhat.t.oji Dı̄ks.ita (17e siècle) ; son
élève Varadarāja1 en fit une version simplifiée
pour les étudiants, la Laghusiddhāntakaumud̄ı ;
cf. Laghukaumud̄ı.

siddhāntaśiroman. i [́siroman. i] m. math. np.
du Siddhāntaśiroman. i “Couronnement de scien-
ce”, traité de mathématique et d’astronomie de
Bhāskarācārya2 ; il comprend 4 parties : L̄ılāvat̄ı
(calcul arithmétique), B̄ıjagan. ita (algèbre),
Grahagan. itādhyāya (calcul des planètes) et
Golādhyāya (traité des globes terrestre et
céleste).

siddhārtha [artha] a. m. n. f. siddhārthā qui
a du succès, qui réussit, efficace ; qui a atteint le
but — m. bd. np. du prince népalais Siddhārtha
Gautama “l’Accompli”, qui deviendra le Bud-
dha.
Es� siddha2 [pp. sidh2] a. m. n. f. siddhā2

empêché, écarté, repoussé.
EsE� siddhi [sidh1-ti] f. accomplissement,

perfection acquise, habileté ; confection,
préparation (des aliments) | efficacité, succès,
réussite | démonstration, preuve, conclusion,
validité | science, connaissance parfaite | chance,
avantage, prospérité | phil. [yoga] pouvoir
surnaturel, puissance magique ; l’un des 8
pouvoirs surnaturels canoniques ; cf. as.t.asiddhi
| phil. [tantr.] np. de Siddhi “Parfaite”, l’une
des 8 puissances divines [yogin̄ı] | myth. np.
de Siddhi1, la Perfection personnifiée, fille de
Prajāpati | myth. [SP.] np. de Siddhi2, épouse
de Gan. eśa, dont elle enfanta de Ks.ema.
siddhir astu (formule de bénédiction concluant
un édit) qu’il en soit ainsi.

siddhicandra [candra] m. hist. np. du
renonçant jaina Siddhicandra “Pleine lune”
(1587–1666) ; ce lettré du sanskrit, de grande in-
telligence et beauté, élève de Bhānucandra, était
un intime de la cour des empereurs moghols.

siddhitraya [traya] n. lit. np. du Siddhitraya
“Triple perfection”, œuvre de Yāmunācārya
(11e siècle) ; elle eut une grande influence sur
Rāmānuja.

siddhimat [-mat] a. m. n. f. siddhimat̄ı qui a
atteint la perfection.

siddhilaks.mı̄ [laks.mı̄] f. myth. [kaula] np. de
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Siddhilaks.mı̄, aspect terrible [mahāvidyā] de la
Déesse [Śakti], aussi appelée Kamalā ; principale
divinité Newar au Népal, son temple principal
est à Bhaktapura.

siddhivināyaka [vināyaka] m. myth. np. de
Siddhivināyaka, épith. de Gan. eśa “Mâıtre des
pouvoirs”.√

EsD̂ sidh1 v. [4] pr. (śıdhyati) pft. (sis.edha)
pp. (siddha1) pf. (pra, sam) réussir, aboutir, at-
teindre le but |avoir de la valeur, être démontré,
être valide, s’ensuivre — ca. (sādháyati) cf.
sādh.√

EsD̂ sidh2 v. [1] pr. (sedhati) aor. [5]
(asedh̄ıt) pp. (siddha2) pf. (apa, ut, ni, prati)
pousser, chasser, repousser, écarter, empêcher.
Es@y sidhya [sidh1-ya] m. astr. np. de Sidhya

“Délivrance” ou “Réussite”, l’un des noms du
naks.atra Pus.ya le Cancer.
Es�d� r sindūra n. minium ; vermillon | soc. par

sa couleur, symbolique du brahmacārin ; on en
peint les images de Hanumān et de Gan. eśa ; on
emploie aussi ce sel de plomb en médecine, not.
pour guérir des blessures.

sindūrita [-ita] a. m. n. f. sindūritā couvert
de minium, rouge vermillon.
Es�D� sindhu f. fleuve, rivière (en gén.) — m.

f. l’Indus ; c’est une rivière sacrée [divyagaṅgā]
— m. la mer, l’océan | géo. le Sindhu, vallée de
l’Indus |pl. sindhavas les habitants du Sindhu ‖
fr. Inde, hindou.

sindhudv̄ıpa [dv̄ıpa] m. myth. [Mah.] np. de
Sindhudv̄ıpa, roi d’Ayodhyā, fils de Śrutanābha,
père de Ayutāyu, ancêtre de Raghu et donc
de Rāma | myth. np. de Sindhudv̄ıpa1, fils de
Jahnu, aussi appelé Aja1 ; par ses pénitences au
pélerinage de Pr.thūdakat̄ırtha il aurait accédé
au statut de brahmane ; il est père de Balākāśva.

sindhurāja [rāja] m. hist. np. de Sindhurāja,
roi Paramāra qui régnait à Dhārā à la fin du
10e siècle ; il succcéda à son frère âıné Muñja ;
Bhojadeva et Udayāditya sont ses fils.
EsrA sirā [sr. ] f. cours d’eau ; drain, canal étroit

|méd. vaisseau du corps ; veine, artère, nerf ; ten-
don.
Ess� "̂ sisr.ks. [dés. sr.j1] v. pr. (sisr.ks.ati) désirer

créer, vouloir émettre.
Ess� "A sisr.ks. ā [sisr.ks. ] f. désir de créer.
Ess� "� sisr.ks.u [sisr.ks.-u] a. m. n. f. désireux de

créer, qui veut émettre ; prolifique ; not. dit de
Brahmā.
sisr.ks.urvividhāh. prajāh. Désireux de créer les di-
verses créatures.
sFt̂ s̄ıt var. ś̄ıt [onomatopée] ind. son aspirant

exprimant le plaisir.

s̄ıtkāra [kāra] m. production du son s̄ıt du-
rant l’orgasme.
sFtA s̄ıtā [relié à s̄ıra] f. sillon (de la charrue) ;

champ, terre cultivée | myth. véd. np. de S̄ıtā,
personnifiant la terre cultivée et sa végétation,
Pomone indienne, symbole de fertilité | myth.
[Rām.] son incarnation S̄ıtā, née à Mithilā d’un
sillon rituel tracé par son père le juste roi Ja-
nakarāja désirant une postérité, accomplissant
ainsi le vœu de Vedavat̄ı ; elle épousa le divin roi
Rāma par choix [svayam. vara], lors d’une fête à
laquelle assista Paraśurāma ; elle fut enlevée par
le rāks.asa Rāvan. a ; libérée par Rāma aidé de Ha-
numān, elle fut répudiée, puis pardonnée après
avoir subi l’épreuve du feu [agnipar̄ıks. ā] ; à la fin
de sa vie elle fut réabsorbée par sa mère la Terre
[Bhūmi] ; cf. Jānak̄ı, Vaideh̄ı.
jaya s̄ıtā rāma “gloire à S̄ıtā et Rāma”, formule
de salut.

s̄ıtāphala [phala] n. anone ; syn. ātr.pya.
sFmn̂ s̄ımán [relié à s̄ıtā] m. raie (partageant

les cheveux) — f. frontière, borne, extrémité.
sFm�t s̄ımánta [relié à s̄ımānta] m. raie (par-

tageant les cheveux) | méd. jointures du corps
humain ; on en dénombre 14, correspondant aux
articulations [asthisam. ghāta].

s̄ımantonnayana [unnayana] n. soc. rite de
division des cheveux d’une femme par son époux
au 3e (ou 6e) mois de sa 1re grossesse, un
sam. skāra ; le peigne est un rameau portant un
fruit vert.
sFmA s̄ımā [s̄ıman] f. frontière ; limite de vil-

lage | (au fig.) délimitation.
s̄ımānta [anta] m. bord ; frontière ; borne |

limite d’un village — a. m. n. f. s̄ımāntā délimité
(par 〈iic.〉).

s̄ımāntabhūpāla [bhūpāla] m. roi d’un pays
limitrophe.

s̄ımāntara [antara] n. limite d’un village.
sFr s̄ıra m. n. charrue.
s̄ıradhvaja [dhvaja] m. myth. [Rām.] np. du

roi S̄ıradhvaja Janaka “dont l’étendard porte la
charrue”, aussi appelé Janakarāja ; fils de Hras-
varomā, il descend de Mithi Janaka ; en labou-
rant le terrain sacrificiel avec sa charrue, il fit
surgir du sillon sa fille S̄ıtā.

s̄ırin [-in] m. myth. np. de S̄ır̄ı, épith. de Ba-
larāma “Qui tient la charrue”.√

sFv̂ s̄ıv v. [4] pr. (s̄ıvyati) pft. (sis.eva) pp.
(syūta) pfp. (s̄ıvya) pf. (prati) coudre — dés.
(susyūs.ati) vouloir coudre ‖ lat. suo ; fr. suaire ;
ang. sew.
sFvk s̄ıvaka [s̄ıv-aka] m. couturier — f. s̄ıvikā

couturière.
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sFvn s̄ıvana [s̄ıv-ana] n. couture — f. s̄ıvan̄ı
raphé du périnée.

s̄ıvanayantra [yantra] n. mod. machine à
coudre.
sF&y s̄ıvya [pfp. [1] s̄ıv ] a. m. n. f. s̄ıvyā à

coudre.
s� su1 pf. bon, bien ; beau, joli, agréable ; très.

su siktam. tvayā Tu as bien arrosé.√
s� su2 v. [5] pr. (sunóti) pp. (suta1) pf.

(adhi, ā) véd. presser, exprimer ; pressurer (not.
le soma pour le sacrifice).
s� k�yA sukanyā [su1-kanyā] f. belle jeune fille

| myth. np. de Sukanyā “Jolie fille”, fille du roi
Śaryāti qui la donna en mariage au vieux sage
[r.s. i] Cyavana en expiation de sa maltraitance ;
après qu’il eût pris son bain de jouvence elle lui
donna pour fils Pramati.
s� kEvtA sukavitā [su1-kavitā] f. talent

poétique.
s� k� mAr sukumāra [su1-kumāra] a. m. n. f. su-

kumār̄ı tendre, délicat, gracile ; dans la grâce de
la jeunesse.
sukumāra caran. a yugalam Une paire de pieds
délicats.
s� k� t sukr.ta [su1-kr.ta] a. m. n. f. sukr.tā bien

fait, réussi ; joli, juste, utile — n. bonne action,
bienfait, acte méritoire.
s� k�t� suketu [su1-ketu] a. m. n. f. très brillant

|myth. [Rām.] np. de Suketu, le “Très brillant”
roi des génies [yaks.a] ; après une longue ascèse,
Brahmā lui accorda d’engendrer une fille Tāt.akā
forte comme 1000 éléphants ; il la maria à
Sunda1 | myth. [BhP.] np. du roi Suketu1 Ja-
naka, fils de Nandivardhana, père de Devarāta.
s� k�f sukeśa [su1-keśa] a. m. n. f. sukeś̄ı qui a

de beaux cheveux.
s� "/ suks.atra [su1-ks.atra] a. m. n. f. suks.atrā

qui règne bien ; puissant.
s� "E/y suks.atriya [su1-ks.atriya] m. bon guer-

rier ; bon prince.
s� K̂ sukh [vn. sukha] v. [10] pr. md.

(sukhāyate) éprouver du plaisir — v. [4] pr. (su-
khyati) rendre heureux.
s� K sukhá [su1-kha] a. m. n. f. sukhā facile,

agréable ; joyeux, heureux — n. joie, bonheur,
plaisir ; confort, prospérité ; opp duh. kha | phil.
[vaíses. ika] la propriété [gun. a] du plaisir | chance
— f. cf. sukhā.
sukham adv. heureusement ; tranquillement, fa-
cilement ; aisément, à l’aise ; volontiers, avec
plaisir.
sukhena var. sukhāt adv. aisément, com-
modément.
sukham. kr. faire plaisir à 〈g.〉.

sukham. dā donner du plaisir.
sukhā kr. rendre heureux.
sukh̄ı bhū se réjouir.

sukhakara [kara1] a. m. n. f. sukhakarā qui
fait plaisir, qui rend heureux | var. sukhakāra f.
id.

sukhatara [compar. sukha] a. m. n. f. sukha-
tarā plus facile.
sukhataram adv. plus facilement.

sukhaduh. kha [duh. kha] n. du. sukhaduh. khe
(dvandva d’opposés) le plaisir et la peine.

sukhaprati [prati] ind. une parcelle de plaisir.
sukhasam. bodhya var. sukhasambodhya

[sam. bodhya] a. m. n. f. sukhasam. bodhyā facile
à comprendre ; facile à expliquer ou enseigner.

sukhāpanna [āpanna] a. m. n. f. sukhāpannā
qui a atteint le bonheur.

sukhāsana [āsana] n. posture d’aise (assis
jambe gauche repliée, jambe droite pendante).

sukhāhara [āhara] a. m. n. f. sukhāharā qui
s’adonne au plaisir.
s� KA sukhā [f. sukha] f. bonheur, félicité |phil.

effort pour gagner des mérites, piété.
sukhāvat [-vat] a. m. n. f. sukhāvat̄ı qui

procure le bonheur — f. sukhāvat̄ı bd. np.
de Sukhāvat̄ı1 “Terre du bonheur”, paradis de
l’Ouest d’Amitābha | lit. np. de Sukhāvat̄ı2
“Bienfaisante”, épouse de Sūryaprabha.

sukhāvat̄ıvyūha [vyūha] m. bd. np. du
Sukhāvat̄ıvyūha “Émanation d’Amitābha”, ou-
vrage qui décrit la splendeur du paradis
d’Amitābha d’une manière extravagante.
s� EKt sukhita [sukha-ita] a. m. n. f. sukhitā

heureux.
s� EKn̂ sukhin [sukha-in] agt. m. f. sukhin̄ı qui

est heureux.
sarve bhavantu sukhinah. Œuvrons au bonheur
de tous.
sukhinaste panthānah. santu Que le voyage te
soit agréable.
s� g�D sugandha [su1-gandha] m. bonne

odeur ; parfum — a. m. n. f. sugandhā parfumé ;
odorant — m. soufre — f. sugandhā myth. np.
de la nymphe [apsaras] Sugandhā “Parfumée”
| natu. diverses plantes odorantes, not. la tulas̄ı.

sugandhavat [-vat] a. m. n. f. sugandhavat̄ı
parfumé.
s� gE�D sugandhi [sugandha] a. m. n. f. par-

fumé.
sugandhitā [-tā] f. parfum.
s� gE�Dn̂ sugandhin [sugandha-in] agt. m. f.

sugandhin̄ı parfumé, suave — f. sugandhin̄ı
natu. bot. Pandanus odoratissimus, arbre pan-
dane ; sa fleur ; syn. ketak̄ı.
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s� gm sugama [su1-gama] a. m. n. f. sugamā fa-
cile à traverser ; praticable, facile d’accès | facile
à comprendre ; évident.
s� gA/ sugātra [su1-gātra] a. m. n. f. sugātr̄ı

gracile, qui a de beaux membres.
s� g� EZn̂ sugun. in [su1-gun. in] agt. m. f. sugun. in̄ı

plein de bonnes qualités, très vertueux.
s� g� hFt sugr.h̄ıta [su1-gr.h̄ıta] a. m. n. f.

sugr.h̄ıtā tenu fermement ; bien attrapé, bien
reçu ; bien compris.

sugr.h̄ıtanāman [nāman] a. m. n. f.
sugr.h̄ıtanāmn̄ı soc. dont le nom est invoqué
favorablement.
s� g}Fv sugr̄ıva [su1-gr̄ıvā] m. myth. [Rām.] np.

de Sugr̄ıva “Joli Cou”, roi des singes, allié de
Rāma contre Rāvan. a ; on le dit fils de Sūrya
[Ravinandana], et capable de changer de forme
à volonté ; il combattit son frère âıné Vāl̄ı, qui le
détrôna et l’exila, mais fut réinstallé dans sa ca-
pitale de Kis.kindhā par Rāma à la mort de celui-
ci ; il fut vaincu par Kumbhakarn. a ; cf. Rūmā
|myth. [PP.] np. de Sugr̄ıva1, “à la Belle Enco-
lure”, l’un des 4 chevaux du char de Kr.s.n. a, de
couleur jaune.
s� g}F	m sugr̄ıs.ma [su1-gr̄ıs.ma] m. bel été.
sugr̄ıs.maka [-ka] m. soc. np. du festival esti-

val Sugr̄ıs.maka, célébré dans le Koṅkan. a les 5
jours précédant la pleine lune phālgun̄ı ; mod.
Śigmo (koṅkan. ı̄) ‖ prakrit suggimaho.
s� c"� ŝ sucaks.us [su1-caks.us] a. m. n. f.

sucaks.us. ı̄ qui a de bons yeux.
s� c�dý sucandra [su1-candra] m. myth. [Rām.]

np. du roi de Vísālā Sucandra, fils de
Hemacandra1, père de Dhūmrāśva.
s� cErt sucarita [su1-carita] a. m. n. f. suca-

ritā bien accompli, correct | qui se conduit bien,
vertueux — n. bienfait, bonne œuvre ; bonne
conduite.
s� jn sujana [su1-jana] a. m. n. f. sujanā bon,

bienveillant, gentil, serviable, charitable ; ver-
tueux — m. homme bienveillant, homme bon ;
homme vertueux.

sujanatā [-tā] f. bonté, bienveillance.
sujanatva [-tva] n. bonté, bienveillance.
s� jAt sujāta [su1-jāta] a. m. n. f. sujātā bien

né, bien fait, beau — n. naissance sous d’heu-
reux auspices — f. sujātā bd. [Buddhacarita]
np. de Sujātā “Bien née”, jeune fille qui offrit
au futur Buddha son premier repas après 6 ans
d’austérités sur les bords de la Nı̄lāñjanā.
s� jAEt sujāti [su1-jāti] a. m. n. f. de bonne

race, de bonne tribu, de bonne famille, de bonne
classe ; noble — m. bd. np. de Sujāti “le Bien-
né”, héros de légende ; enfant, il offrit sa chair

pour nourrir ses parents affamés.
s� Ejt sujita [su1-jita] m. “qui a vaincu facile-

ment”, nom d’homme — n. victoire facile.
s� >yoEtŝ sujyotis [su1-jyotis] a. m. n. f. bien

éclairé.
s� t suta1 [pp. su2] a. m. n. f. sutā1 pressuré

— m. n. jus de soma pressé, libation.
s� t suta2 [pp. sū1] a. m. n. f. sutā2 mis au

monde — m. fils, enfant | symb. le nombre 5
(pour les 5 pān. d. avās) | du. sutau garçon et fille
— f. sutā fille.
s� tn� sutanu [su1-tanu] a. m. n. f. mince,

svelte ; qui a un beau corps — f. var. sutanū jo-
lie femme |myth. np. de Sutanu, fille de Āhuka,
épouse d’Akrūra.
s� trAm̂ sutarām [compar. su1] adv. très bien ;

plus encore.
na sutarām adv. pas très bien.
mā sutarām adv. nullement.
s� tl sutala [su1-tala] n. myth. np. du monde

[loka] Sutala, troisième enfer souterrain.
s� t� p̂ sutr.p [su1-tr.p2] a. m. n. f. facile à satis-

faire.
s� (y sutya [su2] n. véd. (jour de) pressurage

du soma |var. sūya id. — f. sutyā véd. pressurage
solennel du soma.
s� /Amn̂ sutrāman [su1-trāman] agt. m. f.

sutrāman̄ı qui protège bien — m. myth. np. de
Sutrāman, épith. d’Indra “Protecteur”.
s� dE"ZA sudaks.in. ā [su1-daks.in. ā] f. myth. np.

de Sudaks.in. ā “Généreuse envers les prêtres”,
épouse de Dil̄ıpa, mère de Raghu.
s� dt̂ sudat [su1-dat] a. m. n. f. sudat̄ı qui a de

belles dents.
s� dfn sudarśana [su1-darśana] a. m. n. f. su-

darśanā beau, gracieux, agréable [“plaisant au
regard”] — m. n. myth. np. de Sudarśana “Ma-
gnifique”, personnifiant le cakra ou disque flam-
boyant, arme solaire de Vis.n. u ; aussi appelé Va-
jranābha ou Cakrapurus.a ; il est issu du ba-
rattage de la mer de lait [ks. ı̄rodamathana] ; ou
[VP.] Vísvakarmā le façonna avec les copeaux
obtenus en rabotant l’éclat du Soleil ; [Mah.]
Agni le donna à Kr.s.n. a après le khān. d. avadahana
| myth. épith. de Śiva “le Gracieux” | myth.
np. du vidyādhara Sudarśana1, génie céleste de
grande beauté, mais très vaniteux ; pour s’être
moqué de la laideur d’Aṅgirā, celui-ci le mau-
dit à renâıtre comme démon serpent ; il tenta
d’avaler Nanda, mais Kr.s.n. a le toucha du pied
et il retrouva sa céleste forme, libéré de sa
malédiction |myth. [Rām.] np. du roi d’Ayodhyā
Sudarśana2, fils de Śaṅkhan. a, père d’Agnivarn. a
| lit. [Hitopadeśa] np. du roi (fictif) Sudarśana3.
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s� dŝ sudas m. hist. [RV.] np. du roi Sudā
du peuple Tr.tsu, fils de Divodāsa ; vainqueur
de la bataille des 10 rois [dāśarājña], il permit
aux bharatās de s’établir au Kuruks.etra |myth.
[Mah.] np. du roi d’Ayodhyā Sudā1, fils de Sar-
vakāma, père de Kalmās.apāda.
s� dAm sudāma [su1-dāman1] m. myth. [BhP.]

np. de Sudāma ou Sudāman “Généreux”, jeune
brahmane compagnon d’étude [gurukula] et
ami intime de Kr.s.n. a pendant sa jeunesse à
Vr.ndāvana, chez le mâıtre Sānd̄ıpani ; il était
pauvre, se maria, et vécut avec sa famille dans
la misère ; son épouse Suś̄ılā l’incita à rendre
visite à Kr.s.n. a, devenu roi à Dvārakā ; il avait
honte de lui apporter en cadeau quelques flo-
cons de riz, mais celui-ci l’honora comme un
hôte de marque, lui lava les pieds et le couvrit de
présents ; à son retour sa modeste hutte était de-
venue un palais ; cf. Kucela |pl. nom d’un peuple
— f. sudāmā myth. np. de Sudāmā, l’une des
nourrices de Skanda.
s� dAmn̂ sudāman [su1-dāman1] a. m. n. f.

sudāman̄ı généreux, qui donne en abondance
— m. np. de nombreux personnages ; not. cf.
Sudāma.
s� Ed sudi cf. śudi.
s� Edn̂ sudin [vn. sudina] v. [10] pr. md. (su-

dināyate) se remettre au beau.
s� Edn sudina [su1-dina] n. belle journée ; heu-

reuse occasion.
s� d�v sudeva [su1-deva] m. myth. np. du roi Su-

deva “Bon roi”, de la lignée solaire [sūryavam. śa],
fils de Cuñcu ; Bharuka est son fils.
s� d�f sudeśa [su1-deśa] m. bon endroit ; em-

placement approprié.
s� d�Efk sudeśika [su1-deśika] m. bon guide.
s� d�	Z sudes.n. a [su1-des.n. a] a. m. n. f.

sudes.n. ā généreux — m. myth. np. de Sudes.n. a
“Généreux”, un fils de Kr.s.n. a — f. sudes.n. ā
myth. np. de Sudes.n. ā “Généreuse”, épouse du
roi Bali ; elle enfanta de l’ascète Dı̄rghatamā les
rois Aṅga1, Vaṅga, Kaliṅga1, Pun.d. ra et Śuṅga
|myth. [Mah.] np. de la reine Sudes.n. ā1, épouse
du roi Virāt.a ; son frère Kı̄caka était le comman-
dant de son armée ; Draupad̄ı était à son service,
cachée comme la sairandhr̄ı Mālin̄ı1.
s� �� pA-y suddhyupāsya [sudh̄ı-upāsya] a. m.

n. f. suddhyupāsyā adoré par les sages (se dit de
Dieu).
s� �� ß sudyumna [su1-dyumna] m. myth. np.

de Sudyumna “le Splendide”, fils de Manu,
obtenu par le changement de sexe d’Id. ā par
Vasis.t.ha ; étant allé chasser dans la forêt
Kumāravana, il redevint la belle Id. ā.

s� Dn sudhana [su1-dhana] a. m. n. f. sudhanā
très riche — m. bd. np. du prince Sudhana “For-
tuné”, disciple exemplaire, qui après un long
parcours initiatique, reçut l’Eveil grâce à Sa-
mantabhadra.

sudhanāvadāna [avadāna2] n. lit. np. du
Sudhanavadāna, “Légende dorée de Sudhana”,
œuvre bd.
s� D�vn̂ sudhanvan [su1-dhanvan] m. myth.

np. de Sudhanvā “au Bel arc”, fils d’Aṅgirā ;
[Mah.] Virocana et lui s’éprirent de la même
fille ; ils demandèrent à Prahlāda de les arbitrer ;
Sudhanvā, craignant que celui-ci ne favorise son
fils, lui rappela la terrible punition pour un men-
teur (Indra leur éclate le crâne) ; après consul-
tation de Kaśyapa, Prahlāda déclara que Sud-
hanvā était de plus noble origine et avait ainsi
préséance |myth. [Rām.] np. du roi Sudhanvā1,
qui régnait à Sam. kāśyā ; il attaqua Mithilā pour
prendre l’arc Ajagava au roi Janakarāja, mais ce
dernier le tua et donna sa capitale à son frère
Kuśadhvaja1.
s� DA sudhā [su1-dhā2] f. nectar des fleurs ; lait

| myth. boisson des dieux, nectar ; syn. amr.ta
| crépi, stuc.

sudhākara [kara1] m. réceptacle de nectar.
s� DF sudh̄ı [su1-dh̄ı2] f. intelligence — a.

m. n. f. intelligent, avisé, sage ; pieux — m.
précepteur.

sudhūmravarn. ā [su1-dhūmravarn. a] f. myth.
épith. de l’une des 7 langues d’Agni.
s� D� Et sudhr.ti [su1-dhr.ti] m. myth. [BhP.] np.

du roi Sudhr.ti Janaka “le très résolu”, fils de
Mahāv̄ırya, père de Dhr.s.t.aketu1.
s� n�d sunanda [su1-nanda] a. m. n. f. sunandā

plaisant, agréable — m. myth. np. du dvārapāla
Sunanda (son double étant appelé Nanda).
s� EnE�t suníscita [su1-níscita] a. m. n. f.

suníscitā fermement résolu.
suníscitam adv. avec complète certitude.
s� nFt sun̄ıta [su1-n̄ıta] a. m. n. f. sun̄ıtā bien

mené, bien exécuté — n. sagesse, prudence, ha-
bileté ; solution, bonne exécution.
s� nFEt sun̄ıti [su1-n̄ıti] a. m. n. f. qui (se)

conduit bien ; vertueux — f. bonne conduite
| myth. np. de Sun̄ıti “Vertueuse”, femme
d’Uttānapāda et mère de Dhruva.
s� nFT sun̄ıtha m. np d’homme — f. sun̄ıthā

myth. np. de Sun̄ıthā, fille âınée de Mr.tyu, mère
de Vena.
s� �d sunda m. myth. np. du démon [daitya]

Sunda ; [Mah.] Sunda et son frère Upasunda
étaient des démons qui avaient obtenu de
Brahmā de ne pouvoir être tués que l’un
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par l’autre ; les dieux envoyèrent Tilottamā les
séduire pour qu’ils s’entretuent | myth. [Rām.]
np. du gandharva Sunda1, il épousa la puis-
sante yaks. ı̄ Tāt.akā, dont il eut pour fils Mār̄ıca
et Subāhu ; un jour, ivre, il attaqua l’ermitage
d’Agastya, et ce dernier le réduisit en cendres ;
Tāt.akā et ses fils voulurent le venger, et Agastya
les maudit de devenir ogres [rāks.asa].
s� �dr sundara a. m. n. f. sundar̄ı beau, joli ;

plaisant, aimable, charmant — f. sundar̄ı belle
femme ; cf. lokasundar̄ı.
sundaram ind. très bien ; exactement ; d’accord.
sundar̄ı nār̄ı une belle femme.

sundarakān. d. a [kān. d. a] n. lit. np. du Sunda-
rakān.d. a, 5e livre “plaisant” du Rām. ; il décrit
la visite de Hanumān à Laṅkā, sa rencontre avec
Sitā, sa capture par Indrajit, et sa mise à feu du
palais de Rāvan. a.

sundaramūrti [mūrti] m. hist. np. du Svāmı̄
Sundaramūrti “Joli garçon”, saint shiväıte.

sundareśvara [̄ı́svara] m. myth. np. de Sun-
dareśvara “Plaisant Seigneur”, aspect de Śiva
adoré notamment au grand temple de Mı̄nāks.̄ı-
Sundareśvara à Madurai, au Tamil Nadu.
s� �v sunva [su2-va] a. m. n. f. sunvā véd. qui

presse (le soma pour le sacrifice) ; qui consacre
aux dieux.
s� p̂ sup var. sub nota. gram. désinence du loc.

pl. ; en gén. désinence casuelle d’une forme no-
minale ; opp. tiṅ.
suptiṅantam padam [Pān. ini] Une forme fléchie
(nominale ou verbale) est un mot.
s� pË supakva [su1-pakva] a. m. n. f. supakvā

bien cuit ; bien mûr.
s� pETn̂ supathin [su1-pathin] m. [sg. nom. su-

panthās] bon chemin, bonne route — a. m. n. f.
supath̄ı qui a de bonnes routes.
s� pd̂ supad [su1-pad2] a. m. n. f. supad̄ı qui a

de bons ou jolis pieds | aux pieds rapides.
s� p� supadya [su1-padya] a. m. n. f. supadyā

lit. en bons vers.
s� pZ suparn. a [su1-parn. a] m. myth. [RV.] np.

de Suparn. a, oiseau merveilleux qui ravit au ciel
le divin soma |myth. épith. de Garud. a “au beau
plumage” ‖ pali supan. n. a.
s� pA� supārśva [su1-pārśva] a. m. n. f.

supārśvā qui a un beau côté, un beau torse.
supārśvanātha [nātha] m. jn. np. de

Supārśvanātha “Mâıtre au beau torse”, 7e

t̄ırthaṅkara mythique ; son corps est vert, son
symbole est un svastika et un cobra à 7 têtes.
s� p� supu [su1-pū2] ifc. a. m. n. f. qui purifie

bien, qui nettoie bien ; qui clarifie.
s� p� / suputra [su1-putra] m. bon fils.

s� Ø supta [pp. svap] a. m. n. f. suptā endormi
| immobile, latent — n. sommeil ; léthargie.
s� EØ supti [svap] f. sommeil ; sommeil profond

| engourdissement ; paralysie.
s� þtFk suprat̄ıka [su1-prat̄ıka] a. m. n. f. su-

prat̄ıkā de belle apparence, joli ; admirable — m.
myth. np. de l’éléphant céleste Suprat̄ıka1 “au
large front”, diggaja du Nord |myth. [Mah.] np.
de Suprat̄ıka2, éléphant de guerre du roi Bhaga-
datta ; il écrasa le char de Bh̄ıma et manqua de
le massacrer.
s� þB suprabha [su1-prabha] a. m. n. f. su-

prabhā magnifique, splendide ; glorieux — m.
myth. np. du dānava Suprabha — f. suprabhā
myth. np. de Suprabhā, fille de Daks.a ; elle
épousa Kr.śāśva, dont elle eut 50 fils très puis-
sants, missiles magiques infaillibles [sam. hāra].
s� þBAt suprabhāta [su1-prabhāta] a. m. n. f.

suprabhātā éclairé par la lumière de l’aube —
n. beau matin, jour heureux.
suprabhātam adr. bonjour (le matin).
suprabhāte à la première lueur de l’aube.
s� þy� Ä suprayukta [su1-prayukta] a. m. n.

f. suprayuktā bien utilisé ; bien conçu, bien
planifié ; bien administré, bien organisé | bien
envoyé (flèche).
ekah. śabdah. samyak jñātah. śāstrānvitah.
suprayuktah. svarge loke kāmadhuk bhavati
iti [Patañjali] Un mot utilisé à bon escient et
correctement compris produit la connaissance
comme la vache céleste exhauce nos vœux.
s� þyog suprayoga [su1-prayoga] m. bonne ap-

plication, bon usage ; bonne gestion | dextérité ;
compétence ; expertise.
s� b̂ sub iic. pour sup.
subanta [anta] n. gram. forme déclinée d’un

thème nominal ; opp. tiṅanta.
subvibhakti [vibhakti] f. gram. suffixe mar-

quant le cas d’une flexion nominale ; on dis-
tingue les cas : prathamā nominatif, dvit̄ıyā
accusatif, tr. t̄ıyā instrumental, caturth̄ı datif,
pañcamı̄ ablatif, s.as.t. h̄ı génitif, et saptamı̄ loca-
tif.
s� b�D� subandhu [su1-bandhu] a. m. n. f.

proche parent ou ami — m. hist. np. de Sub-
andhu, écrivain antérieur au 8e siècle ; il est l’au-
teur du célèbre roman en prose Vāsavadattā,
émaillé d’images érotiques.
s� bl subala [su1-bala] m. myth. [Mah.] np. de

Subala “Très Fort”, roi du Gandhāra, père de
Śakuni et Gāndhār̄ı ; de l’os de sa cuisse ont été
fabriqués les dés avec lesquels Śakuni trichait.
s� bh� subahu [su1-bahu] a. m. n. f. sub-

ahv̄ı très nombreux ; en très grande quantité
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— adv. beaucoup, énormément ; très souvent,
fréquemment.

subahudhā [-dhā] adv. souvent,
fréquemment.

subahuśas [-́sas] adv. id.
s� bAh� subāhu [su1-bāhu] a. m. n. f. qui a de

beaux bras ; aux bras puissants — m. myth.
[Rām.] np. du rāks.asa Subāhu, fils de Sunda1

et Tāt.akā, devenu rāks.asa par la malédiction
d’Agastya ; avec son frère Mār̄ıca ils per-
turbèrent le sacrifice de Vísvāmitra ; il fut tué
par Rāma |myth. [Rām.] np. de Subāhu1, fils du
roi Śatrughna, qui lui donna la ville de Madhurā.
s� boD subodha [su1-bodha] m. bonne

compréhension — a. m. n. f. subodhā facile à
comprendre, facile à enseigner.

subodhin̄ı [-in] f. manuel introductif, œuvre
didactique, commentaire.
s� b}��y subrahman. ya [su1-brahman. ya] m.

myth. np. de Subrahman.ya, épith. de Skanda
“Dévoué aux brahmanes”.
s� Bg subhaga [su1-bhaga] a. m. n. f. subhagā

favorable ; heureux, favorisé ; chanceux, fortuné
— voc. adr. mon cher.
s� Bdý subhadra [su1-bhadra] a. m. n. f. sub-

hadrā excellent, glorieux, magnifique — f. sub-
hadrā myth. [Mah.] np. de Subhadrā “la Glo-
rieuse”, fille chérie de Vasudeva et de Devak̄ı,
sœur de Kr.s.n. a ; elle devint seconde femme d’Ar-
juna qui l’enleva avec l’assentiment de son frère ;
pour vaincre la jalousie de Draupad̄ı, elle se
présenta à elle à Indraprastha en tenue de
vachère ; elle enfanta d’Abhimanyu.
s� Bv subhava [su1-bhava] m. [“qui a une noble

origine”] roi.
s� BAq subhās.a [su1-bhās. ā] a. m. n. f. subhās. ā

qui parle bien.
s� BAEqt subhās. ita [su1-bhās. ita] a. m. n. f.

subhās. itā bien dit ; éloquent — n. belle parole,
éloge ; stance morale, dicton, proverbe.
bālādapi subhās. itam On peut profiter d’un bon
conseil, même de la part d’un enfant.

subās. itaratnakośa [ratnakośa] m. lit. np. du
recueil de poésie de cour Subās.itaratnakośa, du
poète Vidyākara (vers 1050).

subās. itaratnabhān. d. āgāra
[ratnabhān. d. āgāra] n. lit. np. du
Subās.itaratnabhān.d. āgāra (SRB.), an-
thologie moderne de proverbes due à
Nārāyan. a Rāma ācārya ; aussi appelée
Subās.itaratnakhan.d. amañjūs.ā.

subās. itaval̄ı [val̄ı] f. lit. np. de la Subās.itaval̄ı
“Guirlande de bonnes paroles”, anthologie de
dictons due à Vallabhadeva.

s� Boj subhoja [su1-bhoja] a. m. n. f. subhojā
facile à manger.
s� B�} subhru [su1-bhrū] a. m. n. f. qui a de

beaux sourcils — f. subhrū jolie femme [“aux
beaux sourcils”].
s� mEt sumati [su1-mati] a. m. n. f. sage, avisé ;

versé dans 〈g.〉 — m. myth. [Rām.] np. du roi
Sumati “le Sage”, fils de Kakutstha1 ; il reçut
Vísvāmitra, Rāma et Laks.man. a dans sa capi-
tale de Vísālā — f. bienveillance, faveur | plaisir
à 〈loc.〉 |myth. [Rām.] np. de Sumati1 “la Sage”,
fille d’Aris.t.anemi, à la beauté incomparable ;
deuxième épouse de Sagara, elle lui donna 60000
fils qui, à la recherche du cheval du sacrifice de
leur père, furent réduits en cendres par Kapila.

sumatinātha [nātha] m. jn. np. de Suma-
tinātha “Mâıtre bienveillant”, 5e t̄ırthaṅkara
mythique ; son corps est jaune d’or, son symbole
est un oiseau ou une roue.
s� mnŝ sumanas [su1-manas] a. m. n. f. bien-

veillant, aimable, bien disposé | content, joyeux,
à l’aise ; d’humeur égale, sage — f. pl. sumanasas
fleurs.

sumanastā [-tā] f. gaieté ; opp. durmanastā ‖
pali sumanassa.
s� m�/ sumantra [su1-mantra] a. m. n. f. su-

mantrā qui conseille bien — m. myth. [Rām.]
np. de Sumantra “de bon conseil”, conseiller et
cocher de Daśaratha ; il emmena Rāma exilé aux
bords de la Gaṅgā.
s� mE�/t sumantrita [su1-mantrita] a. m. n. f.

sumantritā bien conseillé ; sagement planifié —
n. bon conseil.
sumantritam (impers.) c’est de bon conseil.
s� mE�/n̂ sumantrin [su1-mantrin] agt. m. f.

sumantrin. ı̄ qui est bien conseillé.
s� mht̂ sumahat [su1-mahat] a. m. n. f. suma-

hat̄ı très grand ; vaste, immense ; nombreux |très
glorieux.
s� mhA sumahā iic. pour sumahat.
sumahātapas [tapas1] a. m. n. f. qui pratique

de grandes pénitences.
s� mAgDF sumāgadh̄ı [su1-māgadh̄ı] f. myth.

[Rām.] np. de la rivière Sumāgadh̄ı, qui coule
aux pieds de Girivraja vers le Magadha.
s� mAEl sumāli var. sumālin [su1-mālin] m.

myth. np. du rāks.asa Sumāli, père de Kaikas̄ı
par Ketumat̄ı, grand-père de Rāvan. a ; il fut tué
par Sāvitra.
s� Em/ sumitrá [su1-mitra] a. m. n. f. sumitrā

qui a de bons amis — m. myth. [JB.] np.
de Sumitra “Bon ami”, qui aida Indra à tuer
Dı̄rghajihv̄ı |myth. np. de nombreux autres per-
sonnages — f. sumitrā myth. [Rām.] np. de
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Sumitrā “Bonne amie”, épouse secondaire du
roi Daśaratha, mère des jumeaux Laks.man. a et
Śatrughna.
s� m� K sumukha [su1-mukha] n. jolie bouche ;

visage avenant — a. m. n. f. sumukh̄ı qui a
un joli visage ; qui sourit | avenant, aimable ;
joyeux | de bonne humeur ; bien disposé, favo-
rable ; gentil envers 〈g.〉 — a. m. n. f. sumukhā
bien visée (flèche) ; qui a une grande ouverture
— m. myth. [Mah.] np. du prince nāga Sumu-
kha “au beau visage” ; il est fils de Cikura, mis à
mort par Garud. a ; Vis.n. u lui donna l’amr.ta pour
l’en protéger ; il épousa Gun.akeś̄ı “aux beaux
cheveux”.
sumukhena joyeusement.
s� m�z sumeru [su1-meru] m. myth. np. de Su-

meru, épith. du Beau Mont Meru ; cf. meru.
s� ß sumna [su1-mnā] a. m. n. f. sumnā plai-

sant, gracieux ; gentil, agréable ; favorable — n.
grâce, faveur ; dévotion, prière | paix, joie, bon-
heur.
s� yf suyaśa [suyaśas] a. m. n. f. suyaśā très

fameux.
s� yfŝ suyaśas [su1-yaśas] a. m. n. f. très fa-

meux — n. gloire, célébrité.
s� y� D̂ suyudh [su1-yudh2] a. m. n. f. qui com-

bat bien.
s� yoDn suyodhana [su1-yodhana] m. myth.

[Mah.] np. de Suyodhana “Bon guerrier”, épith.
de Duryodhana.√

s� r̂ sur [relié à svar2] v. [6] pr. (surati) avoir
des pouvoirs surnaturels | briller.
s� r sura [sur] m. dieu, divinité ; syn. deva.
suragaja [gaja] m. myth. np. de Suragaja,

épith. d’Airāvan. a “l’éléphant divin”.
suraguru [guru] m. myth. np. de Suraguru,

épith. de Br.haspati “Précepteur des dieux”.
suradvis. var. suradvis.a [dvis.2] m. ennemi des

dieux ; démon [asura].
surapāla [pāla] m. hist. np. de Surapāla,

médecin de la cour de Rāmapāla ; on lui doit
not. le Vr.ks.āyurveda ; aussi appelé Sureśvara1.

surāṅganā [aṅganā] f. myth. épouse divine ;
beauté céleste, syn. apsaras.

sureśvara [̄ı́svara] m. hist. np. de Sureśvara
“Divin seigneur”, épith. de Man.d. ana Mísra,
philosophe du 9e siècle ; champion de la doc-
trine pūrvamı̄mām. sā, il perdit un débat avec
Śam. kara1, devint son élève et se convertit à
la doctrine advaita ; on lui doit notamment la
Sphot.asiddhi et la Brahmasiddhi | hist. np. de
Sureśvara1, épith. de Surapāla

surottama [uttama] a. m. n. f. surottama su-
per. meilleur des dieux.

s� rt surata [su1-rata] n. jouissance, plaisir
sexuel ; copulation.

suratamañjar̄ı [mañjar̄ı] f. myth. np. de la
nymphe [apsaras] Suratamañjar̄ı “Bouquet de
volupté” ; elle fut maudite par Mārkan.d. eya, et
transformée en une châıne d’argent.

suratarasa [rasa] m. plaisir sexuel, passion,
volupté.
s� rT suratha [su1-ratha] m. np. de Suratha

“au beau char”, épith. de divers rois.
s� rEB surabhi [su1-rabh] a. m. n. f. surabhi f.

surabh̄ı [“qui affecte plaisamment”] odoriférant,
parfumé ; agréable, charmant — m. printemps ;
jasmin — f. var. surabh̄ı myth. np. de Surabhi ou
Surabh̄ı “la Parfumée”, vache céleste créée par
Daks.a, épouse de Kaśyapa, mère des Rudrās, de
Rohin. ı̄2 et de Gandharv̄ı ; elle s’incarna sur terre
comme Rohin. ı̄3 |myth. np. de Surabh̄ı1, fille de
Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle engendra la race
des vaches — n. parfum.
surabhi kr. parfumer.
s� rs surasa [su1-rasa] a. m. n. f. surasā juteux,

plein de suc | savoureux, délicieux — f. surasā
natu. bot. Ocymum sanctum, basilic sacré ; syn.
tulas̄ı |myth. np. de Surasā, fille de Kaśyapa et
Krodhavaśā ; elle est la mère des hérons [kaṅka]
|myth. épith. de Kadrū, fille de Daks.a et épouse
de Kaśyapa ; elle est la mère de la race des ser-
pents [nāga].
s� rA súrā f. boisson spiritueuse, alcool |myth.

liqueur produite lors du barattage de la mer de
lait [ks. ı̄rodamathana] ; np. de Surā ou Surādev̄ı,
sa personnification, fille de Varun. a ; cf. Vārun. ı̄.

surāpa [pa1] a. m. n. f. surāpā qui boit des
liqueurs ; buveur, ivrogne.

surāpāna [pāna] n. ivrognerie, alcoolisme |
var. surāpān. a id.
s� rAE/ surātri [su1-rātri] f. belle nuit.

surātri bhavatu adr. bonne nuit.
s� rA£~ surās.t.ra [su1-rās.t.ra] m. géo. np. du

Surās.t.ra, pays à l’ouest de l’Inde (mod.
péninsule de Kathiawar et côte de Surāt au Gu-
jarāt) | pl. ses habitants.
s� zĉ suruc [su1-ruc2] a. m. n. f. au vif éclat ;

très beau.
s� zEc suruci [su1-ruci] a. m. n. f. qui a beau-

coup de plaisir à 〈loc.〉 — f. myth. np. de Suruci,
favorite d’Uttānapāda et mère d’Uttama.
s� !p surūpa [su1-rūpa] a. m. n. f. surūpā bien

formé, beau.
s� lB sulabha [su1-labh] a. m. n. f. sulabhā

facile à trouver, à obtenir, à acquérir.
s� l�mt̂ sulaymat m. lit. np. de Sulaymān, le

roi Salomon ; son histoire romancée, le Sulai-
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maccaitra, fut écrite en sanskrit par Kalyān. a
Malla à la demande du prince Lād. khān, de la
lignée afghane de Lodi, vers 1500.
s� llAV sulalāt.a [su1-lalāt.a] a. m. n. f. sulalāt. ā

qui a un joli cou.
s� locn sulocana [su1-locana] a. m. n. f. sulo-

canā qui a de jolis yeux — m. natu. cerf |myth.
np. Sulocana, l’un des fils de Dhr.tarās.t.ra ; il fut
tué par Bh̄ıma.
s� vg suvarga cf. svarga.
s� vcŝ suvarcas [su1-varcas] a. m. n. f. vigou-

reux ; ardent ; splendide.
s� vZ suvárn. a var. svarn. a [su1-varn. a] a. m. n.

f. suvarn. ā brillant, doré, en or — m. poids d’or
(une pièce d’or, environ 25 g, ou 16 mās.a) ; syn.
kars.a — n. or ; pièce d’or ‖ pali suvan. n. a.

suvarn. akaran. ı̄ [karan. ı̄] f. myth. [Rām.] herbe
suvarn. akaran. ı̄ “qui redonne un teint doré”, rap-
portée par Hanumān de l’Himālaya pour guérir
l’armée de Rāma.

suvarn. adv̄ıpa [dv̄ıpa] m. géo. presqu’̂ıle de
Sumatra.
s� vA-t� suvāstu [su1-vāstu] f. géo. np. de la

vallée de la rivière Suvāstu “Bonne Résidence”,
qui descend des montagnes de l’Hindukush pour
se jeter dans la rivière Kabul, près de mod. Pe-
shawar ; mod. Swat — m. pl. suvāstavas les ha-
bitants de cette vallée ; cf. śr̄ıvāstu.
s� Ev�m suvikrama [su1-vikrama] a. m. n. f.

suvikramā à la jolie démarche |courageux, brave
— m. haut exploit | héros.
s� EvcAr suvicāra [su1-vicāra] m. bonne pensée

— a. m. n. f. suvicārā animé de bonnes pensées.
s� EvEdt súvidita [su1-vidita] a. m. n. f. suvi-

ditā bien connu ; bien compris.
s� EvD suvidha [su1-vidha] a. m. n. f. suvidhā

de bonne sorte, convenable.
suvidham adv. facilement.
s� EvED suvidhi [su1-vidhi] m. bonne règle, bon

procédé.
suvidhinā adv. comme il convient ; de la bonne
manière.

suvidhinātha [nātha] m. jn. np. de Suvidhi-
nātha “Mâıtre des rites favorables”, épith. de
Pus.padanta, 9e t̄ırthaṅkara mythique.
s� vFr suv̄ıra [su1-v̄ıra] m. grand héros | géo.

peuple des bouches de l’Indus [Sindhu] ; syn.
saindhava.
s� v� EÄ suvr.kti [su1-r.c2] f. soc. hymne de

louange.
s� v� � suvr.tta [su1-vr.tta] a. m. n. f. suvr.ttā

bien tourné | qui se conduit bien, vertueux | lit.
bien composé, bien versifié.

suvr.ttatilaka [tilaka] m. lit. np. du
Suvr.ttatilaka “Trésor de versification”, œuvre
de poétique de Ks.emendra.
s� v}t suvrata [su1-vrata] a. m. n. f. suvratā

vertueux, chaste | docile.
s� Efrŝ suśiras [su1 -́siras] a. m. n. f. qui a une

jolie tête.
s� fFtl suś̄ıtala [su1 -́s̄ıtala] a. m. n. f. suś̄ıtalā

rafrâıchissant.
kot.icandrasuś̄ıtala rafrâıchissant comme des
millions de lunes.
s� fFlA suś̄ılā [su1 -́s̄ıla] f. myth. [BhP.] np. de

Suś̄ılā “Vertueuse”, épouse de Sudāma.
s� �� t suśruta [su1 -́sruta] a. m. n. f. suśrutā

célèbre, renommé | qu’on entend bien ; appris
avec plaisir — m. hist. np. de Suśruta, médeçin
antique fameux ; ce disciple du roi Dhanvantari1
écrivit la Suśrutasam. hitā.

suśrutasam. hitā [sam. hitā] f. lit. np. de la
Suśrutasam. hitā, ouvrage de base de médecine et
de chirurgie de l’Āyurveda, attribué à Suśruta.
s� �oZF suśron. ı̄ [su1 -́sron. ı̄] f. (femme) qui a de

belles hanches, callipyge ; syn. nitambin̄ı.
s� Eqr sus.ira [su1-sirā] a. m. n. f. sus.irā [“bien

drainé”] percé, creux — m. bambou, roseau,
canne — n. vaisseau, tube ; creux, trou, cavité
| flûte.
s� q� Ø sus.upta [su1-supta] a. m. n. f. sus.uptā

profondément endormi — n. sommeil profond.
s� q� EØ sus.upti [su1-supti] f. l’état [avasthā2]

de sommeil profond | phil. le troisième stade de
conscience ; cf. mān. d. ūkyopanis.ad.
s� q� ß sus.umna var. sus.umn. a [su1-sumna]

a. m. n. f. sus.umnā très aimable, très bon
— f. sus.umn. ā phil. [yoga] la voie psychique
centrale [mārga] Sus.umn. ā “Bonne prière”,
représentation de Sarasvat̄ı1 dans le micro-
cosme ; on y fait monter l’apānavāyu au moyen
du mūlabandha ; sa rencontre avec le prān. avāyu
provoque l’éveil de Kun.d. alin̄ı ; cf. Id. ā, Piṅgalā.
s� ¤� sus.t.hú [su1-stha] adv. bien, comme il faut ;

excellemment ; extrêmement | excl. bien !
sus.t.hu khalu très certainement.

sus.t.huprayoga [prayoga] m. bon usage, em-
ploi correct | gram. not. usage correct d’un mot.
s� sE�D susandhi [su1-sandhi] m. myth.

[Rām.] np. du roi d’Ayodhyā Susandhi,
fils de Māndhātā, père de Dhruvasandhi et
Prasenajit1.
s� smAEht susamāhita [su1-samāhita] a. m. n.

f. susamāhitā très attentif, intensément absorbé
dans | bien orné ; parfaitement adapté à.
s� -T sustha [su1-stha] a. m. n. f. susthā qui

est à son aise, content, heureux ; en bon état ;
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opp. duh. stha.
s� EÜ`D susnigdha [su1-snigdha] a. m. n. f. sus-

nigdhā très tendre, oncteux ; aimant | (aliment)
onctueux, riche en corps gras.
s� E-mt susmita [su1-smita] a. m. n. f. susmitā

qui a un joli sourire ; nom de personne.
s� -vr susvara [su1-svara] a. m. n. f. susvarā

harmonieux.
susvaram adv. harmonieusement | à haute voix.
s� ãd̂ suhr.d [su1-hr.d] m. f. [“qui a bon cœur”]

ami, allié.
s� ho/ suhotra [su1-hotra] m. myth. np. de Su-

hotra “qui sacrifie abondamment”, fils de Vita-
tha, ancêtre de Gādhi et Jahnu ; Br.hatputra est
son fils |myth. np. de Suhotra1, 2e fils de Jama-
dagni.√

s� sū1 v. [1] pr. (savati) v. [6] pr. (suvati) v.
[2] pr. md. (sūte) pp. (sūta1, suta2) pf. (pra) in-
citer ; imprimer une impulsion, mettre en mou-
vement ; créer | concevoir, enfanter ; produire ‖
gr. υιoς ; all. Sohn ; ang. son.
s� sū2 [sū1] ifc. m. f. qui produit, qui crée, qui

enfante.
s� kr sūkara var. śūkara [sū1-kara1] m. porc,

cochon ; sanglier — f. sūkar̄ı truie, laie.
s� Ä sūkta [su1-ukta] a. m. n. f. sūktā bien

dit, bien parlé — n. lit. prière, récitation pieuse ;
hymne védique ; not. division d’un man. d. ala du
R. gveda ; cf. śr̄ısūkta.
r.s. ih. sūktam paśyati Le sage a la vision des
hymnes.
s� #m sūks.ma a. m. n. f. sūks.mā fin, menu,

mince ; petit, étroit ; faible, insignifiant ; subtil,
aigu ; atomique |phil. subtil (opp. sthūla) — m.
n. atome.

sūks.mabhūta [bhūta] n. phil. [sām. khya] sub-
stance subtile, perception ; syn. tanmātra ; opp.
sthūlabhūta.

sūks.maśar̄ıra [́sar̄ıra] n. phil. [vedānta] corps
subtil de l’âme, formé de manomayakośa et de
vijñānamayakośa.

sūks.māgama [āgama] n. lit. np. du
Sūks.māgama, manuel de rituel shiväıte
[́saivāgama] ; il est considéré comme l’une des
28 écritures révélées du śaivasiddhānta.
s� ĉ sūc [vn. sūci] v. [10] pr. (sūcayati)

pp. (sūcita) annoncer, faire connâıtre ; indi-
quer, désigner | suggérer ; représenter (not. au
théâtre).
s� c sūca [sūc] a. m. n. f. sūcā ifc. qui indique,

qui désigne — f. sūcā indication | représentation
théâtrale.
s� ck sūcaka [sūc-aka] a. m. n. f. sūcikā qui

indique, qui désigne — m. indicateur ; informa-
teur ; dénonciateur.
s� cn sūcana [sūc-ana] a. m. n. f. sūcan̄ı indi-

cateur — n. indication, information — f. sūcanā
indication ; rubrique.
s� Ec sūci [sūc] f. aiguille, pointe ; pointeur ;

objet pointu | bd. arch. traverse horizontale de
balustrade [vedikā] d’un stūpa | var. sūc̄ı id.

sūc̄ıvānakarman [vāna2-karman] n. pl.
sūc̄ıvānakarmān. i les travaux de couture et le
tissage, l’un des 64 arts [kalā].
s� Ect sūcita [pp. sūc] a. m. n. f. sūcitā in-

diqué ; désigné ; annoncé ; suggéré.
s� t sūta1 [pp. sū1] a. m. n. f. sūtā né, engendré

| qui a engendré.
sūtaka [-ka] n. naissance | soc. impureté liée

à la naissance | impureté en gén. | phil. [tantra]
impureté d’un mantra par contamination de son
contexte, remédiée par encapsulation [sam. put.a]
— f. sūtakā parturiente.
s� t sūta2 m. hérault, messager | cocher,

conducteur de char, combattant d’un char |
cocher royal, emploi élevé ; son titulaire était
souvent de père ks.atriya et de mère brāhman. ı̄
| myth. np. du sage Sūta, qui récita le
Bhāgavatapurān. a aux sages de la forêt de
Naimis.a ; il l’avait entendu récité par Śuka au
roi Par̄ıks.it.
s� Et sūti [sū1-ti] f. naissance, enfantement ;

production ; cf. punah. sūti.
sūtikā [-ka] f. femme en couches | (vache)

ayant mis bas récemment.
s� / sūtra [s̄ıv-tra] n. fil, corde, cordon | soc.

cordon sacré ; cf. anantasūtra, brahmasūtra,
yajñasūtra |phil. aphorisme, formule condensée ;
traité de rituel ; cf. Yogasūtra | gram. formule,
règle (de la grammaire de Pān. ini) ; formulaire
|pl. sūtrān. i bd. traité d’enseignement canonique
| gram. règles de grammaire ‖ fr. suture ; pali
sutta.

sūtrakr̄ıd. ā [kr̄ıd. ā] f. soc. le jeu d’illusion avec
des figures de ficelle, l’un des 64 arts [kalā].

sūtradhāra [dhāra] m. architecte | directeur
de compagnie théâtrale ; il présente le prologue
des pièces [pūrvaraṅga] |marionnettiste.

sūtrapāt.ha [pāt.ha] m. gram. np. du
Sūtrapāt.ha “Recueil des règles (de la gram-
maire de Pān. ini)” ; syn. As.t.ādhyāȳı.

sūtrasthāna [sthāna] n. lit. section générale
(not. d’un ouvrage de médecine).

sūtrānta [anta] m. bd. np. du Sūtrānta, doc-
trine bd. définie par des aphorismes.√

s� d̂ sūd v. [10] pr. (sūdayati) pp. (sūdita)
pf. (ni) tuer, détruire.
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s� d sūda [sūd] m. véd. puits | sauce | cuisinier.
sūdadohas [dohas] a. m. n. f. véd. qui donne

du lait comme un puits — f. soc. formule sacri-
ficielle “source de lait”.
s� dn sūdana [sūd-ana] agt. m. f. sūdanā ifc.

qui tue, qui détruit — n. destruction, fait de
tuer.
s� nA sūnā f. abattoir ; boucherie ; massacre.
s� n� sūnu m. fils, enfant — f. fille ‖ ang. son ;

lat. sūnus ; all. Sohn.
s� p sūpa m. sauce, soupe ; bouillon, curry de

légumes ; ragoût.
s� y sūya cf. sutya.
s� r sūra [vr. sura] m. le Soleil.
s� Er sūri [svar2] m. érudit ; sage | jn. titre Sūri

de lettré jaina ; cf. Somadeva1.
s� mF sūrmı̄ f. enclume.
s� y sūrya [vr. sura-ya] m. soleil | myth. np.

du “Divin” Sūrya, dieu Soleil ; il est le Ra-
dieux [Āditya] fils d’Aditi et de Dyau (ou [Rām.]
Kaśyapa) ; il est Resplendissant [Vivasvān] ; à
son lever sous son aspect d’Incitateur [Savitā] il
inspire les pensées ; il est représenté tenant 2 lo-
tus ; [VP.] son char est tiré par 7 chevaux sym-
bolisant les 7 jours de la semaine, et nommés
d’après des mètres védiques : Gāyatr̄ı1, Br.hat̄ı,
Jagat̄ı, Us.n. ik, Tris.t.up, Anus.t.up et Paṅkti ; son
cocher est Arun. a l’Aurore ; il est le gardien
[dikpāla] de la direction du Sud-Ouest ; de son
épouse Conscience [Sañjñā] il engendra Manu-
Vaivasvata, Yama et Yamı̄ ; de son substitut
[Savarn. ā] l’Ombre [Chāyā] il engendra Śani (Sa-
turne) et Tapat̄ı (Canicule) ; de Sañjñā-Saran. yū
transformée en jument il engendra les Aśvinau
et Revanta ; Vísvakarmā rabota le huitième de
son éclat pour que Sañjñā puisse le supporter, et
de ses copeaux façonna Sudarśana et les autres
armes des dieux ; Dan.d. ı̄ et Piṅgala sont ses ser-
viteurs ; ses temples principaux se trouvent à
Konarak (mod. Orissa) et Modhera (mod. Gu-
jarāt) ; cf. Arka, Khaga, Citraratha, Tapana, Di-
nakara, Bhānu, Bhāskara, Ravi — f. sūryā myth.
np. de Sūryā, fille de Sūrya ; elle accompagne
les Aśvinau dans leur chariot ; son mariage avec
Soma est le prototype mythique de la cérémonie
de mariage védique ‖ gr. σειριoς ; lat. sol ; fr. so-
leil.

sūryakānta [kānta] m. myth. [“aimé du so-
leil”] cristal aux propriétés merveilleuses.

sūryagraha [graha] m. astr. soleil (en tant
qu’influence astrale) | éclipse de soleil (en tant
que phénomène) ; syn. sūryagrahan. a | myth.
épith. de Rāhu, démon des éclipses.

sūryagrahan. a [grahan. a] n. éclipse de soleil.

sūryadāsa [dāsa] m. hist. np. du poète
Sūryadāsa “Serviteur du Soleil” (16e siècle) ; il
composa le vilomakāvya Rāmakr.s.n. akāvya vers
1580 ; il est sans doute l’inventeur de ce genre
littéraire.

sūryanamaskāra [namaskāra] m. soc. [yoga]
la salutation au Soleil ; elle débute une séance
d’exercices [hat.hayoga].

sūryanād. ı̄ [nād. ı̄] f. cf. piṅgalā.
sūryapūjā [pūjā] f. soc. festival fêtant la

guérison de la lèpre de Sāmba par Sūrya ; on
le célèbre à la sāmbadaśamı̄, pour souhaiter la
bonne santé des enfants ; cf. dhanuyātrā.

sūryaprabha [prabha] m. lit. [KSs.] np.
du bon roi Sūryaprabha “Soleil resplendis-
sant” ; il régnait à Vakrolaka ; son épouse était
Sukhāvat̄ı2.

sūryavam. śa [vam. śa] m. myth. lignée solaire ;
cf. Vivasvān, Manu, Iks.vāku, Daśaratha, Rāma,
Haríscandra.

sūryavam. śin [-in] agt. m. f. sūryavam. śin̄ı
myth. se dit des rois de la lignée solaire.

sūryavāra [vāra] m. dimanche.
sūryās.t.aka [as.t.aka] n. lit. np. de l’hymne

Sūryās.t.aka de dévotion au Soleil.√
s� sr. v. [1] pr. (sarati) v. [3] pr. (śısarti) pft.

(sasāra) pp. (sr.ta) pf. (anu, apa, abhi, ā, upa,
nis, pari, pra, prati, vi, sam) couler | courir, al-
ler rapidement ; fuir en courant ; souffler (vent)
| s’avancer rapidement, surgir, attaquer ; s’im-
poser — ca. (sārayati) mettre en mouvement
| écarter, enlever.
s� Ë sr.kva var. sr.kvan, sr.kvi n. le coin de la

bouche — f. sr.kvin. ı̄ id.
s� gAl sr.gāla var. śr.gāla m. natu. zoo. chacal

— f. sr.gāl̄ı natu. chacal femelle.√
s� ĵ sr.j1 v. [6] pr. (sr.jati) pft. (sasarja)

pp. (sr.s.t.a) pf. (ati, ava, ut, upa, pra, vi, sam)
lâcher, laisser s’échapper, répandre | créer, en-
fanter, émettre, lancer — ps. (sr.jyate) être créé,
être lancé — ca. (sarjayati) lâcher, répandre ;
créer — dés. (sisr.ks.ati) désirer créer ‖ fr. source.
s� ĵ sr.j2 [sr.j1] ifc. a. m. n. f. qui émet, qui

décharge ; qui produit, qui crée.
s� Òy sr. ñjaya m. myth. [Rām.] np. du roi

de Vísālā Sr.ñjaya, fils de Dhūmrāśva, père de
Sahadeva2 | myth. [MS.] nom d’un peuple qui
abusa des sacrifices et en fut puni.√

s� p̂ sr.p v. [1] pr. (sarpati) pp. (sr.pta)
pf. (ava, ut, upa, vi) ramper ; se glisser vers
| véd. (rituel) s’avancer en planant, le corps
penché, main dans la main, (not. du sadas au
bahis.pavamāna) — ca. (sarpayati) faire ramper
‖ gr. ερπω ; lat. serpo ; fr. serpent.
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s� Ø sr.pta [pp. sr.p] a. m. n. f. sr.ptā rampé,
glissé (hors de 〈abl.〉, dans 〈loc.〉) — n. endroit
par où se faufiler.
s� mr sr.mará [sr.-mara] a. m. n. f. sr.mar̄ı rapide

| natu. gazelle.
s� £ sr.s.t. á [pp. sr.j1] a. m. n. f. sr.s.t. ā émis, créé,

produit.
s� E£ sr.s.t. i [sr.s.t.a] f. émission, création, produc-

tion ; la nature |phil. la création cosmique, l’une
des 5 manifestations divines [pañcakr.tya] ; opp.
sam. hāra |lit. np. de la partie [khan. d. a] Sr.s.t.i d’un
purān. a traitant de mythes de création.
s�k seka [sec] m. aspersion, arrosage, ac-

tion de verser | émission de liquide ; éjaculation,
sperme.
s�ĉ sec [ca. sic] v. [10] pr. (secayati) répandre,

arroser.
s�cn secana [sec-ana] n. arrosage, aspersion.
s�V̂ set. [sa1-it. ] nota. gram. se dit des racines se

conjuguant avec un ‘i’ intercalaire (opp. anit.).
s�t� setu m. digue, barrage ; pont ; frontière ;

limite infranchissable | (au fig.) norme à respec-
ter, tabou.
s�n sena iic. pour senā.
senakula [kula] n. hist. famille de la dy-

nastie Sena, qui régna au Bengale aux 11e et
12e siècles ; son fondateur Hemantasena prit son
indépendance de l’Empire Pāla en 1095.
s�nA senā f. trait, javelot, missile |armée ; armé

en rang de bataille | [senāmukha] troupe de 3
éléphants et chars, 9 cavaliers, 15 fantassins —
n. sena ifc. id. — m. sena ifc. hist. forme des
noms de princes de la dynastie Sena.

senāgra [agra] n. front d’une armée.
senāgraga [ga] agt. m. f. senāgragā qui

marche en tête d’une armée ; général.
senājit [jit] a. m. n. f. “à l’armée victorieuse”,

nom de princes | var. senajit id.
senādhipati [adhipati] m. général en chef

d’un corps d’armées.
senān̄ı [n̄ı2] m. commandant d’armée ;

général.
senāpati [pati] m. général d’armée | myth.

np. de Senāpati “Chef de l’armée (des dieux)”,
épith. de Skanda.

senāmukha [mukha] n. troupe formée de 3
pelotons [patti] ; cf. gulma.
s��dý sendra [sa1-indra] a. m. n. f. sendrā myth.

accompagné d’Indra.√
s�v̂ sev v. [1] pr. md. (sevate) fut. (sevis.yate)

pft. (sis.eve) pp. (sevita) pfp. (sevan̄ıya) pf. (upa,
ni) servir, honorer, rendre hommage | habiter,
vivre à 〈acc.〉 | cultiver, pratiquer, se vouer à.

s�vk sevaka [sev-aka] m. serviteur |aide, cour-
tisan, adepte, volontaire — ifc. qui s’occupe de,
qui honore, qui révère.
s�vn sevana [sev-ana] m. service ; hommage,

révérence (not. du guru) | commerce sexuel —
ifc. service de, hommage de, etc. | pratique assi-
due de, fait de se vouer à — f. sevanā hommage.
s�vnFy sevan̄ıya [pfp. [2] sev ] a. m. n. f. se-

van̄ıyā qu’il faut servir, honorer ou courtiser.
s�vA sevā [sev ] f. hommage, service ; cour faite

à 〈loc. g. iic.〉 ; culte — ifc. pratique assidue de ;
commerce sexuel avec.
s�Evt sevita [pp. sev ] a. m. n. f. sevitā habité ;

servi, honoré — ifc. pourvu de, plein de.
s�Evn̂ sevin [sev-in] agt. m. f. sevin̄ı ifc. qui

sert, qui honore ; qui habite ; qui pratique |
respectueux ; courtisan.
s��r seśvara [sa1 -̄ı́svara] a. m. n. f. seśvarā

phil. théiste ; opp. nir̄ı́svara.
seśvarasām. khya [sām. khya] n. phil. forme

théiste du sām. khya ; cf. yoga.
s{Enk sainika [vr. senā-ka] a. m. n. f. sai-

nikā militaire — m. soldat, guerrier |pl. sainikās
troupes.
s{�Dv saindhava [vr. sindhu] a. m. n. f. saind-

hav̄ı relatif au Sindhu, originaire du Sindhu —
m. habitant, prince du Sindhu | myth. [Mah.]
np. de Saindhava, épith. de Jayadratha “roi du
Sindhu” |pl. saindhavās habitants du Sindhu —
n. sel gemme (de l’Indus).

saindhavaka [-ka] a. m. n. f. saindhavikā
propre aux habitants du Sindh.
s{�y sainya [vr. senā-ya] a. m. n. f. sainyā mi-

litaire — m. soldat — n. armée.
s{r saira [vr. s̄ıra] a. m. n. f. sair̄ı qui concerne

la charrue.
sairam. dhra var. sairandhra [dhara] m. soc.

[“porteur d’araire”] homme de caste inférieure ;
not. fils d’un dasyu et d’une āyogav̄ı | soc. ser-
viteur libre — f. sairam. dhr̄ı soc. femme d’un
sairam. dhra ; servante libre de gynécée, dame
de compagnie |myth. [Mah.] rôle d’emprunt de
Draupad̄ı cachée à la cour du roi Virāt.a comme
dame de compagnie.
soQĈvAs socchvāsa [sa1-ucchvāsa] a. m. n.

f. socchvāsā qui soupire ; qui expire fortement
| essouflé.
socchvāsam adv. avec un soupir de soulagement.
soY sod. ha [pp. sah1] a. m. n. f. sod. hā sup-

porté, enduré ; toléré.
sopAn sopāna n. escalier, marches ; échelle |

degré, niveau.
soBEr sobhari m. lit. np. de Sobhari, auteur

d’hymnes du R. gveda.
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som sóma [su2-ma] m. véd. jus excitant ex-
trait par pressage et filtrage des tiges de la
plante soma dont l’identification est controver-
siale (bot. Cannabis sativa ou Sarcostema vimi-
nalis ou Asclepias acida ou Ephedra), breuvage
sacré bu par les prêtres lors du sacrifice védique ;
cf. am. śu, adri, pavitra, sutya | myth. sa per-
sonnification le dieu Soma, auquel est consacré
le 9e man. d. ala du R. gveda ; plus tard identifié
à l’amr.ta, breuvage des dieux et source d’im-
mortalité ; le roi des dieux Indra en est ivre
| myth. épith. du dieu Candra personnifiant la
Lune comme “(récipient du) soma”, l’un des 8
trésors [vasu] ; il est le gardien [dikpāla] de la
direction du Nord-Est ; son mariage avec Sūryā
est évoqué dans les rites du mariage védique ;
astr. il préside le naks.atra Mr.gaśiras ; cf. Tārā,
Varcā |phil. [āyurveda] principe froid, opp. prin-
cipe chaud [agni] |symb. le nombre 1 ‖ avestique
Haoma.

somadatta [datta] m. myth. [Mah.] np. du
prince kaurava Somadatta “Don lunaire”, fils de
Bāhl̄ıka, père de Bhūrísravā | myth. [Rām.] np.
du roi de Vísālā Somadatta1, fils de Kuśāśva,
père de Kakutstha1.

sómadā [dā] f. myth. [Rām.] np. de la gand-
harv̄ı Somadā ; elle conçut le roi Brahmadatta
du r.s. i Cūl̄ı.

somadeva [deva] m. hist. np. de Soma-
deva Bhat.t.a “Roi du Soma”, poète de la cour
du roi Kalaśa du Kaśmı̄ra ; il composa le
Kathāsaritsāgara entre 1063 et 1082 | hist. np.
de Somadeva1 Sūri, lettré jäıne du 10e siècle du-
rant le règne du roi Rās.t.rakūt.a Kr.s.n. a3 ; on lui
doit le Yaśastilaka.

somanātha [nātha] n. géo. np. de Somanātha
“Mâıtre de Soma”, premier parmi les 12 signes
divins de Śiva [jyotirliṅga] ; on dit qu’il fut
établi dans un temple en or par Soma à So-
manāthapattana, pour remercier Śiva d’avoir
adouci la malédiction de Daks.a ; son liṅga était
suspendu dans les airs par magnétisme.

somanāthapattana [pattana] n. géo. np. de
Somanāthapattana “Ville de Śiva Mâıtre de la
Lune”, célèbre pour ses magnifiques portes et les
nombreux trésors de son temple ; elle fut pillée
par Mahmud de Ghazni en 1025, saccagée de
nouveau en 1297 et 1394, et finalement détruite
par Aurangzeb en 1706 ; mod. Somnath Patan
sur la côte du Gujarāt.

somanāthapura [pura] n. géo. np. de la
ville de Somanāthapura, près de Mysore au
Karn. āt.aka, site du temple de Keśava ; elle fut
fondée en 1269 par Somadan.d. anāyaka, vassal du

roi Hoysala Narasim. ha III.
somapa [pa1] a. m. n. f. somapā soc. qui boit

le soma — m. soc. prêtre offrant le sacrifice de
soma | var. somapā id.

somapāna [pāna] n. soc. boisson du soma.
somapura [pura] n. géo. np. du grand mo-

nastère bd. de Somapura au Bengale (mod. Pa-
harpur) établi par le roi Dharmapāla1 au 8e

siècle ; il brûla lors d’une guerre au 11e siècle,
fut reconstruit, et abandonné au 13e siècle lors
des invasions musulmanes.

somayāga [yāga] m. soc. véd. sacrifice de
soma ; cf. pravargya.

somayājin [yājin] agt. m. f. somayājin̄ı soc.
qui effectue un sacrifice de soma | hist. np. du
mathématicien et astronome Nı̄lakan. t.ha3 So-
mayāj̄ı, auteur du Tantrasam. graha (1445–1545).

somarāma [rāma] m. géo. np. de So-
marāma, grand lieu de pélerinage shiväıte à
Rāmacandrapura ; c’est un pañcarāmaks.etra, on
dit que le śivaliṅga Someśvara y fut installé par
Candra lui-même.

somavam. śa [vam. śa] m. myth. lignée royale
lunaire ; cf. Budha, Puru, Dus.yanta, Purūravā,
Bharata, Kuru, Śām. tanu.

somavāra [vāra] m. lundi.
somaśambhu [́sambhu] m. hist. np. de

Somaśambhu, auteur śaiva du 11e siècle né au
Kaśmı̄ra ; on lui doit un important manuel de
rituel [paddhati].

somaśambhupaddhati [paddhati] f. lit. np.
de la Somaśambhupaddhati, manuel de rituel
śaiva dû à Somaśambhu.

somaśravas [́sravas] m. myth. [Mah.] np. de
Somaśravā “Gloire de l’astre Lune”, fils d’un er-
mite et d’une serpente qui avait absorbé de sa
semence ; le roi Janamejaya le prit comme cha-
pelain [purohita].

somasūtra [sūtra] n. arch. gouttière évacuant
les libations versées sur le liṅga dans un sanc-
tuaire śaiva.

somādhi [ādhi1] m. myth. [Mah.] np. de
Somādhi ou Somāpi, fils de Sahadeva1, roi du
Magadha.

somānanda [ānanda] m. hist. np. de
Somānanda “Joie Lunaire”, philosophe
śaivasiddhānta du Kaśmı̄ra de la fin du 9e

siècle, précurseur de la doctrine de la Recon-
naissance [Pratyabhijñā] qui fut développée par
son disciple Utpaladeva ; il est l’auteur de la
Śivadr.s.t.i ; il fut peut-être l’élève de Vasugupta
| hist. np. du mâıtre de musique Somānanda1

(17e siècle), auteur du Rāgavibodha en vers et
de son commentaire [viveka].
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somāpi [āpi] m. myth. cf. Somādhi.
someśvara [̄ı́svara] m. géo. np. du śivaliṅga

Someśvara, établi au pañcarāmaks.etra So-
marāma par Candra | hist. np. du roi
Someśvara1, de la dynastie des Cālukyās de
l’Ouest, fils de Jayasim. ha3 ; il régna de 1042
à 1068 ; il combattit sans succès les empereurs
Colās ; il fonda la ville de Kalyān. ı̄, dont il fit
sa capitale ; il se suicida par noyade dans la
Tuṅgabhadrā | hist. np. du roi Someśvara2, fils
âıné du précédent ; il régna à Kalyān. ı̄ de 1068
à 1076, quand il fut détrôné par son jeune frère
Vikramāditya6 |hist. np. du roi Someśvara3, fils
de Vikramāditya6 ; il régna à Kalyān. ı̄ de 1126
à 1138 ; on lui attribue l’œuvre encyclopédique
Mānasollāsa, probablement composée par ses
poètes de cour ; Jagadhekamalla2 lui succéda.
som soma1 [sa1-umā] iic. avec Umā.
somaskanda [skanda] m. myth. [“(Śiva) avec

Umā et Skanda”], groupe représentant la famille
de Śiva, idole de bronze traditionnelle de l’Inde
du Sud.
soMy somyá [soma-ya] a. m. n. f. somyā qui

offre le soma ; inspiré par le soma — voc. adr.
[saumya] mon cher.
sol¬ solaṅka m. nom d’un clan rājput du

Gurjara, d’obédience jaina — f. solaṅk̄ı hist. np.
de la dynastie Solaṅk̄ı ; cf. An. ahilapāt.aka.
so	ZFq sos.n. ı̄s.a [sa1-us.n. ı̄s.a] a. m. n. f. sos.n. ı̄s. ā

enturbanné.
sOK saukha [vr. sukha] iic. à propos du bien.
saukhayānika [yāna-ika] m. soc. barde chargé

de souhaiter au roi le succès dans une
expédition.

saukharātrika [rātrika] m. soc. titre de la per-
sonne chargée de demander au roi s’il a bien
dormi.

saukhaśāyika [́sāyikā] m. syn. saukharātrika.
sOHy saukhya [vr. sukha-ya] n. bien-être, bon-

heur, félicité.
sOg�D saugandha [vr. sugandha] a. m. n. f.

saugandh̄ı parfumé, suave — m. parfumeur —
n. parfum.

saugandhika [-ika] a. m. n. f. saugandhikā
odorant, parfumé — m. parfumeur — n. soufre
| variété de rubis | sorte de lotus.
sOj�y saujanya [vr. sujana-ya] n. amabilité,

bonté, bienveillance, obligeance, charité | mod.
gratuité ; mécénat.
sOEt sauti [vr. sūta2] m. patr. Sauti, “Fils

de cocher” | myth. [Mah.] not. patr. de Karn. a
“élevé par le cocher [sūta2]” (Adhiratha) |
myth. [Mah.] patr. de Ugraśravā, fils du mes-
sager [sūta2] Lomahars.an. a, qui conta aux r.s. i

de la forêt Naimis.a rassemblés par Śaunaka le
poème [kāvya] du Mah. qu’il avait entendu de
Vaísampāyana au sacrifice de Janamejaya.
sO/ sautra [vr. sūtra] a. m. n. f. sautr̄ı fait de

fils ; tissu | lit. relatif aux aphorismes.
sautra dhātu gram. racine mentionnée dans une
règle de grammaire pour la dérivation d’un
thème nominal, mais n’admettant pas de formes
verbales finies.
sO/AE�tk sautrāntika [vr. sūtrānta-ika] m.

bd. adepte du Sūtrānta | pl. bd. doctrine des
sautrāntikās, école rattachée au sarvāstivāda.
sO/AmZ sautrāman. a [vr. sutrāman] a. m. n.

f. sautrāman. ı̄ myth. relatif à Indra-Protecteur
— f. sautrāman. ı̄ soc. véd. rite solennel en l’hon-
neur d’Indra ; à l’origine, destiné à contrer les
effets d’excès de boisson de soma ; [SB.] qui est
consacré avec ce sacrifice renâıt parmi les dieux
“avec son propre corps” [sarvatanu].
sOdAs saudāsa [vr. sudas] m. myth. [Mah.]

np. de Saudāsa, patr. de Kalmās.apāda “(fils) de
Sudā”.
sOD saudha [vr. sudhā] a. m. n. f. saudhā

plâtré ; crépi, couvert de stuc — m. n. villa, pa-
lais.
sO�drn�d saundarananda [vr. sundara-

nanda] m. lit. np. du Saundarananda, épopée
du gracieux Nanda, ouvrage dû à Aśvaghos.a.
sO�dy saundarya [vr. sundara-ya] n. beauté,

grâce, élégance | bonté, générosité | phil.
esthétique.

saundaryalahar̄ı [lahar̄ı] f. lit. np. de la
Saundaryalahir̄ı “Vague de beauté”, poème
dévotionnel de Śaṅkarācārya à la gloire de la
beauté de Pārvat̄ı.
sOEØk sauptika [vr. supta-ka] a. m. n. f. saup-

tikā lié au sommeil ; nocturne.
sauptikaparvan [parvan] n. lit. 10e livre du

Mah., “de (l’attaque) nocturne” ; il conte le car-
nage du camp des pān. d. avās endormis.
sObl saubala [vr. subala] m. myth. [Mah.] np.

de Saubala, fils du roi Subala, patr. de Śakuni.
sOB saubha m. myth. np. de Saubha, cité

aérienne de Haríscandra | myth. [Mah.] np. de
Saubha1, capitale du roi Śālva, citadelle ma-
gique indestructibel.
sOBg saubhaga [vr. subhaga] a. m. n. f. saub-

hagā de bon augure, favorable.
saubhagatva [-tva] n. bonheur ; chance.
sOBEr saubhari [vr. sobhari] m. myth. np. du

sage [muni] Saubhari ; il vivait à Vr.ndāvana, et
avait interdit à Garud. a d’y venir, sous peine
de mort ; le nāga Kāliya s’y réfugia, et n’en fut
délogé que par Kr.s.n. a.
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sOBA`y saubhāgya [vr. subhaga-ya] n. bon-
heur, chance, félicité ; bonheur conjugal.

saubhāgyavat [-vat] a. m. n. f. saubhāgyavat̄ı
fortuné ; qui porte chance — f. saubhāgyavat̄ı
femme mariée (not. lors du mariage
[pān. igrahan. a]).
sOmns saumanasa [vr. sumanas] a. m. n. f.

saumanas̄ı plaisant, agréable | fleuri — m. bien-
être ; bonne humeur |myth. [Rām.] np. de Sau-
manasa, dísāgaja de l’Ouest — n. plaisir, satis-
faction.
sOEm/ saumitra [vr. sumitra] n. amitié — m.

var. saumitri myth. np. de Saumitra ou Saumi-
tri, matr. de Laks.man. a | du. saumitr̄ı myth. np.
de Saumitr̄ı “les (2) fils de Sumitrā” (Laks.man. a
et Śatrughna).
sOMy saumyá [vr. soma-ya] a. m. n. f. saumyā

myth. relatif au soma, à la lune | septentrional ;
frais et humide ; de caractère froid (opp. āgneya)
| aimable, doux, gentil — m. myth. l’une des 10
régions [dv̄ıpa] formant le jambudv̄ıpa — voc.
adr. mon cher, honorable (terme d’adresse polie
à l’égard d’un brahmane).
sOr saura [vr. sura] a. m. n. f. saurā solaire

— m. myth. np. de Saura, patr. de Śani “(fils)
du Soleil” | [sauraja] coriandre — n. lit. collec-
tion d’hymnes au soleil, extraits du R. gveda | cf.
saurapurān. a.

saurapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Saura-
purān. a.

sauramāna [māna2] a. m. n. f. sauramānā
(calendrier) solaire (opp. cāndramāna).

sauramānayugādi [yugādi] m. mod. jour de
l’an selon le calendrier sauramāna.
sOrt saurata [vr. surata] a. m. n. f. sauratā

relatif au plaisir sexuel — n. jouissance sexuelle.
sOrB saurabha [vr. surabhi] a. m. n. f. sau-

rabhā parfumé — m. coriandre — n. parfum,
bonne odeur |safran ; myrrhe |mémorial, cadeau-
souvenir ; offrande.
sOrA£~ saurās.t.ra [vr. surās.t.ra] a. m. n. f.

saurās.t. r̄ı géo. habitant du Surās.t.ra (mod. Gu-
jarāt).

saurās.t.ranagara [nagara] n. géo. np. de la
ville de Saurās.t.ranagara (mod. Surāt).
sOvE-tk sauvastika [vr. svasti-ka] a. m. n. f.

sauvastikā salutaire — m. symbole svastika re-
tourné.
sOvFr sauv̄ıra [vr. suv̄ıra] m. relatif au peuple

suv̄ıra ; son roi ; syn. saindhava |pl. sauv̄ırās po-
pulation suv̄ıra — n. gruau aigre (eau de riz
bouilli fermentée).

sauv̄ıraka [-ka] m. homme du peuple suv̄ıra.

sO¤v saus.t.hava [vr. sus.t.hu] n. excellence ;
suprême bien ; extrême beauté ; intelligence
supérieure | excellente posture du corps (not.
danse).
sOã� sauhr.dya [vr. suhr.d-ya] n. amitié, af-

fection.√
-k�d̂ skand v. [1] pr. (skandati) pft. (cas-

kanda) pp. (skanna) pf. (pra) monter, sauter,
jaillir | descendre, tomber, couler — ca. (skan-
dayati) répandre, émettre (not. retas) ; négliger
‖ lat. scando ; fr. scander, descendre.
-k�d skandá [skand] m. véd. [ChU.] np.

de Skanda pour le sage Skandakumāra, fils
de Brahmā, éternellement jeune, insurpassable
érudit du Veda ; il apprit à Śiva le pouvoir du
pran. ava mantra [om] | myth. plus tard évoqué
comme Skanda “Qui jaillit (de la fécondation du
Gange par le Feu du sperme de Śiva)” ; on le dit
né d’un jet du sperme de Śiva pénétré d’Agni
dans le Gange ; [Rām.] Śiva-Rudra s’étant uni
à Umā-Pārvat̄ı, les dieux furent inquiets de la
naissance d’un fils dont la Terre ne pourrait
supporter la puissance ; ils le supplièrent de se
consacrer à l’ascétisme ; son sperme déjà versé,
pénétré d’Agni, donna naissance à la Montagne
Blanche [Śveta1] ; les dieux, désireux d’avoir
un chef à leur armée, demandèrent à Agni de
féconder Gaṅgā ; l’embryon d’or qui en jaillit
était Skanda ; [Mah.] (variante) Agni féconda les
épouses des sept sages [saptars. i] (sauf la fidèle
Arundhat̄ı) en lesquelles s’était transformée suc-
cessivement Svāhā, qui recueillit son sperme
pour le jeter [skanna] 6 fois dans un étang
d’or du Mont Śveta1 ; Skanda fut confié aux 6
Pléiades [Kr.ttikās] ses nourrices qui l’élevèrent
en cachette ; il est ainsi souvent représenté avec
6 têtes [S. an.mukha], et appelé Kārttikeya et
Guha ; inquiets de ses pouvoirs, les dieux lui en-
voyèrent Indra qui lui déclara la guerre, mais
fut vaincu ; le choc de son vajra sur le flanc
de Skanda ne fit que donner naissance à son
double Vísākha ; Indra s’inclina, mais Skanda
ne demanda qu’à devenir le général en chef de
l’armée des dieux [Senāpati] ; il porte le jave-
lot magique [́sakti] qui lui revient en main ; on
lui attribue beaucoup d’exploits ; il tua le démon
Tāraka et son aide Mahis.a ; il tua le daitya Bān. a
caché dans la montagne Krauñca ; sa monture
est le paon Paravān. i, en lequel se transforma
son ennemi vaincu Śūrapadma ; il porte un coq
sur son fanion ; il est identifié à la divinité dra-
vidienne Murugan de la jeunesse, de la beauté
et de la guerre ; il est évoqué comme l’adoles-
cent abstinent [brahmacārin] Kumāra, évitant
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le contact avec les femmes, qui ne sont pas ad-
mises dans ses sanctuaires ; il a néanmoins gardé
de Murugan un caractère amoureux et dissipé,
et son culte est déplacé pour les jeunes filles ; il
est aussi le patron des voleurs et des bandits ;
sous son aspect Naigames.a-Vísākha à tête de
bélier, il assure la fertilité, et on l’implore pour
avoir un fils ; mais sous son aspect Skandagraha
il fait du mal aux enfants ; qqf. on lui attribue
comme épouses Devasenā et Vall̄ı ; on l’appelle
aussi Subrahman.ya “Favorable aux brahmanes”
et Yoḡı́svara “Suprême parmi les yogis” ; il est
parfois associé à la planète Mars.

skandakumāra [kumāra] m. véd.
[ChU.] np. du sage Skandakumāra, fils de
Brahmā, éternellement jeune [Sanatkumāra],
éternellement beau [Sanatsujāta], insurpassable
érudit du Veda ; plus tard évolue en Skanda, né
de Śiva et d’Agni.

skandagraha [graha] m. myth. np. de Skan-
dagraha, aspect ou compagnon de Kumāra qui
fait du mal aux enfants ; cf. Nejames.a.

skandapurān. a [purān. a] n. lit. np. du Skan-
dapurān. a ou Skāndapurān. a, immense texte my-
thologique śaiva, relativement récent.
-k�D skandhá m. épaule, tronc, corps ; tronc

d’arbre | poteau sacrificiel ; syn. stambha |
troupe, division d’une armée ; multitude | lit.
section, division (d’un ouvrage) | bd. agrégat
ou facteur constitutif de l’ego ; on en compte
5 [pañcaskandh̄ı] : la forme [rūpa], la sensation
[vedanā], la perception [sam. jñā2], la formation
mentale ou émotion [sam. skāra] et la prise de
conscience active [vijñāna] ‖ pali khanda.

skandhasam. tāna [sam. tāna] m. bd. suite des
agrégats.

skandhāvāra [āvāra] m. camp royal ; quartier
général d’une armée.
-k�Dk skandhaka [skandha-ka] n. lit. mètre

de poésie āryā utilisé pour certaines épiques de
cour.
-kà skanna [pp. skand] a. m. n. f. skannā jeté ;

émis (not. sperme).
-kA�d skānda [vr. skanda] a. m. n. f. skāndā

myth. relatif à Skanda.
skāndapurān. a [purān. a] n. cf. skandapurān. a.√
-Kl̂ skhal v. [1] pr. (skhalati) pft. (caskāla)

aor. [5] (askhāl̄ıt) pp. (skhalita) trébucher ;
hésiter ; bégayer | faire une erreur — ca. (skha-
layati) ca. (skhālayati) faire trébucher ; arrêter.
na skhal ne pas hésiter, rester ferme ; réussir.
-Kl skhala [skhal] m. fait de trébucher, de

vaciller ; bégaiement, hésitation.

skhalana [-na] n. fait de trébucher, insta-
bilité ; ivresse ; bégaiement, erreur de diction
| décharge saccadée | erreur (en 〈iic.〉).
manus.yāh. skhalanaś̄ılāh. L’erreur est humaine.
-Klt̂ skhalat [ppr. skhal] a. m. n. f. skhalant̄ı

qui trébuche.
skhaladvākya [vākya] a. m. n. f. skha-

ladvākyā qui bégaie, qui prononce mal.
-KElt skhalita [pp. skhal] a. m. n. f. skhalitā

saccadé ; instable ; hésitant, inassuré ; déficient
(langage) |vacillant ; ivre |obstrué, empêché, in-
terrompu ; frustré, perplexe | erroné en 〈loc.〉 —
n. erreur, faute, maladresse.√

-tn̂ stan [relié à tan2] v. [1] pr. (stanati)
pp. (stanita) tonner.
-tn stána m. sein, mamelle, pis.
stanadaghná [daghna] a. m. n. f. stana-

daghnā f. stanadaghn̄ı (de l’eau) jusqu’à la poi-
trine.
-tnEy×� stanayitnu var. tanayitnu [stana-

yitnu] a. m. n. f. tonnant — m. tonnerre.
-tEnt stanita [pp. stan] a. m. n. f. stanitā qui

tonne — n. tonnerre ; rumeur, cris ; applaudis-
sement | grognement | vibration grondante (not.
d’une corde d’arc).
-tbk stabaka [stamba-ka] m. n. touffe, bou-

quet ; parterre | lit. suite de 25 strophes [́sloka].
-tND stabdha [pp. stambh] a. m. n. f. stabdhā

fixe, rigide ; figé.
stabdhadr.s.t. i [dr.s.t. i] a. m. n. f. [“au regard

fixe”] se dit des dieux (dont les yeux ne clignent
pas).
-tMb stambá m. touffe (not. d’herbe) ; gerbe

(not. de riz) ; bouquet.√
-tMB̂ stambh v. [9] pr. (stabhnāti) pp.

(stabdha) pf. (ut, vi) fixer, soutenir, étayer,
consolider, affermir | arrêter, figer, immobiliser,
paralyser — ca. (stambhayati) pp. (stambhita)
fixer, étayer ; arrêter, immobiliser.
-tMB stambha [stambh] m. pilier, poteau, co-

lonne, montant ; tronc d’arbre |soc. poteau sacri-
ficiel ; syn. skandha | [dhvajastambha] soc. mât
porte-bannière d’un temple | obstination ; stu-
peur | phil. [tantra] paralysie par magie — f.
stambhā ifc. pilier de.
-tMBn stambhana [stambha-na] agt. m. f.

stambhanā qui fige, qui immobilise ; paralysant
— n. paralysie ; arrêt par magie.
-tEMBt stambhita [pp. stambh] a. m. n.

f. stambhitā fixé, paralysé ; supprimé, anéanti
(not. par magie).
-ty starya [pfp. [1] str̄. ] a. m. n. f. staryā à

étendre
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-tv stáva [stu] m. éloge, louange ; not. hymne
de louange.

stavana [-na] n. id.
-tA&y stāvya [pfp. [1] stu] a. m. n. f. stāvyā à

louer, dont on doit faire l’éloge.
-tFZ st̄ırn. a [pp. str̄. ] a. m. n. f. st̄ırn. ā étendu ;

jonché, parsemé, éparpillé.√
-t� stu v. [2] pr. (stauti) pft. (tus.t. āva) fut.

(stos.yati) aor. [3] (atus.t.avat) aor. [4] (astaus. ı̄t)
aor. [5] (astāv̄ıt) aor. ps. (astāvi) pp. (stuta)
pfp. (stutya, stāvya) ppr. ps. (stūyamāna) abs.
(stutvā, -stutya) pf. (pra, sam) louer, célébrer,
glorifier — ps. (stūyate) être loué — ca.
(stāvayati) louer — ca. md. (stāvayate) faire
célébrer.
-t� kA stúkā [relié à stoka] f. mèche, natte (de

cheveux) ; touffe, tresse (not. de laine).
-t� t stuta [pp. stu] a. m. n. f. stutā loué,

célébré, glorifié — n. louange ; hymne ; chant de
l’udgātr. ; cf. stotra.
-t� Et stuti [stu-ti] f. louange, panégyrique ;

flatterie.
-t� ND stubdha [pp. stubh] a. m. n. f. stubdhā

chanté, célébré.√
-t� B̂ stubh v. [1] pr. (stobhati) pp.

(stubdha) pf. (anu) célébrer ; chanter (not. un
sāman).
-t� p stūpa m. amas, tas | bd. tumulus en

terre ou dôme-monument en brique, de forme
conique servant de reliquaire ou commémorant
un événement de la vie de Buddha.
-t� ymAn stūyamāna [ppr. ps. stu] a. m. n. f.

stūyamānā étant loué.
-t� t str.ta [pp. str̄. ] a. m. n. f. str.tā couvert,

jonché.√
-t� str̄. v. [9] pr. (str.n. āti) pr. md. (str.n. ı̄té)

v. [5] pr. (str.n. óti) pr. md. (str.n. uté) pp. (st̄ırn. a,
str.ta) pf. (anu, ā, upa, pra, vi) étendre, étaler,
épandre ; joncher, couvrir de 〈i.〉 |étendre à terre,
tuer ‖ lat. sterno ; ang. to strew.
-t�n̂ sten [vn. stena] v. [10] pr. (stenayati) vo-

ler, dérober.
-t�n stena [sten] m. voleur.
-t�y steya [sten-ya] n. vol, larcin ; chose volée.
steyin [-in] m. voleur.
-tok stoká a. m. n. f. stokā petit, bref, mince

— m. goutte ; mèche.
stokam adv. un peu ; à peine ; peu à peu.
stokena na adv. pas le moins du monde.
-to/ stotrá [stu-tra] n. lit. éloge, louange ;

hymne, ode | soc. hymne à chanter (opp. śastra
hymne à réciter) ; il se compose de 5 parties :
l’ouverture [prastāva], le chant [udḡıtha], les vo-

calises [pratihāra], l’attaque [upadrava] et la fi-
nale [nidhana].
-to/Fy stotr̄ıya [stotra-̄ıya] a. m. n. f. stotr̄ıyā

relatif à un stotra | var. stotriya f. id.
-toB stobha [stubh] m. véd. syllabe sans si-

gnification, interjection chantée dans un sāman.
-tom stóma [stu-ma] n. éloge ; hymne |masse,

amas, multitude.√
-(yA styā var. st̄ı v. [4] pr. md. (styāyate)

pp. (styāna) durcir ; se congeler ; augmenter,
s’étendre | répercuter (un son).
-(yAn styāna [pp. styā] a. m. n. f. styānā coa-

gulé, figé — n. intensité, accroissement, exten-
sion | son répercuté.
-/F str̄ı f. [sg. acc. striyam str̄ım, i. striyā,

dat. striyau, abl. g. striyās, loc. striyām ; du.
nom. striyau, i. str̄ıbhyām, loc. striyos ; pl. nom.
striyas, acc. striyas str̄ıs, i. str̄ıbhis, g. str̄ın. ām]
femme ; épouse ; femelle | [str̄ıliṅga] gram. genre
féminin.

str̄ıka [-ka] a. m. n. f. str̄ıkā féminin.
str̄ıtā [-tā] f. féminité.
str̄ıtva [-tva] n. état féminin.
str̄ıdhana [dhana] n. biens de la femme ; dot.
str̄ıdharma [dharma] m. condition féminine.
str̄ınāman [nāman] a. m. n. f. str̄ınāmn̄ı qui

a un nom féminin.
str̄ıparvan [parvan] n. lit. 11e livre du Mah.,

“des (lamentations) des femmes”.
str̄ıpratyaya [pratyaya] m. gram. suffixe de

formation de thème féminin, affixé à une base
nominale [pratipādikā].
-/{Z strain. a [vr. str̄ı-na] a. m. n. f. strain. ā

féminin ; femelle | concernant les femmes ; dirigé
par les femmes — n. la gent féminine | la nature
féminine.
-T stha [sthā1] ifc. a. m. n. f. sthā2 qui se

tient, qui demeure, qui est (dans, sur, parmi) ;
situé à | occupé à, qui pratique, qui fait | séjour
de ‖ lat. stabulum ; fr. étable.√

-Tĝ sthag v. [10] pr. (sthagayati) pp. (stha-
gita) recouvrir, cacher, faire disparâıtre.
-Tg sthaga [sthag ] a. m. n. f. sthagā clandes-

tin ; frauduleux ‖ ang. thugs.
-TEgt sthagita [pp. sthag ] a. m. n. f. sthagitā

caché, disparu.
-TE�Xl sthan. d. ila [relié à sthala] n. soc. aire

sacrificielle, site rituel véd. | sol en terre battue ;
champ — a. m. n. f. sthan. d. ilā qui dort à même
le sol (en pénitence).

sthan. d. ilaśāyin [́sāyin] agt. m. f.
sthan. d. ilaśāyin̄ı étendu à même le sol.
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-TpEt sthapáti [sthā1-pati] m. gouverneur,
administrateur | architecte, constructeur |
chambellan, majordome.
-Tl sthala [stha-la] n. terre ferme, continent ;

éminence, plateau ; terrain, sol | plancher ; ter-
rasse ; endroit, lieu, emplacement, place ; temple
— m. chapitre, section d’un ouvrage — f. sthal̄ı
terrain vierge | éminence ; plateau — f. sthalā
tas ; entassement de terre, tumulus ‖ lat. locus ;
all. Stelle ; fr. lieu.

sthalapadma [padma] n. natu. fleur de l’hi-
biscus rouge, blanche le matin et pourpre le soir ;
on en fait l’offrande à Sūrya.

sthalapadmin̄ı [padmin̄ı] f. natu. bot. Hi-
biscus mutabilis, hibiscus rouge ; arbuste aux
feuilles semblables à celles de l’érable.

sthalapurān. a [purān. a] n. lit. recueil de récits
et légendes concernant un temple ou autre lieu
sacré.

sthalamāhātmya [māhātmya] n. lit. ouvrage
de glorification d’un lieu saint.

sthalavr.ks.a [vr.ks.a] m. soc. arbre sacré d’un
temple.
-TEvr sthavira [sthā1] a. m. n. f. stha-

virā compact, épais, dense | ancien, antique,
vénérable — m. bd. Ancien (se dit des moines
[bhiks.u] les plus anciens) ; cf. theravāda.√

-TA sthā1 v. [1] pr. (tis.t.hati) pr. md.
(tis.t.hate) pft. (tasthau) pft. md. (tasthe) aor.
[1] (asthāt) pp. (sthita) ppr. (tis.t.hat) ppft. (tas-
thivas) pf. (adhi, anu, abhi, ava, ā, ut, upa, ni,
pra, prati, sam) se tenir debout ; se tenir im-
mobile | rester, demeurer ; persister, subsister,
durer ; s’arrêter, attendre | être présent, exis-
ter ; être à un certain endroit | s’appuyer sur
| s’occuper, être occupé à, pratiquer | s’offir à
〈dat.〉 — ps. (sth̄ıyate) demeurer debout — ca.
(sthāpayati) aor. [3] (atis.t.hipat) mettre, placer ;
nommer, établir ; arrêter ‖ gr. εστην ; lat. sto ;
all. stehen ; ang. to stand ; fr. stable.
anyathā sthā se comporter autrement.
maunena sthā garder le silence.
samam. sthā traiter qqn. 〈loc.〉 sur un pied
d’égalité.
sukham. sthā se sentir à l’aise.
tis.t.hatu tis.t.het laissons cela, soit !
chāttrāya tis.t.hate kanyā la jeune fille s’offre à
l’écolier
-TA sthā2 cf. stha.
-TAZ� sthān. u [sthā1] a. m. n. f. ferme, fixe, im-

muable | tronc d’arbre, pilier, poteau, colonne
| soc. mât du rituel vājapeya — m. myth. np. de
Sthān.u “Pilier (de feu)”, l’un des 11 souffles di-
vins [marut] ; épith. de Śiva ; son signe [tejoliṅga]

est adoré comme Arun. ācaleśvara.
sthān. um. vande je rends hommage à Śiva-
Sthān.u.

sthān. v̄ı́svara [̄ı́svara] m. géo. np. de
Sthān. v̄ı́svara “Seigneur du Pilier ardent”, liṅga
de fondation de Sthāneśvara.
-TAt� sthātr. [sthā1-tr. ] m. guide, conducteur

(de chevaux, etc.) |autorité — a. m. n. f. sthātr̄ı
immobile ; opp. jagat.
-TAn sthāna [sthā1-na] n. posture, position ;

état, rang, fonction, dignité, grade ; condition
| séjour, résidence, demeure, siège ; trône | pièce,
chambre |continuation, statu quo (tant que 〈i.〉)
|site, localité, emplacement, lieu, endroit, place ;
province, région, domaine | place qui convient ;
forteresse |défense de la position par une troupe
(opp. charge [yuddha]) |occurrence, cas, section ;
occasion, cause | phon. position d’articulation ;
cf. utpattisthāna — ifc. à la place de, qui tient
lieu de, qui joue le rôle de ; représenté par.
sthāne adv. à propos, avec raison ; à bon escient,
de manière appropriée | à la place de, au lieu de
〈g. iic.〉.
sthānesthāne var. sthānesthānes.u à différents
endroits, de ça de là.
yathāsthānam adv. chacun à sa place.

sthānacitra [citra] n. lit. poésie savante
[varn. acitra] avec des contraintes sur les familles
de phonèmes utilisés.
agā gāṅgāṅgakākākagāhakāghakakākahā |
ahāhāṅka khagāṅkāgakaṅkāgakhagakākaka ‖
(tout en gutturales) Ô voyageur, qui te baignes
dans le courant tortueux des vagues du Gange ;
tu ne connais pas le triste son des souffrances
du monde ; ty peux aller jusqu’au Mont Meru ;
tu n’es pas sous l’empire des sens trompeurs ;
toi, qui dissipe les péchés, es venu en ce pays.

sthānaniyama [niyama] m. lit. lipogramme.
sthānapati [pati] m. lit. chef d’une institu-

tion ; not. supérieur de monastère.
sthāneśvara [̄ı́svara] n. géo. np. de la ville

de Sthāneśvara (mod. Thaneswar au Hariyān. a) ;
c’était la capitale du roi Hars.a, consacrée à
Sthān. v̄ı́svara ; elle fut pillée par Mahmud de
Ghaśni en 1011.
-TAEn sthāni iic. pour sthānin.
sthānivat [-vat] ind. tel l’élément primitif |

gram. se dit du substitut s’il est sujet à toutes
les règles applicables à l’élément originel.
-TAEnn̂ sthānin [sthāna-in] a. m. n. f. sthānin̄ı

à sa place ; permanent ; approprié — m. gram.
forme originelle ; marqueur positionnel à substi-
tuer (opp. ādeśa le substitut).
-TAp̂ sthāp [ca. sthā1] v. [10] pr. (sthāpayati)
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pp. (sthāpita) pfp. (sthāpya) abs. (sthāpayitvā)
mettre, placer ; nommer, établir ; arrêter — ps.
(sthāpyate) être placé.
-TApk sthāpaka [sthāp-aka] a. m. n. f.

sthāpikā qui place, qui fixe, qui établit ; qui érige
(not. une idole) — ifc. fondateur de.
-TAp(y sthāpatya [pfp. [1] sthāp] n. architec-

ture, construction d’édifice.
sthāpatyaveda [veda] m. lit. np. du

Sthāpatyaveda ou science de l’architecture,
un upaveda.
-TApn sthāpana [sthāp-ana] a. m. n. f.

sthāpanā qui place, qui fixe ; qui maintient, qui
préserve — f. sthāpanā établissement, maintien ;
régulation, gestion ; préservation, renforcement.
-TApEy(vA sthāpayitvā [abs. sthāp] ind. ayant

placé, ayant établi, ayant arrêté.
-TAEpt sthāpita [pp. sthāp] a. m. n. f. sthāpitā

fixé, établi, nommé ; déposé ; mis en réserve.
-TA=y sthāpya [pfp. [1] sthāp] a. m. n. f.

sthāpyā à installer, à établir (not. idole) | à pla-
cer sur ou dans 〈loc〉 |qui doit être rendu immo-
bile | à enfermer (not. à la maison [veśmani]).
-TAmn̂ sthāman n. hennissement.
-TAEy sthāyi iic. pour sthāyin.
sthāyibhāva [bhāva] m. phil. état d’esprit du-

rable ; sentiment stable ; on en liste 8 : le plai-
sir [rati], le rire [hāsa], la peine [́soka], la colère
[krodha], la résolution [utsāha], la peur [bhaya],
le dégoût [jugupsā] et l’étonnement [vismaya] ;
on y a ajoute parfois la quiétude [́sama] ; opp.
vyabhicāribhāva.
-TAEyn̂ sthāyin [sthā1-in] a. m. n. f. sthāyin̄ı

stable, persistant, durable ; opiniâtre.
sthāȳı bhū devenir permanent.
-TAlF sthāl̄ı [sthā1] f. récipient, casserole,

chaudron, marmite.
sthāl̄ıpāka [pāka] m. soc. oblation d’un plat

de riz ou d’orge cuit au lait ; il est consommé
lors du mahāvrata.
-TAvr sthāvará [sthā1-vara] a. m. n. f.

sthāvarā qui se tient debout ; immobile ;
constant, invariable | non capable de mouve-
ment — n. le règne végétal ; opp. trasa, jaṅgama
|stabilité ; permanence |soc. propriétés de famille
non aliénables — m. pl. sthāvarās les plantes.

sthāvaraka [-ka] m. lit. np. de Sthāvaraka,
serviteur de Sam. sthānaka dans la Mr.cchakat.ikā.

sthāvaratā [-tā] f. immobilité, permanence |
état de végétal ou de minéral.

sthāvaratva [-tva] n. id.
sthāvaraliṅga [liṅga] n. soc. liṅga fixe, not.

dans un sanctuaire ; opp. is.t.aliṅga.

-TAEvr sthāvira [vr. sthavira] a. m. n. f.
sthāvirā vieux ; sénile — n. vieillesse.
E-Tt sthitá [pp. sthā1] a. m. n. f. sthitā de-

bout, immobile ; qui attend | occupé à, qui fait ;
ferme, constant | qui se conforme, qui suit, qui
est en charge ; résolu, convaincu | présent, prêt,
disponible ; établi, admis, fixé | qui appartient à
〈g.〉 ; qui dépend de 〈loc.〉 ; qui mène à 〈dat.〉 —
n. action de s’arrêter, de rester ‖ gr. στατoς ;
lat. status ; fr. statut.
evam. sthite adv. cela étant, là dessus.
purah. sthite en cette imminence.
sthitam. tena il attendit.
upavísya sthitah. il reste assis.
katham. sthitāsi comment vas-tu ?

sthitaprajña [prajña] a. m. n. f. sthitaprajñā
ferme dans ses convictions ; qui accorde ses
actes et ses idéaux ; dont le comportement est
éthique ; sage, calme, juste ; fiable, sincère ; res-
pectueux, amène, modeste.
E-TEt sth́ıti [sthita] f. fait de se tenir de-

bout bien droit ; posture d’attente | séjour,
résidence ; situation, état permanent ; position,
rang | conduite, maintien ; occupation, condi-
tion, existence | discipline, ordre, vertu ; cou-
tume, usage ; règle, loi [“fait de rester dans les
limites du devoir”] | phil. la préservation, l’une
des 5 manifestations divines [pañcakr.tya].
sthityām. sthitah. qui reste dans sa situation,
constant.
E-Tr sthira [sthā1] a. m. n. f. sthirā ferme,

dur ; solide, fort ; patient | calme, résolu, de
sang-froid ; persévérant, fermement attaché à
| durable, permanent ; sûr, établi, certain — n.
chose durable.

sthiramati [mati] a. m. n. f. ferme d’inten-
tion, résolu, inébranlable.
-T� ZA sthūn. ā [sthā1] f. pilier, poteau, colonne.
sthūn. ākarn. a a. m. n. f. sthūn. ākarn. ı̄ aux

oreilles pointues (not. vaches) — m. myth. np.
du yaks.a Sthūn. akarn. a “aux oreilles en poin-
te”, qui échangea son sexe avec Śikhan.d. in̄ı
pour qu’elle devienne le transsexuel [kl̄ıba]
Śikhan.d. in ; Kubera le condamna à rester
féminin | myth. [Mah.] arme magique avec la-
quelle Baladeva dévia la massue de Jarāsandha.

sthūn. ārāja [rāja] m. arch. pilier-mâıtre, au
centre d’un édifice.
-T� r sthūrá [relié à sthūla] a. m. n. f. sthūrā

épais, dense, massif, solide |gros ; large, vaste —
m. cuisse | du. sthūrau les chevilles ; les fesses.
-T� l sthūlá [sthā1] a. m. n. f. sthūlā gros ;

massif, épais ; large, vaste ; encombrant ; obèse
| rude, grossier ; obtus, stupide | phil. matériel,
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tangible (opp. sūks.ma).
sthūlacaran. a [caran. a] a. m. n. f. sthūlacaran. ı̄

pied-bot.
sthūlabhūta [bhūta] n. phil. [sām. khya]

élément grossier ou matériel ; syn. mahābhūta ;
opp. sūks.mabhūta.

sthūlaśar̄ıra [́sar̄ıra] n. phil. [vedānta] corps
grossier de l’âme, formé d’annamayakośa et de
prān. amayakośa.
-T{y sthairya [vr. sthira-ya] n. fermeté, soli-

dité, durabilité ; durée, permanence ; constance,
persévérance.√

ÜA snā v. [2] pr. (snāti) imp. (snāhi) pp.
(snāta) abs. (snātvā) pf. (ni) se baigner, se la-
ver | prendre le bain rituel, se purifier par des
ablutions ‖ gr. νηχoµαι ; lat. nato ; fr. natation.
ÜAt snāta [pp. snā] a. m. n. f. snātā baigné,

lavé ; purifié | plongé dans 〈loc. iic.〉.
snātānulipta [anulipta] a. m. n. f.

snātānuliptā baigné et parfumé d’huile.
ÜAtk snātaka [snāta-ka] m. brāhman. a ayant

accompli le bain rituel [snāna] au terme de ses
études religieuses, et ainsi en état de pureté.
ÜAn snāna [snā-na] n. bain, ablution ; lustra-

tion rituelle |soc. bain rituel au terme des études
d’un brahmacārin, un sam. skāra | lavage, net-
toyage.

snānadron. ı̄ [dron. ı̄] f. bac à douche | base-
égouttoir de liṅga.

snānapūrn. imā [pūrn. imā] f. soc. pleine lune
du mois jyais.t.ha ; on y célèbre à Pur̄ı le bain
des idoles de Jagannātha, Balabhadra et Sub-
hadrā, au snānavedi ; on les ondoie avec le
contenu de 108 seaux d’eau parfumée, et on les
décore en gan. eśaves.a (ou hāth̄ıveśa) pour qu’en-
semble elles évoquent Gan. eśa ; le soir elles sont
montrées en public ; elles sont alors confinées
pour deux semaines [anavasara], jusqu’au festi-
val de procession de chars [rathayātrā] ; on dit
qu’elles ont pris froid et sont fiévreuses.

snānayātrā [yātrā] f. soc. décoration
des idoles de Jagannātha et Balabhadra en
éléphants (resp. par des costumes noir/argent
et blanc/or), à l’occasion du festival du bain
rituel à snānapūrn. imā à Pur̄ı.

snānavedi [vedi] f. soc. lieu du bain rituel de
Jagannātha, à l’intérieur du temple de Pur̄ı.
ÜAy� snāyu f. n. ligament, tendon, muscle ;

boyau servant de corde d’arc ‖ all. Sehne ; ang.
sinew.
EÜ`D snigdha [pp. snih1] a. m. n. f. snigdhā

doux, onctueux |aimable, affectueux, amoureux ;
aimé | gras, gros, épais — n. ami — f. snigdhā
mœlle.

√
EÜĥ snih1 v. [4] pr. (snihyati) v. [1] pr.

(snehati) pp. (snigdha) être onctueux ou vis-
queux, être huileux ou collant ; coller | (au fig.)
s’attacher ; éprouver de l’affection pour, avoir
un penchant pour, aimer, chérir 〈g. loc.〉 — ca.
(sneháyati) graisser, rendre onctueux.
śatrāvapi snihyati sādhuh. Un homme bon aime
même ses ennemis.
EÜĥ snih2 [snih1] f. humidité, suintement ;

graisse — a. m. n. f. affectueux.√
Ü� snu v. [2] pr. (snauti) pp. (snuta) distiller.

Ü� qA snus. ā f. belle-fille, bru ; syn. putravadhū
‖ lat. nurus.√

Ü� ĥ snuh1 v. [4] pr. (snuhyati) vomir.
Ü� ĥ snuh2 [snuh1] ifc. m. f. qui vomit.
Ü�ĥ sneh [ca. snih1] v. [10] pr. (sneháyati)

graisser, rendre onctueux.
Ü�h sneha [sneh] m. onctuosité, viscosité ;

huile, graisse, onguent, liquide séminal |
penchant pour, tendresse, affection, amour.

snehaparyākula [paryākula] a. m. n. f. sneha-
paryākulā rempli d’affection, plein de tendresse.

snehamaya [maya] a. m. n. f. snehamaȳı rem-
pli d’affection ; fait d’affection.√

-p�d̂ spand v. [1] pr. md. (spandate) pp.
(spandita) aor. md. [5] (aspandis.t.a) pf. (pari)
frémir, remuer, s’agiter ; palpiter, vibrer, trem-
bler | entrer en mouvement, venir au monde,
vivre.
-p�d spanda [spand] m. palpitation, mouve-

ment léger autonome ; tremblement, vibration
| dynamique.

spandakārikā [kārikā] f. pl. spandakārikās
lit. np. des Spandakārikās “Strophes sur la
Vibration (de la Conscience)” ; ces strophes
[kārikās] commentent le Śivasūtra, et consti-
tuent un traité de phil. non dualiste [advaita] ;
elles furent composées par Kallat.a sous la direc-
tion de son mâıtre Vasugupta.

spandanirn. aya [nirn. aya] m. lit. np. du
Spandanirn. aya “Identification de la Vibra-
tion”, commentaire des Spandakārikās dû à
Ks.emarāja.
-pE�dt spandita [pp. spand] a. m. n. f. span-

ditā tremblant ; agité | mis en branle ; produit
— n. pulsation, battement, tremblement | phil.
activité de l’intellect.√

-pD̂ spardh v. [1] pr. md. (spardhate)
pp. (spardhita) pf. (prati) rivaliser, être en
compétition avec 〈i.-saha〉 (pour 〈loc.〉).
-pDA spardhā [spardh] f. émulation,

compétition, rivalité ; concours.
spardhām. kr. rivaliser avec.
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-pf sparśa [spr. ś1] m. toucher, contact ; sen-
sation tactile ; perception, tangibilité | phil.
[sām. khya] la perception [tanmātra] du tou-
cher [tvak] ; son régent [niyantr. ] est Vāyu |
phil. [vaíses. ika] la propriété [gun. a] du tou-
cher | bd. le contact, 6e cause de souffrance
[prat̄ıtyasamutpāda] |phon. point d’articulation
(kan. t.hya, tālavya, mūrdhanya, dantya, os.t.hya)
| phon. consonne de contact, occlusive (il y en
a 25, de ka à ma) ; cf. spr.s.t.a — ifc. qui touche,
qui atteint.√

-pf̂ spaś1 [relié à paś] pft. md. (paspaśe)
aor. md. [4] (áspas.t.a) regarder, observer ; épier
— ca. (spāśayati) montrer ‖ lat. specio ; ang.
spy ; fr. épier, spectacle.
-pf̂ spaś2 [spaś1] m. observateur ; espion |

myth. espion de Varun. a | var. spaśa id.
-p£ spas.t.a [spaś2] a. m. n. f. spas.t. ā distinct,

clair, évident.
spas.t.am acc. adv. distinctement ; exactement.
spas.t. ı̄ bhū devenir clair.
spas.t. ı̄ kr. éclairer, éclaircir, expliquer.√

-p� f̂ spr. ś1 v. [6] pr. (spr. śati) pr. md.
(spr. śate) pft. (pasparśa) pp. (spr.s.t.a) ppr.
(spr.s.at) pfp. (spr. śya) pf. (upa, sam) toucher ;
manier ; percevoir par le toucher | atteindre
(d’un mal) ; prendre pour cible |asperger ‖ ang.
to sprinkle ; fr. asperger.
hastam. spr. ś donner la main.
-p� f̂ spr. ś2 [spr. ś1] ifc. a. m. n. f. qui touche ;

qui participe à, qui éprouve.
gr.taspr.k nom. m. qui touche le beurre.
-p� ft̂ spr. śat [ppr. spr. ś1] a. m. n. f. spr. śant̄ı

touchant.
-p� [y spr. śya [pfp. [1] spr. ś1] a. m. n. f. spr. śyā

à toucher ; tangible ; sensible.
-p� £ spr.s.t.a [pp. spr. ś1] a. m. n. f. spr.s.t. ā touché ;

affecté ; affligé de 〈i. iic.〉 ; souillé — m. phon.
contact d’articulation des consonnes [sparśa].

spr.s.t.amaithuna [maithuna] a. m. n. f.
spr.s.t.amaithunā souillé par le contact sexuel.√

-p� ĥ spr.h v. [10] pr. (spr.háyati) pfp.
(spr.han. ı̄ya) désirer ; espérer ; être anxieux de,
être avide de, être attiré par 〈dat. g. acc.〉 |
envier, jalouser 〈dat. g. acc.〉 ‖ gr. σπερχω ; ang.
spring ; all. springen.
-p� hZFy spr.han. ı̄ya [pfp. [2] spr.h] a. m. n.

f. spr.han. ı̄yā désirable, attractif (à 〈g. i.〉) ; en-
viable.
-p� hA spr.hā [spr.h] f. désir ardent ; convoitise,

envie ; plaisir à 〈dat. g. loc. inf.〉.
spr.hām kr. désirer, se languir de 〈loc.〉.
spr.hām bandh id.

-PEVk sphat.ika m. cristal de roche.√
-Pl̂ sphal v. [1] pr. (sphalati) pf. (ā) trem-

bler, vibrer ‖ lat. ṅallo ; ang. to fall ; all. fallen.√
-PA sphā v. [1] pr. md. (sphāyate) pp.

(sph̄ıta) ppr. (spāyat) grossir, engraisser ; gon-
fler ; prospérer.
-PAEVk sphāt. ika [vr. sphat.ika] a. m. n. f.

sphāt. ikā cristallin.
-PAyt̂ sphāyat [ppr. sphā] a. m. n. f.

sphāyant̄ı qui s’épanouit.
-PAln sphālana [vr. sphal-ana] n. tremble-

ment, vibration | friction, mise en vibration.
-PFt sph̄ıta [pp. sphā] a. m. n. f. sph̄ıtā

prospère, florissant ; riche, plein de 〈i. iic.〉 ; épais
(fumée) | nombreux, abondant.√

-P� V̂ sphut. v. [6] pr. (sphut.ati) v. [1] pr.
(sphot.ati) fut. (sphut.is.yati) aor. [5] (asphot. ı̄t)
pp. (sphut.ita) se déchirer, se fendre ; éclater, ex-
ploser | s’ouvrir (fleur), s’épanouir.
-P� V sphut.a [sphut. ] a. m. n. f. sphut.ā ouvert,

épanoui, développé | distinct, clair, manifeste,
évident ; correct | large ; répandu, vaste, étendu.
sphut. ı̄ kr. rendre évident ; mettre au jour,
révéler.

sphut.ikā [-ika] f. fragment.
sphut.ikaman. i [man. i] m. cristal.

-P� EVt sphut.ita [pp. sphut. ] a. m. n. f. sphut.itā
éclaté ; épanoui.√

-P� r̂ sphur v. [6] pr. (sphuráti) pp. (sphu-
rita) pf. (nis, vi) trembler, vibrer, frémir, palpi-
ter (œil, lèvre) | étinceler, scintiller ; se révéler,
apparâıtre subitement | sauter, bondir.
-PoV sphot.a [sphut. ] m. éclatement, crevaison,

explosion | phil. processus cognitif ; révélation
d’un concept, jaillissement subit du sens d’une
énonciation | phil. son subtil ; essence de la pa-
role non encore manifeste ; pouvoir évocatif d’un
mot ou d’une phrase, véhicule de son sens dans
l’esprit.

sphot.avāda [vāda] m. phil. thèse de
Bhartr.hari postulant l’existence d’une unité de
sens indivisible inhérente à un mot ou à une
phrase.

sphot.asiddhi [siddhi] f. lit. np. de la
Sphot.asiddhi “Connaissance du processus cog-
nitif”, œuvre de Man.d. ana Mísra.
-m sma part. cl. d’assertion, donne au pr. l’as-

pect imperfectif et le temps d’un passé narratif,
progressif ou habituel |renforce légèrement, not.
après iti, na, mā2.
-my smaya [smi] m. orgueil.
-mr̂ smar [ca. smr. ] v. [10] pr. (smarayati) pp.

(smārita) rappeler qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈acc. g.〉 ;
faire souvenir ; faire regretter.
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-mr smara [smar] m. mémoire, souvenir ; ob-
session | désir amoureux ; amour sexuel | myth.
np. de Smara “Obsession (d’Amour)”, épith. du
dieu Kāma.
smarasi smara Amour, souviens toi.

smaran. a [-na] n. pensée, souvenir ;
réminiscence ; mémoire | tradition | phil. [yoga]
récitation mentale du nom d’une divinité.
-mt&y smartavya [pfp. [3] smr. ] a. m. n. f.

smartavyā ce dont on peut ou doit se souvenir,
mémorable — f. smartavyā mémoire.
smara yat smartavyam Souviens toi de ce dont
tu dois te souvenir.
-mAr smāra [vr. smr. ] ifc. m. souvenir de.
-mAErt smārita [pp. smar] a. m. n. f. smāritā

rappelé — n. action de rappeler.
-mAt smārta [vr. smr.ti] a. m. n. f. smārtā re-

latif à la mémoire | phil. fondé sur la smr.ti ; tra-
ditionnel, légal ; qui suit la tradition [smr.ti] |soc.
brahmane effectuant les rites domestiques (par
opposition à prêtre officiant dans un temple)
| soc. désigne certains brahmanes qui adorent
aussi bien Śiva que Vis.n. u | soc. brahmane qui
suit seulement la śruti et la smr.ti, opp. vais.n. ava
suivant aussi les pañcarātrās.√

E-m smi v. [1] pr. md. (smayate) pp. (smita)
pf. (vi) sourire ; s’épanouir ; rire doucement |
montrer de l’orgueil — ca. (smāyayati) faire sou-
rire ; se moquer de ‖ gr. µειδαω ; lat. mı̄ror ; ang.
to smile.
E-mt smita [pp. smi] a. m. n. f. smitā qui sou-

rit ; épanoui, fleuri — n. sourire.
E-mtvt̂ smitavat [ppa. smi] a. m. n. f. smita-

vat̄ı qui a souri.
buddhah. smitavān Buddha a souri (mod. mes-
sage codé annonçant le premier essai atomique
indien).√

-m� smr. v. [1] pr. (smarati) fut. (smaris.yati)
pft. (sasmāra) pp. (smr.ta) pf. (anu, vi, sam) se
souvenir de ; se rappeller de 〈acc. g.〉 | penser à
〈acc.〉 ; enseigner — ps. (smaryate) être gardé
en mémoire | (impers.) on dit que, la tradition
enseigne — ca. (smarayati) pp. (smārita) rap-
peler qqc. 〈acc.〉 à qqn. 〈acc. g.〉 ; faire souvenir ;
faire regretter ‖ gr. µερµερoς ; lat. memor ; ang.
memory ; fr. mémoire.
-m� t smr.ta [pp. smr. ] a. m. n. f. smr.tā rappelé,

à quoi ou à qui l’on pense | enseigné, prescrit
(par la smr.ti) ; qui est déclaré par la tradition
être, qui passe pour, légal.
-m� Et smr.ti [smr.-ti] f. mémoire, souvenir | lit.

tradition, épopée ; ensemble des textes sacrés
et légaux traditionnels (opp. śruti, connaissance
révélée) | phil. [yoga] l’appel à la mémoire,

cittavr.tti | myth. [VP.] np. de Smr.ti, épouse
d’Aṅgirā ; elle est mère d’Anumati.

smr.timat a. m. n. f. smr.timat̄ı qui se sou-
vient ; qui a une bonne mémoire | versé dans la
tradition sacrée.
-m�r smera [smi] a. m. n. f. smerā sou-

riant, amical ; épanoui, ouvert (not. fleur) ; fier
| évident — ifc. plein de, joyeux de — m. sou-
rire ; rire.
smer̄ı kr. sourire.
smer̄ı kr.ta souriant.√

-y�d̂ syand v. [1] pr. md. (syandate) courir,
se précipiter ; couler, ruisseler, jaillir.
-y�d syanda [syand] m. fait de couler, ruissel-

lement, suintement.
-y�dn syandana [syand-ana] m. char (de

guerre).
-ym�tk syamantaka m. myth. [VP.] np. du

joyau [man. i] Syamantaka, favorable aux justes
et néfaste aux méchants ; il donne de l’or à qui
l’adore avec dévotion, et protège des maladies ;
Sūrya le donna à Satrājit qui le donna à son
frère Prasena, qui fut tué par un lion, tué à son
tour par Jāmbavān ; Kr.s.n. a, soupçonné à tort
de vol, combattit ce dernier pendant vingt-huit
jours et obtint le joyau, qu’il porte à son poi-
gnet | bd. np. d’un acteur d’une vie antérieure
du Buddha, modèle de piété filiale, à rapprocher
de Śravan. akumāra.
-yAt̂ syāt [opt. as1] adv. peut-être, il se peut

| pourvu que, fasse que | advienne que.
syādvāda [vāda] m. phil. [jn.] agnosticisme

jäın ; il postule la relativité de la vérité selon le
point de vue ; syn. anekāntavāda.
-yAl syāla var. śyāla m. beau-frère (frère de

sa femme) | favori du roi | gredin, canaille (in-
jure) — f. syāl̄ı var. śyāl̄ı belle-sœur (sœur de sa
femme) ‖ hi. sālā.

syālajāyā var. śyālajāyā [jāyā] f. femme d’un
frère de sa femme.
-y� t syūtá [pp. s̄ıv ] a. m. n. f. syūtā tissé ;

cousu ; assemblé (vêtement) — m. sac de jute.
-yon syoná a. m. n. f. syonā agréable, confor-

table, moelleux (not. pour marcher ou s’asseoir)
| tendre, doux — n. couche moelleuse, siège
confortable ; situation agréable | bonheur.

syonáś̄ı [́s̄ı2] a. m. n. f. qui repose conforta-
blement.√

ú\ŝ sram. s v. [1] pr. md. (sram. sate) tomber.
úĝ srag iic. pour sraj.
sragdhara [dhara] a. m. n. f. sragdharā qui

porte une guirlande — f. sragdharā lit. mètre
poétique.
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sragvat [-vat] a. m. n. f. sragvat̄ı couronné,
qui porte une guirlande.

sragvin [-vin] agt. m. f. sragvin̄ı couronné,
qui porte une guirlande.
úĵ sráj f. [nom. srak] guirlande de fleurs, cou-

ronne ; chapelet porté sur la tête ; anneau |série,
suite.
úv srava [sru] m. courant, flot — ifc. cours de

| qui répand.
úvZ sravan. a [srava-na] n. courant, flot,

écoulement.
úv�tF sravant̄ı [sru] f. rivière.
úvŝ sravas [srava] ifc. n. flot de.
ú£� sras.t.r. [sru] agt. m. [sg. nom. sras.t. ā,

acc. sras.t. āram] [“qui fait couler”] producteur,
créateur |myth. np. de Sras.t.ā, épith. de Brahmā
“le Créateur”.
úŝ sras [sram. s] ifc. a. m. n. f. qui tombe.
úAv̂ srāv [ca. sru] v. [10] pr. (srāvayati) faire

couler, verser.
úAv srāva [srāv ] m. flot (not. de sang),

écoulement.√
ú� sru v. [1] pr. (sravati) pp. (sruta) pf.

(ā, pari) couler, s’écouler, se répandre ; jaillir
de, émaner de 〈abl.〉 | fuir (d’un récipient),
disparâıtre ; venir avant terme, avorter — ca.
(srāvayati) faire couler, verser ‖ gr. ρεω ; all.
Strom ; ang. stream.
ú� k̂ sruk cf. sruc.
ú� ĉ sruc [sru] f. [sg. nom. sruk] soc. grande

cuiller de bois (employée dans l’oblation) — m.
srukka ifc. id. — f. srukkā ifc. id.
ú� t̂ srut [sruta] ifc. a. m. n. f. qui émet, d’où

coule.
ú� t sruta [pp. sru] a. m. n. f. srutā qui coule,

qui se répand, qui jaillit ; qui fuit.
ú� Et sruti [sruta] f. flot, effusion (de 〈iic.〉) |

chute (de neige).
ú� v sruva [sru] m. soc. petite cuiller de bois

(employée dans l’oblation).
úot srota [srótas] m. n. courant, flot — f.

srotā ifc. flot de ‖ pali sota.
srotāpatti [āpatti] f. bd. entrée dans le

flot (du noble chemin [āryamārga] menant au
nirvān. a) ; c’est la première des quatre étapes de
l’illumination.

srotāpanna [āpanna] a. m. n. f. srotāpannā
bd. titre de qualification spirituelle : [“celui qui
est entré dans le flot”] (qui mène au nirvān. a)
en se libérant des trois entraves : la croyance en
la réalité du soi, le scepticisme et l’attachement
aux rites ; il se conduit bien en actes, en paroles
et en pensées ‖ pali sotapanna.

úotŝ srótas [sru-tas] n. flot, courant, cours ;
fleuve, torrent ; élan, ruée de 〈iic.〉 | canal ou
ouverture (du corps humain) ; organe des sens ;
hérédité.

srotah. pati [pati] m. océan.
-v sva pn. m. n. f. svā son, sa, ses | (pronom

réfléchi, aux cas obliques) cf. ātman — a. m.
n. f. svā propre, personnel — m. homme de sa
propre famille, de son peuple [“l’un des siens”] ;
relation, ami, allié — n. son propre soi, son ego
— m. n. son propre bien, sa fortune — f. svā
soc. femme de sa propre caste ‖ lat. sūs ; fr. soi.
sv̄ı kr. s’approprier.

svakārya [kārya] n. son occupation propre.
svakāryārthin [arthin] a. m. n. f.

svakāryārthin̄ı égöıste.
svakr.tya [kr.tya] n. son propre devoir, sa res-

ponsabilité.
svagrāma [grāma] m. village d’origine.
svajāti [jāti] a. m. n. f. de sa propre espèce

— f. sa propre espèce, caste, famille ou race.
svajāt̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. svajāt̄ıyā [“qui est

de sa propre espèce”] semblable, égal, pareil.
svatantra [tantra] a. m. n. f. svatantrā

[“qui n’est soumis qu’à sa propre règle”] libre,
indépendant, autonome — m. gram. l’acteur
indépendant ; son rôle sémantique [kāraka] est
l’agent [kartr. ].

svatantratā [-tā] f. liberté, indépendance,
autonomie.

svadeśa [deśa] m. patrie, pays d’origine | pl.
compatriotes — f. svadeśi indépendance ; auto-
nomie, autosuffisance nationale (terme mod. dû
à Gandhi).

svadharma [dharma] m. soc. son propre
devoir ; le devoir de sa classe sociale (opp.
sādhāran. adharma).
svadharma labh faire reconnâıtre ses droits.
śreyān svadharmo vigun. ah. paradharmāt
svanus.t.hitāt [BhG.] Mieux vaut mal faire son
propre devoir que d’exceller dans celui des
autres.

svanāman [nāman] n. son propre nom.
svaparn. aśālā [parn. aśālā] f. sa propre hutte.
svábhāva [bhāva] m. disposition naturelle,

nature innée ou spontanée ; nature propre ; ca-
ractère — f. svabhāvā ifc. nature propre de.
devosmi na cānyo’smi | brahmaivāham na
śokabhāk | saccidānandarūpo’ham | nityamuk-
tasvabhāvavān ‖ Je ne suis autre que Dieu ; pa-
reil au brahman, je ne ressens pas de peine ; je
suis existence, conscience et joie ; la libération
éternelle est ma nature propre.
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svabhāvaja [ja] a. m. n. f. svabhāvajā né
spontanément — n. [svabhāvajavarn. a] se dit
d’une couleur primaire : blanc, rouge, jaune
et bleu [n̄ıla] ; par mélange on obtient les cou-
leurs secondaires [sam. yogajavarn. a] et auxiliaires
[upavarn. a].

svabhāvasam. siddha [sam. siddha] a. m. n.
f. svabhāvasam. siddhā accompli spontanément ;
inné.
svabhāvasam. siddhalaks.an. āt selon les lois natu-
relles.

svabhāvika [-ka] a. m. n. f. svabhāvikā na-
turel.

svabhāvokti [ukti] f. description natura-
liste, description fidèle des propriétés de qqc.
| déclaration spontanée | lit. poèmes miniatures
inspirés de la nature.

svamedhā [medhā] f. intelligence propre.
svarāj [rāj2] a. m. n. f. [sg. nom. svarāt. ]

autonome, indépendant — m. autonomie ;
indépendance ; autodétermination | phil. prin-
cipe du soi ; microcosme ; opp. virāj2 |myth. sou-
veraineté propre d’Indra ; opp. samrāj.

svarūpa [rūpa] n. nature propre, naturel, es-
sence de 〈g. iic.〉 |phil. propriété essentielle d’un
objet — ifc. qui a la forme de.
svarūpen. a adv. en réalité, en soi.

svarūpapadārthaka [padārthaka] a. m. n. f.
svarūpapadārthikā gram. autonyme.

svarūpamantra [mantra] m. n. phil. essence
sonore d’une divinité.

svarūpasthiti [sthiti] f. [“maintien de son es-
sence”] sincérité, naturel, authenticité.

svarocis [rocis] n. sa propre lumière — a. m.
n. f. qui éclaire par soi-même.

svalikhita [likhita] n. document écrit de sa
propre main.

svastha [stha] a. m. n. f. svasthā naturel,
sain ; en forme, à l’aise ; satisfait | indépendant ;
confiant ; résolu.

svasthatā [-tā] f. aise, bien-être, confort, sa-
tisfaction.
-vk svaka [sva-ka] a. m. n. f. svakā son ; son

propre ; de son entourage — m. allié, ami | pl.
svakās les siens ; ses gens.

svakasvaka [red.] a. m. n. f. svakasvakā id.
svakasvakā bhagin̄ı sa propre sœur (opp.
vaimātr.kā bhagin̄ı).

svak̄ıya [-̄ıya] a. m. n. f. svak̄ıyā id. (opp.
parak̄ıya) — f. svak̄ıyā sa propre femme.
svak̄ıya bhava nature propre.
-vgA svagā interj. prospérité ! (exclamation ri-

tuelle).

-vQC svaccha [su1-accha] a. m. n. f. svacchā
très clair, cristallin, transparent | clair, limpide ;
propre, pur.√

-vÒ̂ svañj v. [1] pr. md. (svajate) pp.
(svakta) pf. (pari) embrasser, encercler, presser
dans ses bras — ca. (svañjayati) faire embrasser.√

-vd̂ svad v. [1] pr. (svadati) pf. (ā)
goûter, savourer, manger avec plaisir — pr. md.
(svádate) être agréable au goût, plaire à 〈dat. g.〉
— ca. (svādáyati) ca. (sādáyati) rendre agréable
au goût, assaisonner, cuire ‖ gr. ηδυς ; lat.
suāvis ; all. süss ; ang. sweet ; fr. suave.
-vDA svadhā [sva-dhā3] f. pouvoir personnel,

autorité naturelle |état naturel ; usage, coutume,
environnement culturel ; loi |lieu d’origine ; chez-
soi | soc. sacrifice aux dieux ; not. offrande d’eau
ou de beurre clarifié servant de libation aux
ancêtres dans le pitr.yajña — interj. invocation
de bénédiction en offrant la libation aux mânes
[́srāddha].
svade du. ses deux résidences : sur Terre et au
Ciel.
anusvadhām var. svadhāmanu adv. de son
propre chef ; naturellement, facilement, libre-
ment.
svadhākr. soc. effectuer l’invocation rituelle
svadhā.
svadhāstu interj. soc. que la libation soit
bénéfique.√

-vn̂ svan v. [1] pr. (svanati) pp. (svanita) ca.
(svanayati) sonner, résonner, retentir, émettre
un bruit ‖ lat. sonare ; fr. sonner.
-vn svana [svan] m. son, bruit, parole ‖ lat.

sonus ; fr. son.√
-vp̂ svap v. [2] pr. (svapiti) v. [1] pr. (sva-

pati) pft. (sus.vāpa) pp. (supta) ppr. (svapat) pf.
(pra) dormir, s’endormir | se coucher pour s’en-
dormir, être couché ; être mort — ps. (supyate)
être endormi ‖ gr. υπνoς ; lat. sopor ; ang. sleep ;
fr. soporifique.
-vpt̂ svapat [ppr. svap] a. m. n. f. svapat̄ı

dormant.
-vÙ svapna [svap-na] m. l’état [avasthā2]

de sommeil ; rêve | phil. le deuxième stade de
conscience ; cf. mān. d. ūkyopanis.ad ‖ lat. somnus ;
fr. sommeil.
svapne en songe.
svapnam. dr. ś rêver.

svapnavāsavadatta [vāsavadatta] m. lit. np.
du Svapnavāsavadatta, pièce de théâtre de
Bhāsa.
-vym̂ svayám [sva-ya] ind. soi-même, lui-

même, moi-même, en personne — adv. de soi-
même, par soi-même ; spontanément, volontai-
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rement.
manuh. svayam Manu en personne.

svayam. vara [vara2] m. soc. mode de mariage
par choix de la jeune fille.

svayamātr.n. n. a [ātr.n. n. a] a. m. n. f.
svayamātr.n. n. ā percé de trous naturels —
f. svayamātr.n. n. ā soc. brique “naturellement
percée” de l’autel de l’agnicayana.

svayam. pākin [pākin] agt. m. f. svayam. pākin̄ı
soc. qui prépare soi-même ses repas.

svayam. bhu [bhu] m. myth. np. de
Svayam. bhu, épith. de Brahmā, le démiurge
“Auto-engendré” | var. svayam. bhuva id. —
a. m. n. f. svayam. bhū [“auto-engendré”]
indépendant, autonome, spontané — m. myth.
épith. de Brahmā, Śiva ou Vis.n. u.

svayam. bhūliṅga [liṅga] n. phil. liṅga pri-
mordial ou spontané ; il y en a 12 en Inde, corres-
pondant à des lieux de pélerinage ; cf. jyotirliṅga
| phil. [yoga] support de la Kun.d. alin̄ı endormie
dans le mūlādhāra.√

-vr̂ svar1 var. svr. v. [1] pr. (svarati) pp.
(svarita) émettre un son, résonner ‖ gr. σηριγξ ;
lat. susurrus.√

-vr̂ svar2 v. [1] pr. (svarati) briller ‖ gr.
ηλιoς.
-vr̂ svar3 var. súvar [svar2] ind. ciel |[svarloka]

myth. np. de Svar ou Svarga, le Ciel ou Pa-
radis d’Indra, plus haut des 3 mondes célestes
[lokatraya], habité par les dieux [deva], paradis
des bienheureux ; cf. vyāhr.ti | excl. Ciel ! (pro-
noncé entre om et la gāyatr̄ı).
bhūr bhuvar svar par la terre, les mondes et le
ciel (exclamation rituelle [vyāhr.ti]).
svah. prayātah. défunt (parti au ciel).

svarbhānu [bhānu] m. myth. np. de
Svarbhānu, asura causant les éclipses de Soleil ;
plus tard assimilé à Rāhu.
-vr svara [svar1] m. son, bruit ; accent, ton ;

note de musique |phil. [Abhinavagupta] musique
comme redécouverte du Soi | phon. phonème,
voyelle.

svaracitra [citra] n. lit. poésie savante
[varn. acitra] avec des contraintes sur les voyelles
utilisées.
urugum. dyugurum. yutsu cukruśustus.t.uvuh.
puru | lulubhuh. pupus.urmutsu mumuhurnu
muhurmuhuh. ‖ (‘u’ seule voyelle) Les dieux
prirent refuge en Br.haspati, seigneur de la pa-
role, chapelain des dieux aux cieux, lorsqu’ils
partirent au combat. Ils prièrent encore et en-
core qu’il demeure heureux et fort, et que son
esprit ne s’égare pas.

svarabhakti [bhakti] f. phon. brisure voca-
lique, où une voyelle (en gén. ‘a’) est insérée
dans un groupe consonantique (par ex. varis.a
pour vars.a).

svarasam. yoga [sam. yoga] m. accord musical.
-vErt svarita [pp. svar1] a. m. n. f. svaritā

qu’on fait résonner, grave (son) — m. n. gram.
accent grave (opp. udātta).
-vg svarga var. suvarga [svar3-ga] a. m. n.

f. svargā céleste — m. [svargaloka] myth. np.
de Svarga le Ciel-de-Lumière, paradis d’Indra ;
cf. vaikun. t.ha | phil. [mı̄mām. sā] félicité céleste
comme fruit légitime du sacrifice ; bonheur à
l’état pur | lit. np. de la partie [khan. d. a] Svarga
d’un purān. a traitant de mythes de création.

svargārohan. a [ārohan. a] n. myth. montée au
Ciel ; [Mah.] not. montée au Ciel de Yudhis.t.hira
avec son propre corps.

svargārohan. aparvan [parvan] n. lit. 18e

livre du Mah., “de l’ascension au Ciel”.
-vZ svarn. a [contr. suvarn. a] n. or.
svarn. acūd. a [cūd. ā] m. natu. [“à la crête

dorée”] geai bleu.
svarn. adv̄ıpa [dv̄ıpa] m. n. géo. np. de

Svarn. adv̄ıpa, l’̂Ile d’or, mod. Ceylan ‖ ang. se-
rendipity.

svarn. amaya [maya] a. m. n. f. svarn. amaȳı
doré ; en or.

svarn. aroman [roman] m. myth. [BhP.] np.
du roi Svarn. aromā “aux cheveux d’or”, fils de
Mahāromā, père de Hrasvaromā.
-vl\k� t svalam. kr.ta var. svalaṅkr.ta [su1-

alam. kr.ta] a. m. n. f. svalam. kr.tā bien préparé ;
bien décoré.
-vSp svalpa [su1-alpa] a. m. n. f. svalpā très

petit, minuscule ; bref ; insignifiant, négligeable.
svalpena i. adv. en un éclair.

svalpaśilā [́silā] f. toute petite pierre.
svalpaśilāyate vn. devenir un caillou insignifiant.
-vs� svásr. f. [sg. nom. svasā, acc. svasāram]

sœur ‖ lat. soror ; ang. sister ; fr. sœur.
svasr̄ıya [-̄ıya] m. neveu (fils d’une sœur) ;

syn. bhāgineya — f. svastr̄ıyā nièce.
-vE-t svasti [su1-asti] f. bien-être ; bonne for-

tune, succès — ind. excl. vive 〈dat.〉 ! |adr. bonne
chance ! à votre santé ! | salutations (formule de
politesse pour commencer une lettre).
svastirastu adr. tous mes souhaits de succès.
-vE-tk svastika [svasti-ka] m. barde (chargé

de prononcer le svasti) | phil. swastika ou croix
gammée, signe mystique de bon augure, d’ori-
gine solaire.

svastikāsana [āsana] n. phil. [yoga] posture
assise, avec la plante de chaque pied entre la
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cuisse et le mollet opposés.
-v-vAEmBAv svasvāmibhāva [sva-svāmibhāva]

m. phil. [vedānta] relation entre le Moi et l’Âme ;
cf. bimbabimb̄ıbhāva.
-vAgt svāgata [su1-āgata] a. m. n. f. svāgatā

bienvenu — n. salut (de bienvenue) ; bienvenue.
svāgatam var. susvāgatam adr. bienvenue !
-vAgm svāgama [su1-āgama] m. salutation.
-vAt�ìy svātantrya [vr. svatantra-ya] n. li-

berté, indépendance | phil. libre arbitre.
svātantryāt var. svātantryena adv. de soi-même,
de son propre gré ; librement, volontairement.

svātantryavāda [vāda] m. phil. doctrine
de l’autonomie (du Soi), développée par le
shiväısme non dualiste [advaita] du Kaśmı̄ra
[trika] ; c’est une théorie de la liberté par la re-
connaissance [Pratyabhijñā].
-vAEt svāt́ı var. svāt̄ı f. astr. np. de Svāti

ou Svāt̄ı, régente du 13e astérisme lunaire
[naks.atra], corr. à l’étoile Arcturus du Bouvier ;
Vāyu y préside ; son symbole est le corail.
-vA(m svātma iic. pour svātman.
svātmanis.t.hita [nis.t.hita] a. m. n. f.

svātmanis.t.hitā phil. autonome ; confiné en
soi-même.

svātmavijñāna [vijñāna] m. connaissance de
soi.

svātmārāma [ārāma] a. m. n. f. svātmārāmā
qui se contente du soi — m. hist. np. de
Svātmārāma, nom religieux du nāthayogin
Cintāman. i1.
-vA(mn̂ svātman [sva-ātman] m. soi, nature

propre ; sa propre personne.
-vAd svāda [vr. svad] m. goût, saveur — ifc.

goût, intérêt pour ; cf. brahmāsvāda, rasāsvāda.
-vAd� svādu [vr. svad] a. m. n. f. savoureux,

doux, agréable ; délicieux, plaisant au goût —
n. douceur, saveur sucrée ; sirop.

svādurasa [rasa] a. m. n. f. svādurasā au goût
plaisant, succulent.
-vAED¤An svādhis.t.hāna [sva-adhis.t.hāna] n.

phil. “le Siège du soi”, 2e cakra du yoga tantr.
situé au niveau des parties génitales ; il est
représenté par un lotus de 6 pétales rouges ; un
croissant y symbolise l’élément eau, et porte le
b̄ıjamantra vam. ; il contrôle le sens du goût ; il
est le centre psychique de la jouissance du soi.
-vA@yAy svādhyāya [sva-adhyāya] m. soc.

récitation privée (not. de textes sacrés, du
Veda) ; c’est un pañcopāsana selon Rāmānuja
|phil. la connaissance (acquise par la lecture des
textes sacrés), une des disciplines [niyama] du
yoga.

-vAn� ¤An svānus.t.hāna [sva-anus.t.hāna] n. l’ac-
tion personnelle.
-vA�t svānta [sva-anta] m. sa propre fin, sa

propre mort | son propre domaine ; sa province,
son pays — n. esprit, cœur (siège des émotions).
-vAp svāpa [vr. svap] m. sommeil, rêve ; som-

nolence, engourdissement ; stupidité.
-vABAEvk svābhāvika [vr. svabhāva-ika] a. m.

n. f. svābhāvik̄ı naturel ; propre à sa nature ;
spontané | méd. se dit not. des maladies liées
au grand âge — n. nature propre.
-vAEm svāmi iic. pour svāmin.
svāmigun. a [gun. a] m. aptitude au comman-

dement.
svāmibhāva [bhāva] m. domination ; pro-

priété.
-vAEmn̂ svāmin [vr. sva-min] m. [nom. svāmı̄]

propriétaire, mâıtre ; seigneur, chef ; roi, prince
(de 〈g. loc.〉) |mari, amant |soc. précepteur spiri-
tuel, brahmane éclairé ; titre [Svāmı̄] dans divers
ordres religieux — ifc. mâıtre (honorifique) — f.
svāmin̄ı mâıtresse, princesse ; favorite.
svasvāmibhāva gram. relation entre possesseur
et possession.
-vAmF svāmı̄ [nom. svāmin] ind. titre [Svāmı̄]

dans divers ordres religieux.
svāmı̄nārāyan. a [nārāyan. a] m. hist. np.

de Svāmı̄nārāyan. a, né Ghans.yam Pan.d. e
(1781–1830), fondateur de l’ordre religieux
[sam. pradāya] éponyme ; il quitta sa famille à
11 ans pour devenir l’ascète errant Nı̄lakan. t.ha
Varn. i ; il fut initié comme Sahajānanda Svāmı̄
par Rāmānanda1 Svāmı̄ et s’établit à Gadhada
au Gujarat ; il prônait la non-violence, le régime
végétarien, l’interdiction de l’alcool, l’éducation
des femmes, la suppression de la ségrégation
des castes et du suicide des veuves [sat̄ı] ; il fut
déifié comme incarnation de Nārāyan. a | mod.
np. du temple Svāmı̄nārāyan. a1 Aks.aradhāman,
inauguré à Delhi en 2005.
-vAy\B� v svāyam. bhuva var. svāyambhuva [vr.

svayam. bhu] a. m. n. f. svāyam. bhuvā myth. re-
latif à Brahmā-Svayam. bhu — m. myth. np. de
Svāyam. bhuva, “(fils) de l’Auto-engendré”, 1er

Manu du kalpa ; il engendra les 10 géniteurs
[prajāpati].

svāyam. bhuvatantra [tantra] n. lit. np. du
Svāyam. bhuvatantra.
-vAroEcq svārocis.a [vr. svarocis] m. myth. np.

de Svārocis.a “Issu de sa propre grâce”, 2e Manu
du kalpa.
-vAT svārtha [sva-artha] m. (son) propre des-

tin, (ses) propres affaires, (sa) cause, (son) but
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| ses propres intérêts ; travail égöıste ; opp. pa-
ramārtha | substance propre ; fin en soi, signi-
fication propre | phil. pléonasme — a. m. n.
f. svārthā égöıste | destiné à son propre usage
|gram. qui n’apporte pas de sens supplémentaire
(se dit de certains suffixes).
svārtham adv. pour soi-même.

svārthatā [-tā] f. égöısme.
svārthika [-ika] a. m. n. f. svārthikā gram.

se dit des suffixes n’apportant pas de sens
supplémentaire au thème.
-vA-Ly svāsthya [vr. svastha-ya] n. autono-

mie ; confort ; bonne santé ; bonne condition
(physique ou mentale).
-vAhA svāhā ind. excl. soc. gloire à 〈dat.〉 ! (ac-

compagne l’oblation à une divinité) ; véd. pro-
noncé en offrant le bois dans le feu dans le de-
vayajña — f. myth. np. de Svāhā “Oblation”,
épouse d’Agni ; elle prit la forme des épouses
des 7 sages pour s’unir à lui et ainsi procréer
Skanda.
śivāya svāhā gloire à Śiva !
agnaye svāhā agnaya idam na mama gloire à
Agni ! ceci est pour Agni, non pour moi.
-vAhAr svāhāra [su1-āhāra] a. m. n. f. svāhārā

facile à se procurer — m. nourriture succulente
|prêtre-cuisinier chargé de préparer les offrandes
[prasāda].
E-v svi iic. pour sva.
svikaran. a [karan. a] n. appropriation, acquisi-

tion.
E-vd̂ svid1 part. cl. pensez vous ? vraiment ?

peut-être ? n’importe.
āho svid ou bien.
kim. svid quoi donc ?
kva svid n’importe où.
kah. svid n’importe qui.√

E-vd̂ svid2 v. [1] pr. md. (svedate) pp.
(svinná) suer, transpirer — v. [4] pr. (svidyati)
être en sueur — ca. (svedayati) faire transpirer
‖ lat. sudor ; ang. sweat ; fr. sueur.
-vF sv̄ı iic. f. de sva.
sv̄ıkaran. a [karan. a] n. revendication, appro-

priation, prise | mariage [“faire sienne (son
épouse)”].

sv̄ıkaran. ı̄ya [-̄ıya] a. m. n. f. sv̄ıkaran. ı̄yā ac-
ceptable ; auquel on peut agréer ; que l’on peut
s’approprier.

sv̄ıkartavya [kartavya] a. m. n. f. sv̄ıkartavyā
que l’on doit accepter ; à quoi l’on doit donner
son accord.

sv̄ıkr. [kr.1] v. [8] pr. (sv̄ıkaroti) pp. (sv̄ıkr.ta)
s’approprier, revendiquer.

sarve bhāgam sv̄ıkurvantu (formule de politesse)
Veuillez recevoir toutes mes bénédictions.

sv̄ıya [-ya] a. m. n. f. sv̄ıyā sien, propre ; ca-
ractéristique.
-v�QCm̂ sveccham [sva-icchā] adv. [en comp.

sveccha] à son gré, à sa fantaisie ; de sa propre
volonté, volontairement — f. svecchā désir, libre
volonté, bon plaisir.
svecchayā à son gré.

svecchācārin. ı̄ [cārin. ı̄] f. femme de mœurs
libres.
-v�d sveda [svid2] m. sueur, transpiration.
svedaja [ja] m. [“né de la sueur”] vermine.
-v{r svaira [sva-̄ıra] a. m. n. f. svairā auto-

nome, indépendant ; libre, sans contrainte —
acc. svairam adv. à son gré, librement, de son
propre mouvement, sans obstacle | sans réserve,
en toute confiance.
-v{ErtA svairitā [sva-̄ıritā] f. libre arbitre ; au-

tonomie, indépendance.
-v{Ern̂ svairin [svaira-in] agt. m. f. svairin. ı̄

libre de ses mouvements, indépendant — f.
svairin. ı̄ soc. femme libre | natu. chauve-souris.

h h
h ha part. cl. [affirmation] en effet, certes,

vraiment.
h\s ham. sa m. natu. zoo. Anser Indicus, oie

sauvage ; cygne ; cf. rājaham. sa, kalaham. sa |phil.
oiseau mythique ; la tradition dit qu’il a le don
de séparer le lait de l’eau (c’est-à-dire de dis-
cerner la vérité de l’erreur) [n̄ıraks. ı̄raviveka],
et il incarne le pouvoir de discerner la sub-
stance essentielle des choses ; cf. Mānasasarovara
|myth. np. de Ham. sa, l’oie-monture de Brahmā
| lit. [Mah.] cygne-messager informant Nala de
l’amour de Damayant̄ı |phil. le mantra de souffle
rythmique ‘ham. sa’ ; cf. ajapā | type d’homme ;
cf. pañcamanus.yavibhāga ‖ gr. χην ; lat. anser ;
all. Gans ; ang. gander, goose.

ham. sagāmin̄ı [gāmin̄ı] f. [“qui a l’élégance
d’un ham. sa”] jeune femme gracieuse.

ham. savat̄ı f. myth. np. de Ham. savat̄ı
“(Belle) comme un cygne”, première épouse du
roi Dus.yanta.
h\ho ham. ho interj. hé !
hkAr hakāra [(ha)-kāra] m. le son ou la lettre

‘ha’.√
hŴ hat.h v. [1] pr. (hat.hati) faire du mal,

opprimer.
hW hat.ha [hat.h] m. violence ; entêtement, obs-

tination ; persévérance, effort | nécessité, ur-
gence.
hat.hāt var. hat.hena adv. de vive force, par la
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violence | inévitablement.
hat.hāt kr. s’entêter.

hat.hayoga [yoga] m. soc. yoga d’effort ; il
concerne principalement le contrôle du corps
et le maintien de sa santé par les pos-
tures correctes [āsana] et la discipline du
souffle [prān. āyāma] ; il mène aux techniques de
méditation [dhyāna] du rājayoga ; il est enseigné
dans la Hat.hayogaprad̄ıpikā.

hat.hayogaprad̄ıpikā [prad̄ıpikā] f. lit. np.
de la Hat.hayogaprad̄ıpikā “Éclaicissement du
hat.hayoga”, ouvrage du nāthayogin Cintāman. i1
(vers le 15e siècle).

hat.havidyā [vidyā] f. phil. science du yoga
d’effort.
ht hata [pp. han1] a. m. n. f. hatā frappé,

battu ; tué, abattu ; détruit, perdu ; inutilisable
| ruiné, perdu, misérable ; maudit.

hatadvis. [dvis.2] a. m. n. f. qui a abattu ses
ennemis.

hataprabha [prabha] a. m. n. f. hataprabhā
qui a perdu son éclat.
hEt hati [han1] f. coup ; meurtre ; destruction,

ruine.
h(y hatya [han1] n. meurtre — f. hatyā id.√
hd̂ had v. [1] pr. (hadati) pr. md. (hadate)

pp. (hanna) déféquer.√
hn̂ han1 v. [2] pr. (hanti) imp. (jahi) fut.

(hanis.yati) pft. (jaghāna) pft. md. (jaghne) pp.
(hata) ppr. (ghnat) pfp. (hantavya, ghnya) abs.
(-hatya, hatvā) pf. (apa, abhi, ā, ut, upa, ni,
prati, vi, sam) frapper, battre ; battre un tam-
bour | tuer, détruire, faire périr — ps. (hanyate)
être frappé, être tué — ca. (ghātáyati) mettre
à mort ; faire tuer — dés. (jighām. sati) dés. md.
(jighām. sate) désirer tuer — int. (jáṅghati) mas-
sacrer.
hn̂ han2 [han1] ifc. agt. m. f. ghn̄ı [fb. ha ; obl.

ghna ; sg. nom. hā] qui tue, qui détruit |var. hana
f. id.
hnn hanana [han1-ana] a. m. n. f. hanan̄ı qui

tue, meurtrier — n. meurtre, fait de tuer ; fait
de frapper ; destruction |math. multiplication.
hn� hanu [han1] f. mâchoire.
hn� mt̂ hanumat var. hanūmat [hanu-mat] m.

[nom. hanumān] myth. [Rām.] np. du dieu Ha-
numān “Prognathe”, conseiller du roi des singes
Sugr̄ıva, allié de Rāma ; il est fils du vent Pavana
et de la nymphe [apsaras] Añjanā changée en
singe ; doué d’une force immense, il a le pouvoir
de voler dans les airs ; enfant, il sauta s’emparer
du Soleil quand Rāhu venait l’éclipser ; celui-ci
se plaignit à Indra, qui cassa la mâchoire de l’en-
fant avec son foudre [vajra] ; il tua de nombreux

rāks.asās et aida Rāma à libérer S̄ıtā ; il bondit
d’un seul saut de l’Himālaya à Laṅkā, qu’il in-
cendia avec sa queue enflammée ; il est expert
en parole [vākkovida], savant et guérisseur ; sur
l’ordre de Jāmbavān il partit à la recherche des
herbes de résurrection et de guérison (sam. j̄ıvan̄ı,
vísalyakaran. ı̄, suvarn. akaran. ı̄, sam. dhān̄ı) ; il rap-
porta de l’Himālaya le sommet de la mon-
tagne Vr.s.a-Mahodaya où elles poussaient, pour
ramener Laks.man. a à la vie ; il est abstinent
[brahmacārin], et donc souvent représenté cou-
vert de vermillon [sindūra] ; ses attributs sont
la massue [gadā] et le bananier [kadala] ; en
présence de Rāma il est représenté dans la pos-
ture de dévotion [mastakāñjali] ; il symbolise la
dévotion et l’amitié fidèle, ainsi que la force phy-
sique au service du bien ; il ignore ses grands
pouvoirs, qui lui sont révélés par d’autres ; Rāma
lui ayant accordé de vivre aussi longtemps que le
Rāmāyan. a serait conté, il est l’un des 7 immor-
tels [ciram. j̄ıvin] ; son anniversaire (Hanumān
jayant̄ı2) se fête à la pleine lune du mois cai-
tra [caitr̄ı] ; cf. Ghanasāravilepa, Marutiputra,
Mahāv̄ıra, Māruti, Rāks.asāntaka.
hn� mt̂ hanūmat cf. hanumat.
h�t hanta interj. (exhortation) allons ! eh

bien ! holà !
hanta na gatah. Oh ! il n’est pas parti.
h�t&y hantavya [pfp. [3] han1] a. m. n. f. han-

tavyā qui doit être mis à mort | qu’il faut trans-
gresser.
h�t� hantu [han1-tu] m. meurtre.
hantukāma [kāma] a. m. n. f. hantukāmā qui

veut tuer | soc. qualifie un démon de posses-
sion hostile de caractère ardent [āgneya] ; opp.
ratikāma.
h�t� hantr. [han1-tr. ] agt. m. f. hantr̄ı [sg. nom.

hantā, acc. hantāram] qui frappe, qui tue, qui
nuit à 〈g.〉 ; meurtrier, destructeur.
hy haya [hi2] m. cheval, cheval de course —

f. hayā jument.
hayagr̄ıva [gr̄ıvā] m. myth. np. de l’asura

Hayagr̄ıva “Cou de cheval”, qui cacha le Veda
dans les eaux, d’où Vis.n. u incarné par Matsya
le sauva ; par ses pénitences il avait obtenu de
Dev̄ı qu’il ne pourrait être vaincu que par un
hayagr̄ıva ; Vis.n. u se mit une tête de cheval pour
devenir Hayagr̄ıva1 et pouvoir le tuer.
hr hara [hr.1] a. m. n. f. harā f. har̄ı1 qui prend,

qui ravit, qui ôte ; qui a enlevé | qui détruit, qui
supprime — m. myth. np. de Hara, épith. de
Śiva “le Destructeur”.

haracaritacintāman. i [carita-cintāman. i] m.
lit. np. du Haracaritacintāman. i, long poème
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mythologique de Jayadratha2 contant les ex-
ploits de Śiva et mettant en scène les lieux de
pélerinage du Kaśmı̄ra.

haravijaya [vijaya] m. lit. np. de Haravijaya
“Triomphe de Śiva”, mahākāvya en 50 chants dû
à rājānaka Ratnākara1 ; il conte la destruction
du démon Andhaka par Śiva.
hrZ haran. a [hara-na] n. action de prendre ;

enlèvement.
hEr hári a. m. n. f. fauve, bai ; blond, jaune-

vert-brun (“couleur des jeunes feuilles au prin-
temps”) | phil. une couleur indéfinissable |
couleur de fauve — m. lion |myth. np. de Hari,
épith. de Vis.n. u “le Lion” (parfois glosé comme
dérivé de hr.1 “Celui qui enlève (les péchés)”)
| cheval bai | singe | hist. np. de Hari1 Dı̄ks.ita ;
cf. Bhartr.hari — f. har̄ı2 myth. np. de Har̄ı2,
fille de Kaśyapa et Krodhavaśā ; elle engendra
la race des singes.
hare voc. Ô Hari ! cf. mahāmantra.
harih. om adr. que Dieu soit avec vous | mod.
premier exercice d’écriture avec des grains de
riz enseigné à un enfant en Inde du Sud dans
une cérémonie religieuse privée.

harikārikā [kārikā] f. pl. harikārikās lit.
strophes du Vākyapad̄ıya.

harikeśa [keśa] a. m. n. f. harikeś̄ı aux che-
veux blonds | véd. qualifie les dieux de nature
ardente (Agni, Sūrya, Indra, Savitā).

haricandana [candana] m. n. arbre de santal
jaune |myth. un des 5 arbres du paradis Svarga
d’Indra ; cf. pañcavr.ks.a.

harijana [jana] m. intouchable (“fils de
Dieu”, terme mod. dû à Gandhi).

haritāla [tāla] m. couleur jaune de l’orpiment
| natu. zoo. pigeon jaune.

haridāsa [dāsa] m. soc. “Esclave de Dieu”,
np. de la secte Haridāsa des adorateurs de
Vit.t.hala ; cf. Nāmadeva.

haridrā [relié à haridru] f. natu. bot. Cur-
cuma longa, curcuma (plante et poudre de son
rhizome).

haridru [dru2] a. m. n. f. tirant sur le jaune
|natu. bot. Curcuma Aromatica, curcuma ; syn.
haridrā.

haridrumat [-mat] m. lit. [ChU.] np. de Ha-
ridrumat, père de Hāridrumata Gautama.

haridvāra [dvāra] n. géo. np. de Haridvāra
“Divine Porte”, mod. Hardwar, en Uttar Pra-
desh, sur le Gange, aussi appelé Gaṅgādvāra ;
c’est un lieu de pélerinage, et not. de kumbha-
mela ; c’est l’une des 7 villes sacrées [saptapur̄ı].

harināma [nāman] n. nom de Hari : cf sahas-
ranāman.

harināmāmr.tavyākaran. a [amr.ta-
vyākaran. a] n. lit. np. du Harināmāmr.ta-
vyākaran. a “Grammaire du nectar des noms de
Vis.n. u”, traité de grammaire dû à Śr̄ıla J̄ıva
Gosvāmı̄.

haripriya [priya] a. m. n. f. haripriyā qui aime
les chevaux bais — m. myth. épith. d’Indra.

haribhat.t.a [bhat.t.a] m. hist. np.
d’Haribhat.t.a, nom d’un lettré bd. contri-
buteur du Jātakamālā.

haribhadra [bhadra] m. hist. np. du philo-
sophe jäın Haribhadra (8e ou 10e siècle) ; il est
l’auteur not. du S. ad.darśanasamuccaya.

harimat [-mat] m. myth. np. de Harimān,
épith. d’Indra “Qui possède des chevaux bais”.

hariyān. a [yāna] n. mod. np. de l’État
de l’Hariyān. a “Passage de Vis.n. u”, séparé du
Pañjab en 1966, à l’ouest de Delhi ; sa capitale
est Chandigarh.

harirāma [rāma] m. phil. [nyāya] np. de Ha-
rirāma Tarkālaṅkara, philosophe du 16e siècle,
auteur du Vis.ayatāvāda.

harivam. śa [vam. śa] m. lit. np. du Harivam. śa
“Lignée de Hari”, poème épique en 16375
strophes [́sloka], supplément [Khilaparvan] du
Mah. ; il conte la jeunesse de Kr.s.n. a-Gopāla.

harivars.a [vars.a] n. myth. l’un des 9 bassins
versants [vars.a] du monde.

harivr.s.abha [vr.s.abha] m. hist. np. du philo-
sophe de la langue Harivr.s.abha, auteur d’une
glose [vr.tti] du Vākyapad̄ıya ; c’est vraisembla-
blement Bhartr.hari lui-même.

haríscandra [́scandra] m. myth. np. du
roi mythique d’Ayodhyā Haríscandra “Brillant
comme l’or”, fils de Trísaṅku, 28e de la lignée
solaire [sūryavam. śa] au tretāyuga ; pour satis-
faire Vísvāmitra il renonça à son royaume, à
sa femme, à son fils, à la vie, et fut élevé au
ciel [svarga] ; n’ayant pas de fils de ses 100
épouses, sur le conseil de Nārada il demanda
un fils à Varun. a, en lui promettant de le lui
sacrifier ; mais il substitua à son fils Rohitāśva
le jeune brahmane Śunah. śepa qu’il avait acheté
à son père ; Nārada l’ayant ainsi induit à faire
une fausse promesse, il fut déchu du ciel pour
séjourner dans l’atmosphère [antariks.a], dans sa
cité aérienne Saubha.
haríscandra samo rājā na bhuto na bhavis.yati
Un roi tel que Haríscandra n’exista ni n’exis-
tera.

haríscandraghat.t.a [ghat.t.a] m. géo. np. du
Haríscandraghat.t.a, lieu de crémation à Bénarès
au bord du Gange.
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harisvāmin [svāmin] m. hist. np. de Ha-
risvāmı̄, commentateur du Yajurveda blanc, et
not. du Śatapatha brāhman. a ; on dit qu’il vivait
à la cour de Vikramāditya.

harihara [hara] m. myth. np. de Harihara,
dieu syncrétiste combinant Vis.n. u et Śiva | hist.
np. not. de divers rois de Vijayanāgara ou
d’Angkor.

hariharaputra [putra] m. myth. np. de Hari-
haraputra “Fils de Vis.n. u et Śiva”, forme brah-
manisée de la divinité dravidienne Aiyanār ou
Ayyapan, dieu protecteur des villages associé à
son serviteur Karuppan ; il est présenté comme
le fils de Śiva et de Mohin̄ı, créé pour détruire le
démon Mahis.̄ı ; il est représenté comme un cava-
lier muni d’un crochet ou d’un fouet, ou comme
un adolescent gracile assis sur ses talons, les ge-
noux entourés d’une courroie de méditation ; son
temple principal est à Sabarimalā, au centre du
Kerala, objet d’un important pélerinage interdit
aux femmes ; ses adorateurs sont vêtus de noir.

haryaṅka [aṅka] m. emblème du lion, sym-
bole de la famille royale solaire | hist. np. de la
dynastie Haryaṅka du Magadha (5e siècle ant.).

haryaṅkakula [kula] a. m. n. f. haryaṅkakulā
hist. membre de la dynastie Haryaṅka ; se dit
not. de Bimbisāra.
hErZ harin. a [hari-na] a. m. n. f. harin. ı̄ bai ;

fauve, roux brun — m. daim, gazelle, antilope.
harin. eks.an. ā [̄ıks.an. a] f. jolie femme [“aux

yeux de gazelle”].
hErt̂ haŕıt [hari] a. m. n. f. brun, bai, fauve ;

jaunâtre, verdâtre — m. la couleur jaune pâle —
f. myth. jument de couleur baie ; not. chevaux de
Soma, Indra, ou Sūrya.
saptaharitas myth. les 7 chevaux de Sūrya.
hErt hárita [hari-ta] a. m. n. f. haritā brun,

fauve ; vert, jaune — m. myth. np. du rājars. i Ha-
rita, fils de Yuvanāśva (ou Rohitāśva ou de Cya-
vana) |soc. gotra de ses descendants, les Hāritās.

haritaśāka [́sāka1] n. légume vert.
hrFtkF har̄ıtak̄ı f. natu. bot. Terminalia che-

bula, arbre myrobolan chébulique ; son fruit est
utilisé pour ses vertus médicinales, not. pour
traiter le souffle [vāyu] ; cf. triphalā.
hrFtF har̄ıt̄ı f. myth. np. de Har̄ıt̄ı, ogresse

dévorant les enfants ; plus tard, déesse de la va-
riole ; bd. [Gandhāra] convertie au bouddhisme,
elle protège les enfants ; elle est épouse de
Pāñcika, général en chef de Kubera ; on dit
qu’elle a 500 enfants.
ht� hartr. [hr.1-tr. ] agt. m. f. hartr̄ı qui enlève ;

voleur.
hártā manah. qui sait ravir l’âme.

hEmkA harmikā f. arch. partie supérieure d’un
stūpa, munie d’un puits pour recevoir la hampe
du parasol.
hMy harmya n. palais ; demeure, maison.
hyt haryatá a. m. n. f. haryatā désiré, plai-

sant ; précieux — m. cheval de prix.
hy� haryaśva [hari-aśva] m. véd. cheval bai ;

cheval d’Indra — a. m. n. f. haryaśvā qui
possède un cheval bai — m. véd. épith. d’In-
dra | myth. np. de Haryaśva “au Cheval bai”,
roi d’Ayodhyā, fils d’Anaran.ya de la lignée so-
laire [sūryavam. śa] ; après de longues pénitences
pour avoir un fils, il épousa Mādhav̄ı ; leur fils
est Vasumanā ; cf. Gālava |myth. [BhP.] np. du
roi Haryaśva1 Janaka, fils de Dhr.s.t.aketu1, père
de Maru.
hq̂ hars. [ca. hr.s. ] v. [10] pr. (hars.ayati) pp.

(hars. ita) exciter, réjouir.
hq hars.a [hars. ] m. horripilation (de plai-

sir ou de peur) | plaisir, bonheur ; joie, désir
ardent ; érection | hist. np. du “Joyeux” roi
Hars.a, qui régna (605–647) à Sthāneśvara et à
Kanyākubjā-Kannauj ; il était le principal roi du
Nord de l’Inde ; il est l’auteur de comédies de
cour ; cf. Nāgānanda |hist. np. du roi du Kaśmı̄ra
Hars.a1 ; cet iconoclaste était le Néron du Cache-
mire ; il régna de 1089 à 1111 ; cf. Campaka.
sahars.am [sa1] adv. avec joie.

hars.acarita [carita] n. lit. np. du Hars.acarita
“Vie du roi Hars.a”, roman mythologico-
historique en prose de Bān. a2 Bhat.t.a, dans le
style ākhyāyikā, en 8 chapitres ; il décrit le
règne de Prabhākaravardhana, père de Hars.a,
l’expédition de son frère Rājyavardhana contre
les Huns [hūn. ās], et les principaux évènements
du règne de Hars.a.

hars.avardhana [vardhana] m. hist. np. du roi
Hars.avardhana “Source de joie” ; cf. Hars.a.
hqZ hars.an. a [hars.a-na] a. m. n. f. hars.an. ā qui

provoque la joie, le plaisir — n. joie, délice, plai-
sir, jouissance ; cf. śephahars.an. a — m. myth. np.
de Hars.an. a “Jouissance”, une des cinq flèches de
Kāma [pus.pabān. a].
hEqt hars. ita [pp. hars. ] a. m. n. f. hars. itā ex-

cité, réjoui.
hl̂ hal nota. gram. pratyāhāra nommant l’en-

semble des consonnes.
halanta [anta] a. m. n. f. halantā phon. (mot)

se terminant par une consonne ; cf. virāma.
hl hala m. n. araire ; charrue ; syn. lāṅgala

— f. halā1 ifc. id.
halabhr.t [bhr.t] m. myth. np. de Halabhr.t,

épith. de Balarāma “Qui tient l’araire”.
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halāyudha [āyudha] m. myth. np. de
Halāyudha, épith. de Balarāma “Armé de l’arai-
re” | hist. np. de Halāyudha1, poète de la cour
du roi Rās.t.rakūt.a Kr.s.n. a3 (10e siècle) ; son Ka-
virahasya est un panégyrique [praśasti] du roi
servant de manuel des formes et du sens des ra-
cines verbales du sanskrit.
hlA halā2 interj. (appel) holà !
hlAhl halāhala m. n. myth. nom du poi-

son produit lors du barattage de la mer de lait
[ks. ı̄rodamathana] ; Śiva le but pour sauver le
monde, et sa gorge en bleuit [n̄ılakan. t.ha] ; syn.
kālakūt.a.
hSy halya [hala-ya] a. m. n. f. halyā labouré

— m. labourage, agriculture — n. champ la-
bouré.
hv hava [hu] m. oblation, sacrifice.
havana [-na] n. fait d’offrir un sacrifice — f.

havan̄ı cuiller à oblations.
hEvŝ havis [hu] n. soc. oblation rituelle, acte

d’offrande.
haviryajña [yajña] m. soc. sacrifice solennel.
haviryajñanivāpa [nivāpa] m. soc. disper-

sion des cendres d’un défunt.
h&y havya [pfp. [1] hu] a. m. n. f. havyā des-

tiné au sacrifice — n. oblation rituelle ; offrande
pour le sacrifice.

havyavah [vah2] m. feu [“qui porte les of-
frandes”] |myth. np. de Havyavah, épith. d’Agni
| var. havyavāha id.√

hŝ has v. [1] pr. (hasati) pr. md. (ha-
sate) pp. (hasita) pfp. (hasan̄ıya) abs. (hasya,
hasitvā) pf. (pari, pra, vi) rire, sourire | railler,
ridiculiser, rire de 〈i. acc.〉 — ca. (hāsayati) faire
rire ; se moquer de 〈acc.〉.
hs hasa [has] m. rire, sourire ; gaieté — f.

hasā ifc. joie de.
hst̂ hasat [ppr. has] a. m. n. f. hasant̄ı sou-

riant ; moqueur.
hasanmukha [mukha] a. m. n. f. hasanmukh̄ı

qui plaisante.
hsn hasana [has-ana] a. m. n. f. hasanā qui

rit, qui plaisante — m. myth. np. de Hasana
“Bouffon”, compagnon de Skanda — n. rire ;
éclat de rire — f. hasanā exclamation d’encou-
ragement.
hsnFy hasan̄ıya [pfp. [2] has] a. m. n. f. ha-

san̄ıyā dont on doit se moquer | qui l’on doit
amuser avec 〈g.〉.
hEst hasita [pp. has] a. m. n. f. hasitā qui rit

|moqué — n. rire, fait de rire | (impers.) on a ri
|myth. np. de Hasita “Rire”, arc de Kāma.
h-t hastá m. main ; avant-bras ; trompe

(d’éléphant) | écriture manuscrite ; signature ;

(au fig.) preuve | astr. np. de Hasta “la Main”,
11e astérisme lunaire [naks.atra], corr. à la
constellation du Corbeau ; son symbole est la
main (d’or) de Savitā, qui y préside |mesure de
longueur d’un avant-bras, du coude au bout des
doigts, égale à 24 pouces [aṅgula] (environ 45
cm) | geste de la main au théâtre [nāt.ya] ; on en
recense 67.
hast̄ı kr. livrer.
haste kr. prendre en main ; mettre la main sur ;
épouser.

hastalāghava [lāghava] n. habileté manuelle,
dextérité | la prestidigitation, l’un des 64 arts
[kalā].
hE-t hasti iic. pour hastin.
hastisnāna [snāna] n. bain de l’éléphant ; (au

fig.) purification non durable, comme l’éléphant
qui se recouvre de poussière après son bain.
hE-tn̂ hastin [hasta-in] m. natu. zoo. éléphant

[“qui a une trompe”] ; syn. dvipa, gaja, karabha
|pièce corr. au fou aux échecs [caturaṅgā] |myth.
np. du roi Hast̄ı “Éléphant”, prince de la lignée
lunaire, fondateur de Hastināpūra ; Ajamı̄d.ha1

est son fils — f. hastin̄ı éléphante ‖ pkt. hāth̄ı.
hE-tnA hastinā [i. hastin] ind. par le roi Hast̄ı.
hastināpūra [pūra] n. géo. np. de la ville

d’Hastināpūra “fondée par le roi Hast̄ı”, dans la
vallée du Gange, à 90 km de mod. Delhi |myth.
[Mah.] capitale de la lignée lunaire, des Kau-
ravās, et not. de Dus.yanta et Yudhis.t.hira, qui
s’y fit couronner après son retour triomphal.√

hA hā1 v. [3] pr. (jáhāti) pft. (jahau) aor.
[1] (ahāt) aor. [3] (aj̄ıjahat) ppr. (jahat) pp.
(h̄ına, hāta, hāna) pfp. (heya) abs. (hitvā) inf.
(hātum) pf. (vi) quitter, abandonner, laisser ;
se débarrasser de ; lâcher, émettre | relâcher ;
éviter ; négliger ; s’abstenir de ; revenir sur ;
perdre — ps. (h̄ıyate) être laissé, être aban-
donné, être mis à l’écart | échouer ; dépérir ; se
détacher, tomber.√

hA hā2 [relié à hā1] v. [3] pr. md. (jih̄ıte) aor.
[4] (ahāsta) ps. (hāyate) pp. (hāna) abs. (hātvā)
pf. (ut, vi) démarrer ; bondir ; céder à 〈dat.〉.
hA hā3 interj. de chagrin ou d’étonnement ;

hélas ! oh !
hā dhik quel malheur ! quelle honte !
hā hā malheur !
hAt hāta [pp. hā1] a. m. n. f. hātā abandonné.
hātavat [-vat] a. m. n. f. hātavat̄ı abandonné

par, privé de 〈acc.〉.
hATF hāth̄ı [pkt. hastin] m. éléphant.
hāth̄ıgumpha [gumpha] m. géo. “Cave de

l’éléphant”, à l’ermitage jäıne de la colline
d’Udayagiri au Kaliṅga (à 8 km au nord de mod.
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Bhubaneśvar, Orissa) ; elle porte une inscription
du roi Kharavela.

hāth̄ıveśa [veśa] m. soc. décoration des
idoles de Jagannātha et Balabhadra en
éléphants (resp. par des costumes noir/argent
et blanc/or), à l’occasion du festival du bain
rituel [snānayātrā] à Pur̄ı lors de snānapūrn. imā.
hAn hāna1 [pp. hā1] a. m. n. f. hānā1 parti,

disparu.
hAn hāna2 [pp. hā2] a. m. n. f. hānā2 aban-

donné — n. abandon.
hAEn hāni [hā1] f. cessation.
hAyn hāyana [hā1-ayana] m. n. an, année —

f. hāyan̄ı ifc. id.
hAr̂ hār [ca. hr.1] v. [10] pr. (hārayati) pp.

(hārita) faire emmener, faire prendre ; être privé
de, perdre.
hAr hāra1 [hār] a. m. n. f. hār̄ı ifc. qui porte,

qui emporte, qui dérobe ; qui charme, qui ra-
vit — m. vol | (“qui est porté (au cou)”) col-
lier ; not. collier de perles (descendant entre les
seins) ; châıne, guirlande.
hAr hāra2 [vr. hari] a. m. n. f. hārā myth.

relatif à Hari ou Vis.n. u.
hAErt hārita1 [pp. hār] a. m. n. f. hāritā pris,

enlevé, emporté ; dérobé ; perdu ; privé de 〈acc.〉
| captivé, fasciné — m. voleur | vol ; fraude.
hAErt hārita2 [vr. harita] a. m. n. f. hāritā

descendant de Harita — m. pl. hāritās soc. le
peuple des Hāritās.
hAErdý � mt hāridrumata [vr. haridrumat] m. lit.

[ChU.] np. de Hāridrumata, mâıtre [guru] de Sa-
tyakāma.
hAErn̂ hārin [hār-in] agt. m. f. hārin. ı̄ por-

tant ; qui apporte, qui transporte ; qui ravit, qui
charme ; ravissant | qui prend, qui emporte ; qui
dérobe, voleur.
hAd hārda [vr. hr.d] a. m. n. f. hārdā relatif

au cœur ; venant du cœur, cordial, amical — n.
penchant, amitié ; amour.
hAy hārya [pfp. [1] hr.1] a. m. n. f. hāryā à

transporter ; à saisir ; qui peut être volé — m.
math. dividende — f. hāryā variété de bois de
santal.
hAl hāla [hala] m. n. araire ; charrue | hist.

np. du roi Hāla, de la dynastie des Śālivāhanās ;
il régna au 1er siècle à Pratis.t.hānapura.
hAŝ hās [ca. has] v. [10] pr. (hāsayati) pfp.

(hāsya) faire rire ; se moquer de 〈acc.〉.
hAs hāsa [hās] m. rire ; gaieté ; plaisanterie ;

cf. at.t.ahāsa.
hA-y hāsya [pfp. [1] hās] a. m. n. f. hāsyā ri-

sible, ridicule ; amusant, comique — n. chose ri-
sible ; amusement ; rire |phil. le comique, un des

9 modes artistiques [rasa] ; on lui associe la cou-
leur blanche et la divinité Śiva.

hāsyakāra [kāra] a. m. n. f. hāsyakārā qui
fait rire — m. bouffon, comique.

hāsyakr.t [kr.t2] a. m. n. f. bouffon, comique.
hāsyatā [-tā] f. condition risible, ridicule.
hāsyatva [-tva] n. id.
hāsyavyaṅgya [vyaṅgya] m. mod. satire co-

mique ; humour.
hāsyābhāsa [ābhāsa] m. humour apparent.
hāsyārn. ava [arn. ava] m. lit. np. du

Hāsyārn. ava “Flots de rire”, farce [prahasana]
de Jagad̄ı́svara1 Bhat.t.ācārya (14e siècle).
hAhA hāhā m. myth. np. du gandharva Hāhā

“Éclat de rire”, fils de Kaśyapa et Pradhā ;
[Mah.] il accueillit Arjuna quand celui-ci visita
le Devaloka | dix mille milliards.
mahāhāhā cent mille milliards.
Eh hi1 part. cl. affirmative ; oui, certes, as-

surément ; car, en effet, justement, en fait |
〈interr. imp.〉 donc.
tathā hi de même, par exemple, c’est ainsi que.
na hi non, pas du tout, nullement.√

Eh hi2 v. [5] pr. (hinóti) pp. (hita1) pf. (pra)
envoyer, lancer, émettre ; mettre en mouvement
— pr. md. (hinute) s’élancer.√

Eh\ŝ him. s [relié à han1] v. [7] pr. (hinásti)
v. [1] pr. (him. sati) pp. (him. sita) pfp. (him. sya)
faire du mal ou du tort à 〈acc.〉 ; frapper, blesser ;
tuer, détruire.
Eh\sA him. sā [him. s] f. action de causer du

dommage, violence ; délit, nuisance, méfait |
dommage causé ; blessure, meurtre |myth. np. de
Him. sā, la Haine personnifiée, épouse de Krodha
dont elle enfanta de Durukt̄ı.
Eh\Est him. sita [pp. him. s] a. m. n. f. him. sitā

lésé, à qui on a fait du tort ; blessé ; endommagé,
sinistré, détruit — n. dommage.
Eh\-y him. sya [pfp. [1] him. s] a. m. n. f. him. syā

qu’il faut détruire.
Eh\ú him. sra [him. s-ra] a. m. n. f. him. srā cruel,

sauvage, malfaisant.√
EhÃ̂ hikk v. [1] pr. (hikkati) pr. md. (hik-

kate) avoir le hoquet.
EhÃA hikkā var. hekkā [hikk] f. hoquet ‖ ang.

hiccup.
EhEÃt hikkita [hikk] n. hoquet.
Eh½� hiṅgu m. natu. bot. Assa fœtida, ombel-

lifère dont on tire de la racine une résine utilisée
comme condiment et en médecine — n. natu.
épice tirée de la racine de l’Assa fœtida.
Eh½� l hiṅgula m. n. vermillon.
hiṅgulaka [-ka] n. id.
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EhEXMb hid. imba m. myth. [Mah.] np. du vam-
pire [rāks.asa] géant Hid. imba, tué par Bh̄ıma —
f. hid. imbā myth. sa sœur Hid. imbā, qui enfanta
de Ghat.otkaca avec Bh̄ıma.
Eht hita1 [pp. hi2] a. m. n. f. hitā1 envoyé,

lancé, émis.
Eht hita2 [pp. dhā1] a. m. n. f. hitā2 placé,

mis, disposé | convenable, avantageux ; utile,
propre à 〈dat. g. loc.〉 ; salutaire | amical, bien-
veillant ; qui fait le bien — n. avantage, profit,
intérêt ; bien, chose utile ; bien-être.

hitopadeśa [upadeśa] m. lit. np. du Hito-
padeśa “Instruction salutaire”, recueil de fables
à l’usage d’éducation des princes [n̄ıtísāstra] at-
tribué à Nārāyan. a1 ; c’est une version remaniée
en 4 chapitres du Pañcatantra, utilisée comme
manuel d’enseignement du sanskrit.
Eh(vA hitvā [abs. hā1] ind. ayant abandonné,

ayant laissé.
Eh�dF hind̄ı [hindu] f. la Hind̄ı, langue verna-

culaire du Sind, évoluée des dialectes prākr.ta.
Eh�d� hindu m. (du perse) qui habite le Sind

|mod. hindou.
hindusthāna [sthāna] n. géo. l’Hindousthan,

l’Inde.
Ehm hima m. froid ; saison froide, hiver |myth.

np. du roi Hima ; son fils de 16 ans devait mourir
d’une morsure de serpent le 4e jour de son ma-
riage ; son épouse le sauva en laissant allumées
les lampes toute la nuit, avec de l’or et des bi-
joux ; Yama vint sous forme d’un serpent, mais
fut ébloui par la lumière, charmé par la musique
de la princesse, et s’en alla ; on commémore cette
légende au festival de dhanatrayodaś̄ı — n. neige
‖ gr. χειµων ; lat. hiems, hibernus ; fr. hiver.

himagiri [giri] m. [“montagne de neige”] un
nom de l’Himālaya.

himavat [-vat] a. m. n. f. himavat̄ı froid, nei-
geux — m. [“neigeux”] un nom de l’Himālaya
|myth. np. de Himavān, l’Himālaya personnifié,
époux de Menakā, père de Gaṅgā et Pārvat̄ı.

himaśísira [́sísira] a. m. n. f. himaśísirā glacé,
froid comme la glace.

himālaya [ālaya] m. géo. [“séjour des neiges”]
châıne de montagnes de l’Himālaya.
Ehr�my hiran. maya [hiran. ya-maya] a. m. n.

f. hiran. maȳı doré, couleur d’or, en or — m.
[hiran. mayavars.a] myth. l’un des 9 bassins ver-
sants [vars.a] du monde.
Ehr�y hiran. ya n. or |monnaie, argent, richesse

— a. m. n. f. hiran. yā doré — f. hiran. yā myth.
np. de l’une des 7 langues d’Agni.

hiran. yakaśipu [kaśipu] m. myth. [BhP.] np.
du daitya Hiran.yakaśipu “Coussin d’or”, roi

asura qui par ses austérités obtint de Śiva la
souveraineté sur les trois mondes pour un mil-
lion d’années, et de Brahmā de ne pouvoir périr
ni de jour ni de nuit, ni dedans ni dehors, ni
par homme ni par bête ; il persécuta son fils
Prahlāda qui adorait Vis.n. u ; ce dernier s’incarna
en Narasim. ha, l’Homme-lion, et jaillit d’un pi-
lier de la véranda de son palais au crépuscule
[sandhyā] pour l’étriper ; ses autres fils sont
Anuhrāda, Sam. hrāda et Hrāda ; son frère est
Hiran. yāks.a, sa sœur Sim. hikā ou Holikā, son
épouse Kayādhu.

h́ıran. yakeśa [keśa] a. m. n. f. hiran. yakeś̄ı aux
cheveux d’or ; à la crinière d’or — m. myth.
épith. de Vis.n. u.

hiran. yakeśin [-in] m. lit. np. de Hiran. yakeś̄ı,
auteur de textes d’aphorismes [sūtra]
(Hiran. yakeśísrautasūtra, etc.).

hiran. yagarbha [garbha] m. myth. np. de
Hiran. yagarbha “Embryon d’or”, épith. de
Brahmā qui engendre l’Univers |myth. un nom
de Sūrya | phil. l’Esprit manifesté.

hiran. yanābha [nābha] m. myth. np. de
Hiran. yanābha, épith. de Vis.n. u “au Nombril
d’or” | nom princier.

hiran. yavarman [varman] m. myth. np. du
roi des daśārn. ās Hiran. yavarmā “à la Cuirasse
d’or” ; sa fille fut mariée à Śikhan.d. in.

hiran. yahasta [hasta] a. m. n. f. hiran. yahastā
aux mains d’or — m. myth. np. d’Hiran. yahasta,
épith du divin Savitā “aux Mains d’or”.

hiran. yāks.a [aks.a] m. myth. np. du dai-
tya Hiran.yāks.a “Œil d’or”, asura frère de
Hiran. yakaśipu ; il supprima la gravité, plia la
Terre pour s’en faire un tapis [kat.a], et la plon-
gea dans les eaux primordiales ; Vis.n. u le tua et
s’incarna en Varāha, le Sanglier divin, pour sau-
ver la Terre en la tirant hors des eaux.
hFn h̄ına [pp. hā1] a. m. n. f. h̄ınā laissé, aban-

donné | déficient, insuffisant, médiocre | sans,
privé de, dénué de 〈i. iic.〉.

h̄ınatva [-tva] n. privation, fait d’être privé
de.

h̄ınayāna [yāna] n. bd. “voie (de libération)
médiocre” ou “petit véhicule”, appellation péj.
de la doctrine originelle theravāda par les te-
nants de la doctrine réformée du mahāyāna.√

h� hu v. [3] pr. (juhoti) pft. (juhāva) aor.
[4] (ahaus. ı̄t) pp. (huta) pfp. (havya) pf. (ā, pra)
sacrifier (à 〈dat.〉), verser dans le feu ; offrir une
oblation, arroser d’offrandes — ps. (hūyate) être
offert en oblation — dés. (juhūs.ati) désirer sa-
crifier — int. (johav̄ıti) sacrifier répétitivement
‖ gr. χεω ; lat. ṅundo ; all. giessen.
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√
h� �X̂ hun. d. v. [1] pr. md. (hun. d. ate) collecter,

accumuler ‖ hi. hun. d. ı̄.
h� t huta [pp. hu] a. m. n. f. hutā sacrifié, versé

en oblation | à qui on offre une oblation — n.
oblation, offrande.

hutabhuj [bhuj3] m. [nom. hutabhuk] feu
|myth. np. de Hutabhuk, épith. d’Agni “le Man-
geur d’oblation”.

hutavaha [vaha] m. feu [“qui porte les offran-
des”].

hutāśana [aśana2] m. feu [“qui consomme
l’oblation”] | myth. np. de Hutāśana, épith.
d’Agni “qui consomme l’oblation”.
h� m̂ hum interj. not. de colère, de reproche,

d’insulte ou d’interrogation, de doute, etc. ah !
| var. hūm id. | var. hum. var. hūm. phil. syllabe
mystique [b̄ıjamantra] employée dans certains
rituels, not. d’invocation divine.
hum. kār laisser échapper sa colère.

hum. kāra [kāra] a. m. n. f. hum. kārā [“qui dit
hum”] en colère ; se dit not. d’Indra.

humbhā [bhā] f. [Rām.] beuglement de colère
de la vache d’abondance Nandin̄ı de Vasis.t.ha ; il
produisit des armées qui mirent en déroute celles
du roi Vísvāmitra qui voulait se l’approprier.
h� h� huhu m. [nom. huhūs] myth. np. du gand-

harva Huhū ou Hūhū ; il fut transformé en cro-
codile par le r.s. i Devala, et coupé en deux par
le disque [cakra] de Vis.n. u | var. huhū id. | var.
hūhū id.√

h� hū var. hve v. [1] pr. (hváyati) pr. md.
(hvayate) v. [1] pr. md. (hávate) pft. (juhāva)
aor. [2] (áhvat) pp. (hūta) pf. (ā, vi) appeler
| convoquer, inviter | défier — ps. (hūyate) être
appelé, être convoqué — ca. (hvāyáyati) convo-
quer, faire appeler.
h� Z hūn. a m. géo. peuple Hun ; chef des

Huns | pl. hūn. ās hist. les envahisseurs Huns ;
ils pillèrent le Gandhāra au 5e siècle, puis
conquirent le bassin de l’Indus et pillèrent le
nord de l’Inde au 6e siècle ; ils furent vaincus
vers 530.
h� t hūta [pp. hū] a. m. n. f. hūtā appelé, in-

voqué.
h� Et hūti [hū-ti] f. appel, invocation.
h� m̂ hūm cf. hum.
h� y hūya [pfp. [1] hū] a. m. n. f. hūyā à appeler,

à invoquer.
h� h� hūhū cf. huhu.√
ã hr.1 v. [1] pr. (harati) fut. (haris.yati) pft.

(jahāra) pft. md. (jahāre) pp. (hr.ta) pfp. (hārya)
inf. (hartum) pf. (apa, abhi, ava, ā, ut, upa, pari,
pra, prati, vi, sam) porter, apporter, transpor-
ter ; présenter |prendre (avec soi), saisir ; empor-

ter, enlever | dérober, voler, piller ; supprimer,
couper (un bras, la tête) — pr. md. (harate)
s’approprier ; gagner, vaincre ; charmer, ravir —
ps. (hriyate) être pris, être saisi, être enlevé —
ca. (hārayati) faire emmener, faire prendre ; être
privé de, perdre — dés. (jih̄ırs.ati) vouloir enle-
ver.
balim. hr. présenter l’offrande.√

ã hr.2 v. [9] pr. md. (hr.n. ı̄té) ppr. md.
(hr.n. āná) être en colère.
ãQCy hr.cchayá [hr.d-́saya] a. m. n. f. hr.cchayā

qui se tient dans le cœur — m. amour.
hr.cchayap̄ıd. ita [p̄ıd. ita] a. m. n. f.

hr.cchayap̄ıd. itā tourmenté par l’amour, malade
d’amour.

hr.cchayavardhana [vardhana] a. m. n. f.
hr.cchayavardhanā qui éveille ou accrôıt l’amour.

hr.cchayāvis.t.a [āvis.t.a] a. m. n. f.
hr.cchayāvis.t. ā rempli d’amour.

hr.cchayāvis.t.acetana [cetana] a. m. n. f.
hr.cchayāvis.t.acetanā dont l’esprit est rempli
d’amour.
ãZAn hr.n. āná [ppr. md. hr.2] a. m. n. f. hr.n. ānā

véd. en colère.
ãt̂ hr.t iic. pour hr.d.
hr.tkampa [kampa] m. palpitation.
ãt hr.ta [pp. hr.1] a. m. n. f. hr.tā emmené,

emporté ; pris, saisi, volé ; ravi, charmé — iic.
privé de, dépouillé de, qui a perdu.
ãd̂ hr.d n. [sauf nom. acc. voc. hr.daya] cœur ;

entrailles, poitrine ‖ gr. κεαρ ; lat. cor ; ang.
heart ; fr. cœur.
ãdy hr.daya [hr.d-ya] n. cœur ; entrailles, poi-

trine |(au fig.) cœur ; sentiments ; pensée, esprit,
intelligence — ifc. expertise en ‖ gr. καρδια ; fr.
cardiaque.

hr.dayadarpan. a [darpan. a] n. lit. np. du
Hr.dayadarpan. a “Miroir des sentiments”, traité
d’esthétique dû à Bhat.t.a Nāyaka, aujourd’hui
perdu.

hr.dayanyāsa [nyāsa] m. soc. [tantr.] transfert
du pouvoir d’un mantra dans le cœur par geste
rituel.
ãEd hr.di [loc. hr.d] ind. dans le cœur.
hr.distha [stha] a. m. n. f. hr.disthā qui est

dans le cœur ; cher, adoré.
ãEdk hr.dika [hr.d-ika] m. myth. np. du yādava

Hr.dika ou Hr.d̄ıka “au Grand cœur”, fils de
Bhoja, père de Kr.tavarmā et de Śūra.
ã� hr.dya [hr.d-ya] a. m. n. f. hr.dyā du cœur ;

central, interne | cher, agréable, plaisant.√
ãq̂ hr.s. v. [4] pr. (hr.s.yati) v. [1] pr. (hárs.ati)

pp. (hr.s. ita, hr.s.t.a) pf. (pra, sam) se hérisser
(poils), se dresser, se raidir ; avoir une érection
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| frémir, frissonner (de joie, de peur) ; être excité
ou impatient ; ressentir le désir sexuel | [“frémir
de joie”] se réjouir, être joyeux, être heureux ;
ressentir du plaisir — ca. (hars.ayati) exciter,
réjouir ; faire l’amour, donner du plaisir ‖ lat.
horreo, horror ; fr. horripiler, horreur.
ãEq hr.s. i [hr.s. ] f. joie.
hr.s. ivat [-vat] a. m. n. f. hr.s. ivat̄ı joyeux, heu-

reux ; qui ressent du plaisir.
ãEqt hr.s. ita var. hr.s.t.a [pp. hr.s. ] a. m. n. f.

hr.s. itā joyeux, heureux, réjoui | hérissé ; dressé
(poils) | surpris, stupéfié.
ãqFk hr.s. ı̄ka [hr.s. -̄ıka] n. organe des sens.
hr.s. ı̄keśa [̄ı́sa] m. myth. np. de Hr.s.̄ıkeśa

“Mâıtre de ses sens”, épith. de Kr.s.n. a | géo. np.
de l’ermitage, puis de la ville de Hr.s.̄ıkeśa, dans
la haute vallée du Gange.
ã£ hr.s.t.a [pp. hr.s. ] a. m. n. f. hr.s.t. ā cf. hr.s. ita.
h� he interj. d’appel eh ! |(invocation) Ô 〈voc.〉.
h�Et heti m. f. arme de trait, javelot.
h�t� hetú [hi2] m. impulsion ; agent, cause,

moyen, condition | phil. [nyāya] cause logique,
raison du syllogisme [pañcāvayava] |gram. le rôle
[kāraka] cause (agent du causatif) — ifc. causé
par — abl. hetos adv. à cause de.
kuto hetos pour quelle raison ?

hetuka [-ka] a. m. n. f. hetuk̄ı ifc. qui cause ;
destiné à | qui a pour cause — m. cause, instru-
ment ; agent.

hetuvāda [vāda] m. argumentation ; dialec-
tique.

hetuvidyā [vidyā] f. dialectique.
hetuśāstra [́sāstra] n. phil. science de la dia-

lectique.
hetvābhāsa [ābhāsa] m. phil. [nyāya] argu-

ment fallacieux ; erreur logique, incohérence.
h�m hema iic. pour heman1.
hemakūt.a [kūt.a] m. myth. np. du Mont d’Or

Hemakūt.a, châıne de montagne délimitant le
Kimpurus.avars.a ; cf. kimpurus.a.

hemacandra [candra] a. m. n. f. hema-
candrā décoré d’un croissant d’or — m. hist.
np. du lettré [ācārya] jäın Hemacandra (1089–
1173), qui vivait à la cour des rois Caulukya
au Gurjara ; il est l’auteur de nombreux ou-
vrages ; notamment, le Kāvyānuśāsana, ouvrage
de poétique en formules condensées [sūtra],
glosé par ses commentaires Alaṅkāracūd. āman. i
et Viveka1 ; son Siddhahemaśabdānuśāsana est
une synthèse des grammaires du sanskrit exis-
tantes à l’époque | myth. [Rām.] np. du roi
Hemacandra1, fils de Vísāla, père de Sucandra.

hemamr.ga [mr.ga] m. myth. [Rām.] daim
d’or, en lequel se métamorphosa Mār̄ıca pour

attirer Rāma ; syn. māyāmr.ga, kanakamr.ga.
hemādri [adri] m. myth. np. de Hemādri,

épith. du mont Meru “Montagne d’or” |
hist. np. du lettré Hemādri1 Pan.d. ita, mi-
nistre du roi Rāmacandra1 à Devagiri (13e

siècle) ; il était diplomate, architecte, poète,
médecin et théologien ; on lui doit de nom-
breux ouvrages, not. le Caturvargacintāman. i et
l’Abhidhānacintāman. i ; il protégea des artistes
et lettrés, tels que Vopadeva.
h�mn̂ heman1 [relié à hiran. ya] n. or ; pièce

d’or ; objet en or — f. hemā myth. np. de
l’apsaras Hemā “Dorée”, épouse de Maya ; leurs
fils sont Māyāvin et Dundubhi ; ils adoptèrent
Mandodar̄ı comme leur fille — m. hema poids
d’or ; syn. mās.aka.
h�mn̂ heman2 [hima] adv. en hiver.
h�m�t hemanta [hima] m. saison [r.tu] d’hiver

(mois de mārgaś̄ırs.a et paus.a).
hemantasena [sena] m. hist. np. du roi He-

mantasena, qui fit sécession de l’Empire Pāla en
1095 pour fonder la dynastie Sena au Bengale ;
son fils est Vijayasena.
h�y heya [pfp. [1] hā1] a. m. n. f. heyā qui doit

être évité | à laisser, à rejeter, dont on doit se
débarrasser | qui doit partir.
heyam. duh. kham anāgatam Il faut éviter le mal-
heur avant qu’il n’arrive.
h�rMb heramba m. myth. np. de Heramba,

forme de Gan. eśa du Népal, représenté avec 5
têtes, chevauchant un lion.
h�Erk herika m. espion.
h�lA helā f. jeu ; moquerie, raillerie ; mépris

| frivolité ; facilité.
tr.n. a helayā adv. comme d’un rien ; (facile)
comme un jeu d’enfant.

helārāja [rāja] m. hist. np. du grammairien
Helārāja du 10e siècle ; on lui doit un commen-
taire du Vākyapad̄ıya de Bhartr.hari.
h�v� hevajra [he-vajra] m. bd. [tantr.] np. de

Hevajra “Ô Diamant”, divinité farouche, à 8
têtes, 4 jambes et 16 bras ; il porte un collier
de têtes enfilées ; il danse, parfois enlacé avec
sa parêdre Prajñānairātmyā ; il émet le mantra
hūm ; il représente l’Éveil ici et maintenant ; cf.
Vajrasattva — n. [hevajratantra] lit. np. du He-
vajra tantra, œuvre du bd. tantr.
h�hy hehaya [he-haya] m. myth. np. du roi He-

haya “Ô Cheval”, épith. d’Ekav̄ıra né d’un che-
val ; cf. Haihaya.
h{t� k haituka [vr. hetu-ka] a. m. n. f. hai-

tuk̄ı motivé, causé — ifc. causé par, dépendant
de — m. raisonneur, rationaliste ; sceptique,
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hérétique.
h{m haima1 [vr. hima] a. m. n. f. haimā1 nei-

geux ; glacé ; brumeux, froid — n. givre.
h{m haima2 [vr. heman1] a. m. n. f. haimı̄ en

or ; doré ; de couleur jaune d’or — m. myth. np.
de Haima, épith. de Śiva “Doré” — f. haimā2

natu. jasmin jaune — f. haimı̄ id. | natu. fleur
du bot. Pandanus odoratissimus ; syn. ketak̄ı.
haimı̄ bhū se tourner en or.
h{mn haimaná [haima1-na] a. m. n. f. haiman̄ı

hivernal | épith. du mois mārgaś̄ırs.a (novembre-
décembre).
h{mvt haimavatá [vr. himavat] a. m. n. f. hai-

mavat̄ı de l’Himālaya ; neigeux — f. haimavat̄ı
myth. np. d’Haimavat̄ı, patr. de Pārvat̄ı “fille
de Himavān”.
h{hy haihaya m. myth. np. du roi Haihaya

ou Hehaya ; cf. Ekav̄ıra | pl. myth. nom du
peuple des Haihayās, descendants de Yadu par
Ekav̄ıra ; ils étaient des conquérants rivaux des
śakās ; ils se divisent en 5 tribus : Tālajaṅghās,
Vı̄tihotrās, Āvantyās, Tun.d. ikerās, et Jātās ; ils
chassèrent Bāhu de son royaume ; son fils Sagara
le reconquit avec l’aide d’Aurva ; cf. Kārtav̄ırya,
Mahis.mat̄ı.
hot� hotr. [hu-tr. ] a. m. n. f. qui sacrifie, sacri-

fiant — m. soc. véd. prêtre qui récite les stances
du R. gveda prescrites pour une cérémonie.
ho/ hotra [hotr. ] n. offrande au feu, libation,

sacrifice.
hotravāhana [vāhana] m. myth. [Mah.] np.

du r.s. i Hotravāhana “qui porte l’offrande” ; sa
fille est l’épouse du roi de Kāśi ; il vint à
l’ermitage où s’était réfugiée Ambā après sa
répudiation, et lui conseilla de demander à
Paraśurāma de la venger en tuant Bh̄ıs.ma.
hom homa [hu-ma] m. soc. véd. oblation

au feu, sacrifice ; not. oblation dans le feu
āhavan̄ıya.

homadhenu [dhenu] f. vache (qui fournit le
lait) de l’offrande.
horA horā f. heure ; horoscope, signe zodiacal

‖ gr. ωρα ; lat. hora ; ang. hour ; fr. heure.
holAkA holākā var. hol̄ı f. festival de hol̄ı,

dédié à Kr.s.n. a, au moment de phālgun̄ı ; aussi
appelé phālgunotsava ; on y célèbre la récolte
de printemps avec un carnaval où les transgres-
sions sociales sont tolérées, et où on lance des
poudres et des pâtes de couleur sur les pas-
sants (cf. raṅgapañcamı̄) ; le soir on allume des
bûchers pour célébrer la défaite de Holikā.
hoElkA holikā f. cf. holākā |myth. np. de Ho-

likā, une rāks.as̄ı, sœur de Hiran. yakaśipu, qui ob-
tint de Brahmā le pouvoir d’être insensible au

feu ; elle tenta d’en user pour brûler son neveu
Prahlāda en l’emmenant sur un bûcher, mais
c’est elle qui y brûla, car Brahmā défend d’uti-
liser ses pouvoirs pour faire du mal à un bhakta
‖ hi. hol̄ı.

holikādahana [dahana] m. myth. destruc-
tion par le feu de la sorcière Holikā | soc. sa
commémoration annuelle, le soir de phālgun̄ı ;
on y brûle son effigie de paille, en prélude au
festival de holākā.
holF hol̄ı cf. holākā.
hO/ hautra [vr. hotr. ] a. m. n. f. hautrā soc. re-

latif au prêtre hotr. ; sacerdotal — m. soc. fonc-
tion du hotr. .

hautrika [-ka] a. m. n. f. hautrikā id.√
¡� hnu v. [2] pr. md. (hnuté) pp. (hnuta) pf.

(apa) se dissimuler ; se cacher de 〈dat.〉.
¡� t hnutá [pp. hnu] a. m. n. f. hnutā dissimulé,

caché.
�ŝ hyas adv. hier ‖ fr. hier.
 d hrada m. pièce d’eau, étang, lac.√
 ŝ hras v. [1] pr. (hrasati) pft. (jahrāsa) pp.

(hrasita) diminuer, décrôıtre, s’amoindrir — ca.
(hrāsayati) diminuer, raccourcir.
 -v hrasva [hras-va] a. m. n. f. hrasvā court,

petit, écourté ; bref, bas |phon. (phonème) bref ;
opp. d̄ırgha | insignifiant — m. nain.
hrasvam adv. tout près, à proximité.

hrasvapañcamūla [pañcamūla] n. méd. les
5 petites racines médicinales : śālaparn. ı̄,
pr. śniparn. ı̄, kan. t.akār̄ı, br.hat̄ı et goks.ura ; opp.
br.hatpañcamūla ; cf. daśamūla.

hrasvaroman [roman] m. myth. [BhP.] np.
du roi Hrasvaromā “aux cheveux courts”,
fils de Svarn. aromā, père de Janakarāja et
Kuśadhvaja1.√

 Ad̂ hrād v. [1] pr. md. (hrādate)
pp. (hrādita) pf. (sam) faire du bruit ;
résonner (tambour) ; tambouriner, tonner — ca.
(hrādayati) faire émettre du bruit.
 Ad hrāda [hrād] m. bruit, grondement (de

tonnerre) |phon. son |myth. np. de Hrāda “Ton-
nant”, fils de Hiran. yakaśipu.
 Ad� En hrādúni [hrād] f. grêle, grêlon ‖ lat.

grando.
 Aŝ hrās [ca. hras] v. [10] pr. (hrāsayati) di-

minuer, raccourcir.√
 F hr̄ı1 v. [3] pr. (jihréti) pp. (hr̄ıta, hr̄ın. a)

avoir honte, être honteux (de 〈abl.〉) | être mo-
deste, être timide — ca. (hrepayati) faire honte.
 F hr̄ı2 [hr̄ı1] f. honte ; pudeur ; modestie ; ti-

midité |myth. np. de Hr̄ı “Prude”, fille de Daks.a,
épouse de Dharma.
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hr̄ımat [-mat] a. m. n. f. hr̄ımat̄ı qui éprouve
de la honte, honteux | timide, modeste.
 F\ hr̄ım. part. phil. [tantra] māyāb̄ıja, ou

b̄ıjamantra d’évocation de Durgā.
 FZ hr̄ın. a [pp. hr̄ı1] a. m. n. f. hr̄ın. ā modeste,

timide, pudique ; honteux.
hr̄ın. amukha [mukha] a. m. n. f. hr̄ın. amukhā

qui a le rouge aux joues ; au visage rempli de
honte.
 Ft hr̄ıta [pp. hr̄ı1] a. m. n. f. hr̄ıtā modeste,

timide, pudique ; honteux.
 �p̂ hrep [ca. hr̄ı1] v. [10] pr. (hrepayati) faire

honte.
 �pZFy hrepan. ı̄ya [pfp. [2] hrep] a. m. n. f.

hrepan. ı̄yā apte à faire honte.√
�Ad̂ hlād v. [1] pr. md. (hlādate) pp.

(hlādita) pf. (pra) se réjouir, être joyeux | se re-
froidir, se rafrâıchir — ca. (hlādayati) réjouir,
amuser, enchanter | refroidir, rafrâıchir ‖ ang.
glad.
�Ad hlāda [hlād] m. amusement, joie.
�Adk hlādaka [hlāda-ka] a. m. n. f. hlādikā

rafrâıchissant ; plaisant.
hlādikāvat [-vat] a. m. n. f. hlādikāvat̄ı qui

rafrâıchit bien.
�Adn hlādana [hlāda-na] n. rafrâıchissement ;

bien-être, joie.
�Adyt̂ hlādayat [ca. ppr. hlād] a. m. n. f.

hlādayant̄ı rafrâıchissant.
�AEdt hlādita [pp. hlād] a. m. n. f. hlāditā

frais ; réjoui, joyeux.
�AEdn̂ hlādin [hlād-in] agt. m. f. hlādin̄ı qui

réjouit, distrait, amuse — f. hlādin̄ı myth. np.
de Hlādin̄ı, épith. de Rādhā “Qui réjouit”.√

�l̂ hval v. [1] pr. (hvalati) pr. md. (hvalate)
pp. (hvalita) pf. (vi) marcher de travers ; faillir.
�Aŷ hvāy [ca. hū] v. [10] pr. (hvāyáyati)

convoquer, faire appeler.
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